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et  les  arcs  encastrés 

—  Erratum  au  mémoire  ci-dessus. .'. 

COMPTES  RENDUS  DES  PÉRIODIQUES. 

Allemafids, 

Ocsterreichisfthft  Monatschnft  fikr  den  Offmtichai 
Baudieiist.  —  {Janvier  1898)  Bbiuamik  Person. 

—  Les  poutres  courbes  continues  à  deux  arti- 
culations   

—  [Septembre  1898)  Antoine  Rytir.  —  Calcul  sta- 
tique d*une  chaîne  raidie  par  une  poutre 

ZeUschrift  fftr  Architektnr  and  Itt|:emear  wesen. 

—  (1898,  ô*  fascicule]  Rabchbr.  —  La  vérifica- 
tion statique  des  systèmes  articulés  plans  et 
dans  l'espace , 

—  fl898,  fascicules  7  et  8)  Raschbr.  —  Calcul  sta 
tique  des  charpentes  dans  Tespace 

ZeHschrift  dts  Oesterr.  Ingénieur  and  Arcliitek- 
tea  Yereines.  —  {S*  40,  1"  octobre  1897) 
L.    Gbrsbn.   —    Contribution   au   calcul   des 

F  outres   courbes  à  deux  articulations,  sous 
action  des  forces  horizontales  et  obliques. . . 


AlfKBBB 


A""  Systdmes  rivés. 

MÉMOIRES,  NOTES.  ÉTUDES,  ETC. 

Dapny  et  Oaênot.  —  Barèmes  destinés  a 
faciliter  le  calcul  des  ponts  métalliques  à  une 
ou  plusieurs  travées. 

1^  partie 

2*  partie 

Jac<3|uier^  —  Notes  sur  les  efforts  secondaires 
qui  peuvent  se  produire  dans  les  systèmes 
articulés  à  attaches  rigides ^ 

Mesnag'er.  —  Etude  d'une  disposition  d*as- 
semblage  destinée  à  réduire  à  une  valeur  né- 

gli^eabïe  les  efforts  secondaires  qui  se  pro- 
utsent  dans  les  treillis  à  attaches  rigides 

--  Expériences  sur  un  joint  flexible  pour  char- 
pentes métalliques 


1895 
1895 


1898 
1898 

1898 
1899 


1898 


1895 
1897 


1893 

1896 
1898 


KUMiROS   OU 


trîiestm 


2 
4 

4 
1 


feiMtret 


1 

2 


2 


1 


m» 


618 
364 


359 
241 

242 

346 


365 


117 
91 


1142 

750 
300 


■^■■•l 
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TABLE  GENERALE  DES  MATIERES  PUBLIEES. 


1 

RCMÉROS   DBS                1 

INDICATION  Ï)ES  ARTICLES 

A^fRÉBf 

'^'             r^ ^1 

triintm 

iMestm 

MM 

COMPTES  RENDUS  DES  PÉRIODigCES. 

Français. 

Bnlletin  de  la  Société  des  ingénieare  dTilt.  — 
(Août  1900)  A.  ViBRE."«DBEL.  ~-  Théoric  générale 
des  poutres  de  Vierendeel 

1900 

3 

361 

Allemands, 

Gentralblatt  der  Baaverwaltiuig.  —  (N**  44^  et 
45^,  3  et  10  novembre  1897)  H.  Muller-Brbslau. 
—  Le  calcul  des  ponts  en  console  statique- 
ment  indéterminés 

1898 

1898 
1898 
1900 

2 

2 
2 
1 

359 

359 
360 
434 

Kdtschrift  fur  Arclutekten  nnd  Ingenienrwesen. 

—  (1898,  1"  et  2»  fascicules)   Bruno  Schulz. 

—  Sur  le  calcul  des  systèmes  plusieurs  fois 
statiauement  indétermmés 

Zdtichrift  fOr  Bauwesen.  —  (1898,  fascicules 
1  à  3)  ÂDOLPH  Frank.  —  Le  calcul  de  la  tension 
et  de  la  flexion  des  poutres  à  treillis  simple. . 

Zettschrift  des  Oesterr.  Ins^niear  ùnd  Architek- 
ten  Vereinef.  —  (8  décembre  1899)  A.  Sh-^ibider. 
—  Poutres  composées 

Italiens. 

Giornale  del  Genio  dvile.  ■—  {Mai  et  juin  1899} 
P.  Brunblli.  —  Les  coupoles  réticulées 

1899 

3 

366 

5<»  Solides  homogènes  non  élastiques. 

NÉANT. 

B"*  Solides  hétérogènes  (matériaux  armés). 

COMPTES  RENDUS  DES  PÉRIODIQUES. 

Français, 

Le  Ciment.  —  {Février  1897)  M.  de  Tedbsco.  — 
Du  calcul  des  planchers  en  ciment  armé 

—  (23  avril,  25  mai  1897,  et  suiv.J.  —  Du  calcul 
des  ouvrages  en  ciment  armé.  Les  voûtes — 

—  flo  novembre  1897)  Stellet.  —  Du  calcul  des 
planchers  et  poutres  en  ciment  armé,  {•'  ar- 
ticle  

1897 
1897 

1897 
1898 

1 
2 

4 

1 

323 
384 

221 
336 

—  (25  décembre  1897  et  janvier  1898)  2-  article. . 

-   UECANIQDE  APPLIQUEE. 


Génie  driL  —  (4,  II,  18  et  25  féerier  1899)  Con- 
'tniRi.  —  InQuence  des  armntures  méUl- 
liqnea   lur    les  propriété»     de»    mortier»    el 

—  (13  aorii  1899)  L.  VœMOT.'—  influence  des 
■rmatures  métalliques  lur  les  propriétés  àet 
mortiers  et  bétons 

■HTellei  AnnalH  de  1*  CoulnictiOD.  —  {Janvier 
el  féerier  i898)  Lefort.  —  Calcul  des  poutres 
droites  et  plancher  en  béton  de  ciment  arn"  ' 
-  (Jonrier    IS98  &   février  1899]  L.   Lbfort. 
Càleal   des  poutres   droites  et  planchers 
béton  de  ciment  armé 


IdtMbrift  dM  OMterr.  Ingonieiir  and  Architekten 
Verebw».  —  il5  septembre  1B99)  M*i  B.  V. 
Thulue.  —  Calcuf  des  supports  en  béton 
armé,  système  Hennebique 

^*  Mu^fi  pnlTâniIenU  (ponuée  du  terres). 

MÉMOIRES,  NOTES,  ËTUDE5.  ETC. 

SimmXy.  —  Construction»  diverse»  pour  déter- 
miner 1b  poussée  des  terres  sur  un  mur  de 
soutènement 

COMPTES  RENDUS  DES  PËIUODIQUES. 


hlktiB  ««  la  SoeUté  dM  li^èninn  cMb.  ~ 
Uoùl  1899]  S.  PicHADLT.  —  Calcul  des  mur 
de  soutènement  des  terres  en  cas  de  sur 
charges  quelconque» 

Allemands. 

CtBtnUdatt  dar  BaaTcrwaltnng.  —  [36  février 
3  mon  1898)  LitatrtLD.  —  La  r^siitance  dei 
mnn  de  loalèDement  h  Joints   horizontau] 

OMen^tMubn  tnautschiift  fOr  den  liÉênÙi^ 

Aaa   Sasdlcut.     --    (6*  fascicule,   Juin  1898) 

R.  iKuiowsKi.  —  Théorie  rationnelle  ' 
de  soutènement 


1899 

1 

322 

1899 

2 

210 

1898 

I 

3»e 

1899 

1 

322 

189« 

3 

335 

1899 

' 

99 

1899 

3 

310 

1898 

3 

369 

1898 

3 

369 

IdUcluifi  far  Baawoen.  —  (Fascicules  7  à  9) 

"".  EnoïLS.  —  Laboratoire  hydraulique  de  l'E- 
ile  supérieure  technique  de  Dresde 


a  FttHtocBico.  —  (Juin  1S99J.  —  La  pr 
maiimum  des  lacs  de  C4aie,  Meziola. 
Oliginate ,' 


ÏCMOIBI).  NflTES,   KTUDES,  ETC. 

BbsIiI.  —  Expériences  aouvelles  sur  l'écoule- 
Qieut  en  déversoir  13*  article) 

—  Kxpérieiicei  nouvelles  sur    réctiulemcnt  en 
déversoir  (*•  arlicle) 

—  Eipériencei  do  u  «elles  sur  l'écoulé  ment  en 
déversoir  (5-  arlicle) 

—  Elude  d'une  nouvelle  formule  pour  calculer 
le  débit  des  canaux  découverts 

—  Expériences  nouvelles  sur  l'écoulemenl 
déversoir  (6-  article) 

Brasse.  —  Etude  sur  la  statistique  des  je 
irea^i  effectués  dans  les  priDcip«ux  bassins 
Français 

OlATel.  —  La  défonuation  du  lit  des  rivièrci:^ 
à  fond  mobile  et  la  loi  de  l'ëcarl 

Dclebecqae.  —  Note  sur  les  sondages  du 
lac  Léman 

Dalebacqne  et  Oarcln.  —  Noie 
sondages   du   lac  du  Bourgel  et  de   quelques 
antres  lacs  des  Alpes  et  du  Jura  français. 

Dfllebecaae  et  Legar-  —  Note  sui 
sondages  du  lac  d'Annecy 

Fargne.  —  Expériences  relalivei  à  l'aclio 
I'mu  courante  sur  tond  de  sable 


1900 

3 

m 

1S99 

3 

369 

1891 

2 

445 

189i 

349 

1896 

i 

64". 

1891 

4 

20 

1898 

2 

ISf 

1891 

3 

5 

1895 

369 

1891 

393 

ISHii 

83» 

1891 

404 

1894 

426 

T    .^ 
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TABLE   GENERALE   DES    MATIERES   PUBLIEES. 


INDICATION  DES  ARTICLES 


I  Fargue.  —  Hydraulique  fluviale.  Etude  sur  la 
corrélation  entre  la  configuration  du  Ut  et  la 

Srofondeur  du  chenal,  dans  TEscault  maritime. 
amant.  —  Etude  sur  les  formules  de 
l'écoulement  de  Teau  dans  les  tuyaux  de  con- 
duite  

B*ourniô  (Victor).  —  Note  sur  deux  formules 
relatives  a  Técoulement  permanent  et  uni- 
forme des  liquides 


CHRONIQUE  ET  BIBLIOGRAPHIE. 

Oolli^non.  —  Hydraulique.  Remarque  sur  la 
manière  de  trouver  le  débit  d*un  tuyau  de  con- 
duite   

—  Errata  à  Tarticle  ci-dessus 

B*oamlé  (V).  —  Note  sur  deux  formules  rela- 
tives à  rècoulement  permanent  et  uniforme 
des  liquides  (Addition  à  la  note  du  3*  tri- 
mestre 1898) 

Ocagne  (d')  (M.)  —  A  propos  d'un  abaque  pour 
le  calcul  des  distributions  d'eau,  construit  par 
le  chef  de  bataillon  du  génie  Bertrand 

—  Abaque  de  la  nouvelle  formule  de  M.  Bazin, 
relative  aux  canaux  découverts 

COMPTES  RENDUS  DES  PÉRIODIQUES. 

Français, 

Bulletin  de  la  Société  dei  Ingénieurs  civiU.  — 
[Juillet  1897)  A.  Lbncauchez.  —  Etude  sur  le 
mouvement  des  fluides  dans  les  appareils  à 
force  centrifuge ^ 

—  (^m/.1898}  G.  DE  CoRDEMOY.  —  A  propos  de 
l'étude  de  M.  Lokhtine  sur  le  mécanisme  du 
lit  fluvial 

Génie  civil.  —  (7  novembre  1896)  A.  D.  —  Re- 
marques sur  l'écoulement  de  l'eau  dans  le  nou- 
vel aqueduc  allant  du  lac  Katrine  à  Glascow. 

—  (5  mars  1898)  Ch.  Rabut.  —  La  nouvelle  for- 
mule de  M.  Bazin  pour  calculer  le  débit  des 
canaux  découverts 

—  (SJanv.  1900).  —  Expériences  sur  l'écoulement 
de  l'eau  dans  des  conduites  en  acier  et  en  bois. 

Nouvelles  Annales  de  la  Constrnction.  —  {Août 
1897)  G.  Dariès.  —  Application  de  la  nomogra- 
phie  au  calcul  des  conduites  d'eau 

Revue  dn  Génie  militaire.  —  {Juin  1898)  L.  Ber- 
trand. —  Sur  les  moyens  d'assurer  le  fonc- 
tionnement permanent  du  siphon 


ARirfes 

nu 

triiMtres 

1900 

1 

1892 

1898 

3 

1892 
1893 

1899 

1 

1895 

1893 

1 

iTCMteOB   DES 


uiestm  paps 


2 
1 


1897 

3 

1898 

2 

1896 

1898 

2 

1900 

1 

1897 

3 

1898 

4 

2 


106 

301 

i 


845 
512 


299 

100 
304 


359 

346 

796 

334 
421 

359 

209 


I.   —  MBCANIQCE  APPLIQUEE. 
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NVMéaos  DBS           II 

INDICATION  DES  ARTICLES 

A.^Niss 

-     ^-r ^^ 

[— ^-- 

• 

triiMires 

MSettNI 

WM 

Alfemands. 

OerterttteWtchf  Monatschriit  tùr  den  0£Feiitliche& 
Bavdieiiat.  —  {Janvier  1897)  Wang.  —  La  loi 
du  mouvement  des  galets  et  la  formation  na- 
turelle des  profils  en  long  et  en  travers  des 
cours  d*eau 

1897 
1898 
1899 

1897 

3 
4 
4 

3 

400 
241 
239 

381 

—  iSonembre  1898)  Richard  Sibdbk.  —  Les  for- 
mules pour  le  calcul  du  débit  dans  les  canaux 
découverts 

—  [Ociohre  1899)  Richard  Sibdbk.  —  Nouvelles 
expériences  de  M.  Razin  sur  Técoulement  en 
déversoir 

XeUtehrift  fOr  Ba^wesen.  —  (1897,  fascicules 
4  à  6)  R.  Jasmdnd.  ~  La  variation  des  vi- 
tesses dans  la  section  transversale  d'un  cours 
d*eau 

Belges, 

Annales  des  travaux  publics  de  Belgique.  ~  {Dé- 
eembre  1898)  F.  Keblboff.  —  Expériences  sur 
le  mouvement  de  Teau  dans  les  canaux  rec- 
tangulaires alimentés  par  une  vanne 

1899 

2 

309 

Russes, 

BeeneQ  de  rinstitut  des  Voies  de  Communication. 
—  (N-  XLIII  et  XXXVI)  D.-K.  Bobyleff.  — 

nant  les  eaux  courantes 

1898 

2 

4n 

^  HydraQliqfiie  indastrielle  (moteurs  hy- 
drauliques, transmissions  à  eau  sonspres- 

MÉM0IRE3,  NOTES,  ÉTUDES,  ETC. 

Decœur.  ~  Bélier  hydraulique  à  pulsations 
rapides 

1891 

0 

646 

COMPTES  RENDUS  DES  PÉRIODIQUES 

Français, 

uUetîB  de  la  Société  d'Encouragement.  —  {No- 
vembre 1896}  HinscB.  —  Rapport  sur  les  tur- 

1897 

1 

1 

336 

14 


TABLE   GENERALE   DES   BIATIERES   PUBLIEES. 


Génie  dTil.  —  (29  aoi>l  1896  et  numéros  suivants) 
Di  HoifT  et  Baio^nèbes.  —  Les  ascenseurs 

—  li3  mat'8  1891)  A.  Butin.  —  Emploi  des  tur- 
bines à  axe  horizontal  pour  la  commande  des 
dynamos 

Portefeuille  économique  des  machines.  —  {Août 
1896).  —  La  roue  hydraulique  Pellon 

—  {Avril  1898).  —  Turbines  génératrices  à  axe 
horizontal  de  la  station  électrique  de  Cailterets. 

RoTue  industrielle.  —  {30  janvier  1897)  G.  La- 
VERGNB.  —  Pompe  centrifuge  Schabaver  À  gros 
rendements  pour  les  élévations  d*eau  aux 
grandes  hauteurs 

—  (30  septembre  1899).  —  Ascenseurs  hydrau- 
liques à  voyageurs  construits  par  la  Compa- 
gnie de  Fives-Lille  pour  la  tour  Eiffel 

RoTue  de  mécanique.  —  {Février  1897)  Massb.  — 
Les  pompes.  —  Les  béliers 

ROTue  tecnaique.  —  (25  septembre  1896).  — 
Pompes  sans  piston  à  transniission  perma- 
nente  

—  (25  février  1898).  —  L'utilisation  rationnelle 
des  chutes  d'eau  de  faible  hauteur : 

—  (10  décembre  1897).  —  Pompes  Mammouth... 

Allemands, 

Organ  far  die  Forttchritte  des  Eisenbahnwesens. 

—  (1896,  fascicules  10  et  11)  A.  Perényi.  — 
La  consommation  de  vapeur  et  de  charbon 
des  pompes  élévatoires  et  des  pulsométres. . . 

Zeitscnrift  des  Oesterr.  Ingénieur  und  Architek- 
ten  Vereines.  —  (N»  38,  39  et  40  ;  1898)  Carl 
Habehmamn.  —  La  machine  élévatoire  de  Kley. 

Anglais. 

Engineering.  —  (2  juin  1899).  —  Installation 
d'une  turbine  pour  les  moulins  de  Streustam. 

minutes  of  ^oceedings  of  tbe  Institution  of  the 
(Uvil  Engineers.  —  A. -H.  Thyack.  —  Turbines. 

Hollandais, 

Ingénieur.  —  (Livraisons  des  6,  13  et  20  no- 
vembre  et  du  4  décembre  1897)  Dltouk.  —  As- 
censeurs pour  maisons  d'habitation 

—  (Année  1899,  livraisons  5  et7;  J.-C.  Dyxhoohn. 

—  L'aspiration  des  pompes  quand  elles  sont 
mises  en  mouvement 


1896 

1897 
1896 
1898 

1897 

1899 
1897 

1896 

1898 
1899 


1896 
1898 


3 

1 


1 
i 


1899 
1900 


1897 
1998 


3 
4 


2 


33n 

394 
335 
351 

336 

325 
337 

489 

337 
352 


809 
268 


352 
327 


308 
317 


I.   —  HBCANIQCE  APPLIQUEE. 
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NUMEROS   DBS                II 

UiDICATlON  DES  ARTICLBS 

AimiEs 

-| i 1 

triMstni 

leiestrtt 

"" 

Russes, 

' 

Jomal  du  Hiiiistèrt  des  Voieft  de  Gemmiiiika- 

tkB.  _  rN*  8,  1899)  V.  E.  T.  —  Sur  rutilisa- 
tion  de   la  force  motrice  des  eaux  fluviales 
dans  les  sections  présentant  des  rapides 

1900 

3 

405 

Suisses, 

■ 

Schwiierischtf  Baueitiuig.  —  (N*  8,  février  1898} 
A.  Stodola.  —  Expériences  sur  une  pompe  a 
▼apear  à  trois  degrés  pour  le  service  des  eaux 
de  la  ville  de  Saint-Gall 

1898 

3 

447 

PNEUMATIQUE. 

io  Procédés  de  mesure. 

COMPTÉS  RENDUS  DBS  PÉRIODIQUES. 

. 

Allemands. 

IdUelirift  fttr  Architektar  iind  Ingenienrwesen. 
—  (1898,  4«  fascicule)  Paul  Schrbibbr.  —  Les 
instraments  pour  mesurer  la  force  du  vent.. . 

1898 

3 

400 

2»  Ecoulement  des  gas  (orifice,  tasraoz, 

ondes). 

MÉMOIRES,  NOTES,   ÉTUDES,  ETC. 

Walokenaer.  —  Note  sur  les  relations  entre 
la  pression,  le  volume  et  la  température  de 
Tacide  carboniaue 

1804 

1 

165 

COMPTES  RENDUS  DES  PÉRI0DIQUK3. 

Français, 

BnUetia  de  la  Société  des  Ingénieurs  civils.  — 
[Juillet  1896)  F.  Chaud  y.  —  Sur  le  frottement 
des  fluides  contre  les  surfaces  solides 

1896 

2 

333 

. 

16 


TABLE   GENERALE   DES  MATIERES  PUBLIEES. 


INDICATION  DES  ARTICLES 


AKKftBS 


Anglais, 

Engineering.  —  (19  mars  1897)  Ad.  Mahtin.  — 
Ecoulement  des  gaz  et  des  vapeurs  à  travers 
les  conduites 

3<»  Machines  (moulins  à  vent,  transmissions 
par  l'air  comprimé,  Tentilatenrs  et  com- 
presseurs, aerostation). 

COMPTES  RENDUS  DES  PÉRIODIQUES. 

Français. 

Balletin  de  la  Société  des  Ingénieurs  dvils.  — 

(Août  1897)  R.  SoKBAr.  —  Le  problème  général 

de  la  navigation  aérienne 

Portefeulle  économique  des  Iklacbines.  —  {Janvier 
1897).  —  Chronique.  —  Emploi  de  tuyaux  en 
papier  pour  les  conduites  de  gaz 


40  Divers. 

CHRONIQUE  ET  BIBLIOGRAPHIE. 
X.  —  Vœux  du  Congrès  de  mécanique  appliquée. 

COMPTES  RENDUS  DES  PÉRIODIQUES. 

Russes. 

Recueil  de  l'Institut  des  Ingénieurs  des  Voies  de 
Communication.  —  (N*  XLlV)  N.  BéLÉLcesKi.  — 
La  mécanique  des  constructions 


!<0MftaOS   DES 


triMStns 


1897 


1897 
1897 


n.  —  MATÉRIAUX 

ET  PROCÉDÉS  GÉNÉRAUX  DE  CONSTRUCTION. 


io   Terrassements.  —  Cobatare. 

MÉMOIRES,  NOTES,  ÉTUDES,  ETC. 

Ocagne  (d'}.  —  Sur   un  abaque  destiné  au 
calcul  des  profils  de  terrassements 


1891 


1898 


1892 


sewttRS 


3 
1 


H«« 


413 


381 
324 


723 


309 


168 
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INDICATION  DES  ARTICLES 


Ocagne  (d').  —  Les  abaques  de  remblai  et 
de  déblai  construits  au  moyen  de  la  méthode 

des  pointa  isoplëthes 

Errata  à  l'article  ci-dessus. 

—  Application  géaérale  de  la  Nomoffrapbie  au 

cakul  des  profils  de  remblai  et  déblai 

Erratum  à  Tarticle  ci-dessus 

Piton-Bressant  (L.).  —  Note  sur  la  me 
sure  des  polygones  plans  fermés,  et  en  parti- 
culier des  profils  en  travers 


CHRONIQUE  ET  BIBLIOGRAPHIE. 

Ijoolierer.  —  Note  sur  un  profilométre. 

COMPTES  RENDUS  DBS  PÉRIODIQUES. 

Français, 


AXIfiSS 


HovYeUes  Annales  de  la  Ck)nstnictioB.  —  {Jan- 
vier et  février  1897  et  suiv.)  L.  Lefopt.  — 
Consoliaations  des  tranchées  argileuses 


1894 
1894 

1896 
1896 


1892 


1892 


NDHBH08   DBS 


tri^estrei 


Allemands, 

Centnlblatt  dor  BauTerwaltnng.  —  (28  juillet, 
4  août)  M.  BuRLE.  —  Etude  de  divers  procé- 
dés américains  pour  le  transport  mécanique 
de  terres,  gravois,  pierres  et  autres  ma- 
tériaux lourds,  utilisés  sur  les  chantiers  de 
travaux  on  pour  les  déchargements  de  ba- 
teaux  ; 

Anglais, 

budneeriiig  Vews.  —  (15  décembre  1898).  — 
Travaux  de  construction  du  canal  de  la  Com- 
pagnie de  force  motrice  de  Saint-Laurent, 
près  de  Masséna  (Ne  w- York) 

Belges. 

iBEftlei  des  TraTaoz  publics  de  Belgique.  — 
(Atril  et  juin  1897}  É.  Froidure.  —  Les  pro- 
cédés de  consolidation  des  talus  des  tran- 
chées  

Bvltetiii  de  la  GomniJaaion  internationale  dn 
Gengrèa  des  Ghemins  de  fier.  —  {Mai  1900).  — 
Construction  de  remblais  par  la  méthode  hy- 
draulique  


Annales  des  P.  el  Ch.,  7*  série.  —  Mémoires.  (Tables.) 


taiMtni 


1897 

1 

1900 

3 

1899 

1 

1897 

4 

1900 

â 

1 
1 

1 
1 


WM 


467 
720 

406 
781 


498 


631 


324 


330 


364 


299 


374 
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TABLE   GENERALE   DES   MATIERES  PUBLIEES. 


INDICATION  DES  ARTICLES 


2°  Chaux  et  ciment,  mortiers, 
béton,  bitume. 

MÉiMOIRES,  NOXJES,   ÉTUDES,  ETC. 

Durand-Olaye.  —  Essai  sur  la  limite  de 
la  résistance  à  la  rupture  par  tractiuo  des  ci- 
ments et  autres  matériaux  analogues 

E'eret.  —  Note  sur  la  compacité  des  mortiers 

hydrauliques 

Errata  à  l'article  ci-dessus , . 

-  Essais  de  divers  sables  pour  mortiers 

Joly  (de).  —  Expériences  faites  par  le  service 
des  phares  et  balises  sur  la  résistance  et 
l'élasticité  des  ciments  Portland 

CHRONIQUE  ET  BIBLIOGRAPUIE. 

Breulllô.  —  Note  sur  l'enduit  prévu  pour  le 
mur  de  garde  des  Settons 

Mesnager.  —  Azione  delFacqua  del  mare 
sulle  m  al  te  a  pozzolana,  par  Orazio  Rebuffat. 

—  Le  Pozzolane  artificiali,  par  Orazio  Rebuffat. 
Qu  in  et  te  de  Rocbemont.  —  Note  sur 

la  décomposition  des  ciments    de    Portland 
dans  l'eau  de  mer 

COMPTES  RENDUS  DES  PÉRIODIQUES. 

Français, 

Bulletin  de  la  Société  d'encouragement.  —  (Dé- 
cembre 1897)  R.  Feret.  —  Etude  sur  la  cons- 
titution intime  des  mortiers  hvdrauliques. . . 

Comptes  rendus  des  séances  de  rÂcadémie  des 
Sciences.  —  (18  septembre  1899J  Cossidèke.  ~ 
Variations  de  volume  des  mortiers  de  ciment 
Portland,  résultant  de  la  prise  et  de  l'état 
hygrométrique 

Crème  civil.  —  (21  novembre  1896).  —  La  fabrica- 
tion du  ciment  de  laitier  à  l'usine  de  Vitry- 
le-François 

—  {23  Janvier  1897).  —  Four  continu  pour  la 
fabrication  du  ciment * 

—  (20  février  1897).  —  Etude  comparative  sur 
les  procédés  de  cuisson  de  la  chaux 

—  (2  septembre  1899)  G.  B.\ire.  —  Echauffe- 
ment  d'un  massif  de  béton  pendant  la  prise. . 

Le  Ciment.  —  {Février  1897)  J.  Allard.  —  Note 
sur  Tinfluence  de  la  température  dans  la  durée 
de  prise  des  ciments  prompts  (de  Grenoble) . 


ANNÉBS 


NDlliftOS 


iriiestrci 


1895 

1892 
1892 
1896 


1898 


SMestm 


1899 

1900 
1900 


1900 


4 
4 


2 
2 
2 


1898 


1899 

1896 
1897 
1897 
1899 

1897 


W« 


1 
1 
4 


604 

3 

550 
114 


198 


30O 

293 
293 


281 


337 


241 

797 
323 
324 
242 

322 
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I 

i 


INDICATION  DES  ARTiaES 


—  (25  septembre  1891).  —  Rapport 
de  la  Gommissiou  d'enquête  de  TAssocia- 
tion  des  fabricants  de  ciment  Portland  alle- 
mands sor  llnlluence  de  Teau  de  mer  sur  les 

mortiers  hydrauliques 

lowéDes  Anwi^  de  la  Gonstraction.  —  {No- 
vembre 1896)  Caxdlot.  —  Recherches  sur  les 
phénomènes  anormaux  présentés  par  les 
dments  en  particulier,  en  ce  qui  a  rapport  à 
la  durée  de  la  prise 

(ta  Génie  militaire.  —  (20  mai  1900).  — 
Sur  quelques  nouvelles  applications  des  toi- 
tures au  ciment  de  bois , 

teclmiqae.  —  (10  et  25  décembre  1896).  — 
Les  propriétés  du  ciment  de   laitier  d'après 

les  expériences  de  Zurich 

{iSiantier  1898)  G.  Mercibr.  —  Le    silico- 
portiand  ou  silico-ciment 

Allemands. 

[fcitackiiftdes  Oesterr.  Ingénieur  nud  Architekten 

Yereinet.  —  (N"  34  et  35)  Nadory  Nandor.  — 

L'action  de  I  eau  de  mer  sur  les  ciments. . . . 

|—  (%ft  et  27  octobre  1899)  Josef  Schustler.  — 

Essais  de  ciment  et  de  béton 


Anglais, 

American  Sockty  of  ciTil  Engineen.  —  (Fér 
trier  1891)  A.  Lundteioem.  —  Observations  sur 
le  mortier  de  ciment  de  Portland 

bgiaeeriiigBecord.  —  {Mar8-avril{991)  F.-H.  Le- 
wis. —  L'industrie  du  ciment  en  Europe 

Bmitet  of  Proceedings  of  the  Institution  of  Ctia 
BnffiBeen.  —  (18^8,  t.  II)  J.-B.  Butler.  —  De 
la  nne  mouture  des  ciments  de  Portland  et 
de  la  valeur  des  parties  plus  grosses 

—  (1898,  t.  II)  B.-J.  Prbston.  —  «  Concrète  »  de 
ciment 

—  C.-H.  GoDFRBT.  —  Effets  de  la  gelée  sur  la 
résistance  des  ciments  de  Portland 

Street  Railway  Journal.  —  [Mars  1898).  —  Em- 
ploi de  Tasphalte 

Belges. 

1  le  nnirenelle  des  Mines,  de  la  Métallur- 
e,  etc.  —  (Liège,  septembre  1897)  H.  Détienne. 
-  Notes  sur  la  fabrication  et  les  propriétés 
I  ciment  de  laitier 


AMMicS 


nnninos  ns 


triiestres 


Kseitrti 


1897 

4 

1896 

1900 

3 

1897 

1 

1898 

1 

1896 

4 

1899 

4 

(897 

2 

1897 

2 

1898 

3 

1898 

3 

1899 

1 

1898 

1 

1897 

4 

m» 


222 


797 

362 

324 
339 


242 
259 


413 
415 

401 
401 
356 
421 


301 
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T^BLE   GÉNÉRALE    DES   MATIÈRES   PUBLIEES. 


^9BB 


INDICATION  DES  ARTICLES 


Russes. 

IiresUa  Sobrania  IngcneroY  Poutei  Soobchtchenia, 
de  Saint-Pétersbourg(Balletin de TAssodation 
des  logénieun  des  voies  de  Communication. 
—  [Juin  et  juillet  1896)  B.-P.  Vasenko.  — 
Recherches  sur  les  proportions  des  mortiers 
de  ciment , 


3»  MéUnx. 

MÉMOIRES,  NOTES,  ÔTUDES,  ETC. 

Dupuy.  —  Mémoires  sur  la  résistance  des 
rivets 

CHRONIQUE  ET  BIBLIOGRAPHIE. 

Xiidy.  —  Note  sur  l'altération  des  métaux 
par  l'eau  de  mer 

•—  Ëcrouissage  des  aciers  laminés  par  le  travail 
à  froid 

Préaiideau  (de).  —  Traité  théorique  et  pra- 
tique du  rlvetàffe  des  charpentes  métalliques 
des  navires  et  des  chaudières,  par  .Vf.  Maugas. 

Résal  et  A.lby.  —  Note  sur  Tôcrouissage 
des  aciers  laminés  par  le  travail  i\  froid 

COMPTES  RENDUS  DES  PÉRIODIQUES. 

Français, 

Bulletin  de  la  Société  des  Ingénieurs  civils.  — 
(Juillet  1899)  P.  Ghalo.'*.  —  Le  mêlai  déployé  ; 
fabrication  et  emploi ; . . 

Comptes  rendus  de  l'Académie  des  Sciences.  -> 
(30  novembre  1896)  Levât.  —  Note  sur  la 
trempe  de  l'acier  à  l'acide  phénique 

Le  Génie  civil.  —  (2.)  décembre  1897,  l"  et  8  jan- 
vier 1898)  J.  ScHROBDBR  VAN  Roi.K.  —  Expé- 
riences sur  la  résistance  des  tôles  rivées  au 
glissement 

—  (15  et  22  janvier  1898)  E.  Dembnoe.  —  Les 
défauts  des  lingots  d'acier 

—  (19  février  1898).  —  De  l'influence  de  la 
chaleur  sur  la  résistance  des  métaux 

Revue  générale  des  Chemins  de  fer.  •—  {Sep- 
tembre 1898).  —  Production  des  fontes,  fers 
et  aciers  en  France,  pendant  les  années  1897 


1896 


XUMiaOB   DBS 


trJMStKS 


1895 


1897 
1899 

1900 
1897 


1899 
1896 

1898 
1898 
1898 


3 
4 

4 

2 


1 
1 
1 


»^ 


31! 
791 

3di 
33Î 
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INDICATION  DBS  ARTICLES 


(chiffres    provisoires)  et  1896    (chiffres  déB- 

niUrs) 

iediiiiaae.  —  (25  décembre  1896).  —  Fa- 
brication de  treillis  en  métal  déployé  par 
découpage  et  étirage  simultanés  des  plaques 

métalliques 

(25  mai  i899j.    —   Le  métal  déployé  à  FEx- 
position 

Allemands. 

rLl  des  Oesierr.  Ingénieur  nud  Archilekten 

—  (N*»  44,  43,  46,  47  et  48;  1898) 
AiTOH  R.  von  DoRMrs.  —  Etudes  sur  Tacier 
des  rails  et  particulièrement  sur  Tacier  ba- 
sique Martin. ,'. 

Anglais. 

liaeriean  Sodetyofchil  Engineers.  —  (Afatl897) 
A.-G.  CuififiNORAM.  —  Relation  entre  la  résis- 
tance et  la  composition  chimique  de  Tacier. 
_  Vews  (26  novembre  1896)  H.  Lm- 
raro.  ^^De  la  pratique  du  rivetage  dans  les 
coDstructions  navales 

I  Maintes  cf  Proceedings  of  the  Institution  of 
Ginl  Engineers  (année  1896,  tome  l)  J.-O.  As* 
50LD.  —  Influence  de  la  présence  du  carbone 
dans  le  fer 

|—  ;  Année  1896,  t.  I)  M.  Wrriotsoii.  —  La  dila- 
tation, le  recuit  et  la  soudure  du  fer  et  de 
Tacier 

[—{Volume  LXXXVIIl);  R.-A.  Hadfibld.  — 
Alliage  du  fer  et  du  nickel 

[Icieiitîflc  Anerican.  —  (9  janvier  1897)  II. -K. 
Laddis.  —  Acier-nickel 

Belges. 

IBeUetÎB  de  la  Commission  internationale  dn 
Congrès  des  Chemins  de  fer.  —  {Juillet  1897) 
Von  DosHOs.  —  Etudes  et  considérations  sur 
les  inégalités  de  texture  et  de  composition 
'^s  rails  d*acier 

Hollandais. 

Uetia  de  llnstitiit  Royal  des  Ingénieurs.  — 
\nnée  1893-1896,  livraison  5)  ScHBfjcDER  van 
ES  KoLK.  —  Résistance  des  rivets 


1898 

1897 
1899 


1898 


1897 
1896 

1896 

1896 
1900 
1897 


1897 


1897 


MUlliAOB  DM 


triscitrei 


1 

9 


1 

1 


trSMtni 


2 
2 


p^ti 


241 

325 
281 


243 


400 
811 

218 

219 
443 
366 


359 


439 


!Ç'i 


s»" 


»>-- 
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TABI,E   GENERALE   DES   MATIERES   PUBLIEES. 


nUMÉ^lOfi    MIS 

INDICATION  DBS  ARTICLES 

ANNiES 

1 

triiestrei 

sMMtrcs 

Ml« 

i"^  Conseryation  et  emploi  des  matériaux. 

1 

COMPTES  RENDUS  DES  PÉRIODIQUES. 

! 

Français. 

Bulletin    de    la  Société    d'EncouraiteiiieBt.    — 
(Août  1899).  -—  Rapport  de  M.  E.  Huet  sur  les 
Luxfer  Prisms,  présentés  par  M.  A.  Good... 

Génie  dTil.  —  (8  janvier  1898).  —  Emploi  des 
machioes  à  peindre  dans  les  ateliers  de  che- 
mins de    fer  américains 

1899 

1898 
1896 
1896 
1898 
1899 

3 

1 

• 

3 
•> 

2 
2 

334 
362 

Nonvellee  Annales  de  la  Construction.  —  Briques 
en  verre  soufflé 

797 

ReTue  industrielle.  —  (4  juillet  1896).  —  Maté- 
riaux de  construction  en  fibres  de  bois 

—  (13  août  1898).  —   Garniture   isolante   pour 
tuyaux 

RoTue' technique.  —  ^10  avnl  1899).  —  Peinture 
au  ciment  pour  la  protection  du  fer 

208 
330 
271 

Allemands, 

Gentralblatt   der  BauTerwaltung  (  1 4  juin  1 899) . 
—  Essais  de  pierres  naturelles 

1898 
1898 

3 
2 

335 

Zeitschrilt  fOr  Architektur  und  Ingénieur  wesen. 

—  (1898,  £•  fascicule)  0.  Ubrrxan.n.  —  La  car- 
rière   de    pierres   causées  du    Roschenberg. 
prés  de  Senf tenberc 

360 

Anglais. 

Street  Railway   Journal.  —  {Mai  1898).  -  Ma- 
nière de  courber  les  bois 

1898 

2 

396 

5"  Extraction  des  roches,  mines. 

C0.MPTES  RENDUS  DES  PERIODIQUES. 

Français. 

Génie  dTil.  —(1 1  juin  1898).  —  iNouveau  procédé 
de  construction  rapide  des  galeries  de  mines 
pour  la  défense  des  forteresses  (donné  par 
M.  le  lieutenant  du  génie  P.  Gillet,  dans  le 
Recueil  des  travaux  techniques  des  officiers 
de  Vainnie  belge,  1897) 

1898 

3 

349 

Revue  technique.  —  (25  mars  1897)  P.  Macii avoinb. 
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INDICATION  DES  ARTICLES 

A2fIféE8 

N 

D1IÉR08  DES 

tfJMstres 

SAsestris 

pa^s 

—  Fonç«ge  des  puits  de  mine  et  exécution 
des  travaux  d'art  par  congélation 

1897 

1898 
1899 

• 

1899 
1896 

1897 
1895 
1899 

1898 
1899 

1891 
1891 

1897 
1899 

2 

• 

3 

3 

1 

4 

3 

4 
3 

• 

2 
3 

1 
2 

1 
2 

385 

429 
346 

22 
663 

*• 

•j 
7 

77 

189 
303 

443 
112 

384 
312 

Anglais, 

MîBBteft  of  Proceedinn  of  the  Institation  of  GiTil 
SBciBeen.  —  (1898,  t.  U)  E.-W.  Andbnoc.  — 
Fabrication  de  la  cordite 

—  S.-W.  Akderson.  —  Propriétés  de  la  cordite. 

S""  Exécation  des  travaiiz. 

(a).  —  En  maçonnerie, 
MEMOIRES,  NOTES,  ÉTUDES,  ETC. 

Barbet.  —  Note  sur  les  conditions  de  résis- 
tance des  barrages  de  réservoirs  en  maçon- 
nerie  

Blot.  —  Note  sur    l'appareil  hélicoïdal  des 
voûtes  biaises  par  la  méthode  Theuil 

tiévy  (Maurice).  —  Note  sur  les  diverses  ma- 
nières d'appliquer  la  règle   du   trapèze    au 
calcul  de  la  stabilité  des  barrages  en  maçon- 
nerie  

Rond  (M.  L.  Le].  —  Note  sur  les  barrages  en 
maçonnerie 

Tavernier.    —  Maçonneries    avec    joints 
métalliques  coulés 

CHRONIQUE  ET  BIBLIOGRAPHIE. 

BrauUlé.  —  Note  sur  une  élude  expérimen- 
tale de  Faction  de  Feau  sous  pression  sur  les 
maçonneries.  !•'  article 

2*  article 

Ocagne  (d'}.  —  Note   sur   la    méthode  de 
M.  DsLOCRR  pour  le  calcul  des  grands  barrages 
de  réservoirs 

Rectification  à  la  note  ci-dessus 

COMPTES  RENDUS  DES  PÉRIODIQUES. 

1                         Français. 

iGéBie  dTU.  -  (24  avril  1897).  —  Emploi  de  Fair 
1    comprimé  dans  la  construction  du  réservoir 
1    de  Jérôme  Park,  à  New-York 

1—  (24  iuin  1899).  —  Cintre  extensible  pour  la 
1    tonslruction  aes  voûtes  d'éffout 

24 


»    _  I 


TABLE   GENERALE   DES    MATIERES   PUBLIEES. 


INDICATION  DES  ARTICLES 


Génie  ciTil.  —  {^juillet  1899).  — Reprise  en  sous- 
œuvre  de  divers  édifices ' 

—  (27  janvier  1900).  —  Barrage  de  la  Belubula 
en  Australie  (d'après  ï Engineering  News).,.. 

Allemands. 

GentralUatt  der  BanTerwaltnng.  —  (28  ;tftnl899) 
LiECKFELDT.  —  L'influenoe  de  la  forme  courbe 
sur  la  stabilité  des  murs  de  réservoirs 

Xeitichrift  des  Oesterr.  Ingénieur  nnd  Ardiitek- 
ten  Vereines.  —  (!•'  décembre  1899)  Fritz  v. 
Empbrger.  — -  La  résistance  des  murs  en 
briques  d'après  des  essais  anglais  et  améri- 
cains   

Anglais. 

Jonmal  of  the  Royal  Institnte  of  British  Arehi- 
tectt.  —  (^»wr  et  décembre  1896).  —  Expé- 
riences sur  la  résistance  de  la  maçonnerie 
de  briques 

(b).  —  En  bois. 

COMPTES  RENDUS  DES  PÉRIODIOITES. 

Français. 

Génie  civil.  —  (4  mars  1899).  —  La  charpente- 
abri  de  la  nouvelle  gare  de  Lyon 

Allemands. 

Gentralblatt  der  Banverwaltnng.  —  (9  dé- 
cembre  1899)  Otto  Sabrazin  et  Oscxr  Hofs- 
FBLD.  —  Constructions  en  bois  dans  la  Moos- 
bruch  (Prusse) 

(c).  —  En  métal. 
MÉMOIRES,  NOTES,  ÉTUDES.  Kh:. 

G-audard  (J.}.  ~  Notes  sur  les  types  fonda- 
mentaux de  poutres  métalliques  et  sur  le 
système  Gantflever 

Souleyre.  —  Note  sur  l'emploi  de  quatre 
types  d'arcs  dans  les  ponts,  viaducs  et  fermes 
métalliques  de  grande  portée 


1899 
1900 


1899 


1899 


1897 


1899 


1900 


1891 
189(i 


1 


1 

1 


335 


260 


360 


;1 


269 


43V 


326 
600 


ET   PEOCÉDÉS   DE  CONSTRUCTION     îiS 


rraison*  26  et  27  ; 
H6)G.-W.  Hïc* 
»  ondulées  galve 
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voiture  à  traction  mécanique  sur  routes 

—  {2d  juillet,  5  et  \2août  1899)  G.  Forestier  et 
,    comie  G.  db  Cuasseloup-Laubat.  — Concours 

international  des  poids  lourds  organisé  par 
TAutomobile-Club  de  France  (Versailles,  oc- 
tobre 1898).  —  Rapport  de  la  Commission.. . 

—  {{3  janvier  au  17  février  1900)  Ch.  Jean.  — 
Les  transports  en  commun  dans  Paris  et  sa 
banlieue 

RcTTie  technique.  —  [iO  mai  1897).  —  Appareil  de 
démarrage  Beeton 

Anglais. 

Engineering.  —  (17  juin  1898).  —  Concours 
cTautomobiles 

Engineering  News.  —  (18  mars  1897).  —  Expé- 
riences sur  la  résistance  à  la  traction  sur  les 
routes  ordinaires  exécutées  par  le  départe- 
ment de  l'Agriculture 

60  Statistique 

Statistique.  —  Etat  des  plantations  sur  les  routes 
nationales  au  1"  juin  1895 

—  Etat  des  plantations  sur  les  routes  nationales 
au  !•'  juin  1896 
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— *  Longueur  des  routes  nationales 
par  département  au  1"  janvier  1897 

-  Etat  des  plantations  sur  les  routes  nationales 
au  !•'  juin  1897 

-  Longueur  des  routes  nationales  par  départe- 
ment au  1"  janvier  1898 

-  Etat  des  plantations  sur  les  routes  nationales 
au  !•'  juin  1898 

-  Longueur   des    routes    nationales  par   dé- 
partement au  !•'  juillet  1899 

-  Longueur  des  routes  nationales  par  départe 
ment  au  1"  janvier  1900 


7*  Divers. 

COMPTES  RENDUS  DES  PÉRIODIQUES 

Russes, 

Kecneil  de  Tlnstitnt  des  Voies  de  communication. 
—  (V  XL VI)  Lar?«itzki.  —  Cours  de  routes. . 


PONTS   ET  VIADUCS. 
1°  Ponts  et  viaducs  en  maçonnerie. 

MÉMOIRES,  NOTES,  ÉTUDES,  ETC. 

Bourdeiles.  —  Ponts  en  maçonnerie  arti- 
culés aux  naissances  et  à  la  clef,  avec  une 
note  annexe,  par  M.  J.  Résal 

Collard.  —  Note  sur  fessai  d*une  voûte  en 
briques 

I>raux.  —  Note  sur  la  construction  du  via- 
duc du  Gour-Noir  sur  le  chemin  de  fer  de  Li- 
moges à  Brive,  par  Uzerche. 

Guiard.  —  Notice  sur  les  travaux  de  restau- 
ration du  Pont-Neuf, à  Paris 

Ijftbbaye.  —  Notice  sur  la  construction 
d*un  pont-route  sur  le  Doubs,  à  Verdun 

Iii^gay.  —  Mémoire  sur  le  tracé  et  le  calcul 
des  voûtes  en  maçonnerie 

Mocquery.  —  N^otice  sur  le  ^rand  pont  en 
maçonnerie  construit  sur  la  Saône,  à  Charrey. 

Rivière  (La)  (G.J.  —  Note  sur  la  construc- 
tion récente  en  Allemagne  de  ponts   en  ma- 
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c  articulation  à  la  clef  et 

Note   ïur  la  conslniclion  da 

m  rapide  de  l'éDiiisseur  à  don- 
lées  des  ponts  de  faible  ouverture, 
le   la  poussée  et  du   poids  de    la 

e  calcul  de  la  poussée  de»  vofites, 

lONIOUE  ET  BIBMOGBAPHIE 

-  Construction  de  f^raniies  arche! 
lerie  sur   la    ligne   de  Quillan  à 

ic'j  -  PonU' en 'niàçônnerié' de 
rerture  avec  routes  articulées;  par 
nt  Leibbrand.  —  Stuttgard,  1894. 

TES  RENDUS  r>E^  PÉHIODIQUES 

Français. 

kmanïtenn  et  Commis  des  Poatt  et 

—  IJanviei- ms).  —   Rel6vement 

{Décembre  1898)'.'-^  '  Réauraé  "sùi- 
|)portde  la  Commission  des  votil«i 
Btion  des  arcltitectes  et  ingénieurs 

■'(8  et  15  joniitei-'l898)  G.  Baucral 
BAT.  —  Exécution  des  maçonneries 
ux  viaducs  sur   la  Seine,  du  che- 

de  Paris  au  llavre 

e  des  Cbemiu  de  fer.  ~  (JnilUl  1 896} 
..es  chapes  iuipermtïables  sur  les 

ieile.  —  {25  'juin  'iVHfi')'  Ë."  CoiiisÊt. 
critique  du  rapport   de   la  Com- 

Al/emands. 

ueitiitiK.  -  (1898.  i"  fascicule) 
BHAHT>T.  ~  Projet  d'un  pont-route 
erie  sur  le  Rhin,  près  de  Worms. 
atschrift  far  dea  affenUichen  Bati- 

[Avril  1898)  THSOnoK  Pmïlck  .  — 
tion  du  pont  de  la  Sainte-Croii  sur 
Keldkirch,  dans  le  Vorariberg.... 
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des  Architektenund  Ingénieur  Vereins, 
la  HanoTer.  ~  (1896,  fascicules  1-2)  Reiiilixo, 
—  Ponts  en  pierre  et  en  béton  avec  voûtes 

articulées 

Xeitochrift  fur  Banwesen.  —  (Fascicules  IV  à 
VI,  lyOO)  Fleischman  et  Bascii.  —  Le  nouveau 
pont  de  Miltenberg  sur  le  Main 

Anglais, 

American  Society  of  ci?il  Engineers.  —  {Dé- 
cembre 1898;  D.-A.  Militoa.  —  Arches  en  ma- 
çonnerie à  triple  articulation 

Italiens. 

|6ioniale del  Genio  âvile.  —  {Janvier-févriev  \9>m) 
Aug.  PoLiDORi.  —  Les  travaux  d'aménagement 
du  pont  Elius  ou  Saint-Ange,  à  Rome 

2^"  Ponts  et  viaducs  en  charpente. 

BnUéUn  de  la  Société  des  Ingénieurs  cItIIs  de 
France.  —  (Septembre  1900).  —  Montage  des 
ponts  et  charpentes 

Génie  civil.  —  (7  juillet  1900).  —  Exposition  de 
1900.—  Passerelles  réunissant  entre  elles  les 
différentes  parties  de  l'Exposition 

Allemands. 

iZdtschrift  derOesterr  Ingenienr  nnd  Ârchitekten 
Verdaes.  —  (\*  23,  4  juin  1897)  Max  Ritter 
VO.X  Thl'llie.  —  Les  ponts  en  bois  à  treillis 
en  Galicie 

Anglais. 

iKînate  of  Proceedings  of  the  Institution  of  civil 
Engineers.  —  (Vol.  CXXIV)  A.  Barton  Brady. 
—  Pont  du  Queensland 

|-  (1897.  t.  Il)  P.  Allan.  — '  Pont  en  bois  de 
\^agga  (Australie) 

y^  Ponts  et  Yiadncs  en  métal. 

MEMOIRES,  NOTES,  ETUDES,  ETC. 

|Baldy.  —  Notes  sur  quelques  exemples  d'oxy- 
oation  des  ponts  en  tôle 
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Biatta.  - 

taujon. 

ptiat  de  l'Oued  Endja  (Ci  

DaMlandres.  —  Action  des  cbocs   rythmés 

sur  les  travées   métalliqiips 

O-alliOt.  —  Tableaux  graphiques  des  mi 
nls  fléctiissanta  sous  charge  d'épreu'  . 
lâ   les   ponts   pour   voie    de    terre    et   de 

^_jl(|ues  propriéUs  qui  en  facililenl  le  Irocé. 
Xiebert.   —    Etudes   des  mouvemenla  vibra 

loires  dans  tes   ponts  a  poutres  droites  &  unt 

travée,  et  dans  W  ponts  suspendus  à.  tablier 

continu  ainiplement  appuyés  aux  culées 

Idnzoyar.  —  Mémoire  sur  le   pont-canal  de 

■  Noie  sur  le  pont-rivière  d'Oudan. 
Râsat  et   Alby.  —   Construction    du  pont 
Alexandre  III  : 
i"Nole 

2-  Note 

3-  Note 

4>   Note 

8-   Note 

6-  Note 

Rosalffnol.—  Notice  surla  conslructiond'i 
viaduc  de  la  traversée  du  val  de  la  Loire 
Gien  (ligne  de  Bourges  à  Gien) 

Eloasseau (H.)-  —Conditions  admi^cspour 
le  travail  du  métal  dans  les  ponts  de  chemins 
de  fer,  aux  Elals-Lnis , 

Rouasal.  —  Note  sur  une  passerelle  de  ha- 
lage  &  bascule  sur  le  canal  de  l'Est 

Taverniar  (II.) .  — Kecons  truc  lion  des  pont) 
-Morand  et  Lafaj-ette  sur  le  Rhône  à  Lyon . . , 

Volontat  |de^  et  Thary.  —  Consiruction 
du  viaduc  du  Viaur  (ligne  de  Canuaux  A  llo- 

I"  Note 

2-    Note 

3*  Note 

*•    Note 


LHHONEQUË  ET 

jlca.  — Forniuloa.barfniesettahleauxpoui 

le  calcul  des  ponts  métalliques  par  M.  E.  Henry 
Zlumbart  (U.).  —  Le  pontdu  Hoi-Charles. sui 

Je  Neckar,  entre   le    StuttEort  et  Cannsttat; 

par  le  président  K.  de  Lcibbrand 

-Notice  sur  les  grands  ponts  du  chemin  de  fer 

d'Hanoi  k  la   frontière  de  Clii 
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Haiiil>ert  (G.).  —  Notice  sur  le  pont  de  1680 
mètres  d*ouverture  sur  le  fleuve  Rou«;e  (chemin 

de  fer  d*HanoI  à  la  frontière  de  Chme) 

Erratum  à  la  notice  ci-dessus 


COMPTE  RENDU  DES  PÉRIODIQUES. 

Français. 

Bnlletîii  de  la  Société  des  Ingénienrs  civils.  — 
[Août  1896).  —  Chronique.  Suppression  du 
bruit  causé  par  les  ponts  métalliques 

—  {Octobre  1896)  A.  de  Bôvet.  —  Le  pont 
Alexandre  III 

Génie  âril.  —   (8  mm  1897)   A.  Butin.    —  Le 

Font  François-Joseph  sur  le  Danube,  à  Buda- 
esth 

—  (26  juin  1897)  A.  Dimas.  —  Le  pont 
Alexandre  III  sur  la  Seine.  —  Projet  défini- 
tif  

—  (31  juillet  1897)  A.  Duwas.  —  La  rupture  du 
pont  sur  TAdour,  à  Tarbes.  —  Description  des 
ponts  Marcille 

—  {k  septembre  1897)  E.  Laye.  —  Pont  Lépine 
sur  la  tranchée  du  chemin  de  fer  du  Nord  à 
Paris 

—  (11  septembre  \Wi)  A.  Dumas.  —  Le  pont 
Alexandre  III  sur  la  Seine;  caissons  de  fon- 
dation  

—  (23  oc/oôrc  1897)  A.  Dumas.  —  Le  nouveau 
poDt  Faidherbe  à  Saint-Louis  (Sénégal) 

—  (!*'  janvier  1898)  A.  Morizot.  —  Pont  à 
arcades,  système  Vierendeel,  expérimenté  à 
l'Exposition   de  Bruxelles 

—  {^février  1898)  A.  Dumas.  —  Pont  à  jonction 
centrale  partielle  sur  le  Chéliff  (Algérie) 

—  {2  juillet  1898)  M.  Selhat.  —  Le  viaduc  de 
Mûngsten,  en  Allemagne 

—  {1k  septembre  1898)  R.  Godkehnaux.  —  Le 
nouveau  pont  métallique  en  arc  sur  le  Nia- 
gara  

—  (20  et  27  mai  1899)  H.  Martin.  —  Les  nou- 
veaux ponts  sur  le  Rhin  à  Bonn  et  à  Dussel- 
dorf 

("—(9  décembre  1899)  A.  Dumas.  —   Pont-route 
de  Nogent-sur-Marne   

—  (26  mai  1900)  Gii.  Dantin.  —  Passerelle  sur 
la  Seine  entre  le  pont  de  TAlma  et  le  pont 

I    d'Iéna 

1— (2  jttiH  1900)  A.    Dumas.—   Ligne  de  Cour- 
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celles  au  Cbamp-de-Màrs.  Traversée  de  la 
Seine,  viaduc  de    Passy 

Génie  civil.  —  (2  juin  1900)  Cii.  Damin.  —  Expo- 
sition de  1900.  Passerelle  sur  la  Seine  entre  le 
pont  de  TAlnia  et  le  pont  d'iéna 

Revue  générale  des  Chemins  de  fer.  —{Juin  1897) 
Le  Bris.  —  Reconstruction  des  ponts  de  la 
lifïne  de  Paris  au  Havre  sur  la  Seine 

—  {Juillet  1899).  —  Note  sur  la  mise  en  place 
des  nouveaux  tabliers  métalliques  des  ponts 
sur  le  Ciron  et  le  Dropt,  Fur  la  ligne  de  Bor- 
deaux à  Cette 

Revue  dn  Génie  militaire  —  [Mai  19U0)Gisci.ahi). 
—  Pont  colonial  démontable 

Revue  industrielle.  —  (23  janvier  1897)  H.  Pois- 
son. —  Pont  de  la  rue  Tolbiac,  à    Paris. .... 

Revue  technique.  —  (23  août  1896)  N.  dk  Te- 
DKsco.  —  Projet  de  pont  monumental  dans 
l'axe  de  l'hôtel  des  Invalides  par  M.   Landry. 

—  (10  avril  1899)  D.  Bellkt.—  Le  nouveau  pont 
de  Montréal 

Allemands. 

Âll|:emeine  Bauxeitung.  —  (1896,  2'  fascicule) 
Ë.  Gaert.nkk.  —  La  traversée  du  Danube 
entre  Fetesti  et  Cernavoda.  en  Roumanie.  — 
Considérations  générales 

—  (1896,  4'  fascicule)  Otto  Hangeh.  —  Charge 
et  calcul  des  ponts  métalliques 

—  (1897,  4*  fascicule)  LuDwiG  Walbim.  —  Le 
pont-route  de  Leoben  sur  la  Mur 

—  (1899,  2*  fascicule)  Kakl  Habehkalt.  —  Le 
nouveau  pont  Saint-Jean  à   Ischl 

—  (1900.  3»  Fascicule)  K.  Harerkal.  —  Le  nou- 
veau pont  sur  l'Oder,  à  Schonbrunn 

Centralblatt  der  Bauverwaltung.  —  (1897, 
n**  12,  13  et  14)  Karl  Mbnneking. —  Concours 

f>our  l'établissement  d'un  pont-route  sur 
'Elbe,  près  de  Harbourg 

—  (1897  n«  13,  A).  —  Le  viaduc  de  Munfjstein. . . 

—  (7  mai  1898)  Wbisser.  —  Construction  d'un 
pont  sur  la  Moselle  entre  Trarbach  et  Traben. 

—  (9  juillet  1898)  Cloos.  —  Déplacement  d'un 
pont  métallicjue  sur  le  réseau  des  chemins 
de  fer  de  Saint-Jean-Saarbrûken 

—  (23  el30  iuillet  1898)  Platt.  —  La  recons- 
truction du  pont  sur  le  Rhin,  sur  la  ligne  de 
Dûsseldorf  à  Neuss ', 

—  (20  et  27  août  1878)  Landsberg.—  Le  pont  de 
la  halle  aux  blés,  à  Berne 
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Gcntnlblati  der  BauTerwaltiuig.  —  (12  et  19  no- 
vembre 1898)  Xakoxz.  —  Le  nouveau  pont  sur 
le  Rhin,  à  Dûsseldorf 

—  (17  et  24  décembre  1898)  Haks-W.  Schllz. — 
Le  nouveau  pont  sur  le  Rhin,  à  Bonn 

—  (12  îtmi  1900).  —  Pont  sur  le  Petit-Bclt  (Dane- 
mark)   

Oesterrekliische  Monatschrift  fôr  den  offentlichen 
Bandienst.  —  (Décembre  1896)  Léopoli»  Pétri.  — 
La  reconstruction  du  pont  sur  l'inn  entre 
Braonau  et   Simbach  ^ 

—  [Am-il  1897J  R.  Biiauer  et  A.  Micchelczzi.  — - 
Statistique  des  ponts-routes  en  métal  construits 
dans  le  Tyrol  et  le  Vorarlberg,  depuis  187î». .. 

—  [Octobre  1897)  A.  Dumas.  —  Le  pont 
Alexandre-III  sur  la  Seine,  à  Paris 

—  [Sovembre  1897)  Léopold  Pkthi. —  La  recons- 
truction du  pont  sur  Tlnn,  entre  Braunau  et 
Simbach 

—  [Décembre  1897)  Otto  Flôgl.  —  La  recons- 
truction du  pont  sur  Mnn  entre  Braunau  et 
Simbach 

—  {Décembre  1898)  J.-L.  Algrrmissen.  —  Le 
nouveau  pont  sur  le  Rhin,  à  Dûsseldorf  et  la 
ligne  d'intérêt  local  de  Dusseidorf-Rrefeld. . . 

—  (Septembre  \H99)  J.-L.  \lgkrmissbn.  —  Le 
nouveau  pont  sur  le  Rhin,  à  Bonn 

Zdtsdirift  mr  Architektnr  and  Ingenienrwesen. 

—  {1897,  fascicule  5)  Hrrmann  Klbtte.  — Le 
pont  de  la  Reine-Charlotte  à  Dresde 

—  1898  fascicules  7  et  8)  A.  Rieppel.  —  Cons- 
truction des  nouveaux  ponts  allemands 

XeitachriftfûrBauweseB.  —(1897,  fascicules  4 à  6) 
Teichgraber. —  Renforcement  de  la  superstruc- 
ture métallique  du  pont  sur  la  Hafel  de  Ra- 
theno  w , 

—  (1898,  fascicules  1  à  3)  L.  Dyrssen.  —  La 
reconstruction   du    pont  sur  TEIbinfir,    près 

d'Eibinjj :...;... 

—  (1900,  Fascicules  1  à  3)  H.  Mulleh-Brbsi.au.  — 
La  passerelle  sur  la  Sprée,  à  OberschOneweide 

ZeitMhrift  des  Oesterr  Ingenienr  imd  Architekten 
Tereînefl.—  (N-  50,  11  décembre  1896,  Vienne) 
M.  Padl.  —  Le  nouveau  pont  de  chemin  de  fer 
au  pied  de  la  chute  du  Niagara 

—  (N*  9,  26  février  1897)  M.  Padl.  —  Le  pont 
François-Joseph,  à  Budapest 

—  (N"  26  et  27.  2}i  juin  et  2  juillet  1897)  Carl 
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Lxra valeur  à  vapeur  de  60  t,960 

—  (2  février  1899).  —  Dragjie  «  Clam  Shell  » 
employée  aux  travaux  de  BufTalo 

—  ni  juillet  18b9).  —  Grande  drague  à  cuiller. 

—  (5  octobre  1899).  —  Drague  à  godets  pour  le 
port  de  Vladivostock 

Engineering  Record.  —  (6  octobre),  —  Drague 
marine  à  succion  Benyaurd 

Ifi&nte  of  Proceedings  of  ihe  Institution  of  Civil 
Engiaeen.  —  Drague  à  succion  du  Mississipi. 

-  (1896,  vol.    III)  F.-E.  DuKHAM.   —    Déchar- 
gement  et   emmagasinage   des    grains    aux 
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—  ;i896,  vol.  IV)  P.-W.  Britton.  —Transport, 
emmagasinage,  manutention  des  grains 

Bdentillc  American.  —  (25  décembre  1897).  — 
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Ostcnde  et  à  Anvers 

Eagiaeering  News.  —  (19  novembre  1896).  — 
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MKMOIRES.  K0TE3,  ÉTUDES,  ETi;. 

lerrnins    .l«n»   les   tmnchùe»    nrjfileuses    de 
U  ligne  lie  Pitri'  à   Lyon,   entre   Bniniiy   et 
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al- 
las 

nienl  cl  de  ronïoli.Inti-jn  du  U  li«iio  <le  l^ina- 

Rlffanx,  Haai7  et  Dlâise.  —  Ftiide  du 
moitp  de  niosIrurlLr.n  et  rt'ex|iliiiliili..n   dus 

du  rhemin  fpr   <lp  Oiiihirc  .le  Pm-is  .luns  Us 
ITel  18-  aiToa>  lisse  menu  pour  la  suiipression 
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Français. 

AmtlM  de* Mines.  -  (2*  Uvr.  .le  l!io:),  \..  Cn.wivi. 
~  La  ventilaliun  dos  luniiels  et  le  sysli^iiie 
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38> 

Stal«  dTlL  —  ;*P  :el,.h,-e  ms}  A.  Ucmas.   - 

Inreps.-.-  .le  hi  limip  d  Aut.niil.  —  Cmislruc- 
tiondiiliiniiel  clt-  P.tsty 
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Bénie  CiTO.  —  (18  mam  1N99)  Uf^ry  Maiitl.n.  — ' 
Travaux  de  consoliilalion  cxt'cutt's  sur  le  riie-] 
min  iEp  fer  il'Anew  A  Aïn-Sefm 

—  (ly  et  iA  aoùl  l)l»9.  et  suivnnls)  R.  GrinFEH- 
x.\i;\.  —  Ventilation  ile^  lunneU.  —  Condi- 
lioDS  ifiLÉraliiin.  —  Volume  rl'tLir  h  înlrrnlulrei 
dans  te  tunnel  et  travail  nèressnire  (luur  son 

—  (  n  février  (466).  '—  Tiiiinéi  'lïê  RÔnrô'{ltâii'eï.  I 

—  TravnHxiie  reciinsiruflioiieiiraohèvnnienl., 
IUtu  gtainle  des  GbeiBiii*  de  fi».  —  [Juin  ihok): 

G.  Baitoiial.  —  Améliorât  iim  des  tunnels  de 
la  ligne  lie  Hnris  nu  tinvre ; 

—  iSoivmtire  1X99).  —  laUliatiim*  rn-pes  à 
Gajsi'henen  pour  la  ventilation  du  lunnel  dul 
Saint-Golhnnl 

Allemands.  ] 

Allgemeine  Baueitiuig.  —  (IR97.  fascicule  III)i 
WrLLCAM  Watsox.  —  La  conslruclion  du' 
tunnel  iiour  le  tramway  élertrii^ue  de  Diislon' 
(Etals-Unis  d'Amérique].. 

CeotralbUU  f-  " * 

Ut    IWW).  - 

Gothard 

Oesterr.  HouaticbrÛt  tài  d«n  dSentUclien  Ban- 

dîenit.  {Seplenibre  1000)  A.  BmK,  —  L'aérnlio 

des  li.iigs  tunnels 

Organ.  fâr  die  Forscluitte  de«  EitenbahnweKiu. 

—  (IKin,!tM0'eltl'rftsriniles)FH*:<7KiiEtTi 

—  Projet   pour   ronslruction    clu    lunnel    i 
chemin  de  fer  de  In  Jnnufrau 

ZeiUchTift  dés  Oesterr.  Ingénieur  nûd  AicUtêk- 
ten  Vereines.  —  (N"  iTIet  3;7.  Ueiai    " 
vier   l8flN)  Ottokar  Soilavy.  —  Travai 


Enginaering  Ht 
gcmeul  du  i* 


Anglais. 

s,  —  (18  mai  1R99}.  —  Prolxil 
gcmeut  <Tu  l'hcmin  de  fer  de  Long  liland   el 

tunnel  sous  l'East  Biver 

Engineering  Record.  —  (20  août  IH98).  —  Cons- 

tniclion  di'  lunnels  sous  les  voies  urbaines..    . 
Minute*  of  Froeeedings  a  the  Institation  of  Civil 
Engineer».  —  (Année  f»fl6,  t.  JJI)  W.-O.  UTrcH. 

Tunnels  mélalliques ,■ 

'"""'   '    '"  ".-B.  St*\tos.  —  Les  grands 
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gliiMmrnls  de  torniins  sur  le  Canailian 

<'iGr.  Raiiway.  ilnns  la  Colombie  anglaise 

UuBtM  of  ProceediiiM  of  Uic  iiutitntioii  of  ciiil 

"-^ _  fVol.  CXXXVI)  K.  Koï.  -   '■-- 

_ __B  tUDDels  et  des  édifices 

Biilwa;  Engineer.  —  {Uni  1898).  —  Tunnel!)  de 

'-  iIp  iiarlie  île  la  ligne  ite  Miisklal-Uotan' 

ef 1  1 

H99).  —  Venlilation   îles   tunnels   cti 

ces Il 

merlc»n.—  n"  juillet  1899).  —  Projptl 
ne  iiinnel  sur  TEast  Hiver 1   I 

Belgex. 

■netîn  d«  U  CommiiiiOB  intamationale  dn! 
Cng^  dH  Cbemlui  de  fsr.  —  {JuUIel  I89ti)| 
W.  HouïtEGOKH.  —  La  supenilructurc  aveel 
liingrinrs  en  .Viitriche '  1 

Espagnole.  | 

Kniiti  de  Obm  public*».  —  (I",  8  et  IS  j'ui/-^ 
lu  1891]  N.  Puio  UF.  u»  BEi.LtCASA.  —  Travaux' 
lie  i-onsu  II  dation  île  la  ligne  de  l]iiet:i-a  A  lui 
frunti^n-di!  Franco  psr  Canfronc |   | 


■ERjtLE.    —  Uierain  île  fer  Pabriaiio-Urbino! 
Snnt'ArcaDgeio.  —  Travaux  de  ronaoliilB* 
iluns  In  Section  Fabriano-Saf^Hiirirralo. . . 
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nsscnibU] 


ndoplf  «I 


ttaaay.  —  Note  .<u 

Rcnrureeinctit  de  IrciiBN 

lignes  )inrrounie!<  |i«r  les  trains  rapidi 
TbAry.  —  Note  Kur  un  iirocéilé  lie  rcprëiien- 

tation  graiihique  des  Riic^eiichenienls . 
-  Xrite  sur  (es  enrlrnchrnienls 

iIHHfi.VigUI!  ET  BlKl.tiWR.^PItlK. 
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jan  (II.).  —  Uniforniilé  cic  largeur  lies 
■.nets,  aux  Etats-Unis 

.«PTKS  RENDUS  DES  PÉIIIODEQUES. 

le  la  Sociéti  dei  Ingénienra  cItUi.  — 
899)  J.  l-oiiHAU.  -Trav.rscs  de  chf- 

:  fer  en  Quebracho  Colorado 

i.  —  n  novembre  ^sse   D.— Dilatation 

xmbre  1896)  A.  Lecii.\t.  —  Nule  surun 
u  Icïifr  iIp  manœuvre  pour  change 
B  voie,  emptoyrr  sur  te  K'^au  helge..  . 
tiJ9]|.  —  foîute  <le  cœur  avci:  voie 

nie  non  inten'ompuc 

i'tlN9K;  A.  Maiinikh.—  Emploi  des  tm- 
mËtolliques   sur   les   clieiuins   <le   fer 

lénile  dei  Gbm^  de  fer.  —  'Juin  iHsriy 
ircssion  îles  passages  à  niveau  dans  ic« 

i  villes  des  Ktals-Lnis 

1896)  CoiTiitD.  —  Note  sur  le!"  ilf  forma. 

Tmnnenles  de  la  voie 

1895.  vclnbi-e  cl  norembi-e  18%)  E.  Ghen- 
'  Construetion   des    l'hangemenl»  cl 

t  l)t96)  Bhiëbe.  —  Kffeis  produiii!  pur 
[iloilalion  houillÈre  à  firnnde  profon- 
u*  un  ctiuriiiii  dn  Ter,  iiiiiyens  de  pro- 

cinploj-és 

•(■18971  Fhki'nd.  —  Eludes  sur  les  voies. 

t  des  rails 

!r  1891)  E.  HiSBEL  Tb.vtm.im.  —  U  voie 
uiEns  cIo  fer  anK^icains  (Extrait  de  Thif 

•>;  l*«<-ilHS96) 

rr  1891).  —  IWsknnrc  di^s  tiiefonds  ft 
eriient.  d'iLprès  l'.tinfricaii  MachinhI.. 
IKSIl)  ».  OoDFEiWAUX.—  Us  voies  de 

/  1 897)  '(■JavÂm."—  No'lë  sur  'la  d'é'foiC 
permanente  de  ta  voie.  —  Omxième 

—  D'-lurnintion  veilitale  des  rails 

(■e  1)197)  kloHAnu.  —  Note  sur  une  ap- 
n  îles  iKiraneiges  Tnile  par  la  Coni{Ai-i 

•r  l(t98i,  —  Suppression  de  la  pous-' 
>uk'V(''e  par  le  passape  îles  trains  au' 
de  IV'pandagc  sur  le  l>nlla;!l   d'Iiuîle! 

p  de  rebul 

ibi-r  I8!i8)  DKsirnKs.  —  Elude  sur  Ic9| 
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Kerae  ftoénledet  Chemins  ilefn.  —  (reiii'i>rlK99: 
—  Delo^cbant.  —  Nouveau  reil-poulre  de  la 
Compa^ie  générale  des  Omnibus  (le  Paris., 

—  [Avril  1899)  J.  MicuiL.  —  Le  mode  de  pose 
de  la  voie  des  chemina  de  fer  dans  les  souter 

—  1*01 1899)  J.  Michel.  —  Le  chemin  de  fer  d. 
Saint-Gotbard  ;  le  matériel  de  la  voie-,  le  per- 
sonnel de  l'exploilnlloa    

-  (:irplembre  iH99).  —  Appareils  de  M.  Albert 
Càllet  pour  mesurer  la  résistance  des  tire- 
fonds  a  l'arrachement  et  la  résistance  de 

TOic  dans  le  sens  transversal 

■  {yturier  1900)  Cahtault.  —  Note  sur  la  co 
Eoli  ktioQ  des  attaches  dans  les  traverses  < 
cbemiBS  de  Ter  au  moyen  de  trénails  (système 

Albert  Collet) 

tevoe  dn  G«iie  militaire.  —  (2S  noixmOie  1896). 

Construclion  rapide  d'une  voie  ferrée  pour 

revue  du  camp  de  Chalons  (otioAre  1896)... 

kerae  tcdudqoe.  —  [25  juin  1896).  —  Inlttienrc 

de  la  section  des  traverses  sur  les  dépenses 

d  entretien  de  la  voie 

'  [îô  novembre  1896).  —  Nouveau  coussinet  à 


-  Note  31 


-  (10  mai  1897)  G.  Vrac 
vation  des  traverses  ci 

-  (ÎS  mai,  10  et  25  juin,  10  et  S5  Juillet, 
10  aoil  1891)  J.  MAH'n!!.—  Etude  comparative 
entre  la  voie  normale  et  la  voie  del  métré. .. 

-  (23  mai  au  10  août  1891]  J.  Martin.  —  Che- 
mins de  fer  secondaires.—  Etude  coniparativ* 
entre  ta  voie  normale  et  la  voie  de  I  métré.. . 

A  Uemands. 

GeatraMaU  der  Banverwaltnng.  —  {S-  il  et  f8  ; 

iO  et  il  nacembre  1897)  SchaLK.VaNN.  —  La 
manœuvre  des  aiguilles  fOUS  les  trains 

-  (S*  et  29  janvier  1898)  Oberschdi.te.  —  Croi- 
sement à  niveau  d'une  ligne  &  voie  normale 
st  d'une  ligne  à  voie  étroite 

-  (19  févritr  1898)  Koh».  —  \je  point  de  rota- 
tion des  aiguilles  sur  les  chemins  de  Ter  de 
l'Etat  prussien ' 

■  (26  février  1898).  —  Anciennes  et  nouvelles 

-  (12  ina^'iNii«)"wkTi:!'— "u'quéstio' 
Iraverseï  en  hSlre 

-  (26  man  1898)  Fbieuhich.  —  Empêchement 
lie  la  manœuvre  |)rématurt'-c  <les  aiguilles. . . 
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fintnlbUtt  der  BavT«rwBltDiig.  —  (i  mai  \mK 

VoM  Sr.auBLïK.  —  La  ilurfi'cif»  rails  i|p  oheiiiii 
deferiuivaiit  la  ilurelr  ilel'nrier  ell'iiilliieofi 
des  pentes 

—  (-21  mai  1H98).  —  Mfthocle  Itiiilcloir  [loiir  ïcf 
sai  do  gravier  el  île  ta  iiierre  rassi'e  pou 
ballasl 

—  (1  jattiiier  1899)  Koux.  —  Kclifses  reiifom-es 
éclis^ea  cornières  et  autres  questions  de  mi- 
perslruclore 

—  (6  décrmbi-e  IK39)  i.  S.tsii.NKa.  —  U  relève- 
ment ilu  rail  exliTieur  et  le  surérnriement 
«les  villes  ilans  les  lignes  en  euurhe 

—  (IB  Ufctmbre  1899)  Bluk.  —  De  IV'tiililissc- 
mcnl  lies  voies  île  garijîe 

—  (24  février  iw\ti,  ii,\.-m».  -^  lUIl  du  eheinin 
de  fer  de  l'Etat  japoiuiis 

Hitth^imgni  An  Versines  fâr  die  Fordenuig 
de»  Local  nnd  StraiMiUiabiiwesens.—  fVii- 

mars  et  avril  1899)  J.  MaHtin.  -  Ktiide  .■ 

farative  entre  la  voie  Jiuriii'ilc  et  U  voi< 
inêtre 

Organ  fOr  die  fortecbritte  des  Ùaeubaîmweieiu. 

-  11891,  riis.'i.'ules  I  et    11)    Hihk  (A.l.  -    l^i 

traiiis  express ' 

—  (1H91.  fasciiules  IV,  V  et  Vlj  Schnridt.  — 
L'injection  ilea  traverses  en  liois  jinr  le  chlo- 
rure (le  liiir  et  la  n'éosole 

—  (1891,  fasckHle»  VI  et  Vil  Simiikkht  [E.].  — 
Le  sol,  le  liallast  et  le  jjrunl  des  traverses  de 
chemins  île  fer 

—  (1891,  radicules  VIll  et  IX)  J.  FnEinEttBS  viin 
E.VQEnTH  et  M.  Spitz.  —  I^  cheuiineineiU  des 
mils  dans  les  voies  de  clicmms  de  fer 

-  (1891.  fasTiFuleXl)  U' Vicrroii.— Rail  à  [latin 
ou  rail  à  coussinet 

'  (1K98,  fascicule  1).  —  Modiflcntions  à  la  voie 
•■  Phfpnix  »  pour  Irauiways 

—  (1898,  rnsi-icules  VI  et  Vil)  A.  Bldm.  —  Us 
voies  doivcut-elles  être  plaeées  seulement  sur 
le  ballasl  nu  aussi  dans  te  ballast  ? 

—  (INSK,  rnscieule  \l)  E.  Sokhabetz.—  Appareil 
pour  rtiurber  les  rails  de  (cran  e  lonsueui 

—  (1889,  rniicicules  VI  et  Vil)   E.  Sr.uuBBH 
Vm  qui  se  passe  sous  les  traverses  ilc  clieininB 

—  {Mcêài'lirr  \my,  '  wl  Piisr  —  De'  Vùsùn 
rails  eu  ficier  de  dilTi^renles  dureli>s 

—  (tflOO,  fascieule  II)  Bi.iJi.  -  Voie   sur 
erines  de  l.iudeulhnl 
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OesterreichiBCiie  Monatschrift  fÛr  den  ôfifentli- 
chen  Baudienst.  —  {Février  1898)  Rudolf  Zif- 
PER.  —  Les  travaux  de  dérense  de  rives  sur  les 
chemins  de  fer  d'intérêt  local  de  Bukowine. . . 

—  {Décembre  1899)  A.  Birk.  —  Déformations 
passagères  des  voies  de  chemins  de  fer 

Xettschnf  t  des  Ârchitekten  und  Ingénieur  Vereins 
m  HaniLOTer.  —  (1896,  fascicule  il!)  0.  Sciihoe- 
TER.  —  I>a  K'sistance  des  divers  systèmes 
d^infraslrurture ". 

geistchrift  for  Architektnr  nnd  Ingenieurweten. 
—  (1897,  1'  fascicule)  Ludwio  Neumann.  — 
r.ontribution  à  l'histoire  de  ramclioration  de 
l'éclissage  des  rails 

Zeitschrift  f&r  Bamwesen.  —  (1896.  cahiers  l-ili) 
E.  Schubert.  —  Influence  du  profil  des  tra- 
verses «le  chemins  de  fer  sur  la  consommation 
de  ballast  et  les  dépenses  d'entretien 

—  (1897,  fascicules  IV  à  VI)  Schubert, —  L'es- 
pacement i\e»  travei"ses  et  la  nature  du  ballast 
dans  lea  voies  de  chemins  de  fer 

—  (1900,  fascicules  I  à  III)  Rosekkranz.—  Allon- 
gement d'une  plaque  tournante  pour  locomo- 
tives   

Zôtachrift  des  Oesterr.  Ingénieur  und  Architekten 
Yereines.  —  fl898,  n*  40)  G  Stockhammeh.  — 
1^1  question  «lu  déraillement  des  wagons  des 
chemins  de  fer i 

—  (1899.  jf  13  et  14)  Emile  Masik.  —  Détermi- 
nation du  surhaussement  et  du  surécartemcnt 
«lans  les  courbes  des  chemins  de  fer  à  voie 
normale  de  l'",435. 

Anglais. 

American  Society  of  Ci?il  Engineers.  —  (^i^r/Z 
1899)  W.-W.  GuHHS.  —  C«mservation  des  tra- 
verses par  les  injections  de  chlorure  do  zinc. 

Electricaï World.—  {\" octobre  1898)  .\.-J.  Mox- 
HAM.  —  La  construction  des  rails  nu  point  de 
vue  scientifique 

niantes  of  Proceedings  of  the  Listitution  of  ci?il 
Engineers.—  (Vol.  (^XXIV)  John-Alfred  Ghif- 
KiTHs.  —  Traverses  en  acier  employées  au 
Queensiand 

—  {Octobre  1900).  —  Effets  des  tremblements 
de  terre  de  1897  sur  la  section  de  Shaistagang 
du  chemin  de  fer  d'Assam- Bengale 

BailwaT  Engineer. — (Juin  1897).  —  Hails  adoptés 
par  le  «  Sew-York  Central  and  lludson  River 
Railroad  » 
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Railway  Engineer.  —  (Juin  1897).  —  Rail  adopté 
pour  les  chemins  de  fer  chinois 

—  [Septembre  1898).  —  Voies  ferrées  du  port  de 

Street  raUway  Jonrââl.— (ylrW/ 1898)  D.-D.  Wii.- 
us.  —  Les  traverses,  leur  durée,  leur  préser- 
vation  

Belçes. 

Bulletin  de  la  Gommissioii  internationale  dm  Con- 
grès des  chemins  de  fer.  —  (Février  1897) 
A.  BiRK.  —  De  la  construction  aes  joints  des 
rails 

—  {Juillet  1898)  Ch.  Renson.  —  Rapport  sur  les 
essais  comparatifs  de  traverses  métalliques, 
faits  de  1881  à  1898,  sur  le  réseau  liégeois- 
limbourgeois  de  la  Compagnie  des  Chemins 
de  fer  de  lEtat  néerlandais 

—  {Septembre  1898).  —  L'usure  des  rails  d'acier 
en  Italie.  —  {Monitore  délie  Trade  ferrati^ 
7  mai  1898) 

— -  {Avril  1899)  P. -H.  Dudley.  —  L'ean)loi  du 
stremmatographe  de  Dudley  pour  la  détermi- 
nation des  etlorts  dans  les  rails  sous  les  trains 
en  marche  (communication  faite  à  l'Académie 
des  Sciences  de  New- York,  le  7  février  1898). . 

—  {Octobre  1899)  L.  K.  Lindhout.  —  Les  tra- 
verses d'acier  au  chemin  de  fer  de  l'Etat  à 
Sumatra 

Italiens, 

n  Politecnico.  —  {Juin  et  juillet  1900J  V.  Camis. 

—  Rapport  sur  l'opportunité  de  donner  aux 
traverses  en  bois  des  voies  ferrées  une  pré- 
paration qui  en  augmente  la  durée 

Russes. 

Comptes  Rendns  de  TAssodation  des  Ingénieurs 
des  Voies  de  communication.  —  (N"»  4,  1898) 
Nassutinski.  —  Observations  sur  les  déforma- 
tions de  la  superstructure  de  la  voie  sur  la 
ligne  de  Varsovie  à  Vienne 

Geleznodorjnoé  délo  (Revue  des  Chemins  de  fer). 

—  (N*  12,  1898)  LiKTCiiAK.—  Appareil  enregis- 
trant automatiquement  les  inégalités  de  la 
voie 
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^    •     •  •     •  • 


1897 

1898 

1898 


1897 


1898 
1898 


1899 
1899 
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1898 


1898 


SCVinOI   DBS 


triMStm 
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2 
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407 


330 


304 
306 
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342 
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INDICATION  DES  AHTICLES 


, „  Jamnal  (Jonmal  des  Ingénieim).  — 

(N''6  et  1,  1898)  Btkowski.  —  Dégâts  occa- 
sionnés par  le  vent  sur  la  voie  du  chemin  de 
fer  transcaspien,  et  sur  les  moyens  employés 

pour  les  prévenir 

Ingenerny  Journal  (Annales  dn  Génie  militaire). 

—  (N*  3,  1899  >  Btkowski.  —  Principes  géné- 
raux du  calcul  de  la  superstructure  de  la  voie 
ferrée  sur  traverses 

brestia  Sobrania  Ingenerov  Pontel  Soobstchenïa. 

—  [Juin  1891)  J.  STEZEViTcii.  —  Sur  Taflaisse- 
ment  des  voies  do  chemins  de  fer  sous  le 
ballast  et  les  moyens  de  le  combattre 

Becneîl  de  l'Institnt  des  Voies  de  commnnication. 

—  (N*  41)  LuBiMOFp.  —  L'action  des  gelées  sur 
la  stabdité  de  la  voie  ferrée  et  de  la  ma- 
nière de  combattre  les  efifets  des  gelées 

—  Stétsévitch.  —  Sur  la  stabilité  de  la  voie. . . 

Suisses. 

Sehweiserische  Baueitnng.—  (10  et  il  juin  1899) 
Ch.  RE.N80N.  —  Essais  comparatifs  de  tra- 
verses métalliques  de  1881  à  1896  sur  le  ré- 
seau liégeois-Umbourgeois  de  la  Compagnie 
des  chemins  de  fer  de  TEtat  néerlandais 

e.  —  Signaux  et  Appareils  da  sécarité. 

MÉMOIRES,  NOTES,  ÉTUDES,  ETC. 

Masaieii.  —  Nouveaux  ordres  généraux  de  la 
compagnie  de  l'Ouest  concernant  :  1*  la  limi- 
tatiou  de  la  vitesse  des  trains  ;  2*  la  distance 
à  réserver  entre  les  signaux  avancés  et  leurs 
poteaux  de  limite  de  protection  ;  3*  le  nombre 
île  freins  h  placer  dans  les  trains 

Rapport  au  Comité  de  TExploitation  techni([ue 
des  chemins  de  fer.  sur  le  frein  à  air  com- 
primé, système  Lipkowski 

COMPTES  RENDUS  DES  PÉRIODIQUES. 

Ft'ançais, 

uales  des  Mines.—  (10* et  il*  livraisons»  de 
1897)  Feu  Massieu  et  L.  Etiexxe.  —  Etude  sur 
les  enclencbements  entre  leviers  servant  à  la 
maaœiivi*e  des  signaux,  aiguilles,  etc.,  des 
rhernins  de  fer 
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1898 


1899 


1897 


1898 
1898 


1899 


1891 


1900 
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419 
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376 
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113 
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340 

1 

345 
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104 
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Eclairage  électrique.—  (7  juillet  1900)  J.  Guil- 
laume.—  L'Exposition  universelle  :  block-sys- 
ténie  éieclriciue  Krizik 

Génie  civil.  —  (i\  juin  et  ^l)  juillet  1890)  Rudolf- 
Zëhnkh.  —  Syslèiiie  Siemens  et  Haiske  em- 
ployé dans  les  chemins  <le  fer  (en  Aulrirlie) 
polir  bloquer  la  voie  counmte  et  pour  la  ma- 
nœuvre électrique  des  aiguilles  et  des  signaux, 
p.  91  et  197 

—  f8  mai  1897)  A.  Delarue.  —  l^anlernes  do 
signaux  pour  chemins  de  fer.  Expériences  sur 
la  visibilité  des  feux  de  signaux 

—  (22  mai  1897).  —  Nouveau  sy.stéme  de  raccord 
métallique  pour  freins  à  vide,  imaginé  par 
M.  Borcnino 

Portefeuille  économique  des  machines.—  (Juillet 
1896)  R.  Seguela.  —  Frein  électro-pneuma- 
ti(iue 

Revue  générale  des  chemins  de  fer.  —  (Grosset). 

—  Manœuvre  de   plusieurs   signaux   conver- 
gents par  un  levier  unique  enclenché 

—  {Fe'vrtf  r  1897)  E. Chaperon. —  Calage  à  dislance 
des  pédales  des  appareils  automoteurs  Aubine 
dans  les  gares  h  service  interrompu 

—  {Juin  1897)  E.  Sahtiaux.  —  Note  sur  les  di- 
vers appareils  de  manutention  électro-magné- 
tique employés  sur  le  réseau  du  chemin  de 
fer  <lu  Nord!! 

—  [Juin  1898)  Barluet.  —  Appareil  avertisseur 
pour  passages  à  niveau 

—  {Juillet  1898)  A.  Manc.e  —  Note  sur  l'orga- 
nisation et  le  fonctionnement  du  block-sys- 
tème  pour  ligne  à  double  voie,  en  Angleterre. 

—  {Juin  189'.))  A.  MouTiER.  —  Apnlication  sur  le 
réseau  du  Nord  des  sernires  d  enclenchement 
du  système  Bourré. 

—  {Février  1900)  Cossmaxx.  —  Note  sur  le  cro- 
codile Lartigue  et  Forest  en  service  sur  le 
réseau  du  N«»rd 

—  {Juin  1900)  C.  Rollix. —  Les  signaux  en  usage 
sur  les  lignes  de  l'Etat  Belge 

Revue  technique.  —  (10  octobre  1896)  F.  Mirox. 

—  Nouveau  frein  électro-pneumatique   jiour 
chemins  de  fer 

—  (10  septembre  1899).  —  Sabots  de  freins  amé- 
ricains «  Diamond  S  » 


Allemands. 

Archiv.  fur  Eisenbahnwesen.  —  Blum. 
ganisation  des  signaux  allemands.... 


—  L'or- 
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1897 
1896 
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1898 
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1899 
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1896 

2 
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1898 
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1898 
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1898 
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385 

1898 
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1898 
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395 

1900 

1 

439 

1898 

i 

265 

1898 

i 

265 

1899 

3 

343 

1900 

4 

316 

INDICATION  DES  ARTICLES 


Ce&tralblatt  der  BauTerwaltung.  —  (8  et  15  jan- 
vier 1898)  Blum.  —  Sonnerie  automatique 
pour  pïissa^e  à  niveau  non  j^arclé 

—  JI899,  n*  lOj  —  Les  signaux  automatiques  du 
rneuiin  de  fer  éleclriciue  de  Liverpool 

Elektrotechiiische  Zeitscrift.  —  (12  novembre).  — 
Cloches  pour  passages  à  niveau  non  gardés, 
actionnées  par  rourants  d'indui'tion 

^  itnoùt  1897)  Amuut.  —  Système  de  signal  à 
champ  tournant .'. 

—  fl2  mai  1898;  LuiiWHi  Koulkuhst.  —  (Moches 
électriques  pour  passages  non  gardés 

Organ  far  die  Forscaritte  des  Eisenbahnwesens. 

—  (1891,  fascicule  XI)  F.  Blazek.  — -  Appareils 
de  manœuvre  A  la  main  pour  la  sécurité  des 
stations  sans  installation  du  block-system 
électrimic 

—  (1898.  fascicules  l.  II,  lll  et  IV)  MaktixBoda. 

—  \m\  théorie  du  block 

—  :i898,  fascicules  VI  et  VII)  Mahtix  Boda.  — 
\a  théorie  du  block.  —   [Suite  et  fin) 

—  (1898,  fascicule  VIII)  M.  Boda  —  Commande 
de  Tindicaleur  électri(iuc  des  rails  avec  fer- 
meture  éle«'trique  

—  (1898,  fascicule  IX)  Sioke.  —  Freins  et  sabots 
d'arrêts  sur  les  voies 

—  (1898,  fascicules  IX,  X  et  XI)  M.  Boda  —  L'em- 

{iloi  des  rails  disjoints  dans  Texploitation  par 
e  block  System 

—  (1900.  fascicule  II)  G.  Bittkk.  —  Avertisseur 
automatique  pimr  les  passages  à  niveau  non 
gardés 

Oesterr.  Monatschrift  farden  ôfifentlichen  Baa- 
dioist.  —  (Janvier  1900).  —  Sonneries  pour 
lignes  de  chemins  de  fer 

Zeitschrift  des  Oesterr.  Ingénieur  xind  Architekten 
Yereines.  —  (1898,  n*  22)  Oskar  Walzel.  — 
Les  appareils  de  sécurité  de  la  station  de 
Glassdorf 

—  (1898,  n"  21)  Maktix  Boda.  —  Les  signaux 
électriques  à  distance  sur  la  ligne  de  block.. 

—  itî septembre  {S9d)  D' Bissner.  ~  Aiguille 
manœuvrée  électriquement 

—  (23  worewAre  19tW))  Bihk. —  Block  système 
automatique 


Anglais, 


I 


lertridan.  —  (12.  19  et  26  février  1891)  etPro- 
ceedings  of  ihe  Institation  of  Electrical  En- 
gineers.  —  {2»janviei^  1891)  P.-T.  Hollins.  — 
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INDICATION  DES  ARTICLES 


Enclenchements  éleclriqucs  de  signaux  sur 
les  chemins  de  fer 

Electrician.  —  (10  el  M  février  181)9)  Lax<.i>on. 
—  L'inter-comniunication  électrique  de:?  trains 
de  chemins  de  fer. 

En^neering.  —  (4  décembre  18%).  —  Installa- 
tion «les  signaux  de  «  Livcrpool  strect  sta- 
tion » 

Railway  Engineer  (Avril  189*7).— Installation  du 
service  des  signaux 

Belgeis. 

Bulletin  de  la  Commission  internationale  du 
Congrès  des  Chemins  de  fer.  —  (Juin  1896).  — 
Les  freins  à  air  dans  les  trains  de  marchan- 
dises   

Suisses, 

Schweizerische  Baoxeitang.  —  (N-  13  ;  25  tep- 
iembre  1897)  Hehmann-Lautman.n.  —  Nouvel 
appareil  d'avertissement  électro-pneumaticiuc 
(système  Prokov 

f,  —  Matériel  roulant. 

MÉMOIRES,  NOTES,   KTLDES,  ETC. 

Clalce.  —  Note  relative  à  l'emploi  des  trucks- 
transporteurs  sur  le  Réseau  à  voie  de  0'",80  des 
.\rdennes 

Mussy.  —  Note  sur  les  conditions  du  maté- 
riel roulant  employé  par  les  compa«mies  de 
chemin  de  fer  pour  faciliter  la  circulation  des 
trains  de  grande  vitesse. . 

Bigaux,  Henry  et  Glaise.  —  Système 
de  transporteurs  permettant  de  faire  circuler 
sur  les  voies  étroites  le  matériel  t\cs  chemins 
de  fer  i\  voie  large 

COMPTES   RENDUS  l»KS  I'EHIOl>K»L  ES. 

Français. 

Annales  des  Conducteurs  et  Commis  des  Ponts  et 
Chaussées.  —  [Mai  1898).  —  Le  vélocipède 
protecteur  el  inspecteur  des  voies  ferrées 

Annales  des  Mines.  — (1898.  H"  livraison)  E.  Po- 
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INDICATION  DES  ARTICLES 


LOKCCAU.  —  Note  SUT  la  convergence  des 
essieux  dans  les  voitures  à  grand  écartement 
d  essieux  de  la  Compagnie  d  Orléans 

Aonalet  det  Mines.  —  (3*  llvr.  de  190(»)  A.  Ba- 
CHELLERY.  —  L^attpiage  automatique  (les  vélii- 
cules  sur  le^  chemins  de  fer  ainéricnins 

Génie  dviL  —  (22  et  29  août)  Elt..  Bahier.  — 
Note  sur  les  principaux  types  de  voitures 
usités  dans  les  Compagnies  de  Chemins  de  fer 
de  la  Grande-Bretagne  

—  {\Q  avril  1897).  —  Ventilation  des  wagons. . 

—  ;9  avril  1898)  F.  Barbier.  —  Résistance  à  la 
traction  du  matériel  roulant  à  grande  vitesse. 

Portefedlle  économique  des  Machines.  ~  {Juin 
1896).  P.  GuÉDOîî.  —  Attelage  automatique 
pour  voitures  de  tramways 

—  {Siars  1891)  P.  GuÉooif.  —  Accouplement  mé- 
tallique, système  Levas.«eiir,  i)our  freins  à  air 
comprimé  de  chemins  de  fer  et  de  tramways. 

Berne  gtoérale  des  Chemins  de  fer.  —  L.  Tolmer. 
—  Ul  conservation,  l'entretien  et  la  durée 
probable  du  matériel  roulant  à  châssis  et  h 
carcasse  de  caisses  métalliques 

—  {Décembre  18%  et  janvier  1897)  E.  Biard.  — 
La  peinture  du  matériel  de  grande  vitesse  à 
panneaux  en  tôle  de  la  Compagnie  des  Che- 
mins de  fer  de  TEst 

—  [Février  1897)  A.  S.\rtiaux.  —  Note  sur  les 
wagons  de 20  tonnes  delà  Compagnie  du  Nord 

—  i Avril  et  mai  1897)  F.  Bost.  —  Note  sur  la 
fabrication  des  châssis  en  fer  de  voitures  et 
wagons,  aux  ateliers  de  la  Compagnie  de 
l*E.st,  4  Bomilly-sur-Seine 

-  'Novembre  1891)  Le  Touzii.  —  Note  sur  l'em- 
ploi d'une  botte  médiane  pour  les  essieux 
coudés  à  fusées  extérieures  aux  roues 

—  [Décembre  1891)  B.  Godfernaux.  —  Système 
électro-pneumatique  West ingho use  et  son 
application  nouvelle  à  la  gare  terminus  «lu 
rhcniin  de  fer  de  Philadelpliia  and  Readiiig 
à  Philadelphie 

—  ^Siars  1898).  —  l^s  voitures  automobiles  de 
la  Compagnie  du  Nord 

-  [Août  1898)  M.  Democlcv.  —  Trucks  articulés 
de  voitures  et  de  wagons  usités  aux  Etats- 
Unis 

--  (Avril {^99)  Curoxique.  —  Le  matériel  roulant 

des  chemins  de  fer  français 

eme  indutrielle.  —  (6  mVms  1891)  P.  Ciievil- 
URD.  —  Botte  d'essieu  à  coussinet  de  roule- 
ment  
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1-99 
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non 

4!t 
302 

331 

411 
311 

2Sl 
390 

pour  dessen-ir  les  voies  Tenons  à  faible  IniGo. 
-  {Juiltel  tMHJi.  —  Forme  à  donner  niix  trnins 

pour  réduire  lu  résistance  (le  l'air 

Stnct  HaQwâr  JouuL    -   tOelahre  inm.  — 

Voilures  de  cheniina  de  fer  urbain»  uiix  Ktnl^ 

Unis 

-  («ors  IK98).  -  Voilure»  funéraires  à  Mi'xirn. 

-iJuillel  1B8«).  —   Voilures. c[c  servi.-r  [,our 

-  (.Inri!  1899).  —  i:harrue  à  neige 

-  [Juillet  IN99].  -  Voitures  h  nir  •'0[ii|>ri[iié  de 

Belffes. 

Cncrèi  dei  chemiiu  de  fir.  —  (Mni->-  mm.  - 
L  nvéneoienl  >lu  wa^ton  en  aiiier 

-  jJuiB  m99j  J.  Phh-ippe.  -  AllelaRe  anioma- 
lique  des  wHfcons  n  niarr.luinilisrs 

-  :Août    t«iB)    l.*:tci.E\oN.   —    Kliide    Mir    le 
rhaulTage  îles  trains  au  moyen  de  In  ^-aiteiir  wl 
lit  l'air  comprimé  conibinéK  employé  sur  le 

-  [Sfplf,»bre  IR99).  -  l.e  imin  le  plus  lourd  du 

g.  —  Locomotirei. 

(Voir  Machine»  el  Khclricilé) 

h.  —  Qam  et  bUUoiu.  -  Dépftu 

iVoir«Bich.pi.r.  X.l 
aillPTK.B    RUNLrtJS  DES  [■ÉRlOI.TijrES. 

tWt  «Wl.  -  (M  avril  ISffl)    J.-N.    Sugs  et 
H.   UiMin  m  S»mt-JA!iM.   —   l.n  nonvellf 

IW 

-■i(Mp/e«irf(«9g).-   I.CS   aleliers   -le   cfie- 
mio*  d»  fer  anglais 

TABLE   âBNF.RAI.E    DES    MATIERES 


H DATION  DES  ARTICLKS 


raie  des  Cbeniu  de  fer.  —  {Mai  1H96) 
—  Iji  I rail sforuial  ion  f^tnérnle  des 
rtrei-ile  cl  l.i  nouvelle  gnre  de  triage 

-KrieilrichBladl 

ve  iKHr.).- 1^ nouveau 'lé|)dt  de  I 

k  iilullgarl 

[).  —   ljt  nouvelle  pnre  centrale  de 

ni.  k.  Ùelacnaï.  —  Noie  sur  la  gare 

de  Condren  (roseau  du  .Nonl/ 

•re  iSini  A  Mathifi-,  -  Xole  sur 
allons  de  la  gare  du  HourgeUTrinfie 
98)  F.  MiCHKL.  —  1.R  dorloir  île  In 
ie   du  chemin   de   Ter  du  Nurd  ii  In 

inl-Uenis. 

IHStlj  ItEHoiDT  el  Mahoot  —  .Sole  sur 

le  gare  de  Zurich 

IKSKI).  -  Nouvelle  cari'  de  mnivlinn- 
îreat  Norttiern  Bnilway,  h  Manrhes- 

iiipieV  —  'llO  ni.il/iKni)' F.iioLosiLit"  — 

Ile  gare  i\e?  roiirses  h  (Iliniilillv 

•t  1K99|  G.  l,E(.'iNV.  —  Les  travaux 
ssement  de  la  pire  de  l'KsL 

A  llemands. 

.  der  BaDverwaltune'.  —   i.l   févrirr 

La  nouvelle  pare  Suîl  de  Hoptan 

ie  ?ortacliritte  dea  £iteiibahnw«i«ii*. 
uillft  IflOD)  U.  K'KSTi,En.  -   h»  gare 

ttr  BanmMn.  —  {1HÔ1,  Taficieutes  I  à 
LF'IiciiL'l.Ti^F.  —  l.e  nouvel  al>atloir 

nu\  lieFtinux  de  Cologne 

ie«  OerteiT.  Ingénieur  nnd  Ârcliitck- 
lei.  -  {'ijuin  1K9il)  A.  Oelwkin.  - 
Iruftiun   de  lu  euro  pvitiiinale   de 

1  M.'lr..piilitain  de  Vienne 

'/■  imw}  EiiM.sT  llKiTi.Kii.  —    Apran- 

INordlJaiin»..' 

ùrBanweien.  —  (tWiJI,  rnscu-ules  IV 
L. —  Iji  reronslruclion  de«  pares  de 

urte  lllijn 

cirulrs  Vil  à  tX)  KiEL.  —  U  rcrons- 
Ics  gui-cs  lie   Cologne  sur  le   [tliin 

riëuY/s'XÀxiirKi'El.*'— Lknwnï;^ 
es  gnrcs  de  ('«logiie  sur  le  Rliin  {fin). 
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INDICATION  DES  ARTIi:LE< 


Zdtschzift  fur  Banwesen.  —  (1899,  fuscUules  I  à 
lil)  BFRCiM.WN.  —  La  gare  centrale  d'Osnabruck . 

A  nglais, 

American  Society  of  dvil  Engineers.  (Décembre 
1899)  G.-B.  Francis.  —  Station  terminus  Sud 
de  Boston 

Engineering.  —  (-22  juUlel  1898).  --  Ateliers  <le 
construction  du  Middland  Railway 

—  (6  et  20  octobre  1899).  —  Wawerle-Slatioii,  à 
£diint)0urg 

Engineers  Record.  —  (31  décembre  1898,  7,  li  et 
ii  janvier  iS99).  —  Nouvelle  station  termi- 
nus sud,  à  Boston 

Minntes  of  Proceedings  of  ihe  Institution  of  civil 
Engineers.  —  (1897.  t.  III)  Aspinal.  —  Ateliers 
de  construction  de  machines  de  la  «  lianca- 
shirc  and  Yorkshire  Railway  à  Ilorwick»... 

—  (1897,  t. III)  DuHU.—  Ateliers  de  construction 
de  locomotives  et  de  wagons  à  Saint-Rollox. 

Railiray  Engineer.  —  {Janvier  1899).  —  Entre- 
pôts du  Great  Northern  Railway,  à  Manches- 
ter  

—  (Arril  1899).  —  Agi'andissement  des  installa- 
tions du  Great  Central  Railway 

Street  Railway  Jonmal.  —  [Mars  1897^.  —  La 
nouvelle  station  centrale  du  chemin  de  fer  de 
('hicago-City   

—  ^Janvier  1898).  —  Gare  terminus  de  Boston. . 

—  {Mars  1899).  —  Nouvelle  station  terminus  au 
Puil  de  Boston,  et  son  etfet  sur  les  conditions 
du  trafic  dans  le  Massachusetts  oriental 

Suisses. 

SehweiieriBdie  Eanxdtnng.  —  (N*  'H\  ;  25  dé- 
cembre 1897).  —  La  reconstruction  de  la  gare 
de  Saint-Gail 

—  (7atrr// 1900)  E.  Eogek.  —  La  nouvelle  remise 
pour  locomotives  du  chemin  de  fer  du  Nord- 
tst.  h  Zurich 


Russes. 

ngenieor  (Ingener).  —  (N«  3,  1899;  B.  Scou- 
nEVKsi.  —  Aménagement  de  la  station  du 
chemin  de  fer  Illovo-Marionburg-Mlava,  pour 
le  passage  des  wagons  de  la  voie  allcmamle 
à  h  voie  ruâse 
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I.  —  Exploitation. 

llÉlICKHfL-i.  NOTKS,  RTIdES.  ETC. 

lit».  —  Note  sur  l'apiiirrit  iiKlickteur 
treur  <les  viless^s  pn  «prvirc  aux  ■'— 

e  fer  de  lEtiil 


C[ino?<[|,n:i':ET  RCBi.io'ih 


Français. 

le  1>  Soeiéti  dn  InginltiiTi  cîtU*.  - 
S9fi).  —  Truins  rn|ii<ifs  Pii  AllemuRne. 
L  -  [lOoc/oire  1»%).  —  Nnlesiir  qiiel- 
!.\preB,*   aiiiiTirniiis.    I/Kiniiirc   Stnte- 

mbrê  iil9r>)  P.  JaïE7.  —   i.PS  nviivciLUx 

^xprFtw  iiii)clnis 

lérale  dM  Chaaia*  de  fer.  —  {Oeto/irr 

-  Tl'iiiii  snn'iiil   il   prniiilr  vilcsse   île 

s  k  PnriN 

IKIH)  Uahbier.  —  lli'Si^tnnte  h  lu  Inio- 
n  Irainx  ilt*  voyiigciirs  !"i  tcmixlc  viti'ssp 

iiciiiftiil  (Iruil 

itii-e    l»97),  —    (imnils  iiarmurs  sniis 

les  Intins  HniElnis 

tbrf  IK'JK).  ItKslioi'iTit.  —  Calcul  il» 
lion  lie  teoiji!!  nri'itssiiire  puiir  les  <1é- 
es,  .les  nrriXn   et   la-   ralenlliiïi'ments 

!P-  iViioj'Â'.  MaViJb.'— '  (ioûp  "il'Œîi  *sùr 
Pilles  nili^liurnliuiis  rénljsées  parles 
<  CDinpniinies  friini^nises  île  rlipminK 
Iads  l'inU^râl  ilii  publie 

—  'mos,    —    (lu    Ho-niibrr     INIWI 
iiinipiile  aïK'lii'Miinilr  fer  du  Noril. 

.1  llmnaniln. 

iT  EisenbahBWeHa.  ~  UiiIlM  et  aoùl 
hva,—  Im  siH'iirité  île  IVxpliiil'Uion 
■lieiiiin:<  lie  Ter  île  l'F.lnl  iinissica,  aiiiKi 
'  les  clieiiiins  i|e  fer  île  rAlIcmaftiic  et 
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AithiT  ttr  Eisenbahnwesen.  —  { 1 807 ,  fasc  io  ule  1 1 , 
man  et  avril).  —La  vitesse  des  trains  express. 

—  1897,  fascicule  WJuillei  et  aoàf)  Sciubert. 

—  Le  service  «les  ban'iércs  fait  par  les  femmes. 

—  I8ÎHI,  fascicule  II).  —  Couuuunicatioiis  sur 
l«'s  chemins  de  fer  anglais 

Organ  fôr  die  Fortachritte  des  Eisenbahnwesens. 

-  1898,  fascicules  I  et  11)  G.  Kecker.  —  De 
rexploiialion  des  lignes  a  ciualro  voies 

-.1898,  fascicules  VI  à  VII)  A.  Bixm.  —  Sur 
l'exploitation  des  lignes  à  quatre  voies 

—  Décembre  1898)  Max  Edlem  de  Leber.—  Eva- 
luation de  la  vitesse  sur  les  chemins  de  fer, 
notamment  sur  les  lif^nes  d'intérêt  local 

—  {Oclohreei  novembre  1899)  Wkurknkenxui.  — 
Installation  pour  l'épuration  «le  l'eau  dans  les 
postes  d'aliuientation 

Xotschrift  des  Oesterr.  Ingenienr-nnd  Architek- 
tea-Vereines.—  ^N*  6,5  férrierWdl;  n-  28  01 
29;  9  et  i^juiliel  1897)  Hermaxx  y.  Littrow.— 
Le  matériel  d'exploitation  des  «hemins  de  fer 
aux  Expositions  de  Berlin,  Buda-Pesth  et  Nu- 
remberg, en  1896 

-:N**  38  et  39;  17  et  24  septembre  1897)  Vh:tor 
Schûtzexiiover.  —  Les  moyens  d'exploitation 
du  métro I  olitain  de  Vienne 

-  '10  nocJcm6ce  1899)  F.  Hass.  —  La  vitesse  «les 
trfiin«4  cxpres<  en  Autriche 

Anglais. 

Engineering.  —  Amélioration  «lu  service  des 
flipinins  de  fer  pendant  le  dernier  été 

Stwet  Railway  Journal.  —  [Mai  1899;.  —  Elude 
sur  lexploi talion  d'une  ligne  interurbaine.    . 

--!7'pcem6cc  1899).  —  Le  service  à  «^'rande  vi- 
tesse de  Buffalo  à  Lockport 


Belges, 

MetîB  de  la  Commission  internationale  du  Con- 
gres des  Chemins  de  fer.—  [Mai  1899;  M.  (ioss. 
~  L'i  résistance  de  l'atmos;  hère  au  mouve- 
ment des  lrain< |    '^'*** 

j.  —  Divers. 

"V  orms  de  RomlUy.  —  llappurl  -ur  \v> 
ravaux  du  troisième  Congrès  mlernMliHMîil 
c> rhcmin<  de  fer  (1S89) '   '•^'" 
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31B  de  Roïnllly.  —  Uopport  su: 

ux  iIq  iiiialtli^Le  Congru»  inlemationnl 

herainsae  ler  l(N921 ' 

ilirnlioi)  nu  rTi|i|K)i1  sur  le  *•  ■Ccmp+s 
luliuiint  i)i-s  chpiuins  de  Tpr.. . .. . . . 

CHRONIQUE  ET  BIHLtOGRAI'HtE. 

iflr.  —  A^ierçu  des  l'ticininK  <le  ter  n 
is  riiripine  jusifueii  l»t»9.  Oui-rs^e  iniMii- 
a  Section  ni^sp  de  Ih  t^ommii'Kiiin  ]><t- 
■nlp  du  (^nifl*»  mtemutirinal  lle»1,■lleluiIl^ 

r  (Edilion  rronçaisc,  IKU*} 

Ile|irfci«ntnlinii  du  Pi^nju  na  l^iiffn's  des 
iiisde  fer  en  IKM 

i:iiMi'TE>  HEM  «S  LiKS  M-imODior». 

ft  électrique.  -  (;tl  jiiUlfl  InHI).  -  Enri- 
fnient  (lu  gia d'Iiiiiioiiai-ritr^t.vEi'lii-  |hiiu- 

irn^n  tiei'  wH|;i>lls 

générale  dea  >^™i"«  de  fer.  — 
II,  tNU8)  V.  de  TiKo^dFF.  —  Sur  le  sci'vifi- 
inluillons  de  cliemins  de  Ter  sur  le  Tmn^- 
en  et  sur  les  écoles  tecluiii|ues  de  ces 

eier  iVsVjF.  ÎIost.  —  Le  fiutiiige  du 
aux  ateliery  de  In  Compagnie  de  l'Ksi,  n 

illy-Rur-Seinc 

nAuMelle.  —  {idjanvier  U91).  —  Et^lai- 
dcs  voilures  île  chemins  de  Ter  h  lacéty- 

VeVVsâijMUïiÂ'. 

■  niohile   (sysléme 
pour  le  tramiporl  îles  viïilcur!<  À  l'Expo- 

I  iW  mon 

'.■••rif  lH97i  I,.  PicHOX.  —  De  Ih  n'iiarli- 
par   dt'pnripnioiit   des  cliemins   île   fer 

■rél  Bfupml  eu  France 

iuilM  iiiO^i-   —   iM    bnctérioloiiie  d'un 

II  de  chemin  do  fer 

Allemands. 

ftir  Eiienbabsweieu.  —  Les  inslilul 
■       in-  de  fer  dn  I 
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Aithiv  f&rEiflenbahnwesen  (1898,  fascicule  III) 
Leitzmaxx.  —  L'influence  de  la  rolation  de  la 
terre  sur  les  trains  de  chemins  de  fer 

—  (1899,  fascicule  I)  G.  Flkck.  —  Etuden  î«ur 
rhisloire  des  chemiDS  de  fer  pn^siens  {tniile) 

—  G.  Fi.FXK.  —  Elude  sur  Tbistoire  de»  che- 
mins de  fer  prussiens  (suife) 

—  Les  accidents  sur  les  chemins  de  fer  français 
en  1805  et  48î)6 .*. . . 

—  Institutions  de  bienfaisance  des  chemins  de 
fer  wurtemberfîeois 

Qrganfardie  Fortacbritte  des  Eisenbâhnweseiif. 
-  (1897.  fascicule  VIII)  R.  KChn.  —  Le  chauf- 
fîige  à  la  vapeur  des  voitures  h  voyageurs 
des  chemins  de  fer  suisses '  . 

-^(Décembre  1899)  (J.  Wbgiçek.  —  BaiTière  de 
ebemin  de  fer  iwur  chemin  privé 

Ocslan.  Monatochrifk  fur  den  dflleiiUiclien  Ban- 
dientt  —  (Mars  1899)  Adolp  FhEUNn.  —  La 
désinfection  énergifpié  des  wagons  employés 
au  transport  des  animaux  au  mo^en  du  cHlo- 
nu^  de  chiiux 

Anglais. 

Street  Bailway  Journal.  —  (Mai  1X98)  ï.-J.  Ni- 
CHE1.L.  —  Ltilisation  des  vieux  rails  comme 
poteaux  télégraphiques 


18UK 
1H99 
1899 
1K99 
1899 

1898 
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1899 


1898 


Bulletin  de  la  Gommisaion  Intematiaiuile  du 
Googrës  de  chemina  dt  fer.  —  (Jsovembre  1897) 
G.-B.  Lekîhtox.  —  La  profession  d'agent  de 
chemin  de  fer  et  im  programme  d'enseigne- 
ment pour  la  préparation  h  cette  profession. 
Mémoire  présenté  au  «  New-York  Hailroail'' 

Hub  »  et  ae  ce  mémoire j   1898 
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CHEMINS  DE  FER  SPÉCIAUX. 


1«  Chemins  de  fer  à  crémailldre. 

•:ùMI>TES  KENhlS  DES  I*ÉHIObIorK.-. 

Français, 


Génie  cinl.  —  22  et  29  avvil  1899)  Iïknky  MAhn.N.. 
—  Lp  chemin  de  fer  de  la  Jungfniu 
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riillèrt' 


«n  dn   TereiiiM  fnr  die  Fordenug, 
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des  Oesterr.  Iiigenienr   nnd   ArcU- 
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.■1.  A.itrii'lie-llongrii 
Aiifflais. 

:\  >pph;ubi-e   1X1)7).    - 


rliltl'I' 


<1ii   Mfiii 


la  Cemmissioii  inUmationale  dn  Con- 

1   chemins   de  fer.    —  iJuiltei  iKmj| 

.  —  Ln  *uiirTslnu'Hii-p  du  iliCiiiin   il<'.' 
J""gfmii , 


«he   Baueitung.  —    d  n'-ril    is!ni| 

—    U   siii>ri'~Li'ii<-tiin.'    Hii    l'Iirriiiti 
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A?l.^ftK8 
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triiestrei 

teMStres 

l>»«M 

Schwdseriidie  Baueitnnir.  —  (N«*  16  17, 18, 19, 
20ct  21  ;  16,  23el  30  awr«/,7,  14  et  21  mai  1X9H). 
—  Le  chemin  de  fer  électrique  à  crémaillère 
du  Gomerifrat 

1898 

3 

4i3 

■ 

^o  Chemin t  de  fer  fanicalaires. 

COMPTES  RENDUS  DES  PÉRIODIQUES. 

Français, 

Génie  cÎTil.  —  :8  août    18%).  —  Chemins   de 
fer  à  câbles  de  Prospect  Mountain,  aux  Etals- 
Lnis                  

1896 
1900 
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2 

334 
371 

—  ;U  0017/1900)  J.  L.WEKCHÈRE.  —   Le   funicu- 
laire de  Montmartre 

Anglan. 

EBSineering.  —  {Décembre    1806,  février  1897;. 
—  Chemin   de  fer  souterrain   et  à    traction 
funiculaire  à  Glascow  . • 

1897 
1897 

2 
2 

373 
420 

—  :5  mars  18971.   —   Chemin  de  for  souterrain 

Belges. 

• 

Bnllethi  de  la    Commission    internationale   dn 
Congrès  des  chemins  de  fer.  —  (Juillet  1898). 
—  Note  sur  les   chemins  dp  fer  funiculaires 
:iuisses • 

1898 

3 

355 

30  Chemins  de  fer  électriques. 

^Voir  EleetricUé.) 

k""  Chemins  de  fer  métropolitains. 

tUjMPTES  RENDUS  DES  PÉRIODIQUES. 

Français, 

«nie  ci?il.  —  (22  octobre  1898)l.  —  Le  Métropo- 
•ours  d'exécution 

1898 
1900 

4 
3 

217 
369 

-   [21  juilUl  1900)  A.  Dumas.  —  Lé  Métropoli- 
tain de  Paris.  —  Description  générale  du  ré- 
seau projeté.  —  Description  de  la  partie  exé- 
nitée 

H8 
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HonveUes  Annales  de  la  Gonstraction.  ^  (Mai  et 
juin  1896).  —  (ihemin  de  fer  métropolitain  de 
Paris,  Projet  Haag 

—  (Mars^  avril  et  mai  i899)  J.  Hkryieu.  —  Le 
chemin  de  fer  métropolitain  de  Paris 

Revue  générale  des  Chemins  de  fer.  —  {Mai  iH98) 
P.  Haao.  —  Le  Métropolitain  de  Berlin 

—  {Septembre  1898)  P.  Haao.  —  Le  Métropoli- 
tain de  Berlin 

Revue  techniqnae.  —  (40  juin  1896)  P.  Chépy.  — 
Le  Métropolitain  de  Paris 

—  (10  décembre  1898.'  G.  Leuoxy.  —  Le  Métro- 
politain de  Paris 

Allemands. 

ArchiT  far  Eisenbahniresen.  —  (189'7,  juillet  et 
août,  fascicule  IV).—  Le  Métropolitain  de  Ber- 
lin :  son  développement  pendant  les  années 
1892-1893  à  1895-1896 

Centralblatt  der  Baaverwaltnnr.  —  (S"*  4L  i2 
et  43;  9,  16  et  23  octobre  1897)  Orro  Sarrazin 
et  Oscar  Hosskki.d.  —  liC  Métropolilahi  élec- 
trique cle  Berlin,  de  Siemens  et  Haiske 

—  (16,  23  et  30  avril  1898)  Vox  Pelser-Behcn- 
BEKG.  —  Les  travaux  principaux  du  Métropo- 
litain de  Vienne 

—  (1899,  n"  11,  13  et  13)  Laier.  —  Les  installa- 
tions d'exploitation  du  Métropolitain  de 
Vienne 

Mitiheilnngen  des  Vereines  fiir  die  Fôrdermig  des 
Local  and  strassenbahnwesens.  —  {Juin  1898). 
—  Le  Métropolitain  électrique  de  Berlin,  de 
Siemens  et  Haiske 

Oesterr.  Honatschrift  fur  den  ôffentlichen  Ban- 
dienst.  —  {Novembre  189S}  A.  Dimas.  —  Le 
chemin  <le  fer  métropolitain  de  Paris 

—  (Juillet  1900)  F.-C.  Kimz.—  Le  chemin  de  fer 
souterrain  de  New- York : 

Zeitschrift  des  Oesterr.  Ingenieor  and  Architek- 
ten  Vereines.  —  (N**  1  et  2,  1"  et  8  janvier 
1897)  Von  Klammstein.  —  Le  chemin  de  fer 
métropolitain  de  Vienne 

—  (N*  8:  2.')  février  189s\  fiisTAVE  Gerstel.  — 
L'exploitation  dn  chemin  tle  fer  métropoli- 
tain de  Vienne , . 

Anglais, 

American  Society  of  civil  Engineers.  —  {Janvier 
1897)  A.-L.  Waddel.  —  Etude  sur  la  construc- 
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tion  des  chemins  de  fer  métro  poli  lains  sur 
Tiaducs V»  ^  •  '  «  • 

Siigiiieerinf^.  —  (18  février  189X).  —  Le  Centra» 
London  Raiiway 

Engioeexiii^  News.  —  (6,  13,  20  noeewb^ve  '\>^^), 
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ANKEKS 


—  [Septembre  ti  oc/o6rc  1900)  Von  Bohries.  — Le 
développement  récent  de  la  construction  des 
locomotives  sur  les  différents  réseaux  de 
rt)nion  des  chemins  de  fer  allemands 

Zeitschrift  des  Oesterr.  Ingénieur  und  Architekten 
Vereines.   —  (i899,  fascicules  IV  à  VI)  Kesi 
MANN.  —  Alimentation  Ramsbotloni  pour   les 
trains  en  marche 

—  (N«48;26  novembre  189"7)  Rolf  Sanzin.  — 
Les  locomotives  pour  trains  express  sur  les 
li£^nes  de  montagne 

—  (1898,  n*  42)  Rolf  Sanzin.  —  Locomotives  à 
quatre  cylindres  pour  trains  express 

Anglais, 

En^eering.  —  (16  octobre  1896).  —  Locomo- 
tives à  pétrole 

—  (23  juillet  18911.  —  Locomotives  pour  le 
chemm  de  fer  melitaire  du  Soudan 

Engineering  News.  —  (6  novembre  1896).  —  Lo- 
comotive à  marchandises  pour  les  chemins 
de  fer  du  Gouvenicment  de  la  Nouvelle-Galles 
du  Sud  

—  (26  novembre  1896).  — Locomotive  pour  la 
rampe  de  Ma«iisou  (('hemin  de  fer  de  Pcn- 
sylvanie) 

—  (24  juin  189T).  —  Lo<-onli»tive  ;\  air  com- 
prinir  (lu  système  Hardie  pour  le  iManliattan 
Elcvalcd  Railway 

—  [1  Janvier  1898).  —  Consommation  de  char- 
bon dos  locomotives  du  Loadon  an<l  Norlh 
Western  Railway 

—  {\:\juin  1899).  —  Locomotives  américaines 
pour  l'Etranfîor 

—  (■11  Juillet  1899).  —  Locomotives  de  60  ton- 
nes pour  le  Mac  Clound  River  Northern  l!ali- 
fornia  Railway 

Minutes  of  Proceedings  of  the  Institution  of  Civil 

Engineers.  —  (1896,  t.  III)  B.-H.  TiiftvmcK.  — 

Locomotives   auj^daiscs   et    américaines   au 

Japon 

—  DuoALD  Dhummom).  —  IUm'IutcIics  sur  l'usage 
des  hautes  pressions  dans  les  locomotives 
non-compound 

—  (1898.  t.  ni)  J.-A.-F.  AspiNVLL.  —  Du  frotte- 
ment dans  les  tiroirs  de  locomolives 

—  (1898,  t.  III)  W.-P.  Mahsiiall.  —Evolution 
(les  locomotives 

—  {1898,  t.  III)  W.  Thow.  —  Srnirilr  c^lVcrlc 
par  les  boites  à  feu  de  l'ciiaines  loeomolives. 
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Railway-Eiigiiieer.  —  {Septembre  1896).  —Loco- 
motives pour  voies  de  0*,97 

—  {Octobre  1896)  MM.  Adams  et  VV.  Petigvew.  — 
Essais  d'une  locoinot  ive 

—  [Décembre  1896;.  —  Locomotive-express  du 
North  Easlern  Raiiwav 

^  {Décembit  1896).  —  Emploi  d'enveloppes  de 
vapeur  sur  les  cylindres  des  locomotives 

—  {Janvier  1897).  —  Diagrammes  pour  d é terni i- 
iipr  lu  puissance  de  traction  des  locomotives. 

—  [Avril  1897),  —  Ecope  du  Pennsylvania  Rail- 
road  pour  faire  de  l'eau  en  marclîc 

—  ^Septembre  et  octobre  1897).  —  Locomotives 
du  type  «  Dako  of  (^omwall  » 

—  .Socembre  1897).  —  Locomotive  «  Dunalns- 
lau  »  pour  trains  express  du  (^aledonian 
Railway 

—  Avril  1898).  —  Locomotives  lourdes  à  six 
essieux 

—  Juin  1898).  —  Locomotives  pour  trains  de 
voyageurs  île  TElat  du  Bengale  

—  'Juin  1898).  —  Locomotives  express  du 
Great  Western  Haiiway 

-{Décembre  1898)  W.-M.  Smith.  —Résultats 
«le  rérentes   expériences   faites  avec    divers 


lyijcs  de  locomotive»  expi'ess 

-  'novembre  1899).  —  Nouvelle  locomotive 
pour  express  du  Northern- Railway 

Scientific  American.  —(15  mai  1S97).  —  Loco- 
motives ù  12  roues  iMmr  le  Brésil 

~  (19  février  1898).  —  Les  nouvelles  locomo- 
livi^  du  Great  Northern 

Befges. 

Metin  de  la  Gommianon  internationale  dn  Con- 
^  des  chemins  de  fer.  —  {Novembre  1 896) 
Salomox.  —  Note  sur  les  essieux  coudés  de 
locomotives  de  la  Coniiiagnic  de  l'Est 

-  (/«»«  1897)  Vox  BoiuuKs. —  Expériences  sur 
h  forme  et  les  dimensions  des  tuyaux  d'é- 
«'liappenient  of  dfs  cheminées  de  locomotive.. 

-  Août  1898)  II.  THcn.K.  —Dos  moyens  d'aug- 
menter lu  vitesse  des  tniins  rapides.  —  Proiét 
dune  locomotive  à  très  grande  vitesse  (120  ki- 
loiiu'tres) 

Hollandais, 

^■**tti*ur.  —  (Livraisons  du  10  et  du  17  avril 
J897;  M.  K.-J.  Vae8.  —  Etude  sur  la  force  des 
l«H-oniolives  et  la  résistan«*c  des  trains 


Ann(ilé»s  (tes  P.  et  Ch,,  7-  série.  —  Mémoires.  [Tablrs.) 
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SuÙStS. 

Schweizerisdie  Bauxdtiing.  —  (N°  7  ;  12  février 
1898)  H.  Weybiiiiann.  —  La  locomotive  com- 
pound  à  trois  cylindres  du  chemin  de  fer  du 
J  ura-Simplon 

6^  Pompes. 

(Voir  chNpilre  1.) 

1^  Régalatenrs.  —  Appareils  de  sûreté. 

«:OMPTES  RENDUS  DES  PÉRIODIQUES. 

Français. 

Annales  des  Mines.  —  (10"  et  H*  livraisons  1896) 
G.  Mahié.  —  Régulateurs,  organes  de  réfflagc 
et  volants  des  machines.  —  Théorie  de  la 
corrélation  de  ces  appareils  entre  eux 

Reyne  industrielle.  —  (6  juin  1896)  L.  Lecornu. 

—  Sur  un  nouveau  mode  de  régulation  des 
mulcurs 

—  (G  août  1898).  Indicateur  de  travail 

Allemands. 

Der  CiTilingenieur.  —  (1896,  fascicule  VI)  Josef 
Bartl.  —  Le  calcid  des  régulateurs  à  force 
centrifuge 

Organ  for  die  Fortscliritte  des  Eisen]E>almwe8ens. 

—  (1898,  !!•  fascicule)  L.  Gassebner.  —  Sou^ 
pape  de  sûreté  pour  chaudières  de  lout  sys- 
t(^me ,. . 

8<^  Accidents. 

MÉMOIRES,  NOTES,  ÉTUDES,  ETC. 

Belloxn  (M.).  —  Note  sur  les  accidents  sur- 
venus dans  l'emi>loi  des  récipients  à  vapeur. 

Bulletin  des  accidents  d'appareils  à  vapeur  sur- 
venus  pendant  : 
L'année  1 889 

—  1890 

—  1891 

—  1892 
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1898 
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L'année  1893 

—  1894 

—  1896 

—  1897 

—  1898 

Hersclidr.  —  Explosion  d  un  récipient  de 

vapeur  survenue  le  4  janvier  1898,  dans  une 
fabrique  de  caoutchouc^  à  llalluin 

Lé<^n.  —  Rupture  d'un  tube  à  fumée,  suitc- 
Que  le  26  novembre  1898,  dans  la  sucrerie  de 
MM.  Brabant  frères,  à  Onnaing  (Nord) 

Olry»  —  Note  sur  deux  explosions  de  réci- 
plents  soudés 

ITvalclcenaer.  —  Note  sur  un  accident 
d*appareil  h  vapeur  causé  par  Tentartrement 
d'un  tuyau  d'alimentation   

—  Sur  un  mode  particulier  d'avaries  le  long  des 
rivures  de  chaudières  

—  Note  sur  les  chocs  causés  par  l'eau  dans  les 
conduites  de  vapeur,  et  sur  les  ruptures  rie 
valves  en  fonte 


CHRONIQUE  ET  BIBLIOGRAPHIE. 

"Walolcenaer.  —  Accidents  causés  par  des 
ruptures  de  tubes  à  fumée 

—  Remarques  et  expériences  à  Toccasion  d'un 
manque  d'eau  dans  un  générateur  de  va- 
peur   

COMPTES  RENDUS  DBS  PÉRIODIQUES. 

A  llemands, 

lOeitcneiehitche  MonaUchiift  fftr  den  ôfFentli- 
chen  Bandienst.  —  (Avril  1897)  Victor  Pir^er. 
—  Explosion  d'une  chaudière  à  vapeur 

O**  Divers. 

MÉMOIRES,  NOTES,  ÉTUDES,  ETC. 

I  Sauvage  (Ed.).  —  Règles  pour  la  construc- 
tion des  vis  mécaniques  établies  par  la 
Société  d'encouragement  pour  l'industrie 
nationale 
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Fran'^ais. 
[u  de  la  SociiU  dei  b^énieiira  civUi.  - 

,eml,-t   1891)   Cil.    Phéhont.  —  Eludes  .1, 
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18% 

ie9i< 
imi8 

1891 
1900 

1899 
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■m 

397 
*I3 

310 

dTiL—  (28  novembre  1836)  P.  Jaiti.  - 
B  sur  l'éliiilc  et  cssni  iks  venlilnlsiiiv  ft 

■  oelobif  IB98)  Ch.  Dantin.  —  Le  soi'vi.-e 

.4//e»wrtnrfs. 

brlft  Hr  Architektiir  uud  iBKeniearweMn. 

1898.  6-  rnsi-iculc)  EH^KST  Lew.i;ki.  -  L^ 
.ratoire  «<e»  marUiiies  ù  l'Ecuip  lerljniciii.' 

Anglais. 
Ific   American.    —   (le  jaiiii,;-    IH'JÎ..   — 

iieriMlie  BamatoDg.  —  (10.  17,  St  mi»»! 
jTsion  des   élèves  .lu    Pi.lilcdinLLmii  .le 
cil.  itnns  Ih  Suisse  frum'aise 

le.  -    (N-  4,  1899)  N.  PêTiiOFf.  —  VrovMi- 
sjque  de  ilflerminalion   îles  projiriél^^' 
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IX.  —  ÉLECTRICITÉ. 


PRODUCTION  DE  L'ÉLECTRICITÉ. 
1°  Accomnlateurs  et  Piles. 

COMPTKS  RENDUS  DES  Pl'RIODIQlES. 

Français. 

Eclairage  électri(iae.  —  (10  juillet  1891)  Ch. 
Hewitt.  —  Application  des  acciiinulateurs 
aux  lignes  de  tramways  de  grande  longueur. 

—  (31  avril  1898)  J.  Retval.  —  Variation  de 
capacité  des  accumulateurs  à  électrodes  de 
plomb  suivant  le  régime  de  décharge 

—  (7  mai  1898).  — Accumulateur  Wcmer  plomb, 
MAC  et  cadmium 

—  (19  novembre^  3  et  Ik  décem/tre  1898)  Rei'A'AL. 
—  Accumulateurs  Fulmeu,  Walls  et  Pulvis 
pour  automobiles  électriques 

~  (18  février  1899)  J.  Rkyval.  —  Accumulateurs 
électriques 

—  (11.  18  el  23  mars  1899)  Loppé.  —  Sur  les 
accumulateurs  électriques 

—  {29  juillet  1899)  J  Reyval.  —  Accumulateurs 
pour  automobiles  électriques 

—  (28  octobre  1899)  J.  Rkyval.  —  Accunuda- 
teurs  pour  automobiles  électriques 

—  (W  W  27  janvier,  3  et  24  f(^vrier  1900)  J.  Blox- 
DI5  et  A.  Bainvh.lb.  —  Accumulateurs  pour 
automobiles  électriques 

—  (4  août  1900)  J.  Reyval.  -y  L'Exposition  Uni- 
verselle :  Accumulateurs  Heinz,  accumulateurs 
Oméga  ;  chaudière  Solignac 

—  (18  août  1900)  J.  Reyval.  —  Accumulateurs 
de  la  Société  pour  le  travail  électrique  des 
uiétaux 

—  (27  octobre  1900)  J,  Reyval.  —  Exposition 
universelle.  —  (iroupe  Carcls-Kolhen  et  accu- 
mulateurs Blot  et  Fulmen 

—  (15  décembre  1900)  L.  Ju.mau.  —  Accumula- 
teurs Bouquet,  Garcin  et  Schivre 

—  (29  décembre  1900)  L.  Jum\u.  —  L'exposition 
universelle.  —  Accumulateurs  de  la  Chloride 
Eleclrical  Stora^e  Syndicale  Limited 

T4ll«trie  électri(|ue.  —  (25  octobre  1897)  Hospi- 
talier. —  L'utilisation  des  acoumulateuis  sur 
les  automobiles 
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Industrie  électrique.  — (10  novenbre  1897)  Pes- 
CETTO  —  Sur  un  nouvel  accumulateur  léger. 

—  (25  Janvier  1898).  —  Modèle  perfectionné  de 
la  pile  à  oxyde  de  cuivre  système  de  Lalande. 
—  (10  avril  1898)  E.  Hospitalier.  —  L'essai 
industriel  des  accumulateurs 

—  (10  octobre  1898)  E.  O'Kerkan.  ~  Pile  en- 
do.xique  O'Keenan 

—  (25  octobre  1898)  P.  Gihault.  —  Sur  Tallure 
des  courbes  de  charge  rapide  des  accumula- 
teurs   

—  (25  janvier  1899)  Schoop.  —  Méthode  pra- 
tique pour  déterminer  les  composantes  de  la 
capacité  d'un  accumulateur  électrique 

—  (25  janvier  1900)  Bainvillle.  —  Concours 
international  d'accumulateurs  de  l'Automo- 
bile-Club  de  France 

—  (25  février  1900)  E.  Hospitalier.  —  Concours 
international  d'accumulateurs  de  l'Automo- 
bile-Glub  de  France 

—  (25  mai  1900)  P.  Girault.  —  Sur  le  calcul  des 
batteries  tampon 

—  (25  septembre  1900)  P.  Girault.  —  Couplage 
d'accumulateurs 

Allemands. 

ElektroteGhnisches  Verein.  —  (15  décembre  189G) 
Shrôder.  —  Emploi  des  accumulateurs  dans 
les  stations  centrales  de  tramways 

ElektrotechniBChes  Zeitchrift.  —  (20  mai  1897} 
Peukert.  —  Relation  entre  la  capacité  et  le 
régime  de  décharge  des  accumulateurs  au 
plomb 

—  (17  mars  1898).  —  Revue  :  La  traction  i)ar 
accumulateurs 

—  (23  février  1809)  Muller.  —  Réducteur 
double  pour  batterie  d'accumulateurs  en  pa- 
rallèle avec  les  générateurs  et  le  circuit  de 
distribution 

—  (9  novembre  1899)  A.  Wilke.  —  Accumula- 
teur Majert 

—  \T^  janvier  1900)  Koim.  —  Action  des  bat- 
teries d'accumulateurs 


Anglais. 

Electrical  Keriew,  de  Londres.  —  (20  mai  1896) 
FiTz  Gérald.  —  Traction  par  accumulateurs. 
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Beetrical  World.  ~  (29  octobre  1898).  —  La  bat- 
terie auxiliaire  à  accumulateurs  de  la  «  Bruns- 
wick traction  Company  > 

—  (4  février  18  «9)  J.  Api»leto:«.  —  Récents  pro- 

{jrès  dans  l'emploi  des  batteries  d'accu mu- 
ateurs 

—  (3  novembre),  —  La  nouvelle  batterie  à  accu- 
mulateurs de  la  Kansas  City  Electric  Light 
Company 

Bectrician.  —  (23  et  30  man  1900)  J.  Wade.  — 
La  question  des  accumulateurs 


2<>  Machines  djmamos-électriqnes. 

«:hroni(}ue  et  bibliographie. 

CoUignon  (Ed.).  —  Traité  pratioue  d'Electri- 
rité  h  Fusage  des  ingénieurs  et  nés  conslruc- 
leurs^  de  M.  Lucas  (bibl.). 

«loMPTES  RENDUS  DES  PÉRIODIQUES. 

Français, 

Bidletm  de  la  Société  internationale  des  électri- 
deas.  —  {Sovet»l»'e  1898)  Maurice  Leblanc.  — 
Excitations  des  génératrices  à  courants  alter- 
natifs  

Eclairage  électrique.  —  (9  janvier  1897)  F  Guil- 
BKRT.  —  Le  nouveau  matériel  générateur  de 
la  Société  d'Eclairage  et  de  Force  

—  (n  juillet  1891)  F.  Guilbert.  —  Machines 
dvnanio -électriques 

—  U  septembre  1897)  J.-E.  Woodbru)OE.-— Fouc- 
tioimement  des  alternateurs  en  parallèle 

—  (11  septembre  1891)  F.  Guilbert.—  Machines 
dynamo-électriques * 

—  {i^  septembre  1891)  E.  Wilson  —  Les  d  men- 
sions,  poids  et  prix  relatifs  des  dynamos 

—  (2  octobre  1»91)  Guilbert.  —  Machines 
dvnamo-éleclriques 

—  (23  octobre  1897)  Fischer  HDiXEN.  -—  In- 
fluence de  la  chute  de  tension  dans  le  calcid 
ïl<*s  alternateurs 

—  (6  novembre  1891)  Guilbert.  —  Machines 
dvnamo-électriques 

—  [29  janvier  1898)  P.  Girault.  —  Dynamo  de 
660  chevaux  pour  distribution  à  trois  fils 
avec  bobine  égalisatrice 

—  {Zfi  juillet,  6  août,  3  septembre  1898)  F.  Guil- 
bert. —  Machines  dynamo-électriques 
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Eclairage  électriqae.  —  (8  octobre  1898)  L.  An- 
DKEws.  —  Disjoncteur  automatique  pour  al- 
ternateurs  

—  (fi  el  13  mai  1899)  G.-F.  Gitilbeht.  —  Ma- 
chines dynamo-électriques 

—  (14  octobre  1899)  G.-F.  Glilbert.  —  Machines 
dvnamo-élcctriques 

—  (11  novembre  1899)  G.-F.  Guilbert.  —  Ma- 
chines (lynanio-éiectriques 

—  (2j  novembre  1899)  M.  Leblanc.  —  De  l'in- 
fluence de  la  self-induction  sur  Tutilisation 
des  matériaux  dans  les  machines  à  courants 
alternatifs 

—  (2  décembre  1899)  G.-F.  Glilbert.—  Machines 
dvnamo-électriques 

—  (i'S  janvier  1900)  L.  Jumau.  —  Sur  les  batte- 
ries-tampons     

—  (17  mars  1900)  G.  Chevrier.  —  Sur  la  con- 
duite des  adternateurs  couplés  en  parallèle 
aux  bornes  d'un  réseau  à  potentiel  cons- 
tant  

—  (24  ?nnr8  1900)  G.-F.  Guilbert.  —  Dynamos  à 
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Edainge  électrique.  —  (20  octobre  1900)  J.  Rey- 
YAL.  —  Groupes  électriques 

—  (3  novembre  1900)  J.  Reyvai.  —  Exposition 
UniTPrscUc.  —  Groupe  électrogène  mixte  des 
ateliers  réunis  d'Augsbourfî  et  de  Nuremberg 
et  lie  Ih  Soci«'*té  anonyme  d'Electricité  ci- 
devant  Ralnneyer  et  T/*  :  frein  électro-hydrau- 
lique Durey  .  /. 

—  ?J0  novetnore  1900)  J.  Reyval.  —  exposition 
Universelle.  —  Groupe  de  :i.000  kdovolts- 
ampères  de  la  Société  Ifélios  et  des  ateliers 
réunis  d*Âugsbourg  et  de  Nuremberg  :  accu- 
mulateurs Pescetto  et  de  l'Accumulatoren 
Fabrick-Aktiengcsellschaft 

—  (Il  novembre  1900)  J.  Reyvai..  —  Exposition 
Universelle.  —  Groupes  électrogéncs  Van  der 
Kprchove  et  C'*  Int''  d'Electricité  de  Liège, 
Weylier  et  Ricbemond  et  G'"  G'*  électrique 
de  5kancy,  commandes  électriques  de  métiers 
à  tisser  de  la  Société  d'Electricité  rie  Vienne, 

—  (24  novembre  1900)  J.  Reyval.  —  Exposition 
Universelle.  —  Groupes  électrogènes  de 
MM.  Rrowu,  Roveri,  et  de  MM.  Sulzer  et 
Bromley;  treuil  roulant  électrique  Smepe- 
Brown-Boveri  ;  moteur  pour  automobile  de  la 
î>ociété  d'Electricité  de  vienne 

—  '\"  décembre  1900)  P.  Boucheuot.  —  (iroupe 
électrogène  Delaunay-Belleville  et  Bréguet... 

—  8  décembre  1900)  J.  Rea'val.—  L'Exposition 
Universelle.  —  Groupes  électrogénes  à  cou- 
rants triphasés  de  la  Société  Electriuue  et 
Hydrnulique  de  Clmrleroi  et  de  MM.  Weyer 
et  Richemond  et  Bollinck  de  Bruxelles  ;  accu- 
mulateurs Majerl  ;  système  électro-pneuma- 
tique de  transmission  de  l'heure  de  la  Compa- 
gnie parisienne  de  l'air  comprimé 

—  {\^)  décembre  1900)  A.  Heylam».  —  Alterna- 
teurs triphasés  de  1.000  chevaux  de  la  Société 
Electrique  et  Hydraulique 

—  (22  décembre  1900)  J.  Reyval. —  L'Exj)osilion 
Univer>ellc.—  (iroupe  élcctrogénc  de  I.OOO  ki- 
lowatts de  la  C'"  française  thomsou-Hous- 
ton  et  de  la  Société  Cail;  accumulateurs  Phé- 
nix  , 

IndMlric  èlêctriiine.  —  (lô  èx'h'juin  el  \{)  juil- 
lel)  AxoxYMR.— Matériel  électrifpie  h  courants 
alternatifs  de  la  General  Electric  G** 

—  F.  GuiLBERT.  —  Alternateur  Ilutin  et  Leblanc. 

—  '10  novembre  1896J  Dubsky  et  Giracd.  — 
Matériel  électrique  a  courants  alternatifs  de 
Ganz  et  (?•.  .  . 
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—  {&  septembre  1897)    Sachs.  —    Quel  est  le 
meilleur  mode  de  protection  à  employer  sur 
le  circuit  des  machmes 

—  f*20  not^mbre    4897)    P.-H.    Thomas.  —    Les 
alternateurs  de  1.500  kilowatts  de  la  station 
de  AUeghany  County  Liglit  Company 

—  (9  septembre  1899)  A.-D.  âdams.  —  D^-namos 
à  courants  continus  et  alternatifs  simultanés. 

—  (13  janvier    1900)   E.    Bretcii.   —    Machine 
dynamo  pour  distribution  à  trois  fils 

—  [2Ù  et  27  janvier  et  3  février  1900)    B.-A. 
Behrerd.  —  Sur  les  facteurs  qui  facilitent  la 
construction  des  alternateurs 

Qectridan.  —  (4  septembre).  —  Dynamo  à  va- 
peur Raworth-Mordey 

—  et  the  Electrical  Ensineer.  —  (5  décembre 
1896).  —  Description,  illuslrép,  d'une  nouvelle 
dynamo  Siemens  de  50i)  kilowatts,  récem- 
ment installée  dans  la  station  de  Bradford.. . 

—  (16  et  23  awil  1897)  Dubsky.  —  Matériel  cou- 
rant alternatif  de  la  Compagnie  Ganz 

—  :l"  décembre  1899)  H.-E.  Niesz.  —  Généra- 
trices polyiuorphiques  et  appareils  polypha- 
sés de  la  Compagnie  Edison  de  Chicago 
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Français. 

Bulletin  de  la  Société  Internationale  des  Electri- 
ciens. —  (Juin)  Lafkahgce.  —  Secteur   élec- 
trique de  la  rive  gauche 
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Génie  diil.  —  (6  juin    1896)  Le   secteur   élec- 
trique de  la  rive  gauche 

-  (3  et  17  juillet  1897)  V.  Kam.i*euer.  —  Utilisa- 
tion des  forces  motrices  du  Rliin  à  Bhein- 

fclden  (Suisse.) , 

1—  {7  janvier  1899).  —  L'utilisation  des   forces 
1    motrices  du  Rhin,  en  Suisse 
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Génie  civil.  —  (M  juin  1899)  G.  Heary.  —  Utili- 
sation des  ctuites  du  Niaf?nra.  —  Etat  actuel 
des  installations  hydro-éloclriqiies 

—  {d  juin  1900)  L.  MomÈs.  —  Usinr  élpctrique 
de  la  Conipagnic  Lv  Triphasé  d"Asni«Ves 
(Srino) 

Eclairage  électrique.  —  (12  et  19  mepteiubre) 
G.  Jacquix.  —  La  station  centrale  de  Zuri<'h. 

—  (24  octobre)  Bloxdix.  —  Liilisation  de  l'e-ner- 
gie  du  Rhône  à  Genève 

—  (16  janvier  189T)  Moitieh.  —  Station  <*en- 
trale  de  Budapest 

—  (26  juin  1897).  —  La  station  centrale  à  gaz 
pauvre  des  tramways  électriques  de  Zurich. . 

—  ('IS  juin  1897,.  —  La  station  centrale  hydrau- 
lique à  courants  alternatifs  triphasés  de 
Minneapolis 

—  (24  jutllel  1897).  —  La  station  centrale  à 
vapeur,  à  courants  alternatifs  de  rAllffenieine 
ElecktricilHls  Gesellschaft 

—  (7  août  1897).  —  Les  avantages  des  moteurs  A 
gaz 

—  (2i  aotït  1897)  I^'.-R.  !,ow.  —  Sur  les  causes  des 
consommations  exagérées  de  courants  dans 
les  stations  centrales  d'éclairage  électrique.. . 

—  (21  août  1S97).  —  La  station  centrale  à 
vapeur  à  courant  alternatif  de  Bolton  (An- 
gleterre}  

—  (4  septemtire  1897).—  Stali-^tlipie  des  stations 
centrales  en  Allemagne 

—  (il  septembre  1897)  IL  Klasson.  —  Intluencc 
des  moteurs  synchrones  sur  le  fadeur  de 
puissance  des  stations  centrales  à  courants 
alternatifs 

—  {\%  septembre  1897)  G.  PfLi.issiKii. —  Exploi- 
tation des  stations  centrales,  tarifs  de  vente.. 

—  (i."»  septembre  1897".  —  Sur  l'utilisation  pour 
le  chautl'age  de  la  vapeur  «l'échappement  des 
usines  électriques 

—  (23  octobre  1897).  —  Station  centrale  élec- 
trique de  Colomhus 

—  (14  mai  1898)  Bf.yv\l;  —  et  Le  Génie  dvil 
(18  et  25  décembre  1897)  JorwNET.  —  L'usine 
d'électricité  du  quai  Jemmapes. 

—  (24  septembre  1898)  E.-S.-E.  —  Les  usines  gé- 
nératrices pour  traction  électrique  de  Boston. 

—  (!•',  8  et  lo  octobre  1898)  Giovamxelli.  — 
L'utilisation  des  cliutes  de  la  Kerka.  en 
Dalmatie 

—  Ml  février  I899j  IIoillevicik.  —  L'électri- 
cité à  Lyon,  en  1898 


1899 

3 

1900 

n 

1896 

1896 

1897 

1 

1897 

:i 

1897 

:\ 

1897 

:) 

1897 

3 

1897 

1897 
1897 


3 
3 


I8'j7 

:\ 

1 897 

:i 

1897 

:\ 

1897 

i 

1898 

2 

1898 

:\ 

1898 

i 

1899 

1 

361 
33S 

z:z 

.17:, 
m 

m 

376 

3"8 

378 

.119 

-m 

.753 
362 

228 
3**7 


r^ 


IX.    —    KLKCTRICITE. 


157 


INDir.ATION  DES  ARTICLES 


Eclairage  èlectriqae.— (18  fmn-s  1899)  Aimé  Witz. 
Les  stations  centrales  de  haiits-foum?Hu.\ 

—  (18  mars  1899).  —  L'utilisation  des  forces 
motrices  du  Rhin  de  Schaffouso  h  Bàle 

—  (28  atrîl  1900)  A.Della  Riccia.  —  Sur  la  con- 
«touimation  de  charbon  dans  les  usines  cen- 
trales à  vapeiu*  pour  la  traction  électrique. 

—  {tjuin  1900)  Blo'din.  —  Les  moteurs  Gharon. 

—  6  octobre  1900)  J.-L.  Routln.  —  L'usine 
d*En^ins 

Lulnstne  éleciriqae.  —  (10  août  1896)  Laffaroue. 
La  station  centrale  de  Raiserlautern  en  Alle- 
magne  

—  (2o  octobre)  Lapfahouk.  —  Statistique  des 
stations  centrales  d'énergie  à  Paris 

—  {25  juillet  1897)  J.  Laffakoik. —  Les  stations 
centrales  d'énergie  électrique  en  Alleiungne. 

—  (10  août  1897)  E.  Boïstel.  --  Turhine  Her- 
cule-Progrès  

—  /25  septembre  1897}  J.  Laffabiîte.  —  L'usine 
1     d'életrtricité  de  la  maison  Ch.  Mildé  et  G'",  à 

Paris , 

—  {10  octobre  1897).  —  Une  nouvelle  station 
métropolitaine 

—  (10  novembre  1897)  G.  Claude.  —  Sur  l'ex- 
ploitât i  m  des  stations  centrales 

—  (10  janvier  1898)  J.  L.\pfaf<gl'e.  —  La  station 
centrale  niun  ici  pale  ll'électric  ité  fie  Dûsseld  orf . 

—  '10  mni  1898)  M.  Lekoy.  —  Contrôle  perma- 
nî^nt  du  service  dans  les  stations  centrales. . . 

—  ;i5  septembre  1898)  Ritter.  —  Usine  hydro- 
éieclrique  de  Grenade 

—  (25  janvier  1899)  Ritteh.  —  L'usine  élec- 
tri(|ue  de  Moutiers .' 

—  (•25  août  1899)  P.  Gih.vult.  —  Sur  l'emploi 
des  batteries  volant  avec  survolteur 

—  (10  octobre  1899)  J.  Laffaiigue.  —  Station 
centrale  de  Coblenz , 

—  [iTioclobreei  iO de'cembre\Hdd)¥^.  II(»si>itauëh.. 
—  Installatioii  hydroélectrique  de  Paderno. 

—  (-25  novembre  1900)  P.-G.  —  La  cherté  des 
charbons  et  TÉconomiseur  Green 

BeTne  techniaiWi.  —  (10  juin  1896).  —  Station 
électrique  tle  la  Goule 

—  (10  juillet)  Desquie>'s.  —  Utilisation  des 
fon^'^  motrices  du  Rhône , 

Allemands, 

IBektroteclmiaclie  Zeltsclirift.—  (-2:>  juin  189Gi.  — 
Statistique  des  stations  centrales  allemandes. 
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Elektrotechniche  Zeitschrift.  —  CIO  septembre) 
F.  Koss.  —  Remarques  sur  la  statistique  «les 
stations  alleiiiniides 

—  (4  niius  1897)  Guixand.  —  La  station  élec- 
trique de  Uothausen  près  Lucerne 

—  f3  mars  1«9«)  b\  Lppenborx.  —  Nouvelles 
usines  élec'tri(ines  (le  Munich  

—  (7  juiltel  1898).  —  Statistique  des  stations 
centrales  en  Allemagne 

—  (î)  janvier,  1899)  Ernest  Vaxxotti.  —  Installa- 
tion électrique  de  Paderno  d'Adda 

—  '2  février  1899)  Cn.  Horst.  -  Installation 
électrique  de  Para  (Brésil) 

—  (î)  juiHet  1900).  -  Statistique  de  stations 
centrales  en  Allemagne,  au  1"  mars  1900 

—  (1  '  novembre  19.0}  Rupp.  —  Installation 
liy<lro-électriqne  sur  la  Kander 

—  (15  novembre  1900)  Mkyer  —  Combustible 
consommé  par  kilowatt-heure 

Oesterr.  Monatschrift  for  den  ôffentlichen  Ban- 
dienst.  —  [Janvier  1899)  Antox  Klih.  —  L'uti- 
lisali(»n  de  la  force  motrice  du  Rhône,  à 
Lyon 

Zeitschrift  des  Oesterr.  Ingénieur  and  Àrchi- 
tekten  Vereines.  —  (1898,n'  4-2)  Ludwig  Span- 
GLER.  —  Les  intallations  électriques  de  Sara- 
jevo  

A  71  g  lais, 

American  Society  of  civils Enffineers.  —  {Mai  1897^ 
CioLDMARK.  — Travaux  deTa«  Pioneer  Electric 
Power  Cy  »  pour  la  création  d'une  station  de 
force  motrice  h  Ogden  (Utah) 

Electrical  Engineer.  —  (11  aoûf  1899}.—  Station 
centrale  municipale  de  Leith. 

—  (15  septembre  1899).  —  Station  centrale  mu- 
nicipale de  Ring's  Linn 

Electncal  World.  ~  Nouvelle  station  génératrice 
de  Long-Island 

—  {{2  ilécembre  1896)  Perkixs.  —  Ap])lication 
de  l'énergie  produite  par  la  Compagnie  du 
Niagara  parla  Pittsburg  Reiluction  Company. 

~  (19  décembre  1896)  Perkixs.  —  Application 
de  l'énergie  du  Niagara  [suite] 

—  {^juin  1897)  E.-.V.  Hitchcock.-^  Expérience  sur 
des  roues  hydrauliques  destinées  à  actionner 
des  dynamos 

—  [^  juin  1897)  C.-H.  Vilmerdixo.  —  Charge  <le 
j(mr  économique  dans  les  grandes  stations 
centrales 
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Blectrical  World.  —  (13  novembre  18i)7)  Low. 
-^  Utilisation  des  eaux  «les  Uics  bleus 

—  (5,  12  et  19  mars  1898y  H.-G.  Gunton.  —  Les 
stations  centrales  declainigc  électrique,  n 
Lon(ln^< 

—  (il  juin  1898)  G.-J.  Percival.  —  L'inslallntiou 
de  la  Compagnie  Missouri-Edison,  à  Saint- 
Louis  

—  (Il  juin  1898).  —  Usine  génératrirc  d'énergie 
de  la  L'i>nipîioniie  électrique  «le  New-York  and 
Stateu  Islaiid 

—  illyMm  1898).  —  Station  hy<lro-élcctri(iuc  de 
la  Colunibia  Water  Po  %\  er  Company 

—  {ïêiitîn  1896)  K.-A.  \Va<înek.  —  (iénéralilés 
<ur  la  distribution  par  t^tatious  centrales  à 
courants  alternatifs 

—  [2ôjuin  et  1  juillet  1898)  L.-A.  Fehglssox.  — 
(iénéralités  sur  les  distributions  à  courant  pur 
stations  centrales 

—  (3  fei'feinbre  1898j.  —  La  nouvelle  station  de 
la  «<  Electric  Vehicle  (^.ompany  » 

—  {19nore/iiAre  1898).  -  La  nouvelle  station  gé- 
nératrice <le  la  «  Boston  Electric  liglit  (!om- 
pany  » 

—  ^3  décembre  1898).  —  La  nouvelle  usine  delà 
•  Brooklyn  Edison  Company  • 

—  (Uy^mpie/' 1899).—  Llnstallalion  de  la  «  Nia- 
gara Falls  Ilydraulic  Power  and  Manufac lu- 
ring  Company  » 

-(7,  14,  21.  2^  janvier  1899)  J.-E.  Woodriudoe. 
—  L'inst'Vlalion  des  chutes  du  Niîigara 

—  ii^  janvier  1899).  —  Transf(U'niation  de  la  sta- 
tion centrale  de  la  «  Buffalo  General  Electric 
Conipany  » 

—  {^juillet  1899)  E.-M.  Arciiibald.  —  Stations 
centrales  de  la  «  Ottawa  Electric  Company  ». 

—  ip  juillet  \%99)  E.-M.  Arciiibald.  —  ln.stalla- 
tion  isolée  de  la  «  Montréal  Cotton  Company  ». 

—  (30  teplembre  1899)  F.-W.  Sprlnoer.  —  Instal- 
lation de  Saint-Clou  (Minneapolis) 

—  lli  octobre  i999)  E.-M.  Arcmibald.  —  Instal- 
lai ions  hydro-électriques  du  Canada 

—  m  octobre  1899)  L.-U.  Wallis.  — La  nouvelle 
station  centrale  de  Woburn 

—  (4,  Il  et  18  novembre,  2  et  9  décembre  1899). 
—  La  station  centrale  de  Varsovie  (Pologne). 

—  [ITMiovembi'e  1899Ui.-T.  IIanchett.  —  La  nou- 
velle station  de  la  Rings  County  Electric  Light 
and  Power  Co,  k  Brooklyn 

^ 'il  janvier  I90D)  A.-D.  Aoams.  --  Les  stations 
centrales  et  la  construction  des  allt'rnateurs. . 


AXMEKS 


1897 

1898 

1898 

1898 
1898 

1898 

■898 
1898 

1X98 
1898 

1S99 
1899 

1899 
1899 
1890 
1899 
1899 
1899 
1809 

1899 
1900 


triiestrfs 

semslrrs 

4 

1 

3 

3 

3 

3 

3 
4 

4 

4 

1 

1 

1 

3 

3 

3 

\ 

t 

i 

i 

1 

297 
4  il 

415 

416 
416 

416 

418 
•292 

295 
29G 

366 
366 

368 
352 
354 
3r»7 
276 
277 
277 

278 

4:i7 


160 


TABLE    GENERALE   DES    MATIERES   PUBLIEES. 


INDICATION  DES  ARTI«XES 
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nonii(pie  des  stations  eentrales 

—  (17  mai's  1!»00  F.-C.  Pehki.ns.  —  Station  «en- 
Irale  municipale  de  Waliiigford 

—  12  mai  1900..  —  La  situation  actuelle  des 
stations  centrales  de  (Ihicaj^'o 

—  i'13juin  lOOO;.  —  I/Uniled  Electric  Li«;hl  an<l 
Power  O,  de  New- York 

—  '1"  septembre  {^00}  VV'.-l).  Marks.  —  Critlipie 
des  petites  installations  iimi  rénnnicralrices 
de  transport  «le  force  inolrice  ou  d'éclai- 
rage  

—  (1",  8  et  15  septembre  1900  A.  Heiuuck.  — 
Coinnieiit  peut-on  augmerder  les  revenus  des 
stat  ions  centrales ?. 

—  (24  novembre  1900)  W.  Nekhith  et  W.-IL  Al- 
LKN.  —  La  station  génératrice  de  Comsiock 
Lode 

Electrician.  —  ({2  juin).  — Description  de  la  dis- 
tribution <rénergie  de  Wolverlianton 

—  Petavki.. —  Descripti(jn  ^onHnaire  des  instal- 
lations éleclri(pies  «lu  Val  de  Travers 

—  M 3  fiorembre).  —  Station  dé<*lairaffe  élec- 
tri<iiie  de  Ilastinfîs , 

—  Ml  (l(^vembre  189b;  O.-E.  Dinlai».  —  La  nou- 
velle usine  de  la  Comi)aj^nie  «  Niiifçara  Faits 
hydraulic  Power  and  Mainifacturinf?  Compa- 
ny »  

—  (9  (irril  1897,  IUnloi*.  — Ghauffaire  électrique 
de  la  station  génératrice  de  la  «  .Niaffara  Faits 
Power  Company  » 

—  i7  mai  1897).  —  Station  centrale  transformée 
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—  {\Hjuin  1897).  —  (Capital  eng^igé,  recettes  et 
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—  "2-ÔJnin  1897,.  —  Station  de  Hlukpool  Winter 
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—  '^Jui/fel  ISdl  .  —  La  stalinn  centrale  de  Wy- 
nan 
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Eectridan-  —  (0  juillet  1891).  —  Station  cen- 
trale municipale  «le  Slioreditch 
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pale de  Hamuiersmith 
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triques di*  la  Morley  Cori)oralion 

—  '24  octobre  1898,.  "—  Installation  électri(iuc 
municipale  de  Belfast 

— '^%  octobre  1898* .  —  Station  centrale  uumici- 
pale  de  Landudno 

—  (^4  novembre  1898>  —  Usine  municipale  d'é- 
clairage électrique  de  HuU 

—  (II  novembre  18J8,.  —  Station  centrale  de 
Folkestone 

"[{^décembre  1898,  6  et  {^janvier  1899)  Se- 
MILXZ4.  —  Installation  hydro-électrique  de  Pa- 
(icrno  (Italie) 

~  :21  april  1899).  — Compte  rendu  financier  des 
stations  d'électricité  '. 


—  28  arril  1891).  —  Stations  municipales  d'é- 
leclricité  de  Bootle 


—  '4  août  1899).  —  Usine  électrique  municipale 
de  West  Ham 

-(3  et  10  novembre  1899)  J.  Raworth.  —  Géné- 
ration et  distribution  de  la  force  motrice 

—  ;5;«nf/>r  1900).  — -  Prix  des  stations  centrales 
anglaises  en  1897  et  1898 

^^^  janvier  1900).  —  Les  stations  centrales  en 
Angleterre. - 

—  (i  février  1900).  —  Installation  de  Govan 

—  {2  février  1900)  Roberts.  —  Sur  les  projets  des 
i^tatioos  centrales 

—  '9  et  16  février,  2  et  9  mars  1900)  Sellox.  — 
Limlfonnisation  des  usines  électriques 

—  (9  et  16  mars  1900).  —  La  nouvelle  usine  de  la 
Metropolitan  Electric  Supply  C" 

-faOmars  1900).  — Usine  d'éclaira«re  et  de  trac- 
tion électriiiue  de  la  ville  de  BoHon 

-(4  mai  et  11  juin  1900)  J.-A.  Dick.  —  Une  sta- 
tion centrale  allemande  moderne 

-'17  août  1900).  —  Installation  électrique  mu- 
nicipale <le  Gloucester 

—  '14. 21  et  28  septembre  1900).  -;  Les  nouvelles 
stations  centrales  municipales  de  Glascow. . . 

—  ;l'J  octobre  1900).  —  Les  nouvelles  stations 
municipaltîs  de  Liverpool 

"(V^  octobre  1900).  —  Installation  électrique 
•Tiumcipale  de  Rochdale 

—  (19  oclobre  et  2  novembre  1900)  J.  Kehsiiaw. 
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Electrician.  —  (19  oclohio  et  2  novembre  lîïOO" 
J.  Kershaw.  —  Prix  roiiiposrs  dos  sl;itioiis  cpii- 
Irnk'S  H  va|M'iirliyflrnuli(|Uf.  A  inoloiii's  e!  à  gaz. 

—  (1  décembre  1900).  —  Station  rontralo  muni- 
<'i  i)alo  do  Grewp 

EngineerinR.  —  [1  Janvier  1898  II. -M.  Paupiiai.i. 
et  II. -F.  HoKAUT.  —  Eleclrir  (ifiicratoi-s 

—  {H  janvier  1898).  —  (SuHe) 

—  m  et  2H  janvier  1898).  —  (Suife^ 

—  (\  février  1898).  —  [Suite).  —  isolants 

—  (M  f'vrier  18'.)8)  —  {Suite) 

—  ['17i  février  1898j.  —  [Suite).  —  riiroidcun'nts 
d'induits 

Engineering  News.  —  {{^février  1897)  W.-l.  Ris- 
Hop.  —  l  tilisalion  do  la  forer  inolricr  des  n- 
l»idos  d(»  Larkine  prôs  Montréal 

—  ('f  août  1898).  —  Utilisation  dos  cIuiIps  de 
Sainte-.Mar'.e  |)oiir  la  jjrodiirtion  de  la  force.. 

En^eering Record.  —  (bjanvier-ifï  février  1898  . 
l  sine  hydraulique  de  forée  n.otriee  de  la  S. 
LMureD<'<'  Power  et  C" 

—  (28  avril  1900).  —  Usine  de  proflurtion  de 
forée  mol  rire  de  la  «  Sliawinifran  Waler  Saint- 
Power  et  C°  » 

Scientific  American.  —  (12  novembre  1898).  — 
Station  eenirale  d'Eleelrieité  du  «  Meti'ojioli- 
tan  Street  Hailway  Company  »  de  New-York. 

Sibley  Journal.  —  (i^fw/ 189(5;  Fiki.i».  —  Production 
éeonomi([ue  de  rêncr*îie  ilans  les  stations  cen- 
trales   

Street  raàway  Journal.  —  [Janvier  1897)  L.-l). 
T.vrriY.  —  Stations  centrales  d'électricité  et 
résultats  écouomicpies  de  leur  ex]d(dtation.. . 

—  (Orto'  re  1897 j  Emkhy.  —  Machinerie  des  sta- 
tions cent^les  d'électricité  desservant  un  ré- 
seau de  tnnnwavs 

aS  Hisses. 

Schweizerische  Baïueitnng.—  (4.11  et  18.////// 1898, 
K.-P.Tvi'BKU.  — L'usine  d'électricité  a««  la  ville 
de  Schatl'ouse 

—  [Avril-mai  1900)  A.  Hhkï  km.  —  L'usine  d'élec- 
tricité de  la  Société  des  Foncs  motrices  de 
rAvMucon.  M  Hex 

2'  Transmission  d'Energie  à  distance. 

MKMolMKS,  NOTkS.  KTIOE-.  KTi:. 

Blondel.  —  De  l'utililé  puhliiiue  des  Iraus- 
mis-ion<  éle<lri(jues  <réiier«iie.  But,  pincédé.-.. 
étr»t  nctuel,  valeur  économiciuc  et  avenii* 
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Galliot.  — Installation  é:ectric|ue  pour  Tali- 
iiuutntion  «lu  rana!  de  Bourgogne 

«;«iMPTE.S  BËNDL'S  DES  l'ÊKIODlgUES. 

Français. 

Edaint^  électrique.  —  0  novembre).  —  Trans- 
mission électrique  de  Niagara-Bullalo 

—  (10  avril  1897)  Dioal»  Jackson.  —  Transrnis- 
siun  électrique  dans  les  ateliers  (résumé 
d'une  conférence  faite  devant  la  «  Western 
Society  of  Engineere  ») 

—  f22  tt\ai  1S97)  UotTiN.  —  La  distribution 
ékclri«iue  de  Hlieinfeiden , .     .... 

—  (29  TOrt/  1 8î»7;  Ho.M.\(JXA.\o  Nizzola. —  Tmns- 
porl  «le  l'énergie  électrique  par  courants 
|M»ly|)hasés   

—  {i\  hoûl  1897)  (I.-S.  Bexja.mix.  —  Transmis- 
sions é|pctri<iues  et  transmissions  mécaniques 
d«us  les  alciliers 

—  {^^  Septembre  1^97).  —  Projet  dune  transmis- 
sion électrique  de  128  kilomètres  de  longuem*. 

— '\  décembre  \^\)T-.  —  La  transmission  «le  la 
furrc  par  l'électricité  dans  les  exploitations 
houillères 

—  (23  oclubre  et  10  décembre  189S)  J.-\V.  Blai:ks- 
TOXK.  —  Transmission  d.^  puissance  de  Me- 
chauiesville  à  Sclienectady 

~  (29  octobre  1898),  —  Transmission  d'énergie 
«lans  les  mines  de  Ziegler 

—  (S,  12,  in  et  2ti  ountt  1899)  Mauiuce  Lkblanc. 
~  Etudes  sur  la  transmission  et  la  distribu- 
tion de  l'énergie  par  les  courant  ^  alternatifs  ; 
—  Propriétés  des  machines  d'iru.luclion  ;  — 
Excitation  des  moteurs  asynchrones 

—  18  nurembre,  23  et  30  décembre  ISOÎ)). 
G.-E.  Gi:vE.  —  Les  transports  d'énergie  à 
haute  tension 

bdutrie  électrique.  —  (10  décembre  1897).  — 
ÎMiisniission  d'énergie  électriipie  entre  Me- 
clmincsville  et  Sclienectady 

— '23«oM/  1898)  J.  Laffakou'e.  —  Transmission 
et  distribution  d'énergie  Les  Clées-Yvenion. . 

—  yOiancier  1899)  Hosi'iTAj.iKii.  —  Sur  l'emploi 
ctes  Fiantes  tensions  dans  lu  transmission  de 
léncrgie. 

ïeTnc  technique.  —  (10  septembre  1896)  .1.  Pnou- 
TEAU.  —  TrHnsmission  de  l'énergie  électrique 
de  F»>l>oin  à  Sacnimento,  barrage  de  Folsom. 
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\Valtei\-Km:c..  —  Transport  de  force  de  Eich- 
dorf-Griinberg 

Anglais. 
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F.-G.  Perkins.  —  Transmission  d'cnergie  dû 
Niagara 

—  (5  décembre  1896)  Fuank  Pkrkiss.  —  La  trans- 
mission de  puissance  du  Niagara  et  ses 
récents  développements 

—  (13  février  1891)  William  Lispkxahd  Hobb.  — 
Transmission  à  grnnde  distance  à  Hartford. . 

—  (13  mars  1891)  (iEonoES  Henry.  —  La  trans- 
mission d'énergie  de  la  Regla-Pachuca 

—  (2  octobre  1897).  —  Le  transport  «l'énergie 
électrique  fies  rapides  de  Lacliineà  Montréal. 

—  (9  octobre  1891,.  —  Transport  d'énergie  dr 
Hakersfield 

—  (9  octobre  1897).  —  Le  transpc»rt  d'énergie 
électrique  de  la  Chamely  Manufacturing 
Company ' 

—  (9  octobre  1891).  —  La  transmission  d'éner- 
gie électrique  de  Mechanicsville 

—  (9  octobre  1897)  Leydeîï.  —  Transmission 
d'énergie  électrique  «leTrois-Rivières  (Québec). 
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—  il'}  aoul  \\n\\)>  Bijritlil*'  des  diricctriqncs PJIIO 

—  (22  seph'mhrc  I9i»0}  W.-I).  l'.NMs.    -  L<'s  ins-, 
lallali  lUS  dorlnrMjfe  rie»  triipic  avi*.-  luidcurs 
A  vapeur 1  îjOil 

—  (20  orlolnr  liJU!).,  C.-K.  Iîam.boks.  —  Elude 
eiuuparalive  en  Ire  les  divirs  syslèuies  de 
distribution  de  l'éuertrie  éleelrirpi"  pour  la 
Irai-tiou r.»OI» 

Electrician.  —  ''»  septembre  I890i.  —  Dislrihution 

éleitricpu"  de  Newporl ^    IS9li 

—  il2  lunrs  Is.H  (isiuuMi.».  —  La  ilislrilmlion 
de  réleelrieile  M  2:{0  volU i    ISÎH 

—  [K^juilicl  lsîn\  —  Hiippori  sur  les  drin^fei"^ 
delà  prîMlueliou  de  I  éclairM^e  «'leelriipie. .  . .     1X97 

—  'IS  juillel  iSW7;.  —  (liilde  suus-niii-iu  à  rir- 
eulitiou  dair i    IS97 

—  {\^  a<n'tl  IS97  J.-B.  Bi.vrKiK.  —  Syslèinr-s  de 
distribulion  J.-A.  Jeckell '. 1   |S97 

—  'S  nriobrc  l.St)7  .  —  Bèj;l(Muerd  pour  le<  «-ana-- 
lisalious  d  ••eiaira^e  eleelriijui' ISiH 

—  i(>  uifii  ISIKs  Li-.(tN\Hi»  Vniiukws.  —  I^J'S' 
nuiyens  di'  prévenir  les  inlerpuptions  de  cou-, 
raids  sur  le>  réseaux  déleetrit'ilé IS9«S 

—  [l^yjuilh'l  IstlS;  Joiix  S.xn.i..  —  Disiriludions 

1     eeidi-ale>  â  une  ou  à  plu^^ieurs  usino 1S9S 
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Eiêctridan.  —  (30  seplemhre  :898)  H.  Fahaday 
Pboctok.  —  Sur  If  sysléme  do  «listribuliim 
d»»  Rrislol  H  en  particulier  sur  l'iiislfillatioii 
niixiliaire : 189S 

—  'îjuin  1S99).  —  Distribuliim  électrique  nui 
iïi«ip«»|i»  (!'•  nHrkin<?  et  «le  VValfonl 1801) 

—  S.  1.1  p-  21  décembre  I8jy)  K.  Siiorr.   —  Mé 
■    Hiufle  pour  supprimer  les  ares  ilans  les  inter 

repteurs  et  les  eonpe-eireuits  I   18i)9 

—  K^juUlH  imiO)  T.-P.  Wii  MsnrasT.    —  Dislri-^ 
biitinn  «le  fuee  inotriee  par  nu>tenrs  à  eouraiil 
.lUenmtif  simple , 1900 

-^  [Il  août  lîiOO")  II.  BooT.  —  La  rédiiclicMi  «les 
perles  à  faible  ehar«(e  dans  li's  inslallitioiis  à 
rournnts  alternat  ifs 1 900 

—  10  aoûf  I900i  L.  Andhkws.  —  Distribution  de 
lï'njTj^ie  «'•Ice.trii  pie  dans  des  nseanx  éleudus.'   1ÎK)0 

—  ^la  août  1900)  G.  WiLKiNsoN.  —  La  distribu- 
tion de  l  r-nerfritî  électrique 1900 

—  i24  août  et  7  septembre  1900)  J.-ll.-C.  KKUsmw 

—  Riuploi    de  raluuuniuni    connue    eonduc- 
leur 1900 

£iigiiieerin T  Hcw».  —  (8  orfo/tre).  —  La  distri- 
laition  (réleetrieité  la  plus  économique  du 
monde 1896 

Street  Railway.  —  (Juin  1900)  F*khri.ni:  et  Haiîm. 

—  Emploi  des  fils  d'alnniiniuin  pour  les  Irans-' 
nnssions  éteetriques 19()0 

4<*  Mesures.  —  Compteurs  d'énergie. 
Tarification,  réglementation. 

a».MPTE>  RENDt'S  DEs  PÉRloIUOrES.  | 
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Franrais. 

BsUetiii  de  la  Société  internationale  des  Electri-' 
dens.  —  [2  juin  1897j  AaNorx.  —  Voltmèlresl 
et  ampèremètres  enregistreurs .     1 897 

—  !2  JM//I  1897)  Pékot.  —  Voltmètres  électros 
tatiques  d'étalonnage 1897 

—  {Juin  1897)  R.  Arnoix.  —  Nouveaux  volt- 
mèlre  et  ampèremètre  enregistreurs  à  sensi- 
bilité variable '  1897 

—  JJuiilef  1897)  Ahrauam.  —  Sur  le  rbé(>grapbe 
à  inducti<m  Abrahaui-Carpenlier  et  les  difle-' 
rentes  méthodes  d  enregistrement  des  courbes! 

de  courants  alternatifs !   1 897 

^  ' Août-octobve  1897).  —  Règlements  relatifs 
à  la  sécurité  des  installations  électriques  en 
"sage  dans  les  pays  étrangers 1897 
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Bulletin  de  la  Société  internationale  des  Electri- 
ciens. —  {Snvemhve  1898)  G.  Peli.issikr.  —  La 
tarification  rationnelle  de  Ténerpie  électrique. 

Eclairage  électriqne.— (l"flo?)/LS9b)F.  GiiLBcnT. 

—  Mesure  de  la  puissance  dans  les  courants 
alternatifs 

—  {\'2juhi  18971  H.  Poixr.AHuÊ.  —  La  décimali- 
sation de  riieiirc  et  de  la  circonférence 

—  {\9jntn  189"?}  Hawoktii.  —  Production  et  prix 
de  revient  de  réner«,Me  rlectriqne 

-  {iCijuin  1891).  —  Prix  <le  Irnergie  électrique 
pour  les  moteurs  et  l'éclairage  en  Franco 

—  [1  août  1S91).  —  Rapport  sur  les  dan^'ers  de 
la  production  de  réleclricité  et  projet  aiij^lais 
de  la  réglementai  ion 

—  (11  septembre  isini  T. -P.  WiMSiu;  ht.  —  Les 
<*ompteurs  d*éIiMti*iiilé ' 

—  {-l'A  nclohie  1897)  Biiow  cl  Roitix.  —  Consi-| 
dérations  général<*s  sur  les  tarifs  de  vente  de, 
l'énerj^'ie  électrique ' 

—  (l.'i  jancicr  1898)  (i.  CLArni..  —  La  tari(lcation| 
(le  lénorf^ie  électrique.  —  Tarif  mobile,  sys-i 
lème  (].-K.-L.  Bro\Nn  et  Hontin ". . 

—  {l)  et  \2  7nar!i  18i^8)  C.-P.  Kki.umaxn.  —  Sur  les 
facteurs  crécrincunie  des  stations  centrales... 

~  {H  septembre  1898;  M.  I).  VV'EnBEH.  —  Com- 
paraison entre  les  prix  de  revient  de  l'énerffie 
Jjroduite  par  la  vapeur  ou  parles  chutes  d'eau 
en  Anu'riqufî 

—  ('21  octobre  1898)  E.-G.  Con.nktt.  —  L'emploi 
des  compteurs  d'éner^Mc  sur  les  voitures  de 
tramways  électriques 

—  (14  janvier  1899)  R.-S.  IIale  et  E.-S.  Codman. 

—  La  tarification  de  1  éner«(ie  électrique  aux 
Etats-Unis 

—  (5  et  2)  mars  1899)  11.  A«maoxat.  —  Sur  les 
compteurs  d'électricité | 

—  (1'^  avril  1899)  AiiMAiiXAT.  —  Instruments  de' 
mesure 

—  (8  arrit  I89!>).  —  Description  des  compteurs 
éle«tri(|ues  de  Cauro  el  Peloux 

—  (21  octobre  1899)  C-F.  Glilrekt.  —  A  propos 
de  la  ré^dementalion  américaine  des  essais 
électriques 

—  {\  novembre  1899;  il.  Ahmaonvt.  —  Compteurs 
électri(|ues 

—  (2:i  novembre  1899)  C.-E."Glye.  —  Essais  sûr 
le  compteur  d'énergie  pour  courants  alterna- 
tifs du  D'  Ratault 

—  (2d  novembre  1899;  H.  Ah.maoxat.  —  Comp- 
teurs électriques. 
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A.NNbliS 


Eclairage  électrique.  —  (10  décembre  189!))  II. 
Ahmaonat.  —  (Compteurs  élerlriques 

—  '.10  mats  1900)  R.  Arxo.  —  Méthodes  cl  ap- 
pareils iie  mesures  pour  systèmes  triphasés. . 

—  JO  mafs  1900)  II.  ARMAiiîfAT.  —  Appareils  clc; 
mesure 

—  {28  tf on/  1900}  H.  Arjia(ixat.  —  Appareils  de 
mesure 

—  i\  juillet  1900)  H.  Akmaoxat.  —  Compteurs 
pour  rouninU  alternatifs 

—  [\"  septembre  1900)  II.  Ahmacvat.  —  Les  ap- 
pareils de  laboratoire  de  la  section  allemande. 

—  'l."!  septembre  1900)  J.  Ueyyal.  —  Exposition 
universelle.  —  (Compteur  crénergie  llolden  à 
int^^ation  discontinue 

—  [Z  novembre  1900)  H.  Akmacxat.  —  Appareils 
de  mesure,  compteurs 

— '^1"'  décembre  1900)  H.  Armagxat.  —  Expo- 
sition universelle.  —  Les  appareils  <le  uic- 
sure  industriels  de  la  section  allemande 

—  {\Ô  décembre  VJÙO)  II.  Armagxat.  —  L'Expo- 
sition universelle.  —  Les  appareils  de  mesures 
des  sections  anglaises  et  américaines 

Iidnitrie  Electrique.  —  (10  mai  1891)  OKkexax. 

—  V{»rification  des  compteurs  Thomson 

^^ïô  juillet  1897). —  Nouveau  dynamomèlre 

de  tnuismission   * 

—  {\^  septembre  1898)  Mcyxier.  —  Tarification 
de  lenergie  électrique 

—  (10  mai  1899;  P.  Gasmer.  —  Compteur  d'éner- 
gie Aron 

—  .10  mai  1899)  E.  Hospitalier.  —  Tarification 
de  l'énergie  électrique  :  système  Brown  et 
AoQtin 

— 'i')  juillet  1899).  —  Compteur  d  électricité 
système  Blondiot 

—  ip  juillet  1899)  A.  Bloxoel.  —  Projet  de 
iimpiiOcation  des  unités  électriques 

—  iïHaoûf  189X)  P.  BuNET.  —  Compteur  d'énergie 
électrique,  système  Magunna 

—  (10  novembre  1899).  —  Compteurs  d'énergie 
électrique,  tvpe  Vulcain 

—  (25  not'emfcir  1899)  0'Ke8.\ax.— Compteur  O'K. 

—  (25  février  1900)  E.  Hospitalier.  —  Comp- 
teur d'énergie  électrique  par  courants  alter- 
natifs simples,  système  Batault 

— ■  flO  avril  1900).  —  Une  nouvelle  méthode  de 
détermination  de  la  forme  des  courants  alter- 
luilifs 

—  (25  avril  1900J  H.  Armaoxat.  —  Sur  les  essais 
magnétiques  au  fer 
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ixi»u:ation  hes  articlks 
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I 
^  Transformatears  et  convertisseurs,     i 

COMPTES  RtNOUS  DES  PÊRIODir»L'K>. 

Français,  ' 

Mletin  de  la  Société  internatioiiale  des  élec- 
IrideDS.  —  (!•'  mai's  1899)  Maihick  Lkbi.anc. 
—  Sur  les  récupérateurs  d'énergie  el  les  Irans- 

'    foriuateiirs-redresseurs 

Eclairage  électrique.  —  (22  7nai  4897)  F.  Giii.- 
■KRT.  —  Essais  de  Iransformatcurs  américains. 

—  lu  juillet  1897)  Hun».  —  Régularisation  desi 
transformateurs 

—  (7  7nai)  J.-H.  Woodbbidge  cl  C.-T  CniiJ>.  — 
Les  transTorinateurs  lonrnanls 

—  (7  jancier  1899j  R  -B.  Rittkii.  —  Les  coui- 
mutatrices 

—  i*  el  H  mar»  1899)  F.  Guilbrrt.  —  Les  com- 
iDulatrices 

—  .3  février  1900 ,  C.-F.  (iuiLBKitT.  —  Transfor-, 
nmteiirs ! 

—  10  novembre  190»)  J.-L.  Roittin.  —  Elude  sur' 
Us  transTonnateurs  slati((ues | 

faidustrie  électriqae.  —  (10  février  1897).  — 
Transformation  directe  de  l'énergie  thermique 

I    en  énergie  électrique 

j—   25  octobre  1897).  —  Distribution  à  courants 
I    alternatifs  par  transforniuteurs : . . . 

—  ;iO,  25  août,  \0  septembre  1898)  De  Mabchexa. 
'    —  Sur  les  convertisseurs  rotatifs 

—  (10  et  25  février  1899}  De  Marchena.  —  Fonc- 
tionnement d'un  convertisseur  rotatif  don- 
nant des  tensions  variables  avec  la  char^^e. . . 

:—   i'îo  mars  1899)  Guii.bebt.  —  A  propos  de  la 

I    th^'orie  des  commutai  rires  de  M.  Rapp 

|—  {ÏO  juillet  190())  (i.  Zweikkl.  —  Survolteurs 
pftur  courants  triphasés  de  la  Société  alsa- 
fienn**  de  ronstruclions  mécaniques 

—  .1«>  cl  -il  octobre  1900)  J.-\.  Moll'NOKh.  — 
Le*J  conjpteui's  à  «'oiirants  triphasés 

Allemands. 
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(iRAETZ.  —  Redressemeot  des  courants  altor- 
nalifs 
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Bdairage  ëlectriqoe.  —  (20  novembre  i897)  Bur- 
RiE.  —  Sur  les  facteurs  qui  déterminent  le  ren- 
dement de  Tare  allernatif 

—  '27  août  1898)  Du  Richk  Prklleu.  —  Le  nou- 
veau phare  d'Eckmûhl  à  Peninarck 

—  (26  novembre  1898)  Charles  Mattews,  W.-H. 
TiioiiPso.N  et  J.-E.  HisBisii.  —  Etude  photo- 
métrique de  l'art:  enfermé 

—  '4  février  1899)  G.  Richaiio.  —  Lampes  à  arc. 

—  ;26  aoûf  189J)  F.  Laporte.  —  Appareils  du 
Laboratoire  central  d'Electricité  pour  l'étude 
de  la  répartition  lumineuse  des  lampes  à  arc. 

—  (7  ocioùre  1899)  G.  Richard.  —  Lampes  à  arc. 
-  '5  mai  1900)  G.  Richard.  —  Les  lampes  ù  arc. 

Indoitrie  électriqae.  —'  (10  octobre  1897).  — 
Lampe  à  arc  Bardon 

—  :2o  novembre  1897).  —  Lampe  à  arc  à  courant 
alternatif 

—  (10  novembre  1898)  E.  II.  —  Les  lampes  à 
an*  en  vase  clos  à  courants  continu  et  alter- 
natif   

—  10  février  1899J.  —  Lampes  ù  arcs  difTéren 
lielles  de  MM.  Vigreu.x  et  Brillié 

--.^25;wars  1899).  —  Comparaison  de  l'éclairaj^e 
par  lampes  à  arc  montées  par  deu.x  ou  trois 
en  tension  sur  les  distributmns  à  1 10  volts  . . 

—  (2"i  mars  1900)  P.  Giraïlt.  —  Sur  l'association 
des  lampes  à  arc  de  différents  types 

—  (10  «tv/2  1900)  P.  GiRAirr.T.  — Sur lassociation 
de  lampes  à  arcs  de  différents  types 

Allemands. 


1.897 
1898 


1898 
1899 


1899 
1899 
1900 

1897 

1897 

1898 
189S 

1899 
1900 
1900 


:<UMERO»   OKS 


triiiifïtre& 


Qektrotechxiisclier  Anzeiger.  —  (N"  de  juin 
1x98^.  —  Eclairage  puDiic  par  les  lampes 
à  arc 1896 

Elektrotechiiische  Zeitochrift.  —  rlijuillel  1897) 
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Voies  ferrées 1 899 
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—  (1898,  fascicules  X  à  XII)  Paul  Clkmen.  —  Le 
plan  du  château  de  Dûsseldorf  du  comte 
Mattbffius  Alberti 

lâtschrift  des  Oesterreichischea  Ingénieur  und 
Arcbitektox^Yereines.  —  (N'  20,  14  mai  ISOl) 
.VUGUSTE  PmiKOi».  —  La  reconstruction  du 
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on  économiqDoa  et  atatiatiqaes  relatÏTca 
aux  ialairea  et  au  conditîont  do  travail. 


Bolletin  de  la  Société  dea  laréBienrs  cinli.  - 

(.V,.femA,r  IS96)  E.  Hecht.  -  Pullman  Cily  el 
lu  i|ue«(i.m  ouvrière  aux  EInts-Unis 
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Génie  civil.  —  {ZS  Janvier  1899)  E.  I-evassech.  — 
Lp  taux  <lii  sulnire  aux  Elnts-Uiiis 

AUemands, 

Archiv  fîir  EiienlMhiiweseii.  —  (I80x.  fasc.  111} 
—  lostilulionsile  bieiifaisnnce  des  chemins  <le 
fer  «le  l'Etat  bavarois  pendant  l'année  18%. . . 

—  ^1898.  fa.sr.  VI)  Hokk.  —  La  caisse  des  pen- 
sions, les  caisses  des  malades  et  la  protec- 
tion des  tnivailleurs  sur  les  chemins  de  fer  de 
l'Etat  prussien  pendant  les  années  1895  à  1897. 

—  (1899.  fasc.  II).  —  Création  d*établissements 
SJinitaires  pour  les  malades  atteints  d'affec- 
tions pulmonaires 

Belgei. 

Bulletin  de  la  Commission  internationale  dn  Con- 
grès des  chemins  de  fer.  —  {Avril  1899).  — 
Note  sur  la  situation  des  mécaniciens  et  chauf- 
feurs, publiée  par  l'Administration  des  che- 
mins «le  fer  (le  l'Est  fmn«;ais. , 

Suisses, 

Bulletin  de  la  Société  vandoise  des  Ingénieurs  et 
des  Architectes.  —  (N*  1,  1898).  —  Conditions 
générales  pour  la  soumission  et  l'exécution 
des  travaux  publics  de  la  Confédération  hel- 
vétique (approuvé  le  20  juin  1894} 
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Chambreleiit.  —  Notirp  xnr  l;i   vio  el 

iv^iui  lift  Léon  I.Blniinc 

Obeysson.     —     S-Uce     lii.>pcapliic|iie 

François  Jini]miii 

CoUigoon  (Ei).).  —  l'nul  ilr  Ciisiuiriii.. 

—  A  proiios   >lo   IViiviii,   pur    II-*    lilut-liii 
russes,  il'iini--  ooiirutiiie  iimir  M.  Canjul ... 

—  Nutii'i>  bioempliiquc  sur  M.  Eilonnnl  Si-hwe- 
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—  \olicp  sur  ht  vie  cl  Ips  InnviiiN  .1.-  M.  Srr 
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Oonsidëi-e.  —  N..liiT  sur  Li  vh-  l'I   11-   Ira- 
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G-udrard,  —  l'amlps  pninoïK-éPs,  I''  il)  iioùl 

ta9ti,  aux  obs<'>i|i[Ps  ili-  SI.  l'ii-^ral 

OuiUemin.    —    Nutûc    iieinilogiiiuc     sm 

M.  Chnrit-Marxiiiues 

Lanoelln.  ~  Noiii'o  luVrologlqiii'    sur   Ili|i 

pi)lytc  Jaiiiieiiii'l 

En-nlilni  à  riirli.-k  .■i-.lps^ius 

—  NoIii-pliiuKriiiihiquc  hUi'M.  Jules  Cliniubi-pU'lil 
Letlit»  el  leiégi-aiitmes  ijilianci's  h  \i\  suile  ili 

la  iii»rl  >lp  Un  .M.ijpïIi:  AlPMiiuli'e  III.  EuimTpm 
de  Kussie 
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[iremicr  ilirrirlPiir  ilt  IEpoIp  iIps  l'unis  vt 
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(le  M.  Ernp-t  iIp  Uimiu'p 
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TABLE   GENERALE    DES    MATIERES    PUBLIEES. 


INDICATION  DES  ARTICLES 


3«  Divers. 

MÉMOIRES,  NOTES,  ÉTUDES,  ETC. 

Btienne  (P.)-  —  Noie  sur  les  limites  de  l'air 
respirable 

S^ossa-Mancini.  —  Noie  sur  la  ina(*hine  à 
aditionner  (Fossa-Mancini  ) 

Ocagne  (M.  d')  —  Formules  générales  pour 
la  compensation  d'un  réseau  loi»ogra^)hique.. 

"Willot.  —  Essai  technique  sur  ta  rectification 
de  l'ellinso  et  des  intégrales  elliptiques  ou 
hypcrelliptiques 

CHRONIQUE  ET  BIBLIOGRAPHIE. 

Obemin.  —  Note  sur  un  ellipsographe  de 
M.  Franz  Schromm 

Collipnon  (Ed.).  Bibliographie.  —  Nomo- 
graphie.  Les  calculs  usuels  efl'eclués  au  moyen 
des  abaques  de  M.  Maurice  d'Ocagne  [BifH.) . 

—  Traité    de  Nomographie.   —   Tnéorie    des 
abaques.  —  Applications  diverses, par  M.  Mau 
ri«'e  d'Ocagne  {Htbl.) 

—  Une  remarque  sur  la  multi|»lication 

—  Noie  sur  la  multiplication 

—  Théorème  de  géométrie 

—  Addition  à  l'article  ci-dessus , 

Dartein  (de).  —  Les  travaux  publics  et  les 

mines  dans  lestradititions  et  les  superstitions 

de  tous  les  pays,  par  M.  Paul  Sébillot  (Bibl.). 

XjaUemaxia.  —  Note  sur  la  précision  com- 

fiarée  <le  divers  modes  de  repérage  de  la  ver- 
icale  dans  les  instruments  d'astronomie,  de 
géodésie  et  de  topographie 


i:nMITES  RENDIJS  DES  PÉKIODK>LK», 

Français. 

Annales  des  BUnes.  —  (1899,  9*  li\Taison)  Ch. 
Lallkmami.  —  Le  nivellement  général  de  la 
France  

Bulletin  de  la  Société  des  Ingénieurs  dTîls.  — 
{Juin  1890)  DK  RocHKFOHT-Luç.AY.  —  Les 
machines  à  écrire * 

—  {Juillet  1896)  KuiiouNOEK.  —  Note  sur  l'acé- 
tylène  

—  {Juillet  et  (tout  1898).  —  Le  cinquantenaire 
de  la  Société  des  Ingénieurs  civils 
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INDICATION"  DKS  ARTICLES 


BuUeUn  de  la  Société  d'Encouragement.  — 
{Sovembre  1H97)  Pérard.  —  Les  pêches  mari- 
times et  renseignement  professionnel  îles 
ni/lrins 

Génie  civil.  —  Bouny.  —  Mesure  du  Irnvail 
déiiensé  dans  l'emploi  de  la  bicyclette , 

—  {'21  juin  1896)  M.  d'Ocagnb.  —  Note  sur  la 
théorie  géométrique  du  virage  à  bicyclette. . . 

—  (31  octobre  1896)  E.  Bauier.  —  Les  progrès 
récents  de  la  piscifacture  marine 

—  {.31  octobre  I896J  Alb.  Bltix.  —  L*Ex position 
nationale  russe  de  Nijni-Novgorod  en  1896. . . 

—  (6  férrier  1897)  Ch.  Bricooxe.  —  Résultats 
obtenus  par  l'emploi  d'un  bon  masque  respi- 
rateur contre  les  poussières. . .  ^^ 

—  (2k  septembre  1898)  C.  Bourhet.  —  La  bicy- 
clette :  Historique  ;  forme  ;  construction 

—  (5  novembre  1898)  G.  LAVEKCiNS.  —  L'n  essai 
de  réfection  intégrale  du  cadastre •. . 

Reme  du  Génie  militaire.  —  [Juillet  1897)  Tail- 
lade. —  Note  sur  Torganisation  du  terrain  et 
•les  tribunes  dans  les  gi'andes  revues 

Reyae  technique.  —  (10  novembre  1896).  —  Le 
tour  du  monde  à  TExposition  de  1900 

—  (10  avril  1897).  —  Machine  à  résoudre  les 
équations  numériques 

ReTue  générale  des  Sciences.  —  (20  miu^  1897) 
Hess.  —  Emmagasinement  et  distribution  de 
l'îM'ét  yléne 

Allemands. 

Oesterr.  Monatschrift  flGlr  den  offentUcben  Ban- 
diODSt.  —  (Janvier  1900)  Fraxz  Waltbr.  — 
Usine  pour  la  'production  du  gaz  d'huile  à 
Hûtteldorf.  près  Vienne 

Xeitaclirift  fttr  Architekten  nnd  bigenienrwesen. 

—  (1898,  5'  fascicule)  Dr.  Heimtze.  —  (Contri- 
bution à  riiistoirc  de  la  fabrication  de  la 
porcelaine  en  Europe 

leitachrift  des  Oesterr.  bigenienr  nnd  Architek- 
ten-Vereines.  —  (1898,  n?  29)  A.  vox  Abramsok. 

—  L'état  et  le  titre  d'ingénieur  et  d'architecte 
en  Russie 

—  (.*)  ya/ic/er  1900).  —  Canalisation  de  pétrole 
du  chemin  de  fer  transcaucasirn,  de  Michaî- 
lowo,  à  Ratoum 
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T\nU-:    GKNERALK    DKS    MATIERES    PUBLIEES: 


INDICATION  DES  AKTIOLES 


Anglais. 

Engineering.  —  26  mars  1897'.  —  l*i"()(lurti(»n 
(lo  la  lnHiilh',  sa  ronscminiation,  son  prix  de 
revient 

—  2\  juin  IS'.KS  .  —  Production.  ronsonHnalîon 
et  prix  (lu  <'lmrt)on 

Minutes  of  Proceedings  of  the  Institution  of  civil 
Engineers.  —  (tsin,  t.  1)  E.  Holoate.  —  Knri- 
clnsscmont  du  ^az  de  liouille 

Scientific  American.  —  (M)  juin  18î)7}.  —  Chariot 
])our  le  transport  des  pompes  à  ineen<lie 

—  ,1897)  Transport  par  rails  dv^i  poissons 

Belges. 

Annales   des  Travaux  publics  de  Belgique.  — 

[Décembre  18î»6')  J.  Richald.  —  Compte  rendu 
<1u  1"  Congrès  international  «lu  service  d'in- 
ren<lie  tenu  à  Amsterdam  du  2i  au  28  sep- 
tembre 18ir. 

—  [Vévonbre  18!>8)  F.  Fan.ujd.  —  La  pliolo- 
grammétrie 


ANKÉES 


Espagnols, 

Revista  de  Obras  publicas.  —  (1  i  et  21  arr/71898). 
—  informations  liistoriques  sur  l'Ecole  spé- 
ciale des  ln»r«''niours  des  chemins,  canaux  et 
ports 

—  13,  20  et  11  juillet  1899}  H.  !)ox>kt.  —  Les 
restes  du  domaine  colonial  de  TEspajîne 

Italiens, 

Il  Politecnico.  —  (Novembre,  décembre  1898} 
C.  Saliuni.  —  L'enseignement  de  la  techno- 
logie mécnnicpie  dans  les  é<'oles  (Kingénieurs. 

Russes. 

Bulletin  officiel  du  Blinistère  des  Voies  de  com- 
munication. --  f28  février  1898)  A. -S.  Ebmo- 
i.OFF.  —  Le  centenaire  de  la  création  de  l'A*!- 
ministration  centrale  dvs  Voies  de  communi- 
cation, en  Rus.sift 

Comptes  Rendus  de  la  Société  impériale  technique 
russe.—  (N"  8,  9;  1898)  A.  Stepaxoff.  — 
Principes  de  la  théorie  des  lampes  n  huile... 
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i.ndi«:ation  des  AKTi«:r.ES 


Isrestia  Sobrania  Ingenerov  Pontei  Soobchtche- 
nia,  (le  Saiut-PiHersbourg  (Bolletin  de  TÂsso- 
cdation  des  Ingémeors  des  voies  de  communi- 
cation.} (N-  6,  1"  juin  18%)  C.  Jitkov.  — 
Coaipté  rendu  du  H*  Congrès  fusse  de  Tiris- 
trurtion  tet'hni(iue  et  pn)ressi()nnelle 

Journal  çhotograpnique  msse.  —  (XM,  18iKS  .  — 
Historique  de  la  pliol<>grai»liie  et  de  so<  nj>nli- 
cations  en  Russie 

Mémoires  de  la  Société  impériare  technique 
rosse.  —  (N*  5  ;  189î)).  —  Projets  de  rè^îk-nn-iit 
pour  les  applications  de  rucétylène  à  réeiai- 
rage 

Tecbnologne.  —  ^N*  i,  1898).—  (îisemenls  de  sel 
de  Ci lauber  dans  le  golfe  de  Karabougaz  luer 
Cas[»ienne) 
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ANNALES 


DBS 


PONTS  ET  CHAUSSÉES 


LOIS,  DECRETS,   ETC. 

CONCERNANT 

L'ADMINISTRATION  DES  PONTS  ET  CHAUSSÉES 


TABLES  mîum 


VIV  SERIE.  —  PÉRIODE  DECENNALE 

1891-1900 


PARIS 

V  Ch.  dunod,  éditeur 

LIBRAIRE  DES  CORPS  NATIONAUX  DES  PONTS   ET  CHAUSSÉES,   DBS  MINES 

ET   DES  T^.LÉGRAPHES 
49,  OutU  des  Orands-Augustlns,  49 

1901 
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DEUXIEME   PARTIE 


LOIS,     DÉCRETS,    ETC. 


lO    ANNÉES  :    1801-1900 


DIX     VOLUME» 


Nota.  —  Les  deux  tables  suivantes  supposent  les  cahiers  assemblas 
en  dix  volumes,  et  ces  volumes  numérotés  ainsi  qu'il  suit  : 
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TABLK  DE5  LOIS,  Dl-'t'.KETS,  ETC.,  PAR  ORDKE  OIIRONOLOGIOUK 


DATU 

des 
déeisioofl 


1890 
!•'  août 


Id. 


INDICATIONS  DES  MATIÈRES 


1*  Lois. 

1890 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
rétablissement,  dans  le  département  du  Cher,  du 
chemin  de  fer  d'intérêt  local,  à  voie  étroite,  de  Dun- 
sur-Auron  à  Laugère,  sur  la  ligne  d'intérêt  général 
de  Chàteaumeillant  à  la  Guercne 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
rétablissement,  dans  le  département  de^  la  Loire- 
Inférieure,  du  chemin  de  fer  d'intérêt  local,  à  voie 
étroite,  de  Nantes  à  Legé 
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10 


^a 
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LOIS,    DEPRETS,    ETC. 


DATES 

des 
décisioDS 

1890 
8  août 

Id. 

6  déc. 

22  déc. 

21  déc. 

1891 
5  janv. 

14  fé\T. 
17  mars 
31  mars 


2  avril 

27   mai 
1*'  juin 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


i^uxie  des  Lois. 

Loi  ayant  pour  objet  la  déclaration  d'utilité  publique 
et  la  concession  d(^'flnitive  à  la  compagnie  des  che- 
mins de  fer  de  l'Est  de  la  ligne  de  Vitry-le-François 
à  Lérouville *. . . 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
l'établissement,  dans  le  déparlement  du  Pas-de- 
Calais,  d'un  chemin  de  fer  d'intérêt  local,  à  voie 
étroite,  de  Lens  à  Frévent  

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
l'établissement,  dans  le  département  de  la  Meuse, 
d'un  chemin  de  fer  d'intérêt  local,  à  voie  étroite, 
de  Beauzée  à  Verdun 

Loi  ayant  pour  objet  la  déclaration  d'utilité  publique 
et  la  concession  définitive  à  la  compagnie  des  che- 
mins de  fer  de  l'Ouest,  de  la  ligne  de  Carhaix  à  Ros- 
porden 

Loi  sur  le  contrat  de  Louage  et  sur  les  rapports  des 
agents  des  chemins  de  fer  avec  les  compagnies 

1891 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
l'établissement,  dans  le  département  de  Saônc-et- 
Loire,  d'un  chemin  de  fer  d'intérêt  local,  de  Digoin 
à  Etang 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
l'établissement,  dans  le  département  du  Finistère, 
d'un  réseau  de  chemins  de  fer  d'intérêt  local 

Loi  ayant  pour  objet  le  classement,  dans  le  départe- 
tement  des  Alpes-Maritimes,  d'une  nouvelle  roule 
nationale  sur  la  rive  droite  du  Var 

Loi  ayant  pour  objet  la  déclaration  d'utilité  publique 
de  la  section  du  chemin  de  fer  de  la  Roche  à  Cha- 
uionix,  comprise  entre  Cluses  et  le  Fayet,  et  la  con- 
cession définitive  de  cette  section  à  la  compagnie  des 
chemins  de  fer  de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Méditerranée. 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
l'établissement,  dans  le  département  du  Nord,  d'un 
chemin  de  fer  d'intérêt  local,  h  voie  étroite,  de  Bergues 
à  Hazebrouck,avec  embranchement  sur  Hondschoote. 

Loi  ayant  pour  objet  d'approuver  une  convention  pas- 
sée avec  la  compagnie  des  chemins  de  fer  du  Slidi 
pour  la  clôture  du  compte  d'exploitation  partielle. 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
l'établissement,  dans  les  départements  de  la  Somme 
et  d^  la  Seine-Inférieure,  du  chemin  de  fer  d'intérêt 
local,  à  voie  étroite,  de  Beaucamps-le- Vieux  à  Vieux- 
Rouen  
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TABLE   CHRONOLOGIQUE. 


décisions 


1891 
l"juin 


3  juin 


6  juin 
9  juin 

20  juin 
25  juin 

9  juillet 


2  déc. 
9déc. 

1892 

25  janvier 

14  avril 


Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Loi  tendant  à  la  modiOcation  de  la  loi  du  3  mars  1887, 
qui  a  déclaré  d'utilité  publique  l'établissement  du 
chemin  de  fer  d«>  Touf  à  Nancy,  par  Pont-Saint- 
Vincent 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  nublique 
rétablissement,  dans  le  département  de  TÔise,  des 
chemins  de  fer  d'intérêt  local,  à  voie  étroite,  de  Milly 
à  Formerie  et  de  Noyon  et  Guiscard,  avec  embran- 
chement sur  Lassigny 

Loi  ayant  pour  objet  la  déclaration  d'utilité  publique 
du  chemin  de  fer  de  Salon  à  la  Calade  et  la  conces- 
sion définitive  de  cette  ligne  à  la  compagnie  des 
chemins  de  fer  de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Méditerranée. 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
l'établissement,  dans  le  département  de  la  Loire,  du 
chemin  de  fer  d'intérêt  local  de  Fleurs  à  Panissiéres 
(Chemin  de  fer  monorail) 

Loi  ayant  pour  objet  l'incorporation  du  chemin  de  fer 
d'Alençon  à  Condé  dans  le  réseau  de  l'Oue&t 

Loi  ayant  pour  objet  la  déclaration  d'utilité  publique, 
dans  le  département  de  la  Savoie,  d'un  cnemin  de 
fer  d'intérêt  local,  à  voie  étroite  et  à  crémaillère, 
d'Aix-les-Bains  au  plateau  du  Revard 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
l'établissement,  sur  le  territoire  de  la  commune 
d'Aiçuevives  (Gard),  d'un  chemin  de  fer  d'intérêt 
local,  à  voie  étroite,  entre  la  station  d'Aiguesvlves 
et  le  bourg  de  ce  nom 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclasser  Ja  section  du  che- 
min de  fer  d'intérêt  local  d'Eyguières  à  Peyrolles, 
comprise  entre  Meyrargues  et  Peyrolles 

Loi  qui  déclare  d'utilité  publique  rétablissement,  dans 
le  département  de  la  Haute-Savoie,  d'un  chemin  de 
fer  d'mtérét  local  de  Veyrier  à  Monnelier-Momex. . 

1892 

Loi  ayant  pour  objet  l'établissement  d'un  chemin  de 
fer  d'Aïn-Sefra  à  Dienien  Bou-Rezg 

Loi  ayant  pour  objet  d'approuver  la  rétrocession  faite 
par  le  syndicat  du  chemin  de  fer  de  Grande-Ceinture, 
a  la  compagnie  du  Nord,  de  l'embranchement  reliant 
à  Pierrentte  la  ligne  de  Paris  à  Creil,  par  Chantilly, 
au  chemin  de  fer  de  Grande-Ceinture,  à  Stains 

Loi  ayant  pour  objet  de  proroger  le  délai  fixé  par  la 
loi  du  21  août  1882,  pour  les  expropriations  néces- 
saires h  l'établissement  de  l'embranchement,  sur  la 
ligne  de  Lyon  à  Montbrison.  du  chemin  de  fer  d'in- 
térêt local  de  Lyon-Saint-Just  à  Vaugiieray  et  à 
Momant 
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LOIS,    DECRETS,    ETC. 


DATES 

des 
déeisioos 


1892 
4  juin 

8  juin 

15  juin 
20  juin 


9  juillet 


ïd. 
26  juillet 

3  août 

Id. 
26  octobre 


29  déc. 


1893 
4  janvier 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


I 


Suite  des  Lois. 

Loi  ayant  pour  objet  la  déclaration  d*utilité  publique 
et  la  concession  définitive,  à  la  compagnie  du  che- 
min de  fer  de  Paris  à  Orléans,  du  chemin  de  fer  de 
Laqueuille  au  Mont-Dore 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
rétablissement,  dans  le  département  de  la  Seine- 
Inférieure,  d'un  chemin  de  fer  d 'intérêt  local  de 
Rouen-Eauplet  au  plateau  de  Bonsecours 

Loi  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement,  dans 
le  département  de  Maine-et-Loire,  d'un  chemin  de 
fer  dlntérét  local  de  Saumur  à  Cholet 

Loi  ayant  pour  objet  d'approuver  la  modification  ap- 
portée aux  conditions  de  la  concession  du  chemm 
de  fer  d'intérêt  local  de  Montereau  à  Chàteau-Lan- 
don,  dont  l'utilité  a  été  déclarée  par  la  loi  du 
12  août  1885 

Loi  autorisant  la  concession,  à  la  chambre  de  com- 
merce de  Rochefort  (Charente-Inférieure),  d'un  ter- 
rain domanial  dépendant  du  port  de  Rochefort,  en 
vue  de  rétablissement  d'entrepôts,  de  magasins  gé- 
néraux et  autres  établissements  à  usage  pubUc, 
relatifs  à  l'exploitation  du  port 

Loi  déclarant  d'utilité  publique  une  distribution  d'éner- 
gie électrique  produite  par  une  chute  d'eau  déHvée 
du  Rhône  en  amont  de  Lyon 

Loi  ayant  pour  objet  d'approuver  la  rétrocession  faitiî, 
à  la  compagnie  meusienne  de  chemins  de  fer,  du 
chemin  de  fer  d'intérêt  local  d'Iiairon ville  à  Triau- 
court 

Loi  qui  déclare  d'utilité  publique  l'établissement,  dans 
le  département  du  Pas-de-Calais,  d'un  chemin  de  fer 
d'intérêt  local,  à  voie  étroite,  du  Portel  à  Boulogne- 
sur-Mer,  à  Bonningues  et  à  Tournehem 

Loi  qui  incorpore  dans  le  réseau  d'intérêt  général  le 
réseau  d'intérêt  local  du  département  de  1  Eure 

Loi  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement,  dans 
le  département  de  la  Haute-Savoie,  d'un  chemin  de 
fer  d'intérêt  local,  à  voie  de  1  mètre  de  largeur  entre 
les  bords  intérieurs  des  rails,  de  Saint-Cergucs  aux 
Voirons 

Loi  sur  les  dommages  causés  à  la  propriété  privée 
par  l'exécution  des  travaux  publics 

1893 

Loi  qui  déclare  d'utilité  publique  le  chemin  de  fer 
d'intérêt  local,  ji  crémaillère,  a  construire  sur  le  ter- 
ritoire de  la  commune  de  laTurbie  (Alpes-Maritimes). 
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OATn 

des 
dédâons 

Ï893 
5  janvier 


2  février 


20  mars 
28  mars 


4  avril 


8  avril 


18  mai 


4  juillet 


5  aoîit 


10  août 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Loi  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement,  dans 
le  département  de  Maine-et-Loire,  d'un  chemin  de 
fer  d  intérêt  local  de  la  gare  d'Angers  (Saint-Laud), 
à  l'origine  actuelle  du  chemin  de  fer  d'intérêt  local 
d'Angers  à  Noyant 

Loi  déclarant  d'utilité  publique,  à  titre  d'intérêt  géné- 
ral, le  chemin  de  fer  de  Lons-le-Saunier  à  Saint- 
Jean-de-Losne,et  approuvant  unie  convention  passée 
entre  l'Etat  et  la  compagnie  des  chemins  de  fer  de 
Paris  à  Lyon  et  à  la  Méditerranée 

Loi  concédant  diverses  liffnes  de  chemins  de  fer  h  la 
compagnie  du  chemin  ae  fer  de  Paris  à  Orléans 

Loi  ayant  pour  objet  :  1*  l'incorporation  dons  le  réseau 
d'intérêt  général  du  chemin  de  fer  d'intérêt  local  de 
Surgères  à  Cognac;  2'  la  déclaration  d'utilité  pu- 
blique, à  titre  d'intérêt  général,  du  chemin  de  fer  de 
Saint-Jean-d'Angély  à  Civray  ;  3-  l'approbation  de  la 
convention  passée  entre  le  Ministre  oes  travaux  pu- 
blics et  la  compagnie  de  chemins  de  fer  départe- 
mentaux pour  la  concession  de  cette  ligne  et  les 
chemins  de  fer  de  Saint-Jean-d'Angély  à  un  point  à 
déterminer  sur  le  chemin  de  ferde  Marans  a  ta  ligne 
de  Niort  à  la  Rochelle  et  de  Saint-Jean-d'Angély  à 
Cognac 

Loi  apijrouvant  une  convention  passée  avec  la  com- 
pagnie des  chemins  de  fer  de  Paris  à  Lyon  et  à 
la  Méditerranée  pour  la  modification  du  compte 
d'exploitation  partielle 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
l'établissement,  à  Lyon,  entre  la  gare  des  Minimes 
et  la  place  de  Fourvières,  d'un  embranchement  du 
chemin  de  fer  funiculaire  d'intérêt  local  de  Lyon  à 
Saint-Just , 

Loi  concédant  à  la  compagnie  de  l'Est  les  lignes  de  la 
gare  de  Troyes  à  Saint-Julien;  raccordement  de 
Saint-Julien;  raccordements  de  Troyes-Preize 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
l'établissement,  dans  les  départements  de  la  Cha- 
rente et  de  la  Charente-Inférieure,  d'un  cheuiin  de 
fer  d'intérêt  local,  à  voie  de  4  mètre  de  largeur  entre 
les  bords  intérieurs  des  rails,  de  Houillac  à  Matha. 

Loi  ayant  pour  objet  la  déclaration  d'utilité  publique 
du  chemm  de  fer  de  Valdonne  à  la  Barque-Fuveau 
et  la  concession  définitive  de  cette  ligne  à  la  com- 

Sagnie  des  chemins  de  fer  de  Paris  à  Lyon  et  à  la 
léditerranée 

Loi  ayant  pour  objet  d'approuver  une  convention  pas- 
sée entre  l'Etat  et  la  compagnie  des  chemins  de  fer 
de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Méditerranée  pour  la  conces- 
sion, à  cette  compagnie,  du  chemin  de  fer  d'Orange 
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LOTS,    DECRETS,    ETC. 


DATES 

des 
décisions 


1893 


12  août 


Id. 


1(1. 


11  déc. 

26  déc. 

1894 

2i  mars 

26  mai 
7  juin 


29  juin 
20  juillet 

Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Suite  des  Lois. 

au  Buis-1es-Baronnie.s,  par  ou  près  Malaucène,  et  de 
déclarer  d'utilité  publique,  à  litre  d'intérêt  général, 
rétablissement  de  la  section  dudit  chemin  de  fer 
comprise  entre  Orange  et  Vaison 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
rétablissement,  dans  le  département  du  Nord,  d'un 
chemin  de  fer  d'intérêt  local,  à  voie  étroite,  de  Mau- 
beuge  à  Villers-Sire-Nicole 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
rétablissement,  dans  le  département  du  Nord,  d'un 
chemin  de  fer  d'intérêt  local,  à  voie  normale,  de 
Bettrechies  îi  lion,  avec  embranchement  sur  Bavai. 

Loi  qui  déclare  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  du  Nord,  d'un  réseau  de 
chemins  de  ler  d'intérêt  local  à  voie  de  1  mètre  de 
largeurentre  les  bords  intérieurs  des  rails,  dénommé 
Groupe  du  Sud 

Loi  qui  modifie  l'article  6  de  la  loi  du  9  juillet   1892 

Î)ortant  déclaration  d'utilité   publique  d'une  distri- 
)ution  d'énergie  électrique  produite  par  une  chute 

d'eau  dérivée  du  Rhône,  en  amont  de  Lyon 

Ix)i  ayant  pour  objet  la  déclaration  d'utilité  publique 
du  chemin  de  fer  de  Fclletin  à  Ussel 

1894 

Loi  abrogeant  la  loi  du  17  juillet  1879,  en  ce  qui  con- 
cerne la  ligne  d'intérêt  général  de  Challans  à  Fro- 
inentine 

Loi  ayant  pour  objet  l'approbation  d'une  convention 
po'^séc  entre  le  Ministre  des  travaux  publics  et  la 
compagnie  des  chemins  de  fer  du  Midi  et  du  canal 
latéral  à  la  (iaronne 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
l'établissement,  sur  le  chemin  de  fer  local  de  Mon- 
tereaii  à  Chàteau-Landon.  d'un  embranchement 
partant  de  la  gare  de  Monlereau  pour  aboutir  aune 
gare  à  créer  sur  la  rive  gauche  de  la  Seine 

Loi  portant  organisation  des  caisses  de  secours  et  de 
retraites  des  ouvriers  mineurs 

Loi  concernant  l'exécution  du  raccordement,  à  la 
Demi-Lune,  du  chemin  de  fer  d'intérêt  local  de 
Lyon-Saint-Just  n  Vaugncray  et  a  Mornant  avec  le 
chemin  de  fer  d'intérêt  local  de  Lyon  àMontbrison. 

Loi  ayant  pour  objet  d'approuver  une  convention  pas- 
sée entre  l'Klat  et  la  compagnie  des  chemins  de  fer 
de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Méditerranée,  et  d'abroger 
le  classement  à  titre  d'intérêt  général  de  la  ligne 
d'Ambérieu  à  Cerdop  et  à  la  Cluse 
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OATES 

des 
décidons 


189i 
20  juillet 


23  juUlet 
9  août 


Id. 
1d. 


fd. 


12  août 


26  nov. 

19  déc. 

1895 

19  mars 

4  mai 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Loi  ayant  pour  objet  la  déclaration  d'utilité  publique 
des  travaux  à  exécuter  pour  la  construction,  sur  le 
rive  gauche  de  la  Gironde,  à  Pauillac  (Gironde), 
d'un  appontenient  public  avec  outillage,  voies  ferrées 
et  annexes 

Loi  relative  au  rachat,  par  la  compagnie  Paris-Lyon- 
Méditerranée,  du  chemin  de  fer  d'Arles  à  Sàint- 
Louis-du-Rh/^ne 

Loi  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement,  dans 
les  départements  de  la  Loire-Inférieure  et  de  Maine- 
et-Loire,  d'un  chemin  de  fer  d'intérêt  local,  à  voie 
étroite,  de  Nantes  àChoIet,  avec  embranchement  de 
Beaupréau  à  Chalonnes 

Loi  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement,  dans 
le  département  des  Ardennes,  d'un  réseau  de  che- 
mins de  fer  d'intérêt  locsJ  à  voie  étroite 

Loi  déclarant  d'utilité  publique,  à  titre  d'intérêt  géné- 
ral, le  chemin  de  fer  du  Fayet  h  Chamonix  et  à  la 
frontière  suisse,  et  approuvant  la  convention  passée 
avec  la  compagnie  des  chcnyns  de  fer  de  Paris  à 
L^'on  et  h  la  Méditerranée  pour  la  concession  défi- 
nitive de  ladite  li^ne 

Loi  déclarant  d'utilité  publinue  l'établissement,  dans 
le  département  du  Nord,  d'un  chemin  de  fer  d'inté- 
rêt local,  à  voie  normale,  de  Pont-de-la-Deûle  à 
Pont-à-Marcq 

Loi  ayant  pour  objet  :  1"  l'approbation  d'une  conven- 
tion passée  avec  la  {compagnie  des  chemins  de  fer 
de  Bone-Guelma  et  prolongements,  pour  la  modifi- 
cation des  conventions  conclues  précédemment  avec 
cette  compagnie  ;  2*  l'approbation  des  conventions 
conclues  entre  le  gouvernement  tunisien  et  la  même 
compagnie  pour  l'établissement  de  nouveaux  che- 
mins de  fer  en  Tunisie 

Loi  qui  déclare  d'utilité  publique  l'établissement,  dans 
les  départements  de  l'Oise  et  de  la  Somme,  d'un 
chemin  de  fer  d'intérêt  local,  à  voie  étroite,  de  Bussy 
à  Ercheux 

Loi  portant  rectification  de  la  loi  du  29  juin  189i  sur 
les  caisses  de  secours  et  de   retraites  des   ouvriers 


nomAbos 


S 

■si 


'S. 


mineurs, 


1895 

Loi  ayant  pour  objet  ramélioration  du  port  du  Havre 
et  àe  la  nasse  Seine 

Loi  approuvant  une  convention  pass('c  entre  l'Etat  et 
la  compagnie  des  chemins  de  fer  du  Midi  et  du 
canal  latéral  à  la  Garonne,  pour  la  concession  à 
cette  compagnie  du  chemin  de  fer  de  raccordement 
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DATES 

des 
décisions 


1895 


4  mai 

Id. 

25  juin 

21  juillet 


26  juillet 

28  juillet 
29  déc. 

i896 
20  février 


29  février 


10  mars 
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INDICATION  DBS  MATIERES 


Suite  des  Lovt. 

des  lignes  de  Bordeaux  à  la  frontière  d'Espagne  et 
de  Bayonne  à  Saint- Jean-Pied-de-Port,  avec  une 
gare  maritime  à  établir  sur  les  quais  de  la  rive 
gauche  de  TAdour,  aux  Allées-Marines,  à  Bayonne. 

Loi  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement,  dans 
le  département  de  la  Sarthe,  de  diverses  lignes  de 
chemins  de  fer  d'intérêt  local,  à  voie  étroite 

Loi  ayant  pour  objet  de  modifier,  aux  abords  de 
Saint-Quentin,  le  tracé  du  chemin  de  fer  d'intért't 
local  de  Saint-Quentin  au  Catelet 

Loi  concernant  rétablissement  des  conducteurs 
d'énergie  électrique  autres  que  les  conducteurs 
télégraphiques  et  téléphoniques 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
l'établissement,  dans  le  département  des  Hautes- 
Pyrénées,  des  deux  chemins  de  fer  d'intérêt  local,  à 
voie  de  1  mètre  de  largeur  entre  les  bords  intérieurs 
des  rails  et  à  traction  électrique  de  Pierrefitte  à  la 
Raillière,  par  Cauterets,  et  de  Pierrefitte  à  Luz- 
Saint-Sauveur 

Loi  qui  approuve  la  convention  passée  entre  le  Mi- 
nistre des  Travaux  publics  et  la  Compagnie  des 
chemins  du  Sud  de  la  France  pour  la  moaification 
des  contrats  qui  lient  cette  Compagnie  à  l'Etat. . . . 

Loi  concernant  l'abandon  à  l'Etat  du  canal  de  la  Dive 
et  du  Thouet  par  les  concessionnaires 

Loi  ayant  pour  objet  l'approbation  d'une  convention 
passée  entre  le  Ministre  des  Travaux  publics  et  la 
Compagnie  des  chemins  de  fer  du  Midi  et  du  canal 
latéral  à  la  Garonne 

1896 

Loi  ayant  pour  objet  :  !•  la  déclaration  d'utilité  pu- 
blique des  travaux  de  construction  d'une  nouvelle 
entrée  au  sud  du  port  de  Saint-Nazaire;  2*  l'accep- 
tation des  offres  de  concours  du  département  de  la 
Loire-Inférieure,  de  la  ville  et  de  la  chambre  de 
commerce  de  Saint-Nazaire  ;  3*  la  création  des  voies 
et  moyens  financiers  destinés  à  assurer  la  réalisa- 
tion des  offres  de  concours 

Loi  déclarant  d  utilité  publique  l'établissement,  dans 
le  département  de  l'Aisne,  d'un  chemin  de  fer  d'in- 
térêt local  à  voie  normale,  de  Mézières-sur-Oise  à 
Vendeuil 

Loi  ayant  pour  objet  de  modifier,  dans  Boulogne  et 
aux  abords  de  cette  ville,  le  tracé  du  chemin  de  fer 
d'intérêt  local  du  Portel  à  Boulogne,  à  Bonningues 
et  à  Tournehem 
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DATK8 

des 
décisions 


1896 
21  mars 


14  avril 


22  juin 


24  juin 


30  juin 


i*'  juillet 


7  juillet 
16  juillet 

Id. 

28  nov. 

29  nov. 


14  déc. 


16  déc. 


INDICATIONS  DES  MATIÈRES 


Loi  a^'ant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
rétablissement  d'un  chemin  de  fer  d'Etampes  à 
Beaune-la-Rolande 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d  utililé  publique 
rétablissement,  dans  les  départements  de  la  Haute- 
Garonne  et  du  Gers,  d  un  chemin  de  fer  d'intérêt 
local  à  voie  étroite  de  Toulouse  à  Boulogne-sur- 
Gesse 

Loi  ayant  pour' objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
rétablissement  à  Lyon,  entre  la  gare  de  Samt-Jean 
et  la  place  de  Fourviére,  d'un  embranchement  du 
chemin  de  fer  d'intérêt  local  de  Lyon  au  faubourg 
Saint-Just 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publiaue 
l'établissement,  dans  le  département  du  Rhône,  aes 
chemins  de  fer  d'intérêt  local,  à  voie  étroite,  de  Vil- 
lef ranch e  à  Tarare  et  Villefranche  à  Monsols 

Loi  ayant  pour  objet  d'approuver  un  avenant  à  la 
convention  du  5  janvier  1889,  annexée  à  la  loi  du 
29  juillet  1889,  qui  a  déclaré  d'utilité  publiaue  l'éta- 
blissement du  chemin  de  fer  d'intérêt  local  de 
Dompierre-sur-Besbre  à  la  Palisse 

Loi  ayant  pour  objet  la  déclaration  d'utilité  publique 
du  prolongement  jusqu'à  Dijon  de  la  ligne  d'Epinac 
à  Yelars  et  la  concession  de  ce  prolongemeni  à  la 
Compagnie  des  chemins  de  fer  de  Paris  à  Lyon  et  à 
la  Méditerranée 

Loi  qui  déclare  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  du  Nord,  d'un  chemin  de  fer 
d'intérêt  local  de  Lourches  à  Cambrai 

Loi  ayant  pour  but  de  déclarer  d'utilité  publique,  à 
titre  d'intérêt  général,  l'établissement  de  la  section 
du  chemin  de  Ter  d'Orange  au  Buis,  comprise  entre 
Vaison  et  le  Buis 

Loi  modifiant  la  loi  du  20  juin  1894  sur  les  sociétés 
de  secours  pour  les  ouvriers  mineurs  (Voir  la  circu- 
laire du  13  août  1896') 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique,  à 
titre  d'intérêt  général,  rétablissement  d'un  chemin 
de  fer  de  Saint-Sever  à  Ilagetmau 

Lois  avant  pour  objet  de  modifier  l'article  1"  de  la 
loi  au  28  iuillet  1881.  portant  déclaration  d'utilité 
publique  cfu  chemin  de  fer  de  Nontron  à  Sarlat, 
avec  embranchement  d'ilautefortau  Burg  (Corrèze), 
sur  la  ligne  de  .Limoges  a  Brive. 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publi((ue 
l'établissement, sur  le  ten-iloire  de  la  ville  de  Lyon, 
d'un  chemin  de  fer  d'intérêt  local  de  la  place  Saint- 
Paul  à  Fourviéres  et  à  Loyasse 

Loi  ayant  pour   objet  de  déclarer   d'utilité  publique 
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LOIS,    DECRETS,    ETC. 


UATK8 

des 
décisions 

1896 
16  déc. 

18  déc. 

19  déc. 
28  déc. 


29  déc. 

1897 
30  janvier 

Id. 


26  février 


12  mars 


26  mars 


INDICATIONS  DES  MATIÈRES 


Suite  des  Lois. 

à  titre  d'intérêt  général,  rétablissement  du  chemin 
de  fer  de  Guéret  à  la  Châtre 

Loi  ayant  pour  obi  et  de  déclarer  d'utilité  publique 
rétablissement,  dans  le  département  de  la  Mayenne, 
d'un  réseau  de  chemins  de  fer  d'intérêt  local  à  voie 
étroite 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
l'établissement  dans  le  département  de  la  Loire, 
des  chemins  de  fer  d'intérêt  local,  à  voie  étroite,  de 
Saint-Iléand  à  Pélussin,  et  de  Roanne  à  Boên 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
l'établissement,  dans  le  département  de  ri8ère,d  un 
chemin  de  fer  d'intérêt  local,  à  voie  normale,  de 
Saint-lIilaire-de-Brens  à  Jallieu 

Loi  ayant  pour  objet  le  classement,  dans  les  départe- 
ments des  Alpes-Maritimes  et  des  Basses-Alpes, 
d'une  nouvelle  route  nationale  reliant  le  pont  de 
Gueydan  (route  nationale  n»  207)  et  Barcelonnelte, 
en  passant  par  le  col  de  la  Gayolle 

Loi  établiss6Lnt  au  port  de  Rouen  un  péage  de  15  cen- 
times, destiné  à  remplacer  les  droits  d'étal,  d'at- 
tache, etc.,  établis  par  l'ordonnance  du  8  octobre  1815. 

1897 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique,  à 
titre  d'intérêt  général,  l'établissement  des  chemins 
de  fer  à  voie  étroite  d'Uzerche  à  Tulle,  de  la  ligne 
précédente  à  Trcignac,  et  de  Tulle  à  Argentat 

Loi  a^yant  pour  objet  l'approbation  d'un  avenant  au 
traité  du  10  octobre  188 >,  passé  entre  la  Compagnie 
des  chemins  de  fer  de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Méditer- 
ranée, et  la  Compagnie  concessionnaire  des  che- 
mins de  fer  du  Vieux-Port  et  de  la  banlieue  sud  de 
Marseille 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique,  h 
litre  d'intérêt  général,  rétablissement  du  chemin  de 
fer  de  Ferrières-Courçon  à  Epannes,  et  d'approuver 
la  Convention  passée  entre  le  Ministre  des  travaux 
publics  et  la  Compagnie  des  chemins  de  fer  dépar- 
tementaux pour  la  concession  de  cette  ligne 

Loi  ayant  pour  objet  l'approbation  d'une  convention 
passée  entre  le  Ministre  des  travaux  publics  et  la 
compagnie  dos  chemins  de  fer  du  Midi  et  du  canal 
latéral  à  la  Garonne,  pour  les  avances  en  argent  à 
fournir  à  l'Etat  par  celte  compagnie  en  1897 

Loi  ayant  pour  objet  d'autoriser  des  dérogations  à 
l'article  4  de  la  loi  du  15  juillet  1845.  en  ce  qui  con- 
cerne les  clôtures  et  barrières  de  chemins  de  fer. . . 
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DATES 

des 
décisions 

1897 
3i  mars 

1"  avril 


INDICATIONS  DES  MATIÈRES 


Loi  concernant  la  cession  à  la  Compagnie  des  chemins 
de  fer  du  Nord  des  terrains  militaires  déclassés 
comprenant  la  gare  d'Aire-sur-la-Lys  et  ses  abords. 

Loi  ayant  pour  objet  d'approuver  une  convention 
passée  entre  TEtat  et  la  Compagnie  des  chemins  de 
fer  de  l'Ouest  et  de  déclasser  la  section  du  chemin 
de  fer  de  Vitré  à  Fougères  et  à  Moidrey  comprise 
entre  Pontorson  et  Moidrey 

13  avril  Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique,  à 
titre  d'intérêt  général,  l'établissement  du  chemin  de 
fer  de  Garhaix  à  Châteaulin 

Id.  Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer   d'utilité  publique 

rétablissement,  sur  le  territoire  de  la  commune  du 
Mont-Dore,  d'un  chemin  de  fer  d'intérêt  local  du  pont 
Meynadier,  sur  laDordogne,  au  €  Salon-du-Capucm  ». 

14  juin  Loi  ayant  pour  objet  d'approuver  une  convention 
passée  entre  le  Ministre  des  travaux  publics  et  la 
Compagnie  du  chemin  de  fer  de  l'Ouest 

24  juin  Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique,  à 
titre  d'intérêt  général,  l'établissement  du  chemin  de 
fer  d'Espalion  à  la  ligne  de  Rodez  à  Millau 

2")  juin  Loi  ayant  pour  objet  la  création  d'un  arrière-port 
dans  la  baie  de  TAgha  à  .Uger,  et  une  concession  de 
terrains  et  d'appontements  à  la  Chambre  de  com> 

merce  d'Alger 

21  juillet  Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique  les 
travaux  a  exécuter  par  la  ville  de  Pans  pour  le 
captage,  la  dérivation  et  l'adduction  à  Paris  des  eaux 
des  sources  dites  des  vallées  du  Loing  et  du  Lunain. 

27  juillet  Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique  & 
titre  d'intérêt  général,  l'établissement  du  'chemin  de 
fer  d'Anduze  à  Saint-Jean-du-Gard 

Id.  Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique,  à 
I  titre  d'intérêt  général,  l'établissement  du  chemin  de 
'     fer  d'Oloron  à  Bedous 

28  juillet  Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
l'établissement,  dans  le  département  de  Sa('ne-et- 
Loire,  de  diverses  lignes  de  chemins  de  fer  d'intérêt 
local  à  voie  étroite 

6  août  I  Loi  ayant  pour  objet  de  proroger  le  délai  fixé  par  la 
loi  du  9  août  1894  pour  l'accomplissement  des 
expropriations  nécessaires  à  l'établissement  des 
chemms  de  fer  d'intérêt  local  de  Raucourt  à  Vouziers,' 
avec  embranchement  de  Chàtillon  à  Buzancy,  et  de 

Wasigny  à  Signy-l'Abbaye | 

Id.  Loi  ayant  pour  oniet  de  déclarer  d'utilité  publique 

rétablissement,  clans  le  département  de  la  Haute- 
Savoie,  d'un  chemin  de  fer  d'intérêt  local,  à  voie  de 
1  mètre  de  largeur  entre  les  bords  intérieurs  des' 
rails  et  à  crémaillère,  de  Chamonix  à  Montenvers. . . 
I  I 
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LOIS,    DKCEETS,   ETC. 


(,  àÈc. 
Si  déc. 


Suite  lies  Lois. 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utiliU 
l'él^lissemeat,  dans  les  départements  de 
et  de  la  Côte-dOr,  du  chemin  de  fer  d"in 
à  voie  étroite,  de  Corbigo^-  a  Saiilieu,  avi 
gemenl  de  Corbigny  à  Cbitry-les-îilinei. . 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité 
l'établis  se  me  ut,  dans  le  département  de  1' 
chemin  de  Ter  d'intérêt  local,  à  voie  é 
Riceya  à  CiinBn 

Loi  ayant  pour  objet  d'autoriser  l'établi» 
surtaxes  locales  temporaires  s 'ajoutant,  s 
aux  Trais  de  gares,  et  applicables  aux  ma 
et  aux  voyageurs  en  provenance  ou  à  ( 
d'une  gare  ou  balte  de  chemin  de  Ter 

Loi  portant  approbation  d'une  convention  entre  I  Klai 
et  la  Curopâgnie  d'Orléans,  pour  la  cession  &  cette 
Compagnie  de  divers  immeubles  domaniaux  néces- 
saires à  la  construction  d'une   nouvelle   gare  dans 

Loi  avant  pour  objet  le  rachat  par  l'Etat  du  canal  du 
Midi  et  du  canal  latéral  à  la  Garonne 

Lui  relative  à  diverses  mesures  de  décentralisation  el 
de  siuipliUcation  concernant  les  services  du  Minis- 
tère des  finances 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
l'établissement,  dans  le  département  de  l'Aisne,  d  un 
chemin  de  fer  d'intérêt  local  à  voie  étroite  el  à  cré- 
maillère, reliant  la  gare  à  la  ville  de  Laon 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  pubîiquf 
l'établissement,  dans  les  départements  du  Gard  el 
des  lliiuches-du-Rhùne,  d'un  cbcmin  de  fer  d'intérêt 
local,  à  voie  étroite,  de  MuiesâArles-Triuquetaille. 


Loi  portant  approbaliond'u: 
l'Etat  el  In  Compagnie  dt 
à  Lyon  et  à  la  Méditerrajiée 

Loi  ayant  pour  objet  de  niodillcr  l'article  t"  de  la  loi 
du  21  août  1802,  portant  déclaration  d'utilité  publique 
d'un  chemin  de  rer  de  Cerbéviller  à  Bruyères 

Loi  ayant  pour  objet  d'approuver  une  convention 
pa*aée  entre  le  Ministre  des  travaux  publics  et  la 
Compagnie  des  chemins  de  fer  de  l'Est,  en  vue  de 
l'incorporation  au  réseau  concédé  à  ladite  compa- 
gnie, du  chemin  de  fer  de  Vireuji  à  la  frontière 

Loi  portant  approbation  de  la  convention  passéeentre 
les  Ministres  des  travaux  publics  et  des  Tmances  et 
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INDICATIONS  DES  MATIÈRES 


U  Compagnie  des  cheiniiit  de  Ter  de  Pari*  à  Lyon 
à  la  MÉditerraaée,  pour  l'iacorporation  de  la  tigne 
du  Rhône  au  mont  Cenis,  dans  1  ensemble  du  réseau 
principal 

Loi  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement,  dani 
les  départements  de  la  Somiue  et  de  la  Seine-Infé- 
rieure. d'uD  chemin  de  fer  d'intérêt  local,  &  voie 
étroite,  de  Beauchampa-lc-Vieux  à  Aumale 

Loi  ayant  pour  objet  de  concédera  la  compagnie  des 
Cbemins  Je  Ter  ou  Midi  un  raccurdemenl  de  la  gare 
avec  les  quais  du  port  de  La  Nouvelle 

Loi  ayant  pour  objet  l'approbation  d'une   convention 
passée  entre  le  Minisire  des  travaux  publics 
Compagnie  des  chemins  de  fer  du  Midi  et  du  canal 
latéral  à  la  Garonne,  pour  les  avances  en  argent  i 
fournir  à  l'Etat  par  cette  compagnie , 

Loi  ayant  pour  objet  la  déclaration  d'utilité  publiqui 
et  l'a  concession  définitive  k  la  Compagnie  des  coe 
mins  de  fer  de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Méditerranée  di 
la  î'  section  du  chemin  de  fer  de  Pamy-le-Monial 
à  Givors,  comprise  entre  Loianne  et  Givors 

I^i  ayant  pour   objet   de  déclarer  d'utilité  publiqt 
l'établissement  des  chemins  de  Ter  de  Cbeylard 
Vssiugeaux,  de  Laniastre  au  Cbeylard  et  de  Bros- 
settes  à  Dunières.  et  d'approuver  une  convenl' 

Eissée  entre  le  Ministre  des  travaux  publics  ei 
ompagnie  des  cheminii  de  fer  départementaux.. . . 

Loi  ayant  pour  objet  d'incorporer  dans  le  réseau  des 
chemins  de  fer  d'intérêt  général,  le  chemin  de  fer 
d'inlér^t  local  de  Sathonay  à  Trévoux 

Loi  déclarant  d'utilité  publique  le  chemin  de  fer 
tropolilain  de  Paris 

Loi  ayant  pour  objet  :  l'dedêclarer  d'utilité  publique 
l'établissement,  dans  le  département  du  Finistère, 
des  chemins  de  fer  d'intérêt  local,  à  voie  étroite,  d( 
Ploudalmézeau  à  Portsall.  et  de  Lanniiis  k  Liiber- 
vracb;  S*  d'a|)prouver  la  modification  de  diverse» 
clauses  du  traité  de  concession  annexé  &  In  loi  du 
U  février  lB9i,  qui  a  déclaré  d'utilité  publique 
l'établissement,  dans  le  même  département,  d -- 
premier  ré scnu  de  chemins  de  fer  d  inléril't  local.. 

Loi  sur  te  régime  des  eaux 

Loi  concernant  les  responsabilités  des  accidents  dont 
les  ouvriers  sont  victimes  dans  leur  travail 

Loi  ayant  pour  olijet  de  déclarer  d'utilité  publii 
rétablissement,  dans  le  département  d'Oran,  d 
chemin  de  fer  d'intérCt  locul.  li  voie  étroite,  d'Oran 

Loi  ayant  pour  objet  d'autoriser  l'Administriitio 
-■■eiiiins  de  fer  oe  l'Etal  à  se  charger  de  la 
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Suite  •Un  Lvi>. 

truclion  et  de  rexpluîlntiun  d'un  réseau  de  tram- 
ways diini  le  ilÊpsrtenienl  de  la  Vendée 

Lot  nyant  pour  objet  de  déclarer  d'utîlitù  publique,  à 
•■-■-  ■■'  iùri?t  génériil,  l'élablisseiiient  du  uheinin  de 
....      issiÈrc-lîalnni  à  Saint- Yriej.t 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique,  à 
litre  d'intérêt  sCnéral,  l'établissement  du  chemin  de 
fer  de  Borl  à  Neussargues 

Loi  ayant  pour  objet  d  autoriser  l'approbation,  par 
décret  rendu  en  Conieil  d'Ktat,  des  disposition  ~  ~ 

f rendre   pour   nssurer   l'exploitation,    a  pnrtfi    _„ 
■  aoftt  fVjS.  du  cliemin  de  fer  de  Saint-Georges-de- 

'^rs  à  La  Mure 

.  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publioi 
.  ^.,uu..iisemeut  dans  le  déparlement  del'Aisne.d  t 
ehemin  de  Ter  d'intérêt  rocal,  à  voie  normale,  i 
Hibeniont  a  La  Ferlé- Chèvre  si  s 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
l'éLiblissement.  clans  le   département  de  fa  Seine- 
liirérieure,  d'un  chemin  de  1er  d'intérêt  local, à 
normale,  de  MonlérolUer-Buchy  à  Saint-SnPns 

Lot  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utililé  publique 
ritablissemeut,  ifans  les  départe  ment  s  du  Doubs  et 
du  Jura,  d'un  chemin  de  fer  d'intérêt  local.  *  ■"■'" 
étroite,  d'Andelol  à  Levier 

Loi  ayant  pour  objet  ds  déclarer  d'utilité  publique 
l'établissement  dans  les  départements  du  Pas-de- 
(Mais  et  du  XoriJ,  d'un  tlieiiiin  de  fer  d'intérCl  local, 
H  voie  normale,  de  Marquion  à  Cambrai 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
l 'lîtablissement,  dans  le  département  de  l'Aisne, 
d'un  chemin  de  fer  d'intérêt  local,  à  voie  étroite,  de 
(luise  au  Catelel 

Lui  ayant  pour   objet  de  déclarer  d'utilité  publiqi 
rétâbltssciiienl.  dans  te  départeinenl  des  Ardenne  . 
des  chemins  de  fer  d'inlén'llncal  de  Monlhermé'eal 
à  llautcs-lUvi^rcs  et  du  Châtclet  à  Juniville 

Loi  relative  à  l'amélioration  de  la  ligne  de  navigati 
deM.ms  ^  Paris,  en trp  Ktrun  et  Janvitle.  ..■ 

1,01  .lyanl  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
l'établissement,  ilanx  le«  départements  de  l'Yonne 
et  de  Scine-cl-,\l;irnt.  de  clicmins  de  fer  d'intérêt 
local,  à  voie  étroite.  d'Effrcviiie  a  Seus  et  de  Toucy 
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DAT» 

des 
déeistOQS 


18^ 
9  janvier 

Id.  . 


14  janvier 


Id. 


25  février 


31  mars 


14  avril 


22  avril 


6  juillet 


Id. 


1900 
15  mars 


INDICATIONS  DES  MATIÈRES 


Loire,  dL'un  chemin  de  fer  d'intérêt  local,  à  voie 
étroite  de  Chalonnes  à  la  Poissonnière. 

Loi  avant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
rétablissement^  dans  les  départements  du  Jura  et 
de  la  Haute-Saône,  d'un  chemin  de  fer  d'intérêt 
local  à  voie  étroite,  de  Dôle  à  firav 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d^utilité  publique 
rétablissement,  dans  le  département  du  Morbihan, 
des  chemins  de  fér  d'intérêt  local,  à  voie  étroite,  de 
Plouay  à  Ploérmel,  de  la  Roche-Bernard  à  Locminé, 
et  de  Lorient  à  Plouay 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
l'établissement,  dans  le  département  du  Finistère, 
d'un  chemin  de  fer  d'intérêt  local  de  Quimperlé  à 
Pont-Aven 

Loi  ayant  pour  objet  le  classement,  comme  chemin  de 
fer  d'intérêt  local,  de  la  ligne  d'intérêt  général  de 
Lagny  à  Villeneuve-le-Comte  et  àMorcerf  (Seine-et- 
Marne)  

Loi  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement,  dans 
lé  département  du  Rhône,  d'un  chemin  de  fer  d'in- 
térêt local,  à  voie  normale,  d'Amplepuis  à  Saint- 
Vincent-de-Reims  

Loi  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement,  dans 
le  département  du  Gard,  d'un  chemin  de  fer  d'inté- 
rêt local,  à  voie  étroite,  de  Bouillargues  à  Saint- 
Gilles 

Loi  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement,  dans 
le  département  de  l'Eure,  d'un  chemin  de  fer  d'in- 
térêt local  à  voie  étroite,  de  Cormeilles  à  Glos-Mont- 
f  ort 

Loi  ayant  pour  objet  d'approuver  une  convention 
passée  entre  l'Etat  et  la  Compagnie  des  chemins  de 
fer  de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Méditerranée  (modifica- 
tion du  compte  d'exploitation  partielle) 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
l'établissement,  dans  le  département  de  la  Marne, 
du  chemin  de  fer  d'intérêt  local,  à  voie  étroite, 
d'Epernay  h  Montmirail 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utiilté  publique 
l'établissement,  dans  le  département  de  la  Marne, 
du  chemin  de  fer  d'intérêt  local,  à  voie  étroite,  de 
Reims  àDormans,  avec  embranchement  de  Bouleuse 
à  Fismes 

1900 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
l'établissement,  dans  le  département  de  1  Hérault, 
d'un   chemin  de   fer  d'intérêt  local  raccordant  la 


IfUlliROS 


o 
> 


& 


IX 


IX 


95 


101 


rx 


IX 


IX 


IX 


IX 


IX 


IX 


IX 


113 


329 


334 


342 


479 


484 


486 


653 


IX 


659 


20 


LOIS,    DECRETS,    ETC. 


DATES 

des 
décisions 


1900 


19  mars 


21  mars 

27  mars 

1  avril 
12  avril 


Id. 


1(1. 


14  avril 


18  avril 


2.')  avril 


I 


26  avril 


INDICATIONS  DES  MATIÈRES 


Suite  des  Lois. 

ligne  de  Montbazin  à  Saint-Chinian  et  la  ligne  de 
Montpellier  à  Rabieux 

Loi  avant  pour  objet  d'approuver  une  convention 
moJiflant  le  cahier  des  cnarges  annexé  à  la  loi  du 
24  juillet  1895,  qui  a  déclaré  d'utilité  publique 
l'établissement,  dans  le  département  des  Hautes- 
Pyrénées,  des  chemins  de  fer  d'intérêt  local  de 
Pierrefitte  h  Raillére,  par  Cauterets  et  de  Pierrelitte 
A  Luz-Saint-Sauveur 

Loi  ayant  pour  obiet  de  déclarer  d'utilité  publique 
l'établissement,  dans  le  département  des  Côtes-du- 
Nord,  d'un  réseau  de  chemm  de  fer  d'intérêt  local  à 
voie  étroite 

Loi  ayant  pour  objet  la  cession  gratuite  du  canal  de 
IJayeux  aux  communes  de  lîayeux  et  d'Anglure 
(Marne) 

Loi  sur  le  taux  de  l'intérôt  légal  de  l'argent  (Voir 
Circulaires) 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publiaue,à 
titre  général,  TetabliiSsement  du  chemin  de  fer  à 
voie  étroite  de  Guise  à  Wimy  et  à  Hirson,   et  d'ap- 

Îjrouver  la  convention  provisoire  passée,  le  4  juil- 
et  18y9,  entre  le  Ministre  des  travaux  publics  et  la 
Compagnie   du  chemin  de  fer  du  Nord 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique,  à 
titre  d  intérêt  général,  l'établissement  du  chemin 
de  fer  de  Briey  à  Hussigny  et  à  Vilicrupt  et  d'ap- 
prouver la  convention  provisoire  passée,  le  15  mai 
1899,  entre  le  Ministre  des  travaux  publics  et  la 
Compagnie  des  chemins  de  fer  de  l'Est 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
l'établissement,  dans  le  département  du  Finistère, 
d'un  chemin  de  fer  d'intérêt  local  de  Plounéour- 
Trez  à  Brignogan 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
l'établissement,  dans  les  départements  de  la 
Somme  et  de  l'Aisne,  d'un  chemin  de  fer  d'intérêt 
local,  à  voie  étroite.\  de  Roisel  à  Hargicourt 

Loi  concernant  les  contraventions  aux  règlements 
sur  les  appareils  à  pression  de  vapeur  ou  de  gaz  et 
sur  les  bateaux  à  bord  desquels  il  en  est  fait 
usage .    (Voir   Circulaires.) 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
l'établissement,  dans  le  département  de  Constan- 
tine,  d'un  chemin  de  fer  d  intérêt  local,  à  voie  de 
1  mètre,  d'Aïn-Mokra  à  Saint-Charles,  par  Jem- 
mapes 

Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique, 
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IMDICVTIONS  DES  MATlKilKS 


à  titre  d'intén^t  ^ënËrnl,  l'établissement  du  chemin 

de  fer  de  Barhezieuï  à  âaint-Maricns 

Loi  ayant jMiurobjel  lacoiislrucliond'unquai  maritit 
sur  la  rive  Rnuclie  de  la  Loire,  au  port  île  Nante,' 
Loi  ayant  pour  objet  :  (•  de  déclarer  d'utilité publir|ue 
les  travaux  d'o^randisseincat  de  la  ({are  'île  Nanlen 
Etat  :  2'  l'acceptation  d'uncavance  de  2.-200.00n  frauo: 
offerte  par  la  Chambre  de  coiumercc  de  Nantes  ei 
vue  de  l'exécution  de  ces  travaux;  3'  les  voies e 
moyens  financiers  destinés  a  assurer  la  réalisation 
des  offres  de  la  Cbambre  de  commerce 

ï  juillet      Loi   ayant    pour  objet  de   déclarer  d'ulilité  publii 
l'établissement   d  un  réseau  de  chemin  de  fer  d' 
térét   local  à  voie  de  1  métré  dans   le  diiparteinenl 
de  la  llaute-Saùne 

8  juillet  Loi  ayant  pour  objet  d'approuver  une  conventi 
passée  entre  l'Etat  et  la  Compa^niie  des  chemins 
1er  du  Midi,  pour  la  concession  à  cette  Compagnie 
des  chemins  de  fer  d'Auch  à  Liinncniezan,  de  Co- 
lombiers à  Capestanj^,  avec  proloni^ement  jusqu'i 
ou  pffts  Cruzy,  de  Biarritz  ((fare  de  la  Négresse)  « 
[tiarritz-Ville  et  de  Cambo  à  llaspnrren 

la  juillet  Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique 
l'établissement,  dans  le  département  de  la  Nièvre, 
des  chemins  de  fer  d'intér*t  local  h  voie  étroite, 
de  Nevers  à  Corhiicny.  de  Sainl-Sauige  a  Taninay 
et  de  Cosne  à  Saint-Amand 

13  juillet  Loi  ayant  pour  objet  d'incorporer  nu  réseau  d'inlerél 
général  et  de  concéder  à  In  Coinpa);nie  des  che- 
mins de  fer  de  TOuest  la  li^ne  d'intérêt  local  de 
Magny  à  Chars 

16  juillet    Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'ulilité  publique, 
titre,  d'intérêt  général,    l'établissement  du  chemin 

de  fer  de  Liart  a  Méziéres 

Id.  Loi  ayant   pour  objet  l'incorporation  dan*  le   réseau 

d'intérêt  général  des  deux  chemins  de  fer  d'iiiléri'l 
local  de. la  Flèche  à  la  Suze  e(  de  la  l-'lèche  à  Sablé. 
Loi  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utilité  publique,  à 
titre  d'intérêt  (général,  l'établissement  d  un  chemin 
de  fer  de  Cbarleval  à  Serqueui  et  d'approuver  une 
convenlion  pnssi'e  entre  l'Ktat  et  la  Compagnie 
des    chemins  de  fer  de  l'Ouest  pour  la  concession 

de  cette  ligne 

Loi  ayant  pour  objet  :  1*  la  déclaration  d'utililé  pu- 
blique des  travaux  de  constrnclion  d'un  bassin  de 
marée  au  port  de  HouIngne-sur-Mer  ïî'l'aci'eptation 
des  offres  de  conrours  de  la  Chambre  de  c 
de  la  ville  de  fioulognc:  3'  la  création  de 
moyens  financiers  destinés  à  assurer  la  té 
dei  ottnii  de  concours  de  la  Chambre 


LOIS,   DECRETS,   ETC. 


28  février 

1"  mars 
3  mars 

4  mars 

10  mars 

11  mars 

1d. 

Id. 

iS  mars 

17  mars 

Id. 
IH  mars 

27  mars 

Id. 

Décret  qui  accorde  In  fraDchise  k  la  correspondar 
de  service  de  certains  fonctionnaires 

Décret  autorisant  l'établissement  d'échelles  h  poissons 
dans  les  barrages  de  la  rivière  d'Aude 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  à  exé- 
cuter pour  l'extension  des  aménagements  de  ta  gare 
d'Orbec  (Ligne  de  Lisieux  à  Orbecj 

Décret  concernADt  les  limites  d'application  du  décret 
du  9  avril  1BH3  sur  ta  navigation  fluviale  A  vapeur.. 

Décret  autorisant  l'établissement  d'échelles  à  poissons 
dans  les  barrages  de  la  Vire 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  à  e 
""•'■-  par  l'ancienne  compagnie  des  canaux  de  Beau. 
,  pour  l'établissement  de  rigole  d'arrosage.. 

Décret  autorisant  les  travaux  àexéculerpour  la  modi- 
fication et  t'agrandis  se  nient  de  la  gare  du  Tlélal 
(réseau  alftérien) 

Décret  portant  règlement  des  carrières  du  départe- 

l  de  la  Loire- Inférieure 

modifiant  la  nomenclature  des  établissements 
lubres.  dan((ereux  et  incommodes. , 

Décret  autorisant l'étnblisseoient  d'un  dépOt  de  dyn! 
mite  à  Oran 

Discret  nommant  M.  Yves  Guyot,  député.  Ministre  de 

Décret  approuvant  la  substitution  de  la  société  ano 
nyme  dite  «des  chemins  de  fer  du  Pêrifcord  »  a 
si'eur  Enipain.  pour  la  construction  et  l'établisse 
ment  île  deux  liunes  de  tramways  dans  le  déparle- 

nionl  de  la  Dorilo^ne 

écret  fixant  les  limites  de  la  mer  dans  les  riviâres 
/a  Stack  et  le  Vinereiij-. 

Décret  aulorisanl  les  travaux  à  exécuter  pour  le  projet 
d'nRrandisBCini'ut  de   la  ^nre  de   Uoutaiik  IréiC" 

•ig«™) ■••■■ 
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1 
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DAfBX 

des 
décisions 


1890 
30  avril 

Id. 

Id. 

Id. 

10  mai 
Id. 

13  mai 

14  mai 
16  mai 

39  mai 

3  juin 
5  juin 

Id. 


9  juin 


12  juin 

Id. 
14  juin 


Id. 


INDICATIONS  DES  MATIÈRES 


Décret  classant  comme  prolongement  de  la  route  dé- 
partementale n*  10  l'avenue  d'accès  à  la  gare  d'Eauze. 

Décret  classant  comme  annexe  de  la  route  nationale 
n*  165  ta  voie  comprise  entre  cette  route  et  la  gare 
de  Douarnenez  et  la  place  de  la  Croi.x  à  Douarnenez. 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  de  rec- 
tiftcation  de  la  route  départementale  de  la  Drôme 
n*  6,  de  Montélimar  à  Beaurepaire 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  la  rectification  de 
la  route  nationale  n*  73,  en  divers  points,  entre 
Pont-de-Roide  et  la  frontière  suisse  (Doubs) 

Décret  autorisant  l'allongement  du  bassin  de  radoub 
de  la  Ciotat.  —  Cahier  des  charges  y  annexé 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  à  exé- 
cuter, sur  la  ligne  d'Avignon  h.  Marseille,  pour  l'éta- 
blissement d'une  gare  de  triage  par  la  gravité  à 
Miramas  (Bouches-du-"Rhône) 

Décret  portant  qu'il  sera  procédé  à  la  restauration  du 
pont  de  Manosque.  sur  la  Durance  (route  nationale 
n*  207)  (Basses-Alpes) 

Décret  prorogeant  le  droit  de  tonnage  établi  au  port 
du  Tréport 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  d'un 
pont  en  maçonnerie  sur  l'Erieux.  aux  01  li ères,  et 
rectification  de  la  route  nationale  n*  103  aux  abords 
dudit  pont  (Ardèche) 

Décret  portant  limitation  du  rivage  maritime  sur  le 
littoral  de  la  commune  de  SamtNazaire  (Loire- 
Inférieure) 

Décret  relatif  aux  réquisitions  militaires 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement  d'une 
ligne  de  tramway  entre  la  frontière  suisse  et  Dou- 
vaine  (Haute-Savoie) 

Décret  qui  détermine  les  formes  suivant  lesquelles  la 
compagnie  de  chemins  de  fer  départementaux  sera 
tenue  de  justifier,  vis-A-vis  de  l'Etat,  des  dépenses 

Sour  travaux  complémentaires,  des  recettes  et  des 
épenses  d'exploitation  de  diverses  lignes  qui  lui  ont 
été  concédées : 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  de  pro- 
longement de  la  route  départementale  n'  74,  de 
Montrouge  à  Issy,  sur  les  communes  de  Montrouge 
et  Gentilly  (Seine) 

Décret  modifiant  le  tarif  des  poudres  de  mines  ....'.. 

Décret  portant  abaissement  dé  l'impôtsur  la  dynamite. 

Décret  approuvant  la  substitution,  an  sieur  'Alesmo- 
nières,  de  la  compagnie  des  chemins  de  fer  écono- 
miques du  Nord,  comme  rétroressionnaire  <hi  tram- 
way d'Annemasse  à  Snmoêns  et  embranchements.. 

Décret  approuvant  la  substitution,  aux  sieurs  Huiz, 
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12  Juillet 

16  juillet 

18  juillet 
22  juillet 
!6  juillet 

Id. 


Suilt  des  Dicrels. 

Salvador.  S'IlermanD  et  Labedau,  de  la  coui[ 
des  chemina  de  fer,  k  vuic  étroite  du  Midi  ci 
rélrocessionnaire  du  tramway  de  Bayonae  à 
rjti,  par  Snint-Jean-d'Anglet,  avec  embraaclii 
sur  le  lycée  de  Marracq 

Uécretdéclarantd'utilitë  publique  l'établisiemeDl 
sectiOQ  de  tramway  de  Lamotle-Beuvron  k  Blo 
la  route  uatiouale  o*  156.  et  anaulaut  la  déda 
d'utilité  publique  pour  la  partie  située  en  deb 
ladite  route 

Décret  relatif  à  la  concession  du  tramway  de  Tl 
&  Rivei-sous-Thonon 

Rectification  de  ta  route  nationale  n'  168  dans  I 
de  Bns-Bourg,  à  la  sortie  de  Moncontour  (CAt 

Nord) 

lèfflement  d'administration  publique  relatif  au 
pluis  réservés  aux  andeas  sous-ufBciers  des  a 
de  terre  et  de  mer 

Organisation  de  la  «anle  des  voies  de  commuRÎt 

Rotlacheuicni  de  la  direction  des  bAtimeats  ci' 

Rapport  adresse  au  Président  de  la  République 
Ministre  des  travaux  publics,  ayant  pour  obji 
ganisation  de  l'Ecole  nationale  des  Ponts  et  Chaus- 
sées, de  rKcolc  nationale  supérieure  des  Mines,  de 
l'Ecole  des   Mines  de  Saint-Etienne  et  des  Ecoles 
des  mattrcï-ouvriers  mineur)  d'Alais  et  Douai 

Emploi,  en  temps  de  guerre,  des  inK^nteurs  des  Ponts 
et  Cbaussées  et  des  Minet  dans  le  servie 
tendance  militaire 

Dt-cret  modiCant  l'article  f  du  décret  du  i  août  IS19. 
relatif  à  la  n^partition  des  alfaires  entre  les  quatre 
seclioni  administratives  du  conseil  d'Etat 

Décret  portant  organisation  de  l'Ecole  nationale  des 
Ponta  et  Chaussées 

Rectification  de  la  route  départementale  n*  Il  (Basses- 
Pyri-nftes)  de  Mauléon  à  hidache.  cftte  de  Berlingot. 

Décret  relatif  à  la  vente  des  cartouches  de  dynamite. 

Décret  relatif  à  l'exécution  des  travaux  pour  la  réou- 
verture du  grau  de  Roustan  lUouches-du-Ilhûne). , . 

Décret  relatif  à  l'e\écuti'>n  des  travaux  pour  l'appro- 
rundissemeiit  partiel  du  bassin  de  l'Eure,  au  port  du 

Décret  portant  luodillcation  du  règlement  général  de 
ptlolngc  du  1"  arrondissement  niarilime.  en  r«  qr' 
concerne  les  stations  de  la  basse  Seine  maritime. . 

Décret  portant  modification  du  règlement  général  de 
pilotage  dans  le  4*  arrondissement 


221 

3S1 

3il 

322 

939 
333 

381 

381 

38! 

387 

tASl.É    CHliONOI^OlîJQlB 


INDICATIONS  D 


Décret  portant  réduction  de  la  taxe  applicable,  dans  le 
port  de  Calais,  aui  voyageurs  exeursionnistea  por- 
teurs de  billets  d'aller  et  retour  vninbles  pour  — 
jour  seulement  et  voyagt;flnt  par  paquebots  spécial 

Décret  modiGant  les  condilious  de  perception  i 
taxes  établies  dans  le  port  de  Bouloftoe  par  la 
du  4  décembre  lb88 

Décret  approuvant  :  1'  la  substitution  de  ta  sociétË 
des  tramways  de  Paris  cl  du  départemeot  de  la 
Seine  à  Ja  compagnie  des  tramways  nord  de  Paris. 
pour  la  concession  des  tramways  nord  de  Paris  ; 
2'  la  substitution  de  la  compagnie  générale  de  tram- 
ways à  la  compiignie  des  tramways  sud  de  Paris,' 
pour  la  concession  des  tramways  sud  de  Paris 

Décret  approuvant  un  traité  relatif  à  l'e^iploilalion  do 
tramway  Tuniculaire  de  Ballcville,  à  Paris 

Décret  autorisant  l'exécution  des  travaux  d'améliora- 
tion de  l'entrée  des  jetées  du  port  d'Ouistreham 
(Calvados) 

Amélioration  de  l'entrée  des  jetées  d'Ouistreham  (Cal- 
vados)  

Taxes  apercevoir  sur  les  navires  qui  abattront  au  pon- 
ton de  carénage  du  sieur  HivîD,àDunkerque(Nord). 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  ta  II  au  te- Vienne,  d'une  ligne  de  tramway  entre 
ta  Juvénie  et  Saint-Yrieix 

Décret  nioitiliaot  le  règlement  général  de  pilotage  pour 
le  l'arrondissement  maritime,  en  ce  qui  concerne, 
ta  station  de  la  l>arre  de  Itayonne  ou  du  tloucau  et 
la  station  de  l'Adonr 

Décret  sur  l'expropriation,  pour  cause  d'utilité  pu- 
blique,dans  les  établissements  français  de  l'OcéanieJ 

Décret  approuvant  le  changement  de  concessionnaire 
des  traui«ays  de  Rueil  a  Marly-le-Roi.  de  Rueil  à' 
Courbcvoie  el  de  Port-Marly  a  Saint-Germain | 

Décret  autorisant  l'exécution  de  travaux  pour  l'amé-' 
lioralion  du  port  d'Alger  ' 

Amélioration  du  port  d'Alger 1 

Décret  autorisant  l'exécution  de  travaux  pour  l'amé- 
lioration do  la  baie  de  Snmuie | 

Amélioration  du  canal  lat<'-ral  à  la  Loire,  entre  Digoin' 
el  l'écluse  de  Maimbray  (, Satin e-et-Loire) ' 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  une  conduite  d'eau 
salée,  sise  sur  les  communes  de  ttriscuus  et  d'Urt,  ' 
arrondissement  de  Bayonne 

Çécret  autorisant  la  reconstruction  de  la  jetée  de  l'KsI 
au  port  de  Dunkerque 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement. 
dans  In  banlieue  de  Marseille,  de  diverses  li^'ncs  de 
tramways.  —  Traité  et  calùer  des  charges I 
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DAT» 

des 
décisions 

1890 

26  août 

27  août 
22  sept. 
3  nov. 

Id. 
13  nov. 
21  nov. 

25  nov. 

28  nov. 
Id. 

Id. 
1"  déc. 

6  déc. 
Id. 
Id. 

11  déc. 

12  déc. 
18  déc. 


INDICATIONS  DES  MATIÈRES 


Suite  des  Décrets. 

Rectification  de  la  roule  départementale  n*  11  de  Va- 
lence à  Vernoux,  entre  les  Granges  et  la  route  na- 
tionale n*  86  (Ardèche) 

Décret  portant  création  d'un  droit  de  tonnage  au  port 
d'Alger 

Construction  d'une  digue  sur  la  rive  droite  de  la  Seine, 
entre  le  Trait  et  la  Mailleraye  (Seine-Inférieure) — 

Décret  qui  règle  les  conditions  d'exploitation  du  ser> 
vice  de  touage  à  vapeur,  installé  aans  le  souterrain 
de  Pouilly  (canal  de  Bourgogne) 

Rachat  de.  la  concession  du  pont  suspendu  d'Itxassou 
sur  la  Hive,  route  nationale  n°  132  (Basses-Pyrénées). 

Extension  des  installations  des  stations  de  Lion-d'Or- 
Croissanville  et  de  Beuvron  (Calvados) 

Etablissement  d'un  fossé  conduisant  dans  la  rivière 
d'Ailaine  les  eaux  provenant  du  lavage  du  quai  a 
Bestiaux  de  la  gare  ae  Délie 

Installation  sur  l  accotement  de  la  route  nationale  n**  88 
de  la  voie  du  tramway  de  Saint-Etienne  à  Firminy 
(Loire) 

Construction  d'un  pont  pour  le  passage  de  la  roule 
nationale  n'  75,  sur  Tlsère,  à  Grenoble  (Isère) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement 
d'un  chemin  de  fer  des  raines  de  Communay  à  la 
gare  de  Chasse  (IséreJ -. 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  voies  ferrées 
des  quais  du  port  de  la  Rochelle 

Décret  approuvant  la  substitution  de  la  Compagnie 
des  chemins  de  fer  d'intérêt  local  de  l'Anjou  aux 
concessionnaires  primitifs  du  chemin  de  fer  à  voie 
étroite  d'Angers  à  Noyant 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  voies  ferrées 
des  quais  du  port  de  Hochefort 

Décret  relatif  à  l'utilisation  par  le  public  des  grues 
installées  au  port  de  Rochefort 

Décret  autorisant  l'exécution  des  travaux  d'améliora- 
t  ion  au  port  de  Djidjelli  (département  de  Constantine). 

Décret  approuvant  la  substitution  à  M.  Marius  Guillot 
de  la  Compagnie  des  chemins  de  fer  de  la  Camargue 
comme  concessionnaire  de  lignes  d'intérêt  local 
dans  le  département  des  Bouches-du-Rhône 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement 
d'une  ligne  de  tramway  formant  le  prolongement 
de  la  ligne  de  Vincennes  à  Ville-Evrard,  dans  le 
département  de  la  Seine , . . . 

Décret  portant  déclaration  d'utilité  publique  de  la 
rectification  de  la  route  nationale  n*  57,  entre  Rioz 
et  Vorav  (Haute-Saône) 


3IUMÉIIOS 


CfB   6 
T3.2 


.s  ^ 


942 

828 
843 

9i:- 
945 
945 

946 

941! 
947 

94S 
952 

960 
101.- 
1053 
105(i 

1057 

105 
10609 
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OATtS 

décisions 


f890 
19  déc. 


i89( 
6  janv. 

13  janv. 

15  janv. 

23  janv. 

24  janv. 
31  janv. 

13  fév. 

1 6  fév. 

Id. 
18  fév. 

Id. 

20  fév. 
2  mars 


3  mars 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Décret  relatif  à  l'unification  des  différents  services 
d'outillage  que  la  chambre  de  commerce  du  Havre 
est  autorisée  à  administrer  sur  les  quais  du  port  du 
Havre  et  du  canal  de  Tancarville 

1891 

Décret  autorisant  la  chambre  de  commerce  de  la  Ro- 
chelle à  établir  et  à  administrer  un  outillage  sur  les 
quais  du  port  de  la  Palice  (Charente-Inférieure).   .. 

Décret  portant  déclaration  d'utilité  publique  des  tra- 
vaux de  défense  du  faubourg  de  Marcaaieu  et  de  la 
route  départementale  n«  4  (Gerâ) 

Décret  portant  déclaration  d'utilité  publique  de  la 
rectification  de  la  route  nationale  n"  117,  dans  la 
côte  de  Nalzen  (Ariè^e) 

Décret  portant  déclaration  d'utilité  publique  pour  les 
voies  ferrées  établies  ou  à  établir  sur  les  (Juais  du 
port  de  Tonnay-Charente 

Décret  nommant  des  membres  du  comité  consultatif 
des  chemins  de  fer 

Décret  nommant  un  membre  de  la  commission  mixte 
des  travaux  publics 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  les  départements  de  la  Seine  et  de  Seine-et- 
Oise,  d'une  ligne  de  tramway  de  Paris  à  Arpajon. . . 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  Fes  voies  ferrées 
établies  ou  à  établir,  par  l'administration  des  che- 
mins de  fer  de  l'Etat,  sur  les  quais  du  port  de  Paim- 
bœuf  (Loire-Inférieure) 

Décret  relatif  à  l'exploitation  d'une  grue  établie  par 
l'administration  des  chemins  de  fer  ae  l'Etat,  sur  les 
quais  du  port  de  Paimbœuf 

Décret  qui  approuve  la  substitution,  à  M.  Lambert,  de 
la  Compagnie  des  chemins  de  fer  d'Aire  à  Fruges  et 
de  Rimeux-Gournay  à  Berck,  comme  concession- 
naire desdites  lignes 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  du  Nord,  d'une  ligne  de  tramway 
entre  Lille  et  Lambersart 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  voies  ferrées 
établies  ou  à  établir  sur  les  quais  du  port  de  Blaye. 

Rapport  adressé  au  Président  ne  la  République  par  le 
Ministre  des  Travaux  publics,  suivi  de  décrets  : 
1*  réorganisant  le  conseil  général  des  bâtiments 
civils:  2°  instituant  une  commission  supérieure  des 
bAtiments  civils  et  des  palais  nationaux;  3"  nom- 
mant les  membres  composant  ladite  commission.. 

Décret  portant  réorganisation  du  conseil  général  des 
bàtimenls  civils 


NUMÉROS 
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1061 


1069 

1072 

1073 

1074 
1147 
1147 

1147 

1162 
1163 

1104 

iie,-) 

H67 


1168 
1170 
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Dùcrel  concerowit  l'outillnge  des  quais  du  port  de 
-Nanlps 

Di'rret  appruuv.'inl  In  n''troi;i!«sinn  a  En  Soriété  des 
trftniwuvs  '■  vnpKur  du  Irauiway  de  ToursAVouvray. 

DùiTcl  autoriEiint  l'acquisiliiin  d'iin  luulériel  de  dra- 
Kn^'c  deitinË  à  l'approrondisnement  des  passes  et 
dieiiaux  du  purt  du  llavre  (Scine-lnrérieure) 

Décret  portant  substitution  de  la  ville  de  Durlal 
|Mnine-et-Loirc)  aux  druits  de  l'Klat  pour  io  râ^le- 
iiicnt  des  aligneiiicnls  de  la  route  dépa rie iiiea laie 
n°  IS,  dans  In  traverse  de  Durtal I 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  de  dé- 
rivation de  la  Scarpe  autour  ilu  Douai  (N'ord) I 

U<Vret  déclarant  d'ulitîlé  publique  l'établisseuienl  d'un 
ctioiiiiu  .le  Ter  ileslinê  a  relier  la  nouvi-ll<>  fosse 
d'Avion,  de  la  Société  de   Uévin,  à  son  garage  de 

Décret  portant  réulenient  des  carrières  du  départe- 
ment de  la  Loire- Inférieure 


TABLE   CHRONOLOGIQUE. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Décret  dëclarontd'utililË  publique  la  recliflvation  de 
la  route  nationale  n'  12,  entre  la  limite  du  Jura  et 
le  village  de  Levier  (Doiibs) 

Décret  déclarant  d'utilitf  publique  les  travaux  d'agran- 
disseruent  de  la  gare  de  Nantes-Mauves  (Lotre-lii- 
férieiire) 

Décret  approuvant  la  subalilution  de  concessionnaire 
tir  Ealigne  de  chemin  de  Ter  d'intérêt  local  de 
ramas  à  Porl-de-Bouo 

Décret  concernant  les  tramvays  de  Paris  et  de  sa  ban- 
Décret  portant  approbotinndes  travaux  à  erécuterpar 
la  Compagnie  P.-L  -M.  sur  la  ligne  d'Alger  i!i  Oran. 

Décret  relatif  à  1  établis  sèment  de  grues  nu  port  de  la 
Itochelle 

Décret  portnat  qu'il  sera  procédé  k  la  reconstruction 
du  pant  de  Savine.  sur  la  Durance  (llauteï-Alpes). . 

Décret  classant  des  parties  de  la  route  nationale  n*  19 
(territoire  de  BelTort) 

Décret  annexant  à  la  mute  départementale  n-  Il  l'ave- 
nue d'accès  à  la  gare  de  Lenglev-Voulaines  (Câte- 
dOr) 

Décret  portant  déclaration  d'utilité  publique  pour  les 
voies  ferrées  établies  ou  à  établir  sur  les  quais  du 
port  des  Sabies-d  Olonne  (Vendt^e) 

Décret  approuvant  la  substitution  d'une  société  ano- 
nyme au  concessionnaire  actuel  des  tramways  de 
Blois  h  Ouzouer-le-Marché  et  de  la  Motte-Beuvron  li 
Blois  (Loir-et-Cher) 

Décret  modifiant  les  conditions  de  perception  dei 
droits  de  lonnage  perçus  dans  le  port  du  Havre. . . 

Décret  classant  dans  la  route  nationale  n*  2  une  nou- 
velle voie  ouverte  par  la  commune  d'Aïn-Téuiou- 
chent  (Algérie) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  la  rectillcation  <le 
la  roule  nationale  n"  5M,  dans  In  cûte  de  Saint-Pierre 
(Meurthe-et-Moselle) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  la  rectificatio 
la  route  nationale  n"  lit,  dans   les  ci'ites  d'Albany 
(Landes) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement 
d'un  tramway  entre  VeyrieretCoUonges-sous-Salévr 
(Ilaute-Savoïc) 

Décret  interdisant  la  péctie  dans  la  rivière  de  la  Vczèro. 
commune  d'tJîcrche  ((^irrùie) 

Décret  modifiant  les  conditions  de'  la  perception  de 
droit  de  tonnage,  à  .Vantes 

Décret  approuvant  la  substitution  au  conressionnain 
imitif  de  la  compagnie  uieusicnno  dea  chemins  dt 
r  comme  concessionnaire  de  lignes  d'intérêt  local. 
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Suite  des  Décrets. 

Décret  portant  règlement  des  mesures  d'ordre  et  de 
police  pour  les  carrièrea  de  toute  nature  ouvertes 
nu  à  ouvrir  dnns  te  déparlemeot  des  Vosges 

Décret  portaal  règlement  de»  mesures  d'ordre  et  de 
police  pour  les  carrières  de  toute  nature  ouvertes 
uu  à  ouvrir  dans  le  départemenl  de  la  Meuse 

Décret  portant  règlement  des  mesures  d'ordre  et  de 
police  pour  les  carrières  de  toute  nature  ouvertes 
ou  à  ouvrir  dans  le  déparleineot  de  Meurthe-et- 
Moselle 

Décret  portant  règlement  îles  aiesures   d'ordre   et  de 
~itice  pour  les   carrières  de  toule  nature  ouvertes 
I  n  ouvrir  dans  le  déparlemeot  du  Calvados 

Décret  portant  établissement  de  nouvelles  voies  Ter- 
rées au  port  de  Rouen 

Décret  portant  règlement  des  mesures  d'ordre   et  de 
"-ilice  pour  les  carrières  de  toute  nature  ouverte» 
I  â  ouvrir  dana  le  département  de  Seinc-et-Oise. . 

Décret  nuUirisant  la  conati-uclion  d'un  pont  suspendu 
à  deux  voies  pour  le  passage  de  lu  route  natio- 
nale n- 10  sur  llsle,  à  Guîlres  (Gironde) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  tu  rectilIcatioD  de 
roule   nationale  n*  0  dan»   la  rampe   de  Sciei 
,  ..aute-Savoie', 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  I'établis9ement  d'un 
-"^emin  de  fer  d'Intérêt  local  d'Etre  m  bière  s  au  pla- 
au  des  Treize- Arbres  [ H aule- Savoie) 

Décret  déclarant  d'utilité  publi(|ue  l'établissement 
d'une  ligne  de  traoïn-ny  entre  CUambéry  et  la 
Motte-Servolex  (Savoie) 

Décret  ré^flanl  les  conditions  d'ulilisnlion  par  le  pu- 
blic des  ^ue»  installées  sur  les  quais  du  port  de» 
Siibles-d  Olonne  pur  l'administration  des  chemins 
de  fer  de  l'F.tat 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement  d'un 
réseau  de  tram«-ay  à  traclioii  méranique  destiné  à 
desservir  la  ville  de  Cherbourg;  el  sa  banlieue,  de 
Toiirlaville  à  (Jucripieville  [Manche) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement 
"une  ligne  de  tramway  â  traction  de  locomotives 
lire  Armenliére»  el  Hàlluin  ,Xord) 

Décret  déclarant  d'utilité  publimie   le  prolongement 

jusqu'à  la  gare  de  Perracne  de  la  ligne  de  tramv 

de  la  ville   de  Lyon   du  parc  de  la  Télc  d'Or 
Mouche 

Décret  autorisant  les  travaux  de  restauration  el  l'i 
lioration  des  digues  de  la  Loire,  entre  Nantes  i 
Martiniére  (Loire-Inrérieure) 
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TABLE  CHRONOLOGIQUE. 


Discret  relatif  â  l'Ëtabliascment  <le  iliversas  lignes  de 
tramn'ays  danii  le  dêparlemeot  de  la  Drdinc 

Décret  proro^^eant  les  nutnrisaliuns  nccunlées  à  la 
cbambre  de  commerce  de  Marseille,  d'administrer 
des  hangars  publics  et  uo  oulillage  hydraut' 
sur  les  quais  du  port  de  cette  ville 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  t'élablisseï 
d'une  ligne  de  tramways  entre  Pilhiviers  (Loin 
Toury  (Eure-et-Loir) 

Décret  autorisant  la  recoostruction  du  pont  de 
pas  sur  la  Duraoce  (Vaucluse) 

DËcret  approuvant  les  travaux  A  exécuter  par  la 
conipaKuie  de  l'Ouest- Algérien  sur  la  liKnc  de  Sidi- 
Bel-Abbés  k  llaa-el-Ma  (voie  de  raccorde  me  ut  dans 
la  gare  de  Magenta) ■. 

Décret  qui  déclare  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  de  la  Dordogne,  de  voies  Ter- 
rées destinées  à  desservir  le  quai  du  port  de  la 
Cité,  à  Périgueux 

Décret  relatif  A  rétablissement,  dans  te  département 
du  Calvados,  d'une  ligne  de  tramwaydeGrandcamp 
à  Isigny 

IK'cret  relatif  h  l'établissement  dans  le  département 
du  Calvados,  d'une  ligne  de  tramway  de  Dives  à 
LuC'Sur-Mer 

Décret  qui  accorde  la  franchise  postale  à  certaius 
runctionnaîres 

Décret  relatif  aux  travaux  d'amélioration  du  port  de 
Port-Hhu  S  Douarnencz 

Décret  déclarant  d'utilitéjjublique  les  voies  ferrées  éta- 
blies ou  àétablir  sur  les  quais  du  port  de  Dunkerqne. 

Décret  approuvant  le»  travaux  à  exécuter  par  la  com- 
pagnie de  l'Ouest-Algérien  sur  la  ligne  ie  Sidi-Hel- 
Abbès  à  Ras-el-Mâ  (ouvrages  d'art  entre  le*  station» 
du  Tilen-ïaya  et  de  tiedeau) 

Décret  portant  réorganisation  du  Comité  de  l'exploita- 
tion technique  des  chemins  de  fer 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement 
d'une  ligne  de  tramway  entre  Neuilly  et  Saint- 
Uenia  (Seine).  Cahier  des  ch.irges  y  annexé 

Décret  déclarant  d'ittilité  publique  la  rectiUcation  de 
In  route  nationale  n'  SX,  dans  la  rampe  du  Grand- 
Pont  (Loire) 

Décret  dérlaraut  d'utilité  publique  les  travaux  à  exé- 
cuter par  le  syndicat  du  (irand-Vcy  (Manctie),  pour 
la  i-onstrurtion  d'une  di([ue 

Décret  réglant  les  conditions  d'utilisation  par  le 
publii'  ifune  grue  iualallée  par  l'ailministralion  des 
clieiiiins  de  fer  de  l'tltat  sur  les  quais  du  port  de 
blaye  (liironde) 
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l.niS,    DECRETS,    ETC. 


Suite  des  liécre, 

Décret  relatif  à  la  Tormalion  d'un 
l'étude  des  règles  à  adopter  dans  l'essai  dea 
rinux  de  ronalructiou,  précédé  d'uo  rapport  a 
ïident  de  la  République 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  i 
lincntion  de  la  route  nationale  a'  I9t,  à  l'enl 
Saint-Plorent  (Corse) 

Décret  modiUanl  les  conditions  de  la  percepti 
droit  de  toDnnge  dans  tes  ports  de  la  RocbetI 
la  Pallice  (Charenle- inférieure) 

Décret  portant  règlement  des  mesures  d'ordre 

--lice  pour  les  carrières  Je  toute  nature,  oi 

h  ouvrir  dans  le  département  de  la  Marn 

Décret  qui  décliire  la  Laita  navigable  pal-  b 
depuis  son  origine  à  Quimperlé  jusqu'à  la  mi 

Décret  prononçant  le  déclnssemenl  du  canal  d 
tances  comme  voie  navigable  ou  flottable 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  la  rectiricat 
In  route  nationale  n*  lËi,  entre  llostrencm  et 

(Côtes-du-Nord) 

2  déc.        Décret  déclarant  d'utilité  publlaue  le  redrcssem 

chenal  de  Mornac  (Charente-Inférieure) 

7  déc.        Décret  qui  nue  les  Mutiles  de  l'inscription  niaril 

lie  des  eaux  salées  sur  le  canal   du  Havre 

.  _rviEle  (quarljer  maritime  du  Havre) 

Décret  qui  déclare  d'utîliti^  publique  les  ire.' 
exécuter  pour  la  transformation  du  canal 
druicq  ouSIawart.  en  voie  navigable 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  la  rectilîcat 
'a  route  nalionaie  n-  Ifil,  entre  Corlay  et  Gui 
{'/\tes-du-Nordi 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  la  reclifical 
la  route  nationale  n*  ;17.  dans  les  cistes  de  U 
Beason.  de  Vclleraux.  des  Champs-Ras  et  de 
puiniérc!  (llaule-Safine) 

Décret  autorisant  deronstruire  dans  une  dista 
2  mélre»,  du  ciMé  descendant  du  chemin  de 
Grenelle  au  Chaiiip-de-Mars.  à  la  condition  < 
consiruclion»  n'aient  pas  d'ouverture  du  ci 

Décret  npprouvanl  la  substitution  à  M.  Lanib 
la  c<inipa(.'nie  du  chemin  de  fer  d'intériH  local 
étroite  d  K^trées- Saint-Denis  à  Proissy,  < 
concessionnaire  de  ladite  ligne ', 

Décret  approuvant  les  travniix  à  exécuter,  par  li 

Sagnie  Paris-Lvon-Méditcrranée,  sur  la  Ugne 
Alger  :  t-  de  l'ullongenient  de  la  voie  ifévi' 
aux  stations  de  l'Ilabra  et  dn  l'Arbal  ;  2-  du 
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déel«.». 

INDICATION  DES  MATIERES 

î 

II 

II 

II 
III 

II 

III 
HT 

11 

II 

II 
II 
11 

11 

Éno» 
441 

n 
r,3t 

tt 
53a 

53! 
■i3!l 

loo: 

5Î9 

18'JI 
1892 

S  juiv. 

ISjinv. 

fèrement  de  In  flUtion   de  Mare-d'Eaii  à  la  Maison 
n'  207.  et  création  daos  cette  station  d'une  voie  de 

1892 

d'un  chemin  de  fer  minier  entre  les  puits  de  Quié- 
vrech.-kin  [mines  de  Creapin]   et   la  «are  de  Blanc- 

travers  la  ville  de  Dijon,  de  la  liRne  de  traniwai'  de 

Décret  portant  élarpsseriientde  la  route  dépnrtemen- 
iale  n*  14.  dans  la  traversée  de  TourcoinR  (Nord). . . 

d'Alger,  de  quatre  lignes  de  tminwars  à  traction  de 

iejanv. 

Décret  portant  substitution  de   la  ville    de   Saint-I.ft 
(Manche)  aux  droits  de  l'F.lat  pour  le  rèRlemenl  des 

Il 

Dëi-ret  réelnnt  l'interdiction  de  la  pêche  dans  la  Seine, 

8féï. 

Décret  portant  réglemeht  des  mesures  d'ordre   et  de 
police  pour  les  carrières  de  toute  nature,  ouvertes 
on  à  ouvrir  dsns  les    départements    de  l'Ain,    de 
l'Aisne,  des  Ardennes,  del'Aiitie.  de  l'Aveyron,  de 
la  t«te-d'Or,  du  Doubs,   de  l'Eure,    d'Eure-et-Loir. 

10  fêv. 

Décret  portant  rèi^lemenl  des  mesures  d'ordre  et  de 
police  pour  les  carrières  de  toute  nnliirc,  ouverte, 
ou  h  ouvrir  dans  les  départements  de  l'Hérault,  d'ille- 
et- Vilaine,  du  Jura,  du  Loiret,  du  Lot,  de  la  Manche, 
de  la  Marne,  de  la  Mayenne,  du  Morbihan,  de  l'Oise. 

li  fév. 

Décret  portant  rèRlemenl  des  mesures  d'ordre   et  de 
police  pour  les  carrières  de  toute  nature,  ouvertes 
nu  h  ouvrir  dans   les  départements   de  la  Haute- 
Saône.  Seine-et-Marne,  Somme.   Tnm,  Tam-et-Ga- 

13  tév. 

Uarl>e-du-TléIat  h  Sidi-Bel-Abbês,  et  d'une  voie  de 

I<1. 

Décret  approuvant  les  Iravaus:  de  la  Mené  de  La  Sé- 

n  fév. 

Oécret    déclarant    d'utilité    publique   rétablissement 
de  ta  concession  houillère  d'Atbi.  et  la  gare  d'Albi- 

Amalti  dtt  P.  et  Ch..  7-  ! 


-  Loit.  tic.  (Tables). 


LOIS,   DECRETS,   KTC. 


Siiilt  des  Décret». 


DÉcret  autorisant  \f 
exéc-uler  des  trav. 
ligne  de  Sidi-Bel-Abbèi  à  Ras-el-Ml 

Di:i^rel    déclarant   d'utilité    publique    l'établissemenl 
d'un  tramway  il  traction  mécanique  de  Char 
ft  la  Varenne-Saint-Hilaire 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissenienl 
dans  la  ville  de  Marseille  d'un  tramway  allant  de 
lu  place  des  Capucins  A  la  Blancftrde  et  au  cimetière 
de  saint- Pierre 

Décret  autorisant  la  chambre  de  commerce  de  Sniot- 

I     Malo,  \  Établir  et  administrer  un  service  d'outilloffe 

public  sur  les  quais  du  port  de  Saint-Mato-Saint- 


Coaq  (Kinistére) 

Décret  qui   déclare   d'utilité  publl 


i  rétablissement 


t   déclarant  d'utilité    publique    len   travaui  de 

:__    Ju  pont  d\\spres  (Hiii 

de  la  reclincnlion  de    la  route  Dationate  n*  ^3  â 


reconstruction   du  n 


d'Aspres  (Hautes -Alpes)  et 


abords  de  cet  ouvrajje, , 

DérrK  déclarant  d'utilité  publique  le  déplacement  dei 
la  ronduile  alimentaire  d'eau  de  la  sure  des  Salins! 

dll.VCTCÏ 

Décret  auloriannt  la  vbiuiibrc  de  commerce  de  Brest  a 
établir  et  à  administrer,  au  port  de  Brest,  i 
vice  d'outillanc  nuMic  (Cahier  des  charços  y  ai 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'élablissument  des 
nies  ferrées  destinées  a  desservir  les  quais  du  port 
B  J'hilipperilie 

Décret  autorisant  la  chambre  de  conimen-a  du  Tré- 
port  à  établir  et  h  administrer  un  hangar  !ur  li 
quais  du  port  du  Tréport  (Cahier  des  charges  y  ai 
neié) 

Décret  autorisant  la  commune  d'Ilennebont  (Mor- 
bihanl  à  établir  et  à  exploiter  une  grue  Hxe  sur  11 

Îuai  de  rive  Rsucbe   du   port  d'Ilennebont   (Cahiei 
es  clinrpes  y  annoté) 


TARLE   CHRONOLOGIQUE. 


4'iii:t 


Décret  purlant  exêrutioD  des  travaux  d'amélioration 
dps  passes  d'entrée  du  port  de  Port-Veodres  (Pyré- 
nées-UrieD  laies) 

Décret  autorisant  la  réffclion  des  portes  débe  de 
l'écluse  de   retenue  du  port  de  Dieppe  [Seine-lnfé- 

Décrel  aularisant  la  chambre  de  commerce  de  Roche- 
fort  (Charente- Inrérieiire)  à  établir  et  h  exploiter 
des  engins  pour  la  munuténtion  iIck  niarchandr-- 
sur    les  quais  du   port   de    Bochefort   [Cahier 
charges  y  annexé.) 

Décret  approuvant  In  substitution  h  MM.  de  Meuron  et 
Cuénod  de  la  société  anonyme  des  chemins  de  fer 
du  Salève  comme  coocessioimalre  de  la  ligne  d'in- 
tén^t  local  de  Veyrier  à  Monnetier-Momex  '.Hante- 
Savoie)  

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement  de 
trois  1i)n>es  de  tramways  dans  le  département  de  la 
llaute-§aûne  (Traité  dé  rétrocession  et  cahi— ■  ■<-• 
cbarses  y  annexés) 

Décret  qui  déclare  d'utilité  publique  l'établisse  m  eu  t. 
dans  le  ilépartement  de  la  llaute-riaûne,  de  trois 
lignes  de  tramn'ays  :  de  ta  «are  de  Gray-Gy  a  la 
pare  de  (îray'Esl.deGj  h  Uarnay  et  de  Bonchamp 
a  l*lancher-lcs-llines 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  Iravi; 
cuter  pour  l'installation  sur  l'accotement  de  la  roule 
nationale  n'  SU  dn  tramway  de  Saint-Ktienne  à  Fir- 

Décret  qui  déclare  d'utilité  publique  l'étaiiliasenienl. 
dans  te  département  de  la  Vienne,  de  dnux  lij,Ties 
de  tramways,  l'une  de  PoitiersàSiiint-Marlin-l'Ars, 
l'autre  sur  les  boulevards  de  Poitiers,  entre  la  place 
du  Petit-Blossac  el  ia  stniion 

Décret  portant  règlement  des  mesures  d'ordre  et  de 
police  pour  les  ciirriéres  ilo  toutcQature  ouvertes  ou 
a  ouvrir  dans  les  départements  des  Alpei  i.ll.iules-j. 
Atpes-Marilimes,  Ardéche.  Ariége.  Ilouches-du- 
IthAne,  Charente.  Qier,  Corrézf,  (k>r8e.  Creuse,  Dor- 
doçne.Drôme,  Gard,  (ianinite(lloute-),(;ers, Gironde, 
Indre,  Indre-et-Ljiire,  Is^re,  Landes,  Loire,  Lot-et- 
Garonne.  Lozère,  Pyrénées-Urientalec,  S.ivoie,  Vnu- 
cluse  et  Vienne  (Haute-) 

Décret  relatif  à  l'e.vécution  des  travaux  d'amélioration 
du  port  deMorcnnes(Charente-liLférieure) 

Décret  relatif  à  l'exécution  des  travaux  d'amélioration 
du  port  du  Tréport  et  du  débouché  du  canal  mari- 
lime  d'Eu  à  la  mer  |Scine-inrérieore) 

Décret  qui  approuve  lasubstitutionii  M,  Lambert  de  la 
compagnie  des  chemins  de  fer  d'intérêt  local  de  Milly 
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INDICATION  DES  MATIÈRES 


Suite  ito  U^ereh 

à  Formerie.  pnr  Songpnns,  et  de  Noyon  à  GuiscanI 

et  Laïsiftny,  comme  conceisionnnire  d*s  dites  Vigne; 

Décret  qui    nppruuve   la   substitution    à  M,  Clartiei 

Mtllon,  de  In  SûciSlé  anonyme  des  tramways  de   la 

tramvay  de  Chambéry  à  la  Motte-Servulex  

Décret  réKlant  les  alignements  des  quais  du  port  du 
Pouliguen  (l-oire-lofiirieurcj 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  le  remaniement  de 
la  pare  d'Arras  (l'as -de -Calai s) 

Décret  déclaranl  ({'utilité  publique  la  reconstruction 
du  pont  du  chemin  de  fer  île  ceinture  qui  Tranchit 
le  canal  de  l'Ourcn  ISeine)  

Décret  déclarant  d  utilJti^  publique  l'étiiblisaement 
d'une  lÎKiic  de  tramiray  n  traction  mécanique 
entre  Anncmasse  et  Etrcmbiéres  (Il  au  te -Sa  voie) 
[Cahier  des  charges  y  annexé.) ,, 

Décret  approuvant  les  travaux  A,exéi;uter  sur  ia  ligne 
de  Modzbah  à  Méchiem  (Algériel 

Décret  portant  rectification  de  la  mute  nationale 
n"  50  entre  la  route  nationale  n*  5  et  le  Moulin-  "■" 
la-Chaussée  [Seinel , 

Décret  portant  élargissement  de  la  route  dépi 
taie  n'  î  de  l'Aveyrtm.  entre  Saint-Saturntn  «.,  v^^.- 
pagnnc  

Décret  déclarrmt  d'utilité  publique  ta  reconstruction 
du  pont  de  Mescla  (AI|>Bs-Mi>ritimes) 

Décret  autorisant  In  construction,  iiu  port  du  Havre, 
d'un  bassin  spécial  pour  les  navires  chargés  de  pé- 
trole et  l'acceptation  des  offres  de  concours  de  la 
chambre  de  oouinierce ._ 

Décret  approuvant  la  substitution  à  dos  particuliers  dé 
la  société  iinonyme  des  chemins  de  fer  économiques 
du  Nord,  comme  rétr<)CPssionnaires  des  tramways 
de  Vienne  au  tirand-l.emps  et  aux  Quatre-Chcmins, 
et  des  Qu.itre-Kheniina  à  Gharavines 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement 
d'une  ligne  de  tramwnv  de  Bonsecours  à  Hergnias, 
par<>)ndéct  Vieux-Cohdë  (Nord] 

Décret  déclarant  d'ulililé  publique  l'établiisement 
d'un  tramway  de  Gogolin  à  Sainl-Tropeï(Var)  (Con- 
vention etcjinier  des  charges  y  annexés) 

Décrets  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement  de 

dans  I FI  ville  de    Reims   (Harnci  ((invention*  et 

cahier  des  charges  y  annexé-;) 

Décret  autorisant  la  reconstruction  du 
de  la  jetée  nord  du  port  d'Alger 


TABLE   CHRONOLOGIQUE. 


Décret  autorisant  une  société  anonyme  à  remplacer 
'e  aieur  Sartor  pour  l'exploitai  ion  des  ascenseur* 
•■l  monte-cliurgea  hydraufiques  de  In  ville  d'Alger. 

Décret  déclarnnt  d'utililé  publimie  la  rectification  de 
route  nationale  n°  iî  aux  «bords  du  pont  de  Can- 
.   leusurla  Haute-Deule  (Nord) 

Décret  déclarant  d'utilité  publi(]ue  l'écrètement  de  la 
route  nslionale  a*  172  au  droit  du  harno  de  Saint-L6 
(Manche) ; 

Décret  approuvant  les  modiflcalions   aux  gares 
rOued-Huuïna  et  des  Attafs  (ligne  d'Alger  a  Ora 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  la  rectiDcation 
la  route  nationale  n"  Bl  dans  les  cinq  cOtes  co 
prises  entre  Gray  et  Bonboillon  fHaute-SaAne). . 

Décret  portant  rectiHcntion  de  la  route  nationale 
n*  139  dans  la  cùte  de  Lnrochebeaucourt  (Charente). 

Décret  approuvant  le  projet  ila  grandisse  ment  de  In 
pare  ^e  Blidah  (lîpne  d'Alger  à  Oran) 

D^'crct  portant  abaissement  du  droit  d'attache  à  payei 
par  les  bateaux  qui  font  usage  des  loueurs  à  vapeui 
établis  dans  le  bief  de  partage  du  canal  de  Saint- 
Décret  déciarimt''d'ùiililé  publique  l'éûiblissémeni 
d'une  seconde  voie  entre  Ntutilly  et  Montreuil 
Uella.v  (ligne  de  Poitiers  a  Saumur)   

Décret  déclarnnt  d'utilité  publique  les  m odi/iu allons  à 
la  station  de  Nesle-Norniandeuse(ligned*AbanGourt 
au  Trèport) 

Diîcret  déclarant  d'utilité  publii^ue   la  rectilical 

route  départementale  n*  iS  du  Pu.v  è.  Saint-Agrève 
aule-Loire) 

Décret   déclarant   d'utilité  pu  M  ique    l'acqu    

terrains  pour  l'êipiilibre  ries  remblais  de  la  ligne  de 
Cavieuac  à  Itordeaux,  communes  de  Genon  et  Loi 

Décret  déclarant  d'iiEilité 'publique  j'élablissement  'd_ 
trois  lignes  de  trnmways  dans  le  département  de  la 
Gûle-dt>r 

Décret   autorisant    le   reiuplai'ement,  par   les   ponts 
axes  métalliques,   de    vingt-neur  ponts  suspendi 
sur  le  canal  latéral  â  la  Marne 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'assiiinisaement 
des  marais  traversés  par  la  ligne  de  Toulouse  a 
Bavonno.  communes  de  Samea,   Ouiclie  et  Uardos 

(Uasses-Pyrénéesj  

ëcret  déclarant  d'utilité  publique  l'amélioration  i 
la  station  de  Cinaples  (liffue  deKréventâ  UanacheE 

Décret  moiliflant  les  cnndilinns  de  perccpliiin  di 
taies,  applii^jibles  à  l'usHtie  des  hanjçars  élalilis  m 
les  quais  du  port  de  Huueo 
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LOIS,   DECRETS,    ETC. 


INDICATION  DES  MATIÊHES 


Suite  de»  Décitli. 

Rapport  au  Pri'sident  de  la  République  rrnnçnise  sur 

donnnnce  de  ISfK.runrcrnant  la  polioedes  chemiD! 
de  fer 

Décret  déolnrnnt  d'utilité  publique  l'étaliliiiemeDl 
!•  de  voies  ferrées  sur  les  quais  de  rive  droite  à  la 
Gariinne  nu  port  de  Unrdeaux  ;  3*  des  gares 
times  de  In  Dastide  et  de  la  Jaunie,  nu  ni^me  port 
(Conventior  et  cahier  des  charges  y  annexes) 

Décret  dérlnninl  d'utilité  publique  la  rectification  de 
la  route  nntiunnli'  n-  i  dnns  les  côtes  de  Barbezieux 
et  lllamont  [Meurthe-et-Moselle) 

Décret  déclarant  d'ulililé  publique  In  rectillcation  de 
lii  route  nationale  n*  11)3,  entre  la  Villntte  et  la 
Hibeyre  (Ardèche  el  liante-Loire) 

Décret  auto  ri  aanl  inchiil  d'un  matériel  de  draga«e  de 
pranile  puisnaoce,  pour  le  service  de  la  S(' 

rii-i-ret  déclarant  d'uiililiS  publique  la  rertilicotion  de 
la  route  nationale  n-  16G  dans  la  cAtc  dn  Pont-Ri 
berl  (lUe-el- Vilaine  et  Côtes-du-Nord) 

Décret  portant  réserve  du  poisson  dans  la  Corréze 
entre  le  barraf^e  de  la  Uiierle  et  le  pont  du  Cardinal 
(norrèïo) 

Décret  approuvant  rétablissement  d'ime  seconde  voie 
A  la  itarc  de  Has-el-Mà  (ligne  de  Sidl-ttel-Ahbés  à 
Hns-el-Mà) 

Itécrct  portant  reconstnirtion  des  portes  amont  de 
l'écluse  du  busain  à  flot  ilc  (irnnville  [Manche] 

Décret  autorisant  des  parliculiers   à  l'Inblir  et 
[litpr  tr-iiï  grues  à  vapeur  au  Tréport  (Seine 

■et  autorisant  la  rem  nain  ici  ion  des  porte»  « 
l'rcluscdu  liasïin  à  flot  de  tirnnvine  (Manc 

Décret  approuvant  la  rectification  de  In  route  i 
nale  n-  TK,  dans  les  cotes  de  Billv-Chcv 
(Nièvrel 

Décret  approuvant  les  travaux  d'agrandissement  de 
la  gara  de  Saint>Pourcain-sur-Sioule  (lifne  de  Va- 
rennes  à  Marrillatl  'Allier) 

Décret  déi'lHrnnl  d'utilité  publhiue  l'élablinseLuent, 
dans  Marseille  et  sa  banlieue,  de  lignes  de  tramways 
destinées  à  couiplfler  le  réseau  actuel ". 

Décrut  déclarant  d'ulililr  publique  la  déviation  de  la 
ligne  de  Niiues  à  Alais.  an  droit  des  gares  de  Tres- 
rrd  et  du  CnulTre  'Ganll.. 

DoiTCt  iimirouvanl  la  conslniclion  de  ileiii  nqueduM 
sur  la  ligne  de  la  Guerclie  à  Château niei liant 
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TABLR   CHRONOLOHIQL'B. 


Décret  déclarant   d'utilité  publique   l'établisse 
dans  le  département  de  la  Savoie,  d'une  ligi 
tramway  entre  Chambéry  et  Challes-los-Eaux, 
embranchement  sur   Leysse  (Convention  et  cahier 
des  charités  y  annexés) .    . 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  la  rectilication  de 
la  route  nationale  n-  T;<,  entre  la  fierre-de-Saisy  -' 
Changey  (Saûne-el- Loire) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissenienl, 
dans  le  département  da  l'Isère,  d'une  lifcne  di 
^amway  enlre  les  Quatre -Chemins  et  Voiron 

Décret  approuvant  la  construction  de  deux  citernes 
sur  la  ligne  de  Mëchiéra  à  Aïu-Serra 

Décret  approuvant  les  initallatluns  à  la  station  di 
Cbogues  (houillères  du  Pas-de-Calais). 

Décret  approuvant  la  construcliim  d'une  digue  di 
11.900  mètfres  de  longueur  sur  tes  rives  de  la  Saàoc 
(Saûne-el-Loire) 

Décret  autorisant  l'installation  de  deux  lignes  télé- 
phoniques à  Alger  et  k  Oran 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement  i 
d'une  ligne  de  tramway  de  Rosny-sous-Bols  à  lai 
Maltournée j 

Décret  approuvant  l'établissement  de  In  deuxième 
voie  entre  Alger  et  la  Maison-Carrée 

Décret  autorisantl'exliaussementde  la  digue d' Aiguës- 
Décret  qui  approuve  la  substitut] 
naires  primitifs  de  la  Société  des  etteinini 
de  montagne,  comme  concessionnaire  du  diemin 
de  fer  d'intérêt  local  à  crémaillère,  d'Aix-les-Baiu! 
auRevard  (S.-ivoie) 

Décret  approuvant  la  rectification  de  la  roule  dépnrte- 
mentalen*tdeMHrseilleHNlme9(B«uches-du-Hhûne). 

Décret  approuvant  la  rectilication  de  la  route  natio- 
nale B*  i''.  dans  la  cAte  deThonne-le»-Prés(MeuseV 

Décret  autorisant  l'exploitation,  au  moyen  de  la  trac- 
tion mécanique,  des  lignes  de  tramways  du  Louvre 
à  Sainl-Cloud,  du  Louvre  à  Sèvres  et  de  Sèvres  4 
Versailles » . . , 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  de  rec- 
tification des  routes  nationales  n"  3o,  37  et  30. 
dans  la  traversée  des  anciennes  Tort!  lient  ion  i 
d'Arras  (Nord) 

Décret  approuvant  la  subslilutinn  à  un  particulier  de 
la  compagnie   des    chr"  '--    ■*-    '—   ''-  '-    "-■■—- 


.    de    fer  de  la   Drriu 


Tain  à  _ 

rétro  cess  ion  n  aire   îles    lignes   de   Saint-Vallier    i 
Grand-Serre  et  de  Valence  à.  Chabeuil . . 


LOIS,    DECRKTS,    ETC. 


INDICATION  HE?  «ATIÈBES 


Décret  rcpi>rlanl  au  ô  septembre  13U3,  In  il 
par  l'arlicle  â  du  dOcrel  du  S  septembre  I 
les  exproprinlions  de  la  ligne  de  traniwayd 
camp  à  lsit'»y 

Décret  nmiLiiiant  iin  membre  «le  la  Ciiuimissi 
dea  travaux  publics  et  du  Ci>mitË  consul 

Décret  qui  auturïae  l'exéculion  des  travaux 
rundisseiiient  de  la  partie  est  du  bassin  Vt 
port  du  Havre  iSeî De- Inférieure] 

t89J 

Déerct  autorisant  la  construclioa  d'un  piim  su 
inc,  à  Paria,  entre  le  pont  de  llrenelle  et  celi 
int-du-Jour 

Décret  porlnnt   Bupoientnlion  des  dépenses  pré 

Sar  le  ilécrct  du  i:i  septembre  IHilU.  pour  les  iiiodi- 
calions  il  apporter  aux  i[are»  du  Uué  de  Constan- 
tine,  de  Uirlouta  et  d'Oneansville  (li^e  d'Alger  ii 
(Irao) 

Décret  classant  parmi  les  roules  départe menlajea  de 
la  l^i^le-d'llr  une  avenue  longeant  In  gare  de  Pouilly- 
cn-Auxois 

Décret  portant  déclaration  d'utilité  publique  pour  un 
réseau  de  tramways  à  traclinn  ilc  Womntives  dans 
les  départements  de  la  Charente-Inférieure  et  de  la 
Charente 

Décret  déclarant  d'uûlilé  publique  les  travaux  de  cons- 
Iriidion  de  la  roule  départementale  de  ta  i^eine 
n"  40.  de  Montreuil  k  Pantin  par  les  Lilas  :  partie 
comprise  entre  les  IJIns  et  Montreuil 

I>^rret  porlanl  luodilicution  au  caliier  des  charges  an- 
nexé nu  ilécret  du  iS  aoi'.t  IXNH  qui  n  aulorisO  la 
chambre  de  i^omrnercc  de  lluntlcur  fi  établir  et  ad- 
ministrer un  service  d'uutillage  public  dans  le  port 
de  Honneur 

I1t||<'ret  déclarant  J'ulililé  publique  l'ctablisiiemenl, 
dans  le  déparlement  de  l'Uêre.  d'une  ligne  de  tram- 
way entre  Grenoble  et  Veurcv 

Décret  portant  déclaration  d'ulifilé  publique  rétablis- 
sement, dans  les  dOpartcinents  de  l'Isère  et  de  la 
Savoie,  d'une  ligne  île  tr.tmnay  de  Voiron  (Isère)  à 
Sainl-lléron  (Savoie) , 

Décret  auti>rt5ant  la  substitution  de  pavages  en  pi 
ptiyre  aux  pavages  en  [irrs  sur  les  voies  cliarreliéi 
de  plusieurs  quais  du  l'i.rl-Vieox  et  des  bassins  du 
Nord,  a  .Marseille 
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rérut  déclarant  d'utilité  {iiiblique  l'établisseuie 
d'une  ligne  de  tramways  entre  Lons-le-Sauiiier 
Sainl-Clainie,  par  Moiraiie,  avec  eiiibrancheiiieut  s 

Orgelet  (Jura-. . . , 

Décret  relatif  bhk  appareils  ji  vapeur  à  bord  îles  b 


Décret  portant  créatiou  d'une  chaire  il'élcrtriitilé  in~ 
duatrielle  à  l'Ecole  nationale  siipOrieure  des  Mines. 

Décret  portant  déclaration  d'utilité  publique  pour  l'éta- 
blissement d'une  ligue  de  tramway,  dans  le  dépar- 
leuient  du  Hhûne,  entre  Lyon-Saint-Just  et  Sainte- 
Foy-lèi-Lycn ." 

Décret  qui  déclare  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  de  l'Isère,  d'une  ligne  de  trau>- 
nay  à  traction  mécanique  de  Vizille  au  Dourg-d'Oi- 
9an9,  avec  embranchement  de  Vizille  (place  du  Châ- 
teau] à  Sainl-Kirmin  el  aoï  plàtriéres  de  Mésa^e.. . 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  de 
recti  H  cation  de  la  roule  nationale  n'  164.  dan»  le 
déparlement  du  Finistère 

Décret  approuvant  les  travaux  de  modification  de  la 
halle  de  Bessaniorel  (Haute- Loire).  Ligne  d'Issin- 
(;eaii\  à  la  Voùte-sur-Liiire 

Décret  autorisant  un  particulier  à  établir  et  â  exploiter 
un  pont-bascule  sur  les  quais  du  port  de  Nantes... 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  des  travaux  a  exé- 
cuter, en  vue  de  l'extension  des  installations  du 
service  local,  à  la  stalion  de  t'Ule-Adain 

Décret  approuvant  des  travaux  complémentaires  aux 


le  départementale  u*  5  (Haute-Garonne), 
la  traverse  de  Montesquieu-Volvcstre... 

Décret  portant  modili<'alion  du  tracé  de  la  rectilica- 
tion  de  la  route  nationale  n*  H.  dans  ta  traverse  di 
Itlarseille 

Décret  qui  déclare  d'utililé  publique  l'installation  d'un 
service  de  halage  Tuniculaire,  dans  la  traverséi 
aux  abords  du  souterrain  du  Mont-de-BllIy,  su 
canal  de  l'Aisne  à  la  .Marne 

Décret    déclarant    d'ulilité   publique   l'êtablissen 
d'une  ligne  de  tramway  de  la  place  S  lin t- Augustin 

passée  entre  la  ville  de  Pans  et  la  conipaguit^  gén/' 
raie  des  Ouinibu!'  pour  la  concession  de  ce  Irainwav 
Décret  déclarant  d'utiliti 
la  roule  dé  par  te  m  en  la 
wane... 


LOIS,    DECRETS,    ETC. 


S  DES  UATIËRKS 


Suile  dts  Décrets. 


stxr-SeAae  et  eKleDsion  de  la  compagnie  nouvelle 
dei  tramwsys  de  Lyon  à  Xeii ville- su r-Saûne  et 
extension,  comme  rétrocessionnairc,  des  (ratDways 
de  Lyon  à  Neuville- au r-Saû ne , 

Décret  approuvant  l'établisse  ment  d'un  arn^t  sur 
lÎRne  de  Saacojn»  à  Lnpeyroiise 

Df^cret  portant  déclaration  d'utilité  publique  pouf 
second  réseau  de  tramways  dans  le  département 
la  Drônie 

Décret  approuvant  des  travaux  de  remaniement  de 
si^aux  et  aiguilles  sur  la  ligne  de  Philippeville  & 
Constantlne 

Décret  qui  relire  au  sieur  Saint-Clair  l'autorisation  de 
construire  une  jelée-promenade  à  Villers- 
(Calvados) 

DÉcrel  autorisant  la  chambre  de  commerce  de  Fdcamj) 
k  établir  et  &  administrer  un  outillage  sur  les  quais 
du  port  de  Fécamp. 

Décret  portant  approbation  de  la  substitut! 


;  ta  Société  du  chemin  de  Fer 


i  le  Monoi-ail 
de  Feurs  à  Panissiércs 

Décret  autorisant  la  chambre  de 
à  établir  et  à  administrer  un  hangar 
du  port  de  Bùne 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  la  rectiOcation  de 
la  route  naUonale  n*  HH,  entre  Bak  et  te  ruisseau 
de  Besael  (Ardèc-he) 

Décret    concédant    diïlinliivcmenl    à    la    compagnie 
P.-L.-M.  un  chemin  de  fer  de  raccordement  entre 
tes  lignes  Lyon  k  Marseille  et  de  Lyon  à  Nîmes 
moyen  d'un  pont  sur  le  Rhi'ine,  ii  Avignon 

Décret  déclarant  d'ulililépubliquerétablissemenl.dt 


Urii 


,  Di-cr 


int  div< 


X  à  exécuter  sur  les 

I      lignes  de  l'Ouest- Algérien 

Décret  approuvant  l'acquisition  d'un  matériel  de  dra- 
gage destiné  au  dévasemeni  du  port  de  Rochefort. . 
Décret  déi-larant  d'utilité  publique.   A  litre  d'intérêt 
général,  et  concession  définitive  du  chemin  de  Ter 

de  Coulances  à  Héeneville  (Manche) . 

Dérrct  déclarant  d'utilité  publique  la  rcrtllicnlion  de 

I     et  de  la  Maisun-Lévéqùe  ((Wte-d'Or). .. 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  la  rccllHcation  de 
I     la  roule  départementale  n*  9,  de  Draguignan  â  ~  ' 


TABLE   CHRONOLOGIQUE. 


DË^  MATIËHËS 


!3  juin 

îfi  juin 


Décret  déclarant  d'utilité  publique  la  rectilioalion  de 
la  route  nationale  n'  17.  dans  la  uAte  de  Bitlon 
(llaulc-Saône) 

Arrêt*  de  décentralisation  pour  le  contrôle  des  che- 
mins de  fer  d'intérêt  pénCral 

Décret  approuvant  les  Iravaus  d'aménagement 
halte  de  Laumoy  (ligne  de  ChMeaumeillanl 
Guerche) 

Décret  approiivanl  des  travaui  à  exécuter  au 
ligues  île  l'Esl-AlKcrien 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'a^andissomenl 
des  installations  de  la  petite  vitesse  à  la  gare  de 
Plombières 

Décret  autorisant  les  travaux  de  construction  d'u 
mur  de  quai  au  port  de  UatiouCt  (CAtes-du-N'ord 
et  de  ciiraçe  dudil  port 

Décret  autorisant  les  travaux  de  construction  d'u 
mur  de  quai  au  port  de  DahouSt  ( Côtes- du-Nordi 

Décret  autorisant  I  exécution  des  Iravaux  nécessaîn 
pour  la  consolidation  et  l'extension  des  ouvrages 
de  défense  de  la  pointe  de  Grave 

Décret  autorisant  l'exËcution  des  travaux  de  consoli 
dation  du  quai  vertical  Louis  XVIII.  k  Bordeaux.. 

Rapport  adressé  au  Président  de  la  llépublique  par  le 
Ministre  des  travaux  jiubllcs,  suivi  d'un  décret  ins- 
tituant une  commission  charfc'e  de  préparer 
r^fFlement  de  comptabilité  applicable  aux  con\ 

S  mes  de  chemins  de  fer  qui  exi^culent  des  travaux 
e  chemins  de  Tof  pour  le  comple  de  l'Etat 

Décret  classant  comme  annexe  de  la  route  nationale 
n*  208  la  voie  à  ouvrir  entre  le  pont  de  Villaron  et 
Thoraine  (H  au  les- Alpes' 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement  di 
Viimes  de  tramways  sur  le  territoire  des  coinmunei 
de  Nancy  et  de  Malzévîllc , 

Décret  autorisant  l'achat  d'un  remorqueur  destiné  aui 
draiiages  du  port  du  Havre 

Décret  approuvant  divers  Iravaux  à  exécuter  r-ar  Ici 
lignes  du  réseau  algérien  par  la  compagnie  Paris- 
Lyon-Méditerranée 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  de  la  Marne,  d'une  ligne  de 
tramway  entre  Cormïcy  et  Veriy,  par  Reims 

Décret  déclarant  d'ulilité  publique  l'établissement, 
dans  le  départemml  du  Tarn,  il'une  ligne  de  tram 
way  entre  (iraulhet  et  Laboutarié 

Décret  approuvant  les  travaux  d'agrandissement  de; 

S  ares  du  Chàtelet,  de  Cliarcntoo  et  d'Augy  (lignt 
e  ChAtcaunicillanl  à  la  Uuercbe^ 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  de  rec 


n  juillet 
20  juillet 

U  juillet 

i^  juillet 

28  juillet 

31  juillet 
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INDICATiQN  DES  M.\T1ÉBES 


2li  auilt 

:8  août 


III  E..[.t. 


Suite  des  Décrets. 

liflcation  de  In  route  nationale  n*  KS,  dans  la 
Mouline  [Aveyronl 

ItucreLriiii  déulare  d'utilité  publique  l'ÉIablis 
dans  les  dËpartcnients  de  l'Isère  et  de  la 
d'une  ligne  de  tramway  entre  Pnntcliura  el 
cliette,  avec  Biubrnncliemeiit  sur  Aiievard... 

Décret  dérlarant  d'ulilili'  publique,  k  titre  < 
gêniTal.l'i^tatilisxenientd  un. chemin  deferd'i 
a  Sara-Poteries  (Non!) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établisseaK 
tramway  de  la  place  oc  la  République  (à 
Humain  ville 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  et  concé 
titre  délinitir  à  la  coiiipa);nie  de  l'Est,  la  se( 
chemiu  de  Ter  d'EsbIy  â  Cuulummiers  compri 
Eabl.v  el  Crêcy, 

Décret  reportant" te  di'lni.  pour  les  expropriât» 
lignes  de  tramvavs  de  la  Urfiiuc 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établis: 
dans  la  ville  de  Dijon,  d'un  riiseau  de  tram 

j-  iiTinevea  j 

Décret  autorisant  la  substitution  à  un  partieull 
commune  du  Ratncy.  l'ounne  concessionnai 
l'urne  de  tramway  du  Raincy  à  Montfermeil. 

Décret  portant  prolongement  de  la  roule  lo 
n-  H  (Corse) 

Décret  autorisant  l'établissement,  dam  le  dépai 
du  Nord,  d'une  li^ne  de  trauiways  entre 
Amand  el  llellemmes 

Décret  approuvant  den  travaux  coinplénienla 
les  liâmes  de  l'Onesl-Algénen   

Décret  aiituriamil  les  travaux  de  construclio 
jeti'e.  —  Kmbarradérc  à  la  puinte  de  la  Feni 
pnrt  de  la  I lou I é- son s-<^n cale 

Décret  autorisant  la  conslniclion  d'une  jetée- 
cadèreauporldellonle-si>us-(:anuale(lire-et-\ 

Décret  ilt-claronl  d'ulilitc  publique  les  travnu 
trelien  dn  la  gnm  de  l.iKienx 

Décret  autorisant  les  travaux  d'amélioration  d 

■  du  iNiveriiai»  (Y..nncj 

Décret  déclarant  d'utilité  publii|ue  l'ét.ablis! 
dans  le  dé|>arlément  de  la  Cironde.  d'une  I 
trnNinay  entre  Hiirdcau\  et  le  village  dn  Yi 

Itauport  nilresséau  Pn'sidenlde  la  lléuubliqu< 
Ministre  des  travaux  publics,  suivi  de  deux 
cunccTuanl  la  rror);ani:iali<in  du  romîlé  con 


TABLE   CHRONOLOGTQl'E. 


IMDlCATtON  DES  aiATIËRES 


Décret  dÉclaraot  d'utilité  pubLque  l't'ttb  lisse  ment, 
dans  le»  départenieiits  de  la  Seiue  et  de  Seine-el- 
Oise,  d'une  lisne  de  tramway  eotre  la  porte  Maillot, 
à  Neuîlly,  et  Maison  s- Lattitté,  avec  embranchement. 

Décret portanlilÉclarationd'ulililB  publique  poun'éla- 
blissemeal  de  voies  ferrâcs  desttuOci  à  desservir  lé- 
guais du  port  de  Graaville 

Décret  qui  approuve  un  traité  passé  cutre  le  départi 
menl  du  Jura  et  M.  AlcËiiionières.  relaliF  au  dési: 
teinent  par  ce  dernier  de  la  rétrocession  du  tramway 
de  I.ons-le-Saunier  â  Suint-Claude  et  a  (Irf^elet 

Décret  fixant  les  aiignemenla  des  quais  de  l.esaep»  el 
Mont-Kibuudet   au  port  de  Rouen   (SeJne-lnté- 

Décret  autorisant  des  installations  à  établir  à  la  sta- 
tion d'Ilussigny  (Meiirlhe-el-Moselle) 

Décret  déclarant  d'utilité  publiaue  les  diverses  sec:- 
■'  ins  de  lignes  de  tramways  destinées  i.  couipléler 
..  réseau  actuel  de  la  ville  de  Heims 

Décret  portant  rectification  de  la  roule  déparlenien- 
talc  n*  I  du  Tarn,  du  village  des  Cabanes  à  tu  cOte 
de  Gaae 

Décret  déclarant  d'utilité  publiçiue  la  construction  de, 

Îuais  maritimes   à    l'exlréinilé   ouest  du  canal  de 
ancarville  au  port  du  Havre 

Décret  déclarant  d'utiliU  publique  la 

Îuais  maritimps    ji    l'extrémité    ouest  du   < 
ancarville  (port  du  Havre) 

Décret  relatif  h   l'éclairafie,  pendant  la  nuit, 
teaux  et  des  obstacles  k   la  navigation .   . 

Décret  approuvant  divers  travaux  a  eicécuter  par  la 
compagnie  de  l'Ouest -.algérien —    I 

Décret  autorisant  des  travaux  de  dérocheinent  dans 
la  darse  de  Philippevllle  (Algérie) I 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  la   rectification  de 
la  route  nationale  n*  5T,  entre   Baudoncourt  e 
lombier  (H  au  le -Saigne) 

Décret  modiriant  l'article  â  du  décrcldu  11  Juillet!  i»<3:i. 
qui  a  institué  une  commission  chargée  de  préparer 
un  règlement  de  comptabilité  applicable  aux  com- 
pagnies de  cbemins  de  Ter  qui  exécutent  des  tra- 
vaux pour  le  compte  de  l'Etat 

Décret  qui  approuve  la  substilulion  à  M.  Clarel  de  la 
société  dite  o  Compagnie  des  tramways  électriques 
de  Clermont-Kerrand  ( Puy-de-Dôme)  »,  comme  ré- 
troceiisionnaire  du  tramway  de  Monllerraud  à  lloynt 
avec  embranchement  vers  la  gare  du  cbeniin  de  fer 
à  Clermont-Kerrand 1 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  le  rescindcment 
du  cap  convexe  de  retitville  ( Seine- Infé rit 
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DATES 

des 
décisions 


1893 
18  déc. 
21  déc. 


22  déc. 

26  déc. 

Id. 
28  déc. 


1894 
16  janvier 

Id. 

25  janvier 

Id. 
■'10  janvier 

Id. 

Id. 
Id. 

!•'  fév. 


mDIC.\TION  DES  MATIÈRES 


Suite  (les  Décrets. 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  Tagrandissement 
de  la  gare  de  Narbonne  (Aude) 

Décret  qui  approuve  la  substitution  de  la  Société  lyon- 
naise des  forces  motrices  du  Rhône  à  MM.  Henry  et 
consorts  comme  concessionnaire  :  1"  de  la  cons- 
truction d'un  canal  navigable  à  dériver  du  Rhône; 
2"  de  la  distribution,  au  moyen  de  l'ékctricilc» 
dans  les  communes  de  Lyon  et  de  Villeurbanne,  de 
la  force  motrice  de  la  chute  d'eau  qui  sera  créée  par 
cette  dérivation 

Décret  substituant  la  ville  de  Reims  aux  droits  de 
l'Etat  pour  régler  les  alignements  de  la  route  natio- 
nale n"  ii  dans  la  traversée  de  Reims, , 

Décret  approuvant  les  travaux  à  exécuter  par  la  com- 
pagnie P.-L.-M.  sur  la  ligne  d'Alger  à  Oran 

Décret  autorisant  la  compagnie  P.-L.-M.  à  augmenter 
l'outillaçe  de  la  gare  d  Alger 

Décret  qui  déclare  d'utilité  publique  les  travaux  à 
exécuter  pour  l'endiguement  de  la  rive  gauche  de 
la  Saône,  en  amont  du  canal  de  Pont-de-Vaux,  aux 
territoires  de  Pont-de-Vaux,  Saint-Bénigne  et  Arbi- 
gny  (Ain) ; 

189i 

Décret  approuvant  la  substitution  à  .M.  Bernard  de  la 
société  anonyme  du  chemin  de  fer  de  Voiron  (Isère) 
à  Saint-Héron  (Savoie,  par  Snint-Laurent-du-Pont. 

Décret  autorisant  la  compagnie  Havraise-Péninsulaire 
à  établir  et  à  exploiter  une  grue  fixe  sur  le  quai 
d'Anvers,  au  port  du  Havre  (Seine-Inférieure) 

Décret  modifiant  le  tracé  de  tramway  de  Montferrand 
à  Royat \ 

Décret  fixant  le  traitement  des  sous-ingénieurs  des 
ponts  et  chaussées 

Décret  portant  approbation  d'un  avenant  au  traité  de 
rétrocession  ci>ncernant  la  ligne  de  tramwaj^  de 
Saint-Kugène  à  Rovigo  ( AlgtTie) 

Décret  comijlétant  l'artirlè  5  du  décret  du  6  août  1881 
relatif  à  l'établissement  de  voies  ferrées  sur  le  sol 
des  voies  publiques 

Décret  modifiant  rarticlc  .•>  du  décret  du  6  août  1881 
sur  les  Iramways 

Décret  portant  le  déclassement  comme  rivière  navi- 
gable de  la  partie  de  l'Orne  comprise  entre  le  pont 
Vaucelles  et  le  pont  du  chemin  ae  fer.  à  Caen 

Décret  mo<lifiant  les  conditions  dans  lesquelles  les 
ingénieurs  et  les  conducteurs  des  ponts  et  chaus- 
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TABLE   CHRONOLORIQre. 


nées,  les   infténieura  et   les  contrAleun  des   a 
peuvent  être  mis  eu  service  détaché 

Décret  qui  approuve  le  traité  passé  entre  la   compa- 
gnie du  chemin  de  fer  de  Paris  &  Orléans  et  Ir  ~- 
ciélé  des  tramways  de  Loir-et-Cher,  pour  la   < 
truction  et  l'exploitation  de  la  ligne  a  voie  étroite 

'de  Sainl-AiRnan-Nnj-ers  à  Blois 

I  Décret  qui   déclare   d  utilité   publique   les  travnu^t 
■     exécuter  par  la  compagnie  qu  Nord,  pour  le  prolor 
I     gement,  jusqu'au  |H>nt  de  Saint-Ouen,  du  chemin 
!      de  fer  dei  docks  Saint-Ouen  à  ta  Plaine-Saint-Denis 
(Seine) 

Décret  qui  prescrit  la  mise  en  adjuiJirntion  de  la 
I  cession  de  rexploitallon  de  la  forme  de  radou 
I      bassin  i  Dot  de  Bordeaux  (Gironde) 

Décret  approuvfint  une  convention  annexe  au  li 

du  8  août  1S91.  passée  entre  le  préfet  du   Loiret  el 
I      la  société  fermière  de  l'exploitation  de   la   ligne  de 
tramway  de  Pithivicrs  à  Toury,    relative  a  l'aug- 
mentation du  matériel  roulant 

Décret  approuvant  les  travaux  à  execuler  sur  In  ligne 
de  Blideh  à  Berrouaghia 

Décret  substituant  la  commune  d'Issy  â  l'Etat  pou 
ia  révision  des  alignements  de  la  roule  nationale 
n*  189,  dans  la  traversée  d'Issy 

Décret  autorisant  la  compagnie  P.-L.-M.  h  augmi 
son  matériel  roulant  sur  le  réseau  algi^rien 

Décret   déclarant   d'utilité   publique    les   Irnvnu 
rectification   de  la  roiilè  nationale   n*   79   dans  la. 
montée  des  Vignes  (Ainl 

Décret  qui  autorise  l'établissement  d'un  droit  de 
tonnage  dans  le  port  de  Marseille 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  la  rectîlicatioi 
la  route  nationale  n'  80  dans  la  traverse  de  Chisscy- 
en-Morv;in  (Sailne-el-l.nire) 

Décret  déclarant  d'uliliti'  publique  l'établissement 
d'une  dérivation  de  la  Seine  entre  Brav  el  Li 
Tombe  (Seine-et-Mnroe) ' 

Décret  portant  règlement  d'administration  publique 
sur  les  Associations  syndicales 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  d'amé- 
lioration du  port  de  <^lvi 

Décret  approuvant  diverses  dépenses  à  faire  sur  li 
réseau  algérien  por  la  compagnie  l'.-L.-M  

Décret  oui  autorise  léloblisseuienl  d'un  droit  de  ton- 
nage dans  te  port  Duclair  (Seine- Inférieur^ . 

Décret  déclarant  d'ulititc  publique  le  rnconrdement 
des  deux  gare»  de  la  nve  gauche  de  la  Seine  à: 
Rouen I 

Décret,  déclarant   d'utilité  publique   l'i'IablissementJ 
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Suite  ite3  brcreis. 

ditns  le   département  de  la  Vendue,  d'une  ! 

tramway  entre  ClLallinB  et  Krotiicnlinc 

3  avril     '  DËiTcl  déclaraDl  d'utilité  publique  les  travau! 
[     cutcr  pour  la  rermeture  des  brèi-lies  de  la  d 

j      Union,  sur  le  Rtirjne  (Vaucluse) , 

12  avril      Décret  mndiflant  l'article   23   du   cahier  des 
annexe  au  d<!c;ret  du  30.  janvier  ISilS.  relnli 

Eloitalion   du   tramway   funiculaire   de  Tb 
ives->ur-Thonon. , 

Ui'crel  approuvant  luodilication^  au  cahier  des 
du    traoïway    de    Tbonon    à     Itivei-soiis- 

(llaute-Savoiej 

DéiTcl  substituant   la  ville   de   Nantes  aux  druits  di 

l'Etat  pour  les  alignements  du  quai  de  la  Fosse. . . 

Décret   déclarant   d  utilité     publique   l'établissement 

d'une  lifine  de  tramway  entre  la  porte  d'Allemagne, 

Décret  réfute  mentant  l'expluitatiiin  par  la  chambro  de 
ciunmerce  de  llordpiiux  du  service  d'outillage  ins- 
tallé DU  k  installer  sur  les  quais  et  dépendances  du 
port  de  celte  ville... 


2j  avril 
27  avril 


il'3riaK 


Compagnie  du  P.-L.-.M 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux 
construction,  sur  la  pointe  de  Penmarc'b,  d" 
phare  dit  :  l'bare  .f  Hckm/ilil 

Dtcret  portnol  modilication  du  cahier  des  char«es 
annexé  an  décret  du  5  février  iXUU  qui  a  autorisé  la 
chambre  de  commerce  de  l)ieppe  à  Olablir  et  à  nd' 
iiiinistrcr  un  service  de  remorquage  au  port  de  cette 

ivunt  la  sulislilution  de  la  « 


uiways  de   Itoubai: 
.: --ides  r 


à  la    V  Couipntniie 

concèdes  à  ces  deux  villes,  et  déclarant  d'utiblé 
publique  l'établiNsemenl  de  lignes  nouvelles  pour 
compléter  les  résenux  (Conventions  et   cahier  des 

chaifjes  y  annexësl 

Iléi-ret  portant  iiiuili  11  cation  au  décret  du  13  fé~ 
rier   1H9I  ayanl  pour   objet   rélalilisacnient  d'un 

amway  de  Paris  à  Arpajon 

Décret    auprmivanl   In   mmlilicatiiin  de   la   halle   de 

la  Vonlte-TriaMc  (ArdiVhe) 

Décret  déclarant  d'ulililé  publique  la  reclilication  de 
rnute  nationale  n*  Ij;  porte  du  Ouosnoy  à  Valcn- 
».e.  (S.rd) '. !'. 
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à  la 


du  tramway  de  Montreuil 


Décret  classant  coiume  annexe  &  la  route  naltonilc 
n'  86  partie  tlu  chemin  vicinal  n*  7,  commune  d 
[»  Voulle  (Ardèche] 

Diioret  déclarant  d'utililé publique  rêtablisgeiticDl  d'iii 
port  sec  à  la  halte  de  Guerbaville-la-Mailleriy< 
(ligne  de  Harentin  à  Cnudebecj  (Loire- Intérieure). . 

Décret  approuvant  divers  trivai-  ~  --'■—'—  - 
l'Ouest- Algérien 

Décret  qui  modifie  les  articles  ;it   et  ^4  du  ca 
charges    annexé  au  décret   du  24  décembc 

Sortant  concession  à  la  chambre  de  omn 
ouloffne-sur-Uer  d'un  outilla^^e  public  à 
dans  le  port  de  cette  ville 

Décret  qui  déclare  d'utilité  publique  l'établi 
dans  le  département  de  1»   Savnie,  d'une   ligne 
tramwajr  entre  Moutier  et  Brides-les-llains 

Décret  qui  déclare  d'utilité  publique  et  concède  à 
compagnie  du  chemin  de  fer  de  l'aris  k  Orléanïi  I 
nouvelles  voies  ferrées  à  établir  sur  les  quais  d'^ 
guillon  et  de  Saint-Louis,  au  port  de  Nantes 

Décret  qui  proliinge  la  durée  de  la  i-oncessiun  de  la 
compajznie  du  toua^e  de  la  Uasse-SeJne  et  de  l'Oise 
et  modille  le  tarif  de»  druits  à  percevoir  par  ladite 
compagnie 

Décret  modiriant  l'article  3  du  cahier  des  charges  an- 
nexé au  décret  du  17  aoiU  1891,  en  ce  qui  concerne 
le  tracé,  dans  la  traversée  de  Valence,  du  tramway 
de  Chabeuil  à  Valence 

Décret  relatif  au  personnel  des  commissaires  de  sur- 
veillance nùmluistrative  des  chemins  de  fer 

Décret  substituant  la  ville  de  Uurtal  (Malnc-et-Loirc) 
à  l'Etat  pour  le  règlement  des  alignements  de  In 
roule  départementale  n'  IS 

Décret  autorisant  les  travaux  de  dragage  de  la  passe 
de  Bardouville  (Seine-Inférieure) 

Décret  autorisant  les  travaux  de  comblement  d'une 
excavation.  Digue  du  Moulin-.Neur.  sur  la  Durance. 
&  PujTert  (VaucluseJ 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  d'amé- 
lioration du  canal  de  Roanne  à  Djgoin 

Décret  d 'améliora lion  du  port  de  Uinie  (C6tes-du- 
Kord) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  et  autorisant  les 
travaux  de  rescindemenl  du  rocher  Terrisse,  sur 
l'Ardéche  (Ardéchè) 

Anaala  det  f.  tl  Ch.,  ^^  béh  c.  —  Lois,  elc.  (Tables). 
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S  DtS  MATIKHES 


'e  dei  llêcrela. 

18  juillft  l)<:<Tct  nppnmvnnt  divers  Iravaux  à  exéculer 
lignes  lie  l'duesl -Algérie» 

30  juillet  Ui'rrel  i|iii  njipruuve  lu  Biibstiliitîon  ii  M.  Oa 
Siiciélé  aniiiiyiiiu  lies  clieiiiiiis  <le  fer  sur  rmi 

lies  liKiic*  (le  U'aiDwaya  daiii  te  départciniiiil  i 

brr'rel   ilèclarant  d'ulilité   publigiie    l'êlablisi 

dniis  le  ik-|inKcnieiil  Je  InUiruridc,  il'uae  liKnc  di 
Iniiowiiys  ù.  tracllon  de  lur.iuiiolive  entre  Hurilenui 
elCadilkt 

I)<>crel  njipruuvuul  la  subslilulion  à  U  *  Coin]iat'nie 
lyunDuise  des  IriLiiiwHys  et  chemina  de  fer  •  (le  la 
sin-ii'tê  anonyme  dite  «  Ci>iupnguie  lyi 
trainwH.yK  n  ruuinie  conresKiuiinnire  (les  lignes  du 
tinnt  Larnyette  à  l'asile  de  Bran  et  de  la  place  de» 
Cordelïers  un  cimetière  de  la  Uiiillotiére 

Itét-ret  inuilifianl  le  tracé   du  tramway  d'EI-AlTroun 
Marengo  (Aljrérle).. 

Uiicrel  portant  règlement  d'adniinistralion  publirgue 
pour  reii^cutîonde  la  toi  du  29  juinlSUl 

Discret  déclarant  d'utililé  piibllauc  rêtalilissemenl. 
dans  le  dûparlement  de  t'Aiti,  d'un  réseau  de  tram- 
way» a  tMCtion  de  locouiolives  à  vapeur 

Décr^'l  nuliiris.iiit  l'exécution  de  travaux  dans  le  port 
de  Honl-Audeiner  et  pour  la  ^é^c(^tton  de  la  digue 
nord  de  la  Hille  moritiioe 

Décret  di'clurtiiit  d'utililé  publique  divers  travau 
d'améliiiration  du  port  de  Bnstin 

Uéci'el  dfciariint  d'utilité  publique  tes  travaux  d'ami 
liuratiun  du  port  de  Uastia  (Corse) 

Décret  autorisant  les  drngafres  du  port  de  i'ont-Ai 
deuier  et  la  réFection  du  la  digue  Nord  de  la  Hille, 

Décret  approuvant  la  substituliun  â  un  particulier  de 
ta  comp;i);nic    du   chemin  de  Ter  de  betlre(;bi 
Hon.avecenibmncbement  sur  Bavai  (Nord  i.  coi 
coiicessiiinuaire  de  cette  ligne  d'intêrM  local. . 

Décret   déclarant   d'utilité    publiq 
d'une  ligne  de  tramway  à  irncliun  mêciuiique  entre 
S:unl-Maur  tes- Fusses   et  Vii 
ventlun  et  cnliier  des  charge!   _  .... 

Décret  appnnivnDi  la  substitution  à  des  particuliers 
■te  ta  Six'iélé  anonyme  dite  «  Co[up:ignie  des 
tramways  électriques  de  Dijon  »,  comme  rétroces- 
siiinn.iire  ilii  reseau  de  tramways  de  ladite  ville 

Di'cret  (|ui  appmuve  ta  substitution  aMM.  Urammont, 
Bellcnlaut  et  t'iiyc.  de  hi  Coiupngnie  des  tramways 
.  _._■...     ._    ..:■   _     _   —      -"- icessionnaire  (lu 
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INDICATION  DES  HATIEHES 


Décr..    ,.-..-     -      -    , 

le  département  de  la  Marne,  d'une  ligne  de 
way  entre  Epernay  et  Mareuïl-         ' 
Décret  déclarant  d'utilité  publique  le 
viationde  la  route  départementalen 

de  la  Faisanderie  (Saine) ..   ... 

Décret  apprnuTant  la  lubstitutiou  à  un  particulier  de 
la  compagnie  du  chemin  <le  Ter  rte  Maubeu^ie  ' 
Villers-Sire-,\ir(ile  (Nord)  c 
e  ligne  d'intérdt  local. 


Déi 


Portant  règlement  d'adDiinistration  publiqu 
exécution  des  articles  1,  2,  'i  et  2S  de  la  le 
au  29  Juin  189* 


l'exécution  des  articles  1,  2,  3  et  2S 
)  Juin  imi  sur  tes  caisse*  ;de  secours  et  de 
traite  des 

Décret  autorisant  les  travaux  et  aménagements  des 
Tormes  de  radoub  de  la  Citadelle,  au  port  du  Havre. 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  et  autorisant  tes 
travaux  de  construction  d'une  jetée-abri  au  golfe 
Juan  (Alpes -Maritimes) 

Décret  autorisant  les  travaux  de  construction  d'un 
mule  d'abri  au  port  de  Guilvinec  (Finistère) 

Décret  autorisant  la  construction  d'uneécurieâmoini 
de  2  métrés  de  la  ligne  de  Montauban  à  Rodez 

Décret  autorisant  la  veuve  Paris  ùouvFir,à  Versailles. 
deui  renélreï  sur  le  chemin  do  fer  de  Versailles 
(rive  droite] 

Décret  modiBant  le  tracé  des  lignes  de  Saintes  à  Mor- 
tagne,  entre  Mortogne- Ville  et  Port-Murta^e,  et  de 
Touvent  à  Jonzac,  entre  la  Bergerie  et  Guitiniéres. 

Décret  qui  modifie  \e  tracé  des  lignes  de  tramways  de 
Saintes  à  Mortogne  et  de  Touvent  ii  Joninc.  dont 
l'établissement,  dans  le  département  de  la  Charenti 
Inférieure  et  de  la  Charente,  a  été  déclaré  d'utilité 
publique  par  décret  du  20  janvier  1893. . . 

Décret  portant  déclaration  d'utilité  publique 
bitsaement  d'un  chemin  de   Ter  destiné  a  relier  la 
mine  de  la  Hieille  à  la  Brûlade  (Var) 

Décret  portant  déclaration  d'utilité  publique  pour 
l'établissement,  dans  le  département  du  RhOne, 
d'une  ligne  de  tramway  de  la  rue  Casimir-Périer  au 
parc  de  la  Tète-d'Or,  à  Lyon 

Décret  déclarant  d'utilité    publique    l'établissement, 
dans   le    département    de   la    Charente-Inrérieurc. 
d'une  ligne  de  tramway  à   traction  mécaniqi 
Saint-GeorgCH-de-Didonne   à    Pontaillac   avei 
branchement  sur  le  dépût  ù  Royan 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  la  rectification  de 
la  roule  départe  m  en  la  le  n'l,a'Kennebontà  Lanvéoc 
(Kiuislèret 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'ouverture  de  la 
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OEâ  MATIËRES 


Si(i/e  des  Det-rels. 

nouvelle  route  dêpartemenUle  n-  là.  entre  I 
de  Paris  et  In  route  départementale  n*  11,  à 
(Seine) 

Décret  autorisant  les  travaux  de  prolon);pmei 
jetée  ilu  port  de  FËcamp  (Seine- Inférieure] . , 

Décret  'Liitorisanl  les  travaux  de  proloai^nier 
ittée  nord  du  port  de  Fécump 

Décret  concernant  les  commis  de  rhydrauliqi 

Diirret  autorisant  la  transformation  en  port  droit  du 
porl  (le  lirnue  de  la  UApée  (Seine) 

DÉcret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  i 
dcfcnse  de  la  route  nationale  n*  130,  contre  li 
crues  de  l'Auloiio  {Gers] 

Décret  déclarant  d  utilité  publique  l'extension  de  la 
gare  de  Coudé  (Omei 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'agrandissement 
de  la  gare  d'Aix-les-llaîns. 

Décret  autorisant  la  rectification  des  routes  nationales 
'  38  et  ti  aux  abords  de  Saint-Omer  (Paa-de-Ca- 
'») 

Décret  autorisant  In  subulîtiition  de  grues,  à  la  gare 
Saint-André  (ligne  de  Digne  A  Saint-Andréa 

Décret  modifiant  l'article  i  du  décret  du  18  aoCit  IS93. 
déclarant  d'utilité  publique  l'établissement  de  tram- 
ways dans  In  ville  de  Dij<in 

Décret  approuvant  des  travaux  sur  les  lignes  de  BOne 
h  (iucImaetSouk-Ahras  à  Tébessa  (Algérie) 

Décret  d6c[arant  d'utilité  publique  la  reclilication  di 
la  route  départementale  n"  10  d'Etain  A  JoinviUe 
(Meuse) 

Décret  approuvant  les  travaux  à  exécuter  sur  ta  ligne 
de  Gi'ine-liuelma,  gare  de  Claire  fontaine 

Décret  portant  concession,  au  sieur  Alteau,  de  la 
forme  de  radoub  du  port  de  PaimlMBur^Li 

Décret  qui  déclare  il'utilité  publique  les  voies  ferrées 
établies  et  à  établir  pour  desservir  les  quais  du  port 
de  Brest ,... 

liécrel  déclarant  d'utilité  publique  l'élorgissement  de 
la  roule  départementale  n-  3,  de  Rlbérac  Jt  Chalus 
(Oordogne) , 
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way  entre  Vichy  et  Cusaet. . 
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TABLE   CHRONOLOGIQUE, 


Décret  portant  déclaration  d'iililité  publique  poiir| 
rétabli  s  semé  ni  d'une  ligne  de  tramway  entre  Ktaples 
et  Paris-Plage >    ' 

Décret  approuvant  la  substitution  h  M.  Altred  LBm-| 
bert  delà  Société  anonyme  des  chemins  de  fer  de; 
la  banlieue  de  Heims,  comme  rétrucessiunnairc  du 
tramway  de  Coriiiicy  à  W'ny.  |iar  Reiina j    ' 

Décret  flmnt  les  alignement»  des  quais  du  port  dci 
Croisic  (Loire-Inférieure), entre  le  cheminde  grande 
communlcalion  n*  H  et  le  chemin  vicinal  ordinaire 
n-1 -V 

Décret  déclara  ut  d'utilité  publique  l'exécuticu  d'une 
gare  i  Roanne  (Loire) |    V 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'élargissement  de, 
route  dêpnrtemenlale  n"  27,  de  Cierp  en  Espa^^nei 


Il  Itliin,  au  bief  de  partage  de  Mauvagcs 

Déi-rel  approuvant  la  conatnirtion  d'un  Irolloir  de- 
viml  les  tribunes  de  l'hippodrome  de  Sidi-btl-Abbès 
fAlgérie) ; 

Décret  riui  déclare  d'utilllc  publique  les  travaux  i 
canalisation  nécessaires,  sur  le  territoire  d 
comniunesdeClicby.de  Saint-Uuen,  de  l'Itc-SaiT 
Denis  el  de  (iennevdiiers  pour  l'adduction  des  cai 
d'é^out  destinées  à  l'irrigation  des  terrains  de 
plaine  de  Genncvilliers  et  pour  le  drainage  des 
eaux  épurées  de  la  nappe  souterraine 

IWerel  approuvant  la  ronatniclion  des  brttiments  de' 
CniUrs  des  stations  de  krairallali  et  de  Modzbnti  et 
des  maisons  cnntonniéres  de  Muley-Abd-el-Kad 
d'EI-Beïda  (Algérie) 

Décret  approuvant  la  construction  de  deux  passerelles 
sur  le  port  d'ci-linuage  et  le  liossin  des  chasses^es' 
du  pnrt  de  Calais *. . . . 

Décret  qui  approuve  la  subslilulion,  à'  la  t^mpa^nic 
géuérale  des  omnibus  de  Marseille  el  h  M.  A.  "' 
nier,  de  la  Société  anouynie  dite  »  Société  des 
mins  de   fer  el   tramways  du    Var  et  du    (!h 
comme  rêtrocessionnairc  des  réseaux  de  tramuavs 
des  villes  de  Nimes  et  de  Toulon  ' . 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissemciitsiir 
le  territoire  île  la  <'<immune  d'Aix-lcs-ltaiiis  et  dir 
Grésy-sur-Aix  (Savoie)  d'un  réseau  de  trouiways, 
destiné  à  desservir  In  ville  d'Aix-les-Bains  et  sa  ban- 
Décret  approuvant  les  travaux  à  exéruler  à  In  passe! 
des  .Meules,  sur  la  Seine  maritime  (Seine-lnrùrteure).| 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  à  exê-j 
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Suilf  des  I>^c.reh. 

culerpojr  t'installât  ion  d'une  voie  de  débord  A  la 
gare  de  MondragOD  (ligne  de  Lyon  ù  Avignon) 

Décret  portant  déclanlion  d'utilité  publique  pour  le 
-■-eiDin  de  Ter  reliant  la  mine   de   Uoudonville   à 
sine  de  Pont-Fleury  (Vleurtlie-et-Mo-ielle) ' 

Décret  Hp|>n)uvant  divers  travnux  K  Tniré  sur  la  ligne. 
lie  Souli-Atiras  à  Tëbessa  ((>)inpagnie  de  BOne  à 
(iuelina  el  prolongenierita) 

Décret  classant  parmi  les  routes  dépi<rte mentales  de' 
C.hnrenle  la  partie  de  la  roule  naliunale  n*  130 
,e  t  cote  de  Ijirocliebeauourt  ■ 

Décret  [{ui  déclare  ifutililé  publlone  les  Irav.  . 
ressaircs  pour  l'aménogenient  ducanal  de  Miinlyck 
(Nord)  en  c«nal  de  navigation. 

Décret  approuvant  une  cnnvention  passée  entre  l'Etat 
et  un  particulier  pour  la  concession  du  tramway 
de  la  place  de  ta  ttOpublique  ik  Pariiil  h  lloninin- 
ville  (Convention  y  annexée! 

Ui'crct  déclarant  d'utïlili'  publique  les  travaux  de  rec- 
'"ication  de  la  roule  nalinnale  n*  131   dons  la  tra- 
rsée  d'Agen  (Lot-et-Geronne) 

Dérret  dossant  connue  annexe  (le  la  route  nationale 
n-  -2U4,  le  chemin  vicinal  ordinaire  n-  I,  de  la  Tri- 
nité-Victor H  Logbct  et  le  chemin  île  grande  commu- 
nication n-  <8  de  I.Bghet  k  Turbie  (  Mpes-Maritimesi. 

Décret  approuvant  la  substitution  à  MM.  Bonnet  et 
Mandenienl  de  la  société  anonyme  dilei  Compagnie 
des  chemins  de  fer  à  voie  étroite  et  tramways  à. 
vapeur  du  Tarn  >.  comme  concessiimnaire  du  Iraiii- 
u-ay  de  liraulhcl  à  Lnboutarié 

IK'iret  autorisant  l'exécution  de  travaux  complémen- 
taires d'amêliiiraliou  du  port  d'Ariew  [Algériej 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  Ick  iravaut  néces- 
'^saires  pour  l'exhfiussenient  du  plan  d'eau  du  canal 
de  Cncn  à  la  mer.  et  pour   la  construrtioa  d' 
nouvelle  écluse  mantimc  à  Onistrelinui. . .., 

Décret  modinant,  en  ce  qui  concerne  l( 
du  matériel  roulant,  le  paragraphe  S  de  Tarlicle  k 
du  cahier  des  charges  annexé  au  décret  du  iii  Ju  ' 
let   1SU3.  relatif   à  l'éUblisseuient  d'une    ligne 
Iraniwny  de  liraulhel  k  LnboutariCi  (Tarn) 

Décret  purlant  transformation  des  jetées  s  l'embi 
churc  de   l'Adoiir    el  autorisant    l'ai^quisition  d'uni 
matériel  de  dragage 1 

Di'cret  relatif  à  la  inodification  des  décrets  de  conces- 
sion des  m  octobre  lS9â  el  i*.  janvier  1H»3,  concer-j 
nitnt  les  lignes  de  tramways  des  (Jualre-Cheminsi 
à  Voiron,  et  de  Voiron  à  Saint-Béron 


TABLE   CHRONOLOGIQrE. 


Décret  dédasBant  l'avenue  d'accès  «  In  gare  il< 
lise  [Uftue  de  Nancy  u  Mirecourl) 

Dëvret  modifiant  les  diapositiiins  régti 
divers  décrets  et  cahiers  de»  clinr),'es  qui  réfileiit  1i 
service  d'outillage  public  adniinislré  (Mrla  chambri 
de  commerce  de  Mnrseille  (Cahier  des  charges  ' 
annexé] 

Décrel  reportant  au  2S  janvier  18%.  le  dt'rtai  fixé  par 
le  décret  du  211  janvier  l<!93  pour  les  expropriations 
nécessaires  à  rétabli ssemeiit  des  trnoiu'ny!:  de 
Vriiron  à  Sainl-Béron 

[>écret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  à  exé- 
cuter pour  l'élargisse  m  eut  de  la  plale-torine  de  Ih 
Iranrhre  comprise  entre  les  gares  de  Parip  et  de  la 
Chapelle. 

Décret  approuvant  les  dépenses  à  faire  par  la  Compa- 
gnie des  chemins  de  fer  de  Paris  îi  Lyon  et  à  la 
Méditerranée  sur  la  ligne  d'Alger  à  t)ràn  (gare  d 
Blidai 

Décret  autorisant  la  chambre  de  commerce  de  Hoi 
Heur  11  établir  et  à  administrer  dans  le  port  de  llui 
(leur  un  uulillnKe  public 

Décret  autorisant  W  chambre  de  commerce  de  Caen 
empnmler  I.IUU.OOO  francs,  el  iï  établir  au   port  de 
Caen-Ouistreham  des  jiéages  maximn 

Décret  déclarant  d'iililité  publique  l'établissement 
dans  le  département  de  ^elne-et-Oise.  d  une  ligne  dt 
tramway  entre  Saiul-<icniiain-én~Lave  et  l'oissv.. 

Décret  d'urganisntion  du  contrôle  des  c^iemins  de  fer 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissenienl 
dons  le  département  de  la  Cironde.  d'une  ligne  di 
tramway  du  Vigean  au  bourg  d  Eysines 

Décret  approuvant  les  travaux  à  exécuter  pour  l'éta 
blisscment,  t^ur  la  ligne  de  Soukaras  a  Tébessn 
d'une  alimentation  d'eau    au   point    kîlomélriqui 

^^-^■^n 

Décret  portant  exécution  des  travaux  de  reconstruc- 
tion partielle  du  mur  du  quai  Est  du  liassiu  à  Do' 
extérieur   du    port  de   la  Itochelle  [Charente- In  té 

Décret  moiIlBnnl  larticie  38  du  cailler  des  charge- 
annexé  su  décret  du  9  janvier  IK!>I.  qui  a  roncédt 
n  la  chambre  de  commerce  de  la  Kochelle  un  ou- 
tillage public  sur  les  quaii  du  port  de  la  Pallicc. . . 

Décret  appriiuvaiil  lesécutiim  des  travaux  de  rcrons 
'-ui'Iinn  partielle  du  mur  de  quai  et  du  basMn  »  Ito 
teneur  du  port  de  La  Itochelle 

Décret  qui  autorise  l'emploi  de  la  traction  r''leclrii|iii 
sur  la  ligne  de  tramway  de  Lvon  (place  de  In  Cha- 
rité) âOuilins  (llhf^ne) '. .. 
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1895 
8  juin 

Id. 
13  juin 

Id. 
22  juin 
36  juin 


4  juillet 

5  juillet 

8  juillet 
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16 

juillet 

18 

juillet 

23 

juillet 

•27 

'juillet 

4 

août 

Id.         1 

1 

Id. 

Suite  des  Décrets. 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  néces 
saires  pour   le  prolonf?ement  de   la  jetée  du  port 
d'Erquy  (Côles-du-Nord) 

Décret  déclarant  dulililé  publique  les  travaux  néces- 
saires pour  le  prolongement  de  la  jetée  du  port 
d'Erquy * 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  la  rectiflcation  de 
la  route  nationale  n*  57,  dans  la  côte  de  Sauli 
(Haute-Saône) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  Touverture  d'une 
dérivation  de  la  Sèvre-Niortaise  sur  le  territoire  de 
la  commune  de  Vix  (Vendée) 

Décret  qui  déclare  d'utilité  publique  les  travaux  de 
construction  d'un  nouvel  égoiit  collecteur  général, 
dit  «  Collecteur  de  Glichy  »  (Seine) 

Décret  qui  approuve  la  suDstitution.  à  MM.  Oudin  et 
Pierre  de  la  société  anonyme  dite  «  Société  du 
tramway  d'Epernay-Ay-Mareuil  »,  comme  rétroces- 
sionnaire  du  tramway  d'Epernay  à  Ay  et  d'Ay  à 
Mareuil-sur-Ay 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  Tagrandissement 
de  la  gare  de  LunéviUe,  ligne  de  Paris  à  Stras- 
bourg  

Décret  portant  déclaration  d'utilité  publique  pour 
l'établissement,  dans  le  département  de  la  Gironde, 
d'un  tramway  à  traction  électrique,  entre  Bordeaux 
et  Pessac 

Décret  portant  déclaration  d'utilité  publique  pour 
l'établissement,  dans  le  département  de  Maine-et- 
Loire,  d'un  réseau  de  tramways,  à  traction  élec- 
trique, entre  Angers  et  la  Pyramide 

Décret  autorisant  la  reconstruction  d'un  pont  Sus- 
pendu à  Sainte-Foy-Ia-Grande  (Gironde) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'agrandissement 
de  la  gare  de  Paris-Est 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  du  Nord,  d'une  ligne  de 
tramways  entre  Saint-Pol-sur-Mer  et  Dunkerque.. 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  la  rectification  de 
la  route  nationale  n»  201,  dans  la  rampe  du  Noiret 
(Haute-Savoie) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement 
d'une  ligne  de  tramway  sur  le  territoire  de  la  com- 
mune de  Nice. 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement 
d'un  rc5o:iu  de  tramways  dans  les  départements  des 
Deux-Sévres  et  de  Maine-et-Loire 

Décret  qui  approuve  la  substitution  à  M.  Alfred  Lam- 
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bert,  de  la  Compasnie  du  chemin  de  Ter  de  Pont- 
de-la-Deûle  k  Pont-a-Uarcn  comme  cooceasioanûre 
du  chemin  de  fer  d'intérêt  local  de  Ponl-de-la-Deùle 
k   Pont-à-Marcq 

Décret  loodiBanl  le   tracé    du   tramway  de   Lon; 
Saunier   à    Saiiit-f'iaude,    prorofçeant  le  délai 
pour  les  expropriations  et  approuvant  la  rétro___ 
sioD  de  cette  ligne  à  la  Compagnie  générale  des 
chemins  de  fer  vicinauic 

Décret  déclarant  d'utilitË  publique  lea  travaux  k  exé- 
cuter pour  l'amélioration  du  canal  de  Calais,  dans 
la  traversée  de  celte  ville 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'acquisili 
terrains  sur  ksquels  sont  établis  la  prise  i 
les  divers  ouvrages  de  la  dérivation  dii  Cba 
Modane  (ligne  du  RhAne  au  mont  Cenia)... 

Décret  portant  approbation  d'une  modiucation  du 
tracé  du  tramway  de  Paris  à  Arpajon.  entre  les 
stations  d'Anlony  et  de  Wissous,  et  prorogeant  le 
délai  Dié  pour  les  expropriations 

Décret  déclarant  d'titililé  publique  l'établis  se  ment 
d'un  réseau  de  tramways  dans  le  département  d'Itle- 
et- Vilaine 

Décret  autorisant  le  développement  des  qunis  d( 
marée  au  port  de  Dieppe 

Décret  autonsaut  l'exécution  des  travaux  d'élargisse 
ment  et  de  prolongement  de  ta  jetée  nord  du  port 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  di 
construction  d'un  quai  sur  la  rive  gauche  del'Adour 
aux  allées  Marines,  i  Rayonne 

Décret  déclarant  d'utilité'  publique  les  travaux  di 
construction  des  quais  maritimes  sur  la  rivegaucbi 
du  canal  lie  Tancarville  au  port  du  Havre 

Décret  relatif  à  la  subsliluljon  d'une  s<>cii;té  anonymi 
au  concessionnaire  du  chemin  de  fer  de  Bussyi 
Ercbeu  (départements  de  l'Oise  et  de  la  Somme). . . 

Décret  approuvant  la  substitution  k  MM.  Bastin  et 
Grosset  de  la  société  anonyme  dite  t  Compagnie 
des  tramways  de  Pontcharra  à  la  Roohette  et  à 
Allevard  •  comme  concessionnaire  de  ladite  ligne. . . 

Décret  déclar&nl  d'ulililé  publique  l'établissement, 
dans  la  ville  du  Havre,  d'une  ligne  de  tramway  à 
IraCIion  funiculaire  enire  la  rue  de  Normandie  et  la 
rue  de  l'Abbaye,  au  lieu  dit  ta  Cdle-Sainle-Mani-. . . 

Décret  a|jprouvant  les  travaux  a  exùculer  pour  l'ali- 
mentation en  eau  potable  de  ta  station  de  Prudon 
(ligne  dcSainte-Barbe-du-T!élat  ft  Sldi-bel-Ahbès), 

Décret  autorisant  la  restauration  du  pont  suspendu 
de  Cordon  sur  le  Uhûne  (Ain) 
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Suite  des  llécreis. 

Diicret  uit>Jiflant  les  alit^ero^nU  du  boulevaii 
national  du  purt  <le  Calais  ( Pas-de-Calais) 

Diîrret  décinrant  d'utilité  publique  rélaliilK: 
d'un  roseau  de  tramways  dans  la  ville  du  lli 

Décret  déclarant  (l'utilit6pulili<jue  l'établissenie 
l'hfniin  lie  fer  Justine  à  relier  les  fosses  n' 
des  ll1in<^s  lie  Duiir^'es  (Pas-de-Calais) 

Décret  déclarant  d*iililite  jtiiihlinue  l'agrandi» 
des  iniInlIalluDs  du  service  de  lftj)elile  \ileii 
f^are  deVaranKéville  .lÎKiiede  Pans  à  Strasb 

Décret  approuvant  l'aniC-naKeiiientil'une  salle  ili 
aux  aleliers  de  t^ne-sur-nKil  (ligne  de  Se 
a  Lapeyrousc; : , . 

DiM'n-t  approuvant  l'élnrifisseiucnl  et  Texhansi 
de  la  Mille  lié  partent  en  Iule  n*  13  entre  le  pi 
et  le  vîilaire  de  Camarel 

DéiTct  déelnninl  d'utilité  put)ii<|iie  1:1  rectiPicai 
la  r<.>ule  nulionnlc  n'il,  dans  In  rùtedelu  G 
[i%aAne-et-l.^irc) 

Décret  qui  nuliirisc  la  Cliaiiiliro  de  iruuiiiien:e  i 
iiistrei'  la  Tiirme  île  radoub  élublie  dans  le  | 
(Valais  (PaB-de-(;alaJs) 

Décret  nutorltiiiiit  le  iiieur  Soiichay  fi  maintei 
exploiter  deux  cernes  fi  vapeur  sur  le  luai  de 

Décret  diVIarant  d'utilité  pi]|ilii)iie  la  recllllon 
la  route  ilépurtcmentalc  n-  4  du  Jura,  sur  li 
toire  de  la  cuimuune  de  Lnjoiix 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'étahliss 
dans  te  di'partemenl  d'HIe-el -Vilaine,  d'uni 
de  tramway  entre  P.'iramé  cl  llutbéneuf 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'nuverturede  n 
velles  carrières  au  quartier  île  l'F.staque  (Hoiiclies- 
dii-ltbAiie], avec  conslrucliund'un  chemin  de  fer  de 
service  et  d'un  port  d'embarilueinont. , 

Décret  ilu  Présirleiit  de  la  Itëpublique  fmncaise  ipi 
autorise  le  sieur  Cliiris,  iiropriétaire  ii  Grasse.  . 
prolonger  jUKiiu'aux  limiles  du  doiiuiine  piililic  di 
cliemin  de  Ter  Vatiri  ou  paxsafie  couvert  qu  il  se  pni 

S  ose  d'élnbllr  nnur  le  service  de  son  usine  Ei!<i 
<imssc  {Alpos-Unrilimcsl,  au  sud  île  la  sare  de  li 
li^uc  de  llraiini^nan  H  Mce  ^réseau  du  ïiud  de  lu 
Krnuce;.  eiinforniëment    aux    indtc.itîons   du   plar 

I      annexé  nu  présent  décret 

;  Décret  portant  uiodiHcnlii>n  nu  décret  du  -2  sep- 
tc'iiilire  Ilj7i  relntif  .j  la   uiimiiteitlinn  des  péti    ' 

1     et  autres  ni.itières  inllaniuinlil''s 

Décret   portant  modification   au    décret  du   21    jnil- 


TABLE    CHRONOLOGIQUE, 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


let  1875  qui  règle  le  transport  des  mntières  dange- 
reuses sur  les  voies  na  si  (tables  intt'rieurps 

Décret  déclaraal  d'utilité  publique  l 'Établissement 
dans  iedéparteinentduRhôue,  d'un  tr.imwayâ  trac 
lioD  électrique  entre  Oullins  el  Saint  Ocnis-Lavnl. , 

Ports  maritimes.  Manutention  des  pétroles  et  autres 
matiërcs  inll on) niables  (Discret  modiriont  1-  " 
cret  du  2  septembre  IBlt),  —  Voir  circulaires. 

Navigation   intérieure.   —   Eclairage  pendant  If 
des    bateaux  et  obstacles  fi  la  navigation   (Uiicret 
modiilantledêcretduaanov.  1)11)3).— V.  circulaires. 

Décret  qui  modîrie  l'article  3  du  décret  du  20  no- 
vembre 18H3,  concernant  l'éclaira({e  de*  bateaux  el 
radeau ?(.  ainsi  que  des  iibstncles  a  la  navigation.. . 

Décret  approuvant  l' installation  d'une  chaufferie  fi 
houiltoite  dans  la  gare  de  Pli  il  ippe  vil  le- Port  (ii)fne 
de  Phiiippeville  a  Constantine) 

Décret  déclarant  d'utilité  publiquela  rectilJ cation  de  la 
roule  nationale  n"  W  entre  Grenoble  et  Moutbonnot. 

Décret  dC'clarant  d'utilité  publique  les  travaux  ù  exé- 
~  ter  pour  le  déplacement  du  dépAt  de  locomotives 
_ .  la  gare  de  Mohon  (LiKne  de  Reims  h  CharieviJIeV 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement, 
dans  le  département  de  l'Isère,  d'une  ligne  de 
tramway  entre  Grenoble  et  Chaparcillan  (conven- 
tion et  cahier  des  charges  y  annexes) 

Décret  autorisant  les  travaux  de  proloni(emenl  com- 
plémentaire de  ta  digue  submersible  de  la  rive 
droite  de  la  baie  de  Cauche 

Décret  approuvant  rétablissement  de  deux  fosses  ii  pi- 
quer leieu  fila  gare  d'ABrcville  (ligne  d'Alger  S  Orani 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  In  rectilîcalion  de 
a  route  nationale  n*  tS6  dans  les  civiles  de  Pédcrnec 
1  de  Genézan  (Cùtes-du-Nord) 

Décret  du  Président  de  la  République  française,  qui 
remplace  par  de  nouvelles  disponiiionii  lu  dernier 
paragraphe  de  l'article  1"  du  décret  du  18  mai  ISH.ï 
approuvant  les  travaux  A  cxéi'-uler  ot  les  dépenses 
k  fati'e  par  la  Gonipiwnie  des  chemins  de  Ter  de  Pa- 
ris A  Lyon  et  /■  ta  Méditerranée,  pour  le  déplacement 
d'une  grue  hydraulique  et  d'une  .fosse  .'■  piquer  le 
feu  a  la  gare  de  Blida  (ligne  d'Alger  !i  Oran' 

Décret  tlxant  les  nligneoients  des  quais  rive  gnucht 
de  relier,  au  port  de  l'ouliguen,  entre  le  chemin  di 
gr.indc  communication  n"  l-i  et  la  plage 

Rapport  adressé  au  l>résident  de  la  Itépubliquc  pni 
M.  le  Ministre  des  Trav.iux  publics,  suivi  dedécrct* 
!■  portant  réorganisation  dt's  chemins  de  for  di 
l'Etat  1  2*  fixant  la  composition  du  .'onscil  du  rcseai 
des  chemins  de  fer  de  l'Etat 
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DATES 

des 
décidions 

1895 
16  déc. 


Id. 

Id. 

Id. 
17  déc. 

20  déc. 

1896 
!•'  janv. 

3  janv. 
Jd. 

4  janv. 

8  janv. 
10  janv. 

24  janv. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Suite  des  Décrets. 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  du  Calvados,  d'une  Wgne  de 
tramway  entre  Gaen  et  Onistreham,  et  approuvant 
la  substitution  de  la  société  anonyme  des  chemins 
de  fer  du  Calvados  à  la  société  des  établissements 
Decauville  aîné  comme  concessionnaire  du  tramway 
de  (îrandcamp  à  Isi^ny 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement 
d'un  chemin  de  fer  destiné  îi  relier  le  siège  d'ex- 
ploitation de  la  mine  de  fer  d'Houjécourt  au  che- 
min de  fer  de  Valleroy-Molneville 

Décret  approuvant  l'établissement  d'un  raccordement 
entre  la  voie  de  garage  «lu  point  kilom.  7870  de  la 
ligne  de  Soukaras  k  Tébessa  avec  la  voie  principale 
(côté  de  Tébessa) 

Décret  approuvant  les  dépenses  à  faire  sur  la  ligne 
de  Soukaras  ;'i  Tébessa  pour  augmentation  du  ma- 
tériel roulant 

Rapport  adressé  au  Président  de  la  République  par  le 
Ministre  des  Travaux  publics,  suivi  d'un  clécret 
portant  réorganisation  du  Comité  consultatif  des 
chemins  de  fer 

Décret  approuvant  l'installation  d'un  cnbinet  d'ai- 
sances, avec  fosse  fixe,  à  la  gare  de  Philippeville- 
Port  (ligne  de  Philippeville  h  Constantine) 

1896 

Décret  portant  promulgation  de  l'arrangement  addi- 
tionnel k  la  ('onvention  internationale  du  14  oc- 
tobre 18î)0,  concernant  le  transport  des  marchandises 
par  chemins  de  fer,  signé  à  Berne  le  16  juillet  189."». 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement  d'un 
embranchement  au  tramway  du  pont  Lafayette  à 
l'asile  de  lîron,  par  le  cours  Henri,  à  Lyon 

Décret  approuvant  les  travaux  à  exécuter  h  la  gare  de 
Morsott,  pour  rallongement  de  la  voie  d'évilement 
(ligne  de  Soukaras  à  Tébessa) 

Décret  autorisant  la  chambre  de  commerce  de  Fécamp 
à  établir  et  à  administrer  un  service  d'outillage 
public  sur  les  quais  du  port  de  cette  ville 

Décret  relatif  à  la  concession  d'un  réseau  de  tram- 
ways fi  la  ville  de  Saumur 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement, 
dans  le  département  de  la  Savoie,  d'une  ligne  de 
tramways  entre  Saint-Béron  et  Saint-Genix-d'Aoste, 
par  Pont-cle-Beau voisin 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'élargissement  de 
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DATES 

(les 
d^isioDS 

t8i)6 

10    féT. 


Id. 

15   fév. 

19  fév. 
Id. 


22  fév. 
24  fév. 

Id. 
26  fév. 

i  mars 

5  mars 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


7  mars 


la  roule  départementale  n"  11,  de  Mauléon  à  Uidache 
(Basses-PyréDées) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  à  exé- 
cuter pour  la  transformation  en  station  de  la  halte 
de  Brain-sur-l'Authion  (Maine-el-LoirO  et  la  dévia- 
tion du  tracé  du  chemin  de  fer  d'intérêt  local  d'An- 
gers à  Noyant 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  d'agran- 
dissement des  gares  de  la  ligne  de  Vitré  à  Fougères 
et  à  Moidrey,  entre  Vitré  et  la  limite  des  départe- 
ments d'ille-et- Vilaine  et  de  la  Manche 

Décret  gui  modifie  l'article  6  du  décret  du  2  juillet  1894, 
rclatii  au  recrutement  et  k  l'organisation  du  per- 
sonnel des  Commissaires  de  surveillance  adminis- 
trative des  chemins  de  fer ^ 

Décret  approuvant  le  prolongement  de  la  voie  d'évi- 
tement  de  la  gare  de  M'Daourouch,  sur  la  ligne  de 
Soukaras  à  Ténessa 

Décret  approuvant  les  dépenses  à  faire  par  la  compa- 
gnie Paris-Lyon-Méditerranée,  sur  son  réseau  algé- 
rien, pour  le  remboursement  de  sa  part  contributive 
dans  la  construction,  par  la  ville  de  Constantine. 
d'un  égout  longeant  la  gare  de  Constantine  (ligne 
de  Philippeville  à  Constantine) 

Décret  relatif  aux  retenues  opérées  sur  le  salaire  des 
cantonniers  de  l'Etat  et  à  la  bonification  des  pen- 
sions vingères  provenant  de  ces  retenues 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  de  la  Seine,  d'une  ligne  de 
tramway  entre  la  place  de  l'Eglise,  il  Pantin,  et  la 
route  de  Flandre 

Arrêté  portant  organisation  du  contrôle  des  chemins 
de  fer,  en  Algérie 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  à  exé- 
cuter pour  l'ouverture  du  bras  de  Mastro,  entre  le 
rocher  des  Prauds  et  la  queue  de  l'île  Lamotte  (Loire- 
Inférieure)  

Décret  approuvant  la  construction  d'une  maison  de 
garde  au  passage  à  niveau  n"  430  (ligne  de  Dragui- 
gnan  à  Grasse)  et  l'élargissement  du  passage  à  ni- 
veau 559,  sur  la  ligne  de  Grasse  à  Nice 

Décret  qui  transfère  à  la  compagnie  des  chemins  de 
fer  de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Méditerranée  l'autorisa- 
tion d'établir  et  d'exploiter  des  grues  roulantes  à 
vapeur  sur  le  (juai  Est  du  port  de  Saint-Louis- du- 
Rhôné,  accordée  par  décret  du  19  décembre  1887  à 
la  compagnie  nouvelle  du  chemin  de  fer  d'Arles  à 
Saint-Louis-du- Rhône 

Décret  approuvant  la  substitution  à  M.  Claret  de  la 
société  anonyme   «  Compagnie   du   tramway  élec- 
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S'uÙe  des  Dècreh. 

trU|ue  de  Puris  h  Romajoville  »  cumuie  concct 
nairc  du  tramway  de  la  place  du  la  KApublic 

R..ijiainville .... 

Décret  autorisaal  le  sieur  Cauen  ù  élabltr  et  il  ei 

ter  une  grue  ù  vupcur  sur  le  port  Sainl-Uenis  (Si 

Décret  déclarant  d'utilité    publique  l'établissen 

n>i  la  ville  de   Paris,  de  cinq  nouvelles  ligni 

iiitways  et  la  uiodilicalion  d  une  ligne  exista 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'étaDlissemenl 

traciiway  électrique  entre  Eapalv  et  Drives-Chi 

sac  (llaule-Loirei 

Décret  déclarant  d'utilité  publinue  les  travaux  à 
cuter  pour  l'agrandissement  <(es  ateliers  de  la 

d'Epemay  |ligue  de  Paria  fi  Strasbourg].. . 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établisse  ment 
réseau  de  tramnays  dans  le  caulon  Sud-Est  el 

abiirds  delà  ville  de  Saint-Etienne .. 

Décret  autorisant  la  chambre  de  commerce  de  Nantes 

l'i  compléter  le  matériel  de  drainage  do  la  Loire... 

Décret  autorisant  la  construction  d'une  jetée-débar- 

cadére  au  port  de  Royan 

Décret  autorisant  l'acquisition  de  quatre  bateaux  por 
leurs  ii  hélice,  destinés  a  compléter  le  matériel  de 
dragave  nécessaire  .'<  l'entretien  des  profondeurs  du 
chenal  de  la  l,oire  entre  Nantes  et  la  Martiniére... 
Décret  autorisant  l'ouverture  du  service  des  marchan- 
dises sur  le  chemin  de  fer  minier  du  Cliisel  a  la  Niaret. 
Décret  déclarant  d''ilLlité  publique  l'établissement 
d'une  ligne  de  trauiway,  )i  traction  mécaniqi 

Bordeaux  ii  Camarsac . 

Décret   portant   modification   du   tracé   du   tramway 
r     d'Armentiéres  ù.  Halluln  (N'ord)  dans  les  traverses 

I     de  Fre)in|{hien,  llousbccqucs  et  llalluin 

I  Décret  appruuvant  des  modifications  A  l 'avant-projet 

du  tramway  d',\rm entières  a  llalluin. 

Décret  finant  le  maximum  de  la  rente  viagère  totale 

I     a  laquelle  les  cantonniers  pourront  avoir  droit 

Décret  autorisant  la  reconstruction  des  portes  du  bai- 

I     sin  a  Ilot  de  Morlaix 

Décret  autorisant  la  construction  d'une  gare  d'évite- 

'     ment  au  port  de  Lanouvetle 

,  Décret  approuvant  la  siibslitiilion  A  M.  Verslraët  et  rt 
I  MM.  Liimbart-lierin  et  C"  de  la  société  anonyme  dite 
I  •  Coinpafinic  des  chemins  de  fer  a  traction  électrique 
de  Pierrclille,  (^uterels  el  Lut  «,  connue  conces- 
sionnaire lies  chemins  de  ler  d'inlérét  local  de  Pïer- 
j      reriltu  a  la  Raillére.  par  Cnulerets.  el  de  PierreBlte 
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VI 
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VI 
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VI 
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DATES 

des 
dédeioDS 


18% 
Il  avril 


lil. 
18  avril 


'l'I  avril 


Id. 


23  avril 


25  avril 


6  mai 

Id. 

11  mai 

13  mai 
Id. 
Id. 


INDICATION  DES  MATIERES 


Décrel  déclarant  d'utilité  publique  des  travaux  k  exé- 
cuter, par  la  ville  de  Pans  et  lï  ses  frais,  sur  le  terri- 
toire du  département  de  Seine-et-Oise(eaux  d'égout). 

Décret  fixant  les  alignements  des  quais  Saint-Paul  et 
Saint-Jacques  du  port  de  la  Turballe 

Décret  autorisant  la  compagnie  des  chemins  de  fer 
Paris-Lyon-Méditerranée  à  ajouter,  pour  l'exercice 
du  droit  de  partage,  au  compte  général  de  premier 
établissement  des  lignes  du  réseau  algérien,  rexcé- 
deut  de  la  valeur  des  fournitures  sur  la  valeur  des 
rentrées  du  mobilier  et  de  l'outillage  pendant  les 
années  iSlH  à  1890 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  de  rec- 
tification des  routes  nationales  iv*  17  et  43,  à  la 
traversée  des  anciennes  portes  de  Lille  et  de  Valen- 
ciennes  à.  Douai  (Nord) 

Décret  déclarant  d'utililé  publique  les  travaux  à  exé 
cuter  pour  Tagrandissement  des  installations  de  la 
petite  vitesse  à  la  station  de  Granges  (ligne  de  La- 
veline  à  Gérardmer) 

Décret  autorisant  la  conmiune  de  Dun-le-Palleteau 
(Creuse)  à  faire  l'acquisition  de  la  partie  de  Tim- 
meuble  des  héritiers  Duchàteau  qui  forme  saillie 
sur  les  alignements  de  la  route  il\\  bis 

Décret  qui  rend  obligatoire  le  système  international 
d'unités  électriques  dans  tous  les  marchés  et  con- 
trats passés  pour  le  compte  de  l'Etat,  dans  toutes 
les  communications  faites  aux  services  publics  et 
dans  les  cahiers  des  charges  dressés  par  eux  

Décret  déclarant  d'utilité  puniique  rétablissement  d'un 
réseau  de  tramways  dans  la  ville  de  Besançon  et 
ses  faubourgs 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement 
d'une  ligne  de  tramway  entre  le  palais  de  Fontai- 
nebleau et  la  gare  de  cette  ville 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement  d'un 

(festiné  à  reli 


RUMliROS 


lier  la  mine  de  fer 
Gouraincourt  k  Longwy 


chemin  de  fer  aérien 
du  Coulmy   à  l'usine 
(Meurthe-et-Moselle) . 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement, 
dans  le  département  de  Seine-et-Oise,  d'une  ligne 
de  tramway  entre  Versailles  et  Maule 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  le  chemin  de  fer 
reliant  la  mine  de  Bréhain  aux  établissements  de 
Micheville-Villerupt 

Décret  déclarant  d  utilité  publique  rétablissement, 
dan»  le  département  du  Nord,  de  voies  ferrées  des- 
tinées à  desservir  le  quai  de  lEscaut,  au  port  pu- 
blic de  Valenciennes,  et  ii  relier  ce  port  avec  le 
tramway  de  Valenciennes  à  Raisinés 
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LOIS,    DÉCRETS,    EtÔ. 


DATBB 

des 
décisions 


1896 
l"  juin 

3  juin 

4  juin 


13  juin 


n  juin 


Id. 


20  juin 


I 


!    22  juin 


Id. 


Id. 

9  juillet 

Id. 

11  juillet 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Suite  des  Décrets. 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  voies  ferrées 
destinées  h  desservir  les  quais  du  port  de  Bastia... 

Décret  approuvant  une  convention  qui  modifie  les 
actes  de  concession  de  la  ligne  du  chemin  de  fer 
d'intérêt  local  de  Gray  à  Bucey-les-Gy  (Haute-SaÔne). 

Décret  approuvant  la  substitution  de  la  société  de 
Tappontement  public  de  Pauiliac  (Gironde)  au  sieur 
Pereire  pour  l'exploitation,  sur  la  rive  gauche  de  la 
Garonne,  à  Pauiliac,  d'un  appontement  public  des- 
tiné au  chargement  et  au  déchargement  des  navires. 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  à  exé- 
cuter pour  rétablissement  de  nouvelles  voies  de 
stationnement  du  matériel  à  la  gare  d'Argenteuil- 
Triage 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  de  l'Isère,  de  deux  lignes  de 
tramways,  de  Grenoble  à.  Eybens  et  de  Grenoble  à 
Varces 

Décret  autorisant  la  ville  de  Montargis  à  faire  l'ac- 
quisition de  quatre  immeubles  situés  en  saillie  sur 
les  alignements  de  la  rue  Dorée  (route  nationale 
n»  7) 

Décret  déclarant  d'ulilitt'^  publique  l'acquisition  du 
terrain  nécessaire  à  la  déviation  de  la  route  natio- 
nale n*  11  aux  abords  du  troisième  bassin  à  Ilot  de 
Uochefort 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  des  Vosges,  d'une  ligne  de 
tramway  entre  Gérard  mer  et  Retournemer 

Décret  autorisant  les  travaux  relatifs  à  la  reconstruc- 
tion du  pont  établi  sur  le  canal  de  l'Aisne  à  la 
Marne,  à  la  traversée  du  chemin  de  fer  de  Soissons 
à  Reims,  et  de  neuf  ponts  sur  écluses  dépendant  de 
ce  même  canal 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  de  rec- 
tification de  la  route  nationale  n**  45,  à  la  Porte  de 
France,  à  Landrecies 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  à  exé- 
cuter au  port  de  Nantes  pour  l'établissement  d'une 
estacade  et  d'une  gare  maritime 

Décrets  déclarant  d  utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  du  Rhône:  1**  d'une  ligne  de 
tramway  entre  Lyon  et  Ecully  ;  2°  d'une  ligne  de 
tramw^ay  entre  le  Pont-d'EcullyetlesTrois-Renards. 

Décret  approuvant  la  substitution  à  M.  Léon  Francq 
de  la  «  Compagnie  des  voies  ferrées  des  Alpes  fran- 
çaises» comme  concessionnaires  du  tramway  de 
Moutiers  à  Bride-les-13ains  (Savoie) 
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OATBS 

dJeiiioBS 


12  juillet 
16  juil  et 

21  juillet 

Id. 
23  juillet 


Id. 

7  août 
10  août 
14  août 


Id. 
Id. 

23  août 


Id. 


Id. 


INDICATION  DES  MATIKRES 


Décret'rattachantau  Ministère  des  travaux  publics  le  ser- 
vice des  bacs  et  passages  d*eau  administrés  par  l'Etat. 

Décret  autorisant  le  prolongement  de  la  digue  de  rive 
existant  sur  la  rive  droite  de  la  Garonne,  en  amont 
de  Langoiran  

Décret  autorisant  le  sieur  Masquillier  fils,  à  établir  et 
à  exploiter  une  grue  électrique  sur  le  quai  (rive 
gauche)  de  Tembranchement  du  canal  de  Uoubaix 
sur  Tourcoing ; 

Décret  autorisant  l'exécution  des  travaux  de  renfor- 
cement et  de  prolongement  de  la  jetée  de  Port- 
Gueydon 

Décret  approuvant  la  substitution  àMM.  Gramniontet 
Faye  de  la  société  anonyme  dite  «  Compagnie  des 
tramways  électriques  d'Angers  »,  comme  rétroces- 
sionnaire  du  réseau  de  tramways  d'Angers  à  Erigné 
et  d'Angers  àla  Pyramide .' 

Décret  approuvant  un  traité  passé  entre  le  préfet  de 
la  Côte-d'Or  et  la  Compagnie  des  chemins  de  fer  du 
Sud  de  la  France,  modifiant  le  cahier  des  charges 
annexé  au  décret  du  11  octobre  1888 

Décret  approuvant  un  avenant  au  traité  du  9  juin  1893, 
relatif  a  rétablissement  d'une  ligne  de  tramway 
entre  Ouzouer-le-Marché  et  Orléans 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  voies  de  sur- 
face destinées  à  remplacer  la  ligne  secondaire  du 
Clapier  à  la  Béraudiére 

Décret  approuvant  la  substitution  de  la  «  Société  ano- 
nyme des  chemins  de  fer  départementaux  à  voie 
étroite  des  Ardennes  t  aux  concessionnaires  primi- 
tifs du  réseau  des  chemins  de  fer  d'intérêt  local  des 
Ardennes 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  le  dégagement  du 
lit  du  Rhône  au  pont  Saint-Esprit  (Vauciuse) 

Décret  qui  autorise  la  traction  électrique  sur  les  lignes 
de  tramways  de  Lyon  à  Saint-Fons  et  de  Saint-Kons 
à  Venissieux 

Décret  modifiant  l'article  41  des  cahiers  des  charges 
annexés  aux  lois  des  8  juin  1888  et  9  décembre  1801, 
relatives  à  l'établissement  de  deux  lignes  de  che- 
mins de  fer  d'intérêt  local  dans  le  département  de 
la  Haute-Savoie 

Décret  modifiant  l'article  23  du  cahier  des  charges  de 
la  concession  du  tramway  d'Annemasse  à  Samor>ns, 
annexé  au  décret  du  29  décembre  1888,  relatif  au 
tarif  spécial  des  marchandises  transportées  par  pe- 
tite vitesse 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement  de 
deux  lignes  de  tramways  dans  le  département  de 
Loir-et-Cher : 
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LOIS,    DECRETS,    ETC. 


DATE» 

des 
décisions 

1896 
23  août 

Id. 
1"  sept. 

Id. 
7  sept. 


Id. 

Id. 
Id. 

Id. 

Id. 
11  sept. 

id. 

Id: 

n  sept. 


Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


SuHe  des  Décrets, 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement, 
dans  le  département  du  Rhône,  d'une  li^uc  de 
tramway  entre  Lyon  et  Gusset- Villeurbanne  (con- 
vention et  cahier  des  charges  y  annexés) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  J'établissenieîit 
d'un  chemin  de  fer  entre  la  mine  de  Champigneulles 
et  le  chemin  de  fer  de  l'Est ., 

Décret  portant  modification  au  décret  du  24  avril  1894 
réglementant  l'outillage  public  administré  par  la 
chambre  de  commerce  de  Bordeaux  sur  les  quais  de 
cette  ville 

Décret  autorisant,  dans  la  traversée  de  Paris,  la  trans- 
formation en  ports  droits  de  divers  ports  de  tirage. 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  à 
exécuter  par  la  Compagnie  des  -chemins  de  fer  à 
voie  étroite  de  Saint-Etienne,  Firminy,  Rive-de- 
Gier  et  extensions  pour  Tinstallalion  sur  trottoir 
de  la  voie  du  tramway  de  Saint-Etienne  à  Rive-de- 
Gier 

Décret  approuvant  la  construction  d'un  quai  d'em- 
barquement pour  bestiaux  à  la  halte  de  Laumoy 
(ligne  de  Ghâteaumeillant  à  la  Guerche).., 

Décret  approuvant  la  modification  à  la  voie  du  tram- 
way de  Saint-Etienne  à  Rive-de-Gier 

Décret  approuvant  la  modification  du  quai  à  coke  de 
la  gare  de  Constantine  (ligne  de  Philippeville  À 
(^onstantine) . . , t 

Décret  modifiant  l'article  !••"  du  décret  du  16  dé- 
cembre 1893,  relatif  au  matériel  roulant  de  la  ligne 
de  Souk-Ahras  à  Tébessa 

Décret  approuvant  l'agrandissement  de  la  station  de 
Lamastrc  (ligne  de  Tournon  à  l^auiastrc) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  du  Rhône,  d'un  tramway  entre 
Lyon  et  (^aluire 

Décret  portant  modification  au  tracé  de  la  ligne  de 
tramway  des  Ouatrc-Chemins  à  Voiron  (Isère) 

Décret  approuvant  rétablissement  d'un  pont  à  bas- 
cule à  la  gare  de  Méchéria 

Décret  approuvant  la  substitution  à  MM.  Claret  et 
Thouvard,  de  la  société  anonyme  dite  <  Compagnie 
du  tramway  de  Grenoble  à  (^liapareillan  p,  comme 
rétroccssiohnaire  du  tramway  ae  Grenoble  à  Cha- 
pareillan 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  la  ville  de  Nantes,  de  deux  lignes  de  tramways 
à  traction  par  moteurs  à  air  comprimé  et  approu- 
vant la  rétrocession  de  ces  lignes  à  la  compagnie 
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Dites 

des 

déeistoDS 


1896 
3  oct. 
10  oct. 


Id. 

Id. 

13  oct. 

16  ocl. 
28  oct. 


7  nov. 
Id. 

n  nov. 

1»  nov. 

21  nov. 

l"  déc. 

U  déc. 

Id. 
14  déc. 
13  déc. 


INDICATION  DES  MATIÈBES 


des  tramways  de  Nantes.  —  Traité  et  cahier  des 
charges  y  annexés 

Décret  qui  attribue  au  nouveau  pont  à  établir  sur  la 
Seine,  à  loccasion  de  TExposition  universelle  de 
1900,  le  noiu  de  Pont  Alexandre  111 

Décret  approuvant  la  substitution  dé  la  «  Société 
anonyme  des  tramways  de  Boulogne-sur- Mer  »,  à  la 
«  Compagnie  anglo-française  de  tramways  »  comme 
rélroccssionnaire  du  réseau  de  tramways  concédé 
à  la  ville  de  Boulogne-sur-Mer 

Décret  approuvant  le  traité  passé  entre  la  ville  de 
Cherbourg  et  M.  Etienne  Laval  pour  la  rétrocession 
du  réseau  des  tramways  de  Cherbourg  et  sa  banlieue. 

Décret  déclarant  d*utilité  publique  le  prolongement, 
dans  le  département  de  Meurthe-et-Moselle,  d'une 
ligne  de  tramways  du  pont  d'Essey  au  Bon-Coin. . . 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
au  port  de  Rouen,  d'un  transbordeur  pour  la  tra- 
versée de  la  Seine 

Décret  autorisant  la  construction  d'un  pont  fixe  en 
acier  sur  la  Saône  (route  nationale  n"  B.  annexe).. 

Décret  approuvant  la  substitution  à  des  particuliers 
de  la  société  anonyme  dite  «  Compagnie  des  che- 
mins de  fer  départementaux  du  Finistère»,  comme 
concessionnaire  du  réseau  de  chemins  de  fer  d'in- 
térêt local  dans  le  département  du  Finistère 

Décret  relatif  à  la  surveillance,  à  la  police  et  à  l'ex- 
ploitation de  la  pêche  fluviale 

Décret  approuvant  l'établissement  de  barrières  à  un 

f)assage  à  niveau  sur  la  ligne  de  Châteaumeillant  à 
a  (luerche 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  la  rectification  de 
la  roule  nationale  n'  5  dans  la  traversée  d'Evian- 

les-Bains  (Haute-Savoie) 

Décret  autorisant  la  réfection  du  pont  suspendu  de 
Bourg-Saint-Andéol  sur  le   Rhône  (route  nationale 

n-  86; 

Décret  qui  soumet  à  diverses  clauses  et  conditions 
l'exploitation,  par  la  ville  de  Rochefort,  de  la  forme 

de  radoub  du  port  de  commerce  de  cette  ville 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  dans  le  départe- 
ment   de    la    Haute-Savoie,  la   construction   d'une 

I     ligne  de  tramway  entre  Annecy  et  Thônes 

I  Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement 
I  d'un  réseau  de  tramways  dans  la  ville  du  Mans... 
•  Décret  approuvant  différents  travaux  à  exécuter  dans 

!      les  gares  de  la  ligne  d'Alger  à  Oran 

j  Décret  déclarant  irutilité    publiqtie   la  création  d'un 

port  de  commerce  à  Bon  «rie  (Algérie) 

Décret  approuvant  la  substitution  à  la  Compagnie  des 
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Lois,  décrets,  etc. 


rNDIGAT[i)N  Dt:^  UATJIIHKS 


Suite  'les  Béerelt. 

chemins  de  Ter  h  voie  étroite  de  la  Coiupagi 
Irnmways  d*  111  e-et- Vilaine  comme  r^troc 
nairc  du  réseau  de  tiamwav»  de  ce  dèparten 

Dérret  du  7  novembre  18%  pWnnt  dans  Irs  e 
lions  de  l'Administration  des  rort^ts  le  «ervic 
pisciciiilure,  ainsi  que  la  surveillance  de  la 
dans  les  cnurs  d'eau  ni  naviuables  ni  flotta 
dans  les  cours  d'eau  navigables  et  IlottaM 
canalisas  (Voir  lUrculaîrea) 

Décret  déclarant  d'utilité  publi<iue  le  tramu 
Montuiorenuv  à  En;!hien 

Décret  du  K  décembre  tll9<i.  rouiliflant  les  con 
d'admission  aux  emplois  d'oflicier  et  de  iu( 
port  r  Voir  rireulairtm 

Dérrel  autorisant  la  chambre  de  commerce  de 
l'icnnes  (Nord)  à  établir  et  exulniter  sur  lei 
du  port   de  cette   ville  un  outillaRc  public  {i    . 
manutention  des  i)iar<'handises ^ 

Dccrel  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement 
'''  Ti  tramway  électrique  entre  Kouen  et  Itlossevjlle- 
.     isecours  e"t  Mesnil-EsDanl 1 

Décret  approuvant  des  modillcations  dans  la  gare  de 
Souk-Ahras 1 

11*97 

Décret  autorisant  le  rnct-ordenient  de  la  fonderie 
Kuelle  i'i  Quiévrecbain  (Xord)  au  chemin  de  fer  des 
raines  de  Crespin '\ 

Décret  déclarant  d'uÛlité  publique  les  IravauM  d'imé- 
lioralion  du  port  de  Nice \ 

DiVrct  approuvant  la  substitulion  à  des  particuliers 
de  la  aociélé  anonyme  dite  «  Compagnie  des  tram- 
ways méenniques  des  environs  de  Pnris  '.  comme 
réirorcssionnaire  du  tramway  île  Sainl-tJermain- 
en-Laye  K  l'oissy \ 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétal>ljssement,dans 
le  dépiirlemenl  de  la  Seiue.  d  une  ligne  de  trauivays 
entre  le  Pe(il-lvry  el  1rs  Halles  centrales  de  Paris,.    \ 

Décn-t  diVlarant  d'utilité  publique  l'établissement. 
dans  le  dépiirtcmcnt  d'Aller,  d  une  liicne  de  tram- 
ways n  traction  méranique  entre  rilàpitnl-do-t>ey 
Irominunc  d'Alifcrj  et  la  Colonne- Voi roi  (commune 
de  Mustapha, V 

K'cn-1  appnmvant  la  suli^^lîtiiliou  à  M.  Cornillnn  de 
la  •  OiuipHfinic  anonyme  du  chemin  de  Fer  ilo  Lyon- 

e  de  ladite  li^ne V 


23   féT. 
■2i  fé». 


TABLE   CHROSOLOOIQtlE, 


[ND [CATION  DES  MATIÈRES 


Décret  approuvant  le  prolongeoient  du  boulevard  de 

rive  gauche  au  port  de  Rouen ' 

Décret  npproiiTant  l'exécution  des  dtagages  àeffectuer 

Dfcrel  déclarant  d'iitiliW  publique  l'élablisseinent 
réseau  de  tramways  k  traction  électrique   dans  la 
ville  de  Ctiàloni-sur-Marne  (Marne) ^ 

Décret  approuvant  l'aKrandisBeuienl  de  la  gare  de 
Si.li-Bel-Ablips 

Décret  approuvant  l'aîné!  io ration  de  digu.e8  sur  la  rive 
droite  de  la  Garonne 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  la  uiise  en  état  et 
le  parnchévemeot  de  lu  ligne  d'Alençon  il  Gondé.. 

Décret  autorisant  la  construction  de  logements  à  la 
gare  de  la  Sénia  1,0 uest- Algérien) 

Décret  nppruuvant  les  travau:!  de  remaniemenl  des 
voies  de  la  gare  de  l'Agtia  (ligne  d'Alger  à  OranJ . . 

Décret  approuvant  les  travaux  .lagrandissenienl  des 
stations  de  Saint-André  et  de  Rognettc  (chemins  de 
fer  du  Sud) '^^ 

Décret  portant  déclaralion  d'iitililé  publique  et 
cession  à  la  compagnie  des  chemins  de  fer  de  l'Ouest 
des  voies  ferrées  destinées  à  desservir  les  quid 
bassin  de  Penhouét  au  port  de  Saint-Nazaire  . . 

Décret  déclarant  d'ulilité  publique  les  voies  ferrées 
destinées  (i  desservir  le  port  de  la  Palliée 

Décret  qui  approuve  le  trailé  passé  les  18  Juin  et 
28  juillet  1896.  entre  la  compagnie  des  chemins  de 
fer  de  l'Est  et  la  compagnie  du  chemin  île  fer  d'm- 
térét  local  d'Avricourt  a  Blamont  et  à  Cirey,  pour 
I  exploitai  ion  de  ce  chemin  par  la  compagnie  de  lEsl, 

Décrel  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement  d  un 
pont  Iransbordeur  sur  la  Charente,  à  Marlrou 

Dicret  déclarant  d'utilité  publique  la  reclincolion  de 
la  roule  départementale  n"  ■î~>  au  droit  du  moulin  de 
Saint-Julien  (Haute-Garonne) ,■■-■■;■:■■ 

Décret  approuvant  l'établissement  d'une  salle  de  hains 
et  lie  magasins  près  de  lastalion  du  Cosne-sur  l'UKil. 

Décret  déclarant  d'utiliU^i  publique  l'établissement 
.d'une  ligne  de  tramways  à  traction  électrique  entre 
le  Havre  et  Montiviiliers ' 

Décret  relatif  fi  la  modification  du  Iracé  de  la  ligne  d 
tramways  de  Touvent  *'i  Jon^ai- 

Décret  approuvant  l'établissemenl  d'une  cale  sur  I 
ruisseau  de  la  Barbotière  fi  Bennes 

Décret  déclarant  dutililé  publiiiue  l'élahlissemenl, 
dan»  le,  département  dEure-el-f.iiir,  d'un  réseau  de 
tramways  il  traction  mécanique .,. 

Décret  modiflanl  le  décret  du  tU  février  1H!I6  relatif 
\  travaux  de  la  gare  de  M'Uaourouch 


LOIS,    nEfRET-S.    ETC. 


Saile  lies  Décr 


modificatioa  de  ligoes  ti 
phiqueB  (Ouest -Algérie ni 

Décret  npprnUvnnt  rex^cution  de   dragages   A 

lal  iHlIe-et-Ranr.e... 

Rt  déclarant  d'utilité  publique  l'éUblissemei 
leaii  de  traniwavs  dan»  la  ville  de  Limace 

Décret  déclarant  d'utilité  puhlioue  l'établiss< 
dnns  les  départements  du  Paa-de-Calaia  et  du 
d'une  liùne  de  traiiinajs  entre  Délliune  et  E» 

Décret  déclarant  d'iitililé  publique  l'étubliasemei 
réseau  de  Iramwaj's  sur  le  terrilnire  des  com 
de  Montpellier  et  de  <  Jialelnau-le-Lez  [lli-rau-L, 

Di'CL'ptdi'clarant  d'ulillté  publique  ri'^tablissenient  d'un 
réseau  de  tramways  dans  la  ville  d'Angers \ 

Décret  déclarant  d  utilité  publique  l'établissement 
d'une  liftne  de  tramways  entre  Pontaillac  et  In 
Grande-rrite  (ClinrenlB-Inférieurci \ 

Uéerel  déclarant  d'ulilitÉ  publique  l'état) lisiie ment 
d'une  Rure  jl  marchandises,  rue  de  Tolbiac  A  Paris 
(cliemiD  de  fer  de  Ceinture) '. '  > 

Décret  déclarant  d'nlililé  publique  l'èlnblisiement^ 
d'un  raccordement  fi  Saint-Ouen-l'Aumùne  (ligne  de' 

l'Ouesl) : V 

I  l)é(-ret  nllounnt  nu  département  de  la  Lozère  un  sub-, 
side  de  l.tSô  Tr.Sl  pour  acquisition  de  terrains  (roule 
nationale  n-  mi  bia) V 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  de  rec- 
liricntion  de  In  roule  nalionate  n-  Ki,  à  Aire  (Pas- 
de-Calais!  V 

Décret  auturl^ant  la  réfeclion  du  tablier  du  pont  sus- 
pendu sur  le  Tech  au  lloiilou  (Pyrênées-Onenlalesl.  V 
.  DéiTet  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement  d'un' 
réseau  de  tramn-ays  dans  la  ville  de  Hennés  (llle- 
I     et- Vilaine) ]  \ 

Décret  nlTectant  au  service  des  Ponts  et  (.haussérs  un 

I      terrain  si«  ail»  Itenumetles  iVnuRlusel V 

I  Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement,' 
ilaiis  la  ville  de  Dnuai.  de  <leu\  embrani'hempnts| 
de  la  ligne  de  Paris  à  la  frontière  belf;e |  ^ 

Décret  di'clarant  d'utilité  pulilique  rétiibliBsenieDtj 
d'une  ligne  de  tramways  entre  Saint-Homan-de-| 
(U)il)osc  et  Saint-Homniri  i Seine- Intérieure) ,  \ 

Décret  portant  approbation  de  la  substitution  & 
MM.  Merlin  et  <.:ha!!iary  de  la  Société  anonyme  greno-i 
bloise  de  tramways  électriques. comme  rôlroeession-' 
nairedea  tramways  lie  Crenoble.iEybens  et  â  Varces   \ 

Décret  npproiivaut  l'incorporation  à  la  gare  de  Cons-  ' 
lanline  des  voies  nouvelles ]V 


TAHLE   ClIKONOLClGIQCE. 


INDICATION  DES  MATIKHES 


Décret  approuvant  le  traité  passé  entre  la  compagnie 
d'Orléans  et  la  société  Faugèrc  et  Ctintelin  pour  Ja 

I     coDitruction  de  ia  li^ne  du  Itlanc  à  Argent 

Décret  déclarant  d'utilité   publique,  dan»  la  villi 

I      ilotien  et  aa  banlieue,  de  nouvelles  li^ovs  ou  : 

tions  de  lignes  do  tramways  destinées  ft  compl 

le  réseau  actuel 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  TMablissement  i 

I      chemin  de  Fer  se  détachant  du  chemin  de  fer  de 
Bordeaux  à  la  frontière  d'Espagne  et  se  terminant 

I      ttayonne 

Décret  approuvant  la  subslilution 


Lonibnrt  de  la  société  anonyme  des  tramways  du 
Pont-de-l)eauvolsin,  comme  rétrocessionnaire  du 
tramway  de  Saint-Geniit-d'Aoste 

Décret  prorogeant  le  délai  primitivement  fixé  pour 
les  expropriations  du  tramway  de  Bourg-de- Péage 
à  Sainle-Eulalie-en-Royana 

Arrêté  concernant  l'organisation  du  contrOle  des  voies 
ferrées,  des  quais,  des  ports  maritimes  ou  fluviaux. 
—  (Voir  Circuloires.) 

Décret  instituant  des  médailles  d'honneur  en  faveur  des 
cantonnierselagentsinférieurs.-(VoirCii'cu(uires.) 

Décret  autorisant  In  chambre  de  commerce  de  Dieppe 
A  établir  et  a  administrer  un  barrage  isolateur  pour 
les  navires  uharftés  de  pétrole ,. . ■ 

Décret  autorisant  la  chambre  de  commerce  de  Reones 
à  établir  et  à  ailmlnistrer  des  grues  au  port  de  Redon. 

Décret  approuvant  des  niodili cations  nu  service  des 
marcliandises  a  la  içare  de  Chartres 

Décret  portant  approbolion  d'une  convention  passée 
entre  le  maire  du  Havre  et  la  compagnie  du  ' 
way  funiculaire  de  la  Cùte-Sninte-Marie,  au  t 

Décret  approuvant  la  dérivation  du  canal  du 
dans  la  traversée  de  Clnmecy 
l'écluse  de  la  Forêt 

Décret   déclarant   d'utilité   publique   l'établissement, 
dans  le  df^pnrtement  de  la  Dordo^ne,  d 
de  tramways  entre  Périgueux  et  Nerçl, . 

Décret  portant  déclaration  d'utilité  pubtiqi — 

cession  à  la  compagnie  de  l'Ouest  du  raccordement 
de  la  gare  au  champ  de  courses  de  Maisona-Laffilte. 

Décret  portant  modiRcation  au  décret  du  8  no- 
vembre 1853.  relatif  aux  fonctionnaires  admis  ù  faire 
valoir  leurs  droits  à  la  retraite 

Décret  approuvant  la  reclilîcntion  de  In  route  nnlio- 
nale  n*  13,  d.ins  la  côte  du  Chêne,  entre  Vermondans 
et  Ponl-de-Koiile  (Doubs) 

Décret  approuvant  la  construction  d'un  nbrî  poui 
voyageurs  dans  la  gare  de  Blida 
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[NDICATION  DES  UATEËRES 


SlliietUs  tUcittS. 

Décret  nppruuvant  des  amËliorations  sur  les  lignes 
nigériennes 

Décret  Itxitnl  les  n  ligne  me  nts  du  quni  de  la  Poisson- 
nerie iiu  port  des  Sables-d'Olonne  (Venitée) 

DËc:ret  ilêcliirant  d'utilité  publique  rétablisse  m  eul, 
dans  le  d<' parlement  du  (^viidus,  d'un  rCseaa  de 
triimways  a  traction  de  locomotives  

Déuret  déclnrant  d'utilité  publique  l'établissement, 
duns  les  départements  de  PAin  el  de  Saùne-el-l.oire, 
d'une  liune  de  tmmnnvs  entre  Pont-de-Vau:(  et  la 
gare  dePont-de-Vnux-li'leurville 

Décret  qui  déclasse  lu  section  non  exécutée  du  chemin 
de  fer  défini  a  larli fie  1"  du  décret  du  5  i 
comprise  entre  Lalle  et  les  mines  de  Kochi      

Décret  nutorisnnt  In  construction  d'un  port  &  Ivry 
iScine'i  et  le  raccordement  de  ce  porl  au  résenu 
d'Orléi 


Décret 

ras.  Clai  iTontaine  et  Tébessa  (ligne  d< 
Décret  approuvant  l'exécution  de  divers  travaux  A  la 


Tontaine  et  tébessa  (lisne  de  Hdne^Guelm 


gare   de  Tebei 
Di'crct  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  de  cons 
truc  lion  d'une  jetée  avec  quai  à  l'est  du  port  di 


Décret  relntif  k  la  refeclion  îles  risberroes  dt,  ., 

de   rive   gauche    ilu   chenal    nu   port   des    Sables- 

dOlonne  (Vendée) 

Décret  approuvant  la  rérection  des  risbermes  au  purt 

des  Snliles-d'Olonne  (Vendée) 

Décret  apiiroiivant  l'élargissement  de  la  roule  dt'pnr 

lementnle  n*  21  (llaute-fiaronne) 

Décret  approuvant   l'établissement   de  clôtures   aux 

pares  de  l'Ilillil  et  de  Pérégaux  (ligne  d'Alger  à  Oran). 
EKi'ret  approuvant  l'ftablisseinenl  d'un  cul-de-i  "      " 

sûreté  il  la  gare  dp  Sainte-Uarbe-du-Tlélat  .   . 
Décr.!t   <Ii''ct;iranl   d'utilité   publique   l'établisse 

dans  le  déparlement  d'IlIe-ct-Vilaini 

traniwav  entre  Paramé  el  Cnncale. 
Décret  ti 


X  congés  illimités  accordés 


(  injié- 


Di'crct  aiilnrisanl  la  compagnie  de  l'Ouest- Algérien  s 
lonirilmer  à  lies  dépenses  d'amélinralion 

Décret  airectnnl  ù  la  fois  au  troiisport  des  voyai^ur^ 
cl  au  service  des  marchandises  le  tramway  dé  bainl- 
Malo  à  Saint-Survan  et  A  l'arainé 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement, 
dans  le  déparlement  du  Doubs.  d'une  lifine  de  tram- 
way entre  Pontarlier  et  Moultie 


TABLE    CHRONOLOGIQUE. 


INDICATION  l>E»  MATIKHES 


Décret  déclarant  d'utilité  public^ue  l'établi Memeol, 
dans  le  département  de  la  Seine,  d'une  lif(ne  de 
tramway  entée  Neuilly  (porte  Maillot)  et  Suresnei. 

Décret  aulorUant  la  recoostruclion  du  pont  sutipendu 
à  l'orl-Sain  te- Marie 

Arrêté.  —  Usage  du  vélocipède  dana>les  serTÎces  des 
travaux  pubtic».  —  (Voir  Circulaire».) 

Retenue  du  premier  douiiëme.  —  Application  de  l'ar- 
ticle-.iSde  la  loi  du  2»  mars  1891.— (VoirCi.-cMidtVe»  ] 

Décret  portant  règlement  d'administration  public|ue 
pourrexévutiun de  l'article 5de  laloi du 29 mars  1SU7. 
concernant  le  droit  du  timbre  établi  sur  les  cartes, 
bons  ou  permis  de  circulation  en  chemin  de  Ter... 

Décret  déclarant  d'utililé  publique  l'établissement, 
dans  le  département  du  Rtidue.  d'un  tramway  entre, 
l'asile  et  le  villa^ie  de  Bron 

Décret  dOuinrnnt  d'ulilité  publiauc  l'établissenient.dani 
le  département  de  la  Droiue,  d'un  réseau  de  tramway 

Décret  autorisant  l'exécution  de  travaux  complémen- 
loirea  au  port  de  M»«laganem 

Décret  relatif  k  un  engairement  pria  par  la  ville  de 
Mostaganem  pour  contribuer  aux  travaux  d'amélio- 
ration du  port  de  cette  ville 

Décret  autorisant  l'exécution  de  travaux  au  bassin  k 
flot  du  port  de  Bordeaux 

Décret  autorisant  la  chambre  de  commerce  de  Bor- 
deaux A  participer  aux  Trais  de  construction  d'une 
secunde  [orme  de  radoub  au  bassin  à  Ilot  du  porl 
de  Bordeaux 

Décret  approuvant  la  substitution  h  MM.  Aubian  et 
Jaubert,  de  la  société  anonyme  dite  Compagnie  des 
tramways  électriques  Borde.iux-Pessai-.  comme  con- 
cessionnaire du  tramway  de  Bordeaux  à  l'essac. , . 

Décret  approuvant  des  modirications  au  tracé  de  la 
ligne  du  tramway  de  (irenoble  A  Chapareillan 

Décret  déclarant  d'ulilité  pultlique  l'établissement,! 
dans  !e  département  de  Maine -et- Loire,  d'une  li{;nc 
de  tramway  entre  les  lercninus  du  tramway  d'An- 
gers k  la  Pyramide  et  Trélaië 

Décret  ayant  pour  objet  de  déclarer  d'utililé  publique 
l'établissement,  dans  le  département  des  Bouches- 
du-RhOne.  d'une  ligne  de  tramway  entre  les  allées 
de  Meilhnn  et  la  gare  Siiint-Ctinrles  A  Marseille 

Décret  autorisant  la  chambre  de  commerce  de  Hon- 
neur A  établir  et  A  administrer  un  service  de  remiir- 
quage  au  port  de  Honfleur 

Décret  aulurisant  l'ograndisseincnt  de  l'usine  éléva- 
toire  d'alimentation  du  canal  de  Itoubaix 

Décret  autorisant  la  compagnie  du  Sud  de  la  France 
k  augmenter  son  matériel  roulant 
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LOIS,    DECRETS,    ETC. 


DATB8 

des 
décisions 


1897 

17  août 

1(1. 
Id. 

18  août 
3  sept. 


r>  sept. 
10  sept. 


16  sept. 

Id. 

Id. 

22  sept. 

Id. 

2:i  sept. 

Id. 
12   oc  t. 

Id. 
14   oct. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


aOMEROS 


Suite  des  Décrets. 

Décret  approuvant  rétablissement  d*un  chemin  aux 

I     abords  du  viaduc  de  la  Madeleine  (ligne  de  Paris  à 

Cherbourg) 

Décret,  approuvant,  les  modîQcations  du  tracé  de  la 
ligné  de  tramway  de  Grenoble  à  Chapareillan. . 

Décret  approuvant  les  dispositions  relatives  à  Texploi- 
tation  du  chemin  de  fer  d'intérêt  local  de  la  Teste  à 
TEtang  de  Cazaux 

Décret  portant  réorganisation  des  services  des  tra- 
vaux publics  en  Algérie 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  le  chemin  de  fer 
reliant  les  mines  de  fer  de  Moulaine  et  d'IIerserange 
aux  usines  de  Mont-Saint-Martin  et  de  Moulaine... 

Décret  portant  règlement  général  de  la  pêche  fluviale. 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement, 
dans  la  ville  de  Nantes,  d  une  ligne  de  tramway  du 
Terminus  des  «  Ponts  »  h  la  place  de  Pont-Rousseau. 

Décret  approuvant  la  substitution  à  la  société  nou- 
velle des  tramways  de  Nice  de  la  compagnie  des 
tramways  de  Nice  et  du  littoral,  comme  rétroces- 
sionnaire  d'un  réseau  de  tramways 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  des  Alpes-Maritimes,  d'une 
ligne" de  tramways  entre  Cagnes  et  Menton 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement 
d'une  ligne  de  tramway  entre  la  ville  de  Belfort,  ses 
faubourgs  et  la  commune  de  Valdoie 

Décret  approuvant  la  substitution  à  M.  Joseph  Barut 
de  la  société  anonyme  dite  «  Compagnie  des  tram- 
ways d'Annecy  à  Thônes  »,  comme  concessionnaire 
du  tramway  d'Annecy  à  Thunes 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  de  la  Gironde,  d'une  ligne  de 
tramway  entre  le  village  du  Vigean  et  le  bourg  de 
Blanquefort 

Décret  déclarant  d'utilité  publimie  rétablissement, 
dans  le  département  du  Niord,  d'une  ligne  de  tram- 
w^ay  de  Dorignies  à  Aniche 

Décret  déclarant  d'utilité  publi(|ue  rétablissement, 
dans  le  déparlement  de  la  Gironde,  d'une  ligne  de 
tramway  entre  Pessac  et  le  village  de  l'Alouette 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  de  la  Seine,  d'une  ligne  de 
tramways  entre  Joinville-le-Pont  et  Champigny. . . 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  de  Seme-el-Marne,  d'une  ligne 
de  tramway  entre  Mclun  et  Barbizon 

Décret   déclarant   d'utilité    publique   l'étal}  lisse  ment, 
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INDICATION  ms  MATIÈRES 


■S2    4s_ 


dans  le  département  de  l'Ardèche,  d'une  li^e  de 
tramway  entre  Vals-les-llains  et  In  gare  d'Aubeaas. 

Di'cret  approuvant  la  construction  d'un  ftbri  à  la  gare 
de  l'Agna,  li|;ne  d'Aller  à  Oran 

Dâcrel  modifiant  le  traeé  du  tramwiiy  de  Lèves  i.  Bon- 
val,  dans  le  département  d'Eure-et-Loir 

Décret  approuvant  les  travaux  d'agrandissement  à  la 
gare  de  Vienne  (IsÈre) 

Décret  relalir  !i  la  Toumiture  des  matériaux  d'entre- 
tien des  digues  du  mont  Saint-Miche) 

Décret  approuvant  les  travaux  de  dévasement  du  port 
de  Nantes 

Arrêté  portant  rÈglement  pour  le  transport,  par  che- 
min Je  Ter.  lies  matières  dangereuses  et  des  matières 
Inrectes  [exécutoire  à  partir  du  1"  avril  i»m 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  lu  nouvelle  voie 
reliojit  la  gare  d'Aubagne  ^  la  route  départementale 
n-  3  (Bouches-dii-Rtiiine) 

Décret  dé<-laranl  d'ulilité  publique,  ilans  la  ville  de 
Paris,  l'assainisseuienl  de  la  vallée  de  la  Bièvre... 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  In  rectillcalinn  de  la 
route  nalionale  n*  1 13. ilans  les  crilesRou8selle(Aude).i 

Décret  approuvant  l'établissement  de  portillons  aul 
passage  a  niveau  de  Saint-Amand  (ligne  de  ChAleau- 
meilianlt  à  la  Guerche) i 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  leii  travaux  à  eiê-| 
cuter  par  la  compagnie  il'Orléans  pour  le  prolon{.'C-, 
nient  ducheminde  ter  d'Orléans  jusqu'au  quai  d'Ur-| 
say  et  l'établissement  d'une  gare  terminus  xur  ce 

Décret  approuvant  les  travaux  d'une  halle  couverte  à: 
la  gare  des  Atlafs-Cnrnot  (ligne  d'Alger  A  nran)..,,, 

Dérret  déclarant  d'utilité  publique  l'élablisgement.) 
dans  le  département  de  la  Vendée,  d'un  réseau  dej 
tramways  h  traction  mécanique { 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  la  reconstruction 
du  pont  de  Bléré  sur  le  liber  f  Indre-et-Loire) i 

Décret  approuvant  l'élabliasement  A.  Ivry  (Seine),  par! 
la  ville  de  Paris,  d'une  nouvelle  usine  élêvatoire; 
d'eau  de  rivière  avec  bassins  filtrants 

Décret  approuvant  divers  travaux  sur  la  ligne  de 
Sainte- Barbe-dn-Tlélat  A  Sidi-Bel-Abbés I 

Décret  approuvant  \ei  travaux  et  Tournitures  eU'eclués 
pendant  IRSHi,  sur  la  ligne  d'Alger  a.Oran. .' 1 

Décret  déclarant  dutilité  publique  l'établissement, 
dan»  le  département  de,la  Gironde,  de  troi.s  lignesi 
de  tramwnv  entre  Bordeaux  cl  les  trois  lignes  do' 
Cnudéran.  )inint-Médard-en-Jalles  et  Mérignac i 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rélnblissoment,! 
ns  le  dépnrtemciil  du  Duubs,  des  lignes  de  Iram-j 
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1897 
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Id. 
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14  janv. 

Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Suite  des  Pécreis. 

ways  d'Audincourt  à  Montbéliard  et  de  Yalentigney 
nu  hameau  de  Benniieu 

Décret  approuvant  les  travaux  d'une  voie  de  garage 
sur  la  ligne  de  Souk-Ahras  à  Tébessa 

Décret  approuvant  l'établissement  d'un  pont  à  bascule 
sur  la  liffne  de  Philippeville  &  Constantine 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  la  rectiflcation  de 
la  route  départementale  n"  27  de  Champagnoie  à 
Mouthc  (Jura) ." 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  de 
consolidation  du  barrage  du  réservoir  de  Grosbois 
(C(He-d  Or) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  la  rectification  de 
la  route  nationale  59,  dans  la  cote  de  Gemaingoutte 
(Vosges) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dn ns  le  département  de  la  Semé,  d'une  ligne  de 
tramway  entre  le  Champ-de-Mars,  A  Paris,  et  la 
place  de  la  Mairie,  h  Saint-Ouen 


HQHIllOS 


e 

?.  a 


c 


1898 


ue    l'établissement, 
ne,   d'une  ligne  de 


publiqi 
lu   RhA 

et  Sainl-Cvr-au-Mont- 


Décret  déclarant   d'utilité 
dans    le   département   d 
tramway  entre  Lyon-Vaise 
d'Or...; 

Décret  déclarant  d'utilité  publique,  dans  le  départe- 
ment de  risère  l'établissement  d'une  ligne  de 
tramway  entre  Gières  et  Doméne 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  de  la  Loire-Inrérieurc,  d'une 
ligne  de  tramway  entre  la  place  de  la  République 
et  la  gare  des  chemins  de  fer  de  l'Ktat  k  Nantes. . . 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  de  l'Isère,  de  deux  lignes  de 
tramways  entre  Saint-Jean-de-Bournay  et  Saint- 
Marcelli'n  et  entre  la  Gôle-Saint-André  et  le  Grand- 
Lomps 

Décret  approuvant  la  construction  d'un  bureau  pour 
le  chef  de  gare,  à  El-Alïroun  (Ligne  d'Alger  à 
Oran) 

Décret  approuvant  l'établissement  d'une  voie  et  de 
bouches  d'eau  pour  la  désinfection  des  wagons,  à 
la  gare  de  Saint-Charles  (Ligne  de  Philippeville  à 
Gonstantine  i 

Décret  approuvant  la  construction  de  deux  réser- 
voirs en  t(Me,  à  la  gare  de  l'Oued-Fodda  (Ligne 
d'Alger  à  Oran) 
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Table  chronologiqub. 


imd:cat[un  des  uateP.ris 


Décret   approuvant   IngrandiaseniGnl  du  s< 
nmrrhandiseï,    h   la     gare     d'Hussein -De  y     (ligne 
d'Alger  a  Oranl 

Décret  d^clArant  d'utilité  publique  J'établissemont, 
à  la  Rochelle,  d'une  ligne  de  tramway  entre 
Tatdon  et  lu  l'allice 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement 
dans  le  département  d'Indre-ft-Loire,  de  deux 
lignes  de  trumwiiys  entre  Tours  et  Luynes  et 
entre  Tours  et  Sainl-Avertin 

Décret  approuvant  une  convention  {>assée  eolre  le 
préfet  de  la  UrAme  et  la  Compagnie  des  chemin» 
rie  fer  de  la  Drùme  tendant  h  la  modifioalion  du 
cahier  des. charges  des   tramways  de  la  Ilrdnie. 

Décret  autorisant  l'acquisition  d'une  drague  dostii 
auï  travauK  du  port  de  Lanouvelle  (Aude) 

Discret   déclarant  d'utilité   publique    l'établisseme 
dam  le  déparlement  de  heine-et-f>ise,  d'une   ligne 
de  tramway  destinfe  li  iimlonger    le  tramway  de 
de  Saint-l'iermain-en-Laye  à  Poissy,  jusqu'au  ilépAt 
de  celte  ligne  à  l'oissy 

Décret    déularant    d'utilité  publique   les  travaux 

r     exécuter  pour  raniclioralion  du  *  Tnur-de-Mame 

I  Décret    approuvant   la    convention    paaxée   entre 

préfet  du  la  Seine  et  la  GcimpaAnie   des   Omnibi 

de  Paris,  en  vue  de  modilier  le  tracé  de  la  ligne  de 

Passy-Louvre 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement 
dans  le  département  du  Nord,  d'une  ligne  de 
tramway  entre  Dunkerque  et  la  gare  de  Rosendaol 

Décret    déclarant    d'utilité   publique  rétablissement, 

.  dans  le  déparlement  du  Rhi^ne,  d'une  ligne  de 
tramway  de  l.yon-Saint-Just  k  Francheville-le- 
llaul 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement 
d'un  chemin  de  fer  entre  la  mine  de  Champigneullc: 
et  le  canal  de  la  Marne  au  Hbin 

Décret  autorisant  la  Chambre  de  l'oiumerce  de  Pont- 
Andemer  (Eure)  à  établir  et  h  adminiEilrer  un  ser- 
vice d'outillage  public 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'élahlissement, 
dans  le  département  de  fAude.  d'un  réseau  de 
tramways 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement, 
dans  la  ville  du  Mans,  d  une  voie  de  service  dcn- 
tinéc  à  relier  le  dépiU  des  voitures  des  tramways 
élcctriniies  au  réseau  de  ladite  ville 

Décret  déclariinl  d'utililô  publique  r<.t iblisseuienl 
d'un  réseau  de  tramways  dans  In  vitlg  de 
Uimrges 
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1898 
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4  avril 

6  avril 

7  avril 

Id. 
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9  avril 

Id. 
15  avril 

2o  avril 

Id. 


Id. 


Suite  des  Décrets, 

Décret  déclarant  d'utilité  pubique  le  proloaffement 
dans  le  département  du  Jura,  de  rembranclieiiient 
du  tramway  d'Orgelet,  entre  Orgelet  et  Arinthod. . . 

Décret  autorisant  la  Chambre  de  commerce  de  Bor- 
deaux à  installer  l'éclairage  .  électrique  sur  les 
quais  et  dépendances  du  port  de  Bordeaux 

Décret  qui  autorise  la  Chambre  de  commerce  de 
Bordeaux  à  installer  l'éclairage  électrique  sur  les 
quais  et  dépendances  du  port  de  cette  ville 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  des  Basses- Pyrénées,  d'un 
réseau  de  tramways  à  traction  mécanique 

Décret  déclarant  d'ulilité  publique  des  modifications 
au  tracé  du  réseau  des  tramways  de  Dunkerque. . . 

Décret  approuvant  une  modification  du  tracé  du 
tramway  de  Versailles  à  Maule,  dans  la  traversée 
de  Versailles  et  au  terminus,  à  Maule .... 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  de  la  llaute-Saône,  d'une 
ligne  de  tramway  de  Bucey-les-Gy  h  Frétiçnev. . . . 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  le  cbemm  de  fer 
aérien,  reliant  la  mine  de  fer  de  Frouard  aux 
hauts-fourneaux  du  même  nom  de  la  Société  des 
Forges  et  Fonderies  de  Montataire,  sur  le  territoire 
de  la  commune  de  Frouard 

Décret  qui  déclare  d'utilité  publique  les  travaux 
d'agrandissement  du  bassin  à  ilôt  du  port  de 
Paimpol  (Côtes-du-Nord) 

Décret  qui  déclare  d'utilité  publique  les  travaux 
d'amélioration  du  port  de  Bedon  et  de  la  Vilaine.. 

Décret  qui  déclare  d  utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  de  la  Loire-Inférieure,  d'une 
ligne  de  tramway  entre  Sainl-Julien-de-Vouvantes 
et  de  la  Chapelle-Glain 

Décret  modifiant  le  tracé  de  la  ligne  de  tramway  de 
Chabcuil  à  Sainle-Eulalie-en-Uoyans  et  prorogeant 
le  délai  fixé  pour  les  expropriations  de  la  ligne  de 
Bourg-de-Péage  à  Sainte-Kulalie-en-Royans 

Décret  approuvant  un  avenant  à  la  convention  du 
2  avril  1892,  approuvée  par  décret  du  6  octobre  1892, 
en  vue  de  la  substitution  de  la  voie  de  60  centi- 
mètres à  la  voie  de  1  mètre  et  de  la  modification  du 
tracé  de  la  ligne  de  tramway  de  Ghambéry  à 
Challes-Ies-Eaux .' 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement, 
dans  les  départements  de  la  Loire  et  du  Rhône, 
d'une  ligne  de  tramway  entre  Viricelle-Chazelle 
(Loire)  et  Saint-Symphorien-sur-Coise  (Rhône) 
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Décret  oui  déclare  d'utilité  publique  l'établis  sèment, 
dans  le  département  Je  la  Seine,  d'uiie  ligne  de 
Irninn'ay  entre  le  ciineliére  parisien  de  Panliii  et 
le  carrefour  des  Qnatre- Chemina,  nù  elle  s'euibran- 
cherail  sur  la  li|{ne  de  la  place  de-  ta  Jtéputilii|uo, 
à  Pari»,  à  Aubervjilier» 

bécrel  approuvant  un  avenant  i  la  convention  du 
2  avril  lH9â.  approuvée  par  décret  du  tî  oclubre  1S9S. 
en  vue  de  la  substituLun  de  la  vole  de  60  centi- 
mëlresà  la  voie  de  1  mètre  et  de  la  oiodiÛcattoD 
du  tracé  de  la  ligne  de  tramvcay  de  Chambéry  a 
Challes-les-E)aux 

Décret  autorisant  le  prolongement  du  tramway  de 
Saumur  à  Saint-Florent  jusqu'au  dépùt  de  la  gare 
d'Orléans , 

Décret  approuvant  le  traité  passé  entre  la  Compagnie 
du  chemin  de  Ter  d'Orléans  et  la  Société  des  Bati- 
gnollea,  pour  la  construction  et  l'citpioilatioD  des 
lignes  d'Czerche  à  Tulle,  de  Reilbac  tt  Treignac  et 
de  Tulie  à  Argcntat 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  de  Constantinc,  d'une  ligne 
de  tramway  entre  le  chemin  de  Ter  d'intârél  général 
de  Bûne  à  Guelma  et  Besbéa 

Décret  modiliant  le  tracé  de  la  ligne  de  Bressuire  à 
Montreuil-Belloy  sur  le  territoire  de  cette  dernière 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'Établissement, 
dans  le  département  de  la  Gironde,  d'une  ligne  de 
tramway  entre  Libourne  et  Brunne 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  le  prulongement 
de  la  ligne  n'  I  des  tramways  de  Tourcoing  entre  la 
gare  de  France  et  la  rue  de  Pari^,  par  la  rue  de  la 
Vigne 

Décret  approuvant  la  substitution  à  la  Couipagni 
de»  Puaderies  et  forges  de  Terrenoire,  la  Voulte  el 
Bessèges,  en  faillite,  de  la  Compagnie  des  Usi 
Fonderies  et  Forges  d'Alais,  comme  concesamn- 
naire  de  la  section  non  déclassée  et  comprise  entre 
la  ligne  de  Bessèges  à  Alais  et  la  houillère  de 
Lalle,  du  chemin  de  fer  dont  l'exécution  a  été 
autorisée  par  le  décret  du  5  mai  1869 i 

Décret  approuvant  la  subatitulîon  à  M.  l'uginier  de 
la  société  anonyme  dite  «  du  Chemin  de  fer  du 
Bois  de  Boulogne  (Paris-Surosnes)e  comme  cuni-es-l 
sionnaire  du  Iramway  de  Neuilly  ijurte  Maillot) 
à  ir-ureinei '. 

Décret  approuvant  la  substitution  à  M.  Etienne  l.avul 
de  la  société  anonyme  dite  s  Compagnie  des  Trum-' 


^ 


LOIS,    DE0RET8,    ETC. 


ways  »,    comme    rélrocessionnaire    du    rfseau 

tramways  de  la  ville  de  Cherbourg 

Décret  dC'clarnnt  d'utilité  publique  l'élablissemenl 
'"  in  pnnt  à  transbordeur  pour  la  traversée  de  la 

Décrets  approuvant  la  substitution  de  M.  Pagot 
r  onces  SI  imna  ires  primitifs  du  chemin  de  fer  d'. 
brauctiement  des  mines  de  Réty  (Pas-de-Calais).  . . 

Décrets  portant  r<' organisation  d»  comité  consuilulif 
des  chemins  de  fer  et  nouiinnnt  les  membres  de  ce 
comité,  précédés  d'un  rapport  adressé  nu  Président 
de  la  tfépubliquc  par  te  Ministre  des  travaux 
publics 

Décret  reintir  a  l'exécution  des  travaux  d'approfon- 
diasenienl  du  port  de  marée  de  Dieppe 

Décret  portant  approbation  d'une  convention  passée 
entre  le  Ministi-e  des  travaux  publics  et  le  Syn- 
dicat des  communes  de  MaisODS-Lamte,  Sartrou- 
ville,  Houilles  et  Hezons,  concessionnaire  du  tram- 
way déclaré  d'ulilitiï  publique  par  décret  du 
1H  septembre  181)3,  et  prorogeant  le  délai  Qxé  pour 
l'accomplissement  des  expropriations 

Décret  qui  déclare  d'utilité  publique  les  travaux  à 
effectuer  pour  l'amélioration  des  communications 
ontro  les  XIV*  et  XV*  arrondissements  de  Paris, 
l'extension  de  la  gare  Montparnasse  et  le  double- 
ment des  voies  de  la  ligne  de  Paris  à  Versailles 
(rive  gauche/  entre  Paris  et  Clamart 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement 
d'un  réseau  de  tramways  a  Iractinn  électrique  dans 
la  ville  d'Omn 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement. 
dans  le  déparlemenl  du  Finistère,  d'un  réseau  de 
tramways  dans  la  ville  de  Brest  et  sa  banlieue 

Décret  autorisant  l'élablissemenl,  dans  la  ville  de 
Marseille,  d'une  Mené  de  tramway  entre  le  rond- 
point  du  Prado  et  MaiBr^ues.. .  : 

Décret  déi-larnnt  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  du  RhAne,  d'une  ligne  de 
tramway  enti*  Lyon  et  Champagne 

Dt'cret  qui  déclare  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  ^e  département  de  l'Isère,  d'une  ligne  de 
tramway  entre  Pont-dc-Claix  et  Cloix 

Décret  qui  déclare  d'utilité  publique  l'élablissement 
'une  coupure  navig.ildc  dans  la  boucle  de  la  Seine, 

Li  lieu  dit  dX>nnel;il 

i-el  relatif  :i  l'exploitât  Ion   du  rbeuiin   de  fer  de 
nint-Geiirgea-de-Oommiers  6  la  Mure 


TABLE  CHRONOLOCilQDE. 


Id. 
Id. 

ii  juillet 

Id. 
31  Juillet 

Id. 


3  mUi 


INDICATION  DES  HATIËHËS 


Décret  déclarant  d'utilité  jiitblique  la  substitution  à 
M.  Majideiuent  de  I&  Société  anonyme  du  Chemin 
de  Ter  d'intérAt  local  de  Toulouse  â  Boulogne-sur 

Décret  relatif  aux  travaux  d'ei  haussement  des  dÎHue! 
de  défense  de  ta  cdte  de  l'Aiguillon'Sur~.Mer(  Vendée) 

Décret  approuvant  la  substitution  h  M.  Jeancard  de  h 
société  anonyme  dite  >  Compagnie  des  cliemlos  di 
fer  économiques  du  Sud-E«t  ».  comme  rétrocession 
naire  du  résetku  de  tramways  du  département  de 
lAio 

Décret  approuvant  la  substitution  à  M.  Mandement 
de  la  société  anonyme  dite  «  Cumpapiiie  du  chemin 
de  fer  d'IntérËt  lecal  de  Toulouse  a  Houlogne-sur- 
(iesse  n.  ciimme  concessionnaire  de  In  ligne  d'înlé- 
rOt  local,  dans  les  départements  du  Gers  et  de  la 
Haute-Garonne,  déclarée  d'utilité  publique  par  la 
loi  du  14  avril  1896 

Décret  autorisant  les  travaux  d'allongement  de  ta 
forme  du  radoub  n-  1  au  port  de  Snint-Noinirp.., 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement 
d'une  littne  de  tramways  entre  BJskra  et  la  Fun- 
taine-Chaude  (département  de  Conittantine) 

Décret  déclu^nt  d'utilité  publique  les  travaux  d'allon- 
gement d'une  forme  de  radoub,  au  port  du  Havre. . 

Décret  relatif  aux  travaux  de  restauration  de  l'esta- 
cade  ext  de  la  jetée  du  Nord  au  port  du  Havre 

Décret  approuvant  la  substitution  à  M.  Durand  de  la 
Compagnie  du  tramway  électrique  de  Lyon-Croix- 
Bousae  à  Caluire  comme  concessionnaire  du  tram- 
way de  Lyon- Croix- Housse  ti  Caluire 

Décrets  portant  modifications  au  décret  du  6aoùt  1S81 
sur  l'établissement  et  l'exploitation  des  voles  ferrées 
sur  le  sol  des  voies  publiques  et  au  cahier  des 
charges-l  ypc 

Décret  déclarant  d'ulilité  publique  l'établissement, 
dons  la  ville  de  Tourcoing,  d'une  ligne  de  tramway 
de  la  rue  de  Gand  au  Ponl-de-Neuvitle 

Décret  lixant  le  traitement  des  sous^ingénleurs  dei 
pont»  et  chaussées 

Décret  complétant  l'article  46  du  rè);lement  d'admi- 
nistration publique  du  6  août  18S1 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  de 
création  d'un  bassin  à  (lot  au  port  de  Pontrieu: 
(COtesdu-Nord) 

Décret  approuvant  la  substitution  k  MM.  Bastin  et 
G  rosse  t  de  la  Compagnie  des  tramways  d'Aix- 
les-Bains  comme  rétrocesaionnaire  du  réseau  de 
tramways  du  mfme  nom 

Décret   déclarant    d'utilité    publique    l'établi 


AnrtaUi  tiei  f.  et  Ch.,  !•  htMK.  —  Lois,  fie.  (Taliles). 
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DATES 

des 
décisions 


1898 

14  août 
n  août 


30  août 

Id. 

31  août 
11  sept. 

i\  sept. 

Id. 

24  sept. 
16   oct. 


19   oct. 
Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 
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91 

« 

o 


Suite  (les  Décrets. 

d'un  réseau  de  tramways  dans  la  viile  de  Troyes  et 
la  commune  de  Saint-Savine  (Aube) 

Décret  qui  déclare  d'utilité  publique  rétablissement, 
dans  le  département  de  la  Gironde,  d'une  ligne  de 
tramway»  entre  Arcachon  et  le  Sablonney 

Décrets  précédés  d'un  rapport  adressé  au  Président 
de  la  République  par  le  Ministre  des  travaux  publics, 
relatif  à  la  création  d'une  section  permanente  au  sein 
du  comité  consultatif  des  chemins  de  fer  :  1*  relatif 
à  l'organisation  du  comité  consultatif;  2*  nommant 
les  membres  de  ce  comité;  et  d'arrêtés  nommant  : 
1*  les  membres  de  la  section  permanente  ;  2*  le 
vice-président  du  comité  pour  les  années  1898-1899. 

Décret  approuvant  la  substitution  à  M.  Paye  de  la 
société  anonyme  dite  «  Compagnie  des  tramways 
électriques  de  Douai  »  comme  rétrocessionnaire  de 
la  ligne  de  tramwMys  de  Douai  à  Aniche 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement 
d'un  résenu  de  tramways  dans  la  ville  de  Saint- 
Quentin  l'Aisne) 

Décret  approuvant  la  substitution  à  M-.  Nabias  de  la 
Société  des  tramways  sud  de  Seine-et-Marne  comme 
rétrocessionnaire  dïi  tramway  de  Melun  à  Barbizon. 

Décret  admettant  à  circuler  en  franchise  la  corres- 

Sondance  du  service  des  ingénieurs  et  conducteurs 
es  ponts  et  chaussées  avec  les  chefs  cantonniers 
des  routes  nationales 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  de  la  Loire- Inférieure,  d'une 
ligne  de  tramways  entre  la  place  Saint-Pierre  et  la 
place  (iénéral-Mellinet,  à  Nantes 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  de  Seine-et-Oise.  d  une  ligne 
de  tramways  entre  la  station  de  Villiers-le-Bel  et 
(lonesse 

Décret  autorisant  la  construction  d'un  brise-mer  à 
la  pointe  de  Grave 

Décret  approuvant  l'avenant  aux  conventions  du 
3  (Kîtobre  1890  et  du  22  février  1897,  passé  entre  le 
préfet  du  Calvados  et  la  Société  anonyme  des  che- 
mins de  fer  du  Calvados  pour  unifier  le  régime 
d'exploitation  des  Humes  des  tramw-ays  de  Grand- 
catnp  H  Isigny  et  de  Grandcanip  à  la  gare  du  Molay..' 

D("cret  concernnnt  l'établissement  d'un  réseau  de| 
tramways  dans  la  ville  dKlbeuf  et  sa  banlieue 

Décret  ptirtant  déclaration  d'utilité  publique  pour 
l'établissement,  dans  la  ville  d'Angers,  de  nouvelles 
lignes  de  tramways 
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128 
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349 
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flUMÉBOS 


■ 


i898 
25   oct. 

Id. 

13  nov. 

29  DOT. 

30  Dov. 

i*'  déc. 

9  déc. 

13  déc. 

20  déc. 


1899 
3  janv. 


6  janv. 
18  janv. 

Id. 

8  fév. 

11    fév. 

16   fév. 
Id. 


Décret  fixant  les  traitements  des  conducteurs  des 
ponts  et  chaussées 

Décret  fixant  les  traitements  des  contrôleurs  des 
mines 

Décret  approuvant  la  substitution  à  M.  Cauderay  de 
la  Sociéié  des  tramways  électriques  de  Chàlons-sur- 
Marne  comme  rétrocessionnaire  des  tramways  de 
la  Marne 

Arrêté  régularisant  la  situation  des  agents  tempo- 
raires   

Décret  prescrivant  la  promulgation  de  Tarrangement 
provisoire  concernant  falimcntation  du  canal  de  la 
Marne  au  Rhin  sign^  à  Alberschweiler,  le  8  juin  1898, 
entre  la  France  et  l'Allemagne 

Décret  relatif  à  la  reconstruction  du  quai  sud  du  bassin 
h  flot  de  Lorient 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement 
d'un  tramway  de  Remiremont  à  Gérardmer 

Décret  approuvant  un  nouveau  tracé  du  tramway  de 
Bordeaux  à  Camarsac 

Désignation  des  ingénieurs  en  chef  des  ponts  et 
chaussées  et  des  ingénieurs  en  chef  des  mines 
comme  ordonnateurs  secondaires  (Voir  Circulaires). 


1899 


Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement, 
dans  le  département  des  Alpes-Maritimes,  de  deux 
lignes  de  tramways  entre  le  quartier  de  la  Hocca  à 
Cannes  et  le  hameau  de  Golfe-Juan,  et  entre  Cannes 
et  le  Cannet 

Bacs.  —  Transport  des  vélocipèdes  et  des  voitures 
automobiles.  — Tarif  additionnel  (Voir  Circulaires). 

Décret  déclarant  d'utilité  publi(]ue  rétablissement 
d'un  tramway  à  traction  électrique  entre  Bordeaux 
et  Léognan 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  de  la  Semé,  d'une  ligne  de 
tramway  entre  la  porte  d'Allemagne  k  Paris,  et 
l'entrée  sud-est  du  cimetière  parisien  de  Pantin. . . 

Décret  déclarant  d'utilité  publique,  à  litre  d'intérêt 
général,  le  prolongement  du  chemin  de  fer  de  Bor- 
deaux au  Verdon,  jusqu'à  la  pointe  de  Grave 

Décret  portant  promulgation  de  la  convention  rela- 
tive au  jaugeage  et  ii  l'immatriculation  des  bateaux 
de  navigation  intérieure  (Voir  Circulaires) 

Décret  modifiant  le  tracé  de  la  ligne  de  tran.way  de 
Chai>euil  à  Sainte-Eulalie-en-Royans  (Drôme) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  le  prolongement 
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358 

IX 

75 

IX 
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INDICATION  PES  MATIÈRES 


Suite  de»  riéei-e 


jusqu'à  la  Bourse  du  commerce,  à  Parjs.de  In  ligoe 

de  tramway  du  Petit-lvry  aux  Halles  cenli-ales 

Décret  approuvant  la  substilulion   A  M.   Bardol  de  la 
Compafcine  des  Iramwaysà  vapeur  du  département 


de  rXu'de.  comme  rùtrocessiorinaire  du  réseau  de 
tramways  de  ce  département 

Décret  relatif  à  la  circulation  des  automobiles.  (Voi 
Circulaires.) 

Décret  relatif  à  la  aubiililution  à  MM.  Retdant  et  BiiËrt 
delà  Socii^téanonymediteCompaj^niedestrai 
d'Eurc-nt-Loir  comme  rétroceasionnaire  du  réseau 
de  tramways  d'Êure-el-l.oir 

Décret  dérlnrant  d'utilité  pi]blit|iie  la  construction  d 
tramway  de  la  Guillolière,  a  Lyon,  oui  écoles  de 
Mon  plais  ir-1  a-Plaine  

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétabtisseï 
dans  le  département  du  Nord,  d'une  ligne  de 
way   ik  traction  mécnniiiue  entre  Mouvaux   et  Co- 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement., 
dans  le  dépirtemenl  de  la  Semé,  d'une  ligne  del 
tramway  eiilre  Epinay  et  l'aris  (place  de  In  Tri-I 
nité) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établisse  ment, 
dans  les  départements  de  la  Seine  et  de  Seine-et- 
nise,  de  six  lignes  de  tramways  entre  :  I*  Noisy-le 
Sec  et  Paris  I prés  la  pince  de  l'Opéra);  i"  Fon- 
tenay-anus-Bois  et  Pariti  (place  dé  la  Répu- 
blique :  3-  Noisy-le-Sec  el  Paris  (square  du 
Temple);  *•  le  Raincy  et  Paris  (plsre  de  la  Répu- 
blique) :  5"  Bondy  et  Paris  (place  Saint-Michel): 
«•  Panlin  (lieu  dit   les  Ouatre-Chctiiins]  et  le  port 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'étabhss 
dans  le  département  de  la  Scme.  d'une  II) 
tramway  entre  Villcmonble  et  Paris  (pinc 
République!  par  Vincennea^. 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'éloblissemenl, 
dans  le  département  de  la  Seine,  iledeus  lignes  de 
trnmvAys  entre  :  I*  lloulugne  etViiicenneB;a*  Mon-i 
treuiUsôus-HoU  el  Uciulngne 1 

Décret  décint-nnt  d'ulililé  publîçine  l'éUbllssement.] 
dans  le  département  de  In  Seine,  d'une  ligne  de| 
tramway  entre  Xcuilly  (Sftint-Jnmes)  et  Paris! 
(Sninl-Philip|MMlu-Uoule) l  IX 

"-  --'    -"[iclnrant    ri'ulilité   publique   l'établissemi — *' 
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DATES 

décisions 


30  mars 
Id. 

Id. 


!•'  avril 

11  avril 
20  avril 

4  mai 
6  mai 


15   mai 

Id. 

Id. 

17   mai 
*2  juiQ 

Id. 


INDICATION    DES  MATIÈKES 


Concorde)  avec  embranchement  sur  Vilry,  et  de 
Créleil  à  Bonneuil  par  Saint-Maur  ;  *2»  Charenton  et 
Alfortville ^... 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  de  la  Seine,  de  deux  lignes  de 
tramways  entre  :  1*  Châtenay  et  Paris  (Champ  de 
Mars  ;  2'  Billancourt  et  Paris  (Champ  de  Mars) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement, 
dans  le  département  de  la  Seine,  d'une  ligne  de 
tramway  entre  Vanves  et  Paris  (Champ  de  Mars).. 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  de  la  Seine  d'une  ligne  de 
tramway  entre  ,  MalakoIT  et  Paris  (Halles  cen- 
trales). .' 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement, 
dans  les  départements  de  la  Seine  et  de  Seine-et- 
Oise,  de  deux  lignes  de  tramway  entre  :  1*  Houilles 
et  Saint-Ouen;  2'  Saint-Cloud'  et  Picrrefitte  par 
Saint-Denis 

Décret  portant  règlement  relatif  :  1"  j\  l'immatricula- 
tion et  au  jaugeage  des  bateaux;  2' a  la  statistique 
de  la  navigation  intérieure. . 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  le  prolongement 
d'une  ligne  de  tramway  dans  la  ville  (le  Renne 

Décret  portant  déclaration  d'utilité  publique  pour 
l'établissement  d'un  réseau  de  tramways  dans  la 
ville  de  Poitiers '. 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement 
d'un  tramway  de  Cex  à  Fernev-Vfdtaire  (Ain) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement, 
dans  le  département  de  Seine-et-Marne,  d'un  réseau 
de  tramways  comprenant  les  lignes  de  Hray-sur- 
Seine  à  Sablonnières,  de  Jouy-le-Châtel  à  Mairies  et 
de  Mclun  a  Verncuil 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement 
d'une  voie  de  raccordement  reliant  la  ligne  de 
tramway  de  Héthune  à  Estaires  au  quai  du  Kivage 
à  Béthune 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  de  la  Cùte-d'Or,  d'une  ligne  de 
tramwa\  entre  Dijon  et  Saint-Seine-l'Abbaye 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement  de 
deux  lignes  de  tramways  entre  la  mine  de  Littry 
et  Balleçoy  et  entre  Bayeux  et  la  gare  de  la  Besace. 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement 
d'un  réseau  de  tramways  dans  la  ville  du  Havre.. 

Décret  approuvant  la  résiliation  du  traité  de  rétro- 
cession passé  entre  la  ville  de  Versailles  et  la  Compa- 
gnie générale  des  omnibus,  en  date  du  15  mars  1883 

Décret    déclarant    d'utilité  publique    l'établissement 


NOM^nOS 


s  S 

o 


IX 

IX 
IX 

IX 


IX 

IX 
IX 

IX 
IX 


IX 

IX 
IX 

X 

IX 

IX 


ce 

"O  te 

a. 


592 

i 

594 

597 
599 


601 

665 
605 

607 
611 


671 

679 

680 

;> 
681 

687 


86 


LOIS,    DECRETS,    ETC. 


hAIEH 


1          de» 

décisions 

1899 

3  juin 

• 

Id. 

14  juin 

6  juillet 

1  juillet 

n  juillet 

20  juillet 

24  juillet 

n  août 

Id. 
26  août 

Id. 

30  août 

!•'  sept. 

Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Suite  des  Décrets. 

d'une  ligne  de  tramways  dans   le  département  du 
Nord,  entre  la  gare  et  fa  ville  de  Cassei 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'élablissement, 
dans  le  déparlement  de  Seine-et-Oise,  d'une  ligne 
de  tramway  entre  Villiers-sur-Marne  et  Plessis- 
Trévise , 

Décret  déclarant  d  utiliti"'  publique  rétablissement, 
dans  le  département  de  la  Manche,  d'une  ligne  de 
tramways  entre  Avranches  et  Saint-James 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement  de 
voies  ferrées  pour  desservir  les  quais  du  port  de 
Boulopne 

Décret  rel.'iHr  à  ta  construction  de  nouveaux  quais  au 
port  de  Saint-Malo-Saint-Servan 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement 
d'un  tramway  dans  la  ville  de  Houen 

Décret  déclarant  d'utililé  publique  les  travaux  néces- 
saires au  transport  de  l'énergie  électrique  entre 
l'usine  et  le  tramway  de  (î renoble  à  Chapareillan . . 

Décret  portant  modification  au  tracé  du  tramway  de 
Versailles  à  Maule 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement  d'un 
tramway  entre  Eu  et  le  Tréport  (Seine-Inférieure). . 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  de  la  Seine,  d'une  lii^ne  de 
tramway  entre  la  mairie  de  Clamart  et  la  gare  de 
cette  localité 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établ1s.sement, 
dans  les  départements  de  la  Côte-d'Or  et  de  la  Haute- 
Saône,  d'une  ligne  de  tramway  entre  Mornay 
(Côte-d'Or)  et  Champlitte  (Ilautc-SaAne 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  des  iiuuches-du-Rhône,  d'une 
ligne  de  tramway  entre  le  boulevard  Dugomoiier,  à 
Marseille,  et  le  village  de  la  Pomme 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  1  ét6Ll)lissement, 
dans    le    département  de  la   Seine,   d'une  ligne  de 

>  tramway  entre  Saint-Denis,  .\ubervilliers  et  Paris 
^Opéra,  avec  embranchement  sur  Ia(îourneuve 

Di'cret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  de  la  Soine,  de  trois  lignes  de 
tramways  entre  Honlo^ne-sur- Seine  et  Paris. 

Décrot  déclarant  d'ulilitc  publique  l'établissement  de 
nouvelles  lignes  ou  sections  de  lighe:^  de  tramways 
à  Amiens    Somme} '. 

Décret  déclarant  d'utililé  publique  l'établissement 
d'une  ligne  de  tramway  entre  la  plage  de  Berck  et 
la  station  de  Berck-Villè  (Pas-de-Calais) 
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DATES 

dn 

déeisions 

5  sept. 


27  sept. 
Id. 

Id. 

29  sept. 

8  oct. 

Id. 

Id. 

23  oct. 

Id. 

30  oct. 
1  nov. 


3  nov. 

Id. 
19  nov. 
23  nov. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


NUMÉROS 


S  a 


Décret  déclarant  d*utilité  publique  rétablissement, 
dans  le  département  de  la  Semé,  d'une  ligne  de 
tramway  entre  la  porte  de  Paris,  à  Saint-Denis,  et 
le  cimetière  parisien  de  Saint-Ouen 

Décret  déclarant  d'utilité  pub^^c^ue  rétablissement, 
dans  le  département  d'Ile-et-MUaine,  d'une  ligne 
de  tramway  entre  Dinard  et  Saint- Briac 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  de  la  Manche,  d'une  li^ne 
de  tramway  entre  Ponturson  et  le  Mont-Samt- 
Michel 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement 
d'une  ligne  de  tramway  entre  Verzy  et  Ambonnay 
(Marne) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  de  fa  Nièvre,  d'un  réseau  de 
tramways  a  Nevers 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  de  la  Gironde,  d'une  ligne  de 
tramways  entre  Bordeaux  et  Gradignan 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement 
d'un  réseau  de  tramways  dans  la  ville  de  Lourdes.. 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  la  ville  de  Melun.  d'une  li^ne  de  tramway 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement 
d'une  ii^ne  de  tramway  entre  Béthune,  Lens  et 
Hénin-Liétard  (Pas-de-Calais) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
danis  le  département  du  Loiret,  du  prolongement 
entre  la  Baseule-des-Aydes  et  Bel-Air  de  la  ligne 
de  tramway  d'Orléans 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement 
d'une  ligne  de  tramway  entre  Fouquières-lez-Lens, 
Pont-à-Vendin  et  Libertcourt 

Amélioration  de  la  situation  :  1*  des  sous-ingénieurs 
des  ponts  et  chaussées;  2*  des  conducteurs  des 
ponts  et  chaussées;  3»  des  contrôleurs  des  mines; 
4*  des  commis  des  ponts  et  chaussées  et  des  mines. 
(  Voir  Circulaires .  ) 

Décret  déclarant  d'utilité  puJslique  l'établissement 
d'un  réseau  de  tramways  dans  la  ville  de  Pau 
(Basses-Pyrénées) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement 
d'une  ligne  de  Irauiway  de  Bordeaux  à  Bègles- 
Birambits 

Décret  déclarant  d'utilité   publique   les  tramways  ù 

exécuter  pour  le  riHablissemeut  de  l'alimentât  ion  du 

bief  de  parla^re  du  canal  de  l'Est  (branche  du  sud). . 

Arrêté  réorganisant  les   sections  du   Conseil  général 

des  Ponts  et  Chaussées  
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IX 
IX 
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IX 
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IX    983 


1.018.    DECRETS,    KTfl. 


39  déc. 

30  déc. 


G  jnnvicr 
n  janvier 


Suite  da  Die  rets. 

DËcrel  déclarant  d'utilité  publique  les  dévintiu 
Iramwa)  de  Trévojx  â  Suint-Tri  vie  r-de-Coui 
de  Uourg  k  Frans-JauisaDS 

Décret  dédarnnt  d'iiUlîté  publir|ue  l'établisse 
dans  le  département  de  Vaucluie.  d'une  It^ 
tramway  entre  la  gare  de  l'Isle-sur-Sorg 
Vauclose 

Décret  déclaraot  d'utilité  publique  les  travaux  eff 
sur  le  rvaeau  de  tramways  de  Lyon 

Décret  approuvant  la  convention  portant  modid 
nu  cahier  'les  charges  du  tramway  du  Rai 
MontCermeil  

Décret  approuvant  la  convention  portant  modlH 
au  décret  du  31  Janvier  1B89.  qui  a  déclaré  d' 
publique  le  réseau  de   tramways  de  Saint-E 

Décret  modifiant  celui  "du  is'juiliei  VsVû  p 
organisation  de  l'Ecole  natiimale  des  Poi 
Chaussées 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissemei 
réseau  de  tramways  dans  la  ville  d'Ango 
(Charente) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'êtablisseu) 
chemin  de  fer  du  Dorât  a  Magnnc-Lavat .... 

Décret  déclarant  d'utilité  publiaue  l'établiss 
d'un  réseau  de  tramways  dans  la  ville  de  Cet 

Décret  supprimant  les  Conseils  locaux  et 
portant  leurs  attributions  aux  ingéniaurs  ei 
(Voir  CiVcuidiVeï.J 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établiss 
d'un  réservoir  d'atimeiilation  au  canal  de  Bi 

Décret  portant  déclaration  d'utilité  publique  di 
vaux  d'établissement  d'un  chemin  de  Ter  des 
relier  les  mines  de  Liévin  (l'as-de-Calais)  au  c 
de  fer  du  Nord,  à  l.ens 

1900 

Urcret  déclarant  d'utilité  publique  une  ligne  de 
ways  entre  Charleville,  Méziéres  et  Mohu 
denncs) 

Décret  portant  réorifanisulion  du  comité  de  1  e 
lation  technique  des  chemins  de  fer 

Décret  modillant  le  décret  du  30  mai  1S95  sur  II 
trôle  des  chemins  de  fer  (Voir  l'eraonnel.) 

Déitret  déclarant  d'utilité  publlaue  l'établis» 
d'embranchements  sur  la  ligne  ae  Paris,  à  la 
lière  belge 
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INDICATION  DES  MATIÈRES 


NOMEROS 


E 

s 

c 
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Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement  de 
deux  lignes  de  tramways  de  la  gare  d*Armentiéres  au 
Bizet  et  de  la  Chapelle-d'Armentières  à  Dieppe 
(Nord) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement 
d'une  ligne  de  tramways  raccordant  la  ligne  de 
Grand-Lucé  à  La  Chartre  à  la  station  de  La  Chartre 
(Sarthe; 

Décret  relatif  à  rétablissement  d'une  ligne  de  tramways 
formant   le   prolongement  du    tramway  de   Lyon 
Croix-Rousse  à  Caluire  jusqu'aux  «  Marronniers  ». . 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement  d'un 
chemin  de  fer  destiné  à  relier  la  mine  de  Cham- 
pigneuUes-nord  (Meurthe-et-Moselle)  avec  le  canal 
de  la  Marne  au  Rnin 

Décret  portant  modification  au  règlement  du  6  août  1881, 
relatif  aux  cahiers  des  charges-types  des  chemiûjs 
de  fer  d'intérêt  local  et  des  tramways 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  le  prolongement 
de  deux  lignes  du  premier  réseau  de  tramways  du 
Havre 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement 
d'un  tramway  d'Antibes  à  Valiauris 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement 
de  trois  lignes  de  tramways  dans  la  ville  de  Caen. 

Décret  autorisant  rétablissement,  dans  le  dépar- 
tement de  la  Seine,  d'une  ligne  de  tramways  entre 
Paris  (Luxembourg)  et  Arcueil-Cachan 

Décret  autorisant  l'ouverture,  sur  la  ligne  de 
tramways  de  Vincennes  à  Ville-Evrard,  d'un  em- 
branchement entre  Nogent-sur-Marne  et  la  gare  de 
Champigny 

Décret  autorisant  l'établissement  d'un  tramway  de 
Béziers  à  la  mer 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement 
à  Saint-Romain-de-Colbosc  (Seine-Inférieure)  d'une 
voie  nouvelle  terminus  de  la  ligne  de  tramway 
entre  Saint-Romain  et  la  gare  de  la  même  com- 
mune  

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement, 
dans  le  département  de  la  Seine,  d'une  ligne  de 
tramways  entre  Pantin  et  Bobigny t 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissementl 
dans  la  ville  de  Nantes  de  trois  sections  de  iignesj 
de  tramw^ays 

Décret  approuvant  nn  traité  passé  entre  la  Com- 
pagnie au  chemin  de  fer  de  Saint-Quentin  à  Guise 
et  la  Couipagnie  du  chemin  de  fer  de  Ribcmont  à 
la  Ferté-Chevresis  pour  la  construction  du  chemin 
de   fer  de  Ribemont  à  la  Ferté-Chevresis 
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18  avril 
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30  avril 


INDICATION  DES  MATIÈRES 
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■B  E  I  «  o  , 
tt>  s  I  **  ^1 
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Suite  des  Décrets. 

Décret  prorogeant  la  concession  de  Tadministration 
de  la  forme  de  radoub  du  port  de  Granville 

Décret  autorisant  M.  Duwoos  à  établir  et  à  exploiter 
un  gril  de  carénage  au  port  de  Rouen 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement, 
dans  le  département  du  Calvados,  d'une  ligne  de 
tramways  destinée  &  raccorder  les  lignes  de 
tramways  de  Dives  à  Luc-sur-Mer  et  de  Cour- 
soulles  a  Arromanches  et  à  Bayeux 

Décret  relatif  aux  conditions  d'établissement  et 
d'exploitation  des  voies  ferrées  des  quais  du  port 
de  Nantes 

Décret  chargeant  le  directeur  des  chemins  de  fer  de 
l'Etat  de  l'administration  du  réseau  de  tr.'imways  de 
la  Vendée 

Décret  substituant  la  Compagnie  des  tramways  mé- 
caniques des  environs  de  Paris  (Nord-Ouest-Pari- 
siens à  MM.  E.  Garnier,  L.  Francq  et  P.  Gosselin, 
comme  concessionnaires  des  lignes  de  tramways  de 
Mouilles  à  Saint-Ouen  et  de  Saint-Cloud  à  Pier- 
refitte 

Décret  autorisant  un  particulier  à  établir  et  à  ex- 
ploiter un   appareil  transporteur   système  «  Tem- 

•   perley  »  sur  la  rive  droite   de  la  Seine,  à  Glichy, 

Eour  le  rechargement  et  le  déchargement  des 
ateaux 

Décret  déclarant  d'utilité  publique,  dans  le  dépar- 
tement d'I Ile-et-Vilaine,  1  établissement  des  voies 
de  raccordement  des  lignes  de  tramways  avec  les 
ports  fluviaux   de  Hennés 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  de  la  Gironde,  d'un  tramway 
entre  Pas-a  Ozello  et  Saint-Ciers-la-Lande 

Décret  déclarant  d'utilité  publique,  dans  le  dépar- 
tement du  Finistère.  rétaDlissement  de  trois  lignes 
ou  sections  de  lignes  de  tramway  dans  la  ville  de 
Brest  et  sa  banlieue 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  de  1  Aveyron,  d'une  ligue  de 
tramways  à  traction  mécanique  entre  la  gare  et  le 
palais  de  justice  de  Rodez 

Décret  approuvant  la  substitution  à  la  Société 
anonyuie  du  chemin  de  fer  d'inténH  local  de  Dom- 
pierrp-sur-Besbre  à  la  Palisse,  de  la  Société  géné- 
rale des  rhemins  de  fer  économiques 

Décret  approuvant  la  convention  passée  entre  le 
Ministre  des  Travaux  publics  et  la  Compagnie  géné- 
rale  parisienne  des   trauiways  pour  la  concession 
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TABLE   CHRONOLOGIQUE. 


[HDEC.ATION  DES  HATIËKES 


de  huit  lignes  de  tramways  établies  daas   le  dépar- 
tement de  la  Seine 

i>êcret  approui'ant  une  modiScation  au  tracé  du 
tramway  de  Caen  à  Falaise 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  à  exé- 
culerpour  l'aïuiilioration  du  canal  de  la  Sensée... 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement  dit 
deux  nouvelles  lignes  de  tramwavs  dans  In  ville  de 
Toulon 

Décret  portant  affectation  au  service  des  ponts  et 
chaussées  du  laîs  de  mer  Tormant  la  plape  de  Criel. 

Décret  approuvant  la  substitution  de  la  Compagnie 
duchenundeferd'Aiffuesvivesà  la  Compagnie  natio- 
nale des  cheinius  de  Ter  A  vciie  étroite,  comme 
concessionnaire  du  chemin  de  fer  de  la  station  d'Ai- 
Buesïives  au  bourg  de  ce  nom 

Décret  approuvant  la  sul>slitution  de  la  Société  Pinat 
et  C'*.  d'Allevard,  a  la  Société  Schneider  et  C"  ' 
Creusol.  comme  coneessionnalre  du  chemin  dt  __. 
d'embranchement  entre  les  mines  d'Allevard  et  la 
station  du  Cheylas 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  d'éta- 
blisseuient  des  gares  d'eau  sur  les  canaux  d'Aire  el 
de  la  Haute-Defile 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  à  Faire 
pour  la  substitution  de  la  traclion  électrique  k  I 
traction  aninjale  ou  A  vapeur,  soil  pour  1  établh 
sèment  dans  la  ville  et  la  Danlieue  de  Marseille  de 
déviations,  doublements,  raccordements  et  tei 
nouveaux,  destinés  à  compléter  le  réseau 
des  lignes  de  tramways 

Décret   portant  modification  aux  taxes  maxin 
vues  par  le  cahier  des  charges  annexé  au  décret  du 
2S   Bofit    lltSK    qui   autorise    la  Chambre   de   co 
mcrce  de  Dunkerquc  il  Établir  et  â  administrer 
outillage   public    sur  les   quais   du  port   de    cette 
ville 

Décret  déclarant  d'utilité  nubljque  l'établissement, 
dans  le  département  de  I  Indre,  de  trois  lignes  de: 
tramways  entre  ChMeauroux  et  Valenray,  entre 
Issouduo  et  Vatan  et  entre  le  Blanc  et  Argenton 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'étaBlissement 
d'une  ligne  de  tramways  entre  In  gare  de  Fontai- 
nebleau et  Valvins. 

Décret  portant  substitution  A  M.  Gutton  de  *  la  So* 
ci  été  anonyme  des  tramways  de  Gérardmer  »  comme 
concessionnaire  du  tramway  de  lîérardmer  à  fie- 
tourncmer... ". 

Décret  déclarant  d'utililé  publique  l'établissement. 
'"ns  le  dé|iarlenipnl  de  la  Seine  et  de  Seine-ct-(Hse, 
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1900 


22  juin 


Id. 


Id. 


25  juin 


id. 


Id. 


29  juin 


10  juillet 

24  juillet 
Id. 
Id. 

Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Suite  des  Décrets. 

d'un  réseau  de  tramway»  entre  Courbevoie  et  le 
Pecq:  le  Pecq  et  Houi'lles;  Rueil  et  le  pont  de 
Chatou  ;  Chatou  et  Montesson  ;  Montesson  a  TAsile 
Saint-Fargeau 

Décret  approuvant  la  substitution  à  MAi.  Duchez  et 
fils  de  la  Compagnie  des  tramways  mécaniques  des 
environs  de  Paris  (Nord-Ouest-Parisien),  comme 
rétroceï»sionnaire  de  la  ligne  de  tramway  du  car- 
refour de  la  porte  de  Paris,  à  Saint-Denis,*au  cime- 
tière parisien  de  Saint-Ouen.  , 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  département  des  Boucbes-du-Khône,  d'une 
ligne  de  tramways  entre  le  cimetière  Saint-Pierre,  à 
Marseille  et  Géihenos 

Décret  portant  substitution  à  M.  Maisonnabe  de  la 
Société  anonyme  dite  «  Compagnie  des  tramways 
de  Lourdes»,  comme  concessionnaire  du  réseau  de 
tramways  de  la  ville  de  Lourdes 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  d'éta- 
blissement d'une  deuxième  voie  sur  deux  chemins 
de  fer  d'embranchement  de  la  Société  des  mines 
de  Lens 

Décret  approuvant  la  substitution  à  MM.  Rousseau  et 
Vaclin,  de  la  «  Société  versaillaîse  de  tramways 
électriques  et  de  distribution  d'énergie  »,  comme 
concessionnaire  de  la  ligne  de  tramways  de  Saint- 
Cyr-l'Ecole  à  Versailles 

Décret  approuvant  la  substitution  à  M.  Gogucl  de  la 
Société  anonyme  dite  Compagnie  des  tramways  des 
Vosges,  comme  concessionnaire  de  la  ligne  de 
tramways  de  Rcmiremont  à  Gérardmer.   . . ., 

Décret  approuvant  la  substitution  à  la  Compagnie 
des  tramways  électriques  de  Paris  et  de  sa  ban- 
lieue, de  la  «  Compagnie  des  tramways  mécaniques 
des  environs  de  Paris  ».  comme  ccmcessionnaire  de 
la  ligne  de  tramways  de  Xeuill>  ii  Maison-Laffite. . 

Déi^ret  portant  déclaration  d'utilité  publique  du    pro- 
longement jusqu'à  Gênas  de  la  ligne  de  tramways- 
du  cours  Henri,  à  Lyon.   

Décret  portant  approbation  d'une  modification  au 
tracé  d'une  ligne  de  tramway  de  Poitiers 

Décret  portant  uiodification  à  une  partie  du  tramway 
de  Bordeaux  à  Lcognan 

Décret  portant  modification  au  cahier  des  charges 
annexé  au  décret  du  17  février  1893,  qui  a  déclaré 
d'utilité  publique  l'établissement  d'un  tramway 
entre  Vizille  et  Bourg-d'Oisaus *. 

Décret  portant  substitution  à  M.  de  Brandon  de  la 
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IN D [CATION  DES  MATIÈRES 


Compagnie  des  Iramviyi  électriques  de  Vanves  à 
Paris  et  extensions,  comme  concessionnaire  de  la 
lÎKne  de  traranays  de  Vanves  à  Paris  (Champ  àt 
Mars.) 

Avancement  des  conducteurs  des  ponts  et  cliauisée< 
et  des  contrôleurs  des  mines.  —  Modifir.atioii  de 
l'article  2  du  décret  du  1  novembre  1899.  (Voir  Cir- 
c«Uii,a.) 

Décret  approuvant  la  substitution  de  la  Comptait 
des  tramways  de  ■  rOuei^t-Paritiien  »  à  MM,  Cau- 
deray  et  Renard,  comme  conoensionnaire  de  trois 
lignes  de  [ramwayH  entre  divers  points  de  Bou- 
lopne-siir-Seine  et  Paris 

Décret  autorisant  la  construction  de  quais  maritimes 
sur  la  rive  sud  du  canal  de  THnrarville  au  port  du 

Dëcrrt  portant  approbation  de  la  modification  du 
tracé  du  tramway  d'dioron  &  Sauvelerre,  sur  le  ter- 
ritoire do  la  commune  de  (icUs  (Rass es-Pyrénées). . . 

Décret  approuvant  In  sutistitution  &  M.  Uiraudon  de 
la  société  anonyme  d'électricité  du  Mont-Dore  el 
du  funiculaire  du  Capucin  comme  concessionnaire 
du  cbemin  de  Ter  U  intérêt  local  funiculaire  du 
Capucin 

Décret  approuvant  un  avenant  au  cahier  des  charités 
des  tramways  de  Boulogne  n  Vîncennes.  de  Mon- 
treuihsous-liois  fi  Boulogne  et  d'Arcucil-Cachan  A 
Paris  (LuxembourK) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement 
d'un  tramway  de    la  Calle  ii  Bftne 

Déi-ret  déclarant  d'utilité  publii|ue  rétablissement  an 
Havre  d'un  troisième  rèsenu  de  tramway. 

Décret  déclarant,  dans  le  département  du  Tarn,  l'éta- 
blissement du  prolongement,  iiisqii'ii  Lavaur,  du 
tramway  de   Laboutarié  à  (iraulhet 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
dans  le  déparlement  de  la  Seine,  d'une  ligne  de 
tramway  entre  Villeinunble  et  Yinrennes  par  M<m- 
treuil-sous  Bois 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  rétablissement 
dans  les  départements  de  la  Seine  et  lie  Seine-et- 
Oise,  d'un cnibranchementd'uneligne  de  tramway. 
entre  Nogent-sur-Marne  et  la  Maltournce 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  l'établissement, 
Jans  le  département  de  l'Isère,  d'une  ligne  de 
tramways  entre  lirenoble  el  Villanl-de-Lnna 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  dans  les  dépar- 
tements de  la  Seine  et  de  Seine-et-Oisc.  le  prolon- 
gement, jusqu'à  Noisj-ie  (îrand.  de  l'embran- 
chement de  Nogent-sur-Mame  à  Bry-sur-Marne,  de 
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.Suite  des  Décre: 


la  ligne  de  tramways  de  Vincennei  à  Ville-Evrard. 

Décret  déclarant  d'ulililé  publique,  les  travaux  rt'Sla- 
blisBement  de  deux  lignes  de  tramways  : 
Surennes  et  Paris    |la  Chapelle);    i'  entre  Saint- 
Ouen  et  Paris  {Porte  Mai  II  olî 

Décret   déclarant  d'utilité  publique  les  trave 
blisserneut  d'une  ligne  de  tramway  entre  Puleaux 
et  Paris  (Notre- Dam e-de-Lorette) 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux  d'éla- 
blisseinent  d'une  ligne  de  Iraniway  entre  Neuitly 
(Porte  des  Sablons)  et  Paria  (Avenue'Parmenti*"' 

Décret  déclarant  d'utilité  publique  les  travaux 
blisaement  des  trois  IJenes  de  Iraniwaya  :  1*  entre 
Saînt-Ouen  et  Paris  (place  Cadet  ;)  3*  entre  Levai- 
loia-Perret  et  Paris  (place  Cadet  et  Butte-Mont- 
luartre)  ;  :l*  entre  Neuillv-Levallois  et  Paris  (garc 
de  fEst) ; : 

Décret   portant  création  d'une  chaire  d'économie  si 


l'Ecole  des  Ponts 
,  rofesseur   du 
ciale  (Voir  Personnel) 


Chaussées,  et  urrélê 


3°  AiTtto  du  Coiueil  d'ËUt 


Travaux  publics.    —    Dommages.  —  Génie,  —  Com 
mes.  —  Chemins  ruraux.  —  {.Vinixlre  de  la  ijuei  r 

■it.-e  sieur  Durand  et  ville  d'Epinal.) 

Mines  (Hedevances  proportionnelles  sur  lesl.  —  Cun 
Eributions  direirtes.  —  Réclamation.  —  Expertise 
—    (Minàli-e  dei   finances   conlrt    compagnie  des 

Travaux  publics.  —  Découiple.  —  Maison  d'écol 
{Commune   île    Vii-anileciile    contit  aieiir  t«  I 

Travaux   publics.  —  Décompte.  —   Chemins  de 

Condiliims   générales    du    16   novembre   1866.    — 

(•■^•eiir  l.iimoUe  contre  Ministre  des  li-avauj-  public 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  dénie.  —  Caserne 

■■'infanterie  de  Périgueux.  —  Devis  céûéral  de  1857. 

{Sieur  Janin  contre  Ministre  de  la  gueri-e.).. 

Travaux  ]iublirs.  —  Dommages,  —  Extraclioa  de 

iaux.   —    Procédure.  -     Action   prématurée.  — 
eurs  Gendre  et  Laferrire  ronlre  sieur  Orét/oire.). 
Travaux  publics.   —  Dommagea  aux    personnes. 
Femme  tuée  par   l'cxplosioD  d'une  mine  dans  u 


ABLE   CHRONOLOGTQDE. 


DES  MATIÈRES 


carrière.  —  Entrepreneur.  —  Responsabilité. 
Compâlenceducoaseil  de  préfeclure.  —  [Sieur  L 
périer  conttt  tieura  Croa  el  Sénégaa.) 

Algérie.  —  Inipùts  arabes.  —  Zekkat.  —  linpositi 
calculée  sur  Je  nombre  des  tètes  de  bétail  possédées 
«u   1"  janvier.   —  Rëgularit6.    ~   [Sieur  Djeiiini- 
ben-bjtlani.) 

Communes.  —  Ctieinins  vicinaux,  --  Preilatîons  en 
nature.  —Option.  —  Taxe.  —  {Sieur  Frunier.).... 

Cours  d'eau.  —  Syndicats  forcés.  —  Travaux  dé- 
rensifs.  --  Dommages.  —  Brèche.  —  Hesponsa- 
bilité.  —  (Troisième  xj/mlical  de  la  Duraitce  centre 
conpognie  de  fiarit-Lt/on-lSédiUrranée.) 

Cours  d'eau    non    navigables.   —   IJuineâ.  —  BèRle- 
—  Droit  de  police.  —  Arrêté  pré- 


Voirie  (Urande).  —  ChemiDs  de  fer,   —    Simpli 
cordement  et  non  embranchement.  —  Décision  mi- 
nistérielle approbatlve.  —  Pas  d'excès   de  pouvoir. 

—  [Ville  de  boulogneiiir-Mer.) 

Commune.  —  Rues  el  place.  —  Alignement.  —  Ser- 
vitude de  reculement.  --  Escalier  en  saillie.  —Sup- 
pression. —  {Sieurt  Hulaia  frèrea.) 

Cours  d'eau  non  navigables  m  flottables,  —  Droit  de 
police.  —  Libre  écoulement  dos  eaux.  —  Pont.  — 
Voirie  ((irinde).  —  Houle  départementale.  —  Ali- 
gnement. -  lSi£ur  fiouvier.j 

Pensions  civiles.  —  Commune.  —  (^isse  de  retraites. 

—  Conducteur  des  pnnls  et  cbaussi'-c}  en    service 
détaché  ;  directeur    des    travaux    municipaux.    — 

(Sieur  Mtireeu  contre  ville  d'Angera.) 

ravnux  publics.  —  Décompte,  —  Travaux  de  curage. 

ii/adical  det  maiiiix  de  Seilloua  contre  »ieiir  Ar- 


")., 


Travaux  publies  —  Commîmes.  -  Honoraires  d'ar- 
chitecte.—(Viïfe  de  l'erpif/naa  contre  sieur  Ramon.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemin  de  fer.  — 
Mise  en  régie.  —  Réadjudication  sur  Toile  enchère. 
—  Modification  apportée  aux  conditions  de  l'adju- 
dication primitive.  —  l>it1'éronce  de  rabais  entre  les 
deux  soumissions.  —  Itébet  à  la  charge  de  l'ndjii- 
cataiie  fol  enchéri  :  fticiitioii.  -  (.Sieur  l'ecfiverl-/ 
cfintre  Ministre  den  lei  unux  pultlien.) '. 

Travaux    publics.  —  DouiuiiigCï.  —    Exha 
d'une  route  ayant  eu  pour  etfel  de  rejetei 


demuilé.    -  i 

iviHj;  piMici 

Cootributions  < 

let  ISSO 


/■  Jnui/e  contre   !^inislre  dex  . 


ii'tes.  —  Patentes. 
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21  juin 

28  juin 

Id. 
Id. 


IfClliROS 


Suite  des  Arréls  du  CoTiseil  d'État. 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.—  Subventions  spé- 
ciales. —  Loi  visée  :  Loi  du  21  mai  1836.  —  {Sieurs 
Clavon-Collignon.  Chevalier^  Trousselleet  Joncourt.  ). 

Travau.x  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Mou- 
lin à  vent.  —  Réception  provisoire  et  définitive.  — 
Responsabilité  décennale.  —  {Commune  de  Mar- 
seillelle  contre  sieurs  Futeur  frères.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  de  fer.  — 
Clauses  et  conditions  générales  du  16  novembre  1866. 

—  {Ministre  des   travaux  publics  contre  sieur  Bi- 
qnaud.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemin  de  fer.  — 
Conditions  générales  du  16  novembre  1866.  —  [Mi- 
nistre des  travaux  publics  contre  sieurs  Varinof^ 
Huardel  et  Fisctibach.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Routes  départe- 
mentales. —  Clauses  et  conditions  générales  du 
11  novembre  1866.  —  {Déparlement  de  la  Seine- 
Inférieure  contre  hénliers  Ravei^t.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Gué- 
réservoir  pour  lalimentation  du  bétail.  —  {Com- 
mune de  Plesnoy  contre  sieur  Poinsot.) 

Travaux  publics.  —  Génie.  —  Décompte.  —  Mise  en 
régie.  —  Résiliation,  —  Devis  général  du  7  mai  1859. 

—  (Sieur  Fortier  contre  Ministre  de  la  guerre.) 

Travaux    publics.    —    Dommages.    —  Extraction  de 

matériaux.  —  Carrière  en  exploitation.  —  {Sieurs 
Genève  et  Laferrèi^e  contre'  sieur  Besnier.) 

Voirie  (Grande).  —  Chemin  de  fer.  —  Factage.  — 
Fixation  du  délai  de  livraison.  —  Cahier  des 
charges.  —  Interprétation.  —  Absence  de  litige.  — 
Non-recevabilité.  —  {Compagnie des  chemins  de  fer 
de  Paris- Lyoîi-Méditerranée.) 

Ateliers  insalubres  (1'"  ou  3*  classe).  —  Entrepôts  ou 
magasins  de  vente  en  gros  de  pétrole  et  de  ses 
dérivés.  —  Décret  du  19  mai  1873.  —  {Sieur  Le- 
sourd.) 

Colonies  (Martinique).  —  Cours  d'eau  navigables  et 
flottables.  —  Domaine  colonial.  —  Commune.  - 
Murs  de  quai.  —  Gestion  d'aifaire.  —  {^Ville  de 
For t-de- France  contre  colonie  de  la  Martinique.).. 

Contributions  directes.  —  Foncier  et  taxe  des  biens 
de  mainmorte.  —  Compagnie  des  chemins  de  fer  de 

vRst.) ; 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Rivières  navi- 
gables et  flottables.  —  Amélioration  de  la  naviga- 
tion du  Rhône.  —  Ministre  des  travaux  publics 
contrée  sieur  Monier.) 
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Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  <le  fer.  — 

"Uniatre  des    trarraux  public»   contre  sieur  Frais- 

Travaux  publics  comiôunaux.  —  Décompte.  —Con- 
ditions générales  îles  chemins  vicinaux  du  6  Aé- 
ccmbre  1870,  articles  il  :  non- recevabilité  d'une 
rf.clainalion  que  te  requérant  ne  justifie  pas  avoii 
rorniÉc  dans  le  délai  de  vingt  jours  de  la  présenta- 
tion du  décompte.  —  Sieur  Jamet  contre  communes 
de  la  Cliapetle-Héauvide  et  de  Sainl-I'ien-e-d' Au- 
til>) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —   Chemins  de  Ter. 

—  Clôture  en  épines  vineltcs.  —  Compétence.  — 
{Compagnie  du  chemin  de  fer  du  Nord  contre  ftrn- 
lien  Coç/ueliert.) 

Contributions  directes.  (Palenles).  —  Loi  visée  : 
15  Juillet  1880.  —  (Compagnie  du  chemin  de  fer 
tïOrUana.) 

Cours  d'eau.  —  Travaux  publics.  —  Syndical.  — 
Alluvlons  de  la  basse  Seine.  —  Remise  par  l'Etat 
au  syndicat  des  Iravnux,  —  Dommattes.  —  Res- 
ponsabilité. —  {Syndical  du  mardis  dernier.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.   —  Chemins  de   Ter. 

—  {SïeurCocard  contre  Minisire  de  Iraeuux  publics.) 
Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Ecole. 

—  Entrepreneur  et  architecte.  —  (Sieurs  Deileau  et 
Dominique  contre  commune  de  l'oailly-sar-Loire.). 

Travaux  publics.  —  Dommaj^es.  —  Routes  dépnrti 
mentales  —  (Sieur  Decesse-Marlinos  contre  ùépai 
lemenl  de  l'Aube.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages  causés 
par  l 'ex  11  au  se  ment  d'un  chemin  vicinal.  —  Remblai 
avant  amené  de  l'humidité  dans  une  maison  <  " 
bitalion.  —  Fixation  de  l'indemnité.  —  (.Vtn 
des  travaux  publics  contre  consorli  Itavaux.' 

Voirie  (Grande).  —  Chemins  de  fer.  —  {Uinisli-e  des 
Iracauj:  publics  contre  sieur  Moulin.) 

Voirie  (Grande).  —  Police  du  roulage.  —  Routes 
dé{)arte mentales,  —  Chemins  de  grande  coromuni- 

seaux  el  Poron-Grisarl .) 

Communes.  —  Travaux  publics.  —  Trailé  poui 
réclairnge  au  ga^E.  —  Octroi.  —  Compétence.  — 
(Compagnie  l'Union  des  go:  contx-e  ville  de  Cette-). . 

Communes.  —  Travaux  publics.  —  Marché  de  fourni- 
tures. —  Compétence.  —  {Sieurs  Aubry  el  C' 
contre  commune  d'Amancey.) 

Domaine  de  l'Etat.  —  Concession  des  languiéres  A\ 
Mont-Sainl-Michel.  —  Arrêt  du  conseil  du  roy.  - 
Demande  d'inlerprétntion.  —   Non-lieu  k  statuer 

Annalu  des  P.  el  CA.,  T  «érie,  —  Lois,  elc.  {Tables), 
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Suite  -les  Arrêta  du  Cunseil  d'J 

pnr  une  transnctïun  dùmtMit  tiomol 
pouvoir  législolif,  l'Elat  cl  les  ayants 

^Ite  l'allLx,) 

Travaun  publics.  —  Décoiuple,  —  Chou 
Olauseii  et  conrjilions  i)ii  16  novembre 

Soriélé  du  complot!'  des  tntreprentur. 
Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Itou 

—  Hi-ctincnlion.  —  TlHuses  et  conilili 
du  16  novembre  1866.  —  {iHieue  Bo\ 
Ministre  des  Irofaux  publics.) 

Travaux  publics  communaux.    ~  Déco 

son  d'école.  —  (Commun*  de  Rourg-t 

sieur  Leyinarie.) 

Travnu:(     publies    communaux.     —    Â 

l*rr)jet  de  maison  d'école.  —  Honorai 

mime  d'Orçiito  contre  ^tur  l'inelli.). 
Voirie  (Grande),  —  Hivjfrres  navigables 

—  Pnturnge  sur  les  tnlus  par  lesbesti 

Sriélnire.  —  Contravention  â  l'airé 
u 'J4  juin  l'jn.  —  Condamnation  à 
la  réparntion  du  dommage.  —  [i^ieur 
Communes.  —  Chemins  vicinaux  ordii 
nement,  —  Anticipation.  —  Commi: 

lynlnle.  —  {!>ieur  Courliade.) , 

1rs  d'eau. —  Associations  syndicales. 
-  {Syndicat  de  Caitenel  contre  syndic 
Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Cher 
Conditions  j^t'néralcs  du  16  novem 
(Sieu  rit  Lacroix  et  Manu  contre  Ministre  aes  iravai 

publics.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemin  de  fer.  ■ 
Conditions  ((pnéralcs  du  16  novembre  1866.  ■ 
[Sieur  Renard  contre  Miniitre  des  Iracau-r  publics 
Travaux  public.  —  Décompte  —  Chemin  de  fer.  ■ 
Cnodition»  générales  du  16  novembre  18S6. 
{Sieur  Rodant  contre  Ministre  des  travaur /mblici.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  

de  Pans.   —   Epand.ige  des  eaux  d'étiouts  dan 
phiine  de  Gcunevilliers.  —  Travaux  de  drainagp.  - 

{t'ille  del'arrs  contre  sieur  Vai-angot.) 

Travaux  publics.  —  Décomple.  —'Génie.  —  Place 
de  Marseille.  —  Conditions  RÉnérales  du  ï,%  ai 
vembre  11(76.  —  (.Si>«/-   Foiirnier  contre   Ministt 

de  la  guerre,] 

Voirie  (Grande).  —  t'roré s- verbal.  —  XotiGcallon.  - 
Délai.  —  {Sieur  Hieunier.) 
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DATER 

des 
décisions 


188» 
2  août 


Id. 

1  août 

Id. 
9  août 

Id. 

* 

Id. 
Id. 

Id. 


Id. 


Id. 

Id. 
8  nov. 

Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Voirie  (Grande).  —  Routes  départementales.  —  Con- 
travention relevée  au  procès-verbal.  —  Compé- 
tence. —  {Ministre  des  travaux  publics  confre  sieur 
Pages.) 

Voirie  (Grande).  —  Ports  maritimes.  —  Rades.  — 
Chenal  d'accès.  —  Echouage.  —  Enlèvement.  — 
Abandon  du  navire  et  du  fret.  —  Libération.  — 
[Sieurs  Hautin-Tétard  et  Leblévec.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Dégradations 
extraordinaires.  —  Subventions  spéciales.  —  {Sieur 
Sueur.) 

Contributions  directes.  —  (Foncières  et  portes  et 
feni>tres.)  —  Chemins  de  fer.  —  {Compagnie  du 
chemin  de  fer  de  Paris  à  Orléans.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux  d'intérêt  comnum. 

—  Contingent  fixé  par  le  conseil  général.  —  Ins- 
cription d'office.  —  Recours.  —  {Ville  de  Saint- 
Etienne.)  

Communes.  —  Chemins  ruraux.  —  Reconnaissance 
du  chemin.  —  Délibération  de  la  commission  dé- 
partementale. —  Exception  de  propriété.  —  {Sieurs 
des  Nos.) . . .' 

Contributions  directes.  (Patente.)  —  Loi  du  15  juil- 
let 1880.  —  (Sieur  Tuai.) 

Travaux  publies.  —  Dommages  antérieurs  à  l'expro- 
priation. —   Interprétation  de  la  décision  du   jury. 

—  Compétence.  —  {Sieur  et  dame  Pradines  contre 
compagnie  du  chemin  de  fer  d'Orléans.) 

Travaux  publics.  —  Chemin  de  fer  d'intérêt  local.  — 
Commune.  —  Subvention.  —  Plus  imposés.  —  Ac- 
ceptation et  approbation  par  le  préfet.  —  {Compa- 
gnie du  chemin  de  fer  d'Anvin  à  Calais  contre  cotn- 
mune  de  Fauquemoergues.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  vicinaux 
de  grande  communication.  —  Rectification  de  cote. 

—  Cahier  des  clauses  et  conditions  générales  du 
6  décembre  1870.  —  {Sieur  Daniel  contre  préfet  de 
la  Lozère.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Construction  d'un 
lycée.  —  Dommages.  —  Extraction  de  matériaux. 

—  Carrière  en  exploitation.  —  {Sieur  Dupla  contre 
sieur  Langlade.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages.  —  {Sieur 
Soulié,  Collineau  contre  commune  d'Arcachon.)... 

Contributions  directes.  (Patente.)  —  Loi  visée  :  15  juil- 
let 1880.  — {Minisire des  travatu  publics  contre  Com- 
pagnie du  c/iemin  de  fer  de  Paris- Lyon-Méditer- 
ranée.)   

Cours  d'eau  non  navigables.  —  (1"  espèce,  Sieur 
Nourry.  —  2*  espèce,  sieur  Belttèze.) 


NUMÉROS 


•  g 

o 


9i  te 


737 

738 
742 
743 

744 

745 
746 

747 


748 


750 

760 
837 

837 
839 


né^i 
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INDICATION  DES  MATIÈRES 


Transformation  li'un  chemin  privé  en  rue.  —  Exhaus- 
sement. —  ModiDcHtion  d'accès.—  CompeDsntion  (' 
plus-value.  —  Liniiles  des  pouvoirs  de  l'adiiiinislr. 
tion  et  du  contentieux.  —  (Sieur  Frrt/ifeiiei  mnl, 
ville  de  Maral.) 

Cours  d'eau  non  nsviRobie.  —  .\s»oriations  synd 
cale».  —  Taxes.  —  lléclamnlion.  ^  Absence  d'av 
du  jour  de  l'audience  malf^é  l'intontion  iiianircsi 
de  présenter  des  observations  orales.  -—  Arrêlé  ai 
nulé.  —  itenvoi  devant  le  conseil  de  prfifecture.  ■ 
(Syndiral  de  fOrge  inférieure  conlre  sieur  Say.).. 

Travaux  publics  communaux.  ~  Uci.ninpte.  —  liai 
en  fer.  —  (Société  des  Alelierx  inêrldiona«x  conti 
commune  de.  Tnesur-Baise.) . 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —Chemins  de  fer.  - 
Conditions  générales  du  1(1  novembretS66.-~(.''Veuj 
FtiinaoaUi  et  Ctiiauana  contre  Miitisli-e  dex  Inrnau 
publics.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Dftcumple.  —  lîgout. 

—  Clauses  et  conditions  gênËrales  du  !'■  novem- 
bre tSBG.  —  (Sieur  l'radeiiu  contre  dépHrlemeiil  de 
la  Heine.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.    —   GÉnie.   ~  {Sieur 

Omnès coolre  Miniilre  de  la  guerre.) 

Travaux   publics.  —    Domuiaifes.    —   Communes.   — 
les  et  places.  —  Eeouts.  —  (  Ville  de  Simei  contre 

meveutseHebuffnt-, 

Travaux  publics,  —  Dominafies  causes  par  lo.s  Iravaux. 

—  Entrepreneur.  —  Hespunanbilite  de  l'Etat.  — 
Procédure.  —  {Ministre  ilet  liacniix  publics  conli-e 
faillite  du  sieur  i'eyrot.) 

Voirie  (Uranile).  —  Police  du  roulage.   —   Boutes  na- 

!      lionales.  —  Luroiiiolives  routières 

;  Communes.  —  Chemina  ruraux,  —  Usurpation.  — 
Vrrilîralion  de  limites,  —  Action  judiciaire.  — 
Maire.  —  Conseil  iiiuiii<^i|ial.   —  {fuminu-e  de  Cha- 

Travnux  publics.  —  l)Ofiim|ite.    -  Wnrais     llessêche- 

chemenl  de).  —  Truvam  crentrelien   exé-utÉ»  par 

le  concessionnaire,  pour  le  compte  du  sjndicai.  ~ 

i      llemboursement .  —  [Sfindirnt  rief  moniis  du  iittn- 

'     i-ai  de  la  Hironile   conliv  iieura    Cterr.   Tei^sier  et 

■     C-.) 

'  Travaux  publics  communaux.—  Honuraiics  d'.irchi- 

eonf^iieni'sViîfin.'.. '....'!'".' ,"",..'. 

I  Travaux  publics  communaux.  —  Chemin  d'intérCI 
1  ouimun.  -  Siitivei.tions  et  n(li-e  île  concours,  sous 
j     condition  inexéciilfe.  —  {Uéparlement  de  la  Gironde 

contre  sieurs  Horanae,  Barreau  et  autres.) 


LOIS,    DÉCRETS,   ETC. 


[MKCATION  DES  MATIKKES 


Suite  des  Arrêts  lin  Conseil  iTÊlal. 

Travaux  publier.  —  Dommages  aux  usines.  --  Qualil 
pour  réctauier  :  acquéreur.  —   Coni:tuFiions  orale: 

—  Conclu'ions  ne  constituant  qu'un  moyen  A 
■lérenae  :  iléiai  pour  Ws  produire.  —  ((.'aiti/iayiiic  it 
Purin-Lyon  -Mrililerranee  confrt  liear  tieorgt 
Lahbé.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Orcupalion  tera 
pordire  de  terrains  soumis  au  ruçinie  rore^tier.  - 
Convenlion.  —  Compétence.—  [Sieur  llii-anl cnnlr 
commune  de  Champafjuole.i 

Travaux  publir».  —  Doinmoffes.  —  Enviihisscment  d 
caves  par  les  eaux  d'un  caual  dont  l'engorge  ment 
étÉ  causé,  en  partie,  par  un  vice  de  ce-  ' — '-'■ 
et  en  partie  par  des  amas  de  feuilles  et 
jets  introduits  par  une  bouche  d'égout  oi 
une  vilje.  —  (Nieurj  Larot/ueel  consorlx  e, 
du  canal  Decormis  contn  ville  d'Aix.) 

CoQtribulions  directes.  —Foncière».  —  Taxe 
de  mainmorte.  —  Mobilière.  —  Patente. 
de  fer  l'ariS'I.yon-Méiiilrrranée.) 

Travaux  publics  communaux.  —  urcompli 
et  places.  —  Travaux  d'enlreliea  de  ^'empierre uient 
de   chaussi'cs   di^pendant    de   In   voie    urbaine. 
(Ville  lie  Toulouse  contre  iieur  HomifiiioL] 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Malfa. 
çons.  —  Hcsponâabililâ.  —  Arcbilecte  et  entrepre- 
neur. —  iSitur  Clapier  contre  cuiamuTie  de  \ati-e- 
de-Rieupei/i'ouj'  et  nieur  S^arli/.) 

Travaux  pnfilics  romuiunaux.  —  Décompte.  —  DuPt 
et  places.  —  Trottoirs.  —  {Sieur  iîeneviii-e  conlrt 
ville  de  Sninlei.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Cbemins  de  fer.  — 
■  clauses  et  conditions  du  16  novembre  18U6.  — 
iSiriir  Aubarel  Contre  Ministre  de*  traliiuj:  publics 

Travaux  publics.  —  Honoraires  d'architecte,  —  Con- 
cours. —  Projet  primé.  —  Nouveau  projet  com- 
mandé H  un  autre  ingénieur.  —  Demande  en  dom- 
magcï-intérr'ts.— C<<n.seil  de  préfecture.  —  Procédure, 

—  {Sieur  Robert  eanli  e  ville  de  Troi/es.  i 

Travaux  publics.  — Dommages.  —  Rivières  navi^ablea 

e[  travaux  de  navigation. —  Usines.  —  l'Ius.vatue. 

—  iMinistre  des  travaux  publics  cuiilre  lieui 
r.uilliel.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Subvention! 
spéciales,  —  USieur  Miieivlles.) 

Communes.  —  Ctiemins  vicinaux.  —  Subvenlions 
spéciales  pour  dégradations  cxtrnordinnires.  —  {i>o- 
ctété  des  carrières  réunies  des  Deuj-Cliarenles  ).. . . 


tiBLE   CMROSOLOOKÎCE. 


[NDECATinN  DES  MATIÈRES 


Dettes  de  l'Etat.  —  Dommages  caus6s  aux  usiner  p(i 
des  (ravaui  publics.  —  Déchéance  quinquennale.  - 
{Comoris  Belianger  contre  Mini^tit  des  Iravau 
imàlics.) 

Travaux  publics.  —  Concession  d'un  canal  de  dess< 
chement.  — '  Mise  sous  séquestre.  ~  Décret.  - 
Compétence.  —  {CoMorts  Foiireiiu.) 

Travaux  publics.  —  Iléuoinpie.  —  Hontes  nationales 
en  Algérie.  —  Clauses  e!  conditions  pénérales  du 
16  noïembre  1866.  —  (Sieurs   l'xrriei-el  Leu'-anil.).. 

Voirie  (Grondel,  —  Fleuves  et  rivières  navigables 
Abordage     o'une    palée   estocade  :    contraventi 
relate.  —  Procédure  ;  compétence  lerritoriale  des 
conseils  de  préfecture.  —  {Sieurs  Bielle  et  Salin 

Voirie  (Grande).  —  Biévre.  —  Déversement  d'ea 
industrielles  dans  la  Uiévre.  Tanneurs,  niégissic 
chamoiseurs,  bouchers  et  blanchisseurs.  —  {Sïei 
Peigné  et  aulrei.) 

Travaux  publics  comuiunaux.  —  Anhitecte.  — Ri 
poDsabililé  décennale.  —  Réception  provisuire 
définitive.  ~  (Sieur  liiiard  contre  cni,iinune 
Cuiign>/.) 

1S90 

Travau)(  publics  communaux.  —  Décompte.  —  DUtri- 
tiution  et  adduction  d'eau.  —  Cahier  des  c1aufl< 
conditions  gûnêrales  du  "25  aciftl  IS33.  —  <Sieiir 
rier  contre  ville  de  Comlanline.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte  ;  groupe 
scolaire  ;  expcrlise  ordonnée.  —  {Sieurt  Christophe, 
Nimu  et  autita  contre  sieur  Honaelon.  et  commir  ' 
d'Andancelle.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages.  —  Ru 
et    places.   —  Immeuble   placé   en  contre-bas. 
Plus-value.  —  Compensation.  —  [Ville  de  Monlargia 
contre  sieur  Jully.) '... 

Travaux  publics.  —  Domma;;es.  —  Génie.  —  Extrac- 
tion d'argile  pour  la  fabrication  de  briques  desti- 
nées à  fil  constniclion  d'un  fort.  ~  Lois  visée? 
29  pluviAse  an  VIII  et  16  novembre  1801.  —  {^ieiir, 
Forlier  et  aulres.), 

Voirie  (Grande).  —  Porta  maritimes,  —  Dépendance» 
du  domaine  maritime.  —  Anticipalioii.  —  Contrii- 
vention  de  grande  voirie.  —  llcluxe.  —  (sîi^iii 
nigaud.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux  de  iirande  conimu 
nlcation.  —  Subventions  spéciales.  —  l.ni  di 
21  mai  1836.  —  iSieum  de  Pruvies,  lU'niii-d  el  Arrh- 
Soaleau  et  Roberl,  Belloc.) 


LOIS,   DÉCRETS,    ETC. 


DES  HA11ËKES 


Suite  des  An-ëU  du  Cojiaeil  d'Etat. 

Travaux  ptiblics  communaux.  —  Honoraires  d'archi- 
lecte.  —  Eglise,  presbyltre  et  autres'  travaux  c 
luunaux.  —  {Sieur  Lauiierniiy   contre  comiti 

Travaux  publics.^  Dommages.  ■-  Occupstio.   .. 
pomire.   —   Indeiiinile  :  propri^-lairc  ;  TeriDier.   ~- 

(Sietirs  retit.  Coiiipagaiè.  du  Midi  et  nu/rw.) 

Travaux     publics    coujinunuux.     —    Uomuia^'es. 
Exhaiisseiiicnl  d'un  chi-mÎD  virjual  de  tl-.60  a  l',2S. 

—  Propriété  placée  ea  con(rc-bas.  —  ludeuinitiV 
{Sifiir  Blaise-Lamuntii'jne A 

YoiriE  l'Graudc).  —  Houles  départeincnlales.  —   h 
^ncmeiit.  —  (Dames  Dufitme  et  Uouiliiez.) 

Voirie  [(Jraniie).  ~  Cheirims  de  fer.  .^  linrantie  d'i 
tfrèt.  —  Forfait  d'exploitation.  —  Algérie.  —  F. 
.\l|;i!rieii.   —  (iares  coininuucH.  —  [Compagnie  des 
ckemiiu  de  fer  de  V Est- Algérien  A 

Communes.  —  Rues  et  placés.  —  Trottoirs.  —  entre- 
tien et  reconstruction.  —  Absence  d'anciens  uso((es. 

—  Taxes.  —  (Ûawe  veuve  Uombei/.j 

Couiumnes.  —  Chemins  vicinaux  ordinaires 

vnntions  suéciales.  —  (Sieur  Jatuiol.). . . . 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Génie. 
général  du  1  mai  I8j7.  —  {Sieur  Deha 
miitistit   de  la  guerre.) 

Voirie  (Grande!.  —  Fleuves  et  rivières  Davigables.  — 
ArrMé  de  délimitation.  —  Niveau  des  plus   hautr- 
eaux    avant   tout    débordement,   -—   Adoption    i 
niveaux  isolés  pour  choque   point  des  berges.  - 
Annulation.  —  [Sieur  Drouel  :  Ministre  des  travauj: 
/-btics) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Textes  visés  : 
~  du  9  ventûse  an  XIII  et  du  21  mai  U 
'■  Desi/i-anges ;  commune  de  T/ûlIeux.). . 
mes.  —  Cbeniintj  vicinaux  ordinaires.  - 
mission  de  voirie.  —  llefus  du  maire  d'autoriser  la 
coustruclion  d'un  trottoir,  —  Arrêté  prérecloral 
accordant  l'autorisation.  —  llecours.  —  {Commune 
de  Vélosse) 

Travaux  publics.  —  Décomule.  —  Chemins  de  Ter.  — 
Clauses  et  conditions  du  16  novembre  18M.  —  (Afi- 
ni^h-e  des  traeaux  publics  coali-e  tieur  l^tenae.).. 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Moulin  à  venl.  — 
Oi;ru|iolion  temporaire.  —  Procédure.  —  Experlise. 

—  {Sieur  Ilomf/oint-Sicot .) 

Travaux  publics.  —  Déromple.  —  Génie.  —  Inlerpré- 

tiition  d'une  décision  ilu  Ci)nseil  d'Klat  condamnant 
rtlat  à  payer  diverses  sommes  à  un  entrepreneur 


TABLE   CHRONOLOOIQUE. 


seul  dénommé  dans  le  diaposilif  de  la  déi'isio.. 
Rejet  de  la  demande  de  la  caution,  non  partie  dans 
l'instance   tendant    à    ce   que   relte  décision    '--" 
inlerprélée  en  ce  sens  qu'elle  n  droit  à  une  part 
indemnités  dont  il  s'agit.  -  (Sieui- iVnuiv/.)  ... 

Goinmiines.  -  Chemins  vicinaux.  —  Prcstntions 
nature.  — Exemption.  —  InflrmitËti.  —  Ancien 
leurrurnl,  mis  hiA  retraite  pour  inQrinitcs(rraclure 
au  pied).  —  Hejet  :  le  contribuable  se  livre  hahilu 
leuient  aux  travaux  agricoles.  —  (Kieur  ItiiÙNutt. 

Communes,  —  Chemins  vicinaux.  —  Prestations 
nature.  —  Réclamation.  —  (Qualité  pour  nieir- 
A<'j)uéreur  réclamant  pour  son  vendeur  sans  mi 
dat.  —  Xon-rccev«J)ililé.  —  (.Siewr  Dunoir  ) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte. —  Marché 
d'entretien  du  pnvsj^e  des  rues  et  places,  —  Durée. 

—  l'ouroin  reâpectifs  du  maire  et  du  conseil  mu. 
nicipal.  -  (Sieup  GitUiei-  contre  ville  de  CUrmonl- 
Ftrrand.] 

Travaux  publics  l'ommunaiix.  —  Décompte.  —  Groupe 
scolaire.  — «  Oirre  de  concours.  —  [Commune  d'Aii- 
30sl  contre  sieur  Ciifuleville .  )  

Travaux  publics  communaux.  —  Chemins  vtrt 
de  grande  communication.  —  Subvention  et  oITre 

Ckambon  1 

Travaux  publics  coinmunanx.  —  Dommages.  —  Rues 
et  places.  —  (Ville  de  Roanne  eonti-e  consorts 
Gouxaolia.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages.  —  La- 
■  "ir  communal.  —  {Sieur  Fourel  de  Freltes  contre 
.   mmune  de  Frettes.) 

Travaux  publics.  —  Dommage.  —  Chemin  de  Ter. — 
Tunnel.  —  Suppression  de  sources.  —  Indemnité, 

—  Procédure,  ~  Expertise.  —  {Compagnie  des 
Bombes  et  îles  cbeinint  de  ffr  du  Sud-Est  contre 
sieur  Stee) .■ 

Voirie  (Grande).  —  Chemin  de  far.  —  Uuvette.  — 
Construction  sur  les  dépendances  du  domaine 
public.  —  Défaut  daulorisation.  ~  [Sieur  Carrih-e.) 

Communes,  —  Trottoirs.  ~  Ville  de  Paris.  —  Ancien» 
usages.  —  {Sieur  .Vnueau,' 

Communes,  —  Chemins  vicinaux.  —  Preslutions.  — 
Subventions  spéciales.  —  Loi  du  21  mai   IKSti.  — 

Cours  d'eau   non  navigables.  ~  Taxe  il'entrelien,  — 

Traitement  du  fînrde-rivîére.  —  (SipurBnpf(e/.i 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Hues 
■   places.  -   Ea.uit   rollerfeur,    -   {Sieur    l.nj,.ir 


:.01S,    DÉCRETS,    Etc. 


INDtC^TlnN  DES  MATIÈRES 


Suite  drs  An-êls  ilu  Conseil  Wf-lal. 


Travaux  publics  co  m  mu  natif.  —  Décompti 
tribution  d'ei)u.  —  Itt^ceptiiin  dénnitive: 
posseiston;  motrarons  postérieures:  dél 
tretien.  —  ["rocèg-vérbal  :  ri!gularilÉ  de  la  i 

e  de  Vormans  aoHlif  sïears  Matlitlin 


*.).. 


Travaux  publlvs.  —  U^complo.  —  Disiribution  d'eau. 

—  Rcceplion  provisoire  el  dtflnilive.  —  Procéï- 
verbaux  Trauduteux.  —  Acliun  de  la  commune 
00011*0  l'entrepreneur.  —  Kecevabililé.  —  [Sieut 
Rouisey  contre  eotnmiine  île  LonHoevitle  el  sieuri 
WeMMKc  el  Welli/  ) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  ï-ubventions  spé- 
ciales. —  Loi  visée  :  2t  inni  1836.  —  [Sieurs  lignol 
el  Boucheron  ;  Compagnie  houillère  de  Béthune.  ) 

Travaux  publics.  —  DH'comple.  —  IlivîèreE  navigables 

—  Barrage.  —  Procédure.  —  (Minîsh-e  des  li-atiiux 
publie»  cuiifre  sieur  Uemer/KrH.) 

Travaux  publies.  —  Décompte.  —  Chemins  de  Ter.  — 
Cooditions  générales  du  18  novembi'e  tS6B.  — 
(Minlilre  des  travaux  piihlirg  contre  sieur  Jeanne- 
lieslanilet .  ) 

Travaux  publics  coinnmuaux.  —  Ûécompte.  —  TntË- 
riUs.~  Prescription.— Ilenonclation.  —  intérfls  des 
intérêts.  —  ;.Çi>Hi'  yaivrecoitlrr: commune  de  Itoulie.) 

Communes.  —  Marché  pour  l'adduclion  et  tn  distribu- 
tion d'eau.  —  Eaux  apparicniint  à  des  particuliers. 

—  (Commune  d'Im-;/  contre  Compagnie  rjfnértile  des 


X  publii's.  —  Décompte.  —  Chemins  do  fer. 
Conditions  (iénCrales   Aa    IB   novembre    1866.  ■ 
{Sieurs   Benard  el    TabaranI   i:onh-e   Ministre    des 
tr„r.,t,^  iwhlics.) 

Travaux  publics  —  Dommages.  ~  Chemin  de  fer.  - 

Lignes  télégraphiques.  —  [Sieur  Thiret  contre  Mi 


K  des  tru 


"P" 


Travaux  publics.  —  bnmmajçcs.  —  Occupatii...  

Ijoraire.  —  Kxpertisc  prr^'alâhle.  —  {Sieur  Lemih-e.) 

Voirie  ((ïrande).  —  Roules  nationales.  — '  Alpérii 
Kossés.  —  Ciiiublcmenl.  —  Contravention.  —  : 
culion  d'orilce.  —  {fiiear  Drouet.) 

Algérie.  —  (Viurs  d'eau.  —  Domaine  public.  —  Con- 
sntinn  de  voirie.  ~  Loi  du  IB  Juin  tsril  [art.  2). 


-  [Si 


Travaux  publics  communaux.—  Dommages.  —  Cap- 
lalion  et  adduction  d'eau.  —  Diminution  du  débit. l 
—  Pro  prie  In  ire  inférieur.  —  Compétence.  —  (Sieuri 
Cliareau  contre  commune  de  f.ravand.) 


TAbLE   CHRONOLOGIQUE. 


do? 


DATES 

des 
décisions 

1890 
28  févr. 

Id. 


1(1. 


7  mars 


Id. 


M. 


Id. 


Id. 


Id. 


Id 


14  mars 


Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Syndicat  de  des- 
sèchemenl.  —  {Syndicat  des  Marais  de  la  THves 
contre  sieur  Laitier.) 

Voirie  (Grande).  —  Chemin  de  fer.  —  Transport  pour 
le  compte  du  Ministre  de  la  çruerre.  —  Artillerie.  — 
(lénic.  —  Equipages  militaires  et  pontonniers.  — 
Interprétation.  —  Textes  visés  :  article  54  du  cahier 
des  cnarges,  loi  du  28  pluviôse  an  VllI.  —  [Com- 
pagnie d  Orléans  contre  Ministre  de  la  guerre,) 

Voirie  (Grande).  —  Chemin  de  fer.  —  Guerre.  — 
Transport  de  poudre  et  munitions  par  voie  ferrée. 

—  [Compagnie  du  cliemin  de  fer  P.-L.-M.  contre 
Minisbe  de  la  g uerre 

Communes.  —  Taxe  de  pavage  et  de  trottoirs.  — 
Ville  de  Paris.  —  Anciens  usages.  —  [Sieurs  tiain- 
villiers .  ) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux  de  grande  commu- 
nication. —  Anticipation.  —  Commune  intéressée. 

—  Tierce  opposition  —  [Commune  de  Saint-Cliris- 
toptie-en-Brionnais .) •. 

•Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Propriété  inondée 
à  raison  de  sa  situation  que  les  travaux  n'ont  pas 
aggravée.  —  Refus  d'indenmité.  —  {Sieur  lierttieau 
contre  compagnie  du  cliemin  de  fer  d'Orléans  el 
ville  de  Périgueux.) 

Travaux  publics.  —  Chemin  de  fer  d'intérôt  dépar- 
temental "  Sjibventions  et  offres  de  concours.  — 
Commune.  —  Réalisation  de  la  condition.  —  [Com- 
mune  d'Auzéville  contre  déparlement  de  la  Meuse.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Pont.  —  Chemin 
vicinal  d'intérêt  commun.  —  Souscriptions  et 
offres  de  concours.  —  Rétractation  après  accep- 
tation implicite.  —  [Sieur  Berne  contre  commune 
de  Ptnay.) 

Voirie  (Grande).  —  Canaux  de  navigation.  — Dégra- 
dation causée  à  une  écluse.  —  Batelier.  —  Proprié- 
taire du  bateau.  —  Responsabilité.  —  Procédure. — 
[Sieur  Du/faut.) 

Voirie  (Grande).  —  Chemin  de  fer.  —  Arbres  plantés 
par  un  particulier  à  moins  de  6  mètres  de  la  voie 
ferrée.  —  Arrêté  préfectoral.  —   Mise  en  demeure. 

—  Recours.  —  [Sieur  Pftclippon.) 

Recours  contentieux  et  excès  de  pouvoir.  —  Algérie. 

—  Décision  du  gouverneur  général.  —  Délai.  — 
Déchéance.  —  [Ville  de  Constantine  contre  com- 
pagnie de  l*arîs-t^gon-Médilerranée.) 

Travaux  publics.  —  Domma«(es.  —  Ports  maritimes. 

—  Travaux  de  l'Etat  :  nullité  d'une  tierce  expertise 
à  lacjuelle  il  a  été  procède  par  un  ingénieur  nommé 
par  le  conseil  de  préfecture  au  lieu   de  Tingéuieur 
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Siiile  des  Anéls  du  Conseii  d'Étal. 

en  chef,  tiers  eipert  de  droit  (loi  de  1801]  :  nullité 
non  couverte  par  l'assistance  des  parties  o 
iicrlise.  —  Renvoi  n,  (in  de  nouvelle  eiperlise 
les  termes  de  la  loi  du  22  juillet  188!).  —  Les  frais 
de  la  tierce  oxperlise  irrégalière  sont  à  la  charge  de 
la  partie  ijui  uonclut  n  sa  validité.  —  {Situii  Dan- 
Ion  el  Vauciiruciin/ie  xieurs  Arnaud  et  consorts.) . . 
Tr.'ivau:i  publics  communaux.  —  Adjudication  :  ca- 
■-^er  des  charges.  -  Atteinte  à  U  liberté  de  ta  cod- 
irrence.  -  Kei'ours  contentieux  et  eicés  de  pou- 
lir.  —  Qualité  pour  agir.  —  {Syndical  de»  entre- 


Trava 


ulTies  de 


I  de  l'a. 
publics  . 


ï.).. 


—    Sunscriplion 

—  Chemin  dlnlérét 

pour  accepter.   —  [Rieurs  Pille 


I  de  r.Ulier.) 

Voirie  (Grande)'.  —  Clicnijn  de  fer,   ~   Introduction 
d'animaux    sur   la  voie  ferrée      —   Hauteur  de 

clftlurc.   —  (Miniaire  det  iraviitu-   publics    con\ 

«<■«,■  UA-iudg.) 

Communes.  —  Cheminij  vicinaux.  —  Ouverture. 
I  municipal.  —  Délibérations  annulables. 
-■    --'■—-  '-  *■■      ,  iio.   NibodanI 


iiiilrea.),. 


Travi 


publies.  —  Décompte.  —  Canal  de  la  ll.iule- 
he.     —     Condilions    générales      du      16     no- 

ibre  1866.  —  i^ieurn  Léger  el  Rohineau.) 

ux  publics  communaux.  —Décompte.  —Groupe 

Val  contre  sieurs   llet/rnud  el  Tuane.) 

ux  publics  coiiimimnus,  —  Marché  couvert.  — , 
indremejit.  —  Vice  de  conslructinn.  —  ICntrcH 
^hilecte:  responsabilité:  solidarité.  -   | 


expert! 


Il allikee  contre  ville  de.  Tliiers., 
Travaux  publics.  —  Chemins  virinaux.  —  Cin 

conditions  générales 'du  U  déceJnbre   I81D, - 


aux  publics.  —  Duu]ma<;es  —  Occupation  tem- 
raire.  —  Compagnie  de  chflmin  de  fer  exécutant 
I  travaux  couiaic  entrepreneur  pour  le  compte 
l'Etat  et  non  comme  concessionnaire  ;  tiers 
pert.de  droit.  —  {Compagnie  du  chemin  de  fer' 
Irlêiim    cintre    sieurs    Curayon-Pouzei-gite»    et' 


r^ 
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DATES 

des 
décisioDs 


28  mars 


1(1. 

25  avril 

Id. 

Id. 


2  mai 


3  mai 


8  mai 

9  mai 

16  mai 
Id. 
Id. 

Id. 

Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Voirie  (Grande).  —  Chemins  de  fer.  —  Contravention. 

—  Poursuite.  —  Nomination  d'expert.  —  (Ministre 
des  travaux  publics  contre  sieur  Despeyroux.) 

Cours  d'eau.  —  Syndicat  d'irrigation.  —  Dépenses 
régulièrement  engagées.  —  Décharge.  —  [Sieurs 
Castaing  et  autres  contre  Syndicat  de  dérivation.) 

Travaux  publics.  — Occupation  temporaire.  —  Arrêté 
prurectoral  d'autorisation.  —  Recours  pour  excès 
de  pouvoirs.  —  (Sieur  Pingautf.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages.  — 
Ruine  d'une  maison  —  Fondations  insuffisantes. — 
Peite  de  lox^er.  —  {Ville  de  Cauterets  contre  héri- 
tiers Labassé.) 

Voirie  (Grande).  —  Cours  d'eau  navigables  ou  non 
navigables.  —  Marchepied.  —  Textes  visés  :  or- 
donnance d'août  4669  :  édit  de  décembre  1612:  loi 
du  29  floréal  an  X  ;  décret  du  16  décembre  1811  et 
10  avril  1812;  ordonnance  du  10  juillet  1835.  — 
(Sieur  Pénin,  Tessot  et  Bauchard.) 

Dettes  de  l'Etat.  —  Ports  maritimes.  —  Abordage.  — 
Responsabilité  ;  faute  des  agents  de  l'Etat.  — 
Action  :  Déchéance.  —  Avaries.  —  Frais  de  séjour. 

—  Décision  ministérielle  :  décision  la  notifiant  : 
recours.  —  (Sieur  Thue  Johnsen.  Boïresen  et  autres 
contre  Ministre  des  travaux  publics.) 

Cours  d'eau  non  navigables.  — Curage  exécuté  d'office 
après  constatation  de  l'inexécution  par  les  riverains, 
dans  le  délai  imparti,  des  travaux  prescrits  dans 
l'arrêté  préfectoral  publié  et  affiché  les  ordonnant  : 
régularité,  bien  (\\\q  les  riverains  n'aient  pas  reçu  de 
mise  en  demeure  individuelle  d'exécuter  les  travaux. 

—  (Ministre  de  l'agriculture  contre  sieur  Lacour- 
tiade.) 

Communes. —  Marché  pour  la  distribution  des  eaux. 

—  Interprétation.  —  (Compagnie  générale  des  eaux 
contre  commune  du  Petit-Quevilly.) 

Cours  d'eau  non  navigables.  —  A.ssociations  syndi- 
cales. —  Travaux  dé fens ifs.  —  (Sieurs  Coudroyer  et 
autres.) .' 

Procédure.  —  Conseil  d'Etat  —  Décret  visé  :  22  juil- 
let 1806.  —  [Sîeurs  Malavielle  et  autres.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Intérêts.  —  (Héri- 
tiers Rodies  contre  Ministre  des  travaux  publics).  : 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  — Adduc- 
tion et  distribution  d'eau.  —  (Ville de  Crest  contre 
sieurs  Berard  et  Sayn.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte. —  Retard 
dans  l'exécution.  —  Clause  pénale.  —  (Commune 
de  Montolieu  contre  sieur  Saoatier.) 

Voirie  (Grande).  —  Chemin  de  fer.  —   Ministre.   — 
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DATES 

des 
décisions 


1890 

47  mai 
23  mai 

1(1. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 


6  juin 

13  juin 
Id. 

Id. 
Id. 
Id. 

il  juin 


INDICATION  DES  .MATIÈRES 


NtHEROfe 


S  B 

ô 

> 


Suite  (les  Arrêts  du  Conseil  d'État. 

Caractère  de  décision.  —  D«}pr»che.  —  Recours  con- 
tentieux   —  (  Compagn ie  des  chernins  de  fer  du  Midi. } 

Cours  d'eau  non  navigables.  —  Taxe^  (le  curage.  — 
Hêclaniation  ;  délai  :  tierce  expertise  d'office.  — 
{Sieurs  (Juessadu  et  C(Ulicr.  ) 

Ponts  à  péage.  — Rachat.  —  Commission;  formes; 
recours  pour  excès  de  pouvoirs. —  [l* ré f et  de  Viser e 
es  qualités  contre  Société  du  pont  de  Condrieu.). . . . 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Qualité  pour 
réclamer  cessionnairc  des  droits  de  l'entrepreneur. 

—  [Ministre  de  Voffriculture contre  sieur  Maître.), . . 
Travaux  publics.  —  Subventions  et  offres  de  concours  : 

conditions;  commune;  plus  imposés.  —  {Ville  de 
Saint-Mihit'l  contre  Ministre  des  travauj-  publics.). . 

Voirie  ((îrande).  —  Chemin  de  fer  d'intérêt  local.  — 
Garantie  d'intérêts.  —  {Société  (générale  des  chemins 
de  fer  économiques  contre déonrlement  delà  Gironde.] 

Voirie  ((îrande).  —  Algérie.  —  Chemins  do  for 
d'intér(^t  général.  —  Garantie  d'intérêts.  —  Décision 
njinistériolle.  —  Recours.  —  Recevabilité.  —  Corn- 
pa(/nie  Pnris-Lf/on-Méditerranéey  lignes  algériennes.) 

Voirie  ^Cirande).  —  Chemins  de  fer  d'intérêt  général. 

—  Travaux  supplémentaires  de  premier  établisse- 
ment. —  Ministre  :  caractère  de  décision  :  recours 
contentieux.  --  [Compagnie  des  chemins  de  fer  de 
Paris- Lgon-Méditf*rra née  {gare  de  (ienève,)] 

Voirie  (irande).  —  Fleuve.  —  (loupes  d'arbres.  — 
Délimitation  préalable  :visite  d'^s  lieux.  —  {Ministre 
des  Irarau.r  puldics  contre  sieur  Dolnet.) 

Travaux  publics  communaux. —  Architecte  :  respon- 
sabilité. —  [Sieur  Leullier contre  ville  d'Amiens.). . 

Travaux  publics  communaux.  —  Maison  d'école.  — 
Architecte  chargé  d'une  vérification  par  le  maire  : 
responsabilité  de  la  comnmne.  —  {Sieur  Agnès 
contre  commune  de  Neuville-sous-Moîitreuil.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Malfaçons.  —  Res- 
ponsabilité. —  Architecte  et  entrepreneur.  — llono- 
rairi's. —  (Sieur  Dégez  cont re  comtnune  (fAnnequin.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Extraction  de 
matériaux.  —  Recours  jiour  excès  de  pouvoirs  non 
reoevable.  —  {Sieur  Martin.) 

Travaux  publics.  —  l)omniaj:es.  —  Chemin  de  fer.  — 
('nnscil  ^\c  [ïTcfccture:  publicité.  --  (Compagnie  des 
chemins'  de  fer  de  Paris- Lgon-. Méditerranée  contre 
sifur  lienoit.) 

Cours  d'eau.  —  Travaux  «léfensifs.  —  Taxes  syndicales. 

—  Réclamation;  délai;  expertise.  —  [Sieurs  Martin 
et  Pourrai/.  ) 
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DATKS 

des 
décisions 

1890 

20  juin 

Id. 

Id. 

Id. 
Id. 

21  juin 

26  juin 

27  juin 
Id. 


Id. 


Id. 

Id. 
Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Cours  d'eau  non  navigables.  —  Canaux  d'assainisse- 
ment. —  Curaffc.  —  Entretien.  —  Arrête  préfecloral. 

—  Excès  de  pouvoirs.'^i—  {Commune  de  Coursan.). . . 
Cours  d'eau  non  navigables.   —  Commune.   —  Uôlc 

exécutoire.  —  Ministre;  préfet;  conseiJ  4I0  pré- 
fecture ;  compétence.  —  (  Ville  de  Saint-Denis.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  de  fer.  — 
Conditions  gt-nérales  du  16  novembre  1866.  --  {Sieur 
Many  et  daine  veuve  Lacroix  contre  Ministre  des 
travaux  publics ^ 

Travaux  publics.  — Domma^res.  —  Occupation  tcuipo- 
raire.  —  Durée.  —  {Sieur  Uedon  contre  sieur  Sigoul.) 

Travaux  publics.  —  Dommaffes.  —  Route  nationale. 
Sj'ndicat.  —  Responsabilité.  —  {.\fi?iistre  des 
travaux  publics  contre  sieurs  Féraudy  et  Colombet 
et  syndical  de  la  Seds.) 

Cours  d'eau.  —  Travaux  défensifs.  —  Taxes.  — 
Demandes  d'expertises.  —  intérêt.  Contrat  de 
vente.  —  Mutation  de  cote.  —  {Sieurs  Soastre-Iioux^ 
Marro  et  Derbez.) 

Cours  d'eau  non  navij^ables.  —  Curaj^e.  —  Anciens 
usages  —  Arrêté  préfectoral  les  modifiant;  excès 
de  pouvoirs  :  décharp^e.  —  {As>iociatio7i  syndicale  de 
la  Hvière  d'Inyon  contre  sieur  Minotte.) 

Algérie.  —  Communes.  —  Chemins  vicinaux  de  grande 
communication.  —  Contingents.  —  ('onseil  général. 

—  Délibération;  lettre;  caractère  de  décision.  — 
Recours.  —  (Commune  d' Haussa nvillers.) 

Dettes  de  l'Etat.  —  Travaux  publics.  —  Dommages 
causés  à  des  navires  nmarrés  sans  gardion,  dans  le 
bassin  d'un  port.  —  Rupture  des  portes  du  bassin. 

—  Défaut  d'entretien.  —  Responsabilité.  —  {Sieurs 
Chtidru  et  Craquelin  contre  Ministre  des  travaux 
publics.) 

Tramways.  —Travauxpublics.— Communes.  Conces- 
sion à  une  ville  ;  rétrocession;  autorisation  de  voirie 
accordée  hdo.s  voitures  pour  le  transport  en  coumiun  ; 
demande  d'indeumité  :  compétence.  iCompaynie  des 
chemins  de  fer  à  voie  étroite  de  Saint-Etietine  contre 
ville  de  Saint-Etienne.) 

Travauxpublics.  — Douunages.  —  Association  syndi- 
cale. —  Rupture  d'un  barrage.  — Concours desnonts 
et  chaussées.  —  Etat  —  Responsabilité.  —  {Sieurs 
luentymon  et  d\'iudeviUe.) 

Travaux  publics.  —  'Domujages.   —  Chemins  do  fer. 

—  {Sieur  Sahmens  contrée  compaynie  des  chemins  de 
fer  de  r Hérault  ) 

Voirie  (Grande).  —  Chemin  de  fer  d'intérêt    local.  — 

»     {Uépartemenl  de  la   Somme  contre  compaynie    du 

chemin  de  fer  du  Nord.) ' 
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LOIS,    DECRETS,    ETC. 


DATBI 

des 
décisions 


'    1890 
4  juillet 

Id. 

1d. 

Id. 


10  juillet 


il 

juillet 

Id. 

Id 

Id. 

Id. 

18 

juillet 

Id. 


19  juillet 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Jfl'MiBOt 


25  juillet 


Suite  des  Arrêts  du  Conseil  d'État. 

Cours  d'eau  non  navigables.  —  Curage.  —  Arrêté  pré- 
fectoral. —  Recours  contentieux  et  excès  de  pou- 
voirs; recours  paralllce.  —  {Sieur  Périer.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Supplément 
d'experts  ordonné.  —  Convocation  des  parties.  — 
{Sieur  Métayer  contre  commune  Sauzé-Vaussais.) . . 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages.  —  Distri- 
bution et  adduction  d'eau.  -  Compétence.  —  (Sieurs 
Bertin,  Burc/ot  et  autres  contre  mile  de  Bennes.)... 

Travaux  publics.  —  Dommages  —  Rivières  navigables. 

—  Usine  vendue  nationalement.  Clause  de  non- 
indemnité.  —  Interprétation.  —  Chemin  d'accès.  — 
Dommages.  —  {Steurs  Gigandet  et  Martin  Brey 
contre  Ministre  des  travauj-  publics.) 

Voirie  ((Grande).  —  Chemin  de  fer  d'intérêt  local.  — 
Incorporation  dans  le  réseau  d'intérêt  général.  — 
Indemnité.  —  Décret.  —  Recours  pour  excès  de 
pouvoirs.  —  {Département  du  Jura.) 

Ateliers  insalubres.  —  Fours  à  chaux  (2"  classe).  — 
Odeur.  —  {Dame  veuve  Gourlat.) 

Ponts  li  péage.  —  Déparlcment.  —  Concession.  — 
Travaux  exécutés  par  le  concessionnaire.  —  {Dé- 
partement de  l'Inare  contre  Société  du  pont  de 
Chabris.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Travaux  du  génie. 

—  Roule  en  Algérie  et  en  Tunisie.  —  Compétence. 

—  {Sieur  Canro  contre  Ministre  de  la  guerre.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Opé- 
ration de  voirie.  —  Dommages  causés  à  l'entre- 
prise. (Sieurs  Corre  et  Bosuet  contre  ville  de  Brest.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Chemin  de  fer.  — 
{Compagnie  de  Paris- Lyon- Méditerranée  contre 
sieurs  Brosseltc^  Mouletle  et  autres.) 

Travaux  publ  es.  —  Décompte.  —  Chemin  de  fer.  — 
Clau.ses  et  conditions  du  16  novembre  186G.  {Sieur 
Cauthier  contre  Ministre  des  travau.r publics.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  •—  Che- 
mins vicinaux  ordinaires.  —  Commune.  —  {Com- 
mune de  Masleon  contre  sieur  Ferlaud.) 

Cours  d'eau  non  navigables.  —  Arrosagr.  —  Associa- 
tion syndicale.  —  Taxes.  —  Parcelle  comprise  dans 
le  périmètre  de  l'association  dûment  autorisée  en 
vertu  d'un  engagement  pris  par  l'auteur  du  requé- 
rant. —  Rejet.  —  [Syndicat  du  Canal-sous-le-néal 
contre  sieur  Oddon .) 

Travaux  publics.  —  Chemins  de  fer.  —  Communes. 

—  Subventions  etollres  de  concours.  — {Commune 
de  Beaumonl-en-Argonne.) 
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113 


DATES 

des 
décisions 


1890 
l"août 


Id. 


Id. 


8  août 
Id. 

Id. 

Id. 


Id. 


Id. 
8  nov. 

14  nov. 

Id. 


indu:ation  des  matières 


Travaux  publics.  —  Doimnages.  —  Egout  collecteur 
déboucnant  dans  un  ileuve.  —  Infection  des  eaux. 

—  Préjudice  causé  à  une  propriété  qui  jouit  d'une 
prise  d'eau.  —  Route  nationale.  —  Conseil  de  pré- 
fecture. —  Compétence.  —  Procédure.  Arrêté  prépa- 
ratoire. —  Recours.  —  Expertise  :  Loi  du  22  juil- 
let 1889.  —  {Ministre  des  travaux  publics  et  sieur 
Richard  Wallace.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages.  —  Déri- 
vation et  adduction  d'eau.  —  Rivières  non  navi- 
gables ni  flottables.  —  Arrosage  de  prairies  rive- 
raines. —  Conseil  de  préfecture.  —  Procédure.  — 
{Sieur  Kstrabaut- La  font  contre  commune  de  Maza- 
met.) 

Voirie  ^Grande;.  —  Ville  de  Paris.  —   Quai  d'AuteuiJ. 

—  Chemin  de  halage.  —  Rivières  navigables  et 
flottables.  —  Constructions  non  autorisées.  —  Pro- 
cès-verbal.—  Contravention.  — Relaxe.  — {Ministre 
de  ^intérieur  contre  sieurs  Bu/J'etriUes^  Briens  et 
autres.) 

Travaux  publics.  —  Travaux  de  défense  contre  les 
inondations.  —  Plus-value.  —  {Darne  Maupas.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Génie.  —  Devis  du 
7  mai  1857.  —  {Minisire  de  la  guerre  contre  sieur 
Bureau.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  de  fer.  — 
Conditions  générales  du  16  novembre  1866.  — 
{Sieur  Serafrni  contre  Ministre  des  travaux  publics.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Communes.  —  Rues 
et  places.  —  Déclassement.  —  Dommages.  —  Sup- 
pression de  partie  d'une  place  publique.  —  Priva- 
lion  de  jour  et  d'accès.  —  Indemnité.  —  {Sieurs 
Descosses  contre  ville  de  Forcalquier.) 

Voirie  (Grande).  —  Routes  nationales  et  départemen- 
tales. —  Dépôt  de  bois  de  chaufl'age  sur  les  acco- 
tements. —  Procès-verbal.  —  Contravention.  Con- 
seil de  préfecture.  —  Procédure.  —  (Ministre  des 
travaux  publics  contre  sieur  Criraudel.) 

Voirie  (Grande).  —  Chemin  de  fer  des  Charenles.  — 
Rachat.  —  Sentence  arbitrale.  —  Ministre.  —  Déci- 
sion, —  [Chemin  de  fer  des  Charentes  {Faillite du)]. 

Cours  d'eau  non  navigables.  —  Syndicat  d'arrosage. 

—  Compensation.  —  Procédure.  —  Recours  unique. 

—  {Ministre  de  ^agriculture  contre  sieurs  Rey  et 
Laforgue.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemin  de  fer.  — 
Clauses  et  conditions  du  16  novembre  1866.  — 
{Ministre  des  travaux  publics  contre  sieur  Fornac- 
ciari) 

Travaux  publics. —  Dommages.  —  Occupation  tem- 
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LOIS,   DECRETS,   ETC. 


DATES 

des 
décisions 


1890 


14  nov. 
1(1. 


21  nov. 


Id. 

Id. 
Id. 

Id. 

22  nov. 
28  nov. 

Id. 

Id. 

Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Suite  des  Arrêts  du  Conseil  d'État. 

poraire.  —  Etendue  de  la  surface  occupée.  —  Pri- 
vation d'industrie.  —  {Snciété  des  constructiotis 
navales  du  Havre  contre  sieur  LetelUer.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Extraction  de  ma- 
tériaux. —  {Sieurs  (ienève  et  Laferrère.) 

Voirie  (Grande).  —  Chemin  de  fer.  —  Introduction 
d'un  poulain  dans  l'enceinte  d'un  chemin  de  fer.  — 

—  Condamnation  à  Tamendc  et  aux  frais  en  l'ab- 
sence même  de  toute  dégradation.  —  {Ministre  des 
travaux  publics  contre  sieur  Cosnard.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Travaux  de  défense 
de  la  place  d'Arcachon.  —  Cessation  du  travail  par 
ordre  de  l'administration,  après  Tcxécution  des 
travaux  présentant  les  plus  grandes  difflcuités  et 
sur  les  points  les  plus  éloignés  de  leurs  chantiers. 

—  Prix  moyens  inapplicables.  —  Fixation  de  l'in- 
demnité allouée  à  l'entrepreneur  à  la  suite  de  l'ex- 
pertise et  de  la  tierce  expertise  ordonnée  par  le 
Conseil  d'Etat  statuant  au  contentieux.  —  {Sieurs 
Monnet  et  Fleurant.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Cana- 
lisation et  distribution  d'eau.  —  Marché  d'entretien. 

—  Travaux  neufs.  —  Rabais.  —  {Ville  de  Clertnont- 
Ferrand  contre  sieur  Blateyron .) 

Voirie  (Grande).  —  Routes  nationales.  —  Plan  d'ali- 
gnement. —  (Sieur  Enoch .  ) 

Voirie  (Grande).  —  Chemins  de  fer.  —  Conseil  de 
préfecture.  —  Recours.  —  Ministre.  —  Directeur 
des  chemins  de  fer.  — ^  Recevabilité.  —  (Ministre 
des  travaux  publics  contre  sieur  Mezon.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Inter- 
prétation, sur  une  question  de  point  de  départ  des 
intérêts,  d'une  décision  antérieure  du  Conseil  d'Etat. 

—  (Cofisorts  Bay le  contre  ville  de  Saint-Etienne.). . 
Communes.  —   Chemins     vicinaux.  —    Subventions 

spéciales.  —  (Sie'n^9  Bénard  et  Tabarant) 

Travaux  publics.  —  Expropriation.  —  Limites  de 
la  compétence  administrattve  et  judiciaire.  —  Dom- 
mages. —  Conseil  de  préfecture.  —  \Sieurs  l*etiet.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  de  fer.  — 
'Mise  en  régie. —  Clauses  et  conditions  générales  du 
16  noveml)re  1866.  {Sieurs  Allart/.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Tramways.  —  Con- 
cession. —  Conseil  de  préfecture.  —  Compétence. 

—  Faillite.  —  Cautionnement.  —  {Tramway  de 
BoubaLv  contre  ville  de  Tourcoing .)   

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Colonie.  —  Procé- 
dure. ^  Recours  sans  objet  :  une  décision  du  gou- 
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INDICATION  DES  MATIÈRES 


verneur  général   a  Tail  droil   aux  conclus! 
demandeur.   —   (Siewi   Haussier   tl   Si/vin 

colonie  de  la  Cochiucltine .) 

Trnvaiix  publics  coiiimunaux.  —  Ui-couiple.  - 
luintt  vicinaux  d'intërPtcommuii,  Clause» 
ditions  générales   du  6   décembre   IBTO.  —   [Sieur 

TmvAui  publics.  —  DoTiimapeâ.  —  Routes  nationales 

—  Modilication  des  acres.  —  yiialité  pojr  agir. 
*enlvde  l'itumeuble  pustérieureuient au  dommage 
action  non  cédée.  —  (.Sieur  Pougel.) 

Voirie  (Grande,.  —  Clieuiins  de  fer.  —  jutroduclior 
d'utiiniaux  sur  la  voie,  —  Absence  de  dégradation 

—  Condamnation  à  l'amende  et  aux  frais  du  prurès- 
verb&I.  par  application  des  dispositions  combinées 
de  l'arrêt  du  conseil  du  lË  décembre  I1S9  et  de  la 
loi  du  1.1  juillet  INM.  —  {M>ni»lre  île»  li-avauj-  pu- 
ft/i™  conh-e  sieur  Vilaine,) 

Communes  —  Taxe  pour  les  trottoirs  ;  anciens  rêver 
pavés:  transformations  en  trottoirs  :  participation 
des  riverains  aux  frais  de  premier  étalilisseuienl 
loi  -lu  7  juin  tM(H.  —  (Villt  de  Paris  coulre  dame 
Fnijiial  de  Vilgr\iij.) 

Travaux  publics.  —  Déconiple.  —  Génie.  —  Caserne. 

Devis  général  du  1  mai  ISâ7.  —  [Minialre  tie  la 

„.irrre  contre  sieur  Delroà-Lanson.) 

Travaux  publics.   —   Dommages.   -~   Extraction    do 
matériaux.  ~  Exemption  ;  clôtures  :  usage  du  pay: 
baies  vives  saut-de-loup,  murs  un  pierres  si^chf 

—  {Dnme  eeuve  Tnhet  nmlresieur  Gaillard.) 

Travaux  oublies  —  Domuiagcs.—  Inondation*!.— Cor 

paf/n  itraris-Lyon-Mediterrau^econli-esieurliirardot) 

Voirie  (Grande,.  —  Chemins  de  fer  d'intérêt  local.  — 
Incorporation  dnns  le  réseau  d'intérêt  général.  -~ 
[ndemnilé.  —  Décret.  —  Kecnurs  pour  excès  de 
pouvoirs.  —  (Dépnrlemeul  de  Saônt-et-Lnii-e.) 

Comuiuoes.  —  Chemin»  vicinaux.  —  Subventions  spé- 
ciales.—  Désaccord  des  experts  :  absence  de  tierce 
expertise,  annulation  :  renvoi  pour  i^tre  statué  spr^s 
expertise  suivie  dans  les  formes  de  la  loi  du  2S  juil- 
let 1889.  -  !MiHi'l,-e  de  rngricilhire  conirf  Com- 
mune deBelcaire.) 

Travaux  publics.  —  Décompte. —Expertise  nouvelle 
donnée  :  régularité,—  {Situr  Guide  coulredépar- 
.ment  de  Conslan/iiie.) 

Travaux    publics  fo nnnux.  —  Marché  couvert,— 

Décompte.  —  (  yHle  de  Lorient  contre  fieur  Aurai/]. 

Travaux  publics  comniunanx.  —  Châteini  d'eau'ct 
lavoir.  —  Décompte,  —  {^ieur  tiayard  contre  com- 
mune d^Aaleuil.) 
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LOIS,    DECRETS.    ETC. 


I.NDOTIIIM  DES  UATIËHES 


Suile  <Us  Anèls  du  Conseil  d'Éli 

Traviiui  public!!  cumuiiinauv.  —  Chemii 
oriliuaires.  ~  l^xliaussement.  —  Don 
{Sieur  Lohji  conlte  coiiiiniine  d'Espinasa 

CoiMmuDtfs.  —  Chcniius  viriiinux  «Te  gTa.a 
nk'atioii.  —  Domiua^es  nul  propriétaire 
C(i ml ain nation  dn  scrvii'e  vicinal  :  p 
civile.  —  Procédure.  —  Keuri'sentation 
éïocatiou.  —  {Préfet  de  VlW-auU  eoiu 
Siinty.) 

Travaux  publics.  —  Mnrine.  —  Décunipte 
lions  Ki'iérules  du  3!)  juin  iHr<l.  —  ',Mii 
marine  contre  fuiUd»  Courlignon.). 

Travaux  publics  couimunnux.  —  Domiuages.  —  Rues 
et  pinces.  ~  Suppression  de  jour  et  d'aocés.  — 
Proct'dure  ;  expertise  ubliKalo ire  :  eOels  de  la  loi  du 
22  juillet   I8S9.  —   {Cummane   de   Gravtuon  vautre 

Voirie  iliraude).  —  lloutes  naliouales.  —  Traverse.  ~ 
Alijcnvuient.  —  Murs  eu  saillie.  —  Travaux  coiifor- 
Isltra.  —  Contravenlion.  —  (Minislie  des  Irncaui: 
pulilics  eoalit  situe»  Uoulin  el  ISiais.) 

Voirie  lUrandel.  —  Clieniiiis  de  Ter  —  {Ministre  des 
li-ncaiix  publicH  contre  xieur  Lepeeij.) 

.tlcliers  inashibres  —  3>  classe. —  Creulion  d'un  dépôt 
de  pêlroli;  de  l-OUll  à  3.IKHJ  litres,  autorise  ù  env-  — 
IHri  ui êtres  des  maisons  les  plus  voisiaes;  i 
priiise nie  aucun  inconvénient  pour  la  circulation  qui 
s'eirectue  sur   les   ctn>miiis  ii  proximité.  —  [Si-     - 

CoiUMiunes.  —  Marchés  pour  l'adduction  et  In  distri- 
bution lies  eaux.  -  Ville  de  Uresl.  —  Traité  du 
■JU   novembre   1873.  —  iiiueiélé  des  eaux  de  Brest 

cmlre  ville  de  liresl.) 

Travaux  publics.  —  .Vl;;érie.  —  Roules  nationales.  — 
Marché  d'entretien,  —  Décoiiiple.  —  Clauses  et 
conililions  KénéT&les  du  lU  novembre  lS6i>.  —  {Mi- 

iiislre  des  travaUJ:  publics  contre  aieur  Soule.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Marché  couvert.  — 

Décompte.  —  {tiieur  Jalade  contre  ville  deCannes.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte. —  Maison 

d'école.  —  iSieur  ôVflerai  contre  commune  de  S'er- 

pezac-le-lllaitc,] . . 

Travaux  publics  coumiunaux.  —  Ouverture  de  voies 

publiques.  —    Ville    de    Marseille.   —    Cahier  des 

!      clauses  el    conditions   ^'cnêralea    de   la    ville    du 

I      aOjanvierlBjli.  —  {Sieurs  llaiilon  et  Vacraro  co 

I      ville  lie  Marseille,} 

'  Travaux  publics  communaux.  —  Uuverlures  de  v 
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18î»0 


26  déc. 
]d. 

Id. 

Id. 


I 

\       îd. 

Id. 

Id. 

Id. 

1891 
16  janv. 

Id. 

M. 

Id. 

!7  janv. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


publiques.  —  Ville  de  Marseille.  —  Cahier  des 
clauses  et  conditions  générales  de  la  ville  du  26  jan- 
vier 1856.  —  {Ville  de  Marseille  contre  sieur 
Walz.) 

Travau.x  publics  communaux.  —  Chemin  vicinal  ordi- 
naire. —  Subvention.  —  Procédure.  —  Acte  authen- 
tique. —  {Commune  de  Chàtillon-en-Bazots  contre 
sieur  Chasseing.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Théâtre.  —  Hono- 
raires d  expert.  —  Solidarité.  —  {Sieurs  Sirodot  et 
Ferret  conlreville  d\Aul  un  el  sieurs  Roche  et  Giroiid) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Extraction  de 
matériaux  :  impossibilité  de  vendre  et  de  cons- 
truire pendant  l'occupation.  —  {Sieur  Rahnlel  contre 
commune  de  Corbelin.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Chemins  de  fer.  — 
Expropriation  :  déviation  défectueuse  d'un  canal.— 
Cession  de  propriété  :  action  en  indenmité  non 
cédée;  dommage  non  encore  caractérisé.  —  {Compa- 
ffnie  du  chemin  de  fer  de  Paris-Lyon-Méditerranée 
contre  époux  Ollivary  ) 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages.  —  Che- 
mins de  grande  communication.  —  [Sieur  Troussel 
contre  département  de  la   Seine.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Chemin  vicinal.  — 
Dommages.  —  [Commune  de  Soin  y  contre  dame 
veuve  Guéniot.). 

Voirie  (Grande).  —  Roules  nationales.  —  Saillies.  — 
Balcon.  —  Amende.  —  Prescription.  —  Réparation 
matérielle.  —  {Min(stre  des  travaux  publics  contre 
sieur  van  Cronenhury.) 

Voirie  (Grande).  —  Chemin  de  Ter.  —  Transports 
militaires  par  voie  ferrée.  —  [Coinpagnie  de  l'Ouest 
contre  Ministre  de  la  guerre.) 

1891 

Communes.  — Rues  et  places.  —  Alignement.  —  Im- 
meuble sujet  à  reculement.  —  Expropriation.  — 
(Sieur  Palfray.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemin  de  fer.  — 

;      Clauses  et  conditions  du  16  novembre  1866.  —  [Sieur 

La?notte.) 

Travaux  publics.  —  Décompte. —  Marché  rouvert.  — 

{Sieurs  Moreau  frères  contre  ville  de  Joiyny.) 

.  Travaux  publics  communaux.  —  Dommages  —  Che- 
mins vicinaux  de  grande  communication.  — (Sieur 
Laymjond  contre  préfet   delà   Savoie  es  qualités.). . 

Voirie  (Grande).  —  Chemin  de  fer.  —  Passage  à 
niveau.  —  Détérioration.  —   {Ministre   des  travaux 
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r'uile  des  Arrêt»  du  Conseil  eTÈlal. 

publies  et    eoinpngiiie   de    Furû'l.'/on-Mi'dilermr, 
contre  sieur  Jelhch  ) '. 

rj)inmunes. — CtieminB   vkinaui.  —   PresUtiuns 
nature.  —  Loi  viaee  :  Hi  niai  1X36.  —  {Sieurx  Deilié- 
valel  Valenlin)  

r.ours  d'eau.  —   Assuciations   svDdicales.  —  Travnui 
défensifs.  —  {Compagnie  de  Paris- l.yon-Siédileri 
née  cnnlre  s'jn'lieat  de  lit  Durante,  à  Cadenel  '-, 

TrnvaiiK  publics  roionlauK.  —  Martîiiii|ue.  —  IIAtel 
de  ville.  —  IVeniblenient  de  lerre.  —  Destruction  de 
l'Milice.  —  Itesponsnbilitë.  —  {Ville  de  Fort-de- 
France  cottlrr  ïieai'î  kruita  el  Uoi'VartlA 

Travaux   publics  coitimunnuï    —  Diiconi|ite.  — 
en  rf((ie.   —  Frai»   d'expertîae,  —   {Sieur  Him 
ei-iilre  commune  de  Siiint-Gefiiaz!/  el    «iear  Aiide- 
mard.) 

Vdiric  (Grantle).  —  Algérie.  —  Ciieiiiini  de  fer,  — 
lïanmlîe  d'inlér^t.  —  {Coinpayjiie  den  cheminsde  fer 
de  l'Ouf'l- Algérien.) 

Voirie  ''irande),  —  Chemins  de  fer  d'intérêt  loral.  — 
liaraiitie d'inli'rËts.  —  {hêparleiaent  de  la  Gitvnde  ) 

Cours  d'eau   non  nnvigables.  —  Cura^ie.  —   Pouvoir 

ville  de  Saînl-Hlienne.) 

Cours  d'enii  naviiiables  el  nutUbles.  ~  Hhdne.  - 
lvxlen!;ion  de  périmètre.  —  Kejnl.  —  Ministre.  — 
Recours.   —  [Syndical   ilea   i-haiiatfe»    du     Trrbon 

d'Arles.) 

Travaux  publics.  —  DOoonipIc  —  Kort  de  Larmonl 
et  de  Saint '.\atuine.  —  Clauses  el  conditions  frôné- 
rales  du   i'J  novembre  tH1B.    —   \ltiricii  fi-ères 

Alricq  Iliguidtileurs  de  la  Soriélè.)] 

Voirie  iiirande).  —  (;hemins  de  fer.  —  Conseil  i 
nrMeuliiro.  —  Hccours.  -  Ministre.  —  Directeur. 
Recevabilili-  — (.Winia/iv  des  li-avauj-  publics  conl 
sieur  Fncel.) 

l  Ciiini)iiini.s.  -  Chemins  vicinaux.  —  Hrestation»  • 
nnliirr.    —     Senasénaire    imposé   à   raison     d'i 

I      cheval  el  il'une    voiture    qu'il    possèile.   —  KÉgu~ 

'.  (jiurs  d'eau  non   navî)tabjes  ni  lloltaMes.  —  Curage. 

]     —  Provincp  il'Arlois.—  Anciens  rêKlemrnIs.  —  Jii- 

nimre  de   l'agricullure  contre  sieuit  l'élit  et  Boni- 

I     faee  l'rlil.) 

Mirais  (Dessèchement  del.  —  Ansocialion  syndicale. 
I      -  .Commune  du  .Varais-Ve>»ier  c-onlre  hri-ilier>  t" 

I  Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  de  Ter.  ■ 
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1891 

6  févr. 
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Id. 
7  févr. 


13  févr. 
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Id. 
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INDICATION  DES  MATIÈRES 


Conditions  générales  du  16  novembre  1866.  — 
{Sieur  Moifssard.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  — 
Groupe  scolaire  {Commune  de  Beyssenac  contre 
sieurs  Mathieu  et  Malouvriev.) 

Travaux  publics  communaux  —  Décompte.  — 
Groupe  scolaire.  —  {Sieur  Nédelec  contre  commune 
de  Plougasnou.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Chemins  de  grande 
communication.  —  Clauses  et  conditions  générales 
du  6  décembre  1870,  sur  les  travaux  de  la  viabilité. 
—  {Société des  ponts  et  travaux  en  fer  contre  dépar- 
tement des  liasses-Pyrénées.) 

lYavaux  publics  communaux.  —  Dommages.  — Che- 
mins vicinaux  ordinaires.  —  Occupation  tempo- 
raire. —  Fouilles  et  extraction  de  matériaux.  — 
Compétence.  —  {Sieur  Guillaumin  contre  sieur 
Lhuitlory.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommaffes.  —  Che- 
min de  grande  communication.  —  {Sieur  d'An- 
gerville  contre  préfet  du  Calvados.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Subventions 
spéciales.  ~  Marchand  se  bornant  à  acheter  et  à 
vendre  des  matériaux  de  construction.  —  Pas  de 
profession  industrielle.  —  Non-lieu  à  subvention.— 
{Sieur  Jourdan.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Port  d'Alger.  — 
Reprise  de  matériel. —  Clauses  et  conditions  géné- 
rales de  1833.  —  {Sieur  Mayoux  ) . 

Travaux  publics  communaux.  —  Honoraires  d'ar- 
chitecte. —  Projet.  —  {Sieur  Arribat  contre  ville 


NUHÉROS 


d'Espalioîi.) 

Voirie  (Granae).  —Chemin  de  fer  d'Orléans  à  Châ- 
lons.  —  Incorporation  dans  le  réseau  d'intérêt  gé- 
néral. —  Indemnité  de  rachat.  —  {Compagnie  du 
chemin  de  fer  d^ Orléans  à  Châlons.) 

Cours  d'eau  nonjnavigables  ni  flottables.  —  Canal 
d'arrosage.  —  'Association  syndicale.  —  Taxes.  — 
(Syndicat  du  canal  Sous-le-Béal  contre  sieur  Lam- 
bèrt.). .: 

Ateliers  insalubres.  —  Fonderies  de  suif  en  branches 
en  vase  clos  tau  bain-marie  ou  à  la  vapeur 
(2*  classe).  —  {Sieur  Chesson.) 

Travaux  publics.  —  Décompte  —  Chemins  de  fer.  — 
Clauses  et  conditions  générales  du  16  novembre  1866. 
—  {Sieurs  Bénard  et  Tabnrant.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Expertise  anté- 
rieure à  la  promulgation  de  la  loi  du  22  juillet  1889; 
évaluation  des  honoraires  d'après  les  régies  établies 
par  le  décret  du  18  janvier  1890,  en  tenant  compte 
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INDICATION  DES  MATIÈRES 


Suite  des  Arrêts  du  Conseil  d'Étal. 

des  frais  de  voyage  par  kilomètre,  des  déboursés  et 
des  honoraires.  —  (^ienr  Frontault  contre  Ministre 
de  la  guerre  et  sieur  Nercam.) 

Voirie  (grande).  —  Fleuve.  —  Plenissimurn  ftumen.  — 
Coupe  d'arbres.  —  Contravention.  —  {Ministre  des 
travaux  publics  contre  sieur  Dolnet) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Routes  nationales. 

—  Clauses  et  conditions  générales  du  16  no- 
vembre 1866.  —  {Sieur  Mott£t.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Groupe  scolaire.  — 
Architecte.  —  Révocation  non  justifiée.  —  Hono- 
raires. —  [Commune  de  Saint -Martin-de-Ré  contre 
sieur  Bernard.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Lycée.  —  Archi- 
tecte. —  Honoraires.  —  {Sieur  Puissant  contre  ville 
de  Gap.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Eglise.  —  Com- 
mune. —  Fabrique.  — Architecte.  — [Sieur  Boutoud 
contre  sieur  Jsigot  et  commune  et  fabrique  de  la 
Boissière-  Thouarsaise.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Cours  d'eau 
navigables  et  flottables. — Travaux  de  canalisation. 

—  Moulin;  force  motrice;  existence  légale:  sup- 
pression; droit  à  indemnité;  cession  de  ce  droit.  — 
[Sieur  Vaut  hier.) 

Voirie  (Grande).  —  Chemins  de  fer. —  Plantations. — 
Distance.  —  [Sieur  Martin.) 

Communes.  —  Chemins  de  grande  communication. — 
Dégradation  et  non-anticipation.  —  Compétence.  — 
TriDunal  de  simple  police.  —  [Sieur  Galvié.) 

Travaux  publics.  —  Chemin  de  fer.  —  Décompte.  — 
{Ministre  des  travaux  publics  contre  compagnie  de 
Fives-Lilîe.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Ecole.  —  Travaux 
de  serrurerie.  —  [Commune  de  Virg-Chdtillon  contre 
sieur  Guittnn.) .' 

Travaux  publics.  —  Ecole.  —  Travaux  supplé- 
mentaires. —  Expertise  ordonnée  sur  tous  les  points, 
tous  droits  et  moyens  des  parties  réservés.  — 
Caractère  préparatoire  ;  recours  principal  et  inci- 
dent non  recevables.  —  {Faillite  Leleu  contre  dé- 
partement   de   la  Somme.) 

Travaux  publics  communaux. —  Entrelien  de  chemins 
vicinaux.  —  Décompte.  —  [Sieur  Gourrion  contre 
préfet  de  la  Gii onde.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Travaux  du  génie. 

—  Fort  de  Sainl-Menge.  —  [Sieurs  Malègue  et 
Périer  contre  Ministre  de  la  guerre.) 
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DAT» 
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1891 

6  mars 


Id. 
13  mars 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 
Id. 

20  mars 


Id. 
Id. 

Id. 
Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Travaux  publics.  —  Prise  d'eau.  —  Diminution  de 
force .  motrice.  —  Cession.  —  {Epoux  Chanay-Du- 
play  contre  ville  de  Firminy.) \ 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Tierce  expertise. 

—  [Compagnie  de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Méditer- 
ranée contre  commune  de  Crozet.) 

Etangs  insalubres.  —  Suppression.  —  Arrêté  préfec- 
toral pris  sans  avis  du  conseil  général  et  du  con- 
seil d'arrondissement  et  des  gens  de  l'art.  — 
Excès  de  pouvoirs.  —  [Sieur  et  Danie  Dupuy.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Fabrique.  —  Clo- 
cher d'une  éfçlise.  —  Marché  à  forfait.  —  Travaux 
supplémentaires   —  Travaux  prévus  non  exécutés. 

—  [Fabrique  de  Salles-d'Aude  contre  sieur  Durand.) 
Travaux  punlics  communaux.  —  Pont.  —  Matériaux 

de  démolition  saisis  à  l'entrepreneur.  —  Décompte. 

—  Procédure.  —  Conclusions.  —  [Commune  de 
Conbon  contre  dame   veuve  Gory.) 

Travaux  publics.  — Adduction  des  eaux  d'une  source. 

—  Dépossession  du  droit  aux  eaux.  —  Payement 
des  travaux.  —  Responsabilité.  —  Garantie.  — 
[Commune  de  Moux  contre  sieitr  Nogués  et  Dardé.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  — ^  Extraction  de 
matériaux.  —  Carrière  en  exploitation.  —  Compé- 
tence. —  (Sieur  Critlon  contre  sieur  Fressinel.). . . . 

Travaux  punlics.  —  Génie.  —  Inondations.  —  Ren- 
chérissement du  prix  des  transports  et  de  la  main- 
d'œuvre.  —  Force  majeure.  —  Procédure.  —  [Sieur 
Laporte  contre  Ministre  de  la  guerre.) 

Fonctionnaires.  — Commissaire  de  surveillance  admi- 
nistrative des  chemins  de  fer.  —  Mise  en  congé 
d'office,  sans  traitement,  justifiée  par  des  actes 
d'indiscipline.  —  Droit  du  ministre  de  suspendre 
de  l'emploi.  —  Non-lieu  au  payement  du  traite- 
ment pendant  les  mois  de  con«:é.  —  [Sieur  Aimanlt). 

Travaux  publics.  —  Génie.  —  Fort  du  Verdon.  — 
[Sieur  Cathalot.) 

Travaux  publics.  —  Construction  d'un  hospice.  — 
Décompte.  —  [Comrnission  administrative  de  Vhos- 
phe  de  Château-Chinon  et  sieur  Partial  contre 
sieur  Hoillot.) 

Travaux  publics.  —  Travaux  du  génie.  —  Décompte. 

—  Expertise.  —  Formalités  substantielles.  —  [Mi- 
nistre de  la  guerre  contre  sieur  Moliner.) 

Voirie  (Grande;.  —  Conuuunes.  —  Fleuves  et  rivières 
navigables.  —  Droit  d'attache  perçu  sur  les  quais 
maritimes.  —  Ordonnance  concédant  à  une  ville  la 
jouissance  à  perpétuité  de  ce  droit.  —  Interpréta- 
tioHi.  —  Compétence.  —  Procédure.  —  Désistement. 

—  (  Ville  de  Jiouen  contre  sieur  Gilles.) 
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[NDICAKON  DES  «ATIEHES 


Suite  des  Arrih  du  Conseil  d'f.tal 

Travaux  publies   —  Cnnal  il 'irrigation.  —  1 
d'enu    provenant  non  pas   dti   mauvais 
l'anal   ii'irri);aliun    conalruit  par   l'Etal,    mais  []es| 
siil>uiorsions  ries  propriéloï  viiisiiies  :  diVharge  pour 
l'Ktat  de  toule  responsahilili*.  —  lSir.ur  SèbeA | 

Cri'anre  de  l'Klal.  —  Travaux  publies,  —  Arrêté  del 
débet   —  Préfcl.  —  Annulation.  —  (Sieur  Filliol.\ . , 

Travaux  publics  couiniunnux.  —  Adiluclinn  et  eana-! 
iisalion  d'eau.  —  Cundilions  m-nérnlu»  ifu  lU  no-i 
venibre  !8l>8.  —  {Vitle  de  femun  conti-e  eiear  M'ir-\ 


—  Iif'cotniile. 

I1II1IUJ-  publia  contre  sieur  Fiili 

Travaiiï  iiublirs.  —  Déruni|>le.  —  Cbemins    de  (er. 

—  (Minalre  </«  Irar/iiix  publics  coniresirur  Mouly.Y. 

Travaux  piiblii's.  —  Knbrique.  —  Eglise.  —  (HcVi/tersl 

Lneore  conlit  fabrique  iteCè-itise  iVEspation.) 1 

Travaux  publics.  —  Donimapes,  —   Oircupalinn  tem-| 

poraire   :   lixntioii   île    t'imleninité   après   nouvelle, 

tierce  expertise,   la   première    a^'ant   été    annulée] 

I     oonime  irréKiilicre.  —  {l'ompogme  d'Orléans  ---'  - 

I     sieur  Cowbarieu.) 

I  (Commune.  —  Chemin  viirinal  de  grandi 

liun.  —  Subventions  spéciales.  —  (Steu^  i 
!  Travaux  publics  cninmunaux.  —  Décompti 
i      uiins  vinnaiix  —  (.«ichc  Jainel  conlit  coi 

I     Sainf-l'ieitv-d-AulUi.\ 

I  Travaux  publies  eomniunauï.  —  Hgnoraires  d'an? 
I      tecte.  —  Plans  et  devis.  —  [Sieur  (îauchery  cou 

!      «ille  de  VlerMn.) 

'  Travaux  publics.  —  ilninniages.  —  Canal  d'irrigalii 
!     —  Infiilraliiina.  -  [Kpou-r  Itlnuchon   contre  adi 

I      nisi ration  du  canal  de  Heauraire.). ^ 

I  Voirie  (Urandel.  —  Cnurs  d'eau  navigabb 
tables.  —  Marchepied.  —  Contravention 

I      fénin.) 

I  Voirie  (Grande).  —  Kues  de  Pari»,  —  Une  projette  et 
I      non  exéculèe.  —  Aliicnement.  —  llommapcs  Éven- 
tuels. -  iSiem-  HaHin'iue  contre  ville  de  t'aris.) . . . 
\  tlouimiines   —  Taxes  de  trottoirs.  —  Ville  de  Pariti.  - 
Premier  pavage.  —  Arbre».  —  ljrilla({es.  —  [Sieur 

Commune.  —  Cbemins  vicinaux.  —  Subventions  spé- 
cintps.  -  Loi  du  21  mai  M.Ift.  —  [Sieur  Giravdier 
ri  Société  dt  Itray-sar-Seine.) 

[■ror^dure  —  Cjinaeil  d'Etal.  -  Ministère  d'aïocal  — 
Jn^ilanei-B  rehiivcs  à  des  offres  de  cnneoura  pour 
des  travaux  piiblici 


-  {Sieu- 
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1891 

1"  mai 


Id. 

Id. 
Id. 
Id. 

2  niai 
Id. 


Id. 

9  mai 

Id. 


14  mai 

15  mai 
td. 
Id. 

Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Travaux  publics.  —  Chemin  de  fer.  —  Construction 
de  pont.  —  Cahier  des  charges  des  ponts  et  chaus- 
sées de  1866.  —  (Sieurs  Varigard  el  Mortier.) 

Travaux  publics  comiiiunaux.    —  Chemins  vicinaux. 

—  Cahter  des  charges  :  clauses  contradictoires; 
mise  en  régie  annulée.  —  (Sieur  Miquau  contre 
préfet  (/e  la  Gironde.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages.  —  Fon- 
taines et  abreuvoirs.  —  [Commune  de  Hoquefeuil 
contre  sieur  Talut.) 

Voirie  (Grande).  —  Chemins  de  fer.  —  Dénomination 
des  gares  —  (Ministre  des  travaux  publics  contre 
compagnie  des  chemins  de  fer  du  \ord.) 

Voirie    Grande).  —  Chemins  de  fer  d'intérêt  local.  — 

.  Département.  —  Concession.  —  Abandon  du  projet. 

—  Responsabilité.  —  {Sieurs  Hardon,  Mallel  et  C" 
contre  département  de  la  Charente.) 

Communes.  -  Chemins  vicinaux.  —  Subventions.  — 
Loi  du  21  mai  1836   —  {Sieurs  Pruvost  et  Levinstein.) 

(^urs  d'eau  non  navigables  ni  flottables.  —  Canaux 
d'arrosage.  —  Syndicat.  —  Taxe  syndicale.  —  Com- 
pétence. —  Pouvoirs  des  syndics.  —  {Sieurs  Alary, 
Andouy  et  autres  contre  Syndicat  des  Canaur  de 
Candies.) 

Cours  d'eau  non  navigables  ni  flottables.  —  Associa- 
tion syndicale  libre.  —  Taxe.  -  Compétence.  — 
Qualité  d'associé  :  mandat  verbal.  —  (Dame  Balsa.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Prestations.  — 
Subventions.  —  Loi  visée  :  3i  mai  1836.  —  [Sieurs 

Chngot  et  Guerrier  de  Dumast.) 

I  Cours  d'eau  non  navigables  ni  flottables.  — Curage. 

—  Propriétaires  riverains  tenus  à  participer  aux 
frais  de  curage  d'après  un  ancien  règlement,  bien 

Sue  n'ayant  aucun  intérêt  au  curage  :  non-lieu  à 
écharge.  —  [Sieur  Denègre.  ) 

Cours  d'eau  non  navigables  ni  flottables.  —  Taxe 
syndicale.  —  Entrelien.  —  Frais  d'un  procès  perdu 

par  les  syndics.  —  [Sieurs  /^guerrière  et  Gay.) 

Communes'.  —  Chemins  vicinaux  —  Usurpation.  — 
Limites    non    déterminées.    —    Relaxe.    —   {Sieur 

Soguès.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Ecole.  —  Décompte. 

—  Acceptation.  —  (  Ville  de  Marseille  contre  sieui\s 
Verde  et  David,) 

Travaux  publics  communaux.  —  Ecole.  —  Décompte. 

—  Procédure.  —  [Sieur  Cléro  contre  commune  de 
Gourin .) 

Travaux  publics.  —  Chemins  de  fer.  —  Décompte.  — 
Cahier  des  conditions  générales  du  16  novembre  1866, 

—  [Sieur  Mandement.) 
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DATK8 

des 
décisioni 

1891 
15  mai 

Id. 

Id. 

Id. 


fd. 


Id. 


Id. 

Id, 
Id. 


i)  jum 
12  juin 

Id 

Id. 

Id. 


INDIC.VTION  DKS  MATIÈRES 


Nmenos 


Suife  des  Arrêts  du  Conseil  d'Étal. 

Travaux  publics.  —  Hôpital.  —  Honoraires  de  l'ar- 
chitecte. -  (Hospices  de  Grasse  confiée  sieur  Ga- 
briel.)   

Travau.x  publics  communaux.  —  Adduction  d'eau.  — 
Honoraires  et  prix  des  travaux.  —  [Sieur  Joncla 
contre  commune  de.  Grenade.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Honoraires  d'archi- 
tecte. —  Construction  d'école.  —  [Commune  de 
l'insac  contre  sieur  La/f'argue.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Extraction  de 
matériaux.  —  Carrière  en  exploitation.  —  Prix  des 
matériaux  :  valeur  dans  le  pays;  privation  de  jouis- 
sance :  arbres.  —  < Sieur  hardel  contre  compagnie 
des  chemins  de  fer  du  No7'd.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Installation  d'un 
bélier  hydraulique.  —  Domma^'es.  —  Indemnité.  — 
Caractère  définilir.  —  [Ville  iCAlais  contre  dame 
veuve  Cfiambon.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages.  — 
Exhaussement  de  rue.  —  Acquisition  au  cours  des 
travaux.  —  Frais  d'expertise.  —  (SieUr  Lô  contre 
ville  de  Toulouse;  ville  de  Paris  contre  veuve 
Tanron.) 

Voirie  (Grande).  --  Hègles  générales.  —  Qualité  poiir 
se  pourvoir  :  préfet  ;  ministre.  —  [Préfet  de  l'Aube 
contre  sieur  Guelortjet-Dvflet  et  autres.) 

Voirie  ((Grande).  —  Hivière  canalisée.  —  Dégradation 
à  un  pont-lcvis.  —  Contravention.  —  (Sieur  Menu.) 

Voirie  (lirande). — Tramways.  —  Limite  de  la  vitesse. 

—  Chute  d'escarbilles  et  (le  flammèches  sur  la  voie. 

—  Horaire.  —  Largeur  des  ornières.  —  (kmtraven- 
tion.  —  (^.ompélence.  —  [Chemins  de  fer  à  voie 
étroite  du  Midi.  ) •. 

Travaux  publics.  —  Génie.  —  ("onstruction  de  route. 

—  Décompte.  —  Devis  général  du  génie  du 
7  mai  Wù.  —  [Sieur  Gérard.) 

Voirie  ;  Grande).  —  Fleuve.  —   Plenissimum    flumen. 

—  (^oupc  d'arbres.  —  Contravention.  —  [Ministre 
des  lravau.r  publics  contre  sieur  I^ebrun.) 

Comiiiunes.  —  Ville  de  Maubeuge.  —  Traité  pour  la 
distribution  dos  eaux.  —  Interprétation.  —  [Ville  de 
Mftuf)e//f/e  contre  sieur   Dpffoijr.) 

Dettes  de  l'Ktat.       Travaux  publics. — Cautionnement. 

—  Arr»*'té  de  débet  —  Arrérages.  —  Cession.  — 
[Sieur  Leffrnnd  contre  Ministre  des  finances.) 

DcMuaine  public.  —  Délimitation.  —  Compétence  du 
préfet.  —  Convention  intervenue  pour  celte  délimi- 
tation entre  une  commune  et  l'Etat  sous  l'empire 
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DATSS 

de« 
décisions 


1891 


12  juin 
Id. 


13  juin 
19  juin 


Id. 
Id. 
Id. 
Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

20  juin 


INDICATION  DES  MATIÈRKS 


NUMEROS 


de  la  loi  du  18  juillet  1837.  —  Nécessité  de  la  sanc- 
tion du  chef  de  l'Etat.  —  Incompétence  du  conseil 
de  préfecture  pour  statuer  sur  la  question  préjudi- 
cielle de  validité  de  cette  convention.  —  {Commune 
de  la  Seyne.) 

Travaux  publics.  —  Subventions  et  olîres  de  concours. 
~  Gonaition.  —  Département.  —  Chemina  de  fer.  — 
(Département  de  Maine-et-Loire.) 

Voirie  (Grandej.  —  Chemins  de  fer  d'intérêt  local.  — 
Convention  intervenue  entre  un  département  et  une 
compagnie.  —  Refus  du  conseil  général  de  donner 
suite  au  projet.  —  Demande  en  indemnité.  — 
[Chemins  de  fer  départementaux  contre  déparle- 
ment de  V Indre,) 

Communes.  —  Ta.xe  de  trottoirs.  —  {Ville  de  Bar-le- 
Duc  contre  sieurs  Darnault  et  autres.) 

Communes.  —  Cheinins  vicinaux.  —  Usurpation.  ~ 
Reconnaissance  irrégulière.  —  Procès-verbal.  — 
Question  préjudicielle  de  propriété.  —  Compétence 
judiciaire.  —  Sursis.  —  Dépens.  —  {Consorts  Tar- 
dieu.) ! 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Provision.  —  Ré- 
duction par  le  conseil  de  préfecture.  -  Compensa- 
lion.  —  [Sieur  Desgrolat  contre  ville  d'Issoudun.). . 

Travaux  publics.  —  Décompte.  -  Mise  en  régie.  -— 
Procédure.  —  {Faillite  Deltheil  contre  département 
du  Lot,) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  de  fer.  — 
Clauses  et  conditions  générales  du  16  novembre  1866. 

—  {Faillite  Chapelou,  sf/ndic  Létaudy.) 

Travaux  publics   communaux.  —  Construction  d'un 

égout  collecteur.  —  Déblais.  —  Rocher  d'une  dureté 
imprévue.  —  Prix  forfaitaire.  —  {Sieur  Pannaud 
contre  ville  de  Cognac.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Chemins  vicinaux.  — 
Construction  de  pont.  —  Décompte.  —  Prix  nou- 
veau. —  Rabais.  —  {Sieurs  Chassât  père  et  fils 
contre  préfet  de  V Hérault.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Compétence.  — 
Tierce  expertise  de  droit.  —  Loi  du  22  juillet  1889. 

—  Question  transitoire.  —  (Ministre  de  la  guerre 
contre  veuve  Gros  et  sieur  Dufjois.) ' 

Travaux  publics  communîiux.  —  Abaissement  du 
sol  de  la  voi«  publi((ue.  —  Dommage.  —  Indemnité. 

—  Plus-value.  —  {Héritiers  Fulsce  contre  ville 
d\i  ngers.) 

!  Communes.  —  Taxe  de  pavage   et  de  trottoirs.  — 
Délai.  —  Faux  emploi.  —  Loi  du  29  décembre  1844. 

—  Question  transitoire.  —  Trottoirs  substitués  à 
des  revers  pavés.  -—  Contribution  des  riverains  dans 
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0ATE8 

des 
décisioDs 


i891 


20  juin 
26  juin 


M. 


Id. 


Id. 


3  juillet 


Id. 


Id. 


Id 


4  juillet 


10  juitiel 


Id. 


INDICATION  DES  MATIERES 


KoaÉJiOB 


-^3 


Suite  des  Arrêts  du  Conseil  cCÊtal. 

la  dépense  de  premier  établissement.  —  Frais  do 
pose  de  gargouilles.  — Compétence.  —  [Dame  veuve 
iriboutet.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Subventions  pour 
dégradations  extraordinaires.  —  {Sieur  Jaluzot  et  O'). 

Communes.  —  Projet.  —  Traité  passé  pour  la  distri- 
bution d'eau  envisageant  Tcxtension  du  service  dans 
d'autres  communes.  —  Refus  de  celles-ci.  —  Uenon- 
ciation.  —  Pas  d'indemnité.  — [Sieur  Mesure  contre 
commune  du  Chambon  Feutferolle.) 

Travaux  publics.  —  Gochinchine.  —  Cliemins  de  fer. 

—  Vice  de  construction.  —  Réduction  de  prix.  — 
{Société  des  ponts  et  travuna^  en  fer  contre  colonie  de 
la  Cochinchine.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Plans  et  devis.  —  Ar- 
chitecte. —  Honoraires. —  [Ville  de  Ménières  contre 
sieur  Goutand.) 

Voirie  ((irande).  —  Rivage  de  la  mer.  —  Extraction 
de  sable.  —  Contravention.  — Conseil  de  préfecture. 

—  Compétence.  —  [Ministre  des  travaux  puftlics 
contre  sieur  Burlot.) 

[  Travaux  publics.  —  I)écompte.  —  Canaux  de  naviga- 
tion. —  Clauses  et  conditions  générales  du  16  no- 
vembre 1866.  —  (Sieurs  Seveu  et  Decoux.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Fontaine  publique. 

—  Aqueduc.  —  [Commune  de  Valros  contre  sieur 
Bonneau.) 

Travaux  publics.  —  Polders  de  l'Ouest.  —  Endiguc- 
mentde  la  baie  du  Mont-Saint-Michcl.  —  Plus-value  : 
commission  spéciale.  [Sieur  liëlan  contre  com- 
papnie  des  polders  de  VOuest.) 

Voirie  ((irande).  —  Routes  départemenlales.  —  Coupe 
d'arbres  sur  le  talus  cédé  à  l'Etat  moyennant  une 
indemnité  non  encore  payée.  —  ('ontravention.  — 
[Sieur  Le  iiossê.) 

(Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Loi  visée  : 
21  niai  1836.  —  [Sieur  Mancelon  et  commune  de  Tout 
et  autres  contre  sieur  Pet^uart.) 

Voirie  ((irande). —  Fleuves  et  rivières  navigables  et 
flottables.  Extraction,  par  un  entrepreneur,  de  gra- 
viers dans  le  lit  d'une  rivière  navigaole,  sans  autori- 
sation préalable.  —  Contravention  prévue  et  réprintée 
par  l'arrêt  du  conseil  du  24  juin  1177  ;  condamnation 
à  l'amende,  aux  frais  du  procès- verbal  et  à  la  répa- 
ration du  dommage.  —  [kieurs  Ermoglio  et  Hirel.) 

Voirie  ((îrande).  —  (Chemins  de  fer.  —  Compagnie  du 
.Midi.  —  Avances  pour  construction  de  lignes 
nouvelles.  —  Convention  du  14  décembre  1875.  — 
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DATW 

des 
décisioni 

1891 

17  juillet 
Id. 

Id. 

Id. 

31  juillet 
Id. 

Id. 

Id. 
Id. 
Id. 


Id. 


Id. 
Id. 

Id. 

7  août 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


NUlléROS 


« 

o 
> 


Emission  d'obligations.  —  Perte  d'intérêts.  —  (Com 
paynie  des  chemins  de  fer  du  Midi.  ) II 

Communes.  —  Marché  pour  la  distribution  du  gaz.  — 
{Sieur  Guéguen  contre  ville  de  Sogent-le-Hoi.) Il 

Cours  d'eau  non  navigables.  —  Barrage.  —  Arrêté 
d'autorisation.  —  Recours  pour  excès  de  pouvoir.  — 
{Sieur  Garros.) 1 1 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  de  fer.  — 
Conditions  générales  du  16  novembre  1806.  —  {Sieurs^ 
liénard  et  Tabaranl.) Il 

Voirie  (Grande}.  —  Ports  maritimes.  —  Engins 
d'amarrage  défectueux;  dommages.  —  Compétence. 

—  {Compagnie  des  corps  morts  de  Bordeaux  contre 
sieurs  Gamba  et  Piaggio.) Il 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Redressement.  — 
Commission  départementale.  —  {Sieur  Trémolières.  ) .     Il 

Cours  d'eau  navigables.  —  Passerelle  établie  sur  un 
barrage.  —  Démolition.  —  Ordre  d'enlèvement.  — 
Recours  pour  excès  de  pouvoir.  —  {Sieur  Fidèle 
Simon.) Il 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Génie.  —  Clauses 
et  conaitions  générales  du  25  novembre  1876.  — 
{Ministre  de  la  guerre  contre  sieur  Pône.) II 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Génie.  —  Devis 
général  du  7  mai  1857.  —  [Sieurs  Sogno  et  Mollet.  .     II 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  (»'^/eMr| 
Monceaux  contre  ville  de  Sedan.). ]    Il 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Récep-! 
tion  définitive  intervenue  sans  contestation  ni 
réserve  :  c(»mmune  condamnée  au  payement  dui 
solde  du  décompte  et  du  dixième  de  garantie.  — | 
{Sieur  Lapoulge  contre  commune  de  Cazaux-Ville- 
comtal.) II 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages.  —  Chemin 
vicinal  ordinaireexhaussé;construcliond'un  aqueduc 
insuffisant  ayantpour  conséquence  directe  d'inonder 
en  cas  de  pluie  les  propriétés  riveraines  :  indemnité 
allouée.  —  {Commune  de  Marcillg-d" A zergues  contre^ 
sieur  Guillard  et  autres.) Il 

Travaux  publics.  —    Dommages.  —  Chemin  de  fer 

—  {Compagnie  de  Lyon  contre    yndif^at  de  Vif.). ...     M 
Travaux  publics.    —    Dommages;    prairies;  usmes; 

plus-value:  compensation.  — {Ministre  des  travaux 
publics  contre  époux  H riffard-Pelitjean.) II 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages.  —  {Ville 
d'Abbevitle  contre  sieurs  Papillon  et  autres  et 
Trincart.) II 

Ponts  à  péage.  —  Communes.  —  Département.  —  Con- 
cession ;  dommages-intérêts.  —  Compagnie  du  pont 
du  Drac  contre  département  de  l'Isère.) H 
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LOIS,    DECRETS,    ETC. 


INmCATION  DES 


1 


u  Caiiseil  d'Èlal. 


^  Procédure— Conseil  d'Etat.  —  Arrêté  rendu  en  exécu 

tion  d'une   décisian   du    ConseiE   d'Etat  prétendui 

I     entachée  d'erreur  Matérielle.  —  Recours  en  revisioi 

'      seul  possible  ;  maintien  de  t'arrête.  —  [Miniaire  île. 

Irauaaj'  pabtica  conlrt  iieuri  Faure  et  Chaumonl.). 

Travaux  publics  communaui.  —  Ecole,  —  Deniande 

a  réBillation  :  décunipte. —  (Commune  de  liesaignts 

onti-e  sieur  Chevalier.) 

Travaux   publics  communaux.  —  Construction  il' 
croupe  scolaire. —  Décompte,  —  (Kiewi-s  ChriilopMe, 

Nivoa  et  aulrei  contre  sieur  liunnelon.) 

Voirie  (Grande).  —  Routes.  —  Divagation  de  bestiaux. 

—  Procédure.  —  {Sieur  Gogol.) 

Voirie  ((irande).  —  Rues  de  Paris.  —  Immeuble  en 

saillie.  —  Travail  non  confortotif.  —  Pas  de  contra- 
vention. —  Relaxe,  —  (Sieur  Dupuy.) 

Voirie  (Grande).  —  Rivière  de  Bièvre.  —  Déversement 
d'eaux  industrielles.  —  (Sieurs  Ouitberl  et  Thivenii.j 

Voirie  (Grande).  —  Chemins  de  fer.  —  Dép6t  de 
fourrages  le  long  de  dépendances  du  chemin  de  fer. 

—  Dislance.  —  {Sieur  Caillaud.) 

Cours  d'eau,   —   Canal   d'irrigation.  —  Syndicat  du 

canal  de  Ueaucaire  et  Société  des  canaux  de 
Iteaucaireà  Aigues^Mortes.  — Dommages,  —  Débor- 
dement des  eaux,  —  Volume  d'eau  nécessaire  pour  la 
submersion  de  vignobles,  non  livré.  —  Krai« 
d'expertise.  —  Procédure.  —Lois  visées;  28  pluviôse' 
an  Vlll  et  16  septembre  1807.  —  [Adininisiralion  du 
canal  de  Beaucaire  contre   dame  neuve  Pallier   et 

Dettes  de  i'Ktàt.  —  Rêsponsaliiiitp'  de  l'Etat, '-'  '{Sieur 
Fourcade.) 

Travaux  publics,  —  Ecole  normale.  —  Décompte.  — 
Cahier  des  clauses  et  conditions  générales  de  1866. 
Procédure,  —  (Sieurs  Uélis  et  fontié contre  départe- 
ment de  l'Aveyroii.) 

Fournitures  (Marché  de).  —  Chemin  de  fer.  —  ___ 
verse.—  Rétrocession  du  marché  à  la  compagnie  de 
l'Est  à  la  suite  de  la  cession  faite  par  l'Etat  à  ladite 
compagnie  des  lignes  ea  construction.  —  Transport 
des  traveraes  plus  onéreux.  —  (Sieur  Hîmmelsbach.] 

Travaux  publics  communaux.  —  ConatructioD  de  près- 
bylére.  —  Décompte.  —  OtTre  de  concours.  —  Com- 
pétence. —  Intérêts  :  absence  de  réception  déUuitive. 

—  {Sieur  Richard  contre  commune  de  Somécourl.) 
Travaux  publics.- Construction  de  maisons  d'Iiobita- 

lion  et  annexes  *u  phare  de  Sliff.  —  Mise  en  régie. 

—  Décompte.  —  Déloi  des  réclamations.  —  Gabier 
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deg 
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1891 

13  nov. 
Id. 

Id. 

Id. 

Id. 
Id. 


14  nov. 

Id. 
Id. 


20  nov. 
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Id. 
Id. 

Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Ml'MeROS 


des  clauses  et  conditions  générales  de  1866.  — 
{Sieurs  Moulin  et  Olivier.) 

Travaux  publics.  —  Chemins  de  fer.  —  Décompte.  — 
{Minisire  des  travaux  publics  contre  sieur  Bastide.) 

Travaux  publics.  —  Construction  d'un  chemin  vi- 
cinal. —  Dommages.  —  Procédure.  —  Chose 
jugée.  —  {Sieur  Çaitter  contre  commune  de  Drison.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Syndical  d'assai- 
nissement. —  Ecoulement  des  eaux.  —  (Sieurs 
Quarré  de  Verneuil  et  Rey  contre  syndicat  de 
Loriol.). 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Humidité  d'un 
immeuble   notablement  aggravée  par  les  travaux. 

—  Indemnité  due.  —  Absence  de  plus-value.  — 
{Evéque  de  Tarbes  contre  consorts  Latour  de  Brie.) 

Voirie  (Grande).  —  Routes  nationales.  —  Compagnie 
du  gaz  autorisée  à  établir  des  branchements.  — 
Tranchée  non  autorisée.  —  {Sieur  Coquillet.) 

Voirie  (Grande).  —  Chemins  de  fer.  —  Plantation 
d'arbres  à  moins  de  6  mètres  de  la  voie,  sans  que 
ralig[nement  ait  été  demandé  au  préfet.  —  Contra- 
vention. —  Condamnation  à  Pabatage  desdits 
arbres  et  aux  frais  du  procès- verbal.  —  [Sieur  Phe- 
lippon.) » 

Communes.  —  Taxe  de  pavage  et  de  trottoir.  — 
Ville  de  Paris.  —  Commune  annexée  (Grenelle).  — 
{Sieur  et  dame  Delaperche  ) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Loi  visée  : 
21  mai  1836.  —  {Sieurs  Bordenave  et  Breul.) 

Cours  d*eau.  —  Associations  svndicales  des  digues 
du  Rhône,  de  la  Durance  et  aes  roubines  de  Bar- 
bentane.  —  Composition  irrégulière  du  Syndicat.— 
Illégalité  des  taxes.  — Dépens.—  {Sieur  deBarben- 
tane  et  dame  Terray.) 

Ateliers  dangereux,  insalubres  ou  incommodes.  — 
Etablissement  de  3*  dasse.  —  Fabrique  d'huile  et 
de  savon.  —  Autorisation.  —  {Sieur  Ay marie.) 

Cours  d'eau  non  navigables.  —  Lsine.  —  Règlement 
des  eaux.  —  Droit  de  police.  —  Arrêté  préfectoral. 

—  {Sieur  Durand.) 

Travaux  publics.    —  Route  nationale  en  Algérie.  — 

Décompte.  —  {Sieurs  Verrier  et  Leyrand.) 

Travaux  publics  —  Digue  du  mont  Saint-.Michel.  — 
Décompte.  —  Indemnités.  —  Résiliation  implicite.^ 

—  Chose  jugée.  —  Cahier  des  charges  du   16  no-: 
vembre  1866.  —  {Sieur  Lefebvre.) 

Travaux  publics  communaux.  —  -\rchitecte  muni- 
cipal cnargé  de  la  direction  et  de  la  surveillance 
des  travaux.  —  Responsabilité.  —  (Sieur  Bellanger 
contre  ville  des  Sabtes-d'O tonne.) 
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ÎLE   CHRONOLOGIQUE. 


M  DES  UATEËRRS 


VoirEe  (Grande),  ~  Conlravention.  —  Loi  du  tO  ju[l- 
let  léOS.  —  Dénëflce  de  l'amiiistie  Don  acquis  h  un 
contreTcoant  qui  ne  remplit  pas  le?  conditions 
prévues  par  la  loi  rpnyement  des  frais  de  pour- 
suites et  de  la  part  reveaaiil  eux  agents).  — 
{Sieur  Poni.) 

Voirie  (Grande).  —  Ctiemins  de  Ter.  —  Contraven- 
"  in.  —  Cnuipélenoe.  —  {.Winû/re  dts  ti-anaiix 
.    blics  contre  sieur  Schact) 

Travaux  publics.  —Chemins   de   fer.  —  Décompte. 

—  Clauses  et  condilions  ïénéralea  du  16  no- 
renibre  1866.  —  {Rieurs  Hallier  et  Mouasaril.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Maison  d'école.  — 
Inflltralion  d'eau.  —  Responsabilité  de  l'architecte. 

—  (Sieur  Bithard  contre  commune  de  Galitr.) 

Voirie  (GrandeV  —  Cheniinade  fer.  —  Contravenlion. 

—  Plantation.  —  Procédure.  —  [Sieurs  Bu/fet-Riiiel 
et  Ministre  des  travaux  publics  contre  sieur  Focet,). 

Algérie.  —  Cours  d'eau.  —  Voirie  (Grande).  —  Con- 
travention. —  (Sieur  Goiemhiowaki.) 

Tramways  —  Chemin  vicinal  de  grande  commu- 
nication. —  Incompétence  du  préfet  pour  pro- 
noncer la  concession.  —  Recours  pour  eiccés  de 
fiouvoir.  —  Qualilé  pour  l'exercer.  —  '"'-' 
Sieurs  du  Boscg,  Giresse  el  autres.) 

Travaux    publics     —  Marclié  ayant   pour  ol_ 

Iretien  de  routes  déparlemeotales.  —  Déclassement 
de  ces  roules.  —Classement  comme  chemin  de 
grande  communication.   —  Demande   d'indemnité. 

—  Intérêts.  —  {Départemenl  du  l'uy-iU-Dôme 
contre  sieur  Fourvel  et  aulren.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Cahier  des  clauses 
et  conditions  génfraks  du  16  novembre  IStiS. 
Expertise.  —  Kéceplion  dénnilivc.  —  Malfaçons 
Cautionnement.  —  Retard  dans  les  payements.  — 
{Sieur  Petit  contre  ville  de  Provins.) 

Cours  d'eau  non  navigables  ni   Qottables.  ~  Curage. 

—  Taxes.  —  Degr?  d'intérPt  des  riverains  aux 
travaux.  —  {Sieur  Jeanletol.) 

Ateliers  insalubres.  —  Etablissement  antérieur  i\ 
ISIO.  —  1"  classe  :  fonderie  de  suif.  —  Pouvoirs  du 
préfet.  —  {Sieur  Soliier.) 

Cours  d'eau  non  navigables  ni  flottables.  —  Rt^gle- 
menlatioD  de  prisi.<s  d'eau  pour  l'irrigation  de- 
terres,    —   Pouvoirs    du    préfet,   —    (Si eue    Coït 

beau.) 

I  Voirie  (Grande).  —  Routes,  —  Canalisations  soutei 

I      raines.  —  Refus  d'autorisation.  — .{Compagnie  gt 

niiide  du  oa;  pour  ta  France  et  l Etranger.) 

Travaux   publics  communaux.  —  Décompte.    —  lîi 
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LOIS,   DECRETS,   ETC. 


(SDICATION  DES  MATIÈRES 


ô'ui/e  des  Arril'  du  Conseil  d'État. 

«ervoirs  et  bornes-ronlaines.  —  [Comman'e  de  Joux- 
la-VilU  contre  sieurs  de  Liebhaber  et  Prévost.)... 
Travaux  public»  ooraïuiinBUX.  —   Architecte.  —  Il 
vocation.  —  Honoraires.  —  Demande  d'indemnité. 

—  iSitur   Caiaien-Bernard  contre   vitte  de    Monl- 
peUler.) 

Voirie  (Grande).  —  Tramways.  —  Dépûts  d'objets  le 
long  de  la  voie  ferriie.  —  Cuniravention.  — 
Procès-verbal  contenant  une  erreur  dana  la  dési- 
gnation du  contrevenant.  —  {Ministre  des  Iraaaui 
publics  contre  sieurs  Chouitan  frères.) 

1892 

Travaux  publics.  —  ChcDiins  vjcinauit.  —  Clauses  e 
conditionii  générales  du  6  décembre  1810.  — 
[Sieurs  Pogne  et  héritiers  Longo.) 

Travaux  |>ublics  communaux.  —  Distribution  d'eau. 
Elonoraireii  d'architecte.  —  {Ville  de  Lorienl  conli 
sieur  Bchenoz.) 

Travaux  publies  communaux.  —  Eglise.  —  Offre  d 
concours.  —  {Sieur  Lavignole  eontit  fabrique  a 
yolre-Dame-irOloron-Siiinle-Uarie.) 

Voirie  (Grande).  —  Cheniiûs  de  ter.  —  Algérie.  - 
Exploitation  provisoire.  —  Règlement  de  comples. 
(Compagnie  Franco- At</ërienne.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Subventions  spé- 
ciales. —  (Sieur  Vieajot.) 

Travaux  publics  communaux.  —Chemins vicinaux.  - 
Dummûes  —  Extraction  de  matériaux.  -~  NoIîQ- 
calion  de  l'arn^té.  —  Preuve  ;  mention  par  le  maire. 

—  Alisence  de  récépissé.  —  {Sieur  Lecoq.) 

Voirie  (Grande).  —  Porls  maritimes.  —  Chaland.  - 

Eclioujige.  —  Libération.  —  Droits  d'abandon.  - 

Voirie  (Grande).  —  Chemin  de  fer  d'intérêt  gènéral.- 
Ministre.  —  Caractère  de  la  décision.  —  Recours 
non  recevable.  —  {Compa<inie  dts  chemins  de  fer  de 
Paris-Lyon-Mèditeri-unée.  Ligne  de  Lyon  à  Satho- 
nc!/.) 

Voirie  (Grande).  —  Chemin  de  fer  d'intérêt  local,  - 
Prolongation  avec  déplacement  de  gare.  —  Conseil 
général.  —  {Sieurs  Jauterry  et  autres  et  chemin  de 
fer  de  Rayonne  à  Biarritz.) 

Voirie  ((Jrande).  —  Chemins  de  fer  algériens.  - 
Compte  de  l'établissement.  —   Garantie  d'inléri-ts. 

—  Partage  de  bénéfices.  ~  Recours  pour  excès  de 
pouvoir;   non-recevabilité.  —  (Compagnie  des  ehe- 
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DATES 

des 

décisioDS 

1892 

23  janv. 

29  janv. 
1d. 

30  janv. 


Id. 
1d. 

5  févr. 


Id. 
Id. 

Id. 

12  févr. 
Id. 


Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


mins  de  fer  de  Paris-Lyon-Méditerranée.  [Gares  de 
Constanline  el  de  VAgha.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Subventions 
spéciales.  —  Loi  du  21  mai  1836.  —  {Sieurs  Breuil, 
Opoix  et  Houillères  de  Béthune.) 

Cours  d*eau.  —  Syndicats  défensifs.  —  Loi  du  21  juin 
1885.  —  [Syndicat  du  Haul-Taillebourg  et  de  Se- 
neslis  contre  sieur  ÏMliman.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  — "liaison 
d'école.  —  [Sieur  Bardelot  contre  commune  de  la 
Celle-Condé,) 

Algérie.  —  Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Pres- 
tations en  nature. —  Réclamations.  —  Délai. —  Non- 
recevabilité  d'une  réclamation  formée  plus  de 
trois  mois  après  la  publication  des  rôles.  —  (Sieur 
Lahssen-ben-Ali.\ 

Communes.  —  Rues  et  places.  —  Associations  syndi- 
cales. —  Taxes.  —  Réclamation.  —   [Sieur  Collin.) 

Cours  d'eau.  —  Travaux  défensifs.  —  Endiçuements 

—  Associations  syndicales.  —  Taxes.  —  Décharge. 

—  [Sieurs  Sionobos^  Léon^  Figon  et  autres  ) 

Ateliers-  insalunres   (1"  classe).   —    Agrandissement 

d'une  usine  à  pétrole.  —  Arrêté  préfectoral  stipu- 
lant des  conditions  différentes  de  celles  fixées  par 
le  décret  du  19  mars  1813  pour  rétablissement  de 
ces  usines.  —  [Sieur  Augereau  contre  sieurs  Desma- 
rais frères.) 

Communes.  —  Maire.  —  Alignement  individuel  con- 
forme au  plan  général  d'alignement.  —  Edifice  me- 
naçant ruine.  —  Péril  imminent.  —  Formalités.  — 
Excès  de  pouvoir.  —  [Sieur  Courmont.) 

Travaux  pubtics  communanx.  —  Construction  d'un 
groupe  scolaire.  —  Décompte.  —  Cahier  des  clauses 
et  conditions  générales  du  16  novembre  1866.  — 
(Sieur  Jacquet  contre  commune  de  Faverges.) 

Travaux  publics.  —Chemins  de  fer.  —  Dommages.— 
[Dame  du  Sendat  et  sieur  Navail  contre  sieurs  Van- 
gard  et  Mortier.) 

Cours  d'eau.  —  Travaux  défensifs.  —  Associations 
syndicales.  —    [Sieur  Garène.) ■.. 

Travaux  publics  communaux.  —  Chemins  vicinaux 
ordinaires.  —  Souscriptions  recueillies  en  vue  du 
classement  et  acceptées  définitivement. —  Retrait  de 
l'engagement.  —  [Dame  veuve  de  Chateaubriant 
contre  commune  de  Thouarsais-Bouildroux.) 

Travaux  publics.  —  Chemins  de  fer.  —  Occupation 
temporaire  d'une  carrière  d'argile  appartenant  à  des 
fabricants  de  briques  et  de  produits  céramiques  et 
nécessaires  à  leurs  industries.  —  Dommages  résul- 
tant d'exploitation  d'une  autre  carrière.  —  Demande 
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LOIS,    DECRETS,    ETC. 


Suite  dts  ArréU  da  Conseil  d'Étal,  \ 

n  indemnité  —  Inlfréls.  —  Procédure.  —  (Compa- 
gnie du  Midi  contre  sieur  OiMiau  et  C-.) ;  111 

Voirie  (Grande).  —  Porlsmariliines.  —  Engins  d'amnr-l 
ra^s  dérectueux.  —  Dommages.  —  Compétence.  — I 
iCompai/nit  dei  corps  morts  et  bouées  ttamarrages] 
du  pori  de  Bordeaux  contre  sieurt  Mac  Donald  et 

Tompson  et  O'.) Il 

Commanes.    —   Chemins  vicinaux.   —  Loi  visée  : 
'      21  mai  1M36.  —  {Sieurs  Itivel.  Ariiiil  et  autres.),...!  1 
I  Travaux  publics. —  DirûcuKés  relatives  ft  l'application 


ndel 


I     ter,  — Compétence.  ~  [Compagnie  de)  chtn  ., 

I     fer  de  l'ara- Lyon-Hédilerranée.)  (l'ont  tournant  de\ 

1     Mameille-) ,  l 

.  Cours  d'eau  non  navigables.  —  Taxes  de  curaae.  — I 
Arrêté  prérectoral  ordonnant  le  curage  amché  eV 

iiublié  dans  les  communes  conformément  à  L'usage' 
ocal  :  régularité  :  aucune  disposition  de  loi  n'exiee 
ta  notidcalion  d'une  mise  en  demeure. individuelle 

au.x  propriétaires  intéressés,  {Sieur  Saintui-at.) I 

Cours  d'eau  non  navigables.  —  Laine.  —  Prise  d'eau. 
■  Arrêtés  prescrivant  à  des  usiniers  de  présenter 
De  demande  de  règlement  d'enu.  —  Arrêté  ordon- 
int  une  enquête.  —  Mesures  d'instruction.  —  Re- 
luri   pour   excès  de    pouvoir.     [Sieurs    Delnbac 

Dettes  de'  l'Élàt.  "—  ÀrcidenV  surveDu  à  un'ouvrier 
travaillant  pour  le  compte  de  l'Etat,  —  Procédure 

-  {Sieur  r.uinle.) l 

Travaux  publics.  —  Chemins  de  fer.  —  Décompte.  — 
Clauses  du  IB  novembre  IHliG.  —  {Sieurs  Heteillac  et 

Hardol.) : ) 

.  Travaux  publics.  —  Rectifient  ion  d'une  route  nalio- 
I  nale.  —  Occupation  temporaire.  —  indemnité,  — 
I  Tierce  expertise.  --  Loi  du  i.i.  juillet  1889.  —  Ques- 
I  lion  transitoire.  —  Procédure.  —  Ordonnance  de 
I  soit  communiqué  —  Notification.  —  Délai.  ~- 
I      (iiieur  OUagnier  contre  sieur  Gi'anjon  et  dame  Cler-, 

>     jon.) I  I 

I  Communes.  —  Prestation  en  nature.—  Loi  du  ai  mai 

)83U.  —   {.fieurs  Bivcliardj  Monod  et  auli-et!,) I 

Cours  d'eau.  —  Canal  d'irrigation  de  Beaucaire. — ' 
Syndicat  offrant  au  niililic  deux  catégories  d'eoga-, 
cernent  à  des  prix  différents,  les  uns  à  l'arrosage  et' 
les  autres  k  la  submersion.  —  Détermination  de  la' 
nature  de  l'engagement  souscrit  par  une  ville.—, 
Procédure  :  demande  en  dommnges.IntérMs  présen- 
sentéo  reconvenlionnellciuenl  sur  une  réclamation 
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DATES 

des 
dédiions 

1892 
4  mars 


Id. 


Id. 


Id. 


Id. 
Id. 


Id. 


Id. 


Id. 


o  mars 


11  mars 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


relative  au  payement  d'une  taxe  syndicale.  —  Non 
recevabilité.  —  {Syndicat  du  canal  d'irrigation  dé 
Beaucaire  contre  ville  de  Beaucaire.) '. 

Recours  pour  excès  de  pouvoir.  —  Décision  d'une 
commission  départementale.  —  Qualité  pour  agir. 
—  Absence  d'mtérôt  direct  et  personnel.  —  Le 
requérant  n'est  pas  riverain  du  chemin  faisant 
l'objet  de  la  décision  :  non-recevabilité.  —  (Sieur 
Cler.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Malfaçons.  —  Ar- 
ticle 1192  du  Code  civil.  —  Transaction  :  inexécu- 
tion. —  [Commune  de  Ginestas  contre  sieurs  Loire 
et  Payras.) 

Travaux  publics.  —  Chemins  de  fer.  —  Promesse 
prétendue  de  remise  de  rabais  :  allégation  non  jus- 
tifiée. —  Demande  d'indemnité  à  raison  d'inexécu- 
tion de  travaux  :  rejet  :  travaux  en  dehors  du  mar- 
ché. —  {Sieurs  Pillât ^  Depierre  et  autres.) 

Travaux  publics.  —  Déblais  de  nature  prétendue  im- 
prévue ;  prix  nouveau  demandé  :  rejet  :  ces  déblais 
sont  compris  dans  l'une  des  catégories  figurant  au 
bordereau.  —  [Sieur  Quiot  contre  ville  de  Saint- 
Girons.  ) 

Travaux  publics  communaux.  —  Travaux  imprévus. 
(Commune  de  Torleron  contre  sieur  Gélinet.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Maison  d'école.  — 
Plans  non  exécutés.  —  Honoraires  d'architecte.  — 
[Sieur  Seau  contre  commune  de  Saint- M  arc- la- Lande.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Procédure.  — 
Tierce  expertise  en  matière  d'occupation  tempo- 
raire ;  ingénieur  en  chef;  compétence  territoriale. 

—  Loi  du  22  juillet  1889.  —  (Sieurs  Alasseurs  frères 
contre  sieurs  Perrot.) 

Travaux  publics.  —  Dommages  résultant  de  la  situa- 
tion des  lieux  non  aggravés  :  rejet.  —  Incompé- 
tence de  la  juridiction  contentieuse  pour  ordonner 
des  travaux  destinés  à  supprimer  le  dommage.  — 
{Sieur  et  dame  Tabouret  contre  commune  d'An- 
derny.) 

Voirie  (grande).  —  Chemin  de  fer  d'intérêt  local.  — 
Subventions  allouées  par  l'Etat.  —  Mode  de  calcul. 

—  Evaluation  de  la  recette  brute.  —  Période  de 
construction.  —  {Compagnie  du  chemin  de  fer  de 
Fouroière  et  Ouest- Lyonnais.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Prestations  en 
nature.  — -  Loi  du  21  mai  1836.  —  {Sieurs  Granat, 
Hincelin^  Vieillot  et  autres.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Canal  de  l'Est.  — 
Clauses  et  conditions  générales  du  16  novembre  1866. 

—  {Consorts  Morin  et  sieur  Danfony.) 
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DATES 

des 
décisioDS 

1892 

11  mars 

Id. 

Id. 


18  mars 
Id. 
Id. 


Id. 


25  mars 


Id. 


Id. 
(d. 


Id. 


Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Suite  des  Arrêts  du  Conseil  d'État, 

Travaux  publics  communaux. —  Eglise.  —  Décompte. 
[Ville  de  Simes  contre  sieur  Ormières,) 

Travaux  publics  communaux.  —  Lycée  dWlais.  — 
{Sieur  Ooni  contre  ville  d'Alais  et  sieurs  Feuchère 
et  Irague.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Infiltration  d'eau 
due  à  la  rupture  de  la  canalisation  publique.  — 
Responsabilité  de  la  ville.  —  {Ville  de  Paris  contre 
dame  veuve  Marquer.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux  :  prestations  en  na- 
ture. —  {Sieur  Luzurier. ) 

Travaux  publics  communaux.  -  Décompte.  —  Eglise. 

—  {Commune  de  Marsab  contre  sieur  Ballas.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Emploi  de  mauvais 

matériaux.  —  Architecte  et  entrepreneur  :  respon- 
sabilité. —  Procédure  :  recours   (Tintimé  à  intimé. 

—  {Sieurs  Loiselot  contre  commune  de  Chanonai  et 
sieur  Dugaf.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Fouilles* et  extrac- 
tion de  matériaux.  —  {Compagnie  du  Midi  contre 
commune  d'Ësclanèdes  et  sieur  Bastide.) 

Communes.  — Chemins  vicinaux.  —  An4icipation non 
établie:  aucun  plan  dûment  approuvé  n  ayant  pas 
fixé  l'assiette  et  les  limites  du  chemin.  —  Renvoi 
des  fins  du  procès- verbal.  —  [Sieur  Demeure.) 

Travaux  publics.  —  Chemins  de  fer.  —  Date  de  la  ré- 
ception définitive  fixée,  malgré  quelques  malfaçons 
de  détail,  à  l'expiration  de  Tannée  qui  a  suivi  la 
réception  provisoire.  —  Réparations  des  malfaçons 
ordonnée.  —  (Ministre  des  travaux  publics  contre 
sieurs  Marchai  et  Boulard.) 

Travaux  publics  communaux.—  Architectes. —  Hono- 
raires. —  [Sieur  Seau  contre  commune  de  Fomperron.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Nivellement.  — 
Inobservation  par  l'administration  des  indications 
du  plan  :  allocation  d'une  indemnité  pour  le  préju- 
dice déjiï  causé,  et.  pour  l'avenir,  d'une  indemnité 
annuelle  jusqu'à  la  cessation  du  dommage.  — 
{Sieur  Uarriot  contre  ville  de  Pans.) 

Travaux  publics.  — Dommages.  —  Construction  d'une 
route  nationale.  —  Immeubles  placés  en  contre- 
bas de  la  rampe  construite  pour  raccorder  le  sol 
dune  rue  à  celui  de  la  route.  —  Indemnité  due.  — 
{Ville  de  Saint-Chamond  contre  sieurs  Jourdan  et 
Maillon.) 

Travaux  publics.  —  Dommages,  {rieurs  de  Boquette- 
Buisson  et  ville  de  Toulon  contre  sieurs  Arbaud  et 
autres .) ^ 
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DATSS 

4ea 

déciaions 

; 

1892 

i 

1 

25  mars 

26  mars 

!•'  avril 

Id. 

Id. 

2  avril 

Id. 

8  avril 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 
Id. 

Id. 

Id. 


Voirie  (Grande).  —  Routes  nationales.  —  Pose  de  fils 
électriques.  —  Contravention.  —  {Sieur  Parent.)  . 

(Communes.  —  Taxe  de  oavage.  —  Ville  de  Paris.  — 
Commune  annexée  (Grenelle).  —  (Ville  de  Paris 
contre  sieurs  Delaperche  et  de  Margene.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux  ordinaires.  —  Ou- 
verture. —  Enquête;  formes.  —  [Sieurs  Pivet  eau  y 
Berger  et  autres.) , 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Prestations  en 
nature.  —  Rôle  publié  avant  le  1"  janvier;  non-re- 
cevabilité d'une  réclamation  formée  plus  de  trois 
mois  après  cette  date.  —  [Sieur  Oély.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  de  fer.  — 
Souterrain.  —  Explosion  de  grisou.  -—  Force  ma- 
jeure. —  Clauses  et  conditions  générales  du  iG  no- 
vembre 1866.  -  {Sieurs  Cle'menf  père  et  fils.) 

Voirie  ^Grande;.—  Routes  nationales.  —  Alignement. 

—  Travaux  confortatifs.  —  Déchéemce  d'un  recours 
formé  plus  de  trois  mois  après  la  notification  de  la 
décision  attaquée.  —  {Sieur  Bon  tin.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Prestations  en 

.  nature  et  subventions  spéciales.  —  Loi  visée  : 
21  mai  1836.  —  {Sieurs  Gates  et  autres.) 

Communes.  —  Taxes  de  pavage;  ville  de  Paris  ;  an- 
ciens Usages  ;  terrain  en  bordure  ;  échange  prétendu  ; 
renonciation  aux  usages.  —  {Sieur  Godeau.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux  de  grande  commu- 
nication. —-  Entretien.  —  Contingents  communaux. 

—  Conseil  î,'énéral  ;  délibération  ;  avis  préalable  du 
conseil  municipal   —  (  Ville  de  Bourges.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Anticipation  par 
l'établissement  d'une  clôture  ;  condamnation  à  res- 
tituer le  terrain  usurpé  et  à  rétablir  les  lieux  dans 
leur  état  primitif.  —  [Sieur  Garabis.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Prestations  en 
nature  et  subventions  .spéciales.  —  Loi  du  21  mai  1836. 

—  [Sieur  Sicolas  [Société  de  sucrerie  de  Bray-sur- 
Seine\\ 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  de  fer.  — 
{Ministre  des  travaux  publics  contre  sieurs  Bodin  et 
Jafian.)   

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Distri- 
bution d'eau.  —  Cahier  des  clauses  et  conditions 
?  générales  de  1866.  —  {Ville  de  Rennes  contre  sieur 
hibos.  ) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Révi- 
sion. ~  Erreur  matérielle.  —  Faux  emploi.  —  Pro- 
cédure :  chose  jug^e;  arrôté  interlocutoire.  —  {Sieur 
Ghislain .) 

Voirie  (Grande). —  Tramways  sur  une  route  nationale. 
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LOIS,    DECRETS,    ETC. 


DATES 

des 
décisions 


1892 


8  avril 
Id. 

9  avril 
29  avril 

Id. 
Id. 

Id. 


7  mai 

13  mai 

Id. 


Id. 


I 


INDICATION  DES   MATIERES 


Nrvesoe 


Id. 


Suite  des  Arrêts  du  Conseil  d'État. 

—  Déviation  en  terrain  neuf.  —  Décision  ministé- 
rielle approbative.  —  Excès  de  pouvoirs.  —  {Com- 
pagnie du  ckeminde  fer  de Bayonne-Anglet-Biarritz.) 

Voirie  (Grande).  —  Cnemin  de  fer  d'intérêt  local.  — 
Département.  —  Concours.  —  Projets.  —  Appel  aux 
compagnies  concessionnaires.  —  (  Département  de 
la  Vienne  contre  sieurs  Brûlé.  Despas  et  C".) 

Voirie  (Grande.)  —  Chemin  de  ler.  —  Passage  à  ni- 
veau.—  Dégradation  d'une  barrière.  —  Conseil  de 
préfecture  :  compétence;  contravention;  condam- 
nation. —  {Sieur  Laurent.) 

Communes.  —  Chemins  vicmaux.  —  Prestations.  — 
Loi  visée:  21  mai  1836.  —  {Sieurs  Grumet  et  Cas- 
taing.) ' 

Communes.  —  Chemins  vicinaux  ordinaires.  —  Pians 
d'alignement  ;  enquêtes  ;  formes.  —  Conseil  muni- 
cipal; délibération;  membres  intéressés;  demande 
d'annulation  ;  délai.  —  {Sieur  Gamhlin.) 

Travaux  publics.  —  Dommages  aux  usinas.  —  Che- 
mins de  fer.  —  {Compagnie  de  VEst  contre  sieur 
Munaut.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Che- 
mins vicinaux  d'intérêt  commun.  —  Rdc  imprévu. 
—{Commune  de  Sai n t-J us t- en- Chevalet  contre  sieur 
Monier.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Théâtre.  —  Archi- 
tecte. —  Remplacement  au  cours  des  travaux.  — 
Honoraires.  —  Dépassement  des  devis.  — Malfaçons. 

—  Responsabilité.  —  {Sieur  Hardion  contre  ville  de 
Tours.) 

Cours  d'eau  non  navigables.  —  Canal  d'arrosage.  — 
{Syndicats  du  canal  Sous-le-Béal  contre  sieurs 
CÔrnaud  et  autres.)  

Communes.  —  Rues  et  places.  — Modification  au  plan 
général  d'alignement  approuvé  par  ordonnance 
royale.  —  Pouvoir  des  maires.  —  {Sieur  Hm^dy). . . 

Travaux  publics  communaux.  —  Compétence.  —  Che- 
min vicinal.  —  Achèvement  malgré  l'opposition  de 
la  commune.  —  Caractère  de  travail  public.  —  Tra- 
vaux à  la  charge  de  la  commune.  —  {Commune  de 
Longpré-les-Corps-Saints  contre  dame  veuve  Ducro- 
guet.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Ecole.  —  Expertise. 

—  Intérêts.  —  Point  de  départ.  —  Retard  dans  le 
règlement  du  décompte.  —  Demande  d'indemnité. 

—  {Commune  de  Batleroy  contre  sieurs  Lemarinier 
et  Docquet .  ) .' 

Travaux  publics.  —  Guerre.  —  Arrêté.  —  Revision.  — 
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DATES 

des 
décisions 

1892 


13  mai 


Id. 


14  mai 


20  mai 


Id. 


Id. 


Id. 


21  mai 


INDICATION  DES  MATIERES 


Annulation  pour  incompétence.  —  Intérêts.  —  In- 
terruption du  cours  des  intérêts.  —  {Hénliers  Gras 
contre  Ministre  de  la  guerre,) 

Travaux  publics  communaux.  —  Travaux  d'élévation 
et  de  distribution  des  eaux.  —  Cahier  des  clauses  et 
conditions  générales  du  16  novembre  1866.  —  {Sieur 
Guétonny  contre  ville  de  Montluçon.) 

Travaux  publics.  —  Communes.  —  Chemins  vicinaux. 

—  Dommage  causé  à  une  propriété  riveraine.  — 
Construction  d'un  remblai.  —  Accès  modifié.  — 
Indemnité  allouée. —  {Sieur  Leroy  contre  commune 
d*Acon .) 

Cours  d'eau  non  navigables.  —  Curage.  —  Taxes.  — 
Curage  effectué  d'office.  ~  Défaut  de  récolement 
des  travaux  déjà  effectués  par  les  riverains.  —  Com- 
pétence :  question  déjà  tranchée  par  un  arrêté  an- 
térieur ;  nécessité  du  curage.  —  Procédure  :  recours 
formé  au  nom  du  ministre  par  le  directeur  de  Thy- 
draulique  agricole;  recours  collectif;  notification 
indiviauelle  de  Tarrété  préfectoral  ordonnant  le 
curage.  —  Loi  du  14  floréal  an  XI  et  décret  du 
25  mars  1852.  —  {Ministre  de  Vagriculture  contre 
dames  Faye  de  Ponlis  et  Lorsa  et  autres.) 

Travaux  punlics.  -^  Chemin  de  fer  de  Montluçon  à 
Eygurande.  —  Décompte.  —  Cahier  des  clauses  et 
conditions  générales  du  16  novembre  1866.  —  {Sieur 
Boutaud) ', 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Diminution  exces- 
sive du  cube  des  déblais  cte  terre  prévus  et  augmen- 
tation considérable  des  déblais  de  roc.  —  Inexacti- 
tude connue  et  non  indiquée  à  Tentrepreneur  : 
indemnité  allouée  nonobstant  une  renonciation  au 
bénéfice  de  Tarticle  32  des  clauses  générales  du 
16  novembre  1866.  —  {Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieurs  Danchaud  et  Rolland.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Extraction  de 
sable  pour  le  compte  de  l'Etat  par  un  entrepreneur. 

—  Responsabilité  de  1  Etat.  —  {Miniitre  de  la  guerre 
contre  sieurs  Langtois  et  Pichard,  Allemande t  et 
autres.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Digue  d'Elne  ser- 
vant à  contenir  les  eaux  débordées  du  Tech.  — 
Manœuvre  d'une  vanne  ;  plus-value.  —  [Compagnie 
du  Midi  contre  sieur  Causse  {Faillite  Cnamson)]. . . 

Cours  d'eau.  ~  Travaux  de  défense  contre  la  mer.  — 
Côte  de  l'Aiguillon.  —  Compétence  :  légalité  du  dé- 
cret constitutif  du  syndicat.  —  Syndicat  forcé.  — 
Taxe  syndicale.  —  Dépens.  —  Procédure  :  recours 
collectii.   —  {Sieurs   Vrignonneau    et    autres  contre 
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LOIS,    DECRETS,    ETC. 


DATES 

des 
décisions 

1892 
27  mai 


Id. 
Id. 


Id. 


Id. 
Id. 


3  juin 

Id. 

Id. 
Id. 

Id. 
Id. 

Id. 


INDICATION   DES  MATIÈRES 


XCMéROS 


o 
•  E 

o 


ni 


Suile  des  Arrêts  du  Conseil  d'État. 

Travaux  publics.  —  Déviation  de  chemins  vicinaux 
pour  l'établissement  d'un  chemin  de  fer.  —  Pouvoir 
d'appréciation  du  Ministre  des  travaux  publics.  — 
Préjudice  causé  aux  communes;  pas  ne  recours 
contentieux.  —  {Ministre  des  travaux  publics  contre 
préfet  de  la  Ctiarente-Inférieure,  es  qualité.) 

Communes.  —  Rues  et  places.  —  Grande  voirie.  — 
Rue  incorporée.  Alignement.  —  Droit  de  préemp- 
tion :  maire  ;  préfet.  —  {Sieur  Compans.) j  Hl 

Travaux  publics  communaux.  —  Tramway.—  Ville; 
accord  avec  une  compagnie  de  tramways  pour  l'en- 
tretien de  chemin  ;  modification  du  contrat  parte 
Ministre;  excès  de  pouvoir;  recours  parallèle.  — 
[Comtnune  de  Neuiliy  {Seine)] 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Dépenses  excédant 
les  crédits  votés.  —  Insufiisance  des  évaluations  du 
devis.  —  Honoraires  d'architecte  :  vérification  des 
mémoires  par  experts  rendue  nécessaire  par  la 
faute  de  l'architecte.  —  (Sieurs  Prolat  et  Pompée 
contre  département  de  VAin . ) 

Travaux  publics  communaux.  —  Ecole. —  Architecte. 
—  {Commune  de  Mauves.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Arrêté  ordonnant 
un  supplément  d'expertise.  —  Décision  ayant  un 
caractère  purement  préparatoire.  —  Recours.  — 
Non-rpcevanilité.  —  (Ville  de  Saint-Omer  contre 
sieurs  Singer  et  Préd'homme-Inglart.) 

Communes. —  Permissions  de  voirie.  —  Suspension 
par  le  préfet;  retrait  par  le  maire.  —  Grande  voi- 
rie :  enlèvement  de  câbles  servant  à  l'éclairage 
électrique.  —  (Sieur  Parent .) *. 

Communes.  —  Chemins  vicinaux  ordinaires.  —  Elar- 
gissement. —  Formalités  préalables.  —  Pouvoirs  de 
la  commission  départementale. — {Dame  veuve  Cadet.) 

Procédure.  —  Conseil  d  Etat.  —  [Sieurs  Bonhomme  et 
autres .  ) 

Travaux  publics.  —  Mise  en  régie.  —  Faute  de  l'en- 
trepreneur. —  {Ministre  des  travaux  publics  contre 
sieur  Chamally .  ) 

Travaux  publics.  —  Génie.  —  Décompte.  —  {Ministre 
de  la  guerre  contre  sieur  Pechwerty.) 

Travaux  publics  communaux.  — Chemins  vicinaux.  — 
Décompte.  —  (Sieur  Guenebaut  contre  sieur  Senet  et 
commune  de  Minot.  ) 

Travaux  publics  communaux.  —  Référence  au  cahier 
du  16  novembre  1866  des  conditions  générales,  ar- 
ticle 35.  —  Mise  en  régie.  —  {Cotnmune  d'Ain-Ta- 
grout  contre  sieur  Rigal.) ; ÏII 
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OATRS 

de* 
déeisioni 

1892 
3  juin 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 
Id. 
Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Id. 


Id. 

Id. 
Id. 

17  juin 
24  juin 


Travaux  publics  communaux.  — Fontaines  publiques. 

—  Dépenses  supplémentaires.  —  {Dame  veuve  Saint- 
Genest  et  sieur  Datnpenon  contre  ville  de  Besançon.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Distribution  d'eau. 

—  Malfaçons.  —  Architecte;  officier  du  ^énie;  res- 
ponsabilités ;  honoraires.  —  {Sieur  Btny  contre 
commune  de  Gitnont.) 

Travaux  publics  communaux  •:-  Mairie  ;  école.  —  Tra- 
vaux supplémentaires  non  autorisés.  —  Architecte. 

—  Responsabilité.  —  Honoraires.  —  (Sieur  Pinchard 
contre  commune  de  Sainl-Laurent-iès-Mâcon,). , . . 

Travaux  publics  communaux.  —  Architecte.  —  Projet 
mis  au  concours.  —  Exécution  ajournée  par  le  fait 
de  la  commune.  —  Indemnité  due.  —  {Ville  d'Alger 
contre  sieurs  Laurent  et  Massé.) 

Travaux  publics.  —  Chemin  de  fer  d'intérêt  local 
converti  en  chemin  de  fer  d'intérêt  général  — 
Offres  de  concours;  conditions. —  {Sieur  Vanleaux 
contre  déparlement  de  la  Haute-Vienne  ) 

Travaux  publics.  —  Dégradations.  —  Entrepreneur. 

—  Responsabilité.  —  Intervention.  —  Préemption 
d'instance.  —  {Héritiers  Lahaye  et  Fourcade  ) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Procédure  :  auto- 
risation maritale.  —  {Commune  d'Allèg?*e  contre 
dame  Defix.) 

Travaux  publics. —  Dommages.  —  Ru(fture  de  la 
digue  a'un  canal.  —  Détérioration;  privation   de 

t'ouissance.  —  Intérêts.  —  Procédure  :  visite  des 
ieux.  —  {Syndicat  du  canal  de  la  Bourne  contre 
sieur  Rey.) 

Travaux  publics.  —  Occupation  temporaire  de  ter- 
rains. —  Allocation  d'une  indemnité  pour  privation 
de  jouissance  et  remise  en  état  de  culture.  ~  Refus 
dMndemnité  pour  dépréciation  définitive  :  cette  dé- 
préciation doit  disparaître  au  moyen  de  travaux 
peu  coûteux  en  vue  desquels  une  indemnité  est 
allouée.  —  {Sieur  Andrieu  d'Albas  contre  Société 
des  anciens  établissements  Cail.) 

Voirie  (Grande).  —  Ports  maritimes.  —  Refus  de  dé- 
placer un  navire.  —  Contravention.  —  {Ministre  des 
travaux  publics  contre  sieur  Pacderbock.) 

Voirie  (Grande).  ~  Canaux  de  navigation.  —  Contra- 
vention. —   Procédure.  —  {Sieur  Hardy.) 

Voirie  (Grande).  —  Routes  nationales.  —  Contraven- 
tion. —  Dépôt  de  vidantes.—  Responsabilité  civile; 
entrepreneur;  sous-traitant;  ouvriers.  —  {Sieurs 
Taïeb-ben-Marzouk^  Huet  et  Beudon.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Loi  du  21  mai 
1836.  —  {Sieurs  Hallot  et  autres.) 

Communes.  —  Rues  et  places.  —  Alignement  indivi- 
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LOIS,    DECRETS,   ETC. 


DATES 

des 
décisions 

1892 

24  juin 

Id. 
Id. 
Id. 

Id. 
Id. 

Id. 
Id. 

Id. 

Id. 
Id. 

1"  juillet 
Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Suite  des  Arrêts  du  Conseil  d'État 

duel.  —  Refus.  —  Recours  sans  objet  :  le  maire  a 
donné  l'alignement  sollicité.  —  [Sieur  Gorsse.) 

Communes.  —  Chemins  ruraux.  —Ouverture.—  Com- 
mission départementale.  —  Enquête.  —  Projet.  — 
Excès  de  pouvoir.  —  {Sieur  et  dame  de  Quai  rebarbes.) 

Travaux  punlics communaux.  —  Décompte.  —  Maison 
d*école.  —  {Sieurs  Venieuil  et  David,) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Canaux.  —  Exper- 
tise. —  (Héritiers  Morin  et  Dantony.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  de  fer.  — 
Mise  en  régie.  —  Clauses  et  conditions  générales  du 
16  novembre  1866.  —  (Sieurs  Dorange,  Manière  et 
Dequëker.)  ^ 

Travaux  punlics  communaux.  —  Décompte.  —  Mairie 
et  maison  d'école.  — (Commune  de  Oailly-sur-Eure 
contre  sieurs  Leîneilleur  et   Leclerc.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Dégradations.  — 
Responsabilité  des  entrepreneurs;  réparations  tar- 
dives; faute  de  la  ville.  —  (Sieur  Èscande  et  C'* 
contre  ville  d'Oran.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Communes.  — 
Chemins  vicinaux.  —  Occupation  pour  études.  — 
(Sieur  Bouché.) 

Travaux  Ï)ublic8 communaux.—  Dommages.  —Modi- 
fication aux  accès  ;  exécution  des  travaux  ;  droit 
d'option.  —  Cession  de  propriété  ;  intérêt  à  l'action. 

—  [Commune  de  Daignac  contre  sieur  Rabeau.),.. . 
Travaux  publics.   —    Dommages  aux  personnes.  — 

Compétence.  —  Travaux  en  régie. — Ouvrier  blessé. 

—  Provision.  —  (Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieur  Garriaou,) 

Voirie  (Grande).  —Chemin  de  fer.—  (Minisire  des  tra- 
vaux publics  contre  sieur  Mourault.) 

Voirie  (Grande).  —  Chemins  de  fer.  —  Contravention. 

—  Question  de  propriété.  —  Sursis.  —  (Ministre  des 
travaux  publics  contre  sieurs  Vuaillat  el  Thomas- 
set.)  

Algérie.  —  (Voirie  (Grande).  —Cours  d'eau  non  navi- 
gables. —  Barrages.  —  Contravention.  —  Compé- 
tence. —  (Sietir  Demollin.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Clauses  et  condi- 
tions générales  du  16  novembre  1866.  —  Procédure. 

—  Expertise  ordonnée  à  l'effet  de  déterminer  si  le 
prix  du  bordereau  était  un  prix  moyen  applicable  à 
l'ensemble  des  maçonneries  de  moellons  bruts  et  de 
moellons  de  parement.  —  Arrêté  préparatoire.  — 
Recours  non  recevable.  —  [Ministre  des  travaux 
publics  contre  sieur  Stourm.) 
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blic».  —  Porta  maritimes,  —  Dommage! 
une»,  —  Explusion  de  la  chaudière  dut 
aiet.  —  Cliose  jugée  au  criminel.  ^ 
j.  —  Expertise.  —  Nombre  des  expert 
n.  —[Dame  vtuvt  Vaccaroet  Mimstrt 
lubiic»  contre  sieuv  ilarnier  et  autres  _ . 
ide).  —  Routes  départemenlalei.  —  Encom- 
de  la  voie  publique.  —  Eboulement.  - 
meure. — Coutravention. — [Sieur  Blondel.^ 
ode).  —  Algérie.  —  ChemiDS  de  Ter.  — 
d'intérêts.  —  [Compagnie  de  l'Oue>t-Algé- 

Comiuunes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Près- 
IIUU3  Cil  nature.  —  Réclamation.  —  [S'ieue  Chau- 

Communes.  —  Clieminsvicinau.i  ordinaires.  —  Com- 
mission départementale.  —  Caractère  de  décision. 

—  (Commune  de  LabasIide-Mai-nhac] 

(k>mmune5.  —  Clientins  vicinaux  ordinaires.  —  Déci- 
sion d'une  commission  départementale  prononçant 
l'élargiasement  d'un  chemin  vicinal  ordinaire  au 
moyen  de  l'occupation  de  terrains  bâtis.—  Demande 
d'annulation  pour  eicés  de  pouvoir.  —  Non-lieu  à 
statuer;  depuis  l'introduction  du  pourvoi,  l'utilité 
publique  des  travaux  a  été  déclarée  par  décret.  — 
[Sieur  Atteman.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux  ordinaires.  —  Anti- 
cipation non  établie  :  l'assiette  du  chemin  n'a 
jamais  été  exactement  déterminée,  et  la  construc- 
tion a  été  établie  en  dehors  des  anciennes  limites 
du  chemin.—  [Dame  de  Dienne.). 

Communes,  —  Cnemins  vicinaux  de  grande  commu- 
nication. —  Redressement.  —  Propriété  close.  — 
Servitude  de  reculement.  —  Travaux  confortatifs. 

—  {Sieur  Imbert.) 

Dettes  de  l'Etat,  —  Déchéance  quinquennale.  —  Inter- 
ruption. —  Retard  provenant  du  fait  de  l'adminis- 
tration. —  Réserves. —  Recours.  —  Décision  minis- 
térielle, —  Notilication.  —  Recevabilité.—  (Sieur 
llugot,) 

Communes.  —  ftuoi  et  places.  —  Ruelle.  —  Ouver- 
ture d'une  voie  nouvelle.  —  Servitude  de  recule- 
ment. —  Plan  d'atiniemenl.  —  [Dame  veuoeBidautt 
et  sieur  Bidault  fib.) 

Communes.  —  Rues  et  places.  —  Propriété ... 

rain  contestée.  —  Arrêté  préfectoral  le  rangeant 
dans  la  voirie  urbaine.  —  Excès  de  pouvoir.  - 
[Sieur  Cakuiac.) 

Travaux  publics.  —  Construction  de  ponts.  —  Cahier 
des  clauses  et  conditions  générales  du  16  novembre 
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DATI» 

des 
décisions 

1892 
13  juillet 


Id. 


Id. 


22  juillet 
Id. 
Id. 
Id. 
Id. 

23  juillet 
29  juillet 


Id. 
Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Xr  II  BROS 


c 

f.  a 


o 


Suite  des  Arrêts  du  Conseil  d'État. 


1866.  —  {Département  de  la  Haute-Garonne  contre: 
sieur  Sainte-Colombe.) III 

Travaux  publics.  —  Construction  de  l'Ecole  nationale 
des  arts  et  métiers  de  Lille.  —  Suspension  des  tra-! 
vaux  pendant  plus  d'un  an.  —  Résiliation.  —  In-I 
demnité.  —  Cahier  des  clauses  et  conditions  géné-{ 
raies  du  service  des  bâtiments  civils  du  10  avril 
1877   —  [Sieur  Moles.) |  III 

Travaux  publics  communaux.  —  Ville  de  Nice.  — 
Promenade  des  Anglais.  —  Décompte.  —  Cahier 
des  clauses  et  conditions  générales  du  16  novembre 
1866.  —  {Sieur  Dosdure  contre  ville  de  Sice.) |  Ilï 

Travaux  publics.  —  Extraction  de  matériaux.  —  Péri-! 
mètre  de  reboisement.  —  Procédure  :  recours' 
direct;  non-recevabilité;  absence  de  litige;  non-' 
lieu  à  statuer.  —  {Ministre  de  i agriculture  contre \ 
sieur  Ladouceur .) 1  III 

Travaux  publics.  —  Chemins  de  fer.  —  Décompte.  — 
Clauses  et  conditions  générales  du  16  novembre 
1866.  —  {Sieur  Laporle.) 111 

Travaux  publics.  —  Hues  et  places.  —  Dommages.  — 
Plus-value.  — Intérêts.  — {Ville  de  Saint-h tienne 
contre  sieur  Picq.) j  III 

Travaux  publics.  —  Chemin  de  fer.  —  Dommages.  — | 
Allongement  de  parcours.  —  {Minisire  des  travaux 
publics  contre  sieur  Malmanclie  et  autres.) III 

Voirie  (Grande).  —  Travaux  de  navigation.  —  Dépôt 
de  sable  par  l'amodiataire  des  francs-bords.  —  Con-' 
travention.  —  [Sieur  Pocliet .) I  III 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.   —  Prestations  en. 
nature.  —  Loi  du  21   mai  1836.  —  [Sieurs  Ducuron^ 
Parisot  et  autres.) I  III 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Subventions 
spéciales.  —  Loi  du  21  mai  1836.  —  {Sieur  Rahier 
et  autres.) III 

Communes.  —  Rues  et  places.  —  Réparation  de  la 
façade  d'une  maison  joignant  la  voie  publique  et 
alïranchie  de  la  servitude  de  reculement.  —  Auto- 
risation nécessaire  pour  exécuter  les  travaux.  — 
Refus  du  maire.  —  Action  en  indemnité.  —  [Sieur 
d'User  contre  ville  de  Bagnères-de-Bigorre.) III 

Expropriation  —  Décret  déclaratif  d'utilité  publique. 
—  Expropriation  consommée  judiciairement.  — 
{Commune  de  C/iapois.) lll 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Solde 
arn'té  conformément  k  l'avis  des  experts.  —  [Sieur 
Bessinclon  contre  commune  de  Saint-Pierre-de-Fur- 
sac.) m 
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BATBS 

det 
dâcisiont 


1892 
29  juillet 

Id. 


Id. 


id. 


août 


Id. 


Id. 


Id. 


Id. 


Id. 


Id. 


8  août 


Id. 


Id. 


numAros 


•  INDICATION  DES  MATIÈRES 


« 

■S  a 

o 


Travaux  publics  communaux.  —  Théâtre  d'Angers,  i 
—  Décompte.  —  {Sieur  Aubert  contre  ville  d'An-] 
gers.) i 

Travaux  publics  communaux.  —  Restauration  d'une 
église.  —  Décompte.  —  Interprétation  du  cahier 
des  charges.  —  (Sietir  Btniment  contre  commune 
(VElbeuf-  en-Bray.) 

Travaux  publics.  —  Concession.  —  Retards  industriels 
dems  la  livraison  de  certaines  parties  de  terrains.— 
Responsabilité.  —  (Compagnie  des  docks  et  entre- 
pôts de  Marseille,) 

Voirie  (Grande).  —  Chemin  de  fer.  —  Ligne  de  Bône 
à  Guelma.  —  Frais  d'exploitation.  —  Travaux  d'ex- 
tension de  la  ligne.  —  [Compagnie  de  chemin  de 
fer  de  Hône  à  Guelma.) 

Dettes  de  l'Etat.  —  Accident  survenu  à  un  ouvrier 
travaillant  pour  le  compte  de  l'Etat,  imputable  en 

f partie  à  la  faute  de  l'administration  et  en  partie  à 
'imprudence  de  l'ouvrier.  —  Indemnité  cfue  par 
l'Etat.  —  [Sieur  Guinle.) : 

Travaux  publics.  —  Décompte.  — Chemins  de  fer.  — 
Délais.  —  Sujétions.  —  Tierce  expertise.  —  [Ministre 
des  travaux  publics  contre  sieur  Bignaud.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Maison  d'école.  — 
Décompte.  —  [Commune  de  Feurs  contre  sieur 
Vignon.^ 

Travaux  publics  commnnaux.  —  Chemins  vicinaux. — 
Décompte.  —  Acomptes  mensuels.  —  Mise  en 
régie.  —  Abandon  (les  chantiers.  —  Déblais.  — 
(Sieur  Besse  contre  préfet  du  Var.) 

Travaux  publics.  —  Rues  et  places.  —  Marché.  — 
Délimitation.  —  Accès  interdit.  —  Caractère  de 
travaux  publics.  —  Compétence.  —  (Sieur  Beaumé 
contre  ville  de  Vire.) 

Travaux  publics.  —  Occupation  temporaire.  —  Dom- 
mage né  et  actuel. —  Plus-value.  —  [Sieur  Pasquet 
contre  sieut*s  Kléhé,  Sabatier  et  Césary.) 

Travaux  publics.  —  Dommages  causés  par  les  travaux 
de  captage  et  d'adduction  d'une  source.  —  Fixation 
de  l'indemnité.  —  [Ville  de  Poitiers  contre  sieur 
Boliin.) 

Communes.  —  Chemins   vicinaux  ordinaires.  —  Ali- 

fnement  individuel.   —  Maire.   —    Permission   de 
àtir.  —  Conditions  étrangères  à  la  voirie.  —  Re- 
cours pour  excès    de  pouvoir.  —  [Sieur  de  Molem- 

baijr.) 

Cours  d'eau  non  navigables.  —  Usine.  —  Barrage.  — 
Règlement  des  eaux.    —    Pouvoirs    de   police.  — 

(Sieur  Danto.  ) 

Tramways.   —    Dommages.   —   Chemin    vicinal.    — 
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LOIS,    DECRETS,    ETC. 


Suite  des  Arrêts  du  Conteil  d'État. 

ModiQcsIion  d«3  sccès.  —  {Compagnie  lyonnaise  d 
lramv:ays  el  consorts  Pirnud.) , 

Travaux  publics.  — Ctiemins  de  fer.  —  Décompte.  ■ 
Cahier  les  clauses  et  cooditions  générales  du  16  du 
vembre  1866.  —  {Ministre  des  Iraeaux  publics  contre 
sieur  Ckaumeil.} 

Travaux  publics  communaux.  —  Ùëcomple.  —  Maison 
d'école  et  mairie.  —  {Sieur  Quilici  contre  cornu 
de  Fraaseao.) 

Travaux  publics  commuDaux.  —  Oécomple.  —  Hôlei 
de  ville.  —  Retard. .—  (-'aute  de  la  ville.  ~  Indem- 
nité. —  [Ville  de  Touloxut  contre  sieur  Laporte.) . . 

Travaux  publies  communaux.  —  Collège  iTe  jeune! 
Qlles.  —  Agent  voyer  de  la  ville  pris  comme  arclii- 
tecte.  —  Travaux  confiés  à  un  fiers,  —  lademnilé 
accordée.  —  (Sieur  Caddau  contre  ville  de  Tarlie*.] 

Travaux  publics.  —  Oieroia  de  fer  d'intérêt  eénéral 

—  rommunea.  —  Subvention.  —  Conditions.  — 
[Commune  de  t'UU-Jourdain.) -. 

Travaux  publics.   —  Dommages  aux  personnes. 
Ouvrier  lue.  —  AcLi»û  en  garanlie.  —  CompéUni 

—  (Sieur  Bardot.) ". 

Travaux  publics.  —  Dommages  aux   personnes.  — 

Route  nationale.  —  {Minisb-e  des  travaux  publia 
contre  héritiers  Barnoin.) 

Travaux  publics.  —  Rivières  canalisées  —  Dom- 
mages aux  usines.  —  Barrage.  —  Relèvement  du 
plan  d  eau.  —  Compétence.  —  {Ministre  des  travaux 
publics  conti-e  lieur  Chivol  et  C':) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Boute  nationall. 

—  {Ministre  des  travaux  publics  contre  dame  de  Ba- 
lac^ano.).^ ". 

Travaux  punies.  —  Dommages.  —  Chemin  de  Ter. 

{Compagnie  du  Midi  contre  sieur*  Collpère  et  fiU.). 
Voirie  (Grande).  —  Routes  nationales.  —  Traverses.  — ' 

Aaticipation  prétendue.  —  Contraveulion.  —  Relaxe. 

—  {Miniaire  des  travaux  publics  contre  dame  neueel 
Gauthier.) l 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Prestations.  — ' 
Exemption  accordée  à  un  individu  atteint  de  clau-i 
dicalion  de  la  jambe  droite.  —  (Sieur  Uesbats.].     . . 

Travaux  publics.  —  Construction  de  digues.  —  Cabier 
des  clauses  et  conditions  générales  du  16  no- 
vembre 1866.  —  {Sieur  Barnier.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Règlement' di' dé- 
compte. —  Payement  par  annuités.  —  Transac- 
tions. ~  {Commuite  d'Ogniolle»  contre  sieurs  Fon- 
taine et  Folly.) 


TABLE  CHRONOLOGIQrK, 


INDICATION  DES  MATIERES 


Travaux  publics  communaun.  —  Arctiilecte.  —  Plans 
et  devis  des  travaux  non  remis  à  l'enlrepreDeur.  — 
Kesponaabiiîlé.  —  (Sieur  Marlin  et  ville  da  Pwj 
contj-e  sieur  Abougit.) 

Voirie  iGrande).  —  Bues  de  Paris.  ~  Tranchée. 
Autorisation.  —  ContraveolioD.  —  Réparation 
(loiDma(;e.  —  Compétence.  —  [^ieur  talu.) 

Travaux  publics.  —  Construction  de  chemin  de  fer.  — 
OtTre  de  concours.  —  Conditions.  —  Intérêts.  — 
{Commune  de  LencloUre.) 

Voirie  [Grande).  —  Chemin  de  ter.  —  Garanlie  d'intt- 
rfls.  —  [Compagnie  Paris-L'jon-Méditei-ranée  {J.ignt 
du  RhOiie  au  Uont-Cenis)] 

Communes.  —  Chemina  vicinaux.  —  Prestations.  — 
Lui  du  21  mai  183U.  —  {Veuve  l'ainlel  el  auli-ea.). .. 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Fers.  —  Variation 
s  cour».  —  {Sieur  Lelubez.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Subventions 
spéciales,  —  Loi  du  21  mai  1836.  —  (Sieur  Saini- 
Rémy  et  autres.) 

Cours  d'eau  non  navigables.  —  Taxes  syndicales. 
Recours  non  accompagné  d'une  expédition  de  \'i 
rêlé  attamié.  —  Déchéance.  —  (Sieur  ChaiUan.). 

Travaux  publics.  —  Déconiple.  —  Construction  d' 
pont.  —   (Sienc  Méiwchel  contre   commune    de   la 
Courbe.) 

Travaux  publics.  —  Chemin  da  Ter.  ~  OITre  de  ce 
cours  h  la  condition  que  la  gare  aerail  établie  à 
point  avantageux  pour  la  commune.  —  Emplai 
ment  accepté  lors  de  l'enquële  et  remplissant 
but  que  sélait  proposé  le  conseil  municipal. 
Subvention  due.—  {Commune  defMes»;/) 

Travaux  publics  communeu.t,  —  Adduction  d'eau. 
Concours  d'un  particulier.  —  Inexécution  des  c( 
ditions  souscriles  par  la  commune.  —  Indemnité. 
{Sieur  Gau-Bosc  contre  ville  de  Maxamet.) 

Voirie  (Grande).  —Cours  d'eau  navigable».  —  Branches 
d'arbres  jetées  dans  le  lit.  —  Contravention.  — 
Force  majeure.  —  {Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieur  CheviUier.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Subventions 
spéciales.  —  Loi  du  21  mai  1S3K.  —  (.«'ieur  Comiiire 
et  autre».) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux  de  grande  commu- 
nication. —  ArrMê  de  classement.  —  Interprétai  ion. 

—  Conseil  général.  —  Limites  de  la  voie  publique. 

—  Usurpation.  —  iSieurCAoHïï.) 

Travaux  publics.  ~-  Dommages.  —  Ports  maritimes. 

-  Bassin  i  Dot.  —   Occupations  temporaires.   - 
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LOIS,    DECRETS,    ETC. 


INDICATION  DES  UATIËHES 


I  5ui/e  de»  Arrih  du  Conseil  iTÉlal. 

i      Plus-value.  —  Compensation.  —  {Société  dtt  cont-' 

ti-ucliona  niivalu  du  Havre  conirt  sieur  l^lellier.)..  I 
i  Algérie.  —  Conimunci.  —  Chemins  vicinaux.  —  Pres-I 
.      talions  en  nalure.  —  Décret  du   5  juillet   lB5i.  — | 

I      [Sievr  Blosiiei-.'' !] 

I  Communes,  —  Ctieniiai  vicinaux.  —   Prestations  enl 
I      nature.— -Subventionsspéciitles.  —  I.oidu2l  maiiHSeJ 

:     -  {Sieur  Le,oij  et  aaC-es.) I  1 

I  Travaux  publics.  —  Décuiopte.  —  Clieuiins  de  Ter.  — 

{Miaiiltt  det  travaux  publics  contre  sieur  Goupil.).   I 
{Travaux  publit»  départementaux.  —  Algi^rie.  —  Pn-I 
I     son  départementale.  —  Architecte.  —  Besponsabi- 
I     Jité.  — {Sifur  liuiaiicliain  contre  département  d'Al-\ 

1     atr.) ! 

j  Travaux  publics  communaux.  —  Mairie.  —  Toiture.  — i 
;  Exécution  non  conforme  au  devis.  —  Offre,  Taite 
1  par  l'entrepreneur  st  acceptée  par  le  conseil  muni-! 
I  t-ipal.  lie  renforcer  la  toiture  et  d'en  garantir  la 
solidité  pendant  vingt  ans.  —  Condamnation  de  lai 
'     commune  à  payer  le  solde  du  décompte. —  (Ville 

de  Denain  contre  aieur  Vilain-Dulitm.) ! 

.Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Mai-. 

son  d'école.  —  Malfaçons.  —  Entrepreneur  cl  archi- 

'      tecle.  —  Responsabilité.  "  {Comntane  d'Ansignan 

I     contre  sieur>  Key  et  Rebersat.) 

I  Travaux  puhlics  communaux.  —  Honoraires  d'archi- 
tecte. —  Architecte  municipal.  —  Traitement  fixe. 
i     —  [Sieurs  Ksiiarstil  contre  ville  de  Carcationnt.). , . 
,  Communes.  —   Ville  de  Paris.  —  Taxe  de  balayage. 

—  (.Steur  de  Cair  de  Sniiil-Ai/mour.) 

I  Travaux  public»  communaux.  —  Hecons  truc  lion  d'une 
I  ép^liae.  —  Décompte  ne  comprenant  que  les  ouvrages 
I  ri'ellement  exécutés  et  régulièrement  entrepris.  — 
ItéRularité.  —  [Commune  de  Livernon  •contre  si 


99J 


lOli 
'    I03I 


Biirr 


t.) 


Responsabilité  du   maître  de  I\>uvraBe- 
dure.  —  (Canil  de  IJap  contre  sieur  Sibot 


]  Travaux   publics.  —  Oc<-upation  temporaire.'  - 

raios  clos.  —  Exemption.  —  [Sieur  Jol!/.\ 

'  Travaux   publics.  —   Doniiiiages  aux   proprii'tés.   — 
\     Accès  des  immeubles  rendus  plus  difficiles.  —  [Mi- 
nistre dea  Iravauj^  puhlics  contre  demoiselle  B 
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DATES 

des 


1892 
9  déc. 


16déC. 


Id. 


Id. 

Id. 

•Id. 

Id. 
n  déc. 
23  déc. 


Id. 

Id. 
Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Voirie  (Grande).  —  Chemin  cTe  fer  d'intérêt  local  ;  dé- 
partement. —  Cahier  des  charges.  —  Travaux 
a*a^randissement  des  gares  prescrits  après  la  récep- 
tion définitive  de  la  ligne.  —  Dépenses  portées  au 
compte  de  premier  étaibiissement.  —  {Département 
des  Bouches-du-rRhône  contre  Compaqme  des  chemins 
de  fer  régionaux.) 

Expropriation.  —  Communes.  —  Chemins  ruraux.  — 
Délibération  de  la  commission  départementale.  — 
Recours  pour  excès  de  pouvoir.  —  Recevabilité.  ^ 
Jugement  passé  en  force  de  chose  jugée.  —  {Sieur 
Grades.) 

Travaux  publics.  —  Communes.  —  Voies  publiques 
coupées  ou  déviées  par  l'exécution  d'im  chemin  de 
fer.  — Voie  nouvelle  remise  au  maire  sans  Tassenti- 
ment  du  conseil  municipal.  —  Entretien.  —  Dépense 
non  obligatoire  pour  la  commune.  --  Compétence. 

—  {Commune  de  Salces  contre  Compagnie  du  Midi.) 
Travaux  publics.  —  Décompte.  — Chemins  de  fer.  — 

Clauses  et  conditions  générales  du  16  novembre  1866. 

—  {Ministre  des  travaux  publics  contre  sieurs  Couderc, 
Laman^e  et  Bénière.  Expertise.) , 

Travaux  publics  communau-x.  — Décompte.  —  Chemins 
vicinaux  ordinaires.  —  Cahier  des  clauses  et  condi- 
tiolis  générales  du  service  vicinal  du  6  décembre  1870. 

—  {Sieur  Pueyo  contre  ville  de  Cette  ) 

Travaux   publics  communaux.  —  Maison  d'école.  — 

Adjudication.  —  Décompte.  —  Saisies-arrôts.  — 
Question  préjudicielle.  —  Interprétation  du  procès- 
verbal  d'adjudication.  —  {Sieur  Lalanne.) 

Travaux  publics.  —  Dommages  —  Occupation  tempo- 
raire. —  Compétence.  —  [Chemins  de  fer  de  VEtat; 
sieur  Gioux  et  autres.) 

Cours  d'eau  non  navigables.  —  Curage  d'office.  — 
Taxes.  ,-—  Modification  d'un  rôle  déjà  recouvré.  — 
{Syndicat  de  Beiichevelle,  Saint- Laurent  et  Coissac.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux  de  grande  communi- 
cation. —  Commission  départementale.  —  Déléga- 
tion du  Conseil  général.  —  Elargissement.  — 
Procès-verbal  d'enquête.  —  Fausse  appréciation  des 
faits.  —  {Sieur  Thoynas  et  autres.)  

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Prestations  en 
nature  dues  à  raison  d'une  voiture  exclusivement 
destinée  au  transport  des  personnes  :  loi  du 
24  mai  1836.  —  {Sieur  Aroux.) 

Communes. — Chemins  vicinaux.  —  Contravention.  — 
Procédure.  —  (Sieur  Ambrosi) 

Communes.  —  Chemins  ruraux.  —  Commission  dé- 
partementale.—Décision. —  Qualité  pour  exercer  un 
recours. — {Sieurs  Labrocherie^  Champaloux  et  autres.) 
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LOIS,   DECRETS,   ETC. 


DATBS 

det 
décisions 

1892 
23  déc. 

Id.. 
Id. 


Jd. 


Id. 


Id. 


Id. 


Id. 


Id. 


Id. 

1893 
13  janv. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


XCMEJIOS 


Suite  des  Arrêts  du  Conseil  d'Étal. 

Cours  d'eau  non  navigables.  —  Association  syndicale. 

—  Taxes.  —  Bases.  —  Réclamation.  —  Délai.  — 
{Sieur  de  Ravel  d'Esclapon,) 

Travaux  publics.  —  Ports  maritimes.  —  Entreprise 
pour  le  compte  de  FEtat.  — Demande  de  liquidation 
des  comptes.  —  Qualité  pour  saisir  le  conseil  de 
préfecture  au  nom  de  TEiat.  —  {Sieur  Aaray.) 

Travaux  publics.  -  Cessation  des  travaux. — Demande 
de  résiliation  et  en  indemnité.  —  Déchéance 
quinquennale.  —  Cahier  des  clauses  et  conditions 
générales  du  25  août  1833.  —  [Sieur  Trédille  contre 
ville  d'Angers  et  VElat.) 

Travaux  publics.  —  Ordres  de  service  aggravant  les 
conditions  du  marché.  —  Abandon  des  chantiers. 

—  Mise  en  régie  :  Matériel,  payement,  cautionne- 
ment   —  {Sieur  Auray.) 

Travaux  publics.  —  Chemins  de  fer.  —  Décompte.  — 
Clauses  et  conditions  générales  du  16  novembre  1866. 

.  —  {Ministre  des  travaux  publics  contre  sieurs  G  mu  et 
Polinetly.).. 

Travaux  publics.  —  Chemins  de  fer.  —  Décompte.  — 
Cahier  des  clauses  et  conditions  générales  du  16  no- 
vembre 1866.  —  {^Ministre  des  travaux  publics  contre 
sieurs  Varinot^  liuardel  et  Fischbach.) 

Travaux  publics.  —  Projet  d'adduction  d'eau  pour 
ralimentation  et  Tirrigation  d'une  commune.  — 
Travaux  non  effectués.  —  Honoraires  de  l'ingénieur. 

—  {Commune  de  Tripaza  contre  sieur  Michdlet.). . . 
Travaux  publics.  —  Architecte.  —  Entrepreneur.  — 

—  -  Responsabilité.  —  Vice  de  construction.  — 
Procédure.  —  Recours  incident.  —  {Sieur  Saint- 
Ginesl  contre  ville  de  Besançon  et  sieur  Sauvanet,). 

Travaux  publics.  —  Occupation  temporaire.  —  Etang. 
Chenal  destiné  au  transport  des  matériaux.  —  Oppo- 
sition contre  l'arrêté  préfectoral.  —  Absence  d'effet 
suspensif.  —  [Sieur  et  dame  de  Ravel  d'Esclapon 
contre  Compagnie  agricole  du  colmatage  delà  Crau.) 

Communes.  —  Chemms  vicinaux.  —  Prestations.  — 
Qualité  pour  se  pourvoir.  —  Mandat  non  justifié.  — 
Non-recevabilité.  —  [Sieur  Bourdon^  sieur  Malaval.) 

1893 

Travaux  publics  communaux.  — Distribution  d'eau.  — 
Adjudicataire  primitif;  sous-traitant  accepté  par  la 
commune  :  renvoi;  absence  de  faute;  préjudice; 
expertise  ordonnée.  —  [Ville  de  Toulouse  contre 
sieur  LombraiL). 
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TABLE   CHRONOLOOIQUE. 


1ND1CAT[0?I  DES  MAT[ËHES 


Travaux  publics.  —  Difficultés  en  matière  de  conces- 
sion. —  Chemin  deferd'intéréllocal.  — Concurrence, 

—  Concession  de  tramway  parallèle.  —  Procédure. 

—  Intervention.  —  {MinitU*  de»  travaux  piiblica'^ 
contre  Compagnie  du  ehemin  de  ftr  d'intérêt  local 
de  Uagonne  à  Biarrin.) I 

Travaiii  publics.  —  Chemins  de  fer.  —  Décompte.  — 
Clauses  et  eondilionsgénéralesdu  t6noveinbrel966. 

—  {Sieurs  Marlineau  et  Pe^iiil.) 1 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Port  de  Toulon.  — 

Travaux  de  curage. — [Minùtre  de  lamarine contre 

Travaux  publics 

—  Prolongeme:..  _.    ._    _ _  ,.  .. 

suite  de  fautes  cotomises  par  les  ingénieurs  de  la 
ville  dans  ladireclion  des  travaux.  —  Indemaité  due| 
à  l'entrepreneur.  —  {\'itU  de  Mueteilie  contre  sieur , 
Fierquin.) I 

Travaux  publics.  —  Occupation  temporaire.  —  j 
{Sieur  Graoey  et  Garçon  et  demoiselle  Renouf.) j 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  de  fer.  — 
Expertise.  —  {Sieur  Minai  contre  si/nilical  du  che- 
min de  fer  de  Ceinture  rirn  droite.) ;  ] 

\oirie  (Grande).  —  Bues  de  Paris,  —  Prétendue  mo- 
diflcation  d'un  plan    d'alignement,  devant  avoir 


Gaultier  co,itre  ville  de  Pari   , 

Mines,   —  Fonctionnaires.  —  Contrûleur  des  r 
-  Révocation;  effet    rétroactif;  enqui>le  ;   ni 


-  (Sie, 


■  Laruelte.). 


iljfs  ; 


Procédure,  —  Conseil  d'Etat.  —  Délai  du  recours.  — 

Ministre  de  ta  Marine,   —  Notification  de  l'arrèlé 

I     attaqué  faite  par  le  préfet  du  département  et  non 

par  le  prâfet   maritime.   — IMiniatre  de   la  marine 

contre  lieure  Corre  et  Itosuet) 1 

Travaux  publics  —  Décompte  —  Chemin  de  fer  de 
Montlucon  àlîyf^rande.— Clauses  et  uonditions  gé- 
nérales du  16  novembre  1866,  —  [fieiir  l'errichonl .) .    I 

Travaux  publics  communaux.  —  Offres  de  con.;ours, 
—  (  Compagnie  des  chemins  de  fer  de  l'aris-l.'/on- 
Médilerranée  contre  commune  de  l-onl-sur-Yi-nne].    | 

Colonies  ^ Nouvelle-Calédonie  .  —  Comumncs.  —  Ville 
de  Nouméa.  —  Rues  et  places,  —  Nivellement.  — 
Travaux  publics.  —  Dommages,  —  {Ville  de 
Nouméa  contre  Malignon.) I 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Procédure,  —  Ré- 
féré. —  Ultra  petita.  —  Jugempnt  au  fond  malgré 
l'absence  de  conclusions.  —  (^ienr  Guihot  contre 
ville  de  Sanles,} I 
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LOIS,   DECRETS,    ETC. 


t  des  Arrêts  du  Conseil  il'Èlal. 

Travaux  publics  communaux.  —  Dialributiou  d"e«i 
—  Suspension  des  travaun.  —  Mise  en  régie.  ■ 
Régularité.  —  {Sieur  FUcoleaux  centre  commui 
de  Fhcey.) , 

Travaux  publics  communaux.  —  Groupe  scolaire,  - 
Uécomplc.  —  Travaux  ïuppIémeoEairea.  —  (Con 

1'racaux  publics   coi  .     . 

Décompte,     —    (Sieur    Lanlenant-Poulain    contre', 

commune  de  VilUbout.) I  " 

Travaux   publics,  communaux.  —   Egliie.  —    Archi-, 
teele.  —  Kévocaliou.  —  Honoraires.  —  [Sieur  Van 

Moé  contre  ville  de  liunkei-que.) |  I 

Travau.i  publics.    —   Dommages,    —  Extraction   de 

matériaux.   —  (Steurj  Cravello  et  Malastii.) 1 

Travaux  publics.  ~  Dommages,  —  Extraction  de 
matériaux.   —  Carrière   en  exploitation.  —  (Siei 

Renier  conti-e  commune  de  Chéci-emont.) 

Voirie  (Grande),  —  Routes  nationales.  —  Fils  êlec- 
j  triques,  —  Enveloppe  isolante.  —  Compétence.  — 
I      {Miniaire  des  Iraviiiij:  publics  contre  sieuri   Picard 

I     frères.) 

I  Travaux  publics.  —  Uëcomute.  —  Procédure,  ■ 
I  Arrêté  du  conseil  de  préfecture,  —  Recours.  ■ 
'  Délai.  —  Déchéance.  —  ^Ministre  des  Imvaux  p> 
1  blics  contre  sieurs  Uorange,  Manière  et  l>egueker.). 
i  Travaux  publics,  —  Dommages.  —  Canaux  de  navi- 
1  gation.  —  Canal  de  lluiay.  —Riverains.  —  Modi- 
I     lication  aux   accès.  —  (Sien/'   Pneageau    et   époux 

Noisette.) 

'Communes,    —    Prestations    en    nature.    —    Récla- 

'     mations.  ~  Délai.  —  KAle  publié  avant  le  l"Jan- 

j      vier.  —   Déchéance   d'une    réclamation  présentée 

plus  de  trois  mois  après  le  1"  Janvier   qui    a  suf-' 

la  publication  du  rôle.  —  {.s'ietir  Dumas.) 

Travaux   pulillcs.   —   Décompte,   —    nésilialion. 
Transaction,!  —  Retenue  de  garantie.  —  Déduction. 


-  ,aie 


■s  Itara 


Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Asile  d'aliénés,  — 
{Sieur  kergoustin  contre  département  du  Morbihan.). 

Travaux   publics.   —   Archjlcctfi.   —   Honoraires 

[Uame  veuce  TrouHUI.) 

,  Travaux  publics.  —  Chemin  de  Fer.  —  Construction. 
—  OITre  de  concours  sous  la  condition  de  rétablis- 
sement d'une  gare  h  proximité  de  la  ville.  —  Con- 
ditiun  réalisée.  —  Subvention  due.  —  {Compagnie 
des     citem  ins     de   fer     de      Paris  -  Lyon-Méditer- 

ktlnt-Laurenl-d Aigouse.)    I 


TABLE    CHRONOLOGIQUE. 


Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Eboulemenli  ré- 
sultant de    la  construction    d'un  cliemÎD    vicinal 
I     indemnité  due;    payement   immédiat  ordonné.   I 
I      défaut  par  l'auteur  du  dommage  d'olTrir  de  faire  les' 
travaux  nécessaires  pour  le  réparer  et  en  empêclierl 
le  retour.   —  [Préfet  du  Calvados  conti-e  Le  tourt' 

de   Itérii.) j 

Travaux  publics.  —  Chemin  de  fer. — Occupation: 
temporaire  effectuée  en  vus  des  travaux  pour; 
lesquels  routorisotion  avait  été  accordée.  —  Gom-; 

fèlence  du  conseil  de  préfecture  pour  statuer  sur 
indemnité  due.  — {Compagnif  des  chtmitts  de  fer 
da  Midi  contre  liaari) 

Procédure.  —  Notilication.  —  l)élai.  — {Compagnie 
géne'i-ale  des  Eaux  contre  commune  de  ta  Hoquetle- 
tur-Var.) 

Travaux  publics.  —  Chemina  de  fer,  —Décompte.  — 
(Sieur  Crudenaire.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Mal- 
façons constatées.  -'  Réduction  du  décompte.  — 
(Si*ui'  Schnarf  contre  commune  iPEtalans.) 

Travaux  publics.   —  Dommages     —  Accès  et  é 
lement  des  eaux  rendus  plus  difllciles.   —  \'u<. 
minuée.  —  (Sieur  Derenuason  contre  le  préfet  de 
ta  Seine,  éi  qualitëK.) 

Voirie  (Grande).  —  Port  de  Marseille.  —  Contra- 
vention.  —  Compétence.  —  {Ministi-e  des  trauaux 
publics  contre  sieurs  Clavet  et  Mara.) 

Voirie  (Grande).  —  Coupe  d'arbres  sur  des  terrains 
situés  au  bord  du  IthAne.  —  Vérification  ordonnée 
sur  le  point  de  savoir  si  ces  terrains  font  partie  du 
•lit  du  HeuïB.  -  (Steur  férouse.) 

Communes.  —    Eaui.  —   Commune  de  Clichy. 
Inlen)rë talion  du  cahier  des  charges.  —  [Commune 
de  Clichy  contre  Compagnie  i/énirale  des  Eaux.). 

Conseil  général.  —  Conimitision  départementale.  - 
Délibération  prononçant  le  classement  d'un  chemin 
vicinal  ordinaire.  —  Kon-recevabilité  d'un  rec 
formé  devnnt  le  Conseil  d'Etat  pour  cause  d'Inop- 
portunité dudit  classement.  — (Hospii'e  de  Pamiers.) 

Contributions  directes  —Réclamations:  lois  des  21 
avril  )83Z,  *  août  18U,  22  juillet  1889.  —  [Compa- 
gnies du  Nord  et  d'Orléans.) 

Procédure.  —  Cunaeii  d'Etat.  —  Non-recevabililé  d'un 
recours  en  matière  de  contravention  de  grande  voi- 
rie, rorntée  plus  de  deux  mois  après  la  notification 
de  l'arrélé  altaqué-  —  {Sieur  Manya.) 

Tramways.  —  Travaux  d'entretien  de  la  voie  — 
ài^oràttM'f^.  — [Compagnie des Iramtiaijs  et  omi 
de  Bordeaux .) 
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DATKS 

dei 
dérisiona 


1893 

3  mars 

Id. 

Id. 
Id. 
Id. 

10  mars 
Id. 


Id. 


17  mars 


18  mars 


24  mars 


Id 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


nuMÉRoe 


Suite  des  Arrêts  du  Conseil  d'Étal, 

Travaux  publics  communaux.  —  Construction  d'un 
pont.   -  Décompte.  —  [Sieur  Thévenet .) j 

Travaux  publics  communaux.  —  Chemin  vicinal  dei 
grandecommunication.— Décompte.— Clauses  etcon- 
ditions  générales  du  6  décembre  1870— (8/eKr-4Warrf.)  ! 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  {Sieur 
Boussac  contre  ville  de  Toulouse .) 

Travaux  publics.  —  Offre  de  concours.  —  Conditions. 

—  {Comtnune  de  Buxy.) 

Travaux  publics.  —  Occupation  temporaire.  —  Car- 
rière. —  Matériaux  extraits.  —  Indemnité.  —  {Sieurs 
Bernard  et  Calitnaque  contre  sieur  Bord.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Eglise.  —  Décompte. 

—  Cahier  des  clauses  et  conditions  générales  du 
16  novembre  1866.  —  {Sieurs  Papet  et  Talichel  contre 
ville  de  Châieauroux .) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Demande  en  redres- 
sement de  compte  fondée  sur  des  erreurs  maté- 
rielles àTappui  desquelles  aucune  jusUûcation  n*est 
apportée,  et  déjà  rejelée  par  une  décision  du  Conseil 
d  État;  rejet.  —  {Commune  de  Trappes  contre  sieur 
Bouvier.) 

Travaux  publics.  —  Offre  de  concours  limitée  au  paye- 
ment du  capital:  intérêts  moratoires  courus  par  la' 
faute  de  TÈtat  laissés  h  la  charge  de  celui-ci  — 
{Commune  de  Vlsle-sw-Serein . ) 

Dettes  de  l'Etat.  —  Compagnie  des  chemins  de  fer.  — 
Transports  faits  pendant  la  guerre  de  1870.  —  Revi- 
sion des  comptes.  —  Motifs  légaux  de  revision.  — 
Compromis.  —  Transaction.  —  Pouvoirs  des  hii- 
nistres.  —  {Compagnies  du  Sord,  de  l  Est  et  autres 
contre  Ministre  de  la  guerre.) 

Cours  d'eau.  —  Association  syndicale.  —  Taxes.  — 
Périmètre  des  terrains.  —  Compétence.  —  Récla- 
mations. —  Délai.  —  {Association  syndicale  du  Grand- 
]  ey  contre  sieurs  Leduc .) 

Communes.  —  Droits  de  stationnement  sur  les  dépen- 
dances de  la  grande  voirie  fluviale  et  terrestre.  — 
Décret.  —  Recours  pour  excès  de  pouvoir.  —  [Com- 
mune du  Pecq) 

Communes.  —  Distribution  d'eau.  —  Concession  nïm- 
pliquant  pas  le  retrait  de  concession  antérieure- 
ment accordée  et  limitée  dailleurs  à  la  distribu- 
tion des  eaux  provenant  d'un  cours  d'eau  déterminé; 
rejet  de  la  demande  d'indemnité  basée  sur  le  main- 
tien des  canalisations  relatives  à  des  eaux  d'autre 
provenance.  —  [Ville  de  Cauterets  contre  Société 
des  Eaux  de  Cnuierels.) 
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DATES 

des 

décisions 


1893 
24  m&rs 


Id. 


M 
Id. 


Id 
Id. 
Id. 


Id. 
Id. 


21  avril 


I 


M. 
Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Usurpation.  ^ 
Question  préjudicielle,  r—  Exception  de  litispen- 
dance.  —  (Sieur  Giraudel.) 

Cours  d'eau  navigable.  —  Arrosage.  —  Association 
syndicale.  —  Bndget.  —  Présidence  du  syndic  le 
plus  ancien  à  défaut  par  le  président  et  le  vice-pré- 
sident élus  d'accepter  leurs  fonctions  :  régularité. 

—  {Sieur  Coussen.) 

Travaux  publics.  —   Lycée.  —  Résiliation.  —  Force 

majeure.  —  Indemnité.  •—  {Sieurs  Charrier,  iMudal 

et  Guétonny  contre  ville  d" Aurillac.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Eglise. 

—  Convention  relative  à  certains  travaux  détermi- 
nés. —  Travaux  complémentaires  imprévus  dus  à 
l'entrepreneur.  —  {Sieur  MousHé  contre  commune 
d'Uzeste.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Maison 
d'école.  —  {Commune  de  Château-Bernard  contre 
sieur  Rodier.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Architecte  et  entre- 
preneur. —  Responsabilité.  —  {Sieurs  Hawke  et 
autres,) 

Travaux  publics.  —  Lycée.  —  Architecte.  —  Hono- 
raires. —  Projets  non  exécutés.  —  Simple  demande 
approximative  des  dépenses  d'un  projet  ne  nécessi- 
tuitpas  rétablissement  d'un  devis  complet;  alloca- 
tion d'une  simple  indemnité  et  non  d'honoraires  à 
1,66  sur  le  montant  du  devis.  —  {Sieur  Uartigues.). 

Travaux  publics.  —  Fabrique.  —  Architecte.  —  Hono- 
raires. —  {Sieur  Amiard  contre  fabrique  de  Vifglise 
de  Chanu/i 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Chemins  de  fer.  — 
Dépôt  de  déblais. —  Passage  intercepté.  —  Occupa- 
tion de  terrains  autorisée,  h  charge  de  conserver 
un  passade  pour  les  bestiaux  le  long  d'une  rivière  ; 
passage  mtercepté  par  suite  du  glissement  des 
terres  :  condamnation  de  l'Etat  au  payement  d'une 
indemnité  suffisante  pour  réparer  le  dommage  et 
rétablir  le  passage,  mais  non  pour  permettre  l'enlè- 
vement de  tous  les  déblais.  —  {Ministre  des  travaux 
publics  contre  sieur  (fArcamont.) 

Travaux  publics. —  Dommages.  —  Distribution  d'eau. 

—  Occupation    temporaire.   —    Fouilles.  —   Puits 
d'aération.  —  Galerie  souterraine.  —  Compétence. 

—  {Commune  de  Mustapha  contre  sieur  Sliinan-ben- 
Bardjarah'ben-Youssef.) 

Travaux  publics.  —  Dommages  —  Chemin  de  fer.  — 
Tunnel.  —  {Compagnie  de  Lyon  contre  sieur  Peillon 
et  autres,) 

Voirie  (Grande).  —  Chemin  de  fer.  —  Compagnie  de 
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DATES 

des 
décisions 

1893 


28  avril 


Id. 


Id. 


Id. 


Id. 


Id. 


Id, 


5 


mai 


Id. 


12  mai 


lî>  mai 


Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


HrMéROU 


^  .S 

o 


Suite  des  Arrêts  du  Conseil  dÉlat. 

l'Est.  —  Convention  du  31  décembre  1815.  — 
Avances  pour  construction  de  lignes  nouvelles.  — 
Emission  d'obligations  ;  pertes  d^intéréts  ;  emploi 
de  la  réserve  extra-statutaire.  —  {Compagnie  des 
chemins  de  fer  de  iEst.) : I  IV 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Dégradation  eti 
non-anticipation.  ^  Compétence  du  tribunal  de 
simple  police.  —  {Sieur  Grandchamp.) IV 

Dettes  de  l'Etat.  —  Travaux  publics.  —  Dommages. 

—  Ecbouement  d'un  bateau  dans  une  rivière  cana- 
lisée. —  Compétence.  —  {Sieurs  Hourdeau  et  con- 
sorts.)     J  V 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Fort  de  Saint- 
Menge.  —  Décision  antérieure  du  Conseil  d'Etat  — 
Interprétation.  —  Intérêts.  —  Liquidation.  —  Mi- 
nistre. —  Décision  —  (Sie^ir  Malègne  et  héritiers 
Périer  contre  Ministre  de  la  guerre.) IV 

Travaux  publics  communaux.  —  Ecole.  —  Décompte. 

—  Double  emploi.  —  Payements  faits  directement 
par  le  maître  de  l'ouvrage,  pour  le  compte  et  à  la 
décharge  de  l'entrepreneur,  et  portés  à  tort  au  dé- 
compte :  déduction.  —  {Ville  de  Vet'^un  contre  sieur 
Net  ter.) \  IV 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Rivières  navi- 
gables et  Hottables.  --  Barrage.  —  {Consorts  de 
Ponlgibaud.) IV 

Voirie  (Grande).  —  Routes  nationales.  —  Ouverture 
d'une  tranchée  dans  la  traverse  d'une  ville.  — Con- 
travention  —  {Dame  veuve  Dubuc.) IV 

Voirie  (Grande).  —  Routes  nationales.  —  Contraven- 
tion. —  {Sieur  Rouaeault.) IV 

Communes.  —  Ville  de  Toulon.  —  Traité  pour  la  dis- 
tribution des  «eaux;  modifications  écartées  par  le 
conseil  de  préfecture;  excès  de  pouvoir.  —  {Compa- 
gnie générale  des  eaux  contre  ville  de  Toulon.) IV 

Dettes  de  l'Ktat.  —  Chemin  de  fer.  —  Transports  mi- 
litaires pendant  la  guerre  de  1870.  —  Arrêté  de 
compte.  —  Contrainte  administrative.  —  Sursis  à 
exécution,  —  {Cojnpaynie  des  chemins  de  fer  du 
yord.) IV 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Captation  d'une 
source.  —  Caractère  de  travaux  publics.  —  Compé- 
tence. —  'Siftir  Sonimelet.) IV 

Algérie.  —  Communes.  —  Taxes  municipales.  —  {Sieur 
Drivon.) IV 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Alignement.  — 
Anticipation.  —  Dégradation.  —  Compétence.  — 
{Sieurs  Gaillard  et  autres.) IV 
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bATBS 

des 
déciiioai 

1893 
19  mai 

Id. 
Id. 

Id. 

Id. 
3  juin 

9  juin 

Id. 


INDICATION  DES  iïATIÈRES 


Id. 
Id. 
Id. 


Id. 

Id. 

16  juin 

Id. 

Id. 

Id. 


Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Prestations  en 
nature.  —  Loi  du  21  mai' 1836.  —  (Sieurs  Burel  et 
autres.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  de  fer.  — 
{Compagnie  de  FiveS'Lille .  ) 

Travaux  publics.  —  Communes.  —  Concession.  —  Dif- 
ficultés sur  interprétation  du  marché  ;  transaction  ; 
compromis.  —  {Ville  (TAir-les- Bains  contre  Compa- 
gnie des  (travaux  hydrauliques.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Entre- 
preneur. —  Responsabilité  décennale.  —  Compé- 
tence du  conseil  de  pnéfecture.  —  {Commune  de 
Vesse-sur-Allier  contre  sieur  Brun.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages.  —  Rues 
et  places.  —  {Ville  d'Alger  contre  sieur  et  dame  Cas- 
tar^né.) •. 

Voine  (Grande).  —  Routes  nationales.  —  Pose  de  fils 
électriques  au-dessus  de  la  voie  sans  autorisation. 

—  Contravention   —  Compétence.  —  {Sieurs  Mar- 
guerital  et  Lebas .  ) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux  de  grande  commu- 
nication. —  Permission  de  voirie.  —  Retrait.  —  Mo- 
tif alléguant  k  tort  Tintérèt  de  la  vicinalité.  ^  Dé- 
tournement de  pouvoir.—  {Sieurs  Thorrand  et  C'*.) 

Communes.  —  Chemins  ruraux.  —  Délibération  de  la 
commission  départementale  portant  reconnaissance 
d'un  chemin  rural  rapportée  par  une  délibération 
ultérieure. —  Recours  sans  objet.  —  Non-lieu  à  sta- 
tuer. —  {Sieui^s  Bazin^  père  et  fils.) 

Communes.  —  Chemins  ruraux.  —  Subvenlions  spé- 
ciales. —  Transport  de  bois.  —  {Sieur  Thomas.). . . . 

Cours  d'eau  non  navigables.  — L'sines.  —  Règlement. 

—  {Sieur  Dethoume.) 

Travaux  publics.  —  Chemin  de  fer.  —  Décompte.  — 

Clauses£t  conditions  générales  du  16  novembre  1866. 

—  {Ministre  des  travaujc  publics  contre  sieurs  Dan- 
chaud  père  et  fils  et  Rolland.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Ouver- 
ture de  rue.  —  {Sieur  Légal.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Canal  d'irrigation. 

—  {Séquestre  du  canal  de  la  plaine  de  Beaucaire.) . 
Procédure.  —  Conseil  d'Etat.  —  {Consorts  Lemaire  et 

autres.) 

Travaux  publics.  —  Chemin  de  fer  d'Eygurande  à 
Montluçon.  —  Décompte.  —  Clauses  et  conditions 
générales  du  16  novembre  1866.  —  {Sieur  Boutaud.) 

Travaux  publics.  —  Roules  nationales.  —  Pont.  — 
Décompte.  —  Cahier  des  clauses  et  conditions  gé- 
nérales du  16  novembre  1866.  —    Sieur  Déchiron.). 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Travaux  de  niveî- 
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LOIS,    DECRETS,    ETC. 


DATES 

des 
décisions 


1893 


16  juin 


23  juin 

30  juin 

Id. 

Id. 

Id. 

7  juillet 

Id. 

Id. 

Id. 
Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Suite  des  Arrêts  du  Conseil  dTÈtat. 

m 

lement  exécutés  par  TEtat  sur  un  chemin  Ticinal 
dans  le  but  de  faciliter  l'accès  de  Tobservatoire 
d'Alger.  —  Dommage  à  la  propriété  d*un  riverain 
non  établi.  —  Travaux  ultérieurs  exécutés  sur  Tordre 
du  service  vicinal.  —  Etat  non  responsable.  —  ^Stevr 
de  Polignac.) 

Voirie  (Grande).  —  Chemins  de  fer  départementaux.  — 
Convention  passée  avec  des  entrepreneurs  sous  ré- 
serve de  Tapprobation  du  projet  par  le  ministre 
des  travaux  publics.  —  Nouvelle  convention  passée 
avec  d'autres  entrepreneurs.  —  Demande  d'indem- 
nité formée  par  les  premiers  concessionnaires.  — 
[Sieurs  Chevalier^  Lambert  et  Rey  contre  département 
de  la  Drôme.) 

Associations  syndicales.  —  Travaux  défensifs.  —  Mer. 

—  Atterrissements.  —  Taxe.  —  Demande.  —  Réduc- 
tion. —  (Sieurs  Châtain  et  autres.) 

Travaux  publics.  —  Chemin  de  fer.  —  Décompte.  — 
Clauses  et  conditions  générales  du  16  novembre  1866. 

—  {Sieurs  Basso  et  Faletli.) 

Travaux  publics.  —  Décompte  définitif.  —  Demande 

en  rectification  —  Absence  de  production  du  dé- 
compte contesté.  —  [Sieur  Besaon  contre  commune  de 

Cours.) 

Travaux  publics.  —  Dommages  causés  à  une  personne. 

—  Caractère  de  marché  de  travaux  publics.  —  Com- 
pétence. —  Tentes-abris  de  l'Exposition.  —  {Sieur 
Cauvin-  Yvose  contre  dame  veuve  Mamet.) 

Voirie  (Grande).  —  Chemins  de  fer.  —  Zone  de  prohi- 
bition. —  Aires  de  meules  établies  avant  la  construc* 
tion  sur  la  ligne.  —  [Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieur  Bourdais) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Génie.  —  Mise  en 
régie.  —  Clauses  et  conditions  générales  du  25  no- 
vembre 1876.  —  {Ministre  de  la  guerre  contre  sieur 
Woelfflé.) .' 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Marché 
couvert.  —  Poissonnerie.  —  [Sieurs  Moreau  frères 
contre  ville  des  Sables-d'O tonne.) .' 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Mairie. 

—  [Commune  de  Decazeville  contre  steurs  Couderc^ 
Pons  et  Monteillet.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Eglise.  —  Décompte. 

—  [Commune  de  Reguist  contre  steurs  Jean  et  Auge,) 
Travaux  publics.  —  Rues  et  places.  —  Associations 

syndicales.  —  Protection  contre  les  inondations.  — 
Décompte.  —  Arrêté  du  conseil  de  préfecture.  — 
Interprétation.  —  [Sieur  Varangot.) 
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DATEt 

déeiaions 


t898 
7  juiUet 

Id. 
Id. 

28  juillet 
Id. 
Id. 


4  août 
Id. 

9  août 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 
Id. 

Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


XlTMiROS 


M 

e 

c 


Travaux  publics.  —  Asile  d'aliénés  autonome.  —  Hono- 
raires d'architecte.  —  {Sieur  Cordonnier  contre  asile 
cTAnnentièt^s.) 

Voirie  (Grande).  —  Rivières  canalisées.  —  Déversement 
d'eaux  boueuses.  —  {Sieur  Chapheau.) 

Voirie  (Grande).  —  Routes  nationales.  —  Contraven- 
tion. —  {Ministre  des  travaux  publics  contre  sieur 
Cheux,) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemin  de  fer.  — 
Clauses  et  conditions  générales  du  16  novembre  1866. 

—  {Ministre  des  travaux  publics  contre  sieur  Gi- 
roux.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemin  de  fer.  — 
Clauses  et  conditions  générales  du  16  novembre  1866. 

—  .{Ministre  des  travaux  publics  contre  sieur  Fei^ 
rucci.) 

Voirie  (Grande).  —  Rues  de  Paris.  —  Immeuble  en 
saillie.  —  Travaux  excédant  les  limites  de  l'autori- 
sation de  faire  un  ravalement  sans  relancés.  — 
Reprise  du  mur  en  meulière  et  ciment  et  à  ioints 
profonds.  —  Démolition  ordonnée.  —  [Sieur 
Bourse,) , 

Travaux  publics  communaux.  —  Théâtre  des  Arts,  à 
Rouen.  —  Décompte.  —  {Sieur  Julienne.) 

Voirie  (Grande)  —  Chemin  de  fer  de  Dakar  à  Saint- 
Louis.  —  Garantie  d'intérêts.  —  Courpte  d'exploita- 
tion. —  {Compagnie  du  chemin  de  fer  de  Dakar  à 
Saint-Louis.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.^—  Propriétés  du  sol. 

—  Conseil  général.  —  Routes  départementales.  — 
Déclassement.  —  Recours  pour  excès  de  pouvoir.  — 
{Commune  de  Fossat.) 

Communes.  —  Chemin.<i  vicinaux.  —  Anticipation.  — 
Conseil  de  préfecture  —  Exécution  de  l'arrêté.  — 
Incompétence.  —  {Maire  de  la  commune  de  Ca- 
bourg.) 

Travaux  publics.  —  Chemin  de  fer.  —  Décompte.  — 
Clauses  et  conditions  générales  du  16  novembre  1866. 

—  {Sieurs  Gœgtes,  père  et  fils.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Génie.  —  Casernes. 

—  Clauses  et  conditions  générales  du  25  no- 
vembre 1876.  —  {Sieur  Râteau.)  

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Lycée. 

—  (  Ville  de  Fiers  contre  sieur  Robinet.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Ecole 

primaire  supérieure.  —  [Ville  de  Montbrison  contre 

siew  Galland.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Mairie. 

—  Ecole.  —  {Commune  de  Borey  contre  sieur  Bour- 
geois.)  
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LOIS,    DECRETS,    ETC. 


I.NDICATIOX  DES  .MATIÈRES 


s  4ji  Conseil  d'&lat. 


TravauK  publics.  —  Dommage».  —  Biïïères  navi- 
gnbles  et  tloUables.  —  Barrage.  —  Déprécialion] 
ïuiceplible  d'être  supprimée.  —  Son-lieu  h  Indem- 
nité dùnnitive.  —  (Ministre  des  travaux  public*  conlre] 
sieur  Sundelion.) j  I 

Travaux  publics  communaux.  —  Uommaxee.  —  [tue$| 
■  et  places.  —  Elargissement.  —  (Siear  Vidr;/  conlre\ 
commune  de  Sibian.) '  I 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages.  —  Cours 
d'eau  non  navigables.  —  Distribution  d'eau.  "! 
Usines.  —  Diminution  de  force  niulrice.  —  (Dame^ 
Blin  conlre  cille  de  Rouen  et  Compagnie  générale  des 
Ëauj-.) I  1 

Travaux  publics  communaux,  —  Eglise.  —  Dommages' 
aux  personnes.  —  Cbute  d'une  pierre  sur  un  pas-l 
sanl.  —  Hesponsabilité.  —  Communes.  —  Fabriques,  i 
—  {Fabrique  île  ta  pni'oitse  !fainl-Euf lâche,  à  Pa-] 


Voirie  (Grande).  -^  Chemins  de  fer.  —  Loi  du  lô  Juil-. 

let  1815,  —  [Sieur  Weidl/nechl  et  autres.)  | 

l^mmunes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Subventions  spé-| 
I     cinles,  —  Moulin.  —  Entreprise  industrielle.  —  Cal-j 


cul  de  la  subvention.  —  Prestations.  ■ 
darl 


{Sim 


jon  navigable».  —  Arrosage.  —  Syndi-' 

cit  libre.,—  Transformation  en  syndicat  autorisé.  — 
[Siear  Laurent.'' ! 

Communes.  —  Chemina  vicinaux.  —  f^restations  eni 
nature.  —  Exemption  accordée  &  un  portier-con-' 
signe;  il  fait  partie  de  l'armée  active,  —  {Sieur  Mar-l 


Cours  'd'eau.  —  Taxes  d'arrosage. 
'anal  da  Drac  contre  sienr  F 
Chemins  ruraux.— 


Canal  du  Drac' 
m*  el  autns.i.. 
James  Véron-Ùu- 


'ravaux  publics.  ~  Cunslnictiondc  l'école  normale 
d'institutrices  de  Bar-le-Duc.  —  Décompte.  —  (Dépor- 
temenl  de  la  Meuse  contre  sieurs  n'eber  el  Simon  et 


'"'!■)■■ 


Travaux   publics  communaux,  —  Construction   d'u 
inarclié  couvert.  —  Plans  et  devis.  —  Honoraires, 

—  il'i»e  <r A urillac  contre  sienr  Escande.) 

Travau-v   publics  conimunaux.  —  Construction    .  . . 

collège.  —  Décompte.  —  ISieur  Méral-Renani  contre 

ville  de  Tonna;-e.}. 

Travaux  publics,  —  Cours  d'eau.       Canal  d'Irrigation 

de  U  pfame  de  Beaucaire.  —  [Sequesti-e  da  canal  de 

Ueiiiuah-e  conlre  sieur  Snulier.) 
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des 
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1893 
10  nov. 


11  nov. 
17  nov. 

Id. 

Id. 

Id. 


20  nov. 

24  nov, 

ïd. 


Id. 

Id. 
Id. 

Id. 
Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Travaux  publics  communaux.  —  Chemin  vicinal  de 
grande  communication.  —  Déblais.  —  Clauses  et 
conditions  générales  du  6  décembre  1870.  —  Procé- 
dure. —  {Préfet  de  V Hérault  contre  sieurs  Serra- 
irice  frères.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Prestations  en 
nature.  —  Subventions  spéciales.  — {Sieur  Gasnier  ; 
sieur  Jaluzot.) 

Travaux  publics.  —  Chemin  de  fer.  —  Décompte.  — 
Clauses  et  conditions  générales  du  16  novembre 
1866.  —  {Sieur  Jeanne  Deslandes.) 

Travaux  publics.  —  Cheoiin  de  fer.  —  Subventions. 
—  Département.  —  {Déparlement  de  la  Haute- 
Vienne.)  

Travaux  publics.  —  Dommages.  -—  Chemin  de  fer.  — 
Servitude  d'utilité  publique.  --  (Datne  veuve  Cail- 
laut  contre  compagnie  de  Lyon .) 

Voirie  (Grande).  —  Fleuves  et  rivières  navigables  et 
flottables.  —  Loire  et  affluents.  —  Pâturages  sur 
les  dépendances  du  canal  latéral.  —  Oies.  —  Con- 
travention.—  {Ministre  des  travaux  publics  contre 
sieur  Beurrier.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Subventions 
spéciales.  —  Viabilité.  —  Tierce  expertise.  — 
(Sieur  de  Ptmines.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  de  fer.  — 
Procédure.  —  Arrêté  préparatoire.  —  Pourvoi.  — 
{Sieur  Renault.) 

Travaux  publics  départementaux.  —  Décompte.  — 
Ecoles  normales  primaires.  —  Subventions  de 
l'Etat.  —  Maître  de  l'ouvrage.  —  Mise  en  cau.se.  — 
{Sieurs  Gaudu  frères  contre  département  des 
CôleS'dit'Sord  et  l'Etat.) 

Travaux  publics.  —  Subventions  et  offres  de  concours 
sous  conditions  non  remplies.  —  {Ministre  des  tra- 
vaux publics  contre  commune  de  Caudebec-lès-El- 
beuf.  ) 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages.  —  Cons- 
truction d'un  ponceau.  —  (  Ville  de  Ttemcen  contre 
sieur  Baisât.) 

Voirie  (Grande).  —  Domaine  maritime.  —  Extraction 
de  galets  sur  le  rivage.  —  Contravention.  —  Conseil 
de  préfecture.  —Compétence.  —  {Ministre  des  tra- 
vaux publics  contre  sieur  Holl.) 

Voirie  (Grande).  —  Ports  maritimes.  —  Canal  de  Caen 
à  la  mer.—  Contravention.  —{Ministre  des  travaux 
publics  contre  sieur  Esnault.) 

Voirie  (Grande).—  Chemin  de  fer  d'intérêt  général.  — 
Embranchement  industriel  au  profit  d'une  compa- 
gnie de  tramways.  —  Travaux  n'ayant  pas  dépassé 


NOMEROS 


3  S 

o 


IV 

644 

IV 

646 

IV 

646 

IV 

633 

IV 

654 

IV 
IV 
IV 


IV 

IV 
IV 

IV 
IV 


656 
658 


659 

662 
663 

666 
721 


Annales  des  P.  et  Ch.,  7-  série.  —  Lois,  etc.  {Tables). 


11 


I.Ol-S,    DECRETS,    E 


lNt)lCAT(fiN  DES  M 


!  Suite  des  Ariéis  du  Conseil  il'Elal. 

les  limites  rie  i 'autorisa lion  accordée  :  pas  de 
travenlion,  —  (iWinis/i-e  lies  truvavx  publics  et 

siew  Marleiu.) 

Voirie 'Grande).  —  Chemin  defer  de  laCorse.  —  ( 
pagnie  de  chemins  deferdépartemenlaux.  —  Coi   , 
d'exploitation.    —   {Compagnie   des  chtmint  de  fer 

it('parlrtrienlaiix.) 

,  Communes.  —  Tnse  de  pavage.  —  Ville  de  Bordeaux. 

I      —  {Sieur  Minvielle.) 

Communes,  —  Chemins  vicinaux,  —  Prestation»  e 
nature.  —  Exemption  accordée  à  un  individu  frappé 
d'interdiction  comme  se  trouvant  dans  un  état  habi- 
tuel d'imbécillité.  —  (Dame  Oé'-ard-Baatard.). . 

Cours  d'eau    non  navigables,   —   Usines    et  moi 
antérieurs    h   1189.    —  Itéglemenl   d'eau   Tait 
dans  un  but  d'utilité   générale,   mais  dans  i'inlérél 
de  certains  usiniers.  —  Excès  de  pouvoir.  —  (S 
Fauehaux.DuIropel  autres.] i,  i 

rravaux  publics  coraniunaux.  —  Décompte.  —  Con-; 
tradiction  entre  les  prix  du  bordereau  et  ceux  du 
devis  :  allocation  des  prix  du  devis  par  application  I 
de  la  disposition  du  bordereau  portant  qu'en  cas  de  i 
contradiction  les  prix  du  devis  devront  étreconsi-' 
dérés  comme  bons,  —  {Sieurs  Rumel-léarlin  contre, 
ville  de  Rrive.) Il 

Travaux  publics  communaux,  —  Architecte.  —  Plansi 
d'alignement  et  de  nivellement,  —  Erreurs.  — 
E.'sperlise.  —  {Sieur   t'ayrtis  contre  ville  de  Nar-. 

Travaux  publics  communaux.  —  Ùairarons  allëguéesl 
postérieurement  à  la  réception  défimlive  acceptée, 
par  le  conseil  municipal  et  approuvée  par  le  préfet| 
et  après  règlement  el  acceptation  par  Tes  parlies  du 
décompte  délinilif.  —  Réclamation  non  recevable  : 
par  siiile,  non-lieu  à  expertise.  —  [Sieur  Payras 
contre  ville  de  Swlmnne  el  nieur  Meunier.] 

Voirie  (Grande) ,  —  Chemins  de  fer.  —  Ligne  de  Lyon 
ft  Genève.  —  Garantie  d'intérêts.  —  Compte  d  ex- 
ploitation, —  (Compagnie  des  cheminf  deferde  l'aria- 
Lyon-Méditerranée.) 

Communes,  ~  Chemins  vicinaux.  —  Prestations.  - 
Subventions,  —  (Sieur  Lambert  et  aulrei.) 

Cours  d'eau  non  navigables.  —  Taxe  de  curage.  ■ 
Syndicat  de  la  Basse-Seugne.  —(.Sieurs  Rousseau, 
Boisson  el  autres.) 

Communes.  —  Cimetières.  —  Dislance  de  l'agglomé- 
tion  linbilée.  —  'Sieur  et  dame  de  Buisseret.) 

Communes,   —  Chemina  niraux.   —  Reconnaissance. 


TABLE    CHRONOLOOIQI'E. 
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—  (Minitli'e  de  la  guerre  contre  commission  dépar- 
tementale du  Morbihan.  Champ  de  tir  de  Grand- 
champ  .) 

Cours  d'eau  non  navjfciiblea.  —  Curage.  ~-  Excès  de 

pouvoir.  —  _Siear  Taffin  de  Til'iues.) 

Travaux  publics  comniuuaui.  —Conslniction d'école. 

—  Décompte. —  (Commune  de   Porliiiigiies  contiv 

Travaux  public»  comniiinaiix.—  Coustructioa  d'école, 

—  Décompte.  —  Travaux  supplémenlairea.  —  Bes- 
poQsabililé.  —Eu  [repreneur.  —  Arcbilecle.  —  (Com- 
mune de  Cazedarnei  eoniresieur  Barlhès.). 

Travaux  publicscommunaux.  —  Décomple.  —  Décia 
de  l'entrepreneur.  —  Travaux  exécutés  par  voie 
d'économie  et  pa,vés  directement  par  la  commune 
aui  ouvriers  et  'fourni sueurs.  —  Allocation  aux 
ayants  droit  do  l'entrepreneur  du  bénéfice  qu'ils 
auraient  pu  réaliser  sur  lesditt  travaux  ails  les 
avaient  eux-mêmes  exécutés.  —  [Commune  de  te- 
derzeele  contre  sieur  Couvelacre  et  autres.) ■. . . 

Travaux  publica.  —  Dommages  aux  personnes.  — 
Tramways.  —  Accident  (voilure  renversée)  occa- 
sionné par  un  rail  Taisant  saillie  sur  le  sol  de  la 
voie  puiilique  et  le  mauvais  état  des  voies  ferrées 
el  du  pavage  dont  Tentrelien  est  â  la  charge  de  ta 
compagnie.  --  Indemnité  b.  la  charge  de  la  compa- 
gnie des  tramways.  —  (l^ompagnie  génirate  fran- 
çaise des  Iramtuaya  contre  sieur  BarlfieA 

Communes.  —  Taxes  assimilées.  —  Prestations.  — 
[Sieur  Catlel.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux  de  grande  com- 
munication, —  Frais  d'entretien  —  Elagage  des 
arbres.  —  Excès  de  pouvoir.  —  (Commune  de  Fil-] 
tiiorei.) ' 

Ponta  à  péage.  —  Suppression  avant  l'expiration  de 
la  concession.  —  Indemnité  llxée  après  expertise.' 
en  tenant  compte  des  charges  qui  auraient  incombé, 
au  concessionnaire  jusqu'à  l'expiration  normale  dei 
ta  concession.  — (Sieur  Escarrague  contre  préfet  de 
ta  Gironde,  es  qualité) 

Travaux  publics.  —  Décompte  irréguiier,  —  Délai  de 
réclamation  (art.  11).  —  (Ville  de  Casiehorrasin. 
contre  héritiers  Mieulel.)   | 

Travaux  publies.—  Décomule.  —  Marcbé  couvert. —1 
Réception  provisoire.  —  Délai  de  responsabilité  —I 
[Sieur  Rousseau  contre  ville  d'Agen.) 1 

[Vocédure.  —  Conseil  d'Etat.  —  Recours  pour  excès 
de  pouvoir  formé  sur  papier  non  timbré  el  non 
enregiatré.  —  Non-recevabilité.  —  [Sieur  Ripcrt.),.' 

Communes:  —  Chemina   vicinaux.  —  Prestations  en 


LOIS,    DECRETS,    ETC. 


DES  MAT[ËRES 


Suite  des  Arrilt  du   Conseil  d'État. 

nature.  —  Exemption.  —  l^i  du  31  mai  IS36,  — 
(Sieur  Guillier  et  auireeA 

Cours  d'eau  non  Davigablei.  -  Curage.  —  Insufli- 
sAnce  des  travaux,  —  Mise  en  demeure.  —  Exécu- 
tion d'office.  —  Montant  des  dépenses.  —  {Sieui 
Bémery.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemin  de  fer.  — 
Clauses  et  conditions  générales  du  16  novembre 
1886.  —  [!>ieur  Chupin.) 

Cours  d'eau  non  navigables.  —  Moulins.  —  Règle- 
ment. —  Mise  en  demeure.  —  Recours.  —  {name 
de  Ramèvwj)t.) 

Travaux  publici.  —  Génie.  —  Décompte.  —  Clauses 
■'  conditions  générales  du  23  novembre  1816.  — 
\tur  Bové.  1 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Rue»  et  places.  — 
"'tuF  kagniei-el  autres.) 

Travaux  puDlics.  —  Roules  nationalei.  —  Décompte. 

—  Clauses  et  conditiont  générales  du  16  novembre 
1866.  —  (Sieur  Oérard.) 

Travaux  publics  communaux.  —   Distribution  d 

—  Décompte.  —  {Ville  de  l'erpignan  contre  : 
Echeno:.) 

Travaux  publics.  —  ttospicca.  —  Décompte.  —  (Si'eur 
Bi:ien  contre  liospice  de  Carkaix) 

Trovaux  publics  communaux.  —  Cnemin  de  fer  . 
t^rèt  général.  —  Communes.  —  Subvention  volée 
en  vue  de  l'exécution  d'un  projet  abandonné  pen- 
dant plusieurs  années;  nouvelle  subvention  plui 
élevée  volée  ultérieurement  pour  l'exécution  dune 
autre  ligne  plus  avantageuse  à  la  commune  : 
seconde  subvention  seule  due.  —  {Compagnie  de 
Paris-Lyon-Médilerranie  contre  commune  tCAi- 
mai-gues.) 

Voirie  (Grande).  —  Chemin  de  Ter  d'intérêt  local.  - 
Concession.  —  Interprétation.  —  Question  préjudi- 
cielle. —  Renvoi  de  l'autorité  judiciaire-  —  Conseil 
de  préfecture i  jugement  d'autres  questions:  excès 
de  pouvoir.  —  Interprétation  donnée  en  fait.  ~ 
{Compagnie  des  chemtiis  de  fer  d'intérêt  local  de 
Loire  et  liaute-Loii-e  contre  sieurs  Bu/ferne  et 
Avril .) 

Voirie  (Grande).  —  Chemin  de  fer.  — Contravention. 

—  Introduction  d'animaux  sur  la  voie  ferrée.  — 
{Ministre  des  tratau-r  publics  conli-e  sieurs  Tabar- 
oen-Clietali  et  S.adjHi-tiea-ii-Akmtd.) 
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1894 
5  janv. 
12  janv. 
Id. 


Id. 
Id. 

13  janv. 

19 janv, 

Id. 
Id. 


Id. 
Id. 


26  janv 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


mmiaos 


« 
S  S 

o 


1894 

Travaux  publics.  —  Génie.  —  Clauses  et  conditions 
générales  du  25 Novembre  1876.  —  [Consorts  Germain.) 

Dettes  de  TEtat.  —  Déchéance  quinquennale.  — 
[HérUiers  Dufourcq.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Rejet 
de  décompte,  par  application  de  la  chose  jugée, 
d'indemnités  accordées  par  les  e.\perts  à  l'entrepre- 
neur à  raison  de  travaux  autres  que  ceux  pour 
lesquels  le  conseil  de  préfecture  avait  réservé  les 
droits  dudit  entrepreneur.  —  {Commune  de  Sainl- 
FéliU'W Avait  contre  sieur  Escarra.) 

Travaux  publics.  —  Construction  d'un  chemin  d'in- 
térêt commun.  —  Décompte.  —  {Sieur  Bayle.). . . . 

Voirie  (Grande).  —  Rivières  navigables  ou.flottfiibles. 

—  Arrêté  de   délimitation.  —    Atterrissements.  — 
Excès  de  pouvoir.  —  {Consorts  Leduc  et  Créteau.). . 

Voirie  (Grande).    —    Contravention.  —   Câble   télé- 

Shonique  détérioré   par  des  eaux  chaudes  versées 
ans  un  égout.  —    Coinpétence.   —    {Ministre  du 

commerce  contre  sieurs  (frété  et  Sert.) 

Communes.  —  Rues  et  places.  —  Plan  général  d'ali- 
gnement. —  Maison  retranchable  en  totalité.  ^ 
Refus  d'autoriser   l'exécution  de    travaux  confor- 

tatifs.  —  Excès  de  pouvoir.  —  {Sieur  Dohy.) 

Contributions  directes.  —  (Réclamations;  Foncière.) 

—  [Compagnie  du  Midi  {Commune  de  Laruns.)].. . 
Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Chemins  de  fer. 

—  Infiltration  dans  les  caves  d'une  maison  cons- 
truite plus  de  dix-huit  ans  après  l'établissement 
du  remblai  de  la  voie  ferrée.  —  Dommage  non  im- 
putable au  travail  public.  —  Indemnité  refusée.  — 
{Sieur  Brès  contre  chemin  de  fer  de  Lyon.)  

Cours  d'eau  non  navigables.  —  Pouvoir  de  police  des 
préfets.  —  Excès  de  pouvoir.  —  {Sieur  Pommerol 
et  autres.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Mairie 
et  maison  d'école.  —  Travaux  supplémentaires 
prescrits  en  vue  d'assurer  la  solidité  cle  l'édifice.  — 
Commune  condamnée  à  payer  ces  travaux  sans 
'  recours  contre  l'arcbitecte  et  sans  réduction  d'ho- 
noraires. —  {Commune  d'Ucciani  contre  sieur  Du- 
moulin.)  

Voirie  (Grande).  —  Rues  de  Paris.  —  Travaux  con- 
fortatifs  exécutés  sans  autorisation  à  une  maison 
retranchable  en  totalité  ou  sur  une  grande  pro- 
fondeur. —  Contravention  pour  absence  d'auto- 
risation, mais  non-lieu  à  la  démolition  des  travaux. 

—  {Sieur  Shoult.) 
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IV 
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IV 

IV 
IV 

1    V 


822 

824 


V 


833 
834 

836 

837 

5 
6 


8 


V 


V 


11 


12 


LOIS,    DECRETS,    ETC. 


Jd. 

27  jan». 
2  févr. 


Suite  des  An-ih  du  Conseil   d'Éliif.  1 

Cimmunes.  —  Alimeolalion  en  eau  d'une  ville  inter-' 
rompue  à  diverses  reprises  par  la  Taute  de  la  so-| 
ciélé  con ces lionn aire.  -~  Indemnité  allouée  ft  ta 
ville.  —  {Société  des  uslnei  à    ffaz  du  Nord  et   tfr' 

l'Eu  contre  vilU  de  Belfiel.) 

Travaux  publics.  —  Chemins  de  fer.  —  Décompte,' 
-  Procédure. —  {Ministre des Iravaur publia  contrei 

leur  Marc/ietli.'t ' 

Travaux  publicscommunaux,— Construction  d'êsout. 

—  Dommages  au»  propriétés.  —  Suppression  d'ou-i 
vriiffes.  —  Compétcnne.  —  Procédure.  —  Recoursl 
collectif.  — ^  (.Sieur*  l.ebrelitn,  Faucheux  et  autres.).] 

Travaux  publics.  —  Dommages  causés  par  les  tra-l 
vaux  de  construction  d'une  ligne  de  chemin  de  Ter.' 
*—  Dommages  non  déûoilirs  et  dont  l'étenduel 
pourra  être  diminuée.  —  Indemnité  annuelle.  — , 
(Ministre  des  travaux  publics  contre  dame  rentre' 
Hloc.) ,    ■ 

Voirie  (Grande'.  —  Routes.  —  Détérioration  d'uni 
talus.  —  Exception  de  propriété.  —  Contravention.! 

—  {Sieur  Francis.) ' 

Voirie  {(îrande).  —  Chemin  de  Ter  de    Paria  à  Cher-' 

bourà.  —  Offre  de  concours  accepté  par   l'Etat.  ■ 
Conditions  remplies.  —  Embranchement  coustrui 

—  {Ministre  des  travaux   publics  contre    nille    de 


,  «■) 

I  Cours  d  eau  non  navigables.  —  Pouvoirs  de  police  de 
I  l'administration.  —  Travaux  exécutés  d'oFSce.  — 
I     Remboursement.  —  Conseil  de  préfecture.  —  Com- 

I      pétenre,  —  {Sieur  Sau.) 

'  Communes.  ~  Eclairage  public  et    privé.   —  Slono- 

pnle.  —  Obligation  de  ne  pas  autoriser  dans  les 
'     voies    urbaines   des  canalisations  pour  l'éclairage 

autres  que  celles  du  conce^sionDaire.  —  Procédure. 

—  Intervention.  —  Ordonnance  de  soit  commu- 
!      nique.  —  {Dame   veure   Slears   contre   tille  d^Ar- 

I     gentan.) 

Communes.  —  Rues  et  places.  —  Plan  d'alignement. 

*— Travaux  conforlatiTs.  —  Permission  de  voirit 
I     —  Refus.    —   Recours  p'our   excès   de  pouvoir.  ~ 

I      (riHe^/efloMen.) 

Communes.  —  Chemins  ruraux.  —  Reconnaissance 
I  —  Décision  rapportée.  —  Formalités.  —  Recours 
riopporlunité.    —     Non-lieu    ï    statner. 


r  r.alàn, 


Pensions   civiles.    —    Sous-ii 
!      chaussées    —  {Sieur  ftarltar 

\  Travaux    publiera.  —  Chcmii 


Lgénieur    des    ponts  et 


mr- 
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1894 
9  févr. 

Id. 
W. 

J6  févr. 
Id. 

Id. 


Id. 

Id. 
Id 
Id. 
Id. 

17  févr. 


23  févr. 


LV'DICATION  DES  MATIÈRES 


Nvnénos 


(0 

s  s 

o 


concours.  —  Compétence.  —  (Compagnie  de  Lyon 
contre  commune  de  Marcillargues.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Ecole.  —  Travaux 
supplémentaires.  —  Responsabilité.  —  Entrepre 
neur  et  architecte.  —  {Sieur  AyroHes  contre  sieur 
Pallcm.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Collè^fe.  —  Dé- 
compte. —  (  Ville  de  la  Réole.) •. 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Extraction  de 
matériaux.  —  Carrière  exploitée.  —  Privation  d'in- 
dustrie. —  (Compagnie  des  chemins  de  fer  de  l'Est 
contre  sieur  Marchât.) V 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Plantations.  — 
Pouvoirs  du  préfet.  —  Acte  de  vente  nationale.  — 
Interprétation.  —  (Héritiers  Couplet.) 

Commune.  —  Voie  publique. —  Usurpation.  —  Inter- 
prétation sur  renvoi  de  Tautorité  judiciaire  du 
caractère  de  la  voie  publique.  —  Chemin  rural.  — 
(Sieur  Bonnet. i 

Cours  d'eau  —  Taxes  syndicales.  —  Travaux  d'en- 
diguement.  —  Part  contributive.  —  Fixation  de  la 
part  de  dépense  afférente  à  chaque  zone  d'après  le 
degré  d'intérêt  que  présentent  pour  elle  les  tra-, 
vaux.  —  [Héritiers  de  Florans.) |    V 

Cours  d'eau  non  navigables.  —  Travaux  défensifs.  — 
Inexécution.  —  Compétence.  —  Dommages-in- 
térêts. —  Délai  de  réclamation.  —  (Sieurs  Holstein 
contre  syndicat  des  Mattes  du  Bas-Médoc.) 

Dettes  de  l'Etat.  —  Sauvetage  d'un  bateau-feu  par  un 
bâtiment  dépêche.  —  Indemnité  réclamée.  —  Com- 
pétence. —  [Sieurs  Thueux  et   Pichon-Flour.) V 

Travaux  publics.  —  Chemins  de  fer.  —  Décompte. j 
—  Clauses  et  conditions  générales  du  16  no-i 
vembre  1866.  —  (Sieur  Quiennec.) ;    V 

Travaux  publics  communaux.  —  Lycée  d'Agen.  — i 
Décompte.  —  [Ville  d'Agen  contre .siturs  Chaumeill 
et  Verdie.) !    V 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Branchement  re- 
liant un  immeuble  à  un  égout.  —  Suppression.  — 
Chose  jugée.  —  Ultra  petita.  —  (Ville  de  Bennes 
contre  dame  Lessard.) ,    ... 

Voirie  (Grande).  —  Fleuves  et  rivières  navigables  et 
flottables.  —  Loire  et  afiluents.  —  Pâturage  sur  les 
dépendances  du  canal  latéral.  —  Oies.  —  Contra- 
vention. T-  (Ministre  des  travaux  publics  contre 
dame  Cosson.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages  aux 
personnes  et  aux  propriétés.  —  Canalisation  de 
gaz.  —  Explosion.  —  Responsabilité.  —  Ville  de 
Paris.  —  Compagnie    concessionnaire.  —  (Compa- 


n  9» 
^1f 


32 

34 
35 

38 
41 

i2 


44 

45 
47 
49 
52 

56 


os 


LOIS,    DECRETS,    ETC. 


Satie  des  AnfU  du  Consril  d'Étal. 

gtiie  parisienne  du  Gai  et  ville  de  l'ai-ia  contre 
ciéli  d'aseurance  muluelle  iinmoMiére.} 

Travaux  publics  communaux  —  Dommages 
personoes  et  aux  propriétés.  —  CaDalisatioi 
gaz.  —  Explosion.  —  Responsabilité.  —  Ville  de 
Paris.  -^  Concessionnaires.  —  Indemnités.  — 
{Compagnie  parisienne  du  Gaz  el  ville  de  Pari* 
contre  aieur  Chaland  el  autres.) 

Travaux  publics,  —  Chemina  de  fer.  —  Ligne  d'Av^- 
lon  à  Nuits-MOUS-llaviéres.  —  Décompte.  —  Clauses 


_i.„i.).. 


Travaux  publics  communaux.  —  Ville  de  Paris.  ■ 
Ecole  de  méJecine.  —  Serrurerie.  —  Décompte.  ■ 
{Ville  de  l'aris  contre  tieurs  Arnoult  et  Guibourgê.) 

Travaux  publics   —  Dommages.  — Route  nationale. 

—  Irruption   des  eaux  dans    les  propriétés    T 
raines.  —Eaux  provenant  de  travaux  vicinau 
particuliers.  —  Prescription.  —  (Ministre  des  tiwatix 
publics  contre  siear  fiorce.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Eclairafie  au  gai.- 
Dommages  aux  personnes,  —  Responsabilité.  ■ 
Compétence,  —  (Compagnie  parisienne  du  gaz 
contre  sieur    Daubard  ) 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages,  —  Qui 
lité  pour  agir,  —  Chemins  vicinaux  de  ^ande 
coramuniculion  et  ordinnires.  —  Service  vicinal  ; 
représentation  en  Juslice.  —  Procédure.  —  Com- 
munication de  la  requûtc,  —  [Sieurs  Moulnrd, 
Beryès  et  dame   veuve   Hougnol.)   

Voirie  (Grande).  —  Chemins  de  fer,  —  Introduction 
de  vaches  sur  la  voie  ferrée,  alors  que  la  haie  qui 
Dordait  la  voie  au  droit  du  champ  où  ces  aniuiaux 
avaient  été  laissés  eu  pAlure  n'était  pas  discon- 
tinue. —  Contravention.  —  Condamnation  - 
l'amende  el  aux  frais  du  procés-verbal  et  de  l'i 
pertise,    —    {Ministre   des  travaux  publics   con 

Colonies.  —  Réunion,  ~  Domaine  public.  —  S< 
vitude  d'utilité  publique  des  cinquante  pas  du   i 

—  Limites.  —  [Compagnie  du  port  el  du  chemin  de 
fer  de  la  Réunion  contre  consorts  Leclerc.) 

Communes.     —   Chemins     vicinaux   ordinaires. 
Fixation  de   tracé.  —  Commission  départementale. 

—  Vice  de  forme.   —..Enquête,   —   Recours 
excès  de  pouvoir.  —  {Sieurs  l'éras-Berlhet,  Cl 
elaulres.) 
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DATES 

dei 
dédiions 


1894 
16  mars 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 

Id. 
11  mars 
13  avril 

Id. 


Id. 
Id. 

Id. 

20  avril 


Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Travaux  publics.  —  Chemin  de  fer.  —  Ligne  de 
Moux  à  Cannes.  —  Décompte.  —  [Sieur  Frayssinet .) 

Travaux  publics  communaux.  —  Abattoirs.  —  Dé- 
compte.  —  {Sieur  Rome  contre  ville  d'Issoire.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Chemins  vicinaux 
ordinaires.  —  Décompte.  —  {Sieur  Bnvady  contre 
commune  de  Saint-Césaire.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages  aux 
personnes  —  Réservoir  d'alimentation  d'une  ville 
en  eau  potable.  —  (Mlle  de  Roanne  contre  héri- 
tiers Monlroussier  et  Paslries  et  sieur  Pignot  ) 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages.—  t)é ver- 
sement d'égouls  dans  une  rivière.  —  Usiniers.  — 
(Sieur  Mouner  contre  ville  de  Saint-Etienne.] 

Voirie -(Grande).  —  Tramwa^'s.  —  Approbation  des 
projets.  —  Ministre.  —  Décision.  —  {Ville  de  Péri- 
gueux.)  

Voirie  (Grande).  —  Grille  d'une  gare  brisée  par  des 
chevaux  emportés.  —  Contravention.  —  Pénalité.  — 
{Ministre  des  travaux  publics  contre  sieur  Lemoine.' 

Travaux  publics.  —  Canal.  —  Subvention  et  garantie 
d'intérêt.  —  Imputation  de  dépenses.  —  Compé- 
tence.—  Recours  parallèle.  —  {Syndicat  du  canal 
de  Gignac.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Dragages.  —  Amé- 
lioration de  la  navigation  de  la  Sarthe.  —  Clauses 
et  conditions  générales  du  16  nt)vembre  1866.  — 
{Ministre  des  travaux  publics  contre  sieurs  Lebas  et 
Jacquot.) 

Travaux  publics.  —  Ilonoraires  d'architecte.  —  Com- 
pétence. —  Procédure.  —  Omission  de  statuer.  — 
Délai.  —  Dépens.  —  {Fabrique  de  l'église  de  Segur.) 

Travaux  publics.  —  Chemins  de  fer.  —  Offre  de  con- 
cours sous  la  condition  expresse  d'un  tracé  déter- 
miné non  exécuté.  —  t)écnarge  de  la  promesse 
faite.  —  {Dame  de  Beauchamp.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Usine.  —  Prises 
d'eau  établies  par  l'Etat.  —  Convention  pour  la 
réparation  des  dommages.  —  Interprétation.  — 
Compétence.  —  [Dame  veuve  Bradfer.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Travaux  d'achève- 
ment du  bassin  à  flot  de  Saint-Brieuc.  ~  Clauses  et 
conditions  générales  du  16  novembre  1866.  — 
(Ministre  des  travaux  publics  contre  sieurs  Roujon, 
Niel  et  Réolain.) 

Travaux  publics.  — Décompte.  —  Dépenses  dépassant 
les  crédits  ouverts  provenant  uniquement  des 
erreurs  ou  omissions  du  devis.  —  Commune  con- 
damnée .  au  paj-eraent.  —  {Commune  de  Thoureil 
contre  sieur  Fout^ier.) 


NUMiROB 


4> 

«  a 

O 


V 
V 


V 
V 
V 
V 

V 


V 
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V 
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133 
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149 
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155 


164 


LOIS,    DECRETS,    ETC. 


Suile  des  Arrêts  du  Conseil  d'État. 

Travaiii piiblici.  —  Occupation  temporaire.— Fouille» 
et  exlraclion  de  matériaux.  —  {Sieur  de  Mondai 
contre  la  compagnie  des  chemins  de  fer  du  Midi.).  .1   V 

Travaux  publics.  — Doramaoes.  —  Procédure.  — Con-i 
seil  de  pi-éfecture  —  Loi  du  22  juillet  1889.  —  Ques- 
tion transitoire.  —  Tiepce  expertise.  —  (Ministre' 
des  Iravaiir  publics  contre  sieur  el  dame,  yallé-] 
Manaon.) i 

Voirie  [Grande).  ~  Koutes  Datîaaaies.  — Pose  de  fils' 
électriques.  —  Contravention.  —  Responssbilitê.  — 
Ouvriers.  —  Société.  —  {Sieurs  Bruandel  et  Mmé-\ 


nitro 


Chemins  vicina 


-   Presti 


■  Exe 


(.n  lusFni   maritime   est  imposable  à  la  taxe  deflj 

prestations.  —  (Sieur  Nocchi.) |   V 

Communes.—  Chemins  vicinaux   d'intérft  commua.' 

—  Classement.—  Délibfralion  du   conseil  Kénéral,' 

—  .Notification  à  la  commune.—  Arrêté  préTectoral| 
mettant  un  maire  en  denieiire  d'assurer  l'exécution 

I     des  prestations  sur  des  chemins  d'inlérèt  commun. 
I     —  {Commune  lie  Loueilliers-en-Drouaia.)... 

Travaux  publics.  —  Décompte    —  Cahier  des  clauses 
I     et  concilions  générales  du    16  novembre  1«66. 
I      [Sifur  Gossot.) 

■"  X  publics.  —  Dommages.  —  Barrage.  —  Inon- 

~    -  (Ministre  des  Iravaitr  putilic!  — ' —  '■"'■■"' 


■d).. 


•»  contre  héri- 


i     dation, 

tiers  Jooi  

I  Travaux  publics  communaux.  —  Ville  de  Marseille. 
—  Dommages.  —  Plan  de  nivellement.  —  Travaux 
de  voirie.  —  Immeuble  mis  en  contre-ba,-*.  — (Ville 

de  Marseille  contre  sieurs  Batiste  et  C-.] 

I  Travaux  publics  communaux.  —  Dommages.  —  Ex- 
I  perlise.  —  Loi  du  22  Juillet  I  Si9.  —  OuesUon  tran- 
I      siloire.  —  Demande  tardive  d'indemnité.  —  (S(«ur 

'      DeU^lrade  contre  aille  de  Marseille.] 

I  Voirie  (Grande).  —  Chemins  de  Ter  d'inlérèt  général. 
I     —  Garantie  o'intér&ts.  —  Excédents  d'exercices.  — 

■       (Compagnie  de  Lyon.) 

I  Taxes  syndicales,   —  Travaux  de  défense  contre  les 

inondations  d'un  cours  d'eau.  —  Périmètre  de  pro- 

I     lectton  tracé  d'après  la  baisse  des  eaux  lors  des 

I     plus  grandes  crues.  —  Régularité.  —  (Sieur  Bedor- 


r.).. 


I  Taxes  assimilées. 
]  dégradations  au 
I      de  circulation  exceptionnelle.   —   {Préfet   du   Pas- 


d'architecte.  —  Pre- 
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DATES 

des 
décisions 


1894 


4  mai 
Id. 

Id. 

Id. 


Id. 

5  mai 
11  mai 


Id. 
Id. 


Id. 


Id. 


Id. 
25  mai 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


mier  projet  non  exécuté.  —  Décès  avant  la  récep- 
tion de  l'ouvrage.  —  Intérêts  :  point  de  départ. 
{Veuve  Daup/nné  contre  commune  d'Elbeuf-en- 
Bray.) 

Cours  d'eau  navigables.  —  Délimitation  du  domaine 
public.  —  Iles.  —  {Sieur  Tostain.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  de  fer.  — 
Clauses  et  conditions  générales  du  16  novembre 
1866.  —  {Sieur  Langlade.  ) 

Travaux  publics.  —  Procédure.  —  Conseil  de  préfec- 
ture. —  Frais  d'expertise.  —  {Ville  de  Brive  contre 
sieur»  Raphanaud  et  Bonnay.) 

Voirie  (Grande).  —  Canaux  de  navigation. —  Détério- 
ration des  garde-corps  des  portes  d'aval  d'une 
écluse.  —  Contravention.  —  Amrmation  du  procès- 
verbal. —  [Ministre des  travaux  publics  contre  sieur 
Vigouroujc .) 

Contributions  directes  et  taxes  assimilées.  —  {Com- 
pagnie des  chemins  de  fer  de  Paris  à  Lyon  et  à  la 
Méditerranée.) 

Contributions  et  taxes  assimilées.  —  Prestations.  — 
Cours  d'eau.  —  {Sieur  Aubry  et  autres.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux  ordinaires.  —  Clas- 
sepient;  question  de  propriété;  sursis  prononcé  par 
la  commission  départementale;  classement  par  le 
conseil  général:  excès  de  pouvoir.  —  {Sieurs  Hen- 
ras^  Bonnet  et  Massip.) 

Travaux  publics  communaux.  —Canalisation.  — Mal- 
façons. —  Expertise.  —  {Sieur  Descours.) 

Travaux  publics.  — Chemins  de  fer. — Décompte.  - 
Clauses  et  conditions  générale  du  16  novembre  1866. 

—  Procédure,  recours  sommaire  ;  mémoire  ampliatif  ; 
délai.  —  Arrêté  ordonnant  une  expertise;  chose 
jugée.  —  {Ministre  des  travaux  publics  contre  sieur 
Bénassy.  ) 

Travaux  publics.  —  Dommages  aux  personnes.  — 
Ouvrier  tué  par  un  éboulement.  —  Responsabilité 
de  l'Etat  et  des  entrepreneurs.  —  Procédure  ;  re- 
cours; notification  ;  délai.  —  {Ministre  de  la  guerre 
contre  les  sieurs  Mar cille t  et  Duranjon  ) 

Travaux  publics  communaux.  —  Chemins  vicinaux 
de  grande  communication.  —  Dommeiges  aux  per- 
sonnes. —  Ouvrier  blessé.  —  Travaux  exécutés  en 

•  régie.  —  Responsabilité:  entrepreneur  et  commune. 

—  Compétence.  —  {Sieurs  Ferrenq  et  Pacaud  et 
sieur  Chômât.) 

Travaux  publics  communaux. —  Dommages.  — Ebran- 
lement d'une  maison.  —  {Sieur  Descours.) 

Algérie.  —  Voirie  (Grande).  —Contravention.  ~  {Sieur 
Gonzalez.) 
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221 
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230 


232 
235 
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LOIS,   DECRETS,    ETC. 


«  dta  Arréls  du  Cotutil  d'Étal. 

Trav&ux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  de  Ter.  — 
(iUnUers  Saudinoi.) ■ 

Travaille  publics  comniunaux.  —  Honoraires  d'archi- 
tectes. —  IViltede  TouioMtcontre sieur  Laeasfin.)\    ' 

Travaux  publics.  —  Expertise.  —  Frais.  —  Liquida- 
lion.  —  Loi  du  32  juillet  1889.»  Question  transi-l 
toire.  —  {Sieurs  Couvreur  el  Bichard  contre  le 
déparlement  de  Conalanline  tt  le  $ieur  Durrita,). .  i    ' 

Travaux  publics.  —  Génie.  —  Dommues.  —  {Uiniiire, 
de  la  guerre  contre  sieur»  Pichard,  Brun  et 
autres.) \   ' 

Voirie  (Grande).  —  Chemins  de  Ter  des  Charenles,  —\ 
Rachat.  —  Sentence  arbitrale.  —  Ministre.  —  Déci-i 
sion.  —  [fliemin  île  fer  des  Cltanntes  en  faillite. 
si/niUc  l.aiiiaiireu.r.) \   ' 

Voirie  (Grande).  — -  Fleuves.  —  Coupes  d'arbres  effec-' 
laùes  sur  des  alluvions  attenant  à  la  rive  gauclie^ 
du  Ithône.  —  Décidé,  après  vérification,  que  oesj 
terrains  ne  font  pas  partie  du  domaine  public,  —1 
Pas  de  contravention.  ~  Relaxe.  — (Sieur  Pérouse.)]  V 

Travaux  publics  communaux.  —  Travaux  supplèmp"-' 
taires.  —  {Commûae  de  Vouléme.) 

Travaux    publics.    —  Arrêté    de   mise   en    demeure 
incomplet.  ~  Mise  en  r^^ne  et  résiliation  du  s 
ché  irré^ullères.  —  (."•'ieur  Varangol.) 

Algérie.  —  Grande  voirie.  —  Routes.  —  Police  du 
lage.  —  Contravention.  —(Sieur  Camba».^ 

Commune».  —  Chemins  vicinaux,  —  Redressement 
d'un  chemin  vicinal.  —  Recours  Torraé  devant  le 
Conseil  d'Etat  contre  une  décision  de  commissic 
départe  m  en  laie  apjirouvant  le  projet  de  redress 
ment  et  fonSé  umquement  sur  ce  qu'il  aurait  été 
fait   une   inexacte   apitréciation   des  intérêts  de  la 

uune.  ainsi  que  oe  ceux  des  riverains  du  che- 

—  .Non- recevabilité.  —  [Rieurs  Artigue,  Soit  et 

Travaux  publics,  —  Chemin  de  fer  de  Vichj  A  Ami 

—  Décompte.  —  Cahier  des  clauses  et  conditions 
générnlcsdu  i6  novembre  1866.  — {Ministre  des  tra- 
vnuxpulilics  contre  tiriir  Jouishomme.) 

Voirie  (Grande),  —  Cours  d'eau,  —  Canal  de  l'Ourrq, 

—  Moulin.  —  Abaissement  du  plan  d'eau,  —  Con- 
travention. —  Procédure.  ~  Conseiller  général 
appelé  à  siéger  au  conseil  de   préfecture.  —  (;'— - 

Voirie  ((iraiiiU),' —" Chemin 'dêVeV 'd'inïértt'ioôâl."  — 
Déparlement  des  Bouches-du-RhAne,  —  Subven- 
tion. —  Réftiemenl.  —  Qualité  pour  réclamer.    — 


TABLE   CHRONOLoaiQUE. 


Cré&ncien.  —  Mandat  pour  solde  touché 
serve. —  I^Soeiélé  civile  iiuliluée  pour  te  reco. 
det  annmUi  départementales  des  Bouches-du-Bhône.) 

Contributions  directes  el  laies  assimilées.  —  Taie 
syndicale,  —  (Sieur  Criquy   el  auli-es.) 

ContributioDi  directes  et  taxes  assiniiiées.  —  (Récla- 
mations :  Foncières;  Prestations;  SubvcoUoDS  spé- 
ciales), —  [Compagnie  de  Lyon  et  autres.) 

Travaux  publics,  —  Décomple.  —  Chemins  Je  fer,  — 
Clauses  el  conditions  générales  du  16  novembre 
1866.  —  ffiieur  Gofce.) 

Travaux  publics  communaui.  —  Lycée,  —  Décompte. 
—  (Sieur  Séret.  ) 

Travaux  publics.  —  Concession  d'une  carrière  faite  i 
un  entrepreneur  par  l'administration  avec  obliga- 
tion de  se  conformer  aux  règlements  sur  lamntière: 
non-lieu  à  indemnité  à  raison  de  ce  que  l'Klnt  n'e 
pas  mis  k  la  disposition  de  l'entrepreneur  les  ter- 
rains  bâtis  et  attenant  aux  constructions  dans  la 
mesure  où  ils  sont  eiemptés  de  la  servitude  d'ex- 
traction, alors  d'ailleurs  que  la  carrière,  déduction 
faite  de  ces  parcelles,  a  été  suffisante.  —  {Sieur 
Hoinaitt.) 

Travaux  publics,  —  Occupation  temporaire, 
traction  de  matériaux,  —  Carrière  précédemment 
exploitée  et  non  appropriée  à  la  culture,  lors  de 
l'arrêté  d'occupation.  —  Indemnité  due  d'après  le 
cube  des  matériaux  eitrails.  —  {Sieur  Laiibard.). . . 

Travaux  publics. —  Dommages,  —  Compétence,  — 
Eehouemenl  d'un  navire.  —  {Siews  Murray  frères.). 

Voirie  (Grande).—  Contravention,  —  Cibles  télépho- 
niques. —  Compétence.  —  {Ministre  du  commerce, 
de  l'industrie  et  des  colonies  conp-e  sieur  Allard.). . 

Travaux  publics.  ~  Génie.  —  Décompte.  —  Casernes 
d'artillerie.  —  Devis  général  du  '7  mai  18S7. 
niiire  de  laguerre  conl)-e  sieur  Sylvestre.), 

Travaux  publics.  —  Chemins  de  fer.  —  Hoi 
pour  éludes  d'une  voie  ferrée.  —  Cession.  —  Re- 
cours du  cesiionnaire.  —  Renvoi  aux  tribunaux 
judiciaires.  —  (Sieurs  Mauxion  et  Dutoù.) 

VoiKe  (Grande),  —  Chemins  de  fer.  —  Compagnie 
Paris- Lvon-Méditerranée.  —  Tarifs  de  Tactage  et 
délais  de  livraison,  —  Pouvoirs  du  ministre.  — 

S  Compagnie  des  chemins  de  fer  de  Paris  à  l.yon  e 
a  Méditerranie.) 

Voirie  (Grande),  —  Chemins  de  fer.  —  Garantie  d' 
lérèts.  —  Immeuble  acquis  pour  l'installation  d' 
bureau,  —  Somme  h  inscrire  annuellement  de 
chef  au  compte  d'exploitation.  — {Compagnie  i 
cheminé  de  fer  tie  l'Ouest.) , 
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Suite  des  Arrêts  du  Conieil  d'Élal. 

ComniuDcs.  —  Chemina  ruraux.  —  Reconnaissance. 

—  Décision  rapportée.  —  Formalités  préalables 

{Communede  DonvUte.) . 

Commune.  —  Cirnelière.  —  Servitude  légale  d'utilité 
publique.  —  Construction  à  moins  de  100  métrés. 

—  Aalomatioo.  —  Condition  illégale.  ~  Mairie.  — 
Préfet.  —  {Mah-e  de  Châttaiiroux .) 

Cours  d'eau  non  navigables.  —  Curage.  —  Elargisse- 
nienl.  —  Préfet.   —   E\i:és   de   pouvoir.    —  (Siei 

Travaux  publics,  —  Décompte.  —  Génie.  —  Fort  de 
Sainghin-en-Mélantois.  —  {Minîsti-e  Ut  la  guerre 
coiUi-e  sieur  Pechirertij.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  — 

et  places.  —  Egouts.  —  Clauses  et  conditions  géné- 
rales du  16  novembre  1866.— (S(eu''sfîH«ir(/ef£u(;/eV 

Travaui  publics  communaux.  —  Chemins  vicinaux 
ordinaires.  —  Conditions  générales  du  16  dé- 
cembre 1810.  —  {Comamne  de  Gésier.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Roules  nationales. 

—  Accès  rendu  dirficîle.  —  Option  entre  l'exécution 
des  travaux  et  une  indemnité.  —  Précédente  c 
damnation  identique  au  profit  d'un  voisin;  indi 
nilA  payée;  travaux  non  exécutés  ;  droit  de  rcco 
de  l'Etat.  —  (Ministre  de)  travaux  publics  coi. 
dame  vtvne  Perron.) 

Voirie  (Crande).  —  Fleuves  et  rivières  navigables.  — 
Protection  des  villes  contre  tes  inondations.  —  Ar- 
rêté ordonnant  des  travaux.  —  Recours.  —  (Société 
dn  Moulin  du  Cliâleau-MarbonnaU.) 

Communes.  —  Trottoirs,  —  Réfection.  —  Anciens 
usages.  —  f  Ville  de  Saint-Etienne. } 

Communes  (Contrats  passés  par  les).  —  Vente.  —  A 
ri^té  préfectoral  approuvant  le  projet  de  vente.  ■ 
Recours  pour  excès  de  pouvoir.  —  Compétence.  ■ 


[Sie, 


■  Prodhoi. 


Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Alignement  fixé 
par  le  conseil  général.  —  Recours  au  conseil  d'Etat 
pour  fausse  appréciation  des  faits,  —  Xon-receva- 
biiilé.  —  [Commune  d'Argillu.) 

Travaux  publics.  —  Chemins  de  fer.  —  Ligna  de  Fir- 
miny  A  Annonay.  —  Décompte, —  Cahier  des  clauses 
et  conditions  générales  du  16  novembre  1866.  — 
(Ministre  des  lititiitix publics  contre  sieurs  Màgniel 
et  Cussy^ 

Travaux  puolies  communaux,  —  Adjudication  provi 

--■re.  —    Adjudication  définitive.  —    Concurrent 

ncé.  —  Recours.  —  (Sieuri  Condominei.) , , . . 
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1894 
11  juillet 


Id. 


Id. 


Id. 


20  juillet 


Id. 
Jd. 


Id. 
Id. 

Id. 

Id. 
Id. 

27  juillet 


Id. 
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NUMiROS 


Communes.  —  Traité  pour  la  distribution   des   eaux. 

—  Ville  de  Gourtenay.  —   Interprétation  du  traité. 

—  Procédure.  —  Arrêté  préparatoire.  —  Recours. 

—  ( Ville  de  Courtennfj.) 

Travaux  publics.    —   Cnemins    de    fer.  —  Ligne  de 

Vieille  ville  à  Bourganeuf.  —  Décompte.  —  Cahier 
des  clauses  et  conditions  générales  du  16  no- 
vembre 1866.  —  [Siettr  George.) 

Travaux  publics  —  Guerre.  —  Fort  de  Vauiours.  — 
Décompte.  —  Supplément  de  prix  alloué  a  l'entre- 
preneur pour  des  maçonneries  de  voûtes  exception- 
nelles. —  {Ministre  de  la  guerre  contre  sieur  Ra- 
moud,) 

Travaux   publics  communaux.    —    Dommages    aux 
propriétés.  —  Droit  d'accès.  —  Indemnité.  —  Com- 
pensation de  plus-value.  —  Procédure.  —  Demande  j 
en  réduction  d'honoraires  d'experts.  —  {Commune 
de  Gennevilliers.) 

Carrières.  —  Eboulements.  —  Frais  des  opérations  de 
sauvetage.  —  {Ministre  des  travaux  publics  contre 
sieur  Taupin.) 

Cours  d'eau.  —  Taxe  de  curage.  —  {Sieur  Toulet.)..,. 

Travaux  publics  communaux.  —  Distribution  d'élec- 
tricité. —  Fourniture  et  in.«tallations  d'appareils.  — 
Insuffisance  de  la  force  motrice.  —  {^ieur  Henrion.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Adduction  d'eaux.— 
(  Ville  Je  Clermont-Ferrand.) 

Travaux  publics  communaux.  —Décompte.  —  .Vdduc- 
tion  d'eaux  potables.  —  Puits.  —  Forage.  —  {Sieur 
Schweilzer.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Mai- 
son d'école.  —  Travaux  excédant  les  prévisions.  — 
Demcmde  de  remboursement  du  rabais  de  l'adjudi- 
cation. —  {Sieur  Charlron.) 

Travaux  publics.  —  Dommages  aux  personnes.  — 
Décision  ministérielle.  —  Recours.  —  Compétence. 

—  {Dame  veuve  Reine.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Diminution  de  la 

force  motrice  d'une  usine.  —  Grief  non  établi  : 
rejet.  —  {Ministre  des  travaux  publics  contre  sieur 
Blanc.) 

Dettes  de  lEtat.  —  Chemins  de  fer.  — Transports  mi- 
litaires pendant  la  guerre  de  1870.  —  Arrêté  de 
compte.  —  Contrainte  administrative.  —  Non-lieu  d 
statuer  bien  que  les  décisions  attaquées  n'aient  été 
rapportées  que  sous  réserve  de  nouvelles  réclama- 
tions. —  {Compagnie  du  Nord.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Ctiemins  de  fer.  — 
Clauses  et  conditions  générales  du  16  novembre  1866. 

—  {liéritiej's  du  sieur  Auboyer.) 
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i  août 
8  août 


Suite  des  At-réU  du  Conieil  d'Êlal. 

Travaux  publics.  —  PiintioD  des  honoraires  dus  à  un, 
ingénieur  civil  par  une  commune  pour  un  projet  de 
travaux  d'adduction  d'eau  qui  n'a  cté  que  partielle-! 
ment  exécuté.  —  (Sieur  Trumeaux.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Inondation 
sées  par  les  travaux  de  l'Etat  et  de  la  Ville, 
demuilé  allouée  en  tenant  compte  de  la  vétusté  et 
du  défaut  d'entretien  de  l'inimeuble.  - 
\uncel  el  sitiiri  \ancei  et  Censier.). 

Voirie  (Grande).  —  Cliemins  de  ter.  —  Ligne  du 
KhAne  au  Mont-Cenis.  —  Garantie  d'intérêts.  — 
Compte  d'exploitation.  —  (Compagnie  des  chemin) 
de  fer  de  farts  à  Lyon  et  à  la  Médilerranée.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Canal  d'irrigation. 

—  Rocher  exceptionnellement  dur  entraînant  des 
sujétions  autres  que  celles  prévues  ou  marché.  — 
lloisaee  prévu  reconnu  inutile.  —  Indemnité  allouée. 

—  {Ministre  de  Vagrieullure  contre  sieur  KoU«.). . . . 
Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Casernes.  —  Ema- 
nations provenant  des  talnnes  d'une  caserne  et  cau- 
sées par  un  travail  défectueux.  —  Dommages  â  une 
proprïélé  riveraine,  —  Indemnilé  allouée.  —  [Mi- 
nialre  de  la  s''ei-re  contre  damir  Conêtant.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages.  —  Tra- 
vaux de  voirie.  —  Elargissement  d'une  place  pu- 
blique, —  Démolition  par  une  ville  d'une  maison, 
sans  précautions  sulSsantes,  ayant  occasionné  des 
lézardes  a  une  maison  mitoyenne  contre  laquelle 
elle  était  adossée.  —  Indemnilé  accordée.  —  (Sieui 
Vidry.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages  à  un  im- 
meuble provenant  non  des  travaux  d'un  lavoir  pu- 
blic exécutés  par  la  comnmne.  mais  de  la  situation 
m£me  de  la  maison  au  bas  d'un  coteau  d'où] 
lissent  des  sources  abondantes.  —  Xon-lieu  à  indï 
nilé.  —  {Dame  veuve  Fui/len.) 

Voirie  (Grande).  —  Chemin  de  fer  d'intérêt  local. 
Département.  —  Commune.  —  Concession.  —  D 
bération  du  conseil  général.  —  Recour»  pour  excès 
de  pouvoir.  —  Non -recevabilité.  —  (Ville  de  Lyon.), 

Cours  d'eau  non  navinatoles.  —  Syndical  de  protec 
n,  —  Taxes. —  {tlérîtiers  Rei/naud  de   iMbai-éze 
,    ('  le  sieur  Ti-ono  de  Bouchony.) 

Communes,  —  Chemins  vicinaux.  —  Propriété  du  sol. 

—  Conseil  gi'néral.  —  Houles  départementales.  — 

Déclassement.  —  Excès  de  pouvoir,  —  (Ce 

lie  Parlebosq.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux  d'Inlêréts 
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Noiiinos 


—  Elargissement.  —  Propriété  bâtie  comprise  par 
le  conseil  dans  les  limites  du  chemin  sans  réserver 
pour  cette  propriété  Tobligation  de  l'expropriation. 

—  Non-lieu  à  statuer  :  par  une  nouvelle  délibéra- 
ration,  ladite  propriété  a  été  affranchie  de  la  servi- 
tude de  reculement.  —  {Sieur  Rstier.) 

Communes.  —  Chemins  ruraux.  —  Délibération  de  la 
commission  départementale  portant  reconnaissance 
d'un  chemin  rural.  —  Non  lieu  à  statuer  :  cette  dé- 
libération a  été  rapportée.  —  {Sieur  de  Jessé,) 

Cours  d'eau  —  Pouvoirs  de  police  des  préfets.  —  Eaux 
souterraines.  —  Sources.  —  Contestation  sur  la  pro- 
priété des  eaux.  —  Arrêté  préfectoral.  —  Recours 
pour  excès  de  pouvoirs.  —  {Sieurs  Thorrand  et  O*.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Canaux  de  naviga-j 
tion.  —  Conditions  générales  du  16  novembre  18t>6. 

—  {Minisire  des  travaux  publics  contre  sieur  BuiS'l 
sel.)  

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  de  fer.  — 
Clauses  et  conditions  générales  du  16  novembre  1866. 

—  {Ministre  des  travaux  publics  contre  sieur  Auber.), 
Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Eglise.  —  Fabrique. 

— {Sieur  Rous,) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Maison 
d'école.  —  Responsabilité  décennale.  —  {Commune 
de  Fondouk.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Architecte.  —  Plans 
et  devis  d'agrandissement  d'une  ville.  —  Projet  su- 
bordonné au  déclassement  total  des  fortifications 
non  autorisé  par  l'autorité  militaire,  inexécution  non 
imputable  à  la  Ville.  —  Non  lieu  à  l'Hllocation  de 
dommages-intérêts.  —  {Sieur  de  Hedon  contre  ville 
■  d'A  IgerT) 

Travaux  publics.  —  Chemins  de  fer.  —  Subvention  et 
offre  de  concours.  —  Conseil  municipal.  —  Concours 
des  plus  imposés.  —  Subvention  promise,  sans  con- 
ditions, par  une  commune  pour  la  construction 
d'un  chemin  de  fer  d'intérêt  local,  régulièrement 
cédé  à  l'Etat.  —  Condamnation  de  la  commune  au 
payement.  —  {Commune  de  Créon.) -, 

Travaux  publics  —  Chemins  de  fer.  —  Concours  pro- 
mis par  une  commune  pour  l'établissement  d'un 
passage  établi  sur  une  voie  ferrée,  à  la  condition 
que  l'ouverture  de  ce  passage  fût  portée  de  3  mètres 
à  8  mètres;  condition  remplie  ,  subvention  due.  — 
{Ministre des  travaux  publics  contre  ville  de  Cahors.) 

Travaux  publics  communaus^.  —  Chemins  vicinaux 
d'intérêt  commun.  —  Offre  de  concours.  —  Loi  du 
12  mars  1880.  —  {Sieur  Pelloux  et  C'\) 

Travaux  publics.  —  Dommages  aux  usines.  —  Cours 
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Suite  des  AitHs  du  Conte 

d'e&u.  —  (Minisire  dea  Iraaavs:  p 
Buisson.] 

Travaux  publics.  —  Dojiiinagei  au 
lins.  ~  Existence  lÉsale.  —  Priai 
mental  ion  d'un  canal  de  navigat 
de  force  motrice.  —  (Sieur  et  dm 
Société  anonyttK  du  canal  de  ion 
à  l-Oise.^ 

Voirie  (Grande).  —  AlgiTie.  —  Coi 
d'arroBB;;?.  —  Détérioration.  —  (; 

Cours  d'eau,  —  Taxes  d'arrosage.  -    , j. 

TCIëphones  —  Droits  de  voirie.  —  Compétence.  — 
{Ville  de  l'arù,.) 

Travaux  publics.  —  Décompte,  -  Expertise  ordonnée 
par  le  conseil  de  prtrecture  sur  un  point  étranger 
au  débat.  —  ArrOté  rérortnf  de  ce  cher.  —  (Sieur 
Dupont  conli-e  commune  d'Omonvitle-la-l'etite.) . . . . 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  de  fer,  — 
{Sieurs  l'équarl  et  CoUlijnon.) 

Voirie  (Grande).  —  Contravention.  —  Recoure  au  Con- 
seil d'Etat  formé  contre  un  arrl^té  du  conseil  de  pré- 
fecture plus  de  deux  mois  après  sa  notiBcatiOD, 
non -recevabilité.  —  {Sieur  Dubreuco-PérunS 

Contributions  directes  et  taxes  assimilées,  —  (Taxe  de 
biens  de  mainmorte  :  subventions  spéciales;  l&xe  de 
pavage.)  —  {Sieurs  Couverchel  et  autres.) 

Communes.  —  Chemins  ruraux.  —  Ouverture.  —  For- 
malités. —  Recours,  —  Commission  départemen- 
tale. —  Délibération.  —  {Sieur  et  dame  de  Quatre- 
barbes.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Distribution  d'ehux. 

—  Point  de  départ  de  l'abonnement  souscrit  par  la 
ville  de  Nice.  —  Condamnation  de  la  ville  au  paye- 
ment de  partie  de  son  abonnement  à  partir  de  la 
réception  définitive  des  travaux,  —  {Compagnie  gé- 
nérale des  eaux  contre  ville  de  Nice.) 

Travaux  publics  communaux.  —  DistribulionH  d'eau. 

—  Adjudicataire   priinilir,  —  Sous-traitant  acreol^ 

Sar  la  commune.— Renvoi.  -  Absence  deTaute.—  ln- 
emnité.  —  {lille  de  Toulouse  contre  lieurLombrail.} 
Travaux  publics  communaux,  —  Hûtel  de  ville.  — 
Travaux  excédant  considérablement  les  prévisions. 

—  Architecte.  —  Honoraires.  —  {Commune  de  Pan- 
tin contre  sieur  RauUn.)  

Voirie  (Grande).  —  Domaine  maritime.  —  Rivages  de 

—  Recours  pour  excè 
{Epoux  Mortureux.). . 
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Id. 
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Id. 
Id. 
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Id. 

Id. 


28  déc. 
Id. 


1895 
4  jany. 
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numAros 


Id. 
Id. 

11  janv. 


Cours  d'eau.  —  Barrages.  -—  Frais  d'entretien.  —  Con- 
tributions des  usiniers,  r-  Usines  antérieures  à  1566. 

—  Intérêt  exclusif  de  la  navigation.  —  (Sieur  Rous- 
sier,  dame  veuve  Benoist  et  sieur  Renaudiei\) 

Travaux  publics. —  Décompte. — ^Hôpital  maritime  de 
Rochefort.  —  Clauses  et  conditions  générales  du 
29  juin  1837.  —  [Ministre  de  la  marine  contre  sieur 
Râteau.) 

Travaux  publics.  —  Décès.  —  Résiliation  de  l'entre- 
prise. —  Cession  de  droits  et  actions.  —  [Sieur 
mattei.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Hospices.  —  [Sieurs 
blavy  et  autres.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Groupe  scolaire.  — 
{Ville  de  Sainl-Jean^de-Losne  conti^e  sieur  Humberl.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Offre  de  concours. 

—  Renonciation  implicite  à.  une  expertise.  —  Exper- 
tise. —  [Sieu7's  Pati^.) 

Contributions  directes  et  taxes  assimilées.  —  Com- 
munes. —  Chemins  vicinaux.  —  Prestations  en  na- 
ture.—  Subventions  spéciales.  —  {Sieur  Didelin.). 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  de  fer.  — 
[Ministre  des  travaux  publics  contre  sieur  Cerveau 
et  dame  Palharey.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux  de  grande  commu- 
nication. —  Alignement.  —  Refus.  —  Recours.  — 
[Sieur  Thiëbaud?) 

Procédure. — Conseil  de  préfecture.  —  [Sieur  Bureau.). . 

Voirie  (Grande).  —  Routes  nationales.  —  Pose  de  fils 
électriques.  —  Contravention.  —  [Ministre  des  tra- 
vaux publics  contre  sieurs  Camus  et  Mélet.) 

1893 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  Permission  de 
voirie.  —  Modification  de  Tassiette  du  chemin.  — 
Pouvoirs  du  préfet.  —  Recours  pour  excès  de  pou- 
voir. —  Conclusions  tendant  à  la  démolition  d'ou- 
vrages. —  [Dames  Duhourg.) 

Communes.  —  Chemins  ruraux.  —  Arrêté  de  recon- 
naissance. —  Conseil  général.  —  Recours  pour  inop- 
portunité. —  [Sieur  Gayral.) 

Voirie  (Grande).  —  Chemins  de  fer.  —  Gardien  d'un 

Sassage  à  niveau.  —  Suppression.   —    Demande 
'indemnité.  —  [Sieur  Blanche  contre  compagnie  du 

chemin  de  fer  de  VOuest.) 

Communes.  —  Eclairage  public  et  privé.  —  Monopole. 

—  Obligation  de  ne  pas  favoriser  les  établissements 
faisant  concurrence  au  concessionnaire.  —  [Gaz  de 
Limoges  contre  ville  de  Limoges,  ExpeiHise.) 
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Suile  des  Arrêta  du  Conseil  d'Èlaf. 

Cours  il'eau  oon  navigables.  —  Associations  sj'ndi' 
cales-.  —  Apport  de  travaux  défensifa,  —  Acquiesce-] 
uient  partiel.  —  Dépens.  —  {S^yndical  supérieur  île 
la  rine  gauche  de  thère  contre  compagnie  Paris- 
Lyan'-Védilerivinée.} 

Voirie  (Grande).  —  Rivières  navigables.  —  CheraJn  de 
halage.  —  Dépôt  de  pierres  de  taille  avec  chantier 
de  sciage  sans  autorisation,  et  contrairement  aux 
condilions-  de  l'autorisation.  —  Contravention.  — 
(Uinislre  des  travaux  publics  conli-e  sieur  Soltel.)  . 

Travaux  publics.  —  Honoraires  d'architecte.  —  (Sieur 
Esparaeit  contre  commune  de  VillemouslausMou,), . . 

Voirie  (Grande).  —  Cbemins  de  fer.  —  Garantie  d'in- 
térêts. —  Ile  dresse  ment  de  compte.  —  Pouvoirs  du 
ministre.  —  [Conipagnie  PariS'Lyon-Mèdilerranée.). 
12  janvier  Voirie  (Grande).  —  Chemins  de  fer.  —  Compagnies 
d'Urléans  et  du  Midi.  — Garantied'intér«s.  —  Durée 
de  la  garantie.  — {Compagnie  d'OrUans  et  du  Midi.).. 
2.1  janvier  Travaux  publics  communaux.  —  Ville  de  Paris.  — 
Conseil  municipal,  —  Adjudication.  —  Cahier  des 
charges.  —  Atteinte  à  la  liberté  de  la  concurrer 

—  Excès  de  pouvoir.  —  {Ville  de  Paris.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Génie  maritime. 

Port  de  Lorient.  —  Clauses  et  conditions  générales 

du  29  juin  \i51.  ^-  [Sieurs  Corre  et  Rosuel.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Distribution  d'eau, 

—  Plan»  el  devis.  —  Honoraires  d'architecte.  — 
Conseil  de  préfecture.  —  Procédure.  —  (Ville  d'Al- 
ger conlre  sieur  ttesMliers.) 

Travaux  publics.  —  Chemins  de  Ter  d'intérêt  général, 

—  Subventions  et  offres  de  roocnurs.  —  Commune, 

—  Conseil  municipal,  —  Délibération.  —  Approba- 
tion. —  {Ville  de  Fougères.). 

Travaux  publics,  —  Décompte.  —  Chemins  de  fer.  — 
Ligne  de  Vendes  à  Mauriac,  —  ISieur  Peyroche.). . , 

Travaux  publics.  —  Génie,  —  Décompte,  —  Devis 
général  du  7  mai  1837.  —  {Ministre  de  la  Gaerit 
contre  sifur  Canda».") 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages  aux  per- 
sonnes. —  Accident  résultant  d'un  défaut  d'éclai- 
rage de  matériaux  déposés  sur  la  voie  publique.  — 
Responsabilité;  Commune;  Entrepreneur*;  Solida- 
rité. —  Action  directe.  —  Recours  en  garantie.  — 
(Sieur  Saucliire  contre  sieur  BocAe  et  oille  de  Mont- 
pellier.) 

Voirie  (Grande).  —  Roules  nationales.  —  Construction 
sans  autorisation.  —  Contravention.  —  Démolition, 

—  Amende.  —  Prescriplion.  —  (Steur  Potu.) 
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DATES 

des 
décisions 


1895 
8  février 


Id. 

Id. 

Id. 
15  février 

Id. 

Id. 

Id. 
Id. 

22  février 
Id. 

Id. 

Id. 
l"  mars 


Id. 


INDICATION  [«ES  MATIERES 


Communes.  —  Traité  pour  l'éclairage  au  gaz.  —  Eclai- 
rage public  et  privé.  —  Canalisation.  —  Concur- 
rence. —  Eclairage  électrique.  —  [Compagnie  fran- 
çaise àCéclairaoe  et  de  chauffage  par  le  gaz  contre 
ville  (le  la  Roclielle.). '. 

Travaux  publics.  —  Canaux  de  navigation.  —  Dé- 
compte. —  Cahier  des  clauses  et  conditions  géné- 
rales du  16  novembre  1866.  —  [Sieurs  Abel  Seveu 
et  Decoux,) 

Travaux  publics.  —  Chemins  de  fer.  -  Concession.  — 
Interprétation.  —  Compétence.  —  [Compagnie  de 
Lyon,) 

Travaux  publics.  —  Chemins  de  fer.  —  Décompte.  *- 
(Sieurs  Bénard  et  Tabaranl.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Canal  de  l'Est.  — 
Clauses  et  conditions  générales  du  16  novembre  1866. 

—  (Ministre  des  travaux  publics  contre  sieurs  De- 
lage  et  Genêt.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Architecte.  —  Négli- 
gences. —  Responsabilité.  —  [Sieur  Espareil  contre 
commune  de  Vdleflour.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Marché.  —  Mise  en 
régie.  —  Résiliation.  —  (Ville  de  Sontes  contre  sieur 
Guihot.) 

Travaux  publics.  —  Architecte.  —  Honoraires.  — 
(Ville  de  Vannes  contre  sieur  Charrier.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Compagnie  de 
chemins  de  fer.  —  Sous-traitant.  —  Compétence. 

—  (Sieur  Bertrand-Rosazza.) 

Voirie  (Grande).  —  Contravention.  —  Canal  de  navi- 
gation. —  Interception  d'une  écluse.  —  Frais  du 
procès- verbal.  —  Absence  d'amende.  —  [Ministre 
des  travaux  publics  contre  sieur  Jal.) . . 

Cours  d'eau  non  navigables.  —  Associations  syndi- 
cales. —  Travaux  défensifs.  —  Taxe.  —  Degré  d'in- 
térêt. —  [Syndicats  des  Numéros  et  du  Ravin  de 
Saint' Jacoues.) 

Travaux  puolics.  —  Décompte.  —  Chemins  de  fer.  — 
Conditions  généra'es  du  16  novembre  1866.  —  [Mi- 
nistre des  travaux  publics  contre  héntiers  VilleteL). 

Voirie  (Grande).  —  Routes  nationales.  —  Occupation. 
Alignement.  —  Relaxe.  —  [Sieur  Reverdin.) 

Communes.  —  Rues  et  places.  —  Alignement.  —  Projet. 

—  Ouverture  d'une  voie  nouvelle.  —  Expropriation 
ou  acquisition  à  l'amiable  des  terrains  nécessaires.  — 
Refus  de  délivrer  l'alignement  individuel  conformé- 
ment à  ce  projet.  —  Com{)élence.  —  [Sieurs  Sauton 
frères  contre  ville  de  Paris.} 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages.  —  Gap- 
tage  d'une  source.   —   Distribution  d'eaux.  —  Ca- 
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LOIS,    DECRETS,    ETC. 


Suite  lies  Arrêta  du  Conteit  d'Etal. 

ractère    île    travaux   publics.    —   Cnitipélence. 
Dummages  causés  aux  Tonds  inrérieurs.  —  Propriété 
(le  J<t  suuree.  —  Laage  normal.    -  OroiU  excédés, 

—  Engttjfement  pris  d'indemniser.  —  (Sieurs  Tor- 
rillton  tt  €'•  contre  ville  de  Ctermont-Ferrand.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux  d'inlérét     

—  HecliQcation.  -^  Conseil  général  et 
départe  m  en  taie.  —  Enquête.  —  Tracés 
posés  pour  la  tectificaLon.  —  Décision  du  Conseil 
général  ordonoant  la   rectification.  —  Noliflcalîoi 
individuelle.  —  (S/eur  Tkélokan.) 

Cours  d'eau.  —  Syndicab  défensifa.  —  Apports  di 
digues.  —  Indemnités.  —  Filiation,  —  Indeuinili 
allouée  par  le  Conseil  d'Etat  ialérieure  à  celle  fixée 

5ar  le  conseil  de  prérecture.  —  RestitutioD  de  la 
ilTérence.  —  Intérêts.  —  Frais  d'expertise  et  de 
tierce-expertise.   —   {S'/ndicat    de   Séneitis   contre 

sieurs  Uliman  et  compris.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  de  Ter.  — 

Gnuses    et  conditions   ilu    16  novembre    1866.    — 

[Ministre  des  travaux  publics  contre  sirur  Lotkion.). 

Travaux  publics  communaux.  —  Canal.  —  Décompte. 

—  Acceptation.  —  [Sieur  Patsemard  contre  com- 
mune de  Marliguet.) 

Communes.  —  Hues  et  places.  —  Travaux  publics. 

—  Interprétation  d'une  offre  de  concours.  — 
Absence  ae  litige  et  de  renvoi  de  l'autorité  Judiciaire. 

—  Qualité  pour  demander  l'interprétation.  —  {Com- 
pagnie française  du  Centre  et  du  Midi  pour  l'éclai- 
rage au  i/aL  lie  la  ville  de  Toulouse.) 

Communes.  —  Rues  et  places.  —  Ville  de  Paris.  — 
Alignement.  —  Décret  déclaratif  d'utilité  publique. 

Communes.  —  Chemins  ruraux.  —  Reconnaissance. 

—  Commission  départementale.  —  Décision.  — 
Appel  au  conseil  général.  —  Recours  pour  excès  de 
pousoir.  —  (.Sieur  Dreyfus) 

Travaux  publics.  —  Canaux  d'irrigation.  —  Canal 
Pierrelatle.  —  Concession.  —  Interprétation  du  c( 
tral.  —   ijécision   ministérielle.  —   Recours    pour 
exciis  de  pouvoir.  — Non-recovabililé.  — {Société  du 
canal  de  Pierrelatle  et  exiensiona.).. 

Travaux  publics  communaux. —Maison  —  ._. 
compte.-{SieiirOuépincontrecommunedeMirebeau.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages.  —  Che- 
mins vicinaux.  —  Entrelien.  —  Extraction  de  maté- 
riaux. —  {Sieur  Ilostein  contre  sieurs  Germain  et 
Mégartlon.) 
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TABLE    CHRONOLOGIQUE. 


INDlCATfON  DES  MATIËREd 


Travaux  publics.  —  CbemÎDS  de  Ter.  —  Ligne  de 
BresBuire  k  Poiliers.  —  Décompte.  —  Administra- 
tioD  deR  chemins  de  fer  de  l'Etat.  —  Qualité  pour 
agir.  —  {Situr  Thibaut!.) 

TravauE  puhliCM.  —  Décompte.  —  Génie,  —  Chemin, 
stratégique.  —  Clauses  et  conditioD»  générales  du 
23  novembre  1876.  —  (Sieur  Mértc.) 

Travau.>(  publics.  —  Dommages.  —  Egout  — ^  loonda- 
tion.  —  Indemnité  due  par  le  propriétaire  au  loca- 
taire. —  Recours  contre  la  Ville. —  [Ville  de  Par» 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Dérivation  d'un 
-ours  d^eau.  -  Usine.  —  Titre  légal.  —  Compétence. 
-{Ministre  de  la  f/uen-e  contre  sieur  Floi-el.) V 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Cession  amiable, 

—  (Dexécution    des    clauses.   —    Compétence.    — 
Garantie.  —  (Miniêlre  de  t'agncutl  ui-e  contre  ville 

de  Renne/  et  tieur  Dalios.) V 

Travaux  publics.  —  Dommages,  —  Aqueduc.  —  Droit 
à  indemnité.  —  Cession.  —  Acie  de  vente.  —  Inter- 
prétation. —  Expertise.  —  (Sieur  havid  de  l'enan- 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Pont.  —  Crue  du 
Hh6ne.  —    labtissementde  bains.  -~  Entrepreneur, 

—  Sous-traitant.  —  Compétence,  —   {Sieur   Mille 
contre  sieur  Mortier  et  auti-ei.) I 

Travaux  puîilios.  —  Dommages.   —  Dérivation  d'un' 
cours  d'eau  par  une  ville.  —  Prétendue  diminution 
.      de  la  force  matrice  d'une  usine.  —  Demande  d'tn 
demnit^.  —  Dommage  non  établi,  •-  Rejet,  —  (Sieu 

Polhin  contre  villelle  !!ainl-Elienne.) 

Voirie  (Graodel.  —  Contravention.  —  liras  du  flhûne. 
]     —  Chemin  de  halage.  —   Domaine  public.  —  {Mi- 

•     nialre  des  traranx  publics  contre  sieur  Detton.) 

I  Travaux   publics.  ~   Offre    de   concours.  —  Société 
civile.  —  Associés  stipulants.  —  Eiuçagement  p 
sonnel.  —  Obligation  divisible.  —  Recours  roa 

[      les  intéressés.  —  {Sieur  Hardon.) 

j  Travaux  publics  départementaux,  —  Maison  d'arrM  et 
j      de  correction,  —  Plans  et  devis.  —  Reru*  d'appro- 
j      bation  de  l'autorité. supérieure.  —  Dommages.  — 
ResponsabiNté.  —  Suspension  des  travaux.  —  Rési- 
liation de  l'entreprise.  —   Indemnité  distincte.  - 
(Sieur  HontaU  contre  diparteuient  de  ta  Corse.)... 
Travaux  publics  communaux.  —  Adduction  d'eaux.  - 
Changements  importants  au  marulié.  ^  Mise  c 
régie.    —    Résiliation.    —   Dommages-intérHs.    - 
Abandon  des  chantiers,  —  [DiiMe  veuve  Jolieald 

contre  eitle  ifF.pinal.) 

Voirie  (Grande),  —  Chemins  de  fer  d'intérêt  di^parle- 


LOIS,    DECRETS,    ETC. 


Suite  rfes  Arréls  du  Conseil  d'I 

iDFnlal.  —  Concession.   —  Cessalion  ae  i  expiuiiu- 
lioB.  —  E^ploilatioIl  provisoire  par  le  dépnrleinent. 

—  Déchéance  définitive.  —  Conséquences.  —  Uaté- 
riel.  —  Chose  jugée.  —  {Sociélé  ilu  chemin  île  fer 

\     de  la  Tesie  il  Vii:aux  contre  dépaitemenl  de  la Oi- 

Travaux  publics.  —  Décomple.  —  Coniitruclioii  d'un 
sanslorium.  —  (Sieur  Soé  ).. 

Travaux  publics.  —  Occupation  temporaire  et  eiitrac- 
tion  de  matériaux.  — Uul  ;  travaux  indélerniinés. — 
Durée.  —  Voie  ferrée.  --  Carrière!  en  e:ip  loi  talion. 

—  Vente  de  terrains  occupés  ;  droit  de  l'acquéreur. 

—  Chose  jugée.  —  \Situr  de  lareinty  contre  aievr 
Hainaux.  f. 

Dettes  de  l'Elat.  —  Travaux  publics.  —  Dommages. 

—  Liquidation.—  Déchéance  quinquennale,  — (Sieur 
yaloy-Laiirel.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Conseil  de  prifec-, 
ture.  —  Expertise  :  Choix  des  experts  :  incompati- 
bilité. —  {Sieur  Vigouroiix  et  Compagnie  d'Orléans.)    ' 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  de  fer.  — 
Conditions  générales  du  li:  novembre  1866.  — 
[Sieur  Lamarre.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Donimaf^es.  —  Ville 
de  Paris.  —  Hues  et  places,  —  Clatsement.  —  Ex- 
propriation pour  cause  d'utilité  publique.  —  {Ville 
de  Paria  contre  aienr  Prudal) ' 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Action  portée 
d'oburd  devant  une  juridiction  incompétente.  — 
Dommages  antérieurs  au  jour  où  l'action  a  été  por- 
tée devant  le  juge  compétent.  —  [Sievr  Mermet 
contre  Compagnie  de  Lyon.) 

Travaux  pulifics.  —  Dommages.  —  Chemin  de  fer.  — 
Occupation  temporaire.  — Extractiondematériaux  : 
Ballastïère.  —  [Compagnies  du  Noi-d  et  du  Midi  ef- 
tieurs  Lafforgue  et  Leroy  ) I   ' 

Voirie  [Grande].  —  Frontière   franco-belge    —  Traitél 


de  Couriray  du  3 

-i.c.,« '- 


1 820.  —  Chemins  frontières. 


Travaux  publicL.        ,....        

tiona  fténérales  du  16  novembre  1866.  —  (MrmXrej 
dei  Iravavx  publics  contre  sieurs  Villeiel  et  Dubos- 1 
dard.) I  ' 

Travaux   publics.  —    Décompte.  —    Réservoir  de  la| 
' '-■■Ti. —   (léinislre  des  travaux  publics  contit  domt\ 
ifeMittei.) ' 


TABLE   CHRONOLOGIQUE. 


INDICATJON  DES  UATIÉRES 


Travaux  publics.  —  Déconiple.  —  Chemina  de  Ter.  — 
Clauses  et  conditiona  du  16  novembre  1866.  —  (.Vi- 
ni$tre  des  travaux  publia  contre  eîeur  S'inicon.).. 

Travaux  publics.  —  OITre  de  concours.  —  Acceptation. 

—  Retrail.  —  Approbation  prérecloralc,  —  Condi- 
tions. —  'Sieur  billard  contre  commune  de  Celon.) 

Travaux  publics.  — Chemins  de  Ter  d'intérêt  local.  — 
OtTrede  concours.  — Coraclèrede  l'offre.  —  Compé- 
tence.— Acceptation  implicite.—  Retrait  lardiF. — 
Approbation  préfectorale,  —  (  i'ille  de  Riom.) 

Communes.  —  Uistrit>utian  d'eaux.  —  Ville  de  .Nice. 
-  Interprétation  du  cahier  des  char^s  sur  renvoi 
e  l'autorité  judiciaire.  —  {Compni/nie  générale  des 
aux  contre  sieur  Michel.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux  ordinaires.  -  Elar- 
gissement. —  Commission  départementale.  ~  Re- 
cours pour  excès  de  pouvoir.  —  {Sieur  Itoctte.) 

Travaux  publics.  —  Amélioration  de  l'Adour.  ~-  Dé- 
compte.—Cahier  des  clauses  et  conditions  ({énérales 
du  16  novembre  1866.  -  {Sieurs  Tourinel  et  Frison.) 

Travaux  publics.  —  Déconipte.  —  Chemins  de  fer.  — 
Clauses  e  ['condition  s  générales  du  16  novembre  1866. 

—  {!^ieurs  Guiiiol  et  Thobie.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Déconiple.  —  Palais 

de  Justice.- (CAu/inicoii/j'e  ville  de  Saint-Klit-nne.). 

Travaux  publics  communaux.  —  Marché  d'entretien 
de  bâtiments  communaux  —  {!^itur  Leconle  contre 
ville  de  Caen.) 

Travaux  publics  communaux.—  Eglise.  —  Architecte 
et  entrepreneur.  —  Respnusabililé.  — {Ville  de  Va- 
lenciennes  contre  sievr  Hatiyny.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Architecte.  —  Hono- 
raires, —  {Commune  d'AlforIville  contre  tieur  Preux.) 

Travaux  putlics.  —  Dommages.  —  Procédure,  —  Con- 
seil de  préfecture.  —  Loi  du  ai  juillet  1889.  - 
Question  transitoire.  —  {Compagnie  des  Cliemins  de 
fer  du  Midi  contre  aieuri  Cliamson-La^rne  de  Lon 
et  Boiter.) 

Travaux  publics.  —  Chemins  de  fer,  —  Ligne  de  la 
Châtre  a  Montlucon.  —  Travaux  de  bailastage  et  de 
pose  de  la  voie.  —  Décompte.  —  [Sieur  Vota.) 

Travaux  publics,  ^  Décompte.  —  Dérasemenl  de  for- 
UScations.  —  {Sieur  l'errtn.) 

Ckiura  d'eau.  —  Ktang.  —  Usine.  —  Règlement.  — 
Pouvoirs  du  préfet.  — Arrête  portant  réglementation 
de  l'usine  non  notlRé.  —  Arrêté  enjoignant  l'exé- 
cutiort  du  précédent  arrêté.  —  {Sieur  Marlia.) 

Procédure.  —  Experlise.  —  Honoraires  d'expert.  — 
Règlement.  —  Compétence.  —  Opposilion.  —{Sieur 
Deschamps.) 
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12  juillet  'Travaux  publies.  —  Déconiple.  —  Êipertise.  — Tierce- 
l'ipcrtïse  nrdonaée  postérieuremeDt  h  la  loi  du 
22   juillet   1899.    —  (Miaialre  des    travaux  publia 

cooh-e  ,Uur  l'eurot.) 

Travaux  publics   communaux.    —  Knlrepreneur.    — 
Ilcaponiabilité  décennale.  —  Actlun  forcnée  plus  dt 
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OATU 

des 
décisioDS 


■ 


1895 
12  Juillet 

19  juillet 
26  juillet 

Id. 
Id. 

Id. 

Id. 
Id. 


Id. 


Id. 


Id. 


INDICATION  DES  MATIERES 


dix  ans  après  la  fin  de  l'entreprise.  —  (Ki7/e  de  Paru 
contre  sieur  Montjoye.) 

Voirie  (Grande).  —  Détournement  dans  la  Deule  d'une 
certaine  quantité  de  vinasses  provenant  d'une  usine 
et  qui  y  ont  formé  un  atterrissement.  ■—  Contra- 
vention. —  [Sieurs  Lesaffre  et  Bonduelles.) 

Travaux  publics.  —  Génie.  —  Fort  de  Dampierre.  — 
Devis  général  du  1  mai  18.57.  —  [Ministre  de  la 
guerre  contre  sieur  Guillotin.) 

Communes.  —  Distribution  d'eau.  —  Etablissement 
de  branchements  nouveaux.  —  Refus  d'autorisation. 

—  Recours  pour  excès  de  pouvoir  non  recevable.— 
[Société  La  Prévoyante.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  —  Solde 
touché  sans  réserve.  —  [Sieur  Hncquard  contre 
commune  de  Seuilly- sur-Seine.) 

Travaux  communaux.  —  Décompte.  —  Hôtel  de  ville. 

—  Détérioration.  —  Responsaollité  :  architecte.  — 
(Commune  de  Maraussan  contre  sieur  Boislève.)., . . 

Travaux  publics  communaux.  —  Distribution  d'eau. 

—  Défectuosités.  —  Vice  du  plan.  —  Responsabilité: 
architecte,  entrepreneur.  —  [Coînmune  de  Treloux 
contre  sieurs  Lionnel  et  Petit.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Digues  de  protection 
contre  les  inondations  du  Rhône.  —  Décompte.  — 
Conditions  générales  du  16  novembre  18G6.  —  [Sieur 
Lacroix  contre  commune  d\4ramon.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Casino  et  théâtre.  — 
Concession.  —  Travaux  non  exécutés,  ni  même 
commencés,  dans  le  délai  imparti  pour  les  termi- 
ner; résiliation  prononcée  au  profit  de  la  commune 
avec  dommages-intérêts  à  retenir  sur  le  cautionne- 
ment versé.  —  [Sieur  Lazard  contre  ville  d'Hyères.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages  aux 
usines.  —  Arrêté  prescrivant  une  expertise  générale 
en  exécution  d'une  précédente  décision  du  conseil 
d'Etat.  —  Caractère  préparatoire.  —  Recours  non 
recevable.  —  [Ville  de  Rennes  contre  sieur  Berlin  et 
autres.) 

Travaux  publics. —  Dommages  causés  à  une  propriété 
par  suite  de  l'agrandissement  d'une  gare.  —  Indem- 
nité allouée.  —  [Compagnie  d'Orléans  contre  demoi- 
selles Giraud  et  Levallêz .  ) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Travaux  ayant  eu 
pour  effet  de  placer  les  immeubles  des  requérants 
à  2",60  de  la  crête  d'un  déblai  de  25  mètres  de  hau- 
teur, de  nuire  à  leur  solidité,  par  suite  d'absence 
de  précaution,  et,  enfin,  de  supprimer  des  accès 
directs  avec  un  quartier:  indemnité  due.  —  [Ville 
de  Marseille  contre  sieur  Roch-Maggi.) 
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INDICATION  DES  MATTÈBES 


Suile  da  An-éU  du  Conseil  d'État. 

Coamiunes.  —  Eclairage  électrique.  —  Concession  : 
mode  d'exécution;  option.  —  Modlflcatioa.  —  Re- 
tards dans  l'exécutioD  r  pas  d'indemnité.  —  (SiVui 
Bartiisol  contre  ville  de  Perpignan.) 

Dette  de  l'Etal.  —  Déchéance  i^uinquennale.  —  Com. 
pétencc.  —  Caractère  de  décision,  —  Délai.  —  Ab- 
sence de  notification.  —  {Compagnie»  de  l'Est  et  du 
Nord.) 

Communes.  —  Ctiemins  vicinaux.  —  Coinmi 
partementole.  —    Décision    portant   redressement 
d'un  chemin.  —  (Sieur»  Barges,  Brosse  et  nulrf-  ' 

Travaux  pulilics.  —  Décompte.  —  Pont.  —  Régie. 
(Commune  de  Ckissty  contre  sienr  Humbert.) 

Travaux  publics.  —  Marché  d'entretien.  —  Begards 
d'égouls.  —  Pose  d'échelons,  —Travaux  neufs  et  non 
travaux  d'enlretien.  —  Adjudication.  —  [Sieur-  t'a*- 
lille  contre  Ville  de  l'aris.] 

Travaux  public!.  —Dommages.  —  Moulin.  —  Travaux 
de  canalisalion  effectués  par  une  ville.  —  Frais  â'ex- 
perlise.  ~  (Ville d'Aij:-les-Baias ) 

Travaux  publics,  —  Occupation  leinporaire,  —  Con- 
vention relative  aux  intérêts  de  l'indemnité  allouée. 

—  (lléritiert  Berlon,  Atuiard  et  Alnyrac  contre  Com- 
pagnie d'Orléans.) 

Voirie  (Grande),  —  Itiriéres  navigables,  —  Contra- 
vention. —  Délimitation  du  domaine  public.  — 
li)mpétence,  —  [Sieur  Toslain.) 

Jurisprudence.  —  Octroi.  —  Matériaux,  —  Exemption 
de,  droits.  —  Chemin  de  Ter.  —  Construction,  — 
Quais  militaires.  —  Indue  perception,  —  Restitution. 

—  Intérêts  

Communes.  —  Chemins  vicinaux  d'inlérËt  commun. 

-  Permission  de  voirie.  —  Retrait.  —  Délourne- 

lent  de  pouvoir.  —  {Sieur  Tauveron  et  C'.) 

Communes.  —  Traité  pour  la  distribution  des  eaux, 

—  Ville  de  Toulon,  —  Décidé,  par  interprétation  du 
traité,  que  l'entretien  des  appareils  et  branchements 
des  services  municipaux  était  à  la  charge  de  la  com- 
pagnie générale  des  Eau.i,  — -  {Compagnie  générale 
des  Eaux  conli-e  ville  de  Toulon.) 

Travaux  publics,  —  Expropriation.  —  Cession  amiable, 
"  """S.—  Inexécution,  —  Demande  d'indem- 

mpéicnce  de  l'autorité  administrative. 


Travaux  public: 


«".).. 


-  Chemins  de  fer.  —  Convention 
instruction  de  gare.—  Prévisio. 
dépassées;  responsabilité  delà  ville.  —  [Ville  de  Ni 
contre  Compo'inie    l'aris- l.<jon-Médilerranée, ) ... 
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jséa  à  d 


ir  une  rivière  pour  l'slimentAtion  du  can&l 

Sognt.  —  Renroi  à  une  expertiac  pour  l'apprécia  lion 
e  l'indemnilé  due.  —  (Ministre  des  ti-anaux  pu- 

blica  contre  sieur  I^maire.  {Erperliae.) \ 

Travaui  publics.  —  Dommages.  —  Deuiende  d'indem- 
nité. —  Tierce-expertise  ordonnée  par  le  conseil  de 
Eréfecture  posléneuremenl  à  la  promulsalion  de  la 
)i  du  22  juillet  1SS9.  —  Arrêté  annulé.  —  Nouvelle 

expertise.  —  (Sieur  Causiu.) \ 

Communes  —  Chemina  vicinaux  ordinaires.  —  [Prin- 

e  de  liane.-) 

Travaui  publics.  —  Uëcompie.  —  Chemina  de  fer.  - 

{Ministre  îles  travaux  publics  contre  sieur  l'tyrol. 

Cours  d'eau  non  navisables.  —  Lavoir.  —  Prise  d'eai 

—  Pouvoira  du  préiet.  —  Dépèche  ministérielle  coi 
tenant  un  avis.  —  Caractère  de  décision.  —  (Sieu 

i  Cours  d'eau  non  navisables.  —  L'aine.  —  Règlement 
d'eau.  —  Pouvoirs  du  préfet.  —  Intérêt  général.  — 
Intéréta  privés.  —  Eïcès  de  pouvoira.  —  [Sieur  De- 

lubac.) 

Travaux  publics.  —  Marché.  ~  Canal  de  navigation.! 
--  Vente  d'atbrea  abaltua.  —  Caractère  du  contrat. 
-    Compétence.   —  {Ministre  des  travaux  publics' 

antre  sieur  GensoUen.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Barrage-réservoir.! 

—  [Ministre  de  CagricuUure  cont.-e  sieur  Uruel.).... 
Travaux  publics  communaux.  —  Décompte,  —  Coni-' 

truction  d'un  chemin  vicinal.  —  Cahier  deaclauses 
et  conditions  çénérales  du  t>  décembre  1870.  —, 
(Commune  de  liiiville-eu-Aage  contre  sieur  Bedeau,),' 

Voiiie  (GrandeJ.  ~  Domaine  public  maritime.  —  Oc-j 
cupation  à  titre  précaire.  —  Iletraït  de  i'autorisa- 
tion. —  Déloumement  de  pouvoir.  —  Occupation! 
continuée  —  Contravention.  —  (Sieur  Bobis,  dit\ 
Pépin.) ' 

Cours  d'eau  non  navigables  —  Pouvoirs  des  préfela. 

—  Elargissement  du  lit  du  'cours  d'eau.  —  Expro- 
priation nécessaire.  —  {Sieur  Gaucket.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages  cauaés 
aux  propriétés.  ~  Dépréciation  causée  i  un  im- 
meuble D&ti  par  le  fonctionnement  d'une  usine  des- 
tinée à  élever  les  eaux  sur  les  liauteure  de  Mont-I 
martre,  et  notamment  par  le  bruit  de  la  trépidation 
causée  de  jour  et  de  nuit  par  les  machines.  —  In- 
demnité allouée.  —  (Sieur  Duhamel.) 

Voirie  (Grande).  —  Ports  maritimes.  —  Ûépôt  de  ma-, 
tériaui  sur  le  quai  d'un  port.  —  Matériaux  n'aj'ant 
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pas  été  déchargés  sur  le  quai  pour   le  compte  des 
individus  contre  qui  le  procës-verbal  a  été  dressé. 

—  Relaie.  —  {Sieurs  Galiniei-.] 

Voirie  (Grande).  —  Chemins  de  fer.  —  l^ouilles  prati- 
quées à  une  distance  de  la  voie  inféjieure  à  celle 
prérue  par  les  règlements.  —  Contravention.  — 
Condamnation  à  1  amende,  à  la  suppression  des 
excavations  et  aux  frais  du  procès- verbal.  —  {Siei 
Ba-a/ftl.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  de  fer.  -- 
{Ministre  dei  travaux  publics  contre  sitw  Ltgrand.)    ' 

Travaux  publics  communaux.  —  Chemins  straté- 
giques. —  Haifaçona.  —  Responsabilité  de  l'entre- 
preneur. —  {Ville  lie  lleiançon  contre  sieur  Pignoi.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Rues  et  places. 
Dommages.  —  {Ville  de  Toulouse  contre  sieur  L 

Voirie  (Gronde).  —  Roules  nationales.  —    Pose 
fils  électriques  au-dessus  de  la  voie  sans  autorisa- 
tion. —   Contravention,   —  Compétence.  —  (Sie: 
Marguerital.) 

Travaux  publics.  —   Dommages.  —  InQltration. 
{Commune  de  Saini-tieorges-d'Hurtiire  et  sieur  Gé- 

Voirie  (Grande),  —  Chemins  de  fer.  —  Transport  de 
la  dynamite,  —  Compétence,  —  Excès  de  pouvoir. 

—  {Compagnies  de  l'Ouest,  Orléans,  Est,  Nord,  Luon 
elMidi.). 

Travaux  publics,  —  Décompte.  —  Lycée.  —  {Siei 
Sylvestre  et  Rosazza  contre  ville  de  Digne'.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Déclaration  d'utilité 
publique,  —  Enquête  préalable.  —  Formes.  —  Né 
cessilé  des  expropriations.  —  Recours  non  rece 
vable.  —  [Epoux  Fronteau.) 

Travaux  publics,  —  Occu|>ation  temporaire.  —  [Corn 
pagnie  de  Ltfon  contre  sieurs  Colleau  et  Pointeau.). 

Travaux  publics,  —  Dommages.  —  Moulin.  —  Sup- 
pression de  force  motrice.  —  Fixation  de  l'indem- 
nité. —  {Sieur  Vaulkier.) 

Travaux  publics.—  Dommages.  —  Adduction  d'eL_. 

—  Moulin.  —  Diminution  de  force  motrice.  —  Frais 
d'expertise.  —  Procédure.  —  {Ville  de  Poitiers  et 

Vo'me  (Grande).  —  Rivière  non  navigable.  —  Démo- 
lition d'un  barrage  ï  poutrelles.  —  Absence  de  con- 
travention de  ^ande  voirie.  —  Exception  de  pro- 
Jriélé.  —  (Ministre  des  It'ovaux  publics  contre  si 
tanson,  Corroy,  Cordier.) 

j  Voirie  (Gronde).  —  Chemin  de  fer.  —  Convention  de 
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13  J&Dvier 
31  Janvier 


—  (Sieurs  Signartl.  Bevttot  et  autres.) ^ 

ravaux  publics.  —  ChemiDs  de  fer.  —  DirScultés  re- 
latives !t  l'application  d'une  convention  intervenue 
entre  la  CompaKnie  et  l'Etat.  —  CoiupËlence.  — 
[Compagnie  des  chemins  de  fer  de  VOuest  algtnen.)    \ 

Travaui  publics.  —  Voirie  (Grande).  —  Canaux  de 
navigation.  —  Service  de  nalaite.  —  {Sieurs  Fidon 
e'  fi&.) ■V 

Cours  d'eau.  —  Grande  voirie.  —  Canal  de  navisation. 

—  Canal  d'irrigaliou.  —  Concession.  —  Conipitence. 

—  Recour)  parallèle.  —  (-ancienne  Société  du  canal 
de  Seaucaire.) |  \ 

Travaux  publics  (art.  37  du  cahier  des  clauses  et, 
conditiona  générales  du  service  des  b&timents 
civils  du  10  avril  1877).  —  Résiliation  prononcée! 
pour  suspension  des  travaux  pendant  plus  d'un  an. 

—  Fixation  de  la  date  de  la  résiliation.  —  Interpré- 
tation à  ce  point  de  vue  d'un  précédent  arrêt  du 
Conseil  d'Etat.  —  {Minisire  des  travaux  publics 
contre  sieur  Moiés.) 1 

ours  d'eau  non  navigables,  — 'Torrent.  —  Syndicat 
forcé  de  défense.  —  Travaui.  —  Taxes.  —  M^embresJ 
du  syndicat  non  intéressés.  —  (Syndical  des  digues 

deBeyran.). 1 

oiria  (Grande),  —  Chemin  de  fer  de  Clermont  à' 
Tulle.  —  Rachat  par  l'Etat.  —  Convention  du: 
16  avril  1877.  —  [Compagnie  du  chemin  de  fer  de\ 

Clermont  à  Tulle.) M 

Communes.  —  Rues  et  places.  —  Plan  général  d'ali-| 

Snement.  —  Immeubles  retranchables.  —  Demande 
'exonération  de  la  servitude  de  reculeroent.  — 
Nouvel  arr^lé  pris  en  ce  sens.  —  Recours  devenu; 
sans  objet  (Duchein,  1"  esp.).  —  (Sieur  Duchein  e/i 
autres.) ..  '   ' 
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DATK8 

dea 
décisions 


1896 

7  février 
Id. 

14  février 


' 


Id. 
Id. 

Id. 


Id. 


21  février 


Id. 
26  février 
28  février 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


NL'IlillOS 


c 

S  ^ 

c 


Suile  des  Arrêts  du  Conseil  d'État, 

—  Compétence.  —  Procédure.  —  {Sieurs  Coimaille, 
Leroy  et  autres.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Marché  couvert.  — 
Déconipte.  —  {Sieur  Auray  contre  ville  de  Lorient.) 

Voirie  (Grande).  —  Travaux  de  défense  contre  les 
inondations.  —  Contravention.  —  Exception  de  pro- 
priété. —  Sursis.  —  {Sieur  Redorlier.) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux  de  grande  commu- 
nication et  d'intérêt  commun.  —  Répartition  des 
dépenses.  —  Traitement  de  l'agent  voyer.  —  Pou- 
voir du  Conseil  général.  —  (Communes  de  Généraç, 
de  Saint- Gilles  et  de  Saint- Laurent~d' Aiyuzes,) 

Travaux  publics  communaux.  —  Adduction  d'eau.  — 
{Ville  de  Montélimar  contre  sieurs  Dumolard  et 
Viallet.) 

Travaux  publics.  —  Effouts.  —  Contamination  des 
eaux.  —  Réclamation  d'un  propriétaire  non  riverain. 

—  Action  non  recevable.  —  {Sieur .  Crespel-Tilloy 
contre  commune  de  Loos.) 

Travaux  publics.  —  Chemm  de  fer.  --  Remblai.  — 
Aiîaissement.— Dommages  aux  propriétés  riveraines. 

—  Responsabilité.  —  Compagnie  concessionnaire 
et  département  mis  hors  de  cause.  ^-  Expertise.  — 
{Société  générale  des  chemins  de  fer  économiques,) 

Voirie  (Grande).  —  Chemins  de  fer  —  Pose  d'une  se- 
conde voie  supprimée  provisoirement  ;  travaux 
exécutés  par  une  Compagnie  de  tramways  pour  la 
traversée  de  la  voie,  laissés  à  sa  charge.  —  {Com- 
pagnie de  Lyon.) | 

Communes.  —  Fourniture  d'eau.  —  Services  publics., 

—  Fixation  d'un  prix  nouveau  pour  la  fourniture! 
de  l'eau  destinée  a  l'arrosage  des  voies  publiques' 
ou  au   lavage  des  égouts  excédant   le  maximum 
prévu.  —  {Compagnie  des  eaux  de  la  banlieue  de 
VatHs  contre  commune  d'Asnières.). , 

Travaux  publics.  —  Décomptes.  —  Lycée.  —  (Sieur 
Langlaue.) 

Travaux  publics.  —  Chemins  de  fer.  —  Décompte.  — 

•   {Sieur  Girard.), 

Travaux  publics.  —  Dommages  aux  personnes  et  aux 
propriétés.  —  Canalisation  de  gaz.  —  Explosion.  — 
Res|)onsabilité.  —  Ville  de  Paris.  —  Compagnie  con- 
cessionnaire. ~  Explosion  de  gaz  résultant  d'une 
fuite  dans  la  canalisation  d'eau  établie  par  la  Ville 
de  Paris;  responsabilité  de  la  Ville  à  l'exclusion  de 
la  Compagnie  concessionnaire  du  gaz.  —  (Compa- 
gnie parisienne  du  Gaz  conlre  Ville  de  Paris  et  steur 
Vincent.) 


VI 
VI 

VI 


VI 
VI 

VII 


VII 


VII 


•a  a 
a. 


801 
803 

805 


808 
809 

45 


46 


49 


VII 
Vil 
VII 


VII 


50 

52 

131 


134 


TAULE    CHRONOLOGIQUE. 


INDICATION  riES  MATIÈRES 


Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  de  fer.  ~ 
Clauses  et  conilitionH  géDêralesdu  16  novembre  lillifi. 

—  (Sieurs  Nouteau  el  Robert.] 

Travaux  publics  commvinaux.  —  Eglise.  —  Déconiple. 

—  Entrepreneur.  —Addition  d'une  flèche  aux  Ira- 
vaux  approuvés  par  l'autorité  supérieure.  —  Dépas- 
sement des  dépenses  prévues.  —  {Sieur  Larcher.). , 

Travaux  publics.  —  Fabrique.  —  Efçlise.  —  Dépasse- 
ment de  dépenses  provenant  de  la  substitution  il'un 
nouveau  projet  à  celui  qui  avait  été  approuvé  par 
l'autorité  supérieure.  —  Kesponsobilité  personnelle 
du  desservant  el  du  président  du  conseil  de  Tahrique. 

—  Architecte.  —  Entrepreneur.  -'  Dommages-inté- 
rêt». —  [.Sieur  Euial  conli-e  sieur  Badie  el  fabiique 
de  Pizitia-la-Rivière,) 

Tmvaux.  publics.  —  Dommages  aux  personnes,  — 
Chemin  vicinal  exhaussé.  —  Chute  d'un  homme.  — 
Demande  en  indemnité  contre  une  commune.  — 
Recours  en  garantie  contre  une  Compagnie  de  che- 
min de  fer  qui  a  dévié  une  rivière,  —  l'rocCdure  — 
Expertise.  —  {Compagnie  de  Lyon  contre  hérilien 
Quiwon.) 

Chemins  de  fer.  —  Dommages.  —  Irruption  d'eau.  — 
(Compagnie  des  chemins  de  fer  itépartemeataiij: 
contre  lietir  Molière.) 

Cours  d'eau  non  navigables.  —  Syndicat  forcé  créé 
par  ordonnance  royale,  antérieurement  k  la  loi  du 
21  juin  1865.  —  Arrêté  préfectoral.  —  Recours  pour 
excès  de  pouvoir.  —  {Sieurs  Banizelle  et  autres]). 

Dettes  de  l'Etat.  —  Propriété  privée  de  l'Etat-  —  T« 
de  pavage.  —  Déchéance  qumquennale.  —  {Ville  de 
Paris  contre  Ministi-e  de  la  guerre.). 

Travaux  publics.  —  Génie.  —  Décompte,  —  Cahier  des 
clauses  et  conditions  générales  du  25  novembre  1816. 

—  (Sieur  Favril.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  ~-  Demandeur  dé- 
bouté. —  Procédure.  —  Conseil  de  préfecture.  — 
Dépens.  —  Frais.  —  Expertise.  —  Solidarité.  —  LVi- 
niitre  des  Irauaax publia  contre  sieur  Quentin.].,, 

Personnel  du  service  du  contrôle  de  l'exploitation 
commerciale  des  chemins  de  fer.  —  Franchise  pos- 
tale. —  (Voir  circulaires.) 

Dettes  de  l'Etat.  —  Déchéance  quinquennale.  —  Qua- 
lité pour  l'opposer.  —  Ministre.  —  Conseil  de  pré- 
fecture. —  Incompétence.  ~  {Sieurs  Favreau  et 
Foumier.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Occupation  tem- 
poraire.  —  {Sieur  Redon   contre  sieur   Siguul   et 

Cours  d'eau  non  navigables.  —  Etangs.  —  Police  des 
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LOIS,    DECRETS,    ETC. 


rSDICATUlN  DES  V.^TIÊRES 


Suile  des  Arrêl»  du  Conteil  iCÉIal. 


camp»  et  sîrar  Drlhomme.) 

Travaux     publics.    —    DCcompte. 
d'égout.  —  {Sitar  Fratqiie  cuali 

Travat 


ville  .. 


ïau»  noD  prév          _    _ 
chile<'tes.    -'    llesponsaJ)ilité.    —    Iloi 
{Cnnitnune  de  Bréziiu  cotilre  sieur»  l!a,u„m,,  k.„„- 
li-otmse  tl  Ilicoml.) , 

Travaux  publics.  —  Occupalion  temporaire.  —  (Com-\ 
pagnie  du  Midi  contre  tieur  île  Laloui--t>ejtan.) . .  ..i 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Kuplure  d'un  bar- 
rage due  \  une  crue  exceptionnelle  conslituant  ud| 
cas  de  force  aiajeure.  et  non  à  des  travaux  exAcu-: 
lés  par  une  Compagnie  de  cbemins  de  fer.  —  Has' 
d'indemnité  due  par  celle  dernière.  —  {^ocîrli  dtS' 
chemins  de  fer  départementaux  contre  Syndicat  du\ 
canal  île  Rachebonite  et  autres.) i 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Ûéfaul  d'enlretien 
d'un  ranal.  —  Perle  de  réioHes.  —  Fermiers.  — ( 
Oualilé  pour  agir  en  leur  nom.  —  Responsabilili^ 
des  ronressionnaires.  —  ChoseJuRée.  —  (ronsor/s 
Fouremi  einilrt  sirur  de  Dreux-lirèir.) \ 

Voirie  ((irande).  —  Roules  nationales.  —  Aiignemenl.j 
—  Béparalions  a  une  maison  riveraine;  travaux I 
TÊrillÉs  et  considérés  comme  exécutt's  dans  lesl 
iimiles  de  l'aulorisation  ;  contraventiun  dressée  ul-i 
térieureroent  par  un  ingénieur  qui  n'avait  pas  i'iéj 
témoin  des  Taita  ;  procés-verbal  n'ayant  que  la  va-i 
leur  d'un  renseignement  et  oontredil  par  les  pièces' 
du  dossier;  relaxe.  —  {Minisire  des  Irataujt  /mbli 


TravB 


Pwcédure 


.■  loi 


e  préfecture. 
■  "■'■oixet.}. 


-  Eiperlise.  ~ 


1  publics.  —  Cliemins  de  fer. 
.     .  ...l's  flroshosl  et  f-orïn.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Chemins  vicini 
de  );rande  couiuiunivaliou.  —  Décompte.—  Clau 
et  conditions  générales  du  IK  décembre  IS'Q, 
{Préfet  .le  la  Miinc/ie  conli-e  .lieur  Fournis.) ... . 

Travaux  publics  communaux.—  Maison  d'école. 
Décompte.  —  Dépenses  excédant  le  devis.  —  R 
ponsiibililé  :  arcliilecte,  entrepreneur.  —  {Commuoe 
d'Asfignan  canire  sieur  Key.), 
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1896 
24  avril 


Id. 
1"  mai 

Id. 
8  mai 


Id. 
Id. 


Id. 


16  mai 


Id. 


22  mai 


Id. 
Id. 


INDICATION  DES  .MATIERES 


NCMÉIK» 


« 
•  S 


Id. 


Travaux  publics  communaux.  —  Offres  de  concours.  ; 

—  {Ville  de  Fiers  contre  sieurs  Goulombey  Amiard 
et  Chauffray.) 

Voirie  (Grande).  —  Roules  nationales.  —  {Sieur 
Savard.) 

Communes.  —  Ville  de  Paris.  —  II  vgiéne  publique.  — 
Cabinets  d'aisances.  —  Tout  à  l'égout.  —  Mesures 
d'exécution.  —  Pouvoirs  du  préfet  de  la  Seine.  — 
{Sieur  Boucher  d'Arois.) 

Travaux  publics.  —  Cnenîins  de  fer.  —  Convention.  — 
Interprétation.  —  Recours  pour  excès  de  pouvoir.  — 
{Compagnie  des  chemins  de  fer  départementaux.) . . 

Communes.  —  Gaf.  —  Canalisations.  —  Concession 
d'un  privilège.  —  Etendue.  —  Révocation.  —  Formes. 

—  Compétence.  —  {Compagnie  genevoise  de  l'indus- 
trie du  gaz  et  commune  de  Vallauris.) 

Travaux  publics .  — Décompte.  —  {Sieîir  Lamotle.),. 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  de  fer.  — 

Clauses  et  conditions  générales  du  16  novembre  1866. 

—  i Sieur  Rirallier.) ; 

Voirie  (Grande).  —  Canal  de  navigation.  —  Contra- 
vention. —  Dégradations  à  une  écluse.  —  Respon- 
sabilité. —  Patron  et  ouvrier.  —  Condamnation  à 
une  amende.  —  {Sieur  Gilotte,) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Domaine  de  TEtat. 

—  Forets.  —  Construction  d'une  route   de  vidange. 

—  Compétence.  —  {Minisire  de  Vagriculture  contre 
sieur  Vergés.) 

Travaux  puolics.  —  Dommages  —  Réservoir  d'ali- 
mentation d'un  canal.  —  Envahissement  des  caves 
du  requérant  par  suite  des  infiltrations  provenant 
d'un  réservoir.  —  Indemnité  allouée.  —  {sieur  Clat- 
teaux.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Mines.  —  Arrêté 
préfectoral.  —  Périmètre  interdit  à  raison  du  voisi- 
nage d'un  chemin  de  fer.  —  Compagnie  concession- 
naire. —  Droit  à  indemnité.  —  Redevances  tréfon- 
cières.  —  {Compagnie  de  Paris-Lyon-Méditerranée 
contre  sieurs   ^eyrel,   Thiollière,  Merlat  et  autres.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Ecole.  —  Décompte. 

—  {Sieur  Bellot.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Architecte.  — Hono- 
raires fixes  pour  les  travaux  d'entretien.  —  Travaux 
neufs  :  honoraires  spéciaux.  —  Projet  exécuté  en 
partie  seulement  au  moment  de  la  révocation  de 
l'architecte  :  fixation  des  honoraires  au  taux  de  5  0/0 
sur  la  partie  du  projet  exécutée  au  jour  de  la  révo- 
cation de  l'architecte.  — {Ville  de  Montluçon  contre 
sieur  Dénier.) 

Travaux  publics.  —  Chemins   de    fer.  —  Dommages 
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Suite  des  Ari-éls  du  Cojueit  d'Élal. 

aux  usines.  —  (Sieur  Maùlre  contre  compagnie  du 
Midi.) \7......       ' 

Travaux  publics.  —  Ruei  et  places. —  Dommages. 
(VilUde  Bloit.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages  caus_- 
aux  riverains  d'un  chemin  par  des  transports  de 
roal6riaux,  —  (Sieur  laites.) ' 

Communes.  —  Travaux  d'adduction  d'eau.  —  Malra- 
çons  non  relevées  avant  la  réception  des  Iravs 

—  Service   des  eaux    prétendu   non  assuré  con 
mémenl  au  contrat.  —  Redevances  dues  à  la  Com- 
pagnie des  Eaux. —  Intérêts.  —  (TtUe  de  Haelia.). 

Travaux  publics.  —  Marché.  —  Demande  de  résilia- 
tioii.  —  Cabier  des  clauses  et  conditions  générales 
du  16  novembre  1866.  —  (Siewr  Perrol.) 1 

Trayaux  publics.  —  Travaux  exécutés  par  le  syndicat 
de  la  vallée  d'AuIhiun.  —  Décompte.  —  Cahier  des 
clauses  et  conditionsgénéralet  dui6  novembre  1S66. 

—  (.S'ieur  Vei-gaiotut.) 

Travaux    publics.    —     Décompte.    —    Expertise. 

[Sieur  Antoniolli.) 

Travaux  publics   communaux.  —  Construction  d 
presbytère.  —  Travaux  exécutés  différents  de  ci 

S  revus  au  devis.  —  Rabais  d'adjudication.  —  [Fa- 
rique  de  la  commune  de  la  Foret- Fouesnant. ). . 
Travaux  publics.   —  Occupation  temporaire.  —  Ft 
nialités  préalables.  —  Loi  du  29  décembre  1S9S. 
{Miniaire  des    Travaur  publics  contre   Société  des 
marais  de  Vir.  de  Maillé,  de  Mailleiais  et  de  Doix.)  1 
Communes.  —  Chemins   ruraux. —   Reconnaissance. 

—  Commission  départementale.  —  Délibération.  — 
Exception  de  propriété.  —  Sursis.  —  Recours  pour 
excès  de  pouvoir. —  (Sieur  ei  dnme  Riant.) 1 

Travaux  publics. —  Décompte. —  Clauses  et  conditions 
généra]esduiUnovembreia6G.— (Sieur  Bozionetli.)  ^ 

Travaux  publics.  —  Honoraires  d'architecte,  —Règle- 
ment. —  lllériliers  Delabarre  contre  Viltede  Paris.)  1 

Travaux  publics.— Occupation  temporure.  —  Indem- 
nité. —  Règlement.  —  Législation  applicable.  — 
Extractions  de  matériaux  effectuées  antérieurement 
à  la  promulgation  de  la  loi  du  39  décembre  1892.  — 
Règlement  postérieur.  —  Intérêts.  —  Exécution  de 
l'arrêté  non  poursuivi.  —  Indemnité  réduite  e 
appel.  —  Dépdt  à  la  caisse  des  consignations.  - 
[Vame  veuve  Chiral.). 

Travaux  publics.  —  Dommages  aux  propriétés.  - 
Constructions  des  rampes  d'accès  du  pont  de  Tol- 
biac. —  [Sieur  Savel  contre  Ville  de  Paris.). , 


TABLE    CHRONOLOGIQUE. 


10  juillet 

21  juillet 
Td. 


Communes.  —  Chemina  vicmaux.  —  Reconnaissance. 

—  Reiendication  ullérieure  de  proprii^Ié.  — Coni' 
pëlence.  —  (Sieur  Gi-oajean.) 

TraTaui  publics  départe  ai  en  taux. —  Algérie.  ~  Cons- 
truction et  rùparalioD  de  bâtimenls  coudées  à 
',  l'agent-TDjer  en  chef.  —  Non-lieu  à  l'application  i 
la  responsabilité  Édictée  contre  les  architectes.  - 
(S.e«r  B,-unie.) 

Travaui  publics.  —  Dommages.  —  Procédure.  - 
(Commune  de  floMv  el  aulrei.) 

Voirie  (Grande).  —  Chemins  de  Ter.  —  Garantie  d'il 
térêts.  —  Compagnie  Puris-Lyon-Médllerranée.  - 
Réseau  algérien. —  Travaux  eiéculëspourle  compte 
d'autres  compagniei.  —  Redevances.  —  Comptes 
d'établissement  et  d'exploitation.  —  {Compagnie 
dt  Lyon.) 

Travaux  publics.  —  Frais  d'expertise.  —  Liquidation. 

—  Compétence.  —  Conseil  d'Etat,  —  Recours  col- 
lectif. —  Parties  ayant  le  même  inlérèt  au  pour- 
voi. —  {Sieurs  Pelilon  el  Bazaine.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  de  fer.  — 
Clauses  et  conditions  générales  du  16  novembre 

1866.   —  (Sieur  l'radines.) 

'ravaux  publics  communaux.  —  Ecole.  —  Architecte. 

—  Travaux  exécutés  excédant  ceni  prévus.  —  Faute 
de  l'architecte.  —  Responsabilité.  —  (Si'euri  Loué 
el  GauU.) 

Travaux  publics.  —  Occupation  temporaire.  —  Fixa- 
tion du  chitTrede  l'indemnité.  —  iSieiic  Gorce,).,.. 
Travaux  publics.  —  Occupation  temporaire.  —  Durée. 

—  Loi  du  29  décembre  1892.  —Question  transitoire. 

—  Terrain  occupé  antérieurement  à  la  promulgation 

Hb  U  Ini     nnnaoil  H'Flal    —  Rarnnm     — IKiriirrlr 


-  Recours.  —  (Siei 


de  la  loi.  —  Conseil 

Lareinly-Tholozan.)      

Voirie  (Grande).  —  Permission  de  voirie.  —  Pose  de 
[11b  électriques  au-dessus  du  sol  d'uno  route  dépar- 
tementale. —  Demande  d'autorisation.  —  Compé- 
tence, —  {Sieur  tl  dame  de  ta  Roche-Aymon  ) 

Voirie  (Grande).  —  Chemins  de  Ter.  —  Concession.  — 
Interprétation.  — Compétence.  —  {Compagnie  d'Or- 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  de  fer.  — 
{Sieurs  Laehenaud  frères.) 

Travaux  publics.  —  Occupation  temporaire  el  extrac- 
tion de  matériaux,  — (Sieur  de  Lareinly.) 

Voirie  (Grande).  —  Contravention,  —  Canal  de  navi- 
gotioD.   —  Interception    d'une  écluse.   — Frais  du 
procés-verbal.  —   Absence   d'amende.    —  {Mi 
de»  travaux  pxtblics  contre  sieur  liateau.)... 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte.  — 
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iii;atiù.*  des  matiëbes 


■       IPJ 


«  des  ArrëU  du  Conseil  d'État. 


de  Paris.  —  llfltel  de  Ville.  —  {^ieur  Veriiaiid  contif 

Ville  de  Parit.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Décompte. —  Marche 

couvert.  ~  Forrait.  —  {^ieur  lj3nne$.) 

I  Travaux  publies  communaux.  —  Hiiei    et  places.   — 
'     Modifications  aux  accès.  —  Compensation  de  plus- 
value.  —  (Commune  de  Nogeitl-tw-Murne.) 

I  Voirie  (Urande].  — Itoutc»  nationales.  —Contraven- 
tions. —  Ministre  des  travaux  publics  contre  Cou- 


-  (.Sie. 


,rd).. 


n  r(-gie.| 


!  Travaux  communaux.  —  Uécompte.  —  Ûisc  e 

I     —  ( Ville  de  Sice  contre  aieur  Ai-metin.) 

:  Travaux  publics  communaux.  -~  Uùcompte.  — ■  Ctie-I 
1  niins  vicinaux.  —  Clauses  et  conditions  (^néralesj 
':     du  (i  décembre  18*0.  —  (Commune  lie  f>au^e  contre 

l      sieui-  Fai're-I V 

;  Travaux  publics.  —  Occupation  temporaire. —  Eiper- 

i      lise.  —  (.Sieur  Furllei-  conti-e  sieur  dHespel.) W 

i  Voirie  (Grande).  —   Itues  de   Paris.    —  Hauteur   des> 
-  Uécret  du  23  juillet  1881.  —  Qualité 


pour 


ur  Vil 


t.),. 


\  Travaux  publics.  —  Uécomple.  —  Canaux  de  naviga- 

[     tion.  —  [Sifura  Védrine  el  Rigoux.) 

I  Travaux  publics.  —  DiiminaKes,  —  Chemina  de  fer.  — 
1     {i^ietirs  du  Rïtierl.  Enot  et  aulrea  conife  la  Contpa- 

I     unie  de  l'Ouest',  de  Lyon,  ville  de  Limoges.) 

j  Voirie  (Grande),  —  Ports  maritimes.  —  AmarraRe  de 
'  bateaux  formant  entrave  à  la  navifiation.  — Contra- 
{.Vinisli      ■      ■ 


■«,-  Un- 


«.).. 


Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Poissonnerie  des 
Sables-d'Olorine.  —  (  Ville  des  Sables-d'Olonne.). . . . 

Travaux  publics.  ~  décompte.  —  Cahier  des  charge; 
du  li  décembre  1810.  —  {P,-éfet  de  fAin  contre  sîeiii 
Idigael.) 

Travaux  publics.  —  Décompte  accepté  ;  travaux  sup- 
plctiieiitaircs  non  juslilk'a.  en  dehors  de  ceuiportés 
au  décompte  supplémentaire.  —  (Sieur  Ductos 
ronlre  cummane  de  Laberfjemeiil~les~!>eui 

Travaux  publics.  —  DomiiiaBes.  —  Mines. 
préfectoral.  —  l'Érlmètre  interdit  à  raison 

nase  d'un  chemin  de  fer.  ~  Compagnie 

naire. —  Droit  s  indemnité.  —  Iledevances  Iréfon- 
cii'te».  —  {l'oiiijtat/nie  de  Lyon  el  autres  conlii 
divers.) 

Travaux  publics.—  Captage  île  sources  par  une  ville. 

-  Uontmages  aux  usines,  —  Syndicat  des  usiniers. 

-  Capacité  pour  a^ir.   —  Procédure.  —  Requête  : 


-  ArrJlê 


TABLE    CHRONOLOGIQUE. 


INDlCATtON  DES  MATIÈRES 


I      noms  el  doiniciles  des  demandeurs.  —  lDdemnit6a. 

I  —  ConsiaUnce  légale  de  l'usine.  —  Kiparlise,  — i 
{Ville    de   Umoqes   eonti-e  Si/ndicnl    da    l'inconel] 

\     lieiirt  liailin  du  fuy-Tùon  ef  aulre*.] IV 

!  Travaux  publica.  —  Doinaiaf^a.  —  Syndicat.  —  Hes- 
i      pORBiibililé.  —  (Syndical  an  canal  de  <:iij:ac-l,e»pi-', 

I     gnanconlre  commune  de  F lettry.) \ 

Travaux  publics.  —  Chemin  de  fer.  —  Décompte.  — 

i      {Hieiir»  MeyrueU  et  Ribol.) V 

.  Chemins  de   fer.  —  Décompte.   —   {Hinisb-e  des  Ira- 

i  Travaux  publics.  —  Occupation  temporaire.  —  Oom- 
.      iDaeei  causËi  à  la  propriété  ocnipée.  —   (Sieur  La- 

poile.) \ 

Voirie  (Grande).  —  Contravention.  —  Fouilles  prati- 
quées à  moins  de  10  métrés  d'une  liKne  de  che- 
min de   fer.  —   Prescription.  —  Amende.  —  {Sievr 

Piquet.) V 

Zone  frontière.  —  Travaux  exécutas  sur  un  chemin 
mitoyen  entre  la  Franre  et  la  Helgique.  —  Avis  de 
la  commission  miite  des  travaui  publics.  —  (Siew 

Lemaire.) V 

Cours  d'eau  non  navigables  ni  tlottables.  —  Délimi- 
tation. —  Arrêta  prèrectoral.  —  Excès  de  pouvoir. i 

—  {fieur  de  Pomereu .  ) V 

Travaux  publics.  —  Compétence.  —  Double  degré  de 

Juridiction.  —  Recours  pour  excès  de  pouvoir.  - 
Canal  d'irrigation.  —  Levée  de  séquestre.  —  Mise  e[ 
demeure.  —  {^ieur  l'iarnier.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  {Ville  de  Lorkn 
eoHire  héeitiert  Lapne.) 

Travaux  publics.  —  Résiliation.  —  Augmentation  d'ui 
'  sixième  de  la  dépense.  —  Kaptiurt  des  ingénieurs. 

—  Co  ni  m  unir  al  ions.  —  iSienr  l'olicand  conire  ?  ~ 
dicat  de  Piqae-i'ierre.) , 

Travaux  publics.  —  Mise  en  rf'tlie.  —  Arrêté  de  n 
en  demeure.  —  Nombre  des  ouvriers  sur  les  chan- 
tiers.^ (.*'Poi/cani/cnnfis%n<iicairfeP/Ytie-/'ie 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Indemnité.  — 
cédure.   —   Conseil   de  prêrecture.   —  Conclus.   .. 
déposées    à  l'audience.    —    {Compagnie   d'Orléans 
conire  lieur  ColUn.) 

Travflux  publics.  —  Chemins  de  fer.  —  Décompte.  - 
Clauses  el  conditions  sënérHiCH  du  16  novembre  I861 

—  {Sieurs  Hévàllac  el  Dardct.) 

Travaux  publica.  —  Chemins  de  fer.  — -  Décomple.  - 

Clauses  et  conditions  générales  du  16  novembre  IN66. 

—  {Sieur  Bordai».) ' 

Travaux  publica  communaux.  —  Lycée.  —  Décompte. 

—  {Sieur  BayU  contre  ville  de  i.ap.) 


LOIS,   DECRETS,    ETC. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


si  II 


Svile  det  A 

Travnui  publics  con 

—  l>ècouiple.  —  (S 

de  Bitsl.) 

Trnvaui  publics  i 

tioi)  d'esu.  —  Domiuages 

Huchant  tl  Amy.] 

Travaux  public i 


(s  du  Conteil  d'Élot. 


-  Alpépîe.  —  Dislribu- 
i  DSioes.  —  (Con---'- 


Travaun  d 


-  Rues  et   places.  — 

sxhaussemeDt  de  la  rue  et  élablUseoieol 
ij  n'ayant  ni  augmenté  l'buoiïdité  des 
immeubles,  ni  rendu  les  accè£  plus  diMclIes  :  '- 
demnité   refusée.   —   (Sieui-  Pwjoo-Ptghatt    con 

Commune  de  Lahoulan,  Botsu-I'yrénéei.) 

Travaux  publics.   —  Dommages.  —  Compétence. 
"■■-  -s  FalgaifoUe,  l'rat  et  Giraud.\ 


iïière  d'Ourca.  —  Ville  de  Pari».  — 

S  s  et  lau  carde  ment.  —  Dommages 
espoDiabilité  de  la  ville.  —  {UUe\ 
tieurs  Leinoine.  Beauforl  el  autres.)  Y 
iBvigsbIes  ni  flottables.  —  Canal  de 
>usé  de  main  d'homme.  —  Curage. 
—   t-uuvuir  uu  préfet.  —  Nécessité  du   curage.  — 
.■«/«Kl-  CaumonI  de  ta  Force,  dame  île  Raigecourt, 

lieura  Lappf  et  Gartteron.] V 

ivaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins  deifer.  — 

."■VeHi"  Cradenaire.) '' 

lubliCB.  —  Décompte.  ^  Génie.  —  Fort. — 


dév 


Tra' 

Travaux  publics.  —  lîoaoraires  d'experls,  —  Êvaîaa- 
du  conseil  de  préfecture  contestée  :  rejel.  - 
,   ....rYvert.) 

Voirie  (Crandej.  —  Hiïiéres  navigables.  —  Domaine 
public.  —  Plantations  établies  sur  ur 
ceptiblc  d'^Ire  découvert  parles  eaui  d'une  rivière 
navigable  coulant  ft  pleins  bords  avant  tout  débor- 
dement :  contravention;  condamnation  k  la  sup- 
pression de  ces  plantations.  —  [$ieur  Toslain  ' 

Travaux  publiCB,  —  Dommages.  —  Adduction  d'i 
—  Moulins.  —  Perle  de  force  motrire.  —  Respon- 
sabiliti^.  —  Action  en  garantie.  —  Double  degrt  de 
juridiction.—  Krais  d'expeKise.  —[CnmpagnU <jéné- 
i-atedenEauxet  Vilietie  Uouencoatre h^riliertCai-on.)  ' 
'  Communes.  —  Gnx.  —  Concessionnaire.  —  Contesta- 
tion» avec  une  compagnie  d'éleclricilé.  —  (kimpé- 


TABLE    CHRONOLOGIQUE. 


INDICATION  DES  HATIËRES 


tence.  — .iDstallatiaoB  de  fila  électriques  sur  la  voi 

Subijque.  —  Avis  favorable  du  Conseil  municipal.  - 
eipoQsabilité  de  I»  ville.  —  {Sociélé  du  Ga:  d 
Saint-Amand.) 

Communea.  —  Luiniére  électri([ue.  —  Inilallatioa 
■ur  la  grande  voirie.  —  Retrail  d'autorisation.  - 
Pag  d'excÈH  de  pouvoir.  —  ySociêlédu  Ga:  dt  Sain, 
Amand.) , 

Travaux  publics  communaux.  —  Décret  dëclaratir 
d'utilité  publique.  —  Uélni  iniparti  au  concesiion- 
uaire  pour  9'en  prévaloir.  —  GaranUes  financières, 

—  Insuffisance  alléguée  par  la  ville.  —  Réclama- 
tion du  concessionnaire  devant  le  conseil  de  prérec- 
ture  —  Tardiveté.  —  [Kieur  et  deiaoiaelU  BéUton 
contre  Ville  de  MaraeiUe.) : 

Travaux  publics.  —  Uoniitiages.  —  Dérivation  d'u: 
urs  d'eau.  —  Corrosions.  —  Procédure.  —  Con 
il  d'Etat.  —  Double  detîrÉ  de  juridiction.  —  ((.'ow 

gnie  de  Lyon  contre  sieur  Terrier,) 

Travaux  publics.  —  D. compte  — Chemins  de  fer. - 
Dommages.  —  Kesponsabilité.  —  Ckimpétence.   — , 
Chose  jugée.  —  {Ministre  des  Iravauj-  publics  contre 

veuve  Jarffuel.) \ 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages.  —  Rues 
et  place».  —  Couverlore  d'un  ruisseau.  —  (Sieur 

Delnaud  contre  l'ilte  de  Dordeauj-.) \ 

Travaux  publics.  —  Dommages  aux  usines.  —  Fleuves' 
[     et  rivières  navigables.  —  Diminution  de  force  mo- 

!     trice.  —  [Sieur  François.) , |  V 

'  Voirie  (Grande].  —  Kleuves  et  rivières  navigables.  ~  i 
Luire.  —  Déversement  de  résidus  industriels.  — 
Contravention.   —   {Ministre   des    ti-avaux   publics 

contre  lieur  Boutin-Douaud.j \ 

Voirie  (Grande).  —  Canaux  de  navigation.  —  Contra- 
vention. —  Interception  du  passai  dans  une  écluse. 

—  Frais  du  procès -verbal.  —  Absence  daraende.  — 
(Minialre  des  travaux  publics  contre  Us  époux  Fiat,)  V 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Routes  nalionales.i 

—  Clauses  et  conditions  générales  du  16  novembre 
1886.  —  {Ministre  des  Iravaiti  publics  conti-e  le  siev- 
Blanc.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Chemin  de  fer.  - 
Souterrain.  —  {Sieurs  Hickard  et  Varïgard,  Poy, 
contre  dame  de  Saint-Marcel  et  sieur  Larrin.) ' 

Travaux  publics. communaux.  —  Dommages.  —  Cop- 
iage de  sources.  —  Dommage  aux  usines.  —  Carac- 
tère de  travaux  publics.  —  Compétence.  —  {Ville 
de  Caen.) 

Voirie  (Grande).  —  Cheiiiin  de  fer  d'intérêt  local. 
Acte  de  concession.  —  Interprétation  sur  renvoi  • 


LOIS.    DECRETS,    ETC. 


indh:atiûn  des  matières 


Suite  des  An-éli  du  Conitîl  d'Élat.  \ 

'aulurilé  judiciaire.  — GompÉtence.  —  (Sieurs  Gouie 
!t  Ali^.iy»dics  dt  la  faillUe  de  la  Société  de  Saii\ 
i  Gué,  contre  <;oiuaii$  Brasseur.) V 

Travaux  publics.  —  Dommages  à  une  mine.  —  Ri- 
-'ère  navigable.  —  Barrage.  ~  (Uinislre  des  Ira-. 
_   ux  publics  contre  sieur  Gaieliier.) V 

Voirie  (Grande).  —  Port  maritime.  —  Contravention,! 

-  Gnt  de  cnri'nage.  —  Recours  incident.  —  Amende.! 

-  Arrêté  prffecioral,  —  Signature.  —  Délégation.' 

-  {Compagnie  des  Apparaux  du  Havre.) ,  V 

TraTauï  publics.  ~  Expertise.  —  Honoraires  d'experts. 

—  Liquidation,  —  Compétence.  ~  {Sieur  Bongar-] 


n.).. 


Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Faillite.  —  [.Wi- 
niatre  des  travaux  publics  contre  le  sieur  Auray.), .  ■ 

Travaux  publics.  —  Génie.  —  Décompte.  —  Clauses 
et  conditions  génûralea  du  '25  novembre  IS76 

Travaux  publics  départementaux.  —  Cticmins  de  fer 
d'inlérèt  local  et  Vraroways.  ~  Subventions  et  offres 
de  concours  des  communes.  —  Conditions.  —  (Com-I 
mânes  de  Geni-ay  et  Latoye.) 

Voirie  (Grande).  —  Fleuves  servajit  d'accès  &  des  ports  | 
maritimes.  —  Gironde.  —  Vavire  échoué.  — Contra- 
vention. —  Mode  de  libération.  —  Abandon  du  na- 
vire. —  {Ministre  îles  travaux  publics  contre  sieurs 
Caillot.  Saittt-l'ierre  et  t'rorilola.) 

Travaux  publics,  —  Concession.  —  Canal.  —  Change- 
ment au  devis.  —  Réception  dtllniti''  -"■-■ 
Extinction  des  ohligatr"- 


Idil 
iOît 


-  Fin  de  II  _._ 
lions  du  concédant.  —  ReieL 
Sombre  fruniaise  canalisée.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemin  de  fer.  — 
Clauses  et  conititioDs  Kénérales  du  16  novembre  1866. 
—  {Sieui'3  Pages  et  CYiabas-^us.) 

Voirie  (Grande).  —  Cours  d'eau  navigables  et  floi- 
tables.  —  bélimitatïon.  —  Chemins  de  fer.  —  Zone 
de  prohibition.  —  {Sieurs  Itoîssei-ie  et  Huchet.) 

Communes  —  Chemins  vicinaux.  —  Actes  de  classe- 
ment. —  Commission  dénarlementale.  —  Inlerprf'- 
talion  snr  renvoi  de  l'aulorilé  Judiciaire.  —  Appel 
au  Conseil  général.  —  Compétence.  —  Recours  pour 
excès  de  pouvoir.  —  Dépens,  —  {Commune  de  Mosset.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Digue  contre  la 
..._!!_.      _  p.ifherie.  —  {Compagnie  des  " 


Tra' 


lins  du  Midi.)  . , 

publics.   —  Dommages. 
lUlre  ■'ieur  Peyrard.) 


{t'o>npagnie  de 
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Grande  TOirie.  —  Contravention.  —  Canal  de  naviga- 
tinn.  —  AbseDce  d'amende.  —  Voirie  maritime.  - 
RiTace  de  la  mer.  —  Eïtraclion  de  galels.  —  Chi 
min  de  Ter.  —  Contravention.  —  Plantation  le  long 
de  la  ligne.  —  [Minûlre  dw  travauj:  publia  ' 
aut>-es.j 

ConQits.  —  Travaux  publics.  —  Daruroages.  —  Ou- 
vrage iromplémentaire.  —  Caractère  de  Uravaui  pu- 
blics. —  Compétence.  —  (Pâme  Larinitv  contre  Syn- 
dicat du  canal  de  Gignac.) 

Communes.  —  Chemins  vkiDaux.  —  ÛEurpation. 
Assiette  du  chemin  non  délimitée.  —  {Sieur  Fercot- 
Lefort.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Procédure.  —  _.. 

Eert  remplacé  faute  d'a.voir.  malgré  les  démarches 
liles  auprès  de  lui,  procédé  à  l'eiperlise  qu'il  avait 
accepté  de  Taire.  —  \Sieur  Bizien.) ' 

Travaux  publics,  —  Chemins  de  fer.  —  Décompte. 
(Ministre  des  travau:r  public»  contre  sieurs  Coude 
iMjnarre  el 'Beaière.) . 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Clauses  et  oondi- 
tions  générales  du  16  novembre  IS66.  —  Article  49  : 
Retard  dons  les  paiements  ;  résiliatiim  avec  indem- 
Dilé  refusée.  —  {Sieur  Bajolol.) 

Travaux  publics.  ~  Ports  maritimes.  —  Subventions 
el  oITres  de  concours.   —  Port  de   Saint- l-ouis-di 
HhOne.  —  {Sieur   Hardon  et  Compagnie    du   port 
Sainl-lMuis-du-llhâne.) 

Travaux  publics.  —  Dommages  aux  personnes.  — 
Accident  de  travail.  —  {Ministre  de  la  Marine  rontr- 
sieur  r.aérard.) 

Travaux  publics.  —  Chemins  de  fer.  —  Dommages.  - 
Extraction  de  matériaux.  —  {Sieur  Chaatenet  coulr: 

Travaux  pn'blics.  —  Chemin  de  Ter  d'intérêt  local.  - 
Funiculaire.  ~  Dommages  (tassements  et  mouve 
menis  dans  les  murs).  —  (Sieui-  Morellel.) ... 

Travaux  publics  communaux.  —  Rues  et  places.  — 
Décompte.  —  {Ifïeurs  Fournis  contre  commune  de 
Saint-Mato.) 

Travau:<  publies  communaux.  —  Dérivation  des  eaux 
en  vue  de  ralîmcnlalion  des  villes.  —  Dommages. 
—  {Dame  d'Espous  el  auti-es  contre  ville  de  Mont- 
pellier.}  

Voine  (Grande).  —  Chemins  de  fer.  ~  Contravention. 
I  —  {ministre  des  travaux  publics  contre  sieurs  Ar- 
naud et  Destouckes  el  Ma:elin.) i 

Travaux  publics.  —  Travaux  du  génie.  —  Déchéance 

quinquennale.  —  Point  de  départ.  —  Preuve  de  lai 

,     noIiScatiOB.  —  Article  70  du  cahier  des  clauses  et: 


LOIS,   DECRETS,   ETC. 


DES  MAKËRES 


'  lies  An-éis  du  C 


!fii  dl 


conditions  générales  du  23  novembre  l< 

Mercier.) 

Travaui  publias.  —  Dommages.  —  Con 
Acsponsabilité  des  communes  résultai 

Sligencc  du  maire.  —  Travaux  de  ait 
jtualion  de  l'immeuble;  pas  d'indem 
résultanl  de  ta  rumée  des  machines  i 
évaluation  de  l'indemnilé.   —  {Sieur  G 

Communes  —  Chemins  vicinaux.  —  Se 
Permission  de  reconstruire;  silence  di 
ciinslruclioD  sans  autorisation  :  proc 
contravention  transmis  au  juge  de  paii 
fet  :  recours  direct  au  Conseil  d'Et&l  ;  re, 
Oemonfle.) 

Communes,  —  Chemins  vicinaux.  —  Usurpation.  — | 
Limites  non  déterminées.  —  Relaxe.  —  (Sieur, 
Mugael .) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  {Sieur  Vemaudon.).] 

Travaux  publics.  —  Décomple.  —  Chemins  de  ter.| 

—  Dommage»  résultant  pour  un  entrepreneur  de 
la  présence  d'un  autre  entrepreneur  sur  se*  chan-| 
liers.  —  Indemnité;  bases  de  cette  indemnité.  — | 
[Ministre  îles  travaux  publics  contre  sieur  Mande-] 

Voirie  (Grande).  —  Chemins  de  Ter   d'inlér&t  local  : 

Eouvoira  du  Conseil  général;  établissement  tlesta- 
ous  nouvelles;  capital  de  premier  établi  «sèment 
nxé  à  Torfait;  imputation  de  la  dépense:  exécution 
des  travaux  sous  réserves  :  pas  d'acquiescement.  — 
(Société  lie  conslruclioH   des  BalignoUes.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Fossés  des  routes 
ferrées.—  Curage. —  Compétence.  —  (Sieur  Dali- 
dou  conli-e  VEIal.j 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Uénie.  —  CJausea 
cl  conditions  générales  du  Î5  novembre  1876.  — 
(Miniat)t  de  la  guerre  contre  faillile  du  sieur 
l'aume.) 

Travaux  publics.  —  Chemins  de  Ter.  —  Dépari  entent. 

—  Subventions  et  offres  de  concours.  —  (Minislre 
de»  travaux  publics  contre  ileporlemtnt  des  Côtes- 
du-Sord.) 

Travaux  publics  communaux,  —  Digue  ;  promenade  ; 
subvention!!  et  offres  de  concours. —  (Sieu™  Patmels 
et  Ileliacker  contre  commune  île  Rosenilacl.) 

Voirie  (Grande;.  —  Chemins  de  fer  d'intérêt  local.  — 
Garantie  d'intérêts.  —  Agrandissement  de  gares.  — 
Augmentalion  du  caoital  priinilir  de  premier  éta- 
blissement, —  Conieil  de  prcfecture.  —  Compétence. 


TABLE   CHRONOLOOIQCE. 


.. B  sujciion  impreTue.  — 

AbandoD  des  chantiers.  —  Mise  en  régie.  —  Bëiro- 

iarilé.—  {Sieur  Gonlran.) 

TravauiH  public».  —  Reconstruction  d'un  ponl  par 
l'Etat,  à  la  auite  de  la  dérivation  d'un  chemin 
vicinal  Décesiitée  par  la  construction  d'un  chemin 
de  fer,  —  Prétendus  vices  de  conslroction  allégués 
par  la  commune  intéressée.  —  Dommage  purement 
âveatuel.  —  Rejet  de  la  demande  d'indemnité.  — 


LOIS,    DECHETS,   ETC. 


■'oirie  (Graode).  —  Chemina  rie  ter  ite  l'Est.  —  Coq* 
veotions  de  1863.  —  Caisse  des  anouités.  —  Cou 
TentiondelBGS.  —  CoQipted'e^iploitation.'- Dépense 

justiHëes.  —  (Compagnie  de  l^al.) 

9  juillel      Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Cahier  des  clauses 
■  "  iditions  générales  du  1  mai  1857;  travaux  do 
—  (mntatretlelaguerreconIl'eneitrLapet/re.). 
16  juillet    Travaux  publics.  ~  Chemins  de  fer.  —  Décompté. 

(Sieur  Dii/ioaclaril.) 

Travaux  publics.  —  Ports  maritimes.  —  Concessioa. 
—  (l'ompai/tiie  des  dock»  et  enlrepôls  de  Maneiile.) 
'oirie  (Grande).  —  Fleuves  et  rivières  navigable».  - 
Coupes  d'osier.  —  Contravention.  —  Procédure.  - 

Conseil  d'Etat.  ~  (Sieur  Abroboc,) 

navigables,  —  Taxes  de  curage.  - 


{S, 


y  Paye 


Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Modillcations  aux 

S  révisions  du  projet;  règlement  d'après  les   bases 
Il  marché,  nonobstant  ces  niodiflcatioos. —  [^:' 
Chaussegros.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Intérêts.  —  Point 
de  déport.  —  (Sieur  Darmal  ) 

Travaux  publics.  —  Dommage.  —  Voie  terréi 
Trauchée.  —  Tarissement  de  puits.  —  Tréfonds.  — 
Droits  du  propriétaire.  —  Jury  d'expropriation.  — 
Décision.  —  Application.  —  Expertise.  —  Convoca' 
tion  des  parties.  —  (Minitli-e  de*  travaux  publia 
contre  sieur  Martin-Jouet.) 

Travaux  publics.  —  Dommages,  —  Voie  ferrée.  — 
Expériences  scientiûques  :  gène.  —  Procédure.  — 
Conseil  de  préfecture  :  Expertise  nouvelle  non  obli- 
gatoire. —  Concltisions  des  parties  :  analyse.  — 
(Sieur  d'Aibadie  contre  Compagnie  du  Midi.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Immeubles  mis  en 
— '-e-bas.— Plus-value. —  Perte  de  loyer  et  de  clien- 
.   —Frais  d'expertise.  —  {Commune  drr  Courian.). 

Travaux  publics,  —  DommaRe.  —  Tierce-expertise.  — 
Lois  des  ISKeptembre  1807  et  22  juillet  1S89.  — 
Question  transitoire,  —  Frais.  —  (Sieur  Moudon.) . . 

Voirie  (Grande).  —  Rues  de  Paris.  —  Contraventions. 
—  Servitude  de  reculement.  —  Maison  retrancbable 
pour  moitié.  —  Trnvaus  non  fort  atifs.  —  Construc- 
tion et  pans  de  bots.—  [Sieurs  Yveaei  Vignaudon,). 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemin  de  fer.  — 
es  et  conditions  générales  du  16 novembre  1866. 
ieurs  Couderc,  Lamarre  et  lleniére.) 
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DATES 

des 
dèeîsioD  s 

1897 

6  août 

Id. 
Id. 

7  août 

Id. 
Id. 

Id. 

Id. 

IS^noT. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Id. 

Id. 

3déc. 

Id. 
10  déc. 

Id. 


Communes.  —  Chemins  ruraux.  —  Commission  dé- 
partementale^  affectation  à  l'usage  public.  —  Re- 
connaissance. —  {Sieur  Bazin.) 

Travaux  publics.  —  Dommages  causés  par  la  dévia- 
tion d'une  voie  ferrée  pendant  la  réfection  d'un 
tunnel.  —  {Compagnie  des  chemins  de  fer  du  Midi). 

Travaux  publics  communaux.  —  Architecte.  —  Avis 
techniques  donnés  à  une  Commission  municipale. 

—  Pas  d'honoraires.  —  Simple  indemnité.  —  {>ieur 
Resséjac  contre  ville  de  Toulouse.) 

Communes.  —  Chemin  de  grande  communication  ; 
fixation  des  limites:  Enquête.  —  Conseil  général. 

—  {Sieurs  Barrois  et  Bonaparle-Wyse.) 

Communes.  —  Chemin  rural  :  ouverture.  —  Com- 
mission départementale:  Recours.  —  {Sieur Grillef.) 

Travaux  publics.  —  Chemins  de  fer.  —  Décompte.  — 
{Ministre  des  travaux  publics  contre  sieurs  Adoue 
et  Vergé.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Rupture  d'une 
digue.  —  {Compagnie  de  Lyon  contre  Syndicat  des 
eaux  de  Saint-Denis-du-Sig.) 

Voirie  (Grande).  —  Route  départementale.  —  Maison 
sujette  à  reculement  pour  une  faible  partie;  tra- 
vaux confortatifs  ;  contravention. —  {Ministre  des 
Iravatu:  publics  contre  sieur  Sottin.) 

Voirie  (Grande).  —  Rivières  navigables  et  flottables. 

—  Arrêté  préfectoral.  —  Règlement  d'eau.  —  Inter- 
prétation. —  Renvoi  de  l'autorité  judiciaire.  — 
Ministre  des  travaux  publics.  —  Compétence.  — 
{Société  Toulousaine  d'Electricité  et  Société  du  mou- 
lin de  Bazacle.) 

Voirie  (Grande).  —  Chemins  de  fer.  —  Algérie.  — 
Compagnie  franco-algérienne.  —  Garantie  d'inté- 
rêts. —  Règlement.  —  Arrêté  ministériel.  —  Re- 
cours. —  {Compagnie  franco-algérienne .) 

Cours  d'eau.  —  Canal  d'irrigation.  --  Engagement.  — 
Acquéreur.  —  Défaut  ae  transcription.  —  Droit 
réel.  —  {Dame  veuve  Ferragut.). .  ^ 

Travaux  publics  —  Construction  d  un  canal.  —  Rési- 
liation d'un  marché.  —  Reprise  du  matériel.  — 
Compétence.  —  Interprétation  des  mots  :  valeur 
vénale.  —  {Sieur  Bord.) ^ 

Travaux  publics  communaux.  —  Réparation  d'une 
digue.  —  (Commune  de  Coursan  contre  sieur  Roger.). 

Travaux  publics  —  Expertise.  —  Honoraires  d'expert 
réduits,  le  rapport  contenant  des  longueurs  et  des 
copies  de  documents  figurant  déjà  au  dossier.  — 
{Steur  Bellom.) 

Travaux  publics.  —  Construction  d'un  chemin  rural 
dans  la  traverse  d'une  forêt  domaniale.  —  Travaux 
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de  recours;  point  de  di>parl:  prorédure;  CodgcU 
de  préfecture  ;  analyse  des  ïoncluaions,  —  {Sieur 
Bedom.) 

Travaux   publics.  —  DomutaBea  —   Acrident   ayant 
entrainé  k  mort  d'un  cheval,  imputable  au  mauv  - 
élàt  de  viabililË  d'une  rue.  —  Indemnité  mise  i 
charge  delà  vi[\e.  —  {l'ille  ile  Houbab:.),- 

Voirie  (Grande).  —  Concession  d'une  voie  Terrée. 
Inexécution    partielle   des    Iraïaui,   —    Droits  de 
l'Etat.  —    Déchéance.   —  Mise   sous    séquestre. 
Faillite.  —  Hai-hat.  —  (Ujnipétence.  —  '■"■—'— 
boulard  H  atiti'it.) 


•un  Sa- 


Communes.  —  Droit  de  stationnement.  —  Cbemin  de 
fer  à  voie  étroite.  —  Concession.  --  Contestation 
entre  une  commune  et  la  Compatis  concession- 
naire. —  Compétence.  —  ICompagnie  dea  fhemins  de 
fer  à  voie  éli-oUe  de  Sainl-Blienne,  Fiemimj,  Bive 
de-Gie,:) 

Dettes  de  l'Etat.  —  Déchéance  quinquennale.  —  {Siear 
Brotiier.  —  Sieui'  Danselle..) 

Travaux  publics.  —  Génie.  —  Réclamations.  —  Délai. 
—  Clauses  et  conditions  générales  du  i"  dé- 
cembre 1881.  —  fSïeuya  Boac  et  iMinbraii.) 

Travaux  publics.  —  Dommage.  —  Compétence  :  expé- 
riences de  pyrotechnie.  —  Dérasement  de  la  place 
d'Arras.  —  Convention  entre  la  ville  et  l'Etat.  — 
(Miiiàli-e  de  la  Guent.) 

Travaux  publics.  —  Occupation  temporaire.—  Indem- 
nité pour  perte  de  récolle  Qxée  par  expert  et  tou- 
chée sans  réserve.  —  Nouvelle  expertise  ordonnée 
et  nouvelle  condamnation  prononcée  à  raison  du 
même  dommage.  —  Annulation.  —  {!^Uurs  Gitle  ei 
Bellet.) 

Voirie  (Grande).  —  Chemins  de  fer  P.-L.-M.  —  Ligne 
de  Lyon-Saint-Clair  à  Sathonay.  —  Construction 
d'une  seconde  voie.  —  Interprétation  du  cahier  des 
charges  du  11  avril  {1151  et  des  conventions  du 
26  mai  1883.  —  {Compagnie  Paria-Liion-Médilerra- 
née) 

Cours  d'eau.  —  Dommages  aux  usines.  —  Modifica- 
tions du  réffime  des  eaux.  —  DiminntioDde  la  fore 
motrice  d'un  moulin.  —  Intérêts.  —  (Sieuri  Lavie 
et  (?•) 

Travaux  nubiles.  —  Décompte.  — -Portes  d'ccluses  du 
canal  de  l'Est.  —  Clauses   et  conditions  générales 

du   16  novembre  186B.  —  [Sieur  Sinpran.) 

urbaine.  —  Ruisseau  séparatif 


Communes.  - 
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DATES 

des 
décisions 

1898 


41  février 

Id. 
Id. 

Id. 


18  février 
Id. 


25  février 


Id. 
Id. 


Id. 
26  février 


4  mars 


INDICATION  DES  MATIERES 


Suite  des  Arrêts  du  Conseil  d'État. 

de  la  voie  publique.  —  Alignement.  —  Propriété  du 
ruisseau.  —  Compétence  de  Tautorité  judiciaire.  — 
(Sieur  Dumont.) 

Travaux  publics.  —  Construction  d'un  barrage.  —  Dé- 
compte. —  Cahier  des  clauses  et  conditions  géné- 
rales du  25  août  1833.  —  [Ministre  des  travaux  pu- 
blics contre  sieur  Malliary.) 

Travaux  publics.  — -  Construction  d'une  route  natio- 
nale. —  Décompte.  —  [Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieur  Mollet.) 

Voirie  (Grande).  —  Canal  latéral  h  la  Garonne.  — 
Echouement  d'un  bateau  dans  une  écluse.  —  Faute 
des  bateliers.  —  Contravention.  —  [Siéur  Caze- 
neuve. j' 

Voirie  (urande).  —  Ville  de  Paris.  —  Droits  de  voirie  ; 
travaux  exécutés  à  la  façade  d'un  immeuble  sans 
autorisation  préalable,  mais  â  la  suite  d'injonctions 
du  préfet  de  la  Seine  pour  péril  imminent.  —  Com- 
pétence. —  Contravention  :  frais  d'expertise  avancés; 
compensation.  —  [Sieur  Dupuy.) , 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Expertise  irrégu- 
lière :  frais.  —  (Sieurs  Moutard  et  nergès  et  dame 
veuve  Bougnol.) 

Travaux  publics.  —  Dommages,  construction  d'un 
barrage  sur  la  Saône.  —  Relèvement  du  niveau  des 
eaux  de  la  rivière.  —  Infiltration  d'eau  dans  les  prai- 
ries. —  Donmiage  non  définitif.  —  Indemnité  an- 
nuelle. —  [Ministre  des  travaux  publics  contre  sieur 
Crozet.) 

Travaux  publics.  —  Construction  de  TEcole  nationale 
des  Arts  et  Métiers  de  Lille.  —  Décompte.  —  Clauses 
et  conditions  générales  du  service  des  bâtiments 
civils  du  10  avril  1877.  —  (Société  des  Ateliers  de 
construction  du  nord  de  la  France.) 

Travaux  publics.  —  Chemin  vicinal  de  grande  com- 
munication. —  Décompte.  —  Clauses  et  conditions 
générales  du  6  décembre  ^870.  —  (Préfet  d'Alger.). 

Travaux  publics.  —  Offres  de  concours  sous  condi- 
tions, conditions  non  remplies.  —  Dépossession  de 
terrain  sans  expropriation.  —  Demande  d'indemnité. 
—  Compétence.  —  [Sieur  Guillaumin.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  (Sieur  Guillaumin.) 

Voirie  (Grande).  —  Contravention.  —  Prescriptîoti.  — 
Appel.  —  Absence  de  détérioration.  —  (Compagnie 
des  canaux  du  Midi.) 

Travaux  publics.  —  Chemin  de  fer.  —  Décompte.  — 
Cahier  des  charges  du  16  novembre  1866.  —  (Sieur 
Soubigou.) , 
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DATES 

des 
décisions 


1898 
4  mars 


1d. 


11  mars 


Id. 

Id. 

Id. 
Id. 

Id. 


Id. 
io  mars 


•'  avril 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Travaux  publics.  —  Génie.  —  Décompte.  —  Déblais 
imprévus.  —  Conditions  d'extraction  extra-contrac- 
tuelles. —  Fixation  d'un  prix  nouveau  après  exper- 
tise. —  (Ministre  de  la  Guerre  contre  sieur  Guillo- 
tin.) 

Travaux  publics.  —  Dommages;  envasement  d'un 
canal  par  des  eaux  industrielles  et  ménagères  ;  res- 
ponsabilité de  la  commune.  —  (Société  du  canal  de 
TEspierre  contre  commune  de  iMnnoy.) 

Cours  d'eau  navigables  et  flottables.  —  Propriété 
située  en  amont  du  pont  de  navigabilité.  —  Déli- 
mitation par  arrêté  préfectoral  de  la  rive  du  cours 
d'eau  au  droit  de  cette  proi)riété.  —  Annulation.  — 
Anticipation.  —  Contravention.  —  [Epoux  Zimmer- 
mann  et  sieur  Jasse.) 

Cours  d'eau  non  navigables  ni  flottables  —  Interpré- 
tation sur  renvoi  de  l'autorité  judiciaire  d'une 
ordonnance  réglant  le  partage  des  eaux  de  la  ri- 
vière «  le  Tarbeauté  ».  —  {Commune  de  Lestrem.). . . 

Travaux  publics.  '—  Chemins  vicinaux  de  grande 
commimication  ;  anticipation  :  démolition  pratiquée 
et  reconnue  irréguliëre  ;  dommages  :  compétence. 
—  [Commune  de  éaint-Chinstophe-en-Brionnais.).. . . 

Travaux  publics.  —  Chemin  de  fer.  —  Décompte.  — 
Gondiiions  générales  du  16  novembre  1866.  —  {Sieur 
Brossier.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommages,  exhausse- 
ment d'une  rue  modifiant  les  accès  d^un  immeuble 
et  le  rendant  humide.  —  Indemnité  due.  —  Fixa- 
tion. —  {Sieur  Rozier.) 

Voirie  (Grande).  —  Chemins  de  fer.  —  Arrêté  minis 
tériel  prescrivant  une  modification  au  nom  d'une 
station.  —  Pouvoirs  du  ministre.  •—  Interprétation 
du  cahier  des  charges.  —  Compétence  du  conseil  de 
préfecture.  —  {Ministre  des  travaux  publics  contre 
Compagnie  du  Nord.) 

Voirie  (Grande).  —  Canaux  de  navigation.  —  Contra- 
vention. —  Amende  non  édictée.  —  {Sieur  Douar.). 

Voirie  (Grande).  —  Chemins  de  fer.  —  Compagnies  de 
l'Est  ^Conventions  des  M  juin  1883  et  18  mai  1886), 
de  rOuest  (Conventions  des  17  juillet  et  10  dé- 
cembre 1883),  de  Paris-Lyon-Méditerranée  (Conven- 
tion du  26  mai  1883).  —  Rapports  financiers  avec 
l'Etat.  —  (Compagnies  de  VEst^  de  l'Ouest  et  de  Pains- 
Lyon- Méditerranée.)  

Marais  (Dessèchement  de).  —  Associations  syndicales 
des  Wateringues  et  des  Moëres.  —  Règlement  des 
droits  respectifs  de  ces  deux  associations  :  com- 

Sétence.  —   Interprétation  de  lettres  patentes  et 
'actes  d'intendants  ;  absence  de  renvoi  de  l'autorité 
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l'AiImmistratioD.  —  Loi  du  29  décembre  189â. 

'Dume  .tfeuiv.) 

Travaux  publics.  —  Dommages  :  exécution  des  travaui 
néreisaires  pour  les  supprimer.  —  (Siéui-  Battaire.), 

Voirie  (Grande).  ~  Chemins  de  Ter  d'intérêt  fanerai. 
—  Construction.  —  Siibvi'nlion  kilométrique  pro- 
mise par  un  département,  rondamn&tion  du  dépar- 
tement à  payer  celte  subvenliou  d'après  le  nombre 
de  kilomètres  exé'iutés,  et  non  d'après  celui  préïu 
au  projet.  —  Uejct  d'objections  tirées  de  ce  que 
l'Rtnt  aurait  accepté  un  cbilTre  forfaitaire.  —{Uépar- 
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1898 

29  avril 
Id. 


Id. 


6  mai 
Id. 
Id. 

Id. 
13  mai 

Id. 


27  mai 
Id. 

Id. 

Id. 

Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


sation  d'expert.  —  (S'iewr  Sélébran  contre  ville 
d  A urillac.) 

Travaux  publics.  —  Chemins  de  fer.  —  Décompte.  — 
{Sieur  Soubigoii.).%. 

Travaux  publics.  —  Génie.  —  Emploi  d'ouvriers  étran- 
H^ers,  —  Menaces  et  violences.  —  Interdiction  des 
chantiers  ft  ces  ouvriers.  —  Atteinte  à  la  liberté  du 
travail.  —  Demande  de  résiliation  de  l'entreprise. 

—  Cahier  des  clauses  et  conditions  générales  du 
17  juillet  1889.  —  (Sieurs  Gille  et  liellet.) 

Voirie  (Grande).  —  Chemins  de  fer  d'intérêt  local.  — 
Traité;  conseil  général;  délibération;  recours.  — 
Chemin  de  fer  empruntant  le  sol  des  voies  publiques  ; 
formes  de  l'enquête.  —  Arrêté  préfectoral  ordonnant 
une  enciuéte  ;  recours.  —  {Sieurs  IHeuleveuU  et  Le 
Borgne}} 

Travaux  publics.  —  Chemin  de  fer.  —  Décompte.  — 
{Sieur  Janel.) » 

Travaux  publics.  —  Responsabilité  décennale  de  l'en- 
trepreneur. —  {Sieur  ffënsson.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Dommage.  —  Chemin 
exhaussé.  —  Accès  rendus  difficiles.  —  {Commune 
de  Fontes,) 

Voirie  (Grande).  —  Chemins  de  fer.  —  {Compagnie 
Paris-lstfon-Médilerranée.) 

Cours  d'eau.  —  Canal  d'irrigation.  —  Association  des 
tenanciers  arrogants  du  canal  de  Dalt.  —  Travaux 
exécutés  par  l'association.  —  Dommages.  -—  Com- 
pétence. —  {Syndicat  du  canal  de  Dalt.) 

Travaux  publics.  —  Régie  prononcée  irrégulièrement. 

—  Retard  dans  la  délivrance  du  compte  de  régie. 

—  Responsabilité  du  chef  de  la  régie  et  de  l'archi- 
tecte directeur  des  travaux.  — Conseil  de  préfecture. 

—  Omission  de  statuer.  —  Chose  jugée.  —  {Sieurs 
Cayron,  Pontié  et  Gélis  ' 

Cours  d'eau.  —  Prise  deau  ;  retrait  d'autorisation.  — 

(Sieurs  d'Estourmel.) 

Chemins    de    fer.    —    Décompte.    —    Désistement. 

—  {Ministre  des  travaujc  publics  contre  sieur  La- 
molte) 

Travaux  publics.  —  Génie.  —  Décompte.  —  Clauses 
et  conditions  générales  du  25  novembre  1876.  — 
{Ministre  de  la  guerre  contre  faillite  Paume.) 

Travaux  publics.  —   Chemin  de  fer  d'intérêt  général. 

—  Déparlement.  —  Subvention  et  olTre  de  concours 
{Ministre  des  travaux  publics  contre  déjmrfement 
de  VEure.) 

Travaux  publics.  —  Chemin  de  fer.  —  Dommages.  — 
{Ministre  des  travaux  publics  contre  dame  veuve 
huran.) 
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39 

Tritv&uK  nublics  comuiunaux.  —  riécompù.  —  Coi 
seti  d'Efat.  —  Recours,  —  Double  degré  de  juridii 
lion.  —  {Situr  Uuponl.) 

Travaux  publics   communaiii.   —    Construction  d'u 
chemin  vieinai   ordinaire.  —  Décompte.  —  Clauses 
et  conditioDs  générales   du   6  décembre  1870. 
(Sieur  Bordais.) 

Travaux    publics  communaux.  —  Dommages,  é 
gissement  d'un  chemin  Ticinal.  —  déversement  de? 
eaux   sur  une    propriété    voisine,    non  indiqué  au 
propriétaire  lors  de  la  vente  du  terrain  nécessaire 
a   I  élargissement  du  chemin.  —    Allocation 
indemnité   spéciale  de  ce   cher.  —  {Dame  Fougère 

Communes. — Chemins  ruraux.  —  Reconnaissance. 
[Sieur  Burdin  tt  !-(ilin$  du  Midi.) 

Communes.  —  Chemins  vicinauj.  — Usurpation.  — 
(Sieur  Ledtiux-Moaie,:) 

Communes.  —  Chemins  vicinaux.  —  UsurpaUon.  ~- 
Limites  non  déterminées.  —  Itelaxe.  ~  [Maire  de  In 
commane  iVOugny.) 

Travaux  publics.  —  Offre  de  concours. —  Décès 
promettant,  —  {Sieurs  Martin  el  autres.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Procédure.  —  Loi 
du  2i  juillet  1889.  —  Tierce- expertise.  —  Question 
transitoire.  —  [Compagnie  de  t'Ouesl  contre  le  tiem 
Jean.) 

Voirie  (Urande).  —Contravention.  —  l^anal  de  Briare. 

—  Dépendances.  —  {Miniaire  des  travaux  publici 
c^„lresieur  Ufètre.) 

Voirie  (Crande).  —  Koule  nationale.  —  Traverse.  — 
.Xli^nenient.  —  Maison  sujette  à  reculement.  — 
Travaux  non  confortatirs.  —  Autorisation  par 
arrMé  préfectoral.  —  Reeours  du  maire.  —   Rejet. 

—  ('.'umniiine  de  yogeiiIsur-Seint) 

Travaux  publics.   —  Dommages,  —  Sources  copiées 

pour   une  ville.  —  Usines.  ■-  Diminulion  de   force 
motrice,  —  Droit  à  indemnité,  —  Question  de  pro- 

friété.   —  [Commune  de   Kotamponl  con'  - 
'iuneral  el  >:o,x>,orls.) 
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DATES 

des 
décisions 

Ï898 
15  juillet 

Id. 

Id. 


22  juillet 
Id. 


Id. 
Id. 
Id. 

29  juillet 
Id. 

Id. 
Id. 

6  août 

Id. 
Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Travaux  publics.  —  Chemins  de  fer.  —  Décompte.  - 
Cahier  des  clauses  et  conditions  de  1866.  —  [Sieur 
Costa.) 

Travaux  publies.  —  Offre  de  concours  sous  conditions. 

—  Interprétatiofi  de  l'offre.  —  (  Ville  de  Fr(^Jus,  Com- 
pagnie des  chemins  de  fer  du  Sud  de  la  France.). 

Travaux  publics.  —  Dommajîes.  —  Adduction  d'eau 
potable.  —  Souterrain.  —  Dépossession  déflnitive 

—  Compétence  judiciaire.  —  (Sieur  Bellon.  Com- 
pagnie générale  des  Eaux  et  la  Société  d'exploi- 
tation du  Ragas.) 

Travaux  publics  —  Associations  syndicales.  —  \Va- 
teringues.  —  Décompte.  —  Conditions  générales  du 
16  novembre  1866.  —  (Sieur  Chevalier.) 

Travaux  publics.  —  Ports  maritimes.  —  Dommages. 

—  Force  majeure.  —  Avaries  éprouvées  par  un 
navire  dans  un  port,  à  raison  de  la  rupture  des 
pieux   d'attaché  de  ce  navire  au  cours  d  une  tem- 

f>éte  exceptionnellement  violente  :  circonstance  de 
orce   majeure.  —  Non-responsabilité  de  l'Etat.  — 
[Ministre  des  travaux  publics  contre   sieurs    Zer- 

nikon  et  Johannesen.) 

Travaux  publics  communaux.   —  Distribution  d'eau 
potable.   —    Projets  nouveaux.  —  Exécution    par- 
tielle. —  Honoraires  d'architectes.  —  (Sieur  Roux). 
Voirie  (Grande). —  Ports  maritimes.  —  Contravention. 

—  Prescriptions.  —  [Sieurs  Provins  et  Belchem- 
bert  et  C'*.) 

Voirie  (Grande).  — Chemin  de  fer  d'intérêt  général.— 
Recours  pour  excès  de  pouvoir.  —  Département.  — 
Tracé.  —  Ministre  des  travaux  publics.  —  (Dépar- 
tement de  VIndre.) 

Travaux  publics.  —  Guerre.  —  Ecole  d'artillerie  et 
SLTsenal.  —  Décompte.  —  (Sieur  Lalecorre.) 

Travaux  publics.  —  Rues  et  places.  —  Ville  de  Paris. 

—  Jury  d'expropriation.  —  Dommages  postérieurs. 

—  (Sieur  Bertrand.) 

Travaux  publics.  —  Canaux  de  navigation.  —  Dom- 
mages. —  (Sieur  Dufwis.) 

Voirie  (Grande).  —  Domaine  public  maritime.  — 
Etangs  salés.  —  Délimitation.  —  (Commune  de 
Madaison  contre  sieur  d'Espons\le  Paul.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Construction  d'un 
fort.  •—  Devis  général  du  1  mai  18*i7.  —  [Ministre 
de  la  guerre  contre  héritiers  Delore  et  sieur  Bar- 
thélémy.)  

Travaux'  publics.  —  Décompte.  —  Construction 
d'école.  —  (Sieur  Bous.) 

Travaux  publics. —  Décompte.  —  Construction  d'un 
lycée  de  jeunes  filles.  —  [Sieur  Brossier.) 


XUMÉROS 


m 
X    S 

■s  .2 

o 
> 


X 


X 


X 


X 
X 


X 


X 


X 
X 


X 


■SSf 


77 
78 


80 
82 


83 
84 
84 

86 
87 

88 
90 

91 

92 
94 
95 


LOIS,    DECRETS,    ETC. 


N  D?^  MATIËKES 


- 

- 

M 

ii 

X 

95 

X 

96 

X 

« 

s 

.91 

-\ 

1» 

X 

101 

X 

m 

X 

m 

X 

lOJ 

X 

103 

X 

108 

X 

110 

Su/rt  lies  An-éls  ,lu  Conseil  <ef:ki 

Travaux  publics.  —  Areliitecle. 
glijieiice   alléguée.    —   ReiiiplnceiiieDl.    —    Rer 
niement  de  projeta    —  Frais  dB  voyages.  —  {Ville 
de  Biignéi-es-ile-l.aclioii,; 

Travail:;  publici.  —  Dommaffes.  —  Conseil  de  pré- 
fecture. —  Compétence.  —  Jury  d'expropriation.  — 
Décision  antérieure.  — RenToi  pour  interprétation. 

—  {Wil le  il'Orléant  contre  de  Buehe^l  el  auli-ea.).. 
Travaux  publics.  —  Dommages. — Diminution  apportée 

ù  la  force  motrice  d'un  moulin  par  les  travaux  de 
construction  d'une  ligne  de  chemin  de  fer:  hUo- 
ralion  d'une  initeninil'é.  ~  {Compagnie  de  Li/o 
conire  Mieur  Caldéron.) 

Voirie  (Crande).  —  Chemin  de  fer  d'inlérft  Local.  - 
Garanlie  d'inlérèt.  —  Etat.  —  Dépnrlemenl.  —  Ri 
tenue  pour  travaux  inexécutés.  —  Recettes.  - 
Uéduclion.  —  {Socîêlf  de  conalriwlion  des  Bal: 
giiollrs  ) 

Voirie  (Grande).  —  Contraventions.  —  Liroc es. verbal. 

—  Notification.  —  Absence  de  citation. —  Décision 
prématurée.  —  {Sieur  l'eîgné.) 

Voirie  (Grande'.  —  Contravention.  —  Rivière  n._  _ 
gable.  —  Ile.  —  Travaux  sur  la  berge,  —  Lit  du 
cours  d^eau.  —  Délimitation.  —  {Mimslre  des  tra- 
raiix publici-  conire  siei.r  Sl-ijal.) 

Cours    d'eau     non    navifcables.   —  Taxe  de  ( 
établie  en  déduisant   les   travaux  inutiles.  —  iSieiir 

riei.j : 

Travaux  publics.  —  Construction  d'écluse»  sur  la 
Mayenne.  —  Préjudice  causé  aux  enlrepreneu 

"  }ngatiiin  des  travaux  due  à  la  faute  de  l'El'al  : 

lité  allouée.  ~~   [Sieurt  Iture  el  Crotnier.) . . 

publics    départementaux.    -  Architecte.  . 

ires.   —  Travaux    d'entretien.    —    Travaux 

neufs.  —   [Dépiieleiiienl  d'Alger  conire  fieur 

Travaux   puiiiics.    —  Domniapes.  —    [nondatio 
Rupture  dégoût.  —  Indemnité.  —  {Sieur MlBalier.). 

Travaux  publics.  —  Dommages.   —  Inondation  d' — 
propriété   par  tuile  des  ruptures  d'une  digue  c 
syndical.  ■— (.''i'chi-  HedorlierA 

Travaux   communaux.  —  Couslruclion  d'une  mai 
décompte,  eonleslalion   sur  le  point   de  savoii 
cerlainn   travaux    imprévus   exécutés   par    l'entre- 
preneur renlrcnl  dans  une  ilcs  catégories   figurant 
au  bordereau.  —  Renvoi  à  une  expertise.  —  (.Sien 
Gorijeon:, 

Voirie    (Grande  .  —  Route  nationale.  —  Obsiructio 
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OàTES 

des 
décisions 

1898* 
25  nov. 

2déc. 

1d. 
Id. 
Id. 
Id. 

Id. 

9déc. 

Id. 

Id. 

10  déc. 

Id. 

16  déc. 
Id. 

Id. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


d'une  bouche  d'égout.  —  {Sieur  Rémond.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemin  de  fer.  — 
Clauses  et  conditions  générales  du  10  novembre  1866. 

—  (Héri liera  Cassofte  et  sieur  Vrin  contre  Ministre 
des  travaux  publics.) 

Cours  d'eau  navigables  ou  flottables.  —  Domaine  pu- 
blic. —  £!oncession  de  prise  d'eau.  —  Redevances. 

—  Compétence.  —  Recours  parallèle.  —  {Ville 
d'Amiens.) '. 

Travaux  publics.  —  Clauses  et  conditions  générales 
du  16  novembre  1866.  —  Chemins  de  ter.  —  Dé- 
compte. —  {Sieurs  Lacheneau  frères.) 

Travaux  publics.  —  Occupation  temporaire  de  terrains 
agricoles  et  industriels.  —  Briqueterie.  —  {Sieur 
Marcy.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Construction  d'un 
tramway.  —  (Sieur  et  dame  Japiot  contre  Com- 
pagnie des  chemins  de  fer  du  Sua  de  la  France.),. 

Voirie  (Grande).  —  Canaux  de  navigation.  —  Canal 
de  Briare.  —  Convention  passée  avant  le  rachat  du 
canal  par  l'Etat.  —  Validité.  —  Interprétation.  — 

—  {Sieurs  Cosset  et  Venot.) 

Voirie  (Gran4«}-  —  Route  nationale.  —  Comblement 

d'un  aqueout.  —  Contravention  :  amende  ;  frais  de 
procès-verbaî  ;  rétablissement  des  lieux.  —  {Dame 
Vàquier) 

Travaux  publics  communaux.  —  Chemins  vicinaux 
de  grande  communication.  —  Décompte.  —  Clauses 
et  conditions  générales  du  6  décembre  1870.  — 
(Sieur  Fietla.) 

Travaux  publics  communaux.  — Distribution  d'eau. — 
Décompte.  —  Conditions  générales  du  16  no- 
vembre 1866.  —  {Commune  de  Bouguira  contre 
sieur  Pascaud.) 

Travaux  publics  communaux.  —  Rues  et  places.  — 
Dommages.  —  Convention.  —  {Ville  de  Paris  et 
sieurs  Desclers.) 

Conflit.  —  Incompétence  des  deux  juridictions.  — - 
Absence  de  conflit  négatif.  —  {Sieur  Marmel  contre 
Compagnie  du  Creusot.) 

Conflit.  —  Domaine  public.  —  Litige  sur  le  bornage. 

—  Action  possessoire.  —  Fait  n  ayant  pas  un  ca- 
ractère administratif.  —  {Sieur  Mirandol  contre 
sieur  Garrigues.) 

Cours  d'eau  non  navigable.  —  Règlement  d'eau.  — 
Pouvoirs  du  préfet.  —  [Sieur  Theret.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Travaux  de  fortifi- 
cations. —  Génie.  —  Clauses  et  conditions  géné- 
rales du  28  novembre  1876.  —  {Sieurs  Barbaroux .) 

Travaux  publics.  —  Décompte.   —  Travaux  commu- 
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Suite  des  An-Us  du  Conseil  d'État. 


nanx  de  caaalisatlon  d'eaa.  - 

chabon) 

Travaux  publics.  —  Dommases.  —   Rupture  de  l'ap- 

fiontemeni  d'un  bac,  —  Perle  de  locomobile. 
tesponsabitité.  —  Commune.  —  Propdélaire  et  I 
inier  du  bac.  ~  Compétence.  —  (Sieurs  Beiiutrd  ei 
Gabillaud.) 

Travaux  publics.  —  DommaKos.  ~  Cbemin  de  Tci 
dé  parlent  entai.  —  Compagnie  concessionnaire.  — 
Appel  en  garantie  du  département.  —  {Société  géné- 
rale des  chemint  de  fer  économique)!.). 

Communes.  —  Chemms  vicinaux.  —  Usurpation.  — 
Chemin  classé  avec  une  largeur  dÉterminée.  inter- 
prétation ayant  pour  elTet  d'au^tmenter  celte  lar 
SBur.  —  Exci'S  de  pouvoir.  —  [Sieiir  de  Costa  de 
eaui-egard  contre  Fommune  de  Charott.). 

Cours  d'enii  non  cavifrablea.  —  Curage  prescrit  par  le 
préfet.  —  Nouveau  réslement  nécessaire.  —  Excé^  de 
pouvoirs.  —  (Sieur»  de  Martin  et  autres.) , ,,     .... 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemin  de  ter.  — 
Ligne  de  Pouancé  !i  Laval.  —  Cahier  des  charge: 
do  16  novembre  186*.  —  (Sieurs  Chupin.) 

Travaux  pubJics.  —  Décompte.  —  Chemin  de  Ter  d( 
Monlouban  6  Brives.  -  (Sieurs  Faureel  Cliaumont. 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Sous-traitants.  — 
Compétence.  —  [Compagnie  de  Paris-Lyon-Médi- 
tei-ranée .) 

Travaux  publics.  -  Dommages.  —  (Ville  de  RoubaLi- 
contre  sieurs  .illart  et  €'•  et  sieur  Bourdeau.) 

Travaux  publics  comiimnaui.  ~-  Décompte.  —  [S 
DIanchet  contre  pille  de  Decize.) 

Voirie  (Grandel.—  Ports  maritimes. —  Avaries  à 
jetée.  —  {Siear  Bell.) 


Dettes  de  l'Etat.  —  Ports  maritimes,  navires  échoués 
sur  une  épave,  balisage  insurfisant;  faute  ',  respon- 
sabilité; coiopélence.  —    (Sieurs  Haegeatrand  et 

S-Mdehrund.) 

Délies  de  l'Etat.  —  Rivières  navigables  et  llottables. 
l'ort  de  Boulogne. —  Inondation,  —  Faute  des 
agents.—  Hesponsnbililé. —  (Société  des  pi-oduils 
cêiamiijues  et  réfractaiitt  de  Bovlognt-tur-Mer.).. 

Travaux  publics.  —  Chemin  de  fer.  —  Gares.  —  Ave- 
nues dacci's.  —  Maison  en  contre-haut.  —  Dom- 
mages. —  (^ieur  Limon  contre  Ciimpagnie  de  l'Est.] 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Ville  de  Marseille, 
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MTE8 

des 
décisions 

1899 


13  janvier 


20  janvier 


1(1. 


Id. 


Id. 


27  janvier 

Id. 
Id. 

Jd. 
Id. 

28  janvier 


3  février 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


finMinos 


—  Défaut  d'entretien  des  trottoirs  dépendant  du 
domaine  maritime;  indemnité  réclamée  par  la  G'* 
des  docks  concessionnaire  du  port  ;  responsabilité 
de  TEtat  et  de  la  ville:  absence  dédommage  actuel; 
rejet.  —  (€'*  des  docks  de  Marseille.) 

Voirie  (Grande).  —  Tramways.  —  Tramway  établi  sur 
Taccotement  de  chemins  communaux. —  Préfet.  — 
Excès  de  pouvoir.  —  (Commune  de  Savonnière-en- 
Perthois.  ) 

Communes.  —  Eclairage  électrique.  —  Traité  autori- 
sant la  construction  d'un  barrage.  —  Etendue  de 
rengagement  de  la  commune.  —  {Commune  de 
LassaUe .) 

Cours  d'eau  non  navigables.  -^  Irrigation.  —  Absence 
de  règlement  ou  d'anciens  usages  —  Arrêté  préfec- 
toral. —  Excès  de  pouvoir.  —  Association  des  arro- 
sants de  la  Crau  a'Arles.  —  [Canal  d'irrigation  de 
Craponne  et  œuvre  générale  de  Craponne,) , 

Dettes  de  l'Etat.  —  Transaction  subordonnée  à  la  con 
cession  de  chemins  de  fer.  —  Condition  non  remplie. 

—  Désistement  des  actions  intentées  annulé.  — 
{Compagnie  franco- algérienne.) 

Communes.  —  Maire.  —  Pouvoirs  de  police.  —  Bâti- 
ments menaçant  ruine.  —  Démolition.  —  Formalités 
Çréalables.  -^  Procédure.  —  Intervention.  —  {Sieur 
'arral.) 

Travaux  publics.  —  Transaction. —  Interorétation.— 
Compétence.  —  Frais  d'expertise.  —  Qualité  pour 
en  opérer  la  liquidation.  —  (Sieurs  Dinet  et  Mon- 
tnerqué.) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Lycée  de  filles.  — 
{Sieur  Seignouret .  ) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Port.  —  Recons- 
truction d'un  quai.  —  Sujétion.  —  [Sieurs  Hallet  et 
Bord) 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Chemins.  —  {Sieur 
Noguès.) 

Voirie  (Grande).  —  Contraventions.  —  Cours  d'eau 
navigable.  —  Chemins  de  halage. —  Dépôt  de  bois. 

—  (Sieur  Moyal.) 

Voirie  (Grande).  —  Etablissement  d'un   tramway.  — 

Déclaration  d'utilité  publique.  —  Travaux  sur  un 
terrain  communal.  —  Revendication  de  propriété 
par  la  commune.  —  Compétence.  —  Conflit  posi- 
tif. —  (Ville  de  Périgueur  contre  sieur  Lacoste.). . . 
Cours  d'eau  non  navijifables.  —  Canaux  d'irrigation. 

—  Canal  de  la  Vésubie.  —  Compagnie  concession- 
naire. —  Cahier  des  charges.  —  Interprélation  des 
articles  relatifs   à   la  période  d'irrigation.  —  Pas 

•  d'obligation  de    fournir  l'eau   pendant   l'hiver.  — 
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1899  Suite  des  Arrêt»  ilu  Cayueil  d'Étal. 

{Compa^nif  ainrralt  îles  eauJ-  contre  sieur  Michsl.) 
3  rtïrier      Fonctionnaire.  —   Décret   du  37   mni  1897.    —   Rejel 
(l'une    demande    de    conlinualion    des    fonctions 
Jusqu'à    la     délivrance    du     brevet     de   pension. 

—  Mesure  jusliBée  par  l'intérêt  du  service;  pas  d'ex- 
cès de  pouvoir.  —  (.'•ieuj-  Marchai ,) 

Travaux  publics  communaux.  —  Etablissement  d'un 

fuits;  propriété  voisine  asséchée;  dommages,  — 
as  de  Question  préjudicielle.  —  Compétence  du  con- 
seil de  préfecture.  —  (Sieur  B-mnin.) 

i'rocédure,  conseil  de  prérecture,  expertise.  Trais  el 
honoraires.  —  Lit^uidation:  recours  immédiat  : 
recouvrement:  solidarité.  —  (Ville  de  Limoges 
contre  sieui  l'olmas.] , 

Travaux  pulilii's.  —  Génie,  —  Décompte.  —  Intérêt: 
dos  indeiiiniles  allouées.  —Point  de  départ.  — 
Décision  antérieure  du  conseil  d'KIat.  —  Interpré- 
tation, -  {^ieurWieirfié.: 

Travaux  communaux.  —  Construction  d  un  marché. 

—  Malfaçons  dans  la  conrecllon  et  le  mode  de  fixa- 
tion des  lames  de  perstennes.  —Décision  du  conseil 
d'Etnt imposant  leur  réfection.—  Inexécution  de  cet 
nrrflé,  —  Réduction  au  décompte  du  montant  dece 
travail  avec  tnleri^t  du  jour  où  cette  réduction  est 
ordonnée.  —  {}>ieurs  Mortau  contre  ville  deJaigny.) 

Travaux  publics.  —  Occupations  temporaires.  —  Loi 
dii  l(i  septembre  jSU7.  —  Carrière  en  exploitation; 

Sirix  des  nialcriaux.  —  (Sieur  Bernard  i-ontre  sieur 
lourdii, .  ) 

Travaux  publics.  —  Doi-nuage.  —  Tarissement  d'un 

Euits  par  suite  du  perceini'ut  d'un  tunnel.  —  Fixa- 
on  de  l'indemnité  en  prenant  pour  base  les 
besoins  de  l'induilrie  el  de  la  maison  du  proprié- 
taire de  ce  pulls  et  en  tenant  compte  du  préju- 
dice Mibi   depuis  roritfine  des    travaux.  —   (^ieui 

Sirtioimei:,    

Voirie  (Grande).  —  Cliemin  de  fer  d'Intérêt  local.  — 
Déparlemenl.  — Concession  sous  condition.  —  Aban- 
don du  projet, —  Kesponsabililé.  —  (SociéU  de* 
chemins  de  fer  à  intérits  gariintis  conli'e  déparle- 
menl lie  l'Aude.  ) 

Il  février    Curage.  —  Taxe,  —  Ville  de  Saint-Denis.  —  Rivière 
de  Cniuit.  —  tlrdonnnnce  du  21   décembre  IBÏS,  — 

l'sagea.  —  iSieur  Voisine.) 

17  février     Dettes  de  l'Ktat.  —Travaux  publics.  —   Edifices  dio- 
sains.    —   Ministre.   —    Décomptes  partiels. 

leurs  Dauzal.) 

Proci'dure,  —  Conseil  d'Etat.  —  Pourvoi  en 
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DATES 

des 
décisions 


17  février 
Id. 

Id. 


1889 
22  juin 


id. 


20  juUlet 


1890 
il  janv. 


22  mars 


Id. 


9  mai 


il  juillet 


INDICATION  DRS  MATIERES 


MUMiliOS 


—  {Sieuv  Bey  contre  commune  crAssignan.)  ...... 

Travaux  publics    (Communaux.  —  Ville   de  Paris.  -- 

Ecole  pratique  de  laFaculté  de  médecine.  Décompte. 

—  {Ville  de  Paris  contre  les  sieurs  Poulin  et  Triolet.) 
Travaux  publics  communaux.  —  Chemins  vicinaux. 

—  Location  d'une  pompe  à  vapeur  pour  travaux 
d'épuisement.  —  [Sieurs  Beimard  et  Gabillaud 
contre  commune  de  Monétier-AHemont.^ 

Travaux  publics.  —  Décompte.  —  Expertise. —  Hono- 
raires aes  experts.  —  Taxe.  —  Réduction.  —  [Ville 
de  Paris  contre  sieurs  de  Monldésir^  Périsse  et 
Allard.) 

4'  Tribunal  des  conflits. 

1889 

Actes  administratifs.  —  Interprétation.  ■—  Chemin 
vicinal.  —  Redressement.  —  Action  en  réinté- 
grande.  —  Question  préjudicielle.  —  Conflit  con- 
firmé. —  [Sieur  de  Rolland  contre  sieur  Faubet.). . 

Travaux  publics.  —  Chemin  de  fer  de  l'Etat.  —  Marcné. 

—  Superstructure.  —  Conflit  confirmé.  —  [Sieur 
Vergnioux  contre  chemin  de  fer  de  VEtat.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Route  nationale. 

—  Obstacle  à  l'écoulement  des  eaux.  —  Action 
en  garantie  contre  l'Etat.  —  Compétence.  —  Conflit 
connrmé.  —  [Sieur  Moulin.) 

1890 

Travaux  publics.  —  Compétence.  —  Etablissement 
d'un  chemin  vicinal.  —  OtTre  de  concours  en  ter- 
rain. —  Dommages.  —  Conflit.  —  [Sieur  Veil 
contre  commune  de  Bône.) 

Travaux  publics.  —  Communes.  —  Cautionnement.  — 
Saisie-arrètparradministration  de  l'enregistrement. 

—  Question  préjudicielle  d'interprétation  du  cahier 
des  charges.  —  Sens  clair  et  précis.  —  Conflit 
annulé.  —  [Sieur  Teillard  contre  administration  de 
V  enregistrement,) • 

Travaux  publics.  —  Communes.  —  Adduction  d'eau. 

—  Canalisation.  —  Cession.  —  Marché  de  travaux 
publics.  —  Conflit  confirmé.  —  [Commune  de  Cler- 
monl'Fei^rand  contre  sieur  Kuhn.) 

Travaux  publics.  —  Compétence.  —  Dommages.  — 
Fouilles  non  autorisées.  —  Conflit.  —  [Sieur  Lebel 
contre  sieur  Baulf.) 

Travaux  publics.  —  Compétence.  —  Chute  et  bles- 
sures attribuées  au    mauvais  état  et  au  défaut  de 
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1S90 

SuiU  du  Tribunal  des  conpita. 

12  juillet 

7  août 

28  nov. 

29  noT. 

13  déc. 
Id. 

id. 

inléréta  contre  le  liépartemenl  el  la  cotniuuiie.  — 

Il 

II 

II 

II 

II 
11 

11 
11 

107 

\m 

m 

M 

n 

731 

l'Etat  et    UD  cDlrepreoeur.  —  Demande  ea  Dullilè 
par  le  syndic  de  la  faillite.  —  Compétence.  —  Con- 
ilit  négatif.  —Condamnation  aux  dépens  du  deman- 

que  celles  du  dérendcur   soient  également   repous- 
sées.  -  {^yndh  de  La  failtUe  de  tieur  FonlenelU- 

Ventes    nationoles.  —    Inlerprétalion.  —  Domaioe 
ment  un  procès-verbal  de  dêlimilation.  —  Nécessité 
~  {Sieur   Lacombe-Sainl-Michtl  contre  ministre  de 

Travaux  publics.  —  Dépoisession  partielle.  —  Dom- 
mages. —  Actes  admmistratifi,  —  Usines.  —  Elar- 
gissement d'un  ponceau.  —  Compétence.  —  Conflit. 
—  {Veuve  Eslabte  contre  commune  de  Vorey.) 

Conflit  (Procédure  en  matière  de).  -  Arrêt  statuant 

tise  pour    l'évaluation  des  dommages.  —  ConQit 
postérieur.  —  Non-recevabilité.  —  {Sieur  de  Noire- 

Cours  d'eau.  —   Etang.  —  Compétence.  —  Propriété 

—  Police.  —  Conflit,  —  {Scieur  Décampi  contre  CEtatj. 
Tr«vau.\  publics.   —  Marché.  —  Syndicat  d'arrosage. 

—  Inexécution  des  conventions.  —  Compétence.  - 
Conflit.  —  {Sieur  Mir-Ha-n  et  autres.) 

Communes.  — Voirie  vicinale.  —Construction  d'une 
chaussée.-  Itiverain.  —  Dépossession  partielle.  — 
Référé.  —  Diacontinuation  des  travaux.  —  Conflit. 

—  {Sieur  l'aranl  conire  sieur  Ma:aèi-aud.)   

tS92 

1982 

7  mai 

rantie.  —  Compétence.  —   Recevabilité.  —  ConQit 

négatif.  —  (5ieur  Tardif  contre  commune  de  Larmes 

in 
III 

141 

Cours  d'eau  non   navigables.  —  Police.  —  Travaux 
publics.  —   Compétence.  —  Destruclion  d'un   bar- 
rage. —  Action  possessoire  et  en  dommaget-înté- 

TABLE   CHRONOLOGIQUE. 


DES  MATIËHES 


1K93 

Travaux  publics.  — Daramages,  — Travaux  irréaulti 
reineot  autoriséi.  —  Caractère  île  trnïaux  publics. 

—  Demande  d'indemnité.  —  Compélence.  —  [J  ' 
Daboia  et  Sainl'Pire.) 

Travaux  publics.  —  Compétence.  —  Action  en  garan- 
tie. ~  Conflit  néftatif.  —  (Sieur  Detnaud.) 

Conra  d'eau.  —  Assi>cidlion  syndicale.  —  (cession  de 
terrains.  —  Caraclëre  de  l'engai^ement.  —  Question 
préjudicielle.  —  Conllit.  —  {Sieurs  Basiide  frèrti 
conirt  litur  FalgayroUa  et  aulret.) 

Conflit  (Procédure  en  matière  de).  —  Lieu  de  dépfit  i 
l'arrêté  de  contlit.  —L'arrêté  de  conflit  doit,  b peine 
de  nullité,  èlre  déposé  au  grelTe  de  la  juridiclioir 
qui  B  statué  en  dernier  ressort  sur  le  déclinalolre. 

—  En  conséquence,  si  le  déclinatoire  a  été  rejeté 
iuccBssïvement  par  le  Tribunal  et  par  la  Cour 
d'appel,  c'est  au  greffe  de  la  Cour  que  doit  être 
déposé  l'arrête  île  contlit.  —  {Préfet  de  la  Haute- 
Gai^nae.) 

Travaux  publics.    —  Dommages   aux    personnes. 
Elablisaement  dérectueui  d'un  trottoir.  —  Absen 
de   précautions.    —    Compétence.    —    Dépens. 
{Demoiaeile  Birard  contre  ville  de  Toalouse.) .... 


Cours  d'eau.  —  Syndicala.  —  Police  des  eaut.  —  I 
pétence.  —  Conflit.  —  [Préfet  de    Vauclvtt  contre 
syndical  du  canal  de  Cabedan.] 

Travaux  publics.  —  Communes.  —  Adduction  d'ei 
de  sources.  ~  Autorisation  irrégulière.   —  D( 
mages.  —  Compétence.  —  Conflit.  —  (Sievrde  Gaaii 
contre  hoêpîeei  de  Bagnolt  ) 

Travaux  publics.  —  Enclave.  —  Passage.  —  Garantie 
—  Dommages.  —  Compétence.  ~  Conflit.  —  {Sieui 
Btdor  contre  aieur  Hervé  et  l'Etat.) 

Travaux  publics.  —  Dommages  aux  personnes.  —  Eta 
blissement  défectueux  d'appareils  à  gaz.  —  Ecole 
nationale.  —  Compétence.  —  Conllit.  — [Sieur  Lo>- 
'"■.) 

Travaui  publics.  — Dommages.  —  Chemins  de  fer; 
bruit  et  fumée,  —  Compétence.  —  [Sieur  Slracl- 
mann  contre  compaqnie  de  l'Eal.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Compétenci 
I     Conflit.  —  [Sieur  Loiseleur  contre  VEtat  ) 

Contlit.  —  Procédure.  —  Arrêté  de  conflit  signé  par  le 
secrétaire  général  de  la  préfecture  en  vertu  d'une 
délégation  reçue  du  préfet  ;  régularité.   —  Travaux 
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'lile  ilu  Tribunal  des  conflils. 

-  Contravention.  - 


'ravaux  publics.  —  Conatruclion  d'école.  —  Travaui 
non  approuvés.  —  Demande  d'indemnité.  —  Com- 
pétence du  conseil  de  préfecture,  —  Conflit  néj^atir. 


Travaux    publii'B.    —   Expropriation    irrégulière. 

f j  —  navigable,  —  Lsine.  —   Dépossessioo 

'amenée.  —  Duminaices  a 


du  canal 
I      Perle  de  1 

'     Compétence  judii 


e  de  rengaoe- 
-  [tiieui-  Celia- 


Travaus  publics.  —  Chemin  de  fer  •-  Suppres<ii 
d'un  passage.  —  Demande  eu  rétablissements  ou  i. 
dommages-intérfls.  —  Compétence.  —  [Oemoisette 
TaliQt  contre  chemin  dt  fer  de  VOue$l.).. 

Travaux  publics.   —  Syndical   autorisé.    —   Parcelle 
occupée,  —  Discussion  sur  l'étendue  c 
ment  des  associés.  —  Compétence.  —  (; 
rier  contre  Association  du  canot  de  Gignac.)., 

Travaux  publics,    —  Chemin    vicinal.  —  Domn 
aux  personnes.   —   Enrant  tué  par  la  chute 
chasse-neige  mal  posé,  —  Action  contre  le  ca 
nier.   —   Compélence   judiciaire.   —   (Sieur  Féron 
conti-e   préfet  de  VAisne.) 

Voirie  (lirande),  —  Eaux  de  la  Bièvre.  —  Action  pos- 
sessoire.  —  Domanialité.  —  {Sieur  •Caupin  contre 
préfet  de  la  Seine.) 

1897 

Travaux  publics,  —  Egoutades  eaux  ménagères  d'une 
caserne.  —  Dommages,  —  Compétence.  —  Conflit. 

~  ll'réfel  de  la   Haute-Vit "' - - 

rei/i-on  et  Chanli-ol.) 
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DATES 

des 
décisioos 


1889 
13  mars 

18  mars 

2  avril 

3  aynl 
Id. 

10  avril 

17  avril 

Id. 

30  avril 

7  mai 
Id. 

8  mai 
Id. 

16  mai 
20  mai 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


5"  Arrêts  de  la  Cour  de  cassation 

(Chambre  civile). 

1889 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Che- 
mins vicinaux.  —  Pourvoi  en  cassation.  —  Greffe. 
(Sieur  Leblanc-Girard.  ) 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Juge- 
ment. —  Interprétation.  —  Décision  du  Jury.  — 
{Sieur  Corteggmni.) 

I.  Cassation.  —  Pourvoi.  —  Assignation.  —  11.  Acte 
administratir.  —  Autorité  judiciaire.  —  Autorité 
administrative.  —  Séparation  des  pouvoirs.  — 
{Veuve  Laperlier.) 

Action  possessoire.  —  Moyennelé.  —  Fermier  com- 
mun. —  {Sieur  Félix  Mondin,) 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  nublique.  —  Con- 
clusions à  Taudience.  — Tableau  (fes  offres.  —  {Héri- 
tiers Sabiani) 

Chemin  de  fer.  —  Tarifs.  —  Classification  des  mar- 
chandises. —  {Compagnie  du  chemin  de  fer  de 
Paris  à  Orléans.) 

Chemins  de  fer.  —  Saisies* arrêts.  —  Marchandises 
saisies.  —  Vente  des  marchandises.  —  {Compagnie 
des  chemins  de  fer  du  Midi.) 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Groupe 
scolaire.  —  Jury.  —  Composition.  —  {Dame  veuve 
Renault  et  consorts.) 

Domaine  public.  —Commune.  —  Inaliénabilité.  —  Eau 
des  fontaines  publiques.  —  Action  possessoire.  — 
{Commune  d'Alet.) 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Che- 
mins vicinaux.  —  Magistrat  directeur.  —  {Sieur 
Messeaux.) 

Chemins  de  fer.  —  Transport.  —  Délai  de  livraison.  — 
Transmission  de  réseau  à  réseau.  —  Délai  supplé- 
mentaire. —  Tarif  commun.  —  {Chemin  de  fer  de 
VEtat,) 

Compétence.  —  Droits  de  voirie.  —  Taxes  assimilées. 
—  Instruction.  —  {Commune  de  Saints azaire.) 

Chemins  de  fer.  —  Transport.  —  Marchandises.  — 
Transit.  —  Conditions.  -  {Compagnie  des  chemins 
de  fer  de  l'Ouest.) 

Action  possessoire.  —  Chemin  communal.  —  Déclas- 
sement. —  Riverain.  — Trouble.  —  {Sieur  Flandrin.) 

Chemins  de  fer.  —  Tarifs.  —  Frais  de  chargement  et 
de  déchargement.  —  Taxe  unique  et  indivise.  — 
{Compagnie  des  chemins  de  fer  d'Orléans.)  
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DATES 

des 
décisions 

1889 

22  mai 

23  mai 

27  mai 

28  mai 
Idt 

4  juin 
Id. 

0  juin 
26  juin 

!•'  juillet 
9  juillet 

Id. 
10  juillet 

Id. 

Id. 
16  juillet 
22  juillet 

5  août 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Suile  des  Arrêts  de  la  Cour  de  cassation  (Ch.  civ.). 

Routes.  —  Déclassement.  —  Domaine  public.  —  Pas- 
sage. —  {Sieur  Oliviero .) 

Chemin  de  fer.  —  Tarif  spécial.  —  Clause  de  non- 
garantie.  —  Effets.  —  {Compagnie  des  chemins  de 
fer  de  Paris  à  Orléans) 

Chemin  de  fer.  — Transport.  —  Prescription.  —  {Com- 
pagnie des  chemins  de  fer  de  Paris  à  Lyon  et  à  la 
Méditerranée.) 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Ques- 
tion. —  Leciure.  —  Clôture  des  débats.  —  {Dame 
veuve  Martin.) . . .  .^ 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Indem- 
nité. —  Propriétaire.  —  Fermier.  —  Parties.  — 
Mandat.  —  {Sieur  Condroyer.) 

Prescription.  —  Prescription  de  .six  mois.  —  Entre- 
preneur, ouvrier.  —  Preuve.  —  {Sieurs  Roche  et 
Perret-Tiliol.) 

■Chemins  de  fer.  —  Transport  de  marchandises.  — 
Déchets  et  avaries  de  roule.  —  Responsabilité.  — 
(Compagnie  des  chemins  de  fer  de  Pans  à  Lyon  et 
a  la  Méditerranée.) 

Servitudes.  —  Obligation  personnelle.  —  Action  pos- 
sessoire.  —  Complainte.  —  {Sieur  Saby.) 

Chemins  de  fer.  —  Tarif  spécial.  —  Clause  de  non- 
garantie.  —  Preuve.  —  {Compagnie  du  chemin  de 
fer  de  Paris  à  Orléans.) 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Noti- 
fication. —  Garde  champêtre.  —  (Sieur  Charvin.). , 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Litige 
sur  le  fond  du  droit.  —  Indemnité  éventuelle.  — 
{Société  des  mines  de  Beaubrun .) 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Délai 
pour  délibérer.  —  {Epoux  Gambiîn,) 

Chemins  de  fer.  —  Transport  de  marchandises.  — 
Wagons.  ~  Déchargement.  —  (Compagnie  des  che- 
mins de  fer  de  l'Est.) 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  1'  Ma- 

fistrat  directeur.  —  Désignation.  —  2*  Magistrat 
irecteur.  —Jury  spécial.  —  Compétence.  —  {Sieurs 

Muller  frères  et  Lambert.) 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Ali- 

gnfuient.  —  Indemnité.  —  {Sieur  Ardutn.) 

Cassation.  —  Pourvoi.  —  Consignation  de  Tamende. 

—  Accessoires.  —  (Sieur  Barby-Cluzeau.) 

Chemins  de  fer.  —  Transport  de  marchandises.   — 

Avaries.  —  Vice  propre  de  la  chose.  —  {Compagnie 

des  chemins  de  fer  de  P.-L.-M.) 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Jury 
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unîc^ue.  —   Consen  terne  Dt,   —   Preuve.    —    {i 

AcIiiiU  Lemaire.) 

Expropriatioa  pour  cause  d'utilité  publique.  — 
clusions  prises  &  l'audience.  —Demandes.  —  Offres, 

—  Commuoication  au  Jury.  —  Nullité.  —  {Si 
Lastairt  el  coniorls.) 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  — 
clusions  prises  à  l'audience.  —  Demandes.  — -  Offres. 

—  Communication  au  jury.  —  (Comorfs  Itertandi.) 
Expropriation  pour  cause  d  utilité  publique.  —  Loca- 
taire. —  Indemnité.  —  Déctiéance.  —  Bail.  —  Pou 
voir  d'appréciation,  —  (Situi-  Hiberl .) 

Chemina  ae  fer.  —  Masses  indivisibles.  —  Tarifs.  - 
Convention.  —  {Compagnie  dt»  chemin»  île  fer  d 
Paris-  Lyon-Méditerranée.) 

Expropriation  pour  cause  d  utilité  publique.  —  Jury. 

—  Tableau  dns  offres  el  demandes.  —  Pian  parcel- 
laire. —  Communication.  —  Indemnité  alteruativ 

—  Nullité.  ~  ( Veuve  Coion .) 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Juré, 

—  Conducteur  des  ponts  et  chaussées.  —  Agent 
voyer  cantonal.  —  [Sieurt  Baudoin,  Panera  €' 
Uvy.) 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  put)lique.  —  l*  Jury. 

—  Procès- verbal.  —  2*  Conclusions  nouTellei.  — 
Procès-verbal.  —  3*  Magistrat  directeur.  —  Indem- 
nité.—  Evaluation  unique.  — (Sieur  Dubo»/,). . 

Servitude.  —  Servitude  continue.  —  Entinction. 

Prescription  trentenaire.  —  (Sieur  Dauphin  <*ïn.), . 
Enux,  —  t*  Cours  d'eau  non  naviaablc  ni  flottable.  — 

!*  Droits  des  riverains.  —  Canal  artificiel.  —  {Siew 

Jugeoienls  et  arrêts.  —  Motifs.  —Dommages-intérêts. 

—  Compagnie  de  chemin  de  fer.  —  [Sieur  Chniimonl 
atni.) 

Cbemins  de  fer,  —  Transport  de  marchandises.  — 
titevilesse.  — Délaide  livraison  — {Sieur  Laci-oix.), 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Jury 
unique.  —  Serment.  —  Procès-verbal.  —  [Dame 
Sarahde  PrileUji,  neuve  Baud.) 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publioue.  —  Jury! 

Îue.  —  Ilflle  des  coniributions.  —  Héritiers.  - 
smalions   —{Dame»  Gaclies.) 

Chemins  de   fer.   —  Transport  de  marchandises.  - 

-  Tarifs.  —Application.  —  {Sieur  Parent.) 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Expro- 
priation partielle.  —  Emprise  totale.  —  Offre  ti 
Telle.  —  {DtmoiiieUe  Mandet.) 

Jugements  et  arrêtés.  —  Défauts  de  motifs.  —  C 
-'.isions  subsidiaires.  —  ^^ieur  Blanehéro.) 
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DATES 

des 
décisions 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


1890 

21  janvier 

28  janvier 

4  mars 

1d. 

11  mars 

12  mars 
17  mars 
1"  avril 

14  avril 

15  avril 

30  avril 

6  mai 

Id. 

Id. 

24  mai 

2  juin 

10  juin 
24  juin 

Id. 
9  juillet 


Suite  des  Arrêts  de  la  Cour  de  cassation  (Cb.  civ.). 

1890 

Chemins  de  fer.  —  Délais  de  transports.  —  Factage. 
—  (Sieur  Mombelet.) 

Chemins  de  fer.  —  Tarifs.  —  Vieilles  plumes.  —  {Sieur 
Latrille.) 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Pro- 
cédure. —  Conseil  judiciaire.  —  {Sieurs  Barathon 
du  Monceaux  et  Burette.) 

Chemins  de  fer.  —  Avaries.  —  Prescription.  —  {Sieur 
Gardaire,) 

Chemins  de  fer.  —  Livraison.  —  Factage.  —  {Sieur 
Drimaracci.) 

Chemins  de  fer.  —  Droits  de  magasinage.  —  {Sieur 
Trimoutel.) 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Liste 
au  jury.  —  [Veuve  de  Vivens.} 

Action  posscssoire.  —  Cours  d'eau.  —  fmprescriptîbi- 
lité.  —  {Consorts  Lemaire.) 

Chemins  de  fer. — Transport  d'animaux. —(SteurSo«^.) 

Action  possessoire.  —  Chemin  rural.  —  [Arrêté  de 
reconnaissance.  —  {Commune  de  Boi^-Arnault.) 

Chemins  de  fer.  —  Clause  de  non-garantie.  —  (Sieur* 
Castagne  et  Charbonnais.) 

Chemins  de  fer.  —  Droits  de  magasinage.  —  {Sieur 
Chatellain.) 

Chemins  de  fer.  —  Tarif  spécial  commun.  —  Réquisi- 
tion expresse.  —  {Sieurs  Van  Cauwenberghe  et  De- 
noyelle.) 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  — :  Pour- 
voi en  cassation.  —  Domicile  élu.  —  {Demoiselle 
Mullet.) 

1.  Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Irré- 
gularités. ~  Réserves.  —  H.  Actes  d'offres.  —  Cita- 
tion devant  le  jury.  —  Copropriétaires.  —  {Veuve 
Marochetti  et  consorts.) 

1.  Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Con- 
vocation des  jurés.  —  II.  Décision  du  jury. ^Indem- 
nité éventuelle.  —  Ordonnance  d'exécution.  —  {Sieur 
Bouchet-Dedieu  ) 

Chemins  de  fer.  —  Tarifs  communs.  —  Soudure.  — 
{Veuve  Dar.) 

Chemins  de  fer.  —  Règlement  de  police.  —  Respon- 
sabilité. —  {Sieur   Draud.) 

Chemins  de  fer.  —  Transport.  —  Tarifs  spéciaux.  — 
{Sieur  Dupuis.) 

Chemins  de  fer.  —  Sacs  vides.  —  Perte.  —  Tarif  spé- 
cial. —  {Sieur  Chevelu.) 
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DaT» 

des 
déeiatoDs 

Î85S 

16  juillet 

Id. 
21   juillet 

29  juillet 

30  juillet 


4  août 

5  août 

20  oct. 

Id. 
28  oct. 

4  nov. 

5  nov. 
Id. 
Id. 

11  nov. 

12  BOV. 

26  nov. 
3  déc. 
23  déc. 


ifVMiaos 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Expertise.  —  Expert  unique.  —  Nullité.  —  {Sieur 
Lyoen.) 

Chemins  de  fer.  —Transport.  —  Caisse  contenant  une 
chienne.  —  (Sieur  de  vichy.) 

Chemins  de  fer.  —  Transports.  —  Prescription.  — 
Mo3'en  tardif.  —  {Sieurs  Boisson  et  Daumas.) 

Expropriation  d'utilité  publia ue.  —  Chemins  vicinaux. 

—  Présidence  du  jury.  —  {Sieur  Bineau.) 

Expropriation  d'utilité  publique.  —  1*  Cession  amiable. 

—  Engagement  de  1  expropriant.  —  Interprétation. 

—  Compétence.  —  2"  Recours  de  l'expropriant.  — 
Appel  et  cause  d'une  commune.  —  Compétence.  — 
{Epoux  Grandgeorge.) 

Chemins  de  fer.  —  Avarie.  —  Vice  du  chargement.  — 
Voiturier  intermédiaire. —  {Compagnie  des  chemins 
de  fer.  de  Paris  à  f^ypn  et  à  la  Méditerranée.) 

I.  Chemins  de  fer.  —  Tarif  spécial.  —  Application  la- 
térale. —  11.  Tarifs  de  soudure.  —  Conditions  d'ap- 
plication. —  Point  de  soudure.  —  {Compagnie  des 
chemins  de  fer  d'Orléans.) 

I.  Exploit.  —  Erreur  de  nom.  —  Rectification.  —  II.  Che- 
mins de  fer.  —  Délais  réglementaires.  —  Renon- 
ciation. —  Nullité.  —  {Compagnie  des  chemins  de  fer 
de  l  Ouest.) 

Expropriation  d'utilité  publique.  —  Offres.  —  Objet 
nouveau.  —  {Sieurs  Guillaume  et  Chedaille.) 

Tarif  de  péage.  —  Pont  suspendu.  —  Voitures  de  rou- 
leige.  —  {Sieur  Jaubert.) 

Communes.  —  Droit  de  stationnement.  —  Tarifs.  — 
(Sieur  Darban  et  O*.) 

Chose  jugée.  —  Limites  des  cours  d'eau  navigsJsles. 

—  {Steurs  Emile  Letourneux  et  consorts.) 

Chemins  de  fer.  —  Tarifs.  —  Erreurs.  —  Demandes  en 

redressement.  —  {Sieur  Lévy.) 

Chemins  de  fer.  —  Délais  réglementaires.  —  Aveu  de 
retard.  —  Agent.  —  (Sipur  Besson.) 

I.  Expropriation  d'utilité  publique.  —  Identité  des  ju- 
rés. —  Incertitude  —  II.  Offres  divisées.  —  Nullité 

—  Connexité.  —  {Sieur  Bègue.) : . . . 

I.  Expropriation  d'utilité  punlique.  —  Offres  et  de- 
mandes. —  Conclusions  modificatives.  —  IL  Expro- 

Î»riation  d'utilité  publique.  —  Dépens.  — {Sieur  Gau- 
ier.) , 

Expropriation  d'utilité  publique.  —  Chemins  vici- 
naux. —  Magistrat  directeur.  —  Visite  des  lieux.  — 

{Commune  des  Plane hes-en-M on tagne.) 

I.  Jugements  et  arrêts.  —  Présence  à  l'audience.  — 
Constatation.  —  IL  Architecte.  —  Obligations.  — 

Malfa<^ons.  —  {Sieur  Rambaud.)  

Expropnation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Juge- 
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Suite  det  Arrtts  de  la  Courde  casiation 

ment  nommanl  un   iua|{Jstrat  directeu 

sans  prononcer  d'expropriation.  —  [Siear 

tl  Leleii.) ; 

Chemias  de  Ter.  —  Clause  de  non-recevabi 
étfetï.  —  Convention  déroi^loire.  —  (SU 

et  Junol.) 


on  poisessoire,  —  Eaux  pluviales.  —  I 
.ir,  —  {Dame  Ma:ou  et  ipour  d'Anglari 

I.  bomaine  public  maritiiiiB.  —  Délimitai 
paratioD  des  pouvoirs.  —  Compétence.  - 
cien.  —  11.  Domaine  public  maritime, 
de  la  mer.  —  Estuaire  des  Oeuves.  — 
lime.  —  [Sieui-s  Cadol  et  AUard.) 

Expropriation  d'ulilité  publique.  —  Notiûcation  des 
offres  à  qui  elle  doit  être  faite.  —  {Consorts 
Boiffin.) 

Expropriation  d'utilité  publique.  —  1*  Jugement  don 
nani  acle  de  cession  amiable.  —  Chose  jugée.— 
Grief  tardif.  —  2'  Commune.  —  PaJt:eltes  apparte- 
nant au  maire.  ^  {Ville  de  Bailia.) , 

I.  Chemin  d'exploilalion.  —  Riverains.  —  Usage.  — 
II.  Commune  ou  bameau.  —  Source.  —  Accès.  — 
(Sieur  Millet.] 

Chemins  de  fer.  —  Avaries.  —  Vice  propre  de  la 
chose  transportée.  — (Sieur  G  fierai.) 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Arrêté 
de  cesBJbilité.  —  Nullilé.  —  {Veuve  de  ttigauU  de 
Casaaoïe.) 

Exprupriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Secret 
des  délibérations.  —  Présence  d'un  étranger,  — 
{Sieur  Blanchet.) 

Exproprialiun  pour  cause  d'utilité  publique.  —  1*  Dé- 
libération du  Jury.  —  Présence  d'un  étranger.  — 
Ses  conséquences.  —  Preuve  rétroactive.  —  2"  Déli- 
bération du  jury.  —  Concours  du  magistrat  direc- 
teur. —  Preuve.  —  {CoTaoHa  Boche.] 

I.  Jugements  et  arrêts.  —  Conclusions  nouvelles.  — 
lléponse  implicilc.  —  II.  Domniages-intérêts.  — 
Droit  il'nppel,  -  Motifs  insuflîsonts.  —  {Sieui-  Lan- 
renl  et  veuve  Beasartl.) 

Chemins  de  fer.  ~.  Transport.  —  Dernier  transpor- 
teur. —  (.-.ieHri  Bonnet,  Quignon  et  C".) 

Chemins  de  fer.  —  !•  Clause  de  non-garanlie.  —  Ses 
elTels.  —  2*  Recours  en  garantie.  —   Réserves.  — 
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Kiipertise.  —  Serment  de»  experts.  ^  Dispense. 

I      Sullité.  -  {Sieur   Deigouttet.) 

'  Expropriation  pour  oause  d'utilité  publique.  —  D 
I      bération  du  Jury.  —  Présence  d'un  tiers.  —  {Sie 

]     de  miioty.) 

Exproprialion  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Litige 
sur  le  Tnnd  du  droit.  —  Décisions  distinctes.  — 

I      (  fille  de  Douitena.) 

'  CommuDe.  —  Droits  de  Toirie.  —  Entretien  de  che- 
mins. —  ConveotioDS,  —  {Commune  du  l'éaintt.). . . 
'■■  Expropriation  pourcaused'utilîlépublique.—  i'  Excès 
de  rindemmté  allouée  pur  le  jury  sur  l'indeinnité 
demandée.  —  A  qui  incombe  la  preuve.  —  2*  Indem- 
nité supplÉmentaire.  —  Travaux  en  nature.  —  Accord 
non  constalé.  —  [Damei  taulier  et  Ci-eBolin.).. 
I.  Chemins  de  fer.  —  Tarifs.  —  Itinéraire  légal. 
IL  Action  en  justice  —  Faute.  —  Dommages  et 

térêU.  —  {Sieur  Moutsel  el  nrveu.) . 

Chemins    de    Ter.  —     Avarie.  —   Responsabilité.  — 

Vice  propre  de  la  chose.  —  (.Sieur  Localelli.) 

Chemins  de  fer.  —  Retard  de  livraison.  —  Défaut  de 

motifs.  —  {Situr  Luuit  Brémond.) 

Chemins  de  fer.  —  Action  en  détaxe.  —   Tarifs.  — 
Payement.  —  Fin  de  non-recevoir.  —  {Sieur  Niox,) . 
Chemins  de  fer.  —  Refus  des  marchandises  par  le  des- 
tinataire,  —    DépBt  dans   un   magasin   public.   — 

(Sieui"*  Mej/nadier  et   Villemiji-lMfosse,) 

Chemins  de  Ter.  —  Accident.  —  Faute.  —  Responsa- 
bilité. —  {Sieur  Casanova.) 

Expropriation  d'utilité   publique.  —  Femme  mariée. 

—  {Sieur  Bonnet.) 

Expropriation   d'utilité    publique.  —  1'  Tableau  des 

offres   et  demandes.  —  Conclusions  d'audienc 

1'  Indemnités  non  demandées.  —  {Sieur  V'asae 


■«.). 


-  Bert. 


Chemins  de  fer.  —  Avaries  de  route.  —  Prescripti 
-  Défaut  de  motifs.  —  [Sieur  Aude.) 

Chemins  de  ter.  —  Transport  à  domicile.  —  Faculté  de 
choisir  le  camionneur.  —  Stipulation  pour  autrui. 
—  Action  directe.  —  {Sieur  Belland.) 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  I*  Pou- 
voirs des  tribunaux  civils.  —  Leurs  limites.  — 
2*  Intérêt  purement  communal.  —  Formalités  pres- 
crites, —  (Ci'iamune  de  Chapois.) 

Chemins  de  fer.  —  Délais  de  transport.  —  Tarif  spé- 
cial. —  Compagnies  distinctes.  —  (Sieurs  Esmie»  el 
l'iaalel.) 
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DATES 

des 
décisions 


1891 

22  déc. 

23  déc. 

30   déc. 
1d. 
Id. 


1892 
4  janv. 

13  janv. 
25  janv. 

23  fév. 

29  fév. 

Id. 
2  mars 
8   mars 

Id. 

14  mars 
11  avril 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


nvuthùs 


O 


SuUe  des  Arrêts  de  la  Cour  de  cassation  (Ch.  civ.). 

Chemins  de  fer.  —  Tarifs  h  prix  réduit.  —  Itinéraire. 

—  Gares  intermédiaires.  —  {Sieur  Vogelgesang.).,. 
Chemins  de  fer.  —  Avaries  partielles.  —  Réclama- 
tion. —  Lettre  missive.  —  Fin  de  non-recevoir.  — 
[Sieur  Masson.) 

Expropriation  d'utilité  publique.  —  Arrêté  de  cessibi- 
hté.  —  Désignation  des  parcelles  à  exproprier.  — 
[Comte  de  Chavagnac.) 

Expropriation  pour  cause   d'utilité  puJslJque.  —  De- 
mande d'indemnité  faite  à  l'audience.  —  (trieurs  Pier 
roux  et  Brevet.) 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  1*  Ex- 
cuses et  empêchements  des  jurés.  —  Références  à 
des  ordonnances  précédentes.  —  2*  Conclusions  de 
l'exproprié.  —  Manifestation  d'opinion  par  les  jurés. 

—  Ordonnance  du  magistrat  directeur.  —  Défaut  de 
motifs.  —  [Sieur  Patricot.) 

1892 

Expropriation  d'utilité  publique.  —  Absence  d'offres. 

—  Contestation  sur  le  fond  du  droit.  —  Nullité.  — 
[Demoiselle    Burillon.) 

Expropriation  d'utilité  publique.  —  Réquisition  d'ac- 
quisition totale.  —  Absence  d'offres.  —  Nullité.  — 
(Sieur  Le  Borgne.) 

Expropriation  d  utilité  publique.  —  Formalités  préa- 
lables. —  Défaut  de  constatation.  —  Nullité.  -  [Sieur 
Tvémolieres.) 

Expropriation  d'utilité  publique.  —  Locataire  voisin. 

—  Propriété  indivise.  —  Iniervention. —  Tardivelé. 
[Sieur  Hoy.) 

Travaux  publics.  —  Constatation  du  caractère  des 
travaux.  —  Compétence.  -  Juge  de  paix.  —  Valeur 
indéterminée.  ^-  [Sieur  Collard.) 

Chemins  de  fer.  —  Transport  de  charbon  de  bois.  — 
Mouillure.  —  Avarie.  —  Bâchage.  —  [Sieur  PauL). 

Voies  publiques.  —  Riveraineté.  —  Droits  qui  en  ré- 
sultent. —  [Héritiers  Coste-Foron.) 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Plan 
parcellaire.  —  Avis  de  dépôt.  —  Durée  des  délais. 

—  [Sieurs  Bigot  d'Engente  et  autres.) 

Action  en  justice.  —  Frais  frustrés.  —  Défaut  de  mo- 


U 


II 


il 


II 


II 


II 


tifs.  —  [Sieurs  Sourcier  ft^ères.) 

•dive.  — 
[Sieur   Dabo.) 


Chemins  ae  fer.  —  Livraison  tan 


Préjudice.  — 


Chemins  de  fer.  —  Avaries.   —  Dommages  dus. 
Forfait.  —  [Sieur  Bobert.) , 
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DATES 

des 
décisions 

1892 
13  avril 

2  mai 

11  mai 

n  mai 


Id. 
15  juin 

22  juin 


29  juin 

4  juUiet 
11  juillet 
l**  août 


10  août 

14  nov. 

15  nov. 


INDICATION  DBS  MATIÈRES 


Chemins  de  fer.  —  Avarie».  —  Clauses  de  non-garan- 
tie. —  (Sieur  Mirault.) 

Chemins  de  fer.  —  Retard.  —  Force  majeure.  —  Dé- 
faut de  motifs.  —  ^^^^^  Dukers.) 

Chemins  de  fer.  —  Tarifs.  —  Visite  en  douane.  — 
{Sieur  Aréna.) 

Chemins  de  fer.  —  Présomptions.  —  Déchargement 
aux  frontières.  —  E.\tinction  de  l'action  contre  le 
voiturier.  —  Concours  de  plusieurs  compagnies.  — 
Fixation  de  l'itinéraire.  —  Expédition  de  marchan- 
dises en  remboursement.  —  {Société  meulière  de 
la  Ferié'sous-Jouarre.) 

Chemins  de  fer.  —  Transport  de  marchandises.  - 
Perte.  —  Valeur  déclarée.  —  Quotité  des  dommages. 

—  {Sieurs  Viel  et  fils.) 

Exproi)riation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  1*  Cons- 
titution du  jury.  —  Jurés  complémentaires.  — 
Excuses.  —  Ordonnance.  —  Désignation.  —  2*  Ser- 
ment. —  Formule  irrégulière.  —  {Sieur  Guillot.)... 

I.  Chemins  de  fer.  —  Tarif  spécial.  —  Frais  de  cnar- 

fement  et  de  déchargement.  —  II.  Répétition  de 
indu.  —  Intérêts  des  sommes  à  restituer.  — 
in.  Action  en  justice.  —  Droit  de  défense.  — 
Dépens.  —  Frais  frustrés.  —  Défaut  de  motifs.  — 
{Sieur  Berlon.) 

Travaux  publics.  —  Dommages.  —  Compétence.  — 
Jugement  d  expropriation  pour  cause  d'utilité  pu- 
bli((ue.  -  Enonciations.  —  Chose  jugée.  —  {Sieur 
Scias.  ) 

Chemins  de  fer.  —  Retard.  —  Force  majeure.  — 
Défaut  de  motifs.  —  {Sieur  Dukers.) 

Chemins  de  fer.  —  Transports.  —  Retards.  —  Force 
majeure.  —  {Sieur  Enjolras.) 

Eipropriation  d'utilité  publique.  —  1*  Pourvoi  en 
cassation.  —  Amende.  —  Double  pourvoi.  — 
2"  Jugement  d'expropriation.  —  Offres.  —  Notifi- 
cation irrégulière.  —  Nullité.  —  Réserves.  —  3'  Pu- 
blicité de  l'audience.  —  Juré  domicilié  hors  de 
l'arrondissement.  —  Jurés  dispensés  d'office.  — 
Nullité.  —  Atteinte  au  droit  de  récusation.  —  {Sieur 
Denedetti.) 

Expropriation  d'utilité  publique.  —  Chemin  vicinal.  — 
Magistrat  directeur.  —  Participation  à  la  décision. 

—  Signature.  —  (  Veuve  Deloyson.) 

Chemins  de  fer.  —  Taxe  pour  le  passage  en  douane. 

—  Volailles  mortes  en  corbeilles  ou  en  paniers.  — 
{Sieurs  Augier  et  Carton.) 

Etpropriation  d'utilité  publique.  —  Propriétaire.  — 
inscription  à  la  matrice.  —  Réclamation  de  qualité. 

—  {Sieur  Carette.) 
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LOIS,    DECRETS,    ETC. 


DATF.8 

des 


décisions 

1892 

16  nov. 

Id. 

Id. 

22  nov. 

6  déc. 

12  déc. 

14  déc. 

19  déc. 

21   déc. 

1893 

7  fév. 

21  fév. 

Id. 

22  fév. 

1"'  mars 

20  mars 

XgHÉIM 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


.-§  = 

0 

I      > 


Suite  des  Arrêts  de  la  Cour  de  cassation  (Ch.  civ.). 

Compétence  administrative.  —  Travaux  publics.  — 
Destruction  d'ouvrages  autorisés.  —  {Sieur  Guiberl.]. 

Chemins  de  fer.  —  Perte  de  la  /narchandise.  —  Li- 
vraison à  un  tiers  non  destinataire.  —  Prescription. 

—  {Sieurs  Murât  père  et  fils.) 

Chemins   de    fer.  —   Retard.  '—  Force   majeure.  — 

Absence  de  base  légale.  —  {Sieur  Clarac.) 

Action  possessoire.  —  Servitude.  —  Prise  d'eau.  — 

Mode   d'exercice.  —  Recevabilité   de    Faction.   — 

{Sieur  Bagard.) 

Alfiférie.  —  Expropriation  pour   utilité  publique.  — 

Indemnité.  —  Appel.  —  Composition  du  tribunal. 

—  Recevabilité.  —  {Sieur  El-Adj  Ahmed  Blidi.) 

Expropriation  pour  utilité  publique.  —  Affaires  mul- 
tiples. —  Jonction.  —  Serment  unique.  —  Indem- 
nité. —  Point  de  départ  des  intérêts.  —  Dépens.  — 
Répartition.  —  {Sieur  Escorne  et  autres.) 

Transport  par  chemin  de  fer.  —  Retard.  —  Lettre 

d'avis.  —  {Sieur  Bonne foy.) 

Expropriation  pour  utilité  publique.  —  Intervention. 

—  Tardiveté.  —  Connaissance.  —  Litige  sur  le  fond 
du  droit-  —  Indemnité  éventuelle.  —  {Sieur  Gau- 
dicher.) 

Expropriation  pour  utilité  publique.  —  Jugement 
(l'expropriation.  —  Pièces.  —  Visa.  —  Mention 
générale.  —  {Sieur  Louchet.) 

1893 


Commissionnaire.  —  Transport.  —  Chemin  de  fer.  — 
Réception  des  marchandises.  —  Fin  de  non-rece- 
voir.  —  {Sieur  Lesseuré.). .  .• III 

Chemins  de  fer.  —  Vérification  de  taxes.  —  Manda 
taire.  —  Détention  de  récépissés.  —  Faute.  --  Dom- 
mages-intérêts. —  {Sieur  Landelle.) 111 

Commissionnaire  de  transports.  —  Rulletin  de  garan- 
tie. —  Avarie.  —  Preuve.  —  Jugements  et  arrêts.  — 
Motifs.  —  {Sieur  Cassaigne.) III 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Jury. 

—  Constitution.  —  Adjudication.  —  Ordre  public.  — 
Nullité.  —  Comparution.  —  Consentement  des  par- 
ties. —  [Veuve  Candeil.) 111 

Chemin  de  fer.  —Tarifs. —  Marchandise  non  dénom- 
mée. —  Assimilation.  —  {Sieur  Lajunias.) II! 

I.  Commissionnaire  de  transports.  —  Chemin  de  fer. 

—  Rulletin  de  garantie.  —  Faute.  —  II.  Jugements 
et  arrêts.  —  Défaut  de  motifs.  —  Frais  frustrés.  — ' 
{Sieur  Dalgues.) !  lïl 
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r 


DATU 

dédnons 


1893 
20  mars 


Id. 


18  avril 
9  mai 

9  juin 
7  juin 

12  juin 

26  juin 
Id. 

5  juillet 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


18  juUlet 

19  juillet 
26  juiUet 

31  juillet 

n  oct. 

Id. 
4  déc. 


XUMiROS 


O 

«  6 

o 


Transport  par  chemin  de  fer.  —  Filets  de  pèche 
enduits  de  caisse.  —  Responsabilité  de  Texpéditeur. 

—  {Sieur  Dickson  et  C'*.) 

Transport  par  chemin  de  fer.  —  Expédition  de  mar- 
chandises chargées  par  Texpéditeur.  —  Chargement 
défectueux.  —  Choc  en  cours  de  route.  —  Pré- 
somption de  faute  à  la  charge  de  Texpéditeur.  — 
(Sieur  Noi^benL) 

Chemins  de  fer.  —  Passage  à  niveau.  —  Accident.  — 
Faute.  —  {Sieur  Denot.) 

Chemins  de  fer.  —  Transport.  —  Retard.  —  Juge- 
ment. —  Défaut  de  motifs.  —  {Sieurs  Gaudriaull  et 
Bouvet- Ladubey,) 

Expropriation.  —  Visite.  —  Serment.  —  {Héritiers 
èaint-Gratien.) 

I.  Cours  d'eau.  —  Bief  de  moulin.  —  Présomption 
de  propriété.  —  Constatations  du  juge  du  fond.  — 
II.  Appel.  —  Conclusions.  —  Défaut  de  motifs.  — 
{Sieur  Barrey.) 

Expropriation.  —  Offres.  — '  Notification.  —  Jury.  — 
Convocation.  —  Certificats.  —  Fin  de  non-recevoir. 

—  {Sieur  Le  Bigot  de  Éeauregard.) 

Chemins  de   fer.  —  Tarifs.  —   Publicité.   —  Livret 

Chaix.  —  {Sieur  Gouarne.) 

Adiudicataire  de  travaux  publics.  —  Sous-traitant.  — 
Ouvriers  du  sous-traitant.  —  Responsabilité.  — 
{Sieur  Sauvebois.) 

Action  possessoire.  —  Source  sur  le  fonds  d'autrui.— 
Travaux  à  la  limite  de  ce  fonds. —  Curage  et  entre- 
tien. —  Commune.  —  Reconnaissance  au  profit  du 
fonds  inférieur.  —  Formalités.  —  {Sieur  de  Mon- 
treuil.) 

Chemins  vicinaux. —  Arrêté  de  classement. —  Dépos- 
session immédiate.  —  Indemnité.  —  Exigibilité. — 
Intérêts.  —  (Sieur  Femelle.) 

Chemin  d'exploitation.  —  Riverain.  —  Usage.  — 
{Sieurs  Frappier  et  Félène.) 

Juçe  de  paix.  —  Dommage  aux  champs.  —  Contesta- 
tion sur  le  droit  de  servitude.  —  Incompétence.  — 
{Sieur  Nivert.) 

Cumul  du  pétitoire  et  du  possessoire.  —  Chemin.  — 
Possession  annale.  —  uroit  au  chemin.  —  {Sieur 
Bayard.  ) 

Fin  de  non-recevoir.  —  Défaut  de  motifs.  —  {Sieur 
Verge-Dejûux,) 

Transport  par  chemin  de  fer.  —  Responsabilité.  — 
Vice  propre  de  la  chose.  —  {Veuve  Ami ot  el  autres.) 

Chemins  de  fer.  —  Retard  dans  la  livraison.  —  Délais. 

—  Arrêtés  ministériels.    —  Défaut   de    motifs.  — 
{Sieurs  Jassaud  et  Bellour.) 
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LOIS,    DECRETS,    ETC. 


DATES 

des 
décisions 

1893 
12  déc. 

Id. 


13  déc. 
19  déc. 

1894 
3  janY. 

31  janv. 

5  fév. 

14fév. 

Id. 

21  fév. 
7  mars 

12  mars 

14  mars 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Suite  des  Arrêts  de  la  Cour  de  cassation  (Ch.  civ.). 

Expropriajlion  pour  utilité  publique.  —  1*  Demandes 
réunies.  —  Réponse  unique.  —  Obscurité.  —  Equi- 
voque. —  2»  Demande  divisée.  —  Indemnité  supé 
rieure.  •—  {Darne  Renoux  et  consorts.) , 

Expropriation  pour  utilité  publique.  —  !•  Extrait  du 
jugement.  —  Noms  des  propriétaires.  —  Délai  du 
po\irvoi.  —  2*  Propriétaires  indivis.  —  Matrice  ca- 
dastrale. —  3°  Indivisibilité.  — Nullité  du  jugement. 

—  i*  Décision  du  jury.  —  Réunion  des  parcelles.  — 
Conrusion.  —  Nullité  totale.  —  {Sieur  Laize.) 

Expropriation  pour  utilité  publique.  — Jury.  —  Déli- 
bération. —  Communication  avec  des  tiers.  —  Véri- 
fication. —  Omission.  —  {Sieur  Legendre.) 

Chemins  de  fer.  —  Transport.  —  Tarifs  spéciaux.  — 
Avaries.  —  Limite  des  obligations.  —  Preuve.  — 
{Sieur  Désardurats.) 

1894 

Rivage  maritime.  —  Compétence.  —  Question  préju 
dicielle.    —  Sursis.  —  Dessaisissement.   —  (Veuve 
Tuband.) 

Chemins  de  fer.  —  Transport  de  marchandises.  — 
Avarie.  —  Clause  de  non-garantie.  —  Stipulation 
de  l'expéditeur.  —  Opposabilité  au  destinataire.  — 
{Sieur  Vacherat  fils.) 

I.  Chemins  de  fer.  —  Action  en  détaxe.  —  Soudure. 

—  Tarif  spécial.  —  Réquisition  par  l'expéditeur.  — 
II.  Dommages-intérôts.  —  Action  en  justice.  — 
Mauvaise  foi.  —  {Consorts  Charbero.) 

Expropriation  pour  utilité  publique.  —  Association 
syndicale.  —  Jury.  —  Liste.  —  Kenouvellement.  — 
Opérations  commencées.  —  {Dame  Clément.) 

Expropriation  pour  utilité  publique.  —  Acquisition 
intégrale.  —  Offre.  —  Délai.  —  Nullité.  —  {Sieur 
Benedetti.) 

Servitude.  —  Irrigation.  —  Dommages.  —  {Sieur  de 
Boussuges.) 

Action  pôssessoire.  —  Prairie.  —  Fossé.  —  Irri^tion. 

—  Complainte.  —  Origine  commune.  —  Destination 
du  père  de  famille.  —  Cumul  du  pétitoire  et  du 
pôssessoire.  —  {Epoux  Lemanceau.) 

Expropriation  pour  utilité  publique.  —  Association 
syndicale.  —  Jury.  —  Liste.  —  Renouvellement. — 
Opérations  commencées.  —  {Sieur  Vigne  et 
autres.) 

Transports  de  marchandises.  —  Avarie.  —  Responsa- 
bilité. —  Transporteurs  successifs.  —  Transporteur  à 
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DATK8 

dM 

dédÛOBS 


1894 
19  mars 

Id 
10  avril 

18  ayril 

24  avril 

Id. 
9  mai 


13  juin 
27  juin 
4  juillet 

Id. 


Id. 


10  juillet 


INDICATIOiN  DES  MATIÈRES 


Farrivée.  —  Déclaration.  —  Exonération.  —  Limites 
du    mandat.  —  {Sieurs  Antigeon  et  autres,) 

Commerce  maritime.  —  Transport  de  voyageurs  nvec 
bagages.  —  Applicabilité  de  rarticle  43a  du  Code  de 
commerce.  —  {Sieur  Montgomery-Moore.) 

Chemins  de  fer.  —  Transport  de  marchandises.  — 
Avarie.  —  Responsabilité.  —  Faute.  -^  Preuve  à 
faire.  —  {Sieur  t'errin- Picard.) ": . . . 

Chemins  de  fer.  —  Expéditions  ue  valeurs  et  finances. 

—  Déclarations.  —  Manquants.  —  Preuve.  —  Hes- 
ponsabilité.  —  Vérification  au  départ.  —  {Sieur 
bouissou.) 

Expropriation  pour  utilité  publique.  —  Cassation.  — 
Renvoi  devant  un  autre  tribunal.  —  Magistrat 
directeur.  —  Jury.  —  Compétence.  —  Commission 
rogatoire.  —  Chose  jugée.  —  {Sieur  Louchet.) 

Chemins  de  fer.  —  Intérêt  local.  —  Passages  à  ni- 
veau. —  Barrières.  —  Dispense.  —  Arrêté  préfecto- 
ral. —  Enumération  limitative.  —  {Sieur  Tabary- 
Lefèvre.) 

Expropriation  pour  utilité  publique.  —  Indemnité.  — 
Évaluation  en  espèces.  —  Supplément  de  prix  en 
travaux. — Consentement  exprès.  —  {Veuve  liausil.) 

I.  Jugements  et  arrêts.  —  Appel.  —  Mise  à  néant  du 
jugement.  —  Parties  non  appelantes.  —  Demande 
de  mise  hors  de  cause.  — Droit  acquis.  —  II.  Auto- 
rité de  la  chose  jugée.  —  Décision  antérieure.  — 
Propriété  d'un  canal.  —  Usage  des  eaux.  —  Objet 
distinct.  —  {Sieur  Pieyre.) 

Transport  par  chemins  de  fer.  —  Marchandises.  — 
Clause  de  non-garantie.  —  Fixation  d'itinéraire.  — 
Avarie.  —  Responsabilité.  — {Sieur  Wahart.) 

Transport  par  chemins  de  fer.  —  Marchandises.  — 
Délais.  —  Expédition.  —  Trajet.  —  Transmission.  — 
Réseaux  distincts.  —  {Sieur  Danton.) 

Transport  par  chemins  ae  fer.  —  Fûts  vides.  —  Re- 
tour. —  Fûts  pleins.  —  Tarif  spécial.  —  Expéditeur. 

—  Destinataire.  —  Identité.  —  {Sieurs  Bertrand  et 
fieig-Py.) 

I.  Transport  par  chemins  de  fer.  —  Voyageurs.  — 
Bagages.  —  Ammoniaque.  —  Accident.  —  Règle- 
ment —  Avis  donné.  —  Acceptation  sans  réserves. 

—  II.  Compagnie  transporteur. —  Préposé.  —  Subs- 
tance nuisible.  —  Avertissement.  —  Connaissance. 

—  {Sieurs  A  maud  et  Trille.) 

Transport  par  chemins  de  fer.  —  Vins.  —  Petite  vi- 
tesse.—  Soudure.  — Tarif  spécial.  —  Station  non  dé- 
nommée. —  Stations  voisines.  —  Itinéraire  direct. 

—  {Siews  Carbonnell  et  fils.) 

I.  Action  possessoire.  —  Usage  des  eaux.  —  Trouble. 
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LOIS,    DECRETS,   ETC. 


INDICATION  DES  UATIËRES 


Suïle  des  Ari'ihde  la  Cour  de 


(Ch.» 


—  Préjudice.   —  II.  Exception-  d'JDConipéteaci 
Défaut  de  motifs.  —  {Situr  Houiengei:) 

Compétence.  —  Domaine  public.  —  Canal.  —  IqG 
lions.  —  Indemnité,  —  Demande  devant  le  trib 
civil.  -  {Sieur  Carloz.) 

Expropriation  pour  utilité  publique.  —  Ligne 
tramways.  —  ModiScation  du  tracé.  —  Chaneei 
important.  —  Décret  nouveau.  —  EnquSte 
Nécessité  d'un  arrêté  de  classement.  —  {i 
Genehl.). 

Expropriation  pour  utilité  publique.  —  Propriétaire. 

—  l'rocédure.  —  Matrice  cadastrale.  —  NoliScation. 

—  Acquiescement.  —  (Sien;'  Rougemont,) 

Ciiemins  de  fer.  —  RsRages.  —  Retard.  ~  Réseau 

français.  —  Réseau  étranger.  —  Parcours.  —  Inde 
nité.' —  Rë^ement  accepté,  —  (Epoux  Schalt). 
Expropriation  pour  utilité  publique.  —  Jugement. 
Production  des  pièces.  —  lasuffisaDce.  —  (Ce 
mane  de  Tilly.) 


Chemins  de  fer,  —  1*  Marchandises,  —  Transport.  — 
Droit  de  magasinage.  —  Enlèvement.  —  Destina- 
taire. ~  Mise  à  la  disposition.  —  2*  Tarif.  —  Force 
de  loi.  —  Conventions  contraires.  —  Chefs  de  gare, 

—  Dispense.  —  Nullité.  —  {Sieur  Roquefort.) 

Chemins  de   fer,   —  Marchandises.  —  Parcours  sur 

Blusieurs  réseaux.  —  Avaries.  —  Manquonts.  — 
ernier  transporteur.  —  (Sieur  Rabia.V 

Chemins  de  fer.  —  .Vlarcbandises,  —  Transport.  — 
Avarie.  —  Tarif  spécial.  —  Clause  de  non-respon- 
sabililé.  —  Faute  précise.  —  Preuve  nécessaire.  — 
{Sieur  Cosle.) 

Expropriation  pour  utilité  publique.  —  Jury,  —  Com- 
position. —  (Sieur  Boiievtn.) 

Expropriation  pour  utilité  publique.  —  Chemins 
ruraux.  —  Jury.  —  Magistrat  directeur,  —  Partage. 

—  Voie  délibérative.  —  Preuve.  —   Procès -verbal. 

—  Signature,  —  (Sieur  Qualrebarbea.) 

Chemins  de   fer.  —  Transport.  —  Marchandises.  — 

Convention  de  Berne.  —  Retard.  —  Préjudice. 
Indemnité.    —   Forfait.   —    Prix   de    transport. 

i:hemins   de   fer.  —   Transport   à  petite   vitesse. 
Tarifs.    —  Application   stricte.   —  (Sieurs  Joly 

Chemins  de    fer.  —   Marchandises.   —   Transport.  — 
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OATES 

des 
décisions 


1896 


25    fév. 


4  mars 


16  avril 


Id. 


6  juin 

29  juin 

30  juin 


Id. 
1"  juUlet 


15  juUlet 
28  juiUet 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Avarie  ou  perte.  —  Article  103  nouveau  du  Code  de 
commerce.  —  Fonnalités  strictes.  —  Acte  extraju- 
diciaire. —  Lettre  recommandée.  —  {Sieurs  Pernod 

fils  et  Viel-Picard,) 

Chemins  de  fer.  —  Transport  de  fruits  et  de  primeurs. 

—  Destinataire.  —  Refus.  —  Vente.  —  Article  106 
du  Code  de  commerce.  —  Formalités.  —  Inobser- 
vation. —  Dommages-intérêts.  —  Préjudice.  — 
Preuve.  —  (Sieur  Leuk.) 

Chemins  de  fer.  —  Marchandises.  —  Transport.  — 
Livraison.  —  Destinataire.  —  Refus.  —  Avis  à 
l'expéditeur.  —  Obligation  (Pas  d').  —  [Sieurs  Morin- 
Chapi^e  et  O'.) 

Chemms  de  fer.  — -  Transport  de  marchemdises.  — 
Avarie  ou  perte  partielle.  —  Protestation.  — -  Délai. 

—  Formes.  —  Appel  en  garantie  du  voiturier.  — 
Fin  de  non- recevoir.  —  (Sieurs  Blanc  frères.) 

Chemins  de  fer.  —  Transport  de  marchandises.  — 
Avarie  ou  perte  partielle.  —  Protestation.  —  Noti- 
fication. —  Formes  strictement  exigibles.  —  Acte 
extrajudiciaire.  —  Lettre  recommandée.  —  (Sieur 
Terrasson.) 

Expropriation  pour  utilité  publique.  —  Jugement.  — 
Wom  de  la  partie.  —  Omission.  —  Nullité.  —  (Sieur 
Berlfiier.^ 

Expropriation  pour  utilité  publique.  —  Formalités 
substantielles.  —  Constatation  et  vérification.  — 
(Sieur  de  Comaille.) 

Chemins  de  fer.  —  lYansport  de  marchandises.  — 
!•  Point  de  départ.  —  Wagons  vides.  —  Jour  et  lieu 
choisis.  —  Mise  à  la  disposition  de  l'expéditeur.  — 
Prétention  abusive.  —  2»  Règlements.  —  Force  de 
loi.  -—  Conventions  particulières.  —  Dérogations 
illicites.  —  3*  Port.  —  Quai.  —  Voies  maritimes.  — 
Navire.  —  Arrivée.  —  Marchandises.  —  Remise  en 
gare.  —  (Sieur  Dhervillez.) 

Chemins  de  fer.  —  Transport  de  marchandises.  — 
Clause  de  non-garantie.  —  Faute  de  la  Compagnie. 

—  Preuve.  —  (Sieurs  Combes  et  Chabanon.) 

Chemins  de  fer.  —  Transport  de    marchandises.  — 

Groupe  de  colis.  —  Colis  manquant.  —  Substitution. 

—  Perte  partielle.  —  Article  105  du  Code  de  com- 
merce. —  Application.  —  (Compagnie  générale  Iran- 
satlanliaue.) 

Chemins  ae  fer.  —  Transport  de  marchandises.  — 
Retard.  —  Dol  (Pas  de).  —  Dommages-intérêts.  — 
Prévisions  du  contrat.  —  (Sieur  Baraguey-Fouquet.) 

Chemins  de  fer.  —  Transport  d'animaux.  —  Obstacle 
de  force  majeure.  —  Emploi  d'un  autre  parcours. 

—  Frais  suppléoientaires.  —  (Sieur  Gilabert.) 


NOMinos 


« 

II 

o 


ta 


VI 


702 


VI 


VI 


VI 


702 


703 


704 


VI 


VI 


VI 


705 
706 
707 


VI 


VI 


708 
710 


VI 


VI 


VI 


711 
713 
713 


240 


LOIS,    DECRETS,    ETC. 


0ATR8 

des 
décisions 

1896 
29  juillet 


4   août 


!"  déc. 
Id. 


Id. 


28  déc. 


29  déc. 


Id. 


1897 
28  avril 
17  juin 

6  juillet 


jtcuaos 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


•S  = 

c 


■  e 


Suite  des  Arrêts  de  la  Cour  de  cassation  (Ch.  civ.). 

Chemins  de  fer.  — Transport  de  marchandises.  —  Dis- 
pense. —  Déchets.  —  Cours  déroute.  —  Dommages- 
mtérèts.  —  Faute  spéciale.  —  Constatation  néces- 
saire. —  Objets  transportés.  —  Conservation.  — 
Soins  ordinaires.  —  {Sieur  Védier.) 

Expropriation  pour  utilité  publique.  —  !•  Pourvoi.  — 
Partie  décédée.  —  Représentants  légaux.  —  Notifi- 
cation. —  2'  Femme  mariée.  —  Régime  de  com- 
munauté. —   Domicile  commun.  —  Copie  unique. 

—  3*  Jury.  —  Liste  annuelle.  —  Conseil  général.  — 
Session  ordinaire.  —  Durée  stricte.  —  4*  Jury  in- 
compétent. —  Nullité.  —  Ordre  public.  —  {Dame 
Thomas,)  

Chemins  de  fer.  —  Tarifs.  —  Délais.  —  {Sieur  Oalu- 
ret  père.) 

I.  Chemins  de  fer.  —  Transport  de  marchandises.  — 
Commissionnaire.  —  Récépissé.  —  Contrat  fermé. 

—  II.  Expéditeur  non  dénommé.  —  Faits  de  cause. 

—  Qualité.  —  Constatation.  —  Action  ouverte.  — 
III.  Défaut  de  motifs.  —  Dommages-intérêts.  — 
Condamnation.  —  Justification  (Défaut  de).  —  Frais 
frustrés.  —  {Sieurs  Grossieux  frères  et  C".) 

Chemins  de  fer.  —  Wagon  complet.  -  Déchargement. 

—  Avis  par  lettre.  —  Mise  à  la  poste.  —  (Sieur 
Duchon-uoris.)  , 

l.  Chemins  de  fer.  —  Cahier  des  charges. —  Maximum. 

—  Tarifs.  —  Homologation.  —  II.  Dommages-inté- 
rêts. —  Motifs  spéciaux.  —  III.  Enregistrement. — 
Distance.  — Actes  produits.  —  Faute.  —  Préjudice. 

—  Précision.  —  (Sieur  Goujet.) 

Expropriation  pour  utilité  publique.  —  Vérification 

des  pièces  transmises  à  l'appui  de  la  demande.  — 

{Société  des  produits  chimiques  de  VEstaifue,) 

Chemins  de  fer.  —  Règlement.  —  Admmistration 
publique.  —  Force  de  loi.  —  Dérogation.  —Conven- 
tions particulières.  — Nullité.  —  Délai  de  transport. 

—  Renonciation  présumée.  —  Compagnie.  —  Faute. 

—  Condamnation.  —  Cassation.   —   [Sieur  Taché 

A^'^.) 

1897 

Travaux  publics.  —  Prud'hommes.  —  Etat.  —  Com- 
pétence. —  {Sieurs  Jeannot  et  Cabassut.) 

Communes.  —  Grande  voirie.  —  Droit  de  place  et  de 
stationnement.  — Tarifs.  — Décret. —  {Sieurs  Favre 
frères,) 

Eaux  courantes.  —  Usage  industriel.  ~  Eaux  sur- 
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846 
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DATES 

des 

déeisioDt 

1897 
20  déc. 


1898 

25  janv. 

Id. 

26  janv. 


Id. 


9  fév. 


8    mars 


10  mai 
13  juin 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


chauffées.   —  Riverain  inférieur.  —  {Sieur  Beau- 

card,) • 

Expropriation  pour  utilité  publique.  —  1*  Cession 
amiable.  —  Constatation.  —  Jugement.  —  Effets  de 
Texpropriation.  —  Droit  de  pourvoi.  —  2*  Partie 
étrangère  à  Tinstance.  —  Intérêt  justifié.  —  Cour  de 
cassation.  —  Faculté  d'intervention.  —  3*  Domaine 
public.  —  Non  soumis  à  Texpropriation.  —  {Che- 
mins de  fer  d^Orléans.) 

1898 

Chemins  de  fer.  —  Transports  à  petite  vitesse.  — 
Tarifs.  —  Droit  réduit.  —  Application  stricte.  — 
{Sieurs  Cartonne  et  C*\) 

Chemins  de  fer.  —  Voyageur.  —  Bagages.  —  Véloci- 
pèdes. —  Avarie.  —  Emballage  non  obligatoire.  — 
Clause  de  non-garantie.  —  Dérogation  aux  règle- 
ments. —  Clause  nulle.  —  {Sieur  Bonne.) 

Chemins  de  fer.  —  Transport  de  marchandises.  — 
1*  Article  105  (ancien)  du  Code  de  commerce.  — 
Erreur  de  calcul.  —  Contrat  de  transport.  —  Exé- 
cution. —  Faute  commise.  —  2*  Déchargement.  — 
Grue.  —  Manutention.  —  Droits  distincts.  —  Obli- 
gations du  destinataire.  —  {Sieur  Grossetéte.) 

Chemins  de  fer.  —  !•  Quasi-délit.  —  Caractère.  — 
Appréciation.  —  Cour  de  cassation.  —  Contrôle.  — 
2*  Tarifs  homologués.  —  Connaissance.  —  Pré- 
somption. —  Erreur  de  taxe.  —  Dominaces-intérêts. 
—  Demande  sans  fondement.  —  {Sieur  Noble.) 

Chemins  de  fer.  —  Transport  de  marchandises.  — 
1*  Marchandises  importées  de  l'étranger.  —  Con- 
vention de  Berne.  —  Lettre  de  voiture.  —  Poids  et 
nombre  des  colis.  —  Vérification  par  le  transpor- 
teur. —  Mention  nécessaire.  —  2*  Destinataire.  — 
Preuve  d'un  manquant.  —  Déchargement.  —  Assis- 
tance. —  Mise  en  demeure.  —  [Sieurs  Ireland  fils  et 
Lermit.) 

Chemins  de  fer.  —  Transport  d'animaux.  —  i*  Tarif 
spécial.  —  Délais  ordinaires.  —  Faculté  d'augmen- 
tation de  moitié.  —  Expédition.  —  Transport.  — 
Livraison.  —  Application  divise.  —  2*  Approvision- 
nement des  villes.  —  Lait,  fruits,  volailles,  ma- 
rée, etc.  —  Délai  exceptionnel  de  livraison.  —  Ani- 
maux ou  bestiaux  non  assimilables.  —  {Sieur 
Rivoire.) 

Communes.  —  Grande  voirie.  —  Droits  de  stationne- 
ment et  d'amarrage.  —  Tarifs.  —  {Comînune  de 
Courbevoie.) 

Chemins  de  ter.  —  Transport  de  marchandises.  — 
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LOIS,    DECRETS,    ETC. 


DATES 

des 
décisioDB 

1898 


30  juin 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


12  juillet 


13  juillet 


28  noY. 


Id. 
Id. 

Id. 


li  déc. 


26  déc. 


XClItfia 


s 

■si 

e 


s 
«g. 

a. 


Suite  des  Arrêta  de  la  Cour  de  cassation  (Ch.  civ.). 

Tarif.  —  Wagons  de  5.000  kilogrammes.  —  Charge- 
ment. —  Fraction.  —  Poids  réel  inférieur.  —  Ta^xe 
applicable.  —  [Sieur  Weil.) 

Chemins  de  fer.  —  Taxes  indûment  perçues.  —  Con- 
damnation à  restitution  et  intérêts  de  droit.  — 
Dommages-intérêts  basés  sur  privation  de  jouis- 
sance des  sommes.  -  Aucune  faute  relevée.  — 
Annulation.  —  {Sieur  Aouizeral.) 

Expropriation  pour  utilité  publique.  —  1*  Décret 
déclaratif.  —  Déchéance  prévue.  —  Délai  imparti. 

—  Accomplissement  des  expropriations.  —  Juge- 
ment. —  2*  Intervention  du  fermier.  —  Qualité 
invoquée.  —  Fond  du  droit.  —  Magistrat  directeur. 

—  Incompétence.  —  Jury.  —  Indemnité  éventuelle. 

—  {Sieurs  de  Commaille  et  Gibert.) 

Chemins  de   fer.  —  Transport  de  marchandises.  — 

1»  Garantie. —  Rejet.  —  Motifs  distincts.  — Pourvoi. 

—  Demande  principale.  —  Examen  exclusif.  — 
Mise  en  cause  du  garant.  —  Condamnation  aux 
dépens.  —  2*  Transporteurs  successifs.  —  Trans- 
bordement. —  Gare  commune.  —  Nombre  d'heures 
accordées  pour  la  transmission.  —  {Sieur  Padrixe.) 

Chemins  de  fer.  -  Transport  d'animaux  vivants.  — 
Accident  en  cours  de  route.  —  Wagon  ouvert.  — 
Cause  inconnue.  —  Transporteur.  —  Cause  de  non- 
responsabilité.  —  Ordre  de  la  preuve.  —  Faute  à 
démontrer.  —  (Sieur  Pabic.) 

Chemins  de  fer.  —  Action  de  justice.  —  Demande, 
reconventionneile,  taux  du  ressort,  valeur  indéter- 
minée. —  {Sieurs  Serradel  et  Vergés.) 

Chemins  de  fer.  —  Transport  de  marchandises.  — 
Coulage  en  cours  de  route.  —  Clause  de  non- 
responsabilité.  —  Ordre  de  la  preuve.  —  Faute  à 
démontrer.  —  {Sieur  Cussinel.) 

I.  Chemins  de  fer.  —  Action  en  justice.  —  Compagnie 
défenderesse.  —  Défaut  faute  de  conclure.  — 
Assimilation  à  aveu.  —  Annulation.  —  II.  Base 
légale  (Manque  de).  —  Demande  en  dommaiges- 
intérôts.  —  Vérification  nécessaire.  —  Hypothèse 
d'acquiescement.  —  Erreur  de  droit.  —  {Sieur 
Defrance.) 

Chemins  de  fer.  — -  Transport  de  marchandises.  ~ 
!•  Grande  et  petite  vitesse.  —  Voie  la  plus  courte 
et  la  moins  coûteuse.  —  Règle  générale.  —  Obliga- 
tion des  compagnies,  sauf  réquisition  spéciale.  — 
2*  Expédition.  —  Grande  vitesse.  —  Délai.  —  fleure 
fixée.  —  {Sieur  Saugnier.) 

Chemins  de  fer.  —  Transport  de  marchandises.  — 
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DATB8 

des 
décisions 


1900 


19  février 
Id. 

« 

Id. 


4  avril 
28  avril 

22  mai 

23  mai 


Id. 
Id. 


28  mai 


15  juin 


INDICATION  DBS  MATIÈRES 


Avarie.  —  Défaut  de  bâchage.  —  Chargement  par 
l'expéditeur.  —  Tarif.  —  Compagnie  exonérée.  — 
{Sieurs  Amoui  oux  frères.) 

1900 

Travaux  publics.  —  Dommage.  —  Expertise.  — 
Référé.  —  Compétence  administrative.  —  {Compa- 
gnie des  chemins  de  fer  dé  Paris  à  Orléans  et  sieur 
Charbuy.) , 

Chemins  de  fer.  —  Clause  de  non-garantie.  —  Ava- 
ries et  déchets  de  route.  —  Faute.  —  {Chemin  de  fer 
de  V-Elat  et  sieur  Couhé.) 

Chemins  de  fer.  —  Clause  de  non-garantie.  —  Ava- 
ries et  déchets  de  route.  —  Incendie.  —  Faute.  — 
{Compagnie  des  chemins  de  fer  du  Nord  et  Société 
des  produits  céramiques  et  réfractaires  de  Bou- 
logne-sur-Mer.).  . .' 

Chemins  de  fer.  —  Retard  de  livraison.  —  Défaut  de 
base  légale.  —  {Sieur  Gourgon.) 

Chemins  de  fer.  —  Tarif  spécial.  —  Avaries  de  routes. 

—  Non-responsabilité.  —  {Compagnie  des  chemins 
de  fer  de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Méaiterranée  et  sieur 
Raymond.) 

Chemins  de  fer.  —  Embranchement  particulier.  — 
Caractères  constitutifs.  —  {Compagnie  des  chemins 
de  fer  du  Nord  et  sieur  Durif.) 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Offres. 

—  fermier  non  désigné  à  l'expropriant .  —  Ré- 
serves insuffisantes.  —  Intervention  tardive.  — 
{Compagnie  des  chemins  de  fer  de  Guise  au  Catelet 
et  sieur  Hennet  de  Bemoville.) 

Expropriation  cour  cause  d'utilité  publique.  —  Allo- 
cation d'une  mdemnité  supérieure  à  la  somme  de- 
mandée. —  Nullité.  —  {Sieur  ternaire.) 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Accord 
aes  parties.  —  Indemnité  alternative  devant  porter 
sur  toutes  les  parcelles  expropriées.  —  Restriction 
à  une  seule  parcelle.  —  Violation  du  contrat  judi- 
ciaire. —  {Sieur  Sénard.) 

Expropriation  pour  cause  d'utilité  publique.  —  Chef 
de  demande  indéterminé.  —  Absence  de  contrat 
judiciaire.  —  Nullité  de  la  décision  allouant  de  ce 
chef  une  indemnité.  —  {Compagnie  des  chemins  de 
fer  de  Guise  au  Catelet  et  sieur  Guillot-Ruffin.) , . . . 

Chemins  de  fer.  —  Marchandises.  —  Arrivée.  —  Lettre 
d'avis.  —  {Sieur  Falcetti.) 
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LOIS,    DECRETS,    ETC. 


DATES 

des 

décisioiM 


1889 
8  juin 

2  août 
Id. 


20  déc. 


21  déc. 


1890 
18  janvier 


30  janvier 

21  mars 

11  juillet 

18  juillet 


1891 
28  fév. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


6*  Arrêts  de  la  Cour  de  cauatioit 

(Chambre  criminelle). 

1889 

Lois  et  règlements.  —  Arrêté  préfectoral.  —  Loco- 
motives routières.  —  Circulation  subordonnée  à 
diverses  conditions.  —  Contravention.  —  (Sieur 
Poron-Grisart.) 

Cours  d'eau.  —  Arrêté  de  curage.  —  Maire  incompé- 
tent. —  {Sieurs  Flachier^  Descours  et  Vialle.) 

Pèche  fluviale.  —  !••  Lac  de  Nantua.  —  Acte  du 
30  janvier  1868.  —  Pèche  avec  une  ligne  flottante 
tenue  à  la  main.  —  2*  Ligne  dite  à  la  cuiller.— 
Constatations  souveraines  de  rarrét.  —  (Sieur 
Claude  Dubief,). 

I.  Voirie.  —  Contravention.  —  Question  préjudicielle 
de  propriété.  —  Obligation  "de  surseoir  À  statuer.  — 
II.  Amnistie.  —  Contravention  de  voirie.  —  Loi 
du  21  luillet  1889.  —  Payement  des  frais.  —  Ré- 
serve du  droit  des  tiers.  —  {Sieur  Joseph  Mdssoni 
et  veuve  Massoni.) 

I.  Voirie.  —  Chemin  vicinal.  —  Empiétement.  — 
Tribunal  de  simple  police.  —  Motifs  insuffisants. — 
II.  Amnistie.  —  Contravention  de  voirie.  — Paye- 
ment des  frais.  —  Réserve  des  droits  des  tiers.  — 
{Sieur  Lahasse.) 

1890 

Voirie.  —  i*  Chemins  publics.  —  Usurpation.  —  Voies 
intérieures.  —  2'  Voie  litigieuse.  —  Déclaration  de 
publicité.  —  Droit  de  juge  de  police.  —  3*  Excep- 
tion préjudicielle    de  propriété.  —  Sous-locataire. 

—  (Sieurs  Claude-Marte  Le  Guen  et  consorts.) 

Voie  publique.  — Contravention  à  un  arrêté  municipal. 

—  Relaxe  non  justifiée.  —  {Sieur  Victor  Clavel.)... 
Jugements  et  arrêts.  —  Acte  administratif.  —  Obli- 
gation de  surseoir.  —  (Sieur  Emile-Louis  Dorguin.) 

Pèche  fluviale.  —  Droit  de  TEtat.  —  Boires  ou  fossés. 

—  {Sieur  Louis  Langlois.) 

I.  Tribunal  de  simple  police.  —  Procès-verbal  régu- 
lier.— Relaxe  non  justifiée.  —  II.  Voirie.  —  Décret 
du  8  février  1868.  —  Extraction  de  cailloux  d'une 
rivière  non  navigable  ni  flottable.  — {Sieur Sansot.) 

1891 

Voie  publique.  —  \*  Chemin  public.  —  Procès-verbal 
ne  Taisant  pas  foi  jusqu'à  preuve  contraire.  — 
2"  Chemin  public.  —  Publicité.  —  Usage  immémo- 
rial. —  {Sieurs  Reymond  et  Bourgeat.) 
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r 


UATBt 

des 
dèciaiont 


1891 
16  avril 


Id. 
20  juin 

26  juin 
30  juillet 

3  déc. 

1892 
9  janv. 

11  mars 

14  mai 

19  mai 

20  mai 
6  août 

27  oct. 

4  nov. 

1893 
n  fév. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Lois  et  règlements.  —  Arrêté  municipal.  —  Empla- 
cement dépendant  du  domaine  public.  —  {Veuve 
Vemière.) 

Voirie.  —  Pavage.  —  Arrêté  municipal.  —  Mise  en 
demeure  d'exécuter  une  clause  a  un  contrat  de 
travaux  publics.  —  {Sieur  Facompré.) 

Voirie.  —  1*  Ville  de  Marseille.  —  Règlement  général 
de  police  et  de  voirie.  —  Infraction.  —  2*  Travaux. 

—  Effet  confortatif.  —  Violation   de  la  règle  de 
séparation  des  pouvoirs.  —  {Sieur  Nicolas.) 

Navigation  fluviale.  —  Droit  de  pêche.  —  Cours 
d'eau  navigable.  —  {Sieur  Garanger.) 

Voie  publimie.  —  Embarras.  —  Publicité  d'un  che- 

•  min.  —  Présomption  illégale.  —  {Sieur  Moreau- 
Caron,) 

Prescription.  —  Action  publique.  —  Action  civile.  — 

—  Contraventions  temporaires  et  permanentes.  — 
(Sieur  Brenot.) 

1892 

Lois  et  règlements.  — Arrêté  municipal.  — Police  des 
cours  d'eau  étrangers  à  la  grande  voirie.  —  Compé- 
tence du   juge   de  police.  —  {Sieur  (ionneteau.).,, 

Voirie.  —  Travaux  faits  en  contravention  d'un  règle 
ment  administratif.  —  Refus  d'ordonner  la  démo- 
lition. —  {Sieur  Béranger.) 

Transport  par  chemin  de  fer  de  denrées  avariées.  — 
Tentative  d'escroquerie  —  {Sieur  Alfred-Joseph 
Canelle.) . . . , 

Cours  d'eau.  —  Attributions  de  l'autorité  municipale. 

—  {Sieur  Ulysse  Déon.) 

Chemins  de  fer.  —  Billet  circulaire.  —  Absence  de 

contravention.  —  {Sieur  Alcide  Roche.) 

Lois  et  règlements.  —  Arrêté  relatif  au  classement  et 
au  déclassement  des  chemins  vicinaux.  —  {Sieur 
Nicolas  Jacquol.) 

Voirie.  —  !•  Chepiin  vicinal.  —  infraction  à  un  ar- 
rêté municipal.  —  Exception  de  propriété.  — 
2*  Travaux  et  saillie  sur  un  chemin  vicinal.  — 
Prescription.  —  {Sieur  Bemardini.) 

Octroi.  --  Chemins  de  fer.  —  Déchargement  de  mar- 
chandises sans  déclaration.  —  {Sieurs  Lagorce  et 
Heurteau.) ' 

1893 

Cours  d'eau.  —  !•  Curage  d'une  rivière.  —  Arrêté 
préfectoral.  —  2«  Curage.  —  Rejet  des  vases  hors 
du  lit  de  la  rivière.  —  {Sieur  Guignes.) 
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INDICATION  DES  MATIÈRES 


Suite  des  Ai-i-éli  de  la  Cour  de  ciusation  i 

Voirie.  —  Cbemin  public.  —  Conslruction 
risalion   —  {Sieur  Blot.) 

Loi»  et  réglementa.  —  l'  Décret  du  2  juin  I 
dépendsnt  de  la  petite  voirie.  —  2' 
26  mars  1863.  —  Infraction.  —  Compf 
juridiction  correct  ionnelle.  —  {Sieur  Jw 
Alauié.) 

Chemins  de  fer.  —  !■  Chemins  de  Ter  d'in 

—  Mesures  de  contrôle  et  de  surveillanc 
l£s  préfectoraux.  —  2*  Arrêtés  préfei 
Sanction  pénale.  —  (Sieuc  Cuny.) 

'oie  publique.  —  1*  Adjudicataire  de  l'enlévemont 
des  buues  et  immondices.  —  Cahier  des  charm 

—  2-  Pouvoirs  de  l'autorité  municipale.  —  Pf. 
priétés  privées  ouvertes  au  public.  —  [Sieur  Eugène 

Voirie.  —  Cave  établie  sous  une  voie  publique.  — 
Contravention  de  grande  voirie.  —  (Sieur-  Hubert- 
BrierreA 

1"  juillet  Voie  publique.  —  Jet  d'immondices.  —  ATflche  pla- 
cardée à  la  porte  d'une  mairie.  —  [Sirur  Joseph 
Longe  foi.) 

27  juillet  Voirie.  —  Autorisation  de  voirie.  —  Révocation.  — 
Arrêté  municipal  illégal,  —  f^Sieur  Guilave  CoUlte.) 

3  août        Voirie.  —  Autorisation  de  voirie.  —  Révocation. 

[Sieur  Raoulr-Jay  ) 

4  août  I.  Voirie.  —  Travaux  conforta  tifs.  —  Appréciation 
de  l'autorité  administrative-  —  II.  Jugements  et 
nrrds.  —  Procès-verbal  régulier. '—  Jugement  de 
relaxe  basé  sur  des  rensei);ne menti  pris  en  dehors 
de  l'audience.  —  IleMce  Oey.) 

Chemins  de  fer.  —  Pierres  placées  sur  la  voie  ferrée, 

—  Motifs  sufiisants.  —  (Sieur .Socolingom  Vellayou- 
dam  Maraudé  contre  un  arrél  rendu,  le  18  juil- 
let ISns.  par  la  Cour  d'assises  de  la  Réunion,  qui  l'a 
condamné  à  cinq  ani  de  prison.) 

Uctroi.  —  Chemins  de  fer.  —  UbjelB  amenés  dans  le 
périmètre  de  l'octroi.  —  Défaut  de  déclaration.  — 
[Compagnie  des   chemins  de    fer  de   Paris  à  Or- 

oirie.  —  Autorisation  intéressant  la  voirie  urbaine. 

—  Durée,  —(.Sieur  Stéphane  Crochet.) 

lueiitions   préjudicielles,  —   Plantation  d'arbres.   — 

Question  de  propriété.  —  (Sieur  Dupont-Raudin  ].. 

Voie  publique,  —  Embarras.  —  Mobilier  déposé   sui 

'~  voie  publique.  —   (.Sieur  Edouard  Lieugard.). . . 

I  publique.  —  Embarras.  —  Excuse  de  nécessité. 

{Sieur  Edouard  Plateau.) 
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bAT«S 

des 
décinoDS 


1893 
23  nov. 

Id. 

!•'  déc. 

i894 
12  janv. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


NUMÉROS 


•  a 

.2.2 

o 
► 


15  fév. 

Id. 

23  fév. 

6  avril 

14  avril 

13  joillet 

21  juillet 

26  juillet 

3  août 

8  sept. 

7  déc. 

30  déc. 

1895 

3  janv. 

18  janv. 


Voie  publique.  —  Embarras.  —  Commissaire-priseur. 

—  (Sieur  Jules-Gustave  Cordier.) 

Octroi.  —  Chemins  de  fer.  —  Colis.  —  Déclaration. — 

{Sieur  RouauU.) 

I.  Jugements  et  arrêts.  —  Signature  de  la  minute  du 
jugement.  —  II.  Voirie.  —  Chemin  rural.  —  Publi- 
cité. —  Défaut  de  classement.  —  {Sieur  Jean  Dupy.) 

1894 

Tunisie.  —  1*  Voie  publique.  —  Contravention.  — 
Excuses  illégales.  —  2«  Juridiction  française.  — 
Français  et  assimilés.  —  (Sieur  Célestin  CholeL). . 

Chemins  de  fer.  —  Contravention.  —  Incompétence 
du  juce  de  police.  —  {Sieur  Berlreux.) 

Voie  puDlique.  —  Dépôt  ou   abandon  de  matériaux. 

—  {^Sieur  Joseph- Marie  Pietri.) 

I.  Voirie.  —  Usurpation  d'un  terrain  communal.  — 

11.  Procès-verbal  -—  Foi  due.  —  Relaxe  non  justi- 
fiée. —  (Veuve  Briasel.) 

Responsabilité  pénale.  —  Société  commerciale.  — 
Chemins  de  fer.  —  {Compagnie  du  Midi.) 

Voie  publique.  —  Eclairage  de  matériaux  pendant  la 
nuit.  —  Excuse  illégale.  —    {Sieur  Pietri.) 

Voirie.  —  Construction  sans  autorisation.  —  Démoli- 
tion des  travaux.  —  {Sieur  Jean  Hoa^uelet.) 

Voirie.  —  Construction  sans  autorisation.  —  Démo- 
lition de  travaux  irrégulièrement  faits.  —  {Sieur 
Roubineau.) 

Voie  publique.  —  Sentier.  —   Caractère   public.  — 

Motifs  suffisants.  --  {Sieur  Joucf la.) 

1  ï.  Voirie.  —  1*  Chemin.  —  Publicité.  —  Procès-ver- 
bal. -  2*  Jugement.  —  Motifs  suffisants.  —  II.  Juge- 
ments et  arrêts.  —  Insuffisance  de  preuves.  — 
{Sieur  Langlois.) 

Taxe  de  péage  sur  les  ponts.  —  Vélocipèdes.  — 
{Femme  Mouzie.) 

Voie  publique.  —  Dépôt  de  matériaux.  —  Excuse  illé- 
gale. —  {Sieur  Lapoutge) 

Pêche  fluviale.  —  Engins  prohibés.  —  Filets.  —  Di- 
mensions des  mailles.  —  {Sieur  Meunier.) 


1895 

Chemins  de  fer.  —  Usage  d'un  permis  de  circulation 
délivré  à  un  tiers.  —  Escroquerie.  —  {Sieur  de 
Galwey.) 

Questions  préjudicielles.  —  Conclusions  principales 
admises.  —  Non-lieu  à  statuer  sur  les  conclusions 
subsidiaires  tendant  à  Texamen  d'une  question  pré- 
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DATES 

des 
déeiBionB 

1895 


25  janv. 
Id. 


22  fév. 


Id. 
21  mars 


22  mars 

10  avril 

3  mai 

31   mai 

29  nov. 

1896 
3  janv. 

1-  fév. 
7  fév. 


INDICATION  DES  &1ATIÈRES 


iiniM» 


e 

-55 

c 
► 


Suite  des  Airêls  de  la  Cour  de  cassation  (Ch.  crim.). 

i'udicielle.  —  Voie  publique.  —  Contravention  d'em- 
larras  de  la  voie  publique.  —  Non-publicité  de  la 

voie.  —  {Dame  Mézamat.) 

Voirie.  —  Autorisation  accordée  par  le  préfet,  au  re- 
fus d'un  maire,  de  construire  à  moins  de  100  mètres 

d'un  cimetière.  —  {Sieur  Crochet.) 

Voirie.  —  Construction  donnant  sur  la  voie  publique. 

—  Droit  de  contrôle  du  préfet  sur  les  actes  du  maire. 

—  Autorisation  de  construire  accordée  par  le  préfet] 
au  refus  du  maire.  —  Autorisation  de  bâtir  ou  de 
creuser  des  puits  dans  le  voisinage  d'un  cimetière. 

—  Droit  du  préfet.  —  Autorisation  donnée  par  le 
préfet,  au  refus  du  maire,  de  construire  à  moms  de 
100  mètres  d'un  cimetière.  —  {Sieur  Crochet.) 

Cours  d'eau. —  Curage  —  Contravention  à  un  arrêté 
municipal.  —  Motifs  insuffisants.  —  Canal.  —  Droit 
de  propriété  de  l'Etat.  —  Jugement.  —  Renseigne- 
ments pris  en  dehors  de  l'audience.  —  {Sieur  Chanzy 
et  dame  Payrard.) 

Voirie.  —  Arrêté  municipal.  —  Contravention.  — 
{Sieur  Frétât.) 

Pêche  fluviale.  ~  Pêche  à  la  ligne  flottante.  — Prohi- 
bition pendant  l'époque  où  la  pêche  est  interdite.  — 
Niveau  accidentellement  abaissé  —  Interdiction.  — 
Conditions  de  Tinterdiction  de  pécher.  —  (Sieur 
Roustan.) 

Pêche  fluviale.  —  Arrêté  préfectoral.  —  Interdiction  de 
la  pêche  à  l'épervier.  —  Arrêté  préfectoral  anté- 
rieur non  rapporté.  —  {Sieur  Jeannot.) 

Voirie.  —  Usurpation  d'un  chemin  public.  —  Carac- 
tère de  publicité  non  établi.  —  {Sieur  Martineau.) . 

Voirie  publique.  —  Dépôt  de  matériaux.  —  Nécessité. 

—  Règlement  préfectoral.  —  {Sieur  Tassel.) 

Voirie.  —  Chemin  rural.  —  Arrêté  de  reconnaissance. 

—  Exception  de  propriété.  —  {Sieurs  Royer  et  Fat- 
tout.) 

Pêche  fluviale.  —  (Sieur  Eugène  Blanchet  contre  sieurs 
LouiS'FrançoiS'tienn  Monceaux  et  Louis- Marie- Jo- 
seph Bovard.) 

1896 

Prescription.  —  Pêche  fluviale.  —  Procès- verbal.  — 
Défaut  d'enregistrement.  —  Nullité.  —  {Sieur  Hac- 
quart.) 

Voirie.  ~  Edit  de  1607.  —  Propriétaire.  —  Responsa- 
bilité. —  {Sieur  Maeaudière.) 

Voirie.  —  !•  Edit  de  1607.  —  Défaut  d'autorisation.  — 
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828 
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513 

VI 

716 

VI 

717 

TABLE   CHRONOLOGIQUE. 


INDICATION  DES  Ui^TlËHES 


Dëmolition  des  travaux.  —  Sursia  à  staluer.  — 
2'  Travaux  iodùment  exécutas.  —  Carsctére  confor- 
tatir.  —  Appréciation  de  l'autorité  administrative. 

—  {Sieur  Caulei.) 

Voirie.   —    Défense    de  bâtir   dans  un  périmètre   de 

100  mètres  autour  d'un  cimetière.  —  Servitude 
réelle.  —  Antorisalion  de  construire  donnée  par  le 
préret. —  ExtiDCtion  de  la  servitude,  —  ISiew  Cro- 
chet)  

Voirie.  —  Chemin  vicinal.  —  lléglement  prérectoral. 
{Sieur  Buiiy.) 

PScbe  fluviale.  —  Destruction  du  poisson.  —   Usine. 

—  Jet  de  substances  nuisibles.  —  (Sieur  Camiaet.). 
Il  juillet    Voirie.  —  Autorisation  de  construire.  —  Edit  de  1601. 

—  (Sieur  Doiirrieux.) 

16  juillet  Voirie.  —  1*  Mur  menaçant  ruine.  —  Arrêté  munici- 
pal. —  Notification.  — '  Rapport  d'expert.  —  3*  Mur 
non  continu  à  la  voie  publique.  —  Arrêté  mun' 

Eal  prescrivant  des  trav au. t  de  réparation.  —{Su 
anazsi  et  demoUelle  CasAnoua.) 

I.  (^satjon.  —  Pourvoi.  —  Délai,  —  II.  Voirie. 
Autorisation  de  reconstruire.  -■  -  Travaux  exécutés 
sans  autorisation  écrite.  —  III.  Cassation.  —  Effets 
de  lacasgalion.—Partieacc|uittée. —  (Sieur  Tr^èoue/.) 

Voirie.   —  I*  Arrêté  municipal.   —  Sursis  accordé  à 
tort  pour  la  démolition.  —  2*  Arrêté  ordonnant 
démolition.  — Expertise  ordonnée  par  lajuridictic 
civile.  —  (Sieur  Hadj  Mourad  Lehaêli,  et  Sutloi 
Béniati.  veuve  Eliaou  Kanoui.) 

Pêche  fluviale.  —  Récidive.  —  Fausse  application  de 
l'article  7  de  la  loi  du  31  mars  1865.  —  {Siew  Oswald, 
Jacob-Chartea.) 

180B 


1900 

13  Jan».      Chemins  de  fer.  — Infraction  à  la  loi  du  15  juillet  181û 
'  Non -présentation  du   billet.  —  Relaxe  justiUée. 

(Steur  Gou'jon.) 

!7  janv.  Voie  publique.  —  1*  Embarras.  —  Excuse  de  néces- 
sité. —  Appréciation  souveraine  du  juge. —  2*  Dé- 
faut  d'éclairage.  —  Absence  de   force  majeure.  — 

Relaxe  non  justifiée.  —  (Sieui-  Jout/.) 

Octroi.  —  Règlement  d'octroi.  —  Objets  assujettis  au 
tarif.  —  Pièces  de  Ter  et  fonte.  —  Destination.  — 
Appréciation  du  juge  du  fait.  —  {Ville  de  Fougèi 
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VI 

118 

VI 

120 

VI 

122 

VI 

123 

VII 

1Ï2 

vu 

153 

VII 

610 
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613 

VII 
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115 
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892 
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INDOTION  DES  .'UATIËKES 

1900 

Suite  des  Ai-réla  de  la  Cour  de  caitation  (Ch. 

16  février 
Id. 

24  février 
Id. 

Id. 

contre  lUun  Planchet  et  Kutnli..) 

Jet  de  pierres.  —  Contravention.  —  Eléments 
tutifï.  —  Fait  personnel   volontaire.  —  [Sie. 

Voirie.  —  Arrêté  municipal  interdisant  sur  les 
tion  d'une  affiche  avec  cadre  en  boU.  —  [Si 

Embarras  de  la  voie  publique.  —  Excuse  de  n* 

—  Huissier.  —  Dép6t  sur  le   trottoir  des  i 
itun  locataire  expulse.  ~  [Sieur  C-olin.) 

Règlement  de  police  municipale.  —   Contrai 

—  Compétence.  —  Procès -verbal.  —  Foi 

gale.   —   II.  Jugements  et  arrêts.  —  Tribi 
simple  police.  —Motif»  insuffisants. --  [Si 

?•  Tribunal  correctiomiel. 

1897 

1897 

2Bniu 

Digue    du    réservoir    de    Bouiey.   —  Jugem 
{MM.  Deny>,  Hauuer.  Holtzel  tlennj.) 

1SB9 

1889 

Juillet 

Aone^te  à  la  circulaire  du  16  juin  1890 

1890 

1890 

18  déc. 

Pi^clie  fluviale.   -  Interdiction  de  la  pèche  c 
parties  réservées  pour  la  reproduction  du  | 

1S91 

189! 

fi  février 

20  mars 
22  mars 

Bacs  el  passages  d'eau.  —  Instructions  relati 

Désignation  des  avocats  :   fixation  et  réglen 
leurs  honoraires  par  l'administration  supérii 

Examens  it  subir  par  les  BOUB-officiers  rengoi 
didnts  à  l'emploi  de  conducteur  des  ponts  el 

TABLE  CHRONOLOQ[QCE. 


4  août 
!9Boitt 


18  féT. 

19  f*v. 


Arrflé   d'orgaaisation  du  nivellement  général  .de  la 

Cbftuffage  des  trains 

Service  des  ponta  et  chaussées.  —  Eniploi  de  deux 
nouveaux  modèles  destinés  à  siinptilTer  la  corres- 
pondance intérieure 

Commis  employés  dans  les  bureaux  du  service  des 

Revision  de  la  circulaire  ministérielle  du  D  juillet  1817. 
—  Nouveau   réglemenl    relatif   aux   épreuves    des 

Sonts  métalliques.  —  Instruclions  pour  l'application 
e  ce  règlement 

Inslruetion  pour  la  surveillance  et  l'entretien  de* 
ponts  métalliques 

Mise  en  usage  if  un  nouveau  modèle  de  registre  des 
plantations 

admission  dans  le  corps  des  conducteurs  des  ponts  et 
chaussées.  —  Concours  de  1892 

Concours  pour  l'emploi  de  conlrAleur  des  mines 

Retard  des  trains 

Pèche  fluviale.  —  Paris  d'amendes  aux  agents  verba- 
Usateurs 

Elxtension  du  droit  de  franchise  concédé  aux  fouclion- 
naires  et  agents  des  services  de  contrôle  et  de  sur- 
veillance des  chemina  de  fer 

Achat  de  matériel  et  de  produits  pour  travaux  de 
reproduction  de  dessins  et  do  pièces  écrites 


Nouvelles  clauses  et  con<li 
aux  entrepreneurs  des  tn 

L  Instructions  pour  la  rédaction  des  projets 

I  Instructions  pour  la  passation  des  marchés. 

j  Instructions  pour  l'exécution  des  travaux 

Réduction   des    délais    accordés   pour  l'ordi 

ment  et  le  payement  des  dépenses.  —  Fixation  de 
1  la  date  de  lapri>duction  des  pièces  de  lacomptabilité. 
'  Au  sujet  des  impressions  réservées  i,  l'imprimerie 
i     nationale.  —  Addition  à  la  nomenclature  annexée 

à  la  circulaire  du  3K  juin  1880 

Vente  au  profit  du  Trtsor  des  objets  mobiliers  hor 
I     de   service.   —   Concours   de   l'administra tion   de; 

I     domaines 

I  Sommiers  des  biens  afTecti'-ii  aux  services  publics.  - 

Indications  à  fournir  à  l'administration  des  do 
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DATES 

des 
décitiont 


1892 

29  juillet 
10  août 


26  sept. 
19  oct. 


9  déc. 
15  déc. 

n  déc. 

26  déc. 

27  déc. 


Id. 

1893 
20  mars 

22  mars 


5  avril 


6  avril 

4  mai 

5  mai 

24  juin 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Suite  des  Circulaires  ministéinelles. 

Sommaire  de  la  comptabilité  du  conducteur 

Nouveau  règlement  relatif  aux  épreuves  des  ponts 
métalliques.  —  Instruction  pour  la  surveillance  et 
Tentretien  des  ponts  métalliques.  —  Rectification 
dans  les  circulaires  du  29  août  1891 

Timbre  de  dimension.  —  Travaux  en  régie.  —  Rôles 
de  journées  d'ouvriers 

Péclie  fluviale.  —  Instructions  sur  le  mode  à  adopter 

Sour  la  désignation  des  dates  de  la  période  d'inter- 
iction  d'été,  fixé«  en  principe  par  le  décret  du 
9  avril  1 892 

Frais  de  tournées  de  ingénieurs  et  contrôleurs  des  mines. 

Reproductions  et  réductions  photographiques  de  des- 
sms,  cartes  et  plans 

Instruction  sur  la  remise  des  mandats 

Instruction  sur  la  comptabilité  du  Conducteur  et  de 
ringénieur  des  ponts  et  chaussées 

Taxes  pour  les  épreuves  d'appareils  à  vapeur.  — 
Application  des  articles  6  et  7  de  la  loi  du  18  juil- 
let 1892 

Commission  de  surveillance  des  bateaux  à  vapeur.  — 
Registre  d'épreuves  d'appareils  à  vapeur 

1893 

Travaux  en  régie.  —  Timbre  de  dimension.  —  Exemp- 
tion pour  les  rôles  de  journées  d'ouvriers  et  les 
états  de  tâche 

Permission  de  grande  voirie  sur  les  cours  d'eau  ou 
des  parcelles  ae  terrains  à  la  fois  soumis  au  régime 
de  l'autorité  militaire  et  de  l'autorité  civile.  — Pro- 
cédure à  suivre 

Statistique.  —  Routes  nationales.  — •  Entretien.  — 
Nouvelles  formules  de  décomposition  des  dépenses 
d'entretien,  de  projet  de  budget  et  de  feuille  ae  tra- 
vail des  cantonniers 

Statistique.  —  Routes  nationales.  —  Recensement  de 
la  circulation  en  1894.  —  Choix  des  postes  d'obser- 
vation   

Extraction  de  sable.  —  Nouvelle  clause  à  introduire 
dans  les  arrêtés  d'autorisation 

Clauses  et  conditions  générales  imposées  aux  entre- 
preneurs des  travaux  des  ponts  et  chaussées.  (Ar- 
rêté ministériel  du  16  février  1892.)  —  Modification 
à  l'article  16.  (Payement  des  ouvriers.) 

Canaux  et  rivières.  —  Interruption  du  service  des 
écluses  et  ouvrages  d'art  pendant  la  journée  du 
14  juillet 


SCMÉROS    1 

1  volumes  f 

S,  *» 

0. 

11 

94S 

H 

931 

II 

113â 

ê 

II 

1159 

m 

6( 

m 

1\ 

m 

159 

III 

173 

m 

184 

lU 

191 

m 

455 

III 

456 

m 

51S 

m 

53!: 

III 

653 

m 

656 

m 

745 
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DATM 

des 
déeiiions 


1893 

8  juillet 

15  août 
17  août 

!•'  s«pt. 

.  Id. 

Id. 
15  nov. 

Id. 
22  nov. 

26  déc. 

1894 
3  janv. 

Id. 

Id. 

Id. 

20  janv. 

25  janv. 
1*'  fév. 


28  fév. 


9  mars 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


NUMEROS 


«  S 

T3.3 

o 


statistique.  —  Routes  nationales.  —  Décomposition 
des  dépenses  d'entretien.  —  Instructions  complé- 
mentaires   

Canalisations  sur  les  voies  publiques.  —  Instruc- 
tions  

Envoi  d'un  règlement  d'administration  publique  por- 
tant organisation  du  personnel  des  agents  inférieurs 
des  ponts  et  chaussées -. . 

Réglementation  des  conducteurs  d'électricité  sur  la 
grande  voirie  nationale.  —  Envoi  d'un  projet  d'ar- 
rêté réglementaire 

Réglementation  des  distributions  d'électricité  sur  la 
grande  voirie  départementale.  —  Instructions 

Délégués  à  la  sécurité  des  ouvriers  mineurs.  —  Opé- 
rations électorales , 

Routes  nationales.  —  Recensement  de  la  circulation 
en  1894 ^ 

Routes  nationales.  —  Recensement  de  la  circulation 
en  1894 :   

Navigation  intérieure.  —  Eclairage  pendant  la  nuit 
des  bateaux  et  obstacles  à  la  navigation.  —  Envoi 
du  décret  du  20  novembre  1893 

Recensement  de  la  circulation  en  1894 

1894 

Réorganisation  du  personnel  des  commis  des  ponts 
et  chaussées 

Circulaire  suivie  du  décret  concernant  le  traitement 
des  conducteurs  des  ponts  et  chaussées 

Circulaire  suivie  du  décret  concernant  le  traitement 
des  contrôleurs  des  mines 

Fixation  des  classes  de  début  et  des  classes  les  plus 
élevées  qui  peuvent  être  attribuées  aux  agents 
inférieurs  dans  chaque  service 

Envoi  d'un  arrêté  sur  les  conditions  d'avancement 
dans  le  personnel  des  conducteurs  des  ponts  et 
chaussées 

Circulaire  suivie  d'un  décret  fixant  le  traitement  des 
sous-ingénieurs  des  ponts  et  chaussées 

Circulaire  suivie  d'un  décret  modifiant  les  conditions 
dans  lesquelles  les  ingénieurs  et  les  conducteurs 
des  ponts  et  chaussées,  les  ingénieurs  et  contrô- 
leurs des  mines,  peuvent  être  mis  en  service  dé- 
taché   

Tramways.  —  Emploi  des  rails  à  gorge  ou  des  contre- 
rails.  —  Notification  d'un  décret  du  30  janvier  1894, 
portant  modification  à  Tarticle  5  du  décret  du 
6  août  1881 

Surveillance  des  gares 


III 
111 

III 

111 
III 
III 
IV 
IV 


IV 
IV 


IV 
IV 
IV 

IV 

IV 
IV 


IV 


IV 
IV 


835 
1033! 

931 

1043| 

1057 

10581 

91 

9^ 


153 
108 


53 

581 
59] 

61 

162 
163 


164 


166 
167 
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Règlement  d'administration  publique,  du  35 
let  t8»4,  pour  l'eiécution  des  articles  23,  U, 
21  de  la  loi  du  29  juin  1894 

Frais  de  tournées  des  cuntrôleurs  des  mini 
Modilications  à  la  Circulaire  du  9  décembre  11 

Admission  dans  le  corps  dis  ponts  el  cbaussé 
Concours  de  1895 

Loi  du  19  décembre  I89i.  portant  rectiflcation 
loi  du  -29  juin  1894,  sur  les  caisses  de  secours 
retraites  des  ouvriers  mineurs 

1895 

(iratiflcBlions 

lesures  k  prendre  pour  activer  l'instnictioi 
affaires  coQlentieuses 

Suppression  de  l'envoi  des  situations  dëlinitive 
Inspecteurs  généraux 

Routes  nationales.  —  Uemajides  de  sociétés  i 
pédiques  en  autorisation  d'établir  des  poteau) 
cateurs.  —  Instructions 

Décret  d' organisa  lion  du  conlrûle  des  cbemins  i 

Instruction  des  atTaircs  relatives  à  l'établisiemei 
champs  de  tir  situés  en  debori  de  la  zone  troi 

—  ArréU  du  8  avril  1895 

Chemins  de  Ter  privés  établis  dans  la  zone  [roi 

—  Instruction  mixte 

Dépenses  des  exercices  clos.  —  Mandats  de  paye 

—  Envoi  d'une  nouvelle  Tormule 

demnités  à  allouer  aux  militaires  employés  t 
d'urjgence  fi  des  travaux  publics 

Canalisations  électriques.  —  Secours  aux  pera 
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DATES 

des 

décisions 

1895 

4  sept. 

21  sept. 

2  oct. 

22  oct. 

18  nov. 

Id. 

25  nov. 

Id. 

2  déc. 

4   déc. 

18  déc. 

INDICATION  DES  MATIÈRES 


KUMEROB 


1896 


25  janvier 

27  janvier 
3  fév. 

15   fév. 


22  fév. 
2  avril 

20  avril 

21  avril 


foudroyées  par  suite  d'un  contact  accidentel  avec 
les  conducteurs  d'électricité 

Fraiâ  de  tournées  des  Ingénieurs  des  ponts  et  chaus- 
sées  

Conditions  d'admissibilité  aux  emplois  de  contrôleur- 
comptable  et  de  contrôleur  du  travail 

Reversements  de  fonds  sur  les  dépenses  des  minis- 
tères. —  Production  du  récépissé  à  Tappui  des  de- 
mandes en  rétablissement  de  crédit 

Nivellement  général  de  la  France.  —  Conservation 
des  repères 

Rapports  des  commissaires  de  surveillance  adminis- 
trative avec  le  public 

Freins  continus.  —  Renseignements  complémentaires 
à  mtroduire  au  tableau  l 

Occupations  temporaires  du  domaine  public.  —  Modi- 
fication des  arrêtés  du  3  août  1878 

Conducteurs  subdivisionnaires.  —  Instruction  des 
affaires  et  rédaction  des  projets 

Ports  maritimes  — Manutention  des  pétroles  et  autres 
matières  inflammables.  —  Envoi  d'un  décret  du 
25  novembre  1895 

Navigation  intérieure.  —  Eclairage  pendant  la  nuit 
des  bateaux  et  obstacles  à  la  navigation.  —  Modifi- 
cation de  l'article  2  du  décret  du  20  novembre  1893. 

Conducteurs  subdivisionnaires.  —  Instructions  des 
affaires  et  rédaction  des  projets.  —  Envoi  de  mo- 
dèles imprimés 

1896 

Réorganisation  du  contrôle  des  chemins  de  fer.  — 
Modifications  à  l'arrêté  du  26  octobre  1895 

Frais  judiciaires 

Pêche  et  produits  des  francs-bords.  —  Frais  d'adju- 
dication   

Ingénieurs  et  contrôleurs  des  Mines.  —  Frais  de  tour- 
nées. —  Modifications  à  apporter  à  la  circulaire  du 
9  décembre  1892 

Règlement  de  la  circulation  des  vélocipèdes.  —  Envoi 
cTun  projet  d'arrêté  préfectoral 

Les  cantonniers  conserveront  l'intégralité  de  leur 
salaire  pendant  les  périodes  d'instruction  militaire 
auxquelles  ils  prenclront  part 

Conducteurs  subdi visionnaires.  —  Exécution  de  la 
circulaire  du  25  novembre  1895 

Personnel  du  service  du  contrôle  de  l'exploitation 
commerciale  des  chemins  de  fer.  —  Françoise  pos- 
tale. —  Envoi  d'un  décret  en  date  du  14  mars 
1896 


•  s 

O 


V 
V 
V 

V 
V 
V 
V 
V 
V 

VI 

VI 

VI 


V 
VI 

VI 


VI 
VI 

VI 
VI 

VI 


00    « 

o  te 

p. 


737 
747 

748 

838 
841 
915 
916 
965 
967 

152 

154 

156 


969 
164 

251 


252 
253 

312 
312 

313 
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DES  UATIËEVES 


Suite  des  Circulaire»  minislériellei 

22  avril  Allocations  départementales  et  vicinales.  — 
pour  le  service  des  pensions  civiles 

13  Juin  Impressions  nécessaire»  aux  services  exl« 
Approbations  par  les  préfets  des  Mëmoii 

Censés.  —  Modification  des  diapositioDS  d 
lire  du  26  juin  IS90  

Exercices  du  service  de  sarde  des  voies  de  i 

cation.  —  Loi  du  2  juillet  1890 

"  juillet    Tramways  concédés  par  l'Etat.  —  Projet  d'e 

9  juillet      Instruments  de  précision 

24  Juillet     Cantonniers  de  l'Etat.  —  Pensions  viagères  de  retraite. 

—  Majoration.  —  (Loi  du  31  décemire  1895.) 

Routes  nationales.  —  Recharge  m  ents   et   reievés-à- 

bout.  —  Emploi  des  crédits.  —  Instructions 

Société  de  secoura  pour  les  ouvriers  mineurs.  —  Loi 

du  te  juillet  1896,  modiQant  ta  loi  du  ÎO  juin  1394. . 

Loi  du  29  juin  lS9t.  sur  les  caisses  de  secouru  et  de 

retraite  des  ouvriers  mineurs.  —  Questions  d'applï- 

calion  en  ce  qui  concerne  les  versements  pour  la 

retraite  

Ordonnancement  de  fonds  sur  les  chapitres  de  maté- 
riel. ~  Rappel  de  la  circulaire  du  1*  mars  1818 

Franchise  postale.  —  Expéditions  abusives  de  paquets 

d'imprimés.  —  Instructions 

Fausses  déclarations  dans  les  expéditions  par  chemin 

Acquisitions  d'immeubles.  —  Justifications  i  fournir 
à  l'appui  du  paiement  des  intérêts  effectué  antérieu- 
rement à  celui  du  principal 

Dossiers  relatifs  aux  propositions  de  secours 

Enquête  sur  les  moyens  d'assurer  la  sécurité  des 
trains,  notamment  sur  les  lignes  à  voie  unique. . . . 

Payement  des  traitements  le  dernier  jour  du  mois... 

Décret  du  1  novembre  1896  plaçant  dans  les  attribu- 
tions de  l'Administration  aes  'forints  le  service  de  la 
Sisciculture  ainsi  que  la   surveillance  de  la  pèche 
ans  les  cours  d'eau  non  aavisables  ni  Qoltablf 
dans  les  cours  d'eau  navigables   et  llottables 
canalisés 

Décret  du  8  décembre  1896  modifiant  tes  conditions 
d'admission  aux  emplois  d'ofOnier  et  de  maître  de 

Trains  ouvriers '...'. 

26  déc.  Admission  dans  le  corps  des  contrôleurs  des 
Concours  de  1891 

28  déc.  Ingénieurs  des  Ponts  et  Chaussées.  —  Retenues  pour 
le  service  des  pensions  civiles.  —  Décisions  rappor- 
tant la  circulaire  du  22  avril  1898 


vi 

m 

VI 

3% 

VI 

597 

VI 

601) 

VI 

Go: 

VI 

606 

Vf 

661 

VI 

66» 

VI 
VI 

126 
lil 

va 

vil 

156 
ISS 

VII 

1S9 

vu 

VII 

161 
163 

VII 

16! 

VII 

167 
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DATES 

des 
décÏBioDi 


1897 

20  janv. 

21  janv. 

8  fév. 
24fév. 

26  fév. 
Id. 

9  mars 
15  mars 

21  avril 
Id. 

22  avril 

10  mai 

14  mai 

15  mai 

28  mai 
31  mai 
!•'  juin 
26  juillet 
9  août 

16  août 
Id. 

21  août 
n  août 
3  sept. 

12  oct. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


NOMÉROS 


"o 


1897 

Transfert  d'une  partie  du  service  de  la  pêche  au  Minis- 
tère de  l'Agriculture 

Envoi  d'un  nouveau  modèle  de  certificat  de  réimpu- 
tation   

Frais  de  justice  et  de  poursuites 

Reproductions  et  réductions  de  dessins,  cartes  ou 
plans 

Observations  des  règles  de  la  comptabilité  publique. 

Substitution  des  allumettes  amorphes  aux  sîllumettes 
au  phosphore 

Affichage  de  la  provenance  des  retards  des  trains  de 
voyageurs  dans  les  gares 

Routes  nationales.  — Rechargements,  relevés-à-bout 
et  convertissements.  —  Instructions 

Routes  nationales.  —  Plantations.  —  Envoi  d'une 
instruction  et  d'un  modèle  de  devis 

Bacs  départementaux.  —  Gestion.  —  Attributions  res- 
pectives des  ingénieurs  et  des  agents  du  départe- 
ment  

Etat  des  accidents  arrivés  sur  les  chantiers  de  travaux 
publics 

Trains  ouvriers 

Fonctionnaires  se  livrant  au  commerce 

Organisation  du  contrôle  des  voies  ferrées,  des  quais, 
des  ports  maritimes  ou  fluviaux 

Chemins  de  fer.  —  Primes  des  mécaniciens  et  enre-' 
gistreurs  de  vitesse 

Cantonniers  et  agents  inférieurs.  —  Médailles  d'hon- 
neur   

Réglementation  de  la  circulation  des  vélocipèdes.  — 
Envoi  d'un  projet  d'arrêté  préfectoral 

Usage  du  vélocipède  dans  les  services  des  travaux 
publics 

Congés  illimités  accordés  aux  Ingénieurs  et  aux  Con- 
ducteurs   

Maintien  en  activité  après  admission  à  la  retraite — 

I.  Payement  des  sommes  dues  aux  héritiers  des  créan- 
ciers de  l'Etat.  ~  H.  Addition  du  nom  de  l'ordonna- 
teur sur  la  formule  de  mandat  et  sur  la  formule  du 
bordereau  d'émission 

Agents  en  non-activité.  —  Retenues  pour  le  service 
de»  pensions  civiles 

Retenue  du  premier  douzième.  ^—  Application  de 
l'article  28  de  la  loi  du  29  mars  1897 

Vélocipèdes.  —  Interdiction  de  la  circulation  des 
chevaux  et  voitures  sur  les  pistes  réservées  aux 
vélocipèdes 

Routes  nationales.  —  Entretien.  —  Nouvelles  formules 


VII 

VII 
VU 

VII 
VII 

VII 

VII 

VU 

VII 

VII 


CB 

CL 


Vil 


238 

239 
242 

243 
244 

248 

249 

333 

384 

484 


VII 

vu 

VII 

485 
486 
576 

vu 

377 

yii 

580 

vil 
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585 

VII 

847 

VII 
VII 

850 
764 

vil 

765 

VII 

768 

VII 

851 

911 


Annales  des  P.  et  Ch.^  7*  série.  —  Lois,  etc.  {Tables). 
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DATEt 

des 
décision! 


1897 


4  nov. 


1898 

29  janv. 
3  fév. 


17 

fév. 

19 

fév. 

4  mars 

16 

mars 

10 

mai 

16 

mai 

25  mai 


22  juillet 


6  août 

12 

sept. 

24 

oct. 

5 

nov. 

22 

nov. 

26 

nov. 

28 

nov. 

INDICATION  DES  MATIÈRES 


Suite  des  Circrdaire»  minielérielles. 


décomposition  des  dépenses  d'entretien,  de  projet 
budget  et  de  feuille  de  travail  des  cantonniers. 


de 
de 

—  Instructions 

Installation  des  dortoirs  des  mécaniciens  et  chauffeurs 

dans  les  dépôts 


HOltM* 


o 
> 


m 

•  te 

■q  m 
û. 


1898 

Chemins  de  fer.  —  Mesures  de  sécurité 

Chemins  de  fer.  —  Amélioration  du  service  des  pas 

sages  à  niveau  pour  la  circulation  cycliste 

Chemins  de  fer.  —  Indication  du  nom  des  gares  et 

stations 

Routes  nationales.  ~  Entretien  des  chaussées  em- 

Sierrées  et  chaussées  pavées.  —  Nouveaux  modèles 
e  devis  et  cahiers  des  charges 

Routes  nationales.  —  Sondages  des  chaussées.  — 
Instructions 

Baux  d'entretien  des  voies  navigables  et  des  ports 
maritimes.  —  Instruction  concernant  la  rédaction 
des  cahiers  des  charges 

Exploitation  des  voies  Terrées  des  quais  des  ports.  — 
Modification  du  règlement  général  du  15  jum  1883.. 

Saillie  des  auvents,  des  marouises  et  des  bannes.  — 
Modification  de  l'article  19  de  Tarrftté  réglementaire 
du  20  .septembre  1858  sur  les  permissions  de  grande 
voirie 

Routes  nationales.  —  Nouveau  modèle  de  devis  et 
cahier  des  charges  pour  les  entreprises  de  rechar- 
gement  

Règlements  transactionnels  d'entreprises  de  travaux. 
•—  Intérêts  susceptibles  d'être  alloués  aux  entrepre- 
neurs   

Transport  des  matières  dangereuses  ou  infectes.  — 
Gaz  comprimés  à  plus  de  lo  kilogrammes 

Payement  des  mandats  n'excédant  pas  500  francs  au 
profit  des  sociétés 

Les  conducteurs  ne  sont  plus  astreints  qu'à  une  seule 
tournée  réffulière  par  mois 

Traitement  des  sous-ingénieurs  des  ponts  et  chaus- 
sées, des  conducteurs  des  ponts  et  chaussées  et  des 
contrôleurs  des  mines 

Commissionnement  des  gardes  particuliers  des  sociétés 
et  syndicats  des  pécheurs  à  la  ligne  de  France 

Suppression  du  concours  pour  le  grade  de  conduc- 
teur des  Ponts  et  Chaussées  en  1899 

Pêche  fluviale.  —  Gratifications  aux  agents  verbalisa- 
teurs 


Vil 
Vlll 

Vin 
VIII 
VIH 

Vlll 
VIII 

Vlll 
Vlll 

VIII 

Vlll 

VIII 
VIII 
Vlll 

Vin 

Vlll 
IX 
IX 
IX 


39S 


52Q 
603 

605 

601 

824 

8S5 

936 

1040 

1041 
72 
73 
74 
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DATM 

d«s 
décisions 


1898 

29  nov. 

30  déc. 


1899 
12  janv. 

1*'  fév. 

6  fév. 
2S  fé?. 
25   fév. 

24  mars 

28  mars 
10  mars 
20  avril 

29  mai 

15  juin 

21  juillet 

22  juillet 

29  août 

12  sept. 

28  sept. 

Id. 

30  sept. 


9  oct. 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Régularisation  de  la  situation  des  agents  temporaires. 

Désignation  des  ingé^nieurs  en  chef  des  ponts  et  chaus- 
sées et  des  ingénieurs  en  chef  des  mines  comme 
ordonnateurs  secondaires 

1899 

Bacs.  —  Transport  des  vélocipèdes  et  des  voitures 
automobiles.  —  Envoi  d'un  décret  du  6  janvier  1899 
approuvant  un  tarif  additionnel 

Pècne  fluviale.  —  Boutiques  à  poissons.  —  Retrait 
d'une  circulaire  du  9  juillet  1894.  —  Nouvelles  ins- 
tructions   

Interprétation  de  la  loi  du  4  mai  1864,  sur  les  permis- 
sions de  voirie 

Vélocipèdes  possédés  en  vertu  de  règlements  admi- 
nistratifs  

Navigation  intérieure.  —  Circulation  en  France  des 
bateaux  de  navigation  intérieure  d'origine    étran- 

ffère.  —  Arrêté  réglementaire  et  instructions 
ocations  accessoires  pour  frais  de  déplacement, 
transports  ra[)ides,  heures  supplémentaires,  etc., 
des  fonctionnaires  et  agents  de  V Administration  des 
travaux  publics 

Etablissement  de  signaux  avertisseurs  par  les  Sociétés 
vélocipédiques 

Règlement  du  10  mars  1899  sur  la  circulation  des  au- 
tomobiles  

Routes  nationales.  —  Entretien.  »  Devis  et  cahier 
des  charges.  —  Instructions 

Tenue  des  bureaux  des  Ingénieurs  des  Ponts  et  Chaus- 
sées. —  Registre  des  plantations.  »  Remplacement 
de  ce  registre  par  une  situation  quinquennale 

Rétributions  accessoires  des  agents  inférieurs 

Navigation  intérieure.  —  Immatriculation  et  jaugeage 
des  bateaux.  —  Application  du  décret  du  1*'  avriri899. 

Surveillance  des  machines  à  vapeur  des  chemins  de 
fer  d'intérêt  local  et  des  tramways 

Chemins  de  fer  d'intérêt  local.  —  Recrutement  des 
mécaniciens  et  chauffeurs 

Amélioration  de  la  situation  des  cantonniers 

Travaux  particuliers.  —  Expertise 

Secours  aux  ouvriers  blessés  ou  malades  des  chan- 
tiers des  ponts  et  chaussées 

Clauses  et  conditions  générales  imposées  aux  entre- 
preneurs des  travaux  des  ponts  et  chaussées.  — 
Arrêté  ministériel  du  30  septembre  1899  modifiant 
les  articles  9,  11,  15,  16,  35  et  44  de  l'arrêté  ministé- 
riel du  16  février  1892 

Tramways  concédés  par  l'Etat.  —  Mise  à  Tenquéte.. . . 


NUMÉROS 


Si 

C 


IX 
IX 


IX 

IX 
IX 
IX 

IX 


IX 


IX 
X 


£  te 


75 
156 


160 

163 
165 
301 

303 


IX 

370 

IX 

398 

IX 

436 

IX 

556 

IX 

IX 

557 
637 

IX 

753 

IX 

808 

IX 
IX 
IX 

878 
880 
882 

883 


889 
129 
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INDICATION  DES  H  ATI  ËH  ES 


Suite  de»  Circulaiivs  minâlérietlet. 

Module  du  tableau  E  annexé  &  la  circulais 
U  mars  1S99.  —  Allocatiana  accesioires  aux 
tiunnaires  des  Travaux  publics 

Amélioration  de  la  situation  :  !■  des  souK-ingén 
despunts  et  chaussées;  2'  des  conducteurs  des  | 
et  chaussées  ;  3*  des  contrôleurs  dei  mines  ;  t 
commis  des  ponis  et  chaussées  et  des  mines. 

Modifications  dans  ia  comptabililé.' 


39  déc. 
1900 


29  juin 

31  juillet 
e  août 


Suppression  du  conseil  local  des  travaux  d'entretien. 
'.ulomobiles.  —  Application  du  décret  du  10  mars  1839 
—  Vèliicules  non  munis  du  dispositif  de  marche  en 
arriére  et  construits  antérieurement  à  la  promulfca- 
tioD  du  décret  du  iO  mars  iK9U. 

Annonces  des  crues.  —  Tenue  des  biefs  et  de*  écluses 
sur  les  canaux  de  navigation.  —  Adoption  de  for 
tnules  générales  pour  l'usage  de  la  franchise  lélé- 
graphique 

Conducteurs  des  ponts  et  chaussées.  —  Extension  des 
dispo9i1ions  de  la  circulaire  du  2.1  novembre  1895. . 

Envol  d'un  arrêté  sur   les  conditions  d'avancement 
dans  le  personnel   des  conducteurs   des   ponti 
chaussées 

Loi  du  13  avril  1900  concernant  les  contraventions 
aux  règlements  sur  les  appareils  à  pression  de  va- 
peur ou  de  gai  et  sur  les  bateaux  à  bord  desquels  il 
en  est  Tait  usage 

Mentions  k  insérer  dans  les  contrats  IransacUonnelt 
intervenus  avec  les  entrepreneurs,  en  ce  qui  con- 
cerne les  intérêts  à  ia  charge  dei'Etat 

Chemins  de  Ter  d'intérêt  local  et  chemins  de  Ter  pri- 
vés. —  Ouverture  des  conférences  mixte* 

Changement  de  résidence  des  agents  inférieurs  de  la 
navigation 

Réduction  du  taux  de  l'intérêt  légal  de  l'argent.  — 
du  1  avril  1900 

Routes  nationales.  —  Entretien.  —  Nouvelles  Tormules 
de  décomposition    des  dépenses   d'entretien  e' 
projet  de  budget 

Routes  nationales.  —  C-ylindrage  à  traction  mi 
nique.  —  Modèle  de  devis  et  cahier  des  charge) 
lirculation  des  vélocipèdes.  —  Répression  des  c 
Iraventions  , 

Publicité  des  adjudications.  —  Désignation  de*  ji 
dans    lesquels     doivent    être     insérées     les 


X 

136 

X 

a* 

X 

306 

X 

562 

X 

309 

X 

383 

X 

4T! 

X 

*~iS 

X 

*79 

X 

566 

X 

643 
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DATES 

dei 

décUioos 

15  sept. 

17   oct. 

13  nov. 

22  nov. 

1895-1896 

26  oct.  1895 
16janv.l896 


INDICATION  DES  MATIÈRES 


Avancement  des  conducteurs  des  ponts  et  chaussées 
et  des  contrôleurs  des  mines.  —  Modification  de 
l'article   2  du  décret  du  7  novembre  1899 

Clauses  et  conditions  générales  Imposées  aux  entre- 
preneurs des  travaux  des  ponts  et  chaussées.  —  Ap- 
plication du  décret  du  10  août  1899  et  de  larrêté 
ministériel  du  30  septembre  1899 — 

Circulation  des  automobiles.  —  Frais  de  déplacements 
occasionnés  au  personnel  du  service  des  mines, 
par  l'exécution  du  règlement  du  10  mars  1899 

Chemins  de  fer.  —  Frais  de  tournée  des  ingénieurs 
et  agents  attachés  au  contrôle  des  chemins  de  fer. . 


9*  Arrêté  ministéiiel. 

1895-1896 

Arrêté  du  26  octobre  1895,  modifié  par  un  arrêté  du 
16  janvier  1896,  et  rendu  en  exécution  deTarticle  17 
du  décret  du  30  mai  1895  sur  l'organisation  du  con- 
trôle des  chemins  de  fer 


numiLros 


tD 

sg 

■a  .2 

o 


X 


«0 
09    « 


806 

808 

950 
951 


935 


■.*•. 


'A^J 


j 

'H 

•  « 


t. 

A 


Pour  les  décisions  relatives  au  Personnel,  voir  la  table  analytique  ci-après. 
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DEUXIÈME  TABLE 


ANALYSE  DES  MATIÈRES  PAR  ORDRE  ALPHABÉTIQUE 


Nota.  —  Dans  cette  table,  comme  dans  la  précédente,  les  numéros  des 
volumes  sont  indiqués  en  chiifres  romains  et  ceux  des  pages  en  chiffres 
arabes.  Quand  ces  derniers  figurent  seuls,  le  volume  correspond  au  chiffre 
romain  indiqué  en  dernier  lieu. 


Abaissement  du  sol  de  la  voie 
publique.  Voir  Dommages. 

ABBADIE(d),IX,235. 

Abbeville  (ville),  II,  1217. 

ABEL,  V,  815. 

ABOUGIT,  III,  830. 

ABROBOC,  IX,  231. 

Accident  : 

—  (1)  Explosion  d'une  mine.  — 
Dommages  aux  peraonnes.  — 
Femme  tuée  dans  une  carrière. 
—  Entrepreneur.  —  Respon- 
sabilité. —  Compétence  du 
conseil  de  préfecture.  —  (Sieur 
Dupérier  contre  sieurs  Gros  et 
Sénégas,)  A  qui  incombe  la 
responsabilité  du  dommage 
causé  à  une  personne  par 
l'explosion  d'une  mine,  à  l'Etat 
qui  a  désigné  les  parcelles  à 
occuper,  ou  à  l'entrepreneur 
qui,  en  choisissant  une  des 
parcelles  les  plus  rapprochées 
des  habitations,  n'a  pas  pris 


de  précautions  suffisantes?  — 
Rés.  dans  le  dernier  sens.  — 
L'Etat  est  mis  hors  de  cause. — 
Décidé  que  la  responsabilité  de 
l'accident  incombe  entière- 
ment à  l'entrepreneur  qui  a 
négligé  de  prendre  des  pré- 
cautions suffisantes  pour  le 
tirage  des  coups  de  mines, 
précautions  qui  étaientd'autant 
plus  nécessaires  que  les  car- 
rières prévues  étaient  plus  près 
du  village  :  Etat  mis  hors  de 
cause.  (C.  d'Et.),  I,  p.  151. 

—  (2)  Etat  des  accidents  arrivés 
sur  les  chantiers  de  travaux 
publics.  (Cire),  Vil,  485. 

Accidents.  Voir  Chemins  de  fer. 
—  Dommages. 

Achat  de  matériel  et  de  produits 
pour  travaux  de  reproduction 
de  dessins  et  de  pièces  écrites. 
(C/rc),  II,  84. 

Acon  (Commune  d'),  III,  505. 
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AtjgUISlTlONS     D*IMMEUBLES.    (Cl/'C), 

VI,  72f). 
Acte  ADMixiSTRATiK  : 

—  (1)  Interprétation.  —  Chemin 
vicinal.  —  Redressement.  — 
Action  en  réintégrande.  — 
Question  préjudicielle. —  Con- 
flit confirmé.  —  {Sieur  de  Rol- 
land contre  sieur  Faubet.)  — 
Lorsqu'une  commission  dépar- 
tementale, en  prononçant  le 
redressement  d'un  chemin 
vicinal,  n'a  pas  statu»'*  explici- 
tement sur  la  désafTectation 
de  Tancien  chemin,  l'autorité 
judiciaire,  saisie  par  un  rive- 
rain d'une  action  en  réinté- 
grande de  la  portion  rectifiée, 
doit  surseoir  jusqu'à  interpré- 
tation préjudicielle  de  la  déci- 
sion par  l'autorité  adminis- 
trative. —  Il  y  a  lieu,  pour 
l'autorité  administrative, de  dire 
si  la  commission  départemen- 
tale n'a  pas  entendu  statuer  im- 
plicitementj  etsi  elle  ne  se  serait 
pas  approprié  l'avis  du  conseil 
municipal  ou  des  fonction- 
naires consultés  dans  l'instruc- 
tion.—  Procédure  sur  conflits. 
—  Conflit  élevé  en  matière 
possessoire  devant  le  tribunal 
civil  saisi  sur  appel  de  la  sen- 
tence du  Juge  de  paix.  Receva- 
bilité.(T.  des  Conflits.)  ï,  855. 

—  (2)  Pourvoi.  —  Assignation.  — 
Autorité  judiciaire.  —  Auto- 
rité administrative.  —  Sépara- 
tion des  pouvoirs.  —  (Veuve 
Laper  lier),  —  La  personne  qui 
a  figuré  comme  partie  au  pro- 
cès en  première  instance  et 
en  appel  est  régulièrement 
assignée  devant  la  chambre 
civile,  lorsque  le  pourvoi  est 
dirigé  contre  Tarrêt  sans  res- 
triction, et  bien  qu'elle  ne  soit 


pas  dénommée  dans  la  requête 
en  pourvoi.  —  Lorsqu'une 
demande  implique  Tinterpré- 
tation  d'un  acte  administra- 
tif, les  tribunaux  judiciaires 
doivent  surseoir  à  statuer,  jus- 
qu'à ce  que  l'autorité  compé- 
tente ait  donné  cette  interpré- 
tation :  ils  ne  peuvent  statuer 
de  piano  ni  au  proflt  de  Taoe 
des  parties,  ni  au  profit  de 
l'autre,  sans  violer  le  principe 
de  la  séparation  des  pouvoirs. 
(C.  de  cass,),  I,  254. 

AcTio.N  EN  DÉTAXE.  Voir  Chemin 
de  fer. 

Action  en  justice.  —  Frais  frus- 
trés. —  Défaut  de  motifs.  — 
{Sieurs  Bourcier  frères.)  —  Est 
nul,  pour  défaut  de  motifs,  le 
jugement  qui  prononce  une 
condamnation  pour  frais  frus- 
trés, sans  s'expliquer  sur  la 
nature  du  dommage  qu'il  a 
entendu  réparer.  (C.  de  cass.]^ 
11,1080. 

Action  possessoire  : 

—  (i)  Chemin  communal.  —  Dé- 
classement.— Riverain. — Trou- 

.  ble.  —  (Sieur  Flandrin,)  —  Les 
riverains  et  usagersd'unchemin 
simplement  communal,  et  dont 
le  caractère  n'est  pas  méconnu, 
peuvent,dansleurintérétprivé, 
exercer,  ut  singuli^  l'action 
possessoire  à  l'eftet  de  se  faire 
maintenir  en  possession  des 
droits  d'usage  qu'ils  exercent  à 
titre  de  droits  réels  et  comme 
accessoires  d'un  fonds  à  la 
desserte  duquel  la  voie  est 
affectée.  —  Ils  sont  donc  bien 
fondés  à  demander  au  pos- 
sessoire, par  voie  de  réinté- 
grande, la  suppression  de  tout 
obstacle  apporté  à  leur  jouis- 
sance. (C.  de  cass.),  I,  269. 
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—  (2;  Chemin  rural.  —  AiTêt»'^  de 
reconnaissance.  —  {Commune 
de  Bois-Arnault.)  —  L'arrêté 
préfectoral  par  lequel  une 
sente  est  reconnue  comme 
chemin  rural  implique  prise  de 
possession  par  la  commune  du 
sol  même  de  ce  chemin  et 
constitue  par  conséquent  un 
trouhie  à  la  possession  de  celui 
qui  se  prétend  à  la  fois  pro- 
priétaire et  possesseur  dudit 
sol.  —  il  ne  suffit  donc  pas,  pour 
rejeter  l'action  possessoire 
ainsi  intentée,  qu'un  tribunal 
constate  la  possession  qu'au- 
rait la  commune  du  droit,  pour 
ses  habitants,  de  passer  à  pied 
sur  le  fonds  du  complaignant, 
ce  droit  pouvant  être  distinct 
et  indépendant  de  la  posses- 
sion du  sol.  (  C.  de  Cass.  ) ,  1,4117. 

—  (.3)  Eaux  pluviales.  —  Chemin 
public.  —  [Dame  Mazou  et 
époux  d'Anglars.)  —  Les  eaux 
pluviales  coulant  sur  un  che- 
min public  ne  sont  susceptibles 
que  d'une  possession  précaire 
qui,  comme  telle,  ne  peut  servir 
de  base  à  Taction  eu  com- 
plainte, à  moinsqu'elles  n'aient 
été  l'objet  d'une  concession 
administrative  ou  d'une  con- 
vention entre  particuliers.  (C. 
lie  cass.),  II,  608. 

—  (4)  Mitoyenneté.  Fer- 
mier commun  (SteMrFc/iJTiHofi- 
din,)  —  La  partie  qui  se  pré- 
tend propriétaire  exclusif 
d'une  haie  réputée  mitoyenne 
aux  termes  de  la  loi,  doit 
prouver  qu'elle  en  avait  la 
possession  iinnale  et  exclusive. 
—  Manque  de  base  légale  et 
comme  tel  doit  être  annulé  le 
jugement  qui,  ayant  à  consta- 
ter l'existence  d'une  telle  pos- 


session au  profit  de  la  partie 
gagnante,  se  borne  à  relever 
les  actes  de  possession  pro- 
miscue  accomplie  par  le  fer- 
mier commun  des  deux  voi- 
sins :  une  telle  possession  met 
en  efTet  obstacle  à  toute  pos- 
session exclusive  et  person- 
nelle au  profit  de  l'un  d'eux. 
(C.  de  cas8.)y  ï,  256. 

—  (5)  Prairie.  —  Fossé. —  Irriga- 
tion. —  Complainte.  —  Origine 
des  communes.  —  Destination 
du  père  de  famille.  —  Cumul 
de  pétitoire  et  du  possessoire. 
—  {Epoux  Lemanceau.)  —  Lors- 
qu'une action  en  complainte 
possessoire  est  formée  àraison 
de  rétablissement  d'un  fossé 
creusé  pour  capter  les  eaux  qui 
arrosaient  les  fonds  voisins, 
on  ne  saurait  remonter  à  l'ori- 
gine commune  des  deux  fonds 
et  admettre  la  destination  du 
père  de  famille  sans  cumuler 
le  possessoire  et  le  pétitoire. 
(C.  de  cass.)y  IV,  840. 

—  (6)  Réintégrande.  —  Chemin 
communal.  —  Possession.  — 
Précarité.—  Violence  —  (Sieur 
Berton.)  — La  simple  détention 
matérielle  et  actuelle,  alors 
même  qu'elle  serait  précaire, 
peut  servir  de  base  à  une  de- 
mande en  réintégrande.  —  En 
conséquence,lorsqu'une  action 
en  réintégrande  est  intentée 
contre  une  commune  par  un 
particulier  en  possession  de  la 
lisière  d'un  chemin  commu- 
nal limitrophe  de  son  champ, 
le  juge  ne  saurait  rejeter  cette 
demande  sous  prétexte  que 
cette  lisière  de  chemin  n'a  été 
laissée  par  la  commune  à  la 
disposition  du  particulier  que 
provisoirement  et  à   titre  de 
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Action  possessoire  {suite)  : 
simple  tolérance.  —  La  posses- 
sion du  demandeur  en  réi nié- 
grande  n'est  pas  entachée  de 
violence,  alors  même  qu'elle 
aurait  commencé  par  une  voie 
de  fait,  s'il  s'est  écoulé  un 
certain  laps  de  temps  entre 
cette  voie  de  fait  purement 
momentanée  et  le  trouble 
donnant  lieu  à  l'action.  —  Les 
réclamations  adressées  au  pos- 
sesseur n'empêchent  pas  non 
plus  sa  détention  d'être  pai- 
sible au  sens  voulu  pour  auto- 
riser l'action  en  réintégrande. 
(C.  de  cass,),  II,  852. 

—  (7)  Servitude.  —  Prise  d'eau. 
—  Mode  d'exercice.—  Receva- 
bilité de  l'action.  —  (Sieur  Ba- 
gard.)  —  Les  servitudes  de 
prise  d'eau  qui  s'exercent  au 
moyen  d'ouvrages  apparents 
sont  continus,  alors  même 
que  l'intervention  de  l'homme 
est  nécessaire  pour  ouvrir  ou 
fermer  l'orifice  d'écoulement, 
dès  que  les  eaux, libres  de  tout 
obstacle,  s'écoulent  naturelle- 
ment et  sans  le  fait  actuel  de 
l'homme.  La  mise  en  mouve- 
ments des  appareils  ne  peut 
être  envisagée  comme  consti- 
tuant l'exercice  d'une  servi- 
tude distincte  et,  dès  lors, 
l'action  possessoire,  à  l'efTel 
d'être  maint(*nue  dans  la  pos- 
sibilité" de  manœuvrer  à  son 
gré  ledit  appareil,  est recevable 
comme  s'appliquant  à  une 
servitude  continue,  le  mode 
d'exercice  de  la  servi  lude 
n'étant  qu'un  élément   de  la 

servitude   elle-même.    (C.    de 
cass,)   III,  1U7. 

—  (8)   Source     sur     le     fonds 
d'autrui.  —  Travaux  à  la  li- 


mite de  ce  fonds.  —  Curage 
et   entretien.    —    Gommime. 

—  Reconnaissance  au  profit 
du  fonds  inférieur.  —  Forma- 
lités.   —  (Sieur  de  Montreuil,) 

—  Le  propriétaire  du  fonds 
inférieur   ne  peut  avoir   une 
possession  des  eaux  provenant 
d'une  source  que  s'il  a  établi 
à  demeure    sur    ce    dernier 
fonds  des  ouvrages  apparents 
destinés    à    faciliter     l'écou- 
lement de  l'eau  dans   sa   pro- 
priété. —  Lorsqu'il  n'est    pas 
prouvé  qu'un    fossé    régnant 
sur  le   fonds  supérieur  a   été 
fait  de  main  d'homme,  le  pro- 
priétaire du  fonds  inférieur  ne 
peut  être  présumé  l'avoir  éta- 
bli; il  ne  saurait  dès  lors  exci- 
perde  l'existence  du  fossé  pour 
prétendre   que   la  possession 
par  lui  des  eaux  qui  y  coulent 
et  ariivent  à  sa  propriété  a  un 
caractère  utile.  —  Dans  le  cas 
oùlejugexiu  fait  se  borne  à 
déclarer  qu'une  tranchée  creu- 
sée  par  le   propriétaire  dans 
sa  propriété  est  pratiquée  à  la 
limite    du    fonds    supérieur, 
sans    indiquer    qu'elle     soit, 
dans  une  mesure  quelconque, 
établie    sur   ce    fonds,    cette 
tranchée  ne  peut  être  considé- 
rée comme   constituant   l'ou- 
vrage sur  le   fonds  supérieur 
exigé  par  l'article  642  du  Code 
civil.  —    Les  exigences  dudit 
article  ne  sont   pas  réalisées 
par  des  faits  de  curage  et  d'en- 
tretien  ordinaires  d*un    fossé 
du  fonds  supérieur.  —  La  com- 
mune, propriétaire  du  fonds 
supérieur,  qui,  sur  l'opposition 
du  propriétaire  du  fonds  infé- 
rieur, s'est  abstenue  de  mettre 
ses  eaux  en   adjudication  ne 


ANALYSE   DES   MATIÈRES   PAR   ORDRE   ALPHABETIQUE.    267 


saurait  être  valablement   con- 
sidérée, en  Tabsence  de  toute 
rormalité  légale,  comme  ayant 
reconnu  le  droit  dudit  proprié- 
taire à  la  possession   desdites 
eaux.  (C.  de  cass.),  IV,  83. 
-(9)  Usage  des  eaux.  —  Troubles. 
—    Préjudice.    —    Exception 
d'incompétence.  —  Défaut  de 
nKOtifs.  —  (Sieur  Boulenger.)  — 
L'ouvrage  établi  sur  une   ri- 
vière par  un  riverain  supérieur 
ne    constitue    un    trouble    à 
rencontre   du    riverain  infé- 
rieur qui  use  des  eaux  à  titre 
de  servitude  que  si  cet  ouvrage 
porte  une   atteinte  effective  à 
la  jouissance  de  celui-ci  telle 
qu'elle  s'est  exercée. —  En  con- 
séquence, lorsque  le  riverain 
supérieur,   actionné    au   pos- 
sessoire  par  le   riverain    infé- 
rieur en  destruction  d'un  bar- 
rage, soutient   :  d'une    part, 
que  ce  barrage  est  établi,  non 
sur  le    bief  du    demandeur, 
mais  sur   la  rivière  bien   au- 
dessus  de  ce  bief;  et,  d'autre 
part,  que  ledit  ouvrage  n'ap- 
porte dans  le  régime  des  eaux 
aucun     cbangement    pouvant 
préjudicier  à  la  jouissance  du 
complaignant,  le  juge  prescrit 
valablement    une     expertise, 
afin    de  *  vérifier    l'exactitude 
des  allégations  du  riverain  su- 
périeur, et  en  procédant  ainsi, 
il  ne  fait  que  chercher  si  la 
possession    des  eaux    par    le 
riverain  inférieur  a  été  troublée 
ou  non.   ---  Est  entachée  de 
défaut  de   motifs   la  décision 
par  laquelle  le  juge  se  déclare 
incompétent  sur  un  des  chefs 
de  la  demande,  en  constatant 
simplement  que  sacompétence 
est  déclinée  par  le  défenseur 


et  sans  répondre  ni  en  fait  ni 
en  droit  aux  conclusions  par 
lesquelles  le  demandeur  a 
combattu  cette  exception. (C.  de 
cass.),  V,  80. 

—  Voir  Eaux  de  la  Bièvre. 
Adduction,  canalisation  et  distri- 
bution d'eau  : 

—  (i)  Conditions  générales  du 
i6  novembre  ^866.  —  [Ville de 
Vemon  contre  sieur  Marchand.  ) 

—  Prix  nouveaux.  —  Substitu- 
tion —  nécessitée  par  la  pré- 
sence d'eaux  abondantes,  — 
d'une  tranchée  ouverte  à  une 
tranchée  souterraine  prévue; 
difficultés  imprévues;  droit  à 
indemnité  reconnu  encore  bien 
qu'il  ait  été  convenu  que  la  subs- 
titution n'entraînerait  aucun 
changement  de  prix  :  à  cette 
époque  toutes  lesdifflcultés  de 
l'entreprise  n'étant  pas  encore 
prévues  des  parties.  (C.  rf'Ef.), 
II,  1014. 

—  (2)  Dépossession  du  droit  aux 
eaux  ;  payement  des  travaux  ; 
responsabilité  ;  garantie.  — 
(Commune  de  Moux  contre  No- 
gués  et  Dardé.)  —  Une  com- 
mune ne  peut  pas  se  refuser  à 
payer  des  travaux  faits  pour 
l'adduction  des  eaux  d'une 
source  par  le  motif  qu'ils  se- 
raient devenus  inutiles  à  la 
suite  d'une  sentence  au  pos- 
sessoire  qui  lui  enlevait  la 
jouissance  des  eaux  à  dériver. 

—  L'exécution  des  travaux 
avait  été  autorisée  par  le  pré- 
fet. —  La  commune  n'est  pas 
fondée  à  réclamer  la  garantie 
d'un  ancien  maire  à  l'égard 
duquel  elle  ne  justifie  d'aucun 
fait  personnel  de  nature  à  en- 
gager sa  responsabilité.  (C. 
rf'JÈ^),  II,  919. 
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Adduction,  canalisation  et  distri- 
bution d'eau  (suite)  : 

—  (3)  Honoraire  et  prix  des  tra- 
vaux. —  [Sieur  Joncla  contre  la 
commune  de  Grenade,)  — 
Lorsque  plusieurs  concurrents 
se  sont  présentés  pour  l'exé- 
cution d'un  travail  public,  la 
commune  ne  doit  pas  <les 
honoraires  à  un  entrepreneur 
que  le  maire  a  invité  à  pré- 
senter les  plans  d'un  projet 
qu'il  s'était  offert  à  exécuter. 
—  Traité  pour  Tadduclion 
d'eau  :  un  entrepreneur  auto- 
risé à  exécutera  ses  risques  et 
périls  divers  travaux  pour 
l'adduction  des  eaux  moyen- 
nant certains  avantages  à  lui 
concédés,  peut-il,  en  cas  de 
non-réussite  du  projet,  ré- 
clamer une  indemnité  à  la  com- 
mune alors  que  celle-ci  n'a  mis 
aucune  entrave  à  l'exécution 
des  travaux  ?  (C.  d'Et.),  II,  1062. 

—  (4)  Marché  pour  l'adduction 
et  la  distribution  d'eau.  — 
Eaux  appartenant  à  des  parti- 
culiers. —  [Commune  d'Ivry 
contre  la  Compagnie  générale 
des  Eaux.)  —  En  présence  des 
clauses  d'un  marché  qui  ré- 
serve aux  particuliers  le  droit 
de  se  procurer  de  l'eau  indi- 
viduellement par  les  moyens 
qui  leur  paraîtront  conve- 
nables ,  le  concessionnaire 
n'est  pas  fondé  à  demander 
des  dommages-intrréts  à  la 
commune  à  raison  de  ce  que 
le  maire  aurait  accordé  à  un 
usinier  le  droit  de  poser  une 
canalisation  sous  le  sol  d'une 
voie  publique  communale  sépa- 
rant deux  biltiments  d'une 
usine  en  vue  d'utiliser  dans 
une  partie  de  l'usine  les  eaux 
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directement  puisées  en  rivière 
dans  l'autre  partie.  (C.  d'Et.), 
II,  219. 

—  (5)  Marché  de  travaux  publics 
—  Canalisation.  —  Cession.  — 
Conflit  confirmé.  —  [Commime 
de  Clermont-Perrand  contre 
Sieur  Kuhn.)  —  La  convention 
par  laquelle  un  particulier 
s'engage,  moyennant  un  prix 
stipulé,  à  livrera  une  commune 
des  eaux  à  provenir  de  ses 
recherches,  à  établir  à  ses  frais 
la  canalisation  nécessaire  pour 
les  amener  à  un  point  déter- 
miné, et  à  céder  les  sources 
découvertes  par  lui,  avec  un 
périmètre  de  protection  et  la 
canalisation  à établir,constitue- 
t-eile  soit  un  contrat  privé  ou 
un  marché  de  fourniture  d'eau, 
soit  un  marché  de  travaux 
publics?  —  Rés.  dans  ce  der- 
nier sens  (C.  de  C),  II,  241. 

—  (6)  Marchés  pour  l'adduction 
et  la  distribution  des  eaux.  — 
Ville  de  Brest.  —  Traité  du 
28  novembre  1873.  —  {Société 
des  eaux  de  Brest  contre  ville  de 
Brest.  )  —  Procédure.  —  Exper- 
tise ordonnée  avant  la  loi  du 
22  juillet  1889,  à  l'effet  de  dé- 
terminer si  les  moteurs  choisis 
par  le  concessionnaire  pour 
élever  les  eaux  étaient  .sufli- 
sanls  pour  assurer  d'une  ma- 
nière continue,  conformément 
au  cahier  des  charges,  le  fonc- 
tionnement de  la  distribution 
et  confiée  à  un  seul  expert 
désigné  d'office  par  le  con- 
seil de  préfecture  :  violation  des 
règles  essentielles  en  matière 
d'expertise  ;  arrêté  annulé  ; 
renvoi  à  une  nouvelle  exper- 
tise à  effectuer  dans  les  con- 
ditions de  la  loi    du  22  juil- 
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let  1889.  Art.  1".  —  Décidé 
par  application  du  traité  que  la 
fournitur&  d*eau  doit  être  ré- 
glée chaque  jour  sur  le  pied 
de  250  mètres  cubes,  —  et 
qu'il  n*y  a  pas  lieu  d'admettre 
la  compensation  par  dizaine  de 
jours  sur  le  pied  de  2.300  mètres 
cubes  ;  la  vérification  par 
dizaine  de  jours  n'ayant  pour 
objet  que  d'éviter  un  relevé 
journalier.  —  Art.  2.  —  Bran- 
chement, sur  la  canalisation 
des  abonnés  de  la  partie  mu- 
rée, pour  l'alimentation  d'une 
borne-fontaine  dans  la  ban- 
lieue, exécuté  par  le  conces- 
sionnaire lui-même  et  payé 
par  la  ville  ;  pas  de  préjudice. 
Rejet  sous  réserve  pour  le  con- 
cessionnaire de  supprimer  ce 
branchement,  selon  le  droit 
qu'il  tient  du  traité.  —  Art.  5. 
—  La  compagnie  concession- 
naire ne  s'est  engagée  à  four- 
nir à  la  ville  que  l'eau  néces- 
saire aux  bornes-fontaines  et 
aux  bouches  d'arrosage  et  d'in- 
cendie— elle  n'est  pas  tenue  à 
Talimentation  en  eau  d'un 
lavoir  public  et  gratuit.  (C. 
d'EL),  II,  701. 

-  (7)  Marché  pour  la  distribu- 
tion des  eaux.  —  Interpréta- 
lion.  —  (Compagnie  générale  des 
Eaux  contre  commune  du  Petit- 
Quevilly.)  —  Décidé  par  inter- 
prétation du  marché  que  la 
commune  est  tenue  de  payera 
la  compagnie  concessionnaire 
le  prix  fixé  afférent  à  un  mini- 
mum de  100  mètres  cubes 
d'eau  par  jour,  destiné  à  la 
consommation  des  services  pu- 
blics. (C.  d'Et.)y  II,  442. 

-  (8)  Traité  pour  la  distribulion 
des  eaux.  —  Interprétation. — 


(  Ville  de  Maubeugc  contre  sieur 
Degoix.)  —   Droit  exclusif  de 
faire  des  canalisations  concédé 
postérieurement  à  l'existence 
d'une  canalisation  pour  l'ad- 
duction d'eaux  appartenant  à 
l'Etat;    réparation      de    cette 
canalisation;  pas  de    droit  à 
indemnité.  —     Décidé,    dans 
l'espèce,  qu'une  ville,  en  assu- 
rant au  concessionnaire  de  l'en- 
treprise des  eaux  le  droit  ex- 
clusif de  placer  sous  les  voies 
communales   des    tuyaux    de 
conduite  n'avait  point  entendu 
porter  atteinte    au    droit  de 
l'Etat  d'user  d'une   ancienne 
canalisation    destinée    à  con- 
duire des  eaux  lui  appartenant 
dans  des  établissements  mili- 
taires à  l'usage  desquels  elles 
sont  exclusivement   affectées. 
En  conséquence,  le  maire  a  pu, 
sans    enfreindi'e    le    contrat, 
autoriser  la  réfection  de  cette 
canalisation    (l""®   espèce).  — 
Pose  des  tuyaux.  —  Travaux 
de    réparation  du  pavage.  — 
Décidé  qu'il  y  a  lieu  de  mettre 
à  la  charge  de  l'entrepreneur 
de    la  distribution  des  eaux 
dans  une  ville  les    dépenses 
faites  par  cette  ville  pour  des 
travaux  de  réparation  du  pa- 
vage, à  la  charge  du  conces- 
sionnaire et  exécutés  d'office 
à  la  suite  d'une  mise  en   de- 
meure dans  le  délai  de  garan- 
tie et  restée  sans  effet  (2"  es- 
pèce). —  Recours  pour  excès 
de  pouvoirs.  —  Permission  de 
voirie  accordée  par  le  préfet  ; 
arrêté  préfectoral  ;  recours.  — 
L'arrêté  par  lequel  le   préfet 
accorde  sur  le  refus  du  maire 
non  justifié  par  l'intérêt  géné- 
ral, une  permission  de  voirie, 
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Adduction,  CANALISATION  kt  distri- 
bution d'eau  {suite)  : 
peut  ne  pas  être  attaqué  pour 
excès  de  pouvoirs.  —  Le  pré- 
fet n'a  fait  qu'user  des  pou- 
voirs d'administration  et  des 
droits  d'appréciation  qui  lui 
on  t  été  conférés  par  la  loi  (3«  es- 
pèce). (C.  (VEt.),  Il,  1115. 

—  (9)  Traité  passé  pour  la  distri- 
bution d'eau.  Projet  envisa- 
geant l'extension  du  service 
dans  d'autres  communes  ;  re- 
fus de  celles-ci.  —  Renoncia- 
tion. Pas  d'indemnité.  —  (Sieur 
Mesure  contre  commune  du  Cham- 
hon-FeugeroUe,)  —  Lorsqu'un 
projet  pour  la  distribution 
d'eau  a  été  dressé  tant  en  vue 
du  service  de  la  commune 
signataire  de  la  convention 
passée  avec  l'entrepreneur  que 
celui  d'autres  communes,  et 
que  ces  dernières  communes 
refusent  d'adhérer  audit  pro- 
jet, l'entrepreneur  peut  renon- 
cer au  bénéfice  de  la  conven- 
vention  et,  d'autre  part,  la 
commune  qui  a  traité  avec  lui 
ne  lui  doit  aucune  indemnité. 
(C.d'Et.),  II,  1143. 

—  Voir  Communes,  Décomptes, 
Dommages. 

Adjudicatairb  des  travaux  pu- 
blics. —  Sous-traitant.  —  Ou- 
vriers du  sous-traitant.  — ^es- 
\ion^dih\\\ié.— [Sieur  Sauvebois), 
—  Lbrsque  l'adjudicataire  des 
travaux  d'édification  d'une 
digue  charge  un  tiers  d'exécu- 
ter les  <•  percés  et  enroche- 
menUs  »  pour  compte  de  l'en- 
treprise, on  ne  peut  voir  dans 
l'accord  intei-venu  entre  les 
parties  un  marché  de  fourni- 
nitures,  le  tiers  étant  en  réa- 
lité  un  sous-traitant.  —    En 


conséquence,  les  ouvriers  em- 
ployés aux  percés  et  enroche- 
ments, s'ils  ne  sont  pas  payés 
par  le  sous-traitant  qui  les  a 
mis  en  œuvre,  ont  un  recours 
contre  l'adjudicataire.  (C.  de 
ca.<«.),  m,  1175. 
Adjudication. —  Publicité  des  ad- 
judications. —  Désignation  des 
journauxdans  lesquels  doiTent 
être  insérées  les  annonces. 
(Circ.),X,  805. 

—  Travaux  publics  communaux. 
—  Adjudication  provisoire.  — 
Adjudication  définitive.  — Con- 
current évincé.  —  Recours.  — 
[Sieur  Condomines.)  —  Décidé 
qu'un  premier  adjudicataire 
ayant  connu  le  caractère  pro- 
visoire de  la  première  adjudi- 
cation et  l'obligation  licite  im- 
posée au  premier  adjudicataire 
de  concourir  à  nouveau  avec 
les  soumissionnaires  ayant  fait 
un  rabais  de  10  p.  100  au  moins, 
le  préfet  a  pu  sans  excès  de 
pouvoir  approuver  la  deuxième 
adjudication  au  profit  d'un 
nouvel  adjudicataire.  (C.  (TEt,), 
V,  336. 

—  Voir  Communes. 
ADOUÉ  et  VERGÉ,  IX,  248. 
Affaires  contbntieuses  (Circ.)j  V, 

355. 

Agkn  (ville  d'),  IV,  762;  V,  52. 

Agents  des  ponts  et  chaussées. 
Voir  Personnel. 

Agents  en  non-activité.  Voir  Pen- 
sion. 

Agents  inférieurs  : 

—  (1)  Changement  de  résidence 
des  agents  inférieurs  de  la 
navigation.  (Cire),  X,479. 

—  (2)  de  navigation.  (Cire.),  IV, 
61. 

Agents  temporaires.  —  Régula- 
risation de  la    situation    des 
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agents  temporaires.  (Ctrc.),IX, 
75. 

Agent  voybh.  Voir  Architecte. 

AGNÈS,  II,  472. 

Aiguillon  (syndicat  de  T),  III, 
595. 

AiMARGUBs  (commune  d*),  IV,  818. 

Ain  (département  de  V),  [II,  605. 

Aïn-Tagrout  (commune  d'),  lîï, 
617. 

AIROLLES,  y,  34. 

Aix  (ville  d'),  1,  1086;  IV,  193; 
VI,  413. 

Alais  (ville  d'),  H,  1067,  IIÏ,  980. 

ALART,  AuDOUY,  II,  1047. 

ALASSEUR  frères,  III,  363. 

ALAUZÉ,  III,  1257. 

ALATRAG,  Alazard  et  Berton 
(héritiers),  VI,  415. 

ALAZARD,  Alayrac  et  Brrton 
(héritiers),  VI,  415. 

ALBOUT,  II,  386. 

Alet  (commune  d'),  I,  261. 

Alfortville  (Commune  d'),  Vï, 
294. 

Alger  ^département  d'),  III,  1015  ; 
X,  105. 

Alger  (préfet  d*),  IX,  616. 

Alger  (ville  d'),  III,  623;  V,  457; 
V,  727. 

Algérie.  Voir  chemins  de  fer; 
communes  ;  conflits  ;  cours 
d'eau  ;  décompte  ;  prestation 
en  nature;  routes  nationales. 

Alignement  : 

—  (1)  Routes  nationales.  —  Plan 
d'alignement.  —  {Sieur  Enoch.) 
—  Le  riverain  qui  effectue  des 
dépôts  sur  un  terrain  situé 
devant  sa  maison  et  compris 
dans  les  limites  du  plan  d'ali- 
gnement d'une  route  nationale, 
commet  une  contravention  de 
grande  voirie,  alors  même 
qu'il  n'aurait  encore  reçu 
aucune  indemnité  pour  le  ter- 
rain  incorporé    au    domaine 


public  et  qui  lui  appartenait 
précédemment.  (C.  d*Et,)y  II, 
589. 

—  (2)  Routes  nationales.  —  Tra- 
verse. —  Alignement.  —  Murs 
en  saillie.  —  Travaux  confor- 
tatifs.  —  Contravention.  — 
{Ministre  des  Travaux  publics 
contre  sieurs  Boutinet  Biais.)  — 
Le  fait  d'avoir  remplacé  par  la 
maçonnerie  un  mur  en  torchis, 
consolidé  les  encadrements  des 
fenêtres,  relié  les  murs  de 
refend  au  mur  de  façade  au 
moyen  d'une  poutre  boulon- 
née,constitue  un  travail  confor- 
tatif.En  conséquence,  le  contre- 
venant doit  être  condammé 
non  seulement  à  l'amende, 
mais  encore  à  la  démolition 
des  travaux.  (C.  rf'E^),  H, 
698. 

—  (3)  Rues  et  places.  —  Im- 
meubles sujets  à  recul.  —  Ser- 
vice de  recuiement.  —  Expro- 
priation. —  (Sieur  Palfray,)  — 
Le  service  de  recuiement  ne 
peut  pas  atteindre  un  im- 
meuble retranchable  sur  une 
grande  profondeur  par  suite 
du  changement  d'axe  de  la 
rue  dont  la  largeur  est  presque 
doublée.  —  En  conséquence 
le  maire  ne  peut  refuser  au 
riverain  l'autorisation  d'exécu- 
ter des  travaux  confortatifs. 
L'immeuble  ne  peut  êlre  at- 
teint par  l'exécution  de  nou- 
veau plan  qu'après  que  la  ville 
aura  été  autorisée  à  en  fçiire 
l'acquisition  amiable  par  voie 
d'expropriation. —  En  matière 
de  recours  pour  excès  de  pou- 
voir,lesdépensne  comprennent 
que  les  droits  de  timbre  et 
d'enregistrement.  (C.rf'E^),  II, 
721. 
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Alignement.  —  Voir  Communes  ; 
cours  d'eau  non  uavigables 
ni  flottables  ;  expropriation, 
grande  voirie  ;  routes  natio- 
nales. 

Alimentation  d'eau.  —  Voir  Com- 
munes. 

ALIX  et  GouJET,  syndics  de  la 
faillite  de  la  Société  de  Voix  à 
Gué,  Vin,  1019. 

ALLARD,  IV,  29;  V,  308. 

ALLARD  et  Caoot,  II,  609. 

ALLARD,  PÉRISSE  et  Montdésir, 
X,  705. 

ALLART  et  C^«  et  Bourdkau,  X,  303. 

ALLART,  II,  673;  VI,  147. 

Allègre  (Commune  d'),  III,  627. 

ALLEMAN,  III,  693. 

ALLEMANDET,  Langlois  et  Pi- 
CUARD,  III,  593. 

Allier  (Département  de  T),  II, 
374. 

Allocations  accessoires  : 

—  (1  )  Des  fonctionnaires  et  agents 
de  l'Administration  des  Tra- 
vaux publics.  Modèle  du  ta- 
bleau E  annexé  à  la  circulaire 
du  24  mars  1899.  —  (C/rc),  IX, 
954. 

—  (2)  Pour  frais  de  déplacement, 
transports  rapides,  heures  sup- 
plémentaires, etc.,  des  fonc- 
tionnaires et  agentsde  FAdmi- 
nistration  des  Travaux  publics. 
(Cire),  IX,  370. 

Allocations  départementales  et 
vicinales.  (Cire),  VI,  316. 

Allumettes.  —  Substitution  des 
allumettes  amorphes  aux  allu- 
mettes au  phosphore.  (Cire), 
VII,  248. 

Alluvions  de  la  Basse-Seine,  I, 
'Ô22. 

ALRIGQ  et  Diricq  frères,  II,  795. 

Amancey  (Commune  d')  I,  538. 

AMBROSI,  III,  1H4. 

Amende. —  Cassation. —  Pourvoi. 


—  Consignation  de  Tamende. 

—  Accessoires.—  [Sieur  Barby- 
Cluzeau.)  —  Les  amendes  qui 
doivent  être  préalablement 
consignées  en  matière  de  pour- 
voi en  cassation  comprennent 
non  seulement  le  principal, 
mais  encore  tous  les  acces- 
soires ûxés  par  la  loi.  (C.  de 
cass.),  ï,  505. 

— Amendes  (Parts  d').  Voir,  1,1214. 
(Cire). 

AMIARD,  IV,  80;  VII,  322. 

Amiens  (ville  d').  II,  47i  ;  X,  114. 

AMIOT  (Veuve),  IV,  90. 

AMOUROUX  frères,  IX,  554. 

AMY  et  HccHARD,  VIII,  819. 

Anciens  usages.  Voir  Communes. 

Andangette  (Commune  d'),  1, 1185. 

Anderny  (Commune  d'),  III,  364. 

ANDRIEU  D'ALBAS,  III,  630. 

Angers  (ville),  I,  227;  H,  1139; 
111,729,1117. 

ANGERVILLE  (d^},  II,  811. 

AN6LARS  (Epoux  d')  et  dame 
Mazou,  II,  608. 

Animaux  introduits  sur  la  voie 
ferrée.  Voir  Chemins  de  fer. 

Annequin  (Commune  d'),  II,  473. 

Ansost  (Commune  d'j,  II,  141. 

Anteuil  (Commune  d'),  II,  690. 

Anticii'ation.  Voir  Chemins  vici- 
naux, communes. 

ANTIGEON,  IV,  842. 

ANTONIOTTI,  VIÏ,  748:  IX,  260. 

Anzin  (Compagnie  des  mines  d*), 
I,  136. 

Anzin  a  Calais  (Compagnie  du 
Chemin  de  fer  d'),  I,  748. 

AOUIZERAT,  IX,  298. 

Appareils  a  vapeur.  —  Loi  du 
18  avril  1900  concernant  les 
contraventions  aux  règlements 
sur  les  appareils  à  pression  de 
vapeur  ou  de  gaz  et  sur  les 
bateaux  à  bord  desquels  il  en 
est  fait  usage.  (Ctrc.),  X,  383. 
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Aramox  (Commune  d'),  VI,  397. 
ARBAUD,  lil,  399. 
Arbres  plantés  le  long  de  la  voie 
ferrée.  —  Voir  Chemin  de  fer. 
Argaguon  (Commune  d'),  l,  837. 
ARGAMONT(d),  IV,  81. 
Arghitegtb  : 

—  (1)  Collège  de  jeunes  filles. 
—  Agent  voyer  de  la  ville  pris 
comme  architecte.  —  Travaux 
confiés  à  un  tiers.  —  Indemnité 
accordée.  —  (Sieur  Caddau 
contre  ville  de  Tarbes.)  —  Lors- 
que Tarchilecte-voyer  d'une 
ville  a  été  chargé,  non  comme 
agent  de  la  ville,  mais  comme 
architecte,  de  dresser  les  plans 
et  de  conduire  les  travaux 
d'un  collège  communal,  la  di- 
rection des  travaux  ne  peut  pas 
lai  être  enlevée  sans  autre 
indemnité  que  ses  honoraires 
pour  rédaction  des  plans  et 
devis.  (C.  d'EL),  111,811. 

—  (2)  Dommages-  intérêts.  — 
Pians  et  devis  d'agrandisse- 
ment d'une  ville.  —  Projet 
subordonné  au  déclassement 
total  des  fortifications  non  au- 
torisé par  l'autorité  militaire, 
inexécution  non  imputable  à 
la  ville.  Non-lieu  à  l'allocation 
de  dommages -intérêts.  — 
(Sieur  de  Redon  contre  ville 
d: Alger.)  (C.  d'Et.),  V,  457. 

—  (3)  Ecole.  —  (Commune  de 
Mauves,)  —  Demande  par  une 
commune  en  restitution  pai' 
l'architecte  de  tous  les  mé- 
moires d'ouvriers  relatifs  aux 
ti-avaux  exécutés.  Rejet  :  les- 
dits  mémoires  ont  été  déposés 
au  greffe  du  conseil  de  préfec- 
ture d'où  il  ne  dépendait  que 
du  représentant  de  lacommuue 
de  les  retirer.  (C.  d'E^),llï,  607. 

—  (4)  Expertise.  —  Plans  d'ali- 


gueraent  et  de  nivellement.  — 
Erreurs.  —  (Sieur  Payras  contre 
ville  de  Nar bonne,)  —  I^orsque 
des  plans  d'alignement  et  de 
nivellement  sont  devenus  défi- 
nitifs par  l'acceptation  du  Con- 
seil municipal  et  l'approbation 
du  préfet,  une  expertise  ne 
peut  être  ordonnée  à  l'effet  de 
rechercher  si  des  erreurs  ont 
été  commises  dans  ces  plans. 

—  Mais  si  l'architecte  a  con- 
senti à  réparer  les  erreurs 
qu'il  a  pu  commettre  dans  le 
bornage  effectué  par  applica- 
tion de  ces  plans  sur  le  terrain, 
une  expertise  peut  être  pres- 
crite pour  rechercher  ces 
erreurs.  (C.  d'£^),  IV,  728. 

-  (5)  Honoraires.  —  Projet  de 
maison  d'école.  —  (Commune 
d'Orcino  contre  sieur  Pinelli),  — 
Lorsque  le  projet  de  construc- 
tion d'un  groupe  scolaire  com- 
mandé à  un  architecte  en  exé- 
cution d'une  délibération  du 
Conseil  municipal  est  bien 
étudié  et  bien  conçu  et  ac- 
cepté par  la  commission  des 
bâtiments  scolaires,  l'archi- 
tecte a  droit  à  des  honoraires 
(1,66  0/0)  pour  ses  plans  et 
devis  alors  même  que  les  tra- 
vaux ne  seraient  pas  exécutés 
faute  de  ressources  suffisantes. 
(C.  d'iî^),  I,  548. 

-  (6)  Honoraires.  —  Malfaçons. 
Responsabilité.  —  Architecte 
etentrepreneur.  —  (Sieur  Déyez 
contre   commune   d'Annequin), 

—  Lorsque  les  malfaçons,  ré- 
sultant du  vice  de  la  main- 
d'œuvre,  ont  été  reconnues, 
l'architecte  ne  saurait  être 
déclaré  responsable  qu'eu  cas 
d'insolvabilité  de  l'entrepre- 
neur.  —  La  surveillance  des 
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Architecte  [suite)  : 
travaux  ayant  été  reconnue 
insuffisante,  et  l'architecte 
n'ayant  pas  réglé  le  décompte, 
il  ne  lui  est  alloué  que 
i  1/20/0  d'honoraires  (C.d'Et.), 
11,473. 

—  (7)  Honoraires.  —  Projet.  — 
[Sieur  Arribat  contre  ville  d'Es- 
palion.)  —  Projet  non  suscep- 
tible d'exécution  :  non  lieu  à 
l'allocation  d'honoraires.  — 
Projet  présentant  quelques 
imperfections  et  lacunes,  mais 
conslituant  néanmoins  un  tra- 
vail sérieux  :  allocation  d'ho- 
noraires fixée  en  équité.  — 
Remplacement  de  l'architecte 
chargé  de  dresser  le  devis  jus- 
tifn';  par  son  refus  de  compléter 
son  travail  et  d'en  réparer  les 
imperfections  :  pas  d'indem- 
nité. (C.  d'JBt.),lI,818. 

—  (8)  Honoraires.  —  Groupe 
scolaire.  . —  Révocation  non 
justifiée.  —  [Commune  de  Saint- 
Martin-de-  Ré  contre  sieur 
Bernard.)  —  Lorequ'un  archi- 
tecte, par  suite  de  modifica- 
tions apportées  par  le  conseil 
municipal  au  projet,  n'a  pu  se 
conformer  à  Tordre  qui  lui 
était  donné  d'entreprendre  les 
travaux  dans  les  quarante-huit 
heures  du  jour  où  ces  modi- 
fications étaient  portées  à  sa 
connaissance  et  s'est  borné, 
sans  refuser  d'exécuter  les 
travaux,  à  demander  un  délai 
pour  étudier  ces  modifications 
et  dresser  de  nouveaux  plans, 
ce  retard  à  commencer  les  tra- 
vaux n'a  pu  justifier  sa  révo- 
cation le  lendemain  du  délai 
imparti  ;  il  a  dès  lors  droit  de  ce 
chef  à  uneindemnité(C.  d'Et.), 
11,901. 


-  (9)  Honoraires.  —  Lycée.  — 
{Sieur  Puissant  contre  ville 
de  *  Gap).  —  Procédure.  — 
Arrêté  préparatoire.  —  L'arrêté 
par  lequel  le  conseil  de  préfec- 
ture renvoie,  sans  préjuger  le 
fond,  à  l'examen  des  experts 
la  question  de  savoir  si  deux 
projets  rédigés  par  un  archi- 
tecte municipal  en  vue  de  la 
construction  d'un  ouvrage 
communal  constituent  de 
simples  renseignements  quil 
était  tenu  de  fournir  en  sa 
qualité  d'architecte  voyer,  sans 
pouvoir  réclamer  des  hono- 
raires spéciaux  est  purement 
préparatoire,  et  ne  peut  être 
déféré  directement  au  Conseil 
d'Etat.  —  Compétence.  —  Le 
conseil  de  préfecture  est  com- 
pétent pour  statuer  sur  une 
réclamation  formée  par  un 
architecte  contre  une  viHe, 
à  raison  du  retrait  intem- 
pestif de  la  direction  des  tra- 
vaux dont  il  a  été  l'objet.  — 
Le  conseil  de  préfecture  n'est 
pas  régulièrement  saisi  d'Anne 
réclamation  d'un  architecte 
tendant  à  l'allocation  de  dom- 
mages-intérêts pour  sa  révo- 
cation d'architecte  voyer,  lors- 
qu'il n'a  fait  qu'une  protesta- 
tion à  ce  sujet  sans  prendre 
de  conclusion.  —  En  consé- 
quence, le  conseil  de  préfecture 
ne  pouvait  se  déclarer  incom- 
pétent sur  ce  chef.  —  La 
révocation  d'un  architecte  non 
justifiée  et  à  la  veille  de  Tachè- 
vementdes  travaux  n'est  pas  de 
nature  à  motiver  une  demande 
de  dommages-intérêts-  —  Ren- 
voi à  l'expertise.  — Honoraires 
fixés  à  3  p.  100,  pour  les  tra- 
vaux compris  dans   le  projet 
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détinilif  eten  voie  irexécution 
au  jour  de  la  révocation  —  et 
à  1,50  p.  100,  à  raison  des  tra- 
vaux non  encore  commencés  à 
cette  époque, et  pour  lesquels  il 
n'a  été  fait  qu'un  projet. —  Com- 
pensation. —  La  ville  ne  peut 
pas  opposer  à  une  demande 
d'indemnité  pour  révocation 
intempestive  la  créance  éven- 
tuelle qu'elle  aurait  contre 
l'architecte  pour  surveillance 
insuffisante.  (C.  d'^L),  11,901. 

-  (JO)  Honoraires.  —  Plans  et 
devis.  —  (Sieur  Gauchery  contre 
ville  de  Vierzon.)  —  Plans  et 
devis  bien  conçus  et  complète- 
ment étudiés ,  dressés  sur 
Tordre  du  maire  et  approuvés 
par  le  conseil  municipal,  et 
non  exécutés  :  honoraires  cal- 
culés au  taux  de  1,50  p.  100  du 
montant  du  devis  estimatif. 
(C.  d:EL)y  11, 102"). 

-  (U)  Honoraires.  —  Hôpital.  — 
{Hospices  de  Grasse  contre 
sieur  Gabriel.)  —  A  droit  à  des 
honoraires  l'architecte  qui  a 
dressé  des  plans  et  avant-pro- 
jets de  travaux,  sur  la  demande 
de  la  commission  administra^ 
tive  d'un  hospice,  encore  bien 
que  ladite  commission  n'eût 
pas  été  autorisée  par  le  con- 
seil municipal  à  s'engager 
envers  l'architecto,  conformé- 
ment à  l'article  10  de  la  loi  du 
7  août  1851.  [C.  d'Et.),  II, 
1062. 

-  (12)  Honoraires.  —  Construc- 
tion d'école.  —  {Commune  de 
Pinsac  contre  sieur  iMff argue.) 
—  Projet  non  conforme  aux  in- 
dications données  par  le  maire 
et  trop  coûteux  pour  la  com- 
mune, retiré  par  l'architecte 
lui-même    avant  d'être   porté 


devant  le  conseil  municipal  : 
pas  d'honoraires  dus.  —  Frais 
de  voyages  et  de  déplacements 
compris  dans  les  honoraires, 
en  l'absence  de  toute  clause 
spéciale.  Rejet  d'une  objection 
tirée  de  ce  que  des  voyages 
supplémentaires  auraient  été 
nécessités  par  des  retards 
apportés  à  l'exécution  des  tra- 
vaux :  ces  retards  ne  sont  pas 
imputables  à  la  commune. 
(C.  d'Et.),  II,  1064. 
—  (13)  Honoraires.  —  Plans  et 
devis.  —  {Ville  de  Mézières 
contre  sieur  Goutand.)  — 
Procédure.  —  Le  fait  par  un 
membre  du  conseil  de  préfec- 
ture d'avoir  pris  part,  comme 
commissaire  du  gouvernement 
à  un  précédent  arrêté  ordon- 
nant l'expertise,  n'est  pas  un 
motif  de  récusation  lors  du 
jugement  au  fond.  —  Plans 
inexécutés.  —  Lorsqu'un  con- 
seil municipal  a  renoncé  à 
l'exécution  d'un  projet  conve- 
nablement étudié  et  qu'il  avait 
approuvé,  l'auteur  du  projet  a 
droit  à  des  honoraires  calculés 
dans  l'espèce,  à  défaut  d'adju- 
dication, à  2  p.  100  du  mon- 
tant des  travaux.  —  Nouveau 
projet  ne  faisant  que  repro- 
duire le  précédent,  sauf  une 
légère  variante  :  fixation  des 
honoraires.  —  Omissions,  dans 
les  plans,  reconnues  sans  im- 
portance et  rattachant  unique- 
ment à  des  questions  de 
détail  :  pas  de  réduction  des 
honoraires.  —  Lorsqu'une  ville 
s'est  bornée  à  demander  à 
un  architecte  de  dresser  des 
plans  et  devis,  ne  peut  pas 
confier  la  direction  des  travaux 
à  un  autre  architecte.    —  En 
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Architkgte  i suite)  : 
conséquence,  aucune   indem- 
nité n*est  due  à   Tauteur  du 
projet.  (C.  d'Et.),  Il,  1148. 

—  (14)  Honoraires.  —  Hospice.  — 
Chose  jugée.  —  {Hospice  de 
Grasse    contre     sieur  Gabriel.) 

—  Chose  jugée  sur  le  principe 
de  la  dette,  résultant  d'une 
décision  du  Conseil  d'Etat  qui 
a  reconnu  à  l'architecte  le 
droit  à  des  honoraires.  Fixation 
des  honoraires  :  honoraires 
fixés  par  le  conseil  de  préfecture 
à  1,50  p.  100  du  montant  des  ou- 
vrages. —  Evaluation  non  exa- 
gérée du  travail  de  l'architecte 
et  de  rémunération  à  laquelle 
ilavait  droit.  (C.  rf'Bf.),!!!,  127, 

— (lo)  Honoraires.  — Distribution 
d'eau. — {Ville de  LorierU contre 
sieur  Echenoz,)  —  Projet  dé- 
finitif régulièrement  com- 
mandé par  le  maire,  en  exécu- 
tion d^une  délibération  du 
conseil  municipal,  et  non 
suivi  d'exécution  par  suite  de 
faits  non  imputables  à  l'archi- 
tecte :  allocation  d'honoraires 
au  taux  de  1,66  p.  100  fixé  par 
l'arrêté  réglementaire  sur  les 
travaux  communaux  'dûns  le 
département.  —  Etudes  spé- 
ciales d'un  premier  projet 
soumis  à  la  commune  dont  la 
valeur  est  contestée  par  celle-ci. 
Renvoi  à  l'expertise.  (C.  d'E^), 
m,  266. 

—  (16)  Honoraires.  —  Maison 
d'école.  —  Plan  non  exécutés. 

—  (Sieur  Seau  contre  com- 
mune de  Saint-Marc- la- Lande,) 

—  Premier  plan  d'une  maison 
d'école,  non  mis  à  exécution 
comme  dépassant  de  beau- 
coup la  somme  que  le  conseil 
municipal     avait    affectée    à 


cette  construction  :  houoraires 
refusés  à  l'architecte.  —  Second 
plan^  dressé  conformément 
aux  instructions  données  et  ap- 
prouvées par  les  autorités  com- 
pétentes, non  mis  à  exécution 
par  suite  de  causes  dont  lar- 
chitecte  n'est  pas  responsable; 
allocation  d'honoraires  au  taox 
de  1,66  p.  100  du  montant 
du  projet.  (C.  d'Et.^,  III,   361 

—  (17)  Honoraires.  —  (Sieur Neau 
contre  commune    de    Fomper- 
ron.)  — Projets  de  constmctioD 
d'une    école  préparés  par  un 
architecte,    approuvés   par  le 
conseil     municipal,     n'ayant 
pas  été  mis  à  exécution  par 
suite  de  causes  non  imputables 
à  l'architecte;  honoraires  fixés 
à  1,66  p.   100  du   montant  des 
travaux,  sans  qu'il  y  ait  lien 
de  tenir  compte  de  ce  que  la 
commune  aurait  payé  à  lar- 
chitectepourun  troisième  pro- 
jet mis  à  exécution,  des  hono- 
raires calculés  sur  le  montant 
intégral  des  travaux,    malgré 
le     dépassement    du     devis. 
(C.  rf'JSf.),  III,  395. 

—  (18)  Honoraires.  —  Théâtre. 
Architecte.  —  Remplacement 
au  cours  des  travaux.  —  Dépas- 
sementdes  devis. —  Malfaçons. 

—  Responsabilité.  —  [Sieur 
Hardion  contre  ville  de  Tours,) 

—  Malfaçons.  Des  travaux  de 
parachèvemementoude  réfec- 
tion de  détail  (consolidation 
des  escaliers  construits  très 
légèrement  par  suite  des  insuf- 
fisances de  crédit,  dépose  et 
des  solivages,  scellement  dé- 
fectueux d'une  lambourde),  ne 
constituent  pas  des  malfaçons 
susceptibles  d'être  mises  à  la 
charge  de  l'architecte  (I,  lU)* 
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—  Dépassement  du  devis.  — 
Lorsque  les  prévisions  du  devis 
dressé  par  Tarchitecte  et  dans 
la  limite  desquelles  U  devait 
se  renfermer  pour  Texécution 
ont  été  notablement  dépassées 
(900.000  francs  au  lieu  de 
500.000  francs),  la  ville  est 
fondée  à  retirer  à  Tarchitecte 
la  direction  des  travaux;  mais, 
sauf  le  cas  de  forfait,  elle  ne 
peut  prétendre  mettre  à  sa 
charge  l'excédent  des  dépenses 
ni  lui  refuser  le  payement  de 
ses  honoraires  (II).  —  Hono- 
raires Oxés  à  5  p.  100  sur  les 
travaux  exécutés  et  réglés  par 
l'architecte  ;  3,33  p.  100  sur  les 
travaux  exécutés  mais  non 
réglés,  et  1,66  p.  100  sur  les 
travaux  restant  à  faire  d'après 
le  devis  primitif  (II).  —  Non 
lieu  à  statuer  par  suite  d'ac- 
cord (IV)  ou  faute  d'intérêt  (V). 

—  Frais  d'expertise.  Le  règle- 
ment des  mémoires  par  les 
experts  sur  la  demande  de  la 
ville  et  sans  qu'aucune  mis- 
sion judiciaire  leur  ait  été 
donnée,  doit  rester  àla  charge 
de  la  ville  (VI).  (C.  d'E^.),  III, 
496. 

-  (19)  Honoraires.  —  Dépenses 
excédant  les  crédits  votés.  — 
Insuffisance  des  évaluations 
du  devis.  —  Vériflcation  des 
mémoires  par  experts  ren- 
dus nécessaire  par  la  faute  de 
Farchitécte.  —  (Sieurs  Protat 
et  Pompée  contre  département 
de  VAin.)  —  Lorsque  l'aug- 
mentation des  dépenses  qui 
ont  excédé  les  crédits  volés, 
est  la  conséquence  de  l'insuf- 
fisance des  évaluations  portées 
au  devis,  et  qu'elle  provient, 
non  d'ouvrages  en  dehors  des 


prévisions,  mais  seulement 
des  travaux  qui  constituaient 
l'exécution  même  des  plans  et 
projets  primitifs,  le  montant 
intégral  de  ces  dépenses  est 
dû  à  l'entrepreneur  qui,  en 
obéissant  aux  ordres  de  l'archi- 
tecte, n'a  fait  que  se  confor- 
mer aux  dispositions  du  cahier 
des  charges .  —  Lorsque 
l'excédent  des  dépenses  sur  les 
prévisions  provient  des  vices 
et  omissions  des  devis  préparés 
par  l'architecte,  il  ne  lui  est 
pas  dû  d'honoraires  sur  les 
dépenses  faitesen  sus  de  celles 
prévues.  —  Décidé  qu'une  véri- 
fication nouvelle  des  mémoires 
de  l'entrepreneur  ayant  été 
rendue  nécessaire  par  les  né- 
gligences et  les  erreurs  graves 
commises  par  l'architecte  dans 
le  règlement  du  décompte, 
il  y  avait  lieu  de  mettre  les 
honoraires  des  experts  à  la 
charge  du  déparlement  qui 
a  profité  de  la  vérification, 
mais  sans  recours  contre  l'ar- 
chitecte. (C.  rf'Er),  111,605. 
—  (20)  Honoraires.  —  Distribu- 
tion d'eau.  —  Malfaçons.  — 
Architecte  ;  officiers  du  génie  ; 
responsabilités.  —  (Sieur  Biny 
contre  commune  de  Gimont.)  — 
Loi^qu'une  commune  confie  à 
un  officier  du  génie  la  direction 
d'un  travail,  elle  n'est  pas  fon- 
dée à  lui  demander  de  la  ga- 
rantir des  malfaçons  dues,  non 
à  des  vices  de  plnn,  mais  à 
l'impéritie  ou  au  mauvais  vou- 
loirde  l'entrepreneur,  lorsque, 
d'une  part,  il  a  organisé,  d'ac- 
cord avec  la  municipalité,  une 
surveillance  que  ses  fonctions 
ne  lui  permellaient  pas  d'exer- 
cer lui-même,  et,  que,  d'autre 
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Arghitbgte  (suite)  : 
part,  la  ville  n'a  pas  employé 
contre  Tenlrepreneur  les  me- 
sures de  coercition  proposées 
par  Tofflcier  en  exécution  du 
marché.  —  Dans  ces  conditions, 
Tofficier  architecte  a  droit  à  la 
totalité  de  ses  honoraires. 
(C.  d'EL),  III,  621. 

—  (21)  Honoraires.  —  Mairie; 
école.  —  Travaux  supplémen- 
taires non  autorisés.  —  Archi- 
tecte. —  Hesponsabilité.  — 
(Sieur  Pinchard  contre  com- 
mune de  Saint' Lavrent-leS'Md- 
con.)  —  Lorsque  les  travaux 
supplémentaires  non  autorisés 
ne  sont  que  la  conséquence  du 
devis  primitif,  des  nécessités 
survenues  en  cours  d'entre- 
prise ou  d'améliorations  dont 
la  commune  a  profité,  celle-ci 
doit  être  condamnée  à  en 
payer  le  prix  total,  et  Tarchi- 
tecte  a  droit  à  la  totalité  de  ses 
honoraires.  (C\  d'Ei,\  111,  622. 

—  (22)  Honoraires.  —  Architecte 
municipal.  —  Traitement  lixe. 
—  [Sieur  Esparseil  contre  ville 
de  Carcassonne.)  —  Architecte 
municipal  privé  de  son  emploi. 
Demandesd'honoraires  propor- 
tionnels à  raison  des  travaux 
exécutés  sous  sa  direction. 
Rejet  :  le  requérant  était  rétri- 
bué au  moyen  d'un  traitement 
fixe  exclusif  de  remises  pro- 
portionnelles, (C.  d'Rt.)y  ni, 
1018. 

—  (23)  Honoraires.  —  (Dame 
veuve  Trouillet.)iC.  d'Et.),  III, 
i  242. 

—  (24)  Honoraires.  —  Lycée.  — 
Projets  non  exécutés.—  Simple 
demande  approximative  des 
dépenses  d'un  projet,  ne  né- 
cessitant  pas    rétablissement 


d'un  devis  complet  ;  allocation 
d'une  simple  indemnité  et  non 
d'honoraires  à  1,66  sur  le  mon- 
tant du  devis.  —  (Sieur  Dar- 
tigues.)  (C.  d'Et.),  IV,  79. 

—  (25)  Honoraires. —  Fabrique.  — 
(Sieur  Amiard  contre  fabrique 
de  V église  de  Chanu.)  —  RetaiJ 
dans  le  payement  des  hono- 
raires :  absence' de  convention 
spéciale  pour  les  intérêt^; 
allocation  du  jour  de  la  de- 
mande; non  lieu  au  rembour- 
sement des  frais  de  consom- 
mation qui  ont  précédé  cette 
demande.  —  Procédure.  — 
Omission  de  statuer  sur  un 
point  non  contesté  par  le  dé- 
fendeur :  condamnation  pro- 
noncée. (C.  (TEt.,,  IV,  80. 

—  (26)  Honoraires  d'architecte.— 
Asile  d'aliénés  autonome.  — 
{Sieur  Cordonnier  contre  asile 
d'Armentières.)  —  Travaux 
distincts  de  l'ouvrage  exécuté. 
—  Rédactions  de  plans,  arpen- 
tage et  estimation  des  terrains 
de  l 'ancien  asile  à  reconstruire  ; 
sommation  aux  entrepreneurs: 
honoraires  distincts  de  ceux 
relatifs  aux  travaux  du  nouvel 
asile.  —  Fourniture  faite  en 
exécution  du  marché  passé  au 
nom  du  directeur;  honoraires 
refusés  à  l'architecte.  —  Pro- 
jets, plans  et  devis  comman- 
dés par  le  directeur.  —  Le  di- 
recteur d'un  asile  autonome  a 
pu,  en  commandant  à  l'archi- 
tecte des  plans  et  devis  sans 
l'intei^vention  de  la  commission 
administrative  instituée  par 
l'ordonnance  du  18  décembre 
1839,  engager  l'asile.  —  Renvo 
à  l'expertise  pour  déterminei 
la  quotité  des  honoraires  de  ce 
chef.  (C.  d'EL),  IV,  293. 
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•  (27)  Hononiires.  —  Construc- 
tion d'un  marché  couvert.  Plans 
et  devis.  —  {Ville  (VAurillac 
contre  sieur  Escande.) — Décida; 
que  les  plans  et  devis  détaillés 
exécutés  par  Tarchitectesur  la 
demande  de  la  ville  ne  ren- 
traient point  dans  les  travaux 
d'études  préliminaires  que  le- 
dit architecte  s'était  engagé  à 
faire  gratuitement.  Fixation 
des  honoraires  dus.  (C.  (TEL) 

IV,  570. 

-(28)  Honoraires.— Compétence. 

—  Procédure.  —  Omission  de 
statuer.  —  Délai.  —  Dépens. — 
{Fabrique  de  V église  de  Seyur.) 

—  Compétence.  —  Le  vice- 
président  du  conseil  de  pré- 
fecture n'a  pas  qualité  pour 
régler  les  honoraires  dus  à  un 
architecte.  —  Cette  attribution 
appartient  au  conseil  de  pré- 
fecture. —  Lorsqu'un  conseil 
de  préfecture  saisi  d'une  de- 
mande de  règlement  d'hono- 
raires a  considéré  à  tort  cette 
demande  comme  une  opposi- 
tion à  un  arrêté  de  taxe  du 
vice-président  et  Ta  re jetée 
comme  tardive,  il  y  a  lieu  d'an- 
nuler l'arrêté  et  de  renvoyer  la 
demande  devant  le  conseil  de 
préfecture.  —  Conseil  d'Etat. 

—  Délai.  —  Recours  pour  ex- 
cès de  pouvoir  formé  dans  les 
trois  mois  à  compter  de  la 
notiflcation  de  la  décision  at- 
taquée :  recevabilité. — Dépens. 

—  En  matière  de  re(^ours  pour 
excès  de  pouvoir,  les  frais  de 
timbre  et  d'enregistrement 
sont  mis  à  la  charge  de  la  par- 
tie   qui    succombe    (C.   d'Et.), 

V,  151. 

-   (29)  Honoraires.   —  Premier 
projet   non  exécuté.  —  Décès 


avant  la  réception  de  l'ouvrage. 

—  Intérêts:  point  de  départ 

—  (  Veuve  Dauphiné  contre  com- 
mune d'Elheuf-en-Bray,)  —  Ho- 
noraires dus  pour  un  projet 
susceptible  d'exécution,  et  dont 
l'abandon  est  imputable  à  la 
commune.  —  Décès  de  l'archi- 
tecte avant  la  réception  défini- 
tive de  l'ouvrier  et  la  vérifica- 
tion de  tous  les  mémoires  : 
honoraires  fixés  à  4  p.  100  du 
montant  des  travaux.  —  Point 
de  départ  des  intérêts  fixé,  en 
vertu  d'une  convention,  à  une 
date  antérieure  à  la  demande 
en  justice.  (C.  d'Et.),\,  185. 

—  (.30)  Honoraires.  —  {Ville  de 
Toulouse  contre  sieur  Lacassin,) 

—  Projets  de  construction  de 
groupes  scolaires,  adoptés  par 
le  conseil  municipal  sous  ré- 
serve de  l'approbation  de  l'au- 
torité supérieure,  et  abandon- 
nés avant  que  cette  approbation 
ait  été  demandée  ;  honoraires 
dus  à  l'architecte  et  calculés 
d'après  le  tarif  en  usage.  (C. 
d'Et.),  V,  2t0. 

—  {3i  )  Honoraires.  —  HcMel  de 
ville. —  Travaux  excédant  con- 
sidérablement  les   prévisions. 

—  {Commune  de  Pantin  contre 
sieur  Raulin.)  —  Lorsque  les 
dépenses  dépassent  considéra- 
blement le  montant  du  devis 
(prévisions  550.000  francs, 
honoraires  compris  ;  décompte 
définitif  1.360.944  francs)-  et 
que  la  durée  des  travaux  a  été 
très  augmentée,  la  responsabi- 
lité de  l'architecte  se  trouve 
engagée.  En  conséquence,  il 
ne  doit  lui  être  alloué  d'hono- 
raires h,  5  p.  100  que  sur  le 
chiffre  prévu  des  travaux,  mais 
il  n'y  a  pas  lieu  de  le  condam- 
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Architecte  (suite)  : 
ner  au  payement  de  la  difTé- 
renée  entre  les  dépenses  réa- 
lisées et  celles  prévues  si  la 
commune  n'a  exercé  aucun 
contrôle  sur  la  marche  des  tra- 
vaux, et  si,  sachant  que  le  devis 
primitif  serait  dépassé  dans  une 
très  importante  mesure,  elle  a 
cependant  conservé  la  direc- 
tion des  travaux  de  Tarchitecte. 
(C.  d'FA.),  V,  483. 

—  (22)  Honoraires.  —  [SUur  Es- 
parseil  contre  commune  de  Ville- 
moustaussou.)  — Demande  d'in- 
demnité à  raison  de  la  rédaction 
de  deux  projets,  dressés  pour 
la  construction  d'uhe  maison 
d'école  et  non  suivis  d'exécu- 
tion. Rejet  :  ces  deux  projets 
ne  sont  pas  distincts  du  projet 
exécuté,  et  leur  inexécution 
proviéhtsetiléftient  de  ce  qu'ils 
ne  répondaitfnt  pas  aux  besoins 
scolaires  d^  la  commune.  (C. 
à'FA.J,  V,  «30. 

—  (33)  Hoftoraires. — Distribution 
d'eau.  —  Plans  et  devis.  — 
Conseil  de  préfecture.  —  Pro- 
cédure. —  [Ville  dWhjer  contre 
sieurs  Dessoliers.)  —  Un  ingé- 
nieur qui  a  soumis  spontané- 
ment à  un  conseil  municipal 
un  projet  tendant  à  l'alimen- 
tation de  la  ville  on  eau,  et  a 
consenti,  pour  compléter  les 
renseignements  que  l'assem- 
blée municipale  avait  trouvés 
insuffisants,  à  exécuter  des 
travaux  et  dresser  des  plans  et 
devis  en  vue  de  démontrer  la 
possibilité  de  la  réalisation  de 
son  projet,  n'est  pas  fondé  à 
réclamer  une  indemnité  de  la 
ville,  au  cas  du  rejet  dudit  pro- 
jet ;  il  a  agi  à  ses  risques  et 
périls.  —  Procédure.  —  Arrêté 


interlocutoire.  —  L'arrêté  i^ar 
lequel  le  conseil  de  préfecture 
ne  se  borne  pas  à  ordonner  une 
expertise  sur  une  demande 
d'indemnité,  mais  admet,  en 
principe,  le  droit  à  ladite  in- 
demnité, est  interlocutoire,  et 
peut  être  déféré  directement 
au  Conseil  d'Etat.  (C.  rf'J5t.), 
V,  727. 

—  (34)  Honoraires.  —  Frais  de 
voyage,  —  {Ville  de  Vannes 
contre  sieur  CharrieY.)  —  Frais 
d'emballage  et  de  transport  des 
matériaux  :  entrée  en  compte 
pour  le  calcul  des  honoraires. 
—  Projets  distincts  dressés,sur 
la  demande  de  la  municipalité, 
et  exécutés  par  suite  de  circons- 
tances non  imputables  à  Tarchi- 
tecte  :  honoraires  dus.  —  Plan 
parcellaire  d'expropriation 
demandé  à  l'architecte  et  étran- 
ger aux  travaux  dont  il  était 
chargé  :  allocation  d'honoraires 
spéciaux.  —  Travaux  dépa^ 
sant  les  prévisions  du  devis 
résultant  de  modiQcationspi^s- 
crites  par  la  municipalité  : 
entrée  en  compte  dans  le  cal- 
cul des  honoraires.  —  Voyages 
accomplis  par  l'architecte  dans 
des  circonstances  exception- 
nelles, sur  la  demande  de  la 
municipalité  :  ils  ne  rentrent 
pas  dans  les  obligations  décou- 
lant de  la  direction  des  tra- 
vaux ;  allocation  d'une  indem- 
nité. (C.  d'JB(.),V,  857. 

—  (3;i)  Honoraires.  —  (Commune 
d'A  Ifortville  contre  sieur  Preux,) 
Projet,  plans  et  devis  de  tra- 
vaux communaux  commandés 
par  le  maire  avec  l'assentiment 
du  conseil  municipal  ;  alloca- 
tion d'honoraires  au  taux  de 
2   fr.  50  0/0.  —  Régularité.  — 
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Demande  en  remboursement 
d'honoraires  payés  pour  tra- 
vaux neufs  :  Rejet  :  si  Tarchi- 
tecte  s'est  engagé  à  fournir 
gi*atuttement  ses  services  pen- 
dant une  année,  cet  engage- 
ment n'était  relatif  qu'aux  tra- 
vaux   d'entretien.   (C.    d'£^), 

VI,  294. 

-  (36)  Honoraires.— Travaux;  non 
prévus  au  devis.  —  Entrepre- 
neurs. —  Architectes.  —  Res- 
ponsabilité. —  (Commune  de 
Brézins  contre  sieur  Garabiol, 
Chatrousse  et  Ricoud,)—  Un  en- 
trepreneur, qui, conformément 
au  cahier  des  charges,  a  exé- 
cuté des  travaux  non  prévus 
au  devis,  mais  dont  l'exécution 
a  été  ordonnée  par  les  archi- 
tectes, a  droit  au  paiement  des- 
dits travaux.—  Les  architectes 
ne  sont  pas  tenus  d'une  indem- 
nité à  raison  de  modifications 
de  détail  apportées  par  eux  au 
plan  primitif  par  suite  des 
nécessités  d'une  bonne  cons- 
truction. Honoraires  des  archi- 
tectes calculés  au  taux  de 
6  fr.  25  0/0.  (C.(rEf.),VII,230. 

-  (37)  Honoraires  flxes  pour  les 
travaux  d'entretien.  —  Travaux 
neufs  :   honoraires  spéciaux. 

—  Projet  exécuté  en  partie  seu- 
lement au  moment  de  la  révo- 
cation de  l'architecte  :  fixation 
des  honoraires  au  taux  de  50/0 
sur  la  partie  du  projet  exécuté 
au  jour  de  la  révocation  de  l'ar- 
chitecte. —  (Ville  lie  Montluçon 
contre  sieur  Dénier).  (C.  d'Et.), 

VII,  566. 

-(38)  Honoraires.  —  Règlement. 

—  (Héritiers  Delebarre  contre 
ville  de  Paris,)  —  Travaux 
exécutés  dépassant  considéra- 
Llement  les  prévisions  du  devis. 


—  Décidé  que  l'écart  entre  les 
dépenses  faites  (3.547.000  fr.) 
et  les  prévisions  (2.700.000  fr.) 
provenait  pour  la  plus  grande 
partie  (585.000  francs)  de  Tin- 
suffisance  des  évaluations  por- 
tées au  devis  dressé  par  l'ar- 
chitecte et  qu'il  n'y  avait  pas 
lieu,  par  suite,  de  lui  allouer 
des  honoraires  correspondant 
à  la  somme  excédant  les  pré- 
visions. (C.  d'J2«.),  VU,  762. 

—  (39)  Honoraires.—  Avis  tech- 
niques donnés  à  une  commis- 
sion municipale.  —  Pas  d'ho- 
noraires. —  Simple  indemnité. 

—  (  Sieur  Resséjac  contre  ville  de 
Toulouse,)  —  Lorsqu'un  archi- 
tecte a  été  chargé,  non  pas  pour, 
dresser  les  plans  et  devis  d'un 
travail  voté  par  un  conseil  mu- 
nicipal, mais  simplement  de 
fournir  des  renseignements 
techniques  et  un.  programme 
d'ensemble  à  une  commission 
municipale,  cet  architecte 
n'est-il  pas  fondé  à  réclamer 
des  honoraires  au  tant  pour 
cent  des  dépenses  qu'il  avait 
prévues,  alors  surtout  qu'il 
n'établit  pas  que  son  tra- 
vail primitif  a  été  largement 
utilisé  pour  les  projets  défini- 
tifs? —  Il  a  droit  seulement  à 
une  indemnité  calculée  en 
tenant  compte  de  la  nature 
spéciale  des  constructions  dont 
les  plans  lui  ont  été  demandés 
et  des  études  auxquelles  il  a 
dû  se  livrer  pour  l'évaluation 
du  prix  des  travaux,  (r.  d^Et.)j 
IX,  247. 

—  (40)  Honoraires.  —  Demande 
d'honoraires  principale  non  ju- 
gée ;  même  demande  form«*e  re- 
convention nellement  au  cours 
d'une    instance    engagée  par 
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Architecte  (suite): 
la  ville  :  recevabilité.  —  (Sieur 
Esparseil.)  —  Un  conseil  de 
préfecture  ayant  été  saisi  par 
un  architecte  d'une  réclama- 
tion à  fin  de  paiement  d'hono- 
raires, puis  postérieurement 
d'une  demande  reconvention- 
nelle tendant  aux  mêmes  fins 
au  cours  d'une  instance  entre 
la  commune  et  son  entrepre- 
neur, cet  architecte  est  rece- 
vable  à  se  pourvoir  contre 
l'arrêté  rendu  sur  sa  demande 
reconvenlionnelle^aloreque  le 
conseil  de  préfecture  n'a  pas 
encore  statué  sur  la  réclama- 
tion principale  qu'il  avait 
formée  en  premier  lieu.  — 
Honoraires  alloués  à  l'entre- 
preneur calculés  à  5  0/0  sur  le 
montant  des  travaux  dont  il  a 
établi  le  décompte,  à  3  0/0  sur 
ceux  dont  il  a  seulement  sur- 
veillé l'exécution,  à  1  fr.  50  0/0 
sur  ceux  dont  il  s'est  borné  à 
préparer  les  plans.  —  Au- 
cune allocation  accordée  pour 
frais  de  voyage.  (C.  d'Et.),  IX, 
746. 

—  (4!)  Honoraires.  —  Distribu- 
tion (l'eau  potable.  —  Projets 
nouveaux.  —  Exécution  par- 
tielle. —  iSieur  Houx.)  — 
Lorsque  des  travaux  exécutés 
ne  r.onstituent  pas  de  simples 
améliorations  ou  modiOcations 
du  systi'mie  d'alimentation 
existant,  mais  comprennent 
un  système  nouveau  d'alimen- 
tation d'une  puissance  con- 
sidérable, permettant  de  dou- 
bler le  débit  d'eau  journalier, 
l'ingénieur-directeur  des  tra- 
vaux communaux  a  droit  à  des 
honoraires  spéciaux  en  sus  de 
son  traitement  ordinaire;  mais 


décidé,  par  application  d'une 
convention  particulière,  que 
cet  ingénieur  n'a  droit  à  au- 
cune portion  d'honoraires  pour 
les  travaux  ajournés  :  Talloca- 
tion  prévue  ne  s'applique  qu'à 
^es  plans  élaborés  et  exécutés. 

—  Révocation.  —  Demande  de 
dommages-intérêts.  —  De- 
mande non  recevable  devant 
le  conseil  de  préfecture,  m.ais 
recevable  devant  le  conseil 
d'Etat;  rejetée  au  fond;  le 
requérant  ne  justifie  d'aucune 
convention,  lui  assurant  pen- 
dant un  temps  détermin<^  la 
jouissance  de  son  emploi.  (C. 
rf'jEL),  X,  84. 

-  (42)  Honoraires. — Négligence 
alléguée.  —  Remplacement.  — 
Remaniement  de  projets.  — 
Frais  de  voyages.  —  (Vi//«?  de 
BagnèreS'de^Lut:hon.)  —  Frais 
de  voyage.  —  Il  n'y  a  pas  lieu, 
en  principe,  d'allouer  une 
somme  distincte  des  honoraires 
pour  frais  de  voyage  avant  ou 
pendant  les  travaux.  —  Allo- 
cation cependant  d'une  indem- 
nité pour  déplacements  efTec- 
tués  par  l'architecte  sur  la 
demande  de  la  municipalité 
en  vue  de  discuter  les  projets 
et  les  emplacements.  —  Re- 
maniements de  projets.  — 
Allocation  d'une  indemnité  à 
raison  des  projets  et  devis  pré- 
sentés par  l'aiTliitecte  au  cours 
des  années  qui  ont  précédé 
l'adjudication  et  très  différents 
de  ceux  qui  ont  été  exécutés. 
—  Remplacement  de  l'archi- 
tecte, en  cours  d'entreprise, 
sans  qu'il  ait  commis  aucune 
faute  :  allocation  d'une  somme 
tant  à  titre  d'indemnité  qu'à 
titre  d'honoraires  pour  les  tra- 
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vaux  exécutés  ou  non  exécutés 
(C.  (TEt,),  X,  95. 

-  (43)  Honoraires.  —  Travaux 
d'entretien.  —  Travaux  neufs. 

—  (Département  d'Alger  contre 
sieur  Peyzaret,  )  —  Lorsque  les 
conditions  du  concours,  à  la 
suite  duquel  un  architecte 
départemental  a  été  choisi, 
portaient  qu'il  devait  tout  son 
temps  au  département,  il  n'a 
pas  droit  à  des  honoraires 
supplémentaires  pour  les  tra- 
vaux neufs  qu'il  aurait  dirigés, 
alors  même  que  dans  la  com- 
mune intention  des  parties 
les  travaux  de  celte  nature 
n'eussent  pas  été  compris  au 
contrat,  si  des  augmentations 
de  traitement  suffisantes  lui 
ont  été  accordées  à  raison  de 
ces  travaux  qu'il  a,  en  fait, 
dirigés  sans  réclamation.  — 
Procédure,  chose  jugée  :  ex- 
pertise. —  L'arrêté  qui  ordonne 
une  expertise,  tous  droits  et 
moyens  des  parties  réservées, 
n'est  qu'interlocutoire  et  ne 
peut  pas  constituer  la  chose 
jugée  au  point  de  vue  du  prin- 
cipe du  droit  à  indemnité.  [C. 
d:Et.),  X,  i05. 

■  (4V  Projet  mis  au  concours. 
Exécution  ajournée  par  le  fait 
de  la  commune:  indemnité  due. 

—  (Ville  d'Alger  contre  sieurs 
Laurent  et  Masse  )  —  Procédure. 

—  Recours.  —  Délai.  —  La 
connaissance  acquise  par  une 
ville  d'un  arrêté,  en  dehors 
de  toute  notification,  ne  fait 
pas  courir  le  délai  au  Conseil 
d'Etat.  (C.  d'Et,),  111,  623. 

-  (45)  Responsabilité. —  Récep- 
tion provisoire  et  définitive.  — 
(Sieur  Girard  contre  commune 
de  Coligny,)-^  Loraque  l'archi- 


tecte a  signalé,  lors  de  la  récep- 
tion provisoire,  les  malfaçons 
à  la  charge  de  l'entrepreneur 
et  que  la  commune  après  prise 
de  possession  a  négligé  de  les 
faire  réparer,  bien  qu'elle  eût 
opéré  une  retenue  de  ce  chef 
à  l'entrepreneur,  doit  être 
rejetée  l'action  en  responsa- 
bilité intentée  à  l'architecte  six 
ans  après  la  prise  de  possession 
et  à  l'occasion  seulement  de  sa 
demande  en  règlement  d'ho- 
noraires. —  De  simples  mal- 
façons qui  se  produisent  après 
la  prise  de  possession,  et  qui 
ne  sont  pas  de  nature  h  com- 
promettre la  solidité  de  l'édi- 
fice ne  peuvent  pas  engager 
la  responsabilité  de  l'architecte. 

—  Procédure.  —  Conseil  de 
préfecture.  —  Composition.  — 
Conseiller  général  appelé  pour 
compléter  le  conseil;  présence 
justifiée  par  la  mention  dans 
l'arrêté  qu'il  remplaçait  un 
conseiller  faisant  fonctions  de 
commissaire  du  gouverne- 
ment; régularité.  —  Le  simple 
visa  en  tête  de  l'arrêté  définitif 
dun  arrêté  préparatoire  or- 
donnant une  expertise,  lequel 
contient  les  noms  et  qualité 
des  parties,  ainsi  que  l'ana- 
lyse de  leurs  prétentions  res- 
pectives, ne  satisfait  pas  suffi- 
samment aux  prescriptions  de 
l'article  13  du  décret  du  12  juil- 
let 1865.  (C.cVRt.),  1,  H78. 

-  (46)  Responsabilité.  —  {Sieur 
Leullier  contre  ville   d'Amiens.) 

—  Un  architecte  municipal 
n'échappe  pas  à  la  responsa- 
bilité décennale  édictée  par 
les  acticles  1792  et  2279,  Code 
civil,  lorsqu'il  est  rémunéré  au 
moyen   d'un    traitement   fixe 
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Architecte  (suite)  : 
sans  remises  proportionnelles. 
(C.  rf'fir.),  II,  47i. 

—  (47)  Responsabilité  de  la  com- 
mune.  —  Maison  d*école.  — 
Architecte  chargé  d'une  véri- 
fication par  le  maire  {Sieur 
Agnès  contre  commune  de  Neu- 
viUe-souS'Montreuil,)  —  Lors- 
qu'un conseil  municipal  prend 
pour  base  de  ses  résolutions 
le  rapport  dressé  en  cours 
d'exécution  par  un  architecte 
étranger  aux  travaux  il  ne  peut 
refuser  des  honoraires  à  cet  ar- 
chitecte encore  bien  que  celui- 
ci  aurait  été  appelé  à  faire  sa 
vérification  par  le  maire  seul, 
sans  délibération  préalable 
du  conseil  municipal.  (C.d^Et), 
II,  472. 

—  (48)  Responsabilité.  — Emploi 
de  mauvais  matériaux.  —  Ar- 
chitecte et  entrepreneur.  — 
Procédure  :  recours  d'intimé 
à  intimé.  —  [Sieur  Loiselot 
contre  commune  de  Chanonat  et 
sieur  Dugat.)  —  ArchileUe 
ayant  autorisé  l'emploi  de 
mauvais  matériaux,  ayant  re- 
tiré cette  autorisation  quelques 
jours  plus  tard,  avant  que 
l'entrepreneur  ait  pu  en  faire 
usage.  Responsabilité  entière 
du  défaut  de  solidité  des  ou- 
vrages à  la  charge  de  l'entrepre- 
neur qui  s'est  servi  pour  ses  tra- 
vaux des  matériaux  dont  s'agit 
sans  qu'il  y  ait  à  rechercher 
s'il  existe  des  vices  de  cons- 
truction imputables  à  l'archi- 
tecte. —  Procédure.  —  Chose 
jugée.  —  Un  architecte  ayant 
déféré  au  Conseil  d'Etat  un 
arrêté  statuant  sur  un  procès 
intervenu  entre  lui,  une  com- 
mune et  un   entrepreneur,   la 


commune  ne  peut  pas,  dans 
son  mémoire  en  défense, 
demander  l'annulation  de  la 
partie  de  l'arrêté  qui  a  réglé 
sa  situation  avec  l'entrepre- 
neur. —  La  commune  ne 
s'étant  pas  pourvue  contre 
l'arrêté,  celui-ci  est  devenu 
définitif  dans  les  rapports  de 
ladite  commune  avec  l'entre- 
preneur. (C.  d'Ef),  lU,  389. 

—  (49)  Responsabilité.  —  Archi- 
tecte municipal  chargé  de  la 
direction  et  de  la  surveillance 
des  travaux.  —  {Sieur  Bellenger 
contre  ville  des  Sables-TOlonne.) 
—  Un  architecte  municipal, 
chargé  de  la  direction  et  de  la 
surveillance  d'ouvrages  ex**ru- 
tés  par  une  ville,  et  ne  recevant 
d'ailleurs  aucune  rémunéra- 
tion spéciale  pour  ce  travail 
ne  doit  pas  être  déclaré  res- 
ponsable envers  ladite  ville  à 
raison  d'un  examen  insuffi- 
sant du  décompte  qu'il  avait 
mission  de  vérifier,  et  de  cer- 
taines modifications  apportées 
au  devis  en  cours  d'exécution 
et  dont  plusieurs  ont  été 
d'ailleurs  admises  par  la  com- 
mission municipale  chargée 
de  la  direction  des  travaux.  — 
Ces  griefs  ne  rentrent  dans 
aucune  des  prévisions  de 
l'article  1792  du  Code  civil.  {C, 
d'Ef.),  III,  123. 

—  (50)  Responsabilité.  —  Plans 
et  devis  des  travaux  non  remis 
à  l'entrepreneur.  —  {Sieur 
Martin  et  ville  du  Puy  contre 
sieur  Abougit.)  -—  Un  architecte, 
chargé  par  une  ville  de  la 
construction  d'un  lycée,  n'est 
pas  personnellement  respon- 
sable envers  l'entrepreneur  des 
dommages  qu'a  pu  lui  causer 


ANALYSE  DES  MATIERES  PAR  ORDRE  ALPHABÉTIQUE.  285 


son  retard  dans  la  remise  des 
plans  el  devis  nécessaires  à 
l'exécution  des  travaux,  s'il  n'a 
agi  ainsi  qu'en  vertu  des  ordres 
de  Tadministralion  munici- 
pale, auxquels  il  devait  se  con- 
former. (C.  (TEt.),  m,  830. 
•  (51)  Responsabilité.  —  Algérie. 

—  Prison  départementale.  — 
Architecte.  —  (Sieur  Guiau- 
chain  contre  département  d* Al- 
ger.) —  Substitution  d'une  ter- 
rasse en  briques  à  la  couver- 
ture en  tuiles  prévue  au  pro- 
jet :  mauvaise  exécution  de 
ladite  terrasse  résultant  de  ce 
que  l'architecte  a  dû  se  main- 
tenir dans  la  limite  des  dé- 
penses autorisées  par  le  devis. 

—  Responsabilité  de  l'archi- 
tecte. —  Procédure.  —  Con- 
seil de  préfecture.  —  Formes 
de  la  réclamation.  —  Le  Con- 
seil de  préfecture  est  réguliè- 
rement saisi  par  un  mémoire 
dressé  par  le  service  compé- 
tent (bâtiments  départemen- 
taux) d'une  réclamation  rela- 
tive à  ce  service,  encore  bien 
que  le  mémoire  ne  porte  pas 
la  signature  du  préfet,  s'il  a  été 
dressé  en  vertu  d'un  mandat 
par  lui  donné.  (C.  d'Et,),  HI, 
J015. 

-  (52)  Responsabilité. —  Entre- 
preneur. —  Vices  de  cpnstmc- 
tion,  — Procédure  :  recours  in- 
cident. —  {Sieur  Saint-Ginest 
contre  ville  de  Besançon  et  sieur 
Sauvanet.)—  Les  défectuosités 
qui  proviennent  non  d'un  vice 
du  plan,  mais  des  malfaçons 
commises  par  l'entrepreneur, 
n'engagent  pas  la  responsabi- 
lité principale  et  directe  de 
l'architecte.  Mais  si  l'architecte 
n*a  pas  exercé  une  surveillance 


suflisaiite   sur  les   travaux,   il 
peut  être   condamné  à  la  ga- 
rantie des  condamnations  pro- 
noncées contre  l'entrepreneur, 
en  cas  d'insolvabilité  de  celui- 
ci.  Le  retard  dans  l'achèvement 
des  travaux,  lorsqu'il  ne  cause 
pas  de  préjudice  appréciable, 
ne   donne   pas  lieu  au  payer 
ment  d'une  indemnité.  —  Re- 
cours incident  d'intimé  à  inti- 
mé. —  Lorsqu'à  la  suite  d'un 
arrêté  qui  condamne  solidai- 
rement un  architecte  et  un  en- 
trepreneur à  réparer  le  dom- 
mage  résultant  des  vices   de 
construction,  l'architecte  s'est 
seul  pourvu  devant  le  Conseil 
d'Etat  contre  cet  arrêté,  l'en- 
trepreneur n'est  pas  recevable 
à  demander  par  voie  de  recours 
incident  contre  la  ville  défen- 
deresse comme  lui  au  recours 
principal,  la  décharge  des  con- 
damnations prononcées  contre 
lui.  (C.  d'E/.),  m,  1136. 
—  (53)     Responsabilité.   —  Dé- 
compte.—  Architecte  et  entre- 
preneur. —  Sieurs  Uawke   et 
autres»)  —  Malfaçons.   —  Dé- 
sordres    survenus    dans    les 
constructions  de  la  chapelle 
d'un  asile  d'aliénés  par  suite 
de  l'emploi  de  bois  verts  dans 
la  charpente   et  de   l'édifica- 
tion, après  coup,  d'un  cloche- 
ton,   contrairement    à    l'avis 
de  l'architecte  :  non-lieu  à  la 
responsabilité   de   ce    dernier 
(Hawke,  l"esp.).  —  Prétendu 
défaut  de  surveillance  de  l'ar- 
chitecte. —  Rejet  :  étant  em- 
ployé du   département,  il   ne 
pouvait  être  tenu  à  une  pré- 
sence journalière  sur  les  chan- 
tiers (Hawke,  l'"*esp.).  —  Res- 
ponsabilité. —  Vices  du  plan. 
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Architectb  (suite)  : 

—  Défaut  de  surveillance.  — 
Fondations  d'une  maison  d'é- 
cole exécutées  en  pierres 
sèches  sans  mortier  dans  un 
terrain  instable;  défaut  de  sur- 
veillance de  Tarchitecte  qui 
n'a  fait  qu'une  visite  au  chan- 
tier dans  les  deux  mois  et 
demi  qu'a  duré  le  travail  :  con- 
damnation personnelle  de  l'ar- 
chitecte au  dixième  du  dom- 
mage causé  par  la  dislocation 
des  maçonneries,  et  à  la  garan- 
tie éventuelle  des  condamna- 
tions encourues  par  les  entre- 
preneurs (Pons,  2«  esp.).  — 
Assainissement  du  sol.  —  Dé- 
cidé que  le  mouvement  du  sol 
provenant  des  déblais  exécu- 
tés par  un  tiers,  en  avant  de 
l'édiflce  avec  l'autorisation  de 
la  municipalité  et  des  pluies 
exceptionnelles  de  l'hiver,  U  y 
avait  lieu  de  décharger  l'archi- 
tecte des  condamnations  pro- 
noncées contre  lui  (Pons, 
2«  esp.;.  (C.  (VEt,),  IV,  176. 

—  (54)  Responsabilité  —  Ecole. 

—  Travaux   supplémentaires. 

—  Entrepreneur  et  architecte. 

—  {Sieur  Airolles  contre  sieur 
PaÙas.)  —  Compétence.  —  Le 
conseil  de  préfecture  est  com- 
pétent pour  statuer*  sur  des 
conclusions  prises  par  un  en- 
trepreneur et  tendant  à  faire 
condamner  un  architecte  à  lui 
rembourser  le  montant  de  tra- 
vaux laissés  par  un  précédent 
arrêté  à  la  charge  dudit  entre- 
preneur et  qui  auraient  été 
exécutés  sur  Tordre  dudit  ar- 
chitecte. —  Travaux  supplé- 
mentaires non  autorisés  et 
dont  Futilité  n'était  pas  Justi- 
fiée, exécutés  à  la  suite  d'une 


entente  entre  rarchitecle  et 
l'entrepreneur,  chacun  pour 
moitié.  (C.  d'Et.)^  V,  34. 

—  (55)  Responsabilité.  —  Négli- 
gences. —  [Sieur  Esparseil 
contre  commune  de  VilU/loure.) 

—  Payement  indûment  fait  à 
l'entrepreneur  par  la  faute  de 
l'architecte  ;  remboursement 
imposé  à  l'entrepreneur  et  à 
l'architecte;  négligence  de 
l'architecte;  absence  de  con- 
trôle de  la  commune  ;  respon- 
sabilité réciproque;  compen- 
sation. —  Mise  en  cause; 
double  degré   de  juridiction. 

—  Non-recevabilité  de  conclu- 
sions tendant  à  obtenir  du 
Conseil  d'Etat  une  condamna- 
tion contre  une  personne,  qui 
n'avait  pas  été  régulièrement 
mise  en  cause  devant  le  Con- 
seil de  préfecture.  (C.  (TJBL}, 
V,  853. 

—  (56^  Responsabilité.  —  Eglise, 
architecte  et  entrepreneur.  — 
{Ville  de  Valenciennes  contre 
sieur  Batiyny.)  —  Lorsque  la 
commune  a  pris  possession 
effective  d'une  église,  c'est  à 
partir  de  cette  prise  de  pos- 
session, et  non  à  dater  du  ver- 
sement ultérieur  fait  par  la 
commune  du  solde  de  la  sub- 
vention promise  à  la  fabrique, 
que  court  la  prescription  dé- 
cennale contre  les  réclama-- 
tions  fondées  sur  des  vices  de 
construction.  (C.  d*Et,),  VI, 
294. 

—  (57)  Responsabilité.  —  Fa- 
brique. —  Eglise.  —  Dépasse- 
ment de  dépenses  provenant 
de  la  substitution  d'un  nouveau 
projet  à  celui  qui  avait  été 
approuvé  par  Fautorité  supé- 
rieure. —  Responsabilité  per- 
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sonnelle  du  desservant  el  du 
président  du  Conseil  de  fa- 
brique.—  Architecte.  —  En- 
trepreneur. —  Dommages- 
intérêts.  —  {Sieur  Ewal  contre 
sieur  liadie  et  fabrique  de  Pé- 
zilla-la- Rivière.)  —  Procé- 
dure. —  Arrêté  interlocutoire. 

—  L'arrêté  par  lequel  un 
conseil  de  préfecture  dé- 
clare un  architecte  respon- 
sable vis-à-vis  d'une  fabrique 
est  interlocutoire  et  suscep- 
tible d'être  déféré  au  Conseil 
d'Etat.  —  Expertise.  —  Le 
Conseil  de  préfecture  peut  dé- 
signer d*office  un  expert,  si  la 
partie  à  qui  l'arrêté  ordonnant 
l'expertise  a  été  notifié  n'a  pas 
désigné  l'expert  dans  le  mois 
de  la  notification.  —  Tra- 
vaux supplémentaires.  —  Eva- 
luation insuffisante.  —  Res- 
ponsabilité.  —  Entrepreneur. 

—  L'entrepreneur  qui  s'est, 
conformément  au  cahier  des 
charges,  borné  à  exécuter  les 
travaux  commandés  par  l'ar- 
chitecte, n'est  responsable  ni 
des  travaux  imprévus  au  devis 
ni  des  évaluations  insuffisantes. 

—  En  conséquence,  la  fabrique 
lui  doit  la  totalité  de  ses 
travaux.  —  Conseil  de  fa- 
brique. —  Président.  —  Des- 
servant. —  Responsabilité  per- 
sonnelle. —  Lorsque  le  con- 
seil de  fabrique  a  été  autorisé 
par  décret  à  exécuter  un  pro- 
jet tendant  à  la  restauration 
de  l'église,  que  le  conseil  de 
fabrique  a  mis  en  adjudication 
un  projet  plus  coûteux  com- 
prenant la  reconstruction  de 
l'édifice,  et  que  l'augmentation 
des  dépenses,  qui  a  été  la 
conséquence   de    ce    change- 


ment, est  due  à  l'intervention 
du  desservant  et  du  président 
de  la  fabrique,  ceux-ci  peu- 
vent être  déclarés  respon- 
sables à  l'égard  de  l'entre- 
preneur. —  Fabriciens.  — 
Les  fabriciens  autres  que  le 
desservant  et  le  président, 
auxquels  on  ne  reproche  au- 
cun fait  d'immixtion  person- 
nelle, ne  peuvent  pas  être 
déclarés  responsables  à  l'é- 
gard de  l'entrepreneur  —  Ar- 
chitecte. -  Responsabilité.  — 
L'architecte  qui  n'a  pas  apporté 
à  rétude  du  projet  adjugé  le 
soin  voulu,  et  qui  a  commis 
des  erreurs  dans  l'avant-mé- 
tré,  peut  être  déclaré  respon- 
sable et  condamné  à  des  rem- 
boursements partiels  d'hono- 
raires. —  Dommages-intérêts. 

—  L'entrepreneur  qui  n'a  subi 
d'autre  préjudice  que  le  retard 
dans  le  payement  des  acomptes 
qui  lui  étaient  dus  n'a  droit  à 
aucune  indemnité  autre  que 
l'allocation  des  intérêts  au  taux 
légal  {C,  d'Et,),  VII,  143. 

—  (58)  Responsabilité.  —  Algérie. 

—  Construction  et  réparation 
de  bîUiments  confiés  à  Tagent 
voyer  ea  chef.  —  Non-lieu  à 
l'application  de  la  responsa- 
bilité édictée  contre  les  archi- 
tectes. —  [Sieur  Brunie.)  —  En 
présence  d'un  arrêté  préfec- 
toral, qui  réunit  le  service  des 
bdtiments  civils  à  celui  de  la 
voirie,  et  qui  charge  l'agent 
voyer  en  chef  de  pourvoir  avec 
son  personnel  à  l'exécution 
des  travaux  de  construction  ou 
de  réparation  à  faire  pour  1« 
compte  du  département,  la 
responsabilité  édictée  par  le 
Code  civil  contre  les  architectes 
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Architecte  {suite)  : 
n'est  pas  encourue  de  plein 
droit  parVagent  voyer  en  chef, 
à  raison  d'accidents  survenus 
dans  les  bâtiments  d'un  hôtel 
de  préfecture,  restauré  sous  la 
direction  de  cet  agent  voyer  et 
du  personnel  de  la  voirie  dé- 
partementale. (C.  d'Et,)f  VII, 
907. 

—  (59)  Responsabilité.  —  Ecole. 
—  Travaux  exécutés  excédant 
ceux  prévus.  —  Faute  de  Tar- 
chitecte.  —  (Sieurs  Loué  et 
Gault.)  —  Excédent  important 
des  dépenses  provenant  tant 
des  imperfections  et  des  er- 
reurs du  devis  dressé  par  Tar- 
chitecte  que  de  l'exécution 
d'ouvrages  d'ornementation 
non  prévus  et  de  modifications 
importantes  apportées  aux 
projets  approuvés,  par  l'archi- 
tecte seul  sans  autorisation  du 
conseil  municipal  et  sans  que 
la  municipalité  ou  que  la  com- 
mission des  travaux  ait  été 
prévenue.  —  Décidé  que  l'ar- 
chitecte devait  rembourser  les 
honoraires  reçus  par  lui  et 
garantir  la  commune  des  con- 
damnations prononcées  contre 
elle  au  proflt  de  l'entrepreneur 
jusqu'à  concurrence  du  mon- 
tant des  travaux  de  décoration 
dont  la  ville  ne  retirera  aucun 
profit.  -—  Uévocation  de  l'ar- 
chitecte prononcée  par  le  con- 
seil de  préfecture.  —  Incom- 
pétence.—  Annulation  de  l'ar- 
rêté sur  ce  point  :  il  s'agit  là 
d'une  mesure  d'administration 
qu'il  n'appartenait  pas  au  con- 
seil de  préfecture  d'ordonner. 
[C.  (VEt.),  VIII,  136. 
—  (60)  Responsabilité.  —  Entre- 
preneur. —  Vices  de  construc- 


tion. —  (Ville  de  Vannes.)  — 
Bois   contaminés  (Emploi  de). 

—  Responsabilité  partagée 
entre  :  1<*  l'entrepreneur  qui 
n'a  pris  aucune  mesure  propre 
à  lui  faire  reconnaître  l'exis- 
tence de  la  contamination; 
2®  l'architecte  qui  a  accepté  les 
bois  sans  vérification  préalable; 
3®  la  commune  qui  s'est  refu- 
sée à  prendre  certaines  pré- 
cautions et  à  réparer  immédia- 
tement les  premiers  dommages. 

—  Carrelages  et  double  pou- 
trage.  Nécessité  de  réparations. 
Pas  de  responsabilité  à  la 
charge  de  l'architecte,  aucun 
vice  de  construction  ne  pou- 
vant être  relevé  contre  lui.  — 
Expertise.  —  L'article  14  du 
22  juillet  1889  ne  fait-il  pas 
obstacle  à  ce  qu'une  expertise 
soit  faite  par  plus  de  trois  ex- 
perts. —  Il  doit  y  avoir  autant 
d'experts  que  de  parties  en 
cause.  —  Régularité,  dans  l'es- 
pèce, d'une  expertise  effectuée 
par  six  experts.  —  Frais  d'ex- 
pertise en  première  instance. 

—  Liquidation  par  le  président 
du  conseil  de  préfecture.  — 
Recours.  —  L'arrêté  du  prési- 
dent du  conseil  de  préfecture, 
fixant  le  chiffre  des  honoraires 
dus  aux  experts,  ne  peut-il  pas 
être  déféré  directement  au 
Conseil  d'Etat?  Il  doit  d'abord 
être  attaqué  devant  le  conseil 
de  préfecture.  —  Conclusions 
en  défense,  intérêts.  —  Le  re- 
cours principal  étant  déclaré 
non  recevable,  il  y  a  lieu  de 
rejeter  également  comme  non- 
recevables  les  conclusions 
des  défendeurs  tendant  à  obte- 
nir  les  intérêts  des  sommes  qui 
leursontdues.(C.rf'Jït.),IX,217. 
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—  (61)  Révocalion. —  Honoraires. 
Demande  d'indemnité.  —  [Sieur 
Cassien- Bernard  contre  ville  de 
Montpellier.)  —  Direction  de  la 
construction  d'un  théâtre  reti- 
rée à  un  architecte  en  cours 
d*ext^cution,  tandis  qu'aucune 
faute  ne  lui  est  imputable  ;  al- 
location à  cet  architecte  des 
honoraires  à  4p.  ^  00  prévus  au 
devis  sur  le  montant  des  tra- 
vaux exécutés  sous  sa  direc- 
tion et  à  3  p.  i  00  pour  les  tra- 
vaux restant  à  exécuter  après 
sa  révocation.  —  Demande 
d'indemnité  fondée  sur  le  pré- 
judice moral  causé  par  la  ré- 
vocation :  rejet  :  la  révocation 
n'a  causé  dans  l'espèce  au  re- 
quérant aucun  préjudice  de 
nature  à  motiver  une  répara- 
lion  pécuniaire.  (C.  d'E^\  !!I, 
261. 

—  (62)  Révocation.  —  Eglise.  — 
Architecte.  —  Honoraires.  — 
{Sieur  Van  Moé  contre  ville  de 
Dunkerque,)  —  L'administra- 
tion est  fondée  à  retirer,  en 
cours  d'entreprise,  à  l'archi- 
tecte, la  direction  des  travaux 
s'il  s'écarte  sans  autorisation 
des  plans  dressés  par  lui  et 
approuvés,  et  s'il  persiste  à 
faire  exécuter  un  projet  nou- 
veau, rejeté  par  l'administra- 
tion municipale.  —  Honoraires 
accordés  à  raison  de  2  p.  100 
sur  le  montant  des  travaux 
prévus  et  restant  à  exécuter 
au  moment  de  la  révocation. 
—  Suppression  de  passages 
injuneux  du  mémoire.  Re- 
jet :  la  vivacité  de  certaines 
expressions  ne  justifie  pas  la 
suppression  dans  les  circons- 
tances de  la  cause.  (C.  d'Et.), 
m,  1229. 

Annales  des  P.  et  Ch.^  !•  série. 


—  (6.3)  Vice  de  construction.— Mar- 
ché couvert.  —  Effondrement. 
—  Entrepreneur  et  architecte; 
responsabilité  ;  solidarité.  — 
Compétence.  —  Procédure  : 
expertise.  —  (Sieur  Ballière 
contre  ville  de  Thiers,  )  — 
Lorsque  l'effondrement  d'un 
ouvrage  est  dû  à  la  faute 
seule  de  l'entrepreneur,  l'ar- 
chitecte peut  cependant  être 
condamné  à  des  dommages- 
intérêts  si  les  conséquences  du 
dommage  ont  été  aggravées  par 
vices  du  plan.  —  Le  conseil  de 
préfecture  excède  les  limites 
de  sa  compétence  si,  pour  dé- 
terminer la  responsabilité  de 
l'architecte  à  raison  du  fait 
imputable  à  l'entrepreneur 
seul,  il  apprécie  leurs  rapports 
respectifs.  —  Les  fautes  de 
l'architecte  et  de  l'entre- 
preneur étant  distinctes,  il  n'y 
a  pas  lieu  à  prononcer  la  soli- 
darité contre  eux. —  Condam- 
nation de  l'architecte  à  la  perte 
de  ses  honoraires  et  à  une  in- 
demnité supplémentaire.  — 
Procédure.  —  La  partie  qui, 
devant  le  conseil  de  préfec- 
ture, s'est  bornée  à  discuter  au 
fond  les  conclusions  du  rap- 
port des  experts,  n'est  pas 
rocevable  à  relever  eu  appel 
l'irrégularité  de  l'expertise. 
(C.  d'Et.),  II,  384. 

—  (64)  Vice  de  construction.  — 
Lycée  d'Alais.  —  [Sieur  Goni 
contre  ville  dWlais  et  sieurs  Feu- 
chère  et  Iratjue.)  —  Architectes 
et  entrepreneurs.  —  Vices  de 
construction.  —  Partage  de 
responsabilité.  —  Mise  à  la 
charge  des  architectes  des 
travaux  de  réfection  néces- 
sités  par    les    vices   du  plan 

—  Low,  etc.  (Tables).  19 
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Architecte  [suite)  : 
{remplacement  de  poutrelles 
trop  espacées;  écrasement  des 
piliers)  et  à  la  charge  de  Ten- 
trepreneur  de  ceux  nécessités 
par  les  malfaçons  qui  lui  sont 
imputables.  —  Ultra  petita.  — 
—  Expertise  prétendue  ordon- 
née sur  des  points  qui  seraient 
en  dehors  du  litige.  Rejet  :  ces 
points  ont  été  soumis  au  con- 
seil de  préfecture.  (C.  (TE t.), 
ni  380. 

—  VotrEntrepreneur,communes, 
décompte,  distribution  d'eau, 
honoraires,  procédure. 

Ardèche  (département  de  D,  I, 
847. 

ARDUIN,  I,  504. 

ARÉNA,  m,  436. 

ARGELIÉS,  V,  466. 

Argentan  (Ville  d'),  V,  23. 

Arrily  (Commune  d*),  V,  330. 

ARIBAUD,  Danton  et  Yaccaro, 
IX   218 

ARMELIN,  I,  229;  VIII,  276. 

Armentières  (Asile  d'),  IV,  293. 

ARNAL,  lir,  312. 

ARNAUD,  11,363;  V,  77. 

ARNAUD,  Desouches  et  Mazelin, 
IX,  68. 

ARNAULT,  II,  925. 

ARNOULT  ot  Glibourgé,  V,  121. 

AROUX,  m,  1114;  IV,  140. 

ARRËS,  1,  1196. 

ÀRRIBAT,II,818. 

Arrosage.  Voir  Cours  d'eau. 

ARTIGUE,  V,  251. 

Asmèhes  (Commune  d'),  VII,  50. 

Assignan  (Commune  d'),in,  1017; 
VII,  320;  X,  688. 

Association  des  arrosants  de  la 
Crau  d'Arles,  X,  382. 

Associations  syndicales.  —  Tra- 
vaux défensifs.  —  Mer.  —  .\t- 
terrissements.  —  Taxe.  —  De- 
mande. —  Réduction.  —  [Sieur 


Chalain  cl  autres.)  —  Qualité 
d'associé.  —  Chose  jugée.  — 
Lorsqu'un  arrêté  passé  en  force 
de  chose  jugée  a  déclaré,  au 
fond,  qu'un  usinier  est  inté- 
ressé aux  travaux  de  défense 
contre  la  mer,  entrepris  par 
un  syndicat,  cet  usinier  n'est 
plus  recevable  à  contester  sa 
qualité  d'associé  (1*"«  esp.).  — 

—  Zones.  —  Moulin  classé  dans 
la  première  zone  des  terrains 
protégée  comme  attenant  à  la 
mer  :  régularité  (l"^  esp.).  — 
Dommages  causés  par  les  tra- 
vaux ;  demande  d'indemnité  : 
rejet  :  les  chômages  étaient, 
avant  les  travaux,  plus  longs 
et  plus  fréquents  (1''°  esp.).  — 
Expertise.  —  Honoraires  d'ex- 
perts liquidés  par  le  conseil  de 
préfecture  à  un  chiffre  exagéré 
par  application  du  tarif  de  1807 
relatif  aux  matières  civiles  : 
réduction  (2«  esp.).  (C.  (TEt.), 
IV,  235. 

—  Voir  Cours  d'eau,  dommages. 
Ateliers  insalubres  : 

—  (1)  (!•••  ou  3*  classe).  —  Entre- 
pôts ou  magasins  de  vente  en 
gros  de  pétrole  et  de  ses  déri- 
vés. —  Décret  du  19  mai  1873. 

—  [Sieur  Lesourd,)  —  L'entre- 
pôt de  pétrole  et  de  ses  déri- 
vés, dans  lequel  il  ne  se  fait 
ni  transvasement f  ni  manipula- 
tion quelconque  y  doit  être  rangé 
dans  la  3^  classe  des  ateliers 
insalubres.  En  conséquence, 
l'arrêté  par  lequel  le  préfet 
refuse  d'accorder  à  un  indus- 
triel la  permission  d'ouvrir  un 
atelier  de  cette  nature,  à  rai- 
son de  ce  que  le  bâtiment  ne  se- 
rait pas  placé  à  la  distante  des 
habitations  prescrite  pour  les 
établissements  de  i^^  classe ^  est 
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entaché  de  nullité.  —  Procé- 
dure. —  Evocation.  —  Le  Con- 
seil d'Etat,  après  avoir  déclaré 
que  rétablissement  que  le  re- 
quérant demandée  créerappar- 
tient  à  la  Z''  classe,  ne  peut  pas 
statuer,  au  fond^sur  la  demande 
d'autorisation,  alors  que  celle- 
ci  a  été  soumise  à  tort  à  Tins- 
truction  des  demandes  con- 
cernant les  établissements  de 
i^  classe.  —  Renvoi  devant  le 
préfet.  (C.  d'Et),  I,  834. 

—  (2)  Fours  à  chaux  {2«  classe). 

—  Odeur.  —  (Dame  veuve  Gour- 
lat.)  —  Annulation  de  l'auto- 
risation accordée  d'exploiter 
un  four  à  chaux  au  milieu  de 
plusieurs  habitations  et  à  une 
faible  distance  du  centre  de 
Tagglomération  :  il  est  de  na- 
ture, à  raison  de  son  orienta- 
tion, à  nuire  à  la  salubrité 
publique  et  à  incommoder  les 
voisins.  (€.  (TEL),  II,  548. 

-  (3)  (2«  classe).  —  Création  d'un 
dépôt  de  pétrole  de  1.500  à 
3.000  litres,  autorisé  à  environ 
J85  mètres  des  maisons  les 
plus  voisines  ;  il  ne  présente 
aucun  inconvénient  pour  la  cir- 
culation qui  s'effectue  sur  les 
chemins  à  proximité.  —(Sieurs 
Rosier  frères.)  (C.  (TEL),  11,  700. 

-  (4)  Fonderie  de  suif  en 
branches  en  vase  clos  au  bain- 
marie  ou  à  la  vapeur  (2'  classe). 

—  (Sieur  Chesson.)  —  Refus  d'au- 
torisation d'un  établissement 
de  cette  nature  dans  la  ban- 
lieue d'une  ville  importante 
(Tours),  à  150  mètres  d'une 
école  communale,  et  à  proxi- 
mité des  habitations.  —  Est  ré- 
gulier l'arrêté  préfectoral  qui 
n'autorise  le  transfert  d'un  dé- 
pôt   de    suifs    bruts,   annexe 


d'une  fonderie,  qu'à  la  condi- 
tion qu'il  serait  placé  en  face 
de  celle-ci  et  que  les  matières 
reçues  dans  la  journée  seraient 
transportées  chaque  soir  à  .la 
fonderie  :  il  n'a  pour  but  que 
d'assurer  l'exécution  des  con- 
ditions auxquelles  l'exploita- 
tion de  la  fonderie  a  été  subor- 
donnée. (C.  d'Et.},  II,  896. 

—  (5)  Dangereux  ou  incom- 
modes. —  Etablissement  de 
.3«  classe.  -  -  Fabrique  d'huile 
et   de  savon.  —  Autorisation. 

—  (Sieur  Aymarie,)  —  Refus 
d'autorisation  par  le  sous-pré- 
fet et  le  conseil  de  préfecture, 
motivé  surtout  par  la  dépré- 
ciation de  valeur  que  pourrait 
entraîner  pour  les  immeubles 
du  voisinage  la  présence  d'une 
fabrique  d'huile  et  de  savon 
dans  un  quartier  neuf  de  la 
ville  de  Millau.  -  Absence  d'in- 
convénients pour  la  salubrité 
publique.  —  Autorisation  ac- 
cordée parle  Conseil  d'Etat  sous 
certaines  conditions.  (C.  d'JSf.), 
ni,  115. 

—  (6)  Etablissement  antérieur  à 
1810.  —  l"  classe  :  fonderie 
de  suif.  —  Pouvoirs  du  préfet. 

—  (Sieur  Sohier.)  —  Le  préfet 
ne  peut  pas  prononcer  la  fer- 
meture à  titre  définitif  d'une 
fonderie  de  suif  antérieure  à 
1810  et  rentrant  dans  les 
établissements  dangereux  de 
1"  classe.  —  Cette  fermeture 
ne  peut  être  prononcée  que 
par  décret  en  Conseil  d'Etat. 

—  Arrêté  préfectoral  soumet- 
tant à  de  nouvelles  conditions, 
conformément  au  droit  réservé 
au  préfet  par  l'arrêté  d'auto- 
risation, l'exploitation  d'une 
fonderie  de  suif  rangée  dans 
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Atbukrs  insalubres  {suite}  : 
les  établissements  dangereux 
de  2"  classe;  régularité;  ap- 
préciation des  conditions  in- 
dispensables. (C.  d^Et.)y  Ilï, 
157. 

—  (7)  (l**®  classe).  —  Agrandis- 
dissement  d'une  usine  à  p^'- 
trole.  —  Arr«^té  préfectoral  sti- 
pulant des  conditions  diffé- 
rentes de  celles  fixées  par  le 
décret  du  19  mai  1873  pour 
rétablissement  de  ces  usines. 

—  (  Sieur  Auyereau  contre  sieurs 
Desmarais  frères.)  —  Hégula- 
rité  d'un  arnMé  préfectoral  qui 
a  autorisé  l'agrandissement 
d'une  usine  à  pétrole  en  stipu- 
lant des  conditions  différentes 
de  celles  fixées  par  le  décret 
du  19  mai  1873,  alors  que  cet 
arrêté  a  été  approuvé  par  le 
ministre  du  commerce,  après 
avis  conforme  du  comité  con- 
sultatif des  arts  et  manufac- 
tures. —  Décidé  que  les  obli- 
gations imposées  par  l'arrêté 
préfectoral  au  propriétaire  de 
l'usine  étaient  suffisantes  pour 
assurer  la  sécurité  et  la  salu- 
brité publiques,  et  qu'elles 
présentaient  des  garanties  au 
moins  équivalentes  à  celles  des 
prescriptions  édictées  par  le 
décret  de  1873  {C.  d'Et.),  111, 
296. 

Ateliers  méridionaux,  ï,  972. 
arieinte  a  la  liberté  du  travail. 

—  (iénie.  —  Emploi  d'ouvriers 
étrangers.  —  Menaces  et  vio- 
lences.— InterdictionUeschan- 
tiorsà  ces  ouvriers.  —  Demande 
de  résiliation  de  l'entreprise.  — 
Cahier  des  clauses  et  conditions 
générales  du  17  juillet  1889.  — 
[Sieurs  Gille  et  Beilet.)  —  Les 
mesures  par  lesquelles  les  com- 


missaires spéciaux  de  police, 
agissant  sur  des  instructionsdu 
Ministre   de  l'Intérieur  et  du 
préfet,  empêchent  des  ouvriers 
étrangers  de  se  rendre  sur  un 
chantier,  afin  de  prévenir  le 
retour  de  troubles  graves  moti- 
vés par  leur  présence  sur  ce 
chantier,  sont  prises  dans  un 
but   de  sécurité  publique  en 
vertu  des  pouvoirs  que  l'admi- 
nistration tient  de  la  loi  des 
22   décembre    1789  et   8  jan- 
vier 1790.  —  L'emploi   de  la 
main-d'œuvre  étrangèren'étant 
pas  garanti  aux  entrepreneurs 
et  restant  subordonné  à  l'exé- 
cution des  mesures  nécessitées 
par  la  sûreté  publique,  les  en- 
trepreneurs ne  peuvent  récla- 
mer la  résiliation  de  leur  mar- 
ché à  raison  de  ce  que  l'entrée 
dans  les  chantiers  a  été  inter- 
dite  aux  ouvriers    étrangers. 
(C.  d'Et.),  IX,  9H. 

Attributions  de  dépenses,  I,  407, 
Cours  d'eau. 

AUBARET,  I,  1097. 

Aube  (Département  de  1'),!,  o31. 

Aube  (Préfet  de  T),  II,  1106. 

AUBER,  V,  446. 

AUBERT,  III,  729. 

AUBOYER  (Héritiers  du  S«-),   V, 
423. 

AUBRT,  I,  338  ;  V,  224. 

AUDE,  11,  932. 

Aude  (Département  de  1'),  X,  557. 

AUDEMARD      et     commune     de 
Saim-Gërvazy,  h,  786. 

AUDEVILLE  (d')  et   Twkntymax, 
II,  496. 

AUDOUT,  Alary,  II,  1047. 

AUGE  et  Jean,  IV,  289. 

AUGEREAU,  III,  296. 

AUGIER  et  Arlon,  III,  1028. 

AURAY,  II,   689;  111,1117,  H 21 
VI,  803;  VIII,  1028. 
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AuRiLLAC  (Ville  d'),  IV,  70,  570; 
IX,  940. 

Automobiles.  —  Application  du 
décret  dulO  mars  1899.  —Véhi- 
cules non  munis  du  dispositif 
de  marche  en  arrière  et  cons- 
truits antérieurement  à  la 
promulgation  du  décret  du 
40  mars    4899.  (Cire),  X,  234. 

—  Règlement  du  10  mai*s  1899, 
sur  la  circulation  des  automo- 
biles. (Cire),  IX,  436. 


—  Voir  Bacs. 

AuTORiTK  judiciaire  et  adminis- 
trative, I,  254. 

AuTLN  (ville  d'j,  H,  714. 

AuzÉviLLE  (commune  d'),  II,  367. 

Avarie.  —  Voir  Chemins  de  fer. 

Avocats  (Désignation  des),  par 
l'Administration  supérieure,  I, 
277,275.  Honoraires.  (Cire.) 

AVRIL  et  BuFFERNE,  IV,  819. 

-AYMARIE,  m,  115. 


B 


Bacs  départementaux.  —  Gestion . 
—  Attributions  respectives  des 
ingénieurs  et  des  agents  du 
département.  (Cire),  VII,  484. 

Bacs  (Matériel  à  TEtat),  1,  163. 
(Cire). 

Bacs.  —  Transport  des  véloci- 
pèdes et  des  voitures  automo- 
biles. —  Envoi  d'un  décret  du 
6  janvier  1899,  approuvant  un 
tarif  additionnel.  (C/rc),  IX, 
160. 

BADAIRE,  IX,  749. 

BAOIE,  VII,  143. 

BAGARD,  III,  1147. 

Bagnères-de-Bigorre  (Commune 
de),  III,  725. 

Bagnères-de-Luchon  (Ville  de),  X, 
95. 

Bagnols  (Hospices  de*),  V,275. 

BAJOLOT,  IX,  53. 

BALAGÊANO  (Dame),  III,  820. 

Balleroy  (Commune  de),  111,500. 

BALLIËRE,  I,  840;  II,  384. 

BALSA  fDame),  II,  1048. 

BALU,  III,  831. 

BANIZETTE  et  autres,  VII,  206. 

BARAGUET-FOUQUET,  VI,  713. 

BARAT,  IV,  663. 

BARATHON  et  Burelle,  I,   1008. 

BARATOUX,  III,  1237. 


BARBARIN,  V,  31. 
BARBAROUX,  X,  289. 
BARBENTANE    (de)    et     dame 

Terray,  III,H5. 
BARBT-CLUZEAU,  I,  505. 
BARDELOT,  III,  290. 
BARDOL  et  Heveillac,  111,  337; 

VIII,  804. 

BARDON  (Demoiselle),  III,  1086. 
BARDON,  MALLETetC-',  II,  1043. 
BARDOT,  III,  813. 
BARDOU,    Bourgurt    (et   dame) 

Clergeot,  IX,  714. 
BARGES,   Bros.sk  et   autres,  VI, 

409. 
Bar-le-Dug  (Ville  de),  11,  1124. 
BARNIER,  III,  827. 
BARNOIN  (H(^ritiers),  III,  816. 
Barrage.  —    Voir  Cours  d'eau. 

Dommages. 
BARREAU,  1, 1081 . 
BARRET,  III,  1170. 
BARRIAT,  III,  1020. 
BARROIS    et    Bonaparte-Wyse, 

IX,  247. 

BARTHE,  IV,  756. 

BARTHÉLÉMY  et  Dklore  (Héri- 
tiers), X,92. 

BARTHÈS,  IV,  7:>3. 
BARTISSOL,  VI,  403. 
BASSON  et  Faletti,  IV,  237. 
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Bastia  (Vniede),II.6U;  VU.  573. 

BASTIDE,  III,  54,  391. 

BASTIDE,  frères,  IV,  386. 

Batbaux  (Eclairage  des).  (Orc), 
IV,  153. 

BATIGNT,  VI,  294. 

BATISTE  et  Cie,  V,  177. 

BAUCHARD,  Pknin  et  Tbssot,  II, 
396. 

BAUDOIN,  Panbro  et  Levy,  I,  649. 

BAULT,  II,  1070. 

BAUSIL  (Veuve),  IV,  850. 

Baux  d'kntretikn  des  voies  navi- 
gables et  des  ports  maritimes. 
—  Instructions  concernant  la 
rédaction  des  cahiers  des 
charges.  (Cire),  VIII,  520. 

BATARD,  IV,  88. 

BAYLE,  IV,  834  ;  VïII,  817. 

BAYLE  (consorts),  II,  670. 

Bayonne-Anglkt- Biarritz  (Che- 
min de  fer  de),  111,276,  424. 

BAZAINE  et  Petitox,  VIII,  40. 

BAZIN,  IX,  242. 

BAZIN,  père  et  fils,  IV,  202. 

Bkaubrun  (Société  des  mines  de),  * 
I,  499. 

Bkaucaire  ^Ganal  de  la  plaine  de), 
IV,  218,643. 

Bbaucaire  (Ville  de),  III«  354. 

BEAUCARD,  IX,  286. 

BEAUCHAMP  (Dame  de),  1, 152. 

BEAUFORT,  VIII,  904. 

BEAUMÉ,  III,  792. 

Beaumont-en-Argoxne  (Commune 
de),  11,560. 

BEDEAU,  VI,  511. 

BEDEAU  et  Dominique,  I,  529. 

BÈGUE,  II,  180. 

BEILON,  X,  80. 

BÉISSON  (Sieur  et  demoiselle). 
VIII,  917. 

BÉLAN,  II,  1186. 

BELCAIRE,  II,  688. 

Belcairk  (Commune  de),  V,  268. 

BELCHEMBERT  et  C'«  et  Provins, 
X,84. 


BELL,  X,  305. 

BELLAND,  II,  933. 

BELLANGER  (Consorts),  1, 1103, 

BELLAS,  III,  387. 

BELLENGER,  III,  123. 

BELLET  et  Glle,  IX,  944. 

BELLOC,  I,  1196. 

BELLOM,  IX,  ^'>9, 275. 

BELLOT,  VII,  564. 

BELLOUR  et  Jassaud,  (V,  142. 

BÉNARD,  V,  822. 

BENARD,  I,  1196. 

BÉNARD  et  Tabarant,  II,  220, 670, 

896,  1200. 
BÉNASSY,  V,  227. 
BÉNEDETTI,  III,  739  ;  IV,  672. 
BÉNIËRE,  Lamarrb  et  Couderc, 

IX,  47,  241. 
BÉNIËRE,  Couobrg  et  Lamarre, 

III,  1090. 
BENOIT,  II,  475. 
BENOIST  (Dame  V-),  V,  488. 
BEOUDET-VITEL,  IX,  712. 
DÉRANGER,  III,  453. 
BÉRARD  (Demoiselle),  IV,  394. 
BÉRARD  et  Sayn,  II,  451. 
BERGER,  III,  404;  V,  315. 
BERGES,  V,  126. 
BERGES,  Moula  RD  et  dame  Bou- 

GNOL,  IX,  540. 
Berges  des  fleuves,  II,  469. 
BERLANDI  (Consorts),  I,  508. 
BERLON,  III,  444. 
BERNARD,II,901;IX,215;X,554. 
BERNARD  et  Calimaque,  IV,  33. 
BERNARD  et  Gabillaud,  X,  293, 

703. 
BERNARDINI,  III,  1025. 
BERNE,  II,  358. 
BERNOLLIN,  III,  683. 
BERTHEAU,  II,  238. 
BERTHIER,  VI,  706. 
BERTIN,  VI,  401. 
BERTIN,  BuRGOT,  II,  504. 
BERTON,  II,  852. 
BERTON  (Héritiers),  Alazard  et 

Alayrau,  VI,  415. 
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BERTRAND,  V,  76:  X,  88. 
BERTRAND-ROSAZZA,  Y,  859. 
BERTREUX,  Y,  87. 
Bksançon  ( Yille  de),  IH, 619,  U36  ; 

VI,  757. 
BESNIER,  I,  402. 
BESSARD   (Veuve)  et    Laurent, 

II,  828. 
BESSE,  m,  737. 
BESSINCTON,  lil,  728. 
BESSON,  II,  179;  IV,  240. 
BéTuuiNB(Coinpagnie  houillère  de), 

II,  167;  111,280. 

BEUDON,   Taibb-bbn-Marzouk  et 

HuET,  111,633. 
BEURRIER,  IV,  655. 
Beycbbvblle,  Saint-Laurent    et 

CoissAG  (Syndicat  de),  III,  11  il. 
Beyssenac  (Commune  de),  II,  805. 
BIAIS  et  BouTiN,  II,  698. 
BIANGHÉRO,  I,  663. 
BIDAULT  âls  et  veuve  Bidault, 

III,  698. 

BIDAULT  (Veuve)  et  Bidault  fils 

III,  698. 
BIDOIS,  Y,  60. 
BIETTE  et  Salin,  I,  1173. 
BiÉviLLE-EN-AuGE  (Communede), 

VI,  511. 
BiÈvRE  (Rivière  de),  II,  1230. 
BIGAULT  DE  GASANOVE  (Veuve) 

II,  824. 
BI6NAUD,  I,  246. 
BIGOT  D'ENGENTE,  II,  1079. 
BIGNAUD,  III,  735. 
BILHARD,  III,  148. 
BILLARD,  YI,  243. 
BILLARD  (faillite).  Y,  66. 
Billet  circulaire. —  Voir  Chemins 

de  fer. 
BILLIOTT,  II,  834. 
BINETEDX,  II,  786. 
BINEAU,  II,  74. 
BINT,  III,  621. 
BISSON,  I,  1175. 
BIZIEN,  lY,  816;  IX,  46. 
BLAISE-LAMONTAGNE,  I,  1204. 


BLANC,  Y,  419;  YIII,  1015. 
BLANC  frères,  VI,  704. 
BLANCHE,  Y,  555;  X,  804. 
BLANCHET,  II,  825  ;YI,  513. 
BLANCHON  (Epoux),  II,  1026. 
BLATETRON,  II,  588. 
BLAVT,  Y,  494. 
BLIN  (Dame),  lY,  436. 
BLOC  (Dame  veuve),  Y,  18. 
Blois  (Yille  de),  VU,  570. 
BLOSSIER,  III,  993. 
BLONDEL,  III,  688. 
BLOT,  m,  1256. 
BOBIN,  III,  794. 
BODEVIN,  YI,  697. 
BODIN  et  Jahan,  III,  412. 
BOHER,  Chamson  et    Lazerne  de 

LoN,  YI,  295. 
BOIFFIN  (Consorts),  II,  612. 
BOILÈVE,  YI,  395. 
BOILLOT,  II,  926. 
BOINVILLIERS,  II,  237. 
BOIRESSEN,  II,  398. 
Bois-ÀRNAULT  (Commune  de),  I, 

1117. 
BOISSERIE  et  Huchet,  IX,  33. 
BOISSIËRE  (de),  I,  155. 
BoissiÈRE-TuouARSAisE  (Commuue 

de),  II,  902. 
BOISSON  et  Daumas,  II,  73. 
BOIVIN,  1, 1079. 
BOMPOINT-NICOT,  II,  135. 
BoNA  (Commune  d«),  I,  1201. 
BONAPARTE-WTSE  et  Barrois, 

IX,  247. 
BONDUELLES   et  Lesapkre,   YI, 

391. 
BÔNE  (Commune  de),  I,  1211  ;  II, 

600. 
BONGARÇON,  YIII,  1026. 
BONHOMME,  III,  611;  lY,  137. 
BONNAT  et  Raphanaud,  Y,  221. 
BONNE,  IX,  291. 
BONNEAU,  II,  1185. 
BONNEFOT,  III,  1152. 
BONNET,  II,  849  ;  Y,  42. 
BONNET,  Hexras  et  Massif,  V,225. 
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BONNET,  Quignon  et  C'%  H;  830. 
BONNETON,  l,  H85;  II,  1226. 
BONNIN,  X,  548. 
BONNOT,  III,  1021. 
BORD.  IV,  33  ;  IX,  256. 
BORD  et  Hallet,  X,  470. 
BORDAIS,  VIII,  809;  X,  42. 
Bordeaux   (C'«  des   Corps-Morts 

de).  H,  202. 
Bordeaux  (Ville  de),  IV,  25  ;  V,  476 

VIII,  923. 
BORDÈnâVE  et  Brkul,  HI,  113. 
BoREY  (Commune  de),  IV,  432. 
BOSG  et  LoMRRAiL,  IX,  518. 
BOSC  (Pèreelfils),  IX,  273. 
BOSQ,  Giresse,  HI,  151. 
BOSDURE,  111,707. 
BOUCHÉ,  Ili,  644. 
BOUGHER-D'ARGIS,  VII,  325. 
BOUCHERON  et  Lignot,  II,  167. 
Bouches-du-Rhône  (Département 

des),  m,  1086. 
BOUCHET-DEDIEU,  I,  1123. 
BOUCHEUL  (Dame),  VI,  771. 
BOUGNOL  (Dame),  V,  126. 
B0U6N0L     (Dame),     Berges    et 

Moula rd,  IX,  540. 
Bouguira  (Commune  de),  X,  124. 
BOUILLIEZ,  I,  5:>0. 
BOULLIEZ  et  Dames  Dufresne,  I, 

1206. 
BOUISSON,  IV,  846. 
BOULARD  et  Marchvl,  III,  394. 
BOULENGER,  V,  80. 
Boulogne-sur-Mer,  l,  156. 
BOURCIER  frères.  II,  1080. 
BOURDAIS,  IV,  242. 
BOURDEAU  et  Allart  et  C'«,  X, 

303. 
BOURDIN.  X,  554. 
BOURDON,  m,  1140. 
BouRG-DU-BosT    (Commune   de), 

I,  547. 

BOURGAUX,  Caillette,  Cochellx, 

II,  364, 

BOURGEAT  et  Reymond,  II,  508. 
BOURGEOIS,  IV,  432. 


RETS,    ETC. 

Bourges  (Ville  de),  HT,  410. 
BOURGUET  (Dame),  CLEROEoret 

Bardou,  IX,  71*. 
BOURSE,  IV,  362. 
BOUSSAC.IV,  31. 
BOUSSUGES  (de),  IV,  673. 
BOUTAUD,  111,510;  IV,  221. 
BOUTEAUD,  II,  902. 
BOUTIN,  111,  408. 
BOUTIN-DOUAUD,  VIII,  1013. 
BOUTIN  et  Biais,  II,  698. 
Boutiques  a  poissons.  Voir  P^che 

fluviale. 
BOUVARD  et  Krous,  II,  785. 
BOUVET  -  LADUBET     et     Gal- 

DRIAULT,  III,   1168. 

BOUVIER,  IV,  37. 
BOVÉ,  IV,  808. 
BOVIS  dit  Pépin,  VI,  512. 
BOYARD  et  Monceaux,  VI,  513. 
BOZZONETTI,  Vil,  754. 
BRADFER  (Dame  veuve),  V,  ir»3. 
Brantes  (Commune  de), m,  1021. 
BRASSEUR  (Consorts),  VIII,  1011t. 
Bra y-sur-Seine    (Société  de%  11. 

1033. 
Bray-sur-Seïnk  (Sucrerie  de-,  111, 

41'^ 
BRÉMOND  (Louis),  H,  843. 
BRENOT,  HI,  4:;i. 
BRÈS,  V,  7, 
BRESCHARD,  1,995. 
Brest  (Société  des  eaux  de),  H. 

701. 
Brest  (Ville  de),II,  552,  701. 
BREUIL,  III,  280. 
Brkzins  (Commune  de),  VU,  230. 
BRIAU,  I,  961. 
BRIENS,  II,  567. 
BRIFFART-PETITJEAN,  II,  1216. 
Brison  (Commune  de'i,  in,rj6. 
BRISSET  (Veuve),  V,  89. 
BRI  VAUT,  V.  141. 
Brive  (Ville  de),  IV,  727;  V,  22 
BROCHARD  et  Monod,  IH,  352. 
BROSSE,  Barge  et  autres,  Vï,  40Î 
BROSSETTE,  Moulette,!!,  554. 
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BROSSIER,   IX,  516,  632;  X,  95. 
BRUANDET,  V,  169. 
BRUEL,  VI,  509. 
BRÛLÉ,  III,  426. 
BRUMENT,  III,  730. 
BRUN,  IV,  197  ;V,  242. 
BRUNIE,  VII,  907. 
BUCHEPOT,  X,  96. 
BUFFERNE  et  Avril,  IV,  819. 
BUFFET-RIVET,  111,149. 
BUFFETRILLE,  II,  567. 
BUISSERET  (Sieur  et  dame  de), 
ÏV,  746. 


BUISSET,  V,  444. 
BUISSON,  II,  137  ;  V,  463. 
Bulletin  de  garantie.  —  Voir  Che- 
mins de  fer. 
BURDIN,  X,  43. 
BURÉ  et  Crosnier,  X,  104. 
BUREAU,  II,  569;  V,  552. 
BUREL,  IV,  140. 

BURELLE  et   Baratuon,  I,  1008. 
BURILLON  (D»«),  H,  944. 
BURLOT,  II,  1184. 
BUSSY,  VI,  722. 
BuxY  (Commune  de)  IV,  32. 


Cabanasse  (Syndicat de  la),  V,263. 

GABASSUT,  VII,  846. 

Gables  TÉLépHONiQUEs.  —  Contra- 
vention. —  Compétence.  — 
[Ministres  du  commerce,  de  Vin- 
dustrie  et  des  colonies,  contre 
sieurs  Allard.)  —  Le  fait  de  dé- 
grader un  c«tble  téléphonique 
constitue  une  contravention  de 
grande  voirie.  —  En  consé- 
quence, le  conseil  de  préfec- 
ture est  compétent  pour  en 
connaître  (C.  d'Et.),  V,  308. 

Cabourg  (Maire  de  la  commune 
de),  IV,  372. 

CADDAU,  III,  811. 

Cadenkt  (Syndicat  de),  1,  620. 

CADET  (Veuve),  III,  610. 

CADOT  et  Allard,  II,  609. 

Caen  (Ville  de),  V,  20;  VI,  294; 
VHI,  1018. 

Cahors  (Ville  de),  V,  459. 

CAHUZAC,  m,  699. 

Cail  (Société  des  anciens  établis- 
sements), III,  630. 

GAILLAUD,  III,  40. 

GAILLAUT  (Veuve),  IV,  654. 

CAILLER,  III,  56. 


CAILLETTE,  Cochelin  et  Bour- 
GAUx,  II,  364. 

CAILLOL,  Salnt-Pikrrb  et  Provi- 
TOLA,  VIII,  1036. 

Cailly-sur-Eure  (Commune  de), 
m,  642. 

Caisses  de  secours  et  de  retraites 
des  ouvriers  mineurs  {Cire), 
V,  94;  VI,  603. 

CAIX  DE  SAINT-AMOUR  (de), 
III,  1020. 

CALDÉRON,  X,  96. 

CALIMAQUE  et  Bernard,  IV,  33. 

CALLIER,  II,  457. 

Calvados  (Préfet  du),  II,  811. 

GAMALLONGA,  III,  129. 

GAMBAS,  V,  250. 

GAMPANA  et  Fuuagalli,  I,  974. 

CAMUS  et  Mklet,  V,  552. 

CAMUSET,  VI,  723. 

Canalisations  électriques.  —  Se- 
cours auxpersonnes  foudroyées 
par  suite  d'un  contact  acciden- 
tel avec  les  conducteurs  d'élec- 
tricité {Cire),  V,  737. 

Canalisations  sur  les  voies  pu- 
bliques. —  Instructions  {Cire), 
III,  1033. 


298 

Canaux  : 


LOIS,    DECRETS,    ETC. 


1*  CANAUX   DE    NAVIGATION. 

Canal  de  la  Basse-Loire .  — 
Construction. —  Résiliation  du 
marché.  —  Reprise  du  maté- 
riel. —  Compétence.  —  Inter- 
prétation des  mots  :  valeur 
vénale.  —  (Sieur  Bord,)  Lé 
conseil  de  préfecture  est  seul 
compétent  pour  interpréter, 
en  premier  ressort,  une  tran- 
saction portant  sur  des  diffi- 
cultés relatives  à  un  marché 
de  travaux  publics.  En  consé- 
quence, est  non  recevable  le 
recours  formé  contre  une  dé- 
cision du  Ministre  des  travaux 
publics  qui  donne  cette  inter- 
prétation. —  Décidé  que  les 
mots  :  valeur  vénale,  écrits 
dans  une  convention  de  reprise 
du  matériel  d'un  entrepreneur 
par  TËtat,  désignaient  la  va- 
leur commerciale  de  ce  maté- 
riel au  moment  de  la  reprise, 
et  qu*il  n'y  avait  pas  lieu  de 
tenir  compte  dans  l'estimation 
de  la  valeur  de  convenance 
que  ledit  matériel  pouvait  avoir 
pour  l'Etat  (C.  d'EL),  IX,  256. 

—  de  Beaucaire,  III,  354. 

—  de  Beaucaire  (Administration 
du),  U,  1026;  III,  41. 

—  de  Briare. —  Convention  pas- 
sée avant  le  rachat  du  canal 
par  l'Etat.  —  Validité.  —  Inter- 
prétation. —  (Sieurs  Cosset  et 
Venot.)  —  La  convention  pas- 
sée, avant  le  rachat  par  l'Etat 
du  canal  de  Briare,  entre  la 
compagnie  concessionnaire  de 
ce  canal  et  le  propriétaire  d'une 
ferme  au  sujet  du  pacage  des 
moutons  sur  les  berges  du  ca- 
nal est  opposable  à  l'Etat.  — 


Le  canal  était  une  propriété 
privée  qui  a  qu  être  grevée 
d'une  servitude.  —  Décidé  par 
application  de  cette  conven- 
tion que  le  fait  d'avoir  laissé 
brouter  des  moutons  sur  les 
dépendances  du  canal  ne  cons^ 
ti tuait  pas  une  contravention, 
le  domniage  causé  n'ayant  pas 
le  caractère  de  dégradation 
sensible  exigé  par  la  conven- 
tion pour  qu'il  y  ait  contra- 
vention. —  Procédure.  — 
Intervention.  —  Lorsque  la 
contravention  dressée  contre 
un  berger  et  son  fermier  met 
en  question  l'exercice  du  dix>it 
de  pacage  stipulé  par  une  con- 
vention particulière  au  profit 
du  propriétaire,  celui-ci  est  re- 
cevable à  intervenir  dans  l'ins- 
tance en  contravention  (C. 
d'Et.),  X,  120. 

—  de  la  Haute-Marne.    —  Voir 
Décompte. 

—  latéral  à  la  Garonne.  — 
Echouement  dùin  bateau  dans 
une  écluse.  —  Faute  des  bate- 
liers .  —  Contravention.  — 
(Sieur  Cazenéuve.)  —  Commet 
une  contravention  de  grande 
voirie  le  batelier  dont  le  ba- 
teau, à  raison  de  son  tirant 
d'eau,  supérieur  à  celui  fixé 
par  le  règlement,  est  venu 
s'échouer  dans  une  écluse  et 
qui,  mis  en  demeure  de  faire 
disparaître  cet  obstacle  à  la 
navigation,  n'a  pris  aucune 
disposition  utile  à  cet  effet.  En 
conséquence,  c'est  à  bon  droit 
qu'il  a  été  condamné  à  payer 
à  la  compagnie  concession- 
naire du  canal  le  montant  des 
frais  exposés  par  elle  pour  ren- 
flouer le  bateau  échoué  (C. 
d'Eu),  IX,  534. 
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-  Contravention.  —  Procédure. 
—  {Sieur  Hardy.)  —  L'abatage 
et  l'enlèvement  d'arbres  situés 
sur  le  talus  extérieur  d'un  ca- 
nal de  navigation  dont  le  talus 
est  une  dépendance  consti- 
tuent une  contravention  de 
grande  voirie.  —  Avertisse- 
ment du  jour  de  l'audience  où 
les  affaires  du  requérant  se- 
ront jugées,  donné  par  lettre 
recommandée  :  régularité,  en- 
core bien  que  cet  avis  n'in- 
dique pas  toutes  les  atTaires 
qui  seraient  jugées  à  cette  au- 
dience (C.  f/'Ef.),  111,632. 

-  Dégradation  causée  à  une 
écluse.  —  Batelier.  —  Proprié- 
taire du  bateau.  — Responsa- 
bilité. —  Procédure.  —  (Sieur 
ùuffault,)  —  Lorsque,  sur  une 
citation  faite  seulement  à  un 
préposé,  le  conseil  de  préfec- 
ture a  condamné  solidairement 
le  préposé  et  le  commettant, 
qui  n'avait  pas  été  cité  régu- 
lièrement, celui-ci  qui,  sur  son 
opposition  à  l'arrêté  considéré 
comme  rendu  par  défaut  àson 
égard,  a  été  condamné  au 
fond,  est  trouvé  régulièrement 
appelé  devant  le  Conseil  et  est 
déchu  du  droit  de  se  prévaloir 
devant  le  Conseil  d'Etat  contre 
l'arrêté  qui  le  condamne,  du 
défaut  originaire  de  citation 
(C.  d'EL),  II,  359. 

-  et  rivières  canalisées.  —  In- 
terruption du  service  des  éclu- 
ses et  ouvrages  d'art  pendant 
la  journée  du  14  juillet  (Cire), 
m,  745. 

-  Voir  Concession.  —  Contra- 
vention- —  Décompte.  —  Dom- 
mages. 


2*  CANAUX   D^IRRIOATION 
ET  DE   DESSÈCHEMENT. 

Canal  de  la  Bourne  (Syndicat  du), 
111,628. 

—  de  Caudiès  (Syndicat  des),  II, 
1047. 

Canal  d'irrigatio.\  : 

—  Compétence.  —  Double  degré 
de  juridiction. —  Recours  pour 
excès  de  pouvoir.  —  Levée  de 
séquestre.  —  Mise  en  demeure. 
—  [Sieur  Garnier^)  —  Le  con- 
cessionnaire d'un  canal  d'irri- 
gation n'est  pas  recevable  à 
déférer  directement  au  Conseil 
d'Etat,  par  la  voie  du  recours 
pour  excès  de  pouvoir,  un  dé- 
cret portant  que  lô  séquestre 
établi  sur  le  canal  prendra  fin 
à  une  certaine  date  pour,  à 
cette  époque,  le  requérant  être 
mis  en  demeure  d'en  reprendre 
l'exploitation  sous  peine  de  dé- 
chéance et  un  arrêté  préfecto- 
ral prononçant  cette  mise  en 
demeure,"  —  en  se  fondant  sur 
ce  que  les  actes  attaqués  au- 
raient porté  atteinte  aux  droits 
résultant  de  conventions  pas- 
sées avec  l'Etat.  —  Ces  conven- 
tions concernant  l'exécution 
de  travaux  publics,  la  contes- 
tation doit  d'abord  être  portée 
devant  le  conseil  de  préfecture 
(C.  rf'Ef.),  VIII,  592. 

—  de  Craponne  et  œuvre  géné- 
rale de  Craponne,  X,  382. 

—  de  Dalt  (Association  des  te- 
nanciers arrosants  du).  — 
Travaux  exécutés  par  l'associa- 
tion. —  Dommages.  —  Compé- 
tence. —  [Syndicat  du  canal  de 
Dalt,)  —  Compétence.  —  Ont 
le  caractère  de  travaux  publics 
les  travaux  exécutés  par  une 
association  de  propriétaires  qui 
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Canaux  [suite)  : 
a  été  fondée  pour  assurer  Tirri- 
gation  d'une  région  en  vertu 
d'actes  anciens  émanant  de 
Tautorité  souveraine,  qui,  de- 
puis ^789,  a  reçu  l'approbation 
des  modifications  à  ses  statuts 
par  arrêté  préfectoral  et  dont 
les  taxes  sont  perçues  comme 
en  matière  de  contributions 
directes.  —  En  conséquence, 
le  conseil  de  préfecture  est 
compétent  pour  statuer  sur 
une  demande  d'indemnité  à 
raison  des  dommages  causés 
par  l'exécution  défectueuse  de 
ces  travaux.  —  Dommages.  — 
Infiltrations  d'eau  devant  être 
attribuées  à  la  mauvaise  dis- 
position et  à  l'entretien  insuf- 
fisant des  ouvrages  d'un  ca- 
nal. —  Indemnité  due  par  le 
syndicat  du  canal  (C.  iVEt,)^ 
IX,  952. 

—  de  dessèchement.  —  .Conces- 
sion. —  Mise  sous  séquestre. 
Décret.  —  Compétence.  — 
{Consorts  Fourreau).  —  Le  con- 
cessionnaire d'un  canal  de 
dessèchement  n'est  pas  rece- 
vable  à  déférer  directement 
au  Conseil  d'Etat  le  décret  qui 
a  prononcé  la  mise  sous  sé- 
questre de  sa  concession.  — 
Ledit  décret  ne  fait  pas  obs- 
tacle à  ce  que  le  concession- 
naire discute  devant  le  conseil 
de  préfecture,  seul  compétent, 
en  vertu  de  l'article  4  de  la  loi 
du  28  pluviôse  an  VIU,  la  léga- 
lité de  la  mise  sous  séquestre., 
(C.  d'Et.),  I,  H07. 

—  Engagement.  —  Acquéreur. 
—  Défaut  de  transcription.  — 
Droit  réel.  —  {Dame  veuve  Fer- 
ragut.)  —  L'engagement  sous- 
crit par  un   propriétaire,  en 


vue  de  l'arrosage  de  ses  ter- 
rains par  les  eaux  d'un  canal 
d'irrigation,  n'est  pas  oppo- 
sable à  l'acquéreur  desdits  ter- 
rains en  l'absence  même  de 
toute  transcription  de  l'acte 
d'engagement  {C.  (TEt.)^  IX, 
256. 

—  de  Gap.  —  Dommages.  —  Res- 
ponsabilité du  maître  de  l'ou- 
vrage. —  Procédure.  —  [Canal 
de  Gap  contre  sieur  Sibourd.  — 
Procédure.  —  Conseil  de  pré- 
fecture complété  par  l'adjonc- 
tion d'un  conseiller  générai, 
sans  que  la  régularité  de  cette 
mesure  ait  été  constatée  dans 
l'arrêté  :. annulation  de  Tarrêté 
en  la  forme.  —  Dommages 
causés  à  une  propriété,  tant 
par  suite  des  inondations  qu'à 
raison  de  la  présence  des  ou- 
vriers employés  aux  travaux 
exécutés  à  la  rigole  d'adduction 
des  eaux  d'un  canal  :  indem- 
nité allouée,  bien  que  ces 
dommages  n'aient  pas  eu  pour 
cause  une  occupation  tempo- 
raire régulièrement  autorisée. 
Le  maître  de  l'ouvrage  est  res- 
ponsable au  regard  des  tiers 
des  dommages  causés  par  le 
fait  même  de  l'entrepreneur 
{C.d'Et,),  ni,  1023. 

—  Infiltrations  d'eau  provenant 
non  pas  du  mauvais  état  d'un 
canal  d'irrigation ,  construit 
par  l'Etat,  mais  des  submer- 
sions des  propriétés  voisines  ; 
décharge  pour  TEtat  de  toute 
responsabilité,  t-  (Sieur  Sébe.) 
{C.d'Et.),  II,  1013. 

—  Sous-le-Béal  (Syndicat  du] 
H,  559,  895;  III,  496. 

—  De  la  Vésubie.  —  Compagnie 
concessionnaire.  —  Cahier  des 
charges.  —  Interprétation  de 
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articles  relatifs  à  la  période 
d'irrigation.  —  Pas  d'obligation 
de  fournir  Peau  pendant 
l'hiver.  —  (Compagnie  générale 
des  eatix  contre  sieur  MicheL)  (C. 
d'Et,),  X,  545. 

Canal  d'irrigation.  Voir  Eaux, 
Dommages. 

CANAZZI,  VII.  15.3. 

CANDAS,  V.  73i. 

CANDEIL,  III,  1160. 

CANELLE,  m,  649. 

Caxnbsi  (ville  de),  II,  706. 

Cantonniers  {Cire,),  VI,  312,  596. 

—  Amélioration  de  la  situation 
d«iScanlonniers(Circ.),IX,  880. 

Cantonniers  et  agents  inférieurs. 
—  Médaillesd*honneur.  {Circ.)j 
VII    582. 

CAPDEVILLE,  II,  141. 

Captation  dk  source.  Voir  Dora- 
mages. 

CARATON  PouzERGUEs,  388. 

CARBONNE  et  C»,  IX,  290. 

CARBONNELL,  V,  78. 

Carcassoxnk  (Ville  de)  III,  1018. 

CARETTE,  III,  1029. 

Carhaix  (Hospice  de),  IV,  816. 

CARLON  et  Augier,  III,  1028. 

CARLOZ,  V,  82. 

CARON,  V,  183. 

CARON  (Héritiers^  VIII,  910. 

GARRIËRE,  II,  151. 

Carrières.  —  Concession  d'une 
carrière  faite  à' un  entrepre- 
neur par  l'administration  avec 
l'obligation  de  se  confor- 
mer aux  règlements  sur  la 
matière;  non  lieu  à  indemnité 
à  raison  de  ce  que  l'Etat  n'a 
pas  mis  à  la  disposition  de 
l'entrepreneur  les  terrains 
bâtis  et  attenant  aux  construc- 
tions dans  la  mesure  où  ils 
sent  exemptés  de  la  servitude 
d'extraction,  alors  d'ailleurs 
que  la  carrière,  déduction  faite 


de  ces  parcelles,  a  été  suffi- 
sante. —  (Sieur  Hainaux.)  (C. 
d'Et.)  V,  305. 

—  Des  deux  Charentes  (Société 
des)   I,  1103. 

—  Eboulements.  —  Frais  des 
opérations  de  sauvetage.  — 
{Minùitre  des  travaux  publics 
contre  sieur  Taupin,)  —  Les 
frais  d'opérations  de  sauvetage, 
faite  par  l'administration  à 
raison  d'un  éboulement  dans 
les  galeries  souterraines  d'une 
carrière,  peuvent  être  recou- 
vrés sur  l'exploit^int,  alors 
même  que  celui-ci  aurait  in- 
terdit à  ses  ouvriers  l'accès 
des  galeries  dangereuses  et 
qu'aucune  faute  ne  lui  serait 
imputiible.  —  L'exploitant  a 
seulement  un  recours  contre 
les  ayants  droit  des  victimes. 
(C.  rf'Ef.),  V,  344. 

—  (Exploitation  de)  Extraction  de 
matériaux  I,  402,  760. 

—  Occupation  temporaire.  — 
Extraction  de  matériaux.  — 
Carrière  précédemment  exploi- 
tée et  non  appropriée  à  la  cul- 
ture, lors  de  l'arrêté  d'occupa- 
tion :  indemnité  due  d'après 
le  cube  des  matériaux  extraits. 
—  {Sieur  Ldubard.)  (C.  d'Et.), 
V,  306. 

—  Occupation  temporaire.  — 
Fouilles  et  extraction  de  ma- 
tériaux. —  [Sieur  de  Monda 
contre  la  compagnie  des  Chemins 
de  fer  du  Midi.)  —  Carrières,  — 
Excavations.  —  Un  proprié- 
taire, qui  a  reçu  le  prix  des 
matériaux  extrail»s  de  ces  car- 
rières, n'est  pas  fondé  à  de- 
mander en  outre  une  indem- 
nité pour  les  excavations  pra- 
tiquées sur  le  sol.  Elles  sont 
la  conséquence  nécessaire  de 
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Carrières  (suite)  : 
l'exploitation.  —  Irrégularité 
de  l'exploitation.  —  Parcelles 
laissées  inexploitées  entre  les 
plans  d'attaque  :  indemnité 
due  de  ce  chef.  —  Travaux 
d'assainissement.  —  L'entre- 
tien des  travaux  d'assainisse- 
ment d'une  carrière,  exécutés 
par  l'occupant,  est,  à  dater  de 
la  remise  des  terrains  au  pro- 
priétaire, à  la  charge  de  ce 
dernier,  qui  ne  peut  réclamer 
de  ce  chef  aucune  indemnité. 

—  Dt'limitation.  —  Bornes  de 
la  propriété  disparues  par  suite 
de  l'exploitation  de  la  car- 
rière :  indemnité  allouée  pour 
travaux  de  délimitation.  — 
Enlèvement  des  terres  arables. 

—  Le  retroussement  des  terres 
arables  ne  donne  pas  lieu  à 
une  indemnité  spéciale  :  il 
n'est  qu'une  conséquence  né- 
cessaire de  l'exploitation.  — 
Mais  le  fait  d'avoir  employé 
ces  terres,  au  lieu  de  les  re- 
mettre au  propriétaire,  cons- 
titue un  dommage  indépen- 
dant de  l'exploitation.  —  Fin 
de  l'occupation.  —  Indemnité 
due  seulement  Jusqu'au  jour 
où,  les  terrains  ayant  été  remis 
au  propriétaire,  il  a  été  pro- 
cédé ÙL  la  constatation  de  l'état 
des  lieux  :  le  propriétaire, 
pouvait  alors  les  reprendre 
sans  compromettre  ses  droits. 

—  Frais  d'experlise  et  de  tierce 
expertise  mis  en  entier  à  la 
charge  du  défendeur  con- 
damné, alors  qu'il  n'avait  fait 
aucune  offre.  —  Nature  des 
terrains.  —  Vignes,  sur  terrains 
occupés,  mais  non  fouillés, 
arrachées  par  le  propriétaire 
lui-même  après  le  commence- 


ment de  l'occupation  :  indem- 
nité due  pour  occupation  de 
vignobles  et  non  de  terres  la- 
bourables. —  Destruction  d'un 
chemin  frappé  d'une  servitude 
de  passage.  Pas  d'indemnité  : 
l'occupant,  appelé  en  garantie 
par  le  propriétaire  a  été  con- 
damné par  le  tribunal  au  réta- 
blissement du  chemin  {C.drEt.)y 
V,  164. 

—  Voir  Occupations  temporaires. 
CASANOVA,  II,  847. 
CASANOVA     (Demoiselle),    VII, 

153. 
CASSAIGNE,  m,  1158. 
CASSIEN-BERNARD,  111,261. 
GASSOTTE  (Héritiei-s)  et  Vri.nX, 

m. 

CASTAGNE    et  Charbonnais,    I, 

1118. 
CASTAING,  II,  391. 
CASTAINGet  Grumbt,  Ili,  428. 
Castblsarrasin  (Ville  de),  iV,  761. 
GASTILLE.Vl,  4iâ.  ' 
CATHALOT,  II,  925. 
Gaudkbec-lès-Elbbuf   (Commune 

de),  IV,  662. 
CAULET,  VI,  718. 
CAUMONT  DE  LA  FORGE,  VIII, 

905. 
CAURO,  II,  550. 
CAUSSE,  III,  594. 
Cauterbts  (Société  des  eaux  de) 

IV,  49. 

—  (Ville  de),  II,  394  ;  IV,  49. 
CAUVIN,  VIII,  600. 
CAUVIN-YVOSE,  IV,  241. 
GAVAILH£S,  X,  946. 
CATRON,    Po.NTiK   et  Gklis,   IX, 

952. 
Cazaux-Villegomtal     (Commune 

de),  II,  1213. 
Cazedarnes    (Commune   de),  IV, 

GAZENEUVE,  IX,  534. 

Cazères  (Commune  de),  111,12^7. 
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Celle-Condé  (Commune  de  la^l, 
III,  290. 

CENSIER  et  Nancel  et  dame  Y^« 
Na.ncel,  V,  428. 

Certificat.  —  Envoi  d'un  nou- 
veau modèle  de  certificat  de 
réimputation.  (Cire),  Vil,  239. 

CERVEAU  et  Palharey,  I,  848. 

CERVEAU  et  dame  Palharey,  Y, 
549. 

CÉSART,  Kléh^  et  Sabatier,  III, 
793. 

Cessation  des   travaux.   —  De- 
mande de  résiliation  et  d'in- 
demnité. —  Déchéance  quin- 
quennale.    —     Cahier     des 
clauses  et  conditions  générales 
du  25  août  1833.  —  (Sieur  Tré- 
âiUe  contre    ville  d^ Angers    et 
VEtat.)   —  Art.  32.  —  Récla- 
mation  présentée   en   dehors 
du  délai  fixé  par  l'article  32  du 
cahier  des  clauses   et  condi- 
tions généralesdu  25  août  1833:  I 
non-recevabilité    :   l'entrepre- 
neur n'a  fait  dans  le  délai  que 
des  réserves  générales  et  sans 
précision.  —  Art.  36,  —  Cessa- 
tion des  travaux.  —  Lorsqu'une 
entreprise,  faite  pourle  compte 
de  l'Etat,  a  été,  en  cours  d'exé- 
cution, indéfiniment  suspen- 
due par  décision  ministérielle, 
en  vertu  de  l'article  36  du  ca- 
hier des  clauses  et  conditions 
générales    du   25   août   1833, 
l'entrepreneur  n'est  pas  fondé 
à  demander,  de  ce  chef,  la  ré- 
siliation  de  son    marché.    — 
Art.   40.    —  Indemnité,    pour 
ajournement  indéfini  des  tra- 
vaux,  fixée  au  cinquantième 
du  prix  des  travaux  restant  à 
exécuter.  —   Pour  rechercher 
si  les  travaux  ajournés  dépas- 
sent   le   sixième   des  travaux 
adjugés  et  fixer  l'indemnité,  il 


y  a  lieu  de  considérer  comme 
effectués  pour  le  compte  de 
l'Etat  des  travaux  compris 
dans  le  marché  avec  l'Etat, 
bien  qu'ils  aient  été  ultérieure- 
ment exécutés  pour  le  compte 
d'une  ville  avec  le  concours 
financier  de  l'Etat.  —  Dé- 
chéance quinquennale  oppo- 
sée par  l'Etat.  Rejet  :  quelques 
joure  après  la  présentation  du 
décompte,  l'entrepreneur  a 
adressé  une  réclamation  au 
préfet  et  introduit  une  instance 
devant  le  conseil  de  préfec- 
ture. (C.  d'Ef.),  III,  1117. 

Ceton  (Commune  de),  VI,  243. 

Cette  (Ville  de),  I,  536;  III,  1101. 

CHABANON  et  Combes,  VI,  710. 

CHABASSUS  et  Pages,  IX,  30. 

CHA60T,  Guerrier  de  Dumast,  II, 
1050. 

CHAILLAN,  III,  925. 

CHALAND,  V,  60. 

CHAMALLT,  III,  612. 

Chahbon  (Commune  du),  II,  143. 

CHAMBON  (Veuve),  II,  1067. 

Cuambon-Feugerolle  (Commune 
de),  II,  1143. 

Champa GNOLE  (Commuue  de),  I, 
1085. 

CHAMPALOUX,  III,  14o. 

Champs  de  tir  (Cire),  V,  568. 

CHAMSON,  Lazerne  de  Lon  et 
Boher,  VI,  295. 

CHANAT-DUPLAT  (Epoux),  II, 
914. 

CuANONAT  (Commune  de),  III,  389. 

Chanu  (Fabrique  de),  IV,  80. 

CHANZT,  V,  836. 

CHAPAL,  VI,  291. 

Chapelle-Réauville  (Commuue 
de),  1,  419. 

CHAPELOU,  II,  1131. 

CHAPHEAU,  IV,  295. 

Chapois  (Commune  de),  II,  934; 
III,  727. 
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GHARBERO   (Consorts),  IV,  669. 
GHARBONNAIS  et  CASTAGNé,   I, 

1118. 
CHARBUT,  X,  707. 
GHAREAU,  II,  226. 
Charensat  (Commune  de),  1,995. 
Charente  (Département  de   la), 

II,  1043. 
GHARLES,  ni,  990. 
Charost  (Commune  de),.X,  295. 
GHARRETRON    et   Santrot,  IX, 

283. 
CHARRIER,  IV,  70;  V,857. 
GHARTON,  V,  418. 
GHARVIN,  1,  498. 
GHASSAT  père  et  fils,  11,1136. 
Chasse  (Interdiction  de  la).  Voir 

I,  44.  Pêche  fluviale. 
GHASSEIN6,  11,713. 
GHASTENET,  IX,  59. 
GHATAIN,  IV,  235. 
Château-Bernard  (Commune  de), 

IV,  74. 
GHATEÀUBRIANT  (Dame  veuve 

de),  m,  307. 
Chateau-Chinon  (Hospice  de),  II, 

926. 
Chateauroux  (Maire  de),  V,  315. 
Chateauroux  (Ville  de),  IV,  35. 
Chatrllain,  I,  1119. 
Chatillon-en-Bazois    (Commune 

de),  II,  713. 
GHATROUSSE,  VII,230. 
Chauffage    des    trains,    I,    665, 

(Cir.). 
GHAUFFRAY,  VU,  322. 
GHAUMEIL,  III,  80V;  V,  52. 
GHAUMONT,  111,692. 
GHAUMONT,  aine,  I,  657. 
Chaumont  (Ville  de),  lll,  130. 
GHAUMONT  et   Faure,  II,  1223; 

X,  301. 
Chausséks   urbaines,   V.  I,  1089. 

Décompte. 
GHAUSSE6R0S,  IX,  232. 
GHAVA6NAG  (Comte  de),  H,  940. 
CHAVEL,  V,  131. 


GHEDAILLE  et  Guillaume,  II,  81. 

GHEDRU  et  Croquelin,  II,  493. 

Chkuin  communal.  Voir  Action 
possessoire. 

—  d'exploitiition.  —  Riverain. 
—  Usage.  —  (Sieurs  Prappier 
et  Félène,)  —  Le  proprié- 
taire d'une  cai'rière  à  la- 
quelle aboutit  un  chemin  est 
riverain  et,  dès  lors,  intéressé 
à  Tusage  dudit  chemin.  En 
conséquence,  il  est  légalement 
présumé  avoir  un  droit  d'u- 
sage. (Loi  du  20  août  1881, 
Art.  33.)  (C.  de  Cass,),  IV,  86. 

Chemins  de  fer  : 

§  I.  —  CHEMINS  DE  FER. 
DUNTÉRÊT  GÉNÉRAL 


A.  —   Décisio.ns  législatives 
bt  aumisistrativks. 

a.  Classement  dans  le  réseau  «ft»- 
térét  général  de  chemins  de  fer 
cTintérél  local, 

—  (1  )  desCharentes.  —  Rachat.  — 
Sentence  arbitrale.  —  Ministre. 

—  Décision.  —  \Chemins  de  fer 
des  Charentes  {Faillite)],  —  Le 
montant  des  retenues  à  opérer 
pour  la  remise  en  bon  état 
d'entretien  des  lignes  rache- 
tées par  TEtat  ayant  été  ap- 
prouvé sans  réserves  par  les 
parties  contracUntes,  aucune 
retenue  ne  peut  plus  être  opé- 
rée de  ce  chef  à  raison  soit  de 
vices  de  construction  ou  de 
malfa(;ons  qui  se  seraient  ré- 
vélées après  la  remise  par  TEtal 
desdites  lignes  à  la  compagnie 
d'Orléans,  en  exécution  des 
conventions  de  1883  (1^*  esp.): 

—  soit  des  erreurs  de  conte- 
nance dans  les  parcelles  de 
terrains  acquises  par  la  com- 
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pagnie  en  faillite  (2*  esp.).  — 
Mais  le' ministre  est  fondé  à 
opérer  des  retenues  à  raison 
de  terrains  vendus  par  la  com- 
pagnie cédante  postérieure- 
ment à  la  date  à  laquelle  la 
commission  arbitrale  a  arrêté 
la  dépense  de  premier  établis- 
sement des  lignes  rachetées 
par  TEtat  (2«  esp.).  —  Procé- 
dure. —  Demande  rejetée  par 
une  décision  ministérielle  non 
attaquée  dans  la  requête  :  non- 
recevabilité  de  conclusions 
tendant  à  ce  qu'il  soit  statué 
sur  ladite  demande  (2*  esp.). 
(C.  d'Et.),  II,  576. 

-  (2)  de  Clermontà  Tulle.  —  Ra- 
chat par  TEtat.  —  Convention 
du  16  avril  1877.  —  (Compagnie 
du  chemin  de  fer  de  Clermont 
à  Tulle.)  —  Règlement  des 
comptes.  —  Prix  des  travaux 
d'infrastructure  complètement 
achevés,  fixé  définitivement 
par  des  arbitres;  non-lieu  à 
revision.  —  Modifications  de 
tracé  exécutées  par  la  com- 
pagnie, conformément  '  aux 
prévisions  de  la  convention  ; 
non-lieu  à  indemnité  au  pro- 
fit de  la  compagnie.  —  Re- 
tards dans  l'exécution  impu- 
tables en  partie  à  l'Etat  ;  appré- 
ciation  de    sa   responsabilité. 

—  Eboulements  postérieurs  à 
l'expiration  du  délai  de  garan- 
tie pour  les  terrassements,  et 
non  imputables  à  une  exécu- 
tion défectueuse  des  travaux; 
compagnie  déclarée  non  res- 
ponsable. —  Etat  descriptif  des 
ouvrages  d'art,  plan  cadastral 
et  confection  du  bornage  ;  opé- 
rations à  la  charge  de  l'Etat.  — 
Travaux  de  consolidation,  mai- 
sons de  garde,  passages  à  ni- 

Annales  des  P.  et  Ch.^  7*  série. 


veau  dus  par  la  compagnie  et 
exécutés  par  l'Etat  ;  rembour- 
sement à  celui-ci  du  montant 
des  dépenses.  —  Intérêts  du 
solde  dû  à  la  compagnie  alloués 
du  jour  de  la  réception  de  la 
dernière  section  de  la  ligne 
construite  par  la  compagnie. 
—  Déduction  faite  des  retenues 
opérées  par  l'Etat  pour  travaux 
inexécutés;  régularité. —  Cau- 
tionnement en  rente  retenu  à 
tort  après  l'achèvement  des 
travaux  ;  allocation  à  la  compa- 
gnie d'un  complément  d'inté- 
rêts à  partirde  cet  achèvement. 
(C.  d'Et.),  VI,  789. 

—  (3)  d'intérêt  local.  —  Incorpo- 
ration dans  le  réseau  d'intérêt 
général.  —  Indemnité.  —  Dé- 
cret. —  Recours  pour  excès  de 
pouvoirs.  —  {Département  du 
Jura.)  —  Un  département  n'est 
pas  recevable  à  déférer  au  Con- 
seil d'Etat,  pour  excès  de  pou- 
voirs, le  décret  par  lequel  le 
Gouvernementen  Conseil  d'Etat 
a  rejeté  sa  demande  en  indem- 
nité à  raison  de  l'incorporation 
dans  un  réseau  d'intérêt  géné- 
ral d'un  chemin  de  fer  dépar- 
temental. Le  Gouvernement  a 
statué  dans  la  limite  de  ses 
attributions  (C.  d'Et.),  II,  546. 

—  (4)  d'intérêt  local.  —  Incorpo- 
ration dans  le  réseau  d'intérêt 
général.  —  Indemnité.  —  Dé- 
cret. —  Recours  pour  excès  de 
pouvoirs.  —  (Département  de 
Saône-et'Loire.)  —  Un  départe- 
ment n'est  pas  recevable  à  dé- 
férer au  Conseil  d'Etat  pour 
excès  de  pouvoir  le  décret  par 
lequel  le  Gouvernement  en 
Conseil  d'Etat  a  rejeté  sa  de- 
mande en  indemnité  à  raison 
de    l'incorporation,    dans    un 

—  Lois,  etc.  (Tables).  20 
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Chemins  de  fer  {suite)  : 
réseau  d'intérêt  général,  d'un 
chemin  de  fer  d 'in  té  rôt  dépar- 
temental. —  Le  (jouvernement 
a  statué  dans  la  limite  do  ses 
attributions.  (C.  rf'Ei.),  Il,  687. 

—  (5)  d'intérêt  local.  —  Incorpo- 
ration dans  le  réseau  d'intérêt 
général.  —  (Département  de  la 
Somme  contre  Compagnie  du  che- 
min de  fer  du  Nord.)  —  Lors- 
qu'une voie  ferrée  d'intérêt  lo- 
cal est  distraite  du  domaine 
public  départemental  et  com- 
munal, et  classée  dans  le  do- 
maine public  général,  l'Etat 
est  substitué  aux  droits  et  obli- 
gations du  département  et  de 
la  commune  à  l'égard  du  con- 
cessionnaire. —  En  consé- 
quence, après  l'incorporation, 
le  département  ou  la  commune 
n'a  plus  qualité  pour  poursuivre 
en  justice  l'exécution  des  obli- 
gations imposées  au  nouveau 
concessionnaire  des  lignes 
classées  dans  le  domaine  pu- 
blic général,  et  sa  réclamation 
doit  être  déclarée  non  rece- 
vable.  ^(\  d'Et.),  II,  499. 

—  (6)  d'intérêt  local  converti  en 
chemin  de  fer  d'intérêt  général. 
—  Offres  de  concours;  condi- 
tions. —  [Sieur  de  Vanteaux 
contre  département  de  la  Haute 
Vienne.)  l'n  propriétaire  s'étant 
en4,'agé,  moyennant  certaines 
conditions, qui  ont  été  remplies, 
à  verser  une  somme  pour  con- 
courir à  l'établissement  d'un 
chemin  de  fer,  ne  peut  pas  re- 
fuser de  remplir  son  engage- 
ment à  raison  de  ce  fait  que  la 
ligne  projetée,  comme  ligne 
d'intérêt  local,  a  été  exécutée 
comme  ligne  d'intérêt  général. 
((;.  d'Et.),  III,  624. 


—  (7)  d'Orléans  à  Chdlons.  —  In- 
corporation dans  le  réseau  d'in- 
térêt g '^néral.  —  Indemnité  de 
rachat.  —  [Compagnie du  chemin 
de  fer  d'Orlcam  à  Chnlons.)  — 
Décidé  qu'une  sentence  arbi- 
trale a  réglé  définitivement  et 
sans  appel  les  dépenses  faites 
par  la  compagnie  rachetée  jus- 
qu'au 30  mai  1877;  —  celles 
engagées  à  partir  de  cette  date 
ne  peuvent  entrer  en  compte 
que  si  elles  ont  été  faites  avec 
l'autorisation  du  Ministre  des 
travaux  publics  ;  —  décidé  que 
la  sentence  arbitrale  avait  tenu 
compte  dans  les  frais  d'admi- 
nistration des  dépenses  du  ser- 
vice central  et  de  la  direction. 
[C.  d'Et.),  H,  893. 

b.  Approbation  de  travaux 
et  de  dépenses.  —  Décisions  diverses, 

—  (1)  Avances  pour  construction 
de  lignes  nouvelles.  —  Compa- 
gnie de  l'Est.  —  Convention  du 
3 1  décembre  i  875.  —  Emission 
d'obligations  ;  perte  d'intérêts; 
emploi  de  la  réserve  extra-sta- 
tutaire. —  [Compagnie  des  che- 
mins de  fer  de  l'Est.  )  —  I.a  com- 
pagnie de  l'Est  n'est  pas  fondéeà 
demander  que  l'Etat  lui  tienne 
compte  dans  le  calcul  des  an- 
nuités semestrielles  destinées 
à  lui  rembourser  les  avances 
qu'elle  a  faites,  en  exécution 
de  la  convention  du  31  décem- 
bre 1875,  d'une  somme  repré- 
sentant la  perte  des  intérêts 
sur  les  emprunts  qu'elle  a  con- 
tractés pour  subvenir  à  ces 
avances  depuis  la  date  des 
émissions  d'obligations  jus- 
qu'au jour  des  versements  au 
Trésor,  perte  qu  elle  évalue  à 
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six  mois  d'intérêts.  —  Aux 
termes  de  la  convention,  le 
taux  déQnitif  des  rembourse- 
ments à  faire  par  TEtat  doit 
être  arrêté  d'après  le  taux 
moyen  des  obligations  émises 
pour  faire  face  aux  avances, 
sauf  déduction  de  l'intérêt  cou- 
ru au  jour  de  la  vente  des  titres 
et  de  tous  autres  droits  et  frais 
dont  la  compagnie  justifierait  ; 

—  cette  énumération  est  limi- 
tative et  ne  vise  pas  les  intérêts 
courus,  depuis  la  négociation 
des  titres  jusqu'au  versement 
opéré  au  Trésor.  Au  surplus, 
la  compagnie  est  dans  Ti  m  pos- 
sibilité d'établir  l'importance 
des  fonds  qui  auraien  tété  appro- 
visionnés dans  ses  caisses  et  le 
temps  pendant  lequel  elle  au- 
rait supporté  la  charge  d'inté- 
rêts intercalaires.  La. Compa- 
gnie de  l'Est  n'est  pas  fondée 
à  demander  que  l'Etat  lui 
tienne  compte  dans  le  calcul 
des  annuités  semestrielles  des- 
tinées à  lui  rembourser  ses 
avances  en  exécution  de  la 
convention  du  31  décembre 
1875,  des  frais  afférents  à  l'at- 
tribution de  43.000  obligations 
à  la  réserve  extra- statutaire 
appartenant  à  ses  actionnaires. 

—  Cette  opération  n'a  donné 
Heu  à  aucune  négociation  :  elle 
ne  peut  être  considérée  comme 
une  émission  d'obligations;  en 
conséquence,  il  n'y  a  pas  lieu 
de  comprendre  lesdites  obliga- 
tions dans  le  nombre  de  celles 
qui  doivent  servir  à  fixer  le 
taux  moyen  d'émission  prévu 
à  la  convention.  (C.  (TEt.),  IV, 
119. 

—  (2)  Avances  pour  construction 
de  lignes  nouvelles.  —  Compa- 


gnie du  Midi.  —  Convention  du 
i4  décembre  1875.  —  Emission 
d'obligations.  —  Perte  d'inté- 
rêts. —  {Compagnie  de  cheminsde 
fer  du  Midû) —  La  Compagnie 
du  Midi  n'est  pas  fondée  à  de- 
mander que  l'Etat  lui  tienne 
compte  dans  le  calcul  des  an- 
nuités semestrielles  destinées 
à  lui  rembourser  les  avances 
qu'elle  a  faites,  en  exécution 
de  la  convention  du  14  dé- 
cembre <87o,  d'une  somme  à 
forfait  de  i  p.  100  représentant 
la  perte  des  intérêts  sur  les 
emprunts  qu'elle  a  contractés 
pour  subvenir  à  ces  avances, 
depuis  la  date  des  émissions 
d'obligations  jusqu'au  jour^des 
versements  au  Trésor.  —  Aux 
termes  de  la  convention,  le 
taux  définitif  des  rembourse- 
ments à  faire  par  TEtat  doit 
être  arrêté  d'après  le  taux 
moyen  des  obligations  émises 
pour  faire  face  aux  avances, 
sauf  déduction  de  l'intérêt 
couru  au  jour  de  la  vente  des 
titres,  et  de  tous  autres  droits 
et  frais  dont  la  compagnie  jus- 
tifierait; cette  énumération  est 
limitative  et  ne  vise  pas  les  in- 
térêts courus  depuis  la  négo- 
ciation des  titres,  jusqu'au  ver- 
sement opéré  au  Trésor.  Au 
surplus,  la  compagnie  n'ap- 
porte aucune  justification  du 
forfait  de  1  p.  100  qu'elle  de- 
mande. (C.  d'Et.), Il,  1193. 
—  (3)  Concours  promis  par  une 
commune  pour  l'établissement 
d'uB  passage  établi  sur  une  voie 
ferrée,  à  la  condition  que  l'ou- 
verture de  ce  passage  fût  portée 
de  3  mètres  à  8  mètres;  condi- 
tion remplie;  subvention  due. 
—  (Ministre  des  travaux  publics 
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Chemins  db  fer  (suite)  : 
contre  ville  deCahors)(C,  <rEt.), 
V,  459. 

—  (4)  Convention  avec  une  ville. 

—  Construction  de  gare.  — Pré- 
visions dépa.ssées;  responsabi- 
lité de  la  ville.  —  (  Ville  de  Nice 
contre  Compagnie  Paris-Lyon- 
Méditerranée),  —  Bien  que  non 
approuvée  par  le  conseil  mu- 
nicipal, l'extension  des  tra- 
vaux, —  lorsqu'elle  a  été  ré- 
clamée par  le  maire,  qu'elle  a 
eu  pour  but  de  pourvoir  à  des 
nécessités    qui   se    sont   pro- 

*  duites  en  cours  d'exécution,  et 
que  la  ville  en  a  profité,  — 
doit  entraîner  la  participation 
de  la  ville  à  l'augmentation  des 
dépenses  ainsi  que  les  frais 
généraux  s'y  rapportant.  — 
Arrêté  définitif  sur  certains 
chefs.  —  Recoure.  —  Délai.  — 
Non-recevabilité  d'un  recours 
contre  les  dispositions  défini- 
tives de  cet  arrêté,  présenté 
plus  de  deux  mois  après  la  no- 
tification de  cetar^êlé.(C.rf'B^), 
Vï,  487. 

—  (5)  Conventions  de  1883.  — Eta- 
blissement de  nouvelles  lignes. 

—  Construction  ou  agrandisse- 
ment d'ateliers.  —  Contribu- 
tion de  l'Etat  au  paiement  des 
dépenses.  —  [Ministre  des  tra- 
vaux publics  contre  Compagnie 
de  PariS'Lyon-Méditerranêe  et 
d'Orléans.)  —  L'établissement 
de  nouvelles  lignes  du  troi- 
sième réseau  n'entraîne  pas 
l'obligation  pour  l'Etat  de  con- 
tribuer au  paiement  des  dé- 
penses résultant  des  travaux 
de  construction  de  nouveaux 
ateliers  ou  d'agrandissement 
d'ateliers  existants.  Ces  tra- 
vaux  ne  font  pas  partie  des 


travaux  de  superstructure  à 
effectuer  par  l'Etat  sur  les 
lignes  dont  il  s*agit.  —  (Ministre 
des  travaux  publics  contre  Com- 
pagnie de  Paris- Lyon- Méditer- 
ranée f  l*"*  esp,)  —  Projet  de 
travaux.  —  Arrêtés  ministé- 
riels les  approuvant  et  fixant 
le  mode  d'imputation  des  dé- 
penses. —  Recours.  —  Non- 
recevabilité.  —  Une  compagnie 
de  chemins  de  fer  n'est  pas  re- 
cevable  à  déférer  au  conseil 
d'Etat  des  arrêtés  ministériels 
approuvant  les  projets  de  di- 
vers travaux  à  exécuter  sur  son 
réseau,  en  tant  que  lesdits  ar- 
rêtés ont  fixé  le  mode  d'impu- 
tation aux  comptes  de  la  com- 
pagnie des  dépenses  résultant 
de  ces  travaux.  C'est  seulement 
lors  de  la  vérification  des 
comptes  de  chaque  exercice  et 
lorsque  ceux-ci  auront  été  ar- 
rêtés par  le  ministre  qu'il  ap- 
partiendra à  la  compagnie  de 
formuler  ses  prétentions.  — 
(Compagnie  d'Orléans^  2«  esp.) 
(C,  d'Et,),  VI,  775. 
—  (6) Fournitures  (Marché  de).  — 
Traverses.  —  Rétrocession  du 
marché  à  la  Compagnie  de  l'Est 
à  la  suite  de  la  cession  faite 
par  l'Etat  à  ladite  compagnie 
des  lignes  en  construction.  — * 
Transport  des  traverses  plus 
onéreux.  —  (Sieiir  Himmels- 
bach.)  —  Décidé,  par  interpré- 
tation du  contrat  de  rétroces- 
sion du  marché  qui  avait 
garanti  au  fournisseur  un  cer- 
tain prix  pour  des  traverses, 
objets  du  marché,  que  l'Etat 
n'était  point  responsable,  en- 
vers ledit  fournisseur,  de  l'aug- 
mentation du  prix  de  transport 
des   traverses  aux  différentes 
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gares;  les  frais  de  transport 
exigés  par  la  compagnie  sont 
indépendants  des  prix  stipulés. 
(C.  (TEL),  III,  49. 

-  (7)  Ministre.  —  Caractère  de  la 
décision.  —  Recours  non  re- 
cevable.  —  [Compagnie  des  che- 
mins de  fer  de  Paris-Lyon-Mé- 
diterranée  (ligne  de  Lyon  à 
Sathonay)],  —  La  décision  par 
laquelle  le  Ministre  des  travaux 
piiblics,  approuvant  un  projet 
de  travaux  à  effectuer  sur  une 
ligne  de  chemin  de  fer,  met  à 
la  charge  de  la  compagnie  con- 
cessionnaire, la  construction 
des  ouvrages  d'art  pour  deux 
voies,  n^est  pas  susceptible 
d'être  déférée  directement  au 
Conseil  d'Etat  par  la  voie  cou- 
tentieuse,  par  le  motif  qu'elle 
serait  contraire  aux  conven- 
tions passées  avec  TEtat.  —  II 
appartient  au  conseil  de  pré- 
fecture de  statuer  sur  l'inter- 
prétation de  ces  conventions. 
(C.  (fEf.),  III,  275. 

-  (8)  OfTre  de  concours.  —  Condi- 
tions. —  Intérêts.  —  (Commune 
de  Lencloitre.)  —  Lorsqu'une 
commune  s'est  engagée  à  payer 
à  l'Etat  pour  la  construction 
d'une  ligne  de  chemin  de  fer 
une  subvention  fixe  et  le  prix 
des  terrains  nécessaires  à  la 
constiiiction  de  la  voie  ferrée 
sur  son  territoire,  ne  peut  pas 
se  soustraire  à  l'exécution  de 
ses  engagements  par  le  seul 
motif  que  la  construction  de  la 
ligne  ne  lui  a  pas  procuré  les 
avantages  en  vue  desquels  elle 
avait  stipulé  et  que  le  prix  des 
terrains  acquis  à  l'amiable  est 
supérieur  à  celui  qui  aurait  été 
payé  en  cas  d'expropriation.  — 
Alors  surtout  que  les  disposi- 


tions adoptées  pour  la  cons- 
truction de  la  voie  et  de  la 
gare  dans  cette  commune, 
sont  les  mêmes  que  celles  qui 
ont  été  admises  pour  les  sta- 
tions de  la  même  importance 
et  que  le  prix  des  terrains  ac- 
quis de  gré  à  gré  n'est  pas  exa- 
géré, étant  donnée  la  valeur  du 
sol  dans  la  région.  —  Intérêts  : 
L'Ëtatayantachetédirectement 
les  terrains  nécessaires  à  l'éta- 
blissement de  la  gare  et  de  la 
voie,  n'est  pas  fondé  à  soutenir 
qu'il  a  agi  en  qualité  de  man- 
dataire de  la  commune,  et  qu'il 
a  droit  par  suite  aux  intérêts  à 
dater  du  jour  des  avances  faites 
par  lui.  (6^d'£^),  III,  9^5. 

—  (9)  OfTre  de  concours  à  la  condi- 
tion que  la  gare  sérail  établie  à 
un  point  avantageux  pour  la 
commune;  emplacement  ac- 
cepté lors  de  l'enquête  et  rem- 
plissant le  but  que  s'était  pro- 
posé le  conseil  municipal; 
subvention  due.  —  (Commune 
de  Chessy.)  (C.  (VEt.\m,  929. 

—  (10)  Offre  de  concours  sous  la 
condition  de  l'établissement 
d'une  gare  à  proximité  de  la 
ville  ;  condition  réalisée  ;  sub- 
vention due.  —  [Compagnie  des 
chemins  de  fer  de  Paris- Lyon- 
Méditerranée  contre  commune 
de  Saint- Laurcnt-d'Aig onze. )(C, 
d'Et.),  III,  1242. 

—  (11)  Offre  de  concours. —  Condi- 
tions. —  (Commune  de  Buxy.)  — 
Décidé  que  la  commune  n'est 
pas  fondée  à  refuser  le  paye- 
ment de  la  subvention  promise 
par  elle  sous  diverses  condi- 
tions, en  alléguant  que  la  dis- 
tance prévue  entre  la  gare  des 
voyageurs  et  celle  des  mar- 
chandises a  été  augmentée  de 
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Chemins  de  fer  (suite)  : 
30  mètres,  alors  que  tous  les 
autres  changements  réclamés 
par  la  commune,  et  en  vue 
desquels  a  été  promise  la  sub- 
vention, ont  été  apportés  au 
projet  primitif.  (C.  iVEt,),  IV, 
32.' 

—  (42)  Offres  de  concours  accep- 
tées par  l'Etat.  —  Chemin  de  fer 
de  Paris  à  Cherbourg.  —  Condi- 
tions remplies  :  embranche- 
ment construit. —  {Ministre  des 
travaux  publics  contre  ville  de 
Caen.)  —  Prescription  trente- 
naire.  —  La  prescription  des 
annuités  promises  par  une 
ville  n'est  pas  interrompue  par 
une  délibération  dans  laquelle 
le  conseil  municipal  a  dénié 
formellement  l'existence  de 
toute  obligation.  —  (Ministre  des 
travaux  publics.)  —  Une  déli- 
bération aux  termes  de  laquelle 
le  conseil  municipal  reconnaît 
la  promesse  de  subvention  faite 
par  lui  pour  la  construction 
d'une  ligne  de  chemin  de  fer, 
mais  objecte  que  les  conditions 
mises  à  cet  engagement  n'ont 
pas  été  remplies,  n'interrompt 
pas  la  prescription  quand  bien 
même  il  serait  décidé  plus  tard 
que  les  conditions  ont  été  exé- 
cutées. —  (Ville  d'Kvreux.)  — 
Point  de  départ  de  la  prescrip- 
tion :  offre  ferme  et  non  par 
annuités.  —  Lorsqu'un  conseil 
municipal  a  émis  le  vœu  de 
fractionner  sa  subvention  en 
annuités  sous  certaines  condi- 
tions qui  ne  sont  pas  réalisées, 
doit-on  considérer  l'engage- 
ment de  la  ville  comme  pur 
et  simple  ou  comme  étant  à 
terme?  —  Hés.  dans  le  pre- 
mier sens.  Ëo  conséquence,  la 


prescription  de  la  subvention 
due  par  la  ville  a  commencé  à 
courir  du  jour  de  la  mise  en 
exploitation  de  la  ligne  du  che- 
min de  fer.  (  Ville  cTEvreux.)  (C. 
d'Et.),  V,  20. 

—  (13)  Offre.de  concours.  —  Com- 
pétence. —  (Compagnie  de  Lyon 
contre  commune  de   Marsillar- 
gués.)  —  Compétence.  —  Le 
conseil  de  préfecture  est  com- 
pétent pour  connaître  des  en- 
gagements pris  par  une  com- 
mune en  vue  de  la  construction 
d'une  voie  ferrée  et  pour  ap- 
précier si  les  conditions  aux- 
quelles ces   engagements  ont 
été  subordonnés  ont  été  rem- 
plies. —  Procédure.  — Contra- 
diction dans  un  arrêté.  —  Con- 
seil de  préfecture  ayant,  tout 
en   se  déclarant  incompétent 
pour    connaître    des    engage- 
ments pris  par  une  commune, 
apprécié  l'existence  et  la  por- 
tée de  ces  engagements  et  re- 
jeté  une   demande   de    pay**- 
mentd'une  subvention  promise 
par  la  commune.  Annulation 
de  l'arrêté.  —  Subvention  vo- 
tée  par  le  conseil  municipal 
d'une  commune  en  vue  de  la 
construction    d'une    ligne  la 
mettant    en      communication 
avec  des   villes   déterminées; 
résultat  obtenu  :    subvention 
due  en  conséquence,  bien  que, 
par  des  modifications  appor- 
tées au  projet  sur  le  vu  duquel 
la  subvention  a  été  votée,  la 
voie  feri*ée  se  trouve  en  cer- 
tains   points  confondue  avec 
une  autre   ligne    et  que  des 
transbordements   et  des  cor- 
respondances  soient  imposés 
aux  voyageurs.  [C.  £rBf.;,V,  32. 

—  (14)  Ilécepliou  délinilive  fixée 
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—  (n)  Subventions.  —  Départe- 
ment. —  (Déparlement  lie  la 
Haute-Vienne.)  —  Subventions 
promises  parun  conseil  générai 
en  vue  de  concourir  à  la  cons- 
truction de  chemins  de  fer  dans 
un  département,  dues  par  celui- 
ci,  alors  même  quel'Etat,  usant 
du  droit  qui  lui  appartient, 
auntit  concédé  lesdites  lignes 
à  une  compagnie  :  le  conseil 
général  n'a  pas  subordonné  le 
payement  de  ses  subventions 
il  l'exploitation  dii'ecle  par 
l'Ëtat.  —  Lorsqu'un  conseil 
géniTal  a  pi'omis  de  faire  face, 
jusqu'à  concurrence  de  moitié, 
à  la  dépense  d'acquisition  des 
terrains  nécessaires  à  l'établis- 
sement d'une  ligne,  il  ne  peut 
pas  se  refuser  à  payer  cette 
moitié  au-delà  des  évaluations 
fournies  au  conseil  général 
par  l'ingénieur  en  chef  (C. 
<fEt),  IV,  653. 

—  (tS)  Subventions  el  offres  de 
concours  sous  conditions  non 
remplies. — (Ministre  des  travaux 
publies  contre  commune  de  Cait- 
debec-les-Elbeuf.) —  Décidé  que 
la  subvention  promise  par  une 
commune  en  vue  de  l'établis- 
sement d'un  pont  supérieur 
projeti^  pour  traverser  le  che- 
min de  fer,  n'était  pas  due,  par 
le  motif  que  ledit  pont  ayant 
été  construit  à  50  mètres  de 
distance  de  l'endroit  fixé  —  el 
sur  le  territoire  d'une  autre 
commune,  la  commune  n'avait 
retiré  aucun  des  avantages  sur 
lesquels  elle  avait  compté  en 
souscrivant  .ion  engagement 
(C.d'Et.),  !V,662. 

—  flO)  Subvention  volée  en  vue  de 
l'exécution  d'un  projet  aban- 
donné pendant  plusieurs  an- 
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Chemins  dr  fer  (suite)  : 
nées;  nouvelle  subvention  plus 
élevée  votée  ultérieurement 
pour  Texécution  d'une  autre 
ligne  plus  avantageuse  à  la 
commune  :  seconde  subvention 
seule  due. — Commune. — {Com- 
pagnie de  Paris*  Lyon-Méditerra- 
née contre  commune  d^Aimar- 
gues)  (C.  d'Et.),  IV,  818. 

—  (20)  Subventions  et  offres  de 
concours.  —  Commune.  —  Con- 
seil municipal.  —  Délibération. 

—  Approbation.  —  (Ville  de 
Fougères.)  —  Bien  que  la  déli- 
bération par  laquelle  un  con- 
seil municipal  a  offert  une  sub- 
vention à  TEtat,  en  vue  de  la 
construction  d'un  chemin  de 
fer,  n'ait  pas  été  expressément 
approuvée,  la  commune  ne 
saurait  se  soustraire  au  paye- 
ment si  rengagement  a  été 
maintenu  dans  une  seconde 
délibération  prise  sur  la  de- 
mande du  préfet  pour  assurer 
l'exécution  de  la  première  et 
alors  qu'en  fait  les  conditions, 
spécifiées  dans  la  promesse, 
ont  été  remplies.  (C.  d'Et.),  V, 
728. 

—  (21)  Subvention  kilométrique 
promise  par  un  département, 
condamnation  du  département 
à  payer  cette  subvention  d'après 
le  nombre  de  kilomètres  exé- 
cutés, et  non  d'après  celui  pré- 
vu au  projet.  —  Construction. 

—  Rejet  d'objections  tirées  de 
ce  que  l'Etat  aurait  accepté  un 
chiffre  forfaitaire.  —  (Départe- 
ment de  VOrne)  {C,  d'Et.),  IX,  751 . 

—  (22)  Travaux  supplémentaires 
de  premier  établissement.  — 
Ministre  :  caractère  de  décision  ; 
recours  contentieux. — [Compa- 
gnie des  chemins  de  fer  de  Paris- 


Lyon-Méditerranée  (Gare  de  Ge- 
nève)]. —  La  décision  par 
laquelle  le  Ministre  des  tra- 
vaux publics  refuse  d'approu- 
ver deux  projets  de  travaux 
complémentaires  ne  constitue 
pas  une  décision  de  nature  à 
être  déférée  directement  au 
Conseil  d'Etat  par  la  voie  con- 
tentieuse  (C.  rf'Ef.),  11,468. 

c.  Modification  de  tracés ^  proUm- 
gement  des  délais,  prise  de  posses- 
sion de  terrains,  expropriations, 
rachat,  autorisations  diverses,  etc. 

—  (1)  Concession.  —  Interpréta- 
tion.—Compétence. —  (Compa- 
gnie  de-  Lyon,)  —  La  décision 
par  laquelle  le  Ministre  des 
travaux  publics  règle  —  la  part 
contributive  de  l'Etat  dans  les 
dépenses  d'acquisition  du  ter- 
rain d'une  ligne  concédée 
(1"*  esp.,  Compagnie  de  Lyon) 
—  ou  le  partage  du  produit  de 
l'échange  de  terrains  acquis 
pour  l'établissement  d'une 
ligne  concédée  en  exécution  de 
la  convention  du  26  mai  1883* 
n'est  pas  susceptible  d'être  dé- 
férée directement  au  Conseil 
d'Etat  par  la  voie  conten- 
tieuse.  —  La  contestation  ne 
portant  pas  sur  le  règlement 
d'un  compte  de  premier  éta- 
blissement, de  garantie  d'inté- 
rêts ou  de  partage  de  béné- 
fices, de  la  ligne,  mais  sur  le 
sens  et  la  portée  d'un  contrat 
passé  avec  l'Etat  :  le  conseil  de 
préfecture  est  compétent.  (C. 
d'Et.),  V,  820. 

—  (2)  Construction  d'une  seconde 
voie.  —  Ligne  de  Lyon- 
Saint- Clair  à  Sathonay.  —  In- 
terprétation du  cahier  des 
charges  du  H  avril  1857  et  des 
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conventions  du  29  mai  1883.  — 
{Compagnie  Paris-Lyon-méditer' 
raïïiée)  —  Décidé  par  application 
de  son  cahier  des  charges  du 
Il  avril  1857  et  de  la  conven- 
tion du  26  mai  1883,  que  la 
compagnie  Paris-Lyon-Médi- 
terranée était  tenue  d'exécuter 
à  ses  frais,  pour  deux  voies,  les 
ouvrages  d'art  de  la  ligne  de 
Lyon-Saint-Clair  à  Sathonay. 
—  Mais  les  terrassements  de 
cette  seconde  voie  devant  être 
exécutés  dans  des  conditions 
autres  que  celles  prescrites  au 
cahier  des  charges  de  la  Com- 
pagnie Paris-Lyon-Méditerra- 
née du  11  avril  1857,  les  frais 
de  ces  ouvrages  doivent  être 
supportés  par  TEtat.  (C.  d'EL), 
IX,  520. 

—  (3)  Dommages.  —  Chemin  de 
fer.  —  Servitude  d'utilité  pu- 
blique. —  (Dame  veuve  Caillant 
contre  Compagnie  de  Lyon,)  — 
Dommage  causé  par  Tabatage 
en  mauvaise  saison  d'arbres 
forestiers  situés  dans  la  zone 
de  protection  de  la  voie  ferrée 
conformément  à  l'article  10  de 
la  toi  du  15  juillet  1845  :  in- 
demnité allouée  comprenant 
la  moins- value  des  arbres  et  le 
trouble  de  jouissance. (C.rf'£L), 
IV,  654. 

—  (4)  Embranchement  particu- 
lier. —  Caractères  constitutifs. 
— {Compagnie  des  chemins  de  fer 
du  Nord  et  ^eur  Durif.)  —  Cons- 
titue un  embranchement  parti- 
culier, qui  est  soumis  à  une 
taxe,  dans  les  termes  de  l'or- 
ticle  62  du  cahier  des  compa- 
gnies de  chemins  de  fer,  une 
voie  secondaire,  qui,  raccor- 
dée &  la  voie  principale,  est 
exclusivement  affectée  à  l'usage 


I. 


d'un  particulier,  aux  frais  du- 
quel elle  a  été  construite  avec 
l'autorisation  de  l'Administra- 
tion. —  Il  en  est  ainsi,  alors 
même  qu'elle  aurait  une  lon- 
gueur de  moins  d'un  kilomètre, 
qu'elle  serait  située  sur  les  ter- 
rains de  la  compagnie,  et 
qu'elle  n'aboutirait  pas  à  l'éta- 
blissement même  dont  elle  est 
destinée  à  desservir  l'exploita- 
tion. (C.  de  cass.),  X,  712. 

-  (5)  Pose  d'une  seconde  voie 
supprimée  provisoirement  ;  tra- 
vaux exécutés  par  une  compa- 
gnie de  tramway  pour  la  tra- 
versée de  la  voie,  laissés  à  sa 
charge.  —  {Compagnie  de  Lyon,) 

-  Décidé  que,  la  Compagnie  de 
Lyon  ayant  dû  établir  une  se- 
conde voie  qu'elle  avait  été  au- 
torisée à  supprimer  provisoire- 
ment, une  compagnie  de  tram- 
way qui  traversait  la  voie  ferrée 
devait  supporter  les  dépenses 
des  travaux  nécessaires  pour  la 
traversée  de  la  deuxième  voie, 
comme  elle  avait  supporté  ceux 
nécessaires  à  la  traversée  de  la 
première  voie,  seule  subsistante 
lorsde  la  concession.  (C.  d'Et.), 
VII,  49. 

-  (6)  Loi  du  15  juillet  1845.  — 
{Sieur  Weidknecht  et  autres,) 
Servitudes  d'utilité  publique.  — 
Construction  élevée  à  une 
distance  moindre  de  deux 
mètres  d'un  mur  de  soutène- 
ment de  la  voie  ferrée  et  con- 
trairement aux  prescriptions 
d'un  arrêt  d'alignement.  Dé- 
molition ordonnée  Régularité 
(Weidknecht,  I"  esp.)  —  Oc- 
cupation illicite  d'un  terrain 
dépendant  de  la  voie  ferrée  et 
formant  talus  du  chemin  d'ac- 
cès d'une  station,  en  vertu  d'un 
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Chemins  dk  fer  (suite)  : 
bail  passé  eatre  Foccupant  et 
la  commuDe  :  condamnation  à 
ia  restitution  du  domaine 
usurpé,  nonobstant  ledit  bail 
qui  ne  pouvait  porter  atteinte 
à  rimprescriptibilité  du  do- 
maine public.  -^  (Ministre  des 
travaux  publics,  2®  esp.)  — 
Lorsque,  par  suite  de  Tappli- 
cation  de  Tarticle  640  du 
Code  d'instruction  criminelle, 
l'amende  est  prescrite,  et  que 
le  délinquant  peut  seulement 
être  condamné  à  la  réparation 
du  dommage  causé,  il  y  a  lieu 
de  le  condamner  aux  frais  du 
procès-verbal.  —  (Ministre  des 
travaux  publics,  2*  esp.)  (C. 
d'Ety).  IV,  4M. 

—  (7)  Zone  de  prohibition.  — 
Aires  de  meules  établies  avant 
la  construction  de  la  ligne.  — 
{Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieur  Bourdais,)  —  On  ne 
peut  pas  supprimer,  sans  in- 
demnité, des  meules  établies, 
dans  la  zone  de  prohibition, 
avant  rétablissement  d'une 
voie-  ferrée,  par  le  motif 
qu'elles  se  renouvellentchaque 
année,  alors  que  les  aires  sur 
lesquelles  elles  sont  placées 
ont  un  caractère  permanent. 
(C.  rf\KL),  IV,  242. 

d.  Exploitation  des  lignes  par  VElal 
et  les  Compagnies. 

—  Affichage  de  la  provenance 
des  retards  des  trains  de  voya- 
geurs dans  les  gares  (Cire), 
VU,  249. 

—  Amélioration  du  service  des 
passages  h  niveau  pour  la  cir- 
culation cycliste.  \^Circ.),  VIII, 
2  M). 

—  Ent|uéte  sur  les  moyens  d'as- 


surer la  sécurité  des  trains, 
notamment  sur  les  lignes  à 
voie  unique.  (Cire),  Vil,  156. 

—  Exploitation.  —  Frais.  —  Tra- 
vaux d'extension  de  la  ligne. 

—  (Compagnie  du  chemin  de  fer 
de  Bône  à  Guelma.)  —  Décidé, 
par  application  de  la  conven- 
tion du  16  octobre  1 876,  que  les 
travaux  d'extension  de  la  ligne 
de  Bône  à  Guelma  ne  devaient 
pas  être  compris  parmi  les 
frais  d'exploitation  fixés  à  for- 
fait, et  que  par  suite  le  Mi- 
nistre des  travaux  publics  ne 
pouvait  mettre  à  la  charge  de 
la  compagnie  les  dépenses 
dont  il  s'agit,  tout  en  refusant 
d'en  tenir  compte  pour  le  cal- 
cul de  la  garantie  d'intérêts 
(C,  d'Et.),  m,  733. 

—  Gares  communes.  (Circ,)y  IV, 
167. 

—  Indication  du  nom  des  gares 
et  stations.  (Cire),  VIII,  248. 

—  Mesures  de  sécurité.  (Ctrc), 
VIII,  245. 

—  Passage  à  niveau.  —  (Ministre 
des  travaux  publics  contre  sieur 
Moulin.)  —  Passage  à  niveau. 

—  Introduction  d'animaux  sur 
la  voie.  —  L'arrêt  du  Conseil 
du  16  décembre  1759,  qui  fait 
défense  de  laisser  répandre 
les  bestiaux  sur  les  bords  des 
grands  chemins  plantés..., 
s'applique  aux  dépendances 
de  la  voie  ferrée.  —  En  consé- 
quence, il  y  a  contravention 
dans  l'introduction  d'un  che- 
val par  un  passage  à  niveau 
régulièrement  ouvert.  —  Con- 
damnation à  l'amende  et  aux 
frais,  (r.d'fir),  1,534. 

—  Primes  des  mécaniciens  et 
enregistreurs  de  vitesse,  {('ire), 
VII,  580. 
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-  Simple  raccordement  et  non 
embranchement.  —  Décision 
ministérielle  approbative  :  pas 
d'excès  de  pouvoirs.  —  (Ville 
de  Boulogne-sur-Mer.)  —  Le 
Ministre  des  travaux  publics  a 
pu,  sans  excès  de  pouvoirs, 
autoriser  une  compagnie  con- 
cessionnaire à  exécuter  un  rac- 
cordement direct  entre  deux 
lignes  ferrées,  alors  que  ce 
travail  était  nécessairement . 
prévu  dans  les  décrets  d'auto- 
risation et  de  concession  des- 
dites lignes.  —  Une  ville  n'est 
pas  recevable  à  déférer  direc- 
tement au  Conseil  d'Etat,  pour 
excès  de  pouvoirs,  une  déci- 
sion ministérielle )  par  le  motif 
qu'elle  porterait  atteinte  aux 
droits  résultant  d'engagements 
pris  envers  elle  par  l'Etat.  — 
Cette  décision  ne  fait  pas  obs- 
tacle à  ce  que  la  ville  fasse 
valoir,  si  elle  s'y  croit  fondée, 
ses  droits  devant  la  juridiction 
compétente.  (C.  rf'Ei.),     ^56. 

-  Trains  ouvriers.  (Cire),  VII, 
4  63,  486. 

e.  Décisions  Judiciaires 
et  conlentieusesj  compélence, 

-  (I)  Accident.  —  Faute.  — 
Responsabilité.  —  {Sieur  Casa- 
nova,) —  De  ce  qu'une  compa- 
gnie de  chemins  de  fer  a  été 
régulièrement  dispensée,  à  ses 
risques  et  périls,  d'établir  des 
barrières  et  gardes-barrières 
en  un  lieu  déterminé,  il  ne 
s^ensuit  pas  qu'elle  ait  été 
affranchie  des  précautions  à 
prendre  pour  prévenir  les 
effets  dommageables  pouvant 
résulter  de  cette  dispense  elle- 
même.  Un  particulier  eût-il  con- 


trevenu aux  lois  sur  la  police 
des  chemins  de  fer,  la  compa- 
gnie concessionnaire  n'en  est 
pas  moins  responsable  du 
dommage  causé  au  contreve- 
nant par  rimprudence  ou  la 
négligence  de  ses  agents.  (C.  de 
Cass],  H,  847. 

-  (2)  Accident.  —  Passage  à 
niveau.  —  Faute.  —  (Sieur 
Denot.)  —  Une  compagnie  de 
chemins  de  fer  n'est  pas  res- 
ponsable des  accidents  qui  se 
produisent  à  un  passage  à  ni- 
veau, lorsqu'elle  est  régulière- 
ment dispensée  d'y  établir  des 
barrières  et  des  gardiens,  alors 
qu'aucune  faute  n'est  relevée 
à  sa  charge  en  dehors  de  l'ab- 
sence de  barrières  et  de  gar- 
diens. (C.  de  Cass.),  Ill,  H67. 

—  (3)  Action  en  justice.  —  Com- 
pagnie défenderesse.  —  Défaut 
faute  de  conclure.  —  Assimi- 
lation à  aveu.  —    Annulation. 

—  Base  légale   (manque  de). 

—  Demande  en  dommages- 
intérêts.  —  Vérification  néces- 
saire. —  Hypothèse  d'acquies- 
cement. —  Erreur  de  droit.  — 
(Sieur  De france,)  —  I.  Doit  être 
annulé,  comme  manquant  de 
base  légale,  le  jugement  qui, 
pour  justifier  une  condamna- 
tion à  des  dommages-intérêts, 
se  borne  à  constater  «  qu'en 
faisant  défaut,  faute  de  con- 
clure, le  défendeur  semble 
reconnaître  le  bien-fondé  de 
la  demande  ».  —  II.  Le  simple 
fait  de  ne  pas  conclure  ou  de 
ne  pas  comparaître  ne  peut 
être  considéré  comme  un  ac- 
quiescement, et  les  conclusions 
du  demandeur  ne  peuvent,  aux 
termes  de  l'article  434  du  Code 
de  procédure  civile,  lui   être 
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GUESIINS   DE    FER   {SUitc)  '. 

adjugées  qu'autant  qu  elles  se 
trouvent  justes  et  vérifiées  (C. 
de  Cass,)y  IX,  553. 

—  (4)  Bagages.  —  Retard.  — 
Réseau  français:  —  Réseau 
étranger.  —  Parcours.  —  In- 
demnité. —Règlementaccepté. 

—  {Epoux  Schulz.) —  La  clause 
des  règlements  d'une  compa- 
gnie étrangère  de  chemins  de 
de  fer  portant  qu'en  cas  de 
retard  dans  la  livraison  des 
bagages,  le  voyageur  n'aura 
jamais  droit  à  une  indemnité 
supérieure  à  tant  par  kilo- 
gramme et  par  jour,  est  appli- 
cable au  voyageur  qui  a  traité 
avec  une  compagnie  française 
pour  un  parcours  devant  se 
continuer  sur  le  réseau  de  la 
compagnie  étrangère,  et  qui  a 
accepté  les  clauses  des  règle- 
ments de  cette  dernière, alors, 
d'ailleurs,  que  le  retard  dans 
la  livraison  des  bagages  est 
imputable  à  la  compagnie 
étrangère  et  résulte  d'un  fait 
qui  s'est  produit  sur  son  réseau. 
(C.  de  Cass,),  V,  286. 

—  (5)  Buvette.  —  Construction 
sur  les  dépendances  du  do- 
maine public.  —  Défaut  d'au- 
torisation. —  {Sieur   Carrière.) 

—  Une  buvette  a  été  construite 
sur  la  dépendance  du  domaine 
public  ferré,  avec  l'autorisa- 
tion et  sous  la  surveillance  de 
la  compagnie  concessionnaire, 
mais  sans  que  celle-ci  ait,  au 
préalable,  obtenu  l'agrément 
de  l'autorité  supérieure;  de- 
puis, la  démolition  n'a  été 
ordonnée  par  aucun  arrêté 
préfectoral;  dans  ces  circons- 
tances, l'exploitant  actuel  de 
cette  buvette,  dûment  autorisé 


par  le  préfet,  ne  peut  être 
condamné,  comme  coupable 
d'une  contravention  de  grande 
voirie,  à  la  démolition  de  sa 
construction.  —  Relaxe.  (C. 
rf'Et.),  II,  151. 
—  (6)  Compétence.  —  Transport 
de  la  dynamite.  —  Excès  de 
pouvoir.  —  (Compagnies  de 
V  Ouest  y  Orléans  j  Est,  Nord, 
Lyon  et  Midi,)  —  Des  compa- 
gnies de  chemins  de  fer  sont 
recevables  à  attaquer  directe- 
ment devant  le  Conseil  d'Etat 
pour  excès  de  pouvoir  un  règle- 
ment ministériel  relatif  au 
transport  de  la  dynamite.  — 
L'examen  de  la  mesure  atta- 
quée ne,  soulève  aucune  ques- 
tion d'interprétation  ou  d'exé- 
cution de  leurs  cahiers  des 
charges,  de  la  compétence,  en 
premier  ressort,  du  conseil  de 
préfecture  (  Compagnie  d'Or- 
léans, !*••  esp.).  —  Le  conseil 
de  préfecture  est,  au  contraire, 
compétent  pour  rechercher  si 
les  prescriptions  du  règlement 
attaqué  sont  contraires  ou  non 
aux  cahiers  des  charges  des 
compagnies  (2*  esp.).  —  Mais 
il  n'appartient  pas  au  conseil 
de  préfecture  d'imposer  des 
précautions  spéciales  pour  le 
transport  des  matières  explo- 
sibles,  que  le  Gouvernement 
aurait  seul  qualité  pour  pres- 
crire, ni,  par  suite,  d'ordonner 
une  expertise  pour  rechercher 
ces  précautions  (2«  esp,),  — 
Les  frais  de  l'expertise  décla- 
rée inutile  parle  (Conseil  d'Etat 
sont  laissés  à  la  charge  de  la 
compagnie  (2*  esp,).  —  Les 
compagnies  ne  sont  pas  rece- 
vables, en  l'absence  de  tout 
Utige,  né  et  actuel,  à  discuter 
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la  limite  des  responsabilités 
pouvant  résulter  pour  elles  dès 
obligations  que  leur  imposent 
leurs  cahiers  des  charges 
quant  au  transport  des  mar- 
chandises (2*  esp.).  —  Le  rè- 
glement attaqué  ne  viole  pas 
Tordonnance  du  15  no- 
vembre 1846  qui  soumet  les 
compagnies  au  transport  des 
matières  explosibles  (2*  esp.). 

—  Il  n'est  pas  non  plus  enta- 
ché d'excès  de  pouvoir,  faute 
d'avoir  été  pris  sans  avis  préa- 
lable des  compagnies,  ainsi 
que  le  prescrit  l'ordonnance  de 
<8iB,  car  cette  formalité  a  été 
remplie  lors  du  règlement  du 
10  janvier  1879,  sur  le  trans- 
port des  dynamites  françaises, 
queTarrétéattaqué  s'est  borné, 
sans  innovation,  à  appliquer 
aux  dynamites  étrangères  dont 
rimportation  était  alors  inter- 
dite par  la  loi  du  8  mars  4875 
{i'^esp.).  {CiVEL),  Vï,  762. 

-  (7)  {Compagnie  Paris -Lyon - 
Méditerranée.)  —  Compétence. 

—  Le  conseil  de  préfecture 
saisi  par  une  compagnie  de 
chemins  de  fer  d'une  demande 
de  paiement  ■  d'un  ouvrage 
dépendant  de  la  voie  ferrée 
ne  peut  pas  se  borner  à  inter- 
prêter la  convention  interve- 
nue entre  la  compagnie  et 
TEtat  et  se  déclarer  incompé- 
tent sur  le  fond  de  la  demande. 

—  Pont  tournant  sur  les  bas- 
sins de  radoub  de  la  Joiiette  ; 
paiement  de  cet  ouvrage.  — 
Décidé  par  interprétation  de 
la  convention  du  26  mai  4883 
que  la  Compagnie  Paris-Lyon- 
Méditerranée  n'avait  pas  droit 
à  l'allocation  d'une  somme 
spéciale  pour  le  paiement  de 


la  constiniction  d'un  pont  tour- 
nant sur  les  bassins  de  radoub 
de  la  Joiiette  à  Marseille,  la 
convention  ayant  fixé  en  bloc 
les  indemnités  dues  à  la  com- 
pagnie pour  la  ligne  de  la 
Joiiette  à  l'Estaque  dont  cet 
ouvrage  fait  partie.  ((?.  d'£/.), 
IX,  950. 

—  (8)  Concession.  —  Interpré- 
tation. —  Compétence.  — 
[Compagnie  d* Orléans.)  —  La 
décision  par  laquelle  le  Mi- 
nistre des  travaux  publics  a 
prescrit  la  remise  à  un  dépar- 
tement d'une  parcelle  de  ter- 
rain fournie  à  une  compagnie 
de  chemins  de  fer,  lors  de  la 
construction  d'une  ligne, n'est 
pas  de  nature  à  être  déférée  di- 
rectement au  Conseil  d'Etat.  — 
La  contestation  porte  sur  l'exé- 
cution et  l'interprétation  d'un 
contrat  avec  l'Etat;  le  conseil 
de  préfecture  est  compétent 
(C.  dEt,),  VIIÏ,  442. 

—  (9)  Conseil  de  préfecture.  — 
Recours.  —  Ministre.  —  Direc- 
teur des  chemins  de  fer.  — 
Recevabilité.  —  [Ministre  des 
travaux  publics  contre  sieur 
Mezon).  —  Le  directeur  des 
chemins  de  fer,  signant  pour 
le  Ministre  des  travaux  publics, 
et  par  autorisation,  n'a  pas 
qualité  pour  former  devant  le 
Conseil  d'Etat  un  recours 
contre  un  arrêté  du  conseil  de 
préfecture,  statuant  en  matière 
de  grande  voirie.  — 11  n'appar- 
tient qu'aux  ministres  d'intro- 
duire au  Conseil  d'Etat  les 
affaires  contentieuses  concer- 
nant leur  département  [C. 
d'Et.),  H,  590. 

—  (10)  Conseil  de  préfecture.  — 
Recours.  —  Ministre.  —  Direc- 
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Chemins  de  fer  (suite)  : 
leur.  —  Recevabilité.  —  (Mi- 
nistre des  travaux  publics  contre 
sieur  Focet.)  —  Le  directeur 
des  chemins  de  fer  signant 
pour  le  Ministre  des  travaux 
publics  et  par  autorisation,  n*a 
pas  qualité  pour  former  devant 
le  Conseil  d'Etat  un  recours 
contre  un  arrêté  du  conseil 
de  préfecture,  statuant  en 
matière  de  grande  voirie.  —  Il 
n'appartient  qu'aux  ministres 
d'introduire  au  Conseil  d'Etat 
les  affaires  contentieuses  con- 
cernant leurs  départements.  — 
La  circonstance  que  le  Ministre 
aurait  signé  le  mémoire  am- 
pliatif  transmis  au  Conseil 
d'Etat  ne  peut  pas  rendre  le 
recours  valable,  si  ce  mémoire 
n'a  été  enregistré  au  secréta- 
riat du  Conseil  qu'après  l'ex- 
piration du  délai  d'appeL  (C. 
d'Et.),  Il,  796. 

—  (11)  Contrat  de  concession  de 
ligne  de  chemin  de  fer.  Diffi- 
cultés relatives  à  son  appli- 
cation. —  Compétence.  — 
[Compagnie  des  chemins  de  fer  de 
Paris- Lyon- Méditerranée  [Pont 
tournant  de  Marseille).]  —  Un 
contrat  de  concession  d'une 
ligne  de  chemin  de  fer  cons- 
tituant un  marché  de  travaux 
publics,  c'est  au  conseil  de 
préfecture  qu'il  appartient  de 
connaître  d'abord  des  contes- 
talions  soulevées  sur  l'applica- 
tion dudit  contrat;  en  consé- 
quence, non -recevabilité  d'un 
recours  formé  directement 
devant  le  Conseil  d'Etal.  {C, 
rf'E^)IlI,3i6. 

—  (i2)  Conventions  de  1863.  — 
Caisse  des  annuités,  —  Conven- 
tion de  1883.  —  Compte  d'ex- 


ploitation. —  Dépenses  justi- 
fiées. —  {Compagnie  de  fEst.]. 
—  En  présence  des  termes  de 
l'article  9  de  la  convention  du 
4  ""mai  1863  qui  prescrit  de  n'ad- 
mettre au  compte  unique  que 
des  dépenses  dûment  justi- 
fiées, le  Ministre  n'est  pas  fondé 
à  prétendre  qu'on  doit  rejeter 
du  compte  les  charges  corres- 
pondant à  la  partie  des  divers 
emprunts  contractés  à  la  suite 
de  la  convention  de  1863  ver- 
sée dans  la  caisse  des  annui- 
tés (cette  caisse  ayant  été,  à 
l'origine,  constituée  pour  faire 
face  à  la  différence  à  prévoir 
entre  l'intérêt  et  l'amortisse- 
ment de  4  fr.  50  0/0  donnés  par 
l'Etat  et  les  sommes  à  servir 
aux  prêteurs).  —  En  mettant 
en  réserve  et  en  faisant  fructi- 
fier cette  portion  des  sommes 
reçues,  la  compagnie  n'a  fait 
qu'user  de  son  droit,  la  con- 
version en  annuités  des  sub- 
ventions en  capital  promises 
en  1863  ayant  eu  un  carac- 
tère forfaitaire.  Il  en  est 
ainsi,  même  depuis  la  conven- 
tion de  1883,  celle-ci  n'ayant 
pas  dérogé  à  la  convention  de 
186  <;  et  le  Ministre  est  d'au- 
tant moins  fondé  à  se  plaindre 
que  tous  les  emprunts  con- 
tractés en  vertu  de  la  conven- 
tion de  1883  ont  été  régulière- 
ment autorisés  et  que  les 
charges  totales  afférentesà  ces 
emprunts  ont  été  admises  aux 
comptes  en  1884  et  1885.  [C. 
dTJ.),  IX,  221. 

-  (13)  Dépôt  de  fourrages  le 
long  de  dépendances  du  che- 
min de  fer.  —  Distance.  — 
[Sieur  Caillaud,),  ~  Lorsqu'un 
dépôt  de  fourrages  est  situé, 
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non  en  bordare  de  la  voie, 
mais  le  long  des  dépendances 
du  chemin  defer  qui  ne  servent 
pas  au  passage  des  machines 
et  que  ce  chemin  de  fer  est  en 
déblai,  la  distance  de  20  mètres 
exigée  par  Tarticle  7  de  la  loi 
du  \o  juillet  1845  doit  ôtre 
mesurée  à  partir  d'une  ligne 
tracée  à  1",50  du  rail  le  plus 
voisin  et  non  à  partir  de  Taréte 
supérieure  du  déblai.  (C. 
d'EL),  III,  40. 

-  (14)  Dettes  de  TEtat.  —  Com- 
pagnies de  chemins  de  fer.  — 
Transports  faits  pendant  la 
guerre  de  1870.  —  Revision 
des  comptes.  —  Motifs  légaux 
de  revision.  —  Compromis.  — 
Transaction.  —  Pouvoire  des 
ministres.  —  (Compagnies  du 
Nord,  de  CEst  et  autres  contre 
Ministre  de  la  guerjre,)  —  Ré- 
vision de  comptes.  —  Règle- 
ment définitif.  —  Lorsqu'un 
ministre, à  la  suite  d'un  accord 
entre  les  parties,  a  signé  un 
arrêté  de  compte  qualifié  défi- 
nitif, il  est  recevable  à  pour- 
suivre le  redressement  des 
comptes  dans  les  cas  prévus 
par  l'article  541  du  Code  de 
procédure  civile.  —  Motifs  de 
la  revision.  —  La  revision  des 
comptes  définitifs  ne  peut  pas 
être  admise,  quand  elle  est 
fondée  :  sur  l'insuffisance  des 
justifications  faites  par  le 
créancier  et  acceptées  par  le 
débiteur  sur  une  erreur  d'ap- 
préciation de  la  part  du  mi- 
nistre touchant  l'étendue  des 
avantages  pouvant  résulter, 
pour  l'Etat,  du  contrat  qui  a 
donné  lieu  à  la  reddition  de 
comptes —  sur  une  fausse  in- 
terprélation  de  ce  contrat.  — 


Erreurs  matérielles,  faux  ou 
doubles  emplois  non    établis. 

—  Pièces  arguées  de  faux. 
Rejet  :  elles  n'ont  pas  été  dé- 
couvertes depuis  les  arrêtés  de 
compte,  elles  ont,  au  contraire, 
figuré  par  les  éléments  du 
compte  et  contiennent  de 
simples  inexactitudes  résul- 
tant de  la  confusion  produite 
par  les  événements  de  guerre. 

—  Compromis.  —  Transaction. 

—  Un  ministre  peut  consen- 
tir au  nom  de  l'Etat  :  un  com- 
promis —  une  transaction.  — 
La  stipulation  d'après  laquelle 
les  questions  ne  pouvant  être 
tranchées  au  moyen  des  con- 
ventions intervenues,  seraient 
résalues  à  l'amiable  entre  les 
représentants  des  parties,  cons- 
titue un  compromis.  —  Elle 
ne  fait  pas  obstacle  à  ce  que 
les  difficultés  contentieuses 
soient  portées  devant  la  juri- 
diction compétente,  ni  à  ce 
que  le  ministre  leur  refuse  son 
approbation.  —  Délai.  —  Pro- 
rogation. —  Un  ministre  peut, 
en  s'appuyant  sur  la  force 
majeure,  accorder,  pour  la 
justification  de  créances  contre 
l'Etat,  une  prorogation  des 
délais  fixés  par  une  convention. 

—  Force  majeure.  —  Dans  les 
marchés  passés  au  nom  de 
l'Etat,  les  ministres  peuvent, 
sans  excéder  leurs  pouvoirs, 
accepter  pour  l'administration 
les  conséquences  des  cas  de 
force  majeure.  —  Obligation 
sans  cause.  —  On  ne  doit  pas 
considérer  comme  telle  l'obli- 
gation contractée  par  un  mi- 
nistre, au  nom  de  l'Etat,  de 
payer  des  transports  justi- 
fiés par   les   seules    écritures 
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Chemins  de  fer  (suite)  : 
tamment  le  produit  des  place- 
ments de  fonds  de  Texploita- 
tion  ;  sont  seuls  exceptés  ceux 
provenant  d'établissements  qui 
ne  servent  pas  directement  à 
l'exploitation  du  chemin  de 
fer.  »  —  En  présence  de  ces 
textes,  le  prix  du  loyer,  alloué 
par  une  compagnie  voisine 
(Bône  à  Guelma)  à  raison -de 
l'usage  dune  gare  commune 
(Kroubs)  doit  entrer  en  ligne 
de  compte  parmi  les  recettes 
brutes  de  la  ligne  de  TËst- 
Algérien.  —  La  redevance  dont 
il  s'agit  ne  saurait  être  consi- 
dérée comme  indépendante  de 
l'entreprise  concédée.  (C.d'£(.), 
I,  1207. 

—  (20)  Garantie  d'intérêts.  -- 
Immeuble  acquis  pour  l'ins- 
tallation d'un  bureau.  — 
Somme  à  inscrire  annuelle- 
ment de  ce  chef  au  compte 
d'exploitation.  —  {Compagnie 
des  chemins  de  fer  de  V Ouest.) 
—  Un  immeuble  ayant  été 
acquis  par  une  compagnie  de 
chemins  de  fer  en  vue  d'y  ins- 
taller un  bureau,  la  somme  à 
porter  annuellement  de  ce 
chef  au  compte  d'exploitation 
ne  doitpasêtre  calculée  d'après 
l'intérêt  moyen  résultant  du 
cours  des  émissions  d'obliga- 
tions faites  pendant  les  années 
où  se  sont  effectuées  les  dé- 
penses d'achat  d'installation 
de  l'immeuble.  —  Il  y  a  lieu 
d'évaluer  la  valeur  locative  de 
l'immeuble  comme  celle  d'une 
propriété  ordinaire  ;  dans  l'es- 
pèce, valeur  locative  calculée 
à  raison  de  5,50  0/0  du  capital 
employé.  —  Il  y  a  lieu,  pour 
la  fixation  de  cette  valeur  loca- 


tive, de  tenir  compte  de  la  dé- 
préciation subie  par  la  partie 
de  l'immeuble  où  un  serrice 
public  n'a  pas  été  installé.  (C. 
rf'£f.),V,  313. 

-    (21)  Garantie  d'intérêts.    — 
Ligne  du  Rhône  au  Mont-Cenis. 
—  Compte   d'exploitation.  — 
(Compagnie  des  chemins  de  fer 
de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Méditer- 
ranée.) —  Des  dépenses  effec- 
tuées pour  la  reconstruction 
d'une   digue  ou  le  prolonge- 
ment   d'un      souterrain      ne 
doivent   pas  être   portées   au 
compte    d'exploitation  ou    au 
compte  de   premier  établisse- 
ment. —  Rés.  dans  ce  dernier 
sens.  -—  Il  y  a  lieu  de  considérer 
comme  frais  généraux  de  Tad- 
ministration  centrale  rentrant 
dans  les  dépenses  d'exploita- 
tiondes  allocations,  indemnités 
de  logement,primes  de  travaux, 
abonnements  à   des  publica- 
tions périodiques,  etc.,  lorsque 
ces  frais  présentent  un  carac- 
tère  suffisant     d'utilité    pour 
l'établissement,    l'exploitation 
et  l'administration  du  chemin 
de  fer.  —  Les  conventions  re- 
latives à  la   classification  des 
dépenses  d'exploitation  n'ont 
pas  d'effet  rétroactif;  en  con- 
séquence,   lorsqu'au  moment 
où  un  accident  s'est  produit, 
une  convention  ne  classait  pas 
parmi  les  dépenses  d'exploita- 
tion   les    indemnités    payées 
aux  victimes,  il  y   a  lieu  de 
continuer    à  exclure   de   ces 
dépenses  toutes  les  indemnités 
dues  à  raison  du  même  acci- 
dent, encore  bien  qu'elles  ne 
seraient  payées  que  postérieu- 
rement à   une  nouvelle  con- 
vention    qui   les     admettrait 
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parmi  les  dépenses  d'exploita- 
tion. (C.d'Et.),V,  431. 

-  (22)  Garantie  d'intérêts.  — 
Redressement  de  compte.  — 
Pouvoirs  du  ministre.  —  {Com- 
pagnie Paris  -  Lyon  -  Méditerra- 
née,) —  Le  ministre  ne  peut 
pas,  en  dehors  des  cas  d'er- 
reurs, omissions,  faux  ou 
double  emploi,  prendre  un 
arrêté  rectifiant  un  règlement 
de  compte  pour  la  garantie 
d'intérêts,  lequel  avait  un  ca- 
ractère définitif  et  avait  été  fait 
sans  réserves.  —  Arrêté  recti- 
ficatif annulé,  (C.  d'Et.),  V,  630. 

-  (23)  Garantie  d'intérêts.  — 
Compagnies  d'Orléans  et  du 
Midi.  —  Durée  de  la  garantie. 
—  {Compagnie  d'Orléans  et  du 
Midi,)  —  Les  conventions,  pas- 
sées en  1 883  entre  l'Etat  et  les 
Compagnies  des  chemins  de 
fer  d'Orléans  et  du  Midi,  ont 
substitué  aux  conventions  an- 
térieures, concernant  la  garan- 
tie d'intérêt  et  le  partage  des  , 
bénéfices,  des  dispositions 
Douvelles  qui  constituent  un 
système  complet  et  ne  renfer- 
ment, en  ce  qui  touche  spécia- 
lement la  garantie  d'intérêts, 
aucune  condition  ayant  pour 
objet  de  limiter  à  une  période 
déterminée  le  fonctionnement 
de  la  garantie,  qui,  dès  lors, 
n^a  pour  limite  que  la  fin  de  la 
concession  (-1  •*  et  2®  espèce).  — 
En  conséquence,  doit  être  an- 
nulée la  décision  du  Ministre 
des  travaux  publics  invitant  les 
Compagnies  du  Midi  et  d'Or- 
léans à  mentionner  sur  leurs 
titres  que  la  garantie  d'intérêts 
prendra  fin  le  31  décem- 
bre 1914  (l'*  et  2*  espèce).  — 
Cette  décision   crée  un  litige 


né  et  actuel.  (C.  d'Et.),  V,  633. 

—  (24)  Gardien  d'un  passage  à 
niveau.  —  Suppression.  —  De- 

*  mande  d'indemnité.  —  {Sieur 
Blanche  contre  Compagnie  du 
chemin  de  fer  de  V Ouest.)  — 
Demande  d'indemnité  à  raison 
de  la  suppression  du  gardien 
d'un  passage  à  niveau  établi 
sur  la  propriété  du  requérant. 
Rejet  :  lors  de  l'établissement 
de  la  ligne,  la  compagnie  ne 
s'est  pas  engagée  envers  le  re- 
quérant à  faire  garder  le  pas- 
sage en  dehors  des  cas  régle- 
mentaires. (C.  d'JS^.),  V,  555. 

—  (25)  Interprétation  des  cahiers 
des  charges  :  compétence.  — 
Transport  de  la  mélinite,  de 
l'émilite  et  de  la  crésylile  ;  obli- 
gation des  compagnies.  —  Li- 
mite de  leur  responsabilité  ; 
absence  de  litige  né  et  actuel; 
non-recevabilité.  —  {Sieur  San- 
terre  des  Boves.)  —  Des  compa- 
gnies de  chemins  de  fer  ne 
sont  pas  recevables  à  attaquer 
directement  devant  le  Conseil 
d'Etat  pour  excès  de  pouvoir 
une  décision  du  Ministre  de  la 
guerre,  qui  a  réglé  les  condi- 
tions de  transport  de  la  méli- 
nite et  des  substances  simi- 
laires et  la  limite  de  responsa- 
bilité de  l'Etat  vis-à-vis  des 
compagnies.  —  !/examen  de 
la  décision  attaquée  soulève 
une  question  d'interprétation 
du  cahier  des  charges  de  la 
compétence,  en  premier  res- 
sort, du  conseil  de  préfecture. 
—  Décidé,  qu'en  présence  des 
dispositions  de  l'ordonnance 
du  15  novembre  1846,  qui 
oblige  les  compagnies  de  che- 
mins de  fer  à  transporter  des 
marchandises  quelconques  i{ui 
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Chemins  de  fer  (suite)  : 
leur  sont  confiées  et  prévoit 
expressément  le  transport  des 
matières  explosibles  en  réser- 
vant les  mesures  spéciales  à 
prescrire,  les  compagnies  ne 
peuvent  refuser  de  transporter 
la  mélinite,  Témilite  et  la 
crésylite,  qui  ne  présentent 
d'ailleurs  pas  des  causes  parti- 
culières de  danger.  —Les  com- 
pagnies ne  sont  pas  recevables, 
en  Tabsence  de  tout  litige  né 
et  actuel,  à  discuter  la  limite 
des  responsabilités  pouvant 
résulter  pour  elle  des  obliga- 
tions que  leur  imposent  leurs 
cahiers  des  charges,  quant  au 
transport  des  marchandises. 
(C.  d'Ef.),IX,263. 

—  (26)  Marché.  —  Superstruc- 
ture. —  Conflit  confirmé.  — 
(Sieurs  Vergnioux  contre  che- 
mins de  fer  de  r Etat.)  —  Le  mar- 
ché de  travaux  de  superstruc- 
ture passé  entre  un  entrepre- 
neur et  l'administration  des 
chemins  de  fer  de  TEtatest  un 
marché  de  travaux  publics  de 
la  compétence  des  conseils  de 
préfecture.  —  L'Administration 
des  chemins  de  fer  de  l'Etat  — 
qu'elle  constitue  un  service 
distinct  ou  un  véritable  établis- 
sement public  (point  non  ré- 
solu) —  ne  peut  être  assimilée 
complètement  à  une  compa- 
gnie concessionnaire  et  n'est 
pas  une  personne  privée.  (T. 
des  conflits)  y  I,  856. 

—  (27)  Ministre.  —  Caractère  de 
décision.  —  Dépêche.  —  Re- 
cours contentieux.  —  (Compa- 
g  nies  des  chemins  de  fer  du  Midi.  ) 
—  La  lettre  par  laquelle  le  Mi- 
nistre des  travaux  publics  fait 
connaître   à   une    compagnie 


concessionnaire  qu'elle  est 
tenue  de  construire  divers 
chemins  latéraux,  dans  la  tra- 
verse d'une  commune,  et  met 
ladite  compagnie  en  demeure 
de  lui  présenter  ses  proposi- 
tions —  ne  constitue  pas  une 
décision  de  nature  à  être  défé- 
rée au  Conseil  d'Etat  pour 
excès  de  pouvoirs.  —  Cette 
lettre  ne  formule  qu'une  pré- 
tention et  elle  ne  fait  pas  obs- 
tacle à  ce  que  la  compagnie 
porte  sa  réclamation  devant  le 
Conseil  d'Etat,  sur  les  contes- 
tations qui  s'élèvent  sur  l'ap- 
plication du  cahier  des  charges. 
(C.  d'Et.},  II,  456. 
—  (28)  Occupation  temporaire 
d'une  carrière  d'argile  appar- 
tenant à  des  fabricants  de  bri- 
ques et  de  produits  cérami- 
ques et  nécessaire  k  leur 
industrie.  —  Dommages  résul- 
tant de  l'exploitation  d*uDe 
autre  carrière.  —  Demande  en 
indemnité.  —  Intérêts.  — Pro- 
cédure. —  (Compagnie  du  Midi 
contre  sieur  Chistau  et  O^.)  — 
Fabricants  de  briques  privés 
de  la  jouissance  d'une  car- 
rière d'argile,  par  suite  de 
l'occupation  temporaire  du 
terrain  et  obligés  de  prendre 
dans  une  autre  carrière  l'argile 
nécessaire  à  leur  industrie. 
Demande  en  indemnité  à  rai- 
son de  la  mauvaise  qualité  de 
divers  bancs  d'argile  de  la 
nouvelle  carrière,  qui  aurait 
entraîné  des  déchets  de  fabri- 
cation, un  grave  préjudice 
commercial  et  l'augmentatioi 
des  dépenses  de  combustible 
Rejet  :  si  les  réclamants 
s'étaient  rendus  exactement 
compte  de   l'état   de    la  car- 
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rière,  ils  auraient  pu  se  dispen- 
ser d'exploiter  les  bancs  d'ar- 
gile de  mauvaise  qualité,  par 
suite,  les  dommages  subis  ne 
sont  pas  la  conséquence  néces- 
saire et  directe  de  l'occupa- 
tion —  et,  d'autre  part,  il  n'est 
pas  établi  que  l'augmentation 
de^  dépenses  de  combustible 
ait  eu  pour  cause  l'emploi  de 
Targile  de  la  nouvelle  car- 
rière. ~  Intérêts  alloués  à 
tort  par  le  conseil  de  préfec- 
ture au  taux  de  6  p.  iOO.  Ré- 
duction au  taux  de  5  p.  100.  — 
Procédure.  —  Le  conseil  de 
préfecture  ayant  statué  confor- 
mément aux  conclusions  d'une 
partie,  cette  partie  n'est  pas 
recevable  à  réclamer  devant  le 
Conseil  d'Etat  la  réformation 
sur  ce  point  de  l'arrêté  atta- 
qué. (C.  (rEL)y  III,  308: 
■  (29)  Occupation  temporaire 
effectuée  en  vue  des  travaux 
pour  lesquels  l'autorisation 
avait  été  accordée  :  compé- 
tence du  conseil  de  préfecture 
pour  statuer  sur  l'indemnit*'; 
due.  — {Compagnie  des  chemins 
de  fer  du  Midi  contre  Gcmc.)  — 
indemnité  allouée  pour  :  pri- 
vation de  jouissance  des  ter- 
rains occupés,  mais  non  fouil- 
lés; perte  de  ceps  de  vignes 
et  d*amandiers;  modification 
dans  Texploitation  et  déprécia- 
tion de  l'ensemble  de  la  pro- 
priété. (T.  d'EL),  III,  1244. 
-  (30)  Passage  à  niveau.  —  Dé- 
térioration. —  {Ministre  des 
travaux  publics  et  Compagnie  de 
Paris- Lyon-Méditerranée  contre 
sieur  Jeltsch.)  —  Procédure.  — 
Non-recevabilité  d'un  recours 
formé  en  matière  de  grande 
voirie    pour   le    Ministre    des 


travaux  publics  et,  par  autori- 
sation, par  le  directeur  des 
chemins  de  fer.  —  Interven- 
tion déclarée  non  recevable, 
par  suite  de  la  non-recevabi- 
lité du  recours  principal.  — 
Dépens  :  Pas  de  dépens  en 
matière  de  contravention.  (C. 
d'Ef.),  II,  782. 

—  (31)  Plantations.  —  Distance. 

—  (Sieur  Martin,)  — L'article  3 
de  la  loi  du  9  ventôse  an  XIII, 
qui  interdit  aux  riverains  des 
grandes  routes  de  faire  aucune 
plantation  d'arbres  sur  leur 
terrain  à  moins  de  6  mètres  de 
la  voie,  sans  avoir  demandé 
l'alignement  au  préfet,  est 
applicable  aux  chemins  de  fer. 

—  En  conséquence,  c'estàbon 
droit  que  le  conseil  de  préfec- 
ture a  condamné  le  requérant 
à  abattre  les  arbres  plantés 
sans  autorisation  le  long  d'une 
voie  ferrée  établie  sans  déblai 
ni  remblai, àmoins  de6 mètres 
du  bord  extérieur  du  fossé 
latéral.  (C.  d'Ët,),  II,  905. 

—  (32)  Procédure.  —  Dénomina- 
tion des  gares.  —  {Ministre  des 
travaux  publics  contre  Compa- 
gjiie  des  chemins  de  fer  du  Nord.) 

—  Procédure.  —  Non-receva- 
bilité d'un  recours  formé,  en 
matière  de  grande  voirie,  pour 
le  Ministre  des  travaux  publics 
et  par  autorisation,  par  le  di- 
recteur des  chemins  de  fer. 
(C.  d'Et.),  II,  1043. 

—  (33)  Promesse  prétendue  de 
remise  de  rabais  :  allégation 
non  justifiée.  —  Demande 
d'indemnité  à  raison  d'inexé- 
cution de  travaux  :  rejet  :  tra- 
vaux en  dehors  du  marché.  — 
[Sieurs  Pillât, Depierre et  autres.  ) 

—  Sur   les    conclusions   des 
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Chemins  de  fer  (suite)  : 
requérants  tendant  à  Talloca- 
tion  d'une  indemnité  de 
91.120  fr.06,  représentant  la 
remise  du  rabais  de  20  p.  100 
sur  le  montant  des  travaux  non 
prévus,  dépassant  de  plus  de 
un  sixième  le  montant  de  Tad- 
judication.  (C.  d'Et.),  llf,  359. 

—  (34)  Rapports  financiers  avec 
TEtat.  —  Compagnies  de  TEst 
(Conventions  des  11  juin  1883 
et  8  mai  1886), de  TOuest  (Con- 
ventions des  ITjuil.  et  10  déc. 
1883),  de  Paris- Lyon-Méditer- 
ranée (Convention  du  26  mai 
1883).  {Compagnies  de  PEat,  de 
V Ouest  et  du  Paris-Lyon- M édi- 
terranée.)  —  Avances  faites  à 
TEtat  ;  date  de  remboursement. 
Escompte  de  Tannuité.  —  Le 
chiffre  de  l'annuité  représen- 
tant ces  avances  doit  être  éta- 
bli à  la  fin  de  Texercice  même 
où  se  sont  effectuées  les  dé- 
penses, et  le  paiement  doit 
avoir  lieu  au  mois  de  janvier 
qui  suit,  sans  que  son  échéance 
puisse  être  reportée  à  Tannée 
suivante.  —  Avances  faites  par 
la  Compagnie  en  janvier  1885 
et  s'appliquant  à  des  travaux 
exécutés  par  TEtat,  en  1884. 
—  Elles  doivent  être  comprises 
parmi  les  sommes  déboursées 
dans  l'exercice  1885  et  rému- 
nérées comme  telles.  —  Con- 
tribution aux  travaux  de  su- 
perstructure. —  Epoque  du 
versement.  —  La  contribution 
mise  à  la  charge  de  la  Compa- 
gnie pour  les  travaux  de  su- 
perstructure doit-elle  être  ver- 
sée par  elle  au  fur  et  à  mesure 
de  l'exécution  des  travaux  ou 
seulement  lors  de  l'ouver- 
ture des  lignes?  —  Rés.  dans 


le  premier  sens.  —  Cette  con- 
tribution ne  constitue  pas  une 
offre  de  concours,   mais  une 
participation  à  la  dépense  des 
travaux.  —  Dépenses  d'agran- 
dissement des  ateliers,  dépôts 
et  magasins,  à  raison  de  l'éta- 
blissement  des   lignes     nou- 
velles. —  Ces  dépenses  doivent- 
elles    être     remboursées   par 
l'Etat  à  la  Compagnie  ?—  Rés. 
nég.  en  ce  qui  touche  les  dé- 
penses afférentes  aux  ateliers 
de  réparation  du  matériel  rou- 
lant et  magasins  dont  ils  sont 
les  accessoires,  et  rés.  aff.  en 
ce    qui   touche   les   dépenses 
afférentes  aux  dépôts  de  ma- 
chines, qui,    à  l'inverse    des 
ateliers   précités,    constituent 
des    ouvrages    'annexes    des 
Iigne$  nouvelles.  —   Les  dé- 
penses spéciales  pour  inspec- 
tion et  vérification   de  lignes 
.nouvelles,  livrées    par  rÈlal, 
ne     doivent    pas    figurer  au 
nombre    des    dépenses   rem- 
boursables. —  Frais  d'études. 
—  Demande  en  paiement  des 
frais  d'étude  d'une  ligne.  Rejet: 
ces  frais  se  rapportent  à  des 
étudesantérieuresàla  conven- 
tion de  1883  dont  l'application 
fait  l'objet  du  pourvoi.  — Frais 
généraux    afférents  aux  tra- 
vaux de  parachèvement  fixés 
à  forfait  :  taux  calculé  d'après 
l'ensemble  des  dépenses  :  ré- 
gularité. —    Pertes  d'intérêts 
sur  les   fonds  provenant  des 
émissions  successives  d'obliga- 
tions,  depuis   la    négociation 
jusqu'à  l'emploi  en  travaux.— 
Cette  perte  ne  peut  pas  être 
comprise  dans  les  frais  de  né- 
gociation ou  donner  lieu  à  une 
allocation  spéciale  s  ajoulantà 
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un     capital    représentant   les 
dépenses  de  Texercice.  —  Re- 
tards   dans  le   paiement   des 
annuités.  —  Donnent-ils  lieu 
de  plein   droit  à  une  alloca- 
tion   d'intérêts,  sans    que  la 
compagnie  ait  besoin  de   les 
demander  et  de  produire  à  une 
date  déterminée  des  justifica- 
tions? -^  Rés.  afT.  par  applica- 
tion   de    la     convention.    — 
Sommes  reçues  en  trop  par  la 
compagnie  à  titre  de  provision. 
—  L'Etat  ne  peut  pas  exiger, 
lors  du  remboursement  de  ces 
sommes,  des    intérêts  mora- 
toires. —  Il  n'existe  en  cette 
matière,    entre    TEtat    et    la 
compagnie ,     aucun     compte 
courant,  et  il  y  a  lieu  de  faire 
application  des  articles  1378  et 
1153  du  Code  civil.  —  Le  taux 
d'intérêt    et   d'amortissement 
des  emprunts  ne  doit  pas  être 
déterminé  en  tenant  compte 
de  43.000  obligations,  acquises 
au  cours  de  l'exercice,  pour  la 
réserve    spéciale   des  action- 
naires. —  Cette  opération  ne 
saurait  être    assimilée  à   une 
émission  d'obligations  dans  le 
sens  de  l'article  6  de  la  con- 
vention; par  suite,  il  n'y  a  pas 
lieu  de   comprendre   lesdites 
obligations    dans    celles    qui 
doivent  servir  à  déterminer  le 
taux  moyen.  (C.  rf'Er.),  IX,  698. 

-  (35)  Règlement  de  la   police. 

—  Responsabilité.  —  {Sieur 
Draud.)  —  Les  tribunaux  de 
droit  commun  $ont  compétents 
pour  interpréter  les  arrêtés  pré- 
fectoraux portant  règlement  de 
police  des  chemins  de  fer  ainsi 
que  les  ordres  de  service  ou 
règlements,  en  pareille  ma- 
tière, des  commissaires  de  sur- 


veillance administrative  et  des 
agents  du  contrôle  institués 
par  l'Etat.  —  Les  compagnies 
de  chemins  de  fer  ne  sont  pas 
responsables  des  actes  com- 
mis par  leurs  agents  lorsque 
ceux-ci,  préalablement  asser- 
mentés, ont  procédé,  en  vertu 
des  ordres  des  commissaires 
de  surveillance  administrative 
et  pour  l'exécution  des  règle- 
ments ou  ordres  de  service 
établis  par  ces  derniers  pour  la 
police  des  cours  attenant  aux 
gares.  {Cass,)^  I,  1427. 

—  (36)  Responsabilité  pénale.  — 
Société  commerciale  {Compa" 
gnie  du  Midi.)  —  Une  société 
commerciale,  et  notamment 
une  compagnie  de  chemins  de . 
fer,  ne  peut,  sauf  les  excep- 
tions édictées  par  des  lois  spé- 
ciales, être  poursuivie .  devant 
la  Juridiction  répressive  com  me 
pénalement  responsable  d'un 
délit.  (C.  de  cass.)y   V,  91. 

—  (37)  Transport.  —  Dernier 
transporteur.  —  (Sieurs  Bon-- 
nety  Quignon  etC^*.)  —  Lorsque 
plusieurs  compagnies  de  che- 
mins de  fer  ont  fait  successi- 
vement un  transport  de  mar- 
chandises, le  dernier  transpor- 
teur n'est  pas  responsable  des 
fautes  qui  ont  pu  être  com- 
mises par  un  des  transporteurs 
précédents,  à  moins  de  conven- 
tion contraire.  —  Le  dernier 
transporteur,  assigné  en  ce  cas 
comme  responsable,  n'est  pas 
tenu  d'appeler  en  cause  le  pré- 
cédent transporteur.  De  ce 
qu'il  n'a  pas  fait  cet  appel  en 
cause,  on  ne  saurait  conclure 
qu'il  s'est  reconnu  débiteur 
solitaire.  (C.  de  cass.),  Il,  830. 

—  (38)  Transports  militaires  par 
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Chkmi.ns  dk  vrr  {suite)  : 

voies  ferrées.  —  (Compagnie  de 
r ouest  contre  Ministre  de  la 
guerre.)  —  Procédure.  —  Re- 
cevabilité d'un  pourvoi  formé 
moins  de  trois  mois  après  la 
notification  de  [^arrêté  attaqué. 

—  Lorsque  le  conseil  de  pré- 
fecture rend  sur  un  compte  une 
décision  qui  nécessite  le  ren- 
voi devant  le  Minisire,  le  ren- 
voi doit  être  ordonné,  encore 
bien  que  le  demandeur  n'y  ait 
pas  conclu  en  première  ins- 
tance ;  le  demandeur  estrece- 
vable,  dès  lors,  àconchire  àce 
renvoi  devant  le  Conseil  d'Etat. 

—  Décidé,  par  interprétation 
de  l'article  54  du  cahier  des 
charges  imposé  aux  compa- 
gnies de  chemins  de  fer,  que 
les  chevaux  de  l'artillerie, 
du  génie,  des  équipages  mili- 
taires et  des  pontonniers  doi- 
vent être  transportés  à  prix 
réduits  dans  la  proportion  de 
deux  chevaux  par  conduc- 
teur :  renvoi  devant  le  Mi- 
nistre. —  Pour  bénéficier  de  la 
réduction  du  tarif,  les  deux 
chevaux  doivent  être  accompa- 
gnés du  cavalier  même  au  ser- 
vice duquel  ils  sont  spéciale- 
ment alTectés.  (C.  d'Ët.),  II,  720. 

—  (39;  Transport  de  poudre  et 
munitions  par  voie  ferrée.  — 
Guerre.  —  (Compagnie  du  che- 
min de  fer  de  P.-L.-M.  contre  Mi- 
nistre de  la  guerre.) —  Ministre. 

—  Décision.  —  Recoui^.  —  La 
lettre  par  laquelle  le  Ministre 
transmet,  à  un  intendant  des 
instructions  au  sujet  do  l'inter- 
prétalion  qu'il  onlend  donner 

-  à  la  clause  d'un  marché  ne 
constitue  pas  une  décision  de 
nature  à  être  déférée  au  Con- 


seil d'£tat  par  la  voie  conten- 
tieuse. — Mais  le  recoursconlre 
la  décision  par  laquelle  le 
Ministre,  statuant  sur  la  récla- 
mation dont  la  première  dé- 
pêche avait  été  l'objet,  prescrit 
de  faire  application  de  son  in- 
prétation  à  un  transport  dé- 
terminé et  recevable.  —  Dé- 
cidé que  la  compagnie  qui  a 
fait  transporter  des  muailions 
dans  un  train  de  marchan- 
dises, dans  une  localité  non 
desservie  par  des  trains  régu- 
liers de  cette  nature,  n'est  pas 
fondée  à  demander  la  liquida- 
tion du  transport,  d'après  le 
tarif  afférent  au  transport  j)ar 
la  voie  de  terre  par  le  seul 
motif  que  Fadrainistration 
n'aurait  pas  requis  de  train 
spécial.  (C.  d'Et,)y  II,  23:». 
—  (40)  Transport  pour  le  compte 
du  Ministre  de  la  guerre.  — 
Artillerie.  —  (iénie.  —  Equi- 
pages militaires  et  ponton- 
niers. —  Interprétation.  — 
Textes  visés  :  article  54  du  ca- 
hier des  charges,  loi  du  28  plu- 
viôse an  VIII.  --  (Compagnie 
d^Orléans  contre  Ministre  de  la 
guerre.)  —  Une  demande  ten- 
dant au  redressement  des 
comptes  de  transports  liqui- 
dés par  le  Ministre  et  non  ac- 
ceptée par  la  partie  intéressée, 
est  recevable  :  elle  ne  peut 
être  considérée  comme  consti- 
tuant une  demande  en  inter- 
prétation doctrinale  (!•**  esp.], 
—  Décidé,  par  interprétation 
de  l'article  54  du  cahier  des 
charges  imposé  aux  compa- 
gnies de  chemins  de  fer,  que 
les  chevaux  de  l'artillerie,  du 
génie,  des  équipages  militaires 
et  des  pontonniers  doivent  être 
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transportés  à  prix  réduits  dans 
la  proportion  de  deux  che- 
vaux par  conducteur  ;  renvoi 
devant  le  Ministre  (^'"«  es- 
pèce). —  Pour  bénéficier  de 
la  réduction  du  tarif,  les  deux 
chevaux  doivent  être  accom- 
pagnés du  cavalier  même  au 
service  duquel  ils  sont  spé- 
cialement alTectés:  règlement 
de  compte  effectué  en  consé- 
quence (2*  esp.) .  (C,  rf'^Z,), 
II,  233. 


f.  Circulaires^  iiutinictions 
administratives. 


■  Arrêté  ministériel  prescrivant 
une  modification  au  nom  d'une 
station.  —  Pouvoirs  du  Mi- 
nistre .  —  Interprétation  du 
cahier  des  charges.  —  Compé- 
tence du  conseil  de  préfecture. 

—  (Ministre  des  travaux  publics 
contre  Compagnie  du  Nord,  )  — 
Aucune  disposition  législative 
ou  réglementaire  n'autorise  le 
Ministre  en  vertu  de  ses  pou- 
voirs généraux  à  imposer  à  une 
compagnie  de  chemins  de  fer 
une  modification  au  nom  d'une 
station. —  Les  rapports  de  l'Etat 
et  des  compagnies  étant  réglés 
par  leurs  cahiers  des  charges, 
il  appartient  au  conseil  de  pré- 
fecture dedécidersi  le  Ministre 
peut  imposer,  en  vertu  du 
cahier  des  charges,  le  change- 
ment de  nom  d'une  station 
(C.  rf'Er.),  IX,  635. 

-  Privés,  établis  dans  la  zone 
frontière.  Instruction  mixte. 
(Cire),  571. 

Transport  des  matières  dan- 
gereuses ou  infectes.  —  Gaz 
comprimés  à  plus  de  15  kilo- 
grammes. (Cire),  VIII,  82o. 


g.  Algérie  et  colonies. 

-(1)  Difficultés  relatives  à  l'appli- 
cation d'une  convention  inter- 
venue entre  la  Compagnie  et 
l'Etat.  —  Compétence.  —  (Com- 
pagnie des  chemins  de  fer  de 
r Ouest' Algérien.  )  —  La  décision 
par  laquelle  le  Ministre  des 
travaux  publics  a  rejeté  une 
demande  d'intérêts  présentée 
par  une  compagnie  de  chemin 
de  fer,  à  raison  du  retard  ap- 
porté par  l'Etat  au  règlement 
de  la  part  de  dépense  lui  in- 
combant dans  la  construction 
de  certains  ouvrages  d'une 
ligne  de  chemin  de  fer,  n'est 
pas  susceptible  d'être  déférée 
directement  au  conseil  d'Etat 
par  la  voie  contentieus(*.  -r 
L'examen  du  recours  formé 
contre  cette  décision  implique 
l'appréciation  des  droits  et 
obligations  découlant  respec- 
tivement pour  les  parties  du 
contrat  de  concession,  et  les 
conventions  de  cette  nature 
constituent  des  marchés  de  tra- 
vaux publics  sur  les^iuels  il 
appartient  au  conseil  de  pré-« 
fecture  de  statuer  en  premier 
ressort.  (C.  ti'E^),  VI,  591. 
-  (2)  Exploitation  provisoire.  — 
Règlement  de  comptes.  — 
[Compagnie  Franco- A  Igéricnnc.  ) 
—  Convention  (inancière. —  Un 
projet  de  traité,  préparé  en  vue 
d'indemniser  une  compagnie 
de  chemins  de  fer,  à  raison  de 
l'exploitation  des  chemins  stra- 
tégiques, mais  (jui  n'a  ])as  été 
revêtu  de  la  signature  du  Mi- 
nistre, ne  peut  pas  engager 
l'EUiL  —  Dès  lors  le  Ministre 
est  fondé  à  réclamer  la  produc- 
tion du  compte  des  dépenser 
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Chemins  de  fer  (suite)  : 
effectives  de  la  Compagnie. 
Règlement  décomptes  :  alloca- 
tion d*un  bénéfice  commercial 
de  10  0/0  :  répartition  des  dé- 
penses communes  d'après  le 
nombre  de  kilomètres  exploi- 
tés et  non  d'après  l'importance 
du  trafic.  —  Procédure.  —  Un 
Ministre  n'est  pas  recevable  à 
former  devant  le  Conseil  d'Etat 
un  recours  incident  contre  sa 
propre  décision.  (C.  d'Et.)y  III, 
269. 

—  (3) Garantie  d'intérêts.  —Che- 
mins de  fer  d'intérêt  général. 
—  Décision  ministérielle.  — 
Recours.  —  Recevabilité.  — 
( Compagnie  Paris-  Lyon-Méditer- 
ranée,  lignes  algériennes,)  — 
Recours.  Recevabilité.  —  Lors- 
qu'un arrêté  portant  règlement 
du  compte  d'établissement  et 
du  compte  de  la  garantie  d'inté- 
rêt pour  un  exercice  a  fixé  à 
une  somme  déterminée  le  chif- 
fre au  capital  de  premier  éta- 
blissement et  le  montant  des 
avances  à  faire  au  titre  de  la 
garantie  d'intérêts  et  que  cet 
arrêté  n'a  pas  été  déféré  au 
Conseil  d'Etat  dans  le  délai 
légal,  la  circonstance  que,  dans 
un  arrêté  portant  règlement 
d'un  exercice  ultérieur,  il  a  été 
fait  état  de  ces  fixations,  n'a 
pas  pour  conséquence  d'ouvrir 
un  nouveau  délai  à  dater  delà 
notification  de  ce  second  arrêté. 
—  La  fixation  est  devenue  défi- 
nitive. (C.  d' Et.),  il,  467. 

—  (4)  Garantie  d'intérêts.  — 
[Compagnie  des  chemins  de  fer 
de  r Ouest' Algérien.)  —  Les  frais 
de  magasinage  fixés  par  l'admi- 
nistration dans  la  limite  du 
cahier  des  charges  doivent  être 


établis  au  compte  des  recettes, 
encore  bien  que  les  compagnies 
en  aient  fait  remise  aux  débi- 
teurs à  titre  gracieux.  —  Laper- 
ception  de  ces  frais  est  obliga- 
toire .  —  I^e  produit  de  la  revente 
des  vieux  matériaux  (traverses 
et  rails)  ne  constitue  pas  une 
recette  susceptible  d'entrer  en 
compte  pour  le  calcul  de  la 
garantie  d'intérêts.  —  Il  vient 
seulement  en  atténuation  des 
frais  d'entretien. —  Lessommes 
payées  à  la  compagnie  par  une 
compagnie     voisine     à    titre 
d'échanges  de  wagons  etde  lo- 
cation de   bâches  ne  doivent 
entrer  en  recette  que  pour  le 
montant  du  solde  des  comptes 
entre  les  deux  compagnies.  — 
Majoration  pour  frais  d'admi- 
nistration des  fonds  de  roule- 
ment. —  Suppression  de  cette 
majoration   dans    l'évaluation 
du  revenu  garanti  :  la  conven- 
tion ne  renferme  aucune  sti- 
pulation de  ce  chef.  (C.  rf'EL), 
II,  787. 
—  (5)  Garantie  d'intérêts.  —  Che- 
mins   de     fer    algériens.    — 
Compte  de  l'établissemenL  — 
Partage  de  bénéfices.   —  Re- 
cours pour  excès  de  pouvoirs; 
non  recevabilité.  — [Compagnie 
des  Chemins  d^  fer  de  Paris-Lyon-^ 
Méditerranée  {Gares  de  Constan- 
tine  et  de  VAgha),]  —  Le  décret 
par  lequel  le  Président  de  la 
République  inscrit  au  compte 
général     de    l'établissement, 
pour  l'exercice  du  droit  de  par- 
tage des  bénéfices,  des  dépenses 
résultant  de  l'agrandissement 
des  gares,  n'est  pas  susceptible 
d'être  déféré  directement  au 
Conseil  d'Etat  pour  excès  de 
pouvoir.  —  Le  décret  ne  fait 
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pas  obstacle  à  ce  que  la  Com- 
pagnie conteste  devant  le  juge 
compétent,  lors  de  la  vérifica- 
tion des  comptes,  Timputation 
au  compte  de  premier  établis- 
sement des  dépenses  de  cette 
nature  (C.d'E^),  IH,  279. 
-(6)  Garantie  d'intérêts.  —  Com- 
pagnie de  VOuest- Algérien.)  — 
Majoration,  pour  frais  d'admi- 
nistration des  fonds  de  roule- 
ment, admise  seulement  pour 
la  ligne  pour  laquelle  elle  a  été 
expressément  stipulée  et  non 
pour  les  autres  lignes  du  réseau. 
Allocation  d'un  quantum  de 
12  p. 100  refusée  surles  dépenses 
de  parachèvement  de  la  ligne 
de  Sidi-Bel-Abbès  ;  cette  majo- 
ration ne  s'applique  qu'aux 
frais  généraux  relatifs  aux  dé- 
penses de  construction  et  de 
mise  en  service  de  la  ligne, 
lesquelles  ne  comprennent  pas 
les  frais  de  parachèvement.  — 
Intérêts  des  sommes  dues  à 
titre  de  reversement  de  trop 
perçu  pour  la  ligne  de 
Sidi-Bel-Abbès  :  rejet  :  l'en- 
semble du  réseau  donnant  lieu 
au  compte  unique,  les  trop 
perçus  se  sont  compensés  jus- 
qu'à due  concurrence  avec  les 
sommes  dont  l'Etat  restait  débi- 
teur. —  Intérêts  des  capitaux 
employés  aux  approvisionne- 
ments de  la  ligne  de  la  Senia  : 
Décidé  qu'il  n'y  avait  lieu  de 
les  porter  au  compte  d'exploi- 
tation; la  compagnie  aurait  pu 
seulement  en  demander  l'im- 
putation au  compte  de  premier 
établissement,  si  le  maximum 
du  capital  garanti  n'étciit  pas 
encore  atteint.  —  Procédure. 
—  Recours  sans  objet  sur  les 
points  au  sujet  des  quels  les 


parties  se  sont  mises  d'accord 
(C,rf'£^),IÏI,  689. 

—  (7)  Garantie  d'intérêts.  — Com- 
pagnie Paris-Lyon-Médilerra- 
née.  —  Réseau  algérien.  — 
Travaux  exécutés  pour  le 
compte  d'autres   compagnies. 

—  Redevances.  —  Comptes 
d'établisssement  et  d'exploita- 
tion. —  (Compagnie  de  Lyon,) 

—  Les  travaux  d'agrandisse- 
ment de  gares  communes  avec 
les  compagnies  de  l'Est  et  de 
rOuest-Algérien  ayant  été  exé- 
cutés par  la  Compagnie  Paris- 
Lyon-Méditerranée,  celle-ci 
n'est  pas  fondée  à  soutenir 
qu'elle  n'a  été,  à  l'égard  des 
deux  autres  compagnies,  qu'un 
simple  bailleur  de  fonds,  dont 
le  remboursement  devait  rtre 
assuré  par  le  paiement  de  rede- 
vances et  que,  dans  ces  condi- 
tions, il  n'y  avait  pas  lieu  d'ins- 
crire, pour  le  calcul  de  la 
f^arantie  d'intérêts,  les  sommes 
dépensées  au  compte  d'établis- 
sement  et  les  redevances  au 
compte  d'exploitation.  Il  s'agit 
de  travaux  que  la  Compagnie 
Paris-Lyon-Méditerranée  a  de- 
mandé et  obtenu  l'autorisation 
d'entreprendre  dans  le  péri- 
mètre de  la  concession,  et  elle 
ne  saurait  se  prévaloir  de  trai- 
tés passés  avec  d'autres  com- 
pagnies sans  avoir  été  soumis 
à  l'approbation  ministérielle. 
(C,  d'Et.),  VIII,  37. 

—  (8)  Garantie  d'intérêts. —Com- 
pagnie franco-algérienne.  — 
Règlement.  —  Arrêté  ministé- 
riel. —  Recours.  —  [Compagnie 
franco-algérienne,)  —  Frais  gé- 
néraux. —  Ne  doivent  pas  être 
admis  comme  frais  généraux  : 
les  traitements  d'un  agent  spé- 
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Chemins  dr  fer  (suite)  : 
cial  et  des  employés  occupés  à 
des  travaux  relatifs  aux  intérêts 
personnels  de  la  Compagnie; 

—  Tinderanité  allouée  à  une 
compagnie  voisine  par  un  traité 
particulier,  passé  en  dehors  de 
l'intervention  législative.  — 
Répartition  des  dépenses  com- 
munes de  frais  généraux  entre 
les  lignes  garanties  et  non  ga- 
ranties au  prorata  des  kilo- 
mètres exploités.  —  Location 
de  wagons.  —  Recette  en  résul- 
tant répartie  entre  les  lignes 
du  réseau  au  prorata  des  kilo- 
mètres exploités.  (C.d'Et.)j{\, 
254. 

—  (9)  Garantie  d'intérêts.  —Che- 
mins de  fer  de  Dakar  à  Saint- 
Louis.  —  Comptes  d'exploita- 
tion. —  {Compagnie  du  chemin 
de  fer  de  Dakar  à  Saint- Louis), 

—  Dépenses  de  premier,  éta- 
blissement :  doivent  être  con- 
sidérées comme  telles  les 
avances  de  fonds  en  capital  et 
intérêts  faites  à  la  compagnie 
par  ses  banquiers  et  destinées 
à  couvrir  des  dépenses  de  pre- 
mier établissement,alors  même 
qu'elles  auraient  été  rendues  [ 
nécessaires  par  l'accroissement 
du  trafic.  —  Droits  de  timbres 
dus  à  raison  de  la  constitution 
du  capital,  actions  qu'en  vertu 
de  la  convention,  est  affecté  à 
l'exécution  des  premiers  trii- 
vaux  et  à  l'achat  du  matériel  : 
abonnement  annuel.  Le  fait 
que  la  Compagnie  aurait  us<'  de 
la  faculté  d'acquitter  lesdits 
droits  par  voie  d'abonnement 
annuel  ne  saurait  les  faire  ren- 
trer dans  les  frais  d'exploita- 
tion de  la  ligne  concédée.  — 
Dépenses    ne     pouvant     être 


admises  pour  le  calcul  de  la 
garantie  d'intérêts  :  dépenses 
d'inauguration  de  nouvelles 
sections  de  la  ligne  et  frais  de 
participation  au  banquet  d'une 
exposition.  —  Concours  appor- 
té à  la  construction  par  le  ser- 
vice central  de  l'exploitation  ; 
fournitures  de  vins  fins  au  ser- 
vice sanitaire  :  dépenses  ad- 
mises pour  partie  comme  dé- 
penses d'exploitation.  — 
Doivent  être  portés  au  compte 
des  dépenses  d'exploitation  : 
i°  les  intérêts  des  avances  de 
fonds  auxquelles  la  compagnie 
a  recours  tant  qu'elle  n*a  pas 
été  mise  en  mesure  de  les  rem- 
bourser par  le  payement  de  la 
garantie  d'intérêts;  2"  le  prix 
d'un  appareil  médical  ;  3«  les 
timbres  de  traites,  les  menus 
frais  de  banque,  une  dépêche 
relative  à  une  ouverture  de 
crédit.  — Doivent  être  déduites 
des  recettes  :  les  dépenses 
d'occupation  de  terrain  et  de 
mise  d'une  machine  à  la  dispo- 
sition de  l'administration  des 
postes.  —  Sommes  portées  en 
dépenses  d'un  exercice  :  elles 
ne  peuvent  être  appréciées 
qu'au  moment  du  règlement 
des  comptes  de  cet  exercice  et 
non  à  propos  de  contestations 
relatives  à  des  exercices  anté- 
rieurs. —  Intérêts  de  reverse- 
ment dus,  par  la  compagnie, 
pour  les  sommes  qui  lui  ont 
été  payées  en  trop  par  l'Etat, 
huit  jours  après  la  notification 
de  l'arrêté  de  règlement  des 
comptes  annuels.  —  Intérêts 
de  retard  du  payement  de  la 
garantie  :  renonciation  à  ces 
intérêts  par  la  compagnie. 
(C.  d'Et,}y  IV,  366. 
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-  (10)  Vice  de  construction.  — 
Réduction  de  prix.  —  (Société 
des  ponts  et  travaux  en  fer  contre 
colonie  de  la  Cochinchine.)  — 
Lorsqu'en  prévision  de  diffi- 
cultés d'exécution  une  colonie 
a  traité  à  forfait  pour  la  cons- 
truction d'un  ouvrage  et  que 
la  convention  prévoyait  divers 
systèmes  d'exécution  propres 
à  remédier  aux  difficultés  pré- 
vues, l'entrepreneur  est  res- 
ponsable des  vices  de  construc- 
tions s'il  n'a  pas  recouru  aux 
moyens  mis  à  sa  disposition 
pour  les  éviter.  —  Mais  il  y  a 
lieu  dans  l'appréciation  du  pré- 
judice, de  tenir  compte  du 
défaut  de  solidité  d'auires 
ouvrages  non  construits  par 
l'entrepreneur  et  de  l'impré- 
voyance des  ingénieurs  de  la 
colonie  qui  n'ontpointordonné 
la  suspension  des  travaux,  lors 
d'un  premier  accident  et  qui 
n'ont  point  pris  les  mesures 
nécessaires  pour  en  prévenir 
un  nouveau.(C.  d'Et,),  11,1145. 

B.  —  Exploitation  commekciale. 


Transports, 
a.  Tarifs. 

-  (\)  Cahier  des  charges.  — 
Maximum.  —  Tarifs.  —  Homo- 
logation. —  II.  Dommages-in- 
térêts. —  Motifs  spéciaux.  — 
Ili.  Enregistrement.  —  Ins- 
tance. —  Actes  produits.  — 
Faute.  —  Préjudice.  ~  Pré- 
cision. —  (Sieur  Goujet,)  — 
I.  Même  dans  les  limites  du 
maximum  fixé  par  le  cahier 
des  charges  de  la  concession, 
les  tarifs  de  chemins  de  fer 


d'intérêt  général  ou  d'intérêt 
local  ne  peuvent  être  appliqués 
qu'après  avoir  été  homologués 
par  l'autorité  compétente.  — 
II.  Une  partie  ne  peut  être 
condamnée  à  des  dommages- 
intérêts  en  sus  des  dépens 
qu'autant  que  cette  condam- 
nation est  justifiée  par  des  mo- 
tifs spéciaux.  —  III.  Les  droits 
d'enregistrement  dus  sur  des 
actes  produits  dans  une  ins- 
tance, et  de  la  perception  des- 
quels le  jugement  qui  énonce 
lesdits  actes  n'est  que  la  cause 
occasionnelle,  ne  peuvent  être 
mis  à  la  charge  d'une  personne 
autre  que  celle  qui  est  obligée, 
aux  termes  de  la  loi  fiscale, 
qu'à  titre  de  dommages-inté- 
rêts, et  à  la  condition  que  le 
jugement  précise  la  faute  com- 
mise et  le  préjudice  éprouvé. 
(C.  de  ca5s.),  vil,  681. 

—  (2)  Masses  indivisibles.  —  Ta- 
rifs. —  Convention.  —  (Com- 
pagnie des  chemins  de  fer  de 
Paris- Lyon-Méditerranée.  )  ^—  En 
matière  de  tarifs  de  chemins 
de  fer,  on  doit  entendre  par 
«  masses  indivisibles  »  non  les 
marchandises  indivisibles  de 
leur  nature,  mais  bien  tout 
colis  présenté  par  l'expéditeur 
sous  un  volume  et  sous  une 
masse  que  le  transporteur  ne 
doit  point  diviser.  —  Les  tarifs 
régvilièrementapprouvés  et  pu- 
bliés des  compagnies  de  che- 
mins de  fer  ont  force  de  loi 
relativement  aux  conditions 
des  transports;  ils  s'imposent 
aux  parties,  nonobstant  toutes 
conventions  contraires.  (('.  de 
cass.)y  1,  648. 

—  (3)  i<»  Quasi-délit.  —  Caractère. 
—  Appréciation . — Cour  de  cas- 
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Chemins  de  feh  (suite   : 
salion.  —  Contrôle.  —  2®  Tarifs 
homologués.  —  Connaissance. 

—  Présomption.  —  Erreur  de 
taxe,  —  Dommages-intérêts.  ~ 
Demande  sans  fondement.  — 
(Sieur  Nobles,}  —  i»  L'apprécia- 
tion du  caractère  quasi  délic- 
tueux d'un  fait  constaté  par  les 
juges  du  fond  tombe  sous  le 
contrôle  de  la  Cour  de  cassa- 
tion; —  2*»  Les  tarifs  de  che- 
mins de  fer,  dûment  homolo- 
gués, ont  force  de  loi  ;  ils  sont 
réputés  connus  des  expéditeurs 
et  destinataires,  qui  ne  peuvent, 
pour  demander  à  une  compa- 
gnie des  dommages-intérêts, 
arguer  d'une  erreur  dans  la- 
quelle elle  les  aurait  elle-même 
fait  tomber  en  n'exigeant  pas 
des  taxes  aussi  élevées  que 
celles  qui  étaient  fixées  par  les 
tarifs.  (C.  de  cass,),  IX,  294. 

—  (4)  Tarifs.  —  Classification  des 
marchandises.  —  (Chemin  de 
fer  de  Paris  à  Orléans.)  —  La 
classification  des  marchandises 
transportées  par  le  chemin  de 
fer,  en  ce  qui  concerne  l'appli- 
cation des  tarifs,  tient  à  leur 
nature  propre  et  non  à  l'usage 
auquel  l'expéditeur  les  destine. 

—  C'est  ainsi  que  le  tarif  appli- 
cable aux  sarmants  ne  peut  pas 
être  remplacé  par  la  Compagnie 
par  celui  des  plantes  vivantes, 
sous  prétexte  qu'il  s'agit  de 
sarmants  verts  destint's  à  la 
reconstitution  d'un  vignoble, 
et  non  de  sarmants  secs,  bois  à 
brûler.  (C.  de  ca&s.),  I,  258. 

—  (5)  Tarifs.  —  Frais  de  charge- 
ment et  déchargement.  —  Taxe 
unique  et  indivise.  —  (Compa- 
gnie des  chemins  de  fer  de  Pains 
à  Orléans.)  —  Lorsqu'un  tarif 


d'une  compagnie  de  chemins 
de  fer  fixe  une  taxe  unique  et 
indivise  de  tant  par  1.000  kilo- 
grammes pour  frais  de  charge- 
ment, de  déchargement  et  de 
gare,  sans  indiquer  de  réparti- 
tion proportionnelle  entre  les 
divers  éléments  qui  la  consti- 
tuent, la  taxe  ainsi  autorisée 
doit  être  perçue  dans  son  en- 
semble et  pour  le  tout,  sans 
réduction  possible,  sans  pré- 
texte notamment  que  le  char- 
gement n'a  pas  été  effectué  par 
la  compagnie  elle-même.  (C.  àt 
cass.),  I,  270. 

—  (6)  Tarifs.  —  Itinéraire  légal. 

—  A(rtion  en  justice.  —  Faute. 

—  Dommages  et  intérêts.  — 
(Sieur  Mousset  et  neveu.)  — 
I.  Les  tarifs  des  chemins  de 
fer,  dûment  homologués,  seul 
obligatoires ,  notamment  en 
tant  qu'ils  prescrivent  un  iti- 
néraire légal.  Par  suite,  les 
marchandises  doivent  être  diri- 
gées d'office  à  leur  destination 
d'après  cet  itinéraire.  —  Les 
expéditeurs  ont,  il  est  vrai,  le 
droit  de  réclamer  un  itinéraire 
différent,  mais  à  la  condition 
de  payer  le  prix  du  transport 
tel  que  le  fixent  lesdits  tanfs 
pour  ce  cas  spécial.  —  11.  La 
défense  contre  une  action  judi- 
ciaire est  de  plein  droit  et  ne 
constitue  une  faute  pouvant 
donner  lieu  à  des  dommages- 
intérêts  qu'autant  que  cette 
défense  présente  le  caractère 
d'un  acte  de  mauvaise  foi  ou 
tout  au  moins  d'une  erreur 
grossière  équipollente  an  dol. 
(C.  de  cass.),  Il,  839. 

—  (7)  Tarifs.  —  Marchandise  non 
dénommée.  —  Assimilation,  — 
(Sieur  Lajunias.)  —  Une  mar- 
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chandise  qui  ne  figure  pas 
expressément  au  tarif  doit  être 
rangée  dans  la  catégorie  à  la- 
quelle elle  se  rattache  le  plus 
naturellement.  —  Les  «  ma- 
driers de  noyers  »>  doivent  être 
taxés,  non  d'après  un  barème 
auquel  sont  assujettis  les  <(  ma- 
driers »  avec  les  bois  de  char- 
pente et  de  construction,  mais 
d'après  celui  qui  s'applique  aux 
«  bois  de  noyers  bruts  »  et  aux 
divers  bois  de  ïnenuiserie  et 
d'ébéniste  rie.  —  On  doit,  pour 
établir  la  taxe,  s'en  tenir  à  la 
nature  de  l'objet  transporté  et 
non  à  la  qualification  qui  lui  a 
été  donnée,  les  parties  ne  pou- 
vant déroger  par  une  conven- 
tion aux  tarifs  homologués. 
(C.  de  coss.),  III,  lier 
-  (8)  Tarifs.  -  Publicité.  —  Li- 
vret Ghaix.  —  (Sieur  Gouarne,) 
—  Les  tarifs  des  compagnies 
de  chemins  de  fer,  obligatoires 
quand  ils  ont  été  dûment  ho- 
mologués et  approuvés  par  le 
Ministre  des  travaux  publics, 
doivent  être  publiés  au  moyen 
d^affiches  apposées  dans  les 
gares  et  stations  ou  au  moyen 
de  livrets  reproduisant  la  te- 
neur des  tarifs  approuvés,  et 
qui  doivent  être  tenus  à  la  dis- 
position du  public.  —  Mais  une 
compagnie  de  chemins  de  fer 
ne  peut  être  condamnée  pour 
infraction  aux  indications  du 
livret  Chaix,  publication  dé- 
pourvue de  tout  caractère  offi- 
ciel, alors  qu'il  n'est  pas  établi 
que  ces  indications,  taxées 
d'inexactitude  par  les  compa- 
gnies, étaient  conformes  au 
texte  des  tarifs  approuvés,  et 
alors  qu'il  n'est  nullement 
constaté  qu'à  la  date  de  l'expé- 


dition litigieuse  le  texte  de  ces 
tarifs  n'avait  été  dûment  pu- 
blié. (C.  (te  cass.),  lïl,  H74. 

—  (9)  Tarifs.  —  Vieilles  plumes. 

—  (Sieur  Latrille.)  —  A  défaut 
de  désignation  spéciale  d'une 
marchandise  dans  les  tarifs, 
elle  doit  être  classée  par  assi- 
milation en  recherchant  dans 
les  tarifs  la  série  avec  laquelle 
elle  présente  le  plus  d'analo- 
gie, d'après  sa  nature  ou  ses 
qualités  caractéristiques.  — 
Manque,  par  suite,  de  base  lé- 
gale le  jugement  qui ,  pour 
appliquer  à  une  expédition  de 
vieilles  plumes  la  taxe  des  en- 
grais non  dénommés,  se  fonde 
uniquement  sur  ce  qu'elles 
avaient  été  déclarées  comme 
engrais  et  qu'elles  ne  devaient 
pas  recevoir  d'autre  destina- 
tion. (Cass,),  1, 1008. 

—  (lO)Tarifs.— Visite  en  douane. 

—  {Sieur  Arena,)  —  Quand  un 
tarif  alloue  à  une  compagnie 
de  chemins  de  fer  une  taxe 
relative  aux  frais  de  la  visite 
qu'auront  à  subir  en  douane 
les  marchandises  transportées, 
les  tribunaux  ne  peuvent  pas 
décider  d'une  manière  géné- 
rale que  telle  ou  telle  mar- 
chandise n'exige  pas  la  véri- 
fication détaillée  prévue  par 
ledit  tarif.  C'est  là  en  efi'et  une 
question  qui  ne  peut  être  réso- 
lue que  par  rapport  à  chaque 
espèce  et  aux  circonstances 
qu'elle  présente.  (C.  de  cass,\ 
111,  436. 

—  (M)  Tarifs  à  prix  réduits.  — 
Itinéraire.  —  (iares  intermé- 
diaires. —  [Sieur  Vogelgesang .) 

—  Si,  en  principe,  une  compa- 
gnie de  chemins  de  fer  qui 
reçoit  des  marchandises  à  expé- 
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Chemins  de  fer  (suite)  : 
dier,  sans  que  l'expéditeur  dé- 
signe Titinéraire  à  suivre,  doit 
les  transporter  par  la  voie  la 
plus  courte,  cette  règle  reçoit 
exception  lorsque  l'expéditeur 
a  requis  l'application  d'un  ta- 
rif spécial  déterminé,  ou  à  prix 
réduits,  qui  implique  l'emploi 
d'un  itinéraire  plus  long.  (C.  de 
cass,),  II,  938. 

—  (12)  Tarifs  communs. —  Sou- 
dure. — -  (  Veuve  Dar.  )  —  Lorsque 
des  marchandises  doivent,  en 
cours  de  route,  emprunter  suc- 
cessivement deux  ou  plusieurs 
réseaux,  et  que  les  compagnies 
ont  entre  elles  des  tarifs  géné- 
raux ou  spéciaux  communs, 
l'expéditeur  est  tenu  d'en  faire 
la  réquisition  expresse.  —  La 
demande  du  «  tarif  le  plus  ré- 
duit M  est  alors  insuffisante.  — 

—  La  «  soudure  »  entre  deux 
tarifs  ne  peut  avoir  lieu  que  si 
elle  a  été  formellement  auto- 
risée par  ces  tarifs  dûment 
homologués.  —  Si  le  juge,  saisi 
de  deux  chefs  de  demande,  a 
ordonné  la  restitution  d'une 
somme  totale,  sans  distinguer 
entre  les  sommes  afférentes  à 
chaque  chef,  la  cassation,  en 
ce  cas,  ne  saurait  être  partielle, 
mais  doit  être  prononcée  pour 
le  tout.  (Cass.),  1,  112;). 

—  (13)  Transport  d'animaux  vi- 
vants. —  Accident  en  cours  de 
route.  —  Wagon  ouvert.  — 
Cause  inconnue.  —  Transpor- 
teur. —  Cause  de  non-respon- 
sabilité. —  Ordre  de  la  preuve. 

—  Faute  à  démontrer.  —  (Sieur 
Pahic.)  —  Lorsqu'un  tarif  de 
chemin  de  fer  contient  une 
clause  de  non-responsabilité 
au  profit  du  transporteur,  le 


'  tribunal,  sai»i  d'une  demande 
en  dommages-intérêts  à  raison 
de  l'accident  survenu  à  un  ani- 
mal qui  s'est  échappé  d'un  wa- 
gon ouvert  en  cours  de  route, 
ne  peut  déclarer  la  compagnie 
i^sponsable  par  l'unique  motif 
que  «  la  fermeture  des  wagons 
ressort  de  la  police  des  chemins 
de  fer  »  ;  il  doit  constater  que 
la  compagnie  a  manqué,  en 
fait,  à  l'obligation  que  lui  im- 
pose l'article  26  de  l'ordon- 
nance du  15  novembre  1846,  et 
a  commis,  par  ses  agents,  une 
faute  engageant  sa  responsa- 
bilité. (C.  de  cass.),  ÏX,  549. 

—  (  14)  Transport  à  petite  vitesse. 

—  Tarifs. — Application  stiicte. 

—  [Sieurs  Joly  et  Pertus.)  — 
Les  tarifs  doivent  être  appli- 
qués à  la  lettre  et  ne  peuvent 
être  étendus  ou  restreints  par 
analogie.  (C.  de  cass,),  VI, 
701. 

—  (15)  Transports  à  petite  vitesse. 

—  Tarifs.  —  Droit  réduit.  — 
Application  stricte.  —  (Siews 
Carbonne  et  C*«.)  —  Les  tarifs 
de  chemins  de  fer  doivent  être 
appliqués  à  la  lettre.  —  En  con- 
séquence, lorsqu'un  article, 
placé  sous  la  rubrique  des  con- 
ditions d'application  des  tarifs 
généraux  P.  V.  d'une  com- 
pagnie, réduit  k  1  franc  par 
tonne  les  droits  de  manuten- 
tion «  pour  les  marchandises 
désignées  dans  les  tarifs  spé- 
ciaux comme  étant  transpor- 
tées par  wagon  complet  de 
4.000  kilogrammes  et  an  des- 
sus »,  cet  article  est  applicable 
aux  marchandises  désignées 
dans  lesdits  tarifs  qui  voyagent, 
aux  conditions  des  tarifs  géné- 
raux, en  wagons  complets  de 
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4.000  kilogrammes.  {C.decass,), 
IX,  290. 

-  (16)  Transport  de  marchan- 
dises. —  Tarifs.  —  Application. 
—  {Sieur  Parent,)  —  Les  tarifs 
des  transports  par  chemin  de 
fer  dûment  homologués  ont 
force  légale;  ils  doivent  (^tre 
littéralement  appliqués,  et  les 
tribunaux  ne  peuvent,  par  voie 
d'interprétation,  en  étendre  les 
dispositions.  (C.  de  coss.),  1,661. 

-  (i7)  Transport  de  marchan- 
dises. —  Tarif.  —  Wagons  de 
5.000  kilogrammes.  —  Charge- 
ment. —  Fraction.  —  Poids 
réel  inférieur.  —  Taxe  appli- 
cable. —  iSieur  WeilL)  — 
Lorsque  des  marchandises 
voyagent  aux  conditions  d'un 
tarif  de  chemin  de  fer  flxant 
les  prix  de  transport  pour 
wagons  complets  d'au  moins 
5.000  kilogrammes  et  qu'après 
chargement  d'une  ou  de  plu- 
sieurs parties  de  5.000  kilo- 
grammes chacune  en  autant 
de  wagons  d'égale  contenance, 
il  reste  une  fraction  dont  le 
poids  réel  est  inférieur,  la  com- 
pagnie doit  percevoir  pour  la- 
dite fraction  la  taxe  afférente 
au  poids  de  5.000  kilogrammes. 
(C.  de  cass,)y  IX,  298. 

-  (18)  Transport  de  marchan- 
dises. —  Clause  de  non-garan- 
tie. —  Faute  de  la  compagnie. 

-  Preuve.  —  {Sieurs  Combes  et 
Chabanon.)  —  Si  la  clause  de 
non-garantie  n'a  pas  pour  effet 
d'affranchir  les  compagnies  de 
chemins  de  fer  de  toute  res- 
ponsabilité relativement  aux 
fautes  commises  par  elles  ou 
leurs  employés,  elle  a  pour 
résultat  de  mettre  la.  preuve 
de  ces  fautes  à  la  charge  des 

Annaleê  des  P.  et  Ch.,  7*  série. 


expéditeurs  ou  des  destina- 
taires. —  Le  fait  par  une  com- 
pagnie de  chemins  de  fer  de 
n'avoir  pas  vérifié  au  départ 
le  poids  de  la  marchandise 
déclarée  par  l'expéditeur  ne 
constitue  pas  par  lui-même  une 
faute,  alors  surtout  que  les  ta- 
rifs applicables  à  l'expédition 
litigieuse  autorisaient  la  com- 
pagnie à  ne  procéder  au  pesage 
qu'à  la  gare  d'arrivée.  (C.  de 
cass,),  VI,  710. 
—  (19)  Transport  de  marchan- 
dises. —  i®  Article  105  (ancien) 
du  Code  de  commerce.  —  Er- 
reur de  calcul.  —  Contrat  de 
transport.  —  Exécution.  — 
Faute  commise.  —  2°  Déchar- 
gement. —  Grue.  —  Manuten- 
tion, -r  Droits  distincts.  — 
Obligations  du  destinataire.  — 
(Sieur  Grossetéte.)  —  1°  La  fin 
de  non-recevoir  édictée  par 
l'article  105  ancien  du  Code  de 
commerce  ne  pouvait  pas  être 
opposée  par  une  compagnie  de 
chemin  de  fer  à  l'action  du 
destinataire  en  répétition  d'une 
partie  du  prix  de  transport  et 
frais  accessoires,  lorsque  cette 
action  se  fondait  sur  une  erreur 
de  calcul,  une  fausse  direction 
donnée  à  la  marchandise,  et, 
en  général,  une  faute  commise 
dans  l'exécution  du  contrat  de 
transport;  mais  elle  pouvait 
être  utilement  invoquée  dans 
les  autres  cas;  —  2°  Lorsqu'un 
tarif  met  aux  soins,  frais  et 
périls  des  expéditeurs  et  des 
destinataires  le  chargement  et 
le  déchargement  des  marchan^ 
dises,  et  les  autorise  à  faire 
usage  des  engins  de  la  compa- 
gnie moyennant  une  taxe  (de 
0  fr.  15)  pour  location,  le  des- 
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tinalaire  qui  a  requis  un  engia 
de  la  compagnie  (une  grue  à 
vapeur,  dans  Tespèce),  a  dû 
néanmoins  payer  non  pas  le 
prix  de  location  de  Tengin,  mais 
la  taxe  totale  (0  fr-  30)  fixée 
pour  le  déchargement  par  le 
tarif  général,  s'il  est  souverai- 
nement constaté  par  les  juges 
du  fond  que  le  déchargement 
a  été  effectué  par  le  personnel 
de  la  compagnie,  et  non  par 
le  destinataire.  (C.  de  cass.)j 
IX,  292. 

b.  Tarifs  spéciaux. 

—  (1)  Délais  de  transport.  —  Ta- 
rif spécial.  —  Compagnies  dis- 
tinctes. —  {Sieurs  Esmieu  et 
PinaleL)  —  Lorsque  plusieurs 
compagnies  coopèrentau  traos- 
port  en  petite  vitesse  d'une 
marchandise  sur  des  réseaux 
différents,  chacune  d'elles  pout 
profiter  distinctement  de  l'aug- 
nientatiou  facultative  des  dé- 
lais supplémentaires  qu'elle 
s'est  réservée  dans  un  tarif  spé- 
cial réclamé  par  l'expéditeur. 
{C.  de  Cass.),  II,  936. 

—  (2j  Expéditions  de  valeurs  et 
finances.  —  Déclarations.  — 
Manquants.  —  Preuve.  —  Kes- 
ponsabiiité.  —  Vérification  au 
départ.  —  [Sieur  Bouissou,)  — 
Une  compagnie  de  chemins  de 
fer  qui,  en  vertu  de  ses  règle- 
ments et  tarifs,  ne  peut  rece- 
voir les  expéditions  de  finances 
et  valeurs  (jue  si  elles  sont 
faites  sous  sceaux  ou  cachets 
dans  les conditionsdéterminées 
ne  s'oblige,  en  acceptant  une 
telle  expédition,  sans  vérifica- 
tion intérieure  préalable,  qu'à 


faire  parvenir  le  colis  an  des- 
tinataire, telle  qu'elle  Ta  reçu, 
identique  et  Intact,  sans  avoir 
à  garantir  le  contenu  déclaré. 
(Art.  103,  Gode  de  com- 
merce.) —  Par  suite,  doit  être 
cassée  la  décision  qui,  en  cas 
de  déficit  allégué,  rend  rei^pon- 
sable  de  plein  droit  la  compa- 
gnie transporteur  par  cet 
unique  motif  que  ladite  com- 
pagnie a  assumé  la  responsa- 
bilité de  dépôt  en  ne  contrô- 
lant pas  la  déclaration  de 
l'expéditeur.  —  En  effet,  la  vé- 
rification des  valeurs  déclarées 
au  départ  est  facultative  et  non 
obligatoire,  et  le  voiturier  qui, 
en  tel  cas,  a  reçu  le  group 
ficelé  et  cacheté,  est  déchargé 
du  contenu  en  remettant  in- 
tact le  contenant.  (C.  decass.,^ 
IV,  8i6. 

—  (3)  Fûts  vides.  —  Retour. - 
Fûts  pleins.  —  Tarif  spécial.— 
Expéditeur.  —  Destinataire.  — 
Identité.  —  (Sieurs  Bertrand ei 
Jleig-Py,)  —  Le  tarif  spécial  qui 
accorde  une  réduction  sur  le 
prix  de  transport  des  fûts  de 
vin  qui  sont  envoyés  vides 
pour  revenir  pleins  exige  qu'il 
y  ait  identité  entre  le^  parties 
Jouant  tour  à  tour  le  rôle  d'ex- 
péditeur et  de  destinataire.  — 
Ce  tarif  doit  être  appliqut'  à  la 
lettre  sans  extension.  {C.  de 
cass,)f  V,  76. 

—  (4)  Sacs  vides. —  Perte.  —Ta- 
rif spécial  —  [Sieur  Chevelu.'  — 
On  ne  peut  rendre  une  compa- 
gnie de  chemins  de  fer  respon- 
sable de  La  perte  des  sacs  vides 
quand  ils  ont  voyagé  sous  l'em- 
pire d'un  tarif  qui  exonère  la 
compagnie  de  la  perte  de  ces 
objets,  alors  du  moins  qu'au- 
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cuoe  faute  n'est  relevée  contre 
la  compagnie.  (C  de  cass,]y  II, 
70. 

-  (5)  Taiif  spécial.  —  Frais  de 
chargement   et   de  décharge- 
ment. —  H.  Répétition  de  l'in- 
du. —  Intérêts  des  sommes  à 
restituer.  —  HI.  Action  en  jus- 
tice. —  Droit  de  défense.  — 
Dépens.  —  Frais  frustrés.  — 
Défaut  de  motifs.  —  {Sieur  Ber- 
Ion.)  —  I.  Quand  le  tarif  spé- 
cial d'une  compagnie  de  che- 
mins de  fer  détermine  la  ré- 
munération due  àla  compagnie 
pour  le  chargement  ou  le  dé- 
chargement de  la  marchandise 
qui  lui  est  conûée,  il  ne  lui 
appartient    pas    de   percevoir 
ladite  rémunération  si  l'expé- 
diteur ou  le  destinataire  s'est, 
avec  son  autorisation,  substitué 
à  elle  pour  ce  chargement  ou 
ce  déchargement.  —  L'autori- 
sation  de  la  compagnie,   telle 
que  l'entend   le  tarif,    résulte 
sufdsamment  de  ce  qu'elle   a 
consenti,  sans  faire   aucunes 
réserves,  à  transporter  les  wa- 
gons chargés  par  l'expéditeur 
dans  une   gare  située  sur  le 
réseau  d'une  autre  compagnie. 
—  II.  Les  intérêts  des  sommes 
indûment  payées  ne  sont  dus 
qu'à   partir  du    jour    de    la 
demande    en   répétition,  sauf 
le  cas  où  le  créancier  les  aurait 
reçues  de  mauvaise  foi.  —  IlL 
I^a  condamnation  de  la  partie 
qui  succombe  à  des  frais  dits 
frustréSf  en  sus  des  dépens,  est 
une  condamnation  à  des  dom- 
mages-intérêts  qui  doit    être 
spécialement  motivée.    {Cass., 
HI,  444.) 

—  (6)  Tarif  spécial.  —  Applica- 
tion latérale.  —  Tarifs  de  sou- 


dure. —  Conditions  d'applica- 
tion. —  Point  de  soudure.  — 
{Compagnie  des  chemins  de  fer 
d^Orléans.) —  I.  Un  tarif  spécial 
flxant  une  taxe  unique  de  tant 
par  tonne  pour  le  transport  de 
telle  marchandise,  constitue 
un  forfait  qui  doit  s'appliquer 
à  la  lettre,  sans  qu'on  puisse 
en  décomposer  les  éléments  et 
en  distraire  une  somme  quel- 
conque ,  représentant,  par 
exemple,  des  frais  de  déchar- 
gement, sous  prétexte  que  ce 
déchargement  n'aurait  pas  été 
réellement  effectué.  —  H.  La 
condition  première  pour  l'ap- 
plication d'un  tarif  de  soudure 
c'est  qu'il  y  ait  juxtaposition 
de  deux  tarifs  devant  régir  suc- 
cessivement le  même  transport. 
SecùSt  si  le  transport,  quoique 
comportant  deux  taxes  diffé- 
rentes durant  le  trajet  d'un 
point  à  un  autre,  s'est  effectué 
néanmoins  sous  l'empire  d'un 
même  tarif.  (C.  de  cass.),  11, 78. 

—  (7)  Tarif  spécial.  —Clause  de 
non-garantie.  —  Effets.  — 
{Compaijnie  des  chemins  de  fer 
de  Paris  à  Orléans.)  —  La  clause 
de  non-garantie  des  avaries  de 
route,  insérée  dans  un  tarif 
d'une  compagnie  de  chemin 
de  fer,  n'a  point  pour  effet 
d'affranchir  la  compagnie  de 
toute  responsabilité  à  raison 
des  fautes  commises  par  elle 
ou  ses  agents;  mais  elle  a  pour 
résultat^conlrairementau  droit 
commun,  d'en  mettre  la  preuve 
à  la  charge  des  expéditeurs  ou 
des  destinataires.  (C.  de  cass.), 
I,  273. 

—  (8)  Tarif  spécial.  —  Clause  de 
non-garantie.  —  Preuve.  — 
{Compagnie  du  chemin  de  fer  de 
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Chemins  db  feh  [suite)  : 
Paris  à  Orléans,)  —  La  clause 
de  non-garantie  insérée  dans 
un  tarif  spécial  a  pour  eiTet 
d'obliger  l'expéditeur  ou  le 
destinataire  à  prouver  que 
Tavarie  ou  la  perle  dont  il  se 
plaint  provient  d'une  faute  de 
la  compagnie  ou  de  ses  agents. 
(C.  de  cass.),  I,  49ô. 

—  (9)  Tarif  spécial  commun.  — 
'Réquisition  expresse.  — (Sieurs 

Van  Cauwenbergheet  Denoyelle.  ) 
—  Ne  saurait  équivaloir  à  la  ré- 
quisition expresse  formelle- 
ment exigée  par  l'application 
d'un  tarif  spécial  commun  à 
deux  réseaux  l'emploi  par  l'ex- 
péditeur d'une  formule  alter- 
native, telle  que  «  tarifs  spé- 
ciaux ou  communs  ».  Les 
tarifs  des  compagnies  de  che- 
mins de  fer,  régulièrement  pu- 
bliés, étant  légalement  réputés 
connus  du  public,  les  compa- 
gnies ne  sont  pas  tenues  de 
signaler  aux  expéditeurs  les 
conditions  auxquelles  est  sou- 
mise, soit  sur  leur  réseau,  soit 
sur  le  réseau  d'une  autre  com- 
pagnie,la  réquisition  pourl'ap- 
plication  d'un  tarif  spécial. 
(C.  de  cass,),  l,  1120. 

—  (10)  Tarifs  spéciaux.  —  [Sieur 
Dupuis.)  —  Quand  un  tarif  de 
chemins  de  fer  dispose  que 
telle  marchandise  sera  reçue 
seulement  à  la  gare  des  Bati- 
gnolles,  on  ne  peut  faire  un 
grief  à  la  compagnie  Me  ce  que 
cette  marchandise  n'aurait  pas 
été  livrée  en  temps  réglemen- 
taire à  la  gare  Saint-Lazare. Ce 
sont  les  trains  s'arrôtant  aux 
Batignolles,  et  non  pas  ceux 
venant  jusqu'à  Saint- Lazare, 
qui    doivent    être    considérés 


pour  la  solution  du  litige.  (C. 
de  cass.)f  ii,  69. 

—  (11)  Taxe  pour  le  passage  en 
douane.  —  Volailles  mortes  en 
corbeilles  ou  en  paniers.  — 
[Sieurs  Augier  et  Carton.)   — 

—  La  taxe  de  i  franc  édictée 
par  le  tarif  spécial  G.  V.  n*  17 
de  la  Compagnie  Paris-Lyon- 
Méditerrauée,  pour  les  mar- 
chandises sujettes  à  une  véri- 
flcation  détaillée  ou  exigeant 
l'intervention  de  l'emballeur, 
est  applicable  à  toutes  les  es- 
pèces de  marchandises  sou- 
mises à  la  visite  en  douane, 
qu'elles  soient  renfermées  dans 
des  caisses  ou  placées  soit  dans 
des  paniers,  soit  dans  des  cor- 
beilles, et  particulièremeat  aux 
chargements  de  volailles  ou  de 
gibiers  en  paniers  ou  en  cor- 
beilles. (C.  de  cass.),  fil,  1028. 

—  (12)  Transport  d'animaux.  — 
1*  Tarif  spécial.  —  Délais  ordi- 
naires. —  Faculté  d'augmen- 
tation de  moitié. —  Expédition. 

—  Transport.  —  Livraison.  — 
Application  divise.  —  2«  Appro- 
visionnement des  villes.  —  Lait, 
fruits,  volailles,  marée,  etc.  — 
Délai  exceptionnel  de  livraison. 
—^Animaux  ou  bestiaux  non  as- 
similables.—  [Sieur  Rivoire.)  — 
1»  Lorsqu'un  tarif  spécial  ré- 
serve à  une  compagnie  de  che- 
mins de  fer  «  la  faculté  d'al- 
longer de  moitié  les  délais  or- 
dinaires de  la  grande  vitesse  », 
cette  faculté   de  prolongation 
s'applique  séparément  à  cha- 
cun  des  délais   fixés    par  Ir 
arrêtés  ministériels  ;  en  d'autre 
termes,  le  délai  d'expéditior 
est  augmenté,  tout  ainsi    qw 
le  délai  de  transport  et  que  le 
délai  de    livraison  ;  —  2«  Les 
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animaux  ou  bestiaux  (des  porcs 
dans  Tespëce)  ne  peuvent  être 
assimilés  au  lait,  aux  fruits,  à 
la  volaille,  à  la  marée  et  autres 
denrées  destinées  à  Tapprovi- 
sionnement  de  certaines  villes. 
Dès  lors  une  compagnie  de 
chemins  de  fer  n'est  tenue  de 
livrer  les  porcs  arrivés  pendant 
la  nuit  qu'après  l'ouverture  de 
la  gare  et  dans  le  délai  régle- 
mentaire. {C.  de  cass,)j  IX,  296. 

-  (13)  Vins.  —  Petite  vitesse.  — 
Soudure.  —  Tarif  spécial.  — 
Station  non  dénommée.  —  Sta- 
tions voisines.  —  Itinéraire  di- 
rect.—  (Sieurs  Carbonnell  et  fils,  ) 
l/expéditeur  de  marchandises 
a  toujours  le  droit  de  requérir 
la  soudure  des  tarifs  généraux 
des  Compagnies  du  Midi  et 
d'Orléans  avec  le  tarif  spécial, 
et  cela  bien  que  le  point  de 
destination  ne  soit  pas  une 
gare  dénommée  dans  ce  tarif, 
s'il  paye  pour  la  distance  en- 
tière qui  sépare  les  deux  gares 
dénommées  les  plus  voisines. 
—  Mais  il-  ne  peut  invoquer  le 
bénéQce  de  ce  tarif  spécial  si  la 
gare  d'arrivée  n'est  pas  située 
sur  l'itinéraire  le  plus  court 
et  le  plus  direct  qui  rattache 
Tune  à  l'autre  les  gares  voisines 
dénommées.  —  Peu  importe 
que  ladite  gare  d'arrivée  ait  été 
précédemment  située  sur  cet 
itinéraire  le  plus  court,  si  une 
modification  s'est  produite 
dans  l'état  des  lieux,  comme, 
par  exemple,  la  construction 
d'une  nouvelle  voie  ferrée. 
{C,  de  cass,),  V,  78. 

c.  Action  en  détaxe. 

-  (i  )  Action  en  détaxe.  —  Fin 
de  non-recevoir.  —  Défaut  de 


motifs.  *- {Sieur  Verge-Dejoitx,) 

—  Doit  être  annulé  pour  dé- 
faut de  motifs  le  jugement  qui 
condamne  le  défendeur  au 
fond  sans  s'expliquer  sur  la 
lin  de  non-recevoir  proposée 
par  celui-ci.  [C.decass,),  IV,  89. 

-=■  (2)  Action  en  détaxe.  —  Sou- 
dure. —  Tarif  spécial.  —  Ré- 
quisition par  l'expéditeur.  — 
II.  Dommages-intérêts.  —  Ac- 
tion en  justice.  —  Mauvaise 
foi.  —  {Consorts  Chabero,)  —  I. 
La  soudure  à  Juvisy,  pour  les 
expéditions  en  provenance  des 
gares  d'Ivry  et  de  la  Villette, 
du  tarif  spécial  E  n°  42  de  la 
Compagnie  d'Orléans  commun 
aux  Compagnies  de  Paris-Lyon- 
Méditerranée  et  du  Midi,  avec 
les  tarifs  particuliers  de  l'Or- 
léans et  de  l'Est,  doit  être  re- 
quise par  les  expéditeurs.  — 
IL  La  résistance  judiciaire 
opposée  à  une  demande  en 
justice  constitue  l'exercice  d'un 
droit,  et  ne  saurait  être  admise 
comme  une  cause  légale  de 
dommages- intérêts  qu'autant 
qu'elle  serait  un  acte  de  malice, 
de  mauvaise  foi  ou  tout  au 
moins  un  acte  d'erreur  équi- 
pollente  au  dol.  (('.  de  cass.), 
IV,  669. 

—  (3)  Action  en  détaxe .  —  Tarifs. 

—  PayemenL  —  Fin  de  non- 
recevoir.  —  {Sieur  fiiox.)  —  La 
fin  de  non-recevoir  prise  de 
l'article  105  (ancien  texte)  du 
Code  de  commerce  est  oppo- 
sable par  une  compagnie  de 
chemins  de  fer  à  l'action  du 
destinataire  ayant  pour  objet 
non  la  rectification  d'une 
simple  erreur  de  calcul  ou 
d'une  erreur  consistant  dans 
l'application  de   tarifs  légale- 
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Chemins  de  fer  (suite)  : 
ment  inapplicables,  mais  une 
infraction  au  contrat  de  trans- 
port résultant  de    ce  que  la 
compagnie   aurait   manqué   à 
l'obligation   que  lui  imposait 
ledit  contrat  d'appliquer  aux 
expéditions   le    tarif    le    plus 
réduit.  —  La  clause,  portée  à 
la    déclaration    d'expédition, 
que    le    transport    aura    lieu 
M  au  tarif  le  plus  réduit  »  n'«'*- 
quivautpas  à  la  demande  d'un 
tarif  spécial  commun  à  deux 
ou  plusieurs  compagnies,  le- 
quel   énonce     qu'il     ne    sera 
applicable  qu'autant  que  Tex- 
péditeur     en     aura     fait     la 
demande  expresse  sur  sa  dé- 
claration  d'expédition.  [C.   de 
cass.)y  II,  8i4. 
—  (4)  Commissionnaire.  — Trans- 
port.   —   Chemin  de   fer.    — 
Héceplion    des  marchandises. 
—    Fin    de   non-recevoir.    — 
[Sieur  Lesseure.)  —  La  déché- 
ance édictée  par  l'article  105 
du  Code  de  commerce  (ancien 
texte)  atteignait   toute  action 
dirigée    contre  le  voiturier  à 
raison  de  l'exécution  du  con- 
trat de   transport,  et   notam- 
ment la   demande    en   détaxe 
formée  contre  une  compagnie 
de  chemin  de  fer  et  qui  n'était 
fondée  ni  sur  une  erreur  de 
calcul,  ni  sur  la  violation  d'un 
tarif,  mais    sur    l'application 
d'un  tarif  légal  autre  que  celui 
qui  avait  été  réclamé  par  l'ex- 
péditeur. {(■,  de  cass.)j  III,  H56. 
—  (5)    Tarifs.    —    Erreurs.     — 
Demande  en  redressement.  — 
(Sieur  Lévy.)  —  Les  tarifs  des 
compagnies  de  chemins  de  fer, 
dûment  homologués  et  publiés, 
étant  réputés  connus  des  expé- 


diteurs, l'erreur  qui  est  com- 
mise dans  la  perception  d'une 
taxe  ne  peut,  quand  la  compa- 
gnie en  demande  le  redresse- 
ment, entraîner  contre  elle 
condamnation  à  des  dom- 
mages-intérêts et  aux  dépens. 
[C.  de  cass.),  II,  178. 

-  (6)  Taxes  indûment  perçues. 

—  Condamnation  à  reslîtulion 
et  intérêts  de  droit.  —  Dom- 
mages-intérêts basés  sur  priva- 
tion de. jouissance  des  sommes. 

—  Aucune  faute  relevée.  — 
Annulation.  —  (Sieur  Aouize- 
rat.)  —  Doit  être  cassé  pour 
violation  de  l'article  1 133  du 
Code  civil  le  jugement  qui, 
après  avoir  condamné  une 
compagnie  de  chemins  de  fer 
à  la  restitution  de  taxes  indû- 
ment perçues  et  au  payement 
des  intérêts  de  droit,  la  con- 
damne en  outre  à  des  dom- 
mages-intérêts, sans  autre  mo- 
tif que  la  privation  de  jouis- 
sance des  sommes  à  restituer. 
(C,  de  cass,),  L\,  298. 

—  (7)  Vérification  de  taxes.  — 
Mandataires.  —  Détention  de 
récépissés.  —  Faute.  —  Dom- 
mages-intérêts. —  (Sieur  Lan- 
délie,)  —  Si,  aux  termes  de  l'ar- 
ticle 1985  du  Code  civil,  le  man- 
dat peut  être  verbal,  et  s'il  peut, 
en  matière  commerciale,  être 
prouvé  par  tous  les  moyens 
établis  par  l'article  109  du  Code 
de  commerce,  il  ne  s'ensuit  pas 
que  la  simple  détention  d'un 
récépissé  ou  d'une  lettre  de 
voiture  puisse  conférer  au  por- 
teur, alors  qu'il  n'en  est  pas  le 
destinataire,  le  droit  de  deman- 
der une  détaxe,  et  encore 
moins  celui  d'en  toucher  le 
montant.  —  Le  fait  de  ladélen- 


ANALYSE   DES   MATIÈRES   PAR   ORDRE   ALPHABÉTIQUE.    343 


lion,  pouvant  être  accidentel  ou 
sans  cause  légitime,  ne  saurait 
avoir  par  lui-même  TefTet  de 
contraindre  les  compagnies  à 
s'engager  ou  à  se  libérer,  tant 
qn'elle  n'ont  pas  la  preuve  que 
le  détenteur  a  réellement  qua- 
lité  pour  contracter  avec  elles. 
{C\  de  c<w.s\),  m,  H57. 

(l.  Camionnage. 

-  (1)  Présomptions. — Décharge- 
mentaux  frontières.  —  Extinc- 
tion de  Faction  contre  le  voitu- 
rier.  —  Concours  de  plusieurs 
compagnies.  —  Fixation  de 
ritinéraire.  —  Expéditions  de 
marchandises  en  rembourse- 
ment. —  {Société  meulière  de  la 
Perté-souS'Jouarre.)  —  Les  tri- 
bunaux statuant  en  matière 
commerciale  peuvent  recourir, 
pour  former  leur  conviction,  à 
tous  les  moyens  de  preuve  éta- 
blis par  la  loi,  même  aux  pr^*- 
somptions  définies  par  Farticle 
«353 du  Code  civil.—  {Art.  109 
du  Code  du  commerce,)  —  Les 
compagnies  de  chemins  de  fer 
ne  peuvent  pas  percevoir  de 
taxes  en  dehors  de  celles  ex- 
pressément prévues  par  leurs 
tarifs.  En  conséquence,  lorsque 
le  déchargement  de  marchan- 
dises destinées  à  l'exportation 
doit  avoir  lieu  à  la  frontière, 
sur  une  mise  en  demeure 
adressée  au  destinataire  par  le 
chef  de  gare,  si  la  mise  en  de- 
meure n'a  pas  été  notifiée  et  si 
le  déchargement  n'a  pas  été 
effectivement  opéré  par  la  com- 
pagnie, la  taxe  afférente  à  ce 
déchargement  ne  doit  pas  (^tre 
perçue.  —  L'exception  de  l'ar- 
ticle 105  (ancien)  du  Code  de 


commerce  n'est  pas  opposable 
au  destinataire  qui  réclame  la 
restitution  d'une  taxe  indûment 
perçue  quand  il  s  agit  de  l'appli- 
cation irrégulière  des  tarifs  ou 
d'erreurs  de  calcul.  Mais  il  en 
est  autrement  quand  il  s'agit 
de  fautes  commises  dans  l'exé- 
cution du  contrat  de  transport. 
Dans  ce  dernier  cas,  le  paye- 
ment et  la  réception  de  la  mar- 
chandise, sans  réserves,  étei- 
gnent toute  action  contre  le 
voiturier.  Par  suite,  doit  être 
annulé  l'arrêt  qui,  sans  distin- 
guer entre  ces  diverses  causes 
de  réclamation,  refuse  en  bloc 
d'accueillir  Texceplion  de  l'ar- 
ticle 105  au  profit  du  voiturier. 

—  Quand  un  transport  néces- 
site le  concours  de  plusieurs 
compagnies,  la  première  n'est 
pas  tenue  de  rechercher,  parmi 
les  tarifs  étrangers  à  son  propre 
réseau,  celui  qui  procurerait  le 
plus  d'économie  à  l'expéditeur; 
c'est  à  celui-ci  à  énoncer  dans 
la  lettre  de  voiture  l'itinéraire 
qu'il  entend  faire  suivre  à  la 
marchandise  et  le  tarif  qu'il 
demande.  —  Les  expéditions 
de  marchandises  en  rembourse- 
ment  doivent  être  considérées 
comme  faites  en  port  dû.(C.  de 
Cass,),  III,  437. 

-  (2)  Tarifs  de  factage  et  délais 
de  livraison.  —  Pouvoirs  du 
Ministre.  —  {Compagnie  des 
chemins  de  fer  de  Paris  à  Lyon 
et  à  la  Méditerranée.)  —  Le 
Ministre  des  travaux  publics 
peut  modifier  les  tarifs  de  fac- 
tage et  de  camionnage  de  la 
compagnie  Paris-Lyon-Méditer- 
ranée sans  accord  préalable 
avec  celle-ci.  Il  suffit  que  la 
compagnie  soit  appelée  à  for- 
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Chemins  de  fer  (suite)  : 
rouler  ses  propositions.  —  Les 
pouvoirs    du    Ministre     com- 
prennent la  Axation  des  délais 
de  livraison  des  marchandises. 

—  Les  droits  de  l'administra- 
tion ne  sont  pas  épuisés  par 
une  première  application.  Ils 
sont  permanents.  (C.  d'EL), 
V,34i. 

—  (3)  Transport  à  domicile.  —  Fa- 
culté de  choisir  le  camionneur. 

—  Stipulation  pour  autrui.  — 
Action  directe.  —  [Sieur  Bel- 
land.  )  —  La  mention  de  livrer 
à  domicile,  insérée  par  l'expé- 
diteur dans  une  lettre  de  voiture 
relative  à  un  transport  de 
marchandises  par  une  com- 
pagnie de  chemins  de  fer, 
laisse  intacte  la  faculté,  légale- 
ment ré.servée  au  destinataire 
par  l'article  52  du  cahier  des 
charges  qui  régit  l'exploitation, 
de  faire  camionner  la  marchan- 
dise à  son  domicile  par  un 
intermédiaire  de  son  choix.  — 
L'expéditeur  qui  stipule  le 
transport  d'une  marchandise 
stipule  nécessairement  pour  le 
destinataire  dans  les  termes  de 
l'article  1121  du  Code  civil,  et, 
par  voie  de  conséquence,  il  sti- 
pule aussi,  éventuellement, 
pour  le  voiturier  que  le  desti- 
nataire croira  devoir  charger 
du  transport  entre  la  gare  etson 
domicile.  —  En  conséquence, 
ledit  voiturier  a  une  action 
directe  contre  la  compagnie,  à 
l'effet  de  se  faire  rembourser 
par  elle  ce  que  l'expéditeur  a 
payé  pour  le  transport  sus- 
énoncé  entre  la  gare  et  le 
domicile.  [C.  de  cass,),  11,  933. 


e.  Délais.  —  Magasinage. 

•  (\)  Délais  réglementaires. — 
Aveu  de  retard.  —  AgenL  — 
{Sieur  Besson). —  Les  colis  des- 
tinés à  être  expédiés  en  grande 
vitesse  doivent  être  présentés 
à  l'enregistrement  trots  heures 
au  moins  avant  l'heure  régle- 
mentaire du  départ  du  premier 
train  de  voyageurs  comprenant 
des  voitures  de  toute  classe  et 
correspondant  avec  leur  desti- 
nation, et  ne  doivent  être  re- 
mis au  destinataire  que  deux 
heures  après  l'arrivée  dudit 
train,  s'il  arrive  de  jour,  ou 
deux  heures  après  l'ouverture 
de  la  gare,  le  lendemain,  sil 
arrive  de  nuit.  —  La  recon- 
naissance ou  l'aveu  d'un  retard 
qui  n'existe  pas  réglementai- 
rement ne  saurait  engager  la 
compagnie.  {C,  de  cctës.),  II,  179. 

-  (2)  Délais  de  transport.  — 
Factage.  —   (Sieur   Mombelet.) 

—  Le  délai  de  vingt-quatre 
heures  accordé  par  les  tarifs 
pour  le  camionnage  au  départ 
ne  s'applique  pas  seulement 
aux  colis  à  prendre  au  domicile 
de  l'expéditeur,  mais  encore  à 
ceux  que  l'expéditeur  fait  dé- 
poser aux  bureaux  de  ville  de 
la  compagnie  transporteur.  (C, 
decass.),  I,  1007. 

•  (3)  Droit  de  magasinage.  — 
(Sieur  TrimouleL  )  —  Les  cahiers 
des  charges  et  les  tanfs  des 
compagnies  de  chemins  de  fer 
approuvés  par  l'autorité  supé- 
rieure et  dûment  publiés  ont 
force  de  loi  pour  et  contre  les- 
dites  compagnies,  et  les  tribu- 
naux ne  peuvent  y  déroger  en 
substituant  des  évaluations  dis- 
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crétionnaires  aux  droits  régle- 
mentaires. —  L'article  i06  du 
Code  de  commerce  établit,  en 
ce  qui  concerne  la  vente  des 
marchandises  en  cas  de  refus 
ou  de  contestation,  une  simple 
faculté  que  Ton  ne  saurait  ar- 
bitrairement convertir  en  .obli- 
gation. —  En  conséquence, 
les  droits  de  magasinage  ne 
peuvent  être  réduits  au-des- 
sous du  chiffre  ùxé  par  les  ta- 
rifs, sur  le  motif  qu'il  étiiit  du 
devoir  de  la  compagnie  de 
chemin  de  fer  de  prendre  les 
mesures  nécessaires  pour  ar- 
river, soit  par  la  vente  des 
marchandises,  soit  autrement, 
à  se  couvrir  des  frais  à  elle  dus. 
{C.de  cass.),  I,  J0<2. 

-  (4)  Droits  de  magasinage.  — 
{Sieur  Chatellain,)  —  Lors- 
qu'une compagnie  de  chemin 
de  fer  a  fait  connaître  à  l'ex- 
péditeur que  la  marchandise 
transportée  est  restée  dans  ses 
magasins,  par  suite  de  la  non- 
réception  par  le  destinataire, 
on  ne  saurait  rendre  ladite 
compagnie  responsable  des 
conséquences  dommageables 
résultant  pour  l'expéditeur  du 
retard  apporté  par  lui  à  dispo- 
ser de  cette  marchandise.  (C. 
de  cass,)^  I,  1119. 

-  (.^)  Factage.  —  Fixation  du 
délai  de  livraison.  —  Cahier 
des  charges.  —  Interprétation. 

-  Absence  de  litige.  —  Non- 
recevabilité.  —  (Compagnie  des 
chemins  de  fer  de  Paris-Lyon- 
Méditerranée).  —  Une  compa- 
gnie de  chemin  de  fer  n'est 
pas  recevable  en  l'absence  de 
tout  litige  à  demander  au  con- 
seil de  préfecture  et  en  appel 
au  Conseil  d'État,  l'interpréta- 


tion d'une  clause  de  son  cahier 
des  charges.  (C.  d'Ét.),  I,  403. 

—  (6)  Livraison.  —  Factage.  — 
(Sieur  Drimaracci) .  —  Un  e  com- 
pagnie  de  chemins  de  fer  ne 
peut  être  condamnée  pour  re- 
tard dans  la  livraison,  lorsque 
la  livraison  a  été  offerte  dans 
le  délai  accordé  pour  le  fac- 
tage des  marchandises.  (C.  de 
cass.)y  1,  1011. 

—  (7)  Livraison  tardive.  —  Pré- 
judice. (Si>Mri)a6o.)— L'ap- 
plication de  l'article  1382  du 
Gode  civil  étant  subordonnée 

.  à  la  double  condition  qu'une 
faute  ait  été  commise  et  que 
cette  faute  ait  occasionné  un 
préjudice,  le  jugement  qui  dé- 
clare qu'un  préjudice  est  ré- 
sulté, pour  un  expéditeur,  de 
la  remise  tardive  d'un  colis  par 
une  compagnie  de  chemins  de 
fer,  et  que  celle-ci,  dès  lors, 
est  passible  de  dommages-in- 
térêts envers  l'expéditeur,  doit 
établir  la  relation  entre  la  faute 
et  le  préjudice,  alors  que  cette 
relation  est  contestée  par  la 
compagnie.  (C.  de  cass.)^  111, 
431. 

—  (8)  Marchandises.  —  Arrivée. 
— I-ettre  d'avis — (SieurFalceiti,) 

—  L'obligation,  pour  les  Com- 
pagnies, de  mettre  les  mar- 
chandises transportées  par 
elles  en  petite  vitesse,  à  la 
disposition  du  destinataire 
dans  le  jour  qui  suit  l'arrivée 
en  gare,  n'implique  pas  l'obli- 
gation d'envoyer  au  destina- 
taire une  lettre  d'avis.  [C,  de 
cass,)j  X,  943. 

—  (9)  Marchandises. — Délais. — 
Expédition.  —Trajet.  —  Trans- 
mission. —  Réseaux  distincts. 

—  (Sieur  Danton,)  —  Le  délai 
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Chemins  de  ter  (suite)  : 
d'un  jour  pour  Texpédilion  des 
marehandises  est  distiDct  du 
délai  accordé  pour  le  trajet  ; 
d*autre  part,  il  est  concédé  h 
la  compagnie  transporteur  un 
jour  de  délai  pour  la  trans- 
mission d'un  rrseauà  un  autre. 

—  Kn  conséquence,  doit  être 
annulé  le  jugement  qui  con- 
fond le  délai  d'expédition  dans 
celui  du  parcours,  et  ne  tient 
pas  compte  de  la  transmission 
entre  deux  réseaux  distincts. 
(C,  de  cass.)y  V,  74. 

—  (10)  Marchandises.  —  Trans- 
port, —  Droit  de  magasinage. 

—  Enlèvement.  — Destinataire. 

—  Mise  à  la  disposition.  — 
Tarif.  —  Force  de  loi.  —  Con- 
ventions contraires.  —  Chefs 
de  gare.  —  Dispense.  —  Nul- 
lité. —  [Sieur  Hoquefori.)  — 
i^  La  clause  d'un  tarif  de  che- 
min de  fer,  fixant  un  droit  de 
magasinage  à  tant  par  jour 
pour  les  marchandises  adres- 
sées en  gare  et  qui  ne  seraient 
pasen/erccs  dans  tel  délai  dé- 
terminé, doit  s'entendre  d'un 
enlèvement  efTectif  et  non 
d'une  simple  mise  à  la  disposi- 
tion du  destinataire.  —  2"  Les 
tarifs  des  compagnies  de  che- 
mins de  fer  régulièrement  ap- 
prouv»'»s  et  publiés  ont  force  de 
loi,  et  ils  s'imposent  aux  parties 
nonobstant  toutes  conventions 
contraires.  En  conséquence, 
uni*  compagnie  de  chemin  de 
fer  ne  peut  (Hre  condamnée  à 
rembourseraud<'s(inataireune 
certaine  somme,  sous  le  pré- 
texte que  le  chef  de  gare 
s'^*tait  engagé  à  le  dispenser 
des  frais  de  magasinage.  [C,  de 
casa.),  VI,  G94. 


—  (il)  Marchandises.  —Trans- 
port. —  (livraison.  —  Destina- 
taire. —  Refus.  —  Avis  à  l>x- 
péditeur.  —  Obligation  (pas  d' . 

—  [Sieurs  Morin-Chapre  et  C^]. 

—  Aucune  disposition  des  lois 
ou  règlements  n'impose  aux 
compagnies  de  chemin  de  fer 
l'obligation  de  prévenir,  dans 
un  délai  déterminé,  les  eipé- 
diteurs,  du  refus  des  destina- 
taires de  prendre  livraison  des 
marchandises.  —  Une  com- 
pagnie ne  peut  donc  être  con- 
damnée à  des  dommages-inté- 
rêts envei^  l'expéditeur,  parle 
motif  qu'elle  l'aurait  tardive- 
ment prévenu  du  refus  opposé 
par  le  destinataire,  et  sans 
qu'aucune  faute  soit  d'ailleun^ 
relevée  à  sa  charge.  [C.  decass.\ 
VI,  703. 

—  (12)  Refus  des  marchandises 
par  le  destinataire.  —  Dépôt 
dans  un  magasin  public.  — 
[Sieurs  Meynadier  et  MUemin- 
Laforge.)  —  L  article  106  du 
Code  de  commerce  ouvre  au 
voiturier,  en  cas  de  refus  de 
l'objet  du  transport  par  le  des- 
tinataire, une  simple  faculté 
qu'on  ne  saurait  arbitraire- 
ment convertir  en  obligation. 
[C.decass,),  II,  846. 

—  (13)  1«  Règlement.  -  Admi- 
nistration publique.  —  ^^^^ 
de  loi.  —  Dérogation.  —  Con- 
ventions particulières.  —Ni'' 
lilé.  -  2«  Délai  de  transport- 
Renonciation  présumée.— 
Compagnie.  —  Faute.  —  ^^^' 
damnation.     —   Cassation.  - 

[Sieur  Taché  fils.)  -  1*  ^^ 

arrêtés  ministériels  qui  fi*^^* 

les    conditions  et  délais  de: 

pexéditions    par    chemins  de 

fer  ont  force  de  loi;  nul  ne 
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pent  y  déroger  par  des  con- 
ventions particalières,  soit 
expresses,  soit  tacites;  2°  en 
conséquence  doit  <^tre  cassé  le 
jagement  qui,  sous  le  prétexte 
qu'une  compagnie  devait  être 
considérée  comme  ayant  re- 
noncé au  bénéfice  d'un  délai, 
Ta  condamnéeàdes  dommages- 
intérêts  pour  n'avoir  pas  fait 
partir  d'urgence  par  un  train 
de  grande  vitesse.  (C.de  cass,), 
Vil,  684. 

—  (14)  Retard. --Force  majeure. 

—  Défaut  de  motifs.  —  {Sieur 
Dukers,)  —  Lorsque,  pour  re- 
pousser la  demande  en  indem- 
nité d'un  expéditeurpourcause 
de  retard  dans  le  transport, 
une  compagnie  de  chemins  de 
fer  invoque  la  force  majeure, 
le  jugement  doit  contenir  des 
motifs  sur  cette  exception.  — 
Par  suite  est  nul,  pour  défaut 
de  motifs,  le  jugement  qui, 
sans  s'expliquer  sur  la  force 
majeure,  accueille  la  demande 
par  Tunique  motif  que  le  re- 
tard apporté  dans  les  expédi- 
tions a  causé  préjudice  à  l'ex- 
péditeur. (C.  de  cass.),  111,  433. 

—  (45)  Retard.  —  Force  majeure. 

—  Défaut  de  motifs.  —  [Sieur 
Dukers.)  —  Si,  pour  repousser 
la  demande  en  indemnité  d'un 
expéditeur  pour  cause  de  re- 
tard dans  le  transport,  une 
compagnie  de  chemins  de  fer 
invoque  la  force  majeure,  le 
jugement  doit,  (\  peine  de  nul- 
lité, contenir  des  motifs  justi- 
fiant le  rejet  de  cette  exception. 
iC,d£cass,),  m,  449. 

—  (I6j  Retards,  -r-  Force  ma- 
jeure. —  (Sieur  Enjolrcis,)  — 
Encourt  la  cassation  le  juge- 
ment qui,  après  avoir  constaté 


que  le  retard  dans  la  livraison 
d'une  marchandise  a  été  causé 
par  un  fait  de  force  majeure, 
décide  néanmoins  qu'en  répa- 
ration du  préjudice  causé  au 
destinataire  le  prix  de  trans- 
port de  l'expédition  et  les  dé- 
penses de  l'instance  resteront 
à  la  charge  du  voiturier,  alors 
que  le  jugement  n'énonce  au- 
cune faute  à  la  charge  de  ce 
dernier  et  s'exprime  même 
comme  si  le  voiturier  n'en 
avait  commis  aucune.  (C,  de 
cass.),  III,  450. 
—  (47)  Retard.  —  Fof ce  majeure. 
—  Absence  de  base  légale.  (Sieur 
Clarac.)  —  Lorsque,  pour  re- 
pousser la  demande  en  indem- 
nité pour  retard  formée  par 
un  expéditeur  de  céréales,  une 
compagnie  de  chemins  de  fer 
invoque  la  force  majeure  ré- 
sult'int  de  l'encombrement  su- 
bit des  gares,  par  suite  de  l'ar- 
rivage de  grains  en  quantités 
extraordinaires,  et  en  dehors 
de  toutes  ses  prévisions,  le 
jugement  doit  examiner  et  ap- 
précier ces  circonstances.  Ce 
jugement  manque  donc  de 
base  légale  s'il  se  borne  à  fonder 
l'admission  de  la  demande  en 
indemnité  sur  ce  que  les  faits 
invoqués  par  la  compagnie  ne 
sauraient  justifier  la  force  ma- 
jeure, et  sur  ce  qu'il  s'agit, 
dans  l'espèce,  d'un  retard  causé 
par  l'insuffisance  du  matériel 
et  du  personne*  de  la  com- 
pagnie sans  s'expliquer  sur 
le  point  de  savoir  si  Içs  faits 
d'encombrement  précisés  ont 
eu  ou  non  le  caractère  consti- 
tutif de  la  force  majeure,  cas 
auquel  l'insuffisance  du  per- 
sonnel  et  du  matériel  de   la 
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Chemins  de  fer  (suite)  : 
compagnie  ne   lui  serait  pas 
imputable  à  faute.  {C.decass.)^ 
m,  il45. 

—  (18)  Retard.  —  Jugement.  — 
Défaut  de  motifs.  —  {Sieurs 
Gaudriault  et  Bouvet- Ladubey.) 

—  Est  nul  pour  défaut  de  mo- 
tifs le  jugement  qui  condamne 
une  compagnie  de  chemins  de 
fer  à  raison  du  retard  dans  un 
transport,  sans  répondre  aux 
conclusions  par  lesquelles  cette 
compagnie  tendaità  établirque 
le  préjudice  provenait  non  du 
retard,  mais  d'une  autre  cause. 
((;.  de  cass,),  111,  1168. 

—  (19)  Retard.  —  Lettre  d'avis. 

—  (Sieur  Bonne foy).  —  Les  com- 
pagnies de  chemins  de  fer  ne 
sont  pas  tenues  d'adresser  des 
lettres  d'avis  aux  destinataires 
des  marchandises  arrivées  en 
gare.  Il  suffit  qu'elles  tiennent 
ces  marchandises  à  la  disposi- 
tion desdits  destinataires.  (C.de 
cass.),  III,  llo2. 

—  (20).  Retard  dans  la  livraison. 

—  Délais.  —  Arrêtés  ministé- 
riels. —  Défaut  de  motifs.  — 
(Sieurs  Jassaud  et  Bellour,)  — 
Les  délais  impartis  aux  compa- 
gnies de  chemins  de  fer  résul- 
tent des  dispositions  consa- 
crées par  les  pouvoirs  publics; 
il  appartient  à  la  Cour  de  cas- 
sation de  vérifier  si  les  délais 
de  transport  ont  été  observés. 
En  conséquence ,  doit  être 
annulé,  comme  dépourvu  de 
motifs  et  comme  ne  mettant 
pas  la  Cour  à  même  d'exercer 
son  droit  de  contrôle,  le  juge- 
ment qui  condamne  une  com- 
pagnie de  chemins  de  fer  h 
des  dommages-intérêts  pour 
retard  dans  la  livraison  de  la 


marchandise,  sans  préciser  ni 
le  moment  où  la  marchasdise 
a  été  remise  à  la  gare  de  départ, 
ni  celui  où  elle  est  arriTée  à 
destination.  (C.  de  cass.,  IV,  142. 

—  (21)  Retard  de  livraison.  — 
Défaut  de  base  légale.  —(Sieur 
Gourgon.)  —  Lorsqu'une  com- 
pagnie de  chemins  de  fer  est 
autorisée  réglementairement  à 
ne  pas  transporter  en  grande 
vitesse  par  un  train  contenant 
des  voitures  de  toutes  classes 
les  colis  de  plus  de  5  kilo- 
grammes et  qu'elle  use  de 
cette  faculté,  elle  ne  peut, 
sous  prétexte  qu'elle  n'a  pas 
effectué  ce  transport,  être  con- 
damnée comme  responsable 
d'un  retard  de  livraison  ;  elle 
n'a,  en  effet,  manqué  à  aucune 
de  ses  obligations  légales.  (€. 
rfe  ca»s.),  X,  710. 

—  (22)  Retard  de  livraison.  — 
Défaut  de  motifs.  —  (Sieur 
Louis  Brémond,)  —  Est  nul, 
pour  défaut  de  motifs,  le  juge- 
ment qui  condamne  une  com- 
pagnie de  chemins  de  fer  à 
des  dommages-intérêts  pour 
retard  de  livraison,  sans  cons- 
tater ni  le  jour  et  l'heure  de 
la  réception  des  colis  à  la  gare 
de  départ,  ni  le  jour  et  l'heure 
où  ces  colis  ont  été  mis  à  la 
disposition  du  destinataire  à 
la  gare  d'arrivée.  (C.  de  cass.)^ 
II,  843. 

—  (23)  Tarifs.  —  .Délais.  - 
(Sieur  Galuretpère.  )  —  Les  par- 
ties ne  peuvent  déroger  par 
des  conventions  particulières 
aux  dispositions  insérées  dans 
les  tarifs,  notamment  en  ce 
qui  concerne  les  délais  impar- 
tis pour  les  transports.  (C  de 
cass.),  VII,  676. 
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-  (24)  Transport.  —  Délai  de 
livraison.  —  Transmission  de 
réseau  à  réseau.  —  Délai  sup- 
plémentaire. —  Tarif  commun. 

—  {Chemins  de  fer  de  VFAaU)  — 
Le  destinataire  n'a  point  à  cri- 
tiquer l'itinéraire  suivi  par  la 
marchandise  du  moment  où 
elle  a  été  livrée  dans  le  délai 
déterminé  par  les  règlements 
et  par  les  tarifs.  —  Lorsque  la 
marchandise  passe  de  réseau  à 
réseau,  il  y  a  lieu  d'abord 
d'accorder  aux  compagnies 
transporteurs  un  délai  de  trans- 
mission fixé  à  24  heures,  puis 
à  chacune  d'elles  le  délai  sup- 
plémentaire de  5  jours  déter- 
miné par  les  tarifs  spéciaux. 

—  L'on  ne  peut  considérer 
comme  constituant  un  tarif 
spécial  que  celui  qui  a  été 
comme  tel  appix)uvé  et  publié 
par  l'administration.  (C.  de 
c<tës,\  1,  264. 

-  (25)  Transport.  —  Marchan- 
dises. —  Transit.  —  Condi- 
tions. —  (Compagnie  des  che- 
mins de  fer  de  l'Ouest.)  —  Les 
articles  2,  3  et  4  de  l'arrêté 
ministériel  du  12  juin  1886  dé- 
terminent les  conditions  du 
transport  des  marchandises 
expédiées  en  grande  vitesse 
par  la  voie  des  chemins  de  fer, 
les  délais  du  départ,  ceux  du 
transit  lorsqu'elles  passent  d'un 
réseau  sur  un  autre,  et  ceux 
de  la  livraison  loraqu'elles  ar- 
rivent à  destination.  —  Par 
suite,  il  ne  saurait  y  avoir  de 
retard  imputable  aux  compa- 
gnies chargées  du  transport 
qu'autant  qu'il  est  établi  que 
les  transporteurs  ont  excédé 
les  délais  réglementaires.  (C. 
de  cass,)j  I,  267. 


—  (?6)  Transport.  —  Prescrip- 
tion. ^ —  {Compagnie  des  che- 
mins  de  fer  de  Paris  à  Lyon  et  à 
la  Méditerranée.)  —  La  pres- 
cription de  six  mois  établie 
par  l'article  108  du  Code  de 
commerce  au  profit  de  l'entre- 
preneur de  transports  est  appli- 
cable, que  l'expéditeur  et  le 
destinataire  soient  ou  non 
commerçants.  (C.  de  cass.),  I, 
490. 

—  (27)  Transports.  —  Prescrip- 
tion. —  Moyen  tardif.  —  {Sieurs 
Boisson  et  Daumas.)  —  La  pres- 
cription peut-être  invoquée  en 
tout  état  de  cause.  —  On  ne 
saurait  donc,  d'une  part,  re- 
procher à  une  partie  de  ne 
l'avoir  pas  invoquée  dès  le 
début  d'une  instance  où  elle 
était  demanderesse,  ni,  d'autre 
part,  argumenter  contre  elle 
de  faits  ultérieurs,  tel  que 
l'assistance  à  une  expertise 
n'impliquant  de  sa  part  l'aban- 
don d'aucun  droit.  {C.de  cass.)^ 
II,  73. 

—  (28)  Transport  d'animaux.  — 
{Sieur  Soûlas.)  —  Les  compa- 
gnies de  chemins  de  fer  ont 
le  droit  de  faire  voyager  les  expé- 
ditions qui  leur  sont  remises 
par  tels  trains  et  suivant  tel 
itinéraire  que  comportent  les 
besoins  du  service,  pourvu  que 
le  transport  de  la  marchandise 
s'opère  dans  les  délais  régle- 
mentaires. —  Lorsque  la  com- 
pagnie a  délivré,  conformément 
à  ses  tarifs,  des  permis  de  fa- 
veur pour  la  conduite  des  ani- 
maux transportés,  les  conduc- 
teurs réels  sont  seuls  tenus  de 
donner,  en  cours  de  route,  les 
soins  nécessaires  à  leurs  ani- 
maux. (C.  de  ca6S.)y  I,  1115. 
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—  (29)  Transport  d'animaux.  — 
Obstacle  de  force  majeare.  — 
Emploi  d'un  autre  parcours.  — 
Frais  supplémentaires.  — 
[Sieur  Gilabert.)  —  La  compa- 
gnie de  chemin  de  fer  chargée 
d'un  transport  d'animaux,  qui 
«'•prouve  dans  le  parcours  con- 
venu un  obstacle  de  force  ma- 
jeure,' peut,  dans  l'intérêt  du 
destinataire,  faire  suivre  aux 
marchandises  une  autre  voie 
et  se  faire  rembourser  des  frais 
supplémentaires  auxquels  a 
donné  lieu  rallongement  du 
trajet,  si  d'ailleurs  aucune 
faute  n'est  relevée  contre  elle 
dans  l'exécution  qu'elle  a  don- 
née au  mandat  qu'elle  avait 
accepté.  (C.  de  ca^s.),  VI,  713. 

—  (30)  Transport  de  fruits  et 
primeurs,  —  Destinataire.  — 
Refus.  — Vente.  —  Article  406 
du  Code  de  commerce.  —  For- 
malités. —  Inobservation.  — 
Dommages-intérêLs.  —  Préju- 
dice. —  Preuve.  —  (Sieur 
Ijeuk.)  —  La  compagnie  trans- 
porteur qui  fait  vendre,  sans 
observer  les  formalités  pres- 
crites par  l'article  106  du  Code 
de  commerce,  des  marchan- 
dises (fruits  et  primeurs)  dont 
le  destinataire  avait  refusé  la 
livraison,  accomplit  un  acte 
pouvant  engager  sa  responsa- 
bilité; mais  elle  ne  peut  être 
tenue  à  dommages-inténHs  en- 
vers l'expéditeur  qu'autant 
qu'il  est  constaté  que  l'inob- 
servalion  des  prescriptions  de 
l'article  106  a  été  la  cause  d'un 
préjudice.  [C.  de  cass,),  VJ,  702. 

—  (31)  Transport  de  marchan- 
dises. —  Petite  vitesse.  — Dé- 
lai de  livraison.  —  (Sieur  La- 
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croix,)  —  En  édictant  que  les 
marchandises  voyageant  à  pe- 
tite vitesse  seront  expédiées 
dans  le  jour  qui  suivra  celui 
de  la  remise,  l'article  6  de  l'ar- 
rêté du  12  juin  1866  a  enteada 
que  le  délai  d*un  jour,  pour 
l'expédition,  serait  distinct  du 
délai  alloué  pour  le  trajet  sur 
la  voie  ferrée  et  ne  pourrait 
pas  être  confondu  avec  loi.  (C. 
de  cas$,)f  I,  658. 

—  (32)  Transport  de  marchan- 
dises. —  Wagons,  —  Déchar- 
gement. —  [Compagnie  des  che- 
mins de  fer  de  CEst.)  —  Les 
destinataires  avisés  de  l'arrivée 
d'un  wagon  de  marchandises 
dans  des  conditions  telles  que 
l'avis  leur  en  est  parvenu  avant 
cinq  heures  et  demie  du  soir, 
du  jour  où  ledit  avis  a  été 
expédié,  doivent  se  conformer, 
pour  le  déchargement,  aux 
prescriptions  du  deuxième  ali- 
néa, paragraphe  5  de  Tarticle 
premier  de  l'arrêté  ministériel 
du  27  mai  1878  et  ne  peuvent 
invoquer  celles  du  troisième 
alinéa  du  même  paragraphe. 
(C.  de  cass,)^  I,  501. 

—  (33)  Transport.  —  Marchan- 
dises. —  Convention  île  Berne. 

—  Retard.  —  Préjudice.  —  In- 
demnité. ~  Forfait.  —  Prix  de 
transport.—  [Veuve  SMe.J— La 
Convention  internationale  de 
Rerne  sur  le  transport  des 
marchandises  par  chemins  de 
fer  fixe  à  forfait  (art.  40)  l'in- 
demnité due  en  cas  de  relard. 

—  Elle  ne  distingue  pas  entre 
les  causes  de  retard,  et  dispose 
qu'en  cas  de  dommage  dt^mon- 
tré  la  réparation  ne  peut  être 
supérieure  au  prix  du  trans- 
port. —  En  conséquence  doit 
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ôlre  cassé  le  jugement  qui 
condamne  à  une  indemnité 
plus  élevée,  sous  prétexte  que 
le  retard  dans  la  livraison  pro- 
vient non  d'un  fait  de  route, 
mais  de  la  perte,  par  la  com- 
pagnie, d'un  acquitta-caution 
délivré  par  la  douane.  (C.  de 
cass,),  VI,  699. 

—  (34)  Transport  de   marchan- 
dises. —  1°  Garantie.  —  Rejet. 

—  Motifs  distincts.  —  Pourvoi. 

—  Demande  principale.  — 
Examen  exclusif.  —  Mise  en 
cause  du  garant.  —  Condam- 
nation aux  dépens.  — 2**  Trans- 
porteurs successifs.  —  Trans- 
bordement. —  Gare  commune. 

—  Nombre  d'heures  accor- 
dées  pour     la    transmission. 

—  (Sieur  Padrixe.)  —  1®  Un 
garant  ne  peut  être  mis  en 
cause  devant  là  Cour  de  cassa- 
tion lorsque,  la  demande  en 
garantie  ayant  été  rejetée  par 
des  motifs  distincts  de  la  de- 
mande principale,  le  moyen 
unique  du  pourvoi  en  cassa- 
tion s'applique  exclusivement 
à  la  décision  rendue  sur  cette 
demande;  et,  dans  ce  cas,  le 
demandeur  en  cassation  doit 
être  condamné  aux  dépens  oc- 
casionnés par  la  mise  en  cause 
du  garant  ;  —  i^  Doit  être  cassr, 
pour  violation  de  Tarticie  3 
de  Tarrété  ministériel  du 
12  juin  1866,  le  jugement  qui 
détermine  un  délai  total  de 
transport  sans  tenir  compte  du 
délaide  transmission  des  mar- 
chandises en  grande  vitesse, 
entre  deux  compagnies  de 
chemins  de  fer,  dans  une  gare 
commune.  (C.  de  cass.),  IX, 
300. 

—  (35)  Transport    de   marchan- 


dises. —  i^  (irande  et  petite  vi- 
tesse. —  Voie  la  plus  courte  et 
la  moins  coûteuse.  —  Règle 
générale.  —  Obligation  des 
compagnies,  sauf  réquisition 
spéciale.  —  2?  Expédition.  — 
Grande  vitesse.  —  Délai.  — 
Heure  fixée.  —  {Sieur  Sau- 
gnier,)  —  P  La  règle  suivant 
laquelle  leâ  compagnies  de 
chemins  de  fer  sont  tenues  de 
choisir  la  voie  la  plus  courte 
et  la  moins  coûteuse,  à  défaut 
de  réquisition  spéciale,  s'ap- 
plique aux  marchandises  de 
toute  nature  et  aux  transports 
en  grande  comme  en  petite 
vitesse;  --  2»  Un  délai  de  trois 
heures  est  imparti  aux  compa- 
gnies de  chemins  de  fer 
pour  l'expédition  des  mar- 
chandises de  toute  nature  en 
grande  vitesse,  à  compter  de 
leur  présentation  à  l'enregis- 
trement. —  En  conséquence 
doit  être  cassé  le  jugement  qui 
condamne  une  compagnie  à 
des  dommages-intérêts  pour 
n'avoir  pas  fait  partir  par  un 
train  de  six  heures  vingt  des 
paniers  de  marée  présentés  à 
quatre  heures  seulement.  (C. 
de  cass.),  IX,  554'. 
—  (36)  Transport  de  marchan- 
dises. —  1°  Point  de  départ. 
—  Vagons  vides.  —  Jour  et  lieu 
choisis.  —  Mise  à  la  disposition 
de  l'expéditeur.  —  Prétention 
abusive.  —  2°  Règlement.  — 
Force  de  loi.  —  Conventions 
particulières.  —  Dérogations 
illicites.  —  .3°  Port.- — Quai.  — 
Voies  maritimes.  —  Navire.  — 
Arrivée.  —  Marchandises.  — 
Remise  en  gare.  —  {Sieur  Dher- 
villez,)  —  1°  Les  compagnies 
de  chemins  de  fer  ne  sont  pas 
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Ghesiins  DR  FER  inulle)  : 
obligés  de  mettre,  à  l'avance 
et  à  jour  fixe,  sur  un  point  dé- 
terminé, des  wagons  vides  à 
la  disposition  des  expéditeurs 
pour  le  chargement  de  leurs 
marchandises;  elles  sont  te- 
nues seulement  de  recevoir 
dans  leurs  gar^s  les  colis  qui 
leur  sont  remis  et  de  les  trans- 
porter dans  les  délais  régle- 
mentaires, sans  tour  de  faveur; 
2»  La  convention  par  la- 
quelle un  agent  de  la  compa- 
gnie s'engage  au  nom  de  celle- 
ci  envers  un  expéditeur  à  lui 
fournir  des  wagons  vides  à  lieu 
et  heures  fixes  est  illicite  et 
doit  être  annulée,  comme  dé- 
rogatoire aux  règlements  qui 
ont  force  de  loi  pour  tous  ;  — 
3<»  Si  les  voies  dites  maritimes, 
construites  sur  les  quais  d'un 
port,  doivent  (Hre  considérées 
comme  une  dépendance  et  un 
prolongement  de  la  gare,  il  en 
résulte  seulement  que  l'arri- 
vée, dans  le  part,  d'un  navire 
chargé  de  marchandises  qui 
sont  destinées  à  être  transpor- 
tées par  la  voie  ferrée  établie 
sur  le  port,  constitue  la  «  re- 
mise en  gare  »  des  marchan- 
dises et  met,  —  si  une 
demande  d'expédition  est 
régulièrement  faite,  —  la  com- 
pagnie en  demeure  d'opérer 
le  transport  dans  les  délais 
réglementaires.  (C.  de  cas$.)y 
VI,  708.     " 

—  (37)  Transport  de  marchan- 
dises. —  Retard.  —  Dol  (pas 
de).  —  Dommages-intérêts.  — 
Prévisions  du  contrat.  —  (Sieur 
Baragiiey-Fouquet.)  —  Le  voitu- 
rier,  comme  tout  autre  débi- 
teur, à  la  charge  duquel  aucun 


dol  n'est  relevé,  n'est  tenu  que 
des  dommages-intérêts  qui 
ont  été  prévus  ou  qui  ont  pu 
l'être  lors  de  la  formation  du 
contrat.  (C.  de  cass.),  VF,  713. 

-  (38)  Wagon  complet.  —  Dé- 
chargement. —  Avis  par 
lettre.  —  Mise  c^  la  poste.  — 

(Sieur  Duchon-Doris.)  —  Pour 
les  expéditions  faites  par  wa- 
gons complets,  les  compagnies 
de    chemins   de    fer   peuvent 
aviser  à  leur   choix    le  des- 
tinataire de    l'arrivée    de    la 
marchandise     soit      par     la 
poste,    soit   par    exprès,    soil 
par  le  télégraphe  (art.  l^  Je 
l'arrêté  ministériel  du  27  mai 
1878).  —  En  cas  d'avis  trans- 
mis par  la  poste,  les  délais  r<^- 
glementairesde  déchargement 
commencent    à  courir,   si  la 
lettre  a  été  mise  à  la  poste  assez 
tôt    pour   être   distribuée  au 
destinataire    dans    la    même 
journée,  avant  cinq  heures  et 
demie  du  soir.  Il  importe  peu 
que,  par  suite  d'un  retard  de 
l'administration  des  postes,  la 
lettre  ne  soit  parvenue  au  des- 
tinataire qu'après  l'heure  ci- 
dessus  indiquée.  (C.  de  cass.\ 
VU,  679. 

/".  Avaries,  pertes. 

-  (1)  Action  de  justice.  —  De- 
mande reconventionnelle,  taux 
du  ressort,  valeur  indétermi- 
née. —  (Sieurs  Serradell  et 
Vergés,)  —  En  matière  com- 
merciale, aussi  bienquVn  ma- 
tière civile,  une  demande 
reconventionnelle  supérieure 
au  taux  du  dernier  ressort  ou 
indéterminée  a  pour  effet  né- 
cessaire  de   rendre  la  cause 
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susceptible  d'appel.  —  Cette 
règle  ne  souffre  exception  que 
s'il  s'agit  d'une  demande  en 
dommages-intérêts  exclusive- 
ment fondée  sur  la  demande 
principale  elle-même.  —  Or  il 
n'en  est  pas  ainsi,  lorsqu'en 
réponse  à  une  action  d'avaries 
inférieure  à  l.aOO  francs  une 
compagnie  de  chemins  de  fer 
réclame  reconventionnelle- 
ment  au  demandeur  l'enlève- 
ment de  la  marchandise  ava- 
riée, plus  les  frais  de  magasi- 
nage à  courir  jusqu'à  cet  enlè- 
vement, toutes  choses  de  va- 
leur essentiellement  indéler- 
minée.(r.  rfecass.),  ÏX,  550. 

-  (2)  Avaries.  —  Transport  de 
marchandises.  —  Vice  propre 
de  la  chose.  (Compagnie  des 
chemins  de  fer  de  Paris  à  Lyon 
et  à  la  Méditerranée.)  —  Si  en 
principe  le  voiturier  répond 
des  avaries  éprouvées  par  les 
marchandises  qu'il  transporte, 
sa  responsabilité  cesse  lorsqu'il 
est  établi  que  ces  avaries  pro- 
viennent du  vice  propre  de  la 
chose  ou  d'un  cas  de  force 
majeure.  (C.  de  cass,),  I,  506. 

-  (3)  Avaries.  —  Prescription. 
—  {Sieur  Gardaite.)  —  Pour 
l'application  de  la  prescription 
édictée  par  l'article  108  (an- 
cien) du  Code  de  commerce, 
il  suffit  que  le  voiturier  ait  mis 
la  marchandise  à  la  disposition 
du  destinataire,  sans  qu'il  soit 
nécessaire  d'une  mise  en  de- 
meure formelle  de  l'accepter. 
Le  voiturier,  en  pareil  cas, n'est 
pas  tenu  davantage  d'aviser 
l'expéditeur  du  refus  de  la 
marchandise  par  le  d'estina- 
taire,  non  plus  que  de  la  dé-  i 
poser  dans  un  lieu  public.  —  I 

Annales  des  P,  et  Ch.,  1*  série.  - 


Et  quand  bien  même  le  voitu- 
rier ayant  conservé  la  mar- 
chandise, celle-ci  aurait  conti- 
nué de  se  détériorer  entre  ses 
mains  et  que  la  prescription 
ne  pourrait  être  opposée,  du 
chef  de  ces  avaries  nouvelles, 
ce  ne  serait  pas  là  une  raison 
autorisant  le  juge  à  confondre, 
pour  l'appréciation  des  dom- 
mages-intérêts, les  avaries 
survenues  en  cours  de  route  et 
celles  qui  se  seraient  produites 
postérieurement.  (C.  de  cass.), 
I,  lOiO. 

—  (4)  Avarie.  —  Vice  du  char- 
gement. —  Voiturier  intermé- 
diaire. —  [Compagnie  des  che- 
mins de  fer  de  Paris  à  Lyon  et 
à  la  Méditerranée.)  —  Le  voitu- 
rier intermédiaire  ne  peut  être 
déclaré  responsable,  vis-à-vis 
du  destinataire  ou  du  dernier 
transporteur,  de  l'avarie  sur- 
venue en  cours  de  route,  lors- 
qu'il est  constaté  par  les  juges 
du  fond  que  cette  avarie  a 
pour  cause  un  vice  de  char- 
gement opéré  par  le  transpor- 
teur originaire.  (('.  de  cass.),  H, 
76. 

—  (5)  Avaries.  —  Vice  propre 
de  la  chose  transportée.  — 
[Sieur  Ghersi,)  —  Aucune  dis- 
position de  loi  ou  do  règle- 
ment n'impose  aux  compa- 
gnies de  chemins  de  fer  l'obli- 
gation de  vérifier  l'état  des 
colis  qui  leur  sont  confiés, 
non  plus  que  celle  d'appeler 
en  cause  les  expéditeurs,  lors- 
qu'elles sont  poursuivies  par 
les  destinataires  pour  avaries 
survenues  en  cours  de  route 
—  De  pareils  motifs  sont  ino- 
pérants pour  écarter  la  preuve 
offerte  par  une  compagnie  à 

-  lois,  etc.  [Tables).  23 
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Chemins  de  fer  (suite)  : 
TefTet  d'établir  qu'une   avarie 
a  eu  pour  cause  le  vice  propre 
de  la  chose  transportée.  (C.  de 
cass,),  II,  823. 

—  (6)  Avarie.  —  Responsabilité. 

—  Vice  propre  de  la  chose.  — 
(Sieur  Locatelli.)  —  Si,  en 
principe,  les  compagnies  de 
chemins  de  fer  sont  tenues  de 
veiller  à  la  conservation  de  la 
marchandise  qui  leur  est  con- 
fiée, elles  ne  sont  pas  assujet- 
ties à  lui  donner  d'autres  soins 
que  les  soins  généraux  et  ordi- 
naires compatibles  avec  les 
nécessités  du  service  régle- 
mentaire. —  La  réception  de 
la  marchandise  sans  réserves 
de  la  part  d'une  compagnie  de 
chemins  de  fer  ne  saurait  lui 
enlever  le  droit  d'invoquer  les 
constatations  d'une  expertise 
aux  fins  d'établir  que  l'avarie 
provient  du  vice  propre  de  la 
chose  ou  de  la  force  majeure 
(C,  de  cass,},  II,  842. 

—  (7)  Avaries  de  route.  —  Pres- 
cription. —  Défaut  de  motifs. 

—  (Sieur  Aude.)  —  Est  nul, 
pour  défaut  de  motifs,  un  juge- 
ment qui,  sur  les  conclusions 
formelles  d'une  compagnie  de 
chemins  de  fer  tendant  à  faire 
repousser  par  la  prescription 
une  action  en  indemnité  pour 
avaries  de  route,  se  borne  à 
répondre  que  le  destinataire 
a  rempli  les  formalités  exigées 
par  la  loi.  —  Cette  formule  ne 
permet  pas  à  la  Cour  de  cas- 
sation de  reconnaître  si  l'ex- 
ception a  été  repoussée  par 
un  moyen  de  fait  ou  de  droit 
(C.  de  cass.),  II,  932. 

—  (8)  Avarie  partielle.  —  Récla- 
mation. —  Lettre   missive.    — 


Fin  de  non-recevoir.  —  (Sieur 
Masson.)  — Aux  termes  de  l'ar- 
ticle 105  , nouveau  texte]  du 
Code  de  commerce,  les  seules 
formes  admises  par  la  loi  pour 
la  notification  au  voiturier  de 
la  protestation  motivée  du  des- 
tinataire, au  cas  d'avarie  ou 
perte  partielle  d'une  marchan- 
dise transportée,  sont  un  acte 
extrajudiciaire  ou  une  lettre 
recommandée.  —  Une  simple 
lettre  missive  est  conséquem- 
ment  insuffisante  pour  sauve- 
garder les  droits  du  destina- 
taire, la  réception  de  cette 
lettre  ne  fût-elle  pas  mécon- 
nue par  le  voiturier.  (C.  de 
cass.),  II,  939. 

—  (9)  Avarie.  —  Transport   de 
charbons  de  bois. —  Mouillure. 
—  Bâchage.  —  (Sieur  PauL)  — 
La  clause  de  non-garantie  des 
avaries  de  route,  insérée  dans 
un  tarif  de   chemins  de  fer^ 
n'affranchit   point   la  compa- 
gnie transporteur  de  l'obliga- 
tion de  donner  aux  marchan- 
dises les  soins  ordinaires  que 
nécessite  leur  conserva tion,  en 
tant  que  ces  soins  se  concilient 
avec  les  nécessités  du  service 
réglementaire.     —     Spéciale- 
ment, s'il  est  loisible  à  la  com- 
pagnie de  transporter  en  wa- 
gons découverts  le  charbon  de 
bois,    elle     doit     néanmoins 
bâcher  lesdits  wagons  si  l'état 
de   l'atmosphère    le  requieil, 
alors  même  que  le  transport  a 
lieu  sous  l'empire  d'un   tarif 
contenant  la  clause   de  non- 
garantie  ci -dessus  prévue.  {V 
de  ca$s.)f  II,  1076. 

—  (10)  Avaries.  —  Dommages 
dus.  —  Forfait.  —  (Sieur  lia- 
bert).  —  La  clause  d'un  tarif, 
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dûment  homologué,  d'une 
compagnie  de  chemins  de  fer, 
qui  l'exonère  de  toute  respon- 
sabilité au  sujet  de  la  casse  des 
objets  en  fonte  par  elle  trans- 
portés, moyennant  le  rem- 
boursement de  la  taxe  affé- 
rente au  transport  desdits 
objets,  est  applicable  à  tous  les 
cas,  excepté  au  cas  de  fraude. 
(C.  de  cass.),  IH,  432. 

-  (H)  Avaries.  —  Clauses  de 
non-garantie.  — (Sieur  Mir  au  II.) 
—  Lorsque  la  clause  de  non- 
garantie  est  stipulée  au  con- 
trat de  transport,  une  compa- 
gnie de  chemins  de  fer  ne 
saurait  être  tenue  de  vérifier, 
au  départ  ou  en  cours  de 
route,  Tétat  de  la  marchan- 
dise à  elle  confiée,  ni  de  faire 
aucune  réserve  à  cet  égard.  — 
Aucune  disposition  réglemen- 
taire n'impose  aux  compagnies 
de  chemins  de  fer  un  délai 
quelconque  à  Teffet  d'aviser 
Texpéditeur  de  l'état  de  la 
marchandise  constaté  à  l'arri- 
vée et  du  refus  du  destinataire 
de  prendre  livraison.  (C.  de 
cass,),  III,  433. 

-  (!2)  Avaries.  —  Transport  par 
chemin  de  fer.  —  Responsa- 
bilité. —  Vicç  propre  de  la 
chose.  —  {Veuve  Amiot  et 
autres).  —  La  responsabilité  du 
transporteur  cesse  lorsqu'il 
est  établi  que  l'avarie  en  cours 
de  route  provient  du  vice 
propre  de  la  chose.  (C.  de  cass.), 
IV,  90. 

-  (13)  Avaries.  —  Tarifs  spé- 
ciaux. —  Limite  des  obliga- 
tions. —  Preuve.  —  (Sieur 
Désardurats .)  —  Si  des  mar- 
chandises voyagent  en  fûts 
sous  Tempire   de   tarifs   spé- 


ciaux qui  exonèrent  la  compa- 
gnie des  avaries  et  déchets  de 
route,  cette  compagnie  ne 
commet  pas  de  faute  en  faisant 
refrapper  tardivement  les 
cercles  des  fûts,  après  consta- 
tation du  coulage.  —  Sa  res- 
ponsabilité ne  pourrait  naître, 
en  pareil  cas,  que  si  le  tarif 
appliqué  lui  imposait  l'obliga- 
tion de  donner  aux  objets 
transportés  des  soins  inces- 
sants et  exceptionnels.  (C.  de 
cass.),  IV,  148. 

—  (14)  Avarie.  —  Clause  de  non- 
garantie.  —  Stipulation  de 
Texpéditeur.  —  Opposabilité 
au  destinataire.  —  (Sieur  Va- 
cherat  fils.)  —  Lorsque  l'expé- 
diteur par  chemin  de  fer  a 
requis  l'application  d*un  tarif 
contenant,  au  profit  du  trans- 
porteur, une  stipulation  de 
non-garantie  pour  les  déchets 
et  avaries  de  route,  celte 
clause  aussi  bien  que  toutes 
les  autres  parties  du  contrat, 
est  opposable  au  destinataire^ 
(C.  de  cass.)j  IV,  668. 

—  (15)  Avarie.  —Responsabilité. 

—  Transporteurs  successifs.  — 
Transporteur  à  l'arrivée.  — 
Déclaration.   —    Exonération. 

—  Limites  du  mandat.  — 
{Sieur  Antigeon  et  autres.)  — 
En  cas  de  transporteurs  suc- 
cessifs d  une  même  marchan- 
dise qui  a  subi  des  avaries  en 
cours  de  route,  le  transpor- 
teur à  l'arrivée  ne  peut  enga- 
ger par  ses  déclarations  les 
transporteurs  qui  l'ont  pré- 
cédé, alors  surtout  que  ses 
déclarations  ont  pour  effet  de 
l'exonérer  lui-m^^me  de  toute 
responsabilité.  (C.  de  cass.)^ 
IV,  842. 
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Grmins  de  fer  (suite)  : 

—  (16)  Avarie.  —  Responsabilité. 

—  Faute.  —  Preuve  à  faire.  — 
{Sieur  Perr in- Picard.)  —  La 
clause  de  non-garantie,  stipu- 
lée dans  les  tarifs  spéciaux 
d'une  compagnie  de  chemin 
de  fer,  a  pour  effet  de  ne 
:  Fendre  la  compagnie  respon- 
sable de  Tavarie  prétendue 
qu'autant  que  le  destinataire 
prouve  qu'elle  est  due  à  une 
foute  du  transporteur  ou  de 
ses  agents  ;  et  cette  responsa- 
bilité ne  peut  être  engagée  par 
cela  seul  que  les  juges  du  fait 
se  sont  bornés  à  affirmer  Te  xi  s- 
lence  d'une  faute  sans  en  pré- 

.  oser  les  éléments  constitutifs. 
JC.  de  cass.),  IV,  844. 

—  (17)  Avarie.  —  Marchandises. 
jQause  de  non-garantie.  — 
Fixation  d'itinéraire.  —  Res- 
ponsabilité. —  [Sieur  Wahart.) 

—  Lorsqu'un  expéditeur  a 
demandé  l'application  d'un 
tarif  contenant  une  clause  de 

-  aon-garantie  au  proflt  du 
transporteur  et  qu'un  itiné- 
raire a  été  fixé  d'accord,  la 
déchéance  de  la  clause  de  non- 
garantie  ne  peut  être  pronon- 
cée de  plein  droit  par  cela  seul 
i[u'il  y  a  eu  erreur  dans  la 
direction,  et  le  transporteur 
tte  peut  être  condamné  à  des 
dommages-intérêts,  si  la  rela- 
tion de  cause  à  effet  n'est  éta- 
blie entre  son  erreur  et  l'avarie 
survenue  aux  marchandises. 
(C.  de  cass,),  V,  73. 

—  (18)  Avaries.  —  Marchandises. 

—  Parcours  sur  plusieurs 
Féseaux.  —  Manquants.  —  Der- 
Bier  transporteur.  —  {Sieur 
Rabia.)  —  Lorsque  plusieurs 
compagnies  de  chemins  de  fer 


ont  successivement  participé 
au  transport  de  marchandises, 
aucune  présomption  n'existe 
contrôle  dernier  transporteur; 
et  il  faut,  pour  engager  sa 
responsabilité,  relever  à  sa 
charge  une  convention  parti- 
culière ou  une  faute  person- 
nelle. (C.d^  cass.),  VI,  695. 

—  (19)  Avarie.  —  Marchandises. 

—  Transport.  —  Tarif  spécial. 

—  Clause  de  non-responsa- 
bilité. —  Faute  précise.  — 
Preuve  nécessaire.  —  [Sieur 
Coste,)  —  La  clause  de  non- 
responsabilité  insérée  dans  on 
tarif  spécial  a  pour  effet  de 
mettre  à  la  charge  du  deman- 
deur la  preuve  d'un  fait  pré- 
cis, constitutif  d'une  faute  en- 
gageant la  responsabilité  de  la 
compagnie  de  chemins  de  fer. 

—  En  conséquence,  une  com- 
pagnie de  chemins  de  fer 
transportant  des  objets  aux 
conditions  d'un  tarif  spécial  à 
clause  de  non-responsabilité 
ne  peut  être  déclarée  respon- 
sable des  avaries  survenues  en 
cours  de  route,  sous  le  seul 
prétexte  qu'elle  n'aurait  pas 
vérifié  au  départ  l'état  de  l'ex- 
pédition, sans  qu'aucune  faute 
précise  soit  d'ailleurs  établie  à 
sa  charge  ou  à  la  charge  de 
ses  agents.  (C.  de  cass.),  VI, 696. 

—  (20)  Avarie  ou  perte.  —  Mar- 
chandises. —  Transport.  — 
Article  105  nouveau  du  Code 
de  commerce.  —  Formalités 
strictes. —  Acte  extrajudiciaire. 

—  Lettre  recommandée.  - 
{Sieurs  Pernod  fils  et  Ve\ 
Picard),  —  Les  formalités  in 
posées  au  destinataire  pour  I 
conservation  de  ses  droits  ps 
l'article  105  du  Code  de  corn 
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merce  sont  strictement  et 
limilalivement  déterminées. — 
En  conséquence,  doit  être 
cassé  le  jugement  qui  écarte 
Texception  de  déchéance  tirée 
de  cet  article,  sans  qu*une  pro- 
testation motivée  ait  été  noti- 
fiée au  voilurierpar  le  destina- 
taire, dans  le  délai  légal  sous 
forme  d'acte  extrajudiciaire  ou 
de  lettre  recommandée  (C.  de 
cas$.)f  VI,  702. 

—  (2i)  Avarie  ou  perte  partielle. 

—  Protestation.  —  Délai.  — 
Transport.  —  Marchandises.  — 
Forme?.  —  Appel  en  garantie 
du  voiturier.  —  Fin  de  non- 
recevoir.  —  {Sieurs  Blanc  frères.) 

—  En  cas  d*avarie  ou  de  perte 
partielle  de  la  marchandise 
transportée,  le  destinataire  est 
tenu  de  réserver  ses  droits  par 
ane  protestation  faite  dans  le 
délai  de  la  loi  et  dans  les 
formes  limitativement  énon- 
cées (acte  extrajudiciaire  ou 
lettre  recommandée).  —  Si  le 
destinataire,  sans  avoir  obéi 
aaxditea  prescriptions,  assigne 
en  responsabilité  son  expédi- 
teur, et  si  celui-ci  appelle  en 
garantie  la  confpagnie  trans- 
porteur, cette  compagnie  est 
fondée  à  exciper  d'une  tin  de 
non-recevoir  tirée  de  Tar- 
ticle  105  du  Gode  de  com^merce. 
(C.  de  eass.),  VI,  704. 

—  (22)  Avarie  ou  perte  partielle. 
Tran.sport.  —  Marchandises.  — 
Protestation.  —  Notification. 
— Formes  strictement  ex  igibles 

—  Acte  extrajudiciaire.  — 
Lettre  recommandée.  -—  (Sieur 
Terrasson.)  —  Les  formes  impo- 
sées au  destinataire  pour  la 
notification  au  voiturier  de  sa 
protestation   motivée,  en  cas 


d'avarie  ou  perte  partielle,0OTil 
impérativement  et  limitatif.^ 
ment  déterminées.  Les  seules 
formes  admises  sont  Tacle  es- 
trajudiciaireet  la  lettre  recom- 
mandée (C.  de  cass.)j  VI,  705, 

—  (23)  Avarie.  —  Transport  de 
marchandises.  —  Défaut  de 
bâchage.  —  Chargement  par 
l'expéditeur.  —  Tarif.  —  Com- 
pagnie exonérée.  —  {Sieurs 
Amouroux  frères,)  —  Une  com- 
pagnie de  chemins  defer»e 
peut  être  condamnée  comme 
responsable  des  avaries,  ssr^ 
venues  pendant  le  transportde 
la  m'archandise,  par  suite  de 
défaut  ou  d'insuffisance  de 
bâchage,  lorsque  le  tarif  spé- 
cial, requis  et  appliqué,  Texo- 
nère,  d'une  part,. de  la  garantie 
des  avaries  de  route  et  établit, 
d'autre  part,  que  le  chargement 
et  le  déchargement  s'efi'ectne- 
ront  par  les  soins  et  aux  frais 
de  l'expéditeur.  (C.(/cca«L),JX, 
554. 

—  (24)  Avaries  et  déchets  de 
route.  —  Clause  de  non-garan- 
tie. —  Faute.—  (CAewiifw  de  fer 
de  VEtal  et  sieur  Couhé,)  — 
Lorsqu'un  tarif  de  chemin  de 
fer  contient  une  clause  de 
non-garantie  pour  <<  avaries  et 
déchets  de  route  »,  la  compa- 
gnie ne  peut  être  déclarée  res- 
ponsable que  si  un  fait,  cons- 
tituant une  faute,  est  relevé  à 
sa  charge  ou  à  la  charge  de  ses 
agents.  —  En  conséquence, 
manque  de  base  légale  le  juge- 
ment qui  se  contente  de  'dire 
que  le  déchet  ou  l'avarie  ne 
peut  être  survenu  que  par  la 
faute  de  la  compagnie.  (C.  de 
cass.)j  X,  708. 

—  (25)    Avaries    et  déchets  de 
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Chehins  de  fer  {suite)  : 
route.  —  Clause  de  non-garan- 
tie. —  Incendie.  —  Faute. 
(Compagnie  des  chemins  de  fer 
du  Nord  et  Société  des  produits 
céramiques  et  réfractaires  de 
Boulogne-sur-Mer.)  — La  clause 
qui  exonère  en  termes  géné- 
raux une  compagnie  de  che- 
mins de  fer  de  la  responsabi- 
lité des  c(  avaries  et  déchets  de 
route  »  s'applique  à  ces  déchets 
et  avaries,  quelle  qu'en  soit  la 
cause  et  quelle  qu'en  soit  Tim- 
portance;  elle  s'applique,  no- 
tamment, aux  détériorations 
provenant  d'un  incendie , 
pourvu  qu'aucune  faute  ne  soit 
relevée  à  la  charge  de  la  com- 
pagnie ou  de  ses  agents.  (C.  de 
cass.),  X,  709. 

—  (26)  Avaries  de  route.  —  Tarif 
spécial.  —  Non-responsabilité. 
—  (Compagnie  ^es  chemins  de  fer 
de  Paris  à  Lyon  et  à  la  Méditer- 
ranée et  sieur  Raymond,)  — 
Lorsqu'en  exécution  d'un  tarif 
de  chemin  de  fer  l'expéditeur 
a  chargé  lui-même  les  mar- 
chandises, sous  le  contrôle  et 
la  surveillance  de  la  compa- 
gnie, celle-ci  n'est  pas  tenue 
de  faire  des  réserves  sur  la 
manière  dont  le  chargement  a 
été  effectué  ;  son  contrôle  et  sa 
surveillance  ne  s'exercent  qu'au 
point  de  vue  des  conditions  ré- 
glementaires du  transport.  — 
La  compagnie  n'est  obligée  de 
donner  aux  marchandises  en 
cours  de  route  que  les  soins 
ordinaires  compatibles  avec  les 
nécessités  du  service.  Et  les 
juges  ne  peuvent  la  condamner 
sans  spéciHer quels soins,ayant 
ce  caractère,  elle  aurait  omis 
de  donner.  (C.  de  ca*s.),X,  711. 


—  (27;  Clause  de  non-garantie.  — 
(Sieurs  Castagne  et  Charbonnais.) 

—  La  clause  d'un  tarif  de  che- 
mins de  fer  d'après  laquelle  la 
compagnie  ne  répond  pas  des 
déchets  et  avaries  de  route  a 
pour  effet  de  n'engager  la  res- 
ponsabilité de  cette  compagnie 
qu'autant  que  l'expéditeur  ou 
Je  destinataire  établit  que  les 
déchets  ou  avaries  ont  pour 
cause  une  faute  du  transpor- 
teur. —  En  conséquence, 
manque  de  base  légale  le  juge- 
ment qui  déclai*e  la  compagnie 
responsable  des  avaries  sur- 
venues, alors  qu'il  ne  constate 
aucun  fait  précis  constitutif 
d'une  faute  imputable  à  la 
compagnie  ou  à  ses  agents,  et 
qu'il  n'existe  aucune  corréla- 
tiou  nécessaire  entre  les  cir- 
constances qu'il  relève  et  la 
conséquence  qu'il  en  déduit. 
(r.  d^cass.),  I,  H 18. 

—  (28)  4°  Clause  de  non-garantie. 

—  Ses  effets.  —  2®  Recours  en 
garantie.  —  Réserves.  —  (  Veute 
Jamet,  )  —  1<»  La  clause  de  non- 
garantie,  insérée  dans  un  tarif 
dûment  homologué,  a  pour 
effet  de  déplacer  le  fardeau  de 
la  preuve  en  faveur  de  la  com- 
pagnie assignée  en  responsa- 
bilité. —  2*  l.e  voiturier  qui, 
conformément  à  l'article  106 
du  Code  de  commerce,  a  fait 
procéder  à  l'expertise  de  mar- 
chandises refusées  à  l'arrivée, 
n'a  point  de  réserves  à  faire 
pour  conserver  un  droit  de  re- 
cours contre  l'expéditeur  elles 
transporteurs  intermédiaires. 
[C.  rfccoss.),  H,  831. 

—  (29)  Clause  de  non-responsa- 
bilité. ~  Ses  effets. —  Conven- 
tion dérogatoire.     —    (Sieurs 
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Chenut  et  Junot.)  —  La  clause 
de  non-responsabilité  pour  les 
déchets  et  avaries  de  route, 
insérée  dans  un  tarif  spécial 
d*une  compagnie  de  chemins 
de  fer,  oblige  Texpéditeur  ou 
le  destinataire  à  faire,  en  cas 
de  déchet  ou  d'avarie,  la  preuve 
d'une  faute  imputable  à  cette 
compagnie.  —  Les  cahiers  des 
charges,  tarifs  ou  règlements 
qui  déterminent  les  conditions 
des  transports  par  chemin  de 
fer  ont  force  de  loi  pour  et 
contre  les  concessionnaires, 
qui  ne  peuvent  donc  y  déroger 
par  aucune  convention,  ex- 
presse ou  tacite.  (C.  de  c(ws.), 
II,  606. 

-•(30)Commissionnaire  de  trans- 
ports. —  Bulletin  de  garantie. 
—  Avarie.  —  Preuve.  —  Juge- 
ments et  arrêts.  —  Motifs.  — 
[Sieur  Cassaigne.)  —  Lorsqu'une 
avarie  est  survenue  en  cours 
de  route  dans  les  conditions 
prévues  par  un  bulletin  de 
garantie  délivré  par  Texpédi- 
leur,  il  incombe  à  celui-ci  de 
prouver  que  Tavarie  est  due, 
non  au  vice  constaté  au  départ, 
mais  à  une  faute  du  voiturier. 

—  Est  régulièrement  motivé  le 
jugement  qui,  pour  repousser 
la  demande  en  payement  d'une 
certaine  somme  pour  frais  de 
transport,  sans  préciser  de 
quel  transportilsagit,  s'appuie 
sur  ce  que  la  demande  n'est 
pas,  quant  à  présent,  justifiée. 
[C.de  cass,),  HI,  1158. 

-  (31)  I.  Commissionnaire  de 
transports.  —  Chemin  de   fer. 

—  Bulletin  de  garantie.  — 
Faute.  —  IF.  Jugements  et  ar- 
r^^ts.  —  Défaut  de  motifs.  — 
Frais  frustrés.  — (Sieur  Dai gués.  ) 


—  1.  Les  compagnies  de  che- 
mins de  fer  sont  responsables 
des  fautes  commises  par  elles 
dans  Texécution  du  contrat  de 
transport,  malgré  la  délivrance 
d'un  bulletin  de  garantie.  Toute- 
fois l'expéditeur  est  tenu,  dans 
ce  cas,  de  prouver  que  les 
avaries  constatées  à  l'arrivée 
proviennent  non  de  la  cause 
prévue  par  le  bulletin,  mais 
d'une  faute  de  la  compagnie. 
L'emploi,  pour  le  transport  des 
blés,  de  wagons  dont  le  plan- 
cher est  disjoint  constitue  une 
faute.  —  IL  Doit  être  annulé 
le  jugement  qui,  sans  relever 
aucune  faute  commise  par  la 
partie  dans  l'exercice  de  son 
droit  de  défense,  et  sans  don- 
ner aucun  motif  à  l'appui  de 
cechefde  la  décision,  prononce 
une  condamnation  pour  dom- 
mages et  frais  frustrés.  (C.  de 
cass.),  III,  1162. 

— (32) Denrées  avariées  (Transport 
par  chemin  de  fer  de).  — Ten- 
tative d'escroquerie.  ~  (Sieur 
Alfred-Joseph  Canelle).  —  S.e 
rend  coupable  de  tentative 
d'escroquerie  l'individu  qui 
fait  transporter  par  voie  ferrée 
des  denrées  avariées  mélangées 
à  d'autres  dans  le  but  d'impu- 
ter aux  mauvaises  conditions 
de  transport  la  dépréciation 
des  marchandises,  qui  fait  en 
effet  constater  cette  déprécia- 
tion à  la  gare  d'arrivée  et  ré- 
clame des  dommages-intérêts 
à  la  compagnie  des  chemins  de 
fer  en  fortifiant  ses  allégations 
mensongères  par  Tintervention 
d'un  mandataire,  d'un  expert 
et  d'un  huissier.  [C.  de  cass.), 
111,649. 

—  (33j  Expédition  de  marchan- 
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Chemins  de  fer  {$uite)  : 
dises  chargées  par  Texpédi- 
teur.  —  Chargement  défec- 
tueux. —  Choc  en  cours  de 
roule.  ~  Présomption  de  faute 
à  la  charge  de  l'expéditeur.  — 
{Sieur  Norbent.)  —  Lorsque 
l'expéditeur  d'une  marchan- 
dise a  pris  l'obligation  du  char- 
gement au  point  de  départ,  et 
que  ce  chargement  a  été  défec- 
tueux, l'obligation  ainsi  con- 
tractée crée  enfaveurdu  trans- 
porteur une  présomption  qui 
ne  peut  céder  qu'à  la  preuve 
d'une  faute  rapportée  contre 
ledit  transporteur.  —  Alors 
même  qu'il  serait  établi  qu'un 
choc  s'est  produit  en  cours 
de  route,  l'expéditeur  aurait 
encore  à  prouver  que  ce  choc 
a  cîiusé  l'avarie  et  qu'il  s'est 
produit  dans  des  circonstances 
impliquantla faute.  (C.  decass.], 
liï,  1165. 

—  (34)  Perte.  —Valeur  déclarée. 

—  Quotité  des  dommages.  — 
{Sieurs  Viel  et  fils.)  —  Lorsque 
la  valeur  d'une  marchandise 
est  déclarée  dans  la  lettre  de 
voiture  ou  la  note  d'expédition, 
la  compagnie  de  chemins  de 
fer  ne  peut,  en  cas  de  perte 
totale  ou  partielle  de  ladite 
marchandise,  être  condamnée 
envers  l'expéditeur  ou  le  des- 
tinataire au  payement,  à  titre 
de  remboursement,  d'une 
somme  supérieure  à  la  valeur 
déclarée.  {(\  de  cass.),  III,  441. 

—  (35)  Perte  de  la  marchandise. 

—  Livraison  à  un  tiers  non 
destinataire.  —    Prescription. 

—  {Sieurs  Murât  père  et  fils.)  — 
L'action  en  indemnité  de  l'ex- 
péditeur d'une  marchandise 
contre  une  compagnie  de  che- 


mins de  fer  est  soumise  à  la 
prescription  prévue  par  l'ar- 
ticle 108  (ancien)  du  Code  de 
commerce,  même  au  cas  où  la 
perte  de  la  marchandise  est  la 
conséquence  de  la  remise  qui 
en  a  été  faite  par  la  compagnie 
à  une  personne  autre  que  le 
destinataire,  laquelle  ne  Ta 
pas  représentée.  —  Les  .dé- 
marches faites  par  un  agent 
de  la  compagnie,  sur  la  récla- 
mation des  expéditeurs,  et 
l'offre  faite  à  ceux-ci  d'une 
certaine  somme  remise  à  la 
compagnie  par  celui  auquel  la 
marchandise  a  été  indûment 
livrée,  et  cela  en  dehors  de 
toute  reconnaissance  constatée 
de  la  part  de  la  compagnie  du 
droit  des  expéditeurs  à  une 
indemnité,  ne  constituent  pas 
par  elles  seules  une  cause  lé- 
gale d'interruption  de  la  pres- 
cription établie  par  Tarticle  108 
du  Code  de  commerce  {C.  de 
cass.),  III,  1144. 

—  (36)  Transport  de  marchan- 
dises. —  Déchets  et  avaries  de 
route.  —  Responsabilité.  — 
{Chemins  de  fer  de  P.-L.-M,)  — 
Les  compagnies  de  chemins  de 
fer  ne  sont  point  dispensées  de 
l'obligation  générale  de  donner 
leurs  soins  aux  marchandises 
qu'elles  transportent  en  tant 
que  ces  soins  ne  sont  pas  in- 
compatibles avec  les  nécessités 
de  leur  service  ;  il  en  est  ainsi 
môme  dans  le  cas  où  le  tarif 
adopté  les  déclare  non  respon- 
sable des  déchets  ou  avaries  de 
route.  {C.  de  cass.)j  I,  494. 

—  (37)  Transport.  —  Caisse  con- 
tenant une  chienne.  —  (Sieur 
de  Vichy,)  —  Une  compagnie 
de  chemins  de  fer  qui  a  été 
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chargée  du  transport  d'une 
chienne,  placée  par  l'expédi- 
teur dans  une  caisse,  n'est  pas 
responsable  de  la  perte  de  cet 
animal  à  la  suite  de  son  éva* 
sion,  lorsque  l'évasion  est  due 
à  la  vétusté  et  à  la  mauvaise 
qualité  des  planches  employées 
à  la  confection  de  la  caisse 
(C  de  ca$s.),  Il,  72. 

-  (.38)  Transport  de  marchan- 
dises. —  Groupe  de  colis.  — 
Colis  manquant.  —  Substitu- 
tion. —  Perte  partielle.  —  Ar- 
ticle 105  du  Code  de  commerce. 

—  Application.  —  (Compagnie 
générale  .  transatlantique.)  — 
Quand  une  expédition  se  com- 
pose de  plusieurs  colis,  et  que, 
locs  de  la  livraison,  un  des 
colis  expédiés  manque  et  est 
remplacé  par  un  colis  étranger 
à  l'expédition, cette  substitution 
équivaut  à  une  perte  partielle, 
et  l'article  i05  du  C  de  de  com- 
merce peut  être  utilement  in- 
voqué par  le  transporteur. 
(C.  de  cass.\  Vï,  7H. 

-  (39)  Transport  de  marchan- 
dises. ~  Responsabilité.  — 
Dispense.  —  Déchets.  —  Cours 
de  route.  —  Dommages-inté- 
rêts. —  Faute  spéciale.  —  Cons- 
tatation nécessaire.  —  Objets 
transportés.  —  Conservation. 

—  Soins  ordinaires.  —  (Sieur 
Védier.)  —  Lorsqu'un  tarif  de 
chemins  de  fer  contient  la 
clause  de  non-responsabilité, 
une  compagnie  ne  peut  être 
condamnée  à  des  dommages- 
inlt'rêls  pour  déchets  survenus 
en  cours  de  route,  que  si  le 
ju^e  constate  à  sa  charge  ou  à 
la  charge  de  ses  agents  une 
faute  spécialementdéterminée. 

—  Une  compagnie  de  chemins 


de  fer  n'est  tenup  de  donner 
à  la  conservation  des  mar- 
chandises qu'elle  transporte 
que  les  soins  ordinaires,  com- 
patibles avec  les  nécessités  du 
service  (C.  de  cass,),  VI,  715. 

—  (40)  Transport  de  marchan- 
dises. —  1®  Marchandises  im- 
portées de  l'étranger.  —  Con- 
vention de  Berne.  —  Lettre  de 
voiture,  —  Poids  et  nombre 
des  colis. —  Vérification  par  le 
transporteur.  —  Mention  né- 
cessaire. —  2°  Destinataire.  — 
Preuve  d'un  manquant.  —  Dé- 
chargement. —  Assistance.  — 
Mise  en  demeure.  —  (Sieurs 
Ireland  et  Lermit.)  —  1°  Aux 
termes  de  la  convention  de 
Berne,  rendue  exécutoire  en 
France  par  la  loi  du  29  dé- 
cembre 1895,  lorsque  les  mar- 
chandises ont  été  chargées  à 
l'étranger  par  l'expéditeur,  la 
lettre  de  voiture  ne  fait  preuve 
contre  la  compagnie  de  che- 
mins de  fer  du  poids  et  du 
nombre  des  colis  qu'autant 
qu'elle  mentionne  une  vérifi- 
cation faite  par  le  transporteur 
(art.  8)  ;  —  2°  Une  compagnie 
de  chemins  de  fer  ne  saurait 
être  déclarée  responsable 
comme  ayant  mis  le  destina- 
taire dans  l'impossibilité  de 
faire  la  preuve  d'un  manquant 
parce  qu'elle  aurait  fait  dé- 
charger le  wagon  adressé  en 
gare  sans  avoir  mis  le  destina- 
taire eh  demeure  d'assister  au 
déchargement.  (C.  de  cass.),  IX, 
295. 

—  (41)  Transport  de  marchan- 
dises.—  Coulage  en  cours  de 
route.  —  Clause  de  non-res- 
ponsabilité. -  Ordre  de  la 
preuve.' —  Faute  à  démontrer. 
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Chemins  de  F€R  {suite)  : 

—  \^SicurCttssinel.)  —  Lorsqu'un 
tarif  de  chemin  de  fer  con- 
(ieut  une  clause  portant  que 
«  la  compagnie  ne  répond  pas 
des  coulages  »,  et  qu'une  ava- 
rie de  ce  genre  s'est  produite 
en  cours  de  route,  la  compa- 
gnie n'a  pas  à  prouver  le  cas 
fortuit  ou  la  force  majeure  pour 
s'alTrancliir  de  la  responsa- 
bilité; elle  ne  pourrait  être 
condamnée  à  des  dommages- 
intérêts  qu'autant  qu'une  faute 
aurait  été  constatée  à  la  charge 
de  ses  agents.  {C.  de  cass.)y  IX, 
55t. 

—  (42)  Vélocipèdes.  —  Voyageur. 
Bagages.  —  Avarie.  —  Embal- 
lage non  obligatoire.  —  Clause 
de  non-garantie.—  Dérogation 
aux  règlements.  —  Clause  nulle. 
—  {Sieiir  Bonne),  —  Les  com- 
pagnies ne  peuvent  exiger 
l'emballage  des  bagages  enre- 
gistrés (des  vélocipèdes,  dans 
l'espèce).  --  Elles  ne  peuvent 
davantage  stipuler  une  clause 
de  non-garantie  à  défaut  d'em-. 
hallage;  nul  n'est  fondé  à  dé- 
roger, par  des  conventions 
particulières,  à  un  règlement 
ayant  force  de  loi.  Une  telle 
dérogation  équivaudrait  à  une 
modillcalion  du  tarif.  (C.  de 
cass,}y  IX,  291. 

g.  Divers. 

—  (ij  Colis.  —  Déclaration.  — 
(Sieur  Rouaitll,)  —  On  ne  peut 
soutenir  que  les  agents  de  la 
compagnie  du  chemin  de  fer 
n'ont  fait  aucune  déclaration 
aux  employés  de  l'octroi  avant 
le  déchargement  des  colis  et 
leur    transport    dans   la  salle 


des  messageries,  lorsque,  à  l'ar- 
livée  du  train,  les  colis  ont  été 
transportés   sans    délai    dans 
la  salle  des  messageries  conti- 
gué  au  quai  de  débarquement, 
sous  la  surveillance  des  agents 
de  Foctroi  qui  ont  aussitôt  re<*u 
du     destinataire,    avant  qu'il 
ait  pris   livraison,  la  déclara- 
tion   réglementaire,  en  même 
temps  que  la  remise  des  pièces 
accompagnant  les  colis  et  in- 
diquant,  avec   leur  nature  et 
leur  poids,  l'adresse  de  l'expé- 
dileur.  (C.  de  cass,),  IV,  860. 
—  (2)  Objets  amenés  dans  le  pé*^ 
rimètre  de  l'octroi.  —  Défaut 
de  déclaration.  —   {Compagnie 
des  chemins  de  fer  de  Paris  à 
Orléans,)  —  Si,    en  cours  'de 
transport,  la    déclaration  des 
objets  assujettis  et  Tacquitte- 
ment  des   droits   ne  peuvent 
être  exigés  des  compagnies  de 
chemins  de  fer  soit  dans  la  tra- 
versée, soit  à  l'entrée  du  péri- 
mètre de  Toctroi,  celte  exemp- 
tion    des    formalités    légales 
résulte  uniquement    des  con- 
ditions    de     rapidité     et    de 
régularité  que  des  arrêtés  ad- 
ministratifs légalement  rendus 
imposent  à    ces  compagnies. 
Mais  l'impossibilité  de  se  sou- 
mettre aux  règles  communes 
relatives  à  la  déclaration  et  à 
l'admission  à  l'entrepôt  ne  peut 
plus  être   invoquée  utilement 
quand  les  objets  assujettis  sont 
amenés    à    destination    dans 
le  rayon  d'octroi,   c'est-à-dire 
quand  l'impossibilité  de  rem- 
plir   les    formalités   a    cessé 
d'exister.  (C.  de  cass.),  IV,  852. 
—  (3)   Saisies -arrêts.     —     Mar- 
chandises saisies.  —  Vente  des 
marchandises.   —    Compagnie 
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des  chemins  de  fer  du  Midi), — 
Les  compagnies  de  chemins 
de  fer  entre  les  mains  des- 
quelles des  saisies-arrêts  sont 
pratiquées  ne  sont  pas  tenues 
<le  se  faire  juges  de  la  validité 
de  ces  saisies-arrêts;  elles  ne 
doivent  par  conséquent  pas  li- 
vrer les  marchandises  saisies- 
arrêtées,  soit  au  destinataire, 
soit  à  rexpéditeur  ou  à  un 
tiers  désigné  par  lui.  Et  dans 
ce  cas,  la  livraison  ne  pou- 
vant s'effectuer  par  suite  de 
la  contestation  que  fait  naître 
4a  saisie,  les  compagnies  sont 
fondées  à  provoquer  la  vente 
des  marchandises  conformé- 
ment à  l'article  106  du  Code  de 
commerce  (C.  de  cass,)^  1, 259. 

-  (4)  Transport  par  chemin  de 
for.  —  Filets  de  pêche  enduits 
dfî  graisse.  Responsabilité  de 
l'expéditeur.  —  (Sieurs  Dick- 
son et  C*«.)  —  Les  filets  de 
pèche  enduits  de  corps  gras  et 
susceptibles  de  combustion 
spontanée  doivent  être  décla- 
rés comme  marchandise  pou- 
vant donner  lieu  à  un  incen- 
die en  cours  de  route.  — 
Encore  que  ces  filets  aient 
été  confectionnés  suivant  les 
règles  propres  à  ce  genre  de 
fabrication,  ils  n'en  sont  pas 
moins  infectés  d'un  vice  propre, 
et  leur  caractère  inflammable 
engage  la  responsabilité  de 
l'expéditeur.  (C.  decass.),  III, 
1164. 

-  (5)1.  Transport  de  marchan- 
dises. —  Commissionnaire.  — 
Récépissé.  —  Contrat  fermé. 
—  II.  Expéditeur  non  dénom- 
mé. —  Faits  de  la  cause.  — Qua- 
lité. —  Constatation.  —  Action 
ouverte.     —  III.  Défauts    de 


motifs.  —  Dommages-intérêts. 
—  Comdamnation.  —  Justifi- 
cation (Défaut  de).  —  Frais 
frustrés.  —  [Sieurs  Grossieux 
frères  et  C'«.)  —  I.  Lorsqu'une 
expédition  de  marchandises  a 
été  faite  par  l'entremise  d'un 
commissionnaire,  la  lettre  de 
voi ture  ( ou,en  matière  de  trans- 
port, le  récépissé  qui  en  tient 
lieu)  forme  contrat  entre  l'ex- 
péditeur, le  commissionnaire 
et  le  voiturier  (art.  101,  Code 
comm.). —  11.  L'expéditeur  est 
autorisé  à  agir  directement 
contre  le  transporteur,  et  ce, 
lors  même  qu'il  n'est  pas  dé- 
nommé dans  la  lettre  de  voi- 
ture (ou  le  récépissé),  l'ar- 
ticle lOi  ne  contenant  pas  cette 
exigence;  il  suffit  que  sa  qua- 
lité soit  dûment  établie.  —  III. 
Est  nul  pour  défaut  de  motifs 
l'arrêt  qui,  en  outre  de  la 
condamnation  aux  dépens 
prononcée  contre  la  partie 
perdante,  condamne  à  des 
dommages-intérêts  sans  cons- 
tater que  la  proc<^îdure  suivie 
ait  été  abusive  ou  vexatoire,  et 
sans  donner  aucun  motif  à 
l'appui  d'une  indemnité  en  sus 
des  frais  de  l'instance.  (C,  de 
cass.)y  VII,  677. 
—(6)  1.  Voyageur.  —  Bagages.  -— 
Ammoniaque.  —  Accident.  — 
Règlement.  —  Avis  donné.  — 
Acceptation  sans  réseives.  — 
II.  Compagnie  transporteur.  — 
Préposé.  —  Substance  nui- 
sible. —  Avertissement.  — 
Connaissance.  —  (Sieurs  Ar- 
naud et  Trille.)  —  I.  Le  voya- 
geur qui  fait  enregistrer  aux 
bagages  un  fût  d'ammoniaque 
n'est  pas  déchargé  de  toute  res- 
ponsabilité par  ce   double  fait 
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Chemins  de  fer  {suite)  : 
que,  d'une  part,  les  règle- 
ments ne  prescrivent  pas  de 
cette  substance,  et,  d'autre 
part,  que  la  compagnie  a  ac- 
cepté le  colis  sans  réserve  ;  il 
doit  prouver,  en  outre,  qu'il  a 
fait  connaître  à  la  Compagnie 
la  nature  de  l'objet  enregistré, 
afin  de  la  mettre  à  mvme  de 
prendre  des  précautions  desti- 
nées à  assurer  la  sécurité  de 
l'employé  charge  de  la  manu- 
tention. —  11.  Une  compagnie 
ne  peut  être  condamnée  à  des 
dommages-intérêts,  par  ce 
motif  qu'elle  n'a  pas  signalé  à 
son  préposé  le  caractère  dan- 
gereux de  la  marchandise 
transportée,  s'il  n'est  prouvé 
on  même  temps  que  ladite 
compagnie  connaissait  la  na- 
ture de  la  chose  et  son  carac- 
tère dangereux.   (C.  de  cass.), 

G.  —  Police,  contraventions. 

—  (1)  Arbres  plantés  par  un  par- 
ticulier à  moins  de  6  mètres 
de  la  voie  ferrée.  —  Arrêté  pré- 
fectoral. —  Mise  en  demeure. 
—  Recours.  —  {Sieur  Phélip- 
pon.)  —  L'article  5  de  la  loi  du 
9  ventôse  an  XIII,  qui  permet 
à  Fadministration  d'interdire 
les  plantations  d'arbres  à  moins 
de  6  mètres  des  voies  publiques 
est-il  applicable  aux  voies  fer- 
rées? —  Résumé  affirmatif  par 
le  conseil  général  des  ponts  et 
chaussées.  —  L'arrêté  par 
lequel  le  préfet  enjoint  à  un 
propriétaire  riverain  d'enlever 
des  arbres  à  haute  tige  plantés 
à  moins  de  6  mètres  de  la  voie 
ferrée,  sans  décider  que,  faute 


de  se  conformera  celte  injonc- 
tion, il  seraprocédéà  l'enlève- 
ment d'office,  n'est  pas  suscep- 
tible d'être  déféré  au  Conseil 
d'Etat  pour  excès  de  pouvoir. 

—  Cet  arrêté  ne  constitue 
qu'une  simple  mise  en  demeure 
(C.rf'E^),  11,360. 

-  (2)  Billet  circulaire.  —  Absence 
de  contravention.  —  {Sieur 
Alcide  Roche.)  —  Ne  commet 
aucune  contravention  le  voya- 
geur qui,  porteur  d'un  billet 
circulaire  de  3'  classe  de  la 
Compagnie  de  Paris  à  Orléans, 
monte  dans  un  train  qui  ne 
pren  d  des  voyageurs  de  3'  classe 
que  pour  une  destination  de 
plus  de  150  kilomètres,  fait 
enregistrer  son  bagage  pour 
une  station  correspondant  à 
cette  distance  et  descend  à 
une  station  située  en  deçà, 
mais  effectue  à  ses  frais  le  tra- 
jet compris  entre  cette  der- 
nière localité  et  celle  où  le 
bagage  a  été  expédié.(C.decass.), 
III,  651. 

-  (3)  Contravention.  —  Intro- 
duction d'animaux  sur  la  voie 
ferrée."-—  Hauteur  de  la  clôture. 

—  (Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieur  Lebaudy.)  —  Com- 
met une  contravention  de  voirie 
celui  qui  laisse  des  animaux 
pénétrer  sur  une  voie  ferrée 
dont  la  clôture,  conforme  au 
mode  admis  par  Fadministra- 
tion,  a,  du  côté  de  la  voie,  la  hau- 
teur réglementaire  (1  mètre), 
alors  même  que  par  suite  de 
l'exhaussement  par  la  com- 
mune du  chemin  latéral  à  la 
voie  ferrée,  la  hauteur  de  la 
clôture  ne  serait  du  côté  du 
chemin  que  de  0"*,88.  Arrêté 
de  relaxe,  annulé  dans  Tinté- 


ANALYSE  DES   MATIÈRES   PAR   ORDRE   ALPHABÉTIQUE.    365 


rét  de  la  loi.  Vu  le  décret  du 
22  juillet  1806.  (C.  d'Et.),  II, 
375. 

•  (4)  Contravention.  —  Pour- 
suite. —  Nomination  d'expert. 

—  (Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieur  Despeyroux.)  —  Le 
droit  de  poursuite  n'apparte- 
nant qu*à  Tadministration  en 
matière  de  contravention  de 
grande  voirie  sur  les  chemins 
de  fer,  c'est  à  tort  que  le  con- 
seil de  préfecture,  saisi  d'un 
procès-verbal  dressé  contre  un 
particulier  à  raison  de  l'intro- 
duction de  bestiaux  dansTen- 
ceinte  du  chemin  de  fer,  a  mis 
la  compagnie  concessionnaire, 
qui  n'était  pas  partie  dans  Tins- 
tance,  en  demeure  de  désigner 
un  expert  chargé  de  procéder 
à  la  vérification  des  clôtures  de 
la  voieferrée.(C.  d'Et.),  11,391. 

-  (5)  Contravention.  —  Intro- 
duction d'un  poulain  dans 
Fenceinte  d'un  chemin  de  fer: 
condamnation  à  l'amende  et 
aux  frais  en  l'absence  même  de 
toute  dégradation. (Aftnis^red^s 
travaux  publics  contre  sieur  Cos- 
nard.)  (C.  d'Et.),  H,  586. 

-  (6)  Contravention.  —  Intro- 
duction d'animaux  sur  la  voie. 

—  Absence  de  dégradation.  — 
Condamnation  à  l'amende  et 
aux  frais  du  procès-verbal,  par 
application  des  dispositions 
combinées  de  l'arrêt  du  conseil 
du  16  décembre  1759  et  de  la 
loi  du  15  juillet  1845.  —  {Mi- 
nistre des  travaux  publics  contre 
sieur  Vilaine.)  —  Le  conseil  de 
préfecture  est  compétent  pour 
connaître  d'une  contravention 
résultant  de  l'introduction  sur 
lavoie  ferrée  d'animaux,encore 
bien  que  les  animaux  se  soient 


introduits  par  un  passage  à 
niveau  régulièrement  ouvert 
et  qu'ils  n'aient  commis  aucun 
dommage.  (C.  d'Et,),  II,  682. 

—  (7)  Contravention.  — (Afinfcire 
des  travaux  publics  contre  sieur 
Lepecq.)  —  L'introduction  de 
moulons  sur  la  voie  ferrée, 
malgré  une  clôture  continue 
et  conforme  au  mode  adopté  par 
l'administration  supérieure , 
constitue  une  contravenlionde 
grande  voirie,  alors  môme  que 
la  clôture  ne  répondrait  pas 
aux  conditions  souscrites  par 
la  compagnie  envers  le  proprié- 
taire riverain  de  la  ligne  ;  con- 
damnation à  l'amende  et  aux 
frais  du  procès-verbal.  (C.d'Et,  ), 
II.  699. 

—  (8)  Contravention.  —  Compé- 
tence. —  {Ministre  des  travaux 
publics  contre  sieur  Schack,)  — 
Un  individu  ayant  détérioré 
une  barrière  dépendant  de  la 
voie  ferrée,  c'est  à  tort  que  le 
conseil  de  préfecture  s'est  dé- 
claré incompétent  pour  statuer 
sur  cette  contravention  par  le 
motif  qu'aucun  texte  ne  lui 
permettait  de  prononcer  une 
amende  :  il  devait  condamner 
le  contrevenant  à  la  réparation 
du  dommage  causé  et  au  paye- 
ment des  frais  du  procès-ver- 
bal. (C.  d'Et.),  111,  138. 

—  (9)  Contravention.  —  Planta- 
tions. —  Procédure.  —  {Sieur 
Buffet-Rivet  et  Ministre  des  tra- 
vaux publics  contre  sieur  Focet.) 

—  Recours.  —  Non-recevabilité 
pour  défaut  de  production  de 
l'arrêté  attaqué  ou  de  l'extrait 
noiii\é.  —  {Buffet'hivety  l"esp.) 

—  Chemin  de  fer.  —  Planta- 
tion sans  autorisation  d'une 
haie  vive  à  moins  de  six  pieds 
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Chemins  dr  fer  (suite)  : 
de  la  voie  ferrée  :  contraven- 
tion, alors  même  qu'il  n'y  a 
pas  eu  empiétement  sur  le  do- 
maine public.  {Focetf  2*  esp.), 
(C.  dTEt.),  m,  149. 

—  (10)  Contravention.  -  Pas- 
sage à  niveau.  —  Dégradation 
d'une  barrière.  —  Conseil  de 
préfecture  :  compétence,  con- 
damnation. —  {Sieur  Laurent,) 
—  Compétence.  —  Le  conseil 
de  préfecture  est  compétent 
pour  statuer  sur  un  procès- 
verbal  de  contravention  de 
voirie,  à  raison  de  dégradations 
causées  aux  dépendances  des 
chemins  de  fer,  encore  bien 
qu'aucun  texte  spécial  n'aurait 
puni  d'amende  ladite  contra- 
vention. —  Contravention.  — 
En  l'absence  de  texte  punissant 
la  dégradation  d'une  barrière 
d'un  chemin  de  fer,  il  y  a  lieu 
de  condamner  l'auteur  du  dom- 
mage à  la  réparation  et  aux 
fraisdu  procès-verbal. (C.  d'Et.), 
ni,  427. 

—  (11)  Contravention.  —  {Mi- 
nistre des  travaux  publics  contre 
sieur  Mourault,)  —  Introduc- 
tion d'une  vache  sur  la  voie 
ferrée,  par  une  des  brèches  de 
la  clôture  non  entretenue  con- 
formément au  cahier  des 
charges.  —  Relaxe.  —  Procé- 
dure. —  Défaut  de  motifs.  — 
Une  erreur  commise  dans  les 
motifs  d'un  arrêté  n'est  pas  de 
nature  à  entraîner  l'annulation 
de  cet  arrêté  pour  défaut  de 
motifs.  (C.  d'Ét.}.  lïl,  681. 

—  (12)  Contravention  ;  question 
de  propriété;  sursis.  — -  {Mi- 
nistre dis  travaux  publics  contre 
sieurs  Vuaillat  etThomasset.)  — 
Le  conseil  de  préfecture,  saisi 


contra- 


d'un  procès-verbal  de 
veniion  pour  une  prétendue 
anticipation  d'un  riverain  sur 
le  domaine  public  ferré,  est 
compétent  pour  apprécier,, 
sans  renvoi  préalable  à  Tauto- 
rité  judiciaire,  les  limites  de 
ce  domaine.  —  Construction 
d'un  mur  de  clôture  et  d'an 
escalier  sur  l'avenue  de  la 
cour  d'une  gare  de  marchan- 
dises :  relaxe  :  il  n'est  pas  jus- 
tifié que  le  terrain  sur  lequela 
été  établie  la  construction  fasse 
partie  du  domaine  public,  et 
un  procès-verbal  de  bordage 
postérieur  à  la  prétendue  con- 
travention ne  saurait  justifier 
le  droit  de  propriété  invoqué 
par  l'administration.  (C.  d'Eti, 
111,682. 

—  (13)  Contravention.  —  Intro- 
duction d'animaux  sur  la  voie 
ferrée.  —  (Ministre  des  travaux 
publics  contre  sieurs  Tahar-ben- 
Chelali  et  LadjiU-ben-si- Ahmed.) 
—  L'introduction  d'animaux 
sur  une  voie  ferrée  non  clô- 
turée, ni  plantée  d'arbres, 
par  suite  d'une  dispense  lé- 
gale, constitue-t-elle  une  con- 
travention de  grande  voiiie,  si 
les  animaux  n'ont  commis  au- 
cun dégât?—  L'arrêt  du  16  d*'- 
cembre  1759  est  applicable. 
(C.  d'Ét.),  IV,  821. 

—  (14)  Contravention.  —  Incom- 
pétence du  juge  de  police.  — 
(Sieur  Bertreux,)  Le  fait  par 
un  chef  de  gare  d'avoir  dépost» 
du  fumier  provenant  du  net- 
toyage des  wagons  de  bestiaux 
dans  des  fosses  creusées  sur  un 
terrain  dépendant  de  la  gare  et 
situées  à  2<»,60  de  la  route,, 
rentre  dans  les  termes  de  l'ar- 
ticle l'^'dela  loi  du  14  floréal 


j 


ANALYSE   DES   MATIÈRES   PAR   ORDRE   ALPHABÉTIQUE.     367 


an    XI   sur  la  grande  voirie, 
combiné  avec  Tarticle  2  de  la 
loi   du    io  juillet  1845  sur  la 
police  des  chemins  de  fer,  et 
constitue  une  contravention  de 
la    compétence    exclusive    du 
conseil   de  préfecture.  (C,  de 
casa,),  V,  87. 
—  (15)  Contravention.  —  Intro- 
duction de  vaches  sur  la  voie 
ferrée,   alors  que  la  haie  qui 
bordait    la  voie  au    droit   du 
champ  où  ces  animaux  avaient 
été  laissés   en  pâture    n'était 
pas  discontinue.  ~  Condam- 
nation à  l'amende  et  aux  frais 
du  procès-verbal  et   de   l'ex- 
pertise. —  {Ministre  des  travaux 
publics  contre  Pelé,)  (C.  d'Ét.), 
V,  128. 

—  {i6)  Contravention.  —  Grille 
d'une  gare  brisée  par  des  che- 
vaux emportés.  —  Pénalité.  — 
{Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieur  Lemoine.)  —  L'ar- 
ticle H  de  la  loi  du  15  juil- 
let 1845,  qui  punit  d'une 
amende  de  16  à  300  francs  les 
contraventions  relatives  au 
chemin  de  fer,  ne  s  applique 
pas  seulement  aux  contraven- 
tions aux  lois  et  règlements  de 
la  grande  voirie  rappelés  par 
l'article  2,  et  aux  contraven- 
tions nouvelles  prévues  dans 
les  articles  3  à  11,  mais  encore 
à  toutes  les  autres  contraven- 
tions non  visées  par  ces  deux 
séries  de  textes.  —  En  consé- 
quence, le  fait  d'avoir  brisé  par 
accident  la  grille  d'une  gare  ne 
constitue  pas  une  contraven- 
tion susceptible  d'entrainer  la 
condamnation  à  l'amende.  (C. 
(VÉl.),  V,  147. 

—  (17)  Contravention. — Fouilles 
pratiquées  à  une  distance  de  la 


voie  inférieure  à  celle  prévue 
parles  règlements.  —  Condam- 
nation à  l'amende,  à  la  sup- 
pression des  excavations  etaux 
frais  du  procès-verbal.  —  {Sieur 
Rauffet.)  —  Procédure.  — Con- 
seil de  préfecture.  —  Arrêté. 
—  Simple  visa  des  dispositions 
législatives  appliquées.  —  Doit 
être  annulé  en  la  forme  un  ar- 
rêté dans  lequel  le  conseil  de 
préfecture  statuant  en  matière 
répressive,  s'est  borné  à  viser, 
au  lieu  de  les  rapporter  tex- 
tuellement, les  dispositions 
législatives  dont  il  faisait  ap- 
plication. (C.  d'Ét,),  VI,  752. 

—  (18)  Octroi.  —  Déchargement 
de  marchandises  sans  déclara- 
tion. —  {Sieurs  Lagorce  et  Heur- 
teau.)  —  Ne  peut  donner  lieu 
à  cassation  l'arrêt  qui  consi- 
dère comme  une  contravention 
le  fait  par  une  compagnie  de  , 
chemin  de  fer  d'avoir  déchargé 
avant  toute  déclaration,  sur  le 
quai   d'enlèvement  d'une  gare 
qui  est  tête  de  ligne  et  qu'au- 
cune réglementation  spéciale 
ne  régit,  une  certaine  quantité 
de  marchandises  à  destination 
de  la  ville   et  assujetties  aux 
droits,  alors    que,   d'ailleurs, 
aucune  impossibilité  de  décla- 
rer la  marchandise  avant  d'ef- 
fectuer le    déchargement  n'a 
été  prouvée  ni  même  alléguée. 
(C.  de  cass,)j  III,  1027. 

—  (19)  Embranchement  indus- 
triel au  profit  d'une  compagnie 
de  tramways.  —  Travaux 
n'ayant  pas  dépassé  les  limites 
de  l'autorisation  accordée  :  pas 
de  contravention.  —  {Ministre 
des  travaux  publics  contre  sieur 

Marteau.)  (C.  d'Ét,),  IV,    722. 

—  (20)  Fausses  déclarations  dans 
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Chemins  de  fer  (mite)  : 
les  expéditions.  [Cire)  VI,  669. 

—  (21)  Infraction  à  la  loi  du 
i  5  juillet  1845.  —  Non  repré- 
sentation du  billet.  —  Relaxe 
justifiée.  —  {Sieur  Gouyon,)  — 
Ne  peut  être  critiqué  Farrôt 
par  lequel  une  cour  d'appel, 
pour  relaxer  des  fins  de  la 
poursuite  un  individu  prévenu: 
1*  d'avoir  voyagé  en  chemin  de 
fer  sans  billet;  2°  de  n'avoir 
pas,  à  défaut  de  présentation 
de  son  billet  à  l'arrivée,  soldé 
le  prix  duditbillet,  se  fondesur 
ce  que  de  l'enquête  à  laquelle 
il  a  été  procédé  il  résulte  que 
ledit  prévenu  avait  pris  un  bil- 
let pour  son  lieu  de  destina- 
tion et  que  c'est  «  par  suite  de 
«  circonstances  indépendantes 
«  de  sa  volonté,  dont  il  a  été 
c(  victime  sans  aucune  faute  de 
«  sa  part,  qu'il  n'a  pu  repré- 
«  sentercebilletà  l'arrivée,  ni 
«  payer,  avant  de  sortir  de  la 
"  gare,  le  prix  de  sa  place  ». 
(C.  rfcca.ss.),X,  892. 

—  (22)  Pierres  placées  sur  la 
voie  ferrée.  —  Motifs  suffisants. 
—  [Sieur  Socolingon  Vellayou- 
(lom  Maroudé  contre  un  Ai'rét 
rendu  le  18  Juillet  1893,  par  la 
Cour  d'assises  de  la  Réunion,  qui 
Va  condamné  à  cinq  ans  de  pri- 
son.) —  L'arrêt  qui  déclare  l'ac- 
cusé coupable  d'avoir  placé  sur 
la  voie  du  chemin  de  fer  des 
pierres  faisant  obstacle  à  la 
circulation  de  manière  à  en- 
traver la  marche  des  convois 
ou  à  les  faire  sortir  des  rails, 
relate  tous  les  éléments  du 
crime  prévu,  et  puni  par  l'ar- 
ticle 16  do  la  loi  du  15  juil- 
let   18 i5.  (f.  decass.),  IV,  262. 

—  r2'A}    Plantation     d'arbres    à 


moins  de  6  mètres  de  la  voie, 
sans  que  l'alignement  ait  été 
demandé  au  préfet.  —  Contra- 
vention. —  Condamnation  à 
l'abatage  desdits  arbres  et  au 
frais  du  procès-verbal. — (Sieur 
Phelippon.)  (C.  d:Ét.),  Ui\  110. 
-  (24)  Usage  d'un  permis  de  cir- 
culation délivré  à  un  tiers.  — 
Escroquerie.  —  {Sieur  de  Gai- 
wey  )  —  L'usage  frauduleux 
d'un  permis  de  circulation  dé- 
livréàun  tiers,  pourse  faire  ad- 
mettre et  voyager  gratuitement 
dans  un  train  de  chemin  de 
fer,  ne  constitue  pas  le  délit 
d'escroquerie  faute  de  remise 
ou  tradition  matérielle  des  ob- 
jets prévus  par  l'article  405 du 
Code  pénal.  (C.  de  cass.),  V,  827. 


i   IL  —  CHEMINS  DE  FER 
D  INTÉRÊT  LOCAL. 


l*  Sl'BVKNTIOif  s  ET  OFFRES  DE  CONCOURE. 

—  (1)  Offres  de  conCoui^sous  la 
condition  expresse  d'un  tracé 
déterminé  non  exécuté.  —  Dé- 
charge de  la  promesse  faite. 
—  [Dame  de  Beauchamp),  (C. 
rf'EL),  V,  152. 

—  (2)  Offre  de  concours.  —  Ca- 
ractère de  l'offre.  —  Compé- 
tence. —  Acceptation  impli- 
cite. —  Retrait  tardif.  —  Appro- 
bation préfectorale,  —  {ViUe 
de  Riom.)  —  Caractère  d'offre 
de  concours.  Compétence.  — 
Une  ville  ayant  voté,  pour  dé- 
terminer le  conseil  ct''néral,  à 
faire  exécuter  un  chemin  de 
fer  d'intérêt  local,  une  subven- 
tion applicable  à  la  garantie 
d'intérêt  de  la  ligne,  cette  pro- 
messe de  subvention  constitue 
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nue  offre  de  concours  en  vue 
•de  Texécution  d'un  travail 
public.  En  conséquence,  le 
conseil  de  préfecture  est  com- 
pétent pour  statuer  sur  la  va- 
lidité de  rengagement  pris  par 
la  ville.  —  Acceptation  impli- 
cite de  l'offre .  —  Retrait  tardif. 
—  Approbation  préfectorale.  — 
Concession  de  chemin  de  fer 
faite  à  une  société  par  le  dé- 
partement, postérieurement  à 
Toffre  de  subvention  précitée 
*ivec  promesse  de  payer  à  cette  j^ 
société  une  garantie  d'intérêt 
au  moyen  des  ressources  dé- 
partementales et  des  sommes 
offertes  par  les  communes  et 
les  particuliers;  acceptation 
ainsi  faite  de  la  subvention; 
retrait  postérieur  des  offres  de 
la  ville  sans  effet  :  condamna- 
tion de  celle-ci  à  payer  le 
montant  de  la  subvention.  — 
Rejet  d'une  objection  tirée  de 
ce  que  la  délibération  du  con- 
seil municipal  portant  offre  de 
concours  n'aurait  pas  reçu 
l'approbation  préfectorale  :  le 
préfet  l'avait  approuvée  impli- 
citement en  promettant  au 
nom  du  département  à  la  so- 
ciété concessionnaire  une  ga- 
rantie d'intérêt,  payée  en 
partie  avec  le  montant  des 
subventions  offertes  par  les 
communes.  (C.  d'E^),  VI,  244. 
-  (8)  Subvention  et  offres  de 
concours.  —  Commune.  — 
Réalisation  de  la  condition,  — 
(Commune  (T Auzéville contre  dé- 
partement delà  Meuse.)  —  Sub- 
vention allouée  au  départe- 
ment par  un  conseil  municipal 
à  la  condition  que  la  com- 
mune serait  desservie  par  une 
station  pour  voyageurs  et  mar- 
Annales  des  P,  et  Ch.j  7*  série. 


chandises  à  proximité  du  vil- 
lage, et  que  la  ligne  projetée 
passerait  le  plus  près  possible 
de  la  commune  ;  décidé  que  la 
condition  a  été  réalisée  :  la 
gare  a  été  établie  à  400  mètres 
de  la  commune,  elle  est  aussi 
rapprochée  que  possible,  eu 
égard  aux  conditions  tech- 
niques du  projet.  (C.  cfEt.),  II, 
357. 

-  (4)  Subventions  allouées  par 
l'Etat.  —  Mode  de  calcul.  — 
Evaluation  de  la  recette  binite. 

—  Période  de  construction.  — 
(Compagnie  du  chemin  de  fer  de 
Fourvières  et  Ouest-Lyonnais.) 

—  Les  dispositions  du  décret 
du  20  mars  1882,  concernant 
le  mode  de  calcul  des  subven- 
tions allouées  par  TEtat  aux 
chemins  de  fer  d'intérêt  local, 
sont  applicables  à  une  compa- 
gnie à  laquelle  une  délibéra- 
tion du  conseil  général  a 
accordé  la  concession  anté- 
rieurement audit  décret,  si  le 
traité  passé  entre  le  préfet  et 
la  compagnie,  en  exécution 
de  cette  délibération,  est  pos- 
térieur  au  décret  et  a  été 
approuvé  par  une  loi  qui  se 
réfère  expressément  à  celle 
du  11  juin  1880  et,  par  suite, 
implicitement  au  règlement 
du  20  mars  1882,  qui  en  est  le 
complément.  —  On  doit,  pour 
le  calcul  des  subventions  de 
l'Etat  aux  chemins  de  fer  d'in- 
térêt local,  transformer  préa- 
lablement en  annuités  à  4  0/0 
les  subventions  en  capital  ver- 
sées par  le  département  ou  les 
communes,  et  faire  entrer  en 
compte  chaque  annuité  dans 
l'élévation  de  la  recette  brute. 

—  Les  subventions  accordées 
Lois,  etc.  {Tables),  24 
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Chemins  de  fer  (suite)  : 
par  i'Etat  aux  chemins  de  fer 
d'intérêt  local  ne  sont  pas 
dues  à  partir  de  l'expiration 
de  la  période  assignée  à  la 
construction,  mais  seulement 
à  dater  du  moment  où  la  cons- 
truction de  la  ligne  entière  est 
en  fait  terminée.  (CcTEt.),  UI, 
365. 

—  (5)  Subvention.  —  Départe- 
ment des  Bouche s-du-Hhô ne. 

—  Règlement.  —  Qualité  pour 
réclamer;  créanciers;  mandat 
pour  solde  touché  sans  réserve. 

—  (Société  civile  instituée  pour 
le  recouvrement  des  annuités 
départementales  des  Bouches-du- 
Rhône.)  —  Décidé  que  les  re- 
quérants ayant  été,  les  uns 
complètement  désintéressés 
par  le  payement  de  la  somme 
à  laquelle  ils  avaient  droit,  et 
les  autres,  ayant  acquitté  un 
mandat  délivré  pour  solde, 
sans  formuler  aucune  réserve, 
ne  sont  plus  recevables  à  con- 
tester le  règlement  de  la  sub- 
vention promise  par  le  dépar- 
tement et  à  prétexter  de  l'in- 
suffisance du  payement  qui 
leur  a  été  fait.  (C.  d'Et,),  V,  260. 

—  (6)  Subvention  et  offre  de  con- 
cours. —  Conseil  municipal.  — 
Concours  des  plus  imposés.  — 
Subvention  promise,  sans  con- 
dition, par  une  commune  pour 
la  construction  d'un  chemin 
de  fer  d'intérêt  local,  réguliè- 
rement cédé  à  l'Etat;  condam- 
nation de  la  commune  au 
payement.  —  {Commune  de 
Créon.)  —  Concours  des  plus 
imposés.  —  Le  vote  d'une  sub- 
vention par  le  conseil  muni- 
cipal sans  le  concours  des  plus 
imposés    est    régulier  s'il  ne 


contient  pas  un  vote  définitif 
sur  les  voies  et  movens  néces- 
saires  à  sa  réalisation. (C.eTJÎf.^, 
V,  458. 

2*  LoiSf    DéCRCTS  ET   DÉcisiosrs 
ADMIMSTIUTIYES. 

-  (i)  Acte  de  concession.  —  In- 
terprétation sur  renvoi  de  l'au- 
torité judiciaire.  —  Compé- 
tence. —  (Sieurs  Goujet  et  Alix, 
syndics  de  la  faillite  de  la  Société 
de  Naix  à  Guë  contre  consorts 
Brasseur.)  —  Le  conseil  d*Etat 
n'est  pas  compétent  pour  Gxer 
directement  et  omisse  medio 
sur  renvoi  de  l'autorité  judi- 
ciaire, le  sens  et  la  portée  de 
contrats  passés  entre  un  dé^ 
partement  et  un  concession- 
naire de  chemin  de  fer  d'ioté- 
rôt  local,  réglant  dans  quelles 
conditions  sera  payée  la  sub- 
vention allouée  par  le  Trésor 
en  faveur  de  ce  travail,  lorsque 
ces  contrats  ont  été  approuvés 
par  des  décrets  rendus  dans  la 
forme  des  règlements  d'admi- 
nistration publique.  La  difti- 
culté  portant  sur  des  stipula- 
tions relatives  à  un  concours  à 
l'exécution  d'un  travail  public, 
c'est  au  conseil  de  préfecture 
qu'il  appartient  de  statuer, 
sauf  recours  au  conseil  d'EtaL 
—  Procédure.  —  Désistement 
pur  et  simple  du  demandeur, 
mais  non  accepté  par  le  défen- 
deur; dans  ce  cas,  le  conseil 
d'Etat  reste  saisi  du  pourvoi. 
(C.  d'Et.),  VIII,  1019. 

-  (2)  De  la  Corse.  —  Compagni 
de  chemins  de  fer  départe 
mentaux.  —  Compte  d'exploi 
tation.  —  (Compagnie  des  che 
mins  de  fer  départementaux.)  - 
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Doivent  être  inscrits  au  compte 
des  dépenses  d'exploitation 
prévues  par  la  convention  du 
21  février  1883,  approuvée  par 
la  loi  du  19  décembre  suivant, 
les  dépenses  nécessaires  pour 
le  service  du  contrôle  des  re- 
cettes qui  fonctionne  sur  place  ; 

—  mais  non  les  frais  de  mission 
d'un  inspecteur  principal  en- 
voyé en  Corse,  pendant  un 
temps  très  limité,  pour  orga- 
niser Texploitation  ;  cette  der- 
nière dépense  rentre  dans  le 
forfait  de  8  p.  100  attribué  à  la 
Compagnie  pour  frais  généraux 
et  d'administration  centrale. 
(€.  rf'Ef.),  IV,  722. 

—  (3)  Concession  à  une  ville; 
rétrocession  ;  autorisation  de 
voirie  accordée  à  des  voitures 
pour  le  transport  en  commun. 

—  Demande  d'indemnité.  — 
Compétence.  —  (Compagnie  des 
chemins  de  fer  à  voie  étroite  de 
Saint 'Etienne  contre  ville  de 
Saint-Etienne.)  —  Le  conseil  de 
préfecture  est  compétent  pour 
connaître,  sauf  appel  au  Con- 
seil d'Etat,  de  difflcultés  éle- 
vées entre  une  ville  conces- 
sionnaire d'une  ligne  de  tram- 
ways et  son  cessionnaîre,  et  de 
l'interprétation  d'une  des  clau- 
ses et  conditions  de  cette  ré- 
trocession. —  Si  le  cahier  des 
charges  de  la  rétrocession  n'a 
constitué  aucun  monopole  en 
faveur  du  cessionnaire,  mais 
s'il  a,  au  contraire,  réservé  à 
l'Etat  concédant  le  droit  d'au- 
toriser toute  autre  entreprise 
de  transport  usant  de  la  voie 
ordinaire,  le  cessionnaire  n'est 
pas  fondé  à  réclamer  à  la  ville 
une  indemnité  à  raison  de  ce 
que    le  maire  aurait  accordé 


l'autorisation  de  stationner  et 
de  circuler  à  une  entreprise 
de  transport  concurrente.  [C. 
d'Et.),  Il,  494. 

—  (4)  Concession.  —  Interpréta- 
tion. —  Question  préjudicielle. 

—  Renvoi  de  l'autorité  judi- 
ciaire. —  Conseil  de  préfec- 
ture; jugement  d'autres  ques- 
tions ;  excès  de  pouvoir.  — 
Interprétation  donnée  en  fait. 

—  [Compagnie  des  chemins  de 
fer  d'intérêt  local  de  Loire  et 
Haute-Loire  contre  sieurs  Buf- 
feme  et  Avril.)  —  Lorsqu'un 
tribunal  de  l'ordre  judiciaire, 

—  saisi  d'une  contestation  re- 
lative à  la  validité  d'hypo- 
thèques judiciaires  prises  pour 
la  sûreté  de  créances  résultant 
d'indemnités  dues  à  des  rive- 
rains sur  des  immeubles  du 
domaine  privé  d'une  compa- 
gnie de  chemin  de  fer  frappée 
de  déchéance  et  dont  la  con- 
cession a  été  réadjugée  au  pro- 
fit d'une  autre  société,  —  ren- 
voie à  l'autorité  compétente 
l'examen  de  la  question  pré- 
judicielle de  savoir  si  la  se- 
conde société  est  la  continua- 
tion de  la  première,  et  est 
tenue,  par  suite,  des  engage- 
ments  consentis  par  celle-ci, 

—  le  conseil  de  préfecture  saisi 
de  la  question  ne  peut  pas, 
sans  excès  de  pouvoir,  élargir 
le  débat  et  se  saisir  de  ques- 
tions qui  n'ont  pas  été  com- 
prises dans  le  renvoi.  (C.  d'Et.)y 
IV,  819. 

—  (5)  Concession.  —  Départe- 
ment. —  Commune.  —  Délibé- 
ration du  conseil  général.  — 
Recours  pour  excès  de  pouvoir. 

—  Non-recevabilité.  —  (Ville 
de  Lyon.)   —    Une    commune 
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Chemins  de  fer  [suite)  : 
n'est  pas  encore  recevable  à 
déférer  au  Conseil  d'Elat,  pour 
excès  de  pouvoir,  la  délibéra- 
tion par  laquelle  le  conseil  gé- 
néral concède  à  une  compa- 
gnie un  chemin  de  fer  d'intérêt 
local, à  titre  d'embranchement 
d'une  ligne  déjà  concédée, 
devant  emprunter  sur  tout  son 
parcours  des  voies  urbaines, 
lorsqu'une  loi  a  déclaré  d'uti- 
lité publique  l'établissement 
dudit  embranchement.  —  D'ail- 
leurs, si  la  concession  porte 
atteinte  aux  droits  de  la  com- 
mune, ce  n'est  pas  par  la  voie 
du  recours  pour  excès  de  pou- 
voir qu'elle  peut  les  faire  valoir. 
(C.  d'Et.),  V,  438. 

—  (6)  Concession.  —  Sous-con- 
dition. —  Abandon  du  projet. 
—  Responsabilité.  —  (Société 
des  chemins  de  fer  à  intérêts  ga- 
rantis contre  département  de 
VAiule.}  —  En  presence  des 
termes  d'un  traité  disposant 
que  le  contrat  de  concession 
ne  deviendra  défmitif  que  lors- 
qu'il aura  été  approuvé  par  une 
loi  et  que  l'Etat  se  sera  engagé 
à  concourir  au  paiement  de  la 
garantie  dans  les  limites  dé- 
terminées par  la  loi  du  15  juil- 
let 1880,  décidé  que  le  dépar- 
tement concédant  n'est  pas 
tenu  de  payer  des  dommages- 
intérêts  à  la  compagnie  con- 
cessionnaire, si  le  conseil 
général,  invité  par  l'adminis- 
tration supérieure  à  indiquer 
les  ressources  départementales 
à  affecter  à  l'obligation  de  ga- 
rantie, a  dû  reconnaître  l'im- 
possibilité, à  raison  de  la  crise 
viticole,  d'imposer  aux  contri- 
buables les  sacrifices    néces- 


saires :  le  contrat  était  condi- 
tionnel et  la  non-réalisation  de 
la  condition  résulte  d'un  fait 
indépendant  de  la  volonté  du 
concédant.  —  Mais  il  y  a  lieu 
d'accorder  le  remboursement 
des  frais  d'étude  exposés  par 
le  concessionnaire  moyennant 
remise  des  documents  où  sont 
consignés  les  résultats  de  ces 
études.  (C.  (rEt.)y  X,  357. 

—  (7)   Concoui-s.    —   Projet.   — 
Appel  aux  compagnies  conces- 
sionnaires. —  [Département  de 
ta  Vienne  contre  sieurs  BruU, 
Despas  et  C'*.)  —  La  délibéra- 
tion par  laquelle   un  conseil 
général,  en  décidant  la  cons- 
truction d'un  chemin    de   fer 
d'intérêt  départemental,  invite 
le  préfet  à  prévenir  les  compa- 
gnies des  résolutions   prises, 
pour  qu'elles  puissent  présen- 
ter  des  projets  en  spéciûani 
que  lesdites  compagnies  n'au- 
ront aucun  recours  contre  le 
département    si     les    projets 
n'étaient  pas  acceptés,  ne  peut 
pas  conférer  un  droit  même 
éventuel  à  la  concession  aux 
auteurs  de«  projets.  —  En  con- 
séquence, le  conseil  général  a 
pu,   sans   violer  aucun   droit 
acquis,    écarter     les    projets 
comme  entraînant  des  charges 
trop  onéreuses  pour  le  dépar- 
tement et  faire  appel  à  de  nou- 
velles demandes  de  concession, 
n'émanantpas  des  demandeurs 
primitifs,   sans    que    ceux-ci 
puissent  réclamer  au  départe- 
ment aucune  indemnité  pou 
frais  d'études.  (C.  d:Et,),  IIF,  42- 

—  (8)  Convention  passée  avec  d« 
entrepreneurs  sous  réserve  d 
l'approbation  du  projet  par  1) 
ministre  des  travaux  publics 
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—  Nouvelle  convention  passée 
avec   d'autres   entrepreneurs. 

—  Demande  d'indemnilé  for- 
mée par  les  premiers  conces- 
sionnaires. —  {Sieurs  Chevalier, 
Lambert  et  Rey  contre  départe- 
ment de  la  Drôme,)  —  Lorsqu'un 
département,  a  concédé  à  un 
tiers  des  lignes  d'intérêt  local 
sous  réserve  de  l'approbation 
législative  et  de  Tintervenlion 
de  TEtat  pour  la  garantie  d'in- 
térêt, il  ne  doit  pas  une  indem- 
nité à  ce  tiers  à  raison  de  ce 
qu'éventuellement  et  pour  le 
cas  où  ces  conditions  ne  se 
réaliseraient  pas  il  a  approuvé 
la  concession  des  travaux  à 
un  nouvel  entrepreneur,  alors 
que  la  première  concession 
n'est  devenue  caduque  que  par 
suite  du  refus  du  ministre  des 
travaux  publics  d'y  adhérer  et 
d'engager  l'Etat  à  concourir 
au  payement  d'une  garantie. 
L'inexécution  de  la  convention 
n'est  pas  imputable  au  dépar- 
tement. (C.  d'Et.),  IV,  233. 

—  (9)  Convention.  —  Interpréta- 
tion. —  Recours  pour  excès  de 
pouvoir.  —  (Compagnie  des  che- 
mins de  fer  départementaux.)  — 
Le  conseil  d'Etat  ne  peut  pas 
être  saisi  par  la  voie  du  re- 
cours pour  excès  de  pouvoir 
d'un  pourvoi  formé  contre  une 
décision  du  ministre  des  tra- 
vaux publics  mettant  à  la 
charge  d'une  compagnie  de 
chemins  de  fer  le  rembourse- 
ment de  certaines  dépenses 
que  ladite  compagnie  estime 
ne  pas  avoir  à  supporter.  —  La 
connaissance  du  désaccord 
existant  entre  les  parties  im- 
plique l'appréciation  des  droits 
et  obligations  découlant  res- 


pectivement pour  elle  des 
actes  de  concession,  et  c'est  au 
conseil  de  préfecture  seul  qu'il 
appartient  d'interpréter  et  d'ap- 
précier les  actes.  —  Procédure. 
—  Intervention.  — Pourvoi  non 
recevable.  —  Il  n'y  a  pas  lieu 
d'admettre  une  demande  d'in- 
tervention, alors  que  le  pour- 
voi est  rejeté  comme  non  re- 
cevable. (C.  d'Et.),  VII,  328. 

—  (10)  Département.  —  Cahier 
des  charges.  —Travaux  d'agran- 
dissement des  gares  prescrits 
après  la  réception  définitive  de 
la  ligne.  —  Dépenses  portées 
au  compte  de  premier  établis- 
sement. —  (Département  des 
BoucheS'du-Iifwne  contre  com- 
pagnie des  chemins  de  fer  régio- 
naux. )  —  Déridé  que  les  travaux 
d'agrandissement  ordonnés  par 
le  préfet  des  Bouches-du-Rhône 
rentraientdansla  catégorie  des 
travaux  qui,  d'après  le  cahier 
des  charges,  ne  pouvaient  être 
ordonnés  qu'après  entente 
entre  le  département  et  le  con- 
cessionnaire. Décidé,  en  con- 
séquence, que  les  dépenses  de 
ces  travaux  devaient  être  com- 
prises dans  les  frais  de  premier 
établissement.  (C.  d'Et.),  III, 
1086. 

—  (H)  Mesures  de  contrôle  et 
de  surveillance.  —  Arrêtés  pré- 
fectoraux. —  Sanction  pénale. 
—  [Sieur  Cuny.)—  La  validité 
des  mesures  de  contrôle  et  de 
surveillance  qu'il  appartient 
aux  préfets  de  prendre  quant 
à  l'exploitation  des  chemins 
de  fer  d'intérêt  local  et  dos 
tramways  n'est  pas  subordon- 
née à  l'approbation  préalable 
du  ministre,  et  il  n'y  a  pas  lieu 
de  distinguer  à  col  égard  entre 
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Chemins  de  fer  {suite)  : 
les  (lifTérenls  modestie  traction 
qui  pourraient  être  mis  en 
usage.  —  La  sanction  pénale 
de  l'article  21  de  la  loi  du 
15  juillet  1845  s'attache  aux  ar- 
rêtés pris  par  les  préfets  pour 
le  contrôle  et  la  surveillance 
des  chemins  de  fer  d'intérêt 
local  et  des  tramways,  bien  que 
ces  arrêtés  n'aient  pas  été  re- 
vêtus de  l'approbation  préa- 
lable du  ministre.  (C.  de  cass.)y 
IV,  149. 

—  (12)  Passages  à  niveau. —  Bar- 
rières. —  Dispense.  —  Arrêté 
préfectoral.  —  Enumération  li- 
mitative. —  [Sieur  Tabary-Le- 
fèvre.)  —  L'article  20  de  la  loi 
du  11  juin  i880,  en  autorisant 
les  pr«*fetsà  dispenser  les  com- 
pagnies de  chemins  de  fer 
d'intérêt  local  de  poser  des 
barrières  aux  croisements  des 
chemins  peu  fréquentés,  ne 
prescrit  aucune  forme  spéciale 
pour  celte  dispense.  —  Doit 
être,  d<'»s  lors,  considéré  comme 
caractéristique  de  la  dispense 
l'arrêté  qui  ne  fait  pas  figurer 
tel  passage  à  niveau  dans  Ténu- 
mération  de  ceux  dont  il  or- 
donne limitativement  la  clô- 
ture. {<\  de  cass.iy  IV,  849.. 

—  (13)  Pouvoirs  du  conseil 
général  ;  établissement  de  sta- 
tions nouvelles;  capital  de  pre- 
mier établissement  fixé  à  for- 
fait; imputation  de  la  dépense; 
exécution  des  travaux  sous  ré- 
serves ;  pas  d'acrjuiescement. 
—  (Société  de  construction  des 
Batifjnollcs.)  -  Lorsqu'un  cahier 
des  charges,  après  avoir  préa- 
lablement iijn'^.  l'emplacement 
d'un  certain  nombre  de  gares, 
dispose,  en  principe,  que  «  le 


nombre  et  l'emplacement  des 
stations  seront  arrêtés  par  le 
conseil  général  du  départe- 
ment concédant  sur  la  propo- 
sition de  la  compagnie  conces- 
sionnaire »,  le  département  n'a 
pas  le  droit  d'imposer  à  ce  con- 
cessionnaire la  création  d'une 
station,  en  dehors  d'un  accord 
préalable,  alors  surtout  que  le 
capital  de  premier  établisse- 
ment a  été  fixé  À  forfait  par 

.  kilomètre  (le  nombre  dos  sta- 
tions ayant  constitué  un  des 
éléments  importants  de  ce 
forfait).  —  Le  fait  que  le  con- 
cessionnaire aurait  exécuta  le 
travail  contesté  (établissement 
d'une  nouvelle  station)  sans 
attendre  le  jugement  des  tri- 
bunaux administratifs,  mais 
sous  toutes  réserves,  la  ques- 
tion d'imputation  des  frais 
avancés  par  lui  restant  réser- 
vée, ne  constitue  pas,  de  sa 
part,  un  acquiescement  aux  pré- 
tentions du  déparlement.  — 
I^  dépense  de  la  gare,  étiiblie 
dans  ces  conditions,  ne  peut 
être  imputée  au  compte  de 
premier  établissement,  qui  ue 
contient  que  des  évaluations 
forfaitaires.  Mais  le  déparle- 
ment doit  réparer  le  dommage 
causé  par  ses  exigences  non 
justifiées.  (C.  d'Et.\  IX,  153. 

—  (14)  Prolongation  avec  dépla- 
cement de  gare.  —  Conseil  gé- 
néral.   —   [Sieur    Jaulerry  et 
autres    et    chemin    de    fer   de 
Bayonne  à  Biarritz.)  —  Le  Mi- 
nistre des  travaux  publics  e 
peut  pas  sans  excès  de  pouvo 
autoriser  le  prolongement  d'u 
chemin   de  fer  d'intérêt  loc. 
dans    l'intérieur    d'une    vill« 
avec  création  de  gare  nouvellt 
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sans  rintervention  du  conseil 
général  qui  en  fait  la  conces- 
sion. —  Ces  travaux,  auto- 
risés plusieurs  années  après  la 
mise  en  construction  de  la 
ligne,  ne  rentrent  pas  dans  la 
modification  de  détail,  qu'il 
appartient  à  Tadministration 
d'ordonner  (l'«  esp.).  —  Procé- 
dure. —  Intervention  admise 
de  la  compagnie  intéressée 
(l**  esp,).—  Enquête  :  recours: 
l'arrêté  par  lequel  le  préfet 
ordonne  .une  enquête  n'est  pas 
susceptible  d'être  déféré  au 
Conseil  d'Etat  pour  excès  de 
pouvoir.  —  C'est  une  simple 
mesure  d'instruction  (2*=  esp.), 
(C.  (TEL],  III,  276. 
-  (15)  Rachat.  —  Sentence  arbi- 
trale.—  Ministre.  —  Décision. 
(Chemins  de  fer  des  Charentes  en 
faillite,  syndic  Lamcnireux.)  — 
Décidé  que  la  sentence  arbi- 
trale ayant  décidé  que  la  com- 
pagnie aurait  droit  à  line 
indemnité  forfaitaire  et  men- 
suelle, représentative  des  inté- 
rêts du  capital  de  l'étiiblisse- 
ment  des  lignes  rachetées,  la 
compagnie  n'est  pas  fondée  à 
réclamer  un  supplément  d'in- 
térêts à  raison  des  dépenses 
de  construction  non  liquidées 
au  jour  de  la  sentence.  —  Dé- 
cidé que  la  même  sentence 
ayant  accordé  à  la  compagnie 
une  bonification  de  7.  p.  100 
sur  le  montant  des  avances 
qu'elle  devait  faire  avant  la 
prise  de  possession  par  l'Etat, 
déduction  faite  des  subventions 
encaissées  par  elle,  —  il  y  a 
lieu  de  tenir  compte  desdiles 
subventions,  encore  bien  que, 
par  suite  de  saisies-arnHs,  la 
compagnie  n'ait  pu  les  encais- 


ser utilement,  et  que,  en  fait, 
elle  ait  été  obligée  de  faire 
l'avance  de  tous  les  capitaux 
dépensés  ;  cette  circonstance 
n'empêche  pas  la  libération  de 
l'Etat.  (C.  d'EL),  V,  243. 
-  (16)  Traité  ;  conseil  général  ; 
délibération  ;  recours.  —  Che- 
min de  fer  empruntant  le  sol 
des  voies  publiques  ;  formes  de 
l'enquête.  —  Arrêté  préfecto- 
ral ordonnant  une  enquête  ; 
recours,  —  {Sieurs  Dieuleveult 
et  Le  Borgne.)  —  Arrêté  préfec- 
toral ordonnant  une  enquête 
sur  un  projet  de  chemin  de  fer 
d'intérêt  local.  Recours.  —  Un 
arrêté  de  cette  nature  consti- 
tue une  simple  mesure  d'ins- 
truction et  son  annulation  ne 
peut  être  demandée  par  la  voie 
du  recours  pour  excès  de  pou- 
voir. —  Délibération  du  con- 
seil général  arrêtant  le  tracé 
d'une  ligne  de  chemin  de  fer 
d'intérêt  local  s'élendant  sur 
plusieurs  communes.  Recours. 
—  La  délibération  par  laquelle 
un  conseil  général  arrête  le 
tracé  de  cette  ligne  a  le  carac- 
tère d'une  décision  administra- 
tive susceptible  d'être  déférée 
au  Conseil  d'Etat  par  la  voie  du 
recours  pour  excès  de  pouvoir, 
bien  que  l'effet  de  cette  déli- 
bération, d'après  l'article  2  de 
la  loi  du  11  juin  1880.  demeure 
subordonné  au  vote  de  la  loi 
autorisant  l'exécution  de  la 
ligne.  —  Chemin  de  fer  d'inté- 
rêt local  empruntant  le  sol  dos 
voies  publiques  sur  une  partie 
de  son  parcours.  Formes  de 
l'enquête.  —  Lorsqu'un  chemin 
de  fer  doit  emprunter  sur  une 
partie  de  son  parcours  le  sol 
des  voies  publiques,  l'enquête 
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Chemins  de  fer  (suite)  : 
qui  précède  la  délibération  du 
conseil  général  doit  être  faite 
dans  les  formes  prescrites  par 
le  décret  du  18  mai  1881.  En 
conséquence,  il  y  a  lieu  d'an- 
nuler la  délibération  du  con- 
seil général,  qui  a  été  prise 
sur  le  vu  d'une  enquête  faite 
dans  les  formes  déterminées 
par  Tordonnance  du  18  jan- 
vier 1834.  (C.  d'£^),  IX,  945. 

—  (17)  Tramways  sur  une  route 
nationale.  —  Déviation  en  ter- 
rain neuf.  —  Décision  minis- 
térielle approbative.  —  Excès 
de  pouvoirs  —  (Compagnie  du 
cfiemin  de  fer  de  Bayonne-An- 
glet'Biarritz.)  —  Lorsqu'un  dé- 
cret a  autorisé  l'établissement 
d'un  tramway  sur  une  route, 
le  ministre  des  travaux  publics 
ne  peut  pas,  sans  excès  de  pou- 
voir, autoriser,  sans  nouvelle 
enquête,  la  déviation  du  tracé 
en  dehors  de  la  route,  sur  un 
parcours  relativement  impor- 
tant, et  sur  des  terrains  non 
préalablement  classés  comme 
annexes  de  la  route.  (C.  d'Et.), 
m,  42i. 

3"  Décisions  judiciaires 
et  coxtentieuses. 

—  (1)  Concession.  —  Cessation 
de  l'exploitation.  —  Exploita- 
lion  provisoire  par  le  départe- 
ment. —  Dt^chéance  définitive. 

—  Conséquences.  —  Matériel. 

—  Chose  jugée.  —  {Société  du 
chemin  de  fer.  de  la  Teste  à 
Cazaux  contre  département  de 
la  Gironde.)  —  La  société  con- 
cessionnaire d'un  chemin  de 
fer  d'intérêt  départemental  en 
ayant   interrompu    l'exploita- 


tion et  le  département  ayant, 
conformément  au   cahier  des 
charges,  pris  l'exploitation  pro- 
visoire de  la  liçne  aux  frais  et 
risques  du  concessionnaire,  ce 
dernier  doit  supporter  les  dé- 
penses reconnues  nécessaires 
pour  la  réfection  de  la  voie  au 
moment  où  la  déchéance  déG- 
nitîve  est  prononcée  contre  lui. 
—  Matériel.  Restitution.  Prix 
de  location.  —  L'ancien  con- 
cessionnaire a  droit  :  —  à  la  res- 
titution de  son  matériel  —  à 
un  prix  de  location  pour  l'usage 
de  son  matériel  par  le  dépar- 
tement après  la  déchéance  dé- 
finitive. —  Compensation  de- 
mandée par    le    département 
entre  l'indemnité  due  par  lui 
pour  usure  du  matériel  néces- 
sitant de  grosses  réparations 
et  l'indemnité  qui  lui  «st  due 
pour  grosses  réparations  faites 
par  lui  au  matériel.  —  Rejet  : 
il  n'est  pas  établi  que  le  dépar- 
tement ait  effectué  de  grosses 
réparations.  —  Chose  jugée.  — 
Conclusions  repoussées  par  un 
arrêté  passé  en  force  de  chose 
jugée  :    non -recevabilité.   — 
Conclusions  implicitement  reje- 
tées par  un  arrêté  passé  en  force 
de  chose  jugée,  hien  qu'elles 
ne   fussent  pas   soumises  au 
conseil  de  préfecture  au  mo- 
ment où  cet  arrêté  a  été  rendu  : 
recevabilité.    —   Intérêts.    — 
Lorsqu'une   indemnité    a  été 
accordée  par  une  décision  pas- 
sée en  force  de  chose  jugée,  il 
n'y  a  pas  lieu  de  statuer  ulté- 
rieurement sur  les  intérêts  de 
cette    indemnité.     (C.    d'Ét\ 
V,  960. 

-    (2)    Convention    intervenue 
entre  un  département  et  une 
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compagnie.  —  Rerus du  conseil 
gi^néral  de  donner  suile  au 
projet.  —  Demande  en  iodem- 
nilé.  —.{Chemins  rfe  fer  dépar- 
tementaux contre  (iépartemint 
de  l'Indre.)  —  Lorsqu'un  projet 
de  chemin  de  fer  d'intérêt  lo- 
cal n'a  point  été  réalisé  par 
suite  du  défaut  d'approbation 
de  l'autoiité  supérieure, le  con- 
cussionnaire Éventuel  n'est  pas 
fondé  à  réclamer  une  iudem- 
nit*"-  à  raison  de  ce  que  le  con- 
seil général  s'est  refusé  à  voter 
un  projet  réduit  proposé  par 
l'administration  supérieure.  — 
Jusqu'à  l'approbation  du  projet, 
le  concessionnaire  n'a  point  de 
droit  a<:quis.(C.(I'Ët.),  Il,  Il 23. 

—  (3)  Département.  ^  Conces- 
sion. —  Abandon  du  projet.  — 
Responsabilité.  —  {Sieurs  Bnr- 
don,  Mallet  et  C"  contre  dépar- 
tement de  la  Charente.)  —  Les 
concessions  de  chemins  de  fer 
d'intérêt  local  accordées  par 
les  conseils  généraux  ne  de- 
viennentdéllnitivesquesi  l'uti- 
lité publique  des  travaux  est 
déclarée  et  l'exécution  autori- 
sée par  une  loi;  en  consé- 
quence ,  le  concessionnaire, 
o'ayantjusqu'alors  aucun  droit 
acquis,  ne  peut  réclamer  au- 
cune indemnité  au  départe- 
ment pour  le  préjudice  que  lui 
aurait  causé  l'abandon  du  pro- 
jet, si  cet  abandon  est  dû  au 
refus  de  l'Etat  d'accorder  le 
concours  financier  .tur  lequel 
comptait  le  conseil  général.  — 
Frais  d'adjudication  et  d'études 
préliminaires  des  travaux  : 
non-lieu  à  remboursemenl. 
if.  d'Ét.],  II,  1043. 

—  (4)  Diflicultés  en  matière  de 
concession.  —  Chemin  de  fer 
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d'i  n  téi-ét  local .  —  Concurrence. 
—  Concession  de  tramway  pa- 
rallèle. —  Procédure.  —  Inter- 
vention. — {Ministre  des  travaux 
publics  contre  Compagnie  dtf 
chemin  de  fer  d'intér-H  local  de 
Bayonne  à  Biarriti.)  —  L'Etat 
ne  peut  pas  être  déclaré  res- 
ponsable de  la  concurrence 
résultant,  pour  une  compagnie 
concessionnaire  de  cheminde 
fer  d'intérêt  dt-parlemental,  de 
la  concurrence  produite  par 
l'autorisation  accordée  à  une 
commune  d'élabliruu  tramvay 
parallèle  h  la  voie  ferrée.  — 
L'Etat  s'est  borné  à  autoriser 
le  département  à  concéder  le 
chemin  de  fer,  et  il  n'est  pas 
partie  au  contrat  passé  entre 
la  compagnie  et  le  départe- 
ment. —  Procédure.  —  Recours 
du  ministre.  Rapports  d'in- 
génieurs. —  Passages  diffa- 
matoires. Demande  en  sufi* 
pression.  Rejet.  Les  passages 
incriminés,  touchant  au  fond 
même  du  lilige,  ne  peuvent 
être  considérés  ni  comme  dif- 
famatoires, ni  comme  étran- 
gers à  la  cause.  —  Intervention 
de  tiers  qui  ne  peuvent  encou- 
rir aucune  responsabilité  à 
raison  dulilige  rejeté;  admis- 
sion de  l'intervention  d'un  tiers 
intéressé.  (C.  d'Èl.),  III,  1200. 
—  (5)  Garantie  d'inlëréls.  —  ISo- 
.  ciété  des  chemins  de  fer  écotw- 
miqucs  contre  département  de 
la  Gironde.)  —  Recette  sur  em- 
brancbemenls  industriels.  — 
Décidé,  par  inlerprétalion  du 
cahier  des  charges  type  des 
chemins  de  fer  d'intérf^t  local 
(art.  61),  que  les  recettes  per- 
çues par  une  compagnie  con- 
cessionnaire de  chemins  do  fer 
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Chemins  de  fer  {suite)  : 
d'intérêt  départemental,  pour 
la  location  de  ses  wagons  aux 
propriétaires  des  embranche- 
ments industriels,  étant  le  ré- 
sultat des  opérations  normales 
de  la  compagnie,  devaient  en- 
trer en  compte  pour  le  cal- 
cul de  la  garantie  d'intérêts 
(!»••  esp,).  —  Etablissement  de 
stations  nouvelles.  —  Le  pré- 
fet n'a  pas  droit  d'imposer 
à  une  compagnie  concession- 
naire d'un  chemin  de  fer  d'in- 
térêt départemental  dont  la 
construction  et  l'exploitation 
ont  été  concédées  moyennant 
un  forfait  kilométrique  dont 
l'intérêt  est  garanti ,  et  en 
dehors  d'un  accord  préalable 
avec  cette  compagnie,  la  créa- 
tion de  gares  nouvelles  ou  de 
haltes  en  sus  des  stations  dont 
le  nombre  et  l'emplacement 
ont  été  déterminés  lors  de  la 
concession  du  chemin.  Aucune 
réserve  de  ce  droit  n'a  été  in- 
sérée dans  le  cahier  des  charges 
de  la  concession  (2»  esp.).  (C. 
d'Ét.),  H,  463. 

—  (6)  Garantie  d'intérêts.  —  [Dé- 
partement de  la  Gironde.)  —  Le 
maximum  de  400.000  francs, 
auquel  l'article  14  de  la  loi  du 
11  juin  1880  limite  les  charges 
annuelles  résultant  pour  l'Etat 
de  l'ensemble  des  lignes  d'un 
même  département,  ne  s'ap- 
plicfue  pas  qu'aux  insuffisances 
proprement  dites  de  l'exercice. 
—  Il  s'applique  également  aux 
intérêts  calculés  sur  les  insuf- 
fisances des  exercices  anté- 
rieurs. —  En  conséquence,  le 
département  ne  peut  prétendre 
mettre  à  la  charge  de  l'Etat 
une  partie  des  intérêts  de  ces 


insuffisances  qu'il  a  ajoutées 
au  capital  de  premier  établis- 
sement. (C.  rf'Ef.),  Il,  790. 

—  (7)  Garantie  d'intérêts.—  Che- 
mins de  fer  d'intérêt  local  des 
Landes  et  du  Blayais.  —  Dépar- 
tement. —  Recettes  brutes.  — 
Echange  de  matériel.  —  {Com- 
pagnie des  chemins  de  fer  écono- 
miques )  —  Doivent  être  consi- 
dérés comme  recettes  brûles 
les  soldes  créditeurs  ressor- 
tant du  règlement  annuel  des 
comptes  d'échange  du  matériel 
de  la  compagnie  requérante 
avec  chacune  des  compagnies 
qui  lui  empruntent  et  lui  prê- 
tent des  wagons.  (C  d'Et.\ 
Vï,  38i. 

—  (8)  Garantie  d'intérêts.  — 
Agrandissement  de  gares.  — 
Augmentation  du  capital  pri- 
mitif de  premier  établissement. 
—  Conseil  de  préfecture.  — 
Compétence,  —  {Soci»^té  de  cons- 
tructions des  BatignoUes  contre 
département  du  Puy-de-Dôme.) 
~  Le  conseil  de  préfecture 
n'est  pas  compétent  pour  sta- 
tuer, sauf  appel  au  conseil 
d'Etat,  sur  la  demande  d'un 
concessionnaire  de  chemin  de 
fer  d'intérêt  local,  tendant  à 
faire  imputer  au  compte  des 
travaux  complémentaiiVs  de 
premier  établissement  des  dé- 
penses faites  pour  l'agrandis- 
sement ou  l'amélioration  de 
gares.  —  Aux  termes  des  ar- 
ticles 7  et  8  du  règlement 
d'administration  publique  du 
20  mars  i882,  il  appartient  au 
Ministre  des  travaux  publics 
d'arrêter  définitivement,  sauf 
recours  au  conseil  d'Etat,  le 
montant  de  dépenses  devant 
figurer  au  compte  de  premier 
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élablissement  des  chemins  de 
fer  d'intérêt  local.  [C.  d'Èt.), 
IX,  209. 
-  (9)  Garantie  d'intérêts.  —  Etat. 

—  Département.  —  Retenue 
pour  travaux  inexécutés.  — 
Recettes.  —  Réductions.  — 
(Société  de  construction  des  Ba- 
tignolles.)  —  Garantie  d'intérêt. 

—  Retenue.  —  Une  retenue  ne 
peut  pas  être  opérée  par  l'Etat 
ou  le  département  sur  le  mon- 
tant de  la  garantie  d'intérêt 
qu'ils  doivent  à  une  compagnie 
de  chemins  de  fer,  pour  tenir 
compte  de  l'inexécution  de 
travaux  (établissement  d'une 
station  non  prévue)  que  le 
préfet  a  prescrits  tout  en  auto- 
risant la  mise  en  exploitation. 

—  La  garantie  d'intérêt  est  due 
dans  son  entier  à  partir  du  ; 
jour  de  la  mise  en  exploitation 
de  la  ligne.  —  Demande  en 
dommages-intérêts  présentée 
parla  compagnie  et  fondée  sur 
ce  que  la  retenue  opérée  aurait 
mis  obstacle  à  rémission  des 
obligations  :  rejet  comme  non 
justifié.  —  Redevances  payées 
par  les  concessionnaires  d'em- 
branchements particuliers  pour 
frais  de  manœuvre  et  d'entre- 
lien  de  matériel.  —  Il  n'y  a 
pas  lieu  d'opérer  la  déduction 
sur  les  recettes  de  la  somme 
afférente  à  l'entretien  dos  voies 
et  appareils  situés  dans  les 
emprises  de  la  ligne.  —  Cette 
somme,  étant  la  représentation 
d'un  service  prévu  au  cahier 
des  charges,  constitue  un  pro- 
duit de  l'exploitation.  —  Par 
contre,  il  y  a  lieu  de  déduire 
la  .somme  afférente  à  l'en- 
tretien des  voies  et  appareils 
situés  en  dehors  des  emprises 
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de  la  ligne.  (C.  d'Ét,),  X,  97. 

-  (10)  Honoraires  pour  éludes 
d'une  voie  ferrée.  —  Cession. 

—  Recours  du  cessionnaire; 
renvoi  aux  tribunaux  judi- 
ciaires. —  (Sieurs  Mauxion  et 
Dubois.)  —  Indemnité  accordée 
par  décret  aux  ayants  droit  de 
l'auteur  d'études  faites  en  \Tie 
de  l'établissement  d'une  voie 
ferrée  :  recours  par  un  pré- 
tendu cessionnaire  du  droit  à 
indemnité  ;  non-recevabilité  : 
le  décret  a  eu  seulement  pour 
but  la  fixation  de  l'indemnité 
et  la  dénomination  faite  par 
lui  des  ayants  droit  n'empêche 
pas  le  prétendu  cessionnaire 
de  faire  valoir  ses  droits  de- 
vant les  tribunaux  judiciaires. 
(C.  d'Ét.),  V,  311. 

-  (11)  Tramways.  —  Concession. 

—  Conseil  de  préfecture.  — 
Compétence.  —  Faillite.  — 
CautionnemenL  —  (Tramwuya 
de  Hoiibaix  contre  ville  de  Tour- 
coing.) —  Le  conseil  de  préfec- 
ture est  compétent  pour  con- 
naître, sauf  appel  au  conseil 
d'Etat,  des  difficultés  soulevées 
entre  la  commune  et  un  con- 
ces.sionnaire  de  tramwavs  au 
sujet  de  l'interprétation  des 
clauses  du  cahier  des  charges 
partant  sur  la  quotité  et  le 
payement  des  droits  de  sta- 
tionnement stipulés  au  profit 
de  la  commune.  —  En  consé- 
quence, le  conseil  de  préfecture 
a  pu  décider  que  la  déclaration 
de  faillite  de  la  compagnie 
concessionnaire  est  sans  in- 
lluencc  sur  l'étendue  dos  obli- 
gations de  celle-ci  au  rejjanl  de 
la  commune  et  que  la  compen- 
sation ne  saurait  être  opposée 
par  le  syndic  entre  le  montant 
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Chemins  de  fer  (suite)  : 
des  droits  de  stationnement  et 
la  partie  du  cautionnement 
dont  la  commune  avait  le  droit 
de  rester  nantie.  —  Mais  le 
conseil  de  préfecture  excède 
les  limites  de  sa  compétence 
en  décidant  que  le  syndic  de 
la  faillite  sera  tenu  de  prélever 
le  montant  des  droits  de  sta- 
tionnement dus  à  la  commune 
sur  les  produits  bruts  de  l'ex- 
ploitation. —  Il  tranche  une 
question  de  privilège  qui  est 
réservée  à  l'autorité  judiciaire 
(art.  546,  Code  de  commerce). 
(C.  d'ÉL),  II,  674. 

—  (12)  Tramways,  —  Limite  de 
la  vitesse;  chute  d'escarbilles 
et  de  flammèches  sur  la  voie; 
horaire  ;  largeur  des  ornières  ; 
contravention  :  compétence, — 
(Chemins  de  fer  à  voie  étroite  du 
Midi.)  —  Le  conseil  de  préfec- 
ture n'est  pas  compétent  pour 
statuer  sur  les  contraventions 
aux  dispositions  du  cahier  des 
charges  qui  limitent  la  vitesse 
des  trains  sur  les  voies  natio- 
nales ou  vicinales,  qui  pres- 
crivent l'emploi  de  locomotives 
ne  répandant  ni  flammèches 
ni  escarbilles  ou  qui  permettent 
au  préfet  de  régler  l'horaire 
des  trains  {2*'  esp.),  —  Ces  dis- 
positions n'intéressent  point  le 
service  de  la  navigation,  le  libre 
écoulement  des  eaux  ou  la 
viabilité  des  routes  et  chemins. 
—  Mais  le  conseil  de  préfecture 
est  compétent  pour  statuer  sur 
des  contraventions  aux  clauses 
du  cahier  des  charges  relatives 
à  la  largeur  des  ornières  exis- 
tant sur  le  sol  de  la  voie  :  ces 
dispositions  intéressent  l'en- 
tretien de  la  voie  (l""*^  esp,},  — 


Contravention  :  constitue  une 
contravention  le  fait  de  donner 
aux  vides  ou  ornières  existant 
sur  le  sol  de  la  voie  une  lar- 
geur plus  grande  que  celle  pré- 
vue par  le  cahier  des  charges 
(2«€sp.).  (C.  d'£L),  H,  1108. 

—  d'intérêt  local  et  chemins  de 
fer  privés.  —  Ouverture  des 
conférences  mixtes.  (Ctrc),  X^ 
478. 

—  Bayonne  à  Biarritz,  III,  1200. 

—  Bône  à  Guelma,  III,  733. 

—  Ceinture,  rive  droite,  III,  1211. 

—  des  Charentes,  II,  576. 

—  des  Charentes  en  faillite,. 
V,  243. 

—  de  Clermont  à  Tulle,  VI,  789. 

—  Dakar  à  Saint-Louis,  IV,  366. 

—  départementaux,  I,  849;  II, 
1123;  IV,  722;  VII,  204, 234, 328. 

—  économiques,II,463;  VI,  381  ; 
VII,  46. 

—  de  TEst,  I,  409,  501.  Trans- 
port de  marchandises,  III,  494; 
IV,  39,  119  ;  V,  38,  500;  VI,  405» 
762;  IX,  221,  998;  X,  377. 

—  de  l'Est-Algérien,  I,  1207. 

—  de  l'Etat,  I,  264,  856;  IIU 
1109;  IX,  261;  X,  708. 

Franco-Algérienne  (Compagnie 
de  chemin  de  fer),  ill,  269; 
IX,  254;  X,  463. 

—  de  Guise  au  Catelet,  X,  799, 
802. 

—  de  la  Haute-Loire  (intérêt  lo- 
cal), IV,  819. 

—  de  Lyon  à  Genève,  IV,  729. 

—  du  Midi,  I,  259,  1202;  II,  456, 
1193;  III,  308,  391,  594,  882,. 
1089,  1244;  V,  6, 91,164;  VI,  74,. 
295,  762;  VU,  231,  567;  IX,  235, 
243. 

Midi  (Chemin  de  fer   à   voie 
étroite  du),  II,  1108. 

—  miniers,  IV,  316. 

—  du  Nord,  I,  514,   851  ;  II,  499^ 
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i043,  i065;  IV,  20,  39,  i33;  V, 
421  ;  VI,  74,  405,  762  ;  IX,  635  ; 
X,  709,  712. 

d'Orléans,  I,  258,  270,  273, 
743,  Contributions,  747,  Dom- 
mages, 520,  Patentes,  496, 
Transport  de  marchandises; 
H,  78, 233, 238, 388, 1021  ;  IV,  20, 
852;  VI,  30,  402,  415,  762,  775; 

VIII,  142,  598;  IX,  274,  288; 
X,  707. 

-  d'Orléans  à  Châlons,  H,  893. 

-  d'Orléans  et  du  Midi,  V,  633. 

-  de  rOuest,  I,  267;  II,  79,  720; 
V,  313,  555;  VI,  762;  VIIÏ,  143, 
285;  IX,  698;  X,  46. 

-  Ouest-Algérien,  II,  787;  III, 
689;  Vï,  591. 

-  de  Paris-Lyon-Méditerranée, 
I,  156,  403,  490,  506,  620,  837, 
1083,  1087;  II,  76,  235,  361, 
467,  468,  475,  554,  686,  716, 
782,  783,  916,  1215;  lïF,  137, 
275,  279,  316,  1242;  IV,  117, 
654,  729,  812,  1221  ;  V,  32, 179, 
223,  268,  331,  431,  558,  630, 
820  ;  VI,  73,  487,  762,  769,  775  ; 
VU,  49, 146,  453  ;  VIII,  37,  285, 
500,  920,  1092;  !X,  40,  249, 
520,  698,  950;  X,  96,  302,  711. 

Paris  -  Lyon  -  Médi  terranée  , 
Rhône  au  Mont-Genis  (Ligne 
du),  III,  916. 

-  de  Port-Saint-Louis  du  Rhône, 

IX,  54. 

-  régionaux,  III,  1086. 

-  du  Sud  de  la  France,  X,  78, 
118. 

-  de  la  Teste  à  Gazaux,  V,  961. 

-  à  voie  étroite  de  Saint-Étienne, 
Firminy,  Rive-de-Gier,  II,  494; 
ÏX,  515. 

-  Voir  Gommunes,  Gompagnies, 
Contravention  ,  Gon  tribut  ions 
directes,Décompte,  Déchéance, 
Dommages,  Dortoirs,  Expro- 
priation, Jugements  et  arrêts, 


Machines  à   vapeur,    Mécani- 
^  ciens.  Offre  de  concours.  Ports, 
Voirie  (Grande). 

—  d'intérêt  local.  Voir  Gompa- 
gnies, Grande  Voirie,  Offre  de 
concours.  Subvention. 

Gh£min  public  : 

—  Voirie.  —  Gonstruction  sans 
autorisation.  —  (Sieur  Blot.)  — 
G'est  à  bon  droit  que  le  juge  de 
simple  police  refuse  de  faire 
application  au  prévenu  de  l'ar- 
ticle 479,  paragraphe  H,  du 
Gode  pénal,  lorsqu'il  constate 
expressément  dans  son  Juge- 
ment que  les  travaux  exécutés 
par  lui  ne  peuvent  nuire  en 
quoi  que  ce  soit  à  la  viabilité 
du  chemin,  et  que,  d'autre  part, 
les  termes  mêmes  du  procès- 
verbal  qui  a  servi  de  base  à  la 
poursuite  excluent  toute  idée 
d'usurpation.  (C.  de  cass.)^  ÏIÏ, 
1256. 

—  (Qualité  de).  Voir  Voie  pu- 
blique. 

Ghemins  ruraux  : 

—  (1)  Non  reconnus.  —  Ouver- 
ture. —  Marché  de  gré  à  gré. 

—  (Commune  de  Brantes  contre 
sieurs  Bonnot,  Estève  et  autres,) 

—  Quand  les  travaux  d'ouver- 
ture d'un  chemin  rural  ont 
profité  à  la  commune,  celle-ci 
ne  peut  pas,  pour  en  refuser 
le  payement,  se  prévaloir  de 
ce  que  les  prescriptions  des 
articles  4  et  13  de  la  loi  du 
20  août  1881  sur  l'ouverture 
d'un  semblable  chemin  n'ont 
pas  été  observées  et  de  ce  que 
les  travaux  ont  été  exécutés 
en  vertu  de  marché  de  gré  à 
gré.  (C.  d'E(.),  m,  1021. 

—  (2)  Construction  d'un  chemin 
rural  dans  la  traverse  d'une 
forêt  domaniale.    —  Travaux 
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Chemins  ruraux  (suite)  :  ' 

supplémentaires;  fixalion  du 
prix.  —  (Sieur  Antoniotti.)  — 
Dépens.  —  Etat  défendeur.  — 
Décidé  que  TEtat,  pouvant  se 
défendre  sans  frais,  n'est  pas 
fondé  à  demander  le  rembour- 
sement de  ses  dépens.  (C.rTf^), 
IX,  260. 

—  (3)  Cumul  du  pétitoire  et  du 
possessoire.  —  Cliemin.  —  Pos- 
session annale.  —  Droit  au 
chemin.  —  {Sieur  Bayard.)  — 
Il  y  a  cumul  du  possessoire  et 
du  pétitoire  lorsqu'un  juge- 
ment décide,  dans  le  dispositif, 
que  la  partie  a  la  possession 
annale  d'un  chemin  ou,  tout 
au  moins,  le  droit  de  s'en  ser- 
vir. (C.  decass,),  IV,  88. 

—  Voir  Communes,  Dommages. 
Chemins  vicinaux  : 

—  (l)  Arrêté  de  classement.  — 
Dépossession  immédiate.  — 
Indemnité.  —  Exigibilité.  — 
Intérêts.  —  (Sieur  Pemelle.)  — 
L'effet  des  décisions  pronon- 
çant le  classement  d'un  chemin 
vicinal  et  en  déterminant  la 
largeur  est  d'opérer  la  dépos- 
session immédiate  du  proprié- 
taire des  parcelles  comprises 
dans  les  limites  dudit  chemin. 

—  En  conséquence,  doit  être 
cassé  le  jugement  qui  ajourne 
jusqu'à  l'exécution  matérielle 
des  travaux  projetés  le  paye- 
ment de  l'indemnité  obtenue 
par  le  propriétaire  dépossédé 
et  décide,  en  outre,  que,  jus- 
qu'à cette  époque,  ladite  in- 
demnité ne  sera  pas  productive 
d'intérêts.  (C.  de  cass,),  ÏV,  85. 

—  (2)  Délibération  prononçant  le 
classement  d'un  chemin  vicinal 
ordinaire.  —  Conseil  général. 

—  Commission    départemen- 


tale. —  Non-recevabilité  d'un 
recours  formé  devant  le  Con- 
seil d'Etat  pour  cause  d'inop- 
portunité dudit  classement.  — 
(Hospice  de  Pamiers,)  (C.  d"Bi.)^ 
IV,  20. 

-  (3)  Déviation  de  chemins  vici- 
naux pour  l'établissement  d'un 
chemin  de  fer.  —  Pouvoirs 
d'appréciation  du  ministre  des 
travaux  publics.  —  Préjudice 
causé  aux  communes;  pas  de 
recours  contentieux.  —  [Mi- 
nistre des  travaux  publics  contre 
préfet  de  la  Charente-Inférieure, 
es  qualités.)  —  Il  appartient  au 
ministre  des  travaux  publics 
d'autoriser  les  modifications 
de  l'emplacement  ou  du  profil 
des  voies  publiques,  qui  peu- 
vent être  nécessaires  pour  l'éta- 
blissement d'une  ligne  de  che- 
min de  fer  et  de  régler  les 
conditions  dans  lesquelles  ces 
modifications  doivent  être  opé- 
rées. —  Le  préjudice  qui  peut 
résulter  pour  les  communes 
intéressées  de  la  réduction  de 
la  largeur  d'un  chemin  vicinal 
de  grande  communication  et 
de  l'aggravation  des  charges 
d'entretien  n'est  pas  de  nature 
à  ouvrir  auxdites  communes 
un  droit  à  indemnité  par  la 
voie  contentieuse.  (C.  d'Et.), 
m,  600. 

-  (4)  Elargissement.  —  Commis- 
sion départementale.  —  Re- 
cours pour  excès  de  pouvoir. 

-  {Sieur  Roche,)  —  Non-rece- 
vabilité d'un  recours  formé 
pour  inopportunité  contre  une 
délibération  de  la  commission 
départementale  statuant  sur 
l'élargissement  d'un  chemin 
vicinal  ordinaire.  —  Propriétés 
bâties  comprises  par  la  com- 
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mission  départementale  dans 
les  limites  du  chemin,  mais 
déclarées  affranchies  de  la  ser- 
vitude de  reculement  :  recours 
sans  objet.  (C.  d'EL),  VI,  283. 

-  (5)  Infraction  à  un  arnHé  mu- 
nicipal. —  Exception  de  pro- 
priété. —  Travaux  et  saillies 
sur  un  chemin  vicinal.  —  Pres- 
cription. —  {Sieur  A.'M,  Dernar- 
dini,)  — '  [^  Lorsque  le  proprié- 
taire d'une  maison  limitrophe 
d'un  chemin  vicinal  est  pour- 
suivi pour  infraction  à  un  ar- 
rêté municipal  comme  ayant 
fait  établir  un  trottoir  et  des 
bancs  au-devant  de  sa  pro- 
priété, il  importe  peu  que  le 
prévenu  établisse  qu'il  est  pro- 
priétaire du  sol  sur  lequel  le 
trottoir  a  été  établi;  Tincorpo- 
ration  de  ce  sol  à  un  chemin 
vicinal  ne  permet  plus  à  son 
propriétaire  de  commettre  au- 
cune entreprise  sur  le  chemin. 
Dès  lors,  le  juge  de  police  n'a 
point  à  surseoir  jusqu'au  juge- 
ment de  la  question  de  pro- 
priété. —  2^  L'établissement  de 
travaux  ou  de  saillies  sur  un 
chemin  vicinal  ne  peut  être 
légitimé  par  aucune  tolérance, 
à  quelque  époque  qu'elle  re- 
monte, et  c'est  la  résistance  aux 
injonctions  de  l'autorité  muni- 
cipale qui  constitue  la  contra- 
vention. (C.  de  Cas$.),  III,  1025. 

•  (6)  Permission  de  voirie.  — 
Retrait.  —  Détournement  de 
pouvoir.  —  {Sieur  Tauveron  et 
C*«.)  —  Permission  de  voirie. 

—  Un  propriétaire  ayant  été 
autorisé  à  établir  une  conduite 
d'eau  sous  l'un  des  accote- 
ments d'un  chemin  d'intérêt 
commun  et  l'arrêté  d'autorisa- 
tion ne  limitant  pas  la  profon- 


deur des  tranchées,  le  préfet 
peut  imposer  pour  les  travaux 
une  profondeur  maximum, 
alors  du  moins  qu'il  n'est  pas 
établi  que  cette  profondeur  soit 
insufQsante  pour  permettre  à 
ce  propriétaire  de  dériver  les 
eaux  jaillissant  dans  son  ter- 
rain. —  Retrait  d'autorisation 
prononcé  par  le  préfet,  non 
pas  dans  l'intérêt  de  la  viabi- 
lité du  chemin,  mais  dans 
l'intérêt  particulier  d'une  com- 
mune. Arrêté  préfectoral  an- 
nulé pour  détournement  de 
pouvoir.  (C.  d'£f.),  VI,  484. 

—  (7)  Propriété  close.  —  Enquête, 
r—  {Princesse  de  Ligne,)  —  Les 
enquêtes  qui  doivent  précéder 
l'ouverture  des  chemins  vici- 
naux ordinaires  ne  doivent 
pas  être  faites  à  peine  de  nul- 
lité dans  les  communes  circon- 
voisines.  —  La  délibération 
par  laquelle  la  commission  dé- 
partementale se  borne  à  auto- 
riser l'ouverture  et  à  approuver 
les  plans  d'un  chemin  vicinal 
ordinaire,  sans  ordonner  au- 
cun acte  d'exécution  à  l'égard 
d'une  propriété  entourée  de 
murs  qu'il  doit  traverser,  et 
en  réservant,  au  contraire,  la 
question  d'expropriation  préa- 
lable, n'est  pas  entachée  d'excès 
de  pouvoir.  —  Lieu  public  à 
desservir.  —  Un  chemin  qui  a 
pour  objet  de  rejoindre  un  che- 
min déjà  classé  d'une  com- 
mune voisine  ne  peut  être  con- 
sidéré comme  ne  conduisant  à 
aucun  lieu  public.  (C.  d'Et.)y 
VI,  491. 

—  (8)  Redressement  d'un  che- 
min. —  Commission  départe- 
mentale. —  {Sieurs  Barge, Brosse 
et  autres,)  —  Qualités  pour  se 
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Chemins  vicinaux  (suite)  : 

pourvoir.—  Des  habitantsd'une 
commune  ne  peuvent  pas,  à 
titre  de  simples  contribuables 
■et  sans  qu'ils  aient  à  invoquer 
un  intérêt  direct  et  personnel, 
attaquer  pour  excès  de  pouvoir 
une  décision  de  la  commission 
départementale  portant  redres- 
sement d'un  chemin  vicinal 
ordinaire  de  cette  commune. 

—  Intervention  de  ladite  com- 
mune au  procès.  Recevabilité  : 
elle  justifie  d'un  intérêt  au 
maintien  de  la  décision  atta- 
quée. —  Dépens.  —  Pas  de  dé- 
pens en  cette  matière.  (C.rf'£^), 
VI,  409. 

—  (9)  Règlement  préfectoral.  — 
(Sieur  Biissy .)  —  L'article  21  de 
la  loi  du  31  mai  1836,  qui  con- 
fère au  préfet  le  droit  de  faire 
des  règlements  dans  l'intérêt 
de  la  surveillance  et  de  la  con- 
servation des  chemins  vicinaux, 
ne  fait  aucune  distinction  entre 
les  chemins  vicinaux  d'intérêt 
commun  ou  de  grande  com- 
munication. (C.  de  cass.)y 
VI,  722. 

—  (10)  Répartition  des  dépenses. 

—  Traitement  de  l'agent  voyer. 

—  Pouvoir  du  conseil  général. 

—  [Communes  rfe  Générac,  de 
Saint-Gilles  et  de  Saint-Lau- 
rent-d'Aiyuzes.)  —  Le  conseil 
général  peut,  sans  excès  de 
pouvoir,  répartir  entre  les  com- 
munes intéressées,  par  deux  dé- 
libérations successives,  d'une 
part  les  dépenses  de  construc- 
tion et  d'entretien  des  chemins 
vicinaux,  d'autre  part  les  frais 
de  traitement  de  l'agent  voyer, 
alors  que  la  part  contributive 
de  chaque  commune  ne  dépasse 
pas  celle  qui  pouvait  légalement 


leur  être  réclamée.  (C.  d'Et.)^ 
VI,  808. 

—  Voir  Actesadministratifs,  Com- 
munes, Contraventions,  Dé- 
compte, Dommages,  Expro- 
priation, Prestation  en  nature, 
Subventions  spéciales. 

CHÉNIER  (Dame),  VI,  771. 

CHENUT  et  JuNOT,  H,  606. 

CHESSON,  II,  896. 

Chessy  (Commune  de),  III,  929. 

CHEUX,  IV,  296. 

CHEVALIER,  II,  1224. 

CHEVALIER,  Clavon-Collignon, 
Trousskllr,  Joncodrt,  I,  240. 

CHEVALIER,  Lambert  et  Rkv, 
IV,  233. 

CHEVALLIER,  X,  82. 

CHEVELU,  II,  70. 

CHEVILLIER,  III,  988. 

Chèvremont  (Commune  de),  III, 
1232. 

CHIRAT  (Veuve),  VII,  901. 

Chissey  (Commune  de),  VI,  410. 

CHIVOT  et  C*%  III,  817. 

Chose  jug^e.  —  Limites  des  cours 
d'eaunavigables.  —  [Sieur  Emile 
Letourneux  et  consorts.)  — -  L'ar- 
rêt qui  donne  mission  à  des 
experts  de  déterminer  les  li- 
mites d'un  lleuve,  en  prenant 
pour  base  la  plus  grande  hau- 
teur des  eaux  à  l'époque  des 
marées  ordinaires,  abstraction 
faite  des  marées  d'équinoxe  et 
des  débordements  ou  inonda- 
tions, a,  sur  ce  point,  force  de 
chose  jugée  et  met  dès  lors 
obstacle  à  ce  que  la  délimita- 
tion soit  faite  par  l'adoption 
d'une  moyenne  entre  diverses 
hauteurs  des  eaux  à  l'époque 
des  marées  ordinaires.  (C.  de 
cass,),  II,  177. 

CHOZENON  Frères,  III,  263. 

CHRISTOPHE  et  Nivou,  I,  1185; 
11,  1226. 
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GHUPIN,  IV,  766;  X,  299. 
CHOMAT,  V,  232. 
CHOTEL  (Gélestin),  V,  83. 
Cimetière.  —    Voir    Commune, 

Voirie. 
Circulaires  MINISTERIELLES. —  Voir 

la  table  chronologique. 
CLARAC,  fil,  1145. 
CLATTEAUX,  Vil,  381. 
Clauses  et  conditions  : 

—  (1)  générales  imposées  aux 
entrepreneurs  des  travaux  des 
ponts  et  chaussées.  (Cire),  II, 
245. 

—  (2)  du  16  novembre  1866.  — 
Gonsti'uction  de  ponts.  — 
{Département  de  la  Haute- 
Garonne  contre  sieur  Sainte- 
Colombe.)  —  Art.  9.  Lorsqu'un 
entrepreneur  a,  par  un  acte 
de  cession,  transféré  à  des 
tiers  le  droit  de  se  faire  payer 
directement  des  sommes  à  lui 
dues  par  un  département, 
cette  convention  n'a  pas  eu 
pour  effet  de  donner  qualité 
aux  cessionnaires  pour  se 
substituer  dans  le  règlement 
du  décompte  à  l'entrepreneur, 
seul  adjudicataire  des  travaux, 
alors  que  ladite  convention  a 
été  conclue  sans  la  participa- 
tion du  département  débiteur 
et  n'a  pas  été  acceptée  par  lui. 

—  Art.  33.  Hausse  du  prix  de 
la  main-d'œuvre  par  suite  des 
travaux  exécutés  en  régie  par 
l'administration.  —  Non-lieu  à 
indemnité  :  aucune  clause  du 
marché  n^obligeait  l'adminis- 
tration à  accepter  pour  les 
ouvriers  qu'elle  employait  en 
régie  le  taux  des  salaires  payés 
par  l'entrepreneur  ;  celui-ci 
aurait  pu  seulement  demander 
la  résiliation  de  son  entreprise. 

—  Art.  41 .  Décompte  signé  sous 

Annales  des  P.  et  Ch.,  7»  série. 


réserves  par   l'entrepreneur  ; 
motifs  de  ces  réserves  déduits 
dans  une  note  subséquente  : 
recevabilité   des  réclamations 
formulées.  —  Art.  49.    Retard 
dans  les   payements  pendant 
Texécution    des    travaux-,    — 
Payements  faits  dans  la  mesure 
des    fonds    disponibles  :   pas 
d'indemnité.  —  Intérêts  alloués 
à  partir  de  l'expiration  du  délai 
de  trois  mois  qui  suit  la  récep- 
tion définitive,  faite  nonobstant 
quelques    défectuosités    dans 
l'exécution    des     travaux.  — 
Détail  estimatif  :  Provision  en 
ce  qui  touche  les  moellons  de 
fondation.  —  Un  entrepreneur 
n'est  pas  fondé  à  se  prévaloir  des 
prévisions  du  détail  estimatif 
pour  réclamer  une  indemnité 
à  raison  de  ce  que  la  quantité 
de  moellons  à  retirer  des  fon- 
dations qui  devait  lui  être  attri- 
buée   aurait  été  inférieure  à 
celle  portée  audit  détail  esti- 
matif constituant  une  simple 
prévision,  et  il  n'est  dû  à  l'en- 
trepreneur une  indemnité  que 
pour  la  quantité  de  moellons 
retirée  effectivement  des  fon- 
dations qui  ne  lui  a  pas   été 
attribuée.  — Force  majeure.  — 
Pont  de    service   enlevé   par 
une  crue  :  indemnité   due  à 
l'entrepreneur.  —  Griefs  non 
justifiés.  —  Sujétions  :  modifi- 
cation dans  la  provenance  de 
la   chaux;  changement  auto- 
risé sur  la  demande  de  l'en- 
trepreneur :  pas  d'indemnité. 
—  Matériaux  désignés  au  devis 
sous  le  nom  de  moellons   pi- 
qués et  constituant,  par  la  di- 
mension qui  leurétaitattribu(je 
dans   les  dessins  d'exécution, 
de  véritables  pierres  détaille 

Lois,  etc.  {Tables).  25 
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Clauses  kt  conditions  {suite)  : 
—  Fausse  dénomination  ayant 
été  de  nature  à  induire  l'entre- 
preneur en  erreur.  —  Indem- 
nité allouée.  —  Activité  excep- 
tionnelle demandée  pour 
certains  travaux.  —  Non-lieu 
à  indemnité  ;  Tarrêté  de  mise 
i  en  demeure  n*a  pas  vie  exé- 
cuté. —  Travaux  supplémen- 
taires. —  Epaisseur  donnée 
aux  chapes  d'un  pont  supé- 
rieure à  celle  prévue  au  devis  : 
supplément  de  prix  alloué; 
fixation  de  la  somme  due  à 
l'aide  des  prix  portés  au  bor- 
dereau et  en  tenant  compte  du 
rabais  de  l'adjudication.  — 
Travaux  non  prévus  au  devis  ; 
allocation  d'un  prix  nouveau. 
{C,  d'Et.),  Ilï,  700. 

—  (3)  imposées  aux  entrepre- 
neurs de  travaux  des  Ponts 
et  Chaussées.  —  (Arrêté  minis- 
tériel du  lefévrier  1892.)—  Mo- 
dification à  l'article  15  (Paye- 
ment des  ouvriers).  (Cire),  III, 
656. 

—  (4)  imposées  aux  entrepre- 
neui^s  des  travaux  des  Ponts 
et  Chaussées.  —  Application 
du  décret  du  10  août  1899  et 
de  l'arrêté  ministériel  du  30 sep- 
tembre 1899.  (Cire),  X,  808. 

—  (5)  imposées  aux  entrepre- 
neurs des  travaux  des  Ponts 
et  Chaussées. 

—  Arrêté  ministériel  du  30  sep- 
tembre 1899,  modifîant  les 
articles  9,  H,  15,  16,  35  et  44 
del'arrêt^'î  ministériel  du  16  fé- 
vrier 1892.  (Cire),  IX,  889. 

—  Voir  décompte. 

Clauses  de  non-garantie.  —  Voir 

chemins. 
Clause  pénale,  II,  455. 
CLAUSSE,  V,  268. 


CLAVEL,  1, 1004. 

CLAVET  et  Mora,  III,  1252. 

GLAV0N-C0LLI6N0N,CHEVALrER, 

Trousselle  et  Joncourt,  I,  240. 
CXÉMENT  (Dame),  IV,  671. 
CLÉMENT  (Père  et  fils),  III,  406. 
CLERC,  I,  1077  ;  III,  357. 
CLER6E0T,  Bardou  et  Bourguet 

(Dame),  IX,  714. 
CLERJON  (Dame)  et  Granjon,  III, 

350. 
Clermont-Ferrand  (Ville  de),   II, 

138,  241,  588;  V,  347,869. 
CLÉRO,  II,  1056. 
Clighy  (Commune  de),  IV,  17. 
Clôture  en  épine-vinette,  voir  ï, 

514,  dommages. 
GOCARD,  I,  524. 
COGHELIN,  Caillette,  Bourgaux, 

II,  364. 
Cochinghi.ne,  II,  677,  1145. 
GOCQUEBERT  (Héritiers),  1,514. 
CŒÏÏR,  II,  696. 
Cognac  (Ville  de),  II,  1135. 
COLET,  IV,  757. 
COLETTE,  IV,  258. 
COLL  (Père  et  fils),  III,  822. 
COLLEAÏÏ  et  Pointeau,  VI,  769. 
CoLiGNv  (Commune  de),  I,  1178. 
COLIN,  X,  896. 
COLLARD,  II,  1075. 
C0LLI6N0N  et  Péquart,  V,  470. 
GOLLIN,  III,  293  ;  VIII,  598. 
Colmatage  de  la   Crau  (Compa- 
gnie du),  III,  1138. 
COLOMBET  et  Féraudy,  II,  486. 
COMAILLE  (De),  VI,  707. 
Combarieu,  II,  i021. 
COMBEAÏÏ,  III,  157. 
COMBES  et  Cuabanon,  VI,  710. 
COMMAILLE  (De)  et  Gibrrt,  IX, 

299. 
CoMaiERCE.  —   Fonctionnaires  se 

livrant  au  commerce.  (Circ.)y 

VII,  576. 
Commis  des  POiNts   et   ghaussées. 

Voir  Cire. 
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Commissaires  dr  surveillan€b  ad* 

miiiistralive.  (Cir.c),  V,  9i5. 
CoMMissiONNBMENT  des  gardes  par- 
ticuliers des  société»  et  s^^adi- 
cats  des  pêcheurs  à  la  ligAe  de 
France.  (Cire),  IX,  72> 
Communes  : 

~(i)  Adjudication  :  cahi«v  des 
charges.  —  Atteinte  à  la  liberté 
de  la  concurrence.  —  Reeaurs 
contentieux  et  excès  de  pou- 
voirs. —  Qualité  pour  aigt«.  — 
(Sieurs  CaiUetH^Co^helin^Bour' 
gaux et  autres,)-—  Une  ehambre 
syndicale  d'entrepceneicrs  de 
travaux  publics,  ou  des  eiUse- 
preneurs  de    travaux  pubHcs 
agissant  en  leur  nom  direct  et 
personnel,  ne  sont  pas  rede- 
vables  à    déférer  au>  Conseil 
d'Etat  pour  excès»  de  pouvoirs 
les  délibérations  d'un  eonseil 
municipal  approuvant  le»  con- 
ditions  d'exécution    des   tra- 
vaux  communaux^    ensenoèle 
la  série  de  prix  de  ces* travaux, 
et  les  arrêtés  municipaux  met- 
tant en  adjudication  plvsieurs 
travaux    de  la  camttiuiïe.  — 
Ces  délibérations  et   arrêté», 
considérés  en   eux-mèaies  et 
en  dehors  de  toute  adj^diea- 
tion  à  laquelle  les  requérants 
auraient  pris  part^  ne  sont  pas 
susceptibles  d'être  déférés  au 
Conseil  d'Etat  pour  excès  de 
pouvoirs   (f*    espèce}.   —   Un 
entrepreneur,    porté    sur    la 
liste  d'admissibilité  des  entre- 
preneurs d'une  ville,  qui  a  été 
écarté,   bien  qu'ayant  fait  le 
plus  fort  rabais  dans  uoe  adju- 
dication spéciale,  est  reeerable 
à  demander  l'annulation  de  la 
décision  du  bureau  d'adjudica- 
tion qui   l'a  évincé,  ensemble 
de  l'arrêté  préfectoral  approxi- 


matif de  cette  déciaioià  (,2?  es- 
ptne).  —  Les' clauses' d'un^ea- 
hier  des  charges   de  travaux 
publics-  comfaajoawL^  adoptées 
pap  un-  conseil   nwiwcipal  et 
apftPOWféQSt  par  le  i^réfet,  qui 
impeseBt  à  l'adj^dica taire,  en 
CaveuiH  des  euvriersyiuu   mini- 
mum desakiire  et  un  maxinuara 
de     durée    de     la    journée, 
etoiveiït  être   véputées*  nultes 
et  de  nul  effet,  comme  portant 
atteiiète  à  la  liberté  du  travail 
ei  des*  coA-venlian^  entre  pa- 
trons et  ouvriers  (2®  espèee).  — 
Ei>  eenséquenjce,  le  refus  par 
luft  entrepreneur  admi»  à.  eon- 
co^brir  de  se  soujnettre  à  ces 
clause»,   n'a  pas   pu  motiver 
légaleroeatr  par  lui   seul,  son 
évielko&  de  l'adjudicatiea.  au 
pipofit  d'uB  concurrent  qui  aA^ait 
finit  un    rabais  inférieur.    — 
]>écisioii  et  arrêté   prélecto^ral 
annuiéâ  (^»  esipèce).  (C.  (VEi.), 
U,  304. 
—  (2)  Adduction  d'eau,  —  Con- 
cottr»  d'un  particttlrier.  —  In- 
eiféctttion  des  conditions  sous- 
crites'  par   la    commune.  — 
Indemnités.  -^  (Sieur  Gaw-Bosc 
eowtre  tille  de  Mazamet,  )  —  Un 
propriétaire  ayoBt  abandoi^né 
un  terrain  à  une  vrlie  pour  y 
eenstruire  un   réservoir,  sous 
la  condition  qu'il  bénéficierait 
de  Fejftcédent  de  l'eau  dérivée 
d'une  rivière  sur  la  consom- 
mation upiMifney  la  ville  doit  à 
ce  propriétaire  nae  iudemnité 
à  raôson  du  préjudice  qu  elle  a 
pu  Ivù  causer  en  faisant  des 
concessions  d'eau  à  des  parti- 
culiers dans  la  campagne  sur 
le  parcours    de    la    conduite 
d*amenéd.   —  Renvoi    à  une 
expertise  pour  la  détermina- 
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Communes  (suite)  : 
tion    du  montant.  (C.  rf'Bf.), 
m,  987. 

—  (3)  Adduction  d'eaux.  — [Ville 
de  Clermont  -  Ferrand.  )  — 
Acomptes  dus  par  interpréta- 
lion  du  marché.  —  Intérêts.  — 
Point  de  départ.  —  Une  de- 
mande formée  devant  un  tri- 
bunal incompétent  ne  fait  pas 
courir  les  intérêts.  [C.  d'Et.), 
V,  .347. 

—  (4)  Algérie.  — -  Chemins  vici- 
naux. —  Prestations  en  nature. 
— -  Réclamation. —  (Sieur Chau- 
mont.)  —  Avis  des  agents.  — 
Arrêté  rendu  sur  une  demande 
en  dégrèvement  qui  n'a  été  ni 
instruite  par  le  service  des 
contributions  diverses,  ni  com- 
muniquée à  la  commission 
chargée  de  dresser  T  état- 
matrice  :  annulation.  —  Ren- 
voi devant  le  conseil  de  pré- 
fecture. (C.  d'Et.),  nu  692. 

—  (5)  Algérie.  —  Chemins  vici- 
naux. —  Prestations  en  nature. 
—  Réclamations.  —  Délai.  — 
Non-recevabilité  d'une  récla- 
mation formée  plus  de  trois 
mois  après  la  publication  des 
rôles.  —  (Sieur  Lahssen-ben- 
Ali.)(C.d'Et.),  111,293. 

—  (6)  Algérie.  —  Chemins  vici- 
naux. —  Prestations  en  nature  : 
Décret  du  5  juillet  1854.  — 
(Sieur  Blossier.)  -—  Chemins 
vicinaux.  —  Prestations  en 
nature.  —  Exemption.  —  Un 
portier-consigne  rattaché  à 
l'état -major  particulier  du 
génie  n'est  pas  imposable  à  la 
taxe  des  prestations  en  nature 
dans  la  commune  de  sa  rési- 
dence: il  fait  partie  de  l'armée 
active.  (C.  d'Et.),  III,  993. 

—  (7)  Algérie.  —  Chemins  vici- 


naux de  grande  communica- 
tion. —  Contingents.  —  Con- 
seil général.  —  Délibération; 
lettre;  caractère  de  décision; 
recours.  —  (Commune  d'Haus- 
sonvillers.) —  Une  lettre  adres- 
sée au  maire,  en  l'invitant  à 
faire  voter  les  contingents  dus 
par  la  commune  pour  l'entre- 
tien des  chemins  de  grande 
communication  et  d'intérêt 
con^mun,  ne  constitue  qu'une 
simple  mise  en  demeuré  et 
n'est  pas  susceptible  d'être  dé- 
férée au  Conseil  d'Etat  pour 
excès  de  pouvoirs.  —  Délai.  — 
Non-recevabilité  d'un  recours 
—  contre  les  délibérations  d'un 
conseil  général  fixant  les  con- 
tingents fournis  par  une  com- 
mune —  formé  plus  de  trois 
mois  après  que  ces  délibéra- 
tions ont  été  portées  à  la  con- 
naissance du  Conseil  munici- 
pal par  des  arrêtés  préfectoraux 
les  reproduisant  et  mettant  la 
.commune  en  demeure  de 
voter  lesdits  contingents.  (C. 
rf'Bt.),n,  492. 
—  (8)  Algéne.  —  Taxes  muni- 
cipales. —  (Sieur  Drivon.)  — 
Prestations  en  nature.  —  Lieu 
d'imposition.  —  Lorsqu'un  éta- 
blissement agricole  se  trouve 
placn  sur  la  ligne  divisoire  de 
deux  communes,  et  que  les 
chevaux  et  voitures  y  attachés 
servent  à  l'exploitation  des  ter- 
rains situés  sur  les  deux  ter- 
ritoires, le  contribuable  ne 
peut  être  imposé  à  la  taxe  des 
prestations  pour  sa. personne 
et  ses  chevaux  et  voitures  que 
dans  la  commune  où  se  trouve 
la  plus  grande  partie  de  l'éta- 
blissement et  où  le  contri- 
buable   possède    sa     maison 


j 


ANALYSE  DES   MATIÈRES  PAR   ORDRE   ALPHABÉTIQUE.    389 


d'habitation.  (C.  (TEL),  IV,  436. 

—  (9)  Aliénation.  —  Vente.  — 
Arrêté  préfectoral  approuvant 
le  projet  de  vente.  —  R^ecours 
pour  excès  de  pouvoir.  — 
Compétence.  —  {Sieur  Pro- 
dhomtne.) —  L'arrêté  par  lequel 
un  préfet  a  approuvé  une  dé- 
libération d*un  conseil  muni- 
cipal décidant  d'aliéner  le  sol 
d*un  chemin  rural  ne  peut  pas 
être  déféré  au  Conseil  d'Etat 
pour  excès  de  pouvoir,  alors 
que  la  vente  a  été  réalisée.  — 
il  s'agit  d'un  contrat  de  droit 
civil  que  l'autorité  judiciaire 
est  seule  compétente  pour 
apprécier,  sauf  renvoi  aux  tri- 
bunaux administratifs,  des 
questions  préjudicielles.  (C. 
dEL),  V,  329.  ' 

—  (10)  Alignement  individuel 
conforme  au  plan  général  d'a- 
lignement. --  Maire.  —  Ediflce 
menaçant  ruine.  —  Péril  immi- 
nent. —  Formalités.  —  Excès 
de  pouvoir.  —  {Sieur  Courmont,) 
—  L'arrêté  par  lequel  un  maire 
met  un  propriétaire  en  de- 
meure de  faire  procéder  dans 
un  certain  délai  à  la  démolition 
de  constructions  réparées  par 
lui  en  violation  d'un  arrêté 
d'alignement  précédemment 
rendu,  ne  peut  pas  être  déféré 
au  Conseil  d'Etat  par  la  voie 
du  recours  pour  excès  de  pou- 
voir. —  Lorsque  Timmeuble 
présente  un  péril  assez  immi- 
nent pour  qu'il  ne  soit  pas  pos- 
sible, sans  compromettre  la 
sûreté  publique,  de  procéder  à 
l'expertise  prescrite  par  les 
déclarations  du  roi  des  18  juil- 
let 1729  et  18  août  il'AO,  les 
mesures  jugées  nécessaires 
pour    la    sûreté  publique   ne 


peuvent  être  prises,  à  peine  de 
<  nullité,  que  sur  les  rapports  des 
agents  de  la  voirie  et  après 
avoir  appelé  le  propriétaire  à 
y  contredire.  Arrêté  annulé  sur 
ce  point.  (C.  rf'Ef.),  111,  207. 

—  (1 1)  Alimentation  en  eau  d'une 
ville  interrx)mpue  à  diverses 
reprises  par  la  faute  de  la 
Société  concessionnaire.  - 
Indemnité  allouée  à  la  ville.  — 
{Société  des  usines  à  gaz  du  Sord 
et  de  VEst  contre  ville  de  RelhçL) 
(C.  d'EL),  V,  13. 

—  (12)  Arrêté  de  reconnaissance. 
—  Conseil  général.  —  Recours 
pour  inopportunité.  —  {Sieur 
Gayral.)  —  Non-recevabilité 
d'un  pourvoi  formé  pour  inop- 
portunité contre  une  décision 
du  conseil  général  statuant  sur 
l'appel  interjeté  contre  une 
délibération  de  la  commission 
départementale  prononçant  la 
reconnaissance  d'un  chemin 
rural.  (C.  rf'Ef.},  V,  554. 

—  (13)  Cahier  des  clauses  et  con- 
ditions générales  du  16  no- 
vembre 1866.  —  Expertise.  — 
Réception  défînitive  ;  malfa- 
çons. —  Cautionnement.  — 
Retard  dans  les  payements.  — 
{Sieur  Petit  contre  ville  de  Pro- 
vins,) —  Expertise  ordonnée  à 
bon  droit  pour  déterminer  le 
montant  de  tout'  les  travaux 
exécutés  par  un  entrepreneur: 
il  n'existe  d'accord  sur  le  règle- 
ment d'aucune  partie  des  tra- 
vaux. —  Travaux  considérés 
comme  reçus  définitivement, 
le  délai  de  garantie  fixé  par  le 
cahier  des  charges  étant  expiré, 
et  le  maire  ayant  négligé  de 
procéder  à  la  réception  défini- 
tive, malgré  plusieurs  mises  en 
demeure  et  quoique  l'état  des 
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OomcuNKs  {smte)  : 
«travaux  «e  jus^ût  pas  Î€  retard 
apporté  par  hii  ;  en  consé- 
quence, H  ne  peut  pins  être 
réclamé  d^Tiéemnité  poOT  «al- 
façoBs.  —  RestittitioR  du  <5au- 
tiontienient  doe  à  eompfcer  dn 
jour  consiëé-ré  comme  celui 
de  la  réception  défkiitive  des 
travaux.  Droit  %,  partir  de  cette 
date  aux  intérêts  à  *5  p.  1-00, 
sous  déduction  de  ceux  qui 
ont^.lé  payés  'par  la  -caisse  des 
dépôts  et  cousignations.  —  He- 
tard  énvR  les  payements  pen- 
dant l'exécution  des  travaux, 
f^efus  d'indemnité^  par  appli- 
cation  de  Tarticle  49,  para- 
graphe t*"",  du  catiier  des  clauses 
et  conditions  générales.  {C, 
<i*J5f.),  1f!J54. 

—  '(14)  •Oaittionti'ement.  —  Saisie- 
arrêt  par  l'admnvrstratkm  de 
renregistrement.  —  Ques^on 
préjudideîle  d*i«teTpi>étatk)n 
du  cahier  des  <;liarges.  —  Sens 
clair  et  précis.  —  Conflrt  an- 
nulé. —  [Sienr  Teiliard  contre 
administrfdion  ée  Venregûtr^- 
ment.)  --  Procédure  sur  con- 
flit. —  Le  dé^ai  de  deux  mois 
dans  feqjBiel  doit  être  jugé  le 
conflit  ne  court  qu''à  partir  de 
Tairivée  à  l-a  Chancellerie  de 
toutes  les  pièces  du  dossier 
(Sol.  impiic.)  —  C'est  k  l'auto- 
rité judiciaire, compétente  pour 
statuer  au  fond  sur  la  validité 
d'une  saisie-arrêt  de  caution- 
nement pratiquée  par  Tadmi- 
ni-sl  ration  de  Teni^egi  si  rement, 
qifil  appartient  d'interpréter 
un  article  du  cahier  des  charges 
de  l'enlreprise  et  de  dire  si, 
en  Tertu  de  cet  article,  le  paie- 
ment des  droits  d'enregistre- 
ment auxquels  ledit   traité  a 


donné  lieu  est  garanti  par  le 
caitlCionnement,  alors  que  le 
«ens  de  cet  article  est  clair  et 
prédis  et  qu'il  ne  contient 
aucune  disposition  explicite  ou 
imp^Hcite  sur  la  question  pré- 
jn^ioieflle  soulevée  par  le  con- 
flit. —  Il  n'y  a  pas  de  question 
prëjndicielle.   (T.   des  C),    II, 

—  (1*5)  Chemins  de  grande  com- 
munication. —  Dégradation  et 
non  anticipation.  —  Compé- 
tence. —  Tribunal  de  simple 
police.  —  (Sieur  Galvié.)  —  I^ 
coffisimction  d'une  rigole  en 
«kaçonserie  pour  faciliter  Té- 
coulement  des  eaux  sur  la  pro- 
priété du  requérant  et  la  mo- 
diiictftion  du  talus  d'un  chemin 
vicinal  en  résultant  constituent 
non  une  incorporation  d'une 
partie  -du  domaine  public  à  la 
pipopriété  du  requérant,  mais 
«fie  simple  dégradation.  En 
ooRséquence,  le  conseil  de  pré- 
ïectmi"e  est  incompétent  pour 
•statuer  sur  la  contravention 
résultant  de  ce  fait  (C.  d'fil.), 

fî,  wrs. 

—  {i<ê)  Chemin  de  grande  com- 
munication ;  Fixation  des  li- 
miles  ;  Enquête.  —  Conseil 
général.  —  {Sieurs  Barrais  et 
Bonaparte- Wy se,)  —  Est  régu- 
lière la  délibération  par  la- 
quelle un  conseil  général  Gxe 
les  limites  d'un  chemin  vici- 
nal de  grande  communication 
après  qu'il  a  été  procédé  à 
l'enqu-ête  prescrite  par  l'ar- 
ticle 12  de  la  loi  du  28  juil- 
let 1824  et  faisant  connaiti^ 
Tavant-projet  et  le  tracé  géné- 
ral du  chemin  (art.  2  et  3  de 
l'ordonnance  du  18  février 
1834).  {€,  iVEt.},  IX,  247. 
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-  (17)  Chemins  ruraux.  —  Gom- 
mission  départementale,  afTec- 
tation  à  Tusage  public.  —  Re- 
connaissance. —  {Sieur  Bazin,) 
—  A  le  caractère  de  chemin 
afTeclé  à  Tusage  public  un  che- 
min qui  joint  une  route  natio- 
nale à  un  autre  chemin,  et 
assure  la  circulation  sur  une 
partie  du  territoire  d'une  com- 
mune, alors  même  qu'il  serait 
parfois  submergé.  —  Recon- 
naissance entraînant  T incor- 
poration de  propriétés  particu- 
lières ;  expropriation  obliga- 
toire. —  Quand,  en  même 
temps  qu'elle  prend  un  arrêté 
de  reconnaissance  d'un  che- 
min rural,  une  commission 
départementale  déclare  d'uti- 
lité publique  les  travaux  d'éta- 
blissement de  ce  chemin, 
l'occupation  des  terrains  néces- 
saires ne  peut  avoir  lieu 
qu'après  expropriation,  à  défaut 
do  consentement  des  proprié- 
taires. En  conséquence,  le  pro- 
priétaire de  terrains  compris 
dans  le  tracé  ne  peut  reprocher 
à  la  commission  départemen- 
tale d'avoir  incorporé  sa  pro- 
priété dans  le  chemin.  (C.d'E/.), 
IX,  242. 

-  (18)  Communes.  —  Chemins 
ruraux.  —  Commission  dépar- 
tementale. Décision.  —  Qualité 
pour  exercer  un  recours.  — 
{Sieurs  Labracherie^  Champaloux 
et  autres,)  —  Le  contribuable 
qui  ne  justifie  d'aucun  intérêt 
direct  et  personnel  n'est  pas 
recevable  à  déférer  au  Conseil 
d'Etat  la  décision  d'une  com- 
mission départementale  auto- 
risant l'ouverture  d'un  chemin 
rural,  (f.  rf'JBL),  III,  1115. 

-  (19)  Chemins  ruraux.  —  [Dames 


Véron-Duverger  et  autres.)  — 
Tableau.  Demande  en  radia- 
tion. —  Le  préfet  et  le  ministre 
de  l'intérieur  ne  sont  pas  com- 
pétents pour  ordonner  la  radia- 
tion de  différents  chemins  des 
tableaux  des  chemins  ruraux 
d'une  commune.  —  D'ailleurs, 
les  tableaux  dont  s'agit  n'ont 
pas  eu  pour  effet  d'attribuer 
aux  communes  la  propriété  des 
chemins  qui  y  sont  portés  et 
n'empêchent  point  les  requé- 
rants de  faire  valoir  devant 
Tautorité  judiciaire  les  droits 
qu'ils  peuvent  avoir  sur  le  sol 
des  chemins  (Dames  Véron- 
Duverger,  1"^  esp.).  —Classe- 
ment. Exception  de  propriété. 
—  Chemin  desservant  deux 
hameaux  d'une  commune, 
livré  depuis  longtemps  à  la  cir- 
culation générale  et  séparé  par 
une  haie  de  la  propriété  rive- 
raine; reconnaissance  par  la 
commission  départementale 
comme  chemin  rural,  après 
une  enquête  au  cours  de  la- 
quelle le  requérant  n'a  point 
fait  valoir  ses  prétentions  à  la 
propriété  dudit  chemin  ;  pas 
d'excès  de  pouvoir.  D'ailleurs, 
cette  décision  ne  fait  pas  obs- 
tacle à  ce  que  le  requérant 
fasse  valoir  devant  l'autorité 
judiciaire  les  droits  de  pro- 
priété qu'il  peut  avoir  sur  le 
sol  du  chemin  (Veuve  Lepoul- 
tel,  2«  e.sp.).  (C.  d'Et,),  ÏV, 
563. 
—  (20)  Chemins  ruraux.  —  Déli- 
bération de  la  commission 
départementale  portant  recon- 
nai.ssance  d'un  chemin  rural 
rapportée  par  une  délibération 
ultérieure.  —  Recours  sans 
objet.  —  Non-lieu   à  statuer. 
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Communes  (suite)  : 

—  {Sieur  Bazin,  père  et  fils). 
[C.d'Et.),  IV,  202. 

—  (21)  Chemins  ruraux.  — 
Ouverture.  —  Commission  dé- 
partementale. —  Enquête.  — 
Projet.  —  Excès  de  pouvoir.  — 
(Sieur  et  dame  de  Quatrebarbes.) 

—  Une  enquête  effectuée  sur  un 
projet  d'ouverture  de  chemin 
rural,  qui  ne  fait  connaître  ni 
les  dispositions  principales  des 
ouvrages,  ni  Tappréciation  som- 
maire des  dépenses,  n'est  pas 
régulière.  —  En  conséquence, 
la  décision  de  la  commission 
départementale  qui  a  statué 
sur  le  vu  des  résultats  de  cette 
enquête  faite  en  violation  de 
l'article  2  de  l'ordonnance  du 
23  août  1835  est  entachée  d'ex- 
cès de  pouvoir.  (C.  rf'/i^),  ÏIF, 
636. 

—  (22)  Chemins  ruraux;  Ouver- 
ture. —  Commission  départe- 
mentale; Recours.  —  (Sieur 
Grillet,)  —  N'est  pas  recevable 
le  recours  formé  contre  la 
décision  d'une  commission  dé- 
partementale qui  prononce 
l'ouverture  d'un  chemin  rural 
ensubordonnantson  exécution 
à  l'expropriation  des  terrains 
nécessaires  et  au  paiement 
d'indemnités,  etcontrelaquelle 
aucun  moyen  d'excès  de  pou- 
voir n'est  relevé.  (C.  rf'EL),  IX, 
248. 

—  (23)  Chemins  ruraux.  —  Ou- 
verture. —  Formalités.  —  Re- 
cours. —  Commission  dépar- 
tementale. —  Délibération.  — 
[Sieur  et  dame  rf^  Quatrebarbes,) 
—  Xotificiition.  —  L'absence 
de  notification  d'une  délibéra- 
tion de  la  commission  départe- 
mentale  décidant   l'ouverture 


d'un  chemin  rural  ne  saurait 
en  entraîner  l'annulation.  — 
Enquête.  —  Ordonnance  du 
23  août  1835.  —  Enquête  fai- 
sant connaître  les  travaux  à 
elTectuer  et  les  dépenses  néces- 
saires. —  Régularité.  (C.  d*Et.), 
V,  479. 

-  (24)  Chemins  ruraux.  —  Re- 
connaissance. —  Commission 
départementale.    —   Décision. 

—  Appel  au  conseil  général.  — 
Recours  pour  excès  de  pouvoir. 

—  (Sieur  Dreyfus,]  —  La  déli- 
bération par  laquelle  le  conseil 
général  maintient  en  appel  la 
décision  de  la  commission 
départementale  prononçant  la 
reconnaissance  d'un  chemin 
rural  n'est  pas  entachée  d'ex- 
cès dé  pouvoir,  alors  même 
que,  dans  les  motifs  de  sadéli- 
bération,  le  conseil  général 
aurait  refusé  d'apprécier  les 
raisons  de  fait  invoquées  par  la 
commission  départementale. 
(C.  d'Et.),  V,  887. 

-  (25)  Chemins  ruraux.  —  Re- 
connaissance. —  Commission 
départementale.  —  Délibéra- 
tion. —  Exception  de  propriété 

—  Sursis.  —  Recours  pour 
excès  de  pouvoir.  —  (Sieur  et 
dame  Riant.)  —  La  commission 
départementale  est  tenue  de 
surseoir  à  la  reconnaissance 
d'un  chemin  rural  jusqu'à  ce 
que  les  prétentions  d'un  par- 
ticulier à  la  propriété  de  ce 
chemin,  soulevées  lors  de  l'en- 
quête, aient  été  jugées  par 
l'autorité  compétente  ;  alors  du 
moins  que  ces  prétentions  sont 
appuyées  pai*  des  actes  authen- 
tiques versés  au  dossier.  (C. 
d'Et.),  VII,  753. 

-  (26)  Chemins  ruraux.  —  Re- 
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connaissance.  —  Décision  rap- 
portée. —  Formalités.  — 
Recours  pour  inopportunité. 
—  Non-lieu  à  statuer.  —  (Sieur 
Laianne.)  —  Une  commission 
départementale  n'excède  pas 
ses  pouvoirs  lorsque,  sans 
avoir  rempli  au  préalable  les 
formalités  prescrites  par  Tar- 
ticle  4  de  la  lo'i  du  20  août  1881 , 
elle  a  rapporté  une  précédente 
décision  portant  reconnais- 
sance d'un  chemin  rural,  dont 
la  propriété  faisait  Tobjet  d'un 
litige  devant  les  tribunaux 
judiciaires.  —  Dans  l'espèce,  à 
raison  de  la  circonstance  que 
la  première  décision  n'avait 
encore  reçu  aucun  commence- 
ment d'exécution.  —  Délibéra- 
tion d'une  commission  dépar- 
tementale déclarant  d'utilité 
publique  les  travaux  à  exécuter 
pour  l'ouverture  d'un  chemin 
rural,  indiquant  la  direction, 
la  largeur  et  la  longueur  du 
chemin  :  pas  d'irrégularité.  — 
Recours  formé,  devant  le  Con- 
seil d'Etat,  pour  inopportunité, 
contre  une  décision  de  la  com- 
mission départementale.  Non- 
recevabilité.  —  Non-lieu  à  sta- 
tuer sur  un  recours  formé 
contre  une  décision  qui  a  été 
rapportée  postérieurement.  (C. 
r/'E/.),  V,  28. 

-  (27)  Chemins  ruraux.  —  Re- 
connaissance. —  Décision  rap- 
portée. —  Formalités  préa- 
lables.— (Commune  (le  Donville.  ) 

—  Une  commission  départe- 
mentale excède  ses  pouvoirs 
lorsque,  sans  avoir  rempli  au 
préalable  les  formalités  pres- 
crites par  l'article  4  de  la  loi 
du  20  août  1881,  elle  rapporte 
l'arrêté  de  reconnaissance  d'un 


chemin  rural,  plus  d'un  an 
après  cet  arrêté  et  alors  qu'il  a 
été  notifié,  aux  intéressés,  par 
le  motif  que,  postérieurement 
à  la  reconnaissance,  des  con- 
testations se  sont  élevées  au 
sujet  de  la  propriété  du  chemin. 
(C.  d'EL),  V,  381. 
—  (28)  Chemins  ruraux.  —  Re- 
connaissance. —  (Ministre  de 
la  guerre  contre  Commission 
départementale  du  Morbihan, 
Champ  de  tir  de  Grandchamp.) 
—  Enquête  :  la  date  de  l'ouver- 
ture de  l'enquête  ne  doit  pas 
être  notifiée  individuellement 
à  chaque  riverain.  —  Etat  de 
reconnaissance  :  On  doit  consi- 
dérer comme  contenant  toutes 
les  indications  substantielles 
exigées  par  la  loi  un  état  de 
reconnaissance  qui  désigne  la 
direction  des  chemins  ruraux, 
leur  longueur  sur  le  territoire 
de  la  commune,  leur  largeur 
sur  les  différents  points,  et 
qui  porte  les  noms  des  proprié- 
taires des  parcelles  riveraines 
des  chemins  avec  les  numéros 
du  cadastre,  alors  qup  les  plans 
qui  ont  servi  de  base  A  l'en- 
quête comprenaient  un  plan 
d'ensemble  des  diverses  voies 
publiques  de  la  commune  et 
des  chemins  ruraux  à  recon- 
naître et  un  plan  détaillé  dési- 
gnant, indépendamment  du 
tracé  de  chaque  chemin,  les 
parcelles  riveraines  avec  les 
numéros  qu'elles  portent  au 
cadastre.  —  Chemins  livrés  à  la 
circulation  générale  ;  absence 
de  réclamation  devant  la  com- 
mission départementale  ;  pro- 
priété non  contestée  lors  de  l'en- 
quête ;  régularité  de  l'arrêté  de 
reconnaissance(C.ri'£<.),IV,747. 
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ovMiiNEs  [suite)  : 
—  (29)  Chemins  ruraux.  —  Re- 
connaissance. —  (Sieur  Burdin 
et  Salim  du  Midi)  —  Décision 
de  la  commission  départemen- 
tale. —  Appel  au  conseil  géné- 
ral. —  Hecours  au  conseil 
d'Etat.  —  Le  propriétaire  qui 
a  fait  appel  devant  le  conseil 
général  d'une  décision  de  la 
commission  départementale 
portant  reconnaissance  d'un 
chemin  rural  et  qu'il  jugeait 
inopportune  n'est-il  pas  rece- 
vable  à  attaquer  devant  le  con- 
seil d'Etat  la  décision  rendue 
par  le  conseil  général,  en  se 
fondant  sur  ce  que  la  com- 
mission départementale,  en 
reconnaissant  le  chemin  dont 
il  serait  propriétaire,  aurait 
commis  un  excès  de  pouvoir? 
Le  recours  pour  excès  de  pou- 
voir auraitdû  être  dirigé  contre 
la  décision  de  la  commission 
départementale.  {Burdin, 
{"^^  esp,)  —  Le  recours  pour 
excès  de  pouvoir  contre  la 
décision  de  la  commission 
départementale  portant  recon- 
naissance d'un  chemin  court 
du  jour  où  cette  décision  a 
été  publiée.  [Burdin,  l"^  esp.) 
—  La  décision  portant  recon- 
naissance d'un  chemin  ne  fait 
pas  obstacle  à  ce  que  le  rive- 
rain qui  s'en  prétend  proprié- 
taire fasse  valoir  ses  droits 
devant  l'autorité  judiciaire. 
[Burdin,  1*"*  esp.)  —  Dérision 
de  la  commission  départemen- 
tale comportant  l'élargissement 
du  chemin.  —  Excès  de  pou- 
voir. —  Enquête.  —  Exception 
de  propriété  tardive.  —  In 
propriétaire  n'est  pas  fondé  à 
•contester  l'appui  d'un  recours 


pour  excès  de  pouvoir,  la 
publicité  d'un  chemin  et  à 
opposer  une  exception  de  pro- 
priété, alors  qu'il  n'a  formulé 
aucun  dire  à  l'enquête  et  qu'au- 
cune contestation  touchant  la 
propriété  du  sol  du  chemin  n'a 
été  portée  devant  les  tribunaux 
judiciaires  qu'après  la  décision 
de  la  commission.  [Salins  du 
M*di,  i^  esp.),  —  Lorsque 
l'enquête  a  été  faite  unique- 
ment en  vue  de  la  reconnais- 
sance d'un  chemin  comme  che- 
min rural,  lacommission  dépar- 
tementale commet  un  excès  de 
pouvoir  en  procédant  à  son 
élargissement  et  en  lui  attri- 
buant une  largeur  uniforme 
différente  de  la  largeur  réelle. 
[Salins  du  Midi,  2^  esp.)  (C. 
d'Et.),  X,  43. 

-  (30)  Chemins  ruraux.  —  Re- 
connaissance du  chemin.  — 
Délibération  de  la  commission 
départementale.  —  Exception 
de  propriété.  —  [Sieur  des 
Nos,)  —  La  commission  dépar- 
tementale est  tenue  de  sur- 
seoir à  la  reconnaissance  d'un 
chemin  rural  jusqu'à  ce  que 
la  prétention  d'un  particulier 
à  la  propriété  du  chemin  ait  été 
jugée  par  Tautorité  judiciaire, 
lorsque  ces  prétentions  ont 
déjà  été  accueillies  par  le 
préfet,  qu'elles  sont  soumises 
aux  tribunaux  et  qu'elles  ont 
fait  l'objet  d'une  première  dé- 
cision de  sursis  de  la  part  de  la 
commission  départementale. 
[C.  d'Et.),  I,  745. 
■  (31)  Chemins  ruraux.  —  Sub- 
ventions spéciales.  —  Trans- 
ports de  bois.  —  [Sieur  Th(h- 
mas.) — Chemin  rural  n'étant 
pas     en  état  de  viabilité   au 
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4  •'janvier:  expert  s'étant  borné 
à  évaluer  la  somme  nécessaire 
à  la  réparation  dudit  chemin 
et  à  la  répartir  arbitrairement 
entre  la  commune,  le  requé- 
rant et  d'autres  industriels  : 
décharge.  (C.  d'Et.),  IV,  203. 

—  (32)  Chemins  ruraux.  —  Usur- 
pation. —  Vérification  de  li- 
mites. —  Action  judiciaire.  — 
Maire.  —  Conseil  municipal. 
{Commune  de  Charensat  contre 
sieur  Bresehard.) —  Lorsqu'un 
conseil  de  préfecture,  compé- 
tent, aux  termes  de  l'article  8 
de  la  loi  du  9  ventôse  an  XIII, 
pour  prononcer  la  répression 
des  anticipations  commises 
sur  les  chemins  vicinaux,  est 
saisi  d'un  procès-verbal  dressé 
contre  un  propriétaire  comme 
ayant  usurpé  un  terrain  com- 
pris dans  les  limites  assignées 
à  ce  chemin  par  un  arrêté  de 
classement  qui  n'a  jamais  été 
rapporté,  ce  tribunal  mécon- 
naît ses  pouvoirs  en  ordonnant 
un  sursis  jusqu'à  ce  que  la 
question  de  propriété,  soule- 

^  vée  par  le  délinquant,  ait  été 
jugée  par  les  tribunaux  judi- 
ciaires. —  Renvoi  devant  le 
conseil  de  préfecture.  —  Ac- 
tion judiciaire.  Pourvoi  formé 
par  le  maire  avant  l'autorisa- 
tion du  conseil  municipal  : 
mesure  conservatoire.  —  Ré- 
gularité. (C.  d'Et.),  I,  995. 

—  (33)  Chemins  vicinaux.  — 
Actes  de  classement.  —  Com- 
mission départementale.  — 
Interprétation  sur  renvoi  de 
l'autorité  judiciaire.  —  Appel 
au  conseil  général .  —  Compé- 
tence. —  Recours  pour  excès 
de  pouvoir.  —  Dépens,  —  {Com- 
mune de  Mosset.)  —   Les  déci- 


sions interprétatives,  rendues 
par  une  commission  départe- 
mentale sur  renvoi  de  l'auto- 
rité judiciaire,  ne  sont  pas 
susceptibles  d'être  déférées  en 
appel  au  conseil  général  pour 
inopportunités  ou  fausse  appré- 
ciation des  faits.  Décidé,  en  con- 
séquence,qu'un  conseil  général 
n'est  pas  compétent  pour  sta- 
tuer sur  l'appel  formé  contre 
u|;ie  décision  de  la  commission 
départementale  interprétant, 
sur  renvoi  du  juge  de  paix, 
des  actes  administratifs  con- 
cernant le  classement  d'un 
chemin.  —  Recours  pour  excès 
de  pouvoir.  —  Dépens.  —  Pas 
de  dépens,  en  celte  matière, 
autres  que  les  frais  de  timbre 
et  d'enregistrement. (C.  rf'£^), 
IX,  35. 

-  (34)  Chemins  vicinaux.  —  Ali- 
gnement. —  Anticipation.  — 
Dégradation.  —   Compétence. 

—  {Sieurs  Gaillard  et  autres.) 

—  Tribunal  de  simple  police* 

—  Le  fait  par  le  riverain  d'un 
chemin  vicinal  d'avoir  établi 
une  rampe  d'accès  sur  le  de- 
vant de  sa  maison  au  moyen 
d'un  remblai  encombrant  le 
fossé  et  l'accotement  de  la 
voie,  constitue  non  une  incor- 
poration du  domaine  public  à 
la  propriété  du  riverain,  mais 
une  simple  dégradation  prévue 
parles  articles  172,  197  et  199 
du  règlement  général  sur  les 
chemins  vicinaux.  En  consé- 
quence, le  conseil  de  préfec- 
ture est  incompétent  pour 
réprimer  cette  contravention. 
{Gaillard,  f*  esp,)  —  Aligne- 
ment. —  Traverses.  —  Cons- 
truction. —  Anticipation.  — 
Bien  que  les  arrêtés  de  classe- 
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Communes  (suite)  : 
ment  d'un  chemin  vicinal  or- 
d inaire,  fixant  la  largeur  de 
cette  voie  à  6  mètres,  n'en 
aient  pas  déterminé  les  limites, 
il  y  a  usurpation  par  le  rive- 
rain qui,  à  un  endroit  où  les 
limites  se  trouvent  en  fait 
fixées  par  des  constructions 
établies  de  chaque  côté,  a  re- 
bâti sa  maison  en  saillie  sur 
la  fondation  de  l'ancienne 
construction.  {Bonhomme,  2« 
esp.)  —  Rejet  d'une  objection 
tirée  de  ce  que  le  riverain  se 
serait  conformé  à  un  arrêté 
d'alignement  délivré  par  le 
maire  ;  cet  arrêté,  d'ailleurs 
rapporté,  ne  pouvait  faire,  à 
raison  de  son  irrégularité, 
obstacle  à  la  poursuite  de  la 
contravention.  (Bonhomme,  2° 
esp.)  —  Procédure.  —  Conseil 
d'Etat.  —  Intervention  de  la 
commune  admise  (2«  esp.).  — 
Conseil  de  préfecture.  —  L'ar- 
rêté par  lequel  le  conseil  de 
préfecture  a  statué  sur  le  vu 
d'un  certificat  produit  par 
l'administration  après  que  les 
débats  ont  été  clos  et  que 
l'aCTaire  a  été  mise  en  délibéré, 
est  nul  pour  vice  de  forme, 
alors  que  ledit  certificat  n'a 
pas  été  communiqué  au  con- 
trevenant. (Bonhomme,  2®  esp.) 
(C.  d'Et.),  IV,  137. 

—  (35)  Chemins  vicinaux.  —  Ali- 
gnement fixé  par  le  conseil 
général.  —  Recours  au  Conseil 
d'Ëtat  pour  fausse  apprécia- 
tion des  faits.  —  Non-receva- 
bilité. —  (Commune  cVArgilly.) 
{C.  d'Et.),y,  330. 

—  (30)  Chemins  vicinaux.  —  An- 
ticipation. —  Conseil  de  pré- 
fecture. —  Exécution  de  l'ar- 


rêté. —  Incompétence.  — 
(Maire  de  la  commune  de  Ca- 
bourg.)  —  Le  conseil  de  pré- 
fecture qui,  statuant  sur  une 
anticipation  commise  à  un 
chemin  vicinal  ordinaire,  a 
condamné  le  délinquant  à 
démolir  dans  le  délai  d  un 
mois  le  mur  construit  en  sail- 
lie sur  l'alignement,  n'est  pas 
compétent  pour  connaître  des 
difficultés  soulevées  au  sujet 
de  l'exécution  de  son  arrêté. 
(C.  d'EL),  IV,  372. 

—  (37)  Chemins  vicinaux.  —  An- 
ticipation non  établie,  aucun 
plan  dûment  approuvé  n'ayant 
fixé  l'assiette  et  les  limites  du 
chemin.  Renvoi  des  tins  du 
procès- verbal.  —  (Sieur  De- 
meure.) (C.  d'Et.)y  III,  393. 

—  (38)  Chemins  vicinaux.  —  An- 
ticipation par  l'établissement 
d'une  clôture;  condamnation 
à  restituer  le  terrain  usurpé  et 
à  rétablir  les  lieux  dans  leur 
état  primitif. —  (Sieur  Garabis.) 
(C.  d'Et.),  111,  411. 

—  (39)  Chemins  vicinaux.  — 
Cahier  des  charges  :  clauses 
contradictoires;  mise  en  régie 
annulée.  —  (Sieur  Miquau 
contre  préfet  de  la  Gironde,)  — 
La  mise  en  régie  n'est  pas  pro- 
noncée à  bon  droit  contre  un 
entrepreneur  de  travaux  pu- 
blics  qui  s'est  conformé  pour 
des  fournitures  à  une  clause 
manuscrite  fixant  à  0"*,02  la 
gi^osseur  des  pierres  à  em- 
ployer, mais  non  à  une  clause 
imprimée  fixant  à  0*^,03  la 
grosseur  minimum.  —  La 
disposition  manuscrite  doit 
prévaloir  sur  la  disposition 
imprimée.  (C.  d'Et.),  II,  1040. 

—  (40)   Chemins  vicinaux.  — 
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Clauses  et  conditions  géné- 
rales du  6  décembre  1870.  — 
{Sieur  Sogno  et  héritiers  Longo.) 

—  Procédure.  —  Expertise. 
Arrêté  purement  préparatoire. 
Recours    non   recevable.    — 

.  Carrières  —  substituées  à 
celles  prévues  au  devis,  sur  la 
demande  de  Tentrepreneurqui 
a  renoncé  à  son  droit  à  in- 
demnité :  rejet.  —  Sujé- 
tions —  non  établies  :  rejet.  — 
Art.  36.  La  convention  par 
laquelle  la  veuve  d'un  entre- 
preneur, agissant  au  nom  de 
ses  enfants  mineurs,  renonce, 
d^accord  avec  le  service  vici- 
nal, à  la  résiliation  de  plein 
droit  ouverte  à  son  profit  par 
l'article  36,  et  consent  à  conti- 
nuer Tentreprise,  constitue- 
t-elle  un  acte  qui  doit  être,  à 
peine  de  nullité,  soumis  à 
l'approbation  du  conseil  de 
famille,  et  à  Thomologation 
du  tribunal?  (Art.  450  et  467 
du  Code  civil.)  —  Non  résolu. 

—  La  veuve  ayant  stipulé  en 
son  nom  personnel,  solidaire- 
ment avec  sa  ilHe  aînée  ma- 
jeure, dûment  autorisée  de 
son  mari,  n'est  pas  recevable 
à  demander  la  nullité  de  la 
convention  au  regard  du  maître 
de  Touvrage,  sauf  aux  enfants 
mineurs  à  critiquer  Tadminis- 
tration  de  leur  tutrice  par  la 
voie  du  droit  (IV).  [C.  <VEt.), 
III,  264. 

—  (44  )  Chemin  vicinal.  —  Compé- 
tence. —  Achèvement  malgré 
Topposition  de  la  commune. 
Caractère  de  travail  public.  — 
Travaux  à  la  charge  de  la  com- 
mune. —  (Commune  de  Longpré- 
les-Corps-Saints  contre  dame 
veuve  Ihicroquet.)  —  Il  appar-  I 


tient  au  conseil  de  préfecture 
de  statuer  sur  une  demande  en 
payement  des  travaux  de  cons- 
truction d'un  chemin  vicinal, 
quand  bien  même  la  com- 
mune prétendrait  que  ces  tra- 
vaux ont  été  exécutés  malgré 
elle.  —  L'inobservation  des  for- 
malités légales  ne  fait  pas  dis- 
paraître le  caractère  de  travail 
public.  —  Décidé  qu'il  y  avait 
lieu  de  faire  payer  à  la  com- 
mune le  montant  des  travaux 
exécutés  pour  Tachèvement 
d'un  chemin  vicinal,  alors 
même  que  le  marché  passé 
avec  un  entrepreneur  avait 
été  résilié  par  la  commune 
sans  l'approbation,  il  est  vrai, 
de  l'administration  préfecto- 
rale, et  que  la  municipalité 
s'était  opposée  à  l'exécution 
desdits  travaux.  L'ouvrage  a 
été  utile  à  la  commune.  (C. 
d:Et,),  m,  499. 

—  (42)  Chemins  vicinaux.  — 
Contravention.  —  Procédure. 
—  {Sieur  Ambrosi.)  —  Un  ar- 
rêté, statuant  en  matière  de 
contravention,  doit  être  an- 
nulé quand  le  contrevenant 
n'a  reçu  aucune  indication  lui 
indiquant  le  délai  dans  lequel 
il  pouvait  obtenir  des  défenses 
écrites  ni  aucune  invitation  à 
déclarer  s'il  entendait  user  du 
droit  de  présenter  des  obser- 
vations orales.  (C.  d*Et,),  III, 
1114. 

—  (43)  Chemins  vicinaux.  —  Dé- 
gradation et  non  anticipation. 
Compétence  du  tribunal  de 
simple  police.  —  {Sieur  Gran- 
champ,)  —  Le  fait  par  un  rive- 
rain d'avoir  labouré  au  droit 
de  sa  propriété  le  bord  d'un 
chemin  vicinal,   pour  faciliter 


398 


LOIS,    DECRETS,   ETC. 


Communes  (suite)  : 
Técoulement  des  eaux,  cons- 
titue non  une  anticipation 
proprement  dite,  mais  la 
simple  dégradation  prévue  par 
Tarticle  201,  paragraphe  8,  du 
règlement  général  sur  les  che- 
mins vicinaux.  En  consé- 
quence, le  tribunal  de  simple 
police  est,  à  l'exclusion  du  con- 
seil de  préfecture,  seul  compé- 
tent pour  statuer  sur  la  con- 
travention résultant  de  ce  fait. 
(r.  d'EL),  IV,  123. 

—  (44)  Chemins  vicinaux.  —  Loi 
visée  :  21  mai  i836.  —  {Sieurs 
Bordenave  et  BreuL)  —  Presta- 
tions en  nature.  —  Annualité  : 
Contribuable  ayant  quitté  la 
commune  avant  le  i'""  janvier 
et  ayant  vendu,  avant  cette 
époque,  les  bœufs  et  la  voiture 
à  raison  desquels  il  a  été  im- 
posé. Décharge.  —  Réclama- 
tion :  Mandat  établi  devant  le 
Conseil  d'Etat.  Recevabilité. 
—  Subvention  pour  dégrada- 
tions extraordinaires.  —  Adju- 
dicataire de  coupes  de  bois  : 
Transports  effectués  pour  son 
compte;  subvention  due  par 
l'adjudicataire  et  non  par  le 
propriétaire.  —  Procédure  : 
Notification  du  dépôt  du  rap- 
port des  experts  adressé  au 
contribuable  dans  une  com- 
mune où  il  n'habitait  plus  de- 
puis plusieurs  années.  Contri- 
buable non  touché  par  cette 
notification.  Irrégularité.  An- 
nulation. (C.  rf'JS^),IlI,  113. 

—  (45)  Chemins  vicinaux.  —  Loi 
du  21  mai  1836.  —  {Sieurs  Hal- 
lot  et  autres,)  —  Prestations  : 
Déchéance  d'une  réclamation 
formée  plus  de  trois  mois  après 
le    !•'■  janvier,  alors  que   les 


rôles  avaient  été  publiés  avant 
cette  époque.  {Hallot,  i^'^esp,) 
—  Délai.  Faux  emploi  :  l-ors- 
qu'un  contribuable  se  borne  à 
soutenir  qu'il  y  a  faux  emploi 
pour  un  élément  de  sa  cote,  le 
délai  pour  réclamer  court-il  du 
jour  de  la  publication  du  rôle 
ou  du  jour  de  la  connaissance 
acquise  de  l'imposition?  — 
Rés.  dans  le  premier  sens. 
{Hatlot,  {**  esp.)  —  Subven- 
tions spéciales  pour  dégrada- 
tions extraordinaires  :  Fixa- 
tion de  la  subvention  en  tenant 
compte  des  distances  parcou- 
rues, du  nombre  des  voitures, 
du  poids  et  de  la  nature  des 
chargements,  des  saisons  et 
du  droit  de  l'industriel  de  se 
servir  du  chemin  dans  les  con- 
ditions ordinaires  de  sa  desti- 
nation. {Sergeantj  2«  esp.  ;  — 
ManceaU'Carlier,  3*  esp»)  — 
Dégradations  n'ayant  pas  un 
caractère  extraordinaire  eu 
égard  à  la  faible  différence 
entre  les  dépenses  occasion- 
nées par  l'usage  normal  des 
chemins  et  celles  nécessitées 
par  les  transports  de  l'indus- 
triel. {Préfet  du  Pas-de-CalmSy 
4«  esp.)  —  Meunier  au  petit 
sac  :  Le  transport  de  grains  et 
farines  effectué  par  des  culti- 
vateurs amenant  leur  blé  au 
moulin  pour  qu'il  y  soit  moulu, 
ne  doit  pas  entrer  en  compte 
pour  l'évaluation  de  la  subven- 
tion due  par  le  meunier.  {Man- 
ceaU'CarlieTy  3«  esp.)  —  Sucre- 
rie :  Transports  par  vendeurs 
du  lieu  de  production  à  des 
gares  de  chemins  de  fer  ou  à 
des  ports  :  Un  fabricant  de 
sucres  de  betteraves  peut  être 
soumis  à  des  subventions  spé- 
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ciales  à  raison  des  transports 
efTeclués  par  des  cultivateurs 
conduisant  dos  betteraves  soit 
à  des  ports,  soit  à  des  gares 
où  les  agents  du  fabricant  les 
font  charger  sur  wagons  ou 
bateaux  pour  être  portées  jus- 
qu'à l'établissement  industriel. 
Ces    transports    doivent   être 
considérés  comme  faisant  par- 
tie    de    l'exploitation    indus- 
trielle. {Préfet  du  Pas-de-Calais, 
4«  esp.) —  Expertise  :  Nomina* 
tion  d'office  d'un  expert,  faute 
par    la    partie  régulièrement 
mise  en   demeure   de  l'avoir 
désigné  elle-même.  Régularité  : 
l'expertise  est  contradictoire. 
(Sergeant,  2*  esp,;  —  Manceau- 
CarlieTy  3«  esp.)  —  Dépens  : 
Pas  de  dépens  en  cette  matière. 
{Seryeant,  2!^ esp.;  Manceau-Car- 
lier,  Z^esp,)  (C.  d^EL),  IH,  635. 
—  (46)  Chemins  vicinaux.  —  Loi 
visée  :  2t   mai  i836.  —  (Sieur 
Manceîon  et  commune  de  Toul 
et  autres  contre  sieur  Péquart,) 
—  Prestation  en  nature  :  con- 
tribuable n'invoquant  à  l'appui 
de  sa  demande   en  décharge 
que    son     état     d'indigence. 
( Manceîon j    i^  esp.)    —  Sub- 
ventions spéciales.  —  Débiteur 
de  la  subvention.  —  Entrepre- 
neur de  travaux  publics  :  four- 
nisseurs. —    Les  subventions 
pour  les  dégradations  extraor- 
dinaires     commises    par     le 
transport  des  matériaux  des- 
tinés  à  la   construction    d'un 
fort  doivent  être  mises  à  la 
charge  non  des  carriers,  mais 
de  l'entrepreneur,  lorsque  ces 
transports  ont  été  faits  pour 
le  compte  de  ce  dernier.  (Com- 
mune   de    Toul,    2«  esp.)    (C. 
d'Et.},  Il,  1191. 


—  (47)  Chemins  vicinaux.  —  Loi 
visée  :  21  mai  1836.  —  [Sieurs 
Rivel,  Arnalei  autres.)  —  Pres- 
tations. —  Exemption  refusée 
à  un  individu  ayant  perdu  uu 
œil,  mais  se  livrant  habituelle- 
ment aux  travaux  de  l'agricul- 
ture. [Rivet,  l''®  esp.)  —  Récla 
mations.  —   Qualité   pour   se 
pourvoir   :   Un  percepteur  ne 
peut  pas   former  un  recoui*s 
contre  des  arrêtés  qui    l'ont 
condamné  à  restituer  à  divers 
contribuables   le   montant  de 
la  taxe  des  prestations  payées 
par  eux,   alors    qu'il   n'a  pas 
été  partie  aux  instances  enga- 
gées devant  le  conseil  de  pré- 
fecture.  —  Ledit  percepteur 
n'aurait  pu   recourir   qu'à  la 
voie   de  la    tierce  opposition 
devant  le  conseil  de  préfecture. 
(Amal,  2«  esp.)  —  Subventions 
spéciales    pour  dégradations 
extraordinaires.  —   Réclama- 
tions :  défaut  de  production  de 
l'arrêté    attaqué   ou    tout   au 
moins  de  l'extrait  de  l'arrêté 
qui  a  été  notifié  au  réclamant. 
Non- recevabilité.     [Durantel, 
3*  esp.)  —  Arrêté   ordonnant 
un    supplément    d'expertise, 
tous  droits  et  moyens  des  par- 
ties  réservés  :    non-recevabi- 
lité d'un  recours  formé  contre 
cet  arrêté,  il  n'y  a  qu'une  dé- 
cision préparatoire  non  sus- 
ceptible d'être  déférée  au  Con- 
seil d'Etat,  (Péquart,  4«  esp.)  — 
Viabilité    :  le  chemin    a    été 
porté  sans  réclamation  sur  le 
tableau  des  chemins  entrete- 
nus à  l'état  de  viabilité.  [Monti- 
gnies,  5«  esp.)  —  Dégradations 
extraordinaires.  —  Un  exploi- 
tant de  carrière  de  sable  doit 
une  subvention  spéciale  pour 
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Communes  {suite)  : 
les  dégradations  causées  tant 
par  ses  transports  que  par 
ceux  des  particuliei^  qui  s'ap- 
provisionnent à  cette  carrière, 
alors  qu'aucun  de  ces  particu- 
liefs  n'est  pei^onnellement 
imposable  à  une  subvention 
spéciale.  [MontigniçSy  5*  esp,)  — 
Il  n'y  a  pas  lieu  de  tenir 
compte,  dans  le  calcul  de  la 
subvention,  d'une  certaine 
quantité  de  matériaux  fournis 
par  Tindustriel,  à  titre  de  pres- 
tation en  nature,  sur  le  che- 
min dégradé.  {Montigniea, 
5*  esp,)  —  Evaluation  des  dé- 
gradations en  tenant  compte 
du  nombre  des  colliers,  de  la 
nature  et  du  poids  des  char- 
gements, des  saisons  dans  les- 
quelles ont  été  effectués  les 
transports,  de  l'importance 
relative  de  la  circulation  géné- 
rale et  de  la  circulation  indus- 
trielle. Subvention  réclamée 
non  exagérée.  Rejet.  {Monti- 
gnies,  b«  esp.)  (C.  d'Et.),  III, 
312. 

—  (48)  Chemins  vicinaux.  — 
Permission  de  voirie.  — 
Modification  de  l'assiette  du 
chemin.  —  Pouvoir  du  préfet. 
—  Recours  pour  excès  de  pou- 
voir :  conclusions  tendant  a  la 
démolition  d'ouvrages  —  (Dame 
Dubaurg.)  —  Un  préfet  ne 
peut  pas,  sous  forme  de  per- 
mission de  voirie,  autoriser 
Toxécution  sur  le  sol  de  la 
voie  publique  de  travaux  ayant 
pour  effetde  modifier  l'assiette 
(lu  chemin  sur  une  grande 
longueur.  —  Recours  pour 
excès  de  pouvoir.  —  Non-rece- 
vabilité de  conclusions  tendant 
à   la   démolition   de   travaux, 


prises  à  l'occasion  d'un  recours 
pour  excès  de  pouvoir.  (C.d'Et.)^ 
V,  554. 

—  (49)  Chemins  vicinaux  :  Pres- 
tations. —  Exemption.  —  Un 
inscrit  maritime  est  imposable 
à  la  taxe  des  prestations.  — 
[Sieur  Nocchi.) (C.  d'Et,),  V, ni. 

—  (50)  Chemins  vicinaux.  —  Pres- 
tations. —  Exemption  accordée 
à  un  individu  atteint  de  clau- 
dication de  la  jambe  droite. — 
{Sieur  Desbats,]  (C.  d'Et,),  III, 
827. 

—  (51)  Chemins  vicinaux.  — 
Prestations.  —  Loi  visée  : 
24  mai  1836.  —  {Sieurs  Grumei 
et  Castaing.)  —  Réclamation. 
Délai.  —  Double  emploi.  — 
Réclamation  formée  plus  de 
trois  mois  après  le  commande- 
ment de  payer;  non-recevabi- 
lité. (Gruwct,  i^esp,)—  Recours 
collectif  contre  deux  arrêtés 
relatifs  c\  deux  taxes  et  ayant  fait 
chacun  l'objet  d'une  notiflca- 
tion  distincte;  recevabilité 
seulement  en  ce  qui  concerne 
la  taxe  première  dénommée 
dans  larequête. (Grumef,  l"'<?5p.  ) 

—  Conseil  d'Etat.  —  Requête 
non  signée  par  le  contribuable 
ni  par  son  mandataire  ;  non- 
recevabilité.  {Castaing,  2«  esp,) 
(C.  d'Et,},  m,  428. 

—  (52)  Chemins  vicinaux.  — 
Prestations.  —  Loi  du  21  mai 
1836.    —     {Veuve    Pointel  et 

'  autres,)  —  Eléments  impo- 
sables. —  Femme  imposée  à 
raison  de  son  Ûls,  Âgé  de  dix- 
huit  ans,  valide  et  habitant 
avec  elle  :  régularité.  {Dame 
veuve  PoirUel,  l**®  esp.)  —  Che- 
vaux possédés  au  l**"  janvier. 
Imposition  due.  {Gros,  2*"  esp.) 

—  Réclamations.  —    Délai.  ~ 
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Rôle  publié  avant  le  l*^"*  janvier; 
réclamation  formée  plus  de 
Crois  mois  après  cette  date  : 
non  -recerabilité.  (  Lcfehvre , 
3«  esp.)  —  Conseil  d'Etat.  — 
Recours  collectif  contre  deux 
arrêtés  ayant  fait  l'objet  de 
notifications  distinctes  :  rece- 
vabilité en  ce  qui  concerne  seu- 
lement la  première  contribu- 
tion dénommée  dans  la  requête. 
{Gros,  2'esp.)  (C.rf'E^),  111,92-2. 

-  (53)  Chemins  vicinaux.  — 
Prestation.  —  Qualité  pour  se 
pourvoir.  —  Maadat  non  jus- 
tifié. —  Non-recevabilité.  — 
{Sieur  Bourdon  par  sieur  Ma- 
lavaL)  —  Recours  contre  un 
arrêté  du  2  décembre  1891 
(Oise  ;  prestations  ;  1891  ;  com- 
mune de  Remy)  ;  —  Vu  le  dé- 
cret du  22  juillet  1806...  (Rejet. 
Le  sieur  Malaval  ne  justifie 
d'aucun  mandat  du  sieur  Bour^ 
don,  qui  l'autorise  à  se  pour- 
voir en  son  nom  devant  le 
Conseil  d'Etat.)  (C.  d'Et.),  III, 
1140. 

-  (.54)  Chemins  vicinaux.  — 
Prestations.  —  Subventions.— 
{Sieur  Lambert  et  autres.)  — 
Chemins  vicinaux,  (Loi  du 
21  mai  18J6).  —  Prestations. 
—  Annualité.  —  Eléments 
d'imposition  non  possédés  au 
i^r  janvier.  Décharge.  (Dame 
Locard.)  —  Subventions  pour 
dégra  lations  extraordinaires. 
Expertise  relative  à  des  dégra- 
dations causées  en  1887, 
n^ayant  eu  lieu  qu'en  1891  par 
le  fait  du  requérant.  Régula-  ' 
rite  de  cette  expertise,  alors 
surtout  que  l'expert  a  eu  à  sa 
disposition  des  documents, 
établis  en  temps  utile,  lui 
permettant  d'apprécier  l'exis- 

Annales  des  P.  et  CA.,  1*  série. 


tence  et  l'étendue  des  dégra- 
dations. [Lambert,)  —  Dégra- 
dations extraordinaires  causées 
par  des  transports  de  plAtre,  à 
un  chemin  vicinal  figurant  sur 
le  tableau  des  chemins  entre- 
tenus à  l'état  de  viabilité. 
Subvention  due.  (Lambert,)  — 
Subvention  Cixée  en  tenant, 
compte  du  nombre  et  du  poids 
des  chargements,  de  la  dis- 
tance parcourue  et  des  diverses 
circonstances  dans  lesquelles 
les  transports  ont  été  effectués. 
(Lambert,)  —  Procédure.  Con- 
seil d'Etat.  —  Recours  collec- 
tif formé  par  une  seule  requête 
contre  trois  arrêtés,  ayant  fait 
chacun  l'objet  d'une  notifica- 
tion distincte.  Recevabilité 
seulement  en  ce  qui  concerne 
les  subventions  de  la  première 
année  dénommée  dans  la  re- 
quête. [Lambert  )  (C.  d'Et.  IV, 
740. 

—  (55)  Chemins  vicinaux.  — 
Prestation  en  nature. —  Exemp- 
tion. —  Loi  du  21  mai  1836.  — 
(Sieur  Guillier  et  autres.)  — 
Exemption  accordée  à  un  in- 
dividu atteint  de  faiblesse  très 
prononcée  de  la  vue  (Guillier, 
i^  esp.);  —  d'une  hernie  in- 
guinale, bien  qu'il  se  livre  à 
quelques  menus  travaux  d'agri- 
cu\iure.[youcl,2^esp,)(C.d'Et.), 
IV, 764. 

-  (56)  Chemins  vicinaux. — Pres- 
tations en  nature.  —  Exemp- 
tion accordée  à  un  individu 
frappé  d'interdiction  comme 
se  trouvant  dans  un  état  habi- 
tuel d'imbécillité. —  (Dame  Gé- 
rard'Bastard.)  [C,  d'Et.),  IV, 
725. 

—  (57)  Chemins  vicinaux.  — 
Prestations     en      nature. 

—  Lois,  etc.  (Tables),  26 
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Communes  (suite)  : 
Exemption  accordée  à  un  por- 
tier-consigne ;  il  fait  partie  de 
l'armée  active.  —  (Sieur  Mar- 
tini,) (C.  d'FA,),  IV,  560. 

—  (58)  Chemins  vicinaux.  —  Pres- 
tations en    nature.  —    Loi  du 
21  mai  1836.  —  (Sieur  Burel  et 
autres.)  —  Réclamation  formée 
plus  de   trois   mois  après    le 
!•'' janvier  qui  suit  la  publica- 
tion du  rôle  et  plus  d*un  mois 
après  la  réception  par  le  con- 
tribuable de  la  lettre  l'avisant 
du  rejet  de   la  demande  qu'il 
avait  formée  à  la  mairie  :  non- 
recevabilité.  (Burel f  i^*  esp.)  — 
Lieu  d'imposition.  —  Contri- 
buable ayant  son  principal  éta- 
blissement à  Paris,  où  il  réside 
pendant  huit  mois  de  Tannée 
avec  ses   enfants  et  deux  de 
ses  serviteurs,    imposé    dans 
une  commune  où  il  n'habite 
que  pendant  quatre  mois.  Dé- 
charge dans  cette   commune. 
(Vingtain,  2"  esp.)  —  Annua- 
lité.  —    Cheval    possédé     au 
1®*' janvier  et  vendu  seulement 
au  mois  de  février  :  taxe  due 
pour  Tannée  entière  (Mougne^ 
2*  esp,);   —   voitures  pouvant 
être  au  l*^""  janvier  simultané- 
ment attelées:  imposition  due. 
[Mougnej  3"  esp.)  —  Cheval  et 
voiture   à    quatre    roues  em- 
ployés au  service  de  la  famille 
du   contribuable,  et  possédés 
au    1**"    janvier.     Taxe    due. 
(Aroux,  79.548.)  —  Exemption 
accordée  à  un  individu  atteint 
d'hypertrophie  du  cœur.  (Ta^e^ 
4«  esp,).  [C.  d'£^),  IV,  140. 
—  (50)  Chemins  vicinaux.  —  Pres- 
tations en  nature.  —    Loi  du 
21  mai  1836.  —  (Sieurs  Ducu- 
rotij  Parisot  et  autres.)  —  Elé- 


ments imposables.  —  Un  con- 
tribuable peut  être  imposé  aux 
prestations  à  raison  de  son 
frère,  qu'il  a  recueilli  unique- 
ment par  charité  et  qui  ne  lui 
rend  aucun  service.  (Ducurofiy 
!••«  esp.)  —  Infirmitf^s.  — 
Exemption  refusée  à  un  indi- 
vidu se  livrant  habituellement 
aux  travaux  de  l'agriculture, 
quoiqu'il  soit  atteint  de  carie 
vertébrale.  (Parisot,  2"  esp.)  — 
Annualité  et  lieu  d'imposition. 

—  Taxe  due  dans  la  commune 
habitée  au  !•'  janvier  et  à  rai- 
son des  éléments  d'imposition 
possédés  à  la  même  date.  (Mâ- 
cheras,) —  Réclamation.  —  Dé- 
lai. —  Publication  du  rôle  an- 
térieure au  l*""  janvier  ;  Dé- 
chéance d'une  réclamation 
présentée  plus  de  trois  mois 
après  cette  date .  (Pidoua:,  ^•esp,  ) 

—  Faux  emploi  :  Lorsqu'un 
contribuable  ne  conteste  qud 
quelques-uns  des  éléments  de 
sa  cote,  le  point  de  départ  du 
délai  pour  réclamercourt-il  de 
la  publication  du  rôle  ou  du 
jour  des  poursuites  par  appli- 
cation de  la  loi  du  29  déce. libre 
1884?  Rés.  dans  le  premier 
sens.  (Pidoux,  3«  esp,)  —  La 
réclamation  d'un  contribuable 
fondée  sur  un  faux  emploi  n'e  st 
pas  recevable  plus  de  trois  mois 
après  la  connaissante  aï^uise 
de  la  taxe  résultant  de  l'exé- 
cution partielle  en  nature  de 
ses  prestations.  (Jassitiy  4<'  e^p.) 

—  Conseil  d'Etat.  —  DJIai.  — 
Déchéance  d'un  retours  forai  î 
plus  de  deux  mais  après  la  no- 
tification de  l'arrêté  attaqu<^. 
(VezûiSy  5«  esp,)  (C,  d'Bt,),  III  , 

724. 
-  (60)    Chemins    vicinaux.    — 
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Prestations  en  nature.  —  Loi 
du  21  mai  1836.  —  (Sieurs  Gra- 
nat,  Hinceliii,  Vieillot  et  autres.) 

—  Eléments  imposables.  —  Eta- 
blissements agricoles  appar- 
tenant Tun  au  père,  l'autre  au 
fils,  exploités  en  commun  au 
moyen  de  deux  paires  de  bœufs 
et  d'une  voiture  charretière  : 
taxe  due  par  le  père  à  raison 
de  ces  éléments  d'imposition, 
et  aussi  à  raison  de  son  fils  qui 
habite  avec  lui.  (Granat,  1"  esp.) 

—  Domestique.  —  Ne  peut 
être,  considéré  comme  tel  un 
individu,  employé  comme  char- 
retier, qui  n'est  ni  logé,  ni 
nourri  chez  son  patron  :  taxe 
due.  (HinceHUy  2*  esp,)  —  Por- 
tier-consigne. —  Un  portier- 
consigne  ne  doit  pas  être  im- 
posé à  la  taxe  des  prestations; 
îl  fait  partie  de  Tarmée  active. 
(Girard,  3«  esp.).  —  Annualité. 

—  Les  héritiers  d'un  contri- 
buable décédé  après  le  travail 
des  mutations  pour  1890,  mais 
avant  le  1*'' janvier,  ne  sont 
pas  fondés  à  demander  dé- 
charge de  la  cote  portée  à 
son  nom  pour  1890,  alors 
qu'ils  ont  gardé  les  éléments 
d'imposition  à  raison  desquels 
il  avait  été  inscrit  au  rôle. 
(Vieillot j  4«  esp.)  —  Contri- 
buable assujetti  à  la  taxe,  dans 
la  commune  où  il  habitait  au 
l*'  janvier,  à  propos  de  sa 
personne  et  des  éléments  d'im- 
position possédés  par  lui  à  la 
même  date.  Régularité.  (Lu- 
pette,  5*  e^,)  —  Réclamation. 
Délai.  —  Déchéance  de  récla- 
mation enregistrée  plus  de 
trois  mois  après  le  l*'  janviei 
qui  a  suivi  la  publication  du 
rôle.     (Marbezy,    76.198.)     — 


Conseil  d'Etat.  —  Requête  col- 
lective formée  par  trois  requé- 
rants, dont  les  intérêts  sont 
distincts,  contre  trois  arrêtés 
ayant  statué  séparément  sur 
leurs  réclamations.  Recevabi- 
lité seulement  en  ce  qui  con- 
cerne le  requérant  premier 
dénommé  dans  la  requête. 
(Hincelin,Dumont  et  Cordevant, 
2«esp.)  (C.  d'Et.),  in,  367. 

—  (62)  Chemins  vicinaux  :  Pres- 
tations en  nature.  —  (Sieur 
Luzurier,)  —  Prestations.  — 
Demande  prématurée  :  recours 
antérieur  à  la  décision  du  con- 
seil de  préfecture.  Non-rece- 
vabilité. (C.  d'Et,),  m,  387. 

—  (61)  Chemins  vicinaux.  — 
Prestations  en  nature.  —  Rôle 
publié  avantle  i®''janvier;  non- 
recevabilité  d'une  réclamation 
formée  plus  de  trois  mois  après 
cette  date.  —  (Sieur  Gély.) 
(C.  d'Et.),  III,  405. 

—  (63)  —  Chemins  vicinaux.  — 

—  Prestations  en  nature.  — 
Subventionsspéciales. —(Siewr 
Gasnier.  —  Sieur  Jaluzot.)  — 
Prestations.  —  Exemptions.  — 
Infirmités.  —  Est  imposable  à 
la  taxe  des  prestations  :  un 
militaire  réformé  à  la  suite 
d'une  blessure  à  la  jambe  qui 
lui  a  fracturé  le  tibia  :  il  se 
livre  habituellement  aux  tra- 
vaux de  l'agriculture  [Gasnier.) 
Subventions  spéciales.  Procé- 
dure. Conseil  d'Etat.  —  Délai. 

—  Non-recevabilité  d'une  re- 
quête enregistrée  à  la  préfec- 
ture plus  de  deux  mois  après 
la  notification  de  l'arrêté  atta- 
qué. (Jaluzot  et  C*«.)  (C.  d'Et.), 
IV,  646. 

—  (64)  Chemins  vicinaux.  — 
Prestations  en  nature.  —  Sub- 
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CosiHUNRs  {suite)  : 
ventions  spéciales  :  ioi  du  21 
mai  1836.  —  (Sieur  Leroy  et 
autres,)  —  Réclamation.  —  Dé- 
chéance —  d'une  réclamation 
formée  plus  de  trois  mois  après 
le  l®""  janvier,  alors  que  les 
rôles  avaient  été  publiés  avant 
cette  époque  ;  d'un  recours 
formé  plus  de  deux  mois  après 
la  notification  de  Tarrêté  atta- 
qué. —  Délai.  —  Faux  emploi. 

—  Recevabilité  d'une  réclama- 
tion formée  moins  de  trois 
mois  après  la  connaissance 
acquise  de  l'imposition  indû- 
ment imposée,  résultant  du 
payement  de  ladite  contribu- 
tion. —  Recours  collectif  formé 
par  une  seule  requête  contre 
deux  arrêtés  relatifs  à  la  même 
taxe,  dans  deux  communes 
différentes,  arrêtés  ayant  fait 
l'objet  d'une  noliOcalion  dis- 
tincte :  recevabilité  seulement 
en  ce  qui  concerne  la  contri- 
bution imposée  dans  la  com- 
mune première  dénommée 
dans  la  requête.  —  Exemption. 

—  Loi  du  n  juillet  1889.—  Le 
père  d'une  famille  de  sept  en- 
fants vivants,  légitimes  ou  re- 
connus, qui  n'a  pas  été  inscrit 
à  raison  de  ce  fait  au  rôle  de 
la  contribution  personnelle- 
mobilière,  et  qui,  dans  l'espèce, 
n'est  inscrit  au  rôle  d'aucune 
autre  contribution  directe,  est 
ipso  facto,  et  par  voie  de  con- 
séquence, exempté  de  la  taxe 
des  prestations  en  nature.  — 
L'article  3  de  la  loi  du  21  mai 
1836  exige  que  le  contribuable 
«oit  porté  au  rôle  des  contri- 
butions directes.  —  Subvention 
spéciale.— Dégradation  n'ayant 
pas  le  caractère  extraordinaire 


(subvention  de  30  fr.  20  pour 
3.400  mètres  de  chemin).  Dé- 
charge. (C.  d'Ee.),  ni,  993. 

—  (65)  Chemins  vicinaux.  — 
Prestations  en  nature  dues  à 
raison  d'une  voiture  exclusi- 
vement destinée  au  transport 
des  personnes  :  loi  du  21  mai 
iS3Q.— (Sieur  Aroux,)  (C.  (fEt.u 
III,  1114. 

—  (66)  Chemins  vicinaux.  Pres- 
tations en  nature  et  subven- 
tions spéciales.  Loi  visée  : 
21  mai  1836.  —  {Sieur  GalH  et 
autres.)  —  Prestations.  —  Ré- 
clamation. —  Délai.  —  Dé- 
chéance d'une  réclamation 
formée  plus  de  trois  mois  après 
le  l*»"  janvier,  le  rôle  ayant  été 
publié  avant  cette  date.  (Gales.) 

—  Faux  emploi.  —  Il  n'y  a 
pas  lieu  à  l'application  de  la 
loi  du  29  décembre  1884 
lorsque  le  contribuable  se 
reconnaît  régulièrement  im- 
posé à  raison  d'un  des  élé- 
ments de  sa  cote.  {Gaies.)  -- 
Recours  non  accompagné  d'une 
expédition,  ou  tout  au  moins 
de  l'extrait  notiOé  de  l'arrêté 
attaqué.  Non-recevabilité.  — 
Subventions.  —  Réclamation. 

—  Délai,  Déchéance  d'un  re- 
cours formé  plus  de  deux 
mois  après  la  notification  de 
rarrêté  attaqué.  (C.  (TEt.),  111, 
408. 

—  (67)  Chemins  vicinaux.  — 
Prestations  en  nature  et  sub- 
ventions spéciales.  —  Loi  du 
21  mai  1836.  —  (Sieur  Nicolas^ 
Société  de  sucrerie  de  Bray-sur- 
Seine,)  —  Prestations  en  na- 
ture. —  Habitant  inscrit  au 
rôle  des  contributions  directes  : 
taxe  des  prestations  due  encore 
bien   qu'il  ne  soit  ni  proprié- 
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taire,  ni  régisseur,  ni  fermier 
ou  colon  paritaire.  {Nicolas^ 
i*^€sp,)  —  Subvention  spéciale. 
Calcul  de  la  subvention.  —  On 
ne  doit  pas  faire  état,  dans  le 
calcul^de  la  subvention,  du  sa- 
laire des  cantonniers,  ni  du 
poids  des  voitures  à  vide  :  ré- 
duction. (Société  de  Bray,  2*  esp,) 
{€,  d*Et.),  in,  412. 

—  (68)  Chemins  vicinaux.  Pro- 
priété du  sol.  —  Conseil 
général.  —  Routes  dépar- 
tementales. —  Déclassement. 
—  Excès  de  pouvoir.  —  [Com- 
mune de  ParUboscq,)  —  Le  con- 
seil général,  compétent  pour 
prononcer  par  une  mesure 
générale  le  déclassement  des 
routes  départementales  et  leur 
incorporation  dans  le  réseau 
4es  chemins  de  grande  com- 
munication, ne  peut  pas,  sans 
excès  de  pouvoir,  réserver, 
par  une  délibération  posté- 
rieure, au  profit  du  départe- 
ment, la  propriété  des  planta- 
tions existant  sur  les  routes 
qu'il  a  déclassées.  —  La  déli- 
bération portant  déclassement 
a  eu  pour  effet  de  transférer  de 
plein  droit  aux  communes  tra- 
versées l'ensemble  des  droits 
appartenant  au  département 
sur  les  voies  publiques  et  leurs 

'  dépendances.  (C.  d'EL),  V,  440. 

—  (69)  Chemins  vicinaux.  — 
Propriété  du  sol.  —  Conseil 
général.  —  Routes  départe- 
mentales. —  Déclassement.  — 
Recours  pour  excès  de  pou- 
voir. —  (Commune  de  Fossat.  )  — 
Le  conseil  général  compétent 
pour  prononcer  par  une  me- 
sure d'ensemble  le  déclasse- 
ment des  routes  départemen- 
tales,  et    leur    incorporation 


dans  le  réseau  des  chemins 
vicinaux  de  grande  communi- 
cation, ne  peut  pas,  sans 
excès  de  pouvoir,  réserver  au 
profit  du  département  la  pro- 
priété du  soi  des  voies  déclas- 
sées et  des  parcelles  ultérieu- 
rement acquises  pour  la 
rectification  de  ces  chemins. 
(C.  d'Et.),l\,  371. 

—  (70)  Chemins  vicinaux.  —  Re- 
connaissance. —  Revendication 
ultérieure  de  propriété.  -- 
Compétence.— (/SiewrGro,ç;ca>'.) 

—  Un  particulier  ne  peut  pas, 
après  qu'un  chemin  vicinal  a 
fait  de  la  part  de  l'autorité 
compétente  l'objet  d'un  acte 
de  reconnaissance  régulier,  qui 
n'a  pas  été  attaqué  dans  les 
délais  légaux,  revendiquer  le 
sol  de  ce  chemin.  —  Le  droit 
de  propriété  invoqué  ne  pour- 
rait, au  cas  où  il  serait  établi, 
qu'ouvrir  un  droit  à  indemnité. 

—  Le  préfet  n'est  pas  compé- 
tent pour  statuer  sur  la  ques- 
tion de  propriété  ainsi  soulevée. 

—  La  compétence  appartient  à 
l'autorité  judiciaire.  (C.  d'Et.), 
VII,  906. 

—  (71)  Chemins  vicinaux.  —  Re- 
dressement. —  Commission 
départementale.  —  (Sieur  Tré- 
molières.)  —  Enquête.  —  La 
délibération  par  laquelle'  la 
commission  départementale 
approuve  le  redressement  d'un 
chemin  vicinal  ordinaire  n'est 
pas  entachée  d'excès  de  pou- 
voirs, à  raison  de  ce  qu'elle 
n'aurait  pas  été  précédée 
d'une  enquête  dans  une  com- 
mune voisine  prétendue  inté- 
ressée. —  Détournement  de 
pouvoirs  :  décidé  que  le  redres- 
sement du    chemin   nouveau 
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Communes  [suite)  : 
présentant  de  meilleures  condi- 
tions de  largeur,  de  pente  et 
de  viabilité  que  Tancien,  la 
délibération  de  la  commission 
départementale  était  justifiée 
par  rintérêt  de  la  voirie.  — 
Dépens  :  non-lieu  à  Tal loca- 
tion d'aucun  frais.  (C.  d'£f.), 
II,  1204. 

—  (72)  Chemins  vicinaux.  — 
Redressement  d'un  chemin 
vicinal.  —  Recours  formé 
devant  le  Conseil  d'Etat  contre 
une  décision  de  commission 
départementale  approuvant  le 
projetde  redressementet  fondé 
uniquement  sur  ce  qu'il  aurait 
été  fait  une  inexacte  apprécia- 
tion des  intérêts  de  la  com- 
mune, ainsi  que  de  ceux  des 
riverains  du  chemin.  —  Non- 
recevabilité.  —  (Sieurs  Artigue, 
Sost  et  autres.)  [C.  iVEt.),  V, 
251. 

—  (73jChemins  vicinaux.  —  Sub- 
ventions spéciales.  —  (Sieur 
Nizerolles.)  —  Décharge  :  les 
experts  ont  réparti  la  somme  | 
arbitrairement  fixée  pour  les  | 
réparations,  entre  les  indus- 
triels, sans  apprécier  directe- 
ment les  dégradations  causées 
par  chacun  d'eux.  —  (C.  (TEt,), 
i,  1102. 

—  (74)  Chemins  vicinaux.  — 
Subventions  spéciales.  — {Sieur 
Vieujot,)  —  Evaluation  de  la 
subvention  spéciale  due  pour  les 
dégradations  causées  à  un  che- 
min vicinal  ordinaire,  raison 
de  transports  de  pavés  effectués 
par  un  entrepreneur  de  tra- 
vaux publics.  —  Procédure.  — 
Expertise.  Récusation.  —  Non- 
recevabilité  d'une  demande  de 
récusation  d'expert,  non  sou- 


mise au  conseil  de  préfecture 
dans  les  huit  jours  de  l'arrêté 
du  conseil  de  préfecture  por- 
tant nomination  dudit  expert. 
(C.  d'Et.),  III,  272. 
—  (75) Chemins  vicinaux.—  Sub- 
ventions spéciales.  —  Loi  du 
21  mai  1836.  -^(Sieurs  Breuil, 
Opoix  et  Houillères  de  Béthune,) 
—  Viabilité.  —  Le  chemin  a 
été  porté  sans  réclamation  sur 
le  tableau  des  chemins  entre- 
tenus à  Tétat  de  viabilité. 
{Breuil,  !*"«  esp.)  —  Exploitant 
de  houillères.  —  Les  exploi- 
tants de  mine,  ne  devant  de 
subvention  spéciale  que  pour 
les  chemins  vicinaux  dégradés 
par  leur  exploitation,  ne  sont 
pas  responsables  des  dégrada- 
tions causées  par  les  charrois 
de  charbon,  effectués  par  les 
marchands  qui  ont  pris  livrai- 
son de  la  houille  à  des  gares 
situées  en  dehors  du  périmètre 
de  la  mine,  et  l'ont  transportée 
à  leur  magasin.  {Houillères  de 
Béthune,  2«  esp.)  —  Débiteur 
de  la  subvention  :  lorsque  les 
transports  de  bois  provenant 
d'une  coupe  ont  été  effectués 
parlesvoituriers  pour  le  compte 
d'un  entrepreneur  de  la  coupe, 
celui-ci  n'est  pas  recevable  à 
demander  que  la  subvention 
soit  mise  à  la  charge  des  voi- 
turiers.  {Breuil,  1"  esp.)  —  Dé- 
gradation n'ayant  pas  le  carac- 
tère extraordinaire,  eu  égard  à 
la  faible  subvention  réclamée. 
Décharge.  {OpoiXy  3*  esp,)  — 
Evaluation  des  dégradations  en 
tenant  compte  du  nombre  des 
transports,  du  poids  et  de  la 
nature  des  chargements,  des 
distances  parcourues  et  de  la 
saison     pendant    laquelle    les 
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transports  ont  été  effectués. 
(  Breuilj  1  •"•  esp.  ; — Opoix,  3*  esp.). 

—  Réclamations.  —  Qualité 
pour  réclamer.  —  Le  préfet  a 
seul  qualité,  sans  autorisation 
des  conseils  municipaux  des 
communes  intéressées,  pour 
réclamer  les  subventions  en 
faveur  des  chemins  de  grande 
communication.(Brem7,  l"c.sp.; 

—  Opoix,  3"  esp.).  —  Expertise 
déc  larée  suf  flsan  te,  quoi  que  tar- 
dive :  le  retard  provenait  de  la 
faute  de  Tindustriel,  qui  n'a  pas 
nommé  d'expert;  au  surplus, 
les  experts  ont  à  leur  disposi- 
tion tous  les  documents  néces- 
saires. {Breuil,  \  "»  esp.;  —  OpoiXy 
3*  esp.)  —  Conseil  d'Etat.  — 
Recours  collectif  formé  par  trois 
industriels  contre  Tunique 
arrêté  statuant  sur  la  réclama- 
lion  du  préfet;  recevabilité 
seulement  en  ce  qui  concerne 
le  premier  dénommé  dans  la 
requête  :  ces  industriels  ont 
des  intérêts  distincts.  [Opoix, 
3^  esp.)  (C.  (TÉt.),  IH, -280. 

—  (76)  Chemins  vicinaux.  —  Sub- 
ventions spéciales.  —  Loi  visée  : 
loi  du  21  mai  1836.  —  (Sieurs 
Clavon  -  Collignoiif  Chevalier , 
Trousselle  et  Joncourt.) —  Sub- 
vention spéciale  exagérée  : 
réduction  en  tenant  compte 
du  prix  de  la  main-d'œuvre  et 
de  Tusage  du  chemin  dans  les 
conditions  normales.  —  Sub- 
vention appréciée  en  tenant 
compte  des  distances  parcou- 
rues, du  nombre  des  voitures, 
du  poids  et  de  la  nature  des 
chargements,  des  saisons  et  des 
circonstances  dans  lesquelles 
ces  transports  ont  eu  lieu  : 
régularité.  —  Le  prix  des  maté- 
riaux 'approvisionnés   en    vue 


de  réparer  les  dégradations 
commises,  bien  que  non  encore 
employés, doitentrer  en  compte 
pour  calculer  le  montant  des 
travaux  de  réparation  à  la 
charge  des  industriels.  —  Pro- 
cédure. Conseil  de  préfecture. 

—  Conseiller  général,  désigné 
par  les  deux  membres  présents 
pour  compléter  le  conseil  et 
remplacer  un  membre  absent, 
ayant  siégé  le  jour  de  l'audience 
et  le  jour  où  PalTaire  a  été  jugée 
après    délibéré    :     régularité. 

—  Arrêté  mentionnant  les 
noms  des  trois  conseillers  qui 
ont  concouru  à  la  décision, 
mais  ne  portant  que  la  signa- 
ture du  président-rapporteur 
et  du  greffier  :  régularité,  t— 
Tierce  expertise.  —  Le  maire 
d'une  des  communes  intéres- 
sées au  chemin  pour  lequel 
des  subventions  sont  récla- 
mées peut-il  être  nommé  tiers 
expert  pour  la  fixation  desdites 
subventions  ?  —    Non    résolu. 

—  Dans  l'espèce,  la  commune 
dont  le  maire  a  été  nommé 
tiers  expert  ne  fournit  aucun 
contingent  pour  l'entretien  du- 
dit  chemin.   (C.  cVEt.),  1,  240. 

—  (77)  Chemins  vicinaux.  —  Sub- 
ventions spéciales.  —  Loi  du 
21  mai  1836. —  [Sieur  Cornaire 
et  autres.)  —  Dégradations 
n'ayant  pas  un  caractère  ex- 
traordinaire (53  fr.)  réclamé 
pour  une  longueur  de  chemin 
de  4.600  mètres.  {Cornaire^ 
f®  esp.)  —  Viabilité  ét<iblie  au 
commencement  de  Tannée. 
Dégradai  ions  extraordinaires 
causées  par  des  transports  de 
bois  ;  subvention  due.  (Coquet, 
2«  csp.){C.rrEt.),  111,089. 

—  (78) Chemins  vicinaux.  —  Sub- 
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Communes  (suite)  : 
ventions  spéciales.  —  Loi  du 
21  mai  i836.  —  [Sieur  Rahier, 
et  autres.)  —  Dégradations 
n'ayant  pas  un  caractère  ex- 
traordinaire. —  Chemins  ayant 
5.500  mètres  :  dépenses  extra- 
ordinaires, 152fr.  62:  décharge. 
[Rahier,  !•••  esp.)  —  Répara- 
tions du  chemin  incomplètes. 

—  Industriels  autorisés  à  ré- 
parer eux-mêmes  les  dégra- 
dations causées  parleurs  trans- 
ports ;  travaux  incomplets; 
fixation  d'un  complément 
de  subvention.  (Thouvcnot, 
2*  esp.)  —  Conseil  de  préfec- 
ture. —  Opposition.  —  La 
règle  «  opposition  sur  opposi- 
tion ne  vaut  »  est-elle  applicable 
dans  les  instances  relatives  aux 
contributions  directes  et  taxes 
assimilées?  iRahier,  V  esp,){C. 
d'Et.),  m,  725. 

—  (79)  Chemins  vicinaux.  —  Sub- 
ventions spéciales.  —  Loi  du 
21  mai  1836.  —  (Sieur  Saint- 
Rémy  et  autres.)  —  Dégrada- 
tions n'ayant  pas  le  caractère 
extraordinaire,  eu  égard  au 
faible  accroissement  des  dé- 
penses normales  (37   francs). 

—  Décharge  [Saint- Rémy.)  — 
Evaluation  des  dégradations, 
en  tenant  compte  des  distances 
parcourues,  de  la  saison,  du 
nombre  et  du  poids  des  char- 
gements :  régularité.  [Saint- 
Rémy.) —  Réclamations.  —  Re- 
cours formé  plus  de  deux 
mois  a\)Ybs  la  notification  de 
l'arrêté  attaqué  :  déchéance. 
(Visseaux),  (C.  d'Et.},  92 i. 

—  (80)  Chemins  vicinaux.  — 
Subventions  spéciales.  —  Mou- 
lin ;  entreprise  industrielle.  — 
Calcul  de  la  subvention  ;  pres- 


tations. —  [Sieur  Godart.)  — 
Moulin  servant  à  la  produc- 
tion de  farines  destinées  au 
commerce  :  entreprise  indus- 
trielle; subvention  due  pour 
les  dégradations  extraordi- 
naires résultant  des  transports. 

—  La  taxe  des  prestations  ne 
doit  pas  être  déduite  du  mon- 
tant de  la  subvention  due. 
(C.  d'Ef.),  IV,  442. 

—  (81)  Chemins  vicinaux.  — 
Subventions  spéciales.  —  Via- 
bilité. —  Tierce  expertise.  — 
[Sieur  de  Pruines.)  —  Chemins 
vicinaux  ;  subventions  spé- 
ciales. —  Viabilité  suffisam- 
ment constatée  :  le  chemin  a 
été  compris  sans  réclamation 
au  tableau  des  chemins  en  état 
de  viabilité.  —  Partie  du  che- 
min assise  sur  un  sol  peu  ré- 
sistant :  subvention  établie  en 
tenant  compte  de  cette  cir- 
constance. —  Evaluation  des 
dégradations  en  tenant  compte 
de  la  nature  et  du  poids  des 
chargements,  de  la  distance 
parcourue,  du  nombre  des 
colliers,  de  l'importance  de  la 
circulation  générale,  du  droit 
de  se  semr  du  chemin  dans 
des    conditions  normales.    — 

—  Tierce  expertise.  —  La  loi 
du  22  juillet  1889  supprime  la 
tierce  expertise  dans  les  ins- 
tances relatives  aux  subven- 
tions spéciales.  —  Convocation . 
Sous  l'empire  de  la  loi  du 
21  mai  1836,1a  partie  intéressée 
ne  devait  pas  être  mise  en  de- 
meure d'assister  à  la  tierce 
expertise.  —  Tardiveté  de  la 
tierce  expertise;  rejeA  :  les 
retards  sont  imputables  à  l'ex- 
pert du  requérant  et  le  tiers 
expert  a  pu  néanmoins  rem- 
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plir  efficacement  sa  mission. 
(r.  d'Et.),  IV,  65ft, 
-  (82)  Chemins  vicinaux.  — 
Tsurpation.  —  Question  pr<^ju- 
ilicieile.  —  Exception  de  litis- 
peudance.  —  ^Sieur  Giraudet.) 

—  L'établissement  d'une  clô- 
ture sur  le  sol  d'un  chemin 
vicinal  dont  les  limites,  ont 
été  régulièrement  déterminées 
constitue  une  usurpation.  — 
IJarrèté  fixant  les  limites  du 
chemin  a  incorporé  ipso  facto 
à  la  voie  publique  le  sol  com- 
pris dans  les  limites  qu'il  dé- 
termine. —  Procédure.  —  Le 
conseil  de  préfecture,  régu- 
lièrement saisi  d'une  contra- 
vention pour  usurpation,  doit 
statuer,  nonobstant  l'exception 
de  litispendance  opposée  par 
le  contrevenant  et  tirée  de  ce 
«}ue  la  juridiction  civile  serait 
saisie  de  la  question  de  pro- 
priété. (C.  d'B^),  IV,  50. 

-(83)  Chemins  vicinaux.  -— 
Subventions  spéciales  pour 
dégradations   extraordinaires. 

—  [Société  des  carrières  réu- 
nies def  Deux-Charentes,)  — 
Qualité  pour  réclamer.  —  La 
demande  de  subvention  est  ré- 
gulièrement formée  par  le  pré- 
fet, au  nom  des  communes 
intéressées  à  l'entretien  des 
chemins  vicinaux.  —  Viabilité. 

—  Chemin  compris  au  tableau 
publié  des  voies  en  bon  état 
de  viabilité  sans  qu'il  se  soit 
élevé  aucune  réclamation.  — 
Expertise  tardive  par  le  fait  de 
l'industriel  ;  experts  munis 
d'ailleurs  de  tous  les  docu- 
ments nécessaires  :  expertise 
valable.  —  Subvention  évaluée 
en  tenant  compte  du  poids, 
du  nombre,  de  la  nature  des 


chargements,  de  l'époque  des 
transports,  etc.  ;  régularité.  — 
Subvention  établie  en  dédui- 
sant des  dépenses  totales  d'en- 
tretien les  dépenses  présumées 
extraordinaires,  et  en  les  ré- 
partissant  entre  les  divers 
industriels  sans  tenir  compte 
de  leur  droit  d'usage  du  che- 
min dans  des  conditions  ordi- 
naires, ni  d'aucune  autre  cir- 
constance spéciale  à  leurs 
transports  ;  irrégularité  :  dé- 
charge, une  expertise  nouvelle 
ne  pouvant  avoir  utilement 
lieu.  (C.  d'Et.)y  I,  1103. 
—  (8i)  Chemins  vicinaux.  — 
Textes  visés  :  lois  du  9  ven- 
tôse an  XIII  et  du  21  mai  1836. 

—  {Sieur  Defigranges  ;  commune 
de  Thilleux.)  —  Chemin  vicinal 
d'intérêt  commun.  —  Antici- 
pation :  question  préjudicielle. 

—  Lorsqu'un  chemin  a  été 
régulièrement  classé,  d'abord 
comme  chemin  vicinal  ordi- 
naire, puis  comme  chemin  d'in- 
térêt commun,  par  des  déci- 
sions qui  ne  sont  l'objet  d'au- 
cun recours  de  la  part  des 
intéressés,  le  riverain  pour- 
suivi h.  raison  d'une  anticipa- 
tion (chemin  intercepté  par 
des  barrières)  ne  peut  pas 
demander  qu'il  soit  sursis  à  la 
poursuite  jusqu'à  ce  que  les 
tribuuaux  judiciaires  aient 
statué  sur  l'exception  de  pro- 
priété soulevée  par  lui  (De5- 
g  rang  es,  i^  csp.)  —  Chemin 
vicinal  ordinaire.  —  Compé- 
tence. —  Demande  en  indem- 
nité pour  abatage  d'arbres  sur 
les  accotements.  —  Le  conseil 
de  préfecture  n'est  pas  compé- 
tent pour  statuer  sur  cette  de- 
mande, comme  juge  des  usur- 
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Communes  (suite)  : 

palions.  (Commune  de  Thilleux, 
2*  esp.)  —  Contravention.  — 
Absence  de  procès-verbal.  — 
Un  conseil  de  préfecture  n'est 
pas  régulièrement  saisi  d  une 
demande  en  répression  d'une 
contravention  pour  anticipa- 
tion, en  l'absence  de  tout  pro- 
cès-verbal. (Commune  de  Thil- 
leux, 2«  esp.)  (C.  d'Et.),  H, 
51. 

—  (85)  Chemins  vicinaux.  — 
Usurpation.  —  Assiette  du  che- 
min non  délimitée.  —  (Sieur 
Fercot'Lefort.)  —  Lorsque  l'ar- 

*  rêté  de  classement  attribue  à 
un  chemin  vicinal  ordinaire 
une  largeur  déterminée,  mais 
qu'uucun  plan  approuvé  par 
l'administration  n'en  a  fixé  les 
limites,  il  n'y  a  pas  lieu  de 
condamner  le  riverain  à  sup- 
primer les  travaux  par  lui  exé- 
cutés en  bordure  dudit  che- 
min. [C.  d'EL),  IX,  45. 

—  ^86)  Chemins  vicinaux.  — 
Usurpation.  —  Limites  non  dé- 
terminées. —  Relcixe.  —  (Maire 
de  la  commune  d'Owjny.)  — 
Lorsqu'un  arrêté  de  classement 
attribue  à  un  chemin  vicinal 
une  largeur  déterminée,  mais 
qu'aucun  plan  n'en  a  fixé  les 
limites,  il  y  a  lieu  de  renvoyer 
des  fins  du  procès-verbal  l'au- 
teur d'une  prétendue  usurpa- 
tion, si,  en  fait,  il  est  établi  que 
la  largeur  du  chemin  a  élt'*  res- 
pectée. (C.  d'Ei.),  X,45. 

—  (87)  Chemins  vicinaux.  — 
Usurpation.  —  Limites  non 
déterminées.  —  Relaxe.  — 
(Sieur  Noguès.) —  Lorsque  Far- 
rôté  de  classement  s'est  borné 
àll.xer  la  largeur  du  chemin  et 
que  les  limites  dudit  chemin 


n'ont  jamais  été  déterminées, 
le  fait  d'élever  une  clôture  le 
long  du  chemin  ne  constituant 
pas  une  usurpation  sur  le 
sol  de  la  voie  publique,  il  y 
a  lieu  à  renvoi  des  fins  du  pro- 
cès-verbal. (C.  rf'EL),  11,  <0o3. 

—  (88)    Chemins    vicinaux.    — 
.  Usurpation.   —    Limites    non 

déterminées.  —  Relaxe.  — 
(Sieur  Muguet.)  —  Lorsqu*UQ 
arrêté  de  classement  attribue 
à  un  chemin  vicinal  une  lar- 
geur déterminée,  mais  qu'au- 
cun plan  n'en  a  fixé  les  limites, 
il  y  a  lieu  de  renvoyer  des  0ns 
du  procès-verbal  l'auteur  d'une 
prétendue  anticipation,  si,  en 
fait,  il  est  établi  que  la  largeur 
du  chemin  a  été  respectée. 
(C.  rf'E^),  IX,  149. 

—  (89)  Chemins  vicinaux.  — 
Usurpation.  —  [Sieur  Ledoux- 
Monier.)  —  Limites  du  chemin 
fixées  en  fait  et  non  par  la  dé- 
cision de  classement.  ^  Bien 
qu'un  arrêté  de  classement 
d'un  chemin  vicinal  ordinaire, 
fixant  la  largeur  de  cette  voie 
à  6  mètres,  n'en  ail  pas  déter- 
miné l'assiette  et  les  limites, 
il  y  a  usurpation  par  le  rive- 
rain qui,  à  un  endroit  où  les 
limites  se  trouvent  en  fait 
fixées  par  des  mui's  établis  de 
chaque  côté,  a  construit  en 
saillie  sur  ces  limites.  —  Le 
riverain  n'est-il  pas  fondé,  pour 
demander  à  être  renvoyé  des 
fins  du  procès-verbal,  à  se  pré- 
valoir de  ce  fait  que,  du  côté 
opposé,  il  a  reculé  le  mur  d'un 
immeuble  lui  appartenant  et 
rendu  ainsi  au  chemin  sa  lar- 
geur normale  ?  —  11  ne  lui 
appartient  pas  de  changer  l'as- 
siette de  la   voie  publique,    — 
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Rejet  d'une  objection  tirée  de 
ce  que  la  décision  du  classe- 
ment n'aurait  pas  été  notifiée 
au  requérant  :  celui-ci  était 
maire  de  la  commune  au  mo- 
ment où  le  classement  a  été 
effectué. —  L'exception  de  pro- 
priété ne  peut  pas  être  soule- 
vée à  l'occasion  d'un  procès- 
verbal  d'usurpation.  —  Le  droit 
du  propriétaire  ne  pourrait  se 
résoudre  qu'en  une  question 
d'indemnité.  (C.  crFA.),  X,  44. 

—  (90)  Chemins  vicinaux.  — 
Usurpation.  —  Reconnaissance 
irrégulière.  —   Procès-verbal. 

—  Question  préjudicielle  de 
propriété.  —  Compétence  ju- 
diciaire. —  Surfis.  —  Dépens. 

—  [Consorts  Tardieu.)  —  Le 
conseil  de  préfecture,saisi  J'un 
procès-verbal  de  contravention 
pour  usurpation  du  sol  d'un 
chemin  privé  reconnu  irrégu- 
lièrement comme  vicinal,  doit 
surseoir  à  juger  jusqu'à  ce 
qu'il  ait  été  statué  par  les  tri- 
bunaux judiciaires  sur  la  ques- 
tion de  propriété  de  l'assiette 
du  chemin.  —  Pas  de  dépens 
en  matière  de  contravention. 
(C.  d'El.),  Il,  1126. 

-  (91)  Chemins  vicinaux  de 
grande  communication.  — Ali- 
gnement. —  Refus.  —  Recours. 

—  {Sieur  Thiébaud.)  —  L'arrêté 
par  lequel  le  préfet  refuse 
l'alignement  à  un  propriétaire 
qui  se  prétend  riverain  d'un 
chemin  de  grande  communi- 
cation, n'est  pas  entaché  d'ex- 
cès de  pouvoir  s'il  existe  une 
contestation  de  la  compétence 
■de  l'autorité  judiciaire  entre 
l'impétrant  et  la  commune  sur 
la  propriété  de  la  bande  de 
terrain  qui  longe  la  voie  pu- 


blique.    (C.    d'ELu   V,     551. 

—  (92)  Chemins  vicinaux  de 
grande  communication.  —  An- 
ticipation. —  Commune  inté- 
ressée. —  Tierce  opposition. 
[Commune  de  Saint-Christophe- 
en-Brionnais,)  —  Une  commune 
est-elle  recevable  à  intervenir 
dans  une  poursuite  dirigée 
contre  un  riverain  à  raison 
d'une  anticipation  commise 
sur  un  chemin  de  grande  com- 
munication traversant  son  ter- 
ritoire? —  Non  résolu.  —  Une 
commune  n'est  pas  recevable 
à  former  une  tierce  opposition 
à  un  arrêt  rendu  sur  les  obser- 
vations du  ministre  de  l'inté- 
rieur, prononçant  la  relaxe 
d'un  riverain  poursuivi  pour 
anticipation  commise  sur  un 
chemin  de  grande  communi- 
cation traversant  son  territoire 
en  se  fondant  sur  ce  qu'elle 
n'aurait  pas  été  mise  en  cause 
dans  l'instance.  (C.  d^Et.),  H, 
237. 

—  (9.i)  Chemins  vicinaux  de 
grande  communication.  —  Ar- 
rêté de  classement.  —  Inter- 
prétcition.  —  Conseil   général. 

—  Limites  de  la  voie  publique. 

—  Usurpation.  —  [Sieur 
Charles,)  —  Il  appartient  au 
conseil  général,  et  non  à  la 
commission  départementale, 
d'interpréter  le  sens  de  l'arrêté 
de  classement  d'un  chemin 
vicinal  de  grande  communica- 
tion pris  par  le  préfet  antérieu- 
rement à  laloi  du  10  août  1871. 

—  Alors  même  qu'une  parcelle 
de  terrain  n'aurait  pas  été 
abandonnée  gratuitement  par 
son  propriétaire  lors  du  clas- 
sement d'un  chemin  vicinal, 
elle  en  fait  partie  intégrante  si 
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Communes  {suite)  : 
elle  est  comprise  dans  les 
limites  fixées  par  Tarrèté  de 
classement,  et  le  propriétaire 
qui  en  prend  possession  com- 
met une  usurpation.  (C.  cTEt.), 
111,  990. 

—  (9#)  Chemins  vicinaux  de 
grande  communication.  — 
Commission  départementale. 
—  Délégation  du  conseil  géné- 
ral. —  Elargissement.  —  Pro- 
cès-verbal d'enquête.  —  Fausse 
appréci«ition  des  faits.  — 
{Sieur  Thomas  et  autres.)  —  Une 
commission  départementale 
ayant  pris,  en  vertu  d'une  dé- 
légation de  pouvoirs  à  elle 
faite  par  le  conseil  général, 
une  décision  portant  de  8  à 
12  mèlresla  largeur  d'un  che- 
min vicinal  de  grande  commu- 
nication dans  la  traverse  d'une 
commune,  cette  décision  n'in- 
corpore psis  ipso  jure  SLudii  che- 
min l'espace  compris  "dans  les 
nouvelles  limites.  —  Il  doit 
être  procédé  par  voie  d'expro- 
priation. —  La  décision  d'une 
commission  départementale 
portant  élargissement  d'un 
chemin  vicinal  ne  doit  pas,  à 
peine  de  nullité ,  contenir  le 
visa  du  procès-verbal  d'en- 
quête. —  Cette  décision  ne 
peut  pas  être  attaquée  devant 
le  Conseil  d'Etat  pour  fausse 
appréciation  des  fai's.  [C.  (VEt.), 
111,  1M2. 

—  (95)  Chemins  vicinaux  de 
grande  communication.  — Ela- 
gage  des  arbres.  —  Frais 
d'entretien.  —  Excès  de 
pouvoir.  —  {Commune  de  Fil- 
lièvres.)  —  Les  frais  d'élagage 
dos  arbres  plantés  sur  les  acco- 
tements des  chemins  vicinaux 
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communicatioft 
doivent-ils  être  supportés  par 
chaque  commune  à  raison  des 
arbres  plantés  sur  le  territoire 
et  dont  elle  recueille  les  fruits 
et  les  produits,  ou  rentrent-ils 
dans  les  dépenses  d'entretien  à 
la  charge  de  l'ensemble  des 
communes  intéressées? —  Rés. 
dans  ce  dernier  sens.  (Ç.  (TEt.)^ 
IV,  757. 

—  (96)  Chemins  vicinaux  de 
grande  communication. —  En- 
trelien. —  Contingents  com- 
munaux. —  Conseil  général  ; 
délibération  ;  avis  préalable  du 
conseil  municipal.  —  {Ville  de 
Bourges,)  —  La  délibération 
par  laquelle  le  conseil  général 
ûxe.  le  contingent  d'une  com- 
mune, dans  la  dépense  d'en- 
tretien des  chemins  de  grande 
communication,  après  avis  du 
conseil  municipal  et  du  conseil 
d'arrondissement,  mais  con- 
trairement aux  propositions 
de  ces  corps  électifs,  n'est  pas 
entachée  d'excès  dé   pouvoir. 

—  Le  conseil  général  statue 
souverainement.  {C.  rf'£f.),  III, 
410. 

—  (97)  Chemins  vicinaux  de 
grande  communication.  — Per- 
mission de  voirie.   —   Retrait. 

—  Motif  alléguant  à  tort  Tio- 
lérêt  de  lavicinalité.  —  Détour- 
nement de  pouvoir.  —  (Sieurs 
Thorrand  et  C»«.)  —  Est  enta- 
ché d'excès  de  pouvoir  l'arrêté 
par  lequel  le  préfet  retire  l'au- 
torisation qu'il  avait  précé- 
demment accordée,  de  faire 
passer  les  eaux  d'une  source 
dans  des  canalisations  posées 
sous  un  chemin  de  grande 
communication,  bien  qu'il  soit 
fondé  sur  les  intérêts   de   la 
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-circulalion,  si  celte  allégation 
n'a  pour  objet  que  de  faire 
échec  à  une  décision  du  Con- 
seil d'Etat  qui  avait  déjà  an- 
nulé un  précédent  arrêté  de 
retrait  d'autorisation  pour  dé- 
tournement de  pouvoir,  et 
d'écarter  les  apparences  d'un 
nouveau  détournement  de  pou- 
voir. (C.  rf'£(.),  IV,  201. 

-  (98)  Chemins  vicinaux  de 
grande  communication.  —  Re- 
dressement. —  Propriété  close. 
—  Servitude  de  reculement.  — 
Travaux  confortatifs.  —  (Sieur 
Imbert.)  —  La  servitude  de 
reculement  ne  frappe  pas  les 
immeubles  clos  de  murs  qui 
sont  retranchahles  sur  une 
grande  profondeur  par  suite  du 
redressement  du  chemin.  — 
En  conséquence,  les  travaux 
même  confortatifs  peuvent  être 
exécutés  au  mur  de  clôture,  et 
Texécution  du  plan  d'aligne- 
ment ne  peut  se  poursuivre 
que  par  voie  d'expropriation 
ou  d'acquisition  amiable.  —  Le 
dérasement  d'un  mur  de  clô- 
ture a-t-il  le  caractère  d'un 
travail  confortatif?  —  Non  rés. 
(C.  d'EL),  in,  694. 

-  (99)  Chemins  vicinaux  d'in- 
térêt commun.  —  Classement. 
Délibération  du  conseil  géné- 
ral. —  Notiflcation  à  la  com- 
mune. —  Arrêté  préfectoral 
mettant  un  maire  en  demeure 
d'assurer  Texécution  des  pres- 
tations sur  des  chemins  d'inté- 
rêt commun.  —  (Commune  de 
Louvilliers-en-Drouais.)  —  Lors- 
qu'un conseil  général  a  classé 
parmi  les  chemins  vicinaux 
d'intérêt  commun  certains 
chemins  vicinaux  ordinaires 
d'une  commune,  la  délibéra- 


tion dudit  conseil  doit  être  con- 
sidérée comme  ayant  été  noti- 
fiée régulièrement  à  la  com- 
mune, lorsqu'elle  lui  a  été 
communiquée,  ainsi  qu'aux 
autres  communes  du  dépai-te- 
ment,  au  moyen  de  l'envoi  du 
volume  contenant  le  compte 
rendu  de  la  session  du  conseil' 
général  —  alors  surtout  que  la 
commune  a  protesté  plus  tard 
devant  le  conseil  général  contre 
le  cla.ssement  des  chemins 
situés  sur  son  tenitoire.  — 
Arrêté  préfectoral  destiné  à 
assurer  l'exécution  d'un  arrêté 
antérieur  contre  lequel  aucun 
recours  n'a  été  formé  :  pas 
d'excès  de  pouvoir.  (C  d'E^), 
V,  171. 

—  (100)  Chemins  vicinaux  d'in- 
térêt commun.  —  Contingent 
fixé  par  le  conseil  général.  — 
Inscription  d'office.  —  Re- 
cours. —  (Ville  de  Saint- 
Etienne.)  —  N'est  pas  recevable 
le  recours  pour  excès  de  pou- 
voirs dirigé  contre  un  décret 
qui  inscrit  d'office  au  budget 
d'une  ville  les  sommes  votées 
par  le  conseil  général  comme 
contingent  de  cette  commune 
dans  la  dépense  des  chomins 
vicinaux  d'intérêt  commun,  et 
dans  les  dépenses  générales 
du  service  vicinal,  alors  que  ce 
décret  n'est  que  la  mise  à  exé- 
cution d'une  délibération  du 
conseil  général  qui  n'a  pas  été 
attaquée  en  temps  utile.  (C. 
d'Et,),  I,  74t. 

—  (101)  Chemins  vicinaux  d'in- 
térêt commun.  —  Elargisse- 
menL  —  Propriété  bâtie  com- 
prise par  le  conseil  dans  les 
limites  du  chemin  sans  réser- 
ver pour  cette  propriété  l'obli- 
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Communes  (suite)  : 
gatioD  de  l'expropriation  ;  non- 
lieu  à  statuer  :  par  une  nou- 
velle délibération,  ladite  pro- 
priété a  été  affranchie  de  la 
servitude  de  reculement.  — 
[Sieur  Estier,)  —  (C.  rf'JSt.),  V, 
4H. 

—  (102)  Chemins  vicinaux  d'in- 
térêt commun.  —  Offre  de  con- 
cours. —  Loi  du  1 2  mars  1 880. 
{Sieurs  Pellouxet  C'«.)  —  Com- 
pétence. -^  Le  Conseil  de  pré- 
fecture est  compétent  pour 
statuer  sur  des  difficultés  sou- 
levées à  Tocoasion  d'offres  de 
concours  faites  par  un  particu- 
lier en  vue  de  la  rectitication 
d'un  chemin  vicinal,  alors 
même  que  le  traité  par  lequel 
le  promettant  s'est  engagé 
contiendrait  des  stipulations 
dont  Tinterprétation  appar- 
tiendrait à  Tautorité  judiciaire. 

—  Il  s'agit  d'offres  faites  en 
vue"  de  l'exécution  d'un  travail 
public.   —  Qualité  pour  agir. 

—  Le  préfet,  agissant  au  nom 
du  département,  a  qualité  pour 
conclure  à  la  condamnation 
d'un  particulier  au  payement 
de  la  subvention  promise  en 
vue  de  Texécution  d'un  che- 
min vicinal  d'intérêt  commun, 
subventionné  par  application 
de  la  loi  du  12  mars  1880.  — 
Décidé  que  le  conseil  de  pré- 
fecture saisi  de  l'action,  inten- 
tée par  le  préfet  agissant  en 
ladite  qualité,  a  pu  valable- 
ment condamner  un  particu- 
lier au  payement  de  la  part 
contributive  d'une  commune 
dans  les  dépenses  du  chemin, 
part  qu'il  s'était  engagé  à 
supporter,  alors  que  des  con- 
clusions ont  été  prises  au  nom 
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de  la  commune  devant  ledit 
conseil.  —  Acceptation  des 
offres  de  concours. — Est-ce  au 
conseil  générai  oubienau  préfet 
qu'il  appartient  d'accepter  des 
offres  de  concours,  faites  par 
des  particuliers,  en  faveur  des 
chemins  vicinaux  d'intérêt 
commun  subventionnés  par 
application  de  la  loi  du 
42  mars  1880?  —  Résolu  dans 
le  premier  sens.  —  Conditions. 

—  Subvention  promise  à  la  con- 
dition que  le  chemin  vicinal 
ordinaire  serait  établi  de  ma- 
nière à  pouvoir  servir  ultérieu- 
rement de  plate-forme  à  uq 
tramway,  dont  la  concession 
serait  réservée  au  promettant  : 
conditions  remplies  :  conces- 
sion de  tramway  non  deman- 
dée. —  Subvention  due.  (C. 
d'EL),  V,  460. 

-  (103)  Chemins  vicinaux  d'in- 
térêt commun.  —  Rectification. 

—  Conseil  général  et  com- 
mission départementale.  — 
Enquête  :  tracés  divers  propo- 
sés pour  la  rectification.  — 
Décision  du  conseil  général 
ordonnant  la  rectification  ; 
notification  individuelle.  — 
(Sieur  Tkélohan.)  —  Compé- 
tence. —  C'est  au  conseil 
général  et  non  à  la  com- 
mission départementale  qu'il 
appartient  d'ordonner  la  recti- 
fication d'un  chemin  vicinal 
d'intérêt  commun.  —  Enquête. 

—  Les  tracés  proposés  pour  la 
rectification  d'un  chemin  vici- 
nal d'intérêt  commun  ne 
doivent  pas  tous  être  soumis  à 
l'enquête.  —  Il  suffit  que  le 
projet  sur  lequel  intervient  la 
décision  du  conseil  général 
ordonnant  la  rectification   du 
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chemin  soit  soumis  à  Ten- 
quèle.  —  Décision  du  conseil 
général  ordonnant  la  rectifica- 
tion d'un  chemin  vicinal  d'in- 
térêt commun.  —  Communi- 
cation individuelle'  aux  parties 
intéressées.  —  Cette  commu- 
nication est  exigée  seulement 
par  les  décisions  prises  par  la 
commission  départementale 
et  non  pour  les  décisions  du 
conseil  général  D'ailleurs,  le 
défaut  de  communication  ne 
saurait  entraîner  la  nullité  de 
la  délibération,  alors  que  cette 
délibération  a  été  prise  par 
Tautorilé  compétente  ;  il  n'au- 
rait d'effet  qu'en  ce  qui  con- 
cerne les  délais  du  Conseil 
d*Etat.  —  Enfin,  dans  l'espèce, 
la  délibération  attaquée  avait 
été  régulièrement  publiée;  elle 
avait  été  notiûée  au  conseil 
municipal  de  la  commune  et 
aux  parties  intéressées  par  voie 
de  publication  et  d'afQches, 
(C.  d'Et.),  V,  871. 
-  (104)  Chemins  vicinaux  ordi- 
naires. —  Alignement.  —  An- 
ticipation. Commission  dépar- 
tementale. —  (Sieur  Courtiade.) 
—  Le  propriétaire  riverain  d'un 
chemin  vicinal  ordinaire  qui 
n'a  pas  usé  d'un  arrAté  d'ali- 
gnement avant  l'affichage  de 
la  décision  de  la  commission 
départementale  qui  prononce 
l'élargissement  dudît  chemin 
vicinal  au  droit  de  sa  propriété, 
ne  peut  plus,  sous  peine  d'an- 
ticipation, construire  que  dans 
les  limites  du  nouvel  aligne- 
ment, la  décision  de  la  com- 
mission départementale  ayant, 
en,  effet  attribué  définitivement 
au  chemin  le  sol  compris 
dans  les  limites  qu'elle  a  dé- 


terminées. (C,  (TEQy   I,    551. 

—  (105)  Chemins  vicinaux  ordi- 
naires. —  Alignement  indivi- 
duel. —  Maire.  --  Permission 
de  bâtir.  —  Conditions  étran- 
gères à-  la  voirie.  —  Recours 
pour  excès  de  pouvoir.  —  {Sieur 
de  Molembaix,)  —  L'arrêté  par 
lequel  le  maire  accorde  un 
alignement  individuel  à  un  ri- 
verain, mais  en  subordonnant 
la  permission  qu'il  délivre  à 
des  conditions  destinées  à  sau- 
vegarder les  intérêts  financiers 
de  la  commune,  est  entaché 
d'excès  de  pouvoir.  (C.  d'Et.)^ 
in,  795. 

—  (106)  Chemins  vicinaux  ordi- 
naires. —  Anticipation  non 
établie  :  l'assiette  du  chemin 
n'a  jamais  été  exactement  dé- 
terminée et  la  construction  a 
été  établie  en  dehors  des  an- 
ciennes limites  du  chemin.  — 
[Dame  de  Dienne,)  (C.  d^Et.), 
III,  694. 

—  (107)  Chemins  vicinaux  ordi- 
naires.— Cessation  de  travaux. 
—  Conditions  générales  du 
16  décembre  1870.  —{Commune 
de  Gézier.)  —  Art.  10.  Lorsque 
l'entrepreneur,  se  conformant 
en  cours  d'exécution  aux  ordres 
qui  lui  ont  été  donnés  par 
l'agent  voyer  directeur  des  tra- 
vaux, a  modifié  sur  une  partie 
du  tracé  les  profils  primitifs  à 
raison  de  nécessités  survenues 
en  cours  d'entreprise,  l'agent 
voyer  peut  ordonner  la  cessa- 
tion des  travaux  si  la  commune 
refuse  d'approuver  le  devis  rec- 
tificatif. —  Cette  cessation  des 
travaux  ouvre  au  profit  de  l'en- 
trepreneur un  droit  à  résilia- 
tion avec  indemnité.  (C.  cTJB^), 
V,  321. 
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€o»MUNBS  (suite)  : 

—  (108)  Chemins  vicinaux  ordi- 
naires.—Classement;  question 
de  propriété;  sursis  prononcé 
par  la  commission  départemen- 
tale; classement  par  le  conseil 
général;  excès  de  pouvoir.  — 
[Henras,  Bonnet  et  ^fassip.)  — 
I.orsqu'un  conseil  général  est 
saisi  par  une  commune  d'un 
appel  formé  contre  une  délibé- 
ration par  laquelle  la  commis- 
sion départementale  a  ajourné 
sa  décision  sur  le  projet  de 
classement  d'un  chemin  vici- 
nal ordinaire  jusqu'à  ce  qu'une 
question  de  propriété  ait  été 
tranchée  par  l'autorité  compé- 
tente, il  ne  peut  pas,  sans  excé- 
der ses  pouvoirs,  prononcer 
lui-môme  le  classement  dudit 
chemin.  (C.  rf'£^),  V,  225. 

—  (100)  Chemins  vicinaux  ordi- 
naires. —  Commission  dépar- 
tementale. —  Caractère  de 
décision.  —  [Commune  de  Labas- 
tide-Marnkac)  —  La  délibéra- 
tion d'une  commission  départe- 
mentale ajournant  la  décision 
à  intervenir  sur  le  classement 
d'un  chemin  vicinal  ordinaire 
jusqu'à  ce  que  la  question  de 
propriété  du  sol  ait  été  tran- 
chée par  les  tribunaux  judi- 
ciaires, ne  constitue  pas  une 
décision  susceptible  d'être  dé- 
férée au  Conseil  d'Etaf/C.rf'E^), 
m,  693.  '    • 

—  (HO)  Chemins  vicinaux  ordi- 
naires. —  Décision  d'une  com- 
mission départementtile  pro- 
nonçant l'élargissement  d'un 
chemin  vicinal  ordinaire  au 
moyen  de  l'occupation  de  ter- 
rains bâtis.  —  Demande  d'an- 
nulation pour  excès  de  pouvoir. 
Non -lieu  à   statuer  :   depuis 


l'introduction  du  pourvoi, Futi- 
lité publique  des  travaux  a  été 
déclarée  par  décret.  —  (Sieur 
Alleman.)  (C.  d'Et.),  III,  693. 

—  (Ui)  Chemins  vicinaux  ordi- 
naires, -r  Décompte.  —  [Sieur 
Brivady  contre  commune  de 
Saint-Cézaire.)  —  Art.  32.  Dé- 
passement de  plus  d'un  tiers 
dans  les  déblais  de  rochers.  — 
Indemnité  allouée,  mais  calcu- 
lée exclusivement  sur  les  quan- 
tités excédant  les  chiffres  pn''- 
vus.  —  Diminution  de  plus  d'un 
sixième  non  réalisée.  Rejet.  ^- 
Art.  34.  Prétendue  cessation 
absolue  des  travaux.  Rejet.  Le 
travail  a  été  achevé  complète- 
ment. —  Décompte.  —  Lorsque 
l'entrepreneur  refuse  d'accep- 
ter le  décompte  présenté  par 
les  agents  voyers,  il  n'eist  pas 
fondéàdemanderquele  maître 
de  l'ouvrage  lui  paie  les  quan- 
tités portées  audit  décompte, 
alors  que  l'expertise  a  fait 
ressortir  l'exagération  de  ces 
quantités.  (C.  d'Et.),  V,  141. 

—  (112)  Chemins  vicinaux  ordi- 
naires. —  Elargissement.  — 
Formalités  préalables.  —  Pou- 
voirs de  la  commission  dé- 
partementale. —  [Dame  veuve 
Cadet.)  —  La  décision  d'une 
commission  départementale, 
fixant  la  largeur  d'un  chemin 
vicinal  ordinaire,  est-elle  régu- 
lière, alors  qu'elle  se  borne 
à  constater  l'accomplissement 
des  formalités  légales  sans  les 
énumérer?  —  Rés.  aff.  implic. 
—  La  décision  d'une  commis- 
sion départementale  qui  se 
borne  à  élargir  un  chemin  vi- 
cinal ordinaire  sans  en  modifier 
Taxe  et  la  direction  incorpore 
à  ce  chemin  ipso  facto  le  sol 
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des  terrains  non  bâtis  compris 
dans  les  nouvelles  limites,  alors 
même  qu'ils  seraient  entourés 
de  haies  vives.. —  Les  prescrip- 
tions de  Tarticle  13  de  la  loi 
du  20  août  1881  sur  les  che- 
mins rui-aux  sont  inapplicables. 
(C.  d*E<.),in,610. 
-(413)  Chemins  vicinaux  ordi- 
naires. —  Fixation  de  tracé.  — 
Commission  départementale. — 
Vice  de  forme.  —  Enquête.  — 
Recours  pour  excès  de  pouvoir. 

—  [Sieurs  Péras-Berthet,  Chavel 
et  autres.)  —  Enquête.  Avis 
du  commissaire-enquêteur.  — 
Un  avis  formulé  par  le  com- 
missaire-enquêteur, dans  les 
termes  suivants  :  «  Vu  les  op- 
positions et  réclamations  faites 
par  divers  habitants...  Consi- 
4lérant  que  ces  observations 
paraissent  peu  fondées,  émet 
un  avis  favorable  »,  satisfait  aux 
prescriptions  de  l'article  4  de 
l'ordonnance  du  23  août  1835. 

—  Lorsque,  sur  une  première 
enquête,  le  conseil  municipal 
rejette  le  projet  présenté  par 
les  agents  voyers,  et  qu'il  est 
procédé  à  la  rédaction  d'un 
nouveau  projet  modifiant  le 
tracé  primitif,  ce  dernier  projet 
doit  être  soumis  à  l'enquête 
(Ordonnance  du  23  août  1835, 
art.  2).  —  Un  visa  inexact  dans 
la  délibération  et  l'omission  de 
prescriptions  imposées  par  des 
circulaires  ministérielles  ne 
sont  pas  de  nature  à  entacher 
de  nullité  une  décision  de 
la  commission  départementale 
fixant  le  tracé  d'un  chemin 
vicinal  ordinaire.  (C.  iVEt,), 
V,  131. 

-  (114)  Chemins  vicinaux  ordi- 
naires. —  Ouverture.  —  En- 

Annales  des  P,  et  Ch,,  V  s^iis. 


quête  ;  formes.  —  {Sieurs  Pive- 
teau.  Berger  et  autres.)  —  Dépôt 
du  projet  à  la  mairie  affiché  et 
publié  dans  la  commune  sui- 
vant les  formes  ordinaires  : 
régularité,  bien  que  la  publi- 
cation n'ait  pas  eu  lieu  dans 
tous  les  hameaux.  —  Commis- 
saire-enquêteur ayant  autorisé 
des  déposants  à  apposer  leur 
signature  sur  le  registre  d'en- 
quête arrêté  la  veille  :  irrégu- 
larité sans  influence.  —  Con- 
vocation du  conseil  municipal 
non  mentionnée  au  registre 
des  délibérations,  ni  affichée  à 
la  porte  de  la  mairie  :  irrégu- 
larité sans  influence;  les  con- 
seillers ont  été  irrégulièrement 
convoqués.  —  Avis  du  service 
vicinal  ;  cet  avis,  qui  n'est  pas 
obligatoire,  a,  en  fait,  été  trans- 
mis à  la  commission  départe- 
mentale. (C.  d'Et.),  in,  404. 
— -  (115)  Chemins  vicinaux  ordi- 
naires. —  Permission  de  voirie. 
—  Refus  du  maire  d'autoriser 
la  construction  d'un  trottoir; 
arrêté  préfectoral  accordant 
l'autorisation  ;  recours. —  Com- 
mune de  Pétosse.)  —  Le  préfet 
qui,  en  présence  du  refus  du 
maire  d'autoriser  un  proprié- 
taire à  établir  un  trottoir  au 
droit  de  son  immeuble,  sur  les 
dépendances  d'un  chemin  vi- 
cinal ordinaire,  accorde  cette 
autorisation  en  vertu  de  ses 
pouvoirs  d'administration  et  de 
son  droit  d'appréciation,  ne 
commet  pas  un  excès  de  pou- 
voirs. (C.  rf'Ef.),  II,  54. 

—  (116)  Chemins  vicisaux  ordi- 
naires. —  Plans  d  alignement; 
enquête;  formes.  —  Conseil 
municipal  ;  délibération  ;  mem- 
bres intéressés;  demande  d'an- 

-  Lois,  etc.  {Tables).  27 
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Communes  (suite)  : 
nulation;  délai.  —  {Sieur  Gam^ 
blin.)  —  La  délibération  par 
laquelle  une  commission  dé- 
partementale homologue  un 
plan  général  d'alignement  d'un 
chemin  vicinal  ordinaire  n^est 
pas  entachée  d'excès  de  pou- 
voir, à  raison  de  ce  qu'il  n'au- 
rait pas  <^té  produit  à  Tenqu^^te 
un  état  indiquant  la  surface 
des  terrains  à  occuper  sur  la 
parcelle  de  chaque  riverain, 
ni  l'appréciation  sommaire  des 
dépenses.  —  La  délibération 
de  la  commission  départemen- 
tale ne  doit  pas  être  notifiée 
individuellement  à  chaque  ri- 
verain. —  Il  suffît  d'une  publi- 
cation par  voie  d'affiches.  — 
La  partie  intéressée  qui  n'a  pas 
cru  devoir  demander  au  préfet 
en  conseil  de  préfecture,  dans 
la  quinzaine  de  l'affichage,  l'an- 
nulation d'une  délibération  du 
conseil  municipal  donnant  son 
avis  sur  le  plan  d'alignement 
d'un  chemin  vicinal,  à  raison 
de  la  participation  de  membres 
intéressés,  n'est  pas  recevable, 
même  après  le  délai  expiré,  à 
relever  cette  irrégularité ,  à 
l'appui  d'un  recours  pour  excès 
de  pouvoir  dirigé  contre  la  dé- 
libération de  la  commission 
départementale  qui  a  approuvé 
ledit  plan  d'alignement.  (C. 
d'Et.),  m,  428. 

—  (117)  Chemins  vicinaux  ordi- 
naires.—  Souscriptions  recueil- 
lies en  vue  du  classement  et 
acceptées  définitivement.  — 
Retrait  de  l'engagement.  — 
(Dame  veuve  de  Chdteaubriant 
contre  commune  de  Thouarsais- 
bouHdroux.)  —  Lorsqu'une  per- 
sonne s'est  inscrite  sans  con- 


dition pour  une  certaine  somme 
sur  la  liste  des  souscriptions 
recueillies  en  vue  du  classe- 
ment d'un  chemin  vicinal  et 
que  son  engagement  a  été  ac- 
cepté par  le  conseil  municipal 
dont  la  délibération  visée  par 
le  préfet  a  été  transmise  à  la 
commission  départementale,ce 
souscripteur  ne  peut  pas  retirer 
son  offre  de  concours,  alors  sur- 
tout que  le  chemin  dont  s'agit 
a  été  classé  par  la  commis- 
sion départementale.  ^C^'J?L) y 
m,  307. 

-  (118)  Cimetières.  —  Distance 
de  l'agglomération  habitée.  — 
[Sieur  et  dame  de  Buisseret.)  — 
Cimetière  situé  à  moins  de 
35  mètres  de  la  masse  des  ha- 
bitations agglomérées  et  no- 
tamment à  22  mètres  de  la 
maison  du  requérant,  dont  la 
construction  est  antérieure  à 
l'an  XII  :  annulation  de  l'ar- 
rêté préfectoral  autorisant  l'a- 
grandissement de  ce  cimetière. 
—  Ln  recours  formé  contre  un 
arrêté  préfectoral  autorisant 
l'agrandissement  d'un  cime- 
tière est  encore  recevable, 
lorsque  les  terrains  nécessaires 
pour  l'exécution  de  l'ouvrage 
projeté  ont  été  acquis  par  la 
commune  depuis  plusieurs  an- 
nées, mais  qu'aucun  travail  n'a 
encore  été  exécuté.  (C.  d'£/.), 
IV,  746. 

•  (H9)  Cimetière.  —  Servitude 
légale  d'utilité  publique.  — 
Construction  à  moins  de  1 00  mè- 
tres. —  Autorisation.  —  Con- 
dition illégale.  —  Maire.  — 
Préfet.  —  [Maire  de  Château- 
roux.)  —  Le  préfet  et  le  ministre 
peuvent,  sans  excès  de  pouvoir, 
annuler  un  arrêté  par  lequel 
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un  maire  — •  tout  en  reconnais- 
sant que  les  constructions  pro- 
jetées n'offrent  aucun  incon- 
vénient au  point  de  vue  de  la 
salubrité  publique  —  subor- 
donne à  une  cession  de  terrain 
par  un  particulierrautorisation 
que  celui-ci  sollicite  de  cons- 
truire à  une  distance  de  moins 
de  100  mètres  d'un  cimetière. 
(C.  cVEt),  V,  315. 

-  (120)  Colonies  (Nouvelle-Calé- 
donie). —  Ville  de  Nouméa.  — 
Rues  et  places.  —  Nivellement. 

—  Travaux  publics.  —  Dom- 
mage^. —  {Ville  de  Nouméa 
contre  sieur  Malignon,)  —  Lors- 
que, à  Tépoque  oh  le  riverain 
demande  Tautorisation  d'édi- 
fier ses  constructions^il  n'existe 
aucun  plan  de  nivellement, 
l'autorité  compétente  ne  peut 
pas  délivrer  un  nivellement 
non  conforme  à  l'état  actuel 
des  lieux,  en  vue  de  prévenir 
le  dommage  qui  résulterait  de 
l'exécution  du  nivellement  pro- 
jeté. En  conséquence,  le  rive- 
rain a  droit  à  une  indemnité 
en  cas  de  préjudice  résultant 
du  nouveau  plan  de  nivelle- 
ment. —  Renonciation  préten- 
due à  l'indemnité,  résultant 
d'une  convention  intervenue 
entre  les  parties  :  rejet  :  cette 
convention ,  qui  n'a  pas  été 
produite,  a  été  déniée  par  la 
ville,  —  Procédure.  —  Conseil 
du  contentieux  administratif. 
Arrêté  préparatoire  ou  interlo- 
cutoire. —  L'arrêté  par  lequel 
le  conseil  du  contentieux  ad- 
ministratif ordonne  une  exper- 
tise, à  l'effet  de  rechercher  si 
des  dommages  avaient  été  cau- 
sés au  riverain,  et,  e^  cas  d'af- 
firmative, d'en  évaluer  le  mon- 


tant,  alors  que  l'adversaire 
soutenait  que,  même  en  cas  de 
préjudice,  le  riverain  n'avait 
droit  à  aucune  indemnité,  n'est 
pas  purement  préparatoire  et 
peut  êlre  déféré  immédiate- 
ment au  Conseil  d'Etat.  (C. 
d'Et.),  III,  1221. 

—  (121)  Dégradations.  —  Respon- 
sabilité des  entrepreneurs;  ré- 
parations tardives;  faute  de  la 
ville.  —•  (Sieur  Escande  et  C** 
contre  ville  d'Oran.)  —  Dégra- 
dations provenant  du  vice  du 
sol  et  de  la*  construction,  sur- 
venues après  la  réception  défi- 
nitive, dues  au  défaut  de  soli- 
dité des  fondations  des  murs 
et  à  l'installation  défectueuse 
des  ouvrages  de  canalisation  : 
partage  de  responsabilité  entre 
les  entrepreneurs  et  la  com- 
mune à  raison  de  la  négligence 
et  du  retard  de  celle-ci  à  aver- 
tir les  entrepreneurs  de  l'exis- 
tence et  de  l'aggravation  des 
désoixlres  survenus  dans  les 
constructions.  (C.d'Ef .),  111,643^ 

—  (122)  Délibération  de  la  com- 
mission départementale  por- 
tant reconnaissance  d'un  che- 
min rural  :  non-lieu  à  statuer  : 
cette  délibération  a  été  rapport 
tée.  — [Sieur de  Jessé.)  [C.d'Et,), 
V,  442. 

—  (123)  Distribution  d'eau.  — 
Adjudicataire  primitif.  —  Souâ- 
traitant  accepté  par  la  com- 
mune. —  Renvoi.  —  Absence 
de  faute.  —  Indemnité.  —  (  Ville 
de  Toulouse  contre  sieur  Lom- 
brail.)  —  Lorsque  le  maire  a 
congédié,  sans  motifs  légitimes, 
un  sous-traitant  présenté  par 
l'adjudicataire  primitif,  et  ac- 
cepté par  le  conseil  municipal, 
conformément  à  une  clause  du 
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Communes  (suite)  : 
cahier  des  charges,  bien  que 
ledit  sous-traitant  n'ait  commis 
aucune  faute  dans  Texécution 
de  ses  obligations  qui  soit  de 
nature  à  motiver  la  résiliation, 
le  sous-traitant  est  fondé  à  ré- 
clamer une  indemnité.  —  Cette 
indemnité  (10  0 /O  dans  Tespèce) 
doit  être  calculée  uniquement 
sur  la  perte  de  bénéfices  que 
le  sous-traitant  aurait  pu  réa- 
liser sur  les  travaux  compris 
dans  le  sous-traité  accepté  par 
la  commune.  —  Indemnité  al- 
louée —  pour  perte  de  maté- 
riel, outillage  et  approvisionne- 
ment; —  pour  remboursement 
de  la  partie  des  frais  d'adjudi- 
cation, mis  à  la  charge  du  sous- 
traitant,  au  cas  où  la  Cour 
d'appel,  saisie  de  la  demande 
en  remboursement  formée  par 
ce  dernier  contre  l'adjudica- 
taire primitif,  rejetterait  sa 
réclamation,  —  mais  non  pour 
perte  du  bénéfice  que  le  sous- 
traitant  aurait  pu  réaliser  sur 
des  travaux  étrangers  au  sous- 
traité.  (Suite  de  la  décision  du 
13  janvier  1893,  Ann,  1893, 
p.  1199,  ville  de  Toulouse.) 
(C,d'Et.),\,  481. 

—  (124)  Distribution  d'eau.  — 
Adjudicataire  primitif:  sous- 
traitant  accepté  par  la  com- 
mune ;  renvoi  ;  absence  de  faute; 
préjudice  ;  expertise  ordonnée. 
—  (  Ville  de  Toulouse  contre  sieur 
LombraiL)  —  Lorsque  l'adjudi- 
cataire de  travaux  communaux 
a  cédé  son  marché,  ainsi  que 
le  cahier  des  charges  lui  en 
réservait  la  faculté,  et  que  le 
sous-traitant  a  été  agréé  par  le 
maire,  conformémentau  cahier 
des  charges,  le  maire  ne  peut 


pas  désormais  congédier  le 
sous-traitant  comme  un  simple 
employé  ou  agent  de  l'entre- 
prise primitif.  —  L'approbation 
donnée  par  la  commune  à  la 
cession  a  eu  pour  conséquence 
de  substituer  le  sous-traitant  à 
l'entrepreneur  primitif  et  de 
le  rendre  recevable  à  invoquer 
au  regard  de  ladite  commune 
les  clauses  du  marché  primitif. 

—  Dès  lors,  si  le  maire  a  con- 
gédié le  sous-traitant  agréé  par 
lui,  et  si  celui-ci  n'a  commis 
aucune  faute  dans  l'exécution 
des  obligations  définies  par  son 
sous-traité  qui  soit  de  nature 
à  motiver  la  résiliation,  le  sous- 
traitant  évincé  est  fondé  à  ré- 
clamer une  indemnité.  Renvoi 
àrexpertise.(C.d'£^),in,1199. 

—  (12o)  Distribution  d'eaux.  — 
Commune  de  Clichy.  —  Inter- 
prétation du  cahier  des  charges. 

—  (Commune  de  Clichy  contre 
Compagnie  générale  des  Eaux,) 

—  Décidé  que  la  Compagnie 
générale  des  Eaux,  qui  prenait, 
lors  du  traité,  des  eaux  en  aval 
de  Paris,  avait  rempli  son  obli- 
gation de  fournir  des  eaux 
salubres  en  les  prenant  en 
amont  de  Paris.  —  Décidé  que 
le  tarif  réduit  n'était  appli- 
cable qu'aux  abonnements  d'au 
moins  100  mètres  cubes  desser- 
vis par  la  même  prise  d'eau.  — 
Décidé  que  l'article  6  du  traité 
conférant  à  la  commune  de 
Clichy  le  droit  de  profiter  des 
réductions  apportées  par  la 
ville  de  Paris  au  tarif  des  con- 
cessions d'eau,  ne  lui  donnait 
pas  le  droit  d'obtenir  un  rabais 
de  25  0/0  sur  le  prix  des  tra- 
vaux de  branchement  et  de 
prise  d'eau,  stipulé  par  la  ville 
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de  Paris.  —  Non-recevabilité  : 
de  conclusions  présentées  — 
par  la  commune,  tendant  à 
imposer  à  la  compagnie  la 
fourniture  et  Tentretien  de 
compteurs; — par  la  compagnie, 
tendant  à  lui  faire  reconnaître 
le  droit  de  majorer  le  prix  pour 
Teau  excédant  le  volume  porté 
dans  les  polices  d'abonnement 
au  compteur.  Il  s'agit  de  traités 
intervenus  entre  la  compagnie 
et  les  particuliers,  Tabonne- 
ment  au  compteur  n'étant  pas 
prévu  au  marché.  —  Procé- 
dure. —  Le  conseil  de  préfec- 
ture, saisi  de  conclusions  ten- 
dant à  faire  fixer  l'étendue  des 
obligations  de  la  compagnie 
des  eaux,  était  tenu  de  statuer 
sur  des  conclusions  tendant  à 
faire  condamner  ladite  compa- 
gnie à  fournir  à  la  commune 
de  Clichy  une  eau  salubre,  sus- 
ceptible d'être  employée  aux 
usages  publics  et  privés.  (C. 
(TEL),  IV,  17. 

-  (126)  Distribution  d'eau.  — 
Concession.  —  Difficultés  sur 
l'interprétation  du  marché; 
transaction  ;  compromis.  — 
{VUle  iV  Aix  '  les  -  Bains  contre 
Compagnie  des  travaux  hydrau- 
liques,) —  Le  conseil  de  préfec- 
ture, saisi  de  difficultés  rela- 
tives à  l'exécution  d'un  marché 
passé  entre  un  entrepreneur 
et  une  commune  pour  la  cap- 
tation  de  sources  et  la  distri- 
bution d'eau,  a  ordonné  une 
expertise  pour  vérifier  les  tra- 
vaux exécutés  et  la  qualité  des 
eaux;  au  cours  de  l'expertise, 
le  maire,  autorisé  par  le  con- 
seil municipal,  a  passé  avec 
l'entrepreneur  une  convention 
qualifiée  de  transaction,  mais 


qui,  loin  de  mettre  On  aux  dif- 
ficultés soumises  à  l'origine  au 
conseil  de  préfecture,  stipule 
qu'il  est  fait  choix  de  deux 
experts  pour  régler  les  points 
restant  en  litige  ;  cette  conven- 
tion constitue  un  compromis, 
entaché  d'une  nullité  d'ordre 
public,  au  regard  de  la  com- 
mune, et  celle-ci  ne  peut  pas 
s'en  prévaloir  avant  toute  exé- 
cution, nonobstant  l'approba- 
tion préfectorale.  —  En  con- 
séquence, c'est  à  tort  que  le 
conseil  de  préfecture  Ta  vali- 
dée, et  il  y  a  lieu  de  remettre 
les  parties  dans  l'état  où  elles 
se  trouvaient  à  la  suite  de  l'ar- 
rêté, passé  en  force  de  chose 
jugée,  qui  a  ordonné  l'exper- 
tise. (C.  d'Er.),  IV,  193. 

—  (127)  Distribution  d'eau.  — 
Concession  n'impliquant  pas  le 
retrait  de  concessions  anté- 
rieurement accordées  et  limi- 
tée, d'ailleurs,  à  la  distribution 
des  eaux  provenant  d'un  cours 
d'eau  déterminé;  rejet  de  la 
demande  d'indemnité  basée 
sur  le  maintien  des  canalisa- 
tions relatives  à  des  eaux  d'au- 
tre provenance.  —  (Ville  de 
Cauterets  contre  Société  des  Eaux 
de  Cauterets.)  —  Procédure.  — 
Arrêté  par  défaut  :  caractère 
non  contesté  par  le  défendeur 
qui  a  conclu  au  rejet  de  l'op- 
position au  fond;  recevabilité 
du  pourvoi  contre  le  deuxième 
arrêté  qui  rejette  l'opposition. 
(C.  d'Et.),  IV,  49. 

—  (128)  Distribution  d'eaux.  — 
Point  de  départ  de  l'abonne- 
ment souscrit  par  la  ville  de 
Nice;  condamnation  de  la  ville 
au  payement  de  partie  de  son 
abonnement  à  partir  de  la  ré- 
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Communes  (suite)  : 
ceplion  définitive  des  travaux. 
—  (Compagnie  générale  des  Eaux 
contre  ville  de  Nice.)  (C.  d'Et.), 
V,  480. 

—  (129)  Distribution  d*eau.  — 
Suspension  des  travaux.  — 
Mise  en  régie.  —  Régularité.  — 
(Sieur  Flicoteaux  contre  com- 
mune de  Placey,)  —  Mise  en 
régie.  —  Mise  en  demeure. 
l*(otification.  Domicile  élu.  f..a 
signification  d'actes  préalables 
à  la  régie  est  régulièrement 
faite  au  domicile  élu  par  Ten- 
trepreneur  (I).  —  Décidé  que 
la  mise  en  régie  a  été  réguliè- 
tement  prononcée  par  le  pré- 
fet, faute  par  Ten trepreneur 
d'avoir  obtempéré  à  la  mise  en 
demeure  qui  lui  avait  été 
adressée  de  reprendre  les  tra- 
vaux (l).  —  Le  régisseur  peut, 
pour  assurer  les  fournitures 
de  matériaux  et  l'exécution  de 
la  main-d'œuvre,  passer  un 
marché  de  gré  à  gré  avec  un 
autre  entrepreneur  sans  recou- 
rir à  une  nouvelle  adjudication 
(I).  —  Dépenses  de  régie.  - 
Los  sommes  dues  aux  ingé- 
nieurs et  au  conducteur  des 
ponts  et  chaussées  pour  la  sur- 
veillance des  travaux  ne  doivent 
pas  être  comprises  parmi  les 
dépenses  de  régie  à  la  charge 
de  l'entrepreneur  primitif  (II). 
L'entrepreneur  primitif  n'est 
pas  passible  dje  dommages- 
intérêts,  à  raison  des  faits 
mêmes  qui  ont  donné  lieu  à 
la  régie.  Il  ne  peut  être  con- 
damné qu'au  payement  des 
dépensesde  régie  (in).(C.rf'£t.), 
III,  1225. 

—  (130)  Distribution  des  eaux; 
Traité,  modifications  écartées 


par  le  conseil  de  préfecture  ; 
excès  de  pouvoir.  —  (Compa- 
gnie générale  des  Eaux  contre 
ville  de  Toulon.)  —  Une  con- 
vention modifiant  un  traité  de 
concession  étant  intervenue 
entre  les  parties  intéressées, 
le  conseil  de  préfecture  ne 
peut  pas  supprimer  l'un  des 
articles  du  nouveau  contrat,  et 
le  remplacer  par  l'article  cor- 
respondant de  l'ancien  traité 
de  concession.  —  Décidé,  par 
application  du  cahier  des 
charges,  qu'un  projet  de  bar- 
rage dressé  par  la  Compagnie 
concessionnaire  des  Eaux  de- 
vait être  soumis  au  service  des 
ponts  et  chaussées  du  départe- 
ment. (C.  d'Et.),  IV,  130. 

-  (131)  Distribution  des  eaux. 
Traité.  —  Ville  de  Courte nay. 

—  Interprétation  du  traité.  — 
Procédure.  —  Arrêté  prépara- 
toire. —  Recours.  —  (Ville  de 
Courtenay.)  —  Décidé,  par  ap- 
plication du  traité  de  conces- 
sion, que  les  frais  d'établisse- 
ment d'un  réservoir  d'air  et 
d'une  pompe  rotative  rentraient 
parmi  les  dépenses  d'installa- 
tion incombant  à  la  compagnie 
concessionnaire  de  la  distri- 
bution d'eaux.  —  Décidé  qu'en 
se  substituant  une  autre  per- 
sonne pour  l'exploitation  de  la 
concession,  sans  que  la  com- 
mune ait  fait  figure  au  contrat 
passé  avec  cette  personne,  la 
société  des  eaux  n'a  pu  se 
dégager  de  ses  obligations  à 
l'égard  de  la  ville,  et  que,  par 
suite,  elle  doit  être  maintenue 
en  cause  dans  une  instance 
introduite  par  la  ville  au  sujet 
de  l'application  du  traité  de 
concession.  —  Procédure.  — 
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Arrêté  préparatoire.  —  Arrêté 
ordonnant  une  expertise,  tous 
droits  et  moyens  des  parties 
réservés  ;  recours  ;  non-rece- 
vabilité. (C.  (f£^),  Y,  337. 

-  (132)  Droit  de  place  et  de 
stationnement.  —  Tarifs.  — 
Décret.  — {Sieurs  Favre  frères.) 

—  Le  droit  d'autoriser  la  per- 
ception des  droits  de  place  et 
de  stationnement  sur  les  quais, 
ports,  rivières  et  autres  dépen- 
dances de  la  grande  voirie  et 
d*en  fixer  les  tarifs,  est  réserva 
au  Gouvernement.  —  Est,  en 
conséquence,  illégale  toute  per- 
ception de  ces  droits  par  les 
communes  en  dehors  d'un 
tarif  régulièrement  approuvé 
par  décret.  (C.  de  c<iss,),  IX, 
285. 

-  (133)  Droit  de  stationnement. 

—  Chemin  de  fer  à  voie  étroite. 

—  Concession.  —  Contestation 
«ntre  une  commune  et  la  com- 
pagnie concessionnaire.  — 
Compétence.  —  (Compagnie  des 
chemins  de  fer  à  voie  étroite  de 
^int'E  tienne  y  Firminy,  Rive- 
de-Gier.)  —  Compétence.  — 
Le  conseil  de  préfecture  est 
compétentpourconnaîtred'une 
contestation  entre  une  com- 
mune et  une  société  conces- 
sionnaire d'un  chemin  de  fer 
établi  sur  les  dépendances  de 
la  voii'ie  urbaine,  au  sujet  des 
redevances  réclamées  à  cette 
compagnie  à  raison  des  voi- 
tures servant  à  l'exploitation 
de  sa  concession.  —  La  conces- 
sion a  le  caractère  d'un  mar- 
ché de  travaux  publics.  — 
Interprétation.  —  Décidé  que 
la  redevance  est  duo  pour 
toutes  les  voitures  mises  en 
circulation  dans  l'intérieur  de 


la  ville  le  jour  où  elles  auront 
été  les  plus  nombreuses,  et 
sans  qu'il  y  ait  lieu  d'en  exo- 
nérer celles  qui  prolongent 
leur  service  en  dehors  de  la 
ville,  pourvu  que,  dans  une 
partie  de  leur  parcours,  elles 
aient  concouru  au  service  du 
réseau  urbain.  (C.  d'Et,),  IX, 
515. 

—  (134)  Droits  de  stationnement. 

—  Tarif.  —  (Sieur  Darban  et 
C'«.)  —  Le  droit  d'autoriser  la 
perception  des  droits  de  place 
et  de  stationnement  sur  les 
ports,  quais,  rivières  et  autres 
lieux  dépendant  de  la  grande 
voirie  et  d'en  flxer  les  tarifs, 
est  réservé  au  Gouvernement. 

—  Est  donc  illégale  toute  per- 
ception faite  de  droits  de  cette 
nature,  en  dehors  d'un  tarif 
régulièrement  approuvé  par  un 
décret  du  Gouvernement  et  en 
vertu  d'un  prétendu  -  contrat 
de  bail.  (C,  de  cass.),  I,  512. 

—  (135)  Droits  de  stationnement 
et  d'amarrage.  —  Tarifs.  — 
(Commune  de  Cour bevoie.)  —  Le 
droit  d'autoriser  la  perception 
des  droits  de  stationnement  et 
d'amarrage  sur  les  ports,  quais, 
rivières  et  autres  dépendances 
de  la  grande  voirie  et  d'en  fixer 
les  tarifs,  est  réservé  au  Gou- 
vernement. —  Est,  en  consé- 
quence, illégale  toute  percep- 
tion de  ces  droits  par  les 
communes  en  dehors  d'un 
tarif  régulièrement  approuvé 
par  décret.  (C.  de  cass.)^  IX, 
297. 

—  (136)  Droits  de  stationnement 
sur  les  dépendances  de  la 
grande  voirie  fluviale  et  ter- 
restre. —  Décret.  —  Recours 
pour    excès    de    pouvoir.    — 
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CoxMUNKs  {suite)  : 
[Commune  du  Pecq.)  ~  Le 
décret  par  lequel  le  Président 
de  la  République  modifie,  en 
vue  de  faciliter  la  navigation 
et  d'assurer  la  liberté  du  com- 
merce, les  propositions  d'un 
conseil  municipal  relatives  au 
tarif  des  droits  à  percevoir  par 
la  commune  sur  les  dépen- 
dances d'un  fleuve  et  de  routes 
nationales,  n'est  pas  suscep- 
tible d'être  dt'féré  au  Conseil 
d'Etat  par  la  voie  contentieuse. 
(C.  d'E/J,  ÏV,  48. 

— -  (137)  Eclairage  au  gaz.  — 
Traité.  —  Eclairage  public  et 
privé.  —  Canalisation.  —  Con- 
currence. —  Eclairage  élec- 
trique. —  [Compagnie  française 
(TEclairagc  et  de  Chauffage  par 
le  gaz  contre  ville  de  laWochelle,) 
—  Une  commune  ne  peut  pas 
constituer  au  profit  d'un  tiers 
le  monopole  de  l'éclairage 
privé.  —  Elle  peut  au  moins 
s'interdire  d'autoriser  ou  de 
favoriser  sur  le  domaine  public 
municipal  tout  établissement 
pouvant  faire  concurrence  au 
concessionnaire  de  l'éclairage 
au  gaz,  en  s'engageant  notam- 
ment à  refuser  d'autoriser  sur 
la  voie  publique  toute  espèce 
de  canalisation  ayant  pour 
objet  de  permettre  cette  con- 
currence. —  En  conséquence, 
lorsqu'une  ville  a  pris  vis-à-vis 
des  concessionnaires  cet  enga- 
gement, elle  viole  le  contrat 
ainsi  formé,  en  autorisant  un 
tiers  à  placer  sur  la  voie  pu- 
blique des  fils  pour  la  distri- 
bution de  la  lumière  électrique 
aux  particulière  ;  —  elle  doit 
une  indemnité  au  concession- 
naire de  l'éclairage  au  gaz.  — 


Il  en  est  ainsi,  alors  même  que 
la  ville  se  serait  réservé,  en 
cas  de  découverte  d'un  nou- 
veau mode  d'éclairage,  le  dioit 
de  le  faire  appliquer,  si  elle 
n'a  pas  rempli  les  engage- 
ments pris  en  vue  de  cette 
éventualité,  à  savoir  :  réaliser 
l'ancien  traité,  soumettre  le 
droit  d'exploiter  le  nouveau 
procédé  à  la  concurrence  avec 
préférence,  à  conditions  égalas, 
en  faveur  du  concessionnaire 
actuel,  et  enQn  appliquer  le 
nouveau  système  à  tout  l'éclai- 
rage public  et  privé  de  la  ville. 

—  Mais  la  ville  a  un  recours  en 
garantie  pour  le  payement  de 
l'indemnité  à  laquelle  elle 
peut  être  condamnée  contre 
le  concessionnaire  de  l'éclai- 
rage à  l'électricité,  par  appli- 
cation du  traité  passé  entre  la 
ville  et  ce  concessionnaire.  — 
Une  expertise  est  ordonnée 
pour  la  fixation  de  l'indemnité 
due  au  concessionnaire,  mais 
il  n'y  a  pas  lieu  d'y  comprendre 
le  préjudice  pouvant  résulter 
de  ce  que  la  ville  éclaire  elle- 
même  à  l'électricité,  à  l'aide 
des  machines  du  service  des 
eaux,  divers  établissements 
municipaux  ;  —  ces  installa- 
tions restreintes  étaient  recon- 
nues par  le  concessionnaire 
comme  étant  l'exercice  du 
droit  de  la  ville.  fC.  (f£f  ),  V, 
812. 

—  (138)    Eclairage  .électrique. 

—  Traité  autorisant  la  cons- 
truction d'un  barrage.  —  Eten- 
due de  l'engagement  de  la 
commune.  —  [Commune  de 
Lasalle.)  —  Lorsque,  dans  un 
traité  passé  avec  un  entrepre- 
neur   d'éclairage    électrique, 
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une  commune,  après  avoir 
spécifié  que  tous  les  ouvrages 
nécessaires  au  fonctionnement 
de  Tusine  doivent  être  établis 
par  l'entrepreneur  et  à  ses 
frais,  déclare  autoriser  la  cons- 
truction d'un  barrage  dans  une 
rivière,  cette  déclaration,  en 
Tétat  actuel  de  notre  législa- 
tion, où  il  n*appartient  pas  à 
Tautorilé  municipale  de  régler 
le  fonctionnement  et  rétablis- 
sement des  ouvrages  sur  les 
cours  d'eau,  é^iuivaut  pure- 
ment et  simplement  à  renga- 
gement de  ne  mettre  aucun 
obstacle,  en  ce  qui  la  concerne, 
à  Texécution  du  travail  et  de 
donner  son  concours  pour 
obtenir  les  autonsations  néces- 
saires ;  et  l'entrepreneur  n'y 
puise  pas  le  droit  d'obtenir, 
au  cas  de  difficultés  soulevées 
par  les  riverains  et  retardant 
la  construction  de  l'ouvrage, 
le  remboursement  des  frais 
d'installation  d'une  machine  à 
vapeur  provisoire  et  la  résilia- 
tion du  contrat  avec  indemnité. 
.C.  iVEt,),  X,  380. 
—  M  39)  Eclairage  public  et  privé. 

—  Monopole.  —  Obligation  de 
ne  pas  autoriser  dans  les  voies 
urbaines  des  canalisations  pour 
l'éclairage  autres  que  celles  du 
concessionnaire.  —  Procédure. 

—  Intervention.  —  Ordon- 
nance de  soit  communiqué'.  — 
[Dame  veuve  Stears  contre  ville 
(C Argentan,)  —  Une  commune 
ne  peut  pas  constituer  au  pro- 
fit d'un  tiers  le  monopole  de 
r«'clairage  privé.  —  Elle  peut 
au  moinss*interdire  d'autoriser 
ou  de  favoriser  sur  le  domaine 
municipal  tous  établissements 
pouvant  faire  concurrence  au 


concessionnaire  de  l'éclairage, 
en  s'engageant  notamment  à 
refuser  d'autoriser  sur  la  voie 
publique  toute  espèce  de 
canalisation  ayant  pour  effet 
d'entraîner  la  concurrence  ci- 
dessus  indiquée.  —  En  consé- 
quence, une  ville  ayant  pris 
vis-à-vis  du  concessionnaire  un 
engagement  de  ce  genre  et 
l'ayant  violé  en  permettant  à 
une  société  de  placer  dans  les 
voies  urbaines  des  tils  pour  la 
distribution  de  la  lumière  élec- 
trique aux  particuliers,  cette 
ville  doit  être  condamnée  à 
payer  au  concessionnaire  une 
indemnité.  —  Procédure.  — 
Intervention  déclarée  recevable 
d'individus  se  présentant  non 
pas  seulement  en  qualité  d'ha- 
bitants d'une  ville,  mais  comme 
bénéficiaires  de  contrats  passés 
pour  Téclairage  par  la  lumière 
électrique  des  locaux  qu'ils 
occupent  dans  cette  ville.  — 
Arrêté  ayant  acquis  force  de 
chose  Jugée.  —  Lorsqu'une 
requête  contre  un  arrêté  con- 
tient toutes  les  mentions  exi- 
gées par  l'article  i^'  du  décret 
du  22  Juillet  1806  et  qu'elle  a 
été  présentée  dans  le  délai 
prévu  par  la  loi  du  22  Juil- 
let 1889,  elle  empêche  l'arrêté 
d'acquérir  force  de  chose  Jugée, 
alors  même  que  le  pourvoi  n'a 
point  été  formé  contre  toutes 
les  parties  en  cause  devant  le 
conseil  de  préfecture.  —  Or- 
donnance de  soit  communiqué 
signifiée  à  la  seule  partie  qui 
y  était  désignée  et  non  signifiée 
aux  intervenants  devant  le 
Conseil  d'Etat,  (jui  étaient  déjà 
intervenus  devant  le  conseil  de 
préfecture  et  dont  ce  conseil 
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Communes  [suite)  : 

avait  admis  l'intervention.  Pas 
d'irrégularit*^.  —  Le  conces- 
sionnaire de  Téclairage  au  gaz 
d'une  ville  est  recevable  à 
réclamer  une  indemnité  à  rai- 
son de  l'inexécution  des  enga- 
gements pris  à  son  égard,  alors 
qu'il  n'a  point  déféré  au  Con- 
seil d'Etat  en  temps  utile  une 
décision  ministérielle  autori- 
sant des  actes  qui  constiluent 
une  violation  desdits  engage- 
ments. —  Double  degré  de 
juridiction.  —  Non-recevabi- 
lité d'une  demande  non  sou- 
mise au  conseil  de  préfecture, 
-  [C,  (TEL),  V,  23. 

—  (140)  Eclairage  public  et  privé. 

—  Monopole.  —  Obligation  de 
ne  pas  favoriser  des  établisse- 
ments faisant  concurrence  au 
concessionnaire.  —  [Gaz  de 
Limoges  contre  ville  de  Limoges. 
Expertise,) —  Les  communes  ne 
peuvent  pas  constituer  au  pro- 
fit d'un  tiers  le  monopole 
de  l'éclairage  privé.  —  Elles 
peuvent  tout  au  moins  s'inter- 
dire de  favoriser  tout  établisse- 
ment de  nature  à  faire  concur- 
rence à  leur  concessionnaire. 

—  Une  ville  s'étant  réservé 
vis-à-vis  de  la  Compagnie  du 
Gaz  concessionnaire,  au  cas  de 
•découverte  d'un  nouveau  mode 

d'éclairage,  le  droit  de  concé- 
der toute  autorisation  néces- 
■saire  pour  l'établissement  de 
ce  système,  décidé  que  cette 
réserve  ne  visait  que  l'applica- 
tion du  nouvel  éclairage  à  la 
•totalité  ou  à  une  fraction 
■importante  de  la  ville.  —  En 
conséquence,  allocation  d'une 
indemnité  à  raison  de  l'auto- 
risation donnée  à  une  société 


de  placer  dans  les  voies  ur- 
baines des  nis  pour  distribuer 
la  lumière  électrique  à  quel- 
ques établissements  isolés.  (C. 
d'Et.),  V,  556. 

—  (141)  Eglise.  —  Offre  de  con- 
cours.    —    ISieur    LavignoUe 
contre  fabrique  de  Notre-Dame- 
d'Oloron-Sainte-Marie.)  —  Une 
offre  de  concours  faite  en  vue 
d'un  travailpublicdoit  être  con- 
sidérée  comme  acceptée   par 
cela  seul  qu'elle  est  comprise 
dans  une  liste  sur  le  vu  de  la- 
quelle l'adjudication  des   tra- 
vaux a  été  prononcée.  —  Celte 
offre  de  concours  ne  devient  pas 
caduque  par  suite  du  décès  du 
promettant  avant  l'adjudication 
du   travail.   —  La  subvention 
promise  sous  la  condition  que 
la  fabrique  serait  autorisée  à 
entreprendre  et  à  diriger  la 
construction  de  l'église  proje- 
tée, est  due,  si,  en  fait,  les  tra- 
vaux ont  été  mis  en  adjudica- 
tion par  la  fabrique  et  surveillés 
par  elle,  et  alors  même   que 
l'édifice    deviendrait    la    pro- 
priété   de    la    commune.    — 
Annuités.  —  Intérêts.  —  Tra- 
vaux suspendus.  —  Lorsqu'une 
subvention     a     été     stipulée 
payable  par  annuités  au  cours 
des  travaux,  les  annuités  non 
échues  lors  de  la  suspension 
des   travaux   ne   seront    dues 
qu'après  qu'ils  ont  été  repris 
et  dans  les  conditions  de  délais 
originairement    prévues;   dès 
lors,  les  intérêts  ne  sont  alloués 
que  pour  les  annuités  échues 
lors  de  leur  demande.  (C.(f£/.), 
Iir,  267. 

—  (142)  Fabriques.  —  Qqalité 
pour  accepter  un  décompte. 
—  [Fabrique   de  Sainte-Mode- 
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ieine  de  Troyes  contre  sieur 
Pauly-Pàrisot  et  sieur  Grados,) 

—  Travaux  de  restauration 
d'une  église  exécutés  en  partie 
par  la  commune  et  en  partie 
par  la  fabrique.  La  fabrique  est 
recevable  à  contester  le  mon- 
tant d'un  décompte  qui  n'a 
pas  été  accepté  par  ses  repré- 
sentants légaux,  quoique  le 
curé,  agissant  comme  garant 
solidaire  de  la  fabrique,  ait 
approuvé  ce  décompte.  —  Dif- 
ficultés sur  le  point  de  savoir 
si  certains  travaux  rentrent 
dans  les  travaux  à  la  charge  de 
la  fabrique  ou,  au  contraire, 
dans  la  catégorie  de  ceux  qui 
doivent  être  supportés  par  la 
commune.  Vérification  ordon- 
née. —  Un  entrepreneur  a 
droit  au  payement  des  travaux 
exécutés  sur  Tordre  de  l'archi- 
tecte, encore  bien  qu'il  n'ait 
passé  aucun  marché  avec  le 
maître  de  l'ouvrage.  (C.  d'Et.), 
Iir,  137. 

-  (143)  Fontaine  publique.  — 
Aqueduc.  —  (Commune  de  Val- 
ros  contre  sieur  Bonneau.)  — 
Réception  provisoire.  Expira- 
tion du  délai  de  garantie.  — 
Lorsque  la  réception  provi- 
soire a  eu  lieu  sans  réserve,  et 
que  la  commune  est  entrée  en 
possession  des  ouvrages  sans 
relever  aucune  malfaçon  pen- 
dant l'année  de  garantie,  la 
commune  n'est  pas  fondée  à 
relever,  après  l'expiration  de 
cette  année,  de  prétendues 
malfaçons,  aloi^  même  qu'il 
n'aurait  pas  été  procédé  à  la 
réception  définitive.  —  Tra- 
vaux d'entretien  :  curage  de 
l'aqueduc  effectué  après  la 
réception  provisoire,  et  pendant 


l'année  de  garantie  laissé  à 
la  charge  de  l'entrepreneur 
comme  chargé  de  l'entretien 
de  l'ouvrage  pendant  cette 
année.  (C.  rf'Et.),  H,  1185. 

—  (144)  Fontaines  publiques.  — 
Dépenses  supplémentaires.  — 
(Dame  veuve  de  Saint-Ginest  et 
sieur  Dampenon  contre  Ville  de 
Besançon.)  —  Architecte  ;  en- 
trepreneur ;  pas  de  respon- 
sabilité :  l'augmentation  de 
dépenses  ne  provient  pas  d'in- 
suffisance dans  les  plans  et 
devis,  mais  de  modifications 
apportées  en  cours  de  travaux 
pour  mieux  répondre  aux  vues 
de  la  ville  ;  d'autre  part,  le 
retard  dans  l'exécution  est  dû 
au  refus  par  ïa  ville  de  payer 
les  travaux  supplémentaires  : 
frais  d'achèvement  des  sculp- 
tures mis  à  la  charge  de  la 
ville.  (C.  rf'Ef.),  111,619. 

—  (145)  Fournitures  d'eau.  — 
Services  publics.  —  Fixation 
d'un  prix  nouveau  pour  la  four- 
niture de  l'eau  destinée  à  l'ar- 
rosage des  voies  publiques  ou 
au  lavage  des  égouls  excédant 
le  maximum  prévu.  —  (Compa- 
gnie des  eaux  dt  la  banlieue  de 
Paris  contre  commune  d'As- 
nières.)  (C.  d'Et,),  VU,  50. 

—  (146)   Gaz.   —  Canalisations. 

—  Concession  d'un   privilège. 

—  Etendue.  —  Révocation.  — 
Formes.  —  Compétence.  — 
(Compagnie  genevoise  de  l'in- 
dustrie du  gaz  et  commune  de 
Vallauris.)  —  Une  ville  peut 
valablement  concéder  le  pri- 
vilège exclusif  d'établir  sous 
les  voies  publiques  des  tuyaux 
pour  la  distribution  du  gaz.  — 
Cette  concession,  bien  qu'elle 
ne  contienne  pas  de  résen'e  au 
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Communes  {suite)  : 
sujet  d'uDe  canalisation  qu'une 
autre  compagnie  avait  été  pré- 
cédemment autorisée  à  établir 
pour  l'éclairage  d'un  hôtel, 
laisse  subsister  cette  autorisa- 
tion, et,  dès  lors,  la  ville  n'est 
pas  tenue  de  faire  disparaître 
cette  canalisation.  —  Il  appar- 
tient au  conseil  de  préfecture 
d'apprécier  la  valeur  d'un 
exploit  d'huissier  contenant 
sommation  par  la  ville  d'en- 
lever une  canalisation  précé- 
demment autorisée.  —  En  con- 
séquence, si  cette  sommation 
n'équivaut  pas  à  une  révocation 
do  l'autorisation  donnée  d'é- 
tablir la  canalisation,  le  con- 
cessionnaire n'encouii,  aucune 
responsabilité  en  ne  déférant 
pas  à  cette  sommation.  (C. 
d'Et.),  VU,  329. 

—  (147)  Gaz. —  Concessionnaire. 

—  Contestations  avec  une  com- 
pagnie d'électricité.  —  Com- 
pétence. —  Installations  de  fils 
électriques  surlavoie  publique. 

—  Avis  favorable  du  conseil 
municipal.  —  Responsabilité 
de  la  ville.  —  (Société  du  gaz 
de  Saint-Amand.)  —  La  juri- 
diction administrative  n'est  pas 
compétente  pour  statuer  sur 
une  demande  en  dommages- 
intérêts  formée  par  un  con- 
cessionnaire de  l'éclairage  au 
gaz  contre  une  compagnie 
d'électricité  à  raison  d'atteintes 
portées  à  ses  droits.  —  Elle 
n'est  compétente  que  pour 
statuer  sur  les  contestations 
entre  le  concessionnaire  et  la 
ville.  —  La  ville  n'est  pas  pas- 
sible de  dommages-inlérêts 
vis-à-vis  du  concessionnaire  de 
l'éclairage  au  gaz,  —  à  raison 


de  ce  que  le  conseil  municipal 
aurait  donné  un  avis  favorable 
à  la  demande  de  la  société 
d'électricité,  relative  à  Taulo- 
risation  d'établir  ses  installa- 
tions sur  les  dépenses  de  la 
grande  voirie,  alors  que  l'au- 
torité compétente  a  rejeté  celte 
demande  et  que  les  empiéte- 
ments commis  par  la  société 
ont  été  constatés  par  un  pi'o- 
cès-verbal,  suivi  d'une  con- 
damnation prononcée  par  le 
conseil  de  préfecture,  —  ou  à 
raison  des  installations  faites 
par  la  société  d'électricité  sur 
la  voirie  urbaine.  —  Le  maire 
n'adonné  aucune  autorisation; 
il  a,  au  contraire,  poursuivi,  au 
moyen  de  procès-verbaux,  l'en- 
lèvement des  fils  irrégulière- 
ment établis.  (C.  d'Et.),  VHI, 
914. 
—  {148]  Lumière  électrique.  — 
Installations  sur  là  grande 
voirie.  —  Retrait  d'autorisation. 

—  Pas  d'excès  de  pouvoir.  — 
(Société  du  gaz  de  Saint-Amand.) 

—  Un  préfet  ne  peut  pas  rap- 
porter sans  excès  de  pouvoir 
un  précédent  arrêté  qui  accor- 
dait à  une  société  l'autorisa- 
tion d'établir  ses  installations 
sur  les  dépendances  de  la 
grande  voirie  en  vue  de  pro- 
curer la  lumière  électrique  aux 
habitants  d'une  ville,  si  la  con- 
dition qu'il  serait  fait  usage  de 
cette  autorisation  dans  le  délai 
d'un  an  n'a  pas  été  remplie.  — 
Décidé  que  la  Compagnie  ne 
devait  pas  seulement  exécuter 
des  travaux  dans  l'année,  mais 
fournir  la  lumière  électrique 
dans  ce  délai,  et  que  la  sup- 
pression des  poteaux  ou  appa- 
reils   installés    sur    la    yoie 
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pablique  constituant  une  gêne 
pour  la  circulation  sans  profit 
pour  le  public,  pouvait  être 
ordonnée.  (C.  d'Et),  VIII,  916. 

-  (149)  Maison  d'école.  —  Infil- 
trations d'eau.  —  Responsabi- 
lité de  l'architecte.  —  {Sieur 
Bilhard  contre  commune  de 
Galier.)  —  Un  architecte  n'est 
pas  responsable  des  infiltra- 
tions d'eau  qui  se  sont  pro- 
duites à  travers  un  mur  par 
lui  reconstruit,  alors  qu'elles 
sont  dues  uniquement  à  la 
situation  des  lieux.  (C.  (TEL), 
III,  148. 

-  (ISO;  Malfaçons.  —  Article  1792 
du  Gode  civil.  —  Transaction  : 
inexécution.  —  (Commune  de 
Ginestas  contre  sieurs  Loire  et 
Payras,)  —  L'article  1792  du 
Code  civil  ne  peut  être  appli- 
qué au  cas  où  il  se  produit  des 
dégradations  ne  compromet- 
tant pas  la  solidité  des  cons- 
tructions. —  Entrepreneurs 
n'ayant  pas  exécuté  certains 
travaux  mis  à  leur  compte  par 
une  transaction:  prix  de  ces 
travaux  déduit  du  décompte. 
(C.  cTE/.),  III,  3b7. 

-  (151)  Canalisation.  —  Exper- 
tise. —  (Sieur  Descours,)  — 
Expertise.  —  Ingérence  pré- 
tendue abusive  du  maire  dans 
les  opérations  de  l'expertise. 
Rejet.  Le  maire  a  assisté  à 
rexpertise  comme  représen- 
tant de  la  commune,  qui  avait 
fait  exécuter  les  travaux,  et, 
en  adressant  aux  experts  les 
observations  que  leur  mission 
lui  paraissait  comporter,  il  n'a 
fait  qu'user  d'un  droit  qui 
appartenait  à  chacune  des  par- 
tics  en  cause.  —  Les  experts 
peuvent,  sans  irrégularité,  con- 


fier à  l'un  d'entre  eux  le  soin 
de  procéder  à  certaines  cons- 
tatations de  détail  et  purement 
matérielles.  —  Décidé,  par 
application  du  cahier  des 
charges,  que  la  prise  de  pos- 
session des  ouvrages  par  (a 
commune  ne  fait  pas  obstacle 
à  la  demande  de  réfection  par 
l'entrepreneur  des  ouvrages 
reconnus  défectueux.  — 
Tuyaux  de  canalisation  présen- 
tant un  poids  inférieur  au 
minimum  prévu  ;  nombreuses 
malfaçons  relevées  dans  l'exé- 
cution des  joints  et  des  coudes 
et  dans  la  pose  des  appareils 
accessoires  ;  réfection  des  tra- 
vaux ordonnée.  (C.  d'Et.),  V, 
226. 

—  (152)  Marché  pour  la  distri- 
bution du  gaz.  —  (Sieur  Gué- 
guen  contre  ville  de  Nogent-le- 
RoL)  —  Résiliation.  —  Les 
parties  étant  d'accord  pour 
résilier  le  marché  avec  indem- 
nité, et  le  conseil  de  préfecture 
en  ayant  donné  acte,  le  Conseil 
d'Etat  décide  que  les  griefs 
relevés  à  la  charge  de  l'entre- 
preneur n'étaient  pas  suffisants 
pour  entraîner  des  dommages- 
intérêts  au  profit  de  la  villo, 
alors  surtout  qu'il  a  été  tenu 
compte    par  les   experts   des 

•  dépenses  que  pouvaient  entraî- 
ner les  fautes  des  conces- 
sionnaires. —  Suppression 
temporaire  de  l'éclairage  ;  dé- 
préciation causée  à  l'usine  par 
la  gestion  du  concessionnaire  : 
dommages-intérêts  accordés  à 
la  ville.  (C.  d'E/.),  H,  1196. 

—  (153)  Mise  en  régie.  —  Réfé- 
rence au  cahier  des  conditions 
générales  du  16  novembre  1S66, 
article  35.  —  (Commune  d'Ain- 
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Communes  [suite)  : 

Tagrout  contre  sieur  RigaL)  — 
En  matière  de  travaux  publics 
communaux,  la  régie  doit  être 
prononcée  par  le  préfet  ou  par 
le  maire  avec  Tapprobalion  du 
préfet.  —  Mise  en  régie  pro- 
noncée avec  raison  pour  inexé- 
cution, par  l'entrepreneur,  du 
forage  des  puits,  faisant  Tobjet 
du  marché,  à  la  profondeur 
prévue,  sans  justification  d'em- 
pêchement pour  cause  de  force 
majeure  ;  non-lieu  à  l'établis- 
sement du  décompte  avant  que 
les  travaux  soient  achevés  ; 
conséquence  de  la  régie  à  la 
charge  de  l'entrepreneur.  (C. 

d'Et.),  m,  en. 

—  (154)  Offres  de  concours.  — 
(Compagnie  des  chemins  de  fer 
Paris- Lyon-Méditerranée  contre 
commune  de  Pont-sur-Yonne.) 
(C.  d'Et.),  in,  1221. 

—  (155)  Ouverture  de  chemin. — 
Conseil  municipal.  —  Délibé- 
rations annulables.  —  Membres 
intéressés.  —  [Sieurs  Du,  Nibo- 
dant  et  autres,)  —  Délibération 
relative  à  l'ouverture  d'un  che- 
min vicinal  à  laquelle  ont  pris 
part  six  propriétaires  riverains 
et  qui  a  été  adoptée  par  sept 
voix  contre  quatre  et  une  abs- 
tention. Régularité.  —  Le  pré- 
fet ne  doit  pas  nécessairement 
prononcer  l'annulation  d'une 
délibération  à  laquelle  ont  pris 
part  des  membres  intéressés. 
—  Commission  départemen- 
tale. —  La  commission  dépar- 
tementale n'est  pas  tenue  de 
surseoir  à  sa  décision  portant 
ouverture  d'un  chemin  vicinal 
ordinaire,  jusqu'à  ce  que  le 
Conseil  d'Etat  ait  statué  sur  la 
réclamation  formée  contre  la 
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délibération  du  conseil  muni- 
cipal qui  a  voté  rétablissement 
de  ce  chemin.  —  La  réclama- 
tion n'a  pas  d'efTet  suspensif. 
(C.  d'Et,),  H,  376. 

—  (156)  Ouvertures  de  '  voies 
publiques.  —  Ville  de  Mar- 
seille. —  Cahier  des  clauses  et 
conditions  générales  de  la 
ville  du  20  janvier  1836.  — 
[Sieurs  Danton  et  Vaccaro 
contre  ville   de    Marseille,)    — 

f  Art.  32.  —  Déchéance  inappli- 
cable à  une  réclamation  déjà 
formée  à  l'époque  où  le 
décompte  a  ét«'î  présenté  à  l'en- 
trepreneur dontl'acceptation  ne 
saurait  être  considérée  comme 
une  renonciation  à  la  récla- 
mation déjà  formée.  —  Art.  36. 
Cessation  des  travaux  en 
cours  d'exécution.  —  En  cas 
de  cessation  absolue  des  tra- 
vaux en  cours  d'exécution, 
l'entrepreneur  a  droit  à  la 
résiliation  et  à  une  indemnité 
comprenant  la  perte  et  la  pri- 
vation des  bénéfices  afTérent> 
aux  travaux  non  exécutés, 
mais  non  la  restitution  corré- 
lative des  frais  d'adjudication 
et  d'enregistrement.  —  L'in- 
demnité ne  peut  être  réduite  à 
raison  de  ce  que,  parmi  les 
déblais  restant  à  exécuter  au 
jour  de  la  résiliation,  se  trou- 
vaient ceux  d'un  ouvrage  que 
la  commune  s'était  réservé  de 
ne  pas  faire,  si  l'inexécution 
de  ces  déblais  n'a  pas  été  la 
conséquence  nécessaire  de  la 
suppression  de  cet  ouvrage.  De 
même,  il  n'y  a  pas  lieu  à  réduc- 
tion d'indemnité  à  raison  de 
ce  que  la  commune  s'était 
réservé  de  diminuer  sans 
indemnité    les    travaux    d'un 
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sixième,  si  elle  n'a  pas  usé  de 
ce  droit  avant  la  résiliation.  — 
•Intérêts.  —  Somme  mandatée. 

—  Lorsque  l'entrepreneur  a 
refusé  de  toucher  une  somme 
qui  a  été  régulièrement  man- 
datée par  le  maire,  la  com- 
mune peut-elle  être  de  ce  chef 
condamnée  à  des  intérêts 
moratoires? —  Rés.  nég.;  mais, 
à  défaut  par  la  ville  d'avoir 
délivré  un  nouveau  mandat,  le 
conseil  de  préfecture  peut  les 
accorder  à  partir  de  la  date  de 
son  arrêté.  (C.  d'J?f.),  II,  707. 

-  (157)  Ouverture  de  voies 
publiques.  —  Ville  de  Marseille. 

—  Cahier  des  clauses  et  con- 
ditions générales  de  la  ville  du 
26  janvier  1 856.  —  (  Ville  de  Mar- 
seille contre  sieur  Walz,)  — 
Préjudice  causé  à  l'entrepre- 
neur. Transport  de  matériaux  : 
interdiction  à  l'entrepreneur 
du  deuxième  lot  de  passer  à 
travers  le  premier  lot,  où  un 
passage  lui  était  assuré  :  sujé- 
tions :  indemnité  due.  — 
Trouble  apporté  aux  chantiers 
de  l'entrepreneur  par  suite  de 
Texécution  sans  précaution, 
par  la  ville,  de  remblais  qu'elle 
s*était  réservé  de  faire  direc- 
tement. —  Indemnité  due.  — 
Art.  36  et  39.  Suspension  des 
travaux  ordonnée  par  la  ville 
en  cours  d'exécution  ;  ordre 
ultérieur  d'arrêter  lesdits  tra- 
vaux ;  réadjudication  de  l'en- 
treprise au  profit  d'un  tiers. 

—  Lorsque,  à  la  suited'un  ajour- 
nement provisoire  et  d'un 
ralentissement  ordonné,  les 
travaux  confiés  à  un  entrepre- 
neur ont  fait  Fobjet  d'une 
adjudication  nouvelle,  on  ne 
saurait    prétendre    qu'on     se 


trouve  dans  le  cas  de  cessation 
absolue  de  travaux  prévu  par 
les  clauses  et  conditions  géné- 
rales. L'entreprise  se  trouve 
alors  résiliée  en  dehors  des  cas 
prévus,  et  dès  lors  l'indemnité 
due  ne  saurait  être  réduite  au 
50^  du  montant  des  travaux 
restant  à  exécuter.  Elle  doit 
comprendre  la  perte  et  la  pri- 
vation des  bénéfices.  (C.  d'E^), 
II,  710. 
-  (158)  Permissions   de  voirie. 

—  Suspension  par  le  préfet  ; 
retrait  par  le  maire.  —  Grande 
voirie  :  enlèvement  des  câbles 
servant  à  l'éclairage  électrique. 

—  [Sieur  Parent.)  —  Le  muire 
ne  commet  pas  un  excès  de 
pouvoir  en  prescrivant  d'en- 
lever les  cûbles  destinés  à 
l'éclairage  électrique  posés  tant 
sur  les  dépendances  d'une  route 
nationale  que  sur  les  dépen- 
dances de  la  voirie  urbaine. 

—  En  ce  qui  concerne  les 
câbles  établis  sur  la  route 
nationale,  le  maire  n'a  fait 
qu'assurer  l'exécution  de  la 
loi  ;  en  ce  qui  concerne  ceux 
établis  sur  les  rues,  l'arrêté 
municipal  qui  en  autorisait  la 
pose  n'a  pas  été  notifié  au 
réclamant,  et  son  exécution  en 
a  été  suspendue  par  le  préfet  ; 
il  n'a  donc  pu  créer  aucun 
droit  pour  le  réclamant.  —  Le 
décret  du  \  3  mai  1888  ne  per- 
met pas  de  poser  des  cdbles 
d'éclairage  électrique  au-des- 
sus du  sol  des  voies  publiques 
après  une  simple  déclaration 
préalable  au  préfet,  sans  qu'il 
soit  besoin  de  demander  une 
autorisation.  (C.  d'Et.),  III,  608. 

—  (159j  Pouvoirs   de   police.  — 
Maire.  —  Bâtiments  menaçant 
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GoMMLNRs  (suite)  : 
ruine.  —  Démolition.  —  For- 
malités préalables.  —  Procé- 
dure. —  Intervention.  —  {Sieur 
Tarral.)  —  L'arrêté  du  maire 
ordonnant  la  démolition  d'un 
bdtiment  menaçant  mine, 
rendu  après  mise  en  demeure 
de  faire  cesser  le  péril  et  après 
expertise  contradictoire,  ne 
doit  pas,pourêtre  valable,  être 
précédé  d'une  tierce  expertise, 
alors  que  les  experts  ont  été 
d'accord  pour  déclarer  que 
rimmeuble  dont  s*agit  mena- 
çait ruine  et  ont  été  seulement 
en  désaccord  en  ce  qui  touche 
les  causes  des  dégradations.  — 
Procédure.  —  Conseil  d'Etat. 
Intervention  de  la  ville  ;  justi- 
fication d'un  intérêt  ;  receva- 
bilité. (C.  rf'£^),  X,  46i. 

—  (160)  Preslations  en  nature. — 
Loi  du  21  mai  4836.  —  (Sieurs 
Brochard,  Monod  et  autres.)  — 
—  Réclamation.  —  Délai.  — 
Non-recevabilité  d'une  réclama- 
tion formée  plus  de  trois  mois 
après  la  publication  du  rôle. 
(Brochard,  f  esp.)  —  Non- 
recevabilité  d'une  demande 
présentée  plus  d'un  mois  après 
l'avis  de  rejet  do  la  réclamation 
formée  par  voie  de  déclaration 
à  la  mairie.  (Monod,  2*  esp.)  — 
Faux  emploi.  —  L'article  4  de 
la  loi  du  29  décembre  1884,  aux 
termes  duquel,  en  cas  de  faux 
ou  double  emploi,  le  délai  des 
réclamations  ne  court  que  du 
jour  de  la  reconnaissance  offi- 
cielle des  poursuites,  ne  s'ap- 
plique pas  au  cas  où  la  récla- 
mation ne  porte  que  sur  une 
partie  des  éléments  inscrits. — 
Il  n'y  a  pas  faux  emploi.  (Bro- 
chard, {^^  esp.)  —  Qualité  pour 


réclamer.  —  L'héritier  du  con- 
tribuable a  qualité  pour  récla- 
mer, dans  l'intérêt  de  la  suc- 
cession, la  décharge  de  la  taxe 
des  prestations  portées  au  nom 
de  son  auteur.  {Toujas,'S'  esp.) 

-  Annualité.  —  Voitures  et 
vaches  vendues  avant  le  {"  jan- 
vier. —  Décharge.  [Toujas, 
3*  esp.)  —  Exemption.  —  Non- 
lieu  à  l'application,  en  matière 
de  prestations,  des  dispositions 
de  la  loi  du  17  juillet  1889,  en 
faveur  des  père  et  mère  de 
sept  enfants  vivants  :  la  loi 
de  1889  n'est  relative  qu'à  la 
contribution  personnelle-mobi- 
lière. (Berton-Vynantz,  4*  esp.) 
Insuffisance  des  ressources.  — 
Non-lieu  à  réduction.  (Berton- 
Vynantz,  4«  esp.)  (C.  (TEt,),  III, 
352. 

-  (161)  Preslations  en  nature. 
—  Réclamations.  —  Délai  : 
rôle  pubFié  avant  le  l'*"  janvier  : 
déchéance  d'une  réclamation 
présentée  plus  de  trois  mois 
après  le  l**"  janvier  qui  a  suivi 
la  publication  du  rôle.  — 
[Sieur  Dumas.)  (C.  d:Et.),  IIL 
1236. 

-  (162)  Projet  d'adduction  d'eau 
pour  l'alimentation  et  Tirriga- 
tion  d'une  commune.  —  Tra- 
vaux non  effectués.  —  Hono- 
raires de  l'ingénieur.  —  (Com- 
mune de  Tipaia  contre  sieur 
Michellet.)  —  L'ingénieur  qui 
a  dressé  un  projet  d'adduction 
d'eau  pour  l'alimentation  et 
l'irrigation  d'une  commune,  a 
droit  aux  honoraires  prévus 
lors  du  contrat,  bien  que  les 
travaux  n'aient  pas  été  exé- 
cutés, par  suite  de  l'insuffisance 
des  ressources  de  la  commune 
et  de  l'impossibilité  d'arriver  à 


ANALYSE   DBS   MATIÈRES   PAR   ORDRE   ALPHABÉTIQUE.    433 


la  constitation  d'un  syndicat 
d'irrigation.  (C.  rf'£^), 111,1134. 

—  (163)  Rue  dépendant  de  la 
petite  voirie.  —  Lois  et  règle- 
ments. —  i^  Décret  du  2  juin 
«853.  —  2»  Décret  du  26  mars 
1852.  —  Infraction.  —  Com- 
pétence de  la  juridiction  cor- 
rectionnelle .  —  {Sieur  Jacques- 
Henri  Alauié.)  —  !•  Le  décret 
du  2  juin  1853  sur  les  rues  de 
Bordeaux,  rendu  en  conformité 
de  Tarticle  9  du  décret  du 
26  mars  1852,  applicable  aux 
rues  de  Paris,  est,  comme  ce 
dernier  décret,  général  et  ab- 

•  solu  ;  il  ne  distingue  pas  entre 
tes  rues  dépendant  de  la  petite 
voirie  et  celles  dépendant  de  la 
grande  voirie.  —  2®  Le  tribu- 
nal correctionnel  est  compé- 
tent pour  statuer  sur  Tinfrac- 
iion  prévue  et  punie  par 
rarticle  5  du  décret  du  26  mars 
1852  sur  les  rues  de  Paris, 
l'amende  pouvant  atteindre 
100  francs.  (C.  de  cass,),  III, 
1257. 

—  (164)  Rues  de  Paris.  —  Rue 
projetée  et  non  exécutée.  — 
—  Alignement.  —  Dommages 
éventuels.  —  {Sieur  Harlingue 
contre  Ville  de  Parûi,)  —  Lors- 
qu'un immeuble  a  été  cons- 
truit à  l'alignement  donné  par 
une  ville  sur  une  rue  projetée 
et  dont  l'ouverture  n'a  pas  été 
déclarée  d'utilité  publique, 
cette  ville  est  responsable  du 
dommage  causé  à  l'immeuble 
par  l'exécution  de  la  rue  sui- 
vant un  autre  alignement  qui 
a  pour ,  effet  de  modifier  les 
accès  de  l'immeuble  sur  cette 
rue  et  de  la  mettre  en  retrait 
des  bâtiments  voisins  sur  une 
autre  rue.  —  Point  de  départ 

Annales  des  P.  el  Ch.,  7*  férié. 


de  l'indemnité.  —  L'indemnité 
est  due  en  l'absence  de  toute 
mise  en  demeure  faite  à  la 
ville,  le  préjudice  venant  de 
son  fait;  mais  cette  indemnité 
ne  doit  pas  courir  nécessaire- 
ment du  jour  de  la  construc- 
tion. —  Le  fait,  par  la  ville, 
d'avoir  prescrit  la  clôture  d'un 
terrain  suivant  un  alignement 
déterminé,  et  de  n'avoir  déli- 
vré dalignement  qu'à  titre 
officieux,  aux  risques  et  périls 
du  propriétaire,  ne  constitue 
pas  une  interdiction  de  cons- 
truire pouvant  ouvrir  un  droit 
à  indemnité.  —  Intérêt.  — Les 
intérêts  ne  peuvent  être  alloués 
en  même  temps  qu'une  indem- 
nité annuelle  pour  privation 
de  revenus  sans  faire  double 
emploi,  mais  ils  peuvent  être 
alloués  pour  les  an  nui  tés  échues 
du  jour  où  ils  sont  demandés. 
(C.  d'£t.),  II,  1028. 

—  (165)  Rues  de  Paris.  —  Tran- 
chées. —  Autorisation.  —  Con- 
travention. —  Réparation  du 
dommage.  —  Compétence.  — 
{Sieur  Balu,)  —  Le  conseil  de 
préfecture,  juge  des  contraven- 
tions de  grande  voirie,  ne  peut 
pas  condamner  le  contrevenant 
au  payement  de  la  valeur  in- 
dustrielle que  les  terres  enle- 
vées sur  la  voie  publique  pou- 
vaient avoir  comme  terre  à 
four.  —  Il  ne  peut  que  pres- 
crire la  réparation  du  dom- 
mage. —  Commet  une  contra- 
vention celui  qui  exécute  des 
travaux  excédant  les  limites  de 
l'autorisation  donnée  ;  condam- 
nation à  l'amende  et  à  la  répa- 
ration du  dommage.  —  Le 
contrevenant  qui  a  enlevé  des 
terres   sur   la    voie   publique 

—  Lois,  elc,  [Table).  28 
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Communes  [suite )  : 
ruiae.  —  Démolition.  —  For- 
malités préalables.  —  Procé- 
dure.—  inlervention.  —  (Sieur 
Tarral.)  —  I/arnMé  du  maire 
ordonnant  la  démolition  d'un 
Mtiment  menaçant  ruine, 
rendu  après  mise  en  demeure 
de  faire  cesser  le  péril  et  après 
expertise  contradictoire,  ne 
doit  pas,  pourêtre  valable,  être 
précédé  d^une  tierce  expertise, 
alors  que  les  experts  ont  été 
d'accord  pour  déclarer  que 
rimmeuble  dont  s'agit  mena- 
çait ruine  et  ont  été  seulement 
en  désaccord  en  ce  qui  touche 
les  causes  des  dégradations.  — 
Procédure.  —  Conseil  d'Etat. 
Intervention  de  la  ville  ;  justi- 
fication d'un  intérêt  ;  receva- 
bilité. (C,  (TEf.),  X,  464. 

—  (160)  Prestations  en  nature. — 
Loi  du  21  mai  1836.  —  {Sieurs 
liroc/iard,  Monod  et  autres.)  — 
—  Réclamation.  -  Délai.  — 
Non-recevabilitéd'une  réclama- 
tion formée  plus  de  trois  mois 
après  la  publication  du  rôle. 
(Brochard,  1"  esp.)  —  Non- 
recevabilité  d'une  demande 
présentée  plus  d'un  mois  après 
l'avis  de  rejet  de  la  réclamation 
formée  par  voie  de  déclaration 
à  la  mairie.  {Monod,  2"  esp.)  — 
Faux  emploi.  —  L'article  4  de 
la  loi  du  29  décembre  1884,  aux 
termes  duquel,  en  cas  de  faux 
ou  double  emploi,  le  délai  des 
réclamations  ne  court  que  du 
jour  de  la  reconnaissance  offi- 
cielle des  poursuites,  ne  s'ap- 
plique pas  au  cas  où  la  récla- 
mation ne  porte  que  sur  une 
partie  des  éléments  inscrits. — 
Il  n'y  a  pas  faux  emploi.  (Bro- 
chard,  l"-*"  esp.)  —  Qualité  pour 


réclamer.  —  L'héritier  du  con- 
tribuable a  qualité  pour  récla- 
mer, dans  l'intérêt  de  la  suc- 
cession, la  décharge  de  la  taxe 
des  prestations  portées  au  nom 
de  son  auteur.  {Toujas,  3"  esp.) 

-  Annualité.  —  Voitures  et 
vaches  vendues  avant  le  l*»"  jan- 
vier. —  Décharge.  [Toujas^ 
2^  esp,)  —  Exemption.  —  Non- 
lieu  à  l'application,  en  matière 
de  prestations,  des  dispositions 
de  la  loi  du  17  juillet  1889,  en 
faveur  des  père  et  mère  de 
sept  enfants  vivants  :  la  loi 
de  1889  n'est  relative  qu'à  la 
contribution  personnelle-mobi- 
lière. {Berton-VynantZy  4''  esp.) 
Insuffisance  des  ressources.  — 
Non-lieu  à  réduction.  (Berton- 
Vynantz,  4«  esp.)  (C.  rf'£^),  IH, 
352. 

-  (161)  Prestations  en  nature. 
—  Réclamations.  —  Délai  : 
rôle  publié  avant  le  l'*"  janvier  : 
déchéance  d'une  réclamation 
présentée  plus  de  trois  mois 
après  le  1**"  janvier  qui  a  suivi 
la  publication  du  rôle.  — 
(Sieur  Dumas.)  (C.  rf'E^),  HI, 
1236. 

-  (162)  Projet  d'adduction  d'eau 
pour  lalimenlation  et  riiTig«i- 
tion  d'une  commune.  —  Tra- 
vaux non  effectués.  —  Hono- 
raires de  l'ingénieur.  —  {Com- 
mune de  Tipaza  contre  sieur 
Michellet.)  —  L'ingénieur  qui 
a  dressé  un  projet  d'adduction 
d'eau  pour  l'alimentation  et 
l'irrigation  d'une  commune,  a 
droit  aux  honoraires  prévus 
lors  du  contrat,  bien  que  les 
travaux  n'aient  pas  été  exé- 
cutés, par  suite  de  l'insuffisance 
des  ressources  de  la  commune 
et  de  l'impossibilité  d'arriver  à 
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la  constitution  d*un   syndicat 
d'irrigation.  (C.  d'£^),  III,  1134. 

—  (463)  Rue  dépendant  de  la 
petite  voirie.  —  Lois  et  règle- 
ments. —  i^  Décret  du  2  juin 
1853.  —  2»  Décret  du  26  mars 
1852.  —  Infraction.  —  Com- 
pétence de  la  juridiction  cor- 
rectionnelle .  —  {Sieur  Jacques- 
Henri  Alauzé,)  —  !•  Le  décret 
du  2  juin  1853  sur  les  rues  de 
Bordeaux,  rendu  en  conformité 
de  l'article  9  du  décret  du 
26  mars  1852,  applicable  aux 
mes  de  Paris,  est,  comme  ce 
dernier  décret,  général  et  ab- 

—  solu;  il  ne  distingue  pas  entre 
les  rues  dépendant  de  la  petite 
voirieet  celles  dépendant  de  la 
grande  voirie.  —  2®  Le  tribu- 
nal correctionnel  est  compé- 
tent pour  statuer  sur  Tinfrac- 
iion  prévue  et  punie  par 
l'article  5  du  décret  du  26  mars 
1852  sur  les  rues  de  Paris, 
l'amende  pouvant  atteindre 
100  francs.  (C.  de  cass,),  III, 
1257. 

—  (164)  Rues  de  Paris.  —  Rue 
projetée  et  non  exécutée.  — 
—  Alignement.  —  Dommages 
éventuels.  —  {Sieur  Harlingue 
contre  Ville  de  Paris.)  —  Lors- 
qu'un immeuble  a  été  cons- 
truit à  l'alignement  donné  par 
une  ville  sur  une  rue  projetée 
et  dont  l'ouverture  n'a  pas  été 
déclarée  d'utilité  publique, 
cette  ville  est  responsable  du 
dommage  causé  à  l'immeuble 
par  l'exécution  de  la  rue  sui- 
vant un  autre  alignement  qui 
a  pour  ^  effet  de  modifier  les 
accès  de  l'immeuble  sur  cette 
rue  et  de  la  mettre  en  retrait 
des  bâtiments  voisins  sur  une 
autre  rue.  —  Point  de  départ 

Annales  des  P.  el  Ch.^  7*  férié. 


de  l'indemnité.  —  L'indemnité 
est  due  en  l'absence  de  toute 
mise  en  demeure  faite  à  la 
ville,  le  préjudice  venant  de 
son  fait;  mais  cette  indemnité 
ne  doit  pas  courir  nécessaire- 
ment du  jour  de  la  construc- 
tion. —  Le  fait,  par  la  ville, 
d'avoir  prescrit  la  clôture  d'un 
terrain  suivant  un  alignement 
déterminé,  et  de  n'avoir  déli- 
vré d'alignement  qu'à  titre 
officieux,  aux  risques  et  périls 
du  propriétaire,  ne  constitue 
pas  une  interdiction  de  cons- 
truire pouvant  ouvrir  un  droit 
à  indemnité.  —  Intérêt.  —  Les 
intérêts  ne  peuvent  être  alloués 
en  même  temps  qu'une  indem- 
nité annuelle  pour  privation 
de  revenus  sans  faire  double 
emploi,  mais  ils  peuvent  être 
alloués  pour  lesannuités  échues 
du  jour  où  ils  sont  demandés. 
(C.  d'Et.)y  II,  1028. 

—  (165)  Rues  de  Paris.  —  Tran- 
chées. —  Autorisation.  —  Con- 
travention. —  Réparation  du 
dommage.  —  Compétence.  — 
{Sieur  Balu,)  —  Le  conseil  de 
préfecture,  juge  des  contraven- 
tions de  grande  voirie,  ne  peut 
pas  condamner  le  contrevenant 
au  payement  de  la  valeur  in- 
dustrielle que  les  terres  enle- 
vées sur  la  voie  publique  pou- 
vaient avoir  comme  terre  à 
four.  —  Il  ne  peut  que  pres- 
crire la  réparation  du  dom- 
mage. —  Commet  une  contra- 
vention celui  qui  exécute  des 
travaux  excédant  les  limites  de 
l'autorisation  donnée  ;  condam- 
nation à  l'amende  et  à  la  répa- 
ration du  dommage.  —  Le 
contrevenant  qui  a  enlevé  des 
terres   sur   la    voie   publique 

—  Lois,  etc,  {Table).  28 
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Communes  (suite)  : 
pour  les  mettre  au  niveau 
de  son  immeuble  ne  peut 
pas  se  prévaloir  de  ce  qu'il 
s'est  conformé  au  nivelle- 
ment futur  indiqué  par  l'ad- 
ministration, si  celle-ci  lui  a, 
en  même  temps,  donné  le  ni- 
vellement actuel  en  le  laissant 
libre  de  suivre  à  ses  risques  et 
périls  l'un  ou  l'autre.  (C.  d'Et,), 
UU  831. 

—  (166)  Rues  et  places.— -Aligne- 
ment. —  Servitude  de  recule- 
ment.  —  Escalier  en  saillie. — 
Suppression.  —  {Sieurs  Uulain 
frères,)  —  Le  maire  peut,  sans 
excès  de  pouvoirs,  ordonner, 
comme  nuisible  à  la  commo- 
dité et  à  la  sûreté  du  passage 
dans  les  rues  et  places,  la  sup- 
pression d'un  escalier  établi 
sans  autorisation  en  saillie  sur 
la  voie  publique.  (C.  iVEt.)^ 
I,  159. 

—  (167)  Rues  et  places. —  Aligne- 
ment individuel.  —  Refus. — 
Recoure  sans  objet  :  le  maire  a 
donné  l'alignement  sollicité. — 
[Sieur  Gorsse.)(C.d: Et. )M\,  636. 

—  ;i68)  Rues  et  places.  — Asso- 
ciations syndicales.  —  Taxes.  — 
—  Réclamation.  —  [Sieur  Col- 
lin,)  —  Quittance  des  termes 
échus.  —  La  disposition  de  la 
loi  du  21  avril  1832,  d'après 
laquelle  le  contribuable  doit 
joindre  à  sa  réclamation  la 
quittance  des  termes  échus, 
est  corrélative  à  la  division  de 
la  taxe  en  douzièmes  payables 
par  mois.  Dès  lors,  si  l'arrêté 
autorisant  un  syndicat  n'a  pas 
prescrit  la  division  des  taxes 
en  douzièmes,  la  quittance  des 
termes  échus  ne  saurait  être 
exigée    à  l'appui   de  réclama- 


tions contre  les  taxes.  Arrêté 
annulé.  —  Renvoi  devant  le 
conseil  de  préfecture.  (C.cf'Bl.\ 
III,  293. 
—  (169)  Rues  et  places.  —  Ca- 
ractère de  voie  publique.  — 
Suppression  de  jours  et  accès. 

—  Indemnité  :  action  récur- 
soire;  compétence. —  [Ville  de 
Chaumont  contre  dame  veuve 
Prot  et  sieur  Henriot.)  —  Une 
voie   ayant  servi,  pendant  un 

^  temps  immémorial,  de  pas- 
sage pour  conduire  à  un  bâti- 
ment affecté  à  des  services  mu- 
nicipaux, continue  à  faire 
partie  du  domaine  public, 
quoique  ce  bâtiment  ait  été 
démoli  et  que  ladite  voie  se 
trouve  entourée  sur  trois  côtés 
par  des  immeubles  particuliers. 

—  Est  fondé  à  réclamer  à  la 
commune  une  indemnité  le 
riverain  qui  est  privé,  par  suite 
de  la  délivrance  d'un  arrêté 
d'alignement  à  un  tiers,  des 
jours  et  accès  qu'il  possédait 
sur  un  terrain  faisant  partie 
de  la  voirie  urbaine.  —  Action 
en  garantie  formée  par  la  com- 
mune contre  le  particulier  qui 
a  obtenu  l'arrêté  d'alignement. 
Incompétence  du  conseil  de 
préfecture  pour  statuer  sur 
cette  action,  en  l'absence,  de 
la  part  de  ce  particulier,  de 
toute  offre  de  concours  à  l'exé- 
cution du  plan  d'alignement. 
(C.  d'Et,),  m,  130. 

—  (170)  Rues  et  places.  —Déclas- 
sement. —  Dommages.  ~  Sup- 
pression de  partie  d'une  place 
publique.  —  Privation  de  jour 
et  d'accès.  —  Indemnité.  — 
[Sieur  Descosse  contre  ville  de 
Forcalquier,)  —  Lorsque  le  dé- 
classement  d'une   place    pu- 


ANALYSE   DES   MATIÈRES   PAR   ORDRE   ALPHABÉTIQUE.    43f) 


blique  n'a  été  approuvé  par  le 
préfet  qu'après  qu'un  riTerain 
avait  demandé  l'alignement  afin 
d'élever  une  construction  en 
façade,  celui-ci  a  droit  à  une 
indemnité  pour  la  privation  des 
droits  de  jour  et  d'accès  qu'il 
avait  demandé  à  exercer  sur 
celte  place.  (C.  rf'E^),  II,  574. 
-  (171)  Rues  et  places.  —  Dom- 
mages. —  Plus-value.  —  Inté- 
rêts. —  (Ville  de  Saint-Etienne 
contre  sieur  Picq.)  -—  Travaux 
de  couverture  d'une  rivière 
dans  l'intérieur  d'une  ville 
ayant  eu  pour  effet  d'enterrer 
une  maison  et  de  la  rendre 
humide  :  dommage  établi  ;  in- 
demnité accordée  :  indemnité 
annuelle  demandée  jusqu'au 
règlement  de  l'indemnité  :  rejet 
le  recours  de  la  ville  n'a  pas 
empêché  l'exécution  des  répa- 
rations nécessaires.  —  Plus- 
value  alléguée;  demande  de 
compensation  ;  rejet  :  il  n'est 
pas  justillé  d'une  plus-value  di- 
recte et  spéciale.  --  11  n'y  a  pas 
lîeu  d'allouer,  à  partir  du  jour  de 
la  demande,  les  intérêts  de  la 
somme  accordée  pour  frais  de 
réparation  de  l'immeuble.  Ils 
feraient  double  emploi  avec  la 
somme  allouée  pour  perte  sur 
les  loyers  ;  —  les  intérêts  de  la 
somme  représentant  la  perte 
des  loyers  de  l'immeuble  pen- 
dant la  période  durant  laquelle 
le  propriétaire  a  eu  la  jouis- 
sance efTective  de  son  im- 
meuble. Cette  perte  d'intérêts 
est  compensée  par  lajouissance 
dont  s'agit;  —  les 'intérêts  de 
la  somme  représentant  la  dimi- 
nution des  loyers  antérieure- 
ment à  la  demande.  (C,  d'Et.), 
III,  720. 


—  (172)  Rues  et  places.  —  Grando 
voirie. —  Kue  incorporée, —  Ali- 
gne ment.  Droit  de  préemption  : 
maire;  préfet.  —  {Sieur  Corn- 
pans.)  —  Le  propriétaire  rive- 
rain d'une  rue  dont  le  sol 
est  incorporé  pour  sa  presquo 
totalité  dans  une  roule  natio- 
nale doit-il  demander  l'aligne- 
ment au  maire  ou  au  préfet? 
—  Résumé  dans  le  premier 
sens.  —  En  conséquence,  le 
préfet  ne  commet  pas  d'excès 
de  pouvoir  en  refusant  l'aligne- 
ment, et  le  propriétaire  n'a 
aucun  droit  de  préemption  sur 
le  terrain  qui  le  sépare 
de  la  route  nationile  et  qui 
continue  à  faire  partie  de  la 
voirie    urbaine   en  vertu   des 

•  plans  d'alignement  régulière- 
ment approuvés.  (C.  d'Et.),  flI, 
602. 

—  (173)  Rues  et  places.  —  Mar- 
ché; —  Délimitation;  —  Accès 
interdit;  —  Carartèro  ("e  travaux 
publics.  —  Compétence.  — 
[Sieur  Beaumé  contre  ville  de 
Vire.)  —  L'autorisation  don- 
née par  une  ordonnance  royale 
à  une  ville  d'acquérir  un  ter- 
rain pour  en  faire  une  place 
publique  où  se  tiendraient  les 
foires  et  les  marchés  et  l'affec- 
tation dudit  terrain  à  cet  usage 
n'attribuent  pas  de  plein  droit, 
en  dehors  de  tout  acte  de  clas- 
sement, le  caractère  de  voie 
publique  à  l'emplacement  dont 
s'agit.  —  En  conséquence, 
les  travaux  faits  sur  ce  terrain 
en  vue  d'en  fixer  les  limites  e! 
de  le  conserver  comme  pro- 
priété privée  de  la  commune, 
ne  constituent  pas  des  travaux 
publics  et,  dès  lors,  le  conseil 
de  préfecture  n'est  pas  com- 
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Communes  (suite)  : 
pèlent  pour  statuer  sur  les 
dommages  causés  par  leur  exé- 
cution (suppression  des  accès 
accordés  précédemment  à  titre 
précaire  aux  riverains).  (C. 
d'Et.),  III,  792. 

—  (174)  Rues  et  places.  —  Modi- 
flcation  au  plan  général  d'ali- 
gnement approuvé  par  ordon- 
nance royale.  —  Pouvoirs  du 
préfet.  —  Alignements  parti- 
culiers :  pouvoirs  des  maires. 
—  (Sieur  Hardy,)  —  Pas  de 
dépens  en  celle  matière  autres 
que  les  droits  de  timbre  et 
d'enregistrement.  —  Le  dé- 
cret du  25  mars  i  852,  en  con- 
férant aux  préfets  le  pou- 
voir d'approuver  les  plans 
d'alignement  des  villes,  a  eu 
pour  conséquence  de  leur 
donner  le  droit  de  modifier 
un  plan  général  d'alignement 
approuvé  sous  l'empire  de  la 
législation  antérieure  par  or- 
donnance royale.  —  La  cir- 
constance que  le  préfet  a  mo- 
difié le  plan  après  que  le 
maire  a  été  saisi  d'une  de- 
manded'alignemenln'implique 
pas  que  la  modification  n'a  été 
faite  qu'en  vue  de  sauvegarder 
les  intérêts  financiers  de  la 
ville.  —  Lorsque  le  plan  d'ali- 
gnement est  modlQé  après 
que  la  demande  d'alignement 
est  envoyée  au  maire,  mais 
avant  que  le  maire  l'ait  dé- 
livré, l'alignement  ne  peut 
plus  être  donné  qu'en  se  con- 
formant aux  tracés  du  plan 
recliûé.  (C.  d'Et.),  III,  498. 

—  (17;'))  Rues  et  places.  —  Pro- 
priété d'un  terrain  contestée. 
—  Arrêté  préfectoral  le  ran- 
geant dans  la  voirie  urbaine  : 


excès  de  pouvoir.  —  (Sieur  Ca- 
huzac,)  —  Un  préfet  ne  peut 
pas,  sans  excès  de  pouvoir,  dé- 
clarer par  arrêté  qu'un  terrain 
litigieux  fait  partie  de  la  voie 
publique,  alors  que  Tautorité 
judiciaire  n'a  prononcé  le  ren- 
voi devant  l'autorité  adminis- 
trative d'aucune  question  pré- 
judicielle. (C.  d'Et.),  III,  699. 

—  (176)  Rues  et  places.  —  Répa- 
ration de  la  façade  d'une  mai- 
son joignant  la  voie  publique 
et  affranchie  de  la  servitude 
de  reculement.  —Autorisation 
nécessaire  pour  exécuter  les 
travaux.  —   Refus  du  maire. 

—  Action  en  indemnité.  — 
(Sieurs  d'Uzer  contre  ville 
de  Bagnères^e-Bigorre.)  —  Uq 
propriétaire  ne  peut  pas, 
sans  avoir  préalablement  ob- 
tenu l'autorisation  du  maire, 
réparer  la  façade  d'une  mai- 
son riveraine  de  la  voie  pu- 
blique, mais  affranchie  de  la 
servitude  de  reculement.  —  Le 
maire  ne  peut  refuser  l'autori- 
sation de  réparer  la  façade  de  la 
maison  dont  s'agit  en  se  fondant 
sur  ce  que  la  commune  aurait 
l'intention  d'acquérir  cet  im- 
meuble, et  son  refus  ouvre  un 
droit  à  indemnité  au  cas  où  le 
propriétaire  en  a  éprouvé  an 
préjudice.  (C.dEt.),  111,725. 

—  (177)  Rues  et  places. — Âuelie. 

—  Ouverture  d'une  voie  nou- 
velle. -  Servitude  de  recule- 
ment. —  Plan   d'alignement. 

—  (Dame  veuve  Bidault  et  sieur 
Bidault  fils.)  —  Le  préfet  com- 
met un  excès  de  pouvoir  en 
prononçant  par  voie  d'appro- 
bation d'un  plan  d'alignement 
l'éiargissemQnt  d'une  ruelle 
particulière,    alors  que  cette 
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opération  constitue  en  réalité 
l'ouverture  d'une  voie  nou- 
velle. —  Il  ne  peut  être  procédé 
à  cette  opération  que  par  voie 
d'expropriation.  (C.  d'Et.),  IIl, 
698. 

-  (178)  Rues  et  places.  —  Trot- 
toirs. Entretien  et  reconstruc- 
tion. —  Absence  d'anciens 
usages.  —  Taxes.  —  {Dame 
veuve  Dombey,)  — En  l'absence 
d'anciens  usages^  la  loi  du 
7  juin  1845  n'autorise  pas  une 
ville  à  demander  aux  riverains 
de  participer  aux  dépenses 
d^entretien  et  de  la  reconstruc- 
tion des  trottoirs.  —  Décharge. 
(C.  d'Et.),  I,  1210. 

-  (179)  Taxes  assimilées.  Pres- 
tations. —  [Commune  de  Savi- 
~gné-VEvêque  contre  sieur  Col- 
let,) —  Chemins  vicinaux. 
Prestations  en  nature  (Loi  du 
2i  mai  1836).  -  Infirmités.  — 
Ancien  militaire  blessé  au 
bras,  et  réformé  avec  congé 
n«  i;  exemption  accordée. 
((Commune  de  Savigné-l'Evêque 
contre  Collet.)  (C.  dEt,),  IV, 
19  i, 

-  (180)  Taxes  assimilées.  — 
Subventions  spéciales  pour 
dégradations  aux  chemins  vi- 
cinaux. —  Caractère  de  circu- 
lation exceptionnelle.  —  [Pré- 
fet du  Pas-de-Calais  contre 
sieur  Caron.)  —  Transports 
faits  par  des  cultivateurs  con- 
duisant en  gare  des  betteraves 
destinées  à  une  fabrique  de 
sucre  située  à  plus  de  trente 
kilomètres  des  lieux  de  pro- 
duction. Pas  de  subvention 
due  par  le  fabricant  :  ces 
transports,  opérés  en  dehors 
du  rayon  habituel  d'approvi- 
sionnement de  l'usine,  ont  été 


peu  importants  et  n'ont  pas 
causé  une  circulation  excep- 
tionnelle. —  Chemins  vicinaux 
ordinaires  :  qualité  pour  re- 
présenter les  communes.  —  Le 
préfet  n'a  pas  qualité  pour  atta- 
quer devantle  Conseil  d'Etat,  au 
nom  d'une  commune  l'arrêté 
d'un  conseil  de  préfecture 
accordant  décharge  de  sub- 
ventions pour  dégradation  des 
chemins  vicinaux  ordinaires. 
La  commune  doit  être  repré- 
sentée parle  maire.  (C.  dEt.), 
V,  183. 

-—  (181)  Taxe  de  balayage.  — 
Ville  de  Paris.  —  [Sieur  de  Caix 
de  Saint- Aymour.)  —  Immeuble 
séparé  de  la  voie  publique  par 
un  jardin  ayant  o",87  de  pro- 
fondeur et  clos  d'un  mur  : 
Imposition  due  d'après  le  tarif 
applicable  aux  propriétés  bâties 
ne  bordant  pas  la  voie  publique 
et  closes  par  des  murs,  grilles, 
etc.,  et  non  d'après  le  tarif 
applicable  aux  propriétés  en 
bordure  sur  la  voie  publique. 
(C.  rf'EL),  ni,  1020. 

—  (182)  Taxe  de  pavage  et  de 
trottoirs.  —  Délai;  Faux  em- 
ploi :  Loi  du  29  décembre  1884; 
question  transitoire.  —  Trot- 
toirs substitués  à  des  revers 
pavés;  contribution  des  rive- 
rains dans  la  dépense  âe  pre- 
mier établissement.  —  Frais 
de  pose  de  gargouilles  ;  Com- 
pétence. —  [Dame  veuve  Tri- 
boulet.)  —  Délai  :  La  loi  du 
29  décembre  1884  ne  rend  pas 
recevable  une  réclamation  pour 
faux  emploi  présentée  dans  les 
trois  mois  des  poursuites,  si, 
lors  de  la  publication  de  celte 
loi,  la  réclamation  avait  en- 
couru   la     déchéance    faute 
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Communes  (suite)  : 
d'avoir  été  présentée  dans  les 
trois  mois  delà  publication  du 
rôle.  {Triboulet,  1"  esp.)  — 
Un  simple  revers  pavé  établi 
le  long  des  maisons  et  reçu  à 
Tentretien  antérieurement  à 
la  loi  du  7  juin  1843  ne  cons- 
titue pas  un  trottoir.  —  En 
conséquence,  le  riverain  peut 
être  tenu  à  contribuer  pour 
moitié  aux  frais  de  premier 
établissement  du  trottoir  par 
application  de  la  loi  de  1845. 
(Dame  veuve  Triboulet,  2*  esp.) 
—  Les  frais  de  la  fourniture 
d'une  gargouille  et  de  son 
établissement  dans  le  trot- 
toir ne  peuvent  pas  être 
compris  dans  la  taxe.  —  Au- 
cune disposition  de  loi  n'auto- 
rise la  ville  à  poursuivre  le 
recouvrement  de  cette  dépense 
comme  en  matière  de  contri- 
butions directes.  Décharge. 
(Dame  veuve  Triboulet,  2«  esp.) 
(C.  d'Et.},  II,  H40. 

—  (483)  Taxe  de  pavage  et  de 
trottoirs.  —  Ville  de  Paris.  —  ! 
Anciens  usages.  —  [Sieur  Boin-  \ 
villiers.)  —  Prescription  trien- 
nale. —  Le  riverain  auquel  est 
réclamé  le  paiement  d'une  taxe 
de  pavage  et  de  trottoirs  plus 
de  trois  ans  après  la  publica- 
tion du  r(Me,  ne  peut  pas  oppo- 
ser à  la  réclamation  la  pres- 
cription triennale  établie  par 
l'article  149  de  la  loi  du  3  fri- 
maire an  Vil.  —  Il  ne  peut 
opposer  la  proscription  qu'aux 
poursuites  du  receveur.  — 
Publication  du  rôle  plusieurs 
années  après  l'exécution  des 
travaux  :  dans  l'espèce,  travaux 
exécutés  en  1868,  rôle  émis  en 
1875.  Régularité  :  aucune  dis- 


position de  loi  n'a  fixé  de  délai 
pour  l'émission  du  rôle.  — 
Largeur  normale.  But  d'em- 
bellissement :  décidé  que  la 
largeur  de  i7"*,30  donnée  an 
boulevard  Pereire  était  justi- 
fiée par  le  besoin  de  la  circu- 
lation.— Anciens  usages.  Paris. 
Trottoirs.  —  Une  simple  ban- 
quette en  terre  avec  bordure 
en  grès  ne  constitue  pas  un 
pavage;  en  conséquence,  le 
riverain  n'est  pas  fondé  à  se 
prévaloir  de  l'établissement  de 
cette  banquette  pour  être  exo- 
néré des  frais  de  construction 
ultérieure  des  trottoirs  établis 
au-devant  de  son  immeuble. 
(C.  d'Et.),  Il,  237. 
—  (184)  Taxe  de  pavage  et  de 
trottoirs.  —  Ville  de  Paris.  — 
Commune  annexée  (Grenelle). 

—  (Sieur  et  dame  Delaperche.) 

—  Insuffisance  des  ressources. 

—  Décidé  que  les  réclamants 
n'ayant  pas  établi  qu'en  1878 
les  ressources  ordinaires  de 
la  ville  de  Paris  étaient  suffi- 
santes pour  subvenir  aux 
dépenses  de  premier  pavage, 
il  y  avait  lieu  de  maintenir  à 
leur  charge  les  frais  de  premier 
établissement  de  trottoirs  au 
droit  de  leurs  immeubles.  — 
Commune  de  Grenelle  annexée 
à  la  ville  de  Paris.  —  L'an- 
nexion de  cette  commune  a  eu 
pour  effet  de  rendre  appli- 
cables à  son  territoire  les 
anciens  u.sages  existant  à 
Paris  en  ce  qui  concerne  le 
pavage.  —  Revers  de  la  voie 
publique.  —  Les  anciens 
usages  en  vigueur  à  Paris,  qui 
mettent  le  premier  pavage  à 
la  charge  des  riverains,  s'ap- 
pliquent aux  revers  de  la  voie 
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publique  comme  à  la  chaussée 
ceulrale.  —  Premier  pavage. 
Une  simple  banquette  en  terre 
avec  bordure  en  grès  ne  cons- 
titue pas  un  pavage  ;  en  consé- 
quence, elle  n'est  pas  dénature 
à  exonérer  le  riverain  des  frais 
de  trottoii's  établis  au-devant 
de  son  immeuble  et  à  être 
considérée  comme  premier 
pavage.  (C.  (TEL),  IH,  Hl. 

-  (185)  Taxe  de  pavage.  —  Ville 
de  Bordeaux.  —  {Sieur  Min- 
vielle,)  —  Les  propriétaires 
d'immeubles  à  Bordeaux  sont 
tenus  de  supporter  les  frais 
du  premier  pavage  des  rues 
(chaussée  et  revers)  en  pavés 
de  grès  de  sept  à  huit  pouces 
d'échantillon,  '  alors  que  les 
précédents  pavages  ne  remplis- 
saient pas  ces  conditions.  (C. 
d'Et.),  IV,  725. 

-  (186)  Taxe  de  pavage.  —  Ville 
de  Paris.  —  Commune  annexée 
((irenelle).  —  {Ville  de  Paris 
contre  sieurs  Delaperche  et  de 
Margerie,)  —  L'annexion  de  la 
commune  de  Grenelle  à  la 
ville  de  Paris  a  eu  pour  effet 
de  rendre  applicables  à  son 
territoire  les  anciens  usages 
existant  à  Paris  en  ce  qui  con- 
cerne le  pavage.  -  En  consé- 
quence, mise  à  la  charge  des 
riverains  des  frais  de  premier 
pavage  d'une  rue.  —  Décidé, 
dans  Tespèce,  que  la  délibéra- 
tion du  conseil  municipal  ou- 
vrant des  crédits  pour  la  mise 
en  état  de  viabilité  ne  conte- 
nait pas  de  renonciation,  en 
faveur  des  requérants,  au  droit 
de  réclamer  les  dépenses  de 
premier  pavage.  [C,  d^Et.]^  111, 
403. 

-  (187)  Taxes  de  pavage;  ville  de 


Paris;  anciens  usages;  terrain 
en  bordure  ;  échange  prétendu  ; 
renonciation  aux  usages.  — 
{Sieur  Godeau.)  —  Lorsqu'une 
voie  publique  est  ouverte  sur 
des  terrains  qui  ont  fait  l'ob- 
jet d'un  contrat  d'échange 
entre  la  ville  et  le  riverain,  et 
que  ce  contrat  ne  contient,  de 
la  part  de  la  ville,  aucune  re- 
nonciation au  droit  de  perce- 
voir les  taxes  de  viabilité,  con- 
formément aux  anciens  usages, 
le  conseil  de  préfecture  peut 
de  piano  condamner  le  rive- 
rain au  payement  du  pavage, 
sans  renvoi  préjudiciel  aux  tri- 
bunaux judiciaires  de  l'inter- 
prétation du  contrat  intervenu. 

—  Montant  de  la  taxe  :  Le 
décret  du  23  mai  1863  n'est 
pas  applicable  à  une  voie  qui 
ne  s'y  trouve  pas  dénommée. 
{C.  d'Et.),  m,  409. 

—  (188)  Taxe  pour  les  trottoirs  : 
anciens  revers  pavés;  transfor- 
mation en  trottoirs:  participa- 
tion des  riverains  aux  frais  de 
premier  établissement  :  loi  du 
7  juin  1845.  [Ville  de  Paris 
contre  dame  Payant  de  Vihjruy,) 

—  Les  propriétaires  riverains 
d'une  rue  bordée  de  revers 
pavés  antérieurement  à  la  loi 
du  7  juin  1845  et  reçus  à  l'en- 
tretien par  la  ville  peuvent 
être,  en  vertu  d'un  décret,  te- 
nus de  participer  pour  moitié 
à  la  dépense  résultant  de  la 
transformation  de  ces  revers 
en  trottoirs,  par  application 
de  la  loi  de  1845.  (C.  d'Et.),  II, 
683. 

—  (189)  Taxe  de  trottoirs.  — 
[Ville  de  Bar-le-Duc  contre  sieur 
Darnauld  et  autres.)  —  Bar-le- 
Duc  :  anciennes  ordonnances 
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Communes  (suite)  : 
des  ducs  de  [.orraine,  exécu- 
tées pendant  toutlexviii*  siècle 
et  encore  en  vigueur  en  l'an 
YII,  imposant  aux  riverains 
Tobligation  de  réparer  et  d'en- 
tretenir le  pavé  des  rues,  cha- 
cun au  droit  de  soi.  Décidé 
qu'il  y  a  lieu  de  mettre,  par 
application  desdites  ordon- 
nances, à  la  charge  des  rive- 
rains, les  frais  de  réparation  et 
d'entretien  des  trottoirs  bitu- 
més établis  au  droit  de  leurs 
immeubles.  (C.  d'Et.),  11,1124. 

—  (!90)  Taxes  de  trottoirs.  — 
Rues  et  places.  —  Paris.  — 
Avenue  Gourgaud  :  largeur 
anormale  ;  but  d'embellisse- 
ment. —  Réduction.  —  (Sieur 
Moranvillé.  )  —  Les  frais  d'éta- 
blissement de  trottoirs  mis  par 
les  anciens  usages  à  la  charge 
des  riverains  doivent  être  cal- 
culés seulement  d'après  la  lar- 
geur des  voies  publiques  fixée 
suivant  les  besoins  de  la  cir- 
culation, et  non  d'après  la  lar- 
geur qui  leur  est  donnée  dans 
un  but  d'embellissement,  et 
pour  leur  attribuer  le  carac- 
tère de  promenades.  —  La 
largeur  des  trottoirs  de  l'ave- 
nue Gourgaud,  à  Paris  (huit 
mètres),  est  réduite,  pour  le 
calcul  de  la  taxe,  à  trois mtt.'cs. 
(C.  d'Et.),  I,  8i6. 

—  (191)  Taxe  de  trottoirs.  — 
Ville  de  Paris.  —  Premier  pa- 
vage. —  Arbres.  —  Grillages. 
—  (Sieur  d'Efccville.)  —  Une 
simple  banquette  en  terre  avec 
bordure  en  grès  ne  constitue 
pas  un  pavage  régulier,  con- 
formément aux  anciens  usages 
de  la  commune  (la  Ville tte); 
en    conséquence,    ce    travail 


n'est  pas  de  nature  à  exoné- 
rer le  riverain  des  frais  de 
premier  établissement  de  trot- 
toirs exécutés  par  la  Ville  au- 
devant  de  son  immeuble.  — 
Lorsqu'il  n'est  pas  justifié  que 
l'établissement  de  la  banquette 
et  de  la  bordure  ait  été  fait 
aux  frais  du  riverain,  celui-ci 
n'est  pas  fondé  à  demander 
que  la  valeur  des  matériaux 
en  provenant  soit  déduite  de 
la  taxe  afférente  à  l'établisse- 
ment des  trottoirs.  —  Le  rive- 
rain d'une  voie  publique  n'est 
pas  fondé  à  demander  la  dé- 
charge d'une  taxe  de  trottoirs 
par  le  motif  que  les  matériaux 
employés  seraient  autres  que 
le  pavé,  alors  que  la  taxe  ré- 
clamée n'excède  pas  le  prix 
d'un  simple  pavage.  —  La  su- 
perficie occupée  sur  un  trot- 
toir par  les  arbres  et  les  grilles 
de  fonte  qui  les  entourent  ne 
doit  pas  être  déduite  de  la 
superficie  du  trottoir,  dont  la 
construction  peut  être  mise  à 
la  charge  des  riverains.  (C. 
d'EL),  II,  1031. 
—  (192)  Travaux  d'adduction 
d'eau.  —  Malfaçons  non  rele- 
vées avant  la  réception  des 
travaux.  —  Service  des  eaux 
prétendu  non  assuré  confor- 
mément au  contrat.  —  Rede- 
vances dues  à  la  compagnie 
des  eaux.  —  Intérêts.  -—  (ViUe- 
de  Bastia,)  —  Malfaçons  non 
signalées  avant  la  réception 
des  travaux.  —  Réclamations 
non  recevables.  —  Décidé 
qu'en  l'absence  de  toute  dis- 
position du  cahier  des  charges 
concernant  le  délai  de  garan- 
tie ou  les  formes  de  la  récep- 
tion des  travaux,  cette  récep- 
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lion  devait  être  réputée 
acquise  à  .  TeDtrepreneur  à 
Tépoque  où  Texécution  des 
ouvrages  avait  été  constatée, 
sans  qu'il  eût  été  relevé  aucune 
défectuosité.  —  Décidé,  en 
conséquence,  qu'il  y  avait  lieu 
de  rejeter  comme  tardivement 
pW'sentées  les  demandes  en 
réparation  de  malfaçons  qui 
auraient  pu  et  dû  être  formu- 
lées avant  ^,  réception  des 
travaux,  et  qui  remettent  en 
discussion  Tobservation  des 
clauses  du  marché  dans  les 
travaux.  —  Service  des  eaux 
prétendu  non  assuré  conformé- 
ment au  contrat:  rejet;  grief 
non  justifié.  —  Intérêts.  —  Les 
intérêts  d'une  redevance  dont 
le  paiement  a  été  suspendu  à 
tort  doivent  être  alloués  pour 
chaque  terme  de  la  redevance 
à  compter  du  jour  où  ils  ont 
été  demandés.  Mais  les  de- 
mandes des  intérêts  des  termes 
échus  ne  sauraient  faire  cou- 
rir les  intérêts  à  Tégard  des 
annuités  à  échoir  postérieure- 
ment. (C.  (VELU  VU,  573. 
-  (193)  Travaux  d'élévation  et 
de  distribution  des  eaux.  — 
Cahier  des  clauses  et  condi- 
tions générales  du  46  no- 
vembre 1866.  {Sieur  Guétonny 
contre  ville  de  Montluçon,)  — 
Art.  10.  Ordre  écrit  :  Façon 
de  parements  plus  soignée 
que  celle  qui  était  prévue  au 
-devis.  Pas  d'ordre  écrit.  Rejet. 
—  Art.  41.  L'entrepreneur 
n'encourt  pas  la  déchéance 
édictée  par  l'article  41  du 
cahier  des  clauses  et  condi- 
tions générales  lorsqu'il  •n'a 
pas  été  dressé  procès-verbal 
de  la  présentation  du  décompte 


et  des  circonstances  qui  l'ont 
accompagnée  et,  d'autre  part, 
qu'il  n'est  pas  justifié  que  Ten- 
trepreneur  ait  eu  à  sa  disposi- 
tion, dans  les  vingt  jours  qui 
ont  suivi  la  présentation  du 
décompte,  soit  ce  décompte, 
soit  les  pièces  qui  devaient  y 
être  jointes.  Renvoi  devant 
le  conseil  de  préfecture.  — 
Art.  42.  Demande  en  revi- 
sion de  certains  prix  du  bor- 
dereau à  raison  d'erreurs 
dans  leur  composition  élémen- 
taire ;  rejet  par  application  de 
.l'article  42.  —  Faux  frais  : 
Frais  d'épuisement  et  de  bâtar- 
deau  prétendus  exceptionnels: 
renvoi  à  l'expertise  sur  le  point 
de  savoir  si  ces  frais  ont  été 
nécessités  par  l'exécution  nor- 
male du  projet  mis  en  adjudi- 
cation. —  Grief  non  justifié. 
—  Ëmmétrage  sur  berge  des 
moellons  employés  aux  enro- 
chements :  main-d'œuvre  non 
rémunérée  par  les  prix  portés 
au  bordereau.  Renvoi  à  l'ex- 
pertise. —  Sujétions  résultant 
du  maintien  de  la  circulation 
des  voitures  pendant  les  tra- 
vaux de  tranchées. Rejet;  cette 
sujétion  a  été  expressément 
prévue  par  le  cahier  des 
charges.  —  Réduction  d'épais- 
seur de  la  maçonnerie  de  cer- 
tains regards.  Renvoi  à  Tex- 
pertise.  —  Prétendue  sujétion 
résultant  des  exigences  exces- 
sives de  l'administration  con- 
cernant le  choix  et  le  nettoie- 
ment des  moellons.  Rejet  par 
application  du  cahier  des 
charges.  —  Sujétion  préten- 
due :  renvoi  à  l'expertise.  (C. 
rf'Eï.),  III.  504. 
—  (194) Travaux  publics.  —  Mar- 
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Communes  (suite)  : 
ché  de  fournitures.  —  Com- 
pétence. —  [Sieurs  Aubry  e<C*« 
contre  commune  d'Amancey.)  — 
Le  marché  par  lequel  un  entre- 
preneur s'engage  à  fournir  à 
une  commune  une  pompe  et 
un  moteur  à  vent  destinés  à 
Falimentation  publique  cons- 
litue-t-il  un  marché  de  four- 
nitures ou  un  marché  de  tra- 
vaux publics?  —  Rés.  dans  le 
premier  sens.  —  Il  en  est 
ainsi  alors  mi^me  que  Tentre- 
preneur  aurait  consenti  à  faire 
effectuer  la  pose  et  le  montage 
de  Tappareil  par  ses  ouvriers, 
à  la  condition  par  la  commune 
de  payer  les  salaires  et  les 
frais  de  voyage  des  entrepre- 
neurs et  les  frais  de  transport 
des  appareils.  En  conséquence, 
le  conseil  de  préfecture  est 
incompétent  rationc  maferiœ 
pour  statuer  sur  le  litige  né 
dudit  marché  et  son  arrêté 
doit  être  annulé  d'offlce.  (C. 
d'Et.),  ï,  538. 

—  (195)  Travaux  publics.  — 
Traité  pour  l'éclairage  au 
gaz.  —  Octroi. —  Compétence. 
—  (Compagnie  r Union  des  Gaz 
contre  ville  de  Cette,)  —  Le  con- 
seil de  préfecture  est  compé- 
tent pour  connaître  d'une  dif- 
ficulté portant  sur  la  question 
de  savoir  si  la  ville  devait, 
aux  termes  du  traité  de  con- 
cession, rembourser  à  la  com- 
pagnie les  droits  d'oclroi, 
perçus  non  seulement  sur  les 
cokes  introduits  en  ville,  mais 
aussi  sur  les  cokes  produits 
par  les  houilles  employées  à 
ja  fabrication  du  gaz.  —  Le 
litige  ne  soulève  aucune  diffi- 
culté   relative   à   l'application 


du  tarif,  mais  seulement  Tin- 
terprétation  d'une  disposition 
d'un   marché  de  travaux  pu- 
blics. (C.  rf'Bf.),  ï,  536. 
— (  1 96)  Travaux  supplémentaires. 

—  (Commune  de  Voulème.)  — 
Travaux  commandés  par  un 
ancien  maire ,  directement 
mis  à  Ja  charge  de  la  commune, 
alors  que  le  conseil  munici- 
pal avait  reconnu  qu'ils  avaient 
été  bien  exécutés  et  que  leur 
prix  devait  ôtfe  remboursé  à 
l'ancien  maire  qui  en  avait 
fait  l'avance.  (Cd'Et.),  V,247. 

—  (197)  Trottoirs.  —  Réfection. 

—  Anciens  usages.  —  (Ville  de 
Saint-Etienne.)  —  L'arrêté  par 
lequel  le  conseil  de  préfecture 
ordonne  une  expertise  dans 
un  litige  entre  la  ville  et  des 
propriétaires  qui  refusent 
d'acquitter  la  taxe  de  recons- 
truction de  trottoirs,  et  décide 
que  la  ville  est  sans  droîtd'im- 
poser  aux  propriétaires  rive- 
rains l'obligation  de  supporter 
non  seulement  les  frais  d'éta- 
blissement, mais  encore  ceux 
de  reconstruction  de  trottoirs, 
est  interlocutoire  et  peut  être 
déféré  directement  au  Conseil 
d'Etatr  —  En  présence  d'un 
usage  ancien,  antérieur  à  la 
loi  du  il  frimaire  an  VII,  en 
vertu  duquel  les  habitants 
sont  tenus  de  contribuer  aux 
dépenses  de  reconstrurtion  du 
pavé,  la  ville  de  Saint-Etienne 
est  en  droit  de  réclamer  aux 
propriétaires  bordiers  les  frais 
de  la  reconstruction  comme 
ceux  de  la  réparation  et  de 
l'entretien  des  trottoirs;  mais 
ces  frais  ne  doivent  pas  dépas- 
ser ceux  de  la  dépense  néces- 
sitée par  le  mauvais  état  des 
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trottoirs  et  lear  rétablisse- 
ment dans  des  conditions 
normales.  Renvoie  une  exper- 
tise pour  déterminer  si,  dans 
Tespèce,  la  dépense  imposée 
aux  riverains  n'est  pas  exagé- 
rée. (C.  d'EL),\,  327. 

—  (198)  Trottoirs.  —  Ville  de  Pa- 
ris. —  Anciens  usages.  —  (Sieur 
Naveau,}  —  Dans  la  ville  de 
Paris,  les  riverains  sont  tenus 
•de  payer  les  frais  de  raccorde- 
ment des  trottoirs  nécessités 
parles  dégradations  provenant 
•de  leur  fait  (dans  Tespèce,  par 
-suite  de  constructions),  sans 
•qu'il  y  ait  à  distinguer  entre 
les  parties  idu  trottoir  situées 
-à  l'intérieur  et  celles  situées 
•en  dehors  des  clôtures  établies 
pendant  les  travaux.  (C.  d*Et.)j 
H,  152. 

—  (199)  Ville  de  Marseille.  — 
Prolongement  de  la  durée  de 
l'entreprise  par  suite  de  fautes 
commises  par  les  ingénieurs 
de  la  ville  dans  la  direction 
des  travaux.  —  Indemnité  due 
à  l'entrepreneur.  —  {Ville  de 
Marseille  contre  sieur  Pierquin.) 
(C.  d'Et.),  m,  1210. 

—  (200)  Ville  de  Paris.  —  Con- 
seil municipal.  —  Adjudica- 
tion. —  Cahier  des  charges. 
—  Atteinte  à  la  liberté  de  la 
concurrence.  ~  Excès  de  pou- 
voir. —  (Ville  de  Paris.)  —  Le 
décret  par  lequel  le  président 
de  la  République,  agissant  en 
vertu  de  l'article  14  de  la  loi 
du  14  avril  1871,  prononce 
l'annulation  d'une  délibération 
du  conseil  municipal  de  Paris 
qui  avait  autorisé  le  préfet  de 
la  Seine  à  procéder  à  Tadjudi- 
cation  de  travaux  communaux, 
aux  clauses  et  conditions  fixées 


par  un  cahier  de  charges  im- 
posant à  l'adjudicataire,  en 
faveur  des  ouvriers,  un  mini- 
mum de  salaire  et  un  maximum 
de  durée  pour  la  journée  de 
travail,  n'est-il  pas  entaché 
d'excès  de  pouvoir  ?  —  S'il  ap- 
partient au  conseil  municipal 
de  déterminer  dans  l'intérêt 
de  la  ville  les  conditions  de  ses 
adjudications,  il  ne  peut,  sans 
sortir  de  ses  attributions, 
substituer  une  réglementation 
imposée  à  l'effet  légal  des 
conventions  entre  patrons  et 
ouvriers,  et  faire  obstacle  à 
l'application  de  l'ordonnance 
du  14  novembre  1837,  qui 
oblige  les  communes  à  donner 
les  entreprises  pour  travaux  et 
fournitures  avec  concurrence 
et  publicité.  (C.  d'Et.),  V,  716. 
-  (201)  Voies  publiques  coupées 
ou  déviées  par  Pexécution  d'un 
chemin  de  fer  :  voie  nouvelle 
remise  au  maire  sans  l'assen- 
timent du  conseil  municipal. 
Entretien.  —  Dépense  non 
obligatoire  pour  la  commune. 
—  Compétence.  —  (Commune 
de  Salées  contre  Compagnie'  du 
Midi.)  —  Le  conseil  de  préfec- 
ture est  compétent  pour  con- 
naître d'une  demande  en  rem- 
boursement des  dépenses  d'en- 
tretien d'un  chemin  construit 
par  une  compagnie  de  chemin 
de  fer  et  remis  par  elle  au 
maire  de  la  commune.  —  Cette 
action  se  rattache  à  Texécution 
de  travaux  publics.  —  Lors- 
qu'un chemin  a  été  créé  par 
une  compagnie  de  chemin  de 
fer,  non  pour  rétablir  les 
communications  coupées  par 
l'ouverture  de  la  voie  ferrée, 
mais  pour  farililer  l'accès  de 
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Communes  (suite)  : 
sa  gare,  rentrelien  de  cette 
voie  nouvelle  n'incombe  pas  à 
la  commune  par  suite  de  la 
remise,  approuvée  par  le  pré- 
fet, que  la  compagnie  en  a  faite 
au  maire,  mais  sans  le  consen- 
tement du  conseil  municipal. 

—  Ce  consentement  est  néces- 
saire pour  faire  entrer  la  voie 
dans  le  domaine  public  com- 
munal, (C.rf'£^),  III,  1089. 

—  (202)  Voirie  (Grande).  —  Rues 
de  Paris.  —  Prétendue  modifi- 
cation d'un  plan  d'alignement, 
devant  avoir  pour  résultat  de 
mettre  un  immeuble  en  retrait 
de  la  voie  publique  ;  Grief  non 
fondé.  —  [Sieur  Gauthier  contre 
ville  de  Paris.)  (C.  d'Et,),  III, 
i2i3. 

—  (203)  Voirie  urbaine.  —  Ruis- 
seau séparatif  de  la  voie  pu- 
blique. —  Alignement.  — 
Propriété  du  ruisseau.  —  Com- 
pétence de  Tautorité  judiciaire. 

—  (Sieur  Dumont.)  —  Lorsqu  il 
existe  entre  un  particulier  et 
une  commune  une  contesta- 
tion relative  à  la  propriété  d'un 
i^isseau  séparatif  de  la  voie 
publique,  c'est  à  Tautorité 
judiciaire  qu'il  appartient  de 
trancher  cette  contestation.  En 
conséquence,  le  maire  doit 
surseoir  à  délivrer  l'aligne- 
ment dé  mandé  par  le  proprié- 
taire d'un  immeuble  en  bor- 
dure de  ce  ruisseau,  jusqu'à 
ce  que  l'autorité  judiciaire  ait 
statué,  et  il  ne  lui  appartient 
pas  de  trancher  lui-même  la 
question  par  la  voie  de  l'aligne- 
ment et  de  déclarer  le  ruis- 
seau mitoyen  entre  la  com- 
mune et  le  propriétaire  de 
l'immeuble.  (C'.d'Ef.),  IX,  528. 


—  (204)  Voirie  vicinale.  —  Cons- 
truction d'une  chaussée.  — 
Riverain.  —  Dépossession  par- 
tielle. —  Référé.  —  Disconti- 
nuation des  travaux.  —  Con- 
flit. —  [Sieur  Parant  contre 
sieur  Mazabraud.) —  Procédure 
en  matière  de  conflits  :  L'irré- 
gularité d'un  arrêté  qui,  pro- 
nonçant sur  le  déclina toire 
comme  sur  les  conclusions 
des  parties,  a  statué  sur  ia 
compétence  et  au  fond,  n'est 
pas  substantielle,  et  le  tribunal 
îles  conflits  ne  doit  pas  consi- 
dérer comme  non  avenu  cet 
arrêt  alors  qu'il  le  maintient 
pour  partie  et  annule  le  con- 
flit —  même  lorsque  aucune 
réquisition  ni  arrêt  de  sursis 
n'ont  suivi  l'arrêté  de  conflit. 
—  L'autorité  judiciaire,  incom- 
pétente pour  ordonner  la  sup- 
pression des  travaux  de  cons- 
truction d'un  chemin  vicinal 
exécutés  en  empiétement  du 
mur  et  de  la  propriété  d'un 
riverain,  a  pu  ordonner  la  dis- 
continuation de  la  partie  des 
travaux  portant  atteinte  à  la 
propriété  du  requérant.  (T.. 
des  C),  II,  TSo'. 

—  Voir  Dommages,  Pensions  ci- 
viles. Prestations,  Subven- 
tions. 

Compagnie  des  Apparaux  du 
Havre,  VIII,  1024. 

—  des  Canaux  du  Midi,  IX,  621. 

—  française  du  Centre  et  du 
Midi  pour  l'éclairage  au  gaz,  V,. 
884. 

—  duCreusot,  X,  126. 

~  des  Docks  et  Entrepôts  de 
Marseille,  IX,  229;  X,  378. 

—  des  Eaux  de  la  banlieue  de 
Paris,  VII,  50. 

—  française    d'Eclairage    et  de 
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ChaufTage  par  le  gaz,  Y,  812. 

—  générale  des  Eaux,    V,  480; 
VI,  284,  485;  VIII,  910;  X,  Î545. 

—  Voir  Dommages. 

—  générale  des  Eaux  et  Société 
du  Ragas,  X,  480.  ' 

—  générale  transatlantique,  VI, 
771. 

—  genevoise  de  Tlndustrie  du 
gaz,  VU,  329. 

—  parisienne    du  Gaz,  V,   124; 
VU,  134;IX,2«6. 

—  parisienne  du  Gaz  et  ville  de 
Paris,  V,  58,   60. 

—  du  port  et  du  chemin  de  fer 
de  la  Réunion,  V,  129. 

—  Voir  Chemins  de  fer. 
€OMPANS,  m,  602. 
Compensation  de  dettes.   — -  Voir 

Décompte. 
OoxpiStencb  : 

—  (I)  Chute  et  blessures  attri- 
buées au  mauvais  état  et  au 
défaut  de  surveillance  d'une 
rouie  départementale  dans  la 
traverse  d*une  commune  ; 
action  en  dommage^intérèts 
contre  le  département  et  la 
commune.  —  Conflit.  —  (Sieur 
Lagrave,)  —  Le  conseil  de 
préfecture  est  compétent  pour 
statuer  sur  une  action  en  dom- 
mages-intérêts dirigée  à  la  fois 
contre  un  département  et  une 
commune,  à  raison  d'un  acci- 
dent causé  par  une  excavation 
existant  sur  une  route  dépar- 
tementale traversant  une  com- 
mune, lorsque  cette  action  est 
motivée  tant  par  le  défaut 
d*entretien  et  de  surveillance 
•du  chemin  par  le  département 
qui  a  permis  à  Texcavation 
de  se  produire,  que  par  Tab- 
sence  de  précautions  prises 
par  le  maire  pour  empêcher 
les  accidents  après  que  l'exca- 


vation s'était  produite.  —  La 
demande  se  rattache  à  l'exécu- 
tion ou  à  l'inexécution  de  tra- 
vaux publics.  (T.  des  C),  II, 
1072. 

—  (2)  Constatation  du  caractère 
des   travaux.  —   Compétence. 
Juge  de  paix.  —  Valeur  indé-    . 
terminée.  —  (Sietir  CoUard,)  — 

I.  11  appartient  à  la  Cour  de 
cassation  de  décider  si  les 
pièces  produites  devant  les 
juges  du  fond  étaient  ou  non 
sufflsantes  pour  établir  que  les 
travaux  objet  du  procès 
avaient  le  caractère  de  travaux 
publics.  —  II.  Les  demandes 
de  valeur  indéterminée  ne 
peuvent  être  portées  devant  le 
juge  de  paix.  —  Une  demande 
tendant  à  la  démolition  de 
certains  travaux  et  au  réta- 
blissement des  lieux  dans  leur 
premier  état  est  une  demande 
indéterminée.  (C.  de  Cass.)^  II, 
1075. 

—  (3)  Travaux  publics.  —  Éta- 
blissement d'un  chemin  vici- 
nal. —  Offre  de  concours  en 
terrain.  —  Dommages.  — 
Conflits.  -—  (Sietir  Veil  contre 
commune  de  Bône,)  —  Un  parti- 
culier, qui  s'est  engagé  à  céder 
gratuitement  à  une  commune 
le  terrain  nécessaire  à  la  cons- 
truction d'un  chemin  vicinal, 
réclame  des  dommages-inté- 
rêts et  l'exécution  de  travaux 
par  application,  prétend-il, 
d'arrangements  intervenus 
entre  lui  et  la  commune  ;  c'est  » 
avec  raison  que  le  préfet  re- 
vendique pour  l'autorité  admi- 
nistrative le  droit  de  statuer 
sur  le  litige,  par  le  motif  que 
les  conventions  alléguées  ont 
pour  origine   et  pour  base  la 
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CoxPETENCR  {suite)  : 
cession  gratuite  de  terrains  en 
vue  d'un  travail  public  et  que, 
d'ailleurs,   les    dommages    se 
rattachent  directement  à  Texé- 
cution  de  travaux  publics.   — 
'  Procédure.  —  Conflit.  —  Dé- 
clinatoire   postérieur  au  rejet 
d'une    exception    d'incompé- 
tence. —  Recevabilité.  —  Les 
exceptions   d'incompétence 
proposées  par  les  parties  et 
rejetées  par  les  tribunaux  ne 
peuvent  pas  suppléer  ou  faire 
obstacle    au    déclinatoire  du 
préfet  agissant  au  nom  de  la 
puissance     publique.    —    Le 
droit  du  préfet  subsiste  tant 
qu'il  n'a  pas  été  statué  au  fond. 
(C.  cV Et,),  l,i2\i. 
Compétence     administrative.     — 
Travaux  publics.   —  Destruc- 
lion  d'ouvrages   autorisés.   — 
{Sieur    Guibert.)  —  A   défaut 
de  production  devant  la  Cour 
de  cassation  de   l'acte  admi- 
nistratif à  l'interprétation  du- 
quel l'arrêté  attaqué  se   serait 
livré,  la  Cour  de  cassation  se 
trouve  dans  l'impossibilité  d'ap- 
précier si  la  cour   d'appel  a 
fait  une  interprétation  ou  une 
simple  application  de  cet  acte; 
dès   lors,  le  moyen  n'est  pas 
justifié.  —  Les  tribunaux  judi- 
ciaires sont  incompétents  pour 
ordonner  la  suppression  ou  la 
modification  de   travaux    pu- 
blics ordonnés   ou  approuvés 
par   l'autorité  administrative. 
—  La  condamnation,  pronon- 
cée contre  une  commune,  de 
restituer  un  terrain  indûment 
occupé  pour  l'exécution  de  tra- 
vaux publics,  emporte,  comme 
conséquence     nécessaire,    la 
destruction  ou  la  modification 


d'ouvrages  faits  dans  un  inté- 
rêt public,  et  viole  le  principe 
de  la  séparation  des  pouvoirs 
et  la  loi  du  28  pluviôse  an  VHI. 
(C.  de  Cass,),  III,  1031. 

—  Voir  Dommages. 
Comptabilité.  —  Observation  des 

règles  de  la  comptabilité  pu- 
blique. (Cire),  VU,  244. 

—  Modifications  dans  la  comp- 
tabilité. {Cire),  X,  226. 

—  Sommaire  de  la  comptabi- 
lité du  conducteur.  (Ctrc),  II, 
949. 

COxNCEssiON.  —  Canal.  —  Cbange- 
ments  au  devis.  —  Réception 
définitive.  —  Effets.  —  Extinc- 
tion des  obligations  relatives  à 
l'exécution  des  travaux.  —  Fin 
de  la  concession.  —  Réclama- 
tion du  concédant.  —   Rejet. 
—  {Société  de  la  Sombre  fran- 
çaise canalisée.)  —  La  réception 
définitive  par  l'Etat  des  travaux 
qui  ont  fait  l'objet  d'une  con- 
cession libère   le  concession- 
naire de  ses  obligations  rela- 
tives    à    l'exécution     desdits 
travaux.  —  Il  reste  seulement 
tenu  de  l'obligation   de   resti- 
tuer en  bon  état,  à  la  fin  de  la 
concession,  les  ouvrages  con- 
cédés, tels  qu'ils  ont  été  éta- 
blis et  reçus.   —   En   consé- 
quence,  l'Etat  ne   peut,  à  la 
fin  de  la  concession,  protester 
contre  des   changements   ap- 
portés au  projet  lors  de  l'exé- 
cution des  travaux  et  demander 
l'observation  stricte  des  pres- 
criptions du  devis,  alors  sur- 
tout que  l'utilité  de  ces  chan- 
gements a  été   régulièrement 
constatée  par  l'administration 
avant  la  réception    définitive. 
(C.  d'Èt.),  VIII,  1038. 

Co.NGEssioN  DE  terra  INS.  ~  Retards 
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indusliiels  dans  la  livraison  de 
certaines  parties  de  terrains. 

—  Responsabilité.  —  (Compa- 
gnie des  Docks  et  Entrepôts  de 
Marseille.)  —  L'Etat  est  respon- 
sable du  préjudice  causé  par 
les  retards  apportés  à  la  livrai- 
son de  parcelles  de  terrains 
par  lui  ajoutées  à  une  conces- 
sion primitive,  alors  que 
ces  retards  ne  sont  justiûés  ni 
par  l'insuffisance  des  crédits 
dont  pouvait  disposer  Tadmi- 
nistration,  ni  par  les  exigences 
des  travaux  que  comportait  la 
constitution  desdites  parcelles. 

—  Le  décret  de  concession 
portant  qu'une  certaine  par- 
celle devait  être  remise  dans 
un  délai  maximum  de  trois 
ans,  décidé  qu'une  mise  en 
demeure  à  l'expiration  de  ce 
délai  n'était  pas  nécessaire 
pour  engager  la  responsabilité 
de  l'Etat,  le  concessionnaire 
ayant  déjà  adressé  à  l'Etat  des 
réclamations  sur  ce  point.  (C. 
d'Er.),  111,731. 

—  Voir  Chemins  de  fer. 
Concours.    —    Suppression    du 

concours  pour  le  grade  de 
conducteur  des  Ponts  et 
Chaussées  en  1899.  (Ctrc.),  IX, 

•;3. 

CoNCURRBNCR.  —  Voir  Communes. 
GONDÉ  (Héritiers  de),  II,  800. 
GONDOMINES,  V,  336. 
CONDOTER,  1,  492. 
Conducteurs  des  Ponts  et  Chaus- 
sées : 

—  (i)  Les  conducteurs  ne  se- 
ront plus  astreints  qu'à  une 
seule  tournée  régulière  par 
mois.  (Cire),  VIII,  1040. 

—  (2)  Envoi  d'un  arrêté  sur  les 
conditions  d'avancement  dans 
le  personnel  des  conducteurs 


des  Ponts  et  Chaussées.  (Ctrc.), 
X,  309. 

—  (3)  Extension  des  dispositions 
de  la  circulaire  du  25  no- 
vembre 1895.  (Cir€.),X,  562. 

—  (4)  et  Contrôleurs  des  Mines.  — 
Avancement.  —  Modification 
de  l'article  2  du  décret  du 
7  novembre  1899.  {Cire),  X, 
806. 

—  (5/  Subdivisionnaires.  (Ctrc), 
Y, '63;  VI,  156,312. 

—  Voir  Circulaires,  Concoui*s 
d'admission,  Expropriations, 
Pensions  civiles,  Personnel. 

Conférences  mixtes.  —  Voir  Che- 
mins de  fer,  Circulaires. 
Conflits  : 

—  (i)  Adduction  d'eaux  de 
sources.  —  Autorisation  irré- 
gulière. —  Dommages.  —  Com- 
pétence. —  {Sieur  de  Gasté 
contre  hospices  de  Bagnols^)  — 
Lorsque  des  travaux  ont  été 
entrepris  dans  un  but  d'utilité 
publique,  en  vertu  de  délibé- 
rations des  conseils  compé- 
tents, suivies  de  décisions  pré- 
fectorales approbatives  des 
dépenses,  la  circonstance  que 
le  décret  déclaratif  d'utilité 
publique  n'est  intervenu  qu'a- 
près l'exécution  partielle  des 
travaux  ne  peut  pas  modifier 
le  caractère  public  des  tra- 
vaux. —  Lorsqu'il  n'y  a  ni  dé- 
possession du  fonds,  ni  voie 
de  fait  sur  l'immeuble,  l'auto- 
rité judiciaire  ne  peut  pas  re- 
tenir l'aiTaire  en  qualifiant  le 
droit  à  l'usage  de  l'eau  de 
«  droit  de  propriété  ou  de  ser- 
vitude sur  des  eaux  suscep- 
tibles d'expropriation  ».  On  ne 
conçoit  pas,  en  effet,  l'expro- 
priation d'une  res  nullius  et, 
d'autre  part,  on  ne  peut  ex- 
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Conflits  (suite)  : 

proprier  une  servitude  envisa- 
gée isolément.  —  Conflits.  — 
Procédure.  —  Les  dates  por- 
tées dans  un  extrait  du  registre 
de  mouvement,  lorsqu'elles 
sont  en  désaccord  avec  celles 
portées  au  registre  de  mou- 
vement et  qu'en  outre  elles 
sont  reconnues  inexactes,  ne 
peuvent  entraîner  l'annulation 
d'un  arrêté  de  conflit  formé 
dans  le  délai  légal.  (T.  des  C), 
V,  275. 

—  (2)  Conflit  négatif.  —  Action 
en  garantie.  —  {Sieur  Del- 
naud.)  —  L'autorité  judiciaire, 
saisie  d'une  demande  en  rési- 
liation de  bail  avec  indemnité, 
formée  par  des  locataires 
contre  le  propriétaire  d'un 
immeuble  dont  les  accès  ont 
été  modiflés  à  la  suite  de  tra- 
vaux de  voirie,  est  compétente 
pour  statuer  sur  l'action  en 
garantie  dirigée  par  le  proprié- 
taire contre  la  ville,  auteur 
des  travaux.  (T.  des  C),  IV, 
314. 

—  (3)  Compétence.  —  (Loiseleur 
contrer  État.)  —  Le  fait  par 
l'Etat,  exploitant  du  mono- 
pole des  allumettes  chimiques, 
de  jeter  ses  eaux  résiduaires  de 
fabrication  dansune  mare  indi- 
vise avec  un  particulier,ne  cons- 
titue pas  un  dommage  cause 
par  les  travaux  publics  ;  il  ne 
peutdavantage  être  rattaché  au 
fonctionnement  d'un  service 
public.  —  En  conséquence,  les 
tribunaux  judiciaires  sont 
compétents  pour  statuer  sur  la 
demande  en  cessation  de  dom- 
mages et  en  indemnité.  (T.  d£s 
C.),V,  7.33. 

—  (4)  Domaine  public.  —  Litige 


sur  le  bornage.  —  Action  posr- 
sessoire.  —  Fait   n'ayant  pas 
un  caractère  administratif.  — 
{Sieur    Mirandol    contre   sieur 
Garrigues.)  —    Est  du  ressort 
de  l'autorité  judiciaire  l'action 
possessoire  dirigée  contre  un 
éclusier  et  fondée  sur  ce  qu'il 
aurait  causé  un  trouble  à  la 
possession  d'un   tiei^  sur  un 
terrain  vendu  autrefois  partie 
à  ce  tiers  et  partie  à  l'Etat,  si 
le.4  faits  imputés  à  cet  éclusier 
ne  sont  pas  susceptibles  d'être 
confondus  avec  l'exercice  de 
ses  fonctions  ou  s'ils  n'ont  pas 
un  caractère  administratif,  le 
terrain  litigieux  n'ayant  reçu 
aucune  affectation  qui  le  cons- 
titue dépendance  du  domaine 
public;  ou  si,  enfin,  le  droit  des 
tiers   à  indemnité    subsistait. 
(C.  rf'JÉe.),  X,  127. 

—  (5)  Incompétence  des  deux 
juridictions.  —  Absence  de 
conflit  négatif.  —  (Si^ur  Mar- 
met  contre  Compagnie  du  Crcu- 
sot.)  —  Il  n'y  a  pas  de  conflit 
négatif  lorsque,s'agissant  d'une 
action  en  indemnité  pour  dom- 
mages causés  par  les  travaux 
publics,  la  juridiction.civile  s'est 
avec  raison  déclarée  incompé- 
tente et  que  la  juridiction  ad- 
ministrative, après  avoirretenu 
le  litige  contre  les  entrepre- 
neurs, s'est  déclarée  incompé- 
tente seulement  pour  connaître 
de  la  responsabilité  d'un  ingé- 
nieur considéré  comme  sous- 
traitant  :  le  litige,  tel  qu'il  se 
dégageait  des  termes  mêmes 
de  l'assignation,  a  reçu  la  solu- 
tion qu'il  comportait.  {C.(f£^l, 
X,  126. 

—  (6)  Procédure.    —  Arrêté  de 
conflit  signé  par  le  secrétaire 
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général  de  la  préfeclure  en 
vertu  d'une  délégation  du  pré- 
fet; régularité.  —  Travaux  pu- 
blics. —  Dommages.  —  Con- 
travention. —  (Sieur  Poirier 
contre  commune  de  Craon,)  — 
Le  conseil  de  préfecture  est 
compétent  pour  statuer  sur 
une  action  en  dommages-inté- 
rêts intentée  à  une  commune 
par  la  victime  d'un  accident 
causée  par  le  dépôt  d'un  tas 
de  pierres  cassées  destinée  à 
Tentretien  des  voies  publiques, 
que  la  commune  avait  négligé 
d'éclairer.  —  En  vain  le  récla- 
mant suutiendrait-il  que  le 
dommage  résulte  uniquement 
de  Tabsence  d'éclairage,  fait 
constitutif  d'une  contravention 
de  police  :  la  demande  se  rat- 
tache par  un  lien  indivisible  à 
l'exécution  d'un  travail  public 
(T.desC),  V,  734. 

-  (7j  (Procédure  en  matière  de). 

—  Arrêt  statuant  sur  le  fond 
d'un  litige,  mais  ordonnant 
une  expertise  pour  l'évalua- 
tion des  dommages.  —  Conllit 
postérieur.  —  Non-recevabi- 
lité. —  i Sieur  de  yoivetcrre 
contre  ville  deBône.)  —  Le  con- 
flit ne  peut  être  encore  élevé 
après  un  arrêt  statuant  défini- 
tivement sur  le  principe  de  la 
responsabilité  d'un  dommage 
mais  ordonnant  une  expertise 
pour  en  fixer  le  quantum 
(art.  4  de  l'ordonnance  du 
1"  juin  1828).  —  L'arrêté  de 
conflit  est  tardif  (T.  des  C),  II, 
600. 

-  (8)  (Procédure  en  matière  de). 

—  Lieu  de  dépôt  de  l'arrêté  de 
confliL  —  L'arrêté  de  conflit 
doit,  à  peine  de  nullité,  être  dé- 
posé au  greffe  de  la  juridiction 


qui  a  statué  en  dernier  res- 
sort sur  le  déclinatoire.  —  En 
conséquence,  si  le  déclina- 
toire a  été  rejeté  successive- 
ment par  le  tribunal  et  par  la 
Cour  d'appel,  c'est  au  greffe  de 
la  Cour  que  doit  être  déposé 
l'arrêté  de  conflit.  —  {Préfet de 
la  Haute-Garonne.)  [T.  des  C), 
IV,  392. 

CoNKLiTs.  Voir  Actes  administra- 
tifs, Chemins  de  fer  de  l'Etat, 
Compétence,  Cours  d'eau,  Dé- 
compte, Dommages,  March'é 
de  travaux  publics. 

Congés  illimités  accordés  aux 
Ingénieurs  et  aux  Conducteurs 
{Cire.),  VII,  850. 

Conseil  d'Etat,  IV,  24. 

—  Voir  procédure. 

Conseil  local  des  travaux  d'en- 
tretien. —  Suppression  du  Con- 
seil local  des  travaux  d'entre- 
lien  (Cire),  X,  J36. 

CONSTANT  (Dame),  V,  436. 

CoNSTANTiNE  (Département  de), 
II,  688. 

CoNSTANTiNE  (Département  de)  et 
siour  DuRRiEU,  V,  241. 

CoNsTA\TiNE  (Ville  de),  I,  1185; 
11,36t. 

Constructions  navales  du  Havre, 
H,  583;  III,  991. 

Contrats.  —  Mentions  à  insérer 
dans  les  contrats  transaction- 
nels intervenus  avec  les  entre- 
preneurs, en  ce  qui  concerne 
les  intérêts  à  la  charge  de 
l'Etat  {Cire.),  X,  477. 

Contravention  : 

—  (l)  Algérie.  —  Voirie  (Grande). 
Barrages.  —  Conipétenre.  — 
{Sieur  BernoUin.)  Kii  Alg»'- 
rie,  les  contraventions  com- 
mises sur  les  cours  d'eau  non 
navigables  doivent  être  assi- 
milées, au  point  de  vue  de  la 
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Contravention  {suite)  : 
répression  et  de  la  compétence, 
à  des  contraventions  de  grande 
voirie.  —  Dès  lors,  c'est  aux 
conseils  de  préfecture  qu'il 
appartient  de  connaître  les 
procès- verbaux  dressés  contre 
les  délinquants,  pour  avoir 
fait  un  usage  abusif  des  eaux 
d'un  canal  d'irrigation.  — 
L'emploi  de  toute  force  mo- 
trice d'un  canal  d'irrigation 
.pour  l'exploitation  d'un  mou- 
lin, alors  que  Tarrété  autori- 
sant la  création  du  moulin 
n'attribuait  qu'une  partie  des 
eaux  à  ladite  usine,  constitue 
une  contravention  de  grande 
voirie  (C.  d'É/.),  HI,  683.  | 

—  (2)  Algérie.  —  Voirie  (Grande). 

—  (Sieur  GolembiowskL)  —  | 
Détournement  des  eaux  d'un 
canal  :  fail  constituant  une  con- 
travention de  grande  voirie  : 
condamnation  à  une  amende 
et  aux  frais  du  procès-verbal. 

—  Procédure.  —  Arrêté  non 
motivé  :  annulation:  évocation 
(C.d'Ét.\  III,  loO. 

—  (3)  Contravention.  —  Hranclies 
d'arbros  jetées  dans  le  lit.  — 
Force  majeure.  —  (Ministre  des 
travaux  publics  contre  sieur 
ChevilHer.)  —  Le  fait  de  laisser 
tomber,  en  effectuant  une 
coupe  d'arbres,  des  branches 
dans  le  lit  d'un  cours  d'eau 
navigable,  constitue  une  con- 
travention de  grande  voirie, 
alors  même  que,  à  raison  de 
la  situation  des  arbres,  la  chute 
des  branches  dans  le  cours 
d'eau  aurait  le  caractère  d'un 
cas  (le  force  majeure  {C.  d'Ét.)^ 
ni,  9H8. 

—  (4;  Canal  di*  liriare.  —  Dépen- 
dances. —  'Minisire des  travaux 


publics  contre  sieur  Lefèvre.)  — 
Circulation  avec  une  voiture 
chargée  sur  un  ancien  bief 
remblayé.  Pas  de  contraven- 
tion :  le  terrain  dont  s'agit  ne 
fait  pas  partie  des  levées  et 
francs-bords  du  canal  et  ne 
peut  être  considéré  comme  un 
ouvrage  établi  en  vue  de  la 
sûreté  et  de  la  facilité  de  la 
navigation,  au  sens  de  l'arrêt 
du  conseil  de  i777  (C.  dÉt.), 
X,  48. 

-  (5)  Canal  de  navigation.  — 
Absence  d'amende.  —  Voirie 
maritime.  —  Rivage  de  la  mer. 

—  Extraction  de  galets.  — 
Chemin  de  fer.  —  Contraven- 
tion. —  Plantation  le  long  de 
la  ligne.  —  {Ministre  des  tra- 
vaux publics  et  autres.)  —  La 
condamnation  aux  frais  du 
procès-verbal  ne  constitue  pas 
qu'une  peine  accessoire  à  l'a- 
mende. —  En  conséquence,  la 
condamnation  aux  frais  du 
procès-verbal  doit  Hre  pro- 
noncée même  quand  il  s'agit 
d'une  contravention  qui  n'est 
punie  d'aucune  amende.  Pro- 
cédure. — -  Conseil  d'Etat.  — 
Recours  du  Ministre  non  mo- 
tivé :  production  d'un  mémoire 
ampliatif  suppléant  k  ce  défaut 
de  motifs  :  recevabilité.  — 
iTeuladCy  3«  esp.)  —  Le  fait 
d'extraire  des  galets  et  de  pra- 
tiquer des  excavations  en  un 
point  du  rivage  de  la  mer  oii 
un  arrêté  préfectoral  a  inter- 
dit toute  entreprise  de  ce  genre 
constitue  une  contravention 
de  grande  voirie.  —  {Hallier, 
2«  esp.""  —  Le  riverain  d'un 
chemin  de  fer  qui  procède  à 
une  plantation  d'arbres  sur 
son  terrain  à  moins  de  6  mètres 
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de  la  voie  ferrée,  sans  avoir 
demandé  FaUgnement  au  pré- 
fet, commet  une  contravention 
de  grrande  voirie.  —  Condam- 
nation seulement  à  la  suppres- 
sion de  ces  plantations,  l'a- 
mende étant  prescrite.  — 
{Teulade,  3«  esp.)  (C.  d'ÉL),  IX, 
4i. 

—  (6)  Canal  de  navigation.  — 
Dégradations  à  une  écluse.  — 
Responsabilité.  —  Patron  et 
ouvrier.  —  Condamnation  à 
une  amende.—  (Sieur  Gilotte.) 

—  Le  fait  de  causer  des  dégra- 
dations à  une  écluse  située  sur 
un  canal  de  navigation  cons- 
titue une  contravention  de 
grande  voirie.  —  Une  contra- 
vention de  grande  voirie  étant 
commise  par  un  ouvrier,  le 
patron  peut  être  condamné 
solidairement  avec  Tauteur  de 
cette  contravention,  non  seu- 
lement à  des  dommages-inlé- 
réts,  mais  encore  à  une  amende 
(C.  d'ÉL),  VU,  378. 

■   (7)  Canal  de   navigation.   — 

—  Interception  d'une  écluse. 

—  Frais  du  procès-verbal.   — 

—  Absence  d'amende.  — 
(Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieur  Gâteau,)  —  Le  fait 
de  barrer  une  écluse  avec  un 
bateau,  de  façon  à  intercepter 
le  passage,  constitue  une  con- 
travention de  grande  voirie.  — 
Frais  du  procès- verbal.  —  La 
condamnation  aux  frais  du 
procès-verbal  ne  constitue  pas 
une  peine  accessoire  à  l'a- 
mende. En  conséquence,  celte 
condamnation  doit  être  pro- 
noncée même  quand  il  s'agit 
d'une  contravention  qui  n'est 
punie  d'aucune  amende  (C. 
dTJ.uWU,  238. 


-  (8)  Canaux  de  navigation.  — 
Amende  non  édictée.  —  (Sieur 
Louar.)  —  Marinier  ayant,  con- 
trairement au  règlement  du 
canal  latéral  à  la  Loire,  rendu, 
en  vue  d'assurer  l'exécution 
de  l'arrêt  du  27  juin  1777, 
refusé  de  se  conformer  à  un 
ordre  de  l'éclusier  relatif  aux 
manœuvres  de  l'é  cl  usage.  Con- 
damnation aux  frais  du  procès- 
verbal,  en  l'absence  de  tout 
dommage,  et  l'arrêt  du  conseil 
précité  ne  prévoyant  pas  d'a- 
mende (C.  d'Ét.),  IX,  636. 

-  (9)  Canaux  de  navigation. 
Détérioration  des  garde-corps 
des  portes  d'aval  d'une  écluse. 

—  Affirmation  du  procès- 
verbal.  —  (Afinistre  des  travaux 
publics  contre  sieur  Vigouroux,) 

—  Le  fait  de  détériorer,  en  les 
heurtant  avec  un  bateau,  les 
garde-corps  des  portes  d'aval 
d'une  écluse  située  sur  un 
canal  de  navigation,  constitue 
une  contravention  de  grande 
voirie.  —  Les  procès-verbaux 
en  matière  de  contraventions 
de  grande  voirie  ne  doivent 
pas,  à  peine  do  nullité,  être 
affirmés  dans  le  délai  de  trois 
jours  à  partir  de  leur  rédaction 
(C.  d'Ét.),  V,  222. 

-  (iO)  Canal  de  navigation.  — 
Interception  d'une  écluse.  — 
Frais  du  procès- verbal.  — 
Absence  d'amende.  —  (Ministre 
des  travaux  publics  contre  sieur 
Jal.)  —  Le  fait  de  barrer  une 
écluse  avec  un  bateau,  de 
façon  à  inlercepter  le  passage 
pendant  plusieurs  lieuros,  cons- 
titue une  contravention  de 
grande  vcWrie.  —  Frais  du  pro- 
cès-verbal. -  La  condamna- 
lion  aux  frais  du  procès-verbal 
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Contravention  (suite)  : 
ne  consUtue  pas  une  peine 
accessoire  à  lainende.  En 
conséquence,  cette  condamna- 
tion doit  être  prononcée  même 
quand  il  s'agit  d'une  contra- 
vention qui  n'est  punie  d'au- 
cune amende  [C,  (VÉt.),  V, 
860. 

^  (li)  Canal  de  l'Ourcq.—  Mou- 
lin. —  Abaissement  du  plan 
d'eau.  —  Procédure  :  conseiller 
général  appelé  à  siéger  au  con- 
seil de  préfecture.  —  [Sieur 
Wallon.)  —  Procès-verbal  de 
contravention  dressé  contre  le 
propriétaire  d'un  moulin  se 
bornant  à  constater  que  ie 
niveau  du  plan  d'eau  d'un 
canal,  dans  le  bief  sur  lequel 
est  établi  le  moulin,  était  en 
contre-bas  du  niveau  fixé  par 
les  règlements,  mais  ne  rele- 
vant aucune  circonstance  per- 
mettant d'attribuer  cet  abaisse- 
ment du  plan  d'eau  à  un  fait 
du  propriétaire  du  moulin. 
Relaxe.  —  Procédure.  —  Con- 
seil de  préfecture.  —  Composi- 
tion. —  Consoillor  général 
appelé  pour  compléter  le  con- 
seil de  préfecture  :  présence 
justifiée  par  la  mention  dans 
l'arrêté  qu'il  remplaçait  un 
conseiller  faisant  fonctions  de 
commissaire  du  gouverne- 
ment: régularité  (C.  (fÉ^),  V, 
239. 

-  (12)  Canaux  de  navigation.  — 
Interception  du  passage  dans 
une  écluse.  —  Frais  du  pro- 
cès-verbal. —  Absence  d'a- 
mende. —  (Ministre  des  travaux 
publics  contre  époux  Piat.)  — 
Le  fait  par  un  batelier  d'em- 
pêcher la  fermeture  des  portes 
d'amont  d'une  écluse,  de  façon 


à  empêcher  la  descente  d'un 
autre  bateau,  constitue-t-il  la 
contravention  prévue  par  l'ar- 
ticle 8  de  l'arrêt  du  Conseil  du 
roi  du  24  juin  1777,  ou  celle 
prévue  par  l'article  4  du  même 
texte?  —  Révolution  dans  ce 
dernier  sens.  —  Frais  du  pro- 
cès-verbal. —  l^  condamna- 
tion aux  frais  du  procès-verbal 
ne  constitue  pas  une  peine 
accessoire  de  l'amende.  —  En 
conséquence,  cette  condamna- 
tion doit  être  prononcée,  alors 
même  qu'il  s'agit  d'une  con- 
travention qui  n'est  pas  punie 
d'une  amende  (C.  d'JS/.),  VIII, 
iOl4. 

—  (43)  Chemins  de  fer.  —  [Mi- 
nistre  des  travaux  publies  contre 
sieurs  Arnaud  et  Desouches  et 
Mazelin.)  —  Limites  du  do- 
maine public.  —  Plantations, 
travaux  de  terrassement  et  de 
construction  efTectués  par  un 
riverain  de  la  voie  ferrée  dans 
le  périmètre  du  terrain  com- 
pris dans  le  chemin  de  fer  tel 
qu'il  résulte  du  plan  parcellaire 
annexé  au  jugement  d'expro- 
priation: contravention  à  l'ar- 
rêt du  conseil  du  4  août  1734  : 
condamnation  à  l'amende,  à 
la  restitution  du  sol  usurpé 
et  aux  frais  du  procès-verbal. 
—  Introduction  d'un  attelage 
sur  la  voie  ferrée,  et  détério- 
ration de  la  barrière  d'un  pas- 
sage à  niveau  qui  fermait  mal 
et  était  insuffisamment  éclai- 
rée. Relaxe  (C.  d'Et,),  IX,  68. 

—  (44)  Chemin  de  halage.  - 
Bras  du  Rhône.  —  Domain 
public.  —  (Ministre  des  tratau 
publics  contre  sieur  Bellou.)  - 
Portail  avec  murs  en  aile,  pré 
tendu  construit  partie  sur  h 
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chemin  de  halage  d'un  bras  du 
Rhône,  partie  sur  le  domaine 
public.  Pas  de  contravention  : 
!  ie  bras  dont  s'agit  a  cessé 
d'être  oavigable,  et,  par  suite, 
la  servitude  de  halage  n'existe 
plus  sur  la  rive  ;  d'autre  part, 
il  n'est  pas  justifié  d'une 
emprise  sur  le  domaine  public 
(C.  d'Éf.),  V,  954. 

—  (15)  Chemin  de  halage.  — 
Dépôt  de  pierres  de  taille  avec 
chantier  de  sciage  sans  auto- 
risation, ou  contrairement  aux 
conditions  de  Tautorisation. — 
(Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieur  Solvet)  (C.  rf'É(.), 
V,  629. 

—  (16)  Coupes  d'arbres  effectuées 
sur  des  alluvions  attenant  à  la 
rive    gauche    du     Rhône.    — 

'  Décidé,  après  vérification,  que 
ces  terrains  ne  font  pas  partie 
du  domaine  public.  —  Pas  de 
contravention.  —  Relaxe.  — 
{Sieur  Pérouse)  (C.  d'Et.),  V, 
246. 

—  (17)  Cours  d'eau  navigable.  — 
Chemin  de  halage.  —  Dépôt  de 
bois.  —  [Sieur  Moyat.)  —Dépôt 
de  bois  effectué  sur  un  terrain, 
qui  a  fait  autrefois  partie  du 
chemin  de  halage,  mais  qui 
n'a  plus  actuellement  cette 
destination,  l'Administration 
ayant  construit  un  nouveau 
chemin,  situé  au-dessus  du 
niveau  des  plus  hautes  eaux 
coulant  à  pleins  bords  avant 
tout  débordement,  satisfaisant 
à  tous  les  besoins  de  la  navi- 
gation et  sur  lequel  est  cons- 
tamment effectué  le  halage  : 
pas  de  contravention  (C.  d'Ét.), 
X,  474. 

—  (48)  Chemins  vicinaux.  —  Ser- 
vitudes.    —     Permission    de 


reconstruire;  silence  du  pré- 
fet; reconstruction  sans  auto- 
risation ;  procès-verbal  de  con- 
travention transmis  au  juge  de 
paix  par  le  préfet  ;  recours 
direct  au  Conseil  d'Etat  ;  rejet. 

—  (Sieur  Démange.)  —  Un  pro- 
priétaire qui  a  sollicité  du  pré- 
fet de  son  département  l'auto- 
risation de  reconstruire  un 
mur  de  clôture,  et  qui,  ne 
recevant  aucune  réponse,  a 
exécuté  quand  même  les  tra- 
vaux à  raison  desquels  il  s'est 
vu  dresser  procès-verbal,  n'est 
pas  recevable  à  se  pourvoir 
directement  devant  le  Conseil 
d'Etal  contre  le  silence  du 
préfet  considéré  comme  un 
refus.  —  Le  recours  devait  être 
porté  devant  le  Ministre  de 
l'intérieur,  sauf  à  saisir  le  Con- 
seil d'Etat  si  le  Ministre  n'a- 
vait pas  répondu  dans  le  délai 
de  quatre  mois  visé  par  l'ar- 
ticle 7  du  décret  du  2  no- 
vembre 1864.  —  Le  préfet  ne 
commet  pas  un  excès  de  pou- 
voir en  transmettant  un  procès- 
verbal  au  juge  de  paix  (C. 
d'Ét.),  IX,  147. 

—  (19)  Cours  d'eau  navigable.  — 
Ile.  —  Travaux  sur  la  berge. 

—  Lit  du  cours  d'eau.  —  Déli- 
mitation. —  (Minûitre  des  tra- 
vaux publics  contre  sieur  Moyat,  ) 

—  Travaux  faits  sur  la  berge 
d'une  île  sise  dans  une  rivière 
navigable,  mais  effectués  à  un 
point  ne  faisant  pas  partie  du 
lit  de  cette  rivière  :  pas  de 
contravention.  —  Décidé  qu'a- 
fin  d'établir  les  limites  du  lit 
il  y  avait  lieu  de  prendre  pour 
base  un  niveau  unique,  préa- 
lablement reconnu  par  la 
comparaison    des    berges   de 


45  i 


LOIS,    DECRETS,    ETC. 


Contravention  [suite)  : 
Tîlc,  considérées  distincletnent 
des  rives  continentales,  pour 
être  celui  des  plus  hautes  eaux 
coulant  à  pleins  bords  avant 
fout   débordement  (C.   d'Ét,), 

X,  tôt. 

—  (20)  Cours  d'eau  navigables  ou 
flottables.  —  Propriété  située 
en  amont  du  point  de  naviga- 
bilité. —  Délimitation  par  ar- 
rêté préfectoral  de  la  rive  du 
cours  d'eau  au  droit  de  cette 
propriété.  —  Annulation.  — 
Anticipation.  —  {Époux  Zim- 
mermann  et  sieur  Jasse.)  —  Un 

•  cours  d'eau  ne  peut  pas  être 
considéré  comme  navigable  en 
amontdu  point  de  navigabilité, 
indiqué  dans  Tordonnance  du 
t8  juillet  1835,  par  le  motif 
qu'il  serait,  dans  cette  partie 
de  son  cours,  classé  parmi  les 
rivières  réservées  à  la  repro- 
duction du  poisson  en  exécu- 
tion de  la  loi  du  8  juin  1865.  — 
En  conséquence  le  préfet  ne 
peut  procéder  à  la  délimita- 
tion au  droit  d'une  propriété 
située  en  amont  du  point  de 
navigabilité  (  Zimmermann , 
1"*®  esp,)  —  Anticipation.  — 
Contravention.  —  En  consé- 
quence le  riverain  qui  établit 
une  clôture  sur  un  terrain 
situé  en  amont  du  point  de 
navigabilité  ne  commet  pas  de 
contravention  de  grande  voi- 
rie (Zimmermann,  2®  esp.),  — 
Dépens.  —  Non-lieu  à  alloca- 
tion de  dépens  à  la  charge  de 
l'Etat,  la  contestation  ne  ren- 
trant dans  aucun  des  cas  pré- 
vus par  l'article  2  du  décret  du 
2  novembre  186  i'(Zimmerniann, 
f'-esp.).  (C.  (VEt.),  1\,627. 

—  (21)  Dépôt  de  sable  par  l'amo- 


diataire des  francs-bords.  — 
Travaux  de  navigation.  —  Con- 
travention.—  {Sieur  Pochet.)  — 
Le  fait  d'effectuer  un  dépôt 
de  sable  sur  les  francs-bords 
d'un  canal  de  navigation,  sans 
l'autorisation  de  l'administra- 
tion, constitue  une  contraven- 
tion de  grande  voirie  alors 
même  que  l'auteur  de  ce  fait 
est  l'amodiataire  des  francs- 
bords  (C.  d'Et.),  IH,  723. 

—  (22)  Extraction,  par  un  entre- 
.  preneur,  de  graviers   dans  le 

lit  d'une  rivière  navigable, 
sans  autorisation  préalable. — 

—  Contravention  prévue  et 
réprimée  par  l'arrêt  du  conseil 
du  24  juin  1777  ;  condamnation 
à  l'amende,  aux  frais  du  pro- 
cès-verbal et  à  la  réparation  du 
dommage.  —  {Sieurs  Ermoglio 
etCrirel,)  (C.  d'Et.),  H,  1192. 

—  (23)  Fleuves  et  rivières  navi- 
gables. —  Coupes  d'osier.  — 
Procédure.  —  Conseil  d'Etat. 

—  {Sieur  Abroboc.)  —  Procé- 
dure. —  Recours  collectif 
formé  contre  deux  arrêtés 
ayant  fait  l'objet  de  deux  noti- 
fications distinctes  efTectuées 
le  même  jour  par  acte  séparé; 
recevabilité  en  ce  qui  concerne 
seulement  le  premier  arrêté 
visé  dans  la  requête.  —  Coupes 
d'osier  pratiquées  non  sur  la 
crête  même  de  la  berge,  mais 
sur  la  partie  inférieure  du  talus 
servant  de  rive  au  fleuve 
nécessairement  recouverte  par 
les  eaux  du  fleuve  coulant 
à  pleins  bords  avant  tout 
débordement  :  condamnation 
à  la  réparation  du  préjudice  et 
aux  frais  du  procès-verbal. 
(C.  d'Et.),  IX,  231. 

—  (24)  Fleuves  et  rivières  navi- 
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gables.  —  Loire.  Déversement 
de  résidus  industriels.  {Ministre 
des  travaux  publics  contre  sieur 
Boutin-Douaud.)  —  Le  d«»ver- 
sement  par  un  mégissier  dans 
le  bras  navigable  d'un  fleuve 
I  la  Loire)  de  laitance  de  chaux 
•et  de  détritus  de  laine,  prove- 
nant de  sa  tannerie,  ayant  eu 
pour  effet  de  causer  un  enva- 
sement de  nature  à  altérer  et 
à  embarrasser  le  lit  du  fleuve, 
constitue  la  contravention  de 
grande  voirie  prévue  et  répri- 
mée par  l'article  9  du  titre  II 
de  larrêtdu  Conseil  d'État  du23 
juillet  1783.  —  Condamnation  à 
Tamende  et  aux  frais  du  pro- 
c*»s-verbal,  alors  même  que  le 
dépiH  aurait  été  en  majeure 
partie  causé  par  le  mouvement 
<lessibles(C.  cVEt,),  VIll,lOi3. 
25)  Fleuve.  —  Coupe  d'arbres. 
—  Délimitation  préalable  : 
Visite  des  lieux.  —  {Ministre 
des  travaux  publics  contre  sieur 
Dolnet.)  —  La  circonstance 
qu*antérieurement  à  la  coupe 
de  bois  incriminée  aucun  ar- 
rêté de  délimitation  du  fleuve 
n'aurait  été  pris  ne  fait  pas 
obstacle  à  ce  qu'un  procès-ver- 
bal de  con  travention  soit  dressé 
sauf  au  tribunal  de  répression 
à  vérifier  si  les  terrains  sur 
lesquels  la  coupe  de  bois  a  eu 
lieu  faisaientpartiedu  domaine 
public.  Visite  des  lieux  à  l'effet 
je  vérifier  ce  fait  confiée  à  i\pe 
délégation  du  Conseil  d'Etat 
statuant  au  contentieux  (prési- 
dent de  la  section  du  conten- 
tieux, deux  conseillers,  audi- 
teur-rapporteur et  commissaire 
du  gouvernement;.  Bien  que 
4ies  terrains  soient  en  contre- 
bas des  crêtes  de  la  berge  d'un 


fleuve,  il  n'en  résulte  pas  qu'ils 
doivent  être  considérés  comme 
compris  dans  les  limites  du 
fleuve  (C.rf'£L),  II,  469. 

—  (26)  Fleuves  s.ervant  d'accès  à 
•    des  ports  maritimes. — Gironde. 

—  Navire  écboué.—  Mode  de  li- 
bération.—  Abandon  du  navire. 

—  [Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieurs  Cail  loi  y  Saint-Pierre 
et  Provitola.)  —  L'abandon  du 
navire  et  du  fret,  dans  les  termes 
de  rarticle  216  du  Code  de 
commerce  complété  par  la  loi 
du  12  août  1885  constitue  un 
mode  de  libération  que  les  ar- 
mateurs d'un  navire  écboué 
dans  un  fleuve  servant  d'accès 
à  des  ports  maritimes  peut  in- 
voquer devant  la  juridiction 
administrative.  —  Mais  cette 
faculté  d'abandon  existe-l-elle 
également  en  faveur  des  char- 
geurs du  navire?  Résolution 
affirmative  dans  l'espèce  :  l'obs- 
tacle à  la  navigation  consistant 
dans  un  navire  chargé,  le  capi- 
taine a  été,  par  suite  de  l'aban- 
don, libéré  de  l'obligation 
de  l'enlèvement  de  l'épave 
comprenant  à  la  fois  le  navire 
et  la  cargaison.  {€.  d'£L),VïlI, 
1036. 

—  (27)  Fleuves  et  rivières  navi- 
gables et  flottables.  —  Loire  et 
affluents.  —  Pâturages  sur  les 
dépendances  du  canal  latéral. 

—  Oies.  —  {Ministre  des  tra- 
vaux publics  contre  Beurrier.) 

—  Les  dispositions  de  l'arrêt 
du  Conseil  du  16  juiflet  1783 
sont  applicables  au  canal  laté- 
ral à  la  Loire.  —  C'est  une  dé- 
pendance de  la  Loire,  —  En 
conséquence  le  conseil  de 
préfecture  est  compétent  pour 
connaître  de  la  contravention 
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CO-NTHAVENTION   {suUc)  '. 

Tenlèvement  du  gril.  —  ('ette 
condamnation  ne  fait  d'ailleurs 
pas  obstacle  à  ce  que  la  com- 
pagnie réclame  devant  la  juri- 
diction compétente  les  sommes 
qu'elle  prétendrait  lui  être  dues 
par  rniat  en  vertu  de  l'acte  de 
concession  dont  elle  tient  ses 
<lroils.  —    Arrêté   préfectoral. 

—  Signature  du  vice-président 
du  conseil  de  préfecture.  — 
Grief  tiré  de  ce  que  ce  fonc- 
tionnaire était  sans  qualité  pour 
signer  l'arrêté  de  mise  en  de- 
meure d'enlèvement  du  gril. 
Rejet  :  la  société  requérante 
ne  justifie  pas  que  le  vice-pré- 
sident du  conseil  de  préfec- 
ture n'eût  pas  reçu  une  délé- 
■gation  régulière  lui  donnant 
qualité.   —   Kecours  incident. 

—  Amende.  —  Le  Ministre 
n'est  pas  recevahle  à  demander 
par  la  voie  du  recours  inci- 
dent, la  condamnation  d'un 
•contrevenant  à  l'amende.  — 
Vice  de  forme.  —  Le  conseil 
d'Etat  peut-il,  en  matière  ré- 
pressive, écarter  comme  sans 
intérêt  un  moyen  ti^é  d'un 
vice  de  forme  re[»roché  à  l'ar- 
rêté d'un  conseil  de  préfecture 
si  la  contravention  lui  paraît 
nettement  résulter  des"  men- 
tions du  procès-verbal?  —  Hé- 
solution  affirmative  dans  l'es- 
pèce. iC.  (rEt.),  VIll,  102*. 

—  (36)  Ports  maritimes.  —  Pres- 
cription. —  I  Sieurs  Provifis  et 
lielchembert  et  C'*^.)  —  Avaries 
causées  au  voussoir  d'une  jetée 
par  un  navire  entrant  dans  un 

.  port,  par  suite  de  la  faute  du 
capitaine,  qui  ne  s'est  pas  con- 
formé aux  signaux  du  pilote 
de  service  qui  lui   indiquait  la 


direction  à  suivre:  condamna- 
tion  du  capitaine  et  de  l'ar- 
mateur à  la  réparation  des 
avaries  et  aux  frais  du  procès- 
verbal. — Prescription  :  amende 
dommages.  —  La  prescription 
établie  par  l'article  640du  Code 
d'instruction  criminelle  est 
acquise,  s'il  s'est  écoulé  plus 
d'une  année  entre  la  date  de 
la  contravention  et  celle  de 
l'arrêté  du  conseil  de  préfec- 
ture prononçant  la  contra- 
vention.—  Mais  la  prescription 
ne  s'applique  qu'à  l'amende 
et  non  à  la  réparation  des 
dommages  et  aux  frais  du 
procès-verbal.  —  Procédure. 
—  Qualité  pour  se  pounoir. — 
Non-recevabilité  d'un  recours 
formé,  sans  mandat,  par  l'avo- 
cat qui  a  défendu  le  contre- 
venant en  première  instance. 
(C.  d'EL),  X,  84. 

—  (37 1  Prescription.  —  Appel.  Ab- 
sence de  détérioration.  —  {Com- 
pagnie des  canaux  du  Midi.)  — 
La  prescription  établie  par  l'ar- 
ticle 040  du  Code  d'instruction 
criminelle  doit  être  appliquée 
au  profit  de  l'individu  contre 
lequel  le  procès-vei^bal  de  con- 
travention a  été  dressé,  s'il 
s'est  écoulé  une  année  entre  la 
notification  du  pourvoi  contre 
l'arrêté  du  conseil  de  préfec- 
ture et  la  décision  du  conseil 
d'Etat. —  Dans  ce  cas,  s'il  ne  se 
produit  aucune  détérioration 
du  domaine  public,  aucune 
condamnation  ne  peut  êt^e 
prononcée  contre  le  contre- 
venant, et  il  ne  doit  pas  sup- 
porter les  frais  du  procès- ver- 
bal (C.  rf'JB^),  IX,  621. 

—  (38)  Fouilles  pratiquées  à 
moins  de  10  mètres  d'une  ligne 
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de  chemin  de  fer-  —  Prescrip- 
tion. —  Amende.  —  {Sieur  Pi- 
quel,)  —  Constitue  une  contra- 
vention de  grande  voirie  le  fait 
de  pratiquer  des  fouilles  à 
moins  de  iO  mètres  d'une  ligne 
de  chemin  de  fer.  —  La  pres- 
cription de  l'amende  iHant  ac- 
quise en  vertu  de  l'article  640 
du  Code  d'instruction  crimi- 
nelle, le  délinquant  doit  être 
condamné  à  la  réparation  du 
dommage  causé  et  aux  frais  du 
procès-verbal..  {C.  rf'E^),  VIII, 

:>89. 

-{39^  Procédure.  —  Contraven- 
tion tombant  sous  l'application 
d'un  texte  autre  que  celui  visé 
paria  pou rsui te. (Sieur /)umon.) 

—  Le  tribunal  n'est  pas  lié  par 
les  textes  de  la  loi  visés  par  la 
poursuite.  Par  suite,  lorsqu'il 
est  saisi  d'une  contravention 
à  un  règlement  de  voine,  il  a 
le  devoir  de  rechercher  d'office 
si  le  fait  poursuivi,  échappant 
h  l'application  de  la  disposi- 
tion qui  a  été  invoquée,  ne 
tombe  pas  sous  l'application 
d'une  autre  disposition  du 
même  règlement.  \C.  de  cass.), 

IX,  715. 

(40)  Procès-verbal. —  Notifica- 
tion. —  Absence  de  citation. 

—  Décision  prématurée.  — 
(Sieur  Peigné,)  —  In  procès- 
verbal  de  contravention  de 
grande  voirie  ayant  été  notifié 
(le  il  juin)  au  contrevenant 
5ans  citation  à  une  date  fixe^ 
la  décision  du  conseil  de  pré- 
fecture doit  être  annulée,  si  elle 
intervient  (le  17  Juillet)  avant 
l'expiration  du  délai  franc  d'un 
mois  fixé  par  l'article  de  la  loi 
du  22  juillet    1889.  (C,  (/'£/.), 

X,  100. 


—  (41)  Contravention.  — Hecours 
au  Conseil  d'Etat  formé  contre 
un  arrêté  du  conseil  de  pré- 
fecture plus  de  deux  mois 
après  sa  notification,  non-rece- 
vabilité. {Sieur  Dubreucq-Pé- 
rus.)  (C.  (VÈt.),  V,  476. 

—  (i2)  Rivière  canalisée;  Dégra- 
dations à  un  pont-levis.  — 
(Sieur  Menu,)  —  Voiture  enga- 
gée sur  un  pont-levis  alors 
qu'une  partie  du  tablier  était 
déjà  relevée;  dégradations 
causées  au  pont  par  la  chute 
violente  du  tablier.  Responsa- 
bilité du  propriétaire  de  la 
voiture.  (C.  d'A7.),  II,  1107. 

—  (43)  Rivières  canalisées.  — 
Déversement  d'eaux  boueuses. 
—  {Sieur  Chapheau  j  —  Le  dé- 
versement d'eaux  résiduaires 
provenant  d'une  ràperie  de 
betteraves,  non  directement 
dans  le  lit  d'une  rivière  cana- 
lisée, mais  dans  un  fossé  d'é- 
coulement se  jetant  dans  uu 
affluent  de  ladite  rivière,  ne 
constitue  pas  une  contraven- 
tion de  grande  voirie.  (C.  rf'Éf.}, 
IV,  295. 

—  (4:4)  Rivières  navigables.  — 
Moulin.  —  Ouverture  des 
vannes.  —  Abaissement  des 
eaux.  —  [Sieur  Fresneau.)  —  Le 
fait  que  le  propriétaire  d'un 
moulin,  alimenté  par  une  ri- 
vière navigable,  a  laissé  les 
vannes  trop  longtemps  ouvertes 
et  a  ainsi  .causé  dans  le  bief 
correspondant  de  la  rivière 
l'abaissement  des  eaux  au- 
dessous  de  l'étiage  réglemen- 
taire, constitue  une  contraven- 
tion de  grande  voirie,  sans 
qu'il  soit  besoin  de  rechercher 
si  cet  abaissement  des  eaux  a 
été  la  cause  déterminante  de 
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Contravention  {suite)  : 
Téchouement  d*uD  bateau,  qui 
se  trouvait  à  ce  moment, dans 
le  bief.  (C.rf'JÉV.),  IX,  212. 

—  (45)    Route   départementale. 

—  Maison  sujette  à  reculement 
pour  une  faible  partie;  tra- 
vaux conforlatifs.  —  {Ministre 
des  travaux  publics  contre  sieur 
Nottin.)  —  L'immeuble  dont  la 
surface  en  saillie  sur  la  voie  pu- 
blique n^excède  pas  l"»,50àune 
extrémité  et  1"*,10  à  Tautre  et 
n'atteint  que  la  7^  ou  la  8*  partie 
de  la  superficie  totale  n*est  pas 
affranchi  de  la  servitude  de  re- 
culement.— Le  ravalementdu 
mur  de  face,  le  bouchage  de 
crevasses  et  la  restauration 
d'une  partie  en  surplomb  cons- 
tituent des  travaux  confortatifs 
dont  ta  démolition  doit  être 
ordonnée,  s'ils  ont  été  exécu- 
tés sans  autorisation.  (C.  d'Ét.), 
IX,  250. 

—  (46)  Route  nationale.  — Com- 
blement d'un  aqueduc.  — 
Amende;  frais  de  procès-ver- 
bal :  rétablissement  des  lieux. 
(Dame  Paquler.)  —  Le  fait  par 
un  riverain  d'une  roule  natio- 
nale d'avoir,  en  bouchant  l'en- 
trée d'un  aqueduc  situé  sous 
sa  maison,  fait  refluer  les  eaux 
sur  la  chaussée  et  causé  ainsi 
des  dégradations, constitue  une 
contravention  de  grande  voi- 
rie. —  Celte  contravention,  en 
dehors  du  territoire  de  l'an- 
cienne généralité  de  Paris, 
n'est  pas  punie  d'une  amende. 

—  La  démolition  des  travaux 
dommageables  ne  peut  pas 
être  ordonnée  s'ils  ont  été  faits 
en  dehors  des  limites  du  do- 
maine public.   —   Procédure. 

—  Frais    de    notification   de 


l'arrêté.  —  Ces  frais  ne  peuvent 
pas  être  mis  à  la  charge  du 
contrevenant.  —  La  notifica- 
tion doit  être  faite  en  la  forme 
administrative.  —  Recours  in- 
cident. —  Le  ministre  n'est 
pas  recevable  à  demander  par 
voie  de  recours  incident  l'an- 
nulation de  l'arrêté  pour  vice 
de  forme  et  la  condamnation 
du  contrevenant  au  rétablis- 
sement des  lieux  en  leur  étal 
primitif.  (C.  d'JS^),  X,  in. 

—  (47)  Route  nationale.  —  Obs- 
truction d'une  bouche  d'égout^ 
(Sieur  Rémond,)  —  Conclu- 
sions tendant  à  l'exécution  de 
certains  travaux  de  voirie  : 
Non-recevabilité.  —  Un  parti- 
culier ne  peut  pas,  dans  un 
recours  contre  Tarrêté  qui  a 
statué  sur  un  procès-verbal  de 
contravention  dressé  contre 
lui,  conclure  à  l'exécution  de 
certains  travaux  de  nature  à 
prévenir,  dans  l'avenir,  les 
contraventions.  —  Procès- 
verbal.  —  Défaut  de  qualité 
de  l'agent  verbalisateur.  —  Re- 
laxe. —  L'appariteur  voyer 
d'une  commune  n'a  pas  qua- 
lité pour  constater  les  contra- 
ventions commises  dans  la 
travei-se  d'une  route  nationale. 
—  Relaxe.  {G.  d'Ët.),  X,   m. 

—  (  48)  Routes  nationales.  —  Pose 
d'un  enduit  sur  le  mur  latéral 
d'une  maison  sujette  à  recule- 
ment. —  Procès-verbal  de  con- 
travention. —Relaxe .—(  Aftmsïre 
des  travaux  publics  contre  dame 
Bourguet,  sieurs  Clergeot  et  Bar- 
dou.)  —  Le  fait  d'appliquer  un 
enduit  à  mortier  de  chaux  sur 
le  mur  latéral  d'une  maison 
sujette  à  reculement  alors  que 
le  riverain  n'a  été  autorisé  à 
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faire  exécuter  qu*un  crépi  au 
balai  ne  constitue  pas  une 
contravention  de  grande  voirie 
alors  que  T Administration  ne 
pouvait  refuser  Tautorisation 
de  réparer  le  mur  découvert 
par  suite  de  la  mise  à  Taligne- 
ment  de  la  maison  voisine. 
(C.  (fÉ^),  IX,  714. 

-  (49)  Routes  nationales.  — 
(Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieur  Cousin.  —  Sieur 
Gueirouard.)  —  Saillies  non 
autorisées.  —  Le  fait  par  un 
boucher  de  placer,  sans  auto- 
risation, au-dessus  de  la  grille 
fermant  sa  boutique,  une  série 
de  crochets  destinés  à  soute- 
nir des  quartiers  de  viande, 
faisant  saillie  sur  la  route, 
constitue  une  contravention 
prévue  et  réprimée  par  l'arrêt 
du  Conseil  du  27  février  1765  : 
condamnation  à  Tenlèvement, 
à  Tamenrde  et  aux  frais  du 
procès-verbal.   —   Procédure. 

—  Jour  de  l'audience  inexac- 
tement indiqué  dans  la  convo- 
cation adressée  au  contreve- 
nant; impossibilité  de  présen- 
ter des  observations  orales  ; 
arrêté  annulé  :  renvoi  devant 
le  conseil  de  préfecture.  (C. 
d'Ét.),  VIll,  244. 

-  (50)  Rues  de  Paris.  —  Servi- 
tude de  reculement.  —  Mai- 
son retranchable  pour  moitié. 

—  Travaux  confortatifs.  — 
Construction  et  pans  de  bois. 

—  (Sieurs  Yves  et  Vignaudon.) 
Lorsqu'un  plan  d'alignement 
comprend  dans  les  limites 
nouvelles  de  la  voie  publique 
la  moitié  environ  d'une  mai- 
son, cet  immeuble  n'est  pas 
soumis  à  la  servitude  de  recu- 
lement (f»  et  2"  esp.).  —  Mais 


cette  circonstance  n'est  pas  de 
nature  à  affranchir  le  proprié- 
taire de  Tobligation  de  deman- 
der l'autorisation  avant  d'exé- 
cuter des  travaux  au  mur  de 
face  longeant  la  voie  publique  : 
condamnation  à  l'amende  et 
aux  frais  du  procès-verbal  pour 
défaut  d'autorisation  ({''•esp.). 

—  De  môme,  cette  circons- 
tance ne  dispense  pas  le  pro- 
priétaire de  se  munir  d'une 
autorisation  pour  refaire  en 
pans  de  bois  la  façade  de  sa 
maison,  les  dispositions  de 
l'édit  de  décembre  1607  et  de 
la  déclaration  royale  du  16 
juin  1693,  qui  exigent  une 
autorisation  pour  toutes  cons- 
tructions en  pans  de  bois,  s'ap- 
pliquantmôme  aux  immeubles 
construits  à  l'alignement  : 
condamnation  à  l'amende,  aux 
frais  du  procès-verbal  et  à  la 
démolition  (2«  esp.).  (C.  dllt.,, 
IX,  239. 

—  (51)  Rues  et  places.  —  Règle- 
ment de  police  municipale.  — 
Compétence.  —  Procès-verbal. 

—  Foi  due.  —  (Dame  îjecuyer, 
veuve  Fournier,)  —  L'article  471 , 
g  3,  du  Code  pénal,  qui  punit 
d'une  amende  ceux  qui  ont 
négligé  de  nettoyer  les  rues 
ou  places,  ne  met  pas  obstacle 
à  ce  que  le  nettoiement  de  ces 
rues  ou  places  fasse,  par  appli- 
cation de  l'article  97  de  la  loi 
du  5  avril  1884,  l'objet  d'une 
réglementation  de  la  part  de 
l'autorité  municipale.  Kn  con- 
séquence, le  garde  champêtre 
est  compétent  pour  constater 
les  contraventions  à  l'arrêté 
du  maire  prescrivant  aux  ha- 
bitants de  sa  commune  de 
balayer  la  voie   publi(iue  aux 
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Contra  VRNTION  {suite)  : 

•  jours  et  heures  qu'il  dtHermine, 
et  le  procès-verbal  dressé  par 
cet  agent  fait  foi  jusqu'à  preuve 
du  contraire.  (C.  de  caw.),  X, 
897. 

—  (52)  Ville  de  Paris.  —  Quai 
d'Auteuil.  —  Chemin  de  ha-, 
lage.  —  Rivières  navigables  et 
flottables.  —  Constructions 
non  autorisiîes.  —  Procès-ver- 
bal. —  Relaxe.  —  (Ministre  de 
Vintérieur  contre  sieurs  Buffe- 
trille f  Brieiis  et  autres.)  —  Le 
décret  du  23  mai  1863,  qui  a 
confirmé  le  classement  parmi 
les  rues  de  Paris  des  rues 
classées  antérieurement  dans 
la  voirie  des  communes  an- 
nexées en  1859,  n'a  pas  eu 
pour  effet  d'incorporer  dans 
la  grande  voirie  parisienne  un 
chemin  de  halage  latéral  à  la 
Seine  qui  en  fait  et  en  droit 
n'avait  pas  eessé  d'être  pro- 
priété privée.  Dès  lors,  les  pro- 
priétaires riverains  ont  pu 
construire,  sans  autorisation, 
sur  les  parties  dudit  chemin 
affranchies  de  la  servitude  de 
halage.  Relaxe.  (C.  d'Ét.),  H, 
567. 

•—  (53)  Ville  de  Paris.  —  Droits 
de  voirie  :  travaux  exécutés  à 
la  façade  d'un  immeuble  sans 
autorisation  préalable,  mais  à 
la  suite  d'injonctions  du  pré- 
fet de  la  Seine  pour  péril  im- 
minent. —  Compétence  :  frais 
d'expertise  avancés;  compen- 
sation. —  [Sîeitr  Diipuy.) 
Compétence.  —  Les  contesta- 
tions relativos  aux  droits  de 
voirie  à  Paris  sont  de  la  com- 
pétence du  conseil  de  préfec- 
ture. —  Contravention.  —  Le 
propriétaire  d'un  immeuble  sis 


à  Paris  n'est  pas  dispensé  de 
demander  une  permission  de 
voirie  et  d'acquitter  les  droits 
de  voirie  à  raison  de  travaux 
qui  n'ont  été  exécutés  qu'à  la 
suite  d'injonctions  du  préfet 
de  la  Seine  pour  cause  de  péril 
imminent.  —  Frais  d'exper- 
tise. —  Une  expertise  ayant 
été  ordonnée  par  le  conseil  de 
préfecture  saisi  d'un  procès- 
verbal  de  contravention  de 
grande  voirie,  les  frais  doivent 
être  mis  à  la  charge  de  l'Ad- 
ministration, alors  que  le  con- 
trevenant a  été  renvoyé  des 
fins  du  procès- verbal  dressé 
contre  lui.  —  Compensation. 

— •  Le  propriétaire  qui  a  fail 
l'avance  des  frais  d'expertise 
laissés  à  la  charge  de  l'Admi- 
nistration ne  peut  pas  compen- 
ser ces  frais  avec  le  montant 
des  droits  de  voirie  dont  il  est 
reconnu  débiteur.  (C.  d'Ét.)^ 
IX,  537. 

—  (54)  L  Voie  publique.  —  Dépôt 
d'objet.— Excuse  illégale. —  IL 
Jugements  et  arrêts.  —  Tribu- 
nal de  simple  police.  —  Motifs 
insuffisants.— (SicMr  Defrance.  ) 
L  L'interdiction  portée  par 
l'article  471,  g  4,  du  Code  pé- 
nal, de  tout  dépôt  d'objet  sur 
la  voie  publique  no  comporte 
d'autre  excuse  que  la  néces- 
sité. En  conséquence,  admet 
une  excuse  illégale  et  doit  être 
annulé  le  jugement  de  simple 
police  qui  relaxe  le  prévenu 
de  contravention  aux  disposi- 
tions précitées,  j)ar  ce  motif 
que  le  dépôt  n'a  diminué  ni  la 
liberté  ni  la  sûreté  du  passage. 
—  IL  Est  insuffisamment  mo- 
tivé le  jugement  de  simple 
police  qui  relaxe  l'inculpé  de 
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contravention  à  un  arrêté  pré- 
fectoral sans  qu'il  soit  possible 
de  savoir  si  cet  arrêté  a  été 
déclaré  non  applicable  par 
des  raisons  de  fait  et  de  droit. 
[C.  de  cas.<.),  X,  948, 

(55)  Voie  publique.  —  i*»  Em- 
barras. —  Excuse  de  néces- 
sité. —  Appréciation  souve- 
raine du  juge.  —  2"  Défaut 
d'éclairage.  —  Absence  de 
force  majeure.  -^  Relaxe  non 
justifié.  —  {Sieur  Jouy,)  — 
i'^Il  appartient  au  juge  du  fait 
de  résoudre  souverainement 
la  question  de  savoir  si  l'em- 
barras momentané  de  la  voie 
publique  doit  être  excusé  à 
raison  de  la  nécessité  ;  2^  doit 
être  annulé  le  jugement  de 
simple  police  qui,  pour  pro- 
noncer le  relaxe  d'un  indi- 
vidu prévenu  d'avoir  négligé 
d'éclairer  pendant  la  nuit  une 
excavation  sur  la  voie  publique 
se  fonde  sur  ce  qu'un  grand 
vent  soufflant  avec  violence 
s'est  levé  vers  dix  heures  du 
soir  et  a  éteint  la  lanterne  que 
le  prévenu  avait  placée  sur 
l'excavation.  (C.  de  cass.\  X, 
893. 

-  (56)  Voie  publique.  —  Embar- 
ras. —  Excuse  de  nécessité. 

—  Huissier.  —  Dépôt  Sur  le 
trottoir  des  meubles  d'un  lo- 
cataire expulsé.  —  (Sieur  CoHn.) 

—  La  disposition  de  l'article 
471 ,  §  4,  du  Code  pénal  qui 
défend.  d'embaiTasser  la  voie 
publique  par  des  dépôts  est 
générale  et  absolue,  et  n'ad- 
met d'autre  excuse  que  la 
nécessité.  Le  jupe  de  police 
ne  peut  faire  résulter  cette 
nécessité  que  d'un  fait  acciden- 
tel, imprévu  ou  de  force  ma- 


jeure. —  Doit,  par  suite,  être 
annulé  le  jugement  de  simple 
police  qui,  pour  prononcer  la 
relaxe  d'un  huissier  poursuivi 
pour  avoir  embarrassé  sans- 
nécessité  la  voie  publique  en 
y  déposant  les  meubles  d'un 
locataire  expulsé,  se  fonde 
sur  ce  que,  pour  accomplir  le 
mandat  de  justice  dont  il  était 
chargé,  le  prévenu  s'est  trouvé 
dans  la  nécessité  absolue  de 
déposer  lesdits  meubles  sur  le 
trottoir  à  défaut  d'un  local 
spécial  désigné  par  l'autorité 
municipale  pour  les  recevoir. 
(C.  de  ca5S.),  X,  896. 

—  (57)  Voirie.  —  Question  pré- 
judicielle de  propriété.  —  Obli- 
gation de  surseoir  à  statuer. 

—  Amnistie. —  Contravention 
de  voirie.  —  Loi  du  21  juil- 
let i889.  — Payement  des  frais. 

—  Réserve  du  droit  des  tiers- 

—  (Sieur  Joseph  Massoni,  et 
veuve  Massoni,)  —  Viole  l'ar- 
ticle i82  du  Code  forestier  et 
commet  un  excès  de  pouvoir 
le  juge  de  simple  police  qui, 
au  lieu  de  surseoir  à  statuer 
jusqu^à  ce  qu'une  question  pré- 
judicielle de  propriété  d'un 
chemin  ait  été  tranchée,  déclare 
lui-même  le  chemin  propriété 
exclusive  des  prévenus  cités 
devant  lui  pour  avoir  coupé  ce 
chemin  par  un  mur.  La  loi  du 
21  juillet  1889  subordonnant 
l'amnistie  dont  elle  couvre  les 
contraventions  de  voirie  au 
payement  des  frais  et  réservant 
les  droits  des  tiers,  il  doit  être 
statué  au  fond  sur  toutes  les 
questions  auxquelles  donne 
lieu  la  poursuite  d'une  con- 
travention de  cette  nature. 
(C.  de  cass.),  I,  999. 


464 


LOIS,    DECRETS,    ETC. 


CoNTBAVENTioN.  Voiv  Appareils  à 
vapeur;  Canaux;  Chemins  de 
fer;  Chemins  vicinaux;  Com- 
munes; Cours  d'eau;  grande 
voirie;  Ports  maritimes; 
Routes;  Vélocipèdes. 

Contributions  directes  : 

—  (1)  {Compagnies  du  Nord  et 
d'Orléans.)  —  Réclamations  : 
(Loi  des  21  avril  1832,  4  août 
4844,  22  juillet  1889.)  —  Motifs 
du  recours.  —  Requête  n'ex- 
posant ni  les  faits,  ni  les 
moyens  du  recours,  et  conte- 
tenant  simplement  une  réfé- 
rence aux  moyens  présentés 
à  l'appui  d'un  pourvoi  anté- 
rieur. Non-recevabilité.  {Com- 
pagnie dOrléans.)  —  Droit  pro- 
portionnel. —  Chemins  de  fer. 

—  Sont  imposables  au  droit 
proportionnel  comme  servant 
à  l'exploitation  de  rétablisse- 
ment industriel  :  les  halles 
employées  par  l'administra- 
tion des  douanes  pour  les  véri- 
fications qu'elle  opère,  mais 
servant  en  même  temps  pour 
le  déchargement  et  le  dépôt 
des  marchandises,  alors  sur- 
tout que  la  compagnie  perçoit 
un  droit  de  magasinage  sur  les 
marchandises,  qui  y  restent 
déposées  au  delà  d'un  certain 
déiaii. [Compagnie  du  Nord,  gare 
de  LHle-Saint-Sauveur,  6*^  esp.i; 

—  les  logements  des  surveil- 
lants des  gares  {gare  de  Jeu- 
mont,  '/•  esp.)  ;  —  les  voies,  les 
plaques  tournantes  et  les  chan- 
gements de  voies  qui  des- 
servent la  halle  aux  marchan- 
dises et  servent  au  chargement 
et  au  déchargement  des  mar- 
chandises (gare  de  Jeumont,  Z" 
esp,)  ;  —  gare  de  Fourmies,  — 
Gare  de  Louvignies,  —  Garù  de 


Cysoing,  —  Gare  de  Tempkuve. 

—  Gare  de  Baisieux.  — Gare  du 
Pont-de-la-Deule.  —  Gare  du 
Quesnoy,  —  Gare  de  Curgies,  — 
Gare  de  Montigny,  —  Gare  de  Ba- 
chy,  —  I  es  voies  servant  de  dé- 
pôt pour  le  matériel  de  réserve 
{gare  de  Sin-le-Noble^  S"  «p.). 

Capitallisation  de  l'outillage 
tixe  faite  au  taux  de  la  capita- 
lisation des  bâtiments  (gare  de 
Jeumont,  7«  esp.);  —  gare  de 
Louvignies,  —  Gare  de  Cysoing. 

—  Gare  dé  Baisieux,  —  Gare  du 
Pont-de-la-Deule,  —  Gare  du 
Quesnoy.  —  Gare  de  Curgies.  — 
Gare  de  Montigny.  —  Gare  de 
Steenbecque.  —  Gare  d'Onnaing. 

—  Plaques  tournantes,  ponts  à 
bascules,  grue  Nepveu,  pompe 
du  réservoir,  fosse  à  piquer 
{gare  de  Lourches,  9«  esp.);  — 
gare  de  Thiennes.  —  Gare  de 
Blanc-Misseron.  —  Gare  de  Ba- 
chy.  —  Gare  de  Landrecies,  — 
La  valeur  locative  des  terrains 
acquis  par  la  compagnie  doit- 
elle  être  calculée  d'après  le 
prix  d'achat  des  terrains  ou 
par  comparaison  avec  la  valeur 
locative  des  terrains  de  la 
commune?  liés,  dans  ce  der- 
nier sens  [Compagnie  du  Nord, 
gare  de  Lille  -  Saint  -  Sauveur, 
6*"  e5p .  )  ;  —  gare  de  Steenbecque. 

—  Valeur  locative  non  exagé- 
rée. —  Rejet  (gare  de  Lille- 
Saint-Sauveur,  etc.  C.  d'Ét.), 
IV,  20. 

—  (2)  Foncier  et  taxe  des  biens 
de  mainmorte.  —  (Compagnie 
des  chemins  de  fer  de  CEst.)  — 
Chemins  de  fer.  —  Des  im- 
meubles acquis  par  une  com- 
pagnie de  chemin  de  fer  en 
exécution  d'un  décret  déclara- 
tif d'utilité  publique,    en  vue 
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de  ragrandissement  d'une 
^are,  ne  constituent  pas  des 
propriétés  imposables  à  la  taxe 
des  biens  de  mainmorte  avant 
même  qu'ils  aient  été  aiïectés 
à  leur  destination.  —  Ces  im- 
meubles appartiennent  à 
l'Etat  auquel  ils  feront  retour 
à  Texpiration  de  la  concession 
((;.  dÉt,),  I,  409. 

-  (3)  Foncières.  —  Taxe  des 
biens  de  mainmorte.  —  Mobi- 
lière. —  Patente.  —  {Chemin 
de  fer  de  P:-L.'M,)  —  Foncière 
et  droit  proportionnel  de  pa- 
tente. —  Chemin  de  fer.  — 
<îare.  —  Grues  hydrauliques 
établies  le  long  de  la  voie  fer- 
rée et  conduites  d'eau  les  ali- 
mentant; elles  font  partie  de 
4'établissement  industriel  et  ne 
sont  pas  des  dépendances  de 
la  voie  ferrée  ;  dès  lors,  elles 
-doivent  être  comprises  dans 
l'évaluation  du  i^evenu  cadas- 
tral et  de  la  valeur  locative. — 
Taux  de  capitalisation  fixé  à 
■5  0/0  pour  l'outillage  fixe  com- 
prenant les  grues  hydrauliques 
comme  pour  les  bâtiments  (C. 
rf'JÈt.),  l,  i087. 

-  (4)  Foncières  et  portes  et  fe- 
nêtres. —  Chemins  de  fer.  — 
{Compagnie  du  Chemin  de  fer  de 
Paris  à  Orléans.)  -^  Portes  et 
fenêtres.  —  Imposition  pour  un 
nombre  d'ouvertures  qui  n'est 
pas  supérieur  en  fait  à  celui  des 
•ouvertures  légalement  impo- 
sables. —  Rejet.  —  Les  ouver- 
tures d'un  quai  couvert  d'un 
chemin  de  fer  sont  imposables. 
—  Ce  quai  sert  de  magasin.  — 
Réclamations.  —  Requête  non 
motivée.  —  Non-recevabilité.  — 
Recours  sans  objet  :  le  bMi- 
ment  pour  lequel  le  requérant 

Annales  des  P.  et  Ch.^  7*  série. 


réclame  n'a  pas  été  imposé  (C. 
d'ÉL),  ï,  743, 

—  (5)  Patentes.  —  Loi  visée  : 
15  juillet  1880.  —  {Compagnie 
du  chemin  de  fer  d'Orléans,)  — 
Gares  de  chemins  de  fer.  — 

—  Font  partie  de  l'établisse- 
ment industriel  et  doivent  en- 
trer dans  les  éléments  servant 
à  déterminer  la  valeur  locative 
des  chemins  de  fer  :  —  les 
plaques  tournantes  affectées 
au  service  des  gares  de  mar- 
chandises ;  —  les  voies  servant 
à  amener  les  wagons  de  la  voie 
de  circulation  à  la  halle  aux 
marchandises  ;  ~  les  maisons 
de  garde  (Compagnie  de  Paris- 
Orléans,  3«  espèce)  ;  —  ne  font 
pas  partie  de  l'établissement 
industriel  les  plaques  tour- 
nantes desservant  les  voies  de 
garage  (Compagnie  de  Paris- 
Orléans.)  —  Taux  de  capitali- 
sation fixé  à  5  0/0  pour  l'outil- 
lage fixe,  comme  pour  les  bâ- 
timents des  gares  :  régularité. 

—  Réclamation.  —  Terme  de 
comparaison.  Contrôleur.  Ins- 
pecteur.   Pouvoirs    respectifs. 

—  L'inspecteur  des  contribu- 
tions directes  peut  produire 
dans  l'instruction  des  estima- 
tions différentes  de  celles  que 
contient  le  premier  avis  du 
contrôleur  (C.  d'Ét  ),  I,  520. 

—  (6)  Patente.  —  Loi  du  15  juil- 
let 1880.  —  [Sieur  Tuai,)  — 
Cantonnier  (exemptj  et  non 
entrepreneur  de  travaux  pu- 
blics. —  Le  cantonnier  du  ser- 
vice des  chemins  vicinaux  qui, 
pendant  la  saison  d'été,  exé- 
cute à  la  tAche,'  en  vertu  d'un 
cahier  des  charges  et  après 
soumission,  des  travaux  d'ex- 
traction, de  cassage   et  d'em- 

—  Lois^  etc.  {Tables),  30 
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métrage  (le  inah''naux  destinés 
à  la  iéj3aration  des  chemins  à 
l'enlretien  desquels  il  est  em- 
ployé, ne  doit  pas  Hre  consi- 
déré comme  entrepreneur  de 
travaux  publics.  —  Il  estexempt 
de  la  patente  [(\  (VÈt.).  I,  7ir.. 
—  (7,  Patentes.  —  Loi  du  15  juil- 
let 1880.  —  (M  umtro  (les  finances 
et  chemin  de  fer  du  iYorr/.i  — 
Droit  proportionnel.  —  Che- 
min de  fer.  —  Font  partie  de 
rétablissement  industriel  et 
doivent  entrer  dans  les  élé- 
ments servant  à  déterminer  la 
valeur  locative  des  chemins  de 
fer  :  le  pont  à  bascule  et  les 
grues  »pveu  qui  ne  sont  pas 
afTectées  au  service  de  la 
douane  ;  —  les  voies  et  plaques 
tournantes  qui  servent  à  l'ex- 
ploitation, alors  même  que 
quelques-unes  d'entre  elles 
conduiraient  aux  bâtiments  de 
la  douane  :  —  les  terrains  oc- 
cupés par  les  plaques  tour- 
nantes et  les  voies  imposables; 

—  les  halles,  voies  et  plaques 
tournantes,  les  desservant  pour 
la  partie  ne  servant  pas  au  ser- 
vice de  la  douane,  mais  servant 
de  magasins  à  la  compagnie  : 

—  les  plaques  tournantes  ser- 
vant à  amener  les  wagons  aux 
halles  aux  marchandises  ;  — 
les  maisons  de  garde  ;  —  les 
terrains  pavés  dépendant  de 
l'établissement  industriel  ;  — 
les  ateliers  de  visiteurs;  — les 
réservoirs  d'eau.  —  Valeur 
kicative  des  terrains  établis  par 
comparaison  avec  les  autres 
terrains  de  là  commune  et  non 
d'après  le  prix  d'achat.  —  Taux 
de  capitalisation  fixé  au  même 
taux  pour  les  voies  et  chan- 
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gements  de  voie  que  pour  les 
bîUiments.  — Ne  fait  pas  partie 
de  l'établissement  industriel  : 
la  salle  des  Pas-Perdus  d'une 
gare  frontière  de  voyageurs, 
qui  est  une  annexe  de  la  salle 
de  visite  de  la  douane  ;  —  les 
voies  de  triage  {C.  d'Èt.],  1,830. 

—  (8;  Loi  visée  :   15  juillet  1880. 

—  [Ministre  des  finances  contre 
Compagnie  du  chemin  de  fer 
Paris  -  Lyon  -  Méditerranée.  )  — 
Droit  proportionnel.  Chemin 
de  fer.  —  Taux  de  capitalisa- 
tion fixé  à  3  0/0  pour  le  maté- 
riel fixe  et  pour  les  bâtiments 
des  gares  (Ministres  des  fi- 
nances.) —  En  ce  qui  concerne 
le  t^ux  de  capitalisation  à  ap- 
pliquer aux  générateurs  au 
service  des  bouillottes,  aux  raa- 
chines-outils  des  ateliers  et 
aux  machines  à  vapeur  fixes, 
pour  en  déterminer  la  valeur 
locative  (C.  a'Ét.),  I,  837. 

—  (9)  et  taxes  assimilées,  —  Ré- 
clamations ;  Foncière.  —  [Com- 
pagnie du  Midi  (Commune  de 
Laruns.)]  —  Réclamation.  — 
Requête  collective  contre  plu- 
sieurs arrêtés  relatifs  à  la  même 
contribution,  mais  pour  des 
années  différentes,  et  avant 
fait  l'objet  de  notifications  dis- 
tinctes :  recevabilité  en  ce  qui 
concerne  la  première  contri- 
bution dénommée  dans  la  re- 
quête. —  Foncière.  — Chemins 
de  fer.  —  Doivent  être  consi- 
dérés comme  servant  àrexploi- 
tation  de  la  compagnie  :  un 
local  servant  à  remiser  les  ba- 
gages qui  n'ont  pas  été  retirés  ; 

—  les  terrains  loués  à  des  par 
ticuliers  et  servant  à  un  usage 
industriel  {C,  rf'JSf.),  Y,  6. 

—  MO)  {Compagnie  des  chemifis  de 
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fer  de  Paris  à  Lyon  ci  à  la  Mé- 
diterranée,) —  Taxes  de  ba- 
layage. —  La  taxe  de  balayage 
est  due  par  le  riverain  d\uie 
rue,  sur  laquelle  sa  propriété 
D'à  point  d'accès.  —  Une  com- 
pagnie de  chemins  de  fer  est 
imposable  à  la  taxe  de  ba- 
layage, à  raison  d'immeubles 
en  bordure  de  la  voie  publique, 
acquis  par  elle  en  exécution 
d'un  décret  déclaratif  d'utilité 
publique  en  vue  de  l'agrandis- 
sement d'une  gare,  sans  qu'il 
y  ait  à  distinguer  si  ces  im- 
meubles appartiennent  à  la 
Compagnie  ou  à  l'Etat. —  Hues 
supprimées  après  le  l*^"*  janvier 
de  l'année  de  l'imposition.  — 
Maintien  de  la  taxe  (C.  (VÉt.), 
V,  223. 

-  {i\)  Réclamations  ;  Foncière  ; 
Prestations;  Subventions  spé- 
ciales. —  (Compagnie  de  Lyon 
et  autres.)  —  Expertise.  Choix 
des  experts.  —  L'adrainistra- 
lion  peut  désigner  comme  ex- 
pert du  conducteur  des  ponts 
et  chaussées  dans  l'instruction 
des  réclamations  en  matière 
de  contributions...  —  Portes 
et  fenêtres.  —  Portes  de  ma- 
gasin. —  Les  ouvertures  d'une 
halle  aux  marchandises,  suré- 
levées au-dessus  du  sol  et  dis- 
posées pour  recevoir  les  mar- 
chandises sans  qu'il  soit  besoin 
d'introduire  les  voitures  h  l'in- 
térieur, ne  doivent  pas  être 
imposées  comme  ouvertures 
ordinaires  ou  comme  portes  de 
magasin.  —  Rés.  dans  ce  der- 
nier sens  (Ministre  des  llnances 
contre  Paris-Lyon-Méditerra- 
née, l'«  esp,),  — Prestations.— 
Exemption  d'un  individu  sourd- 
muet    de  naissance  fClausse, 


4«csjD.).— Subventions  spéciales. 

—  Absence  de  dégradations 
extraordinaires.  —  Décharge 
(Ministre  de  l'agriculture  contre 
commune  de  Belcaire,  4«  esp.) 
(C.  rf'tY.),  V,  268. 

-  (12)  Subventions  spéciales. 
Taxe  de  pavage.  —  {Sieurs  Cou- 
verchel  et  autres.)  —  Subven- 
tions spéciales.  —  Transports 
de  farines  et  de  blés.  —  Dé- 
cidé que  ces  transportsavaient 
causé  des  dégradations  extraor- 
dinaires et  qu'une  subvention 
était  due,  bien  que  les  détério- 
riations  n'aientpas  été  consta- 
tées par  les  experts  :  ce  dernier 
fait  provient  de  ce  que  des  ré- 
parations (ju'jtiJiennos  avaient 
été  elTecluées  pendant  la  durée 
des  transports.  —  Dégradations 
n'ayant  pas  de  caractère  extra- 
ordinaire eu  égard  à  la  faible 
subvention  réclamée  :  50  francs 
pour  une  longueur  de  2.375  mè- 
tres, au  faible  accroissement 
des  dépenses  normales;  déci- 
sions semblables  pour  les  sub- 
ventions de  35, 40  et  85  francs. 
—  Evaluation  des  dégradations 
en  tenant  compte  du  nombre 
des  colliers,  de  la  nature  et  du 
poids  des  chargements,  de 
l'étendue  des  parcours, des  sai- 
sons, des  transports  faits  par 
d'autres  industriels.  — r  Taxe 
de  pavage.  —  Ville  de  Bor- 
deaux. —  Premier  pavage.  — 
La  ville  de  Bordeaux  ne  peut 
pas  réclamer  à  un  propriétaire 
riverain  une  taxe  pour  pavage 
d'une  rue  au  droit  de  son  im- 
meuble, alors  que  cette  rue,  à 
une  époque  où  elle  faisait  par- 
tie d'une  autre  commune,  à 
déjà  été  pavée  au  moyen  d'un 
blocage  ((\  rf'Et.),  V,  476. 
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Contributions  uirectks  (suite)  : 
—  (13)  Communes.  —  (Chemins 
vicinaux  ;  Prestations  en  na- 
ture ;  Subventions  spéciales.) 
—  (Sieur  Didelin.)  —Subven- 
tions spéciales.  — Expertise.  ■— 
Transaction.  —  Qualité  pour 
la  faire.—  L'expert  désigné  par 
une  des  parties  pour  la  repré- 
senter aux  opérations  de  l'ex- 
pertise n'a  pas  qualité  pour 
accepterau  nom  de  celle-ci  un 
règlement  amiable  proposé 
pour  la  subvention.  —  Appré- 
ciation de  la  subvention  sans 
recours  à  une  nouvelle  exper- 
tise eu  égard  à  l'impossibilité 
de  la  faire  utilement  (C.  rf'fcV.), 

V,  548. 

^-  Voir  Chemins  de  fer. 

Contrôle  des  chemins  de  fer- 
(Cire),  V,  561. 

Contrôleur  comptable  et  con- 
trôleur du  travail  (Cire),  V, 
748. 

—  des  mines  (Cire),  I,  421  ;  — 
Concours  d'admission  en  1892, 
10i5  (Cire). 

—  Admission  dans  le  corps  des 
contrôleurs  des  mines.  —Con- 
cours de  1897  {Cire),  VII,  165. 

—  Frais  de  tournées  iCirc.)y  IV, 
e76._>.Traitemont(Cire},IV,59. 

COQUILLET,  III,  109. 

CoRBELiN  (Commune  de\  II,  715. 

CORDIER,  IV,  859. 

CORDIER,  GoRROY  elJEANsoN,  VI, 

774. 
CORDONNIER,  IV,  293. 
GORNAILLE,  Leroy  etautros,  VI, 

801. 
GORNAIRE,  ni,  089. 
CORN  AND,  III,  '^96. 
Corps  morts  (Compagnie  des,  de 

Bordeaux,  III,  310. 
CORREetRosuEL,  TI,  552  ;  V,  718  ; 

VIII,  818. 


GORROT,  Jeaxson  et  Cordier,  VI, 

774. 
Corse   (Département  de  la),  V, 

957. 
G0RTE6GIANI,  I,  130. 
GOSNARD,  II,  586. 
GOSSON  (Dame),  V,  58. 
COSSET  et  Venot,  X,  120. 
COSTA,  X,  77. 
COSTA  DE  BEAUREGARD    (De  . 

X,  295. 
COSTE,  VI,  696. 
GOSTE-FORON,  II,  1078. 
CôTEs-DU-NoRD{Départementdes:, 

IV,  659;  IX,  204. 
CoTHUREs  (Syndicat  de),  I,  843. 
CouBON  (Commune  de).  II,  918. 
COUDERC,   Lamarre  et  BUnière. 

III,  1090;  IX,  47,  241. 
COUDERC,  Pons   et  Montbillet, 

IV,  246. 
COUDROTER,  II,  444. 
COUHÉ,  X,  708. 
COULAIN,  I,  1175. 
COULOMBE,  VII,  322. 

Coupe  d'arbres.  —  Voir  Cours 
d'eau. 

COUPLET  (Héritiei-s),  V,  41. 

Coupure  de  digue,  I,  153.  —  Dom- 
mage. 

Courbevoie  (Commune  de},  ÏX. 
297. 

COURMONT,  III,  297, 

Cours  (Commune  de),  IV,  2t0. 

Coursan  (Commune  de).  II,  479; 
IX,  237,  258. 

Cours  d'eau  : 

I.  —  Cours  d'bau  navigables 

ET   flottables. 

\^'  Travaux  iC amélioration  etaulrf^' 

—  (1  )  Construction  de  digues,  -y- 
Cahier  des  clauses  et  condi- 
tions générales  du  16  novem- 
bre 1866.  —  [Sieur  Bamier.)- 
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Art,  32.  —  Le  devis  des  tra- 
Taux  ayant  laissé  à  Tadminis^ 
tralion  toute  latitude  pour  mo- 
difier le  tracé  et  le  profil  des 
divei*s  ouvrages,  aucune  in- 
demnité n'est  due  à  Tentre- 
preneur  à  raison  de  la  dimi- 
nution de  plus  d'un  tiers  dans 
Timportance  de  divers  ou- 
vrages, qui  a  été  causée  par 
les  changements  ordonnés.  — 
Décidé  que  les  tenons  et  épis 
noyés  ordonnés  en  coure  d'exé- 
cution, pour  renforcer  les 
digues  longitudinales  du  projet 
primitif,  et  formés  de  cordons 
d'enrochements  de  même  na- 
ture que  ceux  prévus  se  rap- 
portaient à  Texécutio'n  du  mar- 
ché et  que  dès  lors  l'entrepre- 
neur n'était  pas  fondé  à  les 
retrancher  du  décompte  défi- 
nitif pour  calculer  la  réduction 
opérée  sur  l'ensemble  des  tra- 
vaux .  —  Décidé  que  la 
somme  totale  des  suppressions 
d'enrochements  effectuées, 
n'atteignant  pas  le  quart  du 
cube  porté  au  détail  estimatif, 
toute  compensation  faîte  entre 
les  augmentations  et  les  dimi- 
nutions desdits  enrochements, 
il  n'était  dû  aucune  indem- 
nité. —  Perte  de  bénéfices.  — 
Dragages  confiés  à  un  autre 
entrepreneur;  non-lieu  à  l'al- 
location d'une  indemnité  : 
ces  travaux  n'étant  pas  prévus 
au  projet.  —  Réclamations  : 
délai.  —  Non-recevabilité  d'une 
demande  en  indemnité  non 
formée  dans  le  délai  prévu  au 
devis.  —  Décompte  accepté 
sans  réserve;  non-recevabilité 
d'une  demande  en  revision  de 
prix  (C.  (TEL),  m,  827. 
•  (2)  Colonies   (Martinique).  — 


Domaine  colonial.  —  Com- 
mune. —  Murs  de  quai.  — 
Gestion  d'affaires.  —  (Ville  de 
Fort-de-France  contre  Colonie 
de  la  Martinique,  )  —  La  com- 
mune qui  a, construit,  dans  son 
intérêt  direct,  un  mur  de  quai 
sur  une  dépendance  du  do- 
maine colonial,  n'est  pas  fon- 
dée en  invoquant  les  principes 
de  la  gestion  d'affaires,  à  de- 
mander à  la  colonie  le  rem- 
boursement d'une  partie  des 
dépenses  nécessitées  par  cette 
construction  [C.  d'Ét.),  I,  407, 

—  (3)  i*»  Curage  d'une  rivière. 
—  Arrêté  préfectoral.  —  2**  Cu- 
rage.—  Rejet  des  vases  hors 
du  lit  de  la  rivière.  —  {Sieur 
Guignes.)  —  P  Si  la  loi  du 
i  'k  floréal  an  XI  et  le  décret  du 
il  septembre  1857  sur  le  cu- 
rage de  l'Iton  réservent  les 
obligations  résultant  des 
usages  locaux,  le  préfet  de 
l'Eure  peut  néanmoins,  aux 
termes  du  décret  du 
13  avril  i861,  tableau  D,  n«  6, 
prescrire  le  curage  de  cette  ri- 
vière, non  navigable,  ni  flot- 
table, en  se  conformant  à  ces 
usages.  —  2^  Lorsque  l'arrêté 
préfectoral  prescrivant  le  cu- 
rage dispose,  sans  déterminer 
de  distance,  que  les  vases  de- 
vront être  rejetées  assez  loin 
des  bords  pour  ne  pas  retom- 
ber dans  le  lit  de  la  rivière,  le 
jugement  qui  constate  que  les 
vases  n'ont  pas  été  placées 
assez  loin  pour  ne  point  couler 
à  nouveau  dans  le  chenal  curé 
est  souverain  et  échappe  au 
contrôle  de  la  Cour  de  cassa- 
lion  (C.  de  Cass.),  III,  1176. 

—  (4)  Protection  des  villes 
contre  les  inondations.  —  Ar- 
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Contributions  directes  (suite)  : 
rêté  ordonnant  des  travaux. 
—  Recours.  —  {Société  du 
Moulin  du  Château-Carbon- 
nais,)  —  L*arr«?ié  par  lequel  le 
préfet  met  le  propriétaire  d'un 
monlio»  situé  dans  la  banlieue 

•  d'une  ville  sur  un  fleuve,  en 
demeure  d^apporler  des  modi- 

«i.  fications  aux  terrassements 
efTectués  sur  sa  propriété,  dans 
le  délai  de  deux  mois,  sous 
peine  de  voir  prendre  contre 

•  ledit  propriétaire  les  mesures 

-  qu'il  appartiendra  n'est  pa.s 
susceptible  d'être  déféré  direc- 

•  tement  au  Conseil  diElat. —  Le 
propriétaire  lésé  peut  faire  va- 
loir ses  moyens  de  défense  de- 
vant le  conseil  de  préfecture 
saisi  du  procès-verbal  dressé 
contre  lui  pour  ne  s'élre  pas 
conformé  à  la  mise  en  de- 
meure (r.  d'Kt.\\,  325. 

2*  Barrages. 

—  (1)  Barrage.  —  Dommages 
aux  usines.  —  (Minière  des 
travaux  publics  contre  sieur 
Gatellier.)  —  Exhaussement 
d'un  barrage  ayant  eu  pour 
conséquence  de  diminuer  la 
force  motrice  d'une  usine.  — 
Indemnité  due.  —  r.alcul  de 
l'indemnité.  —  Pour  calculer 
l'indemnité,  doit-on  simple- 
ment capitaliser  au  denier  20 
la  valeur  localive  de  la  force 
supprimée,  ou  rerherchor  soit 
la  somme  nécessaire  pour 
faire  face,  à  l'aide  du  moteur 
à  vapeur  fonctionnant  déjà 
dans  l'usine,  au  supplément 
de  dépenses  nécessité  par  la 
force  motrice  à  remplacer,  et 
dans    le     cas  où    le    moteur 


actuel  ne  pourrait  remplir  co. 
but,  le  prix  d'achat  et  d'instal- 
lation d*un  nouveau  moteur 
suffisant  pour  cet  objet  el 
allouer  le  capital  dont  les  inté- 
rêts assureraient  l'amortisse- 
ment annuel  et  les  frais  de  son 
fonctionnement?  —  Rés.  dans 
ce  dernier  sens.  —  Renvoi  à 
une  expertise  (C.  rf'É/.),  Vf, 
375. 

-  (2)  Passerelle  établie  sur  un 
barrage.  —  Démolition.  — 
Ordre  d'enlèvement.  —  Re- 
cours pour  excès  de   pouvoir. 

—  (Sieur  Fidèle  Simon.)  — 
L'arrêté  par  lequel  le  préfet 
ordonne,  conformément  à  des 
inslruc'tions  du  ministre,  Ten- 
lèvement  d'une  passerelle  an- 
térieurement autorisée  sur  un 
barrage,  pour  le  passage  des 
piétons,  n'est  pas  entaché 
d'excès  de  pouvoirs,  si  cet 
ordre  est  motivé  par  l'intérêt 
de  la  navigation  {C.  (VÈt,)^  II, 
I20o. 

3»  Dommages. 

-  Travaux  publics.  —  Dom- 
mages aux  usines.  —  Dé- 
chéance quinquennale.  —  Mi- 
nistre. —  Avocat  au  Conseil 
d'Etat.  — [Ministre  des  travaux 
publics  contre  sieur  Niquevert,  ■ 

—  Légalité  de  l'établissement. 

—  Des  modifications  aux  ou- 
vrages intérieurs  d'un  moulin 
ont-elles  pu  être  apportées  ré- 
gulièrement, lorsque  le  mi- 
nistre n'établit  pas  qu'elles 
ont  eu  pour  but  et  pour  effet 
d'augmenter  la  force  motrice 
à  laquelle  l'usinier  avait  droit 
d'après  ses  titres.  —  Dans  ce 
cas,  en  doit  admettre  que  ces 
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travaux    n'ont    eu  pour    but  i 
qu'une  meilleure  utilisation  de  ' 
la  force  motrice.  —  Estimation   • 
du     cheval-vapeur,     fixée     à 
.  5  francs.  —  Hégularité.  —  In-  , 
demnité  appréciée   en  tenant 
compte  de   la  perte  des  revo-  ; 
nus.  —  Suppression  ùq  force   j 
motrice.  —  Indemnité  établie  j 
en  capitalisant  au   denier   20  j 
les  loyers  de  la  force  motrice,  ; 
ol  en  déduisant  la  valeur  des 
bâtiments,  et  des  mécanismes  I 
(fui    restent  la    propriété   de 
rusinier,  et  de  la  diminution  I 
des  dépenses   d'entrelien   du 
moulin.  —    Déchéance  quin- 
quennale.  —    l^a    déchéance  ' 
«^dictée  par  l'article  9  de  la  loi   ; 
du  29  janvier  1831    peut   être   : 
opposée  par   les    ministres  en  i 
tout  état  de  cause.  —  Des  con-  j 
clusions  prises   au  nom   d'un  ' 
ministre,    et    opposant  ladite 
déchéance,   dans  des  observa- 
lions  déposées  devant  le  Con- 
seil d'Etat,  par  un   avocat  au 
Conseil,  ne  sont  pas  recevables. 
—  La  déchéance  ne  peut  être 
valablement  opposée  par  une 
décision   spéciale    et  expresse 
signée  du  ministre.  —  Exper- 
tise. —  Frais  d'expériences  des 
experts,  avancés  par  le  récla- 
mant, mis  à  la  charge  de  l'Etat 
:C.  (VÉL),  I,  965. 

i-  Procédure*   Décisions  judiciaires 
et  contentieuses. 

—  il)  Arrêté  de  délimitation.  — 
Niveau  des  plus  hautes  eaux 
avant  tout  débordement.  — 
Adoption  de  niveaux  isolés 
pour  chaque  point  dos  berges. 
Annulation.  —  i  Sieur  Droitety 
Ministre  des  travaux  publics.^  — 
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pans  la  détermination  des 
limites  des  fleuves  et  rivières 
navigables  et  flottables,  l'admi- 
nistration doit  prendre  pour 
base,  dans  chaque  section  du 
fleuve,  un  niveau  déterminé, 
préalablement  reconnu  pour 
être  celui  des  plus  hautes  eaux 
avant  tout  débordeme-nl  fl''«ct 
2*  espèces).  —  En  conséquence, 
est  annulé  un  arrêté  de  déli- 
mitation qui  a  déterminé  ce 
niveau  isolément,  pourchaqi^e 
point  de  la  berge,  sans*"  se 
préoccuper  du  n'gime  général 
du  cours  d'eau  (Ministre  des 
travaux  publics,  i""'  espèce).  — 
En  conséquence,  ne  constitue 
pas  une  contravention  de 
grande  voirie,  le  fait  d'avoir 
pratiqué  des  coupes  de  bois  sur 
des  terrains  non  compris  dans 
les  limites  d'un  fleuve,  élal)lics 
en  prenant  pour  base  de  la  dé- 
limitation un  niveau  préalable- 
ment reconnu  pour  être,  dans 
la  section  du  fleuve  dont  il 
s'agit,  celui  des  eaux  coulant  à 
pleins  bords,  sans  déborde- 
ment (Drouet,  2**  espèce)  ((\ 
d'Él.),  II,  44. 

-  (2)  Arrêté  de  délimitation.  — 
Atterrissements.  —  Excès  de 
pouvoir.  —  {Consorts  Leduc  et 
Creteau  )  —  Est  enUiché  d'excès 
de  pouvoir  l'arrêté  préfectoral 
qui  délimite  la  Loire  en  suivant 
les  contours  des  terrains,  à  des 
altitudes  qui  varient  seFen  la 
hauteur  des  berges  et  qui  com- 
prend dans  la  délimitation  des 
parcelles  de  terrains  non  re- 
couvertes par  les  plus  hautes 
eaux  avant  tout  débordement 
(Consorts  Leduc  et  Créteau, 
\^  esp.)  —  ou  des  atterrisse- 
ment.s  dont  les  parties  bass^^s 
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ne  le  sont  qu'accidentellement 
en  temps  d'inondation  (Fouché, 
2«  esp.)(C.d'Ét.),\\y  836. 

—  (3)  Abordage  d'une  palée-esta- 
cade  ;  contravention  ;   relaxe. 
—  Procédure  :  compéteùce  ter- 
ritoriale des  conseils  de  pré- 
fecture.   —    {Sieurs   Biette    et 
Salin.)  —  Compétence.  —  Lors- 
qu'un fleuve  sépare  deux  dé- 
partements,   les    conseils   de 
préfecture  de  ces  deux  dépar- 
tements   sont-ils    compétents 
pour    statuer    sur    toutes  les 
contraventions  de  grande  voirie 
commises  sur  le  fleuve,  ou  ne 
sont-ils  compétents  qu'autant 
que    la  contravention    a    été 
commise  surla  moitié  du  fleuve 
contiguë  à   leur   département 
respectif?   —  Non  résolu.    — 
Destruction     par     un    bateau 
d'une  palée-estacade  construite 
par  les  ingénieurs  dans  le  lit 
de  la  Seine  pour  l'exécution  de 
travaux  de  sondage  :  relaxe  de 
l'armateur  et  du  patron  :  les 
arrêtés  qui  ont  autorisé  l'exé- 
cution de  l'ouvrage  n'ont  pas 
reçu  une  publicité  suffisante  : 
les  prescriptions  de  ces  arrêtés 
en  vue  d'avertir  les  navigateurs 
n'ont  pas  été  observées  ;  enfin 
le  bateau  abordeur  a  été  en- 
traîné sur  l'ouvrage  détérioré 
par  la  rapidité  du  courant  et 
n'a  pu  être  arrêté  par  l'ancre, 
qui  n'a  pu  tenir  à  cause  de  la 
dureté  du  sol  du  lit  du  fleuve 
iC.  crEt.),  I,  tl73. 

—  (4)  Attributions  de  l'autorité 
municipale.  —  (Sieur  Ulysse 
Déon.)  —  .Si  le  pouvoir  régle- 
mentaire, en  matière  de  cours 
d'eau,  est  exclusivement  confi»'- 
aux  préfets,  ce  pouvoir  ne  fait 


point  obstacle  à  ce  que  l'auto- 
rité municipale  prenne,  en  ce^ 
qui  concerne  la  jouissance  des 
cours  d'eau  traversant  la  com- 
mune, les  mesures  de  police 
commandées  par  l'intérêt  des 
habitants,  sauf  le  droit  de  ré- 
formation  réservé  à  l'autorité 
supérieiiie.  {i\  cTÉt.),  IH,  650. 

—  (5)  Canal  de -«avigation.  — 
Canal  d'irrigation.  —  Conces- 
sion. —  Compétence.  —  Re- 
cours parallèle.  —  (Ancienne 
Société  du  canal  de  Beaucaire.) 

—  Le  ministre  des  travaux 
publics  ne  commet  pas  un  excès 
de  pouvoir  en  confiant  à  des^ 
agents  de»  l'administration  la 
manœuvre  de  vannes  pouvant 
influer  sur  lerégimede  canaux 
de  navigation.  —  Une  compa- 
gnie concessionnaire  de  canaux 
d'irrigation  qui  prétend  que 
cette  mesure  porte  atteinte  aux 
droits  qu'elle  tient  de  son  con- 
trat ne  peut  pas  Tattaquer 
pour  excès  de  pouvoir.  —  Elle 
peut  porter  son  action  devant 
le  juge  compétent  en  matière 
de  marchés  de  travaux  publics 
(C.  d'Ét,),  VI,  783. 

—  (6)  Canaux  de  navigation.  — 
Travaux  publics.  —  Voirie 
(grande).  —  Service  de  halage. 

—  (  Sieur  Fidon  et  fils. ) — Com  pé- 
lence.  —  Le  conseil  de  préfec- 
ture est  compétent  pour  sta- 
tuer sur  les  contestations  entre 
l'Etat  et  le  concessionnaire  du 
service  de  halage  par  bêles  de 
trait  sur  des  canaux  ou  rivières 
canalisées.    —  Interprétation. 

—  Distance  parcourue.  — Prix 
du  halage.  —  Décidé,  par 
application  du  cahier  des 
charges  et  d'un  arrêté  préfec- 
toral y  annexé,  dont  les  adja- 
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dicataires  du  service  de  halage 
avaient  accepté  les  dispositions 
avant  de  soumissionner,  que  le 
halage  devait  être  rétribué 
d*après  la  longueur  déterminée 
audit  arrêté  et  non  d'après  la 
longueur  effective.  —  Naviga- 
tion de  nuit.  —  Majoration  de 
prix  réclamée.  —  L'arrêté  pré- 
fectoral, dont  les  dispositions 
ont  été  acceptées  par  les  adju- 
dicataires du  ser\'ice  du  Ifalage, 
portant  que  Taugmentation  du 
prix  du  halage  pour  le  service 
de  nuit  ne  sera  pas  appliquée 
lorsque  la  navigation  de  nuit 
aura  été  rendue  obligatoire 
par  les  ingénieurs  en  exécu- 
tion du  règlement  de  police  du 
canal,  aucune  augmentation 
de  prix  n'est  due  aux  adjudica- 
taires, alors  qu'ils  n'établissent 
pas  que  les  ingénieurs  aient 
prescrit  la  navigation  de  nuit 
en  dehors  des  cas  prévus  par 
le  règlement  de  police  du 
canal  (C.  cVÉt.),  VI,  592. 

-  (7)  Contravention.  —  Fleuves. 
—  Chemin  de  halage.  —  Cons- 
truction. —  Autorisation.  — 
{Sieur  Hiibcrl.)  —  Constitue 
une  contravention  de  grande 
voirie  le  fait  d'avoir  élevé  une 
construction  dans  la  zone  ré- 
servée à  la  servitude  de  mar- 
chepied sur  la  berge  d'un  bras 
de  la  Seine  où  la  navigation 
était  mamentanément  inter- 
rompue, mais  qui  n'avait  pas 
cessé  d'être  compris  dans  la 
nomenclature  annexée  à  l'o.r- 
donnance  du  10  juillet  1835. 
Condamnation  à  l'amende,  aux 
frais  du  procès-verbal  et  à  la 
destruction  des  constructions. 

-  Il  en   est  ainsi,  alors   même 
que  le  maire  de  la  commune 


aurait  accordé  au  con trêve- 
,  nant  l'autorisation  de  bâtir  :  il 
n'a  pas  qualité  pour  donner 
cette  autorisation  (C.  (VÉt,)^ 
Vf,  380. 

—  (8)  Contravention.  —  Délimi- 
tation du  domaine  public.  — 
Compétence.  —  {Sieur  Tostain.  y 
—  Le  conseil  de  préfecture, 
saisi  d'un  procès-verbal  de 
contravention  de  grande  voirie, 
est  compétent  pour  recon- 
naître lui-même  les  limites  du 
domaine  public.  —  En  consé- 
quence, il  ne  peut  faire  de  la 
délimitation  opérée  par  le 
préfet  la  base  de  sa  décision 
sans  la  contrôler  et  sans  exa- 
miner si,  en  fait,  les  ouvrages 
litigieux  sont  élevés  sur  le 
domaine  public.  —  Décidé  que 
l'arrêté  de  délimitation  du 
préfet,  base  unique  de  l'arrêté 
du  conseil  de  préfecture,  ayant 
été  annulé  par  le  conseil  d'Etat 
il  y  avait  lieu,  avant  de  statuer 
au  fond,  d'ordonner  une  véri- 
cation  (C.  d'Ét.),  VI,  416. 

—  (9)  Contravention.  —  Détour- 
nement dans  la  Deule  d'une 
certaine  quantité  de  vinasses 
provenant  d'une  usine  et  qui  y 
ont  formé  un  atterrissement. 

—  {Sieur Lesaffre  et  Bonduetles.) 

—  Kejet  d'une  objection  tirée 
de  ce  que  les  résidus  dont  s'agit 
n'ont  pas  été  déversés  dans  la 
Deule  par  les  auteurs  de  la 
contravention,  mais  conduits 
sur  les  terres  de  particuliers 
qui  achètent  les  vinasses 
comme  engrais  et  de  ce  que 
ce  serait  par  l'effet  des  gelées 
qu'une  partie  de  ces  résidus 
se  serait  écoulée  dans  la  Deule 
au  lieu  d'être  absorbée  par  les 
terres  ;  la   contravention    re- 
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levée  contre  ks  requérants  est 
indépendante  de  toute  inten- 
tion de  Ifur  part  et  elle  con- 
siste uniquement  dans  le  fait 
d'atlerrissements  provenant 
d'une  cause  non  contestée  ; 
d'ailleurs,  il  ne  dépendait  que 
des  re(juérants  de  ne  pas  en- 
voyer, en  temps  de  gelée,  des 
résidus  sur  des  terres  ne  i>ou- 
vantpas  les  absorber(C.  d7i/.)> 
VI,  391. 

—  (10.1  Coupe  d'arbres  sur  des 
terrains  situés  au  bord  du 
Rhône.  —  Véritlcation  or- 
donnée sur  le  point  de  savoir 
si  ces  terrains  font  partie  du 
lit  du  lleuvc.  —  (Sieur  Pérouse) 
(C.  dÉt.).  III,  1253. 

—  (11)  Délimitation.  —  Chemin 
de  fer.  —  Zone  de  prohi- 
bition. —  [Sœurs  Doisscrie  et 
Huche  t.)  —  L'arrêté  par  lequel 
le  pn'fet  comprend  dans  la 
délimitation  d'une  rivière  navi- 
gable et  flottable,  des  parcelles 
non  recouvertes  par  les  plus 
hautes  eaux  avant  tout  débor- 
dement est  entxiché  d'excès  de 
pouvoir.  —  La  construction 
d'un  hani^ar  couvert  en  carton 
bitum»'»  et  sablé  à  moins  de 
20  mètres  de  l'axe  de  la  voie 
ferrée,  ne  constitue  pas  une 
contravention  prévue  et  ré- 
priniée  par  Tarlicle  7  de  la  loi 
du  lo  juillet  1845.  —  Procé- 
dure. —  (Conseil  de  préfecture. 
—  Doit  être  annulé  pour  vice 
de  forme  l'arrêté  dans  lequel 
un  conseil  de  préfecture  sta- 
tuant sur  une  contravention, 
s'est  borné  à  viser  sans  les 
rapporter  textuellement,  les 
dis|)ositions  dont  il  faisait 
application    (C.  (VÉt.),  IX,  33. 


—  (12)  Délimitation  du  domaine 
public.  —  Iles.  —  {Sieur  Tos- 
tain.)  —  La  délimitation  du 
domaine  public  sur  des  lies 
situées  dans  un  cours  deau 
navigable  doit-elle  faire  l'objel 
d'opérations  distinctes  ou  peut- 
elle  être  effectuée  en  prenant 
pour  base  le  niveau  de  déborde- 
ment sur  les  "rives  continen- 
tales? —  Réservé  dans  le  pre- 
mier sens.  —  En  conséquence, 
annulation  d'une  délimitation 
d'iles  effectuée  d'après  le  ni- 
veau des  rives  continentales, 
faisant  disparaître  les  alluvions 
et  réduisant  même  la  super- 
flcie  des  îles  antérieures  à  ces 
alluvions  (C.  rf'£/.),  V,  187. 

—  (13)  —  Domaine  public.  — 
Algérie.  —  Contravention  de 
voirie.  —  Loi  du  16  juin  1851 
(art.  2).  —  {Sieur  Franceschi.j 
—  Constitue  une  contravention 
de  grande  voirie  le  fait  d'avoir, 
sans  autorisation,  détourné  à 
son  profit  le  trop-plein  des 
eaux  d'un  abreuvoir  public. 
Condamnation  à  l'amende,  aux 
dépens  etau  rétablissement  des 
lieux  dans  leur  état  primitif.  — 
Question  préjudicielle.  —  Le 
conseil  de  préfecture  doit  ré- 
primer une  voie  de  fait  com- 
mise sur  les  eaux  du  domaine 
public  en  Algérie,  nonobstant 
toute  exception  de  propriété  à 
l'égard  desdites  eaux,  opposée 
par  le  contrevenant  (C.  c/'ÉL), 
II,  225. 

—  (14)  Domaine  public.  —  Con- 
cession de  prise  d'eau.  —  Re- 
devances. —  Compétence.  — 
Recours  parallèle.  —  (  Ville 
(V Amiens.)—  Le  décret  qui  sert 
de  base  à  la  perception  de 
redevances     réclamées      par 
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TEtat  à  une  ville  à  raison  d'une 
prise  d'eau  autorisée  sur  un 
cours  d'eau  navigable  ne  peut 
pas  être  attaqué  devant  le  con- 
seil d'Etat  pour  excès  de  pou- 
voir. —  L'autorité  judiciaîre 
compétente  pour  statuer  sur  la 
demande  de  remboursement 
de  cette  taxe  peut  seule  appré- 
cier la  légalité  du  décret  qui 
lui  sert  de  base  (C.  iCÉt.),  X,  1 1 4. 

-  (15)  Domaine  public.  —  Plan- 
tations établies  sur  un  terrain 
susceptible  d'être  recouvert 
par  les  eaux  d'une  rivière 
navigable  coulant  h  pleins 
bords  avant  tout  débordement  : 
contravention  ;  condamnation 
à  la  suppression  de  ces  planta- 
lions.  —  i Sieur  Tostain)  {(l 
d'Ét.),  VIII,  909. 

-  (16)  Droits  d'attache  sur  les 
quais.  —  Droit  d'iittache  perçu 
sur  les  quais  maritimes.  — 
Ordonnance  concédant  à  une 
ville  la  jouissance  à  perpétuité 
de  ce  droit.  —  Interprétation. 

—  Compétence.  —  Procédure. 

—  Désistement.  —  (  Ville  (Le 
Rouen  contre  sieur  Gilles.)  — 
Désistement.  —  Lorsqu'une 
partie  s'est  désistée  devant  le 
Conseil  d'une  demande  en 
interprétation  pour  se  con- 
former à  un  arrêt  inOrmant  le 
jugement  qui  avait  déclaré 
l'interprétation  nécessaire,  elle 
peut  reproduire  sa  demande 
si,  par  suite  de  la  cassation 
dudit  arrêt,  elle  se  retrouve  en 
présence  du  jugement.  — 
Compétence.  —  La  juridiction 
administrative,  incompétente 
pour  statuer  sur  les  contesta- 
tions relatives  au  recouvre- 
ment des  contributions  indi- 
rectes  et  pour  interpréter  à 


cette  occasion  les  dispositions 
qu'il  s'agit  d'appliquer,  est 
compétente  pour  déterminer 
dans  son  ensemble  le  caractère 
et  l'objet  de  l'ordonnance  ins- 
tituant au  proAt  d'une  com- 
mune un  droit  d'attache  sur 
les  quais  d'un  fleuve  T.  r/'£f.  i, 
II,  928. 

—  i  I7j  PcUurage  sur  les  tiilus  par 
les  bestiaux  d'un  propri<^laire. 
—  Contravention  à  l'arrêt  du 
conseil  d'Étatdu24juin  1777.  — 
Condamnation  à  l'amende  et  à 
la  réparation  du  dommage.  — 
{Sieur  Bouilliez)  i  C d'Ét.),  1,550. 

—  (18)  Questions  préjudicielles. 
— ■  Plantation  d'arbres.  — 
Question  de  propriété.  — 
[Sieur  Dupont-Raudin.)  —  Si  le 
propriétaire  d'une  parcelle  de 
bois  bordant  une  rivière*  pré- 
venu d'avoir  contrevenu  à  un 
arrêté  préfectoral,  en  ayant, 
sans  autorisation,  planté  des 
arbres  sur  une  alluvion  faisant 
partie  du  lit  de  cette  rivière, 
allègue  pour  sa  défense  que 
ladite  alluvion  est  incorporée 
au  sol  riverain  et  lui  appar- 
tient par  suite  en  vertu  de 
l'article  556  du  Code  civil,  le 
juge  de  simple  police  ne  sau- 
rait trancher  lui-même  la 
question  préjudicielle  de  pro- 
priété, alors  que  la  prétention 
du  propriétaire  s'appuie  sur 
des  faits  de  possession  à  lui 
personnels  et  articulés  avec 
précision,  et  que,  si  elle  est 
fondée,  elle  ôte  au  fait  pour- 
suivi tout  caractère  de  contra- 
vention (C.  de  Cass.},  IV,   855. 

—  (19)  Règlement  d'eau.  —  Ar- 
rêté préfectoral.  —  Interpré- 
tation. —  Renvoi  de  l'autorité 
judiciaire.  —  Ministre  des  tra- 
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Contributions  directes  (suite)  : 
vaux  publics.  —  Compétence. 

—  [Société  Toulousaine  d^  Électri- 
cité et  Socû  té  du  moulin  de  Ba- 
zacle.)  —  Compétence.  —  Le 
Ministre  des  travaux  publics 
est  compétent  pour  fixer  sur 
le  renvoi  de  l'autorité  judi- 
ciaire le  sens  et  la  portée  d'un 
arrêté  préfectoral  approuvé 
par  le  Minisire  de  Tintérieur, 
portant  règlement  d'eau  d'une 
rivière  navigable  et  flottable. 
Cet  arrêté  constitue  une  véri- 
table décision  ministérielle  ; 
et  depuis  Pépoque  où  il  a  été 
rendu,  la  matière  a  été  placée 
dans  les  attributions  du  Mi- 
nistre des  travaux  publics.  — 
Ultra  petita.  —  Décidé  que  le 
Ministre  n'a  pas  outrepassé, 
dans  sa  décision  interprétative, 
la  limite  de  la  demande  de 
renvoi  de  l'autorité  judiciaire. 

—  Décidé  -que  le  règlement 
doit  être  interprété  en  ce  sens 
que  le  volume  d'eau  dans  le 
Canalet  doit  être  déterminé 
par  la  fixation  d'un  niveau 
minimum  de  0™,50  au-dessus 
du  radier  de  fuite  du  moulin 
de  Bazacle,  qui  doit  être  im- 
posé tant  que  les  eaux  de  la 
Garonne  suffiraient  à  mettre 
en  activité  toutes  les  meules 
alors  employées  dans  le  moulin 
de  Bazacle  iC.  (FÉt.^  IX,  251. 

5*  Syndicats.  Travaux  dé fensifs. 

—  (1;  Algérie.  —  Syndicat  d'ir- 
rigation et  de  colmatage.  — 
Concession  de  la  jouissance 
(les  eaux  d'une  rivière.  —  In- 
terprétation. —  Ministre  do 
l'intérieur  :  incompétence.  — 
(Syndicat    de     Guyotvilie.)    — 


Interprétation  :  décidé  que  le 
préfet  d'Alger,  dans  son  arrêté 
d'interprétation  de  l'acte  de 
concession,  s'est  borné  à  inter- 
préter cet  acte  sans  le  modifier 
et  que,  par  suite,  il  n'a  point 
excédé  la  limite  de  ses  pou- 
voirs, —  Compétence  :  arrêté 
préfectoral  en  matière  d'irri- 
gation confirmé  par  le  Ministre 
de  l'intérieur.  Annulation  de 
la  décision  du  Ministre  pour 
incompétence,  le  service  de 
l'hydraulique  agricole  dépen- 
dant du  ministère  de  l'agricul- 
ture (C.  d'Ét.)y  ni,  124. 

—  (2)  Associations  syndicales 
des  digues  du  Rhône,  de  la 
Durance  et  des.  roubines  de 
Barbentane.  —  Composition 
irrégulière  du  syndicaL  —  Illé- 
galité des  taxes.  —  Dépens.  — 
(Sieur  de  Barbentane  et  dame 
Terray,)  —  Décidé,  par  appli- 
cation des  actes  constitutifs 
desdites  associations,  que  les 
syndicats  étaient  irrégulière- 
ment composés  du  moment 
que  plusieurs  des  personnes, 
désignées  pour  en  faire  partie 
tant  comme  membres  titulaires 
que  comme  membres  sup- 
pléants, ne  se  trouvaient  pas 
au  nombre  des  propriétaires 
les  plus  imposés  ou  les  plus 
intéressés.  —  Décidé,  en  con- 
séquence, que  ces  syndicats 
n'avaient  qualité  ni  pour  répar- 
tir les  dépenses  entre  les 
membres  des  associations,  ni 
pour  dresser  les  rôles,  décharge 
des  taxes  accordées.  —  Dépens: 
pas  de  dépens  en  cette  matièi^e 
(C.  <m.),  III,  113. 

—  (3)  Canal  d'irrigation  de  Beau- 
caire.  —  Syndicat  offrant  au 
public  deux   catégories  d'en- 
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—  Décharge.  —  {Sieurs  Signo- 


Ifogement,  àdesprixdJITéreiits, 
iesuns  i  l'arrosage  et  les  autres 
~  &  la  submersion.  —  Détermi- 
Datioa  de  la  nature  de  l'eaga- 
gemeni  souscrit  par  une  ville. 

—  Procédure  :  Demande  en 
doromages-tntértïts  présentée 
reconventionnellemeotsurune 
réclamation  relative  au  paye- 
ment d'une  taxe  syndicale.  — 
Non-recevabilité.  —  (Sgndicat 
du  canal  irirrigalion  de  Beau- 
■eaire  contre  ville  de  Beaucaire.) 

—  Décidé  que  la  ville  de  Beau- 
caire, ayant  traité  avec  le  syn- 
dicat pour  la  fourniture  de 
l'eau  nécessaire  h  l'usage  de 
ses  habitants,  pour  l'année 
entière,  devait  l'tre  considérée 
comme  ayant  souscrit  seule- 
ment un  engagement  à  l'ar- 
rosage et  non  à  la  fois  un 
engagement  à.  l'arrosage  et  un 
autre  à  la  submersion.  Taxe 
des  engagements  U'arrosage 
seule  due.  —  Prétendue  viola- 
tion par  la  ville  du  contrai 
passé  avec  le  syndicat.  —  Pro- 
cédure. —  Demande  en  dom- 
mages-intérêts présentée  re- 
conventionnellement  sur  une 
réclamation  formée  par  la 
ville  de  Beaucaire  relativement 
à  la  taxe  syndicale  qui  lui  avait 
été  imposée.  Non-recevabilité: 
les  réclamations  contre  des 
taxes  assimilées  doivent  rire 
formées,  instruites  et  jugées 
comme  en  matière  de  contri- 
butions directes,  et  la  procé- 
dure spéciale  à  laquelle  elles 
sont  soumises  ne  comporte 
l'examen  d'aucune  demande 
étrangère  à  l'objet  mOmede  la 
réclamation  iC.  d'Ét.'i,  [11,  .tr.i. 

—   Ik)   Endiguement.    —    Asso- 
ciations syndicales.  —  Taxes. 


bos,  Léon,  Figon  et  autres.) 
—  Une  association  syndicale 
pour  la  défense  contre  les 
inondations,  constituée  par 
ordonnance  royale,  n'a  pas 
pu  modifier  la  répartition 
des  taxes  syndicales  sans 
que  cette  mesure  ait  été  auto- 
risée par  l'administration  et 
sans  qu'une  délibération  spé- 
ciale ait  été  prise  par  la  com- 
spéciale  prévue  par 
du  syndicat.  — 
Réclamation.  —  Bequète  col- 
lective formée  par  plusieurs 
membres  d'un  syndical,  ayant 
des  intén^ts  distincts,  contre 
un  arrêté  rendu  en  matière  de 
taxes  syndicales  :  recevabilité 
en  ce  qui  concerne  seulement 
le  premier  dénommé  dans  la 
requête  (C.  rf'É(.),  III,  294. 
-  (5)  Subvention  el  garantie 
d'inléri^ts.  —  Imputation  de 
dépenses.  Compétence.  —  Re- 
cours parallèle.  —  (Syiulicat 
du  canal  de  Gignae.)  —  Une 
convention,  passée  entre  l'Etat 
et  un  syndicat  pour  assurer  la 
construction  d'un  canal  et  sti- 
pulant de  la  part  de  l'Etat  le 
payement  d'une  subvention  et 
d'une  garantie  d'intérêts,  cons- 
tituant un  marché  de  travaux 
publics,  le  conseil  de  préfec- 
ture est  seul  compétent  pour 
connaître  en  premier  ressort 
des  difllcullés  que  soulève  son 
interprétation.  —  En  consé- 
quence le  Conseil  d'Etat  ne 
peut  en  être  directement  saisi 
par  la  voie  dn  recours  pour 
exci'S  de  pouvoir  (C.  d'Ét.),  V, 
lis. 
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CONTRIBl'TiONS    DIRECTES  [SlUte,   '. 

vention.  —  Exception  de  pro- 
priété.   —    Sursis.    —    (Sieur 
Redortier.^     -    Procédure.    — 
Omission  de  statuer;   compé- 
tence. —  l.e  conseil  de  préfec- 
ture   statue  suffisamment  sur 
une  question  de   compétence 
dont    il     est     saisi,    lorsqu'il 
applique  une    disposition    de 
loi  qui  lui  attribue  compétence 
en  la    matiiTe.  —  CiOntraven- 
lion.  —  Question  préjudicielle 
de  propriété.   —    ï.orsque  des 
dégradations  sont  faites  à  des 
digues   de  défense  contre  les 
inondations,  le  conseil  de  pré- 
fecture ne  doit  pas  surseoir  à 
statuer  jusqu'à  ce  que  la  ques- 
tion de  propriété   des   digues 
ait  été  tranchée  par  Tautorité 
judiciaire.  —  l.a  circulation  de 
voitures  lourdement  chargées 
sur    une     digue     de     défense 
contre  les  inondations  consti- 
tue    une     contravention     de 
grande  voirie   (C.   cTÉt.),    VI, 
805. 
--   (7i   Rhône.    —  Extension  de 
périmètre.  —  Rejet.  —  Ministre. 
-  -  Recours.    —  (Syndicat  des 
chaussées  du  Trébon  d'A  ries.  )  — 
La    décision    par    laquelle    le 
Ministre  refuse  de  provoquer, 
sur  la  demande  d'un  syndicat, 
tin  décret  rendu  dans  la  forme 
des   règlements    d'administra- 
tion publique  à  TelTet  d'annexer 
nu   périmètre    de  ce   syndicat 
une  portion  des  terrains  voi- 
sins n'est  pas  susceptible  d'être 
déférée  au  Conseil  d'Etat  par 
la   voie   contentieuse.    —    Le 
refus  du  gouvernement  ne  doit 
pas  être  ])rononcé,  à  peine  de 
nullité,    dans    la    forme    d'un 
décret    rendu  après   délibéra- 


tion de  l'assemblée  générale 
du  Conseil  d'Etat  (C.  d'Él,],  M, 
793. 

—  Voir  Dettes  de  l'Etat. 

H.  —   CoiRs   o'eai'    î<ox  navigable» 

NI  FLOTTABLES. 

!•  Barrages. 

—  (1)  Barrage.  —  Arrêté  d'auto- 
risation. —  Recours  pour  e\cës 
de  pouvoir.  —  (Sieur  Garros.] 

—  L'arrêté  par  lequel  le  pré- 
fet, en  réglant  le  régime  de 
deux  barrages  établis  sur  un 
cours  d'eau  non  navigable 
pour  l'irrigation  de  vignes,  a 
décidé  qu'un  barrage  serait 
supprimé  dans  le  cas  où  un 
moulin  voisin  serait  remis  en 
activité,  est  entaché  d'excès  de 
pouvoir.  —  Le  préfet  a  statué 
sur  une  contestation  d'intérêt 
privé  ((;.  rf'É^),  lï,  tl99. 

—  (2)  Barrages.  —  DémolitioD 
d'un  barrage  à  poutrelles.  — 

—  Absence  de  contravention 
de  grande  voirie.  —  Exception 
de  propriété.  —  [Ministre  des 
Travaux  publics  contre  sieurs 
JeansoUy  Corroy,  Cordier.)  —  La 
démolition  par  des  particuliers 
d'un  barrage  à  poutrelles  établi 
par  l'administration  dans  le  lit 
d'une  rivière  non  navigable  ni 
flottable  ne  constitue  pas  une 
contravention  de  grande  voirie* 

—  En  conséquence,  le  conseil 
de  préfecture  doit  renvoyer 
ces  particuliers  des  fins  de  la 
poursuite,  au  lieu  de  surseoir 
à  statuer  jusqu'après  jugement 
par  l'autorité  compétente  d'une 
exception  de  propriété  soule- 
vée par  eux  (C.  r/'£i.),  VI,  774* 

—  (3)  Barrages.  —  Frais  d'entre- 


ri" 


ANALYSE   DES   MATIKRES    PAR 

lien.  -^  Contribution  des  usi- 
niers. —  Usines  antérieures 
à  1566.  —  Intérêt  exclusif  de 
la  navigation.  —  (Sieur  Haus- 
sier, dame  veuve  Denoist  et  aieur 
Renaudier,)  —  Des  usiniers 
peuvent  élreassujellis  au  paye- 
ment d'une  partie  des  travaux 
«le  réparation  d'un  barrage 
établi  sur  un  cours  d'eau  navi- 
gable, alors  nnémo  que  leurs 
usines  seraient  antérieures 
à  1560  elque  ce  barrage  aurait 
«'»té  reconstruit  dans  Tintérèt 
exclusif  de  la  navigation  (C. 
d'Ét],  V,  448. 

-  (4)  Police.  —  Travaux  publics. 
Compétence.  —  Destruction 
d'un  barrage.  —  Action  pos- 
sessoire  et  en  dommages-inté- 
rêts. —  Conllit.  —  (Sieur 
Renard.)  —  Lorsque  l'adminis- 
tration des  ponts  et  chaussées, 
agissant  en  exécution  d'un 
arrêté  réglementaire  sur  la 
police  des  cours  d'eau,  a  fait 
procéder  à  la  destruction  d'ou- 
vrages établis  par  un  particu- 
lier sur  un  cours  d'eau  non 
navigable,  l'autorité  Judiciaire 
est  incompétente  pour  statuer 
sur  la  question  de  dommages 
résultant  de  l'exécution  des 
travaux.  —  .Mais  il  ne  lui  appar- 
tient pas  de  prononcer  sur  la 
(juestion  de  possession  qui 
peuvent  être  la  condition  d'un 
droit  à  indemnité  [T.  da  ron/1., 
III,  1141). 

2*  Curages. 


■  (1)  Arrêté  de  curage.  —  Maire 
mcompétent.  —  [Sieurs  Fia- 
cliieVj  Descours  et  Sialle.  —  La 
police  des  cours  d'eau,  même 
non   navigables   ni   flottables. 
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appartient  exclusivement  à 
l'autorité  préfectorale,  et  ce 
principe  ne  peut  recevoir 
d'exception  qu'au  cas  de  délé- 
gation de  ce  droit  aux  maires 
|iar  les  préf(?ts  ou  lorsque  des 
circonstances  urgentes  exigent 
des  mesures  de  police  immé- 
diates {C.  de  Cass.),  I,  997. 

—  i2»  (ianal  de  déversement 
creusé  de  main  d'homme.  — 
Curage.  —  Pouvoir  du  préfet. 

—  Nécessité    du    curage.    — 

—  (Sieur  Saumont  de  la  Force, 
daine  de  Haùjecourt,  sieurs 
Luppc  et  Garderon.  i  —  La  loi 
du  14  floréal  an  XI  est  appli- 
cable à^un  canal  de  déverse- 
ment, creusé  de  main  d'homme. 

—  Si,  en  l'absence  de  règle- 
ments anciens  ot  d'usages  lo- 
caux, il  n'appartient  pas  aux 
préfets  de  réglementer  le 
curage  des  cours  d'eau  non 
navigables  ni  flottables,  ils 
peuvent  néanmoins,  en  vertu 
des  j»ouvoirs  qui  leur  sont  con- 
férés par  la  loi  du  14  floréal 
an  .\I,  prescrire  par  un  arrêté 
spécial  et  temporaire,  le  curage 
de  ces  cours  d'eau,  toutes  les 
fois  qu'ils  le  jugent  nécessaire. 

—  La  question  ^le  savoir  s'il  y 
a  lieu  d'ordonner  le  curage 
n'esl  pas  de  nature  à  être  por- 
tée devant  le  conseil  d'Etat  par 
la  voie  contentieuse  (C.  dlU.), 

vui,  9o:;. 

-  (3)  Curage.  —  Anciens  usages. 

—  Arrêté  préfectoral  les  modi- 
fiant ;  excès  de  pouvoirs  ; 
décharge. —  (Association  syndi- 
cale de  la  rivière  d'In/jon  contre 
sieur  Minotte.)  —  Lorsqu'un 
arrêté  antérieur  à  la  loi  du 
14  lloréal  an  XI  a  déterminé 
les  bases  du  curage  entre  rive- 
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-Contributions  directes  (sMtïc)  : 
rains  et  usiniers,  le  Préfet,  à 
qui  il  appartenait  d'organiser 
une  association  syndicale  pour 
Texécution  des  anciens  usages 
n*a  pu  modifier  les  bases  de  la 
répartition  sans  excès  de  pou- 
voir (C.  d'Ét.),  H,  491. 

—  (4)  Curage.  —  Arrêté  préfec- 
toral. —  Recours  contentieux 
et  excès  de  pouvoirs  ;  recours 
parallèle.  —  (Sieur  Périej\)  — 

—  Le  riverain  d'un  cours  d'eau 
n'est» pas  recevable  à  déférer 
directement  au  (Conseil  d'£tal 
pour  excès  de  pouvoirs,  un 
arrêté  prescrivant  l'exécution 
d'office   et   à  ses  frais,  d'une 

m 

partie  d'un  cours  d'eau  traver- 
sant en  longueur  sa  propriété. 

—  Cet  arrêté  ne  fait  pas  obs- 
tacle à  ce  que  je  riverain  se 
pourvoie  devant  le  conseil  de 
préfecture  en  décharge  ou  en 
remboursement  des  taxes  de 
curage  (r.  (/'Ée.),  11,  oOi. 

—  (5)  Curage.  —  Canal  d'ar- 
rosage. —  [Syndicat  du  canal 
Sous-le-Béal  contre  sieurs  Cor- 
nand  et  autres.)  —  Association 
syndicale  régulièrement  auto- 
risée par  arrêté  préfectoral, 
ayant  pour  objet  l'entretien  et 
le  curage  d'un  canal  existant 
«le  temps  immémorial  et  ne 
servant  pas  exclusivement  à 
rirrigation.  Parcelle  de  terrain 
comprise  dans  le  périmètre  de 
l'association.  Taxe  due  (C. 
d'Ét.).  m,  406. 

-  6)  Curage.  —  Canaux  d'assai- 
nissement. —  Entretien.  — 
Arrêté  préfectoral.  —  Excès 
de  pouvoirs.  —  (Commune  de 
Coursan,)  —  L'arrêté  par  lequel 
le  préfet  enjoint  à  une  com- 
mune  d'avoir   à  procéder  au 


curage  d*un  canal  d'assainisse- 
ment établi  sur  son  territoire 
et  qui  lui  appartient  en  propre, 
n'est  pas  entaché  d'excès  de 
pouvoirs,  si,  aux  termes  même 
de  l'ordonnance  qui  a  autorisé 
l'établissement  dudit  ouvrage, 
l'entretien  a  été  mis  à  la 
charge  de  la  commune  (C. 
d'Ét.),  II,  479. 

—  (7)   Curage   exécuté   d'ofOce 
après  constatation  de  l'inexécu- 
tion par  les  riverains,  dans  le 
délai  imparti,  des  travaux  pres- 
crits dans  l'arrêté  préfectoral 
publié  et  affiché  les  ordonnant  : 
régularité,  bien  que  les  rive- 
rains n'aient  pas  reçu  de  mise 
en  demeure  individuelle  d'exé- 
cuter les  travaux.  —  [Ministre 
de    l'agriculture    contre    sieur 
Lacourtiade,)  —  Utilité  du  cu- 
rage.   —  Il  n'appartient  qu'à 
l'administration  de  statuer  sur 
cette   question  que  le  conseil 
de  préfecture  est  incompétent 
pour  résoudre   [C.    rf'Bt.),    Il, 
40i. 

—  (8)  Curage.  —  Commune.  — 
Rôle  exécutoire.  —  Ministre  ; 
préfet;  conseil  de  préfecture: 
compétence.  —  [Ville  de  Saint- 
Denis.)  —  Le  ministre  ne  peut 
pas,  sans  excès  de  pouvoirs, 
enjoindre  au  préfet,  sur  la 
réclamation  d'un  riverain,  de 
refjjser  son  approbation  aux 
rôles  destinés  à  remfiiourser  la 
commune  de  la  dépense  de 
curage  d'un  coui?*  d'eau,  exé- 
cuté d'office,  par  le  motif  que 
les  travaux  exécutés  constitue- 
raient non  un  curage,  mais  un 
véritable  approfondissement 
dépassant  les  limites  du  curage 
prescrit  par  une  ordonnance 
antérieure,  alors  que  les  Ira- 
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Taux  ont  été  exécutés  d'après 
les  ordres  de  radministration 
«Ile-même  comme  constituant 
une   opération  de  curage.  — 
Une     contestation     de     cette 
nature   est  de   la  compétence 
-exclusive  du  conseil  de  préfec- 
ture.   —    Le    Conseil    d'Etat, 
statuant  comme  juge  des  excès 
<le  pouvoirs  n'est  pas  compé- 
tent pour  rendre  exécutoire  un 
rôle  dressé  par  le  maire,  pour 
le  recouvrement  de  dépenses 
avancées  par  la  commune.  — 
Procédure.  —  Dépens  :  pas  de 
dépens  en  matière  d'excès  de 
pouvoirs  (C.  (VÉt.),  II,  4b0. 
—  (0)  Curage.  —  Contravention 
à  un  arrêté  municipal.  —  Motifs 
insuffisants.  —  Canal.  —  Droit 
<ie  propriété  de  TEtat.  —  Juge- 
ment. —  Renseignements  pris 
en   dehors   de   Faudience.   — 
{Sieur  Chanzyetdame  Payrard.) 
—  1»  Est  insuffisamment  mo- 
tivé le  jugement  du  tribunal 
de  simple  police  qui  acquitte 
le  prévenu,  cité  pour  contra- 
vention à  un  arrêté  municipal 
-sur  le  curage  d'un  canal,  sans 
-déterminer    la  nature   de    ce 
•canal  et  par  ce  motif  que,  ledit 
canal    étant    la    propriété  de 
TEtat,  le   curage?  n'en  pouvait 
^tre  légalement    imposé    aux 
riverains.     —     2°    Viole     les 
articles   153   et   15i  du   Code 
-d'instruction  criminelle  le  juge 
-de  police  qui,  pour  affirmer  le 
droit  de  propriété  de  l'Etat  sur 
un  canal  dont  un  arrêté  muni- 
cipal prescrit  le  curage,  s'ap- 
puie   exclusivement    sur    des 
renseignements  personnels 
obtenus    en   dehors   de    l'au- 
dience et  qui  n'ont  pas  pu  être 
aiscutés  (C.  de  Cass.),  V,  836. 

Annales  des  P.  et  Ch.^  V  série. 
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—  (10)  Curage.  —Élargissement. 

—  Préfet.  —  Excès  de  pouvoir, 

—  (Sieur  Berger.) —  Le  préfeL 
et  le  ministre  ne  peuvent  pas 
sans  excès  de  pouvoir  imposer 
à  un  riverain  l'élargissement 
et  l'approfondissement  d'une 
dérivation  artificielle  servant 
d'émissaire  à  une  rivière  non 
navigable  et  flottable.  —  Le 
préfet  ne  peut  qu'ordonner  le 
curage  à  vieux  fonds  et  à  vieux 
bords  [Ç.  d:Ét.),  V,  315. 

—  (11)  Curage.  —  Excès  de  pou- 
voir. —  (Sieurs  Taffin  de 
Tilques.)  —  Arrêté  préfectoral 
autorisant  une  commune  à 
exécuter  des  travaux  de  cu- 
rage et  d'approfondissement 
au  droit  de  la  propriété  du  ré- 
clamant, non  dans  un  but  de 
police  et  d'utilité  générale, 
mais  en  vue  de  faciliter  la 
circulation  des  barques  qni 
desservent,  soit  le  rivage  com- 
munal, soit  une  sucrerie  ap- 
partenant à  un  particulier.  — 
Annulation  pour  exc(»s  de  pou- 
voir. —  Intervention  admise 
de  la  commune  autorisée  à 
faire  le  curage  (C.  d'Ét.),  IV, 
749. 

—  (12)  Curage.  —  Exécution 
d'office.  —  (Sieur  Briau.)  — 
Curage  d'office.  —  Les  arrêtés 
préfectoraux  ordonnant  le  cu- 
rage ne  doivent  pas,  à  peine 
de  nullité,  être  notifiés  indivi- 
duellement aux  intéressés.  -  - 
En  conséquence,  lorsque  l'ar- 
rêté ordonnant  le  curage  a  été 
régulièrement  publié,  l'admi- 
nistration peut,  à  l'expiration 
du  délai  imparti,  procéder 
d'office  àl'exécution  du  travail. 
—  Les  arrêtés  ultérieurs  qui 
ont  prorogé  le  délai  primitive- 
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ment  imparti  pour  le  curage 
n'ont  pas  besoin  d'Otre  notifiés 
individuellement,  nonobstant 
le  texte  même  de  ces  arrcHés 
qui  l'ordonne  :  il  suffit  qu'ils 
aient  'été  régulièrement  pu- 
bliés. —  La  clause  d'un  bail, 
passé  entre  un  propriétaire  et 
le  locataire  d'une  usine, 
d'après  laquelle  la  dépense  de 
curage  des  cours  d'eau  sera  à 
la  charge  de  ce  dernier,  n'est 
pas  opposable  à  l'administra- 
tion. —  Kn  consé(juence,  l'ad- 
ministraliun  a  le  droit  de  pour- 
suivre le  propriétaire  (C  dÉt.], 

—  (13)  Curage.  —  Insuffisance 
des  travaux.  —  Mise  en  de- 
meure ;  exécution  d'office  ; 
montant  des  dépenses.  — 
^Sieur  llémery.) —  Insuffisance 
des  travaux.  —  Un  arrêté  pré- 
fectoral ayant  prescrit  le  cu- 
rage à  vif  fond  et  à  vieux  bords 
d'un  cours  d'eau  non  navi- 
gable, un  riverain  ne  se  con- 
forme pas  à  cet  arrêté  en  fai- 
sant au  droit  de  sa  propriété 
un  simple  faucardement.  — 
Kxécution  d'office.  —  Mise  en 
demeure.  —  L'insuffisance  des 
travaux  exécutés  par  les  rive- 
rains élanl  constatée,  l'admi- 
uistration  n'est  pas  tenue  de 
mettre  ceux-ci  en  demeure  de 
les  compléter  avant  d'ordon- 
ner l'exécution  d'office  de  ce 
curage.  —  Prix  des  travaux 
exécutés  d'office.  —  Les  rive- 
rains ne  sont  pas  recevables  à 
discuter  le  montant  des  dé- 
penses faites  par  l'administra- 
tion pour  exécuter  d'office  le 
curage  (C.  iVÈt.),  IV,  765. 

—  (14)  Curage).  —  Pouvoir  du 
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maire.  —  {Sieur  Ikseoum  et 
autres  contre  Ville  de  Saint- 
Etienne.)  —  L'arrêté  partequel 
le  maire,  se  fondant  sur  des  mo- 
tifs pris  de  l'hygiène  publique, 
ordonne  le  curage  à  vieux 
fonds  et  à  vifs  bords  d'un  bief 
dépendant  d'un  cours  d'eau 
non  navigable  ni  flottable,  est- 
il  entaché  d'excès  de  pouvoir? 

—  Non  résolu  par  le  Conseil 
d'Etat,  mais  résolu  affirmati- 
vement par  la  Cour  de  cassa- 
tion. —  Procédure.  —  Recours 
sans  objet.  —  Arrêté  munici- 
pal annulé  par  le  préfet  :  non- 
lieu  à  statuer  (C.  d'Él.),  Il, 
792. 

—  (to)  Curage.  —  Propriétaires 
riverains  tenus  à  participer 
aux  frais  de  curage  d'après 
un  ancien  règlement,  bien  que 
n'ayant  aucun  intérêt  au  cu- 
rage :  non-lieu  à  décharge.  — 
{Sieur  Denègre,)  —  (C.  d'Ét.), 
Il,  iO:)l. 

—  (16)  Curage.  — Province  d'Ar- 
tois.  —   Anciens  règlements. 

—  {Ministre  de  Vagriculture 
contre  sieurs  Petit  et  Boniface 
Petit.)  —  L'arrêt  du  Conseil 
d'Etat  du  roi  du  1"  oc- 
tobre 1774,  contenant  règle- 
ment générai  applicable  à  tous 
les  cours  d'eau  de  lancienne 
province  d'Artois  n'a  pas 
abrogé  le  règlement  antérieur 
et  notamment  l'arrêt  du  20  oc- 
tobre 1754,  spécial  à  la  rivière 
du    Crinchon.   —    En   consé- 


quence, et  conformément  à 
l'arrêt  de  1774,  les  riverains 
des  cours  d'eaux  de  ladite  pro- 
vince ne  sont  pas  tenus  au  cu- 
rage dans  la  partie  des  rivières 
et  ruisseaux  à  50  toises  en 
amont  et  en  aval  des  moulins. 


ANALYSE   DES   MATIÈRES   PAR   ORDRE   ALPHABÉTIQUE.    483 


—  Cette  obligation  incombe 
aux  propriétaires  desdits  mou- 
lins. —  Frais  d'expertise  par- 
tagés entre  l'administration  et 
le  réclamant  qui  succombe  sur 
certains  chefs.  —  Dépens.  — 
Pas  de  dépens  en  matière  de 
taxe  de  curage  (C.  d'ÈDy  II, 
798. 

-  (47)  Curage  ordonné;  recours 
pour  excès  de  pouvoir  ;  recours 
parallèle;  non-recevabilité.  — 
(Sieur  Coutelet.)  —  Le  riverain 
d'un  cours  d'eau  n'est  pas  re- 
cevable  à  déférer  directement 
au  Conseil  d'Etat,  pour  excès 
de  pouvoir,  Tarrété  préfecto- 
ral ordonnant  le  curage  de 
ce  cours  d'eau  en  se  fon- 
dant sur  ce  que  ledit  arrêté 
aggraverait  ses  obligations 
telles  qu'elles  résultent  des 
anciens  règlements.  —  Le 
conseil  de  préfecture  est  com- 
pétent pour  apprécier  la  léga- 
lité de  l'arrêté  préfectoral  (C\ 
d'ÉL),  IX,  272. 

3*  Moulins. 

-  (1)  Wef  de  moulin.  —  Pré- 
somption de  propriété.  — 
Constatations  du  juge  du  fond. 

—  Appel.  —  Conclusions.  — 
Défaut  de  motifs.  —  (Sieur 
Barrey,)  —  I.  La  présomption 
que  le  bief  appartient  au  pro- 
priétaire du  moulin  n'est  pas 
applicable  quand  ledit  bief  a 
le  <:aractère  d'un  cours  d'eau 
naturel.  —  L'affirmation  par 
la  cour  d'appel  que  le  bief  est 
un  cours  d'eau  naturel  n'est 
pas  contredite  par -un  autre 
passage  de  l'arrêté  dans  lequel 
il  est  énoncé  qu'un  ancien 
titre  d'acquisition  du  moulin 


ne  peut  servir  de  base  à  la  pré- 
tention du  propriétaire  de  cette 
usine  d'être  aussi  propriétaire 
d'une  partie  du  bief,  parce 
que  ce  titre  ne  mentionne 
qu'une  autre  partie  dudit  bief 
comme  ayant  été  autrefois  ven- 
due avec  le  moulin.  —  H.  Doit 
être  cassé  pour  défaut  de  mo- 
tifs l'arrêt  qui  ne  répond  pas  à 
un  chef  de  conclusions  par  le- 
quel l'appelant  a  revendiqué 
la  compétence  des  tribunaux 
ordinaires  pour  connaître  d'un 
dommage  causé  par  l'établis- 
sement d'une  voie  ferrée,  sous 
le  prétexte  que  les  travaux 
n'auraient  pas  été  précédés 
des  formalités  exigées  par  la 
loi  en  matière  de  travaux  pu- 
blics (C.  de  Cass,),  IH,  1170. 
-  ('2)  Moulins.  —  Existence  lé- 
gale. —  Prises  d'eau  pour  Tali- 
mentation  d'un  canal  de  navi- 
gation. —  Diminution  de  force 
motrice.  —  [Sieur  et  dame  De- 
zeaux  contre  Société  anonyme 
du  canal  de  jonction  de  la 
Sambre  à  l'Oise.)  —  Si  l'usi- 
nier fondé  en  titre  a  le  droit 
d'accroître  la  force  motrice 
utile  de  son  usine  par  des  mo- 
difications apportées,  même 
sans  autorisation,  au  méca- 
nisme intérieur  et  extérieur 
de  ladite  usine,  il  ne  saurait 
rien  changer  aux  ouvrages 
régulateurs  de  la  retenue.  — 
En  conséquence,  si,  contraire- 
ment à  cette  prohibition,  l'usi- 
nier a  accru  la  force  motrice 
de  son  usine,  en  élevant  de 
1»,38  à  l'»,87  la  hauteur  de 
chute  de  celle-ci,  il  ne  doit 
être  tenu  aucun  compte  de  cet 
accroissement  illégal  de  force 
motrice ,    dans   Tappréciation 
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Contributions  directes  {suite)  : 
de  ses  droits  à  indemnité  (C. 
rf't7.),  V,  465. 

—  (3)  Moulins.  —  Règlement.  — 
Mise  en  demeuré.  —  Recours. 
(Dame  de  Rambourgt.)  —  L'ar- 
rêté par  lequel  un  préfet  se 
borne  à  mettre  en  demeure  le 
propriétaire  d'un  moulin  de 
faire  la  preuve  que  le  niveau 
de  la  retenue  de  son  usine, 
qui  a  fait  l'objet  d'un  arrêté 
de  règlement,  n'a  pas  varié 
depuis  la  date  de  ce  règle- 
ment, n'est  pas  susceptible 
d'être  déféré  au  Conseil  d'Etat 
pour  excès  de  pouvoir.  —  Ce 
n'est  qu'une  mesure  d'instruc- 
tion (C.  d'É/.),  IV,  807. 

—  (4) Prise  d'eau.  —Diminution 
de  force  motrice.  —  Cession. 
—  (  Epoux  Chanay-Duplay  contre 
ville  de  Firminy.)  —  L'acqué- 
reur d'un  moulin  dont  la  force 
motrice  a  été  diminuée  par 
suite  d'une  prise  d'eau  anté- 
rieure à  son  acquisition  ne  peut 
réclamer  une  indemnité  (ju'au- 
t^int  qu'il  justifierait  d'une  ces- 
sion à  lui  faite  par  le  vendeur 
de  ses  droits  à  indemnité.  — 
Une  indemnité  peut  être  récla- 
mée par  lui  à  raison  du  préju- 
dice provenant  d'une  nouvelle 
prise  d'eau.  —  Procédure.  — 
Sous  l'empire  de  la  loi  de  1 807, 
les  experts  étant  en  désaccord 
sur  l'importance  du  dommage, 
le  conseil  de  préfecture  devait 
ordonner  une  tierce  expertise; 
et  si  la  loi  du  22  juillet  1889 
permet  do  statuer  sans  y  re- 
courir, l'afTaire  n'étant  pas  en 
état,  il  y  a  lieu  à  renvoi  devant 
le  conseil  de  préfecture  pour 
être  statué  après  expertise  (C. 
d'Ét.),  Il,  ^14. 


4*  Usines.  Police  réglementaire . 

-  (1)  Usine.  —  Barrage.  —  Rè- 
glement des  eaux.  —  Pouvoirs 
de  police.  —  (Sieur  Danto.)  — 
Le  préfet  n'excède  pas  la  li- 
mite de  ses  pouvoirs  lorsque, 
pour  empêcher  l'inondation 
des  prairies  riveraines,  il  pres- 
crit au  propriétaire  d'une 
usine  ayant  une  existence  lé- 
gale, des  travaux  et  modifîca- 
tions,  notamment  aux  déver- 
soirs et  vannes  de  déchaîne. 
L'administration  n'a  pas  agi 
dans  un  intérêt  privé.  —  L'uti- 
lité des  mesures  ordonnées  ne 
peut  pas  être  discutée  par  la 
voie  contentieuse.  —  Procé- 
dure. —  Conseil  d'Etat  ;  arrêté 
rapporté;  recours  sans  objet 
(C.  d'Ét.),  III,  799. 

-  (2)  Usine.  —  Etang.  —  Règle- 
ment. —  Pouvoirs  du  préfet. 
—  Arrêté  portant  réglementa- 
tion de  l'usine  non  notifié.  — 
Arrêté  enjoignant  l'exécution 
du  précédent  arrêté.  —  (Sietir 
Martin.)  —  La  circonstance 
qu'un  arrêté  préfectoral  por- 
tant règlement  d'une  usine  et 
déterminant  l'abaissement  du 
niveau  légal  d'une  retenue, 
n'a  pas  été  notifié,  ne  peut 
peut  avoir  pour  efTet  de  vicier 
l'arrêté  qui  enjoint  d'araser 
les  vannes  de  retenue  dudit 
niveau.  —  Il  n'appartient  pas 
au  préfet  de  régler  le  niveau 
d'une  usine  sur  un  étang,  si 
celui-ci  est  alimenté  par  un 
cours  d'eau.  —  Le  préfet  qui 
ordonne  l'abaissement  de  la 
retenue  d'un  moulin,  en  vue 
d'assurer  l'écoulement  des 
eaux  et  de  prévenir  les  inonda- 
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lions,  ne  commet  pas  un  excès 
de  pouvoir  {C.d'É^),  VI,  303. 
■  (3)  Usine.  —  Règlement  d'eau. 

—  Pouvoirs  du  préfet.  —  In- 
térêt général.  —  Intérêts  pri- 
vés. —  Excès  de  pouvoir.  — 
(Sieurs  Delubac)  -  Un  arrêté 
préfectoral  réglant  la  hauteur 
des  barrages  et  les  dimensions 
des  ouvrages  régukteurs  de 
la  prise  d'eau  d'une  usine  doit 
être  annulé  pour  excès  de 
pouvoir,  alors  qu'il  a  été  pris 
en  vue  de  trancher  des  litiges 
entre  particuliers  (C.  rf*JB^),  VI, 
507. 

"  (4)  Usine.  —  Prise  d'eau.  — 
Arrêtés  prescrivant  à  des  usi- 
niers de  présenter  une  de- 
mande  de    règlement    d'eau. 

—  Arrêté  ordonnant  une  en- 
quête. —  Mesures  d'instruc- 
tion. —  Recoura  pour  excès  de 
pouvoir.  —  [Sieurs  Delubac 
frères.)  —  Lorsqu'un  pn'fet  a, 
par  un  premier  arrêté,  mis  des 
usiniers  en  demeure  de  pré- 
senter une  demande  de  règle- 
ment de  la  prise  d'eau  de  leur 
usine,  et  que  par  un  deuxième 
arrêté,  il  s'est  borné  à  sou- 
mettre aune  nouvelle  enquête 
le  projet  de  règlement  dont  il 
s'agit,  ces  actes  ne  peuvent 
pas  être  déférés  au  Conseil 
d'Etat  pour  excès  de  pouvoir. 

—  Ces  arrêtés  ont  été  pris 
dans  l'exercice  des  pouvoirs 
de  l'administration  en  matière 
de  police  des  cours  d'eau  non 
navigables,  et  ils  n'ont  consti- 
tué que  des  mesures  d'ins- 
truction ne  portant  aucune 
atteinte  au  droit  des  usines  de 
se  pourvoir  ultérieurement 
contre  l'acte  portant  règlement 
d'eau  (C.  d'ut.)^  1(1,318. 


—  (5)  Usines.  —  Règlement.  — 
[Sieur  Delhoume,)  —  Arrêté 
préfectoral  réglant  une  usine, 
rapporté  par  arrêté  ultérieur. 

—  Recours  sans  objet.  —  Non- 
lieu  à  statuer.  —  La  lettre  par 
laquelle  le  Ministre  de  l'agri- 
culture se  borne  à  donner  à 
un  préfet  des  instructions  pour 
la  préparation  d'un  nouveau 
règlement  d'usine  n'est  pas 
susceptible  d'être  déférée  au 
Conseil  d'Etat  (C.  d'Ét.),  IV, 
204. 

—  (6)  Usine.  —  Règlement  des 
eaux.  —  Droit  de  police.  — 
Arrêté  préfectoral.  —  [Sieur 
Durand^)—  Un  préfet  n'excède 
pas  la  limite  de  ses  pouvoirs 
lorsque,  pour  assurer  l'écou- 
lement des  eaux  en  temps  de 
crue  et  éviter  les  inondations, 
il  donne  un  niveau  régulier  au 
barrage  d'un  moulin  situé  sur 
un  cours  d'eau  non  navigable 
et  fondé  en  titre  et  qu'il  s'op- 
pose à  ce  qu'une  digue  eli  fas- 
cines distincte  du  barrage  y 
soit  ajoutée.  —  Rejet  d'une 
objection  tirée  de  ce  que  le 
moulin  et  le  barrage  en  ma- 
çonnerie, qui  en  assure  le 
fonctionnement,  existaient 
avant  4789  :  cette  circonstance 
ne  fait  point  obstacle  à  l'exer- 
cice des  pouvoirs  de  l'admi- 
nistration [C.  d'Ét.),  III,  il5. 

—  (7)  Usines  et  moulins  anté- 
rieurs à  1789.  —  Règlement 
d'eau  fait  non  dans  un  but 
d'utilité  générale,  mais  dans 
l'intérêt  de  certains  usiniers. 

—  Excès  de  pouvoir.  —  [Sieurs 
FauchauXy  Dutrop  et  autres) 
[C.  d'Ét.),  IV,  126. 

—  (8)  Réglementation  de  prises 
d'eau   pour     l'irrigation     des 
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Contributions  directes  {suite)  : 
terres.  —  Pouvoirs  du  préfet. 
(Sieur  Combeau.)  —  Décrdé 
qu'eu  réglementant  une  prise 
d'eau  destinée  à  l'irrigation 
d'une  propriété  le  préfet  a  agi 
non  dans  l'intérêt  particulier 
de  quelques  riverains,  mais 
en  vue  de  l'intérêt  général, 
dans  le  but  de  prévenir  des 
inondations,  et  qu'il  n'a  dès 
lors  pas  commis  d'excès  de 
pouvoir  (C.  (TEL),  III,  i57. 

5*  Procédure.  Décisions  judiciaires 
et  contentieuses. 

—  (i)  Action  possessoire.  —  Im- 
prescriplibilité  (Consorts  Le- 
maire.)  —  Lorsque  à  l'action 
possessoire  contre  l'auteur 
d'un  trouble  apporté  à  la  pos- 
session animo  domini  d'un 
cours  d'eau  que  le  demandeur 
prétend  être  le  canal  ou  bief 
de  son  usine,  le  défendeur 
oppose  une  exception  tirée  de 
ce  que  le  cours  d'eau  dont  il 
s'agit  serait  un  bras  naturel 
d'une  rivière  non  navigable  ni 
flottable  et,  par  suite,  une 
chose  imprescriptible,  le  juge 
de  la  cause  doit  examiner  les 
titres  produits  à  seules  fins  de 
vériller  le  caractère  de  la  pos- 
session du  demandeur  et  la 
nature  du  cours  d'eau  litigieux. 
—  Il  ne  s'agit  point  d'une  ex- 
ception de  domanialité,  que 
l'Etat  pourrait  seul  invoquer 
(C.  de  Ca$s,)\,  1114. 

—  (2)  Algérie.  — -  Canal  d'arro- 
sage. Détérioration.  —  {Sieur 
Argeliès.)  —  Procédure.  —  No- 
tification. —  Délai.  — Doit  être 
annulé  l'arrêté  du  conseil  de 
préfecture  rendu  sans  que  co- 


pie du  procès-verbal  ait  été 
notifiée  au  contrevenant,  sans 
que'  celui-ci  ait  été  cité  à  com- 
paraître dans  le  délai  d'un 
mois,  et  sans  qu'il  ait  été  ap- 
pelé à  fournir  ses  moyens  de 
défense.  Prescription.  —  L'ar- 
rêté rendu  sur  une  procédure 
irrégulière  ne  peut  pas  inter- 
rompre la  prescription.  —  Code 
d'inst.  erim.,  art. 640.  —Lors- 
qu'il s'est  écoulé  plus  d*un  an, 
depuis  le  jour  où  1^  contraven- 
tion a  été  commise,  et  qu'au- 
cune détérioration  n  a  été  rele- 
vée dans  le  procès-verbal,  il  y 
a  lieu  de  prononcer  le  relaxe 
(C.  (fJSt.),  V,  466. 

-  (3)  I.  Appel.  —  Mise  à  néant 
du  jugement.  —  Parties  non 
appelantes.  —  Demande  de 
mise  hors  de  cause.  —  Droit 
acquis.  —  H.  Autorité  de  la 
chose  jugée .  —  Décision  anté- 
rieure. Propriété  d'un  canal.  — 
Usage  des  eaux.  —  Objet  dis- 
tinct. —  (Sieur  Pieyre.)  —  1.  Un 
arrêt  de  cour  ne  met  point  à 
néant  le  jugement  frappé  d'ap- 
pel en  ce  qui  a  trait  aux  parties 
non  appelantes.  Il  en  est  ainsi 
des.  intimés  qui  se  sont  bornés 
à  demandera  la  cour  leur  mise 
hors  de  cause.  — IL  Ne  renonce 
pas  à  invoquer  la  chose  jugée 
le  plaideur  qui,  investi  par  un 
précédent  jugement  de  la  pro- 
priété d'un  canal,  se  borne  à 
discuter  ultérieurement  la 
question  de  l'usage  des  eaux 
(C.  de  Cass.),  V,  72. 

-  (4)  Canal  d'irrigation  de  la 
plaine  de  Beaucaire.  —  (Se- 
questre  du  canal  de  Beaucaire 
contre  sieur  Soulier,)  —  Dom- 
mages aux  propriétés  rive- 
raines. —  Conditions  d'écoulé- 
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ment  et  de  séjour  des  eaux 
dans  une  roubine  n'apparte- 
nant pasau  syndicat,  modifiées 
par  suite  de  la  construction 
d'un  canal  d'irrigation  la  tra- 
versant ;  aggravation  des  dom- 
mages causés  aux  propriétés 
voisines  de  la  roubine  ;  syndi- 
cat du  canal  d'irrigation  dé- 
claré responsable  (Canal  de 
Beaucaire).  —  Procédure.  — 
Décidé  que  le  syndicat  n'ayant 
formé  devant  le  conseil  de  pré- 
fecture aucun  recours  en  ga- 
rantie contre  des  tiers  à  raison 
des  condamnations  qui  pou- 
vaient être  prononcées  contre 
lui  pour  les  dommages  résul- 
tant du  débordement  d'un  co- 
lateur,  le  conseil  de  préfecture 
n'avait  point  à  s'arrêter  à  la 
demande  de  Tadministrateur- 
séquestre  du  canal  tendant  à 
faire  surseoir  au  jugement 
d'une  question  de  dommage 
pour  permettre  au  syndicat 
d'exercer  des  recours  de  cette 
nature,  ni  à  lui  donneracte  des 
réserves  quMl entendait  former 
à  l'égard  de  tiers  étrangers  à 
l'instance  pendante  devant  le- 
dit Conseil  ^Canal  de  Beau- 
caire) (C.  (rÉt.)y  IV,  643.  -^ 
-  (5)  Canauxd'irrigation.  —Ca- 
nal de  Pierrelatte.  —  Conces- 
sion. —  Interprétation  du  con- 
trat. —  Décision  ministi'^rielle. 
—  Recours  pour  excès  de  pou- 
voir. —  Non-recevabilité.  — 
(Société  du  canal  de  Pierrelatte 
et  extensions.,,)  —  Une  compa- 
gnie concessionnaire  d'un  ca- 
nal d'irrigation  n'est  pas  rece- 
vable  à  déférer  directement  au 
Conseil  d*Etat  pour  excès  de 
pouvoir  une  décision  par  la- 
quelle le  Ministre  de  l'agricul- 


ture a  refusé  de  l'autoriser  à 
retirer  des  caisses  du  Crédit 
foncier,  sur  ses  fonds  d'em- 
prunts, une  somme  destinée  à 
la  liquidation  de  son  passif.  — 
Le  conseil  de  préfecture  est 
compétentpour  connaître,  sauf 
appel  au  Conseil  d'Etat,  des 
difticultés  relatives  à  l'inter- 
prétation des  marchés  de  tra- 
vaux publics,  et  dos  conven- 
tions modifiant  les  clauses  de 
ces  contrats  (C.  d'Ét,),  V,  888. 

—  (6)  Délimitation.  —  Arrêté  pré- 
fectoral. —  Excès  de  pouvoir. 
—  {Sieur  de  Pomereu.  )  —  Un 
préfet  commet  un  excès  de 
pouvoir  lorsque,  ne  se  bornant 
pas  à  rechercher  en  vue  d'un 
curage  à  vieux  fonds  et  vieux 
bords  les  limites  naturelles 
d'un  cours  d'eau  non  navigable 
ni  flottable,  il  assigne  à  ce 
cours  d'eau  des  alignements 
non  conformes  à  Tétatdes  lieux 
(Cd'Ét,),  VIII,  r»91. 

—  (7)  Déversement  d'eaux  indus- 
trielles dans  la  Bièvre.  — 
Bièvre.  -r  Tanneurs,  mégis- 
siers,chamoiseurs,  bouchers  et 
blanchisseurs.  —  (Sieur  Peigné 
et  autres.)  —  Le  niégissier  ou 
le  tanneur  qui  déverse  dans  la 
Bièvre  les  eaux  résiduaires  de 
son  établissement  industriel, 
contenant  en  suspension  des 
matières  solides  et  putrescibles, 
commet  une  contravention  à 
l'arrôt  du  conseil  du  2^  fé- 
vrier 1732.  —  I^  circonstance 
que  l'arrêté  d'autorisation  de 
l'établissement  industriel  du 
requérant  porterait  que  les 
eaux  de  cet  établissement  se- 
raient déversées  dans  la  Bièvre 
n'est  pas  de  nature  à  motiver 
le  relaxe.  —  I/arlicle  640  du 
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Contributions  directes  {suite)  : 
Code  civil,  aux  termes  duquel 
le  propriétaire  du  fonds  infé- 
rieur est  tenu  de  recevoir  les 
eaux  qui  découlent  naturelle- 
ment du  fonds  supérieur,  n'est 
pas  applicable  à  des  eaux  in- 
dustrielles s'écoulant  par  suite 
d'un  travail  de  Thomme.  —  Il 
ne  s'applique  qu'aux  eaux  or- 
dinaires   coulant     naturelle- 
ment. —  Le  mégissierqui  dé* 
verse  des  eaux  résiduaires  de 
son    établissement    industriel 
dans  un  égout  communal,  le- 
quel débouche  dans  la  Bièvre, 
ne  commet  pas  une  contraven- 
tion à  Tarrét  du  conseil  d'État 
du  26  février  1732.  —  Relaxe.  Il 
ne  commet  qu'une  contraven- 
tion  de  petite    voirie.  —   Le 
boucher  qui   déverse  dans  la 
rivière  de  Bièvre  les  eauxrési-  i 
duaires  de  son  abattoir,  con- 
tenant en  suspension  des  ma- 
tières solides  et  putrescibles, 
commet  une  contravention  à 
l'article  2  de  l'ordonnance  de 
police  du  19  messidor  an  IX, 
prise  conformément  à  l'article 
50  de  l'arrêté  du  conseil  d'État 
du  17  février  1732.  —  Le  blan- 
chisseur qui  déverse  dans  la 
rivière  de  Bièvre  des  eaux  de 
lessive,   ne   commet  pas   une 
contravention  de  grande  voi- 
rie.   —  Si   l'arrêt  du   Conseil 
d'État  du  26  février  1 732  interdit 
le  blanchissage  de  lessive  dans 
la  rivière  de  Bièvre,  cette  in  ter. 
diction  a  été  levée  par  Tordon- 
donnance   du    l»""  mars  4754, 
confirmée  par  l'article   18  de 
l'ordonnance     de     police    du 
19  messidor  an  IX.  —  Relaxe 
-r.  fIKt.),  ï,  1175. 

—  ^8  Déversement  d'eaux  indus- 


trielles. —  Rivière  de  Bièvre.  — 
(Sieurs  Guilbert  et  Thivend.)  — 

—  Le  laveur  de  laines  qui  dé- 
verse dans  la  rivière  de  Bièvre 
les  eaux  résiduaires  de  son 
établissement  industriel,  con- 
tenant en  suspension  des  ma- 
tières solides  et  putrescibles, 
commet  une  contravention  à 
l'article  2  de  l'ordonnance  de 
police  du  19  messidor  an  IX 
prise  conformément  à  Par- 
ti cle  50  de  l'arrêt  du  Conseil 
du  26  février  1732  (C.  d'Ét.),  II, 
1230. 

-  (9)  Droit  de  police.  —  Libre 
écoulement  des  eaux.  —Pont.. 

—  Voirie  (Grande).  —  Route 
départementale.    Alignement.. 

—  {Sieur  Rouvier,)  —  L'arrêté 
par  lequel  le  préfet,  en  donnant 
au  riverain  d'une  route  départe- 
mentale l'autorisation  d^élever 
une  maison  en  façade,  lai  in- 
terdit, en  vue  d'assurer  le  libre 
écoulementdeseauxjd  appuyer 
sa  construction  sur  la  tête  du 
pont  d'un  ruisseau  sous  ladite 
voie,  et  de  construire  au-dessus 
du  ruisseau,  n'est  pas  entaché 
d'excès  de  pouvoirs. — Le  préfet 
n'a  fait  qu'user  de  ses  pouvoirs^ 
de  police  (C.t/'J?^),I,  160. 

■  (10)  Etang.  —  Compé- 
tence. —  Propriété.  —  Police. 

—  Conflit.  —  {Sieur  Décampa 
contre  l'État.) —  L'autorité  judi- 
ciaire est  compétemment  saisie 
de  l'action,  d'un  particulier 
ayant  pour  objet  de  se  faire  re- 
connaître propriétaire  deseaux, 
terres  et  hardines  comprises 
dans  le  périmètre  d'un  étang, 
à  rencontre  de  la  prétention 
de  l'administration  de  faire 
rentrer  dans  la  catégorie  des. 
choses  communes  non  suscep- 
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tibles  de  propriété  privtîe  les 
eaux  d'une  rivière  non  navi- 
gable qui  traverse  ledit  étang. 

—  Mais  si  Tautorité  judiciaire 
est  compétente  pour  statuer 
sur  cette  contestation,  impli- 
quant une  question  de  pro- 
priété, il  ne  lui  appartieïit  pas 
de  connaître  de  la  légalité  des 
mesures  qui  auraient  été  prises 
par  Tadministration  dans  un 
but  de  police  ou  de  sécurité 
générales,  ou  de  suspendre 
Texécution  de  ces  mesures  (T. 
des  C),  II,  723. 

(11)  Etangs.  —  Police  des  eaux. 

—  Excès  de  pouvoir.  —  (Sieur 
et  dame  Decamps  et  sieur  Del- 
homme,)  —  Etangs.  —  Pouvoirs 
de  police  du  préfet.  —  Pouvoirs 
de  Tautorité  judiciaire.  Il  n'ap- 
partient pas  à  Tautorité  judi- 
ciaire, compétente  pour  sta- 
tuer sur  une  contestation  rela- 
tive à  la  propriété  d'un  étang, 
de  connaître  de  la  légalité  des 
mesures  qui  auraient  été  prises 
par  l'administration  au  sujet 
de  cet  étang  dans  un  but  de 
police  ou  de  suspendre  l'exécu- 
tion de  ces  mesures  (Decamps, 
!''•  esp.),  —  Ub  préfet  n'excède 
pas  ses  pouvoirs  en  ordonnant 
l'enlèvement  do  dépôts  qui 
enipêchentle  libre  écoulement 
à  travers  un- étang,  d'eaux  cou- 
rantes provenant  d'une  rivière, 
et  en  prescrivant,  sur  le  refus 
du  propriétaire  de  l'étang  d'en- 
lever ces  dépôts,  des  travaux 
de  curage  aux  frais  de  celui-ci 
(Decamps,  1"  esp.).  —  Moulin. 

—  Force  motrice.  —  Vannes 
de  décharge.  —  Pouvoir  du 
préfet.  Un  préfet  n'excède  pas 
ses  pouvoirs  en  réglementant 
Tusage    de   la   force   motrice 


d'un  moulin  et  en  prescrivant 
l'établissement  de  vannes  de 
décharge  en  vue  d'assurer 
l'écoulement  des  eaux  (Del- 
homme,  2«  esp.).  .—  Excès  de 
pouvoir:  droit  de  contrôle  pour 
rechercher  si  la  décision  atta- 
quée contient  un  excès  de  pou- 
voir ;  le  Conseil  d'Etat  doit-il 
se  borner  à  Texamen  des  mo- 
tifs apparents  de  l'arrêté,  ou 
peut-il  rechercher  dans  d'autres 
pièces  le  but  réel  de  la  mesure 
contestée  ?  —  Rés.  impl.  dans 
le  dernier  sens  (Delhomme 
2«csp.)(C.  d'£«.),  VII,  224. 

—  (12)  Excès  de  pouvoir.  —  An- 
cien lit  comblé.  —  Rétablisse- 
ment dans  l'état  primitif,  r— 
Arrêté  préfectoral.  —  [Sieurs 
Boscpèreet  fils.)  —  Un  préfet 
excède  ses  pouvoirs  en  enjoi- 
gnant aux  riverains  d'un  an- 
cien lit,  comblé  à  une  époque 
ancienne  et  devenu  terrain 
cultivé,  de  rétablir  ce  lit  dans 
son  état  primitif,  afin  qu'il 
serve  de  nouveau  à  l'écoule- 
ment des  eaux  (C.  d'Ét.),  IX, 
273. 

—  (13)  Extraction  de  matériaux. 

—  Tribunal   de  simple  police. 

—  Procès-verbal  régulier.  — 
Relaxe  non  justifiée.  —  Voi- 
rie. —  Décret  du  8  février  1868. 

—  Extraction  de  cailloux  d'une 
rivière  non  navigable  ni  flot- 
table.— (Sieur  Sansot.)^  1.  Doit 
être  annulé  le  jugement  de 
simple  police  qui,  malgré  les 
constatations  d  un  procès-ver- 
bal régulier,  s'appuie  pour  re- 
laxer le  prévenu  sur  les  alléga- 
tions de  ce  dernier,  sans  au- 
cune vérification  et  sans  recou- 
rir à  aucun  mode  de  preuve 
autorisé  par  la  loi.  —  II.  Les 
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Contributions  dirkctks  {suite)  : 
formalités  prescrites  par  le 
dt^rret  du  8  fr^vrier  IH68,  sans 
lesquelles  un  entrepreneur  ne 
jieut  <Hre  considéré  comme  au- 
torisé à  pénétrer  sur  le  terrain 
daulrui,  sont  applicables  lors- 
<iu'il  s'agit  d'extraire  des  cail- 
loux d'une  rivière  non  navi- 
gable ni  flottable,  ou  de  son  lit 
mis  à  sec,  à  rencontre  des 
droits  d'une  commune  dont 
les  communaux  borderaient 
cette  rivière  ^C.  île  Cass.)^  11, 
i8:i. 

—  (14)  Interprétation  sur  renvoi 
de  l'autorité  judiciaire  d'une 
ordonnance  réglant  le  partage 
des  eaux  de  la  rivière  «  le  Tar- 
beauté  ».  -  -  (Commune  de  Les- 
trem](C,(rÉt,),  IX,  629. 

—  (15)  Lavoir.  —  Prise  d'eau.  — 
Pouvoirs  du  préfet.  —  Dépêche 
ministérielle  contenant  un  avis. 
—  Caractère  de  décision.  — 
{Sieur  Jeuvrin.)  —  Un  préfet 
peut,  sans  excès  de  pouvoir, 
refusera  un  particulier  l'auto- 
risation d'établir  un  lavoir  au 
moyen  d'une  prise  d'eau  pra- 
tiquée sur  une  rivière,  en  se 
fondant  sur  un  motif  de  salu- 
brité publique.  —  Une  dépêche 
ministérielle,  répondant  à  une 
deman<le  d'avis  formée  par  un 
préfet,  ne  constitue  pas  une 
décision  susceptible  d'être  dé- 
férée au  Conseil  d'Etat  par  la 
voie  contentieuse  (C.  </'K^\ 
VI,  506. 

—  (16)  Lois  et  règlements.  — 
Arrêté  municipaL  —  Police 
des  cours  d'eau  él rangers  à  la 
grande  voirie.  —  Compétence 
du  juge  de  police.  —  [Sieur 
ironnctau,)  —  Ia  connaissance 
des  contraventions  aux  arrêtés 


ou  règlements  soit  permanents, 
soit  temporaires,  pris  pour  la 
police  des  cours  d'eau  étran- 
gers à  la  grande  voirie,  quelle 
que  soit  l'autorité  dont  ils 
émanent,  appartient  au  juge 
de  police,  qui  est  compétent 
pour  apprécier  la  légalité  des 
décisions  invoquées  et  leur  ac- 
corder ou  refuser,  selon  le  ras, 
la  sanction  de  l'article  471, 
n«  i 5, du  Code pénal(C.  de Cass.]^ 
in,'4n2. 

—  (17)  Marché.  — Canal  de  navi- 
gation. —  Vente  d'arbres  abat- 
tus. —  Caractère  du  contrat. 
—  Compétence.  —  {Ministre  des 
travaux  publics  contre  sieur 
GensoUen.)  —  La  convention, 
par  laquelle  Tadministration 
se  borne  à  vendre  à  un  parti- 
culier un  lot  d'arbres  abattus 
sur  les  dépendances  d'un  ca- 
nal de  navigation,  ne  constitue 
pas  un  marché  de  travaux  pu- 
blics, alors  même  que  leur  aba- 
tage  a  eu  pour  cause  l'exécu- 
tion de  travaux  déclarés  d'uti- 
lité publique  ;  en  conséquence, 
l'»  conseil  de  préfecture  est 
incompétent  pour  statuer  sur 
une  demande  en  résiliation  de 
ce  contrat  (C.  rf'fi^),  VI,  508. 

—  (18)  Permissions  de  grande 
voirie  sur  des  cours  d'eau  ou 
des  parcelles  de  terrain  à  la 
fois  soumis  au  régime  de  l'au- 
torité militaire  et  de  l'autorité 
civile.  —  Procédure  à  suivre 
(OVc),  ni,  456. 

—  (19)  Pouvoir  de  police  de  l'ad- 
ministration. —  Travaux  exé- 
cutés d'office.  —  Rembourse- 
ment. —  Conseil  de  préfec- 
ture. —  Compétence.  —  {Sieur 
Nau.)  —  Le  conseil  de  préfec- 
ture n'est  pas  compétent  pour 
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connaître  de  la  demande  en 
remboursement  du  montant 
de  travaux  exécutés  d'office 
sur  la  propriété  d'un  riverain, 
par  le  préfet,  en  vertu  de  son 
droit  de  police,  et  recouvré 
non  en  vertu  d'un  rôle  nomi- 
natif comme  en  matière  de 
contributions  directes,  mais 
d'un  état  rendu  exécutoire  (C. 
d'Ét.),  V,  22. 

—  (20)  Pouvoirs  des  préfets.  — 
'•  Elargissement  du  lit  du  cours 

d'eau.  —  Expropriation  né- 
cessaire. —  (Sieur  Gauchet.)  — 
Un  préfet  excède  ses  pouvoirs 
en  prescrivant  à  un  riverain 
d'un  cours  d'eau  non  navi- 
gable d'exécuter  des  travaux 
qui  constituent  non  un  curage 
à  vieux  bords,  mais  un  élar- 
gissement devant  entraîner  la 
destruction  d'ouvrages  anciens 
et  l'enlèvement  d'une  partie  de 
la  propriété  riveraine.  Il  ne 
pouvait  être  procédé  à  cet  élar- 
gissement qu'au  moyen  d'une 
expropriation  (C.  éTÉ^),  V!,749. 

—  (21)  Pouvoirs  de  police  des 
préfets.  —  Eaux  souterraines. 
—  Sources.  —  Contestation 
sur  la  propriété  des  eaux.  — 
Arrêté  préfectoral.  —  Recours 
pour  excès  de  pouvoir.  — 
{SieursTkorrand  et  C*«.)  —  L'ar- 
rêté par  lequel  le  préfet  en- 
Joint  à  un  entrepreneur  de 
captage  d'eaux  souterraines 
d'avoir  à  suspendre  ses  tra- 
vaux, alors  qu'aucun  signe  ap- 
parent ne  révèle  l'existence 
d'un  cours  d'eau  soumis  au 
pouvoir  réglementaire  de  Tad- 
ministration,  et  que  des  con- 
testations se  sont  élevées  sur 
la  propriété  des  eaux,  est  en- 
taché d'excès  de  pouvoir.   — 


Procédure.  —  Intervention  ad- 
mise d'un  usinier  dont  la  force 
motrice  pourrait  éventuelle-, 
ment  être  diminuée,  par  suite 
de  l'exécution  des  travaux  (6'. 
d'Ét.),\,  442. 

—  (22)  Pouvoir  de  police  des  pré- 
fets :  Excès  de  pouvoir.  — 
(Sieur  Pommerol.)  -  L'arrêté 
par  lequel  le  préfet  règle  la 
prise  d'eau  que  possède  un 
propriétaire  sur  un  coursd'eau, 
sur  la  demande  unique  d'un 
riverain,  et  dans  l'intérêt  exclu- 
sif de  celui-ci,  est  entaché 
d'excès  de  pouvoir,  si  le  bar- 
rage dont  il  s'agit  ne  peut,  à 
raison  de  lasituation  des  lieux, 
causer  d'inondation  surlapro- 
priété  riveraine.  —  Le  préfel, 
en  intervenant  dans  des  con- 
testations d'ordre  privé,  a  fait 
usage  de  ses  pouvoirs  dans  un 
but  autre  que  celui  en  vue  du- 
quel ils  lui  ont  été  conférés 
(Pommerol,  l"  esp.).  —  L'ar- 
rêté par  lequel  le  préfet  or- 
donne l'exécution  de  travaux 
de  curage  d'un  cours  d'eau  et 
la  mise  à  sec  de  la  rivière,  en 
vue  de  faciliter  l'exécution  des 
travaux  d'un  tiers  dans  le  lit 
delà  rivière  est  entaché  d'excès 
de  pouvoir.  —  Le  préfet  a  com- 
mis un  excès  de  pouvoir  (Ma- 
zeron,  2<»  esp,)  [C.  rf'É^),  V,  8. 

—  (23)  Règlement  d'eau.  —  Pou- 
voirs du  préfet.  —  (Sieur  Thé- 
ret.)  —  Arrêté  préfectoral  ré- 
glementant l'usage  d'un  cours 
d'eau,  entre  usinier  et  agri- 
culteurs, dans  l'intérêt  exclu- 
sif de  ces  derniers,  contraire- 
ment aux  anciens  règlements 
ou  usages  locaux  :  annulation 
pour  excès  de  pouvoir  (C.  (TÉt.), 
X,288, 
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Contributions  directes  {suite)  : 

—  (24)  Règlement  d'eau.  —  Refus 
du  ministre  d'y  procéder.  — 
Recours  pour  excès  de  pou- 
voir. —  Non-recevabilité.  — 
(Sieurs  Johannot  et  autres.)  — 
La  décision  par  laquelle  le 
Ministre  de  l'agriculture  refuse 
de  procéder  à  un  règlement 
d'eau,  à  Teffet  de  déterminer 
dans  quelle  proportion  une 
ville  et  des  particuliers  pour- 
ront user  d'une  rivière  non 
navigable,  n'est  pas  suscep- 
tible d'être  déférée  au  Conseil 
d'Etat  pour  excès  de  pouvoir. 
(C.  d'Ét,),  IX,  274. 

6*  Taxes. 

—  (1)  Arrosage.  —  Association 
syndicale.  —  Taxes.  —  Par- 
celle comprise  dans  le  péri- 
mètre de  l'association  dûment 
autorisée  en  vertu  d'un  enga- 
gement pris  par  l'auteur  du 
requérant  :  Rejet.  —  [Syndicat 
du  Canal-sous- le-Béal  contre 
sieur  Oddon)  [C.  d'Ét.),  II,  559. 

—  (2)  Association  syndicale.  — ' 
Taxes.  —  Bases.  —  Réclama- 
tion :  délai.  —  [Sieur  de  Ravel 
d'Esclapon.)  —  Les  membres 
d'une  association  syndicale 
peuvent  bien  contester  chaque 
annôe  l'application  qui  leur 
est  faite  des  bases  de  taxation 
de  leurs  propriétés,  mais  ils 
no  sont  pas  recevables  à  atta- 
([uer  ces  bases  elles-mêmes 
après  l'expiration  des  trois 
mois  qui  suivent  la  publication 

.  (lu     premier    rôle    (C.  dlU.)^ 
ni,  H16. 

—  (3)  Association  syndicale.  — 
Taxes.  —  Périmètre  des  lor- 
rains. Compétence.  — ^  Récla- 


mations. —  Délai.  —  (Associa- 
tion  syndicale  du  Grand-Vey 
contre  sieurs  Leduc.)  —  Com- 
pétence du  conseil  de  préfec- 
ture pour  rechercher  —  à 
l'occasion  d'une  demande  en 
décharge  de  taxes  —  si  le» 
terrains  imposés  devaient  être 
compris  dans  le  périmètre  de 
l'association  syndicale.  -  Ré- 
clamation dans  laquelle  le 
signataire  dénie  sa  qualité 
d  associé,  présentée  dans  le 
délai  de  quatre  mois  à  partir 
de  la'  notification  individuelle 
du  premier  rôle  des  taxes  : 
recevabilité  (C.   rf'Ét.),  IV,  47. 

—  (4)  Association  syndicale  libre. 

—  Taxe.  —  Compétence.  — 
Qualité  d'associé  :  mandat 
verbal.  —  [Dame  Balsa.)  — 
Compétence  du  conseil  de  pré- 
fecture pour  décider,  à  l'occa- 
sion d'une  demande  en  dé- 
charge d'une  taxe  d'irrigation» 
si  le  réclamant  avait  donné 
mandat  à  un  tiers  de  le  repré- 
senter lors  de  la  constitution 
de  l'association  et  d'adhérer 
en  son  nom  à  cette  association. 

—  Un  propriétaire  ne  peut  pas 
être  engagé  comme  associé 
par  la  signature  d'un  manda- 
taire verbal,  alors  surtout  que 
ce  mandat  verbal,  foimelle- 
ment  contesté,  n'est  pas  établi 
par  rinstruction  (C.  d'Ét,), 
11,1048.  • 

—  (5)  Associations  syndicales.  — 
Travaux  défensifs.  —  Taxe.  — 
Degré  d'intérêt.  —  (Syndicats 
des  Numéros  et  du  Havin  de 
Saint-Jacques.)  —  Appréciation 
du  degré  d'intérêt  d'une  usine 
dans  les  travaux  de  défense, 
et  classement  par  voie  de  con- 
séquence  dans  une  zone  de 
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protection  eD  rapport  avec  cet 
înlérét  :    fixation    de    la   taxe 
corrélative.      Régularité.      — 
Intérêts.    —  En    cas  lie   trop 
perçu,  le  juge  de  la  taxe  n'est 
pas  compétent  pour  ordonner  j 
le  remboursement  avec  inté-  | 
rêts,au  taux  légal,  des  sommes  j 
indûment  payées  par  le  con-  j 
tribuable.    S'il  appartient    au  ■ 
conseil  de  préfecture  de  pro-  I 
noDcer  la  décharge  de  cotes  ! 
imposées  à  tort,  et  aux  préfets  1 
de  prendre  les   mesures  né-  I 
cessaires    pour  faire  restituer  ' 
aux  contribuables  les  sommes  ' 
indûment  payées,  aucune  dis- 
position de  loi  n'autorise  ceux-  , 
ci  à  léclamer   les  intérêts.  — 
(Suite  de  t'arrét  ilu  9  mai  1S90, 
Ann-i892,p.444,(C.rf'É(.),V,8ei. 
—  ;fl)  Canal  d'arrosage.  —  Asso- 
ciation syndicale.  —  Taxes.  — 
{Syndicat  du  canal  Sous'le-Bial 
contre  sieur  Lambert.)  —  Rrcla- 
mation  formée  (le  I"  février), 
trois  mois  après  la  publication 
du  rôle  (le  I"  novembre  pré- 
cédent) :  recevabilité.  —  Taxes 
d'entrclieu  du  canal  dues  par 
no    des    membres    de    rassi>- 
ciation  qui  a  participé  à  l'ar- 
rosage nonobstant  une  inter- 
ruption dans  le  service  causée 
par  un  cas  de  force  majeure.  — 
I.e  fait  que  l'association  syndi- 
cale n'aurait  pas  obtempéré  à 
un  arrêté  préfectoral  lui  im- 
posant l'obligation  d'entretenir 
un  garde-canal  et  de  publier 
annuellement    un    règlement 
d'eau,  n'ayant  causé  aucun  pré- 
judice  aux    associés,    ceux-ci 
ne  peuvent  se  prévaloir  de  ces 
irrégularités  pour  demander  la 
décharge    de   leurs    taxes   (C. 
d'Ét.},  Il,  89">. 


—  (7)  Curage.  —  Rivière  de 
Croult.  —  Taxe.  —  Ville  de 
Saint-Denis.  —Ordonnance  du 
21  décembre  1832.  —  Usages. 

—  (Sieur  Voisine.)  —  Travaux 
exceptionnels  effectués  en  vue 
non  pas  seulement  d'assurer 
au  lit  de  la  rivière  le  profil  né- 
cessaire au  libre  écoulement 
des  eaux,  mais  à  l'effet  de 
préparer  la  canalisation  du 
coursd'eau  ;  décharge  accordée 
de  la  différence  entre  le  chiffre 
de  la  taxe  calculée  d'après  ces 
travaux  et  celui  des  frais  qui 
auraient  été  nécessaires  pour 
l'exécution  ducurage  conforme 
à  l'usage  (f.  d'Ét.].  X,  559. 

—  (H)  Curage.  —  Taxes.  —  Cu- 
rage effectué  doflice.  —  Dé- 
faut derécolement  des  travaux 
déjà  effectués  par  les  rive- 
rains. —  Compétence  ;  question 
déjà  tranchée  par  un  arrêté 
antérieur;  nécessité  du  curage. 

—  Procédure  ;  recours  formé 
au  nom  du  ministre  par  le 
directeur  Je  l'hydraulique 
agricole  ;  recours  collectif  ; 
noiidcation  individuelle  de 
l'arrélé  préfectoral  ordonnant 
le  curage.  —  Loi  du  14  floréal 
an  XIetdécreldu25marsl832. 

—  [Ministre  de  l'aoricvlture 
contre  dames  Paye  de  Pontis  et 
Lorsact  autres.)— Compétence. 

—  La  question  de  savoir  si  les 
opérations  de  curage  élaieni 
nécessaires,  ne  peut  pas  être 
portée  devant  le  Conseil  d'Etat 
par  la  voie  conlentieuse 
(3'  esp.).  —  Curage  effectué 
d'office  à  l'expiration  du  délai 
fixé  par  l'aiTêté  préfectoral 
pour  l'exécution  des  travaux. 
Régularité.  Taxe  due  (1"  et 
2'  esp.).  —  Il  n'y  a  pas  lieu  de 


49^ 


LOIS,    DECRETS,    ETC. 


Contributions  directes  [suite)  : 
mettre  à  la  charge  des  rive- 
rains les  frais  des  travaux  de 
curage  opérc'îs  d'office  à  Texpi- 
ratioD  du  délai  fixé  par  l'ar- 
rêté préfectoral,     alors    que, 

'  contrairement  à  cet  arrêté 
préfectoral,  aucun  récolement 
des  travaux  déjà  exécutés  par 
les  riverains  n'avaitélé  effectué 
par  les  ingénieurs  (2*^  esp.), — 
La  constatation  des  travaux 
effectués  par  les  riverains  ne 
doit  pas  être  faite  par  les  ingé- 
nieurs, contradictoiremeut 
avec  les  propriétaires  inté- 
ressés (f*  esp.].  —  Lorsque  l'ar- 
rêté préfectoral  ordonnant  le 
curage  a  été  publié  et  affiché  ; 
dans  la  commune  où  doivent  | 
avoir  lieu  les  travaux,  aucune 
notification  individuelle  dudit 
arrêté  aux  intéressés  n'est 
exigée  par  la  loi  ou  les  règle- 
ments en  vigueur  (4  "et  3"  es/).). 
—  Procédure.  --  Arrêté  du 
conseil  de  préfecture  statuant 
à  nouveau  sur  une  réclamation 
qu'un  arrêté  antérieur  avait 
re  jetée.  Annulation  pour  excès 
de  pouvoir  (2°  esp.).  —  Re- 
cours formé  au  nom  du  mi- 
nistre de  l'agriculture  et  par 
autorisation  par  le  directeur 
de  l'hydraulique  agricole. 
Non-recevabilité  (4®  esp.).  — 
Recours  collectif  du  ministre, 
formé  par  une  seule  requête 
contre  deux  arrêtés  ayant  ac- 
cordé décharge  d'une  taxe  de 
curage  à  deux  propriétaires 
riverains  dont  les  intérêts  sont 
distincts.  Recevabilité  seule- 
ment en  ce  qui  concerne  le 
premier  propriétaire  dénommé 
dans  le  recours  (f®  esp.).  — Le 
département  étant  représenté 


parle  préfet,  les  arrêtés  préfec- 
toraux lui  sont  opposables  sans^ 
qu'il  y  ait  lieu  à  les  notitier  aa 
département (3«  esp.)  (C.dÉt.)^ 
m,  506. 

—  (9)  Curage.  —Taxes.  Degré 
d'intérêt  des  riverains  aux 
travaux.   —   [Sieur  Jeantelot.) 

—  En  l'absence  d  anciens  rè- 
glements .  ou  usages  locaax,^ 
chaque  riverain  doit  contri- 
buer aux  frais  de  curage  pro- 
portionnellement au  degré 
d'intérêt  qu'il  a  aux  travaux. 
Renvoi  à  l'expertise  pour  dé- 
terminer le  degré  d'intérêt  de 
chacun  (C.  d'Eu.),  IIl,  156. 

—  (10)  Curage  d'office.  —  Taixes, 

—  Modification  d'un  rôle  déjà 
recouvré.  —  iSymlical  de  Bet/" 
chevelle,  Saint-Laurent  et  Cois- 
sac.)  —  Ln  rôle,  dressé  pour 
répartir  entre  les  riverains  le» 
frais  du  curage  d'office  d'un 
cours  d'eau,  ayant  été  rendu 
exécutoire,  publié  et  recouvré, 
le  préfet  ne  peut  pas,  en  se 
fondant  sur  une  erreur  com* 
mise  dans  l'assiette  de  la  taxe^ 
annuler  ce  rôle  pour  lui  en 
substituer  un  nouveau  (C. 
rf'£(.),  III,  nu. 

—  (H)  Prestations.  —  Cours 
d'eau.  —  [Sieur  Aubry  et 
autres.)  —  Taxes  des  presta- 
tions. —  Individu  atteint  de 
déviation  de  la  colonne  verté- 
brale et  réformé  du  service 
militaire  à  raison  de  cette  in- 
firmité, mais  se  livrant  habi- 
tuellement aux  travaux  des 
champs.  —  Taxe  due.  —  Cours 
d'eau.  —  Un  propriétaire  qui 
fait  régulièrement  partie  d'une 
association  syndicale  de  dé- 
fense contre  les  eaux  ne  peut 
pas,  pour  demander  décharge 
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des  taxes  à  lui  réclamées,  se 
prévaloir  du  fait  que  les  tra- 
vaux de  défense,  nécessaires 
pour  laprotection  des  parcelles 
lui  appartenant,  n'auraient  été 
exécutés  que  postérieurement 
à  Tannée  de  imposition  dont 
il  demande  décharge  [C,  d'Ét.)y 
V,  224. 

-  (12)  Rivière  d'Ourcq.  —  Ville 
de  Paris.  —  Absence  de  curage 
et  faucardement. —  Dommages 
en  résultant.  —  Responsabiiilé 
de  la  ville.  —  (ViUe  de  Paris 
contre  sieurs  Lemoiney  Beau- 
fort  et  autres,)  —  La  ville  de 
Paris  est  tenue  d'effectuer  à 
ses  frais  le  curage  et  le  faucar- 
dement delà  rivière  de  rOurcq. 

—  Elle  est  responsable  des 
dommages  causés  aux  rive- 
rains de  ce  cours  d'eau  par  les 
inondations  provenant  du  dé- 
faut de  curage  et  de  faucarde- 
ment (CrrÉY.),  Vin,  904. 

-  (13)  Syndicat  de  protection.  — 
Taxes.  —  (Héritiers  Reynaudde 
Labarèze  par  le  sieur  Trono  de 
Bouchony,)  —  Procédure.  — 
Réclamation.  —Délai.  -Non- 
recevabilité  d'une  réclamation 
tendant  à  faire  modifîor  les 
bases  de  la  répartition  des 
taxes  entre  les  associés,  telles 
qu'elles  ont  été  fixées  à  l'ori- 
gine, plus  de  trois  mois  après 
la  notification  du  premiern^le. 

—  Dans  le  cas  où  une  partie 
des  terres  comprises  dans  le 
périmètre  du  syndicat  reste 
submergée,  l'administration 
supérieure  a  seule  qualité 
pour  modifier,  le  cas  échéant, 
le  périmètre  établi  par  l'acte 
constitutif  de  Tassocialion  (t\ 
d'Ét.),  V,  439. 

(14)  Taxes  d'arrosage.  —  (  Veuve 
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Gaduel.)  —  Canal  du  Drac.  -^ 
Lorsqu'un  propriétaire  a  sous- 
crit à  l'arrosage  de  8**',65»y 
compris  dans  plusieurs  par- 
celles de  propriété  formant  en- 
semble 31  hectares,  sans  pré- 
ciser dans  quelle  mesure  la 
souscription  devait  être  divisée 
entre  ces  parcelles,  le  conces- 
sionnaire du  canal  a  plus  que 
satisfait  à  ses  obligations  en 
amenant  sur  les  propriétés 
dont  s'agit  l'eau  nécessaire  à 
l'arrosage  de  26  hectares  (C. 
d'Ér.),  V,  4(57. 

r  (  1 5 j  Taxes  d'arrosage.  ~  Canal 
du  Drac.  —  {Canal  du  Drac 
contre  sieurs  Faureet  autres.)  — 
L'engagement  souscrit  par  un 
propriétaire,  en  vue  de  l'arro- 
sage de  ses  terrains,  pour  toute 
la  durée  de  la  concession  d'un 
canal,  est  opposable  aux  ac- 
quéreurs de  ces  parcelles  en 
l'absence  même  de  toute  trans- 
cription (Canal  du  Drac, 
l"  esp.), —  Lorsqu'un  proprié- 
taire a  souscrit  à  Tarrosage  de 
2'**, 50*,  en  indiquant  trois  par- 
celles formant  ensemble  4  hec- 
tares, sans  préciser  d(ms  quelle 
mesure  la  souscription  devait 
être  divisée  entre  ces  parcelles, 
le  concessionnaire  du  canal  a 
rempli  ses  engagements,  en 
amenant  l'eau  nécessaire  à 
l'arrosage  de  2'*", 50*,  devant 
une  seule  parcelle  de  3  hec- 
tares (Faure,  2*  esp.  ;  —  Com- 
mune de  Pelleautier}.  —  Le 
concessionnaire  a  également 
rempli  ses  engagements  en 
amenant  l'eau  sans  interrup- 
tion pendant  toute  l'année 
seulement  à  l'entrée  de  la  pro- 
priété du  contribuable  engagé 
à  l'arrosage,  encore  bien  que, 
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•Contributions  directes  (suite)  : 
par  suite  du  débordement  d'une 
rivière,  le  contribuable  n'aurait 
pu  arroser  qu'une  partie  de  sa 
propriété  (Canal  du  Drac, 
3*  e.sp.  ;  —  Canal  du  Drac).  — 
Réduction  de  taxe  proportion- 
nelle :  application  des  clauses 
-de  l'acte  d'engagement  (Sé- 
questre du  canal  du  Drac).  — 
Réclamations.  —  Délai.  — 
Réclamation  formée  plus  de 
trois  mois  après  la  publication 
du  nMe,  Non-recevabilité 
(Commune  de  Peileautier).  — 
Dépens.  —  Pas  de  dépens  %n 
matière  de  taxe  d'arrosage, 
autres  que  les  frais  d'expertise 
et  de  tierce  expertise  (Canal 
du  Drac,  1"  esp.)  (C.  (VÉt.), 
IV,  560. 

—  (16)  Taxe  de  curage.  — (Siewr 
Toulei,)  —  Décide  que  les  tra- 
vauxayantélé  exécutés  d'office 
avant  qu'il  fût  intervenu,  con- 
formément au  décret  consti- 
tutif du  syndicat,  un  arrêté 
préfectoral  ordonnant  l'exé- 
cution d'office  des  travaux,  il 
y  avait  lieu  d'accorder  à  un 
propriétaire  intéressé  aux.  tra- 
vaux décharge  de  la  taxe  à  lui 
réclamée   (C.    (VÉt.),    IV,  345. 

•^  ^17)  Taxes  de  curage.  —  Ar- 
rêté préfectoral  ordonnant  le 
curage  affiché  et  publié  dans 
les  communes  conformément 
à  l'usage  local  ;  régularité  ; 
aucune  disposition  de  loi 
n'exige  la  notification  d'une 
mise  en  demeure  individuelle 
aux  propriétaires  intéressés. 
SicMr  Sain(nrat)  (C.  f/'Éf.), 
m,  317. 

—  (18)  Taxes  de  curage.  —  Ré- 
clamation ;  délai  ;  tierce  exper- 
fise  d'office.   —  {Sieurs   Qucs- 


sada,    CaUier,)     —     Délai.  — 
Déchéance  d'un  recours  pro- 
duit plus  de  trois  mois  après  la 
notification  de  l'arrêté  attaqué 
(Quessada,   1"  esp,).  —  Tierce 
expertise.  —  En  cas  de  désac- 
cord   des    experts,   la  tierce 
expertise  ne  peut  pas  être  or- 
donnée d'office  par  le  conseil 
de  préfecture.  —  Arrêté  an- 
nulé. —    Renvoi     devant     le 
conseil  de  préfecture. —  (Cal- 
lier,  2«  esp,)  (C.  <VÈL),  II,  457. 
—  (19;  Taxes  de  curage.  —  (Sieur 
Payen,)  —  Cours  d'eau  soumis 
à  la  loi  du  14  fioréal  an  XI.  — 
—  Rentre  dans  cette  catégorie 
un    cours     d'eau   qui   sert    à 
l'écoulement  dans  une  rivière 
des  eaux  provenant  des  fossés 
qui     sillonnent  le     territoire 
d'une    commune,     alors    du 
moins  que,  depuis   un  temps 
immémorial,   l'administration 
locale  en  ordonne  périodique- 
ineiit  le  curage.  —  Exécution 
des  travaux  de  curage.  —  Mise 
en    demeure.    —     Lorsqu'un 
arrêté  préfectoral  enjoint  aux 
riverains  d'un  cours  d'eau  d'en 
effectuer  le   curage   dans  un 
certain  délai,  passé  lequel  les 
travaux  seront  effectués  d'office 
par  l'administration,  les  rive- 
rains ne   doivent   pas,    après 
l'expiration    dudit  délai,  être 
l'objet  d'une  mise  en  demeure 
avant  que  les  travaux  ne  com- 
mencent. —  Etendue  du  cu- 
rage. —  Le  préfet  n'excède  pas 
ses  pouvoirs  en  prescrivant  le 
curage  d'un  cours  d'eau  non 
navigable,   à  plein  fond  et  à 
vieux  bords,  ainsi  que  l'enlè- 
vement de  tous  les  obstacles, 
iintamment   des  arbres  déra- 
cinés,   couchés   ou  menaçant 
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raine.  —  Débiteurs  des  frais 
de  curage.  —  Ces  frais  ne 
peuvent  pas  être  mis  en  tout  ou 
en  partie  à  la  charge  de  la  com- 
mune sur  le  territoire  de  la- 
quelle est  situé  le  cours  d'eau. 

—  Ils  doivent  être  supporlés  en 
entier  par  les  riverains.  — 
Soustraction  d*arbres.  —  De- 
mande d'indemnité.  —  Com- 
pétence. —  Le  Conseil  d'Etat 
n'est  pascorapétent  pour  statuer 
sur  une  demande  d'indemnité, 
formée  par  un  riverain  et 
fondée  sur  ce  que  des  arbres, 
arrachés  du  lit  du  cours  d'eau 
par  les  soins  de  l'Administra- 
tion,  auraient  été  soustraits. 

—  Procédure.  —  Conseil  de 
préfecture.  —  Communica- 
tions. —  Lorsqu'un  réclamant 
a  reçu  communication  des 
rapports  des  ingénieurs  du 
service  de  l'hydraulique  agri- 
cole en  réponse  à  sa  réclama- 
tion et  a  produit  un  mémoire 
en  réplique  auquel  les  ingé- 
nieurs ont  répondu,  le  conseil 
de  préfecture  n'est  pas  tenu 
d'ordonner  la  communication 
de  ces  nouvelles  observations 
des  ingénieurs,  alors  qu'elles 
ne  sont  que  le  développement 
des  moyens  présentés  dans 
leurs  premiers  rapports  (C. 
(VÉt.),  IX,  231. 

-  (20)  Taxe  de  curage.  —  Syn- 
dicat de  la  Basse-Seugne.  — 
(Sieur  Rousseau-Boisson  et 
autres.)  — Qualité  pour  se  pour- 
voir. —  Recours  formé  par  un 
intéressé  aux  travaux,  de  cu- 
rage, qui  n'a  pas  été  partie 
devant  le  conseil  de  préfecture  ; 
non-recevabilité  (Rousseau, 
1"  esp.),  —  D'anciens  proprié- 
lairespersonnellement  imposés 

Annales  des  P.  el  Cit.,  1'  série. 


sur  le  rôle  de  la  taxe  ne  sont 
pas  recevables  à  déférer  au 
Conseil  d'Etat  un  arrêté  du 
conseil  de  préfecture  qui  a 
statué  sur  les  demandes  en 
décharge  formées  par  les 
nouveaux  propriétaires,  leurs 
ayants  cause,  seuls  réclamants 
devant  le  conseil  de  préfecture. 
(Georgeon  et  autres,  2«  esp.).  — 
Expertise.  —  Depuis  la  loi  du 
22  juillet  1889,  l'expertise  est 
encore  obligatoire,  en  matière 
de  taxes  assimilées  dont  l'as- 
siette n'est  pas  confiée  à  l'ad- 
ministration des  contributions 
directes,  du  moment  qu'elle  a 
été  demandée  par  les  intéres- 
sés. —  Arrêté  annulé.  Renvoi 
(Lambert  et  autres,  3*  esp.  i 
(C.  rf'Ef.),  IV,  742. 
-  (21)  Taxe  de  curage  établie  en 
déduisant  les  travaux  inutiles. 
—  (Sieur  Plet.)  —  Il  n'y  a  pas 
lieu  d'allouer  au  riverain  une 
indemnité  pour  la  destruction 
d'arbres  à  lui  appartenant  si 
ces  arbres  nuisaient  à  l'écou- 
lement des  eaux  sans  être 
indispensables  à  la  défense  des 
rives.  —  Procédure.  —  Re- 
cours. Délai,  notitication  admi- 
nistrative. —  Lorsqu'une  dif- 
ficulté s'élève  entre  une  com- 
mission syndicale  et  un 
riverain,  l'arrêté  qui  statue  sur 
une  demande  en  réduction  de 
taxes  doit,  pour  faire  courir  le 
délai  de  recours,  être  notilîé 
par  huissier,  bien  qu'il  s'agisse 
d'une  matière  assimilée  aux 
contributions  directes,  — 
Expertise,  formes,  acquiesce- 
ment. —  La  partie  qui,  devant 
le  conseil  de  préfecture,  a  con- 
clu à  ce  qu'un  rapport  soit 
homologué,  n'estpas  recovable, 

Lois,  etc.  (Tablea).  32 
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Contributions  dirfxtes  [suite)  : 
devant  le  Conseil  d'Etat,  à  en 
contester  la  régularité,  parce 
qu'il  aurait  été  dressé  par  un 
expert  unique  (C.  d'Et.),  X, 
102. 

—  (22)  Taxe  d'entretien.  —  Trai- 
tement du.  garde-rivière.  — 
(Sieur  Ravelet,)  —  Lorsqu'en 
vertu  de  règlements  ou  d'u- 
sages, les  propriétaires  d'usines 
établies  sur  un  cours  d'eau 
doivent  contribuer  aux  frais 
du  garde-rivière  du  cours 
d'eau,  ils  sonttenus d'acquitter 
ces  frais,  tant  que  la  force 
motrice  destinée  à  alimenter 
leur  usine  est  susceptible  d'être 
utilisée.  —  Annualité  :  Le 
réclamant  ne  saurait  se  préva- 
loir, pour  obtenir  décharge,  de 
ce  que  le  conseil  de  préfecture 
lui  aurait  accordé  décharge 
pour  une  année  antérieure  (C. 
d'Et.),  Il,  156. 

—  (23)  Taxe  syndicale .  —  {Sieur 
Créquy  et  autres.)  —  Cours 
d'eau  non  navigables.  Curage 
et  travaux  d'amélioration. 
Taxes.  Réclamations.  —  Délai 
pour  contester  la  validité  de 
Tacte  constitutif  de  l'Associa- 
tion syndicale.  —  Demande 
formée  plus  de  quatre  mois 
après  la  notification  du  pre- 
mier rôle  de  taxe  :  non-rece- 
vabilité, —  Timbre.  —  Récla- 
mation tendant  à  l'annulation 
de  l'arrêté  préfectoral  consti- 
tutif de  l'association,  présentée 
sur  papier  non  timbré,  bien 
qu'ayant  pour  objet  une  cote 
supérieure  à  30  francs  :  non- 
recevabilité,  alors  même  que 
l'on  aurait  reproduit,  mais 
postérieurement  à  l'arrêté 
attaqué,    les    mêmes    conclu- 


sions sur  papier  timbré.  — 
Avertissement  et  sommation 
sans  frais  ne  mentionnant  ni 
le  détail  de  l'imposition,  ni 
l'indication  des  terrains  pour 
lesquels  elle  était  réclamée,  ni 
la  date  de  la  publication  du 
rôle  :  pas  d'irrégularité  subs- 
tantielle. —  La  circonstince 
que  l'avertissement  n'aurait 
été  adressé  aux  membres  de 
l'Association  syndicale  qu'an 
mois  d'octobre  de  l'année  pour 
laquelle  l'imposition  est  récla- 
mée, le  rôle  n'ayant  été  publié 
qu'à  cette  époque,  et  que  le 
contribuable  aurait  été  ainsi 
privé  du  droit  de  se  libérer  par 
douzièmes,  n'est  pas  de  nature 
à  faire  annuler  dans  la  forme 
ledit  avertissement.  -  -  Canal 
soumis  au  curage.  —  Décidé 
que  le  canal  qui  borde  les  pro- 
priétés des  requérants  est  une 
dérivation  de  la  rivière  pour  le 
curage,  le  faucardement  et 
l'amélioration  de  laquelle  l'as- 
sociation a  été  constituée  et 
que  cette  dérivation  est  com- 
prise dans  le  périmètre  de 
l'association  :  taxe  due  à  raison 
de  ces  parcelles. —  Parcelles  à 
l'abri  des  inondations  de  la 
rivière  et  ne  pouvant  retirer 
aucun  profit  de  l'exécution  des 
travaux  :  décharge.  —  Dépens. 
—  Pas  de  dépens  en  celte 
matière,  autres  que  les  frais 
d'expertise  et  de  tierce  exper- 
tise. —  Taxes  syndicales.  Com- 
mission syndicale.  —  Compo- 
sition. —  L'arrêté  préfectoral 
constitutif  de  l'association  por- 
tant que  la  commission  syndi- 
cale est  renouvelée  par  cin- 
quièmes, mais  que  les  syndics 
titulaires  devront   néanmoins 
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conserver  leurs  fonctions  jus- 
qu'à leur  remplacement,  des 
membres  de  Tassociation  ne 
sont  pas  fondés  pour  demander 
décharge  des  taxes  à  se  pré- 
valoir du  fait  que  la  commission 
syndicale  n'aurait  pas  été  sou- 
mise au  renouvellement  par- 
tiel. —  Cours  d'eau  non  navi- 
gables. —  Frais  de  récolement 
d'un  barrage.  Légalité  de  la 
taxe.  —  Depuis  la  loi  du 
8  août  1890,  les  frais  et  hono- 
raires dus  aux  ingénieurs  à 
raison  de  leur  intervention 
dans  des  affaires  d'intérêt  com- 
munal ou  privé  sont  assimilés 
aux  contributions  directes, 
dont  la  perception  est  autori- 
sée au  profit  des  départements, 
des  communes  et  des  établis- 
sements publics  (C,  (VEt.),  V, 
263. 

-  (24)  Taxes  syndicales.  — 
Entrelien.  —  Frais  d'un  procès 
perdu  par  les  syndics.  —  (Sieurs 
Laquerrière  et  Gay.)  —  Taxes 
d'entretien.  —  Décidé,  par 
application  du  décret  consti- 
tutif de  l'association  syndicale, 
que  la  taxe  réclamée  à  un 
usinier  est  établie  régulière- 
ment d'après  les  contributions 
directes  payées  par  lui  (La- 
querrière, i"  esp.).  —  Frais 
de  procès.  -  Doivent,  en  vertu 
des  statuts,  tHre  misa  la  charge 
des  usagers  d'une  section  du 
périmètre  arrosable,  et  non  de 
tous  les  usagers  du  canal,  les 
dommages-intérêts  et  les 
dépens  auxquels  a  été  seul 
condamné,  dans  un  procès 
intéressant  cette  section,  le 
représentant  des  syndics  de 
ladite  section    (Gay,  2«  esp.), 

—  Qualité  pour  se  pourvoir.  — 


Individu  attaquant  un  arrêt('' 
Jtant  en  son  nom  personnel 
qu'au  nom  d'autres  membres 
du  syndicat.  Mandat  non  jus- 
tifié. Recevabilité  seulement 
en  ce  qui  concerne  le  requé- 
rant personnellement  (Gay, 
2»esp.)(C.  d'E/.),  H,  1051. 

—  (25)  Taxes  syndicales.  —  Re- 
cours non  accompagné  d'une 
expédition  de  l'arrêté  attaqué, 
déchéance.  —  (Sieur  Chaillan.  ) 
(C.  rf'Er.),  III,  925. 

—  (26)  Taxes  syndicales.  —  Tra- 
vaux de  défense  contre  les 
inondations  d'un  cours  d'eau. 
Périmètre  de  protection  tracV' 
d'après  la  baisse  des  eaux  lors 
des  plus  grandes  cimes  :  régu- 
larité. —  (Sieur  Redortier.y  — 
Imposition  des  terrains  d'après 
leur  degré  d'intérêt  aux  tra- 
vaux :  régularité  (C.  d'Et.),  V, 
182. 

—  (27)  Travaux  défensifs.  — 
Taxes.  —  Demande  d'expertise. 

—  Intérêt.  ~  Contrat  de  vente. 
Mutation  de  cote.  —  {Sieur 
Soustre-RouXy  Marrot  et  Der- 
bez.)  —  Formation  du  syndicat 
après  toutes  les  formalités 
légales  :  ignorance  prétendue 
du  syndicat  :  rejet  (Soustre- 
Roux,  i^  esp,),  —  Propriétés 
ayant  intérêt  aux  travaux 
(1"^  esp.).  —  Le  propriétaire 
d'un  terrain  compris  dans  le 
périmètre  du  syndicat  ne  peut 
pas  prétendre  à  l'exemption 
des  taxes  par  le  motif  qu'il 
aurait  acquis  sa  propriété 
franche  et  quitte  de  toutes 
charges  relativement  à  l'entre- 
tien des  digues  (Gibert,  2*  esp.). 

—  Conseil  d'Etat.  Double  degré 
de  juridiction.  —  Les  proprié- 
taires de  terrains  qui,  devant 
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Contributions  directes  (suite)  : 
le  conseil  de  préfecture,  deman- 
daient la  décharge  de  toute 
taxe  comme  n'étant  pas  inté- 
ressés aux  travaux  ne  sont  pas 
recevables  à  demander  pour  la 
première  fois  devant  le  Con- 
seil d'Etat  Texpertise  et  la 
réduction  de  leurs  taxes  fondée 
sur  leur  degré  d'intérOt  dans 
les  travaux  (l""'  et  2«  esp.).  — 
Mut<ition  de  cote.  Lorsque 
Tacte  constitutif  d'un  syndicat 
de  dessèchement  de  marais 
stipule  que  les  propriétaires  de 
marais  compris  dans  le  péri- 
mMre  de  dessèchement,  non 
signataires  de  la  demande  de 
concession,  pourront  se  faire 
adjoindre  à  Tassociation,  et 
que  des  propriétaires,  usant 
do  cette  faculté,  ont  adhéré  au 
syndicat  pour  leurs  terrains, 
les  acquéreurs  de  ces  terrains 
sont  de  plein  droit  membres 
de  l'association  et  les  vendeurs 
sont  fondés  à  demander  que 
les  taxes  soient  à  l'avenir  por- 
tées au  nom  des  acquéreurs 
(Hospices  de  Lille ^  V  esp.)  (C, 
(TEt.).  Il,  487. 

—  (28)  Travaux  défensifs.  — 
Taxes  syndicales.  —  Réclama- 
tion ;  Délai  ;  Expertise.  — 
(Sieurs  Martin  et  Pourroy.)  — 
Requête  collective  pardes asso- 
cias dont  les  taxes  sont  supé- 
rieures à  30  francs  ;  recevabi- 
lité seulement  à  l'égard  du 
premier  nommé.  —  Déchéance 
d'une  réclamation  relative  à  la 
qualité  d'associé  ou  à  la  vali- 
dité de  l'association  présentée 
plus  de  quatre  mois  après  la 
notification  du  premier  rôle. 
—  Expertise  ordonnée  en  pré- 
sence du  mandataire  des  par- 


ties, qui  ont  été  averties  du 
jour  où  elle  a  eu  lieu  :  carac- 
tère contradictoire  :  régularité 
[C.  (TEt.),  II,  478. 

-  (29)  Taxes  syndicales.  —Tra- 
vaux d'endiguemeut.  —  Part 
contributive.  —  Fixation  de  la 
part  de  dépense  afférente  à 
chaque  zone  d'après  le  degré 
d'intérêt  que  présentent  poar 
elle  les  travaux.  —  (Héritien 
de  Florans.)  —  Les  parcelles 
occupées  par  les  travaux  de 
défense  du  syndicat  ne  doivent 
pas  être  comi)rises  parmi  les 
terrains  imposables  (C.  d'Eu], 
V,  44. 

7*  Travaux  di/ensifs. 

-  (1)  Travaux  défensifs.  —  As- 
sociation syndicale.  —  [Sieur 
Garène.)  — Réclamation  contre 
l'étendue  du  périmètre  :  uû 
propriétaire  compris  depuis 
longtemps  dans  un  syndical 
formé  pour  la  défense  des 
propriétés  voisines  d'un  cours 
d'eau  et  qui  a  toujours  payé 
sans  opposition  les  cotisations 
mises  à  sa  charge  n'est  pas 
fondé  à  soutenir  que  son  do- 
mainese  trouve  situé  en  dehDrs 
du  périmètre  du  syndicat.  — 
—  Propriétaire  demandant  dé- 
charge de  la  taxe  syndicale  à 
lui  imposée  en  se  fondant  sur 
ce  qu'il  n'aurait  pas  été  con- 
voqué aux  réunions  du  syndicat 
et  que  ces  réunions  n'auraient 
pas  été  régulièrement  consti- 
tuées. Rejet  :  une  convocation 
a  été  adressée  individuelle- 
ment à  chacun  des  membres 
du  syndicat  et  les  séances  pen- 
dant lesquelles  ont  été  votées 
les  taxes    n'ont  été  entachées 
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d'aucune  irrégularité  (C.  (VEt.), 
III,  306. 

-  (2)  Travaux  défensifs  contre  la 
mer.  — Côte  de  TAiguillon.  — 

—  Compétence  :  légalité  du 
décret  constitutif  du  syndicat. 

—  Syndicat  forcé.  —  Taxes 
syndicales.  —  Dépens.  —  Pro- 
cédure :  recours  collectif.  — 
(Sieur$  Vrignonneau  et  autres 
contre  Syndicat  de  V Aiguillon.) 

—  Compétence.  —  Le  conseil 
de  préfecture,  compétent  pour 
statuer  sur  les  demandes  en 
décharge  ou  en  réduction  de 
taxes  syndicales,  est  également 
compétent  pour  apprécier  si  le 
syndicat  a  été  constitué  dans 
un  des  cas  où  il  pouvait  être 
fait  application  de  la  loi  du 
16  septembre  d807  et,  par 
suite,  pour  connaître  de  la  lé- 
galité du  décret  constitutif.  — 
Taxes.  —  Lorsqu'un  syndicat 
définitif  a  été  régulièrement 
organisé,  les  taxes  destinées  à 
couvrir  les  dépenses  des  tra- 
vaux à  exécuter  peuvent  être 
recouvrées  sans  l'intervention 
du  législateur.—  L'article  7 de 
la  loi  du  i6  septembre  1807 
n'oblige  pas  le  préfet  à  suivre, 

"pour  la  désignation  des  syn- 
dics, Tordre  d'importance  des 
cotisations.  —  Le  préfet  peut 
choisir  parmi  les  propriétaires 
les  plus  imposés  ceux  qui  lui 
paraissent  réunir  les  meil- 
leures conditions  d'aptitude 
pour  les  fonctions  de  syndic. 

—  Décide  que  le  décret  cons- 
titutif du  syndicat  avait  pu 
valablement  confier  aux  syn- 
dics chargés  de  l'exécution 
des  travaux  le  pouvoir  de 
vriller  à  leur  entretien.  —  Dé- 
cidé que   la  commission  spé- 


ciale ayant  approuvé  la  classi- 
fication des  terrains  et  que  les 
rôles  lui  ayant  été  soumis,  le 
syndicat  a  pu  valablement  ar- 
rêter lesdits  rôles.—  La  double 
classification  et  la  double  esti- 
mation des  terrains,  qui  sont 
prescrites  pour  les  travaux  de 
dessèchement,  ne  sont  pas 
obligatoires  quand  il  s'agit  de 
la  défense  de  terrains  menacés 
par  l'envahissement  de  la  mer. 

—  Une  seule  classification  et 
une  seule  estimation,  au  début 
des  travaux,  suffisent  dans  ce 
cas.  —  Terrains  répartis  entre 
les  différentes  classes, en  tenant 
compte  de  la  nature  et  de  l'im- 
portance des  divers  dangers  de 
détérioration  et  de  destruction 
auxquels   ils  étaient  exposés. 

—  Régularité.  —  Les  experts 
doivent-ils  évaluer  chaque  par- 
celle séparément  ou  peuvent- 
ils  appliquer  à  tous  les  terrains 
d'une  même  classe  un  même 
coefficient?  —  Résumé  dans 
ce  dernier  sens. —  Un  proprié- 
taire n'est  pas  recevable  à  de- 
mander, par  la  voie  conten- 
tieuse,  à  ce  qu'il  soit  procédé  à 
une  nouvelle  classification  et 
à  une  nouvelle  estimation  des 
terrains.  —  Procédure.  —  Re- 
cours collectif  formé  par  une 
seule  requête  contre  un  seul 
arrêté  par  5i8  propriétaires 
ayant  des  intérêts  distincts.  — 
Recevabilité  en  ce  qui  concerne 
le  premier  propriétaire  dé- 
nommé dans  la  requête.  — 
Dépens.  —  Pas  de  dépens  en 
matière  de  taxes  syndicales 
(C.  rf'Ér.),  lïl,  595. 

—  (3)  Travaux  défensifs;  In- 
exécution; Compétence  ;  Dom- 
mages-intérêts. —     Délai    de 
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C.ONTRIBITIONS    DIRECTES  {suitc)  l 

réclamation.  —  (Sieurs  Hostein 
contre  syndicat  des  Mattes  du 
BaS'Médoc.)  —  Compétence.  — 
Un  conseil  de  préfecture  n'est 
pas  compétent  pour  ordonner 
à  un  syndicat  d'exécuter  cer- 
tains travaux  au  profit  d'un 
membre  de  Tassocialion.  — 
Demande  en  dommages-inté- 
rêts pour  inexécution  par  le 
syndicat  des  travaux  qu'il  était 
tenu  d'effectuer.  Rejet  :  si  cette 
inexécution  autorisait  les  re- 
quérants à  demander  dans  les 
délais  légaux  décharge  de  leurs 
taxes  syndicales,  ils   ne  justi- 

"  fient  d'aucun  fait  de  nature  à 
leur  ouvrir  une  action  en  dom- 
mages-intérêts contre  le  syn- 

•  dicat.  —  Taxes.  —  Délai.  — 
Demande  en  décharge  de  taxes 
syndicales  présentée   plus  de 

"trois  mois  après  la  publication 
du  rôle  :  non-recevabilité 
:r.  rf'LY.l,  V,  45. 

8°  Syndicats, 

—  (1)  Arrosage.  —  Association 
syndicale.  —  Budget.  —  Pré- 
sidence du  syndic  le  plus  an- 
cien, à  défaut  par  le  président 
et  le  vice-président  élus  d'ac- 
cepter leurs  fonctions  :  régu- 
larité. —  [Sieur  Coussen.)  [C. 
d'Et.),  IV,  51. 

—  (2)  Arrosage.  —  Symlical libre. 
Transformation  en  syndicat 
autorisé.  —  (Sieur  Laurens.) 
—  Un  propriétaire,  membre 
d'un  syndicat  libre  qui  a 
voté  sa  transformation  en 
syndicat  autorisé,  n'est  pas 
rerévable  à  se  prévaloir  de  Tir- 

Tégularité   de    la  constitution 
du  syndicat  consistant  en  ce 


qu'il  aurait  compris  à  tort 
contre  leur  gré  dans  l'associa- 
tion des  propriétaires  qui  ne 
faisaient  pas  partie  du  syndi- 
cat libre.  —  Décidé  par  appli- 
cation de  l'acte  de  société,  que 
certaines  terres,  étant  suscep- 
tibles d'arrosage,  devaient  être 
comprises  dans  le  périmètre 
de  l'association  (C.  d'fc'r.^  IV, 

-  (  3)  Associations  syndicales.  — 
Apport  de  travaux  défensifs. — 
Acquiescement  partiel.  —  Dé- 
pens. —  [Syndicat  supérieur  de 
la  rive  gauche  de  Vlsère  contre 
Compagnie  Paris- Lyon- Méditer-- 
ranée.)  —  Des  terrains,  appar- 
tenant à  une  compagnie  de 
chemins  de  fer  et  sur  lesquels^ 
trouvent  des  travaux  défensifs, 
étant  compris  dans  le  péri- 
mètre d'une  association  svn- 
dicale,  le  syndicat  doit  à  la 
Compagnie  une  indemnité  à 
raison  de  l'apport  de  ceux  de 
ces  travaux  qui  lui  sont  utiles; 
appréciation  de  l'utilité  des 
travaux.  —  Acquiescement 
partiel.  —  Abandon  par  le  dé- 
fendeur, —  à  raison  de  l'im- 
possibilité d'apporter  une 
justification  réclamée  par  le 
Conseil  d'Etat  dans  un  arrêt 
d'avant  faire  droit,  —  d'une 
prétention  accueillie  par  les 
premiers  juges  :  en  consé- 
quence, admission  sur  ce  point 
des  conclusions  du  demandeur. 

—  Dépens.  —  Il  ne  peut  être 
alloué  de  dépens  dans  les  con- 
testations relatives  à  la  répar- 
tition des  dépenses  entre  les 
membres  des  associations  syn- 
dicales et  à  la  perception  des 
taxes  ((;.  d'Et,),  V,  558. 

•  ^4)  Association  syndicale.  — 
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—  Cession  de  terrains.  —  Ca- 
ractère  de    rengagement.    — 

—  Question   préjudicielle.  — 

—  Conflit.  —  (Sieurs  Bastide 
frères  contre  sieur  Falgayrolles 
£t  autres.)  —  A  la  différence 
des  taxes  d'arrosage  et  autres, 
les  engagements  souscrits  pour 
la  cession  de  parcelles  de  ter- 
rains nécessaires  aux  travaux 
par  Padhérent  à  une  associa- 
tion syndicale  autorisée,  ne 
constituent  pas  une  charge 
inhérente  à  1  immeuble  et  le 
suivant  dans  les  mains  de  tout 
détenteur.  —  En  conséquence, 
l'acquéreur  des    parcelles  cé- 

'<iées  par  un  adhérent  à  Tasso- 
ciation  ne  succédant  pas,  en 
l'absence  d'une  clause  particu- 
lière du  contrat  de  vente,  à 
•cet  engagement  de  son  auteur 
et  les  aliénations  consenties 
par  le  vendeur  et  non  trans- 
crites n'étant  pas  opposables  à 
l'acquéreur  qui  a  fait  trans- 
crire, il  n'y  a  pas  lieu,  pour 
l'autorité  judiciaire,  complète- 
ment saisie,  par  l'acheteur  ex- 
proprié à  la  requête  du  syndi- 
cat d'une  demande  d'attribu- 
tion définitive  de  l'indemnité 

'  fixée  par  le  jury,  de  faire  in- 
terpréterpréjudiciellement  par 
l'autorité  administrative  les 
causes  de  cet  engagement  sans 
influence,  dès  lors»  sur  le  sort 
du  litige  (T.  des  conf.),  IV,  386. 

—  (5)  Associations  syndicales. — 
Irrigation.  -  (Syndicat  de  Ca- 
denet  contre  syndicat  de  Pertuis.) 
Compétence.  —  L'interpréta- 
tion des  contrats  de  droit  civil 
passés  entre  une  commune  et 
des  particuliers,  au  sujet  de  la 

'  rétrocession  à  un  particulier 
d'une  concession,  à  elle  faite. 


est  de  la  compétence  de  l'au- 
torité judiciaire.  —  Décidé  que 
des  terrains  situés  en  dehors 
du  territoire  du  syndicat  de 
Pertuis  pouvaient  cependant 
en  faire  partie.  —  Procédure. 

—  Conseil   de  préfecture.   — 

—  L'arrêté  par  lequel  le  con- 
seil de  préfecture  se  borne  à 
viser  des  conclusions  sans  en 
donner  l'analyse,  est  nul  pour 

.  vice  de  formes  (C.  d'Rt.},  1, 620. 

—  (6)  Associations  syndicales.  -7 

—  Taxes.   —  Réclamation.  — 

—  Absence  d'avis  du  jour  de 
l'audience  malgré  l'intention 
manifeste  de  présenter  des  ob- 
servations morales.  Arrêté 
annulé.  —  Renvoi  devant  le 
conseil  de  préfecture.  —  [Syn- 
dicat de  rOrge  inférieure  contre 
sieur  Say.)  (C.  d'Ef.),  ï,  971. 

—  (7)  Associations  syndicales.  — 
Travaux  défensifs.  —  {Compa- 
gnie de  Paris-Lyon-Méditerra- 
née  contre  syndicat  de  la  Du- 
rance,  à  Cadenet.)  —  Réparti- 
tion des  dépenses.  Taxes. 
Rôles.  Commissions  spéciales. 

—  Si  la  loi  du  21  juin  1865  a 
transféré  aux  conseils  de  pré- 
fecture les  attributions  con- 
ten lieuses  conférées  aux  com- 
missions spéciales,  elle  n'a 
pas  entendu  enlever  auxdites 
commissionsspéciales  les  attri- 
butions administratives  qu'elles 
tenaient  de  la  loi  du  16  sep- 
tembre 1807,  et  spécialement 
le  droit  de  se  prononcer  sur 
les  bases  de  la  r<''partition  des 
dépenses  d'un  syndicat.  —  En 
conséquence,  si  une  n'*parti- 
tion  a  été  faite  et  qu'elle  n'ait 
pas  été  soumise  à  l'homolo- 
gation d'une  commission  spé- 
ciale,  les  opérations   dont    il 
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(Contributions  directes  (suite)  : 
sagit  doivent  être  déclarées 
nulles etde  nul  effet.  —  D'autre 
part,  on  ne  saurait  considérer 
comme  constituant  une  re vi- 
sion du  classement  antérieur 
la  répartition  des  dépenses 
établies  par  une  commission 
spéciale  constituée  par  un  nou- 
veau décret  :  le  syndicat  doit, 
au  contraire,  être  considéré 
comme  ayant  usé  pour  la 
première  fois  du  droit  qu'il 
tient  du  décret.  {C.  d'Et,),  II, 
783. 

—  (8)  Associations  syndicales. 
Travaux  défensifs.  —  [Sieur 
Coudroyer  et  autres.)  —  Récla- 
mations. Délai.  —  Les  membres 
d'une  association  syndicale 
constituée  sous  l'empire  de  la 
loi  du  d6  septembre  1807 
peuvent  bien  contester  chaque 
année  l'application  qui  leur 
est  faite  des  bases  de  taxation 
de  leurs  propriétés,  mais  ils 
ne  sont  pas  recevables  à  atta- 
quer ces  bases  elles-mômes 
plus  de  trois  mois  après  l'émis- 
sion du  premier  rôle.  En  con- 
séquence, l'inexécution  des 
travaux  projetés  pour  la  pro- 
tection d'une  propriété  pour- 
rait justiller  une  demande  de 
modification  du  périmètre  du 
syndicat  devant  l'administra- 
tion, mais  non  la  décharge  par 
le  conseil  de  préfecture  {Cou- 
droyer, l**®  esp.).  —  Interpré- 
tation préjudicielle  d'un  acte 
de  concession.  Compétence  : 
sursis.  —  Lorsque  au  cours 
d'une  instance  ouverte  devant 
le  conseil  de  préfecture  au 
sujet  du  classement  de  ter- 
rains compris  dans  un  syndi- 
cat et  de  l'apport  de  canaux  à 


ce  syndicat,  il  s'élève  une  dif- 
ficulté sur  le  point  de  savoir 
si  lesdlts  canaux  sont  compris 
dans  la  concession  de  la  voie 
ferrée  faite  par  l'Etat  à   une 
compagnie  de  chemin  de  fer, 
le  conseil  de  préfecture   doit 
surseoir  à  statuer  jusqu'à  ce 
que  l'autorité  compétente  ait 
donné   l'interprétation  préju- 
dicielle de  l'acte  de  conces- 
sion.  —   {Syndicat   de  Vlsère^ 
2«  esp.)    —   Bases   de    répar- 
tition. —  Le  revenu  cadastral 
peut-il  êlre  pris  comme  base 
unique   de   l'intérêt   des   pro- 
priétés  de    nature    différente 
(usines,  champs,  prairies, etc.  > 
comprises  dans  un  syndicat,  et 
servir    seul     à    l'assiette  des 
taxes?  —   Voyez   les    visas  : 
renvoi  à  une  expertise   pour 
fixer  la  contribution  due  par 
les  requérants  proportionnel- 
lement à  leur  intérêt  dans  les 
travaux    {Ravel,   3*  esp.).  (C. 
d'Et.),  Il,  444. 

-  (9)  Canal  d'irrigation.  —  Syn- 
dicat du  canal  de  Beaucaire  et 
Société  des  canaux  de  Beau- 
caire à  Aigues-Mortes.  — 
Dommages.  —  Débordement 
des  eaux.  —  Volume  d'eau» 
nécessaire  pour  la  submersion 
de  vignobles,  non  livré.  — 
Frais  d'expertise.  —  Procédure. 

—  Lois  visées  :  28  pluviôse 
an  VIIÏ  et  16  septembre  1807. 
(Administration  du  canal  de 
Beaucaire  contre  dame  veutje 
Pallier  et  autres,)  —  Décidé 
par  application  du  traité  passé 
entre  un  syndicat  et  une 
société  copropriétaire  d'un 
canal,  que  ce  syndicat  ayant 
été  chargé  de  l'aménagement, 
de  l'entretien  et  de  l'exploita- 
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demander  décharge  des  taxes 
auxquelles  il  a  été  assujetti 
comme  membre  du  syndicat. 

—  (Administration  du  canal  de 
Beaucaire  contre  sieur  Lagorce, 
2«  esp.)  —  Frais  d'expertise 
répartis  :  (l***  espèce  et  3«  es- 
pèce); misa  la  charge  du  syn- 
dicat qui  avait  fait  des  offres 
bien  inférieures  à  Tindemnité 
qui  a  été  allouée  (4«  espèce) 
ou  n'en  avait  fait  aucune 
(6*  espèce).  —  Frais  d'exper- 
tise réservés  par  le  conseil  de 
préfecture  pour  y  être  statué 
après  tierce  expertise;  non- 
recevabilité  du  pourvoi  dirigé 
contre  cette  disposition  de 
l'arrêté.  —  [Administration  du 
canal  de  Beaucaire  contre  sieur 
Noyer ^  o*^  esp.)    —  Procédure. 

—  Arrêté  ayant  statué  sur  des 
conclusions  prétendues  pro- 
duites après  la  clôture  des  dé- 
bats et  non  comgiuniquées  à 
la  partie  adverse  ;  allégations 
contredites  par  l'arrêté  lui- 
même;  rejet.  —  {Administra- 
tion du  canal  de  Beaucaire  contre 
dame  veuve  Pallier  y  i""'  esp.) 
[C,  d'Et.\  III,  41. 

—  (10)   Canaux    d'arrosage.   — 
Syndicat.   —  Taxe  syndicale. 

—  Compétence.  —  Pouvoir  des 
syndics.  —  (Sieurs  Alary,  Au- 
douy  et  autres  contre  syndicat 
des  Canaux  de  Caudiés.)  — 
Compétence.  —  Le  conseil  de 
préfecture,  saisi  d'une  de- 
mande en  décharge  de  taxes 
syndicales,  est  compétent  pour 
vérifier  si  les  dépenses  aux- 
quelles les  taxes  ont  pour  ob- 
jet de  pourvoir  sont  de  nature 
à  être  mises  à  la  charge  des 
membres  de  l'association.  — 
Dépenses    conformes    au  but 


tion  de  l'ouvrage,  est  directe- 
ment responsable  à  l'égard  des 
tiers  de  la  totalité  des  dom- 
mages résultant  de  l'exécu- 
tion dudit  canal.  —  (Adminis- 
tration du  canal  de  Beaucaire 
contre  dame  veuve  Palier^ 
i"  esp.)  —  Décidé  que,  si  le 
débit  du  canal  a  pu  se  trouver 
accru  par  le  déversement 
d'eaux  provenant  d'infiltra- 
tions ou  de  submersions  de 
parcelles  voisines  de  ce  canal, 
cette  circonstance  n*est  pas  de 
nature  à  faire  disparaître  la 
responsabilité  dudit  syndicat 
envers  les  riverains  dont  les 
propriétés  ont  été   inondées. 

—  (Administration  du  canal  de 
Beaucaire  contre  dame  veuve 
Pallier,  1"  esp.)  —  Ke  jet  d'une 
objection  tirée  de  ce  que,  con- 
trairement à  l'arrêté  réglemen- 
taire du  syndicat,  le  proprié- 
taire n'aurait  point  demandé 
par  déclaration  écrite  et  si- 
gnée que  les  eaux  nécessaires 
pour  la  submersion  de  ses  vi- 
gnobles lui   soient   délivrées. 

—  (Administration  du  canal  de 
Beaucaire  contre  sieur  Lagorce^ 
2^  esp.)  —  Dommages  suscep- 
tibles d'être  supprimés.  — 
Lorsqu'un  dommage  est  dû  à  ; 
des  causes  accidentelles  et 
qu'il  est  susceptible  d'être  sup- 
primé en-  totalité  dans  l'avenir, 
il  n'y  a  pas  lieu  d'allouer  une 
indemnité  pour  dépréciation 
définitive.  —  (Administration 
du  canal  de  Beaucaire  contre 
sieur  Amelotf  3*  esp.)  —  Lprs- 
qu'une  indemnité  a  été  allouée 
à  un  propriétaire  membre  du 
syndicat  pour  les  dommages 
causés  à  sa  propriété,  ce  pro- 
priétaire    n'est   pas    fondé    à 
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Contributions  directes  {suite)  : 
de  Tassocialion .  —  Décidé 
dans  fespèce  que  racquisition 
d'une  usine  ayant  eu  pour  but 
de  faciliter  et  d'améliorer 
l'exploitation  des  canaux  ren- 
trait dans  l'objet  de  l'associa- 
tion et  que  les  dépenses  de- 
vaient être  supportées  par  les 
associés.  —  Pouvoirs  des  syn- 
dics. —  Syndicat  de  (^audiès  : 
acquisition  d'une  usine  par  le 
syndicat  avec  l'approbation  du 
préfet  sans  l'intervention  de 
l'assemblée  générale  des  pro- 
priétaires intéressés  :  emprunt 
fait  par  le  syndicat  seul,  auto- 
risé par  le  Minisire  :  applica- 
tion régulière  des  statuts  de 
l'association.  {C.  cVEt.),  II, 
i047. 

—  (il)  Syndicat  d'arrosage.  — 
Compensation.  —  Procédure  : 
recours  unique.  —  {Ministre  de 
Vatjricultupe  contre  sieurs  Hey  et 
Laforgue.)  —  Compensation. 
—  Les  taxes  dues  à  un  syndi- 
cat devant  être  recouvrées 
comme  les  contributions  di- 
rectes, il  n'y  a  pas  lieu  de 
les  compenser  avecles  sommes 
dont  le  débiteur  de  la  taxe 
peut  être  créancier  à  l'égard 
du  syndicat.  —  Réclamation  : 
pourvoi  unique,  contre  deux 
propriétaires  ayant  des  inté- 
rêts distincts,  recevable  seule- 
ment à  l'égard  du  premier 
dénommé.  (C.  rf'EL),  II,  579. 

—  (42  .  Syndicat  de  dessèche- 
ment. —  {Sieur  Nourry  et  canal 
de  Saint -Mar  tory.)  —  De- 
mande en  décharge  fondée 
sur  ce  que  l'immeuble  ne 
serait  pas  compris  dans  le 
périmètre  du  syndicat,  formé 
dans  les  trois   mois  de  la  pu- 


blication    du     premier    rôle; 
demande  subsidiaire  en  réduc- 
tion formée  après  le  délai  et 
fondée  sur  une  erreur  de  clas- 
sement, recevabilité  :  cette  de- 
mande en   réduction   est  im- 
plicitement comprise  dans  la 
demande  en  décharge.  Henvoi 
devant  le    conseil  de  préfec- 
ture. —  Formation  du  syndi- 
cat. —  Justification  de  la  noti- 
fication individuelle  au  récla- 
mant   les   pièces    concernaat 
ce  projet.  Rejet.  —  Canal  dlr- 
rigation.  —  Taxe.  Changement 
de    propriété.    Droit    réel.    — 
L'engagement  pris  par  un  pro- 
priétaire  de    faire    partie  du 
syndicatà  raison  de  Timmeuble 
qu'il  possède     dans  le    péri- 
mètre du   syndicat  est  oppo- 
sable aux  tiers  acquéreurs  indé- 
pendamment  de    toute  trans- 
cripti'on  de  Pacte  de  vente  (C. 
d'Et.),  1,839. 
—  (13)   Syndicats   défensifs.  — 
Apports  de  digues.  —  Indem- 
nité.— Fixation.  —  Indemnité 
allouée  par  le   Conseil  d'Etat 
inférieure  à  celle  fixée  par  le 
conseil  de  préfecture.  —  Res- 
titution   de   la   différence.  — 
Intérêts.  —  Frais  d'expertise  et 
de  tierce-expertise.  —  [Syndi- 
cat  de   Sénestis  contre    sieurs 
Laliman  et  consorts.)  —  Fixa- 
lion  de   rindemnité  due  aux 
propriétaires,  qui  ont  fait  ap- 
port de  digues  à  un  syndical, 
en  tenant  compte,  d'une  part, 
du  cube  de  ces  digues  et  du 
prix  qu'aurait  coûté  leur  cons- 
truction à  Tépoque  de  la  cons- 
titution du  Syndicat,  et,  d'autre 
part,  des  travaux  de  régulari- 
sation qui  sont  nécessaires  et 
du  fait  que  ces  digues  étant 
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trop  voisines  du  lit  île  la  Ga-  ! 
roTine  sont  plus   particulière-  ] 
ment  exposées  à  être  détério- 
rées   pendant    les    crues    du  i 
tleuve.    —  Restitulion    ordon-  | 
~  née  des  sommes,  dont  les  iii- 
tleninités,  allouées  par  le  con- 

■  seil  de  préfecture,  ont  été  , 
diminuéesparleConseil  d'Elat 
«t  allocation  des  intérêts  eapi-  > 
talisés  h  partir  du  Jour  des  ' 
payements  de  ces  indemnités  I 
effectués  par  le  Syndicat.  —  ; 
Frais  d'exjiertise  et  de  tiei'ce-  I 
expertise  mis  à  la  charrie  du  ! 

■  Syndicat, auruneoffre  si^rieusc 

'  <l'îndemnilé  n'ayant  été  faite  ; 
par  le    Syndicat.  —  Dépens  : 
Non-lieu  à  condamnation  aux  . 
dépens,  les  contestalions  rela-  : 
tivps  à  la  répartition  des  dé. 
{lenseH  entre  les  membres  des  : 

'  associations  syndicales  et  à  la 
perception  des  taxes  élanl  in- 
troduites sans  frais.  (C.  d'EI.\, 
V.  872. 

—  (14)  Syndicats  dérensifs.  — 
Lrii  du  21  juin  186B.  —  {Syndi- 

■  etts  du  Haut-Taillebouni  el  de 
Sénestis  contre  sieur  Laliman.) 

—  Compétence.  Apport  de 
«ligues  à  un    syndicat.  —   I,c 

■  conseil      de     préfecture     est 

■  compétent  pour  connaître  des 
contestations  entre  un  syndi- 
cat et  un  associé,  au  sujet  de 
l'indemnité  ô  laquelle  il  pré- 
tend pour  apport  de  dipucs  au 
syndicat.  —  iHyndicaldu  Haut- 
TaitieboxiTij,  I"  esp.)  —  Décidé 
que  la  digue  située  dans  le 
périmètre  et  sur  des  parcelles 
faisanlparliedu  syndiealcons- 
tilue  tin  apport  h  ce  syndicat 
•^ui  est  tenu  d'en  indemuiser 
le  propriétaire  {Syndicat  du 
Haul-Tailleboiirg,  1"  esp.).  — 
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—  En  conséquence,  le  syndi- 
cat voisin  ne  saurait  être  tenu 
d'aucune  indemnité  (Syndicat 
de  Séneslix,  2*   esp.).  —    L'in- 

'  demnité  accordée  aux  proprié- 
taires qui  ont  fait  apport  de  la 
digue  à  laquelle  le  syndicot  et 
la  commune  ont  fait  des  tra- 
vaux, ne  pouvant  comprendre 
que  la  valeur  des  travaux 
exécutés  par  les  propriétaires 
qui  font  l'apport  el  une  diffi- 
culté existant  sur  ce  point, 
l'examen  en  est  renvoyé  k 
une  expertise  conliée  à  l'in- 
génieur  en  chef  du  départe- 
ment [Syndical  de  Sénestis,  •!' 
esp.).  ^    Réclamati'in.  Délai. 

—  Une  réclamation  qui  tend 
uon  pas  ù  la  décharge  de  laxes 
syndicales,  mais  h  l'allocation 
d'une  indemnité  à  raison  de 
l'apport  d'une  digue  h  un  syn- 
dicat, ne  doit  pas,  à  peine  de 
nullité,  être  formée  dans  les 
trois  mois  de  la  mise  en  rerou- 
viement  du  rôle.  (Syndical 
de  Sénestis,  2"  esp.).  —  Dépens. 

—  Pas  de  dépens  en  matière 
de  taxes  syndicales  (  I"  esp.). 
(i\  rf'Ef.),  III,  285. 

-  .1:1)  Syndicats.  —  Police  des 
eaux.  ^  Compétence.  —  Con- 
flit. —  IJ'rrfet  de  Vauclusc 
contre  Syndicat  du  canal  de 
Cabedan.)  — •  L'autorité  judi- 
ciaire ne  peut  pas  connaître 
d'un  arrêté  préfectoral  auto- 
risant, dans  un  but  de  police, 
un  syndicat  à  mantpuvrer  les 
vannes  d'un  autre  syndical 
dans  les  conditions  détermi- 
nées par  un  précédent  arrêté. 
ITrilK  desconf.),  V,  69. 

-  (leiSyndicat  forcéde  défense. 

—  Torrent.  —  Travaux.  — 
Taxes.  —  Membres  du  sïndi- 
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Contributions  directes  (suite)  : 
cat  non  intéressés.  — (Syndicat 
des  digues  de  Reyrand.)  — 
Lorsqu'une  commission  spé- 
ciale, instituée  par  décret  an- 
térieur à  la  loi  du  21  juin  1866, 
a  décidé  bue  les  terrains  ne 
doivent  participer  aux  dé- 
penses qu'autant  que  le  syn- 
dicat aurait  assuré,  au  moyen 
d'ouvrages  exécutés  à  ses  frais,, 

'  Técoulement  des  eaux  de  ces 
terrains,  les  propriétaires  de 
ces  terrains  ne  peuvent  être 
imposés,  si,  d'une  part,  les 
travaux  d'assainissement  de 
leurs  terrains  n'ont  pas  été 
exécutés  et  si,  d'autre  part,  les 
bases  adoptées  par  la  commis- 
sion spéciale  n'ont  pas  été  ré- 
gulièrement revisées  suivant 
les  règles  tracées  par  la  loi  du 
16  septembre  1807.  (C.  rf'E^), 
VI,  788. 

—  (17)  Syndicat  d'irrigation.  — 
Dépenses  régulièrement  enga- 
gées. —  Décharge.  —  (Sieurs 
Castaing  et  autres  contre  syndi- 
cat  de  dérivation/)  —  Un  syn- 
dicat provisoire  créé  en  vue  de 
fixer  la  dépense  des  travaux 
projetés  et  d'en  proposer  la 
répartition  entre  les  intéres- 
sés n'avait  pas  qualité  pour 
engager  la  dépense  et  faire 
exécuter  les  travaux.  —  Dé- 
charge. —  Ces  dépenses  ne 
peuvent  être  prises  à  sa  charge 
par  un  syndicat  ultérieure- 
ment constitué  qui  n'avait  pas 
pour  objet  de  les  faire.  —  Dé- 
charge '(C,d'El,)y  II,  391. 

—  (18)  Syndicat.  —  Travaux  dé- 
fensifs.  —  Curage.  —  (Syndi- 
cat de  Couthures  et  sieur  Nau.  )  — 
Syndicat.  —  Compétence.  — 
I.e  conseil  de  préfecture  est 


compétent  pour  statuer  sur  la 
question  de  savoir  si  des  digues 
construites  par  un  membre  du 
Syndicat  sur  ses  terrains  cons- 
ti tuaient  un  apport  et  quelle 
était    leur  valeur?   —   Procé- 
dure.  -  Arrêté  ordonnant  une 
expertise  :  caractère  prépara- 
toire; recours  non  recevable. 
—   Arrêté    contradictoire.    — 
Est     contradictoire      T  arrêté 
rendu  sur  les  conclusions  do 
défendeur    tendant  au    rejet 
de  la  réclamation  comme  mal 
fondée,  alors  même  que,  dans 
des    conclusions  postérieures 
et  à  l'audience,  il  n'aurait  con- 
clu   qu'à    l'incompétence.   — 
Curage.   —  Taxes.  —   Récla- 
mation  fondée    sur  un  faux 
emploi  formée   dans  les  trois 
mois  des  poursuites  :  receva- 
bilité. —  Usine.  •—  Force  mo- 
trice détruite  antérieurement 
au    curage;    décharge  de  la 
taxe.  —  Procédure.  —  Compo- 
sition du  conseil  de  préfecture. 
Annulation  d'un  arrêté  auquel 
a  pris  part  un  conseiller  géné- 
ral sans  que  sa  présence  soit 
justiliée  :  évocation  (C.  (fEf.), 
"l,  843. 

—  Voir  Canaux,  Contraven- 
tions, Dommages,  Excès  de  pou- 
voirs, Expropriation,  Grande 
voirie,  Pêche,  Syndicats. 

CouRTKNAY  (Ville  de),  V,  337. 

COURTIADE,  I,  551. 

G0URTI6N0N,  II,  694. 

COUSIN,  VI,  486,  490;  Vlll,  24(. 

COUSSEN,  IV,  51. 

COUTELET,  IX,  272. 

COUVELAGRE,  IV,  754. 

COUVERGHEL,  V,  476. 

GOUVREURet  Richard,  V,  241. 

COZON  (Veuve),  1,510. 

Craon  (Commune  de),  V,  734. 
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CRAQUELIN  etCnEDRU,  II,  493. 

Cravant  (Commune  de),  II,  226. 

CRAVETTOet  Malassis,  III,  1230. 

Créance  de  l'Etat.  —  Travaux 
publics.  —  Arrêté  de  débet.  — 
Préfet.  —  Annulalion.  — 
{Sieur  Filliol.)  —  Le  préfet 
agissant  au  nom  du  Ministre 
des  travaux  publics  ne  peut 
pas  prendre  un  arrêté  de  dé- 
bet contre  un  entrepreneur 
des  travaux  publics  pour  assu- 
rer le  reversement  par  le  re- 
quérant, avant  tout  arrêté  du 
conseil  de  préfecture,  de 
sommes  prétendues  reçues  en 
trop  sur  le  prix  des  travaux 
exécutés.  —  Il  nappartient 
qu'au  conseil  de  préfecture  de 
statuer  sur  les  difficultés  rela- 
tives aux  marchés  de  travaux 
publics,  et  de  déterminer  le 
montant  de  la  créance  que 
l'Etat  peut  avoir  à  exercer  sur 
les  entrepreneurs  à  raison  de 
l'exécution  de  leurs  marchés 
[C.  d'Et.),  II,  1013. 

Créanciers  de  l'Etat.  —  I.  Paye- 
ment des  sommes  dues  aux 
héritiers  des  créanciers  de 
l'Etat.  —  H.  Addition  du  nom 


de  l'ordonnateur  sur  la  for- 
mule de  mandat  et  sur  la  for- 
mule du  bordereau  d'émission 
(Ctrc),  VII,  765. 

Créon  (Commune  de),  V,  458. 

CRÊQUT,  V,263. 

Crest  (Ville  de),  II,  451. 

CRÉTÉ  et  Sert,  IV,  837. 

GRETEAU,  IV,  836. 

GRÉVGLIN  et  Leautier  (Dames), 
II,  838. 

GRILLON,  11,920;  VII,  308. 

GRESPEL-TILLOT,  VII,  45. 

CROCHET,  IV,  853;  V,  829,  832; 
Vï,720. 

GROS  etSéNéGAS,  I,  151. 

CROSNIER  et  Buré,  X,  104. 

CROZET,  IX,  544. 

Crozet  (Commune  de),  II,  916. 

CRUDENAIRE,  III,  1247;  VIII, 
906. 

Crues.  —  Voir  Franchises  télé- 
graphiques. 

Cruseilles (Commune  de),  II,  386. 

CUNY,  IV,  1  i9. 

Curage.  —  Voir  Cours  d'eau.  — 
Décompte.  —  Dommages. 

CUSSINEL,  IX,  551. 

CUSST  et  Magniet,  V,  330. 

Cycliste.  —  Voir  Chemins  de  fer. 

Cyllndrage.  —  Voir  Routes. 


D 


DABO,  111,431. 

Daignac  (Commune  de),  III,  645. 

DAL6UES,  III,  1162. 

DALIDOU,  IX,  155. 

DAMPENON  et  veuve  Saint- 
GlNEST,  III,  619. 

DANGHAUD  père  et  fils,  et  Rol- 
land, IV,  211. 

DANGHAUD  et  Rolland,  III,  592.^ 

DANIEL,  I,  750. 

DANSETTE,  IX,  516. 


DANTO,  111,799. 
DANTON,  V,  74. 
DANTON,  Aribaud  et  Vaccaro,  IX, 

218. 
DANTON,   et  Vaccaro,    II,    363, 

707. 
DANTONT  et  consorts  Morin,  III, 

370. 
DANTONT  et  héritiers  Morln,  III, 

640. 
DARBAN,  I,  512. 


^ 


4 
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!ff.,-' 


DARBOUX,  VI,  377. 

DARDE  et  Noguès,  II,  919. 

DARNAULD,  II,  1124. 

DARNIAT,  IX,  2a3. 

DARTIGUES,  IV,  7a. 

DAUBARD,  V,  124. 

DAUGË-CHEVALIER,  IX,  743. 

DAUMAS  et  Boisson,  II,  73. 

DAUPHIN-AIN,  ï,  654. 

DAUPHINÉ  (Veuve),  V,  185. 

DAUZAT,  X,  560. 

DAVID  DE  PENANRUN,  V,  950. 

DAVID  et  Verde,   II,  1054. 

DAVID  et  Verneuil,  III,  639. 

DELEBARRE (Héritiers),  VII,  762. 

Di^^BLAis  dénature  prétendue  im- 
prévue? prix  nouveau  de- 
mandé :  rejet  :  ces  déblais  sont 
compris  dans  Tune  des  caté- 
gories figurant  au  bordereau. 
{Sieur  Quiot  contre  ville  de 
Saint-Girons.)  iC.  éCEt.),  Ilï, 
360. 

DÉGAMPS,  II,  723. 

DEGAMPS  (Sieur  et  daroe<,  VII, 

224. 
Decazeville  (Ville  de),  IV,  246. 

DEGESSE-MARTINOT,  1,  531. 

Dl^GHÉANCE  QUINQUENNALE  : 

—  (1  )  Travaux  du  génie.  —  Point 
de  départ.  —  Preuve  de  la  no- 
tification. —  Article  70  du 
cahier  des  clauses  et  condi- 
tions générales  du  25  no- 
vembre 1876.  —  { Sieur  Mercier.) 
—  La  déchéance  quinquen- 
nale ne  peut  être  opposée  à  un 
entrepreneur  de  travaux  pu- 
blics, quand  cet  entrepreneur 
a  porté  ses  réclamations  de- 
vant la  juridiction  compétente 
moins  de  cinq  ans  après  l'ou- 
verture de  Texercice  dans  le- 
quel il  a  reçu  notification  de 
la  décision  ministérielle  reje- 
tant ses  prétentions.  —  Inter- 
ruption  de  la  déchéance.   — 


I 


Aux  termes  de  l'article  70   dti 
cahier  des   clauses  et  condi- 
tions générales    du    25    no- 
vembre 1876,    Tentrepreneur, 
qui  est  libre  de  s'adresser  à  la 
juridiction  contentieuse  lors- 
que   le  Ministre    n'a  pas   ré- 
pondu dans  un  délai  de  trois 
mois  à  sa  réclamation,  n'est 
pas  obligé  de  le  faire  ;  en  con- 
séquence, le  point  de  départ 
de  la  prescription  ne  court  que 
du  jour  de  la  notification  de  la 
décision  portant  rejet.  —  Les 
registres    de    correspondance 
des  places  ne  font  pas  preuve 
contre    un    entrepreneur,  en 
ce  qui   concerne  la   date   de 
notification     d'une    décision 
ministérielle  (C.  d'Et.),  IX,  143. 
—  (2)  Concession  d'une  voie  fer- 
rée.  —   Inexécution   partielle 
des    travaux.    —    Droits    dfr 
l'Etat.  —  Mise  sous  séquestre. 
—  Faillite.  —  Rachat.  —  Coia- 
pétence.   —  (Sieurs  Saboulard 
et  autres.)  —  L'Etat,  n'est  pas 
tenu,  lorsqu'une  société  con- 
cessionnaire d'une  voie  ferrée 
se  trouve  dans  une  situation 
pécuniaire    qui  l'empêche   de 
terminer  les  travaux,  de  pro- 
noncer la  déchéance  de  ladite 
société  et  de  faire  procéder  à 
une   nouvelle  adjudication.  — 
Les  actionnaires  ne   sont  pas 
fondés  à  reprocher  à  l'Etat  de 
n'avoir   pas  prononcé    la  dé- 
chéance de  la  Compagnie  et  de 
s'être  borné  à   la   mettre  sous 
séquestre,  alors  que  celte  me- 
sure,  toute  de  favpur,  a  été 
prise  sur  la  demande  des  ad- 
ministrateurs. —    Lorsqu'une 
société    concessionnaire  d'un 
chemin  de  fer  est  déclarée  en 
faillite,  l'Etat  a  le  droit  d'im- 
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poser  à  une  autre  Compagnie 
le  rachat  de  la  ligne  moyen- 
nant un  prix  à  fixer  par  ar- 
bitres. —  Compétence.  —  Le 
Conseil  d'Etat  est  compétent 
pour  connaître  d'une  demande 
en  réparation  du  préjudice 
résultant  d'un  acte  imputable 
à  TElat.  —  Dans  l'espèce,  ab- 
sence de  justification  d'aucun 
dol,  ni  d'aucune  faute.  —  La 
juridiction  administrative  ne 
peut  pas  connaître  des  contes- 
tations auxquelles  la  validité 
des  actes  ordonnés  par  l'auto- 
rité judiciaire  peut  donner  lieu 
(C.  (TEL),  IX,  277. 

DéCH^ANCB  quinquennale.  —  Voir 
cours  d'eau,  dettes  de  l'Etat, 
dommages. 

DÊGHIRON,  IV,  23i. 

DtozE  (Ville  de),  X,  304. 

DECLASSEMENT   DE    BOUTE.    —    Voiv 

Routes. 

DÉCOMPTES  : 

—  (1)  Abattoirs.  —  [Sieur  Rome 
contre  ville  d'Issoire,) —  Mise  en 
régie.  —  Formalités.  —  Décidé 
qu'il  appartenait  au  préfet, 
conformément  au  cahier  des 
charges,  de  prononcer  la  régie. 
—  Décidé  qu'aux  termes  du  ca- 
hier des  charges  le  délai  de  dix 
'jours  entre lamise  en  demeure 
et  la  mise  en  régie  a  pu  être 
réduit  à  deux  jours,  vu  l'ur- 
gence. —  Refus  de  l'entrepre- 
neur de  se  conformer  aux  dis- 
positions du  cahier  des  charges 
et  aux  ordres  de  service  de  l'ar- 
chitecte ;  mise  en  régie  justi- 
fiée. —  Une  lettre  par  laquelle 
l'architecte  prévient  l'entre- 
preneur que  le  décompte 
de  son  entreprise  est  à  sa  dis- 
position au  greffe  du  conseil 
de  préfecture,  sans  aucune  in- 


dication sur  les  dispositions^ 
du  décompte,  ne  saurait  tenir 
t  lieu  de  la  présentation  pres- 
crite parle  cahier  des  charges; 
en  conséquence,  cette  lettre 
n'a  pu  faire  courir  le  délai 
imparti  à  l'entrepreneur  pour 
présenter  ses  observations  (C. 
d'EL),  V,  d39. 
—  (2)  Adduction  et  distribution 
d'eau.  —  [Ville  de  Crest  contre 
sieurs  Derard  et  Sayn.)  —  Ga- 
rantie. —  Les  travaux  d'en- 
tretien faits  avant  l'expiration 
du  délai  de  garantie  sont  à  la 
charge  de  l'entrepreneur  à 
l'exclusion  de  ceux  imputables 
à  la  commune.  —  Expertise. 
—  Travaux  exécutés  par  les 
experts.  —  Les  experts  char- 
gés de  rechercher  s'il  existe 
des  défectuosités  ont  qualité 
pour  faire  procéder  aux  tra- 
vaux nécessaires  à  l'accomplis- 
sement de  leur  mission.  — 
Frais  d'expertise  mis  en  partie 
à  la  charge  de  l'expertise,  à 
raison  de  ce  que  le  décompte 
par  lui  dressé  serait  inférieur 
à  celui  arrêté  par  le  conseil  de 
préfecture  ;  différence  expli- 
cable par  des  divergences  d'ap- 
préciation sur  l'application  des 
prix  et  non  imputables  à  la 
négligence  de  l'architecte.  — 
Décharge.  —  Intérêts  des 
avances  faites  par  1  entrepre- 
neur dus  à  partir  seulement 
de  la  demande  en  justice.  — 
Réception  provisoire  et  défini- 
tive. —  Lorsque  après  les 
épreuves  satisfaisantes  prévues 
au  marché,  et  que  la  ville  a 
pu  contrôler,  les  habitants 
ont  été  mis  en  possession  do 
l'eau,  la  réception  provisoire 
doit   être   considérée   commfr 
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Décomptes  {suite)  : 
faite  si  le  maire  mis  en  de- 
meure d'y  procéder  s'y  est  re- 
fusé, et  si  pendant  plusieurs 
années  la  distribution  d'eau  a 
fonctionné  régulièrement.  — 
Responsabilité  de  l'ai-chitecte. 

—  L'architecte  qui,  sur  la  de- 
mande de  la  ville  et  dans  un 
but  d'économie,  a  modifié  un 
projet  dressé  par  des  ingé- 
nieurs des  ponts  et  chaussées, 
ne  peut  être  responsable 
qu'autant  que  le  plan  préparé 
par  lui  n'aurait  pas  été  con- 
forme aux  règles  de  l'art,  ou 
qu'un  défaut  de  surveillance 
ou  des  faits  de  négligence  lui 
seraient  reprochés;  dans  l'es- 
pèce aucune  faute  n'a  été 
commise.  —  Rejet.  —  Retard 
dans  l'exécution  des  travaux 
provenant  du   fait  de  la  ville. 

—  Non-lieu  à  indemnité  à  la 
charge  de  l'entrepreneur  [C. 
d'EL),  11,451. 

—  (3)Adduction  d'eaux  potables. 

—  Puits.  —  Forage.  —  {Sieur 
Schweitzer.  )  —  Cautionnement 
du  dixième  de  garantie.  — 
Remboursement  dû  au  jour  de 
la  réception  définitive  des  tra- 
vaux. —  Frais  d'expertise  mis 
en  entier  à  la  charge  de  la 
ville,  qui  n'a  fait  aucune  offre, 
encore  bien  que  l'entrepre- 
neur n'ait  pas  complètement 
obtenu  gain  de  cause.  —  Inté- 
rêts du  cautionnement  et  de 
la  retenue  de  garantie.  — Fixa- 
tion du  point  de  départ  au  jour 
de  la  réception  définitive.  — 
Malfaçons  rendant  plus  coû- 
teux le  nettoyage  du  radier 
d'un  souterrain.  —  Indemnité 
due  par  l'entrepreneur.  — Pro- 
fondeur insuffisante   dans  la 
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pose  des  tuyaux  due  à  la  na- 
ture des  terrains  rencontrés. 

—  Pas  de  responsabilité  de 
l'entrepreneur.  —  Réception 
définitive  des  travaux  fixée  à 
l'expiration  du  délai  d'un  an  à 
compter  de  la  réception  provi- 
soire :  celle-ci  a  été  faite  sans 
réserves  et  il  ne  s'est  révélé 
pendant  le  délai  de  garantie 
que  des  imperfections  de  dé- 
lai. —  Retards.—  Achèvement 
des  travaux  après  le  délai  fixé 
par  le  cahier  des  charges.  — 
Pas  de  responsabilité  de  l'en- 
trepreneur :  le  délai  fixé  était 
insuffisant.  —  Sujétions.  — 
Dégagements  d'acide  carlio- 
nique  ayant  rendu  plus  oné- 
reux les  travaux  de  percement 
d'un  souterrain  par  suite  de 
l'obligation  imposée  à  Tenlre- 
preneur  de  ne  pas  faire  suivre 
les  opérations  de  forage  de 
revêtements  de  maçonnerie  : 
indemnité  due.  —  Travaux  non 
prévus  au  devis  (creusement 
d'un  puits  destiné  à  activer  les 
travaux  d'un  souterrain),  mais 
reconnus  nécessaires  :  prix  du 
à  l'entrepreneur  (C.  d^Et.),  V, 
349. 

—  (4)  Amélioration   de   l'Adour. 

—  Cahier  des  clauses  et  con- 
ditions générales  du  16  no- 
vembre 1866.  —  {Sieurs  Touri- 
nelet  Frison,)  —  Clauses  déro- 
gatoires aux  articles  34  et  43 
du  cahier  des  clauses  et  con- 
ditions générales.  —  Lorsque 
les  conséquences  de  la  résilia- 
tion, tant  au  point  de  vue  de 
l'indemnité  que  de  la  reprise 
du  matériel,  sont  prévues  au 
devis  spécial  de  l'entreprise,  il 
y  a  lieu  d'appliquer  les  articles 
du  devis  et  non  ceux  du  cahier 
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Mémoire    de   réclamations.  — 

Un  entrepreneur  ne  peut  pas 
obtenir  la  condamtiatioD  de 
radininislraliou  au  payement 
d'une  indemnilC:  pour  frais  de 
rédaction  d'un  mémoire  de 
réclamation»  [C.  d'El.},  III, 
12.tB. 

—  (6)  Associations  syndicales.  — 
Waeteringues.  —  Conditions 
générales  dulli  novembre  18G6, 

—  {Sieur  Ckevallier.}  —  Art.  i'J. 
~  netard  dans  les  paiemenl!i. 

—  Non-lieu  à  indemnité.  — 
Absence  de  toute  comptabilité 
régulière  ;  maintien  du  dé- 
compte arrêté  par  les  experts 
d'api'Ës  les  cléments  de  compte 
qui  leur  ont  été  fournis.  — 
Erreur  dans  l'application  d'un 
prix:  décompte  augmenté  de 
la  diiïi'rence  entre  le  prix  ap- 
plicable et  celui  appliqué.  — 
Fausses  mancruvres  résultant 
d'une  erreur  de  plan  ;  rejet, 
le  plan  produit  n'a  aucun  ca~ 
racli-re  d'autlienticilé  et  ne 
peut  prévaloir  contrôles  indi- 
cations des  plans  originaux.  — 
lnl<'-rél.s  du  cautionnement  al- 
loués du  jour  de  respiration 
du  délai  de  garantie,  époque  !i 
laquelle  le  cautionnement  au- 
rait dû  être  restitué.  ^  Mise 
en  régie.  —  Arn>lé  non  suivi 
d'exécution  :  pas  de  préjudice, 
rejet  de  la  demande  d'indem- 
nité [C.  ifEt.),  X,  8-2. 

—  (1)  Barrage-réservoir.  —  (Jtfi- 
nislre  de  l'agriculture  contre 
sieur  JSruet.)  —  Chose  jugée 
opposée  à  tort  :  l'arrfté  invo- 
qué s'est  borné  h  renvoyer  aux 
experts  l'examen  des  réclama- 
tions, el,  par  suite,  a  un  ca- 
ractère purement  préparatoiri'. 

—  Iletards    dans    l'esécution 

—  Lois,  tic.  (TabUi).  33 
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Dkgomptes  {suite)  : 
d'un  travail  imputables  non  à 
radministration,  mais  aux  dif- 
ficultés rencontrées  par  l'en- 
trepreneur :  pas  d'indemnité 
due  à  ce  dernier.  —  Sujétions. 
Mauvais  état  d'un  chemin  vici- 
nal. —  Pas  d'indemnité  due  à 
Tentrepreneur,  qui  devait  se 
rendre  compte  de  l'état  des 
lieux  avant  l'adjudication.  — 
Arrêtés  de  restriction  et  d'in- 
terdiction de  circulation  sur 
un  chemin  vicinal  :  indemnité 
allouée  à  l'entrepreneur.  — 
Travaux  imprévus  rendus  né- 
cessaires par  des  erreurs  ou 
négligences  imputables  aux 
agents  de  l'administration  : 
allocation  d'une  indemnité  à 
l'entrepreneur  (C.  d'Et.),  VI, 
509. 

-  (8)  Barrn^^o.  —  Cahier  des 
clauses  et  conditions  générales 
du  25  août  1833.  —  {MinUtre  des 
travaux  publics  contre  sieur 
Malliary.) —  Art.  34. —  Les  inté- 
rêts du  solde  de  la  retenue  de 
garantie  sont  dus  à  l'entrepre- 
neur à  partir  de  l'expiration 
du  délai  de  garantie, alors  qu'il 
en  a  fait  régulièrement  la  de- 
mande. —  Bois  de  coffrage.  — 
L'entrepreneur  ne  s'étant  pas 
«onformé  aux  dessins  qui  lui 
ont  été  remis,  c'est  avec  raison 
»iue  les  bois  employés  pour  les 
coffrages  ont  été  comptés  sui- 
v.'int  leurs  dimensions  réelles 
aux  prix  du  bordereau.  —  Dra- 
gages. —  Cubes,  foisonnement. 
Le  cube  dos  dragages  ayant 
été  calculé  non  pas  d'après  le 
vide  de  la  fouille,  mais  mesuré 
au  bateau,  il  y  a  lieu,  dans  ce 
nouveau  modo  de  calcul,  de 
tenir  compte  du  foisonnement 


fixé  au  10«.  -—  Faux  frais.  — 
Rentre  dans  les  faux  frais,  à  la 
charge  de  l'entrepreneur  la  lo- 
cation de  bois  employé  pour 
le  battage  des  palplauches 
(C.  d'Et:),  IX,  529. 
—  (9)  Bassin  à  (lot  de  Saint- 
Brieuc.  —  Clauses  et  condi- 
tions générales  du  16  no- 
vembre i866.  —  (Ministre  des 
travaux  publics  contre  sieur 
Roujon,  Niel  et  Réglain.)  — 
Art.  18.  —  Echafaudages 
spéciaux  reconnus  nécessaires 
et  construits  avec  le  concours 
et  l'assentiment  des  ingénieurs: 
ils  ne  rentrent  pas  dans  la 
catégorie  des  apparaux  cou- 
rants, qui,  d'après  l'article  18^ 
des  clauses  et  conditions  géné- 
rales, sont  à  la  charge  des  en- 
trepreneurs ;  indemnité  due  à 
ces  derniei-s.  —  Art.  32.  — 
Quantités  d'ouvrages  exécutés 
prétendues  inférieures  de  plus 
d'un  tiers  aux  prévisions  du 
détail  estimatif.  Rejet  :  les 
travaux  ont  été  faits  confor- 
mément aux  prescriptions  du 
devis  sans  aucune  suppression. 
—  Art.  41.  — Acceptation  sans 
réserve  d'un  décompte  définitif 
partiel  :  non-recevabilité  des 
réclamations  ultérieures  contre 
ce  décompte.  —  Art.  49.  — 
Intérêts.  —  Une  demande  en 
justice  n'est  pas  nécessaire 
pour  faire  courir  les  intérêts 
des  sommes  dues  aux  entre- 
preneurs. —  Ils  courent  de 
plein  droit  trois  mois  après  la 
réceplicm  définitive  des  tra- 
vaux. —  CcU'rières. —  Moellons 
ayant  donné,  à  la  taille,  dds 
déchets,  plus  considérables 
que  les  prévisions  :  pas  d'in- 
demnité,    les     entrepreneurs 
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ont  demandé  certaines  tolé- 
rances qui  leur  ont  été  ac- 
cordées, et  d'ailleurs  l'impor- 
tance des  déchets  non  constatée 
ne  peut  être  actuellement 
vérifiée.  —  Déblais  mis  en 
dépôt  et  repris  par  suite  d'une 
organisation  vicieuse  des  tra- 
vaux :  pas  d'indemnité.  — 
Honoraires  d'experts.  —  In- 
térêts alloués  à  compter  de  la 
demande  en  justice.  —  Impré- 
visions au  sujet  de  la  nature 
de  l'argile  à  employer.  Pas 
crindemnité  :  ces  imprévisions 
n'ayant  pas  été  constatées  au 
coui's  des  travaux,  il  est  actuel- 
lement impossible  d'apprécier 
s'il  y  a  eu  préjudice.  —  Mor- 
tier. —  Quantités  de  mortier 
prévues  au  devis  dépassées, 
non  par  suite  du  gaspillage, 
mais  par  suite  de  modilications 
nécessaires  apportées  à  l'exé- 
cution des  travaux  primitive- 
ment prévus  :  payement  aux 
entrepreneurs  du  mortier  em- 
ployé.—  Nombre  d'ouvriers. — 
Ordre  de  service  prescrivant 
aux  entrepreneurs  d'avoir  un 
nombre  d'ouvriers  hors  «le  pro- 
portion avec  l'imporlance  des 
travaux  :  indemnité  accordée 
de  ce  chef.  —  Perte  de  béné- 
tice  résultant  de  l'inexécution 
d'une  certaine  quantité  de 
corrois  :  indemnité  fixée  à 
iO  p.  iOO  du  prix  du  mètre 
cube  des  corrois  non  exécutés. 

—  Pont  de  senice.  —  Pas 
d'indemnité  :  l'établissement 
de  ce  pont  était  ù  la  charge 
des  entrepreneurs.  —  Procé- 
dure. —  Conseil  de  préfecture. 

—  Qualité  pour  représenter 
l'Ktat. —  Le  conseil  de  préfec- 
ture ne  doit  pîis  faire  état  des 
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conclusions  prises  par  les  in- 
génieurs des  ponts  et  chaus- 
sées, mais  non  signées  par  le 
préfet.  —  Travail  compris  dans 
un  autre.  —  Régalage  elpilon- 
nage  des  déblais  compris 
dans  le  prix  prévu  des  déblais 
envoyés  en  remblai.  —  Sujé- 
tions non  établies  (C.  d'Et.), 
VI,  i55. 

-  (10)  Cahier  des  charges  du 
6  décembre  1870.  —  {Préfet  de 
rAin  contre  sieur  Miguet.)  — 
Réclamations  non  recevables  : 
présentées  en  dehors  du  délai 
prévu  par  l'article  4i,  elles 
tendent  en  réalité  à  une  inter- 
prétation différente  de  cer- 
taines clauses  du  cahier  des 
charges  ou  à  la  vérification  des 
quantités  d'ouvrages  exécutés, 
et  non  au  redressement 
d'erreurs  matérielles,  faux  ou 
doubles  emplois  {(\  d'Et.)^ 
VIII,  290. 

-  (H)  Canal  de  la  Haule-Marne. 

—  Conditions  générales  du 
16  novembre  1806.  —  [Sieurs 
Léijerct  liohineau.)  —  Art.   25. 

—  Triage  dos  matériaux  trouvés 
dans  les  tranchées  et  ajjparte- 
nant  à  l'Etat  :  prix  de  la  main- 
d'œuvre  alloué  (.3  i<^  et  2^^  chefs.) 

—  Art.  25  et  39.  —  Lorsque  le 
calcul  du  mouvement  des 
terres  a  été  accepté  sans  récla- 
mation par  l'entrepreneur, 
celui-ci  n'est  plus  recevable  k 
se  plaindre  de  ce  que  l'admi- 
nistration a  employé  des  ma- 
tériaux trouvés  dans  les  fouilles 
à  un  autre  usage,  et  forcé 
l'entrepreneur  à  r^^rourir  àdes 
emprunts  (35'^  chef,.  —  Art. 
28.  —  Force  majeure.  —  Dé- 
chéance d'une  réclamation 
formée  plus  de  dix  jours  après 
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DÉCOMPTES  (suite)  : 
le  dommage  (17*  et  18«  chefs). 

—  Difficultés  imprévues  dans 
lesdragages:  indemnité  allouée 
(14"  chef).  —  Dommages  causés 
à  l'entreprise.  —  Retards  dans 
l'exécution  ;  pas  de  faute  de 
l'administration  ou  pas  de 
préjudice  :  rejet  (37*  chef).  — 

—  Semis  n'ayant  pas  réussi  ; 
pas  de  faute  :  rejet  (37«  chef). 

—  Retard  dans  le  paiement  de 
la  retenue  de  garantie  ;  rejet  : 
Fadministration  a  retardé  le 
mandat  faute  de  justification 
du  paiement  des  sommes  dues 
à  un  sous-trait<int  autorisé 
(41  •  chef).  —  Epuisements.  — 
Perte  de  bénéfices,  sur  des 
épuisements  faits  par  l'Etat  à 
raison  de  l'insuffisance  du  ma- 
tériel de  l'entrepreneur  :  rejet 
(24'=  chef).  —  Forfaitpour  épui- 
sement, accepté  sans  réclama- 
tion après  exécution  des  tra- 
vaux :  demande  d'indemnité 
non  recevable  (9®  chef).  — 
Faux  frais.  —  Rentrent  dans 
les  faux  frais  ;  les  droits  d'oc- 
troi établis  sur  les  matériaux 
avant  Tadjudi cation  (23^  chef)  ; 
les  dépenses  d'entretien  de  la 
route  d'accès  des  ouvrages 
(33«  chef).  —  Fourniture  de 
moellons  sinillés  formant  bou- 
tisses  non  établie  :  elle  aura 
fait  double  emploi,  les  entre- 
prepeurs  ont  refusé  l'ofTre  qui 
avait  été  faite  de  démolir  par- 
tiellement les  ouvrages  pour 
vérifier  la  demande  fio"  clief). 

—  Fourniture  de  matériel  à 
des  ouvriers  travaillant  en 
régie  ;  demande  non  justifiée 
(26"  chef).  —  Sujétions.  — 
Remblai  à  l'aide  de  terres  déjà 
déblayées  :  mode  d'exécution 


non  prescrit:  rejet  (15'  chef;. 
—  Déblais.  —  Le  devis  dispo- 
sant que  le  classement  des 
déblais  est  arrêté  en  cours 
d'exécution  conlradictoire- 
ment  avec  Tentrepreneur,  il 
n'y  a  pas  lieu  de  tenir  compte 
de  réclamations  verbales  ou 
irrégulières  formées  contre 
l'application  des  prix  du  borde- 
reau (2«  chef).  —Ait.  41.  - 
La  déchéance  de  l'article  41 
s'applique  à  des  réclamations 
relatives  à  des  ouvrages  portés 
dans  les  décomptes  défi- 
nitifs partiels  {C.  (TEL),  II,  376. 

—  (12)  Canalisation  et  distribu- 
tion d'eau.  —  Marché  d'entre- 
tien. —  T-ravaux  neufs.  — 
Rabais  {Ville  de  CUrmont-Fer- 
rand  contre  sieur  Blnteyrou). 
Lorsqu'un  entrepreneur  a  été 
déclaré  adjudicataire  des  tra- 
vaux d'entretien  de  la  distri- 
bution d'eau  d'une  ville,  sous 
la  condition  d'exécuter  les 
travaux  neufs  pour  cbacuo 
desquels  la  dépense  n'excéde- 
rait pas  15.000  francs  et  que 
nécessiterait  l'extension  de  la 
distribution  actuelle,  l'impof- 
tance  des  travaux  neufs  ainsi 
prévue  doit-elle  être  détermi- 
née, déduction  faite  du  rabais 
consenti  pour  les  travaux  d'en- 
tretien, ou,  au  contraire, 
d'après  l'estimation  d'un  projet 
sans  rabais  ?  —  Résolu  dans 
le  dernier  sens(C.  d'El, ),  II, 588. 

—  (13)  Canaux  de  navigation.  — 
Clauses  et  conditions  générales 
du  16  novembre  1866.  — (Steur! 
yeveu  et  Decoux,)  —  Déblais 
dans  des  terrains  mouvants. 
Mouvements  de  terre  imprévus; 
cube  ne  pouvanlétre  par  suite 
calculé  au  moyen  de  la  cora- 
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paraison  des  profils  dressés 
avant  et  après  l'exécution  des 
travaux  ;  réserves  ;  renvoi  à 
l'expertise.  —  Art.  32.  Trans- 
port. Lieu  de  dépôt  modifié 
en  cours  d'exécution  sur 
l'ordre  des  ingénieurs  ;  réduc- 
tion de  plus  d'un  tiers  du  cube 
des  transports  avantageux  en 
vue  desquels  des  installations 
de  voies  ferrées  avaient  été 
efTectuées  ;  indemnité  pos- 
sible :  renvoi  à  l'expertise.  — 
Prix  forfaitaire.  Deux  catégo- 
ries :  déblais  de  rocher  vif  et 
déblais  ordinaires  comprenant 
la  croûte  supérieure  du  ro- 
cher et  la  reprise  de  déblais 
anciens.  —  Frais  d'épuise- 
ment. Dépenses  causées  par 
retard  dans  les  approvisionne- 
ments de  l'entreprise  mise  à 
sa  charge.  —  Modification 
des  dessins  d'appareil  de 
pierres  de  taille  après  leur  re- 
mise à  Tentrepreneur  ;  dom- 
mage possible  :  renvoi  à  l'ex- 
pertise. —  Modification  ac- 
ceptée par  l'entrepreneur  : 
pas  d'indemnité.  —  Mor- 
tier: dosage  prescrit  en  vertu 
des  droits  appartenant  à 
l'administration  :  pas  d'indem- 
nité. —  Rejointoiement  en 
mortier  de  pose,  au  lieu  de 
mortier  ordinaire  :  travail 
nouveau.  Renvoi  à  l'exper- 
tise. —  Ordre  écrit.  Absence 
d'ordre  pour  l'approvisionne- 
ment des  matériaux.  — 
Réclamation  tardive  et  non  jus- 
tifiée par  des  attachements.  — 
Rejet.  Sujétions  :  encombre- 
mentdu  chantier  provenantde 
la  présence  de  vieux  maté- 
riaux ;  location  onéreuse  de 
lieux  de  dépôt.  Approvisionne- 


ment considérable  non  pres- 
crit: pas  d'indemnité. —  Rema- 
niement des  installations  et 
déplacement  des  matériaux 
prévus  à  la  charge  de  l'entre- 
prise :  pas  d'indemnité.  — 
Changement  par  l'adminis- 
tration de  l'emplacement  des 
pompes  d'épuisement  à  sa 
charge  :  exercice  de  son  droit. 

—  Déchets  et  sujétions  résul- 
tant des  abatages,  refouille- 
ments  et  évidements  de  la 
pierre  de  taille  :  travail  prévu 
dans  le  prix  de  la  maçonnerie. 
Rejet.  —  Pieux  d'un  dia- 
mètre supérieur  à  celui  pres- 
crit :  pas  d'indemnité.  —  Bat- 
tage de  pieux.  Mesurage  en 
tenant  compte  de  la  longueur 
du  sabot  {C.d'Et.),  11,1149. 

—  (14)  Canal  de  l'Est.  —  Clauses 
et  conditions  générales  du 
16  novembre  1866.  —  [Consorts 
Morin  et  sieur  Dantony,)  — 
Art.  41.  —  Réclamations  for- 
mées dans  les  vingt  jours  de  la 
présentation  du  décompte.  — 

—  Recevabilité.  —  Expertise. 
Loi  de  1889  :  question  transi- 
toire. —  Points  litigieux  non 
vérifiés  par  des  experts 
nommés  avant  la  loi  du 22  juil- 
let 1889  ;  tierce  expertise  de- 
venue impossible  depuis  cette 
loi  ;  expertise  nouvelle  oi^ 
donnée. —  Omission  de  statuer. 
Conseil  de  préfecture  ayant 
ordonné  une  tierce  expertise 
sans  statuer  sur  une  demande 
en  annulation  de  l'expertise. 
Arrêté  annulé  (C.d'£^),Ill,370. 

—  (15)  Canaux.  —  Expertise.  — 
(Héritiers  Morin  et  hantony.)  — 

—  Procédure.  —  Omission  de 
statuer  sur  des  conclusions 
tendant  à  l'annulation,    pour 
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DvxoMPTEs  (nui te)  : 
vice  de  forme,  de  Texpertise. 
AiT(H(^  annulé.  —  Expertise 
nouvelle.  —  Depuis  la  loi  du 
22  juillet  1889,  il  ne  peut  plu.s 
être  procédé  à  une  tierce 
expertise  ;  dès  lors,  le  Conseil 
d'Etat  n'ayant  pas,  en  présence 
du  désaccord  des  experts, 
d'éléments  suffisants  pour 
statuer,  ordonne  une  nouvelle 
expertise.  —  Désistement  pur 
et  simple  de  certains  chefs  de 
réclamation.  Donné  acte  (f. 
d'Et.),  m,  640. 

—  (16)  Canal  d'irrigation.  — 
Rocher  exceptionnellement  dur 
entraînant  des  sujétions  autres 
que  celles  prévues  au  marché; 
boisage  prévu  reconnu  inutile. 

—  Indemnité  allouée.  —  {Mi- 
nistre  de  VagricuUure  contre 
sieur  Voile.)  {(\  rf'£^),  V,    435. 

—  (17)  Canaux  de  navigation.  — 
Conditions  généralesdu  16  no- 
vembre 1866.  —  (Ministre  dea 
travaux  publics  contre  sieur 
Buisset.)  —  Art.  33.  —  Résilia- 
tion. —  Lorsque  le  prix  des 
fers  a  subi  une  augmentation 
de  plus  du  sixième,  avant  tout 
commencement  d'exécution, 
l'entrepreneur  de  travaux  mé- 
talliques a  droit  à  résiliation. 

—  Art.  3i.  --  Indemnité.  — 
S'il  s'est  écoulé  entre  l'adjudi- 
cation et  la  résiliation  moins 
d'une  année  (trois  mois),  le 
retard  de  l'administration  à 
prescrire  l'exécution  dt's  tra- 
vaux n'est  pas  de  nature  à  ou- 
vrir à  l'entrepreneur  un  droit 

■  à  indemnité  (C.   rf'EL),  V,  444. 

—  (18)  Canaux  de  navigation.  — 
Cahier  des  clauses  et  <:ondi- 
tions  générales  du  16  no- 
vembre 1866.  —    [Sieurs   Abel 


Neveu  et  Decoux.  \  —  Art.  32.  — 
Diminution  de  plus  d'un  tiers 
d'une  nature  de  travaux  dont 
le  prix  n'était  pas  rémunéra- 
teur. Pas  de  préjudice  :  rejeL 

—  Augmentation  de  plus  d'un 
tiei^  dans  la  fourniture  de  bois 
de  pins  :  préjudice  ;  indem- 
nité allouée  en  tenant  compte 

.  des  faux  frais.  —  Suppression 
des  cintres  de  5  mètres  ;  droit 
de  l'administration  ;  rejet  ; 
l'ouvrage  n'a  pas  été  modîQé. 

—  Changements  apportés  au 
projet  en  cours  d'exécution.  — 
Indemnité  allouée  (XII,  XX, 
t$  4  et  5).  Rejet,  l'entrepreneur 
dûment  averti  aurait  pu  res- 
treindre ses  achats  et  une  suf- 
fisante indemnité  lui  a  d'ail- 
leurs été  allouée  par  le  conseil 
de  préfecture.  —  Erreur  ma- 
térielle^ rectifiée.  —  Matériaux 
rebutés  à  raison  de  leur  mau- 
vaise qualité  et  non  à  raison  de 
leur  provenance  :  pas  d'indem- 
nité. —  Prix.  —  Déblais  de  su- 
jétions, non  prévus  au  borde- 
reau. Application  d'un  prix 
nouveau.  —  Transport  payé 
comme  faitau  tombereau,  alors 
que  le  prix  du  transport  en 
wagon  était  applicable  :  non- 
lieu  à  allocation  d'un  prix  pour 
jets  de  pelle. —  Rabais  inappli- 
cable à  des  prix  de  journée 
convenus  après  Tadjudication. 

—  Retards  dans  la  remise  des 
plans*:  indemnité  allouée.  — 
Sujétions.  —  Arrêt  des  tra- 
vaux pendant  trois  mois.  Rejet: 
le  travail  a  été  exécuté  dans 
la  troisième  campagne  confor- 
mément au  devis.  —  Perte 
de  temps  éprouvée  au  cours 
du  battage  des  pieux.  Rejet  : 
l'administration    n'a   pas    dé- 
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passé  son  droit  ;  nature 
imprévue  du  sol  rencontré,  in- 
demnité allouée  au  cas  de  pré- 
judice, et  refusée  en  Tabsence 
de  tout  préjudibe  (C.  d'Ef.),  V, 
815. 

-  (19)  Canal  de  TEst.  —  Clauses 
et  conditions  générales  du 
16  novembre  1866.  —  [Minvitre 
des  travaux  pub  lies  contrcsieurs 
Delage  et  Genêt.)  —  Art.  23.  — 
Emploi  par  l'entrepreneur  de 
matériaux  de  dimensions  plus 
fortes  et  de  valeur  plus  consi- 
dérable que  ceux  prescrits  par 
les  ingénieurs  ;  pas  d'indem- 
nité. —  Art.  28.  —  Force  ma- 
jeure. Crues.  —^Eventualité  de 
crues  signalée  à  l'entrepre- 
neur ;  indemnité  '  accordée 
néanmoins,  l'importance  et  la 
durée  exceptionnelle  des  crues 
survenues  leur  donnant  le  ca- 
ractère d'un  cas  de  force  ma- 
jeure. —  L'indemnité  due  ne 
doit  pas  être  restreinte  aux  dé- 
gâts causés  au  matériel  et  aux 
travaux.  —  Elle  doit  com- 
prendre les  dommages  de  toute 
nature  résultant  du  cas  de 
force  majeure.  —  Carrières.  — 
Insuffisance  des  carrières  pré- 
vues au  devis  ;  matériaux  em- 
ployés de  qualité  supérieure  à 
celle  prévue  ;  indemnité  due 
à  l'entrepreneur.  —  Déblais 
sous  Peau.  — Assimilation,  par 
application  du  devis,  de  déblais 
exécutés  sous  l'eau  à  2T)  centi- 
mètres de  profondeur  à  des 
déblais  à  sec.  —  Retards  dans 
le  commencement  des  travaux 
prétendus  imputables  à  l'admi- 
nistration ;  remise  prétendue 
tardive  des  dessins  d'exécution 
des  ouvrages  :  allégations  non 
établies  ;   rejet.    —    Sujétions 


non  établies  :  pas  d'indemnité. 

—  Changement  fréquent  des 
voies  de  roulage.  —  Interver- 
sion dans  l'ordre  des  travaux 
due  au  fait  de  l'entrepreneur. 

—  Travaux  non  exécutés  (pi- 
lonnage des  remblais).  —  Pas 
d'indemnité  ;  l'administration 
s'étant  réservé  le  droit  de  ne 
pas  les  faire  exécuter  (C 
d'Et.),  V,  849. 

—  (20)  Canal.  —  Acceptation.  — 
(Sieur  Passemard  contre  com- 
munede  Martigues,)  —  Non-re- 
cevabilité d'une  demande  ten- 
dant à  la  revision  au  fond  d'un 
décompte  accepté  par  l'entre- 
preneur préalablement  à  la 
résiliation  de  son  entreprise 
(C.  d'Et.),  V,  883. 

—  (21)  Canaux  de  navigation.  — 
{Sieur^s  Védrine  et  Hiyoux.)  — 
Déblais.  —  Classification  éta- 
blie d'après  le  plan  d'eau  au 
moyen  de  métrés  contradic- 
toires dressés  en  cours  d'exé- 
cution et  variant  suivant  les 
diverses  circonstances  de  Ici 
navigation  :  Régularité  ;  ana- 
logue. —  Dommages  causés  à 
l'entreprise.  —  Interruption 
des  travaux  par  suite  d'irrup- 
tion d'eau  duc  à  la  malveil- 
lance et  non  imputable  à  l'ad- 
ministration :  Rejet.  —  Arrêt 
prolongé  des  bateaux  de  dé- 
blais aux  écluses  par  suite  de 
l'application  des  règlements  du 
canal  :  Pas  d'indemnité.  — 
Retard  dans  l'exécution  des 
travaux  dû  à  la  faute  des  en- 
trepreneurs :  Rejet.  —  Ordres 
de  service.  —  A  défaut  de  ré- 
clamation contre  les  ordres  de 
service  dans  le  délai  du  ca- 
hier des  charges,  les  entrepre- 
neurs ne  sont  pas  recevables  à 
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DécoMPTEs  {suite)  : 
réclamer  en  raison  des  sujé- 
tions spéciales  qui  sont  la  con- 
séquence de  ces  ordres. 
Quantités  résultant  d'attache- 
ments acceptés  ou  non  con- 
testfr'S  dans  les  délais  prévus  : 
Rejet.  —  Réclamation  non 
motivée  :  Non-recevabilité.  — 
Travaux  effectués  directement 
par  les  ingénieurs,  en  raison 
de  la  mauvaise  exécution  par 
l'entreprise  :  Pas  de  privation 
de  bénéfice.  Rejet  de  la  de- 
mande d'indemnité.  —  Travaux 
non  compris  dans  l'entreprise, 
non  confiés  aux  entrepreneurs  : 
Pas  d'indemnité  (C.d'E^),  Vin, 
281. 

—  (22)  Canalisation  d'eau.  — 
(Commune  de  Puèchabon,)  — 
Déblais  supplémentaires  résul- 
tant de  la  largeur  donnée  aux 
tranchées  par  l'entrepreneur  : 
pas  d'indemnité  ;  le  cahier  des 
charges  a  fixé  un  prix  forfai- 
taire d'après  la  longueur  et  la 
profondeur  des  tranchées  sans 
tenir  compte  de  leur  largeur. 

—  Sujétions  prétendues.  — 
Rejet  lies  changements  appor- 
tés au  projet  ont  été  la  consé- 
quence de  fautes  commises  par 
les  entrepreneurs.  —  Intérêts 
dessommesquela  commune  a 
été  condamnée  à  tort  par  l'ar- 
rêté attaqué  à  payer,  alloués  à 
celle-ci  à  compter  du  jour  du 
paiement  (('.  iVEt.),  X,  -^91. 

—  (23)  Château   d'eau  et  lavoir. 

—  Décompte.  —{Sieurs  Guy  ard 
contre  commune  d'AnteuiL) 
Roc  imprévu.  Déblais.  — 
Lorsque  le  devis  particulier 
renferme  un  prix  unique  pour 
les  déblais,  il  y  a  lieu  d'accor- 
der une  plus-value  à  raison  de 


la  présence  imprévue  du  ro- 
cher. —  Travaux  supplémen- 
taires :  canal  d'assainissement 
reconnu  nécessaire,  en  cours 
d'exécution,  commandé  par  le 
maire  et  les  conseillers  muni- 
cipaux :  travail  dû  à  l'entre- 
preneur (c.  rf^B^),  II,  690. 

—  (24)  Chemins.  —  [Sieur  Vo- 
gues.) —  Classification  des  dé- 
blais établie  en  vertu  d'atta- 
chements contradictoires,  qui 
ne  peuvent  être  représentés 
par  suite  de  la  négligence  d'a- 
gents de  l'administra  lion  :  non- 
lieu  de  se  référer  exclusive- 
ment à  l'avant-métré  ;  exper- 
tise ordonnée.  —  Retai^d  pré- 
tendu de  l'Administration  dans 
la  remise  des  plans  et  l'envoi 
des  ordres  de  service  :  exper- 
tise ordonnée  (C.  (TEt.jjX,  473. 

—  (25)    Chemins    vicinaux  de 
grande  communication.  —  Rec- 
tification  de   cote.    —  Cahier 
des  clauses  et  conditions  géné- 
rales du  6  décembre   1870.— 
[Sieur  Daniel  contre  préfet  delà 
Lozère.)  —  Force  majeure.  — 
Eboulements,     demande     de 
paiement  d'un    cube    supplé- 
ment<iire  ;   rejet  :    l'entrepre- 
neur n'a  pas  signalé  le  fait  de 
force   majeure   dans    les  dix 
jours  prévus  par  l'article  28.  — 
Résiliation  pour  augmentation 
dans  la  masse  des  travaux.  — 
Calcul  du  sixième. —  Dansl  es- 
pèce,  en  tenant  compte    des 
travaux  exécutés  par  l'entre- 
preneur et  par  la  régie,  le  mon- . 
tai^t  des  travaux  est  inférieur 
aux  prévisions  du  devis  aug- 
menté du   sixième  :  rejet.  — 
Quantité  de  fouilles  de  fonda- 
tion excédant    de   plus  d'un 
tiers  les  prévisions  du  devis: 
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supplément  de  prix  alloué  à 
Tentrepreneur  en  cas  de  pré- 
judice, sur  lout  ce  qui  excède 
les  prévisions  du  devis,  et  non 
seulement  sur  Texcédent  du 
tiers.  —  Régie  régulière.  — 
Lenteurs.  —  C'est  à  bon  droit 
qu^un  entrepreneur  a  été  mis 
en  régie  s*il  n'a  pas  tenu 
compte  des  ordres  de  service 
et  n'a  pas  obéi  à  une  mise  en 
demeure  lui  enjoignant  d'oc- 
cuper un  certain  nombre  d'ou- 
vriers sur  les  chantiers,  alors 
du  moins  que  les  décomptes 
annuels  des  travaux  lui  ont 
été  notifiés  sans  retard  et  qu'il 
a  été  avisé  que  les  crédits  né- 
cessaires à  l'achèvement  de 
l'entreprise  étaientdisponibles. 
—  Approvisionnements  de 
bornes.  —  Rejet  :  pas  de  pré- 
judice pour  l'entrepreneur.  — 
Approvisionnements  de  pierres 
payés  en  déduisant  les  maté- 
riaux de  mauvaise  qualité  et 
les  frais  de  mains-d'œuvre  né- 
cessaires pour  leur  emploi.  — 
Approvisionnements  évalués 
dans  un  inventaire  approxi- 
matif dressé  par  les  agents 
voyers  ;  rectiÛcation  d'après 
les  données  de  l'expertise.  — 
Attachements.  —  Ils  doivent 
servir  de  base  au  décompte,  de 
préférence  aux  appréciations 
approximatives  des  experts.  — 
Les  attachements  tenus  par 
les  agents  de  l'administration 
ne  peuvent  être  opposés  à  l'en- 
trepreneur lorsqu'ils  n'ont  pas 
été  pris  contradictoirement 
aTec  lui  ;  adoption  de  l'avis  du 
tiers  expert.  —  Carrières  pré- 
vues insuffisantes.  —  Lorsque 
d*après  le  devis  le  sable  doit 
être  pris  dans  le  lit  des  cours 


d'eau  traversés  ou  avoisinant  le 
tracé,  ou  dans  une  carrière 
déterminée,  l'entrepreneur  a 
droitàune  indemnité  pour  aug- 
mentation moyenne  des  trans- 
ports si  le  sable  a  fait  défaut 
dans  les  cours  d'eau  traversés. 
—  Déblais.  —  En  présence 
d'une  clause  du  cahier  des 
charges  portant  que  Tétat  de 
piquetage  et  les  évaluations  de 
l'avanl-métré  doivent  servir  de 
base  au  règlement  déPiuitif  du 
calcul  des  terrassements,  c'est 
à  bon  droit  que  le  conseil  de 
préfecture  a  admis,  pour  fixer 
le  cube  des  déblais  à  payer  à 
l'entrepreneur,  le  cube  prévu 
au  devis,  accepté  sans  réserves 
par  l'entrepreneur,  diminué 
des  déblais  exécutés  en  régie 
et  établis  à  l'aide  des  attache- 
ments tenus  par  la  régie.  — 
Déblais  pour  fondation  des 
murs  supérieurs  payés  au  prix 
prévu  pour  les  fondations  des 
murs  de  soutènement.  —  Dif- 
ficultés imprévues.  —  Clause 
forfaitaire.  — En  présence  de 
la  clause  forfaitaire  insérée 
dans  le  devis  particulier  de 
l'entreprise  aux  termes  de  la- 
quelle, par  le  fait  de  sa  soumis- 
sion, Tentrepreneur  reconnaît 
que  l'examen  des  lieux  lui  suf- 
fit pour  fixer  son  rabais  sur  le 
prix  des  déblais  en  tenant 
compte  de  l'aléa  inhérent  au 
marchd,  et  s'interdit  toute  ré- 
clamation à  raison  de  la  dureté 
imprévue  des  déblais  et  de 
cette  circonstance  que  le  prix 
des  déblais  porté  au  bordereau 
est  un  prix  moyen  à  forfait, 
l'entrepreneur  n'est  pas  rece- 
vable  à  demander  l'application 
d'un  prix  nouveau  à  raison  des 
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DÉCOMPTES  (suite)  :    • 
déblais    de     rocher    compact 

'  d'une  dureté  excessive  ayant 
nécessité  l'emploi  de  la  dyna- 
mite, mais  rentrant  dans  la 
nature  de  ceux  prévus.  —  Dom- 
mages causés  à  Tentrepreneur. 
—  Allongement  du  parcours 
de  la  route  en  cours  dVxf''Cu- 
iion  ;  supplément  de  prix  al- 
loué. —  Malfaçons  non  répa- 
rées malgré  un  ordre  de  ser- 
vice ;  exécution  d'oflire  ;  dé- 
pense laissée  à  la  cliarge  de 
l'entrepreneur.  —  Réclama- 
tions. —  Lorsque  Tentreprc- 
neur,  mis  en  demeure  d'accep- 
ter le  décompte  de  la  régie,  se 
borne,  au  lieu  de  faire  con- 
naître les  articles  contestés,  à 
se  référer  à  ses  conclusions 
présentées  devant  le  conseil  de 
préfecture  relatives  aux  tra- 
vaux exécutés  avant  la  régie, 
il  V  a  lieu  de  considérer  le 
décompte  comme  accepté  iC. 
d'Et.),  I,  780. 

—  (20)  Chemins  vicinaux.  — 
Clauses  et  conditions  générales 
du  0  décembre  1870.  —  (Sieur 
llosazza  contre  commune  de  Cru- 
seilles.)  —  Déblai  imprévu.  — 
En  présence  d'un  bordereau 
qui  no  prévoit  que  deux  caté- 
gories de  déblais,  les  uns  dans 
les  terrains  de  toute  nature 
sans  emploi  de  la  poudre,  les 
autres  faits  dans  le  rocher  à  la 
mine,  il  y  a  lieu  à  l'application 
d'un  prix  nouveau  pour  les 
déblais  dans  un  terrain  mé- 
langé de  cailloux  et  d'argile, 
connu  sous  le  nom  de  pou- 
dingue, qui  a  nécessité  en  fait 
l'emploi  de  la  mine  ((\  d'Et.), 
II,  386. 

—  ;27)    Chemins    vicinaux.    — 


Clauses  et  conditions  générales 
du  6  décembre  1870.  —  [Sieur 
Albouy  contre  commune  de 
Gincla.)  —  Cube  des  déblais. 
Foisonnement  et  encaisse- 
ment de  la  chaussée.  Rejet 
d'une  demande  d'indemnité  : 
l'avant-métré  contre  lequel  il 
n'a  pas  été  réclamé  en  temps 
utile  en  tenait  compte  il*''  et 
.3"  chefs).  —  Roc  impré\ai  et 
d'une  dureté  exceptionnelle  : 
indemnité  allouée  (2*  chef).  — 
Répandage  de  gravier.  Prix  ne 
figurant  pas  au  bordereau  : 
indemnité  alloeiée  de  10  cen- 
times par  mètre  (i*  chef-  (C. 
d'Et.),  II,  386. 

—  (28)  Chemins  vicinaux  ordi- 
naires. —  {Commune  de  Maaléon 
contre  sieur  Ferlaud.)  —  Une 
commune  ne  peut  pas  être 
obligée  au  payement  de  tra- 
vaux exécutés  sur  un  de  ses 
chemms  vicinaux  ordmaires, 
si  le  conseil  municipal  s'est 
borné  à  reconnaître  Tutilité 
des  travaux  alors  à  l'étude  sans 
prendre  d'engagement  pour 
leur  exécution  :  encore  bien 
que  le  maire  et  un  conseiller 
municipal  aient  assisté  à  l'adju- 
dication. —  Mais  cependant, si 
la  commune  a  ensuite  voté 
l'afTectation  d'une  certaine 
somme  au  payement  de  ces 
travaux,  elle  est  tenue  dans  la 
limite  de  ses  engagements 
(ï;.  rf'/iM,  II,  558. 

—  (20)  Chemins  vicinaux  d'in- 
térêt commun.  —  Clauses  et 
conditions  générales  du  6  dé- 
cembre i  870.  —  (  Sieur  Rosazza.) 

—  Changement  de  carrières. 

—  Lorsque  Tentrepreneur  n'a 
pas  fait  constater rinsuffisance 
des  carrières  prévues,  et  que 
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les  changements  n'ont  pas  été 
prescrits  par  les  ingénieurs,  il 
n'est  pas  dû  d'indemnité  pour 
changement  de  carrières  (6°  et 
7»  chefs).  —  Déblais.  —  Diffi- 
cultés prétendues  imprévues. 
Rejet  :  la  nature  des  déblais 
4iix\i  révélée  par  l'existence  de 
l'ancien  chemin  vicinal  établi 
en  tranchée  à  proximité  des 
travaux  (l*""  et  3**  chefs).  — 
Transport  de  déblais  d'em- 
prunts imprévus.  Pas  d'indem- 
nité :  ces  déblais  n'ont  pas  été 
prescrits  par  les  ingénieurs  et 
ils  n'ont  été  nécessités  que  par 
les  changements  apportés  par 
l'entrepreneur,  dans  son  in- 
térêt, à  l'emploi  des  déblais  tel 
qu'il  avait  été  réglé  (2»  chef). 
Déblais.  —  Art.  59.  Lorsqu'il 
est  stipulé  au  devis  que,  faute 
de  métré  contradictoire,  au 
cas  où  il  se  rencontrerait  des 
déblais  de  plusieurs  na- 
tures, la  proportion  des  déblais 
portée  à  l'avant-métré  devra 
^re  conservée  au  décompte 
<lélinitif,  l'entrepreneur  qui 
n'a  pas  fait  constater  l'exis- 
tence des  deux  natures  de  dé- 
blais prévues  au  bordereau, 
n'est  pas  fondé  à  exiger  que 
les  prévisions  de  l'avant-métré 
soient  appliquées  aux  déhiais 
de  certaines  tranchées  dans 
lesquelles  il  ne  s'est  rencontré 
■fjue  des  déblais  ordinaires, 
encore  bien  que  l'avant-métré 
eût  prévu  aussi  les  déblais  de 
molasses  (4*  chef).  — Sujétions. 
Modifications  ordonnées  en 
cours  d'exécution.  —  Trans- 
formation d'aqueducs  droits  en 
aqueducs  biais  :  rejet  de  la 
demande  d'indemnité  :  il  a  ét«* 
tenu  compte  du  cube   de  ma- 


çonneries résultant  de  ces 
changements  que  le  devis  au- 
torisait l'administration  à  pres- 
crire (8''  chef).  —  Sujétions 
alléguées  dans  l'exécution  des 
maçonneries  ;  pas  d'ordre 
écrit  :  rejet  (9%  10«,  M«  et 
13"  chefs).  —  Travail  compris 
dans  un  autre.  —  !*rix  de  la 
main-d'œuvre  de  l'encaisse- 
ment de  la  cliTiussée,  compris 
dans  le  prix  de  la  façon  au 
mètre  com^ant  du  chemin  qui, 
aux  termes  du  bordereau, 
comprend  la  main-d'œuvre  et 
les  fournitures  (5"  chef).  (C. 
cTEt.),  II,  677. 
—  (30)  Chemins  vicinaux.  Entre- 
tien. —  Décompte.  —  [Sieur 
Gourrion  contre  préfet  de  la 
Gironde.)  —  Uéduction  de  plus 
d'un  sixième  sur  la  masse  des 
travaux  :  pas  d'indemnité  :  il 
a  été  stipulé  que  les  quantités 
de  matériaux  à  fournir  par 
l'entrepreneur  pourront  varier 
suivant  les  sommes  inscrites, 
pour  Tentretien  du  chemin,  au 
budget  de  chaque  exercice  ;  et 
par  dérogation  à  l'article  31  du 
cahier  des  chemins  vicinaux 
de  1870,  ces  variations  peuvent 
excéder  le  sixième  sans  que 
l'entrepreneur  puisse  réclamer 
aucune  indemnité.  Rembourse- 
ment des  droits  de  patente.  — 
Est  mal  fondé  à  demander  ce 
remboursemen  taux  communes 
intéressées  l'entrepreneur  qui 
ne  s'est  point  pourvu  en  temps 
utile  devant  le  conseil  de  pré- 
fecture pour  obtenir  décharge» 
des  sommes  qu'il  prétend  lui 
agvoir  été  imposées  en  trop  à 
raison  de  la  diminution  du 
chiffre  des  travaux,  quand 
d'ailleurs  il  a  été  à  temps  in- 
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Dkcohptes  (suite)  : 
vite  à  prendre  connaissance 
du  compte  définitif  de  son  en- 
treprise. —  Payement  du  solde 
de  l'entreprise  et  remboui-se- 
menl  du  cautionnement.  — 
Ce  solde  et  ce  cautionnement 
étant  affectés  à  la  garantie  des 
engagements  de  l'entrepre- 
neur au  nombre  desquels  est 
prévu  celui  de.  payer  les  dom- 
mages causés  par  l'extraction 
de  matériaux,  l'entrepreneur 
ne  peut  les  réclamer  tant  qu'il 
est  en  instance  pour  le  règle- 
ment de  dommages  de  cette 
nature  (C.  d'jBe.),  II,  911. 

—  (31)  Chemins  vicinaux.  — 
{Sieur  Jumel  contre  commune  de 
Saint'Pierre-tT  Autils,)  —  Ordre 
écrit.  —  Travaux  imprévus 
exécutés  sans  ordre  écrit  et 
non  nécessités  par  la  bonne 
exécution  du  travail  :  non-lieu 
au  payement.  —  Occupation 
par  l'entrepreneur,  dans  son 
intéi^ét,  de  terrains  non  dé- 
signés à  l'avant-métré  :  indem- 
nité à  la  charge  de  celui-ci 
sans  recours  contre  le  maître 
de  l'ouvrage  (C.  d'Et.),  H,  1024. 

—  (32)  Chemins  vicinaux.  — 
Construction  de  pont.  —  Dé- 
compte. —  Prix  nouveau.  — 
[{ahais.  —  {Sieurs  Chassât  père 
et  fils  contre  préfet  de  l'Hé- 
rault.)  —  Prix  nouveau.  — 
Maçonnerie  ;  changementdans 
la  provenance  des  matériaux  ; 
composition  d'un  prix  nou- 
veau. —  Habais  :  il  n'est  point 
applicable  aux  prix  nouveaux 
qui  ne  sont  pas  déterminés  au 
moyen  des  éléments  du  bor- 
dereau (C.rf'£/.),  II,  1136. 

—  (33)  Chemin  vicinal  ordinaire. 
Décompte.    —     Cahier     des  ' 


clauses  et  conditions  générale» 
du  5  décembre  1870.  —  (Sieiir 
Poirier  contre  commune  de  Saint- 
Mars'la-Brière.)  —  Attache- 
ments  non  signés,  mais  contre 
lesquels  aucune  réclamatioo 
précise  n'est  formulée  :  rejet. 

—  Déblais  :  l'article  32  du 
devis  fixant  un  prix  unique 
pour  les  déblais,  ceux-ci  de- 
vant être  considérés  comme 
étant  d'une  seule  nature,  quel» 
que  soient  les  terrains  tra- 
versés, l'entrepreneur  n'est 
pas  fondé  à  demander  une  re- 
vision du  prix  à  raison  de  ce 
qu'il  aurait  rencontré  une  cer- 
taine quantité  de  tuf  argileux, 

—  Retard  dans  les  payements: 
Non-lieu  à  indemnité,  Tadmi- 
nistration  ne  s'étant  jamais 
refusée  au  payement  des  tra- 
vaux exécutés,  lorsqu'elle  avait 
des  crédits  disponibles  pour 
l'effectuer.  —  Sujétion  :  Trans- 
ports de  déblais  effectués  au 
wagon,  alors  que  le  bordereau 
ne  prévoyait  que  le  transport 
à  la  brouette  ou  au  tombereau  ; 
pas  d'ordre  écrit  ;  pas  d'in- 
demnité. Rejet  d'une  objec- 
tion tirée  de  ce  que  l'accéléra- 
tion des  travaux,  telle  qu'elle 
a  été  exigée  par  les  agents 
voyers,  aurait  été  impossible  à 
réaliser  si  on  s'en  était  tenu  à 
l'usage  du  tombereau  :  l'admi- 
nistration n'a  imposé  aucune 
accélération  extracontrac- 
tuelle. —  Fouilles  de  fonda- 
tions d'ouvrages  d'art  demande 
d'allocation  d'un  prix  nouveau. 
Pas  de  difficultés  imprévues  : 
rejet.  —  Accès  d'un  chantier 
rendu  difficile  à  raison  d'un 
prétendu  retard  mis  parFadmi- 
nistration  à  l'expropriation  des 
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terrains  devant  faciliter  Taccès 
dudit  charnier.  Rejet.  II  n'est 
pas  établi  que  les  difficultés 
dont  s'agit  aient  eu  pour  cause 
un  défaut  de  diligence  de 
Vadministration.  —  Cruesd'une 
rivière  ;  dommage  causé  à 
l'entreprise.  Non-lieu  à  indem- 
nité ;  les  crues  n'ont  pas  pré- 
senté un  caractère  excep- 
tionnel et  n'ont  rien  offert 
d'anormal  ni  d'imprévu.  — 
Battage  dé  pieux  et  pal- 
planches  :  Non-lieu  à  indem- 
nité, le  devis  interdisant  à 
l'entrepreneur  de  réclamer 
une  augmentation  sur  les  prix 
fixés  sous  quelque  prétexte 
que  ce  soit.  —  Pieux  et  pal- 
planches  d'une  longueur  un 
peu  plus  considérable  que 
celle  prévue  au  devis  mais  ne 
dépassant  pas  les  dimensions 
courantes.  Emploi  nécessité 
par  suite  de  rectification  de  la 
cote  d'étiage  ;  pas  de  sujétion  ; 
payement  de  la  totalité  du 
cube  employé  ;  non-lieu  à  une 
allocation  supplémentaire.  — 
Fourniture  de  boîtes  à  sable  : 
Non-lieu  à  un  prix  spécial,  par 
application  du  cahier  des 
charges.  — Fourniture  d'outils 
et  de  matériel  aux  ouvriers 
chargés  des  travaux  exécutés 
en  régie.  Non-lieu  à  indem- 
nité :  tout  le  matériel  employé 
à  ces  travaux  a  été  acquis  par 
l'administration.  —  Prix  de 
l'heure  pour  les  travaux  de 
nuit.  Prix  de  l'heure  du  jour 
majoré  de  50  p.  100  par  le 
conseil  de  préfecture.  Non 
lieu  à  l'allocation  d'un  nouveau 
supplément  de  prix.  — Trans- 
port do  déblais  ;  rejet  :  il  n'y 
a  qu'un  retroussé   au  jet   de 


pelle,  rémunéré  dans  le  prix 
du  déblais  (C.  (TEL),  III,  126. 

—  (34)  Chemins  vicinaux  d'in- 
térêt commun.  Roc  imprévu. 

—  (Commune  de  Saint-Just-en- 
Chevalet  contre  sieur  Manier.) 
En  présence  de  la  clause  for- 
faitaire du  devis  portant  que 
les  travaux  de  terrassements 
du  chemin  doivent  être  payés 
au  mètre  courant  et  qu'il  n'est 
admis  qu'une  .seule  nature  de 
déblais  à  un  prix  moyen  fixé 
au  devis,  Tentrepreneur  n'est 
pas  fondé  à  arguer  de  diffi- 
cultés imprévues  d'extraction 
de  rocher  pour  obtenfr  un 
supplément  de  prix.  (C.  (TEL), 
III,  495. 

—  (35)  Chemins  vicinaux.  —  Dé- 
compte. —  {Sieur  Guenebaut 
contre  sieur  Senet  et  commune 
de  Minot.)  —  Chose  jugée.  — 
Exception  rejetée  :  le  dispo- 
sitif ne  tranche  pas  la  question 
qui  est,  au  contraire,  réservée 
par  les  termes  généraux  de 
l'arrêté.  —  Compétence.  —  Le 
conseil  de  préfecture  est  com- 
pétent pour  statuer  sur  une 
demande  tendant  à  ce  que  le 
maire  d'une  commune  soit 
condamné  solidairement  avec 
celle-ci  à  payer  le  montant  de 
travaux  publics  exécutés  sur 
son  ordre.  —  Responsabilité. 
—  Maire  ;  commune  :  le  maire 
qui  n'agit  que  comme  repré- 
sentant de  la  commune  ne 
peut  pas  être  condamné  per- 
sonnellementavec  la  commune 
à  raison  des  actes  de  sa  fonc- 
tion. —  Travaux  supplémen- 
taires. —  Réparation  de  la 
chaussée  d'un  chemin  vicinal 
endommagé  i)ar  des  trans- 
ports effectués  après  que  Tau- 
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Dkcomptks  (suite)  : 
lorisalion  de  livrer  ce  chemin 
à  la  circulation  avait  été 
donnt''e  :  —  prescrites  par 
ragent  voyer:  obligation,  pour 
la  commune,  de  payer  ces  tra- 
vaux reconnus  nécessaires, 
alors  même  que  Tordre  d'ouvjir 
le  chemin  à  la  circulation 
n'aurait  été  donné  que  par  le 
maire.  (C.  ^'£f.),  III,  6155. 

—  (36)  Chemins  vicinaux.  —  Dé- 
compte. —  Acomptes  men- 
suels. —  Mise  en  régie.  — 
Abandon  des  chantiers.  —  Dé- 
blais. —  (Sieur  Besae  contre 
préfet  du  Var.)  —  Déblais.  — 
Le  devis  fixant  un  prix  moyen 
d'extraction  des  déblais,  l'en- 
trepreneur ne  peut  pas  ré- 
clamer un  prix  nouveau  pour 
l'extraction  de  déblais  rocheux 
alors  que  d'ailleurs  ils  étaient 
[>révus.  —  Mise  en  régie  pro- 
noncée à  bon  droit  après 
abandon  des  chantiers,  alors 
qu'il  n'est  justifié  ni  de  retard 
dans  le  payement  des  ac- 
comptes,  ni  de  difficultés  im- 
prévues r.  f^E^),I^,  73:. 

-  (37)  Chemins  vicinaux  ordi- 
naires. —  Cahier  des  rlauses 
et  conditions  générales  du 
service  vicinal  du  0  dé- 
cembre 1870.  —  {Sieur  Pucyo 
contre  ville  de  Cette.)  —  Art.  49. 
—  Retard  dans  les  payements  : 
aucune  indemnité  n"(^tdue; 
d'ailleurs  le  solde  a  été  pavé 
dans  les  trois  mois  de  la  ré- 
ception définitive.  —  Déblais 
imprévus  ot  diflicultés  cxoep- 
tioniielles  :  non-lieu  à  indem- 
nité :  un  prix  moyen  a  été  fixé 
à  forfait,  quelle  que  soit  la  na- 
lure  du  sol,  sans  aucune  clas- 
sification des  déblais.  —  Faux 
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frais.  —  Sont  à  la  charge  de 
l'entrepreneur  :  les  frais  d'oc- 
trois ;  lé  remplacement  des 
pierres  cassées  et  des  mortiers 
avariés  dont  l'emploi  a  été  in- 
terdit. —  Prix.  -^  Non-lieu  à 
revision  des  prix  prévus  au 
marché.  —  Rabais.  —  Est  pas- 
sible du  rabais  le  piix  de 
main-d'œuvre  d'ouvriers  four- 
nis aux  agents  voyers  en  régie, 
ce  prix  figurant  au  bordereau. 

—  Réclamation..  —  Omission 
au  métré  réclamée  après  vé- 
rification et  acceptation  par 
l'entrepreneur  :  non-receva- 
bilité. —  Gnefs  non  justifiés. 
Retard  dans  la  livraison  des 
terrains.  —  Rejet  :  le  cahier 
des  charges  prévoit  que  le  re- 
tard ne  donnera  pas  lieu  à 
indemnité.  —  Sujétions.  — 
Moellons  piqués  payés  au  prix 
de  moellons  ordinaires  et  noa 
au  prix  de  la  pierre  de  taille  : 
application  du  marché  ;  ma- 
çonnerie en  terrain  humide  : 
application  du  prix  prévu, 
quelles  que  soient  les  sujé- 
tions. —  Transport.  —  Dis- 
tance imprévue.  —  Rejet  no- 
nobstant une  erreur  dans 
l'indication  des  distantes,  les 
lieux  d'extraction  étant  nomi- 
nativement prévus   au    devis. 

—  Travail  compris  dans  un 
autre.  —  Arrosage  de  moel- 
lons avant  emploi  ;  répandage 
et  nivellement  des  remblais 
compris  dans  le  prix  des  dé- 
blais; prix  des  matériaux 
d'em])ierrement  comprenant 
le  prix  d'extraction;  transport 
des  matériaux  à  pied  d 'œuvre 
com])ris  dans  le  prix  desdits 
matériaux  ;  prix  de  la  fouille 
des  trottoirs  compris  dans  I** 
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prix   de  la  pose  (C.  (VEL),  III, 
ilOI. 

-  (38)  Chemin  d'intérêt  com- 
mun. —  (Sieur  Bayle.)  —  Car- 
rières. —  Il  n'y  a  pas  lieu 
d'allouer  une  indemnité  pour 
changement  de  carrière,  si 
celle  indiquée  à  Tentrepre- 
neur,  bien  que  située  dans 
une  commune  autre  que  celle 
prévue,  est  moins  éloignée  du 
chantier  que  celle  portée  au 
devis.  —  Malfaçons  :  deuxième 
couche  d'empierrement  infé- 
rieure de  0"»,03  à  celle  que 
fixait  le  cahier  des  charges; 
malfaçon  constatée  avant  la 
réception  défmitive  des  tra- 
vaux; retenue  opérée  sur  le 
montant  du  décompte.  —  Re- 
tard apporté  à  Texécution  des 
travaux,  attribué  au  refus  de 
l'administration  de  consentir 
à  la  fixation  de  prix  nouveaux 
pour  certains  matériaux.  — 
Rejet  :  le  refusde  l'administra- 
tion était  justifié  (C.  d'£<.),  IV, 
834. 

-  (39)  Chemin  vicinal  de  grande 
communication.  —  Clauses  et 
conditions  générales  du  6  dé- 
cembre 1870.  —  (Sieur  Allard.) 
—  Art.  35.  Réadjudication 
de  l'entreprise  à  la  folle  en- 
chère de  l'entrepreneur  or- 
donnée par  le  préfet,  sans 
avoir  été  précédée  d'une  ré- 
gie, mais  après  mise  en  de- 
meure de  l'entrepreneur.  — 
Régularité.  —  Réadjudication 
ordonnée  avec  raison  à  la 
suite  de  deux  ordres  de  service 
inexécutés  par  l'entrepreneur 
qui  prétendait  subordonner 
leur  exécution  à  l'établisse- 
ment d'un  prix  nouveau.  — 
Malfaçons.  —   Démolition  or- 


donnée à  bon  droit.  —  Valeur 
des  matériaux  réemployés  par 
l'administration  allouée  seule 
à  l'entrepreneur.  —  Rabais.  — 
Approvisionnements  payés  par 
suite  de  résiliation  au  prix  du 
bordereau  sous  la  déduction 
du  rabais  consenti  par  l'entre- 
preneur :  régularité  (C.  d'£^), 
IV,  29. 

—  (40)  Chemin  vicinal  de  grande 
communication.  —  Déblais.  — 
Clauses  et  conditions  géné- 
rales du  6  décembre  1870.  — 
Procédure.  —  (Préfet  de  VUé- 
raul  contre  sieurs  Serratrice 
frères.)  —  Art.  32.  Augmenta- 
tion de  plus  d'un  tiers  dans  le 
chiffre  d'une  nature  de  déblais. 
—  Pas  d'indemnité  :  aux 
termes  des  conditions  spéciales 
de  l'entreprise,  l'augmentation 
doit  porter  sur  l'ensemble  de 
tous  les  déblais  qui  n'a  pas 
augmenté  d'un  tiers.  —  Pro- 
cédure. —  Arrêté  ordonnant 
«  avant  dire  droit  »  une  ex- 
pertise, «  tous  droils  des  par- 
ties réservés  «  ;  caractère  pré- 
paratoire; pas  de  chose  jugé(î 
sur  le  principe  de  l'indemnité 
(C.  d'Et,),  IV,  644. 

—  (41)  Chemin  vicinal.  —  Ca- 
hier des  clauses  et  conditions 
générales  du  6  décembre  1870. 
(Commune  de  liiéville'en-Augej 
contre  sieur  Bedeau.)  —  Chan- 
gements au  projet  primitif 
résultant  d'un  ordre  écrit  d<^ 
l'agent  voyer  cantonal  :  nou- 
responsabilité  de  l'entrepre- 
neur.  —  Inexécution  d'une 
partie  des  remblais  prévus, 
sans  justification  d'un  ordre 
écrit  :  déduction  du  cube  porté 
à  l'avant-métré. —  Intérêts.  — 
Point  de  départ  fixé  par  appli- 
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Décomptks  (suite)  : 
catioD  de  Tarticle  49  des 
clauses  et  conditions  géné- 
rales imposées  aux  entrepre- 
neurs de  chemins  vicinaux,  au 
jour  de  la  demande  qui  a 
suivi  Fexpiration  du  délai  de 
trois  mois  h  compter  de  la 
réception  définitive.  —  De- 
mande d'intérêts  de  sommes 
payées  en  trop  à  l'entrepre- 
neur :  rejet  à  défaut  de  justi- 
fication du  payement  de  ces 
sommes.  —  Matériaux  d'em- 
pierrement. —  Volume.  — 
Fixation  de  ce  volume  d'après 
les  indications  du  procès- 
verbal  de  réception  provisoire, 
à  défaut  de  constatation  faite 
avant  leur  emploi  ou  immé- 
diatement après  l'exécution 
des  travaux.  —  Prix.  —  Fixa- 
tion d'après  les  mentions  du 
bordereau  et  les  conventions 
intervenues  entre  les  parties 
en  cours  d'entreprise.  —  Ré- 
ception définitive  acquise,  con- 
formément au  cahier  des 
charges  ;  après  l'expiration  du 
délai  d'un  an  à  compter  de  la 
réce[)tion  provisoire,  aucune 
malfaçon  n'ayant  été  signalée 
pendant  ce  délai.  —  Non-lieu 
à  tenir  compte  de  la  constata- 
lion  ultérieure  de  minimes 
dégradations  ''(\  d'Ef.),  VI, 
riil. 

—  (42)  Chemins  vicinaux  de 
grande  communication.  — 
Clauses  et  conditions  géné- 
rales du  16  décembre  1870.  — 
[Préfet  (le  fa  Manche  contre 
sieur  Fournis.)  —  Art.  16  et 
li.  —  Fixation  du  nombre  des 
ouvriers  sur  le  chantier  pré- 
tendue exagérée;  non-lieu  à 
indoinnilé  :  l'administration  a 


le  droit  de  déterminer  le 
nombre  de  ces  ouvriers.  — 
Art.  28.  —  Force  majeure.  — 
Dommages  causés  par  les  vents 
de  mer  :  circonstance  non  si- 
gnalée dans  le  délai.  —  Rejet. 

—  Déblais.  —  Transports.  — 
La  substitution  du  mode  de 
transport  nécessitée  par  la  na- 
ture du  sol  ne  constitue  pas 
une  i  m  pré  vision  susceptible 
d'ouvrir  un  droit  à  indemnité 
en  faveur  de  Tentrepreneur, 
alors  que  celui-ci  a  pu,  comme 
l'y  obligeait  le  devis,  se  rendre 
compte  de  la  nature  du  sol  sur 
lequel  devaient  s'effectuer  les 
transports.  —  Prix  forfaitaire. 

—  Lorsqu'un  prix  unique  est 
fixé  pour  les  déblais  et  que 
l'entrepreneur  doit,  dans  le 
mois  de  Tadjudication,  formu- 
ler ses  réclamations  sur  le 
cube,  la  nature  des  déblais  et 
les  distances  des  transports,  sa 
demande  d'indemnité  formée 
après  ce  délai  »  à  raison  de  la 
proportion  des  déblais  rocheux 
et  de  leur  dureté,  est  non 
recevable.  —  Dommages  cau- 
sés à  l'entreprise.  —  Travaux 
exécutés  en  été  sur  l'ordre  des 
agents  voyers,  et  non  en  hiver, 
contrairement  aux  intérêts  de 
l'entrepreneur  :  indemnité  re- 
jetée par  application  du  devis 
type  (art.  49)  qui  donne  aux 
agonis  voyers  le  droit  de  pres- 
crire l'ordre  et  le  délai  d'exé- 
cution. —  Intérêts  dus  par 
l'entrepreneur  sur  les  sommes 
indûment  reçues  par  lui,  à 
raison  de  l'infirmation  de  l'ar^ 
rôle  en  exécution  duquel  elles 
ont  été  versées.  —  Retards 
dans  la  livraison  des  terrains 
et  du  cylindre  compresseur  : 
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indemnité  allouée  (C,   (TEt.), 
VU,  317. 

—  (43;  Chemins  vicinaux.  — 
Clauses  et  conditions  générales 
du  6  décembre  1870.  —  (Com- 
mune de  Sauzc  contre  sieur 
Faure,)  —  Art.  34.  —  Suspen- 
sion partielle  des  travaux  pen- 
dant soixante-quatorze  jours. 

—  Pa!î  d'indemnité  :  Tentre- 
preneur  n'aurait  droit  à  in- 
demnité que  dans  le  cas  de  la 
•cessation  absolue  des  travaux 
ou  de  leur  ajournement  peu- 
plant plus  d'une  année.  — 
Art.  49.  —  Intérêts.  —  Lorsque 
l'entrepreneur  n'a  pu  être  en- 
tièrement soldé  dans  les  trois 
mois  qui  suivent  la  réception 
définitive,  il  a  droit  à  des  in- 
térêts pour  le  solde  à  partir 
du  jour  où  il  en  a  fait  la  de- 
mande. —  Retard  dans  la  ré- 

•ceptiondélinitive  par  suite  de 
la  nécessité  de  procéder  à  une 
nouvelle  adjudication,  faute 
par  l'entrepreneur  de  procé- 
der aux  réparations  d'un  pont; 
non-lieu  à  indemnité  ainsi  que 
pour  retard  de  paiement  pen- 
dant l'exécution  des  travaux. 

—  Terrassements  augmentés 
par  suite  de  la  modification 
du  tracé  d'un  chemin  vicinal; 
règlement  modifié  à  raison  de 
l'excédent  (C.  cTEt.),  Vin,  277. 

—  (44)  Chemin  vicinal  de  grande 
communication.  —  Clauses  et 
conditions  générales  du  6  dé- 
cembre 4870.  —  {Préfet  d:" Al- 
ger.) —  Art.  VI.  -  Réclama- 
tion. —  Délai.  —  Lenlrepre- 
neur  qui  a,  dans  les  délais 
impartis  par  le  cahier  des 
charges,  adressé  à  l'agent 
voyer  en  chef  un  mémoire  de  * 
réclamations  contre  le  projet 

Annales  des  P.  et  Ch.^  ?•  série. 


de  décompte  général  dressé  à 
l'agent  voyer  en  chef  un  mé- 
moire de  réclamations  contre 
le  projet  de  décompte  général 
dressé  par  l'Administra tion  et 
qui,  devant  le  silence  de  l'Ad- 
ministration, a  saisi  le  conseil 
de  préfecture  d'une  demande 
tendant  à  faire  fixer  à  une 
somme  déterminée  le  solde  de 
son  entreprise,  n'est  pas  tenu 
de  protester  de  nouveau  dans 
les  vingt  jours  de  la  notifica- 
tion qui  lui  est  faite  ultérieu- 
rement d'un  décompte  géné- 
ral définitif.  —  La  déchéance 
tirée  de  l'article  41  ne  peut  lui 
être  opposée.  —  Art.  58.  -  - 
Réclamation.  —  Délai.  —  Est 
tardive  et  dès  lors  non  rece- 
vable  la  réclamation  formée 
contre  le  règlement  définitif 
du  cube  des  terrasses  présen- 
tée plus  de  dix  jours  après  la 
notification  du  procès-verbal 
de  piquetage  iC.  d'Et.),  IX,  616. 

—  (45)  Chemin  vicinal  ordinaire. 

—  Clauses  et  conditions  géné- 
rales du  6  décembre  1870.  — 
i Sieur  Bordais,)  —  Art.  23.  — 
Réduction  du  prix,  par  suite 
de  la  substitution  non  autori- 
sée de  schiste  au  quartz  prévu 
au  devis  pour  empierrements. 

—  Art.  49.  —  Intérêt  de  solde 
du  décompte  alloués  à  l'entre- 
preneur non  pas  à  compter  de 
l'expiration  du  délai  de  trois 
mois  depuis  la  réception  défi- 
nitive, mais  seulement  à  comf»- 
ter  du  jour  où  ils  ont  été  de- 
mandés postérieurement  à 
l'expiration  de  ce  délai.  - 
Décompte.  —  Acce]>tation.  — 
Modifications  postérieures.  — 
Le  décompte  des  travaux  pic- 
vus  ayant  été   accepté  par  le 

—  Lois,  etc.  {Tables),  34 
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maire,    rentreproneur     n'est 
jias  fondt'  à  soutenir  qu'il  est 
devenu  cUîfinilif  et  ne  peut  être 
modifié  par  la  commune,  alors 
que    lui-môme    avait  formulé 
.   des  réserves  sur   la  partie   du 
..   décompte  relative  aux  travaux 
imprévus    —  Bien  que  ce  soit 
les  aaents  vovers    qui     aient 
procédé  à  la  revision  du   dé- 
compte, le  service  vicinal    ne 
saurait  être  condamné  à  payer 
la   solde    de    l'entreprise.   — 
L'expertise  commencée   «'ntre 
le  service    vicinal    et  l'entre- 
preneur  peut    être   continuée 
en  appel  avec  la  commune,   si 
celle-ci,  lors   de    sa    mise  en 
cause,  a  accepté  l'action  enga- 
gée    et    confirmé   le   mandat 
donné  à  l'expert  par  le  service 
vicinal.  —  Erreur  dans  le  cal- 
cul de  la  surface   de   certains 
ouvrages.  —   Rectification.   — 
Travaux  imprévus.  —  Applica- 
tion à  ces  travaux  des  prix  du 
bordereau  sans  rabais  (C.rf'E^), 
X,  4-2. 
—  (46;    Chemins     vicinaux    de 
grande      communication.    — 


ge  ne- 


Clauses  et  conditions 
raies  du  6  décembre  1870.  — 
{Sieur  Fietta.)  —  Art.  23.  — 
Emploi  de  matériaux  ne  rem- 
plissant pas  les  conditions  du 
cahier  des  charges  par  les 
agents  voyers,  moyennant  ré- 
duction de  prix,  admise  par 
l'entrepreneur;  réclamation 
non  recevable.  —  Art.  49.  — 
Retards  dans  les  payements  au 
cours  de  l'exécution  des  tra- 
vaux. —  Demande  d'indem- 
nité. —  Rejet.  —  Attachements 
signés  sans  réserve,  en  consé- 
<iucnce,  non-recevabilité  d'une 
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réclamation  relative  au  cube 
des  déblais.  —  Travail  nliré  à 
l'entrepreneur  et  e.xécuté  en 
régie,  préjudice  causé  à  l'en- 
treprise;    indemnité    allouée 
(('.  (t'Et.),  X,  123. 
—  (47'  Chemins  de  fer.  —  Con- 
ditions  générales    du    10   no- 
vembre 18^)0, —  [Sieur  Lamotte 
contre  Ministre  dea  travaux  pu- 
blica.)  —  Déblais.    Rocher  im- 
prévu. —  La  clause  forfaitaire 
du  devis  portant  qu'il  ne  sera 
fait  aucune    classification  des 
déblais  en  cours  d'exécution  et 
que  les  prix  alloués  pour  les 
déblais  de  la  plate-forme  sont 
des  prix  moyens  qui  resteront 
toujours  ap]dicables  aux  tran- 
chées  auxquelles    ils  se  rap- 
portent, qi;elle  que  soit  la  na- 
ture des  déblais,  à  la  pioche, 
au  pic,  à  la  pince,  à  la  poudre, 
etc.,  fait  obstacle  à  ce  qu'il  soil 
alloué  un  prix  nouveau  à  lui- 
son  de  la  rencontre  d'une  masse 
compacte  de  roche  dure,  alors 
surloutque  des  sondages,  opé- 
rés à  ciel  ouvert  avant  Tadju- 
dication,   et  dont   Tentrepre- 
neur   a  pu  prendre   connais- 
sance, révélaient  la  présence 
de  ce  rocher.   —  Chargement 
et  transport  des  déblais.  —  Me- 
surage  sans  tenir  compte  du 
foisonnement  par  application 
du  devis.  —  Dommages  causés 
à  l'entreprise  parle  retard  des 
ingénieurs  à  autoriser  le  chan- 
gement des  carrières  insuffi- 
santes :  renvoi  à  l'expertise. — 
Carrières    prévues    au    devis 
ayant  suffi  à   fournir  tout  le 
moellon  brut   nécessaire  aux 
travaux:  refus  de  fixer  un  prix 
nouveau.   —  Changement  de 
carrières  nécessité  par  l'insuf- 
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lisance  de  celles  pivvues  au 
devis  :  renvoi  k  l'expertise.  — 
Ordre  écrit. —  Travail  exéculi'' 
dans 'des  conditions  plus  onT'- 
reuses  que  celles  prévues  :  |>as 
d'ordre  écrit.  Rejet.  —  Travail 
compris  dans  les  prix  d'un 
autre  :  prix  de  paremenls  de 
maçonnerie  compris  dans  le 
prix  des  maçonneries.  Uejet.  — 
Procédure.  —  Recours  sans 
objet  :  le  conseil  de  préfecture 
a  fait  droit  aux  conclusions  de 
renlrepreneur(C.rr£/.\  I,  138. 

—  (48)  Chemins  de  fer.  —  Mise 
en  régie.  —  Iléadjudicalion 
sur  folle  enchère.  —  Modifica- 
tion apportée  aux  conditions 
de  l'adjudication  primitive.  — 

—  DilTérence  de  rabais  entre 
les  deux  soumissions.  —  Débet 
à  la  charge  de  l'adjudicataire 
fol  enchéri  :  fixation.  —  (Sieur 
Pechweriy  contre  Ministre  des 
travaux  publics.)  —  liésiliation. 

—  L'entrepreneur  n'est  pas 
fondé  à  demanderla  résiliation 
de  son  marché,  par  le  motif 
qu'il  aurait  dû  payer  la  valeur 
des  matériaux  extraits  alors 
que  les  pièces  du  marché  lui 
auraient  laissé  croire  qu'ils 
devaient  être  pris  dans  un  ter- 
rain occupé  mais  non  exploité. 

—  Mise  en  régie.  — Décidé  que 
la  mise  en  régie  et  la  réadju- 
dication à  la  folle  enchère  ont 
été  régulièrement  prononcées 
si  l'entrepreneur,  après  mise 
en  demeure  des  ingénieurs 
d'avoir  à  organiser  ses  chan- 
tiers et  à  verser  son  caution- 
nement, n'a  pas  obéi  à  ces  in- 
jonctions et  s'est  borné  à 
répondre  qu'il  persistait  à  de- 
mander l'annulation  de  l'adju- 
dication. —  Réadjudication  sur 
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folle  enchère.  Modification  ap- 
portée au  cahier  des  charges 
primitif.  —  Le  fait  par  l'admi- 
nistration d'avoir,  lors  de  la 
réadjudication  sur  folle  en- 
chère, exigé  le  versement  préa- 
lable d'un  cautionnement, alors 
que,  dans  l'adjudication  primi- 
tive, l'administration  acceptait 
comme  suffisante  une  simjde 
promesse  de  cautionnement, 
ne  constitue  pas  une  modifica- 
tion de  nature  à  entraîner  la 
nullité  de  la  réadjudication^ 
sur  folle  enchère.  —  Voir,  en 
sens  contraire  les  observations 
de  M.  le  commissaire  du  gou- 
vernement Marguerie.  —  Dé- 
bet. —  Fixai  ion.  —  Lorscjue  la 
réadjudication  sur  folle  en- 
chère aboutit  à  un  rabais  infé- 
rieur à  celui  résultant  de  l'ad- 
judication primitive,  le  maître 
de  l'ouvrage  est  fondé  à  cons- 
tituer l'adjudicataire  fol  en- 
chéri débiteur  d'une  somme 
égale  à  la  différence  enire  les 
deux  rabais,  sauf  à  celui-ci  à 
faire  valoir  ultérieurement  ses 
droits  dans  le  cas  où  il  se  trou- 
verait dégagé  de  sesobligations 
par  descirconstances  spéciales 
telles  que  l'abandon  des  tra- 
vaux. —  Voir,  en  sens  con- 
traire, les  observations  de  M.  le 
commissaire  du  gouvernement, 
Marguerie  [C.  r/'L7.),  I,  233. 
-  (49)  Chemins  de  fer.  —  Clauses 
et  conditions  générales  du 
16  novembre  1866.  —  [Ministre 
des  travaux  publics  contre  sieur 
Dignaud.)  —  Transaction  pro- 
posée. Recours  contentieux.  — 
La  circonstance  que  l'ingénieur 
directeur  des  travaux  aurait 
proposé  l'allocation  d'une  in- 
demnité gracieuse  à  raison  de 
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DECOMPTES  {suite)  : 
la  difficulté  rencontrée  dans 
les  déblais  n'est  pas  de  natare 
à  motiver  l'allocation  par  le 
conseil  de  préfecture  d'une  in- 
demnité pour  déblais  impré- 
vus. —  Déblais. — Modification 
apportée  au  tracé  de  la  ligne 
après  adjudication  :  renvoi  à 
une  expertise  pour  rechercher 
si  ces  changements  ont  aug- 
menté le  prix  des  déblais  (C. 
d'Et.),  U  246. 

—  (50)  Chemins  de  fer.  —  Con- 
ditions générales  du  16  no- 
vembre 1866.  —  (Ministre  des 
travaux  publics  contre  sieurs 
Varinot,  Huardel  et  Fischbach.) 
—  Non-recevabilité  d'une  de- 
mande de  prix  nouveau  pour 
erreur  au  sous-détail,  sur  la 
distance  moyenne  des  trans- 
ports à  effectuer.  —  Avant- 
métré.  —  Lorsqu'une  clause 
du  cahier  des  charges  de  l'en- 
treprise porte,  qu'à  défaut  de 
contestation  dans  le  délai  pré- 
vu, les  chiffres  prévus  à  Tavant- 
métré  serviront  de  base  au 
règlement  du  cube  des  ter- 
rasses et  de  la  distance  des 
transports,  l'exécution  des  tra- 
vaux sans  réclamation  rend 
l'entrepreneui;  non  recevable 
à  contester  l'exactitude  du 
calcul  des  terrassements,  opéré 
d'après  les  bases  établies  dans 
l'avant-métré.  Analogue  pour 
une  réclamation  relative  à  des 
transports  de  wagons  de  dé- 
blais employés  en  remblais.  — 
Déblais  imprévus.  —  Malgré 
une  clause  forfaitaire  du  devis, 
si  les  déblais  ont  présenté  des 
difficultés  que  les  parties  con- 
tractantes n'auraient  pu  pré- 
voir au  moment  do  l'adjudica- 


tion des  travaux,  nn  supplé- 
ment de  prix  peut  être  dû  : 
renvoi  à  l'expertise»  —  Sujé- 
tions. —  Transports.  —  La  cir- 
constance qu'une  compagnie 
de  chemin  de  fer  a  refusé  de 
transporter,  pour  cause  d'en- 
combrement, une  partie  de  ma- 
tériaux expédiés  aux  entrepre- 
neurs, n'est  pas  de  nature  à 
leur  donner  droit  à  une  indem- 
nité. —  Le  transport  des  ma- 
tériaux est  aux  risques  et  pé- 
rils de  l'entreprise.  —  Procé- 
dure. —  Conseil  de  préfecture. 
—  L'arrêté  motivé  sur  un  rap- 
port d'ingénieui-s  non  produit 
dans  l'instance,  et  qui  ne  peut 
même  pas  être  visé,  esl-il  sus- 
ceptible d'être  annulé  en  la 
forme  ?—  Non  résolu.  —  Tran- 
saction proposée  :  réclamation 
néanmoins  recevable,  —  La 
circonstance  que  l'ingénieur 
en  chef  aurait  proposé  au  mi- 
nistre, à  titre  de  transaction, 
dans  un  rapport  qui  n'a,  d'ail- 
leurs, pas  été  approuvé,  Fal lo- 
cation d'une  indemnité  déter- 
minée, n'est  pas  de  natui'^  à 
motiver,  par  le  conseil  de  pré- 
fecture, l'allocation  d'une  in- 
demnité de  pareille  somme  {i\ 
d'Et,),  I,  248. 
—  (51)  Chemins  de  fer.  —  {Mi- 
nistre des  travaux  publics  contre 
sieurs  Frayssinet,)  —  Caution- 
nement et  retenue  de  garantie  : 
Restitution  ajournée  jusqu'a- 
près réception  et  liquidation 
définitive  des  travaux.  —  Mise 
en  régie.  —  En  cas  de  mise  ea 
régie  régulière,  Tadministra- 
tion  ne  doit  aucun  prix  de  lo- 
cation du  matériel  de  l'entre- 
preneur, elle  ne  doit  qu'une 
indemnité  pour  pertes,  dété- 
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rîoration  du  matériel,  prove- 
nant de  la  faute  des  agents  de 
Tadministration,  ou  emploi  de 
tout  ou  partie  de  ce  matériel  à 
des  travaux  dépendant  d'un 
autre  lot  :  renvoi  àTexpertise. 
—  L'entrepreneur  mis  en  régie 
n*apas  le  droit  d'exiger  de  Tad- 
ministration  la  reprise  de  son 
matériel,  l/article  43  est  inap- 
plicable. —  Résiliation.  —  Les 
modifications  apportées  au  pro- 
jet  en  cours  d'exécution,  lors- 
qu'elles ne  modiOent  pas  l'es- 
sence du  marché,  n'entraînent 
pas  la  résiliation  si,  aux  termes 
du  devis,  les  indications  des 
dessins  du  projet  ne  sont  pas 
définitives.  —  Travaux  distraits 
de  l'entreprise.  —  Non-lieu  à 
résiliation  :  bien  que  compris 
au  détail  estimatif  du  lot,  les 
travaux  dont  il  s'agit  étaient 
presque  achevés  à  l'époque  de 
l'adjudication,  et  l'entrepre- 
neur s'en  est  rendu  compte  par 
la  visite  des  lieux  sur  tout  le 
tracé  du  lot  adjugé.  —  Dimi- 
nution du  6*  dans  la  masse  des 
travaux.  —  Les  travaux  exé- 
cutés sur  Tordre  des  ingénieurs 
avant  la  mise  en  régie  de  Ten- 
trepreneur,  doivent  entrer  en 
ligne  de  compte,  pour  le  cal- 
cul du  6',  encore  bien  qu'ils 
n'aient  pas  été  portés  au  détail 
estimatif,  si  ces  ouvrages  sont 
de  même  nature  que  ceux  pré- 
^-us.  —  Procédure.  —  Acquies- 
cement du  Ministre  à  l'arrêté 
du  conseil  de  préfecture  qui 
l'ordonne.  —  L'assistance  des 
ingénieurs  de  l'Etat  à  l'exper- 
tise ne  constitue  pas  un  acquies-  ' 
cément.  —  Chef  de  réclama- 
tion étranger  au  débat  princi- 
pal. —  A  l'occasion  d'une  ins-  ' 


tance  concernant  uniquement 
la  résiliation  de  l'entreprise, 
l'entrepreneur  n'est  pas  rece- 
vable  à  demander  qu'en  l'ab- 
sence d'attachements  régu- 
liers, des  travaux  exécutés 
soient  portés  au  décompte 
pour  la  somme  fixée  par  des 
états  de  situation.  —  Cette 
delnande  devra  être  formulée 
lors  du  règlement  du  décompte 
(C.rf'Ef.),  I,  415. 
—  (52)  Chemins  de  fer.  —  (Sieur 
Cocard  contre  Ministre  des  tra- 
vaux publics.)  —  Arrêté  ordon- 
nant une  expertise  :  caractère 
préparatoire.  Recours  non  re- 
cevable.  —  Chômage  d'une 
demi-journée  résultant  du  pas- 
sage du  train  de  réception. 
Rejet  :  ce  chômage  s'est  pro- 
duit après  le  délai  dans  lequel 
les  travaux  auraient  dû  être 
terminés.  —  Déblais.  —  Il  n'y 
a  pas  lieu  d'allouer  un  prix 
pour  reprise  de  déblais  lorsque 
le  transport  est  prévu  au  tom- 
bereau.—  Défonçagede  chaus- 
sées :  application  du  prix 
unique  prévu  pour  les  déhlais. 
—  Mise  en  régie  non  exécutée  : 
l'entrepreneur  n'est  pas  fondé 
à  se  plaindre  de  ce  que  l'ad- 
ministration n'a  pas  exécuté 
une  mise  en  régie  régulière- 
ment prononcée  à  raison  de 
la  négligence  de  l'entrepre- 
neur. —  Prix  nouveau.  — 
Substitution  d'un  mur  à  arceau 
à  un  mur  plein.  —  Rejet  : 
d'après  un  bordereau  supplé- 
mentaire accepté  par  l'entre- 
preneur, les  prix  du  devis  sont 
seuls  applicables  à  cotte  maçon- 
nerie. —  Parements  vus.  —  Ne 
doivent  être  comptés  comme  pa- 
rements vus  que  les  surfaces  qui 
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DécoMPTES  (suite)  : 
restent  réellement  vues  après 
Tachèvement  des   travaux.  — 
Réclamation  relative  à  la  dis- 
tance des  transports  mention- 

■  née  dans  un  attachement  con- 
tradictoire non  suivi  de  récla- 
mation dans  le  délai  réglemen- 
taire :  rejet.  —  Retard  dans  la 
livraison  d'un  passage  à  niveau  : 
rejet  :  au  moment  oh  ce  pas- 
sage a  été  livré,  l'entrepreneur 
n'avait  pas  effectué  la  moitié 
des  déblais  à  exécuter  avant 
ceux  pour  lesquels  le  passage 
avait  été  prévu  :  pas  dé  préju- 
dice. —  Sujétions.  —  Fouilles 
en  galerie  sous  la  voie  ferrée  : 
pas  d'indemnité  :  ces  sujétions 
étaient  prévues  au  marché.  — 
Travaux  distraits  de  l'entre- 
prise et  confiés  à  un  tiers. 
Privation  de  bénéfices  :  renvoi 
à  l'expertise  (C.    d'Et.),  I.  524. 

—  (53)  Chemins  de  fer. —  Clauses 
et  conditions  du  16  no- 
vembre 1866.  —  (Ministre  des 
travaux  publics  contre  dame 
veuve  Pastrie  et  Société  du 
comptoir  des  entrepreneurs  de 
Dijon,)  —  Lorsque  l'entrepre- 
neur décède  en  cours  d'exécu- 
tion des  travaux,  après  avoir 
cédé  le  matériel  de  l'entreprise 
à  un  tiers,  les  héritiers  de 
l'entrepreneur  sont  encore  re- 
cevables  à  exiger  de  l'adminis- 
tration la  reprise  du  matériel 
dans  les  conditions  de  l'ar- 
ticle 43.  —  La  convention  rela- 
tive à  la  cession  du  matériel 
ne  peut  ni  préjudicier  ni  pro- 
fiter à  l'Etat.  — Le  concession- 
naire du  matériel  n'est  pas  un 
ayant  droit  de  l'entrepreneur 
dans  le  sens  de  l'article  43  ; 
par  voie   do    conséquence,    il 
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n'est  pas  recevable  à  exiger  de 
l'Ftat  ladite  reprise.  —  Procé- 
dure. —  Délai.  —  Recours  du 
ministre.  —  Recevabilité  d'un 
recours  formé  dans   les  trois 
mois  de  la  notification  de  l'ar- 
rêté attaqué,  bien  que  plus  de 
trois   mois  après  la  transmis- 
sion administrative  de  cet  ar- 
rêté par  le  préfet  à  l'ingénieur 
en  chef  des  ponts  et  chaussée-s 
(C.  cf  JB^),  I,  540. 
—  (54)  Chemins  de  fer.  —  Con- 
ditions  générales  du    16  no- 
vembre 1 866.  —  (Sieurs  Lacroix 
et  Many  contre  Minisire  des  tra- 
vaux publics,)   —   Déblais.  — 
Difficultés   imprévues.  —  La 
clause  forfaitaire   insérée   au 
devis  d'après  laquelle  le  prix 
moyen  du  mètre  cube  des  dé- 
blais   est     établi     en   tenant 
compte  des   diverses   natures 
de  terrains,    avec    stipulation 
que  l'entrepreneur  devra,  avant 
l'adjudication,    s'assurer  très 
exactement  de  toutes  les  diffi- 
cultés que  peuvent  présenter 
les  diverses  tranchées,   ainsi 
que  la  proportion  des  déblais 
dans  la  terre,  le  tuf,  le  rocher, 
au  pic,  à  la  pelle  et  à  la  mine, 
font  obstacle  à  l'allocation  d'un 
prix  nouveau,  alors  qu'il  n'esl 
pas  justifié  que  l'entrepreneur 
ait  rencontré  des  terrainsd'une 
nature  autre  que  celle  prévue 
au  devis.  —  Si  en  principe  le» 
comptes   doivent  être  dressés 
d'après  les  quantités  réellement 
effectuées,    celte   règle    subit 
une  exception  lorsque  le  devis 
stipule  que  les  métrés  partiels 
dressés  après  la   vérification 
des  piquetages  servent  de  base 
au  cube   des   terrasses  et  de 
leur  distance  de  transport,  et 


ANALYSE   DES   MATIÈRES   PAR    ORDRE   ALPHABÉTIQUE.    535 


que  ces  résultats  ne  peuvent 
élre  modifiés  qu'en  raison  de 
changements  ordonnés  en 
cours  d'exécution,  lesquels 
doivent  ôtre  l'objet  d'avant- 
métrés  spéciaux  présentés  à  la 
signature  des  entrepreneurs. 
—  Force  majeure.  —  Une  épi- 
démie de  choléra  qui  a  désor- 
ganisé les  chantiers  ne  consti- 
tue pas  un  cas  de  force  ma- 
jeure susceptible  de  servir  de 
base  à  une  demande  d'indem- 
nité. —  Ketards  dans  la  livrai- 
son d'une  partie  de  terrains 
f  relard  de  six  mois)  ;  dans  l'es- 
pèce, pas  d'indemnité  :  l'en- 
trepreneur n'a  pas  fait  de  pro- 
testation en  temps  utile.  — 
Travail  prévu' au  devis,  mais 
non  prévu  au  bordereau.  Ap- 
plication d'un  prix  nouveau  iC. 
(TEt.),  I,  623. 
-  (55)  Chemins  de  fer.  —  Con- 
ditions générales  du  16  no- 
vembre 1866.  —  [Sieur  lienard 
contre  Ministre  des  travaux  pii- 
hlics.)  —  Attachements.  —  La 
circonstance  que  l'administra- 
tion n'aurait  pas  relevé  d'atta- 
chements, pour  un  travail  exé- 
cuté par  l'entrepreneur  en 
vertu  d'un  ordre  de  service, 
ne  fait  pas  obstacle  à  ce  qu'une 
indemnité  soit  allouée  à  l'en- 
trepreneur. Renvoi  à  l'exper- 
lise.  —  Déblais.  —  Dislance 
moyenne  des  transports  dimi- 
nuée par  suite  de  la  distrac- 
tion des  déblais  d'une  tranchée 
d'accord  avec  l'entrepreneur 
et  dans  les  conditions  du  mar- 
ché :  régularité.  —  Difficultés 
impré\'Ties.  —  La  clause  for- 
faitaire insérée  au  devis  d'après 
laquelle  le  prix  moyen  du 
mètre  cube  de  déblais  est  éta- 


bli en  tenant  compte  des  di- 
verses    natures    de    terrains, 
avec    stipulation   que  l'entre- 
preneur devra,  avant  l'adjudi- 
cation,  s'assurer   très  exacte- 
ment de  toutes   les  difficultés 
que  pourront  présenter  les  di- 
verses tranchées,  ainsi  que  de 
la  proportion  des  déblais  dans 
la  terre,  le  tuf,  le  rocher  au  pic, 
à  la  pince,  à  la  mine,  fait  obs- 
tacle à  l'allocation  d'un  prix 
nouveau,  alors  qu'il   n'est  pas 
justifié  que  l'entrepreneur  au- 
rait trouvé  des  terrains  d'une 
nature  autre  que  celles  prévues 
au  devis.  —  Mise  en  dépôt  des 
déblais  non  effectuée  :  prix  de 
la  mise  en  dépôt  non  due.  — 
Malfaçons.    —   Réparation  du 
tassement  des  remblais.    Pas 
d'indemnité.  —  Mise  en  dépôt 
de  déblais  au  delà  d'un  jet  de 
pelle  seul   prévu  :  indemnité 
due.  —  Dommages   à  l'entre- 
preneur. —  La  faculté  accor- 
dée aux  ingénieurs   de  modi- 
fier, en  cours  d'exécution,  les 
profils  des  tranchées  sans  in- 
demnité ne  fait  pas  obstacle  à 
ce  qu'il  soit  accordé  une  in- 
demnité  à  l'entrepreneur,  si 
Tordre  de  recouper  les  talus 
ne  lui  a   été  donné  qu'après 
l'exécution  complète   des  tra- 
vaux. —  Modification   de  plus 
d'un  tiers  en  plus  de  certaines 
natures  d'ouvrages.—  Lorsque 
des  quantités  d'ouvrages  effec- 
tués en   plus  ont  été  admises 
au  décompte,  l'administration 
n'est   plus    reoevable    à    pré- 
tendre qu'ils  n'ont  pas  été  ré- 
gulièrement exécutés.  —  Ordre 
écrit.  —  Lorsqu'un   travail  est 
prévu  au  devis,  l'entrepreneur 
ne  doit  pas  provoquer  un  ordro 
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Dkcomi'tks  {suite)  : 
écrit  de  Tingénieur  avant  de 
l'exécuter.  —  En  conséquence 
il  y  a  lieu  d*établir   un  prix 
pour  les  parements  vus,  alors 

-  qu'ils  sont  obligatoires  aux 
termes  du  devis  bien  que  le 
marché  ne  prévoie  pas  le  prix 
de  ce  travail.  —  Substitution 
par  l'entrepreneur  de  moel- 
lons smillés  aux  moellons  tê- 
tues prévus  au  devis.  Pas 
d'ordre  écrit.  Rejet.  —  Sus- 
pension dommageable  du  bat- 
tage de  pieux  définitivement 
commandé,  pas  d'ordre  écrit. 
Rejet.  —  Procédure.  —  Non- 
recevabilité  d'un  chef  de  récla- 
mation non  soumis  au  conseil 
de  préfecture.  —  Réclamation 
spécifiée  dans  le  délai  de  vingt 
jours  du  décompte.  Receva- 
bilité. —  Réclamation  contre 
un  ordre  de  service  entraî- 
nant des  sujétions,  non  rece- 
vable  faute  d'avoir  été  immé- 
diatement formulée  par  écrit 
conformément  aux  clauses  du 
cahier  des  charges.  —  Retards 
dans  la  livraison  des  terrains. 

—  Terrains  livrés  à  l'entrepre- 
neur un  an  après  la  mise  en 
adjudication,  alors  que  les  tra- 
vaux devaientétre  terminés  au 
bout  (le  dix-huit  mois.  Indem- 
nité due.  Renvoi  à  l'expertise. 

—  Travail  compris  dans  le  prix 
d'un  autre.  —  Rejet. —  Travail 
distrait  de  l'entreprise  donné  à 
un  tiers  et  exécuté  par  lui  avec 
le  matériel  de  l'entrepreneur. 
Droit  à  indemnité.  —  Remblai 
efTectué  avec  des  déblais  d'em- 
prunt au  lieu  de  l'être  avec  des 
déblais  d'une  tranchée  distraite 
de  l'entreprise.  —  Pas  d'in- 
demnité ,('.(/'/!:/.),  l,  627. 


—  (56)  Chemin  de  fer.  —  Condi- 
tions générales  du  16  no- 
vembre i866.  —(Sieur  Rodarie 
contre  Ministre  des  travaux  pu- 
blics,) —  Déblais.  —  Lorsque 
le  mètre  cube  de  terrassements 
a  été  fixé  à  forfait  sans  classi- 
fication, le  prix  moyen  préni 
est  applicable  sans  avoir  égard 
à  la  proportion  des  diverses 
natures  de  déblais,  alors  qu'en 
fait  les  terrains  rencontrés  sont 
ceux  révélés  par  les  sondages. 

—  Réclamations.  —  Le  dé- 
compte qui  ne  contient  aucun 
règlement  définitif  des  comptes 
de  l'entreprise,  ni  aucune  in- 
dication des  paiements  effec- 
tués par  l'administration  en 
vertu  de  l'article  15  du  cahier 
de  1866  ne  fait  pas  courir  le 
délai  de  vingt  jours  fixé  par 
l'article  41.  —  Renvoi  devant 
le  Ministre  pour  être  procédé 
au  règlement  définitif.  —  Ré- 
gie. —  î.e  fait  par  l'adminis- 
tration d'avoir  payé  des  sa- 
laires arriérés  dans  les  termes 
de  l'article  15  du  cahier  de 
1866  ne  constitue  pas  une 
régie,  dans  le  sens  de  l'ar- 
ticle 35,  alors  qu'en  fait  l'en- 
trepreneur n'a  pas  cessé  de 
diriger  les  chantiers.  —  En 
consé<iuence  l'Etat  ne  peul 
être  tenu  de  payer  le  salaire 
de  ces  ouvriers,  et  une  indem- 
nité pour  location  de  matériel, 
perte  d'industrie,  etc.  f- 
(CEt.),  l,  634. 

—  (;i7)  Chemins  de  fer.  —  Ter- 
rassements. —  (Sieur  Cerveau 
et  héritiers  Palharey. )-Déhh\s. 

—  La  clause  forfaitaire  insérée 
au  devis  particulier  de  l'entre- 
prise et  portant  qu'avant  de 
déposer  sa  soumission,  l'en- 
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trepreneur  doit  se  rendre 
compte,  avec  le  plus  grand 
soin,  de  l'exactitude  des  prix 
du  projet,  —  que  dans  tous 
les  cas,  par  le  fait  seul  du  dé- 
pôt de  sa  soumission,  il  est 
réputé  avoir  une  connaissance 
parfaite  du  terrain  et  consi- 
déré comme  acceptant  le  prix 
de  déblai  à  forfait  avec  tout 
Taléa  qu'il  comporte,  ledit  prix 
comprenant  toutes  les  sujétions 
et  s'appliquant  indistinctement 
à  tous  les  déblais  sans  classi- 
fication, —  fait  obstacle  à  ce 
que  Tentrepreneur  obtienne  un 
prix  supplémentaire  pour  in- 
suffisance de  sondages,  dureté 
du  terrain  ou  proportions  im- 
prévues de  déblais  de  pou- 
dingue, conglomérats  et  blocs 
granitiques.  (C.  d'EL),  I,  848. 
-  (58)  Chemins  de  fer.  —  Con- 
ditions générales  du  16  no- 
vembre 1866.  —  {Sieurs  Fuma- 
gain  et  Campana  contre  Ministre 
des  travaux  publics,  )  —  Force 
majeure.  —  Des  crues  ordi- 
naires et  périodiques  conformes 
au  régime  d'un  fleuve,  ne 
peuvent  pas  être  considérées 
comme  un  cas  de  force  ma- 
jeure, susceptible  d'ouvrir  un 
droit  à  indemnité.  —  Change- 
ment de  carrière  en  cours 
d'exécution,  moyennant  un 
prix  supplémentaire  accepté 
par  l'entrepreneur  après  exa- 
men des  lieux;  demande  d'in- 
demnité fondée  sur  ce  que, 
ladite  carrière  étant  déjà 
occupée  par  un  autre  entre- 
preneur, l'entrepreneur  au- 
rait dû  aller  chercher  des  ma- 
tériaux dans  une  autre  car- 
rière; rejet  :  la  carrière  étant 
suffisante  pour  les  deux  en- 
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Ireprises.  —  Attachements 
signés  sans  réserves.  —  Appli- 
cation de  la  déchéance  en  ré- 
sultant à  la  classification  des. 
déblais  et  au  cube  des  diverses 
espèces  de  maçonnerie.  — 
Déblais.  —  Fouilles  de  fonda- 
tions. —  Demande  d'un  sup- 
plément de  prix  pour  sujétions 
résultant  de  la  nécessité  de 
débarrasser  les  bords  des  ex- 
cavations; rejet  :  le  prix  du 
bordereau  rémunère  toutes  les 
opérati£>ns  d'extraction .  —  Dif- 
ficultés imprévues.  —  Clause 
forfaitaire.  —  En  présence  de 
la  clause  forfaiture  slipulant 
qu'il  n'y  aura  que  deux  caté- 
gories de  déblais  :  1°  la  terre, 
le  tuf  ou  la  rocaille  (n°  1  du 
bordereau)  ;  2®  le  rocher,  à  la 
pince  ou  à  la  mine  (n°  3  du 
bordereau),  et  que  l'entrepre- 
neur devra  se  rendre  compte, 
avant  l'adjudication,  des  dif- 
ficultés que  peuvent  présenter 
les  diverses  tranchées,  parce 
qu'après  l'adjudication  les  prix 
ne  pourront  être  modifiés  sous 
aucun  prétexte,  l'entrepreneur 
n'est  pas  recevable  à  deman- 
der un  prix  nouveau,  soit  à 
raison  de  l'insuffisance  des 
sondages,  soit  à  cause  de  la 
dureté  imprévue  du  rocher 
dans  les  tranchées.  —  Dom- 
mages résultant  du  fait  de  l'ad- 
ministration. —  Célérité  pré- 
tendue exceptionnelle,  mau- 
vaise direction  des  travaux,. 
,  griefs  non  justifiés. —  Renché- 
rissement de  la  main-d'œuvre^ 
par  suite  de  grands  travaux 
exécutés  en  régie  par  l'Etat  : 
faits  n'engageant  pas  la  res- 
ponsabilité de  l'Etat  et  ne 
pouvant,  dans   tous    les   cas,. 
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DÉCOMPTES  (suite)  : 
qu'ouvrir  un  droit  à  r<^si!ia- 
tion.  —  Faux  frais  :  la  fourni- 
ture des  bois  pour  ponts  de 
service  et  des  échafaudages 
des  grands  ponts  rentre, 
d'après  le  cahier  des  charges, 
dans  les  outils  et  faux  frais 
nécessaires  à  l'entreprise  :  in- 
demnité refusée.  —  Matériaux 
approvisionnés  et  non  mis  en 
oeuvre  :  application  du  prix  du 
bordereau.  —  Prix  des  pierres 
de  déblais  établi  sans  indica- 
tion relative  au  transport  ap- 
plicable par  suite  à  toutes  les 
pierres  sans  distinction  entre 
celles  transportées  à  petite  ou 
à  grande  distance.  (C,  d'Et.\ 
I,  974. 

—  (59)  (Chemins  de  fer.  —  Clauses 
et  conditions  du  16  novembre 
1860.  —  [Sieur  Anbaret  contre 
Ministre  des  travaux  publics.) 
—  Régie.  —  Refus  d'obtem- 
pérer à  une  mise  en  demeure 
relative  au  nombre  d'ouvriers 
à  employer  et  aux  approvi- 
sionnements à  faire;  mise  en 
régie  régulière.  —  Déchéance 
d'une  réclamation  formée  plus 
de  vingt  jours  après  la  notifica- 
tion du  décompte.  —  Récla- 
mations non  précisées  ou  non 
justiliées  :  rejet.  —  Travaux 
imprévus,  —  Plus-value  allouée 
pour  augmentai  ion  d'épaisseur 

•  des  latlis  ;  rejet  d'une  demande 
de  plus-value  à  raison  d'ou- 
vrages exécutés  par  suite 
d'une  erreur  de  l'entrepre- 
neur :  régularité.  —  Substitu- 
tion, imposée  à  l'entrepreneur, 
de  bricjues  plus  coûteuses  que 
celles  prévues  :  pas  d'indem- 
nité; cette  substitution  n'a 
causé  aucun  préjudice  à  Ten- 


trcpreneur  par  suite  d'une 
diminution  de  main-d'œuvre. 
iC.  d'Et.\\,  1097. 
—(60)  Chemins  de  fer. —  Clauses 
et  conditions  du  16  novembre 
1886.  —  ^Ministre  des  trnttnu 
publics  contre  sieur  Lcsenne.]  — 
Art.  33.  —  Augmentation  du 
prix  de  la  main-d'œuvre  sans 
faute  de  l'administration  :  i>a> 
d'indemnité(9«chef].— ArL41. 

—  Déchéance  de  réclamations 
présentées  plus  de  vingt  jours 
après  la  présentation  du  dé- 
compte (10*  chef  du  mémoire 
C).  —  Cintres  dépassant  la 
longueur  minimum  indiquée, 
mais  non  celle  nécessaire  pour 
l'exécution  régulière  des  tra- 
vaux :  rejet  (2«  chef,  §  6).  — 
Matériel  et  faux  frais  laissés  à 
la  charge  de  l'entreprise  par 
application  du  cahier  des 
charges  (!•'•  et  t«  chefs).  —  Ré- 
clamations présentées  tardive- 
ment (2«  chefs,  §îi  1,  8,  8  6is. 
Une  réclamation  immédiate 
n'est  pas  nécessaire  si  Tenlre- 
preneur  a  pu  supposer  que  la  su- 
jétion,  imprévue  au  bordereau, 
ferai  t  l'objet  d'un  supplémentde 
prix  au  décompte  (2"  chef, 
SS  9  et  10);  —  ou  si  l'impor- 
tance du  doniimage  n'a  pu 
être  appréciée  immédiate- 
ment ;2«  chef,  §§  H  et  12; 
27»  chef,  !!•  chef;.  —  Récla- 
mations formant  double  em- 
ploi ou  non  justifiées  :  rejet 
(2«chef,§i3;ll«chef;i4«chef; 
27«  chef;  28«  chef;  !•'  chef  du 
mémoire  C;   12  et  16«  chefsl; 

—  prétendue  accélération  inu- 
tile dans  la  fabrication  des 
briques  (26«»  chef).  —  Relards 
dans  la  livraison  des  terrains: 
Pas   d'indemnité  par  appHca- 
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tion  (l'une  clause  du  devis 
(4*  chef  du  mémoire  C).  — 
Retard  dans  les  paiements  : 
rejet  :  les  ingénieurs  se  sont 
bornés  à  ne  pas  porter 
dans  les  situations  des  ou- 
vrages terminés  la  valeur  des 
travaux  dont  la  réfection  était 
demandée  à  raison  de  malfa- 
çons (19*'  chef).  —  Sujétions. 

—  non  prescrites  par  des 
ordres  de  service  :  rejet 
(2*  chef,  §  5,  i3«  chef)  ;  —  non 
établies  (.5«  chef)  ;  —  ou  com- 
prises dans  le  prix  (10«,  22**  et 
23"^  chefs;  8®  chef  du  mémoire 
C).  —  Sujétions  reconnues  et 
donnant  droit  à  indemnité';  : 
fabrication  du  mortier  en  ga- 
lerie (2«  chef,  §§  9  et  10);  — 
maçonnerie  dans  des  cintres 
resserrés  (2*  chef,  §  11);  — 
limites  restreintes  des  chan- 
tiers {2«  chef,  §  12);  accéléra- 
tion imprévue  prescrite  avant 
l'approbation  définitive  du 
marché  (lô*^,  17«  et  18"  chefs); 
— arrêt  des  chantiers  (23*'chef  )  ; 

—  interdiction  de  faire  em- 
ploi de  briques  cassées  prévue 
au  devis  jusqu'à  concurrence 
de  6  p.  100  {27«  chef).  —  Tra- 
vail non  prévu  au  bordereau  : 
prix  nouveau  (6"  chef).(C.  (TEt,), 
H,  55. 

-  (61)  Chemins  de  fer.  —  Con- 
ditions générales  du  16  no- 
vembre 1866.  —  (Ministre  des 
travaux  publics  contre  sieur 
Jeanne-Deslandes.)  —   Fo riait.   | 

—  Prix  du  transport  des  ma- 
tériaux, fixé  à  forfait  par  une 
convention  spéciale,  applicable 
alors  qu'aucune  aggravation 
des  conditions  du  marché  ! 
n*est  résultée  du  fait  de  TEtat, 
encore  bien  que   la   distance 


moyenne  des  transports  serait 
supérieure  aux  prévisions  de 
TEtat  (8«  chef).  —  Procédure. 
—  Conseil  de  préfecture.  Aver- 
tissement du  jour  de  Tau- 
dience  donné  au  préfet  dans 
une  instance  intéressant  TEtat  : 
régularité,  encore  bien  que 
Taverlissement  n'ait  pas  été 
donné  aux  ingénieurs.  —  Le 
grief  formuh'  dans  un  rapport 
des  ingénieurs  dressé  en  vue 
de  l'instance  devant  le  conseil 
de  préfecture,  et  auquel  le 
mémoire  ampliatif  du  ministre 
s'est  référé,  ne  peut  être  con- 
sidéré comme  tardivement 
présenté  fS"  chef).  —  L'arrêté 
par  lequel  le  conseil  de  préfec- 
ture, en  cas  de  désaccord  des 
experts,  ordonne  une  tierce 
expertise,  est  purement  pré- 
paratoire, çt  ne  saurait  être 
déféré  directement  au  Conseil 
d'Etat.  —  liabais.  —  Non-lieu 
à  déduction  du  rabais  à  raison 
d'un  travail  non  prévu  au  bor- 
dereau et  exécuté  dans  des 
conditions  plus  onéreuses  que 
celles  prévues  ('-W  chef).  — 
Retards  dans  la  livraison  des 
chantiers.  —  Lorsijuc  le  mar- 
ché stipule  que  l'entrepreneur 
n'aura  droit  à  aucune  indem- 
nité, niais  seulement  à  une 
prolongation  de  délai  au  cas 
où  des  retards  imprévus  se- 
raient apportés  à  la  pose  de  la 
voie  par  suite  de  l'achèvement 
de  l'infrastructure,  l'entrepre- 
neur ne  peut  réclamer  aucune 
indemnité,  au  cas  oii  le  relard 
qui  se  produit  provient  uni- 
quement de  la  cause  prévue 
(16"  chef).  —  Sujétions  et  frais 
extracontractuels  :  indemnité 
inférieure  à  10  p.  100  des  prix 
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DÉCOMPTES  (suite)  : 
du  bordereau  pour  pertes  de 
bénéflces  (2*  chef).  —  Mise  de 
]a  voie  à  hauteur  avant  la  con- 
fection des  banquettes  (?•  et 
28*  ciiefs)  ;  —  augmentation 
des  frais  de  transport  (23*  chef; 
—  règlement  des  approvision- 
nements de  ballast  (35*  chef)  ; 
indemnités  allouées.  —  Tra- 
vaux enlevés  à  Tentreprise.  — 
Privation  de  bénéfices  :  indem- 
nité allouée  (22*  chef)  ;  —  et 
axée  à  la  différence  entre 
le  prix  de  revient  des  maté- 
riaux et  le  prix  du  bordereau 
rabais  déduit  (15  et  37«  chefs). 
Travaux  supplémentaires.  — 
Fourniture  et  pose  de  piquets 
(30*  chef);  —  remaniement  de 
voies  (32%  33*  et  34»  chefs); 
indemnité  allouée.  (C.  (i'Et.)^ 
Il,  1C8. 

—  (62)  Chemins  de  fer.  —  Con- 
ditions générales  du  16  no- 
vembre 1866.  —  (Sieurs  Bénard 
et  Tabarant  contre  Ministre  des 
travaux  publics,)  —  Article  27. 
l/article  27,  aux  termes  du- 
quel les  ingénieurs,  lorsqu'ils 
présument  qu'il  existe  dans 
les  ouvrages  des  vices  de  cons- 
truction, peuvent  ordonner  la 
démolition  et  la  reconstruc- 
tion des  ouvrages  vi'cieux  est 
applicable  au  cas  où  Tentre- 
preneur  a  employé  de  mauvais 
matériaux,  dans  l'espèce  rebu- 
tés comme  géiifs  et  impropres 
à  édifier  des  maçonneries 
solides  :  La  démolition  peut 
être  ordonnée  sans  expertise 
préalable,  sauf  aux  entre- 
preneurs à  faire  ensuite  sta- 
tuer, le  cas  échéant,  sur  les 
conséquonres'  d'ordres,  qui, 
on   fait,   ne  seraient  pas  re- 


connus justifiés.  (C.  (f£/.',  11^ 
220. 

—  (63)  Chemins  de  fer.  —  Con- 
ditions générales  du  16  no- 
vembre 1866.  —  {Sieur  Many 
et  dame  veuve  -  Lacroix  eontrt 
Ministre  des  travaux  publics.)  — 
Art.  32  et  41.  —  LMndemnité 
prévue  par  l'article  32  des 
clauses  et  conditions  générales 
pour  augmentation  ou  diminu- 
tion de  plus  d'un  tiers,  dans 
rimportance  de  certaines  na- 
tures d'ouvrages,  peut  être 
opposée  en  fin  de  compte;  dès 
lors,  la  signature  des  attache- 
ments en  cours  d'exécution 
n'est  pas  opposable  à  l'entre- 
preneur. —  L'entrepreneur 
qui,  au  cours  des  travaux, 
a  obtenu  un  supplément  de 
prix  à  raison  de  l'applica- 
tion de  l'article  32,  est  rece- 
vable,  lors  de  la  présentation 
du  décompte  et  dans  le  délai 
prévu  par  l'article  41  des 
conditions  générales  à  pro- 
tester contre  l'insuffisance 
du  prix  supplémentaire  qui 
lui  a  été  alloué  (C.  d'Et.),  II, 
483. 

—  (64)  Chemins  de  fer.  —  Clauses 
et  conditions  du  16  novembre 
1866.  —  {Sieur  Gautier  contre 
Ministre  des  travaux  publics,)— 
Déblais.  — Article  98  du  devis- 
type  des  chemins  de  fer.  ï^ 
prix  forfaitaire  applicable  aux 
déblais  de  toute  nature,  depuis 
la  terre  végétale  jusqu'à  la 
roche  la  plus  dure  et  la  plus 
compacte,  doit  être  appliquée 
sans  plus-value  à  raison  de  la 
dureté  imprévue  du  rocher 
rencontré  dans  les  tranchées, 
alors  surtout  que  le  marché  sti- 
pulaitque  l'entrepreneur  devait 
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avant  TadjudicatioD^se  rendre 
très  exactement  compte  de 
toutes  les  difficultés  possibles 

—  Diminution  du  cube  causée 
par  le  raidissement  des  talus  : 
non-lieu  à  payer  un  travail 
non  exécuté  et  qui  n*a  pas 
•causé  une  perte  de  bénéfices 
pour  rentre  preneur  à  raison 
de  la  nature  très  dure  du 
rocher  non  déblayé .  — 
Transport  des  terres  foison- 
nées.  D'après  le  devis,  le  prix 
de  fouille  et  de  transport  s*ap- 
plique  au  cube  mesuré  au 
•déblais.  —  Déblais  pour  fon- 
dation d'ouvrages  d'art.  Su- 
jétion prévue  sans  indemnité 
pour  bonne   exécution  :  rejet 

—  Dommages  causés  à  Ten- 
trepreneur  :  trouble  apporté 
aux  chantiers  par  suite  des 
exercices  de  tir  à  la  cible, 
exécutés  par  ordre  et  sous  la 
surveillance  de  l'autorité  mi- 
litaire :  pas  d'indemnité  due 
par  le  Ministre  des  travaux 
publics  auquel  ce  dommage 
n'est  pas  imputable. —  Art.  33. 
Emploi  d'un  grand  nombre 
il'ouvriers  ayant  entraîné  l'élé- 
vation du  prix  de  la  main- 
d'œuvre,  prescrit  par  un 
ordre  de  service  ;  inexécution 
de  cet  ordre  ;  augmentation 
de  main-d'œuvre  étrangère  à 
ce  fait  :  non-lieu  à  dommages- 
inténHs.  —  Frais  d'expertise 
à  la  charge  de  l'Etat  :  un 
grand  nombre  de  réclama- 
tions ont  été  admises.  — 
Avance  des  frais  d'expei'tise 
par  l'entrepreneur.  Il  n'est  pas 
dû  d'intérêt  à  raison  d'un 
payement  volontairement  ef- 
fectué. —  Sujétions  excep- 
tionnelles :  Indemnité  allouée. 


tant  par  l'administration  que 
par  l'arrêté  attaqué  reconnue 
suffisante.  —  Un  jugement 
rendu  dans  une  contestation 
entre  un  tâcheron  qui  a  exé- 
cuté une  partie  de  l'ouvrage 
.et  l'entrepreneur  général  n'est 
pas  opposable  à  l'Etat  (C. 
r/'Ef.),  11,554. 

—  (65)  Chemins  de  fer.  —  Con- 
ditions générales  du  16  no- 
vembre 1866.  —  {Sieur  Serafini 
contre  Ministre  des  travaux 
publics.)  —  Art.  30.  —  Dans  Je 
cas  où,  pendant  le  cours  de 
l'entreprise,  la  masse  des  tra- 
vaux est  augmentée  de  plus  du 
sixième  du  montant  de  l'ad- 
judication, l'entrepreneur  n'(*st 
pas  déchu  du  droitde  demander 
la  résiliation  du  marché  et 
comme  conséquence  la  valeur 
réelle  des  travaux  sans  déduc- 
tion du  rabais  consenti,  par 
cela  seul  qu'il  a,  sur  la  demande 
des  ingénieurs,  continué  les 
travaux,  s'il  ne  les  a  continués 
que  sous  la  réserve  de  la 
demande  en  résiliation  déjà 
formée  ;  dès  lors,  le  rabais  est 
inapplicable  aux  travaux  exé- 
cutés après  le  jour  de  cette 
demande  en  résiliation,  bien 
que  l'entrepreneur  n'eût  saisi 
que  plus  tard  le  conseil  de 
préfecture  de  cette  demande. 
—  Art.  41  :  non-recevabilité 
d'une  réclamation  formée  plus 
de  vingt  jours  après  la  présenta- 
tion du  décompte.  —  Procé- 
dure. Recours  non  motivé: 
non-recevabilité  (C  (VEt.)y  11, 
572. 

—  (66)  Chemins  de  fer.  —  Clauses 
et  conditions  du  16  no- 
vembre 1866.  —  {Ministre  des 
travaux    publics    contre    sieur 
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Dkcomptrs  suilr  : 
Fornacciari.;  —  Déblais.  —  En 
présence  de  la  clause  forfai- 
taire de  l'article  08  du  devis 
type  des  cheniins  de  fer  aux 
termes  duquel  «  les  déblais 
sont  classés  en  deux  catégo- 
ries :  terre  et  rocher  ;  sous 
aucun  prélexle,  l'eiUrt^preneur 
ne  pourra  réclamer  la  créa- 
tion d'autres  caté^^ories  de 
déblais...  ;  l'entreju-eneurdevra 
se  rendre  compte  tf<*s  exac- 
tement avant  radjudicatiou 
des  difficultés  que  [leuveut 
présenter  les  diverses  tran- 
chées, parce  qu'après  l'adjudi- 
cation les  prix  ne  pourront 
élre  modifiés  sous  aucun  pré- 
texte ",  l'entrepreneur  n'est  pas 
fondé  à  arguer  des  difficultés 
imprévues  pour  demander  la 
création  d'une  troisième  caté- 
gorie de  déblais,  s'il  n'est  pas 
établi  qu'il  ait  été  rencontré 
des  déblais  d'une  autre  nature 
que  celle  prévue.  —  Déblais 
dans  l'eau.  —  Sujétions  résul- 
tant de  la  gène  des  eaux  ren- 
contrées dans  la  tranchée, 
objet  de  l'entreprise,  pas  de 
droit  à  indemnité;  —  au  con- 
traire, indemnité  allouée  à 
raison  de  la  sône  résultant  de 
la  présence  d'eaux  provenant 
de  l'exécution  de  travaux  d'un 
tunnel  par  l'entrepreneur  du 
lot  voisin.  —  Article  49  des 
clauses  et  conditions  de  1866. 
—  Intérêts  dus  à  partir  de 
l'expiration  du  délai  de  trois 
mois  qui  suit  la  réception  défi- 
nitive, et  non  pas  seulement  à 
dater  de  la  demande  en  jus- 
tice [Cd'EtX  IF,  580. 

~  (67;  Chemins  de  fer.  —  Mise 
en  rétfie.  —  Clauses  et  condi- 


tions générales  du  16  no- 
vembre 1866.  —  [Sieur  Atlary,] 

—  Art.  35.  —  l^  mise  en  régie 
est  justifiée  par  l'inexécution 
d'ordres  de ser\ice  prescrivant 
l'exécution  d'un  certain  cube 
de  déblais  par  jour,  encore 
bien  que  les  ingénieurs  n'aient 
pas  remis  h  l'entrepreneur, 
dès  le  début  de  la  campagne, 
l'état  indicatif  des  travaux,  si 
cette  omission  n'a  causé  aucune 
gène  h  l'entreprise  ou  qu'ils 
aient  fait  des  retenues  exa- 
gérées sur  les  situations  ;  cette 
insuffisance  dans  le  payement 
des  acomptes  n'étant  pas  de 
nature  à  autoriser  l'enlrepre- 
neur  à  se  refuser  à  TexécutioD 
d'ordre  de  service  régulière- 
ment donnés,  ni  à  abandonner 
les  chantiers,  sans  assurer  la 
paye  des  ouvriers  (C.  (TEt.),  Il, 
673. 

—  (68)  Chemins  de  fer.  —  Clauses 
et  conditions  du  16  no- 
vembre 1866. —  [Sieur  Lamoi  te.) 

—  Art.  10.  —  Substitution  de 
moellons  paremen tés  aux  moel- 
lons têtues  prévus  au  devis: 
pas  d'ordre  écrit.  Rejet.  — 
Art.  29.  —  Substitution,  sur 
l'ordre  des  ingénieurs,  d'une 
nouvelle  carrière  à  celle  pré- 
vue au  devis  ;  fixation  d'un 
prix  nouveau,  à  l'aide  des  élé- 
ments des  prix  contenus  dans 
le  bordereau,  qui  ont  fait  par- 
tie des  pièces  de  l'adjudication 
et  non  d'après  les  dépenses 
effectivement  faites.  Régula- 
rité. —  Cubage  des  moellons. 

—  Le  changement  de  carrière 
en  cours  d'exécution  n'a  pas 
pour  conséquence  de  modifier 
les  dispositions  du  devis  rela- 
tives au  prix  des  moellons  en 
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raison    de  leur  saillie   ou  de  j       —   L'enlr«preneur  a  droil  au 
leur  lonf{ueur.  —  Itecherches  payement  dps  dépenses  n;sul- 

itirruclueuscs    de    carrièrt^s  :  îanl  de  l'exlraclion,  en  dehors 

noU'Iii^uà  indemnité:  en  fait,  deslerrainsfouillés,  dedébkis, 

l'enlrepreneur  a  renconlri;  un  i  efTecluiîs  pour  la  rci;  lie  relie 
d'nno  ballaslif're,  sanf  drdiic- 
liondu  proQt  qu'il  a  retira  de 
leur  emploi,  pour  une  autre 
cnlrepriso  ((■.,/'£(.).  II,  Si.n. 
-  (70)  Clii-niins  do  fer.  —Clauses 


cube  de  moellons  bruts  qui  esl 
iiiléi(ralement  L-ntré  dun:i  la 
niai;onnerie,  et  qui  suffit  à 
riodeniniser  de  ses  dépenses.- 
—  Extraction  de  sable  dans  le 
lit  d'une  rivière  :  diriiculli's 
pri5t('ndues  d'exploitation:  re- 
jet :  le  lieu  d'extraction  était 
indiqué  avec  précision  et  suF- 
tisait  à  renseigner  l'enlrepre- 
ncur  sur  les  conditions  de 
l'e^itraclion.  —  Procédure. 
Omission  par  le  conseil  de 
pr/^fi-clure  de  statuer  sur  ui 
chef  de  conclu'iions  :  renvu 
devant  le  conseil  de  prétectui'i 
pour  qu'il  soit  statua  après 
expertise  (C.d'fif.),  Il,  772, 
—  (6'.')  Chemins  de  fer.  -Condi- 
tions générales  du  IG  no- 
vembre 1806.  —  {Sieur  Uom- 
sard.)  Arl.  28.  —  Force 
majeure,  —  Les  éboulements 
d'une  tranchée  dans  un  lot  ne 
constituent  pas  des  cas  de 
force  majeure  à  l'égard  d^s 
entrepreneurs  des  auli'es  lots  ; 
en  con.>iéquence,  ceux-ci  n'ont 


>iidi(i'>] 


du 


i  pem 


déchéance  de  l'article  2B 
signaler  cet  événement  dans 
les  dix  jours  de  l'événement. 
—  Art.  32.  —  Lorsque  la  rédu» 
lion  de  plus  d'un  tiers  des 
ouvrages  prévus  n'a  pas  été 
causée  par  des  changements 
en  cours  d'exécution,  mais  par 
l'exécution  d'une  décision 
mioistérielle  qui  a  prononci''  la 
résiliation  de  l'entrepri.se,  le 
droit  à  indemnité  ouvert  par 
larlicle  32  n'est  pas  applicable. 


\i; 


ISOti. 


àaai-d  et  Tabaraut.)  -  Art  19. 
■   I,Oisi[UC  les   i'arri^r(:'i  pré- 


néi:essiiin;3  à  l>M'i:ulion  du 
Iraviiil,  Tf^nlreiireneur  ne  poni 
réol.nnernn  prix  nouveau,  soil 
;i  raison  i\e  l'ouverture  à 
grands  frais  de  carrières  nou- 
velles qu'il  s'était  obligé  à  faire 
en  ce  cas,  aux  termes  du 
cahier  des  charges,  soit  à  rai- 
son des  matériaux  provenant 
d'autres  carrières  et  dont  l'em- 
ploi na  été  autorisé  qu'à  la 
condition  qu'il  n'en  découle- 
rait aucune  aufiraenlolion  de 
dépense  pour  ri-:tat  ('.  fl'i'A.', 
Il,  896. 
—  [-,V.  CAeiiiins  do  fer.  —  ..Ifi- 
nt.vd'e  des  Iriirauv  publics  contre 
compaijnie  de  Fireg -Lille .]  — 
Changement  de  carrières  par 
suite  deTinsûrnsance  de  celles 
imposées  au  devis:  carrières 
plus  éloignées  :  plus-value  re- 
connue équitable  par  l'admi- 
nistralion  et  allouée  sans  que 
le  ministre  puis.=e,  pour  la  faire 
|-^:duire,  se  jiré valoir  d'une 
erreur  matérielle  dans  le  sous- 
détuii  de  la  composition  des 
prix  du  bordereau.  —  Rabais  : 
il  n'y  a  pas  lieu  à  l'application 
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DÉCOMPTES  [suite)  : 
du  rabais  sur  les  prix  qui  ne 
sont  pas  composés  avec  les 
éléments  des  prix  d*adjudica- 
tion.  —  Déblais  excédant  les 
prévisions  du  devis  ;  sujétion  : 
plus-value  allouée  pour  toute 
la  quantité  excédant  le  cube 
prévu.  Rechargement  imprévu 
û'une  chaussée  :  indemnité 
accordée.  Maçonneries  dépas- 
sant de  plus  du  tiers  celles 
prévues:  plus-value  réduite  à 
raison  de  malfaçons  constatées. 
Parements  vus  :  prix  unique 
pour  les  surfaces  planes, 
courbes  ou  moulurées  ;  en  con- 
séquence, plus-value  unique 
allouée  à  raison  de  la  substitu- 
tion du  granit  à  une  pierre 
prévue  moins  dure  (C.  rf'JBf.), 
II,  906. 

—  (72;  Chemins  de  fer.  —  [Mi- 
nistre (les  travaux  publics  contre 
sieur  Filliol.)  —  Déblais.  — 
Devis  des  chemins  de  fer 
(art.  98).  La  clause  forfaitaire 
insérée  au  devis  d'après  la- 
quelle un  prix  unique  moyen 
•est  établi  pour  le  mètre  cube 
de  déblais  en  (enant  compte 
des  diverses  natures  de  ter- 
rains, avec  stipulation  que 
l'entrepreneur  devra,  avant 
l'adjudication, se  rendre  compte 
des  difficultés  que  peuvent 
présenter  les  différentes  tran- 
chées —  fait  obstacle  à  Tallo- 
<*ation  d'un  prix  nouveau  alors 
du  moins  que  le  changement 
apporté  au  tracé  primitif  n'a 
pas  modifié  sensiblement  les 
prévisions  du  devis.  —  Aug- 
mentation de  di.stance  du 
transport  des  déblais  fixée  au 
devis  ;  allocation  supplémen- 
taire calculée  sur  la  movenne 


résultant  de  l'exécution.  Régu- 
larité. —  Art.  97.  —  Foi- 
sonnement ;  d'après  le  devis, 
le  prix  de  la  fouille  et  du  trans- 
port s'applique  au  cube  mesurt' 
au  déblai   sans  foisonnemenU 

—  Fausses  manœuvres;  con- 
séquence à  la  charge  de 
l'entreprise.    —    Ordre    écrit, 

—  Moellons  pris  dans  les 
carrières,  au  lieu  d'être  pris 
dans  les  tranchées  de  la  ligne  ; 
pas      d'ordre     écrit.      Rejet. 

—  Augmentation  de  la  dimen- 
sion de  certains  matériaux 
imposée  par  les  ingénieurs. 
Pas  de  réclamation  écrite  au 
cours  des  travaux.  Rejet.  — 
Retards  dans  la  remise  des 
plans,  et  prolongation  impn> 
vue  des  travaux.  —  Rejet  :  les 
travaux  ont  été  terminés  avant 
l'expiration  du  délai  prévu  au 
marché  ;  au  surplus,  le  relard 
est  imputable  à  l'inertie  du 
sous-traitant  de  l'entrepreneur. 

—  Travaux  imprévus.  — 
Mur  de  soutènement  imprévu 
nécessité  par  la  nature  du  sol. 
Dépense  à  la  charge  de  l'Etat 
(C.  (TEt,),  II,  lOlo. 

—  (73)  Chemins  de  fer.  —  (Mi- 
nistre d^s  travaux  publics  contre 
sieur  Mouly,)  —  Procédure.  — 
Arrêté  interlocutoire.  —  L'ar- 
rêté par  lequel  le  conseil  de 
préfecture,  après  avoir  admis 
en  principe  le  droit  de  l'entre- 
preneur à  une  indemnité, 
ordonne  une  expertise  à  reffel 
d'en  déterminer  l'importance, 
constitue  une  décision  interlo- 
cutoire, qui  peut  être  défénV 
au  Conseil  d'Etat  avant  l'arnHé 
définitif.  —  Chose  jugée.  —  Tn 
arrêté  par  lequel  le  conseil  de 
préfecture  ordonne  une  vérifi- 
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cation  aux  risques  et  périls  de 
Tentrepreneur,  tous  droits  des 
parties  réservés,  n'entraîne  pas 
chose  jugée  sur  le  principe  du 
droit  à  indemnité.  —  Déblais. 
Art.  98.  —  Lorsqu'une  clause 
forfaitaire  du  devis,  après  avoir 
divisé    les    terrassements    en 
trois  zones,  stipule  qu'un  prix 
unique  est  établi  pour  chaque 
zone  applicable  aux  déblais  de 
toute  nature,  et  que  l'entrepre- 
neur devra  se  rendre  compte 
très  exactement  avant  Tad in- 
dication   des    difticultés    que 
peuvent  présenter  les  diverses 
tranchées  parce  que,  après  l'ad- 
judication, les  prix  ne  pourront 
être  modiftés  sous  aucun  pré- 
texte, —  l'entrepreneur  n'est 
pas  recevable  à  demander  un 
prix  nouveau  à  raison    de   la 
proportion  plus  où  moins  con- 
sidérable des  déblais  onéreux, 
ou  des  difficultés  d'extraction 
de  certains  bancs  d'une  dureté 
exceptionnelle  (C.    d'EL),    II, 
1019. 
—  (74)  Chemins  de  fer.  —  Cons- 
truction de  pont.  —  Cahier  des 
charges  des  ponts  et  chaussées 
de  1866.  —  (Sieurs  Varigard  et 
Mortier.)     —    Approvisionne- 
ment non  prescrit  :  pas  d'in- 
demnité.     —       Maçonneries 
de    libages     des      fondations 
payables   au  prix  des  maçon- 
neries  de    toute    nature    au- 
dessous    de    l'étiage.    —   Mo- 
difications     apportées       aux 
dimensions  primitivement  indi- 
quées pour  certains  ouvrages  : 
pas  d'indemnité,  le  requérant 
n'alléguant    aucun    préjudice 
spécial  résultant  de  ces  modi- 
fications. —  Modifications  aux 
dimensions    des     libages    en 

Annales  des  P.  et  Ch.yV  série. 


vertu  d'un  ordre  écrit:  indem- 
nité due.  —  Ordre  :  tra- 
vail supplémentaire  ;  pas 
d'ordre  écrit  :  rejet.  —  Ré- 
clamation. —  Délai.  —  Ré- 
clamation non  faite  dans  les 
vingt  jours  de  la  production  du 
décompte  :     non-recevabilité. 

—  Retard  dans  l'exécution 
des  travaux  imputable  aux 
ingénieurs,  mais  ne  résultant 
pas  de  l'insuffisance  des  cré- 
dits ;  non-lieu  à  l'indemnité 
forfaitaire  prévue  pour  retard 
dû  à  cette  cause  ;  possibilité 
d'un  dommage  résultant  des 
fautes,  négligences  ou  retards 
des  ingénieurs  :  renvoi  devant 
le  conseil  de  préfecture  pour 
la  vérification  de  ces  alléga- 
tions et  la  fixation  de  l'indem- 
nité. —  Retard  dans  la  re- 
mise des  dessins  d'appareils. 
Préjudice  allégué  par  l'entre- 
preneur qui  avait  traité  avec 
des  fournisseurs  dans  des  con- 
ditions désavantageuses  :  ren- 
voi aux  experts.  —  Sujétions: 
profondeur  des  fondations 
modifiée  en  cours  d'exécution  ; 
droit  des    ingénieurs  :   rejet. 

—  Travail  compris  dans  un 
autre  :  masticage  des  pare- 
ments vus  :  pas  de  prix  supplé- 
mentaire. (C.  d'Et.),  H,  1036, 

—  (75)  Chemins  de  fer,  —  Cahier 
des  conditions  générales  du 
16  novembre  1866.  —  {Sieur 
Mandement.)  —  Déblais.  Prix 
forfaitaire.  -  Article  98  :  Dif- 
ficultés imprévues  rencontrées 
dans  l'exécution  d'une  tran- 
chée (roches  d'une  extraction 
plus  difficile  que  le  rocher 
prévu)?  transports  des  déblais 
rendus  plus  onéreux  à  raison 
du  foisonnement  exceptionnel 

-  Lois  y  e'c.  (Tables).  35 
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DÉCOMPTES  isuite)  : 
desdits  déblais  :  pas  de  supplé- 
ment de  prix  par  application 
du  cahier  des  charges.  —  Prix 
nouveau  fixé  en  cours  d'exé- 
cution, applicable  en  vertu  de 
la  convention,  tant  aux  déblais 
déjà  exécutés  qu'aux   déblais 

.  restant  à  faire.  —  Intérêts 
alloués  en  vertu  de  Tarticle  49 
du  cahier  des  charges  à  partir 
de  l'expiration  du  délai  de 
trois  mois  qui  suit  la  récep- 
tion définitive.  (C.  rf'£^),  If, 
1058. 

—  (76)  Chemins  de  fer.  — 
Clauses  et  conditions  géné- 
rales du  16  novembre  1866.  — 
(Faillite  Chapelou.  Syndic  Lé- 
iaudy,)  —  Art.  32.  Augmenta- 
tion de  plus  d'un  tiers  dans  la 
quantité  des  terrassements 
prévue  au  devis,  mais  obtenu 
en  faisant  entrer  eu  ligne  de 
compte  des  ouvrages  de  nature 
difTérenle  et  figurant  au  bor- 
dereau sous  des  numéros  dif- 
férents :  non-lieu  à  indemnité. 

—  Augmentation  de  plus  d'un 
'  tiers  dans  la  quantité  des  dé- 
blais d'emprunt  :  droit  à  in- 
demnité reconnu.  —  Trans- 
ports. —  L'absence  de  com- 
munication du  mouvement 
des  terres  ne  peut  pas  être 
critiquée  par  l'entrepreneur 
alors  que  chaque  cube  figurait 
au  décompte  définitif  avec  sa 
distance  de  transports.  — 
Transports  supplémentaires 
prétendus  non  comptés  :  grief 
non  justifié  —  Sujétions  :  Fos- 
sés non  prévus  au  devis,  exé- 
cutés en  temps  d'inondation  ; 

—  déblais  de  fondations  des 
ouvrages  d'art  :  indemnité  al- 
louée par  le  conseil  de  préfec- 


I 


ture  reconnue  suffisante.  — 
Augmentation  de  distance  des 
lieux  d'emprunts  :  non-lieu  à 
indemnité  ;  cette  distance  n'a 
été  modifiée  que  sur  la  de- 
mande de  l'entrepreneur,  et 
l'administration  s'est  bornée  à 
l'autoriser  (C.  d'EL),  II,  1131. 

—  {11}  Chemins  de  fer.  —  Con- 
ditions générales  du  16  no- 
vembre 1866.  —  {Sieur  Bé- 
nard  et  Tabarant.)  —  Lorsque 
le  tiers  des  moellons  employés 
sont  gelés  ou  de  nature  gélive, 
cette  malfaçon  donne  le  droit 
à  l'administration  d'en  exiger 
le  remplacement  aux  frais  de 
l'entreprise,  quelle  que  soit  la 
provenance  des  matériaux,  et 
nonobstant  la  réception  de 
l'ouvrage.  —  Ce  remplacement 
doit  être  effectué  par  voie  de 
démolition  totale,  et  de  recons- 
truction si  l'arrachement  et  le 
remplacement  partiels  étaient 
de  nature  à  compromettre, 
par  l'absence  de  liaison  des 
maçonneries,  la  solidité  des 
parements.  —  Mais  si  la  réfec- 
tion peut  se  faire  par  voie 
d'arrachements  partiels,  les 
moellons  défectueux  n'étant 
pas  trop  nombreux,  les  frais 
de  recherche  et  de  remplace- 
ment peuvent  seuls  être  mis  à 
la  charge  de  l'entreprise.  — 
Le  fait  par  les  ingénieurs  d  a- 
voir  dans  ce  dernier  cas  exigé 
la  démolition  totale  n'est  pas 
de  nature  à  justifier  l'alloca- 
tion de  dommages-intérêts 
alors  que  dans  la  répartition 
des  dépenses  de  réfection  il  a 
été  tenu  compte  de  ce  fait. 
(C.  d'Et,),  II,  1200. 

—  (78)  Chemins  de  îer.— (Ministre 
des  travaux  publics  contre  sieur 
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Bastide,)  —  Déblais  :  prix  :  la 
clause  forfaitaire  insi'^rée  au 
cahier  (les  charges,  d'après  la- 
quelle le  prix  moyen  du  mètre 
cube  des  dt'blais  est  établi  en 
tenant  compte  des  diverses  na- 
tures de  terrains  avec  stipula- 
tion que  l'entrepreneur  devra, 
avant  Tadjudication,  se  rendre 
coraple  des  difficultés  que  pré- 
sentent les  diverses  tranchées, 
fait  obstacle  à  Tallocation, 
d'un  prix  nouveau,  alors  qu'il 
n'est  pas  justifié  que  l'entre- 
preneur ait  rencontré  des  ter- 
rains d'une  nature  autre  que 
celle  prévue  au  devis.  — Trans- 
port des  déblais  :  mesurage 
sans  tenir  compte  du  foison- 
nement par  application  du  de- 
vis. —  Accroissement  des  dis- 
tances des  transports  des 
déblais  :  indemnité  due.  — 
Transports  de  déblais  supplé- 
mentaires payés  au  prix  des 
transports  prévus.  (C.  rf'E/.), 
Ilf,  54. 

-  (79)  Chemins  de  fer.  — 
Clauses  et  conditions  géné- 
rales du  16  novembre  1866.  — 
{Sieur  Perrier.)  —  Art.  32.  — 
Diminution  de  plus  d'un  tiers 
dans  la  quantité  prévue  des 
déblais  à  reprendre;  droit  à 
indemnité  reconnue.— Art.  41. 
—  Réclamation.  —  Délais.  — 
Un  entrepreneur  qui  a  primi- 
tivement dans  le  délai  voulu, 
demandé  que  le  cube  des  dé- 
blais exécutés  soit  fixé  à  un 
chiffre  supérieur  aux  deux  tiers 
de  celui  prévu  au  devis,  est 
recevable,  après  l'expiration 
du  délai,  à  modifier  sa  de- 
mande et  à  prétendre  que,  ledit 
cube  ayant  été  inférieur  de 
plus  d'un  tiers  aux  prévisions 


du  devis,  il  a  droit  à  une  in- 
demnité par  application  de 
l'article  32,  alors  que  l'indem- 
nité ainsi  réclamée  n'excède 
pas  le  montant  de  la  réclama- 
tion primitive.  —  Déblais.  — 
Contestation  sur  le  cube  ;  ren- 
voi à  l'expertise.  —  Manque  à 
gagner  sur  des  travaux  confiés 
à  d'autres  entrepreneurs.  Non- 
lieu  à  indemnité:  ces  travaux 
ne  faisaient  pas  partie  de  l'en- 
treprise du  requérant.  —  Pa- 
rements vus.  —  Devis  conte- 
tenant  des  indications  contra- 
dictoires sur  la  manière  dont 
les  parements  devaient  être 
exécutifs;  payement  dû  à  rai- 
son de  la  façon  effectivement 
donnée  à  ces  parements  avec 
l'assentiment  des  ingénieurs. 
Contestation  sur  la  nature  de 
ces  parements  :  renvoi  à  l'ex- 
pertise. —  Sujétions.  —  Re- 
prise des  déblais  faite  dans 
des  conditions  prétendues 
autre  que  celles  prévues  au 
marché;  renvoi  à  l'expertise 
sur  le  point  de  savoir  si  un 
travail  imprévu  a  élt'î  exigé 
de  l'entrepreneur  et,  en  cas 
d'affirmative,  quel  supplément 
de  prix  pourrait  être  dû.  — 
Transport  de  déblais  prétendu 
fait  dans  des  conditions  plus 
onéreuses  que  celles  prévues 
au  marché.  Renvoi  à  l'exper- 
tise. —  Reprise  de  déblais 
ayant  acquis  par  le  temps  une 
grande  dureté.  Demande  d'un 
prix  nouveau.  Renvoi  à  l'ex- 
pertise. (C.d'Et.),  fil,  132. 
—  (80)  Chemins  de  fer.  — Clauses 
et  conditions  générales  du  16 
novembre  1866.  —  (Sieurs  Hal- 
Uer  et  Moussard.)  —  Art.  32. 
—   Pour  l'application  de  ce 
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DÉCOMPTES  (suite)  : 
article,  il  n'y  a  pas  lieu  de  te- 
nir compte  d'une  substitution 
de  matériaux  n'ayant  pas  fait 
Tobjet  d'un  ordre  écrit,  ni  du 
remplacement,  autorisé  par  le 
marché,  de  voûtes  en  ma<;on- 
neries  par  un  tablier  métal- 
lique, mais  il  y  a  lieu  de  tenir 
compte  des  travaux  exécutés 
conformément  aux  ordres  des 
ingénieurs  et  des  quantités 
d'ouvrages,  effectuées  en  plus 
déjà  admises  au  décompte.  — 
Art.  41.  —  Réclamation  moti- 
vée, formée  dans  le  délai  de 
vingt  jours  à  compter  de  la 
présentation  du  décompte. 
Recevabilité.  —  Changement 
apporté  en  cours  d'exécution 
au  tracé,  accepté  sans  réserve 
par  Tentrepreneur  avec  re- 
nonciation à  toute  réclama- 
tion ultérieure.  Non-lieu  à  un 
supplément  de  prix.  —  Com- 
pétence. —  Incompétence  du 
conseil  de  préfecture  pour  sta- 
tuer sur  des  difficultés  qui  ne 
se  rattachent  ni  à  l'exécution 
du  marché,  ni  aux  consé- 
quences nécessaires  de  sa  ré- 
siliation. —  Griefs  non  justi- 
fiés. —  Intérêts.  —  Non-lieu  à 
statuer  sur  une  demande  d'in- 
térêts, alors  que  de  simples 
mesures  préparatoires  ont  été 
ordonnées  et  qu'aucune  con- 
damnation n'a  encore  été  pro- 
noncée. Pluies  ayant  rendu 
l'extraction  des  déblais  plus 
onéreuse.  Pas  de  force  ma- 
jeure. Non-lieu  à  indemnité. 
—  Réclamations.  —  Non-lieu 
à  statuer  actuellement  sur  un 
chef  de  réclamation  se  ratta- 
chant à  des  difficultés  pour 
rappréciatlon    desquelles    le 


conseil  de  préfecture  a  ordonné 
une  expertise.  —  Réclama- 
tion consignée,  à  défaut  d'at- 
tachements soumis  à  l'accepta- 
tion des  entrepreneurs,  sur  les 
métrés  définitifs  qui  leur  ont 
été  présentés.  Recevabilité.  — 
Délai.  —  Renvoi  à  l'expertise 
sur  le  point  de  savoir  si  un 
travail  sort  des  prévisions  du 
marché  et  si,  dès  lors,  l'entre- 
preneur devait  réclamer  dans 
le  délai  fixé  par  le  cahier  des 
charges  pour  la  présentation 
des  réclamations  contre  les 
ordres  de  service  imposant 
des  travaux  imprévus.  —  Tra- 
vaux imprévus  imposés  par  les 
ingénieurs.  Nécessité  de  ré- 
clamer dans  le  délai  Vixé  par 
le  cahier  des  charges,  malgré 
l'absence  d'ordres  écrits  :  les 
entrepreneurs  ont  reçu  de  nou- 
veaux dessins  qui  équivalent  à 
des  ordres  écrits,  et  des  ordres 
verbaux  auxquels  ils  se  sont 
conformés  sans  protester  et 
sans  exiger  d'ordres  écrits.  — 
Renonciation  du  ministre  pour 
certaines  tranchées  à  l'appli- 
calion  du  prix  forfaitaire  con- 
cernait les  déblais.  Non-lieu 
à  étendre  le  bénéfice  de  cette 
renonciation  aux  déblais 
d'autres  tranchées  analogues 
aux  premières.  —  Sujétions^ 
—  Le  bordereau  âxi.nt  pour 
les  déblais  en  dépôt  un  prix 
au  mètre  cube,  indépendam- 
ment de  la  surface  occupée, 
aucun  supplément  de  prix 
n'est  dû  à  raison  de  ce  que  la 
nature  de  certains  déblais 
aurait  obligé  les  entrepre- 
neurs à  occuper  une  super- 
ficie de  terrain  plus  étendue 
que  celle  (jui  avait  été  prévue. 


ANALYSE   DES   MATIÈRES   PAR   ORDRE   ALPHABÉTIQUE.    549 


—  Déblais  au-dessous  de  Teau 

—  Non-lieu  à  Tallocalion  d'un 
prix  supplémentaire,  le  prix 
fixé  au  bordereau  s'appliquant 
aux  déblais  de  toute  nature 
pour  tranchées  de  chemins  de 
fer,  dérivations  ou  déviations 
de  routes,  chemins  et  cours 
d'eau.  —  Ordre  des  travaux 
interverti,  en  dehors  de  toute 
prescription  de  Tadministra- 
tion.  Non-lieu  à  l'allocation 
d'une  indemnité  à  raison  du 
dommage  qu'aurait  causé  à 
l'entrepreneur  cette  inversion 
des  travaux.  —  Transport  des 
déblais.  —  Non-lieu  par  appli- 
cation du  devis,  à  tenir  compte 
du  foisonnement.  —  Travail 
supplémentaire.  —  Rejoin- 
toiements  non  prévus  au  de- 
vis. Renvoi  à  l'expertise  pour 
la  fixation  du  prix  supplémen- 
taire dû  de  ce  chef  aux  entre- 
preneurs. —  Travaux  non 
prévus  au  marché.  —  Extrac- 
tion de  déblais  éboulés.  Dispo- 
sition du  devis  relatives  aux 
sujétions  non  applicables  à  l'es- 
pèce.(C.(rE(.),ni,  139. 

—  (81)  Gheminsde  fer. —Clauses 
et  conditions  générales  du  16 
novembre  1866.  —  (Sieurs  Re- 
veillac  et  Bardot, ) —  Art.  18.  — 
Etablissement  d'une  voie  auxi- 
liaire pour  les  transports  de 
matériel    et    d'approvisionne- 

.  ments  ;  demande  en  rembour- 
sement; rejet:  le  cahier  des 
clauses  et  conditions  générales 
porte  que  l'établissement  des 
chemins  de  service  et  des  in- 
demnités y  relatives  sont  à  la 
charge  de  l'entrepreneur; 
d'ailleurs  cette  voie  auxiliaire 
a  été  établie  par  les  entrepre- 
neurs uniquement  dans  leur 


intérêt.  —  Carrières.  —  Pré- 
tendue impossibilité  d'utiliser, 
pour  les  ouvrages  prévus,  le 
sable  des  carrières  prévues  au 
devis,  à  raison  de  l'éloigne- 
ment  de  ces  carrières  et  de  la 
difficulté  des  transports  :  Ren- 
voi à  l'expertise.  —  Prétendue 
insuffisance  de  sable  à 
prendre  dans  le  lit  d'une  ri- 
vière, fixé  au  devis  :  Renvoi  à 
l'expertise.  —  Déblais.  — 
Art.  98.  —  La  clause  forfai- 
taire insérée  au  devis,  d'après 
laquelle  le  prix  moyen  du 
mètre  cube  de  déblais  est 
établi  en  tenant  compte  des 
diverses  natures  de  terrain, 
avec  stipulation  que  l'entre- 
preneur devra,  avant  l'adjudi- 
cation, s'assurer  très  exacte- 
ment de  toutes  les  difficultés 
que  peuvent  présenter  les  di- 
verses tranchées,  fait  obstacle 
à  l'allocation  d'un  prix  nou- 
veau, alors  qu'il  n'est  pas  jus- 
tifié que  l'entrepreneur  ait 
rencontré  des  terrains  d'une 
nature  autre  que  celle  prévue 
au  devis.  —  Demande  d'in- 
demnité, à  raison  des  travaux 
d'épuisement  rendus  néces- 
saires par  l'abondance  des 
eaux  dans  les  déblais  des  sou- 
terrains. Rejet  ;  le  cahier  des 
charges  porte  que  :  lorsque, 
dans  l'exécution  des  déblais 
ou  le  percement  des  tunnels, 
il  se  présentera  des  eaux  gê- 
nant les  travaux,  l'entrepre- 
neur sera  tenu  de  s'en  débar- 
rasser à  ses  frais  et  les  prix 
prévus  pour  les  déblais  des 
souterrains  comprennent  l'é- 
puisement et  le  loyer  des 
pompes.  —  Dommage  à  l'en- 
trepreneur :  Prétendu  préju- 
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DECOMPTES  (suite)  : 
dice  causé  par  Texécution 
hâtive  de  maisons  de  garde. 
Rejet  :  le  cahier  des  charges 
donnait  à  Tadininistration  le 
droit  de  désigner  les  travaux 
à  exécuter  pendant  chaque 
campagne,  Tordre  des  travaux 
et  le  délai  dans  lequel  ils 
devaient  être  exécutés.  — 
Faux  frais  :  Constituent  des 
faux  frais  à  la  charge  de  l'en- 
treprise les  dépenses  afTé- 
rentes  au  défrichement  des 
terrains  à  fouiller.  —  Griefs 
non  justifiés.  —  Maçonnerie  : 
Décidé  par  application  du 
cahier  des  charges  qu'aucune 
indemnité  n'était  due  à  l'en- 
trepreneur à  raison  des  sur- 
croîts d'épaisseur  de  maçonne- 
rie qu'il  aurait  exécutés.  — 
Ordre  écrit  :  Substitution  du 
moellon  lélué  à  des  moellons 
bruts  prévus;  pas  d'indemnité  ; 
aucun  ordre  de  service  n'a 
prescrit  aux  entrepreneurs  de 
substituer  pour  la  construc- 
tion de  ces  ouvrages  le  moel- 
lon têtue  au  moellon  brut 
prévu  au  devis.  —  Réclama- 
tions :  Réclamations  pour  pré- 
tendue omission  dans  «le  dé- 
compte formulée  dans  les  vingt 
jours  de  la  présentation  du 
décomple.  Recevabilité.  — 
Sujétions  :  Demande  en  in- 
demnité à  raison  de  la  gêne 
imprévue,  causée  par  le  boi- 
sage de  soutien  des  voûtes  des 
tunnels.  Rejet  ;  le  devis  porte 
que  le  prix  du  mètre  cube  de 
déblais  dans  les  tunnels  com- 
prend notamment  le  boisage 
partout  où  il  sera  nécessaire 
et  les  stipulations  formelles 
du  marché  mettent  à  la  charge 


des  entrepreneurs  toutes  les 
sujétions  des  travaux,  pourles- 
quels  les  prix  ont  été  établis. 

—  Entrepreneurs  prétendant 
avoir  été  obligés  de  fournir, 
pour  l'exécution  de  certains 
ouvrages»  des  moellons  de  di- 
mensions supérieure  à  celle 
des  moellons  prévus  au  devis 
et  pour  lesquels  les  prix  por- 
tés au  décompte  seraient 
insuffisants.  Renvoi  à  l'exper- 
tise. —  Etablissement  de 
niches  de  refuge.  Bordereau 
ne  portant  pas  de  prix  spécia- 
lement applicable  à  cette  na- 
ture d'ouvrage.  Renvoi  à  l'ex- 
pertise sur  le  point  de  savoir 
si  le  creusement  de  ces  niches 
rentre  dans  les  travaux  de 
déblais  et,  en  cas  de  négative, 
pour  l'appréciation  de  la  sujé- 
tion imposée  aux  entrepre- 
neurs. —  Prétendue  sujétion 
résultant  de  ce  que  les  entre- 
preneurs auraient  été  obligés, 
par  la  faute  des  ingénieurs,  de 
déblayer  un  souterrain  par 
l'amont  avec  une  pente  inverse 
à  l'écoulement  des  eaux  el 
d'allonger  ainsi  les  transports 
prévus.    Renvoi   à   Texpertise. 

—  Prétendue  sujétion  résul- 
tant de  ce  que  les  entrepre- 
neurs auraient  été,  par  le  fait 
et  les  retards  de  l'administra- 
tion, obligés  de  porter  et  de 
reprendre  des  moellons  dans 
les  dépôts.  Renvoi  à  l'exper- 
tise pour  la  vérification  des 
faits  et,  s'il  y  a  lieu,  la  fixation 
d'une  indemnité.  —  Moellons 
bruts  substitués  pour  la 
maçonnerie  des  voûtes  aux 
moellons  parementés  prévus 
au  devis;  prétendue  sujétion 
résultant  de  cette  substitution 
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pour  assurer  la  bonne  exécu- 
tion desdits  ouvrages.  Renvoi 
à  Texpejrtise.  —  Travail 
compris  dans  un  autre.  Dis- 
cussion sur  ce  point;  renvoi 
à  l'expertise.  —  Rejointoie- 
ment.  Non-lieu  à  Tallocation 
d'un:  prix  spécial,  le  borde- 
reau portant  que  les  prix 
fixés  pour  ces  ouvrages 
tiennent  compte  des  frais  de 
ragrément  et  de  rejointoie- 
metit.  —  Demande  d'un  prix 
supplémentaire  pour  trous  de 
scellement  des  garde-corps. 
Rftjel'.le  prix  fixé  au  bordereau 
pour  le  fer  forgé  des  garde- 
corps  tient  compte  de  toute 
main-d'œuvre.  —  Travail  sup- 
plémentaire contesté  :  Renvoi 
à  l'expertise.  (C,  dTA.),  lll,  337. 
-  (82)  Chemins  de  fer. — Souter- 
rain. —  Explosion  de  grisou. 

—  Force  majeure.  —  Clauses 
et  conditions  générales  du 
16  novembre  1866.  —  (Sieurs 
Clément  père  et  fils.)  —  Art.  28. 

—  Une  explosion    de   grisou 
survenue  au    cours   des   tra- 
vaux pour  l'ouverture  d'an  sou- 
terrain n'est  pas  de  nature  à 
être  considérée,  en  toute  hypo- 
thèse, comme  un  cas  de  force 
majeure, dojïtlesconséquences 
•doivent  être  mises  à  la  charge 
du  maître    de    l'ouvrage.    — 
Partage  de  responsabilité  outre 
Je  maître  de  l'ouvrage  et  l'en- 
trepreneur, eu   égard   à  l'ab- 
sence    dans    le     cahier     des 
charges  de  prescriptions  spé- 
ciales relatives  aux  mesures  à 
prendre  contre  le  dégagement 
de  gaz  inflammables,  reconnu 
lors  du  percement  de  la  gale- 
rie d'essai,  à  l'adhésion   don- 
née par  les  ingénieurs  au  sys- 


tème de  percement  adopté,  à 
l'impossibilité  dans  laquelle  les 
entrepreneurs  ont  été  mis  par 
le  fait  de  l'administration  de 
suivre  intégralement  les  près- 
cri  ptions  du  cahier  des  charges; 
dépenses  de  réparation  et  de 
remise  eji  état  du  souterrain 
mise  à  la  charge  de  l'Etat, 
jusqu'à  concurrence  de  moitié. 

—  Chose  jugée.  —  Vn  juge- 
ment du  tribunal  correction- 
nel, passé  en  force  de  chose 
jugée,  qui  a  déclaré  les  ingé- 
nieurs et  entrepreneurs  res- 
ponsables à  l'égard  des  ouvriers 
victimes  d'accidents  pour  négli- 
gence dans  l'observation  du 
cahier  des  charges,  ne  peut 
pas  être  opposé  par  l'Etat, 
dans  ses  rapports  avec  l'en- 
trepreneur au  point  de  vue  de 
leur  responsabilité  réciproque 
(C.  (VEL),  111,406. 

-  (83)  Chemins  de  fer.  —  [Mi- 
nistre des  travaux  publics  contre 
sieurs Bodin  et  Johan.)  — Art.  32. 

—  Lorsque  la  diminution  d'un 
cube  de  maçonneries  do  béton 
résulte  de  la  substitution, 
prévue  par  le  devis,  de  la  ma- 
çonnerie' ordinaire  à  la  maçon- 
nerie en  béton,  l'entrepreneur 
n'a  droit  à  aucune  indemnité. 

—  Déblais.  Clause  forfaitaire. 
Article  98  du  devis.  —  En  pré- 
sence de  la  clause  forfaitaire 
du  devis  portant  qu'il  ne  sera 
fait  aucune  classification  de 
déblais  et  que  le  prix  du  bor- 
dereau est  un  prix  moyeu  ap- 
plicable aux  déblais  de  tonte 
nature,  l'entrepreneur  n'est 
pas  recevablo  à  demander  un 
supplémentde  prix  soit  à  raison 
de  la  proportion  plus  ou  moins 
considérable  de  déblais  de  roc 
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Dkcomptes  [suite)  : 

rencontrés  dans  les  travaux, 
soit  à  raison  de  leur  dureté 
exceptionnelle.  —  Cube  des 
transports.  —  Lorsqu'il  est 
stipulé  que  ce  cube  sera  réglé 
à  forfait  d'après  les  chiffres  de 
Tavant-métré,  aucune  n'^clama- 
tion  n'est  recevable  à  cet  égard 
de  la  purt  des  entrepreneurs 
s'ils  n'ont  pas  contesté  ces 
données  dans  le  délai  prévu  au 
devis.  —  Matériaux  rebutés  à 
raison  de  leur  destination  ; 
demande  d'indemnité  rejetée, 
encore  bien  que  les  entrepre- 
neurs aient  pu  les  vendre  au 
dehors.  —  Prix  fixé  par  une 
convention  supplémentaire, 
intervenue  en  cours  d'exécu- 
tion :  application  de  ce  prix. 
—  Prolongation  de  la  durée 
des  travaux.  La  clause  du  devis 
d'après  laquelle  les  travaux 
peuvent  être  prolongés  pen- 
dant trente  mois  sans  indem- 
nité s'applique  uniquement  au 
cas  où  ce  relard  est  dû  à  l'in- 
suffisance de  crédits  et  non  au 
cas  où  cette  prolongation  est 
due  au  retard  apporté  par 
Tadministration  dans  l'exécu- 
tion de  divers  ouvrages.  — 
Sujétions  :  déblais  imprégnés 
d'eau  ;  demande  de  plus-value 
rejetée  :  les  entrepreneurs 
doivent  détourner  les  eaux  et 
organiser  les  chantiers  pour 
assurer  leur  écoulement  régu- 
lier. —  Modifications  apportées 
par  rétablissement  d'une  halte 
non  prévue  au  devis  :  pas  de 
sujétion.  Rejet.  —  Augmenta- 
tion dans  la  distance  des  trans- 
ports :  indemnité  allouée.  — 
Sujétions  non  établies  ;  ou 
suffisamment  rémunérées.  — 


Travail  compris  dans  un  autre  : 
reprise  de  transport  et  répan- 
dage  des  terres  derrière  les  ma- 
çonneries compris  dans  le  prix 
des  maçonneries.  Rejet  ;  pilon- 
nage payé  à  part  (C.  (VEtX 
III,  412. 

—  (84)  Chemin  de  fer  de  Mont- 
luçon  à  Eyguraude.  —  Dé- 
compte. —  Cahier  des  clauses 
et  conditions  générales  du 
16  novembre  1886.  —  {Sieur 
Boutaud.)  —  Art.  10.  —  Pare- 
ments vus  exécutés  dans  des 
conditions  plus  onéreuses  que 
celles  prévues  au  devis.  Pas 
d'ordre  écrit.  Non-lieu  à  l'allo- 
cation d'un  prix  supplémen- 
taire, analogue  pour  des  trans- 
ports à  la  brouette. —  ArL  32. 

—  Modifications  dans  les  dé- 
blais de  certaines  tranchées  ne 
différant  pas  de  plus  d'un  tiers 
des  prévisions  du  marché.  Non- 
lieu  à  indemnité.  —   Art.  41. 

—  Acceptation  sans  réserve  du 
décompte  définitif  de  certains 
ouvrages.  Non-lieu  à  l'alloca- 
tion d'un  prix  supplémentaire 
pour  ces  ouvrages.  —  Car- 
rières. —  Insuffisance  des 
carrières  prévues  au  devis. 
Pas  de  mise  en  demeure 
adressée  à  l'administration 
d'avoir  à  désigner  d'autres 
lieux  d'extraction.  Non-lieu  à 
l'allocation  d'un  prix  supplé- 
mentaire à  raison  de  l'éloigné- 
ment  des  carrières  choisies 
par  l'entrepreneur.  —  Dom- 
mages causés  à  l'entrepreneur. 

—  Travaux  prétendus  indû- 
ment retranchés  de  l'entre- 
prise. Non-lieu  à  indemnité  : 
une  partie  desdits  travaux 
n'était  pas  comprise  dans  l'en- 
treprise, et  pour  l'autre  partie 
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le  ronseil  de  préfecture  a  or- 
donné une  expertise.  —  Faux 
frais  :  constituent  des  faux 
frais  à  la  charge  de  l'entrepre- 
neur :  les  frais  de  défriche- 
ment et  d'abatage  des  arbres 
et  des  haies  plantés  sur  le  sol 
sur  lequel  doivent  reposer  les 
déblais  ;  les  travaux  de  répara- 
tion, de  balayage  et  d'établis- 
sement d'ouvrages  provisoires  ; 
l'apport  et  le  répandage  de 
terres  autour  des  ouvrages 
d'art.  —  Grief  non  justifié.  — 
Rejet.  —  Travail  compris  dans 
un  autre.  —  Le  prix  des  bois 
et  fei*s  en  deuxième  emploi 
comprend,  pour  les  bois,  la 
façon,  la  pose,  le  décintrement 
et l'enlèvementdes  charpentes  ; 
et  pour  les  fers  la  pose  et  la 
dépose.  —  Travaux  d'épuise- 
ment. —  Non-lieu  à  l'alloca- 
tion d'un  prix  supplémentaire  : 
le  temps  pendant  lequel  les 
épuisements  étaient,  suivant 
le  devis,  à  la  charge  de  l'admi- 
nistration n'a  pas  été  dépassé 
par  la  faute  de  ladministra- 
lion.  —  Réception  provisoire 
fixée  à  la  date  de  l'achèvement 
des  travaux.  Régularité  (C. 
(VEt,)y  HT,  510. 

-  (85)  Chemins  de  fer.  —  Mise 
en  régie.  —  Clauses  et  condi- 
tions générales  du  16  no- 
vembre 1866.  —  (Sieurs  Do- 
range  y  Manière  et  Deguéker.) 
—  Art.  35.  —  Régie  régulière- 
ment prononcée  contre  des 
entrepreneurs  pour  inexécu- 
tion d'ordres  de  service  relatif 
à  l'approvisionnement  de  ma- 
tériaux qu'ils  soutenaient  ne 
pouvoir  être  exécutés,  et  qu'en 
fait  le  régisseur  a  exécutés.  (C. 
dEL),  111,  641. 


-  (86)  Chemins  de  fer.  —  Clauses 
et  conditions  générales  du 
16  novembre  1866.  —  (Sieur 
Laporte.)  —  Art.  32.  —  Dimi- 
nution d'une  nature  de  travaux 
n'excédant  pas  le  tiers  des 
quantités  prévues  au  devis  : 
pas  d'indemnité  (16«chef).  — 
Diminution  de  plus  d'un  tiers 
danç  le  cube  des  emprunts 
prévus  pour  la  construction  de 
remblais.  Pas  d'indemnité  due: 
cette  modification  au  projet, 
résultantd'un accord  intervenu 
entre  les  ingénieurs  et  l'entre- 
preneur a  fait  l'objet  d'une 
indemnité  fixée  par  la  conven- 
tion (4*  chef).  -T-  L'augmenta- 
tion ou  la  diminution  de  plus 
d'un  tiers  dans  les  ouvrages 
prévue  au  devis  ne  donne  pas 
lieu  à  l'allocation  d'une  in- 
demnité —  si  elle  n'a  causé 
aucun  préjudice  à  l'entrepre- 
neur, —  si  elle  a  été  décidée 
et  annoncée  à  l'entrepreneur 
avant  l'adjudication,  —  si  elle 
provient  du  fait  de  l'entrepre- 
neur (12%  13%  14"  chefs).— 
Déblais.  —  Classification.  — 
Décidé,  par  application  du 
cahier  des  charges,  que  la 
proportion  des  deux  natures 
de  déblais  supplémentaires 
exécutés  n'ayant  pas  été  dé- 
terminée au  moyen  d'attache- 
ments contradictoires,  cette 
proportion  devrait  être  établie 
d'après  celle  indiquée  à  l'avant- 
métré  (2«  chef).  —  Difficultés 
imprévues  provenant  unique- 
ment de  la  mauvaise  saison 
pendant  laquelle  les  travaux 
ont  été  exécutés.  Pas  d'indem- 
nité (10»  chef).  —  Faux  frais. 
—  Décidé  que  le  prix  des  dé- 
blais comprend  les   dépenses 
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DÉCOMPTES  (suite)  : 
afférentes  au  dessoucliage  des 
terrains  à  fouilles  (i 7*  chefs).  — 
Griefs  non  justifiés  (6«,  9«chef). 

—  Manque  à  gagner.  —  De- 
mande d'indemnité  pour  sup- 
pression de  fournitures  ren- 
trant dans  J'ent reprise.  Hejet: 
elles  n'en  faisaient  pas  partie 
(16*  chef). —  Prix  supplémen- 
taire. —  Le  cahier  des  charges 
ne  donnant  à  l'entrepreneur 
que  la  faculté  de  se  servir  des 
matériaux  provenant  des 
fouilles,  l'entrepreneur  n'est 
pas  fondé,  s'il  n'a  pu  user  de 
cette  faculté,  à  réclamer  de  ce 
chef  un  supplément  de  prix 
{{y-    chef).  —  Terrassements. 

—  Fixation  du  cube  réellement 
exécuté  (l*""  chef).  —  Trans- 
ports imprévus.  —  Les  dis- 
tances de  transports  prévues 
à  l'avant-métré  devant,  aux 
ternies  du  cahier  des  charges, 
servir  de  base  au  décompte 
définitif  à  moins  de  change- 
ment en  cours  d'exécution, 
celle  base  doit  être  maintenue 
même  au  cas  de  changements, 
si  ceux-ci  n'ont  pas  modifié 
les  prévisions  de  l'avanl-métre 
(3«^  chef)  (C.  rf'EM,  III,  712. 

—  (87)  Chemins  de  fer.  —  Dé- 
blais :  sujétions.  Tierce  exper- 
tise. —  {\finistre  des  travaux 
publics  contre  sieur  Bignaud.) 
Lorsjfue  les  modifications  ap- 
portées au  tracé,  après  Tadju- 
dication,  ont  eu  pour  effet 
d'augmenter  le  prix  des  dé- 
blais, l'entrepreneur  est  fondé 
à  en  demander  la  revision.  — 
Tierce  expertise.  —  Il  n'y  a 
pas  lieu  à  tierce  expertise 
lorsque  les  experts  d'accord 
sur  toutes  les  questions  tech- 
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niques  soumises  à  leur  appré- 
ciation et  nécessaires  à  la 
fixation  d'un  prix  nouveau,  ne 
sont  en  désaccord  que  sur  le 
point  de  savoir  si  la  fixation  de 
ce  prix  rentre  dans  leur  mis- 
sion. —  {Suite  de  f  arrêt  :  Mi- 
nistre des  travaux  publics  contre 
sieur  Bignaud,  du  1  juin  18S9, 
{voir  Ann.  4891,  p.  70;  iC. 
d'Et.\  III,  735. 
—  (88)  Chemins  de  fer.— Cahier 
des  clauses  et  conditions  géné- 
rales du  15  novembre  1866.  — 
{Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieur  Chaumcil.}  — 
Art.  13.  —  Décès  de  l'entre- 
preneur. Résiliation.  —  L'Etat 
n'est  pas  tenu  d  acquérir  les 
bétes  de  trait  ou  de  somme 
employées  dans  les  travaux, 
et,  par  voie  de  conséquence, 
d'indemniser  les  héritiers  de 
la  perte  subie  sur  la  vente  de 
ces  animaux.  —  Déblais.  Cause 
forfaitaire.  —  En  présence  de 
la  clause  forfaitaire  du  cahier 
des  charges  portant  que  :  «  le 
prix  des  terrassements  est 
fixé  à  forfait,  et  que  l'entre- 
preneur devra  se  rendre  très 
exactement  compte  avant  l'ad- 
judication des  difficultés  que 
peuvent  présenter  les  diverses 
tranchées  parce  qu'après  l'ad- 
judication les  prix  ne  pourront 
être  modifiés  sous  aucun  pré- 
texte »,  les  héritiers  de  l'entre- 
preneur ne  sont  pas  recevables 
à  demander  la  revision  des 
prix  du  marché,  pour  le  motif 
qu'après  de  nouveaux  son- 
dages, des  prix  plus  élevés  ont 
été  accordés  à  l'adjudicataire 
qui  a  soumissionné  en  suite  de 
la  résiliation.  —  Préjudice 
causé  à    l'entrepreneur    par 
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suite  du  mauvais  état   d'une 
trancht^e  dont   Tentretien  in- 
combait  à  l'Etat,   et  par  la- 
quelle devait  être  évacué  une 
partie  des  déblais  ;  indemnité 
allouée.    —    Interruption  des 
travaux —  pendant  l'exécution 
d'un   aqueduc  —  due  à  une 
mauvaise   organisation  de  ses 
chantiers    par   l'entrepreneur 
qui    a  commencé    ses  déblais 
sur   le   point  où    devait  être 
construit  Taqueduc,  et    avant 
qu'il  soit  exécuté,  bien  que  les 
di^blais   dussent  être  évacués 
par  le  remblai    qui  devait  re- 
couvrir   le    travail  :  pas  d'in- 
demnité. —   Dommages-inté- 
rêts h  raison  du  retard  apporté 
au  règlement  des   travaux.  — 
Kejet  :  ces  dommages  ne  con- 
sistent que  dans  la  condam- 
nation aux  intérêts  légaux  qui 
ont    été  accordés   à  partir  de 
Texpiration  du  délai  de  garan- 
tie (Art.  H53,  Gode  civil).  (C. 
d'EL),  lll,  80i. 
—  (S9)  Chemins  de  fer.   —  {Mi- 
nistre des  travaux  publics  contre 
sieur  GoupiL)   —   Art.   29.  — 
Travaux     imprévus.    —   Prix 
nouveau.  —  Transformation  — 
ne  constituant  pas  un  travail 
imprévu  :  rejet —  n'entraînant 
aucune     sujétion     onéreuse  ; 
assimilation    à   des   ouvrages 
analogues  prévus.  —   Art.  32. 
—   Augmentation   de  plus  du 
tiers  dans    une   nature  d'ou- 
vrage :  non-lieu  à  indemnité, 
le    prix   du    bordereau   étant 
dans     l'espèce    suffisamment 
rémunérateur;  —    indemnité 
allouée  à  raison  du  préjudice 
causé   —    pas   de    préjudice. 
Rejet  ;jiugmentation  inférieure 
au  tiers.  Rejet.  —  Art.  41.  — 


Réclamations.  —  Non-receva- 
bilité d'une  réclamation  for- 
mée après  l'acceptation  du  dé- 
compte sans  réserves.  —  Chose 
jugée .  —  Non-recevabilité 
d'un  grief  rejeté  par  un  arrêté 
antérieur  passé  en  force  de 
chose  jugée.  —  Abandon  des 
tranchées  avant  leur  achève- 
ment; retenue  des  sommes 
afférentes  aux  travaux  non 
exécutés  :  régularité.  —  Appro- 
visionnements. —  Indemnité 
calculée  sur  le  pied  des  maté- 
riauxapprovisionnés  et  utilisés. 
—  Déblais.  —  Classification. — 
Déblais  de  terre  mélangée  de 
pierrailles  compris  dans  les 
déblais  de  toute  nature  autres 
que  le  rocher.  —  Clause  for- 
faitaire pour  les  déblais  en  ro- 
cher calcaire  applicable  aux 
filons  de  silex  que  devait  d'ail- 
leurs faire  prévaloir  la  consti- 
tution géologique  de  la  région. 
Reprise  de  déblais  :  prix  alloué 
déclaré  suffisant.  —  Transport 
des  déblais  non  dû  pour  des 
déblais  simplement  rejetés  sur 
la  berge  et  non  transportés. 
Déblais  employés  à  des  tra- 
vaux de  déviation  —  non-lieu 
à  l'application  du  prix  de 
transport  prévu  par  applica- 
tion du  cahier  des  char^'es.  — 
Transports  supplémentaires  de 
déblais  en  dehors  de  la  dis- 
tance prévue  au  projet  :  in- 
demnité allouée.  —  Plus-value 
demandée  pour  un  mode  de 
transport  différent  de  celui 
prévu.  —  Rejet  ;  —  pour  re- 
prise de  déblais  de  fossés  pro- 
fonds inachevés  :  indemnité 
allouée  mais  retenue  en  com- 
pensation des  sommes  dues  à 
l'entrepreneur  chargé  des  pa- 
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Dbcouptes  {suite)  : 
rachèvemeuts.  —  Dommages 
causés  à  l'entreprise  par  gène 
et  ralentissement  provenant 
du  fait  de  Fadministration  dans 
la  marche  des  travaux  de  ter- 
rassement; indemnité.  —  Er- 
reur matérielle.  Lorsqu'une 
erreur  matérielle  a  été  com- 
mise dans  le  calcul  des  quan- 
tités au  détriment  de  Tentre- 
preneur,  mais  que,  par  suite 
d'erreur  et  de  double  emploi, 
le  conseil  de  préfecture  aalloué 
à  celui-ci  de  ce  chef  une 
somme  plus  forte  que  celle  à 
laquelle  il  aurait  droit  à  la 
suite  de  la  rectification  par  lui 
demandée,  il  convient  de  main- 
tenir purement  et  simplement 
la  décision  des  premiers  juges. 
Fausses  manœuvres.  —  Frais 
de  comblement  d'un  emprunt, 
ouvert  à  moins  de  4  mètres  du 
pied  des  remblais  contraire- 
ment au  cahier  des  charges, 
mis  à  la  charge  de  l'entrepre- 
neur —  pont  supérieur  exécuté 
avant  le  creusement  de  la 
tranchée  :  difficultés  et  sujé- 
tions résultant  de  cette  exécu- 
tion prématurée  malgré  l'avis 
des  ingénieurs;  pas  d'indem- 
nité; —  dépôt  de  déblais  sur 
des  terrrains  occupés  tempo- 
rairement par  l'entrepreneur  ; 
pas  d'indemnité;  —  les  ter- 
rains appartenant  à  l'Etat 
étaient  insuffisants  pour  effec- 
tuer les  dépôts  ;  dressement 
de  talus  avant  le  tassement 
complet  des  remblais  ;  pas  de 
plus-values;  revêtement  en 
terre  végétale  de  talus  exécu- 
tés en  mauvaise  saison;  pas 
d'indemnité.  —  Ordre  écrit 
non  justifié.  Rejet.  —  Ordre  de 


reprendre  les  travaux,  à  une 
époque  où  le  droit  à  résiliation 
n'était  pas  encore  ouvert  :  non- 
lieu  à  indemnité.  —  Résiliation 
demandée  pour  inexécution 
par  TEtat  des  clauses  du  con- 
trat :  rejet  :  les  conditions  es- 
sentielles de  la  soumission 
n'ont  pas  été  modifiées.  — 
Art.  30.  —  Demande  en  rési- 
liation pour  dépassement  de 
plus  du  sixième  du  montant 
primitif  de  l'entreprise  :  fixa- 
tion de  la  date  à  laquelle  s'est 
produit  le  dépassement  et  à 
laquelle  le  droit  de  l'entrepre- 
neur s'est  ouvert  :  appréciation 
de  l'indemnité  à  raison  du 
préjudice  qui  a  été  causé  à 
l'entrepreneur  par  le  refus  de 
l'administration  de  prononcer 
la  résiliation  au  jour  du  dé- 
passement. — ^  Sujétions  :  boi- 
sages dans  les  fouilles  :  plus- 
value  accordée;  —  tirage  de 
glaises;  indemnité  allouée 
jugée  suffisante.  —  Rejet  ;  — 
dans  la  confection  des  voûtes 
de  ponceaux,  —  indemnité 
allouée.  Rejet;  — résultant  de 
la  régularité  des  assises  impo- 
sées par  les  ingénieurs;  pas 
d'exigences  exagérées.  Rejet; 
—  transformation  de  la  forme 
d'un  pont  supérieur;  pas  d'ag- 
gravation ;  décharge.  Rejet; 
résultant  de  l'exécution  des 
quarts  de  cône  après  la  con- 
fection des  remblais  :  indem- 
nité allouée  jugée  suffisante.— 
Travaux  enlevés  à  l'entreprise: 
retrait  de  travaux  dont  l'entre- 
preneur avait  accepté  l'exécu- 
tion :  indemnité  pour  manque 
à  gagner  (C.  rf'E/.),  111,995. 
—  (90)  Chemins  de  fer.  ^Clauses 
et    conditions     générales    du 
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16  novembre  1866.  —  Exper- 
tise, —  {Ministre  d^  travaux 
publics  contre  sieurs  Couderc, 
Lamarre  et  Bénière.)  —  Art.  28. 
—  La  sécheresse  exception- 
nelle signalée  en  temps  utile 
constitue  un  cas  de  force  ma- 
jeure donnant  droit  à  Tindem- 
nité  au  profit  de  Tentrepre- 
neur.  —  Art.  29.  —  Ouvrage 
imprévu.  Prix  nouveau.  —  La 
substitution,  en  cours  d'exécu- 
tion d'un  viaduc  en  maçonne- 
rie, à  un  simple  mur  de  sou- 
tènement prévu  au  devis, 
constitue  un  ouvrage  imprévu  ; 
dès  lors,  il  y  a  lieu,  non  d'ac- 
corder une  indemnité  de  ce 
chef,  mais  d'ordonner  une 
expertise  à  TefTet  de  fixer  un 
prix  nouveau.  —  Art.  33.  — 
Réduction  en  cours  d'exécu- 
tion de  certaines  natures  d'ou- 
vrages de  plus  du  tiers  par 
rapport  aux  prévisions  du  de- 
vis :  indemnité  due.  Renvoi  à 
l'expertise.  —  Augmentation 
de  plus  du  tiers  ;  pas  de  pré- 
judice. —  Rejet.  —  Art.  49. — 
Intérêts  :  ils  ne  courent  que 
trois  mois  après  la  réception 
définitive,  encore  bien  qu'ils 
aient  été  demandés  avant 
cette  époque.  —  Contradiction 
entre  le  cahier  des  charges  et 
le  bordereau.  —  Contestation 
sur  l'application  d'un  prix  du 
bordereau  applicable  aux  ma- 
çonneries. Renvoi  à  l'expertise 
pour  déterminer  si  le  travail 
a  été  exécuté  conformément 
jau  bordereau.  —  Dommages 
causés  à  l'entrepreneur.  Tra- 
vaux ralentis,  ajournés  et 
•  définitivement  abandonnés; 
approvisionnements  repris  ; 
indemnité    due    pour     perte 


d'intérêts  sur  le  cautionne- 
ment, et  sur  le  capital  engagé 
dans  l'affaire,  privation  d'in- 
dustrie, frais  de  personnel  et 
autres  faux  frais.  —  Matériaux 
rendus  à  pied  d'œuvre  et  em- 
ployés par  l'administration. 
Indemnité  due.  —  Procédure. 
—  Ultra  petita.  Décision  excé- 
dant les  conclusions  du  de- 
mandeur; arrêté  annulé.  — 
Conclusions  prisesavantrachè- 
vement  des  travaux,  modifiées 
après  leur  achèvement  :  rece- 
vabilité. —  Rabais.  —  Lorsque 
l'administration  stipule  que 
l'entrepreneur  prendra  en 
charge  les  matériaux  par  elle 
approvisionnés  et  qu'on  en 
retiendra  le  prix  à  l'adjudica- 
taire, le  montant  de  cette  re- 
tenue ne  subit  pas  le  rabais  de 
l'adjudication.  —  Lorsqu'un 
ouvrage  non  prévu  au  projet  a 
été  exécuté  et  que  son  prix 
peut  être  fixé  au  moyen  des 
éléments  du  bordereau,  le 
prix  alloué  est  passible  du  ra- 
bais d'adjudication.  —  Subs- 
titution dans  les  parements 
vus  de  moellons  smillés  aux 
moellons  têtues  ;  de  moel- 
lons têtues  aux  moellons  ordi- 
naires prévus  ;  —  de  briques 
de  Toulouse  aux  briques  pré- 
vues au  devis;  plus-values 
accordées.  —  Sujétions  :  in- 
demnités allouées  —  dans 
l'espèce,  déblais  de  tranchées 
tombant  sur  une  route  natio- 
nale adjacente  à  la  voie  ferrée 
en  cours  d'exécution  :  néces- 
cité  de  maintenir  la  sécurité 
de  la  circulation  :  indemnité 
allouée.  —  Travail  compris 
dans  un  autre.  —  Les  frais 
d'épuisement    des    eaux    plu- 
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DÉCOMPTES  (suite)  : 
viales  et  des  sources  rencon- 
trées  dans  les  tranchées  sont 
compr"s  dans  le  prix  des  dé- 
blais. (C.  (VEt,),  III,  1090. 

—  (91)  Chemins  de  fer.  — 
Clauses  et  conditions  générales 
du  16  novembre  1866.  —  (Mi- 
nistre des  travaux  publics  contre 
sieurs  Grau  et  Polinelly.)  — 
Art.  28.  —  Perte  résultant  d'un 
cas  de  force  majeure,  non 
signalé  d^ns  le  délai  de  dix 
jours.  Rejet.  —  Déblais.  — 
Transport  ;  foisonnement  :  le 
transport  de  déblais  doit  être 
payé  au  cube  de  la  fouille  sans 
tenir  compte  du  foisonnement. 

—  Déblais  de  roc  d'une  dureté 
exceptionnelle; demande  d'un 
prix  supplémentaire.  Rejet:  le 
prix,  fixé  au  bordereau  s'ap- 
plique aux  déblais  de  roc  de 
toute  nature.  —  Cube  supplé- 
mentaire extrait.  —  Lorsqu'il 
est  stipulé  que  le  piquetage, 
faute  d'avoir  été  contesté  dans 
le  mois  de  la  notification,  ser- 
vira à  établir  le  cube  effectué, 
l'entrepreneur  qui  n'a  pas  ré- 
clamé dans  ce  délai  ne  peut 
ultérieurement  contester  le 
cube  résultant  du  calcul  prévu 
et  prétendre  à  une  indemnité 
pour  déblais  supplémentaires^ 

—  Dommages  causés  à  l'entre- 
prise par  les  retiirds  apportés 
dans  la  remise  des  terrains  et 
des  projets  d'exécution  :  in- 
demnité allouée  comprenant 
la  perte  d'industrie,  perte  sur 
frais  généraux,  matériel  et 
avances  d'argent.  —  Moellons 
extraits  de  carrières  non  pré- 
vues au  devis.  —  Pas  de  prix 
supplémentaire  :  les  carrières 
prévues  n'étaient  pas  épuisées. 


—  Ordre.  — Déblais  exécutés  ei> 
dehors  du  profil-type  sans  jus- 
tification d'un  ordre  des  ingé- 
nieurs ou  d'un  cas  de  force 
majeure  :  pas  d'allocation  de 
prix.  —  Transport  supplémen- 
taire de  déblai  ordonné  :  in- 
demnité. —  Ouvrages  d'art 
imprévus  présentant  des  diffi- 
cultés particulières  d'exécu- 
tion :  indemnité  accordée.  — 
Prix  du  béton  comprenant  la 
fourniture  de  la  pierre  cassée 
sans  distinction  de  provenance  : 
prix  de  la  maçonnerie  établi 
d'après  la  provenance  des  ma- 
tériaux. —  Remplissage  en 
pierres  sèches  des  vides  exis- 
tant en  dehors  du  revêtement 
de  souterrains  :  travail  compris 
dans  celui  du  revêtement.  — 
Travail  supplémentaire  :  in- 
demnité allouée  (C.  (TEL), 
m,  1122. 

—  (92)  Chemins  de  fer.  —  Cahier 
des  clauses  et  conditions  géné- 
rales du  16  novembre  1866.  — 
(Ministre  des  travaux  publia 
contre  sieurs  Varinot,  Huardel 
et  Fischbach.)  —  Article  41.  — 
Réclamations  formulées  plus 
de  vingt  jours  après  la  présen- 
tation du  décompte  à  l'entre- 
preneur ;  non-recevabilité.  — 
Déblais.  —  Difficultés  excep- 
tionnelles non  justifiées  ;  — 
déblais  supplémentaires  or- 
donnés par  les  ingénieurs  en 
vertu  du  droit  que  leur  réser- 
vait le  cahier  des  charges  ; 
prix  du  devis  applicable.  — 
Déblais  supplémentaires  non 
prévus  au  devis  ;    indemnité. 

—  Procédure.  —  Double  degré 
de  juridiction,  —  moyens  nou- 
veaux. —  On  est  recevable  à 
invoquer   devant    le     Conseil 
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d^Etat  (les  moyens  nouveaux  à 
Tappui  de  conclusions  déjà 
soumises  au  conseil  de  préfec- 
ture. —  Remblai  d'une  lai-geur 
supérieure  à  celle  prévue  au 
devis.  Absence  d'ordre  écrit. 
Refus  de  payer  Texcédenl.  — 
Sujétions.  —  Activité  excep- 
tionnelle ;  ordre  donné  aux 
entrepreneurs  en  cours  d'exé- 
cution, de  terminer  leurs  tra- 
vaux avant  la  date  normale 
d*achèvement:  allocation  d'une 
indemnité.  —  Sujétions  éta- 
blies pour  les  déblais  supplé- 
mentaires :    indemnité   due  ; 

—  non  établies  :  pas  d'indem- 
nité. —  Travail  compris  dans 
le  prix  d'un  autre  :  rejointoie- 
ment  payé  par  le  prix  de  la 
maçonnerie  (C.r/'E^),  111,1129. 

—  (93)  Chemins  de  fer.  —  Clauses 
et  conditions  générales  du 
16  novembre  1866.  —  (Sieurs 
Martineau  et  Peyrot.)  —  Art.  .32. 
Augmentation  de  plus  du  tiers, 
d'une  nature  d'ouvrage  :  allo- 
cation d'un  prix  spécial  pour 
le  cube  supplémentaire.  Régu- 
larité (Martineau,  1"  esp).  ; 
2«  esp.}.  —  Cube  de  maçon- 
nerie déterminé  d'après  des 
attachements  pris  en  cours 
d'exécution  et  signé  par  l'en- 
trepreneur. Réclamation  non 
recevable  (Martineau,  2'^  esp.). 

—  Déblais,  Difficultés  excep- 
tionnelles. Roc.  —  Rejet  ;  con- 
ditions de  l'adjudication  non 
modifiées,  sondages  nombreux 
exécutés  par  l'administration 
(Martineau,  i^  esp.)  ;  —  in- 
demnité allouée  à  raison  de 
sujétion  imprévue  (2*  esp.).  — 
Erreur  matérielle  dans  le 
calcul  des  quantités.  Rectifica- 
tion  nonobstant   un    attache- 


ment signé  par  l'entrepreneur 
(Martineau,  2®  esp.).  —  Inté- 
rêts. —  Une  simple  lettre 
adressée  à  l'entrepreneur  l'in- 
formant que  l'Administration 
est  prête  à  rembourser  le  cau- 
tionnement de  garantie,  sous 
les  conditions  prescrites  par 
l'article  19 des  conditions  géné- 
rales ne  peut  entraîner  la  sus- 
pension du  cours  des  intérêts 
(Martineau,  2"  esp.).  —  Travail 
compris  dans  un  autre.  —  Le 
prix  de  maçonnerie  ou  du 
balastago  comprend  toutes  les 
fournitures  :  en  conséquence 
l'emploi  des  déblais  d'emprunt 
ou  de  tranchées  dans  ces  tra- 
vaux ne  comporte  pas  un  prix 
distinct  ])our  extraction  manu- 
tention et  transport.  (Marti- 
neau, f»  esp.)  (C.  (rEt.)y  III, 
1202. 

—  (94)  Chemins  de  fer.  —  (Sieur 
Minai  contre  Syndicat  du  chemin 
de  fer  de  Ceinture  (rive  droite). 
Expertise.  — Etablissement  par 
une  compagnie  de  chemin  de 
fer  d'un  remblai  et  de  plates- 
formes  de  refuge  s'clevant 
jusqu'à  la  crête  du  mur  de 
clôture  d'une  propriété  et 
constituant  pour  cette  pro- 
priété une  cause  permanente 
d'insécurité.  Indemnité  due. 
—  Remblai  établi  à  80  centi- 
mètres seulement  d'un  mur  de 
clôture,  pouvant  rendre  la 
propriété  insalubre  et  humide 
et  permettre  au  ballast  de 
tomber  sur  celle-ci  :  renvoi  à 
une  expertise  (C,  rf'E^),  III,. 
1211. 

—  (95)  Chemin  de  fer  de  Mont- 
luçon  à  Ëygurande.  Clauses  et 
conditions  générales  du  16  no- 
vembre  1866.  —  [Sieur  Perri- 
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DécoMPTEs  (suite)  : 
chorit.)  —  Art.  10.  —  Absence 
d'ordre  écrit  :  rejet  d'une  ré- 
clamation pour  travail  exécuté 
avec  un  degré  de  perfection 
supérieur  aux  prévisions  du 
devis  ;  —  pour  emploi  de  ma- 
tériaux plus  coûteux  que  ceux 
prévus.  —  Art.  42.  —  Les 
erreurs  ou  omissions  dans  la 
composition  élémentaire  des 
prix  ne  sauraient  justifier 
une  demande  en  re vision  des 
prix  du  bordereau,  alors  même 
que  la  formule  servant  à  l'éta- 
blissement dudit  prix  aurait 
été  inexactement    appliquée. 

—  Sujétions.  —  Non-lieu  à 
indemnité  pour  transformation 
en  ballastd'une  certaine  quan- 
tité de  rocher  d'une  dureté 
exceptionnelle,  alors  surtout 
que  l'entrepreneur  ne  s'est  pas 
conformé  à  un  ordre  de  ser- 
vice lui  prescrivant  de  ré- 
server pour  le  ballast  le 
moellon  facile  à  casser.  — 
Emprunts  exécutés  dans  des 
conditions  exceptionnellement 
onéreuses,indemnité  accordée. 

—  Art.  98  du  devis.  —  En  pré- 
sence d'une  clause  portant 
qu'il  ne  sera  fait  aucune  clas- 
sification des  déblais  en  cours 
d'exécution  et  que  les  prix 
alloués  pour  les  déblais  de  la 
plate-forme  sont  des  prix 
moyens,  qui  resteront  toujours 
applicables  aux  tranchées  aux- 
quelles ils  se  rapportent, 
quelle  que  soit  la  nature  des 
déblais  à  exécuter  ;  que  l'en- 
trepreneur devra  se  rendre 
compte  très  exactement  avant 
l'adjudication  des  difficultés 
que  peuvent  présenter  les  di- 
verses  tranchées,    l'entrepre- 


neur n'est  pas  fondé  à  réclamer 
une  indemnité  à  raison  de  la 
dureté  exceptionnelle  des  dé- 
blais exécutés  (C.  (TEL), 
111,  mi. 

—  -96)  Chemins  de  fer.  —  {Sieur 
Crudenaire.)  —    Dommages  à 
l'entreprise  :  Matériel  de  che- 
min de  fer  non  employé  par 
suite  de  la  mise  en   dépôt  des 
déblais  prévus  comme  devant 
être  transportés  par  wagons. 
Indemnité  allouée.  —  Récla- 
mation.—  Demande  nouvelle  ; 
moyens  nouveaux.  —  L'entre- 
preneur  qui,  dans    les  vingt 
jours  après  la  présentation  da 
décompte,  a  réclamé   une  in- 
demnité'' à  raison  de  ce  qu'une 
partie  des  déblais  avaient  dû, 
par  suite  de  changements  im- 
prévus dans  le  mouvement  des - 
terres,  être  faits  à  la  brouette 
au  lieu  de  l'être    au   wagon, 
ainsi  qu'il  était  prévu,  ne  pré- 
sente pas  de  demande  nouvelle 
et  est  recevable,  après  les  vingt 
jours  de  la  présentation  dudit 
décompte,    à  soutenir  qu'une 
indemnité  lui  est  due  par  suite 
de   l'inutilisation   de   ses   wa- 
gons ;  l'objet  de   la   demande 
n'est  pas  modifié.  —  Questions 
de  fait  :  application  aux  déblais 
de   la  culée   d'un   viaduc   du 
prix  fixé  pour  les  fouilles  de 
cet  ouvrage.  Absence  de  sujé- 
tions imprévues.   —  Terrains 
et  plans  remis  en  temps  utile  ; 
pas    d'activité    exceptionnelle 
(C.  (VEt.),  111,  1247. 

—  (97)  Chemins  de  fer.  —  (Com- 
pagnie de  Fives-Lille.)  —  Ar- 
ticle 32.  —  Lorsqu'un  prix 
spécial  a  été  consenti  pour  le 
cas  où  les  déblais  de  rochers 
dépasseraient      des      chiffres 
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prévus*,  il  n'y  a  lieu  d'allouer 
une  indemnité  par  application 
de  l'article  32  que  si  les  déblais 
dépassent  d'un  tiers  les  cubes 
à  raison  desquels  un  prix 
spécial  a  été  accordé.  —  Aug- 
mentation de  plus  du  tiers  sur 
plusieurs  natures  d'ouvrages  : 
indemnité  accordée  reconnue 
suffisante.  Rejet.  —  Lorsque  le 
"détail  estimatif  prévoit  plu- 
sieurs natures  de  clôture  et  fixe 
le  prix  de  la  fourniture  au 
kilomètre,  Tentrepreneur  n'est 
pas  recevable  à  se  prévaloir 
de  l'article  32  des  clauses  et 
conditions  générales  pour  ré- 
clamer une  indemnité  à  raison 
•de  la  proportion  respective  de 
chacun  des  modes  de  clôture 
-employés.  —  Approvisionne- 
ments. —  Bois  de  sapin  appro- 
visionnés sans  ordre  et  ne 
pouvant  servir.  Rejet;  —  pavés 
approvisionnés  pour  un  travail 
prévu  et  modifié  ultérieure- 
ment ;  indemnité.  —  Déblais. 
—  En  présence  d'une  clause 
forfaitaire  insérée  au  devis  et 
portant  que  «  les  sondages 
faits  avunt  l'adjudication  ont 
permis  de  se  rendre  un  compte 
«xact  du  prix  moyen  d'extrac- 
tion et  que  ce  prix,  ayant  été 
établi  en  conséquence,  ne 
pourra  être  modifié  »,  l'entre- 
preneur n'est  pas  fondé  à  ré- 
clamer un  supplément  de  prix 
à  raison  de  la  proportion  ren- 
contrée de  rochers  durs  et 
compacts.  —  Reprise  des  dé- 
blais et  second  jet  de  pelle  qui 
auraient  pu  être  évités  par  une 
autre  organisation  des  chan- 
tiers :  pas  d'indemnité.  —  Jet 
de  pelle  etrégalage  de  déblais  : 
non-lieu    à    l'application    du 

Annales  des  P.  et  Cfi.,  T  série. 


prix  de  transport.  —  Dom- 
mages causés  à  l'entreprise  — 
par  le  dépôt  de  déblais  sur  une 
propriété  privée  :  indemnité 
allouée  à  l'entrepreneur.  — 
Modification  apportée  au  projet 
dans  l'intérêt  de  l'entrepre- 
neur :  non-lieu  à  indemnité  ; 

—  déviation  ayant  fait  l'objet 
d'un  projet  spécial  non  con- 
testé par  l'entrepreneur  dans 
le  délai  prévu  au  cahier  des 
charges  :  réclamation  non  re- 
cevable. —  Ordre  écrit.  — 
Emprunt  effectué  sans  néces- 
sité pour  la  création  d'un  che- 
min d'accès  ;  —  changements 
apportés  par  l'entreprise  dans 
son  propre  intérêt  ;  —  ouver- 
ture d'un  emprunt  sur  un 
emplacement  autre  que  celui 
prévu  et  accepté  sans  récla- 
mation ;  —  substitution  par 
tolérance  de  matériaux  à  ceux 
prévus  :  absence  d'ordre.  Rejet. 

—  Prix  nouveau.  —  Charge  de 
déblais  en  wagon  non  prévue  : 
application  du  prix  iixé  pour 
un  lot  voisin  à  raison  du  même 
travail  et  adjugé  au  même  en- 
trepreneur. Régularité.  —  Ré- 
clamation. —  Frais  d'expertise 
à  la  charge  de  l'Etat  qui  n'a 
fait  aucune  offre.  —  Sujétions. 

—  Mains-d'œuvre  prétendues 
exceptionnelles  mais  résultant 
de  modifications  apportées  au 
projet  ou  imputables  à  l'entre- 
preneur. Rejet.  —  Reprise  de 
déblais  en  dépôt  depuis  sept 
mois  :  sujétion  résultant  de 
tassements  ;  application  du 
prix  de  fouille  ;  —  sujétions 
non  établies  ;  —  fourniture  de 
clôtures  supplémentaires  :  in- 
demnité ;  —  retard  apporté  à 
l'acquisition  des   terrains  né- 

Lois,  eic,  {Tables).  36 
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DÉcoMPTKs  suite}  : 
cessaires  à  l'organisation  des 
chantiers  :  éventualité  prévue 
par  application  du  cahier  des 
charges  :  pas  d'indemnité  ;  — 
travail  en  hiver  :  sujétion  im- 
plicilement  prévue  :  rejet.  — 
Transports.  —  Les  distances 
de  transport  prévues  à  l'a  van  t- 
mélré  devant,  aux  termes  du 
cahier  des  charges,  servir  de 
base  au  décompte  déliiiitif  à 
moins  de  changement  en  cours 
d'exécution,  l'entrepreneur 
n'est  pas  recevable  à  constater 
les  calculs  de  l'avant-nu-tré  s'il 
ne  justille  pas  de  modilicalions. 

—  Terrassements  non  compris 
dans  le  corj)s  de  chemin  de  fer 
et  non  portés  sur  les  métrés 
dressés  pour  servir  de  hase 
aux  calculs  des  dislances 
moyennes  :  prix  de  transport 
fixé  d'après  la  distance  réelle. 

—  Travail  compris  dans  un 
autre.  —  Dressemeut  de  talus 
compris  dans  le  prix  des 
fouilles  ;  règlement  de  talus 
comi)ris  dans  le  prix  d'emploi 
en  remblais  des  déblais  de 
toule  nature.  —  Tra/ail  im- 
prévu. Défrichement  de  haies 
et  dessouchages  non  compris 
dan  s  le  prix  des  terrassements  : 
rémunération  accordée  re- 
connue suthsante.  Rejet  (C. 
d'Et.),  IV,  i83. 

—  (98)  Chemins  de  fer. —  Clauses 
et  conditions  générales  du 
16  novembre  1866.—  (Ministre 
des  travaux  publics  contre 
sieurs  Danchaud  père  et  fils  et 
Rolland.  )  —  Article  32.  — 
Lorsqu'il  y  a  lieu  à  l'applica- 
lion  de  l'article  32  des  clauses 
et  conditions  générales,  à  rai- 
son de  raugmcntatiou  de  plus 
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d'un  tiers  du  cube  prévu  pour 
les  déblais  de  terre,  l'indem- 


nité allouée  ne  peut  pas  com- 
prendre, en  sus  (lu  préjudice 
éprouvé,  des  doramages-iolé- 
vHs.  —  Malfaçons.  —  Réfection 
à  la  charge  de  l'entrepreneur 
de  joints    faits   en     mauvafse 
saison  et  dégradés.    —  Modifi- 
cations en  cours   d'exécution 
sur  l'ordre  des  ingénieurs,  du 
profil  des  tranchées,  alors  que 
le  travail  était  presque  achevé: 
plus-value  accordée.    Régula- 
rité. —  Pont  de  service   pour 
relier  les  tronçons  des  voies  de 
communications  coupées: frais 
à  la  charge  de  l'entreprise.  — 
Ordre  écrit  :  substitution  de  la 
pierre  de   taille  aux  moellons 
piqués  prévus  ;  —   choix  des 
rochers    les  plus    durs    pour 
maçonnerie,    ayant    nécessité 
un  débilage  onéreux  ;  —  pas 
d'ordre  des  ingénieurs.  Rejet 
—  Sujétions.  —  Mise  en  dépôt 
de  déblais  destinés  à  être  em- 
ployésen  ballast  :  travailprévu: 
pas  de   sujétion   nouvelle.  — 
Voy.  aussi  ordre  écrit.  —  Tra- 
vail compris  dans  un  autre.  — 
Le  prix  du  parement  vu  com- 
prend le  rejointoiemenL  —  ^ 
prix  prévu  pour  les  fouilles  des 
ouvrages  d'art    comprend   le 
boisage  des  parois  de  la  fouille, 
mais     ne     comprend    pas  le 
blindage  des  fouilles  eiïectuécs 
dans  les  déblais  déposés  par 
l'administration  sur  l'emplace- 
ment des  ouvrages  d'art  :  in- 
demnité    allouée.    (C.   (fEt.^, 
IV,  211. 
—  (99)  Chemin   de  fer  d'Eygu* 
rande  à  Montluçon.  —  Clauses 
et    conditions    générales  du 
16  novembre  1866.   —  {Sieur 
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Boutaud.)  —  Article  32.  —  Di-  ' 
minulion  de   plus  d'un  tiers  :   j 
question  de  savoir  si  les   tra-  ' 
vaux   distraits   de  l'entreprise  ' 
étaient  compris  daus  Tadjudi-  | 
catioit.  Renvoi   à    Texperlisc. 
—    Accélération  extraconlrac-  , 
tuelle  :  ordre  de  service  non  ! 
exécuté  ;  pas  de  dommage.  —  ' 
Ballast  :   pierre  provenant  de 
tranchées  éloignées    du    lieu  ' 
des  travaux.  Non-lieu  à  Tallo-  ' 
cation  d'un   prix   supplémen- 
taire :  suivant  le  devis,  le  bal-  ■ 
last  devait  provenir  des  déblais 
rocheux  des   tranchées,  et  le  . 
cube   de    rocher  extrait  dans 
chacune      des      tranchées    a 
excédé  de  beaucoup   le   cube 
nécessaire     pour    assurer    la 
fourniture     du    ballast  de   la 
région      correspondante.      — 
Difficultés  prétendues   impré- 
vues dans  lo  cassage  du  ballast  : 
Uejet  :  l'entrepreneur  a  sous-  j 
traité  pour  la   fourniture  du 
ballast  à  un  prix  inférieur  au  | 
prix  de  Tadjudication.  —  Dé- 
blais. —  Clause  forfaitaire.  — 
Article   98   du   devis.    —   En 
présence  de  la  clause   forfai- 
taire du  devis  portant  qu'il  ne 
sera  fait  aucune  classification 
des  déblais  et  que  le  prix  du 
bordereau  est  un  prix  moyen, 
applicable  aux  déblais  de  toute 
nature,    l'entrepreneur    n'est 
pas  fondé  à  demander  un  sup- 
plément de  prix  à  raison  de  la 
proportion     considérable     de 
déblais  de  roc  rencontrés  dans 
les    travaux.  —   Fouilles   des 
fondations  des  ouvrages  d'art: 
allocation  d'une  indemnité  de 
chargement    et    de  transport 
pour  les  fouilles  des  ouvrages 
placés  dans    la  partie    (te  la 
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ligne  en  déblai,  mais  non  pour 
les  fouilles  des  ouvrages  placés 
sur  la  partie  de  la  ligne  en 
remblai  et  pouvant  être  em- 
ployées sur  place  dans  les 
remblais.  —  Dommages  causés 
à  l'entrepreneur;  travaux  pré- 
tendus indûment  distraits  de 
l'entreprise.  Renvoi  à  l'exper- 
tise pour  savoir  si  ces  travaux 
étaient  compris  dans  l'entre- 
prise. —  Griefs  non   justifiés. 

—  Ordre  écrit  :  sujétions  pré- 
tendues imposées  pour  le  re- 
joinloiement  des  moellons  ; 
pour  l'enlèvement  d'arbres  ; 
perrés  exécutés  dans  des  con- 
ditions plus  onéreuses  que 
celles  prévues  au  devis;  extrac- 
tion de  pavés  de  carrières 
autres  que  celles  prévues  au 
devis  ;  —  pas  d'urdre  écrit. 
Rejet.  —  Parements  vus  :  ren- 
voi à  l'expertise  sur  le  point  de 
savoir  si  les  parements  de  cer- 
tains ouvrages  sont  restés  vi- 
sibles après  l'achèvement  des 
travaux.  —  Prix  :  absence 
d'un  prix  spécial  pour  les 
ouvrages  en  moellons  t(^lués  ; 
renvoi  à  l'expertise.  —  Devis 
portant  que  les  prix  des  ma- 
ronneries  et  des  bétons  com- 
prennent toutes  les  mains- 
d'œuvre  et  fournitures  néces- 
saires à  l'exécution  complète 
des  ouvrages:  non-lieu  à  l'allo- 
cation d'un  prix  spécial  pour 
l'arasement,  le  nettoyage  et  le 
lavage  des  extrados  des  voûtes. 

—  Réclamations.  —  Yoy. 
Transports.  —  Attachements 
pris  contradictoirement  avec 
l'entrepreneur  jet  acceptés  par 
lui  sans  réserves.  Non-receva- 
bilité de  réclamations  formées 
contre  les  énonciations  de  ces 
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DÉCOMPTES  {suite)  : 
attachemenls.  —  Décomptes 
partiels  définitifs  signés  sans 
réserve.  Non-recevabilité  de 
conclusions  tendant  à  la  revi- 
sion de  ces  décomptes.  —  Ré- 
ception provisoire  fixée  à  la 
date  de  Taché vement  des  tra- 
vaux par  la  régie  et  non  au 
jour  où  l'entrepreneur  du 
ballastage  et  de  la  voie  a  pu 
commencer  ses  travaux,  les 
ouvrages  d'infrastructure  étant 
loin  d'être  achevés  à  ce  mo- 
ment. —  Régie  prononcée  avec 
raison  contre  l'entrepreneur 
qui,  à  la  date  fixée  par  le  devis, 
n'avait  point  achevé  l'exécu- 
tion des  travaux  et  qui  n'avait 
pointobtompéré  à  divers  ordres 
de  service  à  lui  adressés.  — 
Travaux  exécutés  en  régie 
prétendus  non  compris  dans 
l'entreprise.  Rejet.  —  Trans- 
ports :  mode  de  transport 
imprévu  employé  par  l'en- 
trepreneur ;  allocation  du 
prix  de  transport  suivant  le 
mode  prévu.  —  Foisonnement  : 
le  transport  des  déblais  doit 
être  payé  au  cube  de  la  fouille, 
sans  tenir  compte  du  foison- 
nement. —  Cube  des  déblais  et 
distance  des  transports  établis 
d'après  les  procès-verbaux  de 
piquetage  signés  sans  réserve 
par  Tentreproneur.  —  Travail 
compris  dans  un  autre.  — 
Triage  des  pierres  compris 
dans  le  prix  du  ballast  ;  che- 
mins en  terre  autour  des  ou- 
vrages compris  dans  les  tra- 
vaux de  terrassements  ;  frais 
de  défrichement  et  autres 
faux  frais  compris  dans  le  prix 
des  déblais.  —  Travaux  im- 
prévus.    —    Décapemont    de 


remblai.  Renvoi  à  l'expertise 
pour  savoir  si  la  nécessité  de 
ce  travail  est  due  au  tassement 
des  terres  ou  au  fait  de  ren- 
tre preneur.  —  Travail  supplé- 
mentaire de  nettoyage  des 
pierres  destinées  au  ballast  dû 
à  la  faute  de  l'entrepreneur  et 
non  à  Texécution  d'un  ordre  ; 
pas  d'indemnité.  —  Travail 
imprévu  exécuté  par  l'entre- 
preneur sans  observation  et 
sans  stipulation  de  prix  spé- 
cial ;  allacation  des  prix  du 
bordereau.:/;.  (TEt.),  IV,  524. 

—  (lOO)Cheminsde  fer.— Clauses 
et  conditions  générales  du 
16  novembre  1866.  {Sieurs 
Basso  et  Faletti.)  —  Art.  32,  — 
Maçonnerie  excédant  de  plus 
d'un  tiers  celles  prévues,  et 
composées  de  deux  natures  de 
maçonneries  en  proportions  à 
peu  près  égales;  établissement 
d'un  prix  nouveau  pour  le 
tout,  sans  tenir  compte  du 
désistement  de  l'entrepreneur 

.  pour  l'excédent  de  la  partie  de 
maçonnerie  dont  l'exécution, 
à  raison  de  leur  nature,  ne  lui 
a  pas  causé  de  préjudice.  — 
Art.  49.  —  L'entrepreneur  a 
droit  aux  intérêts  du  solde  lui 
restant  dû  à  partir  de  Texpira- 
tion  du  délai  de  trois  mois 
après  la  réception  détinitive. 

—  Poudingue  marneux.  Ou- 
vrage imprévu  :  prix  nouveau. 

—  Sujétions.  —  Profondeur 
imprévue  des  '  fouilles  des 
ouvrages  d'art  :  prix  nouveau 
(C.  d'Et.),  IV,  237. 

—  (toi)  Chemins  de  fer.  — 
Clauses  et  conditions  géné- 
rales du  16  novembre  1806.  — 
[Ministre  des  travaux  pubiics 
contre  sieur  Giroux,)  —  Art.  50. 
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—  Mise  en  demeure,  en  cours 
d'entreprise,  de  démolir  et  de 
reconstruire  entièrement  des 
maçonneries  non  conformes 
au  devis,  mais  pouvant  être 
réparées  sans  destruction  com- 
plète; absence  de  procès-ver- 
bal dressé  par  l'ingénieur  et 
relatant  les  circonstances  de 
la  contestation  :  violation  de 
Tarticle  50;  allocation  de  Tin- 
demnité  réclamée  par  l'entre- 
preneur. —  Déblais.  —  Cube. 
Réclamation.  —  Le  cube  des 
déblais  devant  être  opéré 
d'après  les  métrés  antérieurs 
à  l'adjudication,  l'entrepre- 
neur qui  n'a  pas  réclamé 
contre  ces  métrés  dans  la 
quinzaine  de  la  communica- 
tion qu'il  en  a  eue,  est  décbu 
du  droit  de  contester  les  cubes 
établis  d'après  ces  bases,  alors 
du  moins  qu'il  n'y  a  pas  eu  de 
changement  ordonné  en  cours 
d'exécution.  —  Reprise  des 
déblais. — Terres  pouvant  être 
chargées  directement  :   rejet. 

—  Déblais  de  rocs  impré- 
vus :  allocation  d'une  plus- 
value  non  passible  de  rabais. 

—  Déblais  exécutés  par 
erreur.  —  Un  entrepreneur 
ayant  effectué  par  erreur  des 
déblais  qui  devaient  être  exé- 
cutés en  régie  par  l'Etat  et 
.ayant  signalé  cette  erreur  aux 
ingénieurs  aussitôt  après  sa 
constatation,  est  fondé  à  récla- 
mer à  l'Etat  le  prix  de  ces  dé- 
blais. —  Les  ingénieurs  s'étant 
opposés  à  la  détermination  du 
cube  des  déblais  extraits,  alors 
que  cette  opération  était  pos- 
sible, allocation  à  l'entrepre- 
neur de  la  somme  demandée 
par  lui.  —  Décompte  déûnitif. 


—Demande  de  rectification.Er* 
reurs  matérielles  non  établies  : 
rejet.  —  Difficultés  imprévues 
non  établies  :  pas  d'indemnité; 

—  établies  en  ce  qui  touche 
le  battage  de  pieux  :  indemnité 
due.  —  Faux  frais.  —  Rentrent 
dans  les  faux  frais  de  l'entre- 
prise' :  —  la  construction  d*un 
pont  de  service;  —  le  préju- 
dice éprouvé  par  l'entrepre- 
neur par  suite  de  l'interdiction, 
à  laquelle  l'administration  est 
restée  étrangère  de  faire  cir- 
ler  ses  voitures  sur  un  pont  : 
pas  d'indemnité.  —  Force  ma- 
jeure. —  Décidé  que  les  crues 
d'une  rivière  dans  laquelle 
sont  effectuées  des  fouilles 
pour  fondations  ne  constituent 
pas  des  événements  de  force 
majeure  pouvant  donner  droit 
à  une  indemnité.  —  Intérêts. 

—  Poînt  de  départ  des  intérêts 
des  sommes  dues  à  l'entrepre- 
neur et  de  la  retenue  de  garan- 
tie fixée  conformément  à  l'ar- 
ticle 49  des  clauses  et  condi- 
tions générales,  à  l'expiration 
des  trois  mois  à  compter  du 
jour  où  la  réception  définitive 
aurait  dû  avoir  lieu.  —  Maté- 
riej  de  l'entreprise  employé 
par  l'administration.  —  Des 
ouvriers  directement  employés 
par  l'Etat  s'étant  servis  de  l'ou- 
tillage d'un  entrepreneur, 
sans  que  la  fourniture  de  ce 
matériel  ait  été  régulièrement 
demandée  par  les  ingénieurs, 
l'entrepreneur  a  droit  à  une 
indemnité.   —   Réclamations. 

—  Acquiescement.  —  Lorsque» 
au  cours  des  travaux  le   mi- 
nistre  a   accepté  le   principe 
d'une  indemnité  pour  déblais 
de  nature  imprévue,  il  n'est 
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D  'comptes  (suite)  : 
pas  recevable  devant  le  Con~ 
seil  d'Etat  à  prétendre  que  ces 
déblais  devaient  être  payés  au 
prix  prévu  pour  les  déblais  de 
toute  nature.  —Réception  dé- 
finitive. —  Décidé  qu'elle  au- 
rait dû  avoir  lieu  à  Texpira- 
tion  du  délai  de  garantie, 
aucune  malfaçon  ne  s'étant 
révélée  pendant  cette  période, 
et  que  la  nécessité  de  quelques 
travaux  de  parachèvement 
constatée  après  le  délai  précité 
ne  permettait  pas  de  retarder 
la  réception.  —  Réclamation. 

—  Délai.  —  L'obligation  de 
réclamer,  à  peine  de  déché- 
ance, dans  un  certain  délai, 
contre  les  cubes  des  terrasse- 
ments n'est  pas  applicable  à 
des  travaux  de  déblais  non 
compris  dans  Tentreprise.  — 

—  Substitution  de  matériaux  à 
ceux  prévus  au  devis.  —  Pas 
de  prix  supplémentaire  :  cette 
substitution  n'a  pas  été  ordon- 
née par  les  ingénieurs  et  n'é- 
tait pas  nécessaire.  Sujétions  : 
emploi  imposé  d'un  matériel 
spécial,  alors  que  l'entrepre 
neùr  avait  installé  un  matériel 
suffisant  :  indemnité;  emploi 
exigé  de  matériaux  autres  que 
ceux  prévus  et  déjà  appro- 
visionnés :  indemnité.  —  Dé- 
blais descendus  au-dessous  des 
cotes  prévues:  indemnité;  — 
fourniture  exigée  de  matériaux 
autres  que  ceux  prévus  :  indem- 
nité —-  coulage  de  béton  au 
milieu  de  pieux  imprévus  :  in- 
demnité; —  battage  des  pieux 
descendus  plus  bas  que  les  pré- 
visions :  indemnité;  —  déblais 
exécutés  sous  l'eau  par  la  faute 
de    Tadministration    au    lieu 


d'être  extraits  à  sec  :  indemnité. 
—  Sujétions  non  établies  :  les 
déblais  ont  été  exécutés  dans 
les  conditions,  prévues.  — 
Travail  compris  dans  le  prix 
d'un  autre  :  nettoyage,  lavage 
et  arasage  compris  dans  le 
prix  delà  maçonnerie.  —  Tra- 
vaux non  prévus  au  devis,  — 
reconnus  nécessaires  :  indem- 
nité due;  —  nécessité  non 
établie  :  pas  d'indemnité.  — 
Travaux  supplémentaires  ren- 
trant dans  les  prévisions  du 
cahier  des  charges  :  pas  d'in- 
demnité. (C.  (FEL),  IV,  297. 
—  (102)  Chemin  de  fer.  —  Clauses 
et  conditions  générales  do 
16  novembre  1866.  —  [Ministre 
des  travaux  publics  contre  sieur 
Ferrucci.)  —  Art.  33.  —  Aug- 
mentation du  prix  de  la  main- 
d'œuvre  :  demande  de  lentre- 
preneur  en  résiliation  de  son 
marché  ;  continuation  des  tra- 
vaux sur  les  instances  des 
ingénieurs  et  sous  réserve  d'un 
supplément  de  prix  :  renvoi  à 
l'expertise  pour  déterminer  si 
la  demande  de  résiliation  était 
fondée  et,  en  cas  d'affirmative, 
fixer  le  supplément  de  prix  dili 
à  l'entrepreneur  pour  augmen- 
tation du  prix  de  la  main- 
d'œuvre.  —  Art.  35.  —  Mise  en 
régie.  Inventaire.  —  Des  atta- 
chements dressés  six  mois 
après  la  mise  en  régie  pour 
constater  la  quantité  des  maté- 
riaux approvisionnés,  existant 
au  moment  où  l 'entrepris-" 
avait  été  arrêtée,  équivalent  i 
l'inventaire  contradictoir 
prescrit  par  l'article  35.  - 
En  conséquence,  bien  que  Ten 
trepreneur  n'ait  pas  réclama 
dans  les  dix  jours  à  dater  de 
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la  présentiition  de  ces  attache* 
raents,  reovoi  aux  experts 
pour  détermination  des  quan- 
tités réelles  de  matériaux 
approvisionnés,  existant  lors 
de  la  mise  en  régie.  —  Art.  39 
et  4 1 .  —  Attachements,  métrés. 
— Les  pièces  dressées  non  au  fur 
et  à  mesure  des  travaux  mais 
en  bloc  après  la  mise  en  régie, 
pour  constater  les  quantités 
d'ouvrages  edectuées,  consti- 
tuent des  attachements  ou  des 
métrés.  —  En  conséquence, 
Tentrepreneur  n'est  pas  tenu 
de  réclamer  dans  les  dix  Joui*s  à 
partir  de  la  présentation  de  ces 
pièces,  mais  dans  les  vingt 
jours  à  dater  de  la  présentation 
du  décompte  auquel  elles  ont 
servi  de  base.  —  Carrières.  — 
Insuffisance  des  carrières  pré- 
vues au  devis  non  établie  : 
rejet.  —  Contradiction  entre 
le  devis  estimatif  et  le  cahier 
des  charges.  —  En  cas  de  con- 
tradiction entre  le  cahier  des 
charges  et  le  devis  estima- 
tif, on  doit  s'en  tenir  aux  dis- 
positions du  cahier  des  charges. 

—  Dommages   à  Tentreprise. 

—  Retards.  —  Renvoi  à  Tex- 
pertise  pour  rechercher  si  la 
prolongation  de  la  durée  de 
l'entreprise  n'est  pas  impu- 
table à  l'administration.  —  Pro- 
cédure.—  Arrêté  préparatoire. 

—  Décidé  qu'un  arrêté  doit 
être  considéré  comme  tel  dans 
celle  de  ses  dispositions  qui 
prescrit  une  expertise,  tous 
droits  réservés,  et  ne  peut, 
dès  lors,  être  déféré  sur  ce 
point  au  Conseil  d'£tat,  —  que 
le  même  arrêté  est,  au  con- 
traire, délinitif  dans  celle  de 
ses  dispositions  qui  écarte  une 


fin  de  non-recevoir  opposée  à 
TEtat  à  un  entrepreneur  et 
peut,  par  suite,  être  immédia- 
tement attaquée  sur  ce  point. 

—  Substitution  de  mat<*riaux. 

—  Pierres  de  taille  substituées 
par  l'entrepreneur,  sans  ordre 
écritdes  ingénieurs, aux  moel- 
lons smillés  prévus  au  devis  : 
pas  de  supplément  de  prix. 
(C.  c/'JS/.),  IV,  358. 

-  (103)  Chemin  defer.  — Clauses 
et  conditions  générales  du 
16  novembre  1866.  i  Sieurs 
Goeytes  père  et  fils.)  —  Art.  32. 

—  Pour  déterminer  s'il  y  a  eu 
dépassement  de  plus  du  tiers 
des  quantités  prévues,  il  faut 
tenir  compte  de  l'ensemble  des 
travaux  de  chaque  nature;  en 
conséquence,  ce  calcul  ne 
saurait  s'effectuer  sur  le  cube 
d'une  trancheepri.se  isolément 
quelles  que  soient  les  difficul- 
tés rencontrées.  —  Déblais.  — 
Prix  forfaitaire,  article  98  du 
devis.  —  En  présence  de  la 
clause  forfaitaire  du  devis 
portant  que  le  prix  unique  des 
terrassements  est  fixé  à  for- 
fait et  que  l'entrepreneur  ne 
saurait  être  admis  à  réclamer 
pour  insuffisance  des  sondages, 
dureté  imprévue  des  terrains 
ou  tous  autres  motifs...  l'en- 
trepreneur  n'est  pas  fondé  à 
arguer  des  indications  four- 
nies par  les  sondages  ni  de  la 
composition  des  déblais,  pour 
demander  un  supplément  de 
prix.  —  Foisonnement.  —  Non- 
lieu  à  supplément  de  prix  par 
application  du  cahier  des 
charges.  (C.  d'Et,},  IV,  373. 

-(i04)(Cheminsde  fer).— Clauses 
et  conditions  générales  du  16 
novembre    1866.  (Sieur  Jeanne 
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Dkcomptes  [suite)  : 

Deslandes,)  —  Art.  32.  —  Aug- 
mentation de  plus  d'un  tiers 
des     quantités    de    certaines 
natures  d'ouvrages  :  apprécia- 
tion   de  l'indemnité   due.    — 
Déblais.  —  En  présence  de  la 
clause  forfaitaire   insérée   au 
devis   (art.  98)  aux  termes  de 
laquelle  une  classe  unique  de 
déblais    est  admise  avec  des 
prix  moyens  quelle  que  soit  la 
proportion    des   diverses   na- 
tures de  terrains,   l'entrepre- 
neur n'est  pas  recevable  à  de- 
mander l'allocation  d'un  prix 
supérieur  à   celui  du  borde- 
reau, à  raison  de  la  présence 
dans  les  tranchées  d'un  banc 
de  rocher  siliceux  exception- 
nellement dur.  —   Remblais. 
— Indemnités  aux  propriétaires 
des  terrains  fouillés,  mises  à 
la  charge  de  l'entrepreneur.  — 
Dommages    causés   à  l'entre- 
prise. —  Prolongation    anor- 
male de  l'entreprise  par  suite 
du  retard  apporté  à  la  remise 
des  plans  de  divers  ouvrages,  et 
à  la  livraison  des  terrains  néces- 
saires aux  travaux  :  indemnité 
accordée   bien  que   le  cahier 
des  charges  ait  stipulé  que  le 
retard  dû  aux  difficultés  rela- 
tives  à  l'acquisition  des  ter- 
rains ne  donnerait  pas  lieu  à 
indemnité.   —  Procédure.  — 
Recours  sommaire  :  Mémoire 
ampliatif.   --  Un  recours  ten- 
dant à  la  réformation  d'un  ar- 
rêté   parce  qu'il   a  «fsur  cer- 
tains points  méconnu  la  réalité 
des   faits   et  fait  une    fausse 
interprétation  des  articles  du 
devis  »,  est  suffisamment  mo- 
tivé,    lorscju'il    est   d'ailleurs 
suivi  d'un   mémoire  ampliatif 


produit  après  les  délais  cia 
recours.  —  Travail  compris 
dans  un  autre.  Le  dessouchaee 
des  arbres  est  compris  dans  le 
prix  des  déblais.  (C.  d'EV,  IV, 
046. 

—  (105)  Chemins  de  fer. — Clauses, 
et   conditions    générales     du 
16  novembre  1866.   —    (Sieur 
Jeanne  Deslandes.)  —  Art.  33. 
—  Augmentation  de  la  maÎQ- 
d'œuvre  résultant  de  la  pré- 
sence    simultanée,    sur     les 
chantiers,    d'ouvriers  de  l'en- 
trepreneur et    d'ouvriers    en 
régie  au  compte  de  l'Etat;  non- 
lieu  à  indemnité  ;  l'entrepre- 
neur pouvait  demander  la  rési- 
liation. —  Dommages  causés  à 
l'entrepreneur.  —  Ouverture 
à  l'exploitation  d'une  section 
du   lot    à    construire,    ayant 
empêché  l'entrepreneur  de  se 
servir  d'une  carrière  ouverte  à 
proximité   des  chantiers;  de- 
mande   d'indemnité  rejetée  '.. 
une     convention      contenant 
pour  l'entrepreneur  des  condi- 
tions plus  favorables  que  les 
premières,  a  été  passée  en  vue 
précisément  de  favoriser  l'ou- 
verture de   ladite   section.  — 
Intérêts.     Point     de     départ. 
Chose  jugée.    —    Lorsque    le 
Conseil  d'Etat  a  statué  sur  la 
demande  d'intérêts,  la  partie 
n'est  pas  recevable  à  deman- 
der au  conseil    de  préfecture 
que    le   point  de  départ  deî^ 
mêmes  intérêts  soit  fixé  aune 
date  différente.    iC.  d'Et,},  IV, 
650. 

—  (106)  Chemins  de  fer.  —  Pro- 
cédure.  —  Arrêté  préparatoire. 
Pourvoi.  —  [Sieur  Renault,)  — 
L'arrêté  par  lequel  le  conseil 
de    préfecture    ordonne    une 
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expertise  sur  cerlaiDS  chers  et 
ajourne  sa  décision,  sur  tous 
les  autres  points,  sans  pré- 
juger le  fond,  n'est  pas  sus- 
ceptible d'?tre  déféré  directe- 
ment en  appel  devant  le  Con- 
seil d'Etal.  —  Cet  arrêté  n'est 
i|ue  préparatoire  (C.iTEt.),  IV, 
658. 
-  {107)CheminS  de  fer.— Clauses 
et  conditions  générales  du 
16  novembre  1866.  —  ISieur 
Chupin.)  —  Art,  13.  —  Arrêt 
de  chantiers  résultant  de  l'in- 
subordination des  ouvriers  ; 
perte  à  la  charge  de  l'en- 
trepreneur. —  Art.  W. 
Réception  provisoire.  —  De- 
mande de  Hxation  de  la  date 
de  la  réception  provisoire  des 
travaux  à  une  époque  où  les 
travaux  prévus  n'étaient  pas 
encore  terminés.  Ilejet.  — 
Carrières.  —  Insufiiaance  des 
carrières  prévues  non  étahlie  : 
pas  d'indemnité,  —  Chan- 
gement de  carrière  de  sable 
nécessité  par  la  faute  de  l'en- 
trepreneur :    pas  d'indemnité. 

—  Epuisement  d'une  car- 
rière prévue  non  conslaté  en 
temps  utile.  Rejet.  —  Déblais. 

—  Art.  97  du  devis.  — 
l.orstiue  l'entrepreneur  n'a 
pas  réclamé  contre  l'avant- 
métré  dans  le  délai  de  quinze 
jours  de  la  notilicatioa  du 
piquetage,  il  n'est  pas  rece- 
vable  à  contester  les  cubes  des 
terrassements  arrêtés,  confor- 
mément au  marché,  J'aprt'-s 
les  indications  de  lavant- 
métré.  —  Déblais  prétendus 
imprévus.  Rejet  ;  ils  rentrent 
dans  l'exécution  du  projet.  — 
Déblais  de  fondations  d'ou- 
vrage   d'art    exécutés    à    sec,  i 
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application  du  prix  pourdéblaîs- 
ordinaires.  Régulariti'.  — 
Art.  98  du  devis.  —  En  pré- 
sence de  la  clause  forfaitaire 
insérée  au  devis,  l'entrepre- 
neur n'est  pas  recevable  k 
demander  un  supplément  de 
prix,  à  raison  de  ce  qu'il  a 
rencontré  des  masses  de  quartz 
d'nne  dureté  excessive.  — 
Fausse  manœuvre  résultant  - 
de  l'insuffisance  des  emplace- 
ments arrêtés  pour  le  ilépât 
de  ballast.  Insuffisante  non 
constatée  en  temps  utile  :  rejet 

—  Maçonnerie  parementée 
fi  joints  de  hasard  ;  prix 
prévu  pour  la  maçonnerie  pare- 
mentée ordinaire  applicable  et 
non  prix  de  la  maçonnerie 
de  moelloDS  tétués.  —  Mal- 
façons. —  Réparation  de  tas- 
sements pendant  la  période  de 
garantie  ;  travail  à  la  charge  de 
l'entreprise. —Ordres  écrits.  — 
Absence  d'ordres:  rejet.  —  l'Ius- 
value  pour  déblais  de  tranchée 
applicable  aux  fossés,  rigoles; 

—  frises  de  parquets  de 
dimensions  prévues,  mais  con- 
traires aux  usages  du  com- 
merce  :    plus-value    refusée  ; 

—  iLienuiserie  courbe  ;  plus- 
value  écartée  par  le  cahier 
des     charges.     —     Sujétions. 

—  Substitution  en  cours  d'exé- 
cution d'escaliers  courbes  à 
des  escaliers  droits  prévus  : 
indemnité  allouée  ;  —  bal- 
last :  dureté  des  matériaux  ; 
obligation  du  cahier  des 
charges   ;     pas     de     sujétion 

—  Travail  compris  dans  un 
autre.  —  La  préparation  des 
extrados  est  comprise  dans  le 
prix  des  maronneries  el  des 
béions    (C.     (('£[.),     IV,     766. 
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Df:coMPTKS  (mite)  : 

—  (108)  Chemins  de  fer.  —  Pro- 
cédure. —  :  Ministre  des  travaux 
publics  contre  sieur  Marchetti.) 

—  Dommages  àrentrepreneur. 

—  Force  majeure.  —  Orages 
ayant  bouleversé  les  chantiers; 
événement  de  force  majeure. 
Indemnité  due  à  l'entrepre- 
neur. —  Prix  nouveau  de  pose 
de  voie  fixé  en  tenant  compte 
d'une  erreur  de  calcul  et  des 
retranchements  d'un  élément 
correspondant  à  certaines  ava- 
ries du  matériel  pour  lesquels 
une  indemnité  a  dé  jàélé  allouée 
à  l'entrepreneur.  — Procédure. 

—  Demande  d'expertise  pour 
vérifier  si  des  orages  qui  ont 
bouleversé  les  chantiers  de 
Tentrepreneur  avaient  le  carac- 
tère d'événement  de  force  ma- 
jeure. Rejet  :  cette  mesure  ne 
peut  être  plus  utilement  ordon- 
née. —  Vitra  petita,  —  Rejet  : 
Je  conseil  de  préfecture,  en 
n'indiquant  pas  le  total  des 
sommesàdéduire  du  décompte, 
n'a  pas,  dans  son  dispositif, 
excepté  de  cette  imputation 
l'indemnité  touchée  par  l'en- 
trepreneur pour  divers  dom- 
mages tC.  d'Et.),  V,  13. 

—  (109)  (Chemins  de  fer. — Clauses 
et  conditions  générales  du 
16  novembre  1866.  —  (.Sieur 
Quiennec.)  —  Art.  41.  —  Ré- 
clamations —  contenues  dans 
des  notes  antérieures  à  l'ac- 
ceptation du  décompte  et  aux- 
quelles l'entrepreneur  s'est 
référé  en  signant  une  accep- 
tation sous  réserve  :  recevabi- 
lité —  non  contenues  dans  ces 
notes  et  représentées  près  de 
vingt  jours  après  la  signature 
du  décompte  :  non-recevabilité. 
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—  Non-recevabilité  —  après  le 
délai  de  vingt  jours  de  laccep- 
lation  du  décompte  —  de 
réclamations  distinctes  et  nou- 
velles fondées  sur  des  circons- 
tances signalées  en  temps  utile, 
mais  seulement  comme  élé- 
mentd'un  dommage  dé  terminé. 

—  Déblais.  —  Article  98  du 
devis.  Difficultés  imprévues. 
Dureté  exceptionnelle  du  ni- 
cher. Pas  d'indemnité,  par 
application  du  cahier  des 
charges  portant  que  les  prix 
des  terrassements  sont  fixés  à 
forfaits  et  ne  pourront  être 
modifiés  sous  aucun  prétexte 

—  Procédure.  Conseil  de  pré- 
fecture. —  Composition.  Con- 
seiller général.    —   Un  arrêté 
du  conseil  de  préfecture  ayant 
régulièrement  appelé  un  con- 
seiller général,  au  début  d^une 
instance,  à  compléter  le  con- 
seil, il  n'est  pas  nécessaire  que 
l'arrêté  rendu  ultérieurement 
sur  l'instance  indique  le  motif 
de  l'adjonction  de  ce  conseiller 
général.    —   Relard    dans    la 
livraison    des   terrains.   Refus 
d'indemnité  ;    aucune    négU- 
gence  n'est  imputable  à  l'ad- 
ministration ;    le    cahier   des 
charges  stipule  que  Tentrepre- 
neur  n'aura   droit   à    aucune 
indemnité  de  ce  chef,  et  celui- 
ci    ne  justifie    d'ailleui^    pas 
d'un  préjudice.  (C.    cf JBf.),   V, 
49. 

—  (  HO)  Chemins  de  fer.  —  Ligne 
d'Avallon  à  Nuits~sons-Ha- 
vières.  —  Clauses  et  conditions 
générales  du  16  novembre  1866. 

—  (Ministre  des  travaux  publies 
contre  faillite  Billard,)  — 
Déblais.  —  Chemins  de  fer. 
Devis.  —  Art.  98.  —  Prix  moyen 
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forfaitaire;  pas  de  sujétions 
nouvelles  ;  application  du  prix 
prévu  au  bordereau.  —  Ou- 
vrage non  prévu  au  projet, 
iixation  d'un  prix  nouveau.  — 
Ordre  écrit.  —  Maçonnerie 
d'une  qualité  supérieure  à 
celle  prévue  au  devis.  Absence 
d'ordre  de  service.  Rejet.  — 
Procédure.  —  Supplément 
d'expertise  refusé  par  le  con- 
seil de  préfecture  :  expertise 
non  obligatoire  :  affaire  en 
4itat.  Jugement.  Régularité.  — 
Résiliation.  —  Non-indemnilé. 

—  Lorsque  l'entrepreneur  a 
sollicité  lui-même  la  résilia- 
tion, et  que  l'administration  a 
accueilli  sa  demande  en  pro- 
nonçant la  résiliation  pure  et 
simple,  l'entrepreneur  n'est 
pas  fondé  à  demander  une 
indemnité  pour  manque  à 
gagner  (C.  r/'E/.),  V,  66. 

-(ni)  Chemins  de  fer.  —  Ligne 
de  Moux  à  Cannes.  —  (Sieur 
Frayssinet.)  —  Art.  28. —  Force 
majeure.  —  Ne  constituent 
pas  des  cas  de  force  majeure 
susceptibles  de  donner  droit  à 
indemnité  :  des  pluies  torren- 
tielles, la  fonte  des  neiges,  des 
cas  isolés  de  choléra.  —  Art.  32. 

—  Travaux  retranchés  du  mar- 
ché ;  indemnité  pour  manque 
à  gagner  calculée,  non  d'après 
les  prévisions  du  marché,  mais 
d'après  les  quantités  de  tra- 
vaux réellement  exécutées, 
étant  donné  que  l'article  32  est 
inapplicable  en  fait.  —  Art.  32. 

—  Les  fouilles  de  fondation, 
payables  à  un  même  prix  du 
bordereau,  ne  formant  qu'une 
seule  nature  d'ouvrage,  doivent 
être  envisagées  dans  leur  en- 
semble pour  déterminer  s'il  y 


a  eu  ou  non  diminution  d'un 
tiers.    —   Lorsque  la  mise  en 
régie  de  l'entrepreneur  a  été 
reconnue  régulière,  on    doit, 
pour   apprécier   s'il   y  a  lieu 
d'appliquer  les  dispositions  de 
l'article  32,  faire  entrer  en  ligne 
de  compte  les  travaux   exécu- 
tés par  la  régie.  —  Art.  42.  — 
Prix  nouveaux.  —  Dt'^blais.  — 
Terrains  rencontrés  dans  l'exé- 
cution ne  différant   pas  sensi- 
blement de  ceux  révélés  par 
les  sondages.  Rejet.  —  Déblais 
detranchéesmisendcpôt,  con- 
trairement aux  indications  du 
mouvement  des  terres,  qui  les 
employaient    aux    remblais   : 
emprunt  devenu  nécessaire  et 
exécuté  en  régie  ;  indemnité  à 
la  charge  de  l'entrepreneur.  — 
Attachements.  —  En  l'absence 
d'attachements  régulièrement 
pris,   l'entrepreneur  n'est  pas 
fondé  à  demander  que  le  mon- 
tant des   travaux  soit  fixé  au 
chiffre  résultant  de  mentions 
écrites  parles  ingénieurs,  dans 
le  dernier  certificat  de  paye- 
ment qui  lui  a  été  délivré.  -- 
Le  relevé  fourni  par  les  situa- 
tions mensuelles  n'a  qu'un  ca- 
ractère  provisoire.   —  Exper- 
tise. —  Arrêté  ordonnant  une 
expertise  réformé  sur  un  point 
et  maintenu  sur  le  reste  ;  ex- 
pertise régulière.  —  Procédure. 
—  Conseil    de   préfecture.   — 
Présence,  lors  de  la  lecture  de 
l'arrêté,  des  conseillers  ayant 
jugé.  —  La  circonstance   que 
tous   les  conseillers    qui   ont 
pris  part  au  délibéré  et  le  com- 
missaire du  gouvernement  ne 
seraient   pas  présents  le  jour 
de  la   lecture  de    l'arrêté   en 
audience  publique,  n'est  pas 
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Décomptes  [suite)  : 
de  nature  à  vicier  ledit  arrêté. 

—  Sujétions  exceptionnelles  : 
têtuage  de  moellons  à  Tai- 
guille:  mode  imprévu;  indem- 
nité (C.  d'Et.),  V,  13:3. 

—  (112)  Chemins  de  fer.—  Clauses 
et  conditions  générales  du 
16  novembre  1866.  —  [Sieur 
Lanylade.)  —  Art.  32.  —  Tra- 
vaux excédant  de  plus  d'un 
tiers  les  quantités  prévues  au 
détail  estimatif  :  allocation 
d'une  indemnité  consistant 
dans  la  remise  du  rabais  sur 
ces  travaux.  —  Art.  41.  —  Ac- 
ceptation du  décompte  sans 
réserve  par  l'entrepreneur  : 
non-recevabilité  de  réclama- 
tions postérieures.  —  Activité 
exceptionnelle.  —  Augmenta- 
tion des  prix  de  la  main- 
d'œuvre  par  suite  de  l'activité 
exceptionnelle  imprimée  aux 
travaux  par  les  ingénieurs  ;  in- 
demnité due  à  l'entrepreneur. 

—  Difficultés  imprévues  pour 
l'extraction  de  déblais.  Pas  d'in- 
demnité, malgré  l'absence  de 
sondages  avant  l'adjudication: 
l'entrepreneur  devait  prévoir 
ces  difficultés  et  le  bordereau 
stipule  un  prix  unique  pour 
tous  les  terrains,  quelle  qu'en 
soit  la  dureté.  —  Force  ma- 
jeure. —  Des  épuisements  dans 
les  fondations  à  raison  d'in- 
filtrations de  sources  augmen- 
tées par  les  pluies  ne  doivent 
pas  être  considérés  comme  né- 
cessités par  un  cas  de  force 
majeure.  —  Pas  d'indemnité. 

—  Manque  d'eau.  —  Un  en- 
trepreneur chargé  de  creuser 
des  puits  et  d'effectuer  d'autres 
ouvrages  ne  peut  pas  réclamer 
une  indemnité  à  raison  de  ce 


que  les  puits  ont  été  à  sec  pen- 
dant qu'il  exécutait  les  autres 
ouvrages  et  ne    lui    ont   pas 
fourni  l'eau  nécessaire  pour  la 
confection  du  mortier.  —  Prix 
supplémentaire     demandé    i 
raison  d'un    ravalement  non 
prévu.  Rejet  :  le  travail  effec- 
tué constitue  un  simple  ragré- 
ment  prévu  au  devis.  —  Pro- 
cédure. —  Réclamation  étran- 
gère à  Tentreprise  :  non  rece- 
vabilité. —  Rabais.  —  Le  rabais 
d'adjudication  ne  doit  pas  por- 
ter sur  un  prix  non  prévu  au 
bordereau  et  ûxé  par  le  con- 
seil de  préfecture.  —  Sable  des 
empierrements    ;     fourniture 
non  comprise  dans  le  prix  de 
la  main-d'œuvre  ;  indemnité 
accordée.  —  Travail   compris 
dans  un  autre.  —  Le  prix  de  la 
dalle  de  recouvrement  est  com- 
pris dans  le  prix   des  dallots. 
—  Travaux  non  prévus  au  de- 
vis :    défaut  de   justification 
d*un  ordre  écrit    en    prescri- 
vant l'exécution  ;  pas  d'indem- 
nité'(C.  d'EL),\y  211. 
—   (113)    Chemins    de    fer.    — 
Clauses    et  conditions    géné- 
rales du  16  novembre  1866.  — 
Procédure  ;  recours  sommaire  ; 
mémoire   ampliatif  ;  délai.  — 
Arrêté  ordonnant  une   exper- 
tise ;  chose  jugée.  —  [Ministre 
des  travaux  publics  contre  sieur 
Bénassy.)  —  Art.  32.  —  Aug- 
mentation de  plus  d'un  tiers 
dans  le  cube  des  déblais  pré- 
vus et  transportés.  —  Indem- 
nité allouée.   —    Déblais,   -r- 
Roc  imprévu.  —  Fait  obstacle 
à  la  création  d'un   prix   nou- 
veau pour  insuffisance  de  son- 
dage* la  clause  forfaitaire  sui- 
vante du    devis  :  «    un  prix 
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moyen  du  mètre  cube  des  dé- 
blais a  été  établi  en  tenant 
<:ompte  des  diverses  natures  de 
terrain,  et  Tentrepreneur  devra 
avant  Tadjudication,  s'assurer 
de  la  proportion  des  déblais 
dans  la  terre,  le  tuf,  le  rocher 
au  pic,  à  la  pince  ou  à  la  mine. 
Les  réclamations  présentées 
ultérieurement  à  ce  sujet  se- 
ront rejetées,  alors  même  que 
les  sondages  auraient  été  exé- 
cutés en  dehors  ou  qu'ils  au- 
raient été  inachevés.  —  Pro- 
cédure. —  Recours  sommaire. 

—  Mémoire  ampliatif.   Délai. 

—  Lorsqu'un  mémoire  am- 
pliatif destiné  à  compléter  un 
recours  sommaire  présenté 
dans  le  délai  de  deux  mois  à 
compter  de  la  notification  de 
l'arrêté  attaqué,  a  été  produit 
après  l'expiration  dudit  délai 
de  deux  mois,  il  ne  doit  pas 
^tre  écarté  comme  produit 
tardivement.  —  Chose  jugée. 

—  Un  arrêté  passé  en  force 
de  chose  jugée,  dans  lequel  le 
conseil  de  préfecture  se  borne 
â  ordonner  une  expertise  à 
l'effet  de  rechercher  si  des 
sondages  avaient  été  suffisants 
et  si  des  difficultés  imprévues 
s'étaient  rencontrées  dans  l'ex- 
traction de  déblais,  n'entraîne 
pas  reconnaissance  au  profit 
de  l'entrepreneur  d'un  droit  à 
la  revision  du  prix  de  ces  dé- 
blais {('.  d'El.),  V,  227. 

-  (114)  Chemins  de  fer.  —  [Hé- 
riliers  Saudino.)  —  Article  39. 

—  Lorsque  le  conseil  de  pré- 
fecture est  saisi  de  demandes 
d'indemnité  par  l'entrepreneur 
sortant,  et  que  le  nouvel  en- 
trepreneur substitué  a  refusé 
de    signer    les    attachements 


î 


relatifs  aux  travaux  litigieux, 
le  fait  qu'il  n'aurait  pas  déduit 
ses  motifs  dans  le  délai  de 
l'article  39,  n'est  pas  de  na- 
ture à  entraîner  la  déchéance 
de  sa  réclamation. —  Carrières 
(substitution  de  )surla  demande 
de  l'entrepreneur,  fixation  d'un 
prix  nouveau  pour  les  pierres 
extraites,  accepté  par  ceux-ci. 
Rejet  d'une  demande  d'in- 
demnité. —  Déblais  en  tunnel. 
Insuffisance  de  boisage,  ayant 
occasionné  de  la  gêne  et  des 
retards  :  indemnité  due.  — 
Fausses  manœuvres  et  retards, 
imputables  aux  entrepreneurs 
qui  ne  se  sont  pas  conformés 
aux  ordres  réitérés  des  ingé- 
nieurs (Rejet).  —  Interruption 
des  travaux.  —  Lorsque,  par 
une  convention  dûment  approu- 
vée, un  entrepreneur  nouveau 
a  accepté  de  continuer  l'entre- 
prise arrétée,aux  conditions  du 
marché  prinii  tif,  et  telle  qu'elle 
se  comportait,  il  ne  saurait 
réclamer  d'indemnité  k  raison 
de  l'interruption  des  travaux 
et  d'autres  faits  antérieurs  à  sa 
prise  de  possession  des  chan- 
tiers. —  Sujétions.  —  Exper- 
tise impossible,  règlement  du 
décompte.  —  Lorsque,  à  rai- 
son du  long  temps  qui  s'est 
écoulé  entre  l'exécution  des 
travaux  litigieux  et  la  date  du 
règlement  définitif,  une  ex- 
pertise ne  saurait  plus  être 
utilement  ordonnée,  le  juge 
du  marché  peut,  à  l'aide  des 
éléments  de  l'instruction,  al- 
louer à  l'entrepreneur  une  in- 
demnité en  bloc  pour  tenip 
compte  des  sujétions  impré- 
vues rencontrées  dans  Us 
travaux  (C.  d'EL),  V,  237. 
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DécoMi'TEs  'suite)  : 

—  fll5)  Chemin  de  fer  de  Vichy 
à  Ambert.  —  Cahier  des 
clauses  et  conditions  géné- 
rales du  il)  novembre  1866.  — 
{Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieur  Jouis  homme.)  — 
Art.  28.  —  Crues  d'une  rivière 
ayant  désorganisé  les  chan- 
tiers. —  Evénement  de  force 
majeure.  Indemnité  allouée. 
Rejet  d'une  objection  tirée  de 
ce  qu'à  la  grève  uni(}ue  indi- 
quée aux  projets,  l'entrepre- 
neur aurait  été  autorisé  à  subs- 

«  tituer  deux  grèves  :  celles-ci 
se  trouvaient,  au  point  de  vue 
de  la  submei*sion,  dans  des 
conditions  équivalentes.  — 
Art.  30.  — Vov.  Prix  nouveaux. 

—  Art.  32.  — Augmentation  de 
plus  d'un  tiers  dans  la  masse 
de  certains  ouvrages.  Fait 
porté  à  la  connaissance  des 
ingénieurs  par  l'entrepreneur 
aussitôt  qu'il  a  été  instruit  de 
celte  augmentation.  Prix  nou- 
veaux. —  Art.  49.  —  Retard 
dans  le  payeraen  t  des  acomptesi. 

—  Avances  de  fonds  faites  par 
l'entrepreneur  pour  la  conti- 
nuation des  travaux,  alors 
qu'il  avait  demandé  la  résilia- 
tion à  laquelle  il  avait  droit, 
étant  donné  l'état  des  travaux, 
et  qu'il  n'a  continué  les  travaux 
que  sous  la  menace  de  l'admi- 
nistration d'y  être  contraint 
par  tous  les  moyens  mis  par  le 
cahier  des  charges  à  la  dispo- 
sition de  celle-ci  et  sur.l'assu- 
rance  que  tous  ses  droits 
étaient  réservés.  Rembourse- 
ment des  intérêts  de  ces 
avances  accordé  h  l'entrepre- 
neur. —  Déblais  rendus  plus 
onéreux  par  suite  de  change- 
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ments     dans 


les  profils  de» 
tranchées  :  non-lieu  à  plus- 
value  par  application  du  devis. 
—  Location  d'une  pompe  par 
l'administration  à  Tentrepre- 
neur  pour  des  travaux  étran- 
gers à  l'entreprise.  Prix  de 
location  allouée  à  Tenlrepre- 
neur.  Fixation  de  ce  prix.  — 
Mesurage  des  enrochements  el 
des  moellons  au  poids  :  appli- 
cation d'une  clause  formelle 
du  devis.  —  Privation  d'in- 
dustrie et  dépréciation  de  ma- 
tériel par  suite  de  retards  dans 
le  règlement  du  décompte  el 
dans  le  payement  du  solde  ; 
non-lieu  à  une  indemnité 
spéciale  :  le  solde  porte  inté- 
rêts trois  mois  après  la  récep- 
tion définitive  et,  d'autre  part, 
l'entrepreneur  a  eu,  à  partir 
de  la  réception  définitive,  la 
libre  disposition  de  son  in- 
dustrie et  de  son  matériel.  — 
Prix.  —  Déblais  d'emprunt 
employés  dans  l'exécution  des 
ouvrages  et  rémunérés  par 
les  prix  de  ces  ouvrages  ;  non- 
lieu  au  payement  à  part  de  ces 
déblais  dans  le  décompte.  — 
Prix  nouveaux.  —  Continua- 
tion des  travaux  par  Tenlre- 
preneur,  sur  la  demande  de 
l'administration,  alors  qu'il 
avait  réclamé  la  résiliation  du 
marché,  à  laquelle  il  avait 
droit,  la  masse  des  travaux 
exécutés  ayant  dépassé  un 
sixième  en  sus  du  montant  de 
l'entreprise.  Allocation  de  prix 
nouveaux  pour  les  travaux 
exécutés  postérieurement  à  la 
demande  de  résiliation.  Fixa- 
tion de  ces  prix  en  adoptant 
ceux  de  l'adjudication,  mais 
sans  rabais  et  avec  une  majo- 
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ration   pour  tenir   compte  de 
Taugmentation,  survenue  dans 
la    main-d'œuvre   et  dans   le 
prix  des  matériaux.  —  Substi- 
tution de  matériaux  autorisée 
sous  certaines  conditions  non 
remplies  ;  autorisation  retirée 
et  enlèvement  ordonné  ;   pas 
d'indemnité.  —  Transports  de 
déblais  rendus  plus   onéreux 
par   la  perturbation    apportée 
aux    chantiers  à  la   suite  de 
modifications   au  mouvement 
des  terres.  Pas  d'indemnité  : 
l'éventualité  de  ce   fait    était 
prévue  dans  le  prix  forfaitaire 
{C.  d'Et.),  V,  251. 
-  f  H6j  Chemins  de  fer. —  Clauses 
et    conditions     générales    du 
16    novembre    1866.  —   [Sieur 
Gorce.)  —  Attachements.  —  A 
défaut    d^attachements    régu- 
liers, le    cube  des  déblais  est 
fixé  par  les  cotes  relevées  en 
cours  d'exécution  et  les  cons- 
tatations des  experts.  —  Mise 
en  régie  prononcée  par  le  pré- 
fet sur  le  refus  de  l'entrepre- 
neur  de    mettre  des  travaux 
non  terminés  en  état  de  ré- 
ception provisoire  :  régularité. 
—  Pont  provisoire.  —  Décidé, 
par  application  du  cahier  des 
charges,  que  les  frais  de  cons- 
truction devaient  en  être  sup- 
portés par  rentrepreneur,bien 
(fu'un  attachement  ait  été  pris 
à  raison  de  ce  travail  et  que  le 
prix  en  ait  été  porté  dans  des 
décomptes  mensuels.    —   Ré- 
clamations. —  Délai.  —  Chan- 
gement dans    le    mouvement 
des  terres;  absence  de  notifi- 
cation    à    l'entrepreneur    de 
Pavant-mctré  rectificatif  :  re- 
cevabilité   de    la   réclamation 
formée     seulement     en     fin 
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d'entreprise.     (C.     cVEt.),     V, 
270. 
—  (117)  Chemins  de  fer. —  Ligne 
de   Firminy     à  Annonay.    — 
Cahier  des  clauses  et  condi- 
tions générales  du  16  novembre 
1866.  —  {Ministre  des  travaux 
publics  contre  sieurs  Magniet  et 
Cussy.)  —  Art.  23.  —  Substitu- 
tion aux  moellons  de  déblais 
prévus  pour  certaines  maçon- 
neries de  carrière,  malgré  les 
ordres  des  ingénieurs;  alloca- 
tion du  prix  atîcrent aux  moel- 
lons prévus.  —  Art.    32.   Aug- 
mentation de  plus  d'un  tiers  de 
plusieurs   natures  d'ouvrage?. 
—    Pas    d'indemnité  ;    —    les 
prix  alloués    rémunèrent  suf- 
fisamment les  travaux  exécu- 
tés en  sus    des  prévisions  du 
devis  ;  —  il  n'a  été  ordonné  en 
cours  d'exécution  des  travaux 
aucun    changement     pouvant 
avoir  pour   effet   de  modifier 
l'importance  respective  de  cer- 
tains   ouvrages.     —     Déblais 
d'une  dureté  supérieure  à  celle 
annoncée  par  les  sondages.  — 
Prix  des  déblais  fixé  à  forfait; 
tracé  non  modifié;  refus  d'un 
prix   nouveau.  —  Déblais  ex- 
ceptionnels.    —   Décidé,    par 
application     du      cahier    des 
charges,    que     le   prix   prévu 
pour  ces  déblais  étaient  inap- 
plicable   à  ceux  sur  lesquels 
porte  la  contestation,  ces   dé- 
blais ayant  été  exécutés  sans 
ordre    des    ingénieurs    et  en 
dehors  du  profil  type,  encore 
bien  qu'il  en  ait  été  pris  atta- 
chement et  qu'ils  aient  figuré 
sur  des  étals  de  situation.  — 
Plus-values    et    sujétions.    -- 
Façon  plus  soignée  que  celle 
prévue  exigée  pour  certaines 
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Dkcohptes  (suite)  : 
maçonneries;  supplément  de 
prix.  —  Retard  dans  la  livrai- 
son dès  terrains,  n'ayant  pas 
entravé  rorganisation  normale 
des  chantiers  ;  pas  d'indemnité 

—  Perrés  plus  onéreux  que 
ceux  prévus  ;  indemnité  ac- 
cordée. —  Ordre  d'adoucir  la 
pente  des  talus  de  tranchées 
donné  à  un  moment  où  les 
tranchées  étaient  presque  ache- 
vées suivant  les  profils  types'et 
ayant  nécessité  de  véritables 
recoupes  des  tranchées.  — 
Plus-value  allouée.  — Extrac- 
tion de  déblais  dans  un  tunnel 
rendue  difficile  par  la  ren- 
contre de  sources  ;  sujétion 
prévue  au  marché  ;  du  reste, 
pas  de  difficulté  exceptionnelle 
4'itant  donné  la  nature  de  l'ou- 
vrage; pas  d'indemnité.  — 
Travail  accessoire  compris 
dans  le  prix  du  travail  princi- 
pal. Elévation  et  mise  en  place 
des  matériaux  d'un  viaduc, 
comprise  dans  le  prix  des  ma- 
çonneries. (C.  d'Et.)j  V,.330. 

—  (118)  Chemins  de  fer. —  Ligne 
de  Vieilleville  à  Bourganeuf.  — 
Cahier  des  clauses  et  condi- 
tions générales  du  16  no- 
vembre 1866.—  [Sieur  George.) 

—  Art.  33.  Renchérissement 
de  la  main-d'œuvre.  Rejet  : 
ce  fait  n'aurait  pu  qu'ouvrir 
en  faveur  de  l'entrepreneur  le 
droit  de  demander  la  rési- 
liation du  marché,  et  il  est 
établi  que  l'entrepreneur, 
après  avoir  réclamé  la  rési- 
liation, a  retiré  sa  demande 
sans  qu'aucune  promesse  d'in- 
demnité lui  ait  été  faite,  — 
Art.  41.  —  Réclamations  for- 
mées plus  de  vingt  jours  après 


la  notification  du  dêcompt«.- 
Non-recevabilité.  (C.  (TEt.),  V, 
339. 
—  (1 10)  Cheminsde  fer.— Qai 
et    conditions    générales  M 
16  novembre  1866.    —   {Hâ 
liera    du    sieur    Atiboyer,] 
Art.  19  et  48.  —  La  retenue  d| 
garantie  ne  doit  pas  être  resti 
tuée  à  l'entrepreneur  qui  n'^] 
pas  entièrement  payé  les  in- 
demnités par   lui    dues  pour] 
occupation  temporaire  de  ter- 
rains. —  Bossage  des  moellons 

—  Pas  de  supplément  de  prix: 
il  en  a  été  tenu  compte  dans 
la  fixation  du  prix  du  mètre 
cube  de  maçonnerie.  —  Car- 
rières substituées  à  celles  pré- 
vues au  devis,  à  la  demande 
de  l'entrepreneur  et  sous  la 
condition  du  maintien  des  prix 
du  marché  :  pas  de  prix  sup- 
plémentaire. —  Extraction  de 
sable.  —  Points  d'extraction 
prétendus  fixés  à  une  distance 
supérieure  à  celle  prénie 
au  devis.  Rejet  :  l'entrepre- 
neur n'a  pas  fait  constater 
cette  circonstance  au  cours  de 
l'exécution  des  travaux.  —  In- 
térêts alloués  de  la  somme 
excédant  la  retenue  de  garan- 
tie stipulée.  —  Fours  à  chaux. 

—  Prétendue  insuffisance  des 
fours  à  chaux  indiqués  au  de- 
vis. Rejet  :  l'entrepreneur  n'a 
pas  fait  constater  cette  insuf- 
fisance au  cours  des  travaux. 

—  Matériel.  —  Reprise.  — 
Vente.  —  Il  n'appartient  pas 
au  conseil  de  préfecture  de 
décider  que,  faute  par  un  en- 
trepreneur de  reprendre  son 
matériel  dans  un  certain  délai, 
après  la  fin  de  la  régie,  ce  ma- 
tériel sera  remis  à  l'adminis- 
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tration  des  domaines  et  vendu 
par  ses  soins.  —  Mise  en  régie 
prononcée    après  suspension 
des    travaux     par  Tentrepre- 
neur  et  sur  le  refus  de  celui- 
ci     de    les     reprendre,   mai- 
gré   une    mise  en   demeure  : 
régularité.  —   Ordre    de  ser- 
vice. —  Substitution  de  maté- 
riaux. Absence  d'ordre  de  ser- 
vice   :    pas    d^indemnité.  — 
Retards    dans   la    remise   de 
quelques  terrains   à   l'entre- 
preneur. Rejet  :  préjudice  non 
établi  (C.  d'EL),  V,  423. 
-    (120j    Chemins    de    fer.   — 
Clauses  et  conditions  du  16  no- 
vembre 1866.  —  [Ministre  des 
travaux   publics    contre  sieur 
Auber.)  —  Art.  28.  —   Force 
majeure.  —  Des  pluies  excep- 
tionnelles, ayant    occasionné 
des  craes  qui  ont  inondé  les 
tranchées,  constituent  un  cas 
de  force  majeure  qui,  lorsqu'il 
a  été  signalé  en  temps  utile, 
est  de  nature  à  ouvrir  un  droit 
à  indemnité. —  Art.  35. —  Mise 
en   régie.     —     Abandon   des 
chantiers  par  l'entrepreneur. 
Arrêté  de  mise  eu   demeure 
prescrivant  à  celui-ci  d'orga- 
niser ses  chantiers  et  d'exé- 
cuter un  minimum  de  cubes 
de  déblais  ;  exécution  possible  ; 
refus  de  l'entrepreneur;  mise 
en  régie  régulière.  —  Intérêts. 
--  Capitalisation  accordée  par 
le  conseil  de  préfecture  à  une 
date  où  elle   n'aurait  pas  dû 
être   prononcée  :  absence   de 
recours  contre  celle  disposition 
de   l'arrêté  :   maintien,    mais 
refus  de  capitalisation  et  à  des 
dates  éloignées  d()  moins  d'un 
an  de  celte  date. —  Procédure. 
—  Expertise.  —  Le  conseil  de 
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préfecture  ne  peut  renvoyer  à. 
l'examen  d'un  tiers-expert  un 
chef  de  réclamation  qui  n'a 
pas  été  soumis  aux  premiers 
experts.  Arrêté  annulé.  Evoca- 
tion. —  Résiliation.  —  Ne 
peuvent  donner  lieu  à  résilia- 
tion :  —  le  retard  dans  la  re- 
mise des  terrains  lorsqu'une 
négligence  préjudiciable  à  l'en- 
trepreneur n'est  relevée;  ni 
l'exécution  d'un  pont  au  début 
de  l'entreprise,  —  par  une  or- 
ganisation de  ses  chantiers 
autre  que  celle  adoptée  par 
l'entrepreneur,  celui-ci  pouvait 
éviter  les  conséquences  dom- 
rti.'igeables  de  ce  retard  ;  —  ni 
d(;  faux  renseignements  don- 
nés sur  la  solvabilité  de  l'en- 
trepreneur par  les  ingénieurà, 
à  raison  de  l'époque  où  ils 
ont  été  donnés  ;  —  ni  un  pré- 
tendu défaut  de  sondage,  le 
devis  déclarant  non  recevable 
toute  déclaration  fondée  sur 
ce  fait;  —  ni  des  inondations 
des  chantiers  résultant  de  cas 
de  force  majeure.  (C.  cTEf.), 
V,  4i6. 

—  (121)  Chemins  de  fer.— (Sieurs 
Péquart  et  Collignon,)  —  Atta- 
chements. —  Fin  de  non- 
recevoir  tirée  de  la  signature 
des  attachements  sans  réserves 
par  l'entrepieneur.  —  Rejet  : 
les  attachements  ne  contien- 
nent rien  qui  soit  contraire  à  la 
prétention  actuelle  de  l'entre- 
preneur. —  Carrières. —  Exploi- 
tation restreinte  à  une  seule 
des  carrières  prévues  au  devis, 
sans  qu'il  y  ait  eu  nécessité  re- 
connue ou  ordre  de  service  :  pas 
d'indemnité  due  à  l'entrepre- 
neur. —  Déblais.  —  Des  déblais 
prévus  comme  dragages  sous 

—  Lois^  etc.  (Tables),  37 


578 


LOIS,    DECRETS,    ETC. 


DÉCOMPTES  (suite)  : 
l'eau  ayant  été  exécutés  à  sec 
par  suite  de  travaux  d'épuise- 
ments faits  parTentrepreneur, 
celui-ci  ne  peut  pas  réclamer 
un  supplément  de  prix  à  rai- 
son de  ces  travaux  d'épuise- 
ments. —  Déblais  payés  comme 
débiais  ordinaires  et  non  dé- 
blais d'emprunt,  l'entrepre- 
neur n'ayant  pas  satisfait  à 
Tobligation  imposée  par  le 
cahier  des  charges,  de  ne 
jamais  attaquer  une  fouille 
d'emprunt  avant  que  le  relief 
du  sol  ait  été  relevé.  —  Diffi- 
cultés exceptionnelles.  —  Prix 
supplémentaires  demandés  ; 
rejet  :  l'entrepreneur  n'a  pas 
fait  constater  ces  difficultés  au 
cours  des  travaux.  —  Dragages. 

—  Les  produits  de  dragages 
préparatoires,  non  payés 
d'après  le  cahier  des  charges, 
ayant  été  employés  pour  rem- 
blais, il  y  a  lieu  d'allouer  de 
ce  chef  une  rémunération  à 
l'entrepreneur.   —   Expertise. 

—  Frais  mis  en  entier  à  la 
charge  de  l'Etat,  l'expertise 
ayant  été  rendue  nécessaire 
par  l'insuffisance  des  offres  de 
l'administration.  —  Force  ma- 
jeure.—  Grues.  —  Décidé  que 
des  crues  de  la  Loire  avaient 
eu  le  caractère  d'événement 
de  force  majeure;  allocation  à 
l'entrepreneur  d'une  indem- 
nité pour  les  dommages  cau- 
sés. —  Ordre  écrit.  —  Change- 
ments onéreux  apportés  aux 
travaux  prévus  au  devis.  — 
Pas  d'indemnité  due  à  l'entre- 
preneur :  il  ne  justifie  pas  que 
ces  changements  aient  été 
prescrits  par  un  ordre  de  ser- 
vice.   —    Parements   vus.  — 


Décidé  par  application  du  ca- 
hier des  charges  que  les  par- 
ties planes  des  parements  vus 
devaient  être  payées  au  même 
prix  que  les  surfaces  courbes. 

—  Procédure.  —  Conseil 
d'Etat.  —  Caractère  prépara- 
toire. —  Ne  peut  être  atlaqaêe 
directement,  à  raison  de  son 
caractère  préparatoire,  la  dis- 
position d'un  arrêté  du  con- 
seil de  préfecture  prescrivant 
une  nouvelle  expertise  sur 
certains  points.  —  Sujétion 
résultant  de  Taugmen talion 
du  cube  des  emprunts  prévus 
par  suite  de  l'inexécution  de 
certains  déblais;  de  Tobliga- 
tion  d'enlever  des  terres  au 
moyen  de  jets  de  pelle  pour 
les  charger  ensuite  dans  des 
tombereaux  :  indemnité  due. 

—  Travail  compris  dans  un 
autre.  —  Reprise  de  sables 
provenant  de  dragages  et  des- 
tinés à  être  utilisés  pour  des 
maçonneries.  —  Pas  de  prix 
spécial  :  les  prix  prévus  au 
bordereau  comprennent  à  la 
fois  la  fourniture  et  l'emploi 
du  sable.  —  Travaux  impré- 
vus. —  Emprunt  de  terres, 
prévu  au  devis,  mais  exécuté, 
sur  l'ordre  de  l'administration, 
dans  des  conditions  spéciales: 
allocation  d'un  prix  nouveau 
comme  pour  travail  imprévu 
(C.  d'Et.),  V,  470. 

—  (122)  Chemins  de  fer  {Ministre 
des  travaux  publics  contre  sieur 
Cerveau  et  dame  Palharey,)  — 
Recours.  —  Délai.  —  La 
simple  transmission  de  l'ar- 
rêté du  conseil  de  préfecture 
à  l'ingénieur  en  chef  des  ponts 
et  chaussées  du  département 
effectuée  par  les  soins  du  pré- 
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fet,  ne  fait  pas  courir  le  délai 
du  pourvoi  à  l'égard  du  mi- 
nistre. —  Le  délai  ne  court 
qu'à  dater  de  la  notification 
de  Farrété  par  une  partie  à 
Fautre.  —  Art.  49.  —  Intérêts 
du  solde  des  trois  mois  après 
la  réception  définitive.  — 
Sable.  —  Insuffisance  de  la 
carrière  prévue,  nécessité  de 
recourir  à  une  carrière  plus 
éloignée  des  chantiers  :  in- 
demnité allouée.  —  Ordre 
écrit.  —  Sujétions  ne  prove- 
nant ni  de  l'insuffisance  des 
carrières  prévues,  ni  d'un 
ordre  écrit,  mais  d'un  acte 
volontaire  de  l'entrepreneur  : 
pas  d'indemnité  (C.  (TEL),  V, 
549. 

(123)  Chemin  de  fer.  —  Ligne 
de  Vendes  à  Mauriac.  — {Sieur 
Peyroche.)  —  Kéclamatton.  — 
Délai.  —  Article  113  du  devis. 

—  Réclamation  contre  les 
conséquences  d'un  ordre  pres- 
crivant en  cours  d'exécution 
une  substitution  de  matériaux 
formée  plus  de  cinq  jours  après 
la  notification  de  cet  ordre  de 
service.  —  Non-recevabilité.  — 
Rejet  d'une  objection  tirée  de 
ce  que  les  ingénieurs  auraient 
discuté  la  réclamation  au  fond. 

—  Procédure.  —  Conseil   de 
préfecture ,     —     Conclusions 
orales.  —  Lorsque  au  cours  des 
débats  oraux,  et  après  la  clô- 
ture de    rinstruction    écrite, 
une  des    parties  soulève    un 
moyen  nouveau,  le  conseil  de 
préfecture    ne   peut  pas  l'ac- 
ueillir  sans  ordonner  un  sup- 
lément  d'instruction.  —  Ar- 
ête annulé.  —  Evocation  [C. 
^'J2^),V,  729. 

"   {i24)    Chemins     de   fer.    — 


{Sieurs  Bénard  et  Tabarant.)  — 
Procédure.  —  Conseil  de  pré- 
fecture. —  Composition.  — 
Conseiller  général  appelé 
pour  compléter  le  conseil  de 
préfecture.  —  Présence  justi- 
fiée par  la  mention  dans  l'ar- 
rêté que  le  conseiller  général 
remplace  un  conseiller  faisant 
fonction  de  commissaire  du 
gouvernement,  mais  l'arrêté 
ne  faisant  pas  connaître  que 
les  formalités  prescrites  par 
l'arrêté  du  19  fructidor  an  IX 
par  la  désignation  du  conseil 
général  aient  été  observées, 
arrêté  annulé  en  la  forme.  — 
Evocation.  —  Chose  jugée.  — 
Demande  en  nullité,  pour  vice 
de  forme  de  Farrêté  de  mise 
en  demeure  qui  a  précédé  la 
mise  en  régie,  rejetée  par  la 
décision  du  conseil  de  préfec- 
ture qui  a  ordonné  l'expertise  ; 
appel  non  recevable;  l'arrêté 
est  définitif  sur  ce  point.  — 
Mise  en  régie  motivée  —  par 
le  refus  de  l'entrepreneur  — 
d'exécuter  certains  parachève- 
ments et  réfection  avant  la 
réception  provisoire  ou  d'exé- 
cuter un  ordre  de  service  avec 
plan  à  l'appui,  sous  prétexte 
que  le  délai  qu'il  avait  ûxé  aux 
ingénieurs  par  sommation 
était  périmé  —  ou  d'établir  un 
ouvrage  non  prévu  au  devis, 
mais  rentrant  dans  l'entre- 
prise par  Femploi  de  maté- 
riaux rebutés  :  régularité  (C. 
d'EL),  V,  822. 
—  (125)  Chemins  de  fer.  —  Con- 
ditions g«'' né  rai  es  du  16  no- 
vembre 186»),  —  [Ministre  des 
travaux  publics  contre  héritiers 
Villetel.)  —  Art.  32.  —  Dépas- 
sement du  tiers  des  quantités 
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DécoMPTES  (suite)  : 
prévues  au  devis  pour  la  ma- 
çonnerie de  pierres  de    taille 
tendres.  —  Indemnité  allouée. 

—  Art.  41.  —  Réclamations 
formées  plus  de  vingt  jours 
après  la  présentation  du  dé- 
compte. —    Non-recevabilité. 

—  Rejet  d'une  objection  tirée 
de  ce  que  Tadministration,  en 
assistant  à  l'expertise  sans 
formuler  de  réserves,  a  re- 
noncé au  droit  d'opposer  la  Hn 
de  non-recevoir.  —  Carrières. 
Lorsque  le  devis  prévoit  deux 
carrières  et  que  les  entrepre- 
neurs n'extraient  des  maté- 
riaux que  dans  Tune  d'elles, 
ils  ne  sont  pas  fondés  à  récla- 
mer une  indemnité  à  raison  de 
réloignement  de  cette  carrière 
de  certains  points  des  travaux 
s'ils  ne  justifient  pas  que  la 
carrière  non  ouverte  ne  pou- 
vait leur  fournir  les  matériaux 
nécessaires  et  alors  qu'ils 
avaient  d'ailleurs  intérêt  à  ne 
se  servir  que  de  la  carrière 
ouverte.  —  Déblais.  —  Prix 
forfaitaire.  —  En  présence  de 
la  clause  forfaitaire  du  cahier 
des  charges  portant  qu'un 
prix  unique  moyen  du  mètre 
cube  de  déblais  est  établi  en 
tenant  compte  des  diverses 
natures  de  terrains,  que  l'en- 
trepreneur devra  avant  l'adju- 
dication se  rendre  compte  de 
la  proportion  de  déblais  dans 
la  terre,  le  tuf,  le  rocher  au 
pic,  à  la  pince  ou  à  la  mine, 
et  que  les  réclamations  qu'il 
présenterait  ultérieurement  à 
ce  sujet  seront  rejelées  alors 
môme  que  les  sondages  au- 
raient été  exécutés  en  dehors 
de  l'entreprise,  ou  qu'ils  au- 


raient été  inachevés,  Ten Ire- 
preneur  n'est  pas  recevable  à 
demander  un  supplément  de 
prix  en  se  fondant  sur  TiDsiif- 
fisance  des  sondages.  —  Sujé- 
tions.   —  Travaux    continués 
sur  Tordre  des  ingénieurs  pen- 
dant un  hiver  exceptionnelle- 
ment rigoureux  ayant  néces- 
sité l'emploi  de  la  poudre  pour 
l'extraction    des    déblais    de 
terre.  —  Indemnité  allouée.  — 
Travail  imprévu,  prix  nouveau, 
rabais.  —  Prix  spécifié  pour  un 
travail  déterminé,   non  appli- 
cable   à  un  autre  travail  exé- 
cuté avec  les  matériaux  prove- 
nant   des    m(>mes    carrières; 
sujétions     différentes  ;     prix 
nouveau    non   susceptible  de 
rabais  (C.  (TEL),  V,  862. 
—  (126)    Chemins     de   fer.    — 
Clauses  et  conditions  du  16  no- 
vembre 1866.  —  (Ministre  des 
travaux  publics    contre    sieur 
Lothion,)—  Art.  40.  —Ordre 
écrit  non  produit.   Rejet.    — 
Art.  16.  —  Si,  en  cas  d'insuffi- 
sance de  la  retenue  de  1  p.  100 
établie  par  l'arrêté  du  15  dé- 
cembre 1848,  pour  assurer  le 
service  sanitaire  des  chantiers, 
il  est  pourvu  au  moyen  d'une 
allocation,  réglée  par  le  mi- 
nistre des  travaux  publics,  l'en- 
trepreneur est  fondé  à  récla- 
mer à  l'Etat  le  remboursement 
de  la  différence,  au  cas  où  la 
dépense  faite  a  été  supérieure 
au  produit  de  la  retenue.  — 
Mais,  dans  l'espèce,  l'entrepre- 
neur ayant  passé  avec  plusieurs 
compagnies  des  contrats  d'as- 
surance, le  ministre  est  fondé 
à  soutenir  qu'il  ne  peut  lui  être 
alloué  une  somme  supérieure 
aux  déboursés  effectifs  de  l'en- 
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trepreneur  :  Tappli cation  de 
ces  dispositions  ne  peut  jamais, 
en  effet,  devenir  pour  l'entre- 
preneur une  source  de  béué- 
flces.  —  Art.  18  et  19.  —  Faux 
frais  et  dépense  à  la  charge  de 
rentre  preneur  :  droits  de  pas- 
sage payés  aux  propriétaires, 
difficultés  d'approche  de  maté- 
riaux :  rejet  de  la  demande 
d'indemnité.  —  Art.  20.  — 
Demande  de  substitution  de 
sable  de  carrière  au  sable  de 
Seine  prévu  au  devis  refusée 
par  les  ingénieurs  :  pas  d'in- 
demnité. —  Art.  3'2.  —  Aug- 
mentation du  tiers.  —  Prix 
suffîsamment  rémunérateur, 
pas  de  préjudice.  Non-lieu  à 
indemnité  supplémentaire.  Re- 
jet. —  Prix  non  rémunérateur. 
Indemnité  allouée.  —  Art.  49. 
—  Retards  dans  les  paiements, 
faute  de  fonds  disponibles  ; 
pas  d'indemnité.  —  Change- 
ments imposés  en  cours  d'exé- 
cution à  l'entrepreneur  :  Re- 
maniement effectué  dans  les 
travaux  exécutés  :  indemnité 
allouée.  —  Déblais.  —  Prix 
forfaitaire.  Art.  98  du  devis.  — 
En  présence  d'une  clause  du 
devis  fixant  un  prix  unique 
applicable  aux  déblais  de  toute 
catégorie  et  déclarant  que  sous 
aucun  prétexte  le  prix  ne 
pourra  être  modifié,  l'entre- 
preneur n'est  pas  recevable  à 
demander  une  indemnité  par 
le  motif  que  le  sondage  n'au- 
rait pas  été  exactement  con- 
forme aux  déblais  exécutés, 
au  point  de  vue  des  propor- 
tions respectives  des  éléments 
rencontrés.  —  Dommages  cau- 
sés à  l'entreprise.  —  Retards 
apportés  à  la  construction  d'un 


pont  définitif  compris  dans 
l'entreprise  ayant  rendu  néces^ 
saire  la  construction  d'un  pont 
provisoire  :  absence  de  faute 
des  ingénieurs.  Rejet.  —  Occu- 
pation de  terrains.  Indemnités 
non  prévues  au  bordereau 
remboursées  à  l'entrepreneur. 

—  Sujétions.  —  Plus-value 
demandée  pour  —  dérivation 
des  eaux  courantes  :  Rejet  :  le 
devis  ne  distingue  pas  entre 
les  eaux  courantes  d'une  part, 
et  les  eaux  fiuviales  et  les 
sources  de   l'autre  ;  analogue. 

—  Emploi  de  moellons  de  silex 
provenant  de  tranchées:  Rejet: 
le  devis  prévoit  cet  emploi,  et 
les  sondages  qui  en  avaient 
révélé  l'importance.  —  Emploi 
de  bricfues  plus  petites  que 
celles  prévues  :  augmentation 
de  main-d'œuvre  et  de  la  quan- 
tité de  mortier.  —  Travail  com- 
pris dans  un  autre.  —  Le  prix 
de  la  fouille  comprend  la  main- 
d'œuvre  nécessaire  pour  net- 
toyer complètement  le  sol  sur 
lequel  reposent  les  remblais 
et  pour  purger  les  déblais  à 
employer  en  remblais,  des 
mottes  de  gazon,  souches,  haies 
et  végétaux  quelconques.  — 
Travail  imprévu.  —  Maçonne- 
rie de  briques  de  forte  épais- 
seur :  prix  nouveau  (C.  d'Et.), 
V,  875. 

—  (127;  Chemins  de  fer.  —  Ligne 
de  Bressuire  à  Poitiers.  — 
Administration  des  chemins 
de  ter  de  l'Etal.  —  Qualité 
pour  agir.  —  {Sieur  Thébault.  ) 

—  Procédure.  —  Qualité  pour 
agir.  —  Dans  les  travaux  d'exé- 
cution de  chemins  de  fer  appar- 
tenant à  l'Etat,  c'est  l'adminis- 
tration des  chemins  de  fer  de 


582 


LOIS,    QEGRBTS,   ETC. 


DÉCOMPTES  (suite)  : 
rEtatetnon  FEtat  directement 

'  gui  doit  être  condamné  envers 
Fentrepreneur  au  payement 
'des  indemnités    qui    peuvent 

''être  dues  à  ce  dernier  (Voy.  le 
'dispositif  de  Tarrôt.) —  Com- 
pétence. —  Le  conseil  de  pré- 
fecture   est    compétent  pour 

\statuer  sur  une  demande  de 
restitution  de  son  cautionne- 
ment formée  par  l'entrepre- 
neur. —  Attachements.  — 
Cube.  —  Lorsque  Timportance 
du  travail  n'a  pas  été  constatée 
par  des  attachements  et  ne 
peut  être  appréciée  qu'après 
son  achèvement,  il  y  a  lieu 
d'accepter  les  quantités  por- 
tées au  décompte,  alors  que 
l'entrepreneur  ne  produit 
aucun  document  de  nature  à 
infirmer  l'exactitude  des  cons- 
tatations faites  par  l'adminis- 
tration et  auxquelles  Tentre- 
preneur  n'a  pas  pris  part 
malgré  la  mise  eu  demeure  qui 
lui  a  été  adressée.  —  Ballast. 

—  Volume  du  ballast,  réelle- 
ment employé,  diminué  par 
suite  de  tassements  s'étant  pro- 
duits depuis  la  fln  des  travaux. 
Demande  d'indemnité.  Rejet 
par  application  d'un  article  du 
devis.  —  Triage,  nettoyage 
et  cassage  des  matériaux  em- 
ployés au  ballast  déclarés  à 
tortinsuffîsants  par  l'adminis- 
tration. Retenue  prévue  aux 
cahiers  des  charges  opérée  de 
ce  chef  par  l'administration. 
Demande  de   remboursement. 

—  Rejet.  L'administration  a 
signalé  à  TentrepreDeur  à 
plusieurs  reprises,  au  cours 
des  travaux,  TiusufQsance  du 
triage,  du  nettoyage  et  du  cas- 


sage  des  matériaux  dont  s^agit 
et  le  procès- verbal  de  réception 
provisoire  contient  une  réserve 
expresse  sur  ce  point;  dans 
ces  conditions,  Fadministration 
n'a  pu  être  forclose,  par  TeiTet 
de  cette  réception,  du  droit  de 
faire  procéder  à  des  vériOca- 
tions,  et  la  vérification  du  cas- 
sage  et  du  nettoyage  du  ballast 
ayant  été  effectuée  régulière- 
ment, malgré  l'absence  de 
l'entrepreneur  dûment  prévenu 
et  ayant  fait  ressortir  l'insuf- 
fisance de  ces  opérations,  Ten- 
trepreneur  n'est  pas  fondé  à 
réclamer  le  payement  des  re- 
tenues portées  au  décompte. 

—  Banquettes  de  ballast  défor- 
mées par  des  tâcherons  char- 
gés par  l'administration  de 
l'exhaussement  et  de  Télargis- 
sement  des  remblais.  Indem- 
nité allouée  à  l'entrepreneur 
qui  a  dû  refaire  les  banquettes 
dont  s'agit.  —  Carrières  pré- 
tendues insuffistintes.  Obliga- 
tion prétendue  d  exploiter  des 
carrières  situées  à  une  plus 
grande  distance  que  celles  in- 
diquées au  cahier  des  charges. 
Demande  d'indemnité.  Rejet  : 
les  carrières  indiquées  étaient 
suffisantes.  —  Cautionnement 

—  Demande   en   restitution  ; 
rejet,   Tentrepreneur    restant 
débiteur   envers  l'Etat  d'une 
somme  supérieure  au  montant 
de  son  cautionnement.  —  Dif- 
ficultés imprévues.  —  Difficul- 
tés prétendues  imprévues  dans 
des  travaux  de  relevage  de  ] 
voie.    Demande    d'indemnité 
Rejet  :  il  n'a  pas  été  renconti 
de  difficultés   excédant  celh 
qui    pouvaient    être    prévue; 
lors  de  l'adjudication  des  tra 
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de  service.  — 
travaux  con- 
sans  ordre  de 
I  conforme  au 
ndemnité.  — 
jéiioDS  résul- 
'entre  preneur 
rairetnentaux 
vis,  trouva  du 
carrière  indi- . 
tinuer  la  pose 
a  plate- rorme 
ilé  de  la  sec- 
ballaster  et  a 
cette  voie  pro- 
astée  pour  le 
resque  totalité 
emande  d'in- 
r  entre  preneur 
ans  l'ensemble 
indiquées  au 
ux  nécessaires 
i;  d'ailleurs,  il 
idre  compte, 
sionner,  de  la 
e  la  facilité 
es  ballast  [ères 
il  est  demeuré 
1  mieux  de  ses 
itiers  d'exploi- 

ravail  compris 
-  Les  relevages 
;  nécessaires 
lie  à  sa  hauteur 
compris  par  le 
i;es   parmi    les 

prévues  à  la 
tre  preneur.  — 

livraison  de  la 
é  réclamée  par 
.  Relard  dans 
itériel  roulant, 
l'entrepreneur 
édiatement  les 
éprise;  indem- 
lar  l'entrepre- 


neur, ncjet  des  conclusions 
des  deux  parties,  les  dommages 
éprouvés  par  chacune  d'elles 
se  compensent  [C.  tPEt.),  V, 
894. 
—  (138)  Chemins  de  fer.  —  Con- 
ditions générâtes  du  16  no- 
vembre 1866.-^  (SieurLamarre.) 
Avant-métré.  —  Erreurs  ou 
omissions.  Article  91  du  dévia. 
—  En  présence  du  devis  por- 
tant que  l'entrepreneur  devra, 
avant  de  procéder  à  l'exécu- 
tion, se  rendre  compte  de 
l'exactitude  des  calculs  de  ter- 
rassements, et  que  tout  com- 
mencement d'exécution  san» 
réclamation  entraînera  l'accep- 
tation de  la  partie  correspon- 
dante de  l'avant- m  être,  l'en- 
trepreneur n'est  pas  recevabte 
à  demander,  même  pour  er- 
reurs matérielles  ou  omissions, 
la  revision  des  quantités  pré- 
vueaàravant-métré.^ — Déblais. 
^  Frais  supplémentaires  de 
transport  provenant  d'une  rao- 
dilicalion  au  mouvement  des 
terres  prévu  ;  plus-value  accor- 
dée. —  Déblais.  Forfait.  —  En 
présence  de  l'article  99  du  de- 
vis, d'après  lequel  le  prix  des 
transports  est  Hxé  à  forfait, 
l'entrepreneur  n'est  pas  rece-  " 
vable  à  demander  un  supplé- 
ment de  prix,  h  raison  de  re- 
prises de  déblais  transportés 
en  brouettes,  puis  chargés  sur 
vràgon.  —  Force  majeure.  — 
Desorages  qualinésdetrombes- 
phénomones  par  le  tiers  expert 
constituent  des  événements  de 
force  majeure.  Indemnité  al- 
louée à  raison  des  dommages 
causés  par  l'inondation  des 
tranchées.  —  Procédure.  — 
Recours  sommaire  ;  mémoire 
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DÉCOMPTES  {suite)  : 
ampliatif;  délai.  —  Lorsqu'un 
mémoire  ampliatif,  destiné  à 
compléter  un  recours  som- 
maire présenté  dans  le  délai 
de  deux  mois,  à  dater  de  la 
nôtirication  de  Tarrêté  attaqué, 
a  été  produit  après  l'expiration 
dudit  délai  de  deux  mois,  ne 
doit  pas  être  écarté  comme 
produit  tardivement.  —  Tra- 
vaux compris  dans  d'autres.  — 
Le  prix  du  devis  pour  cons- 
truction et  entretien  de  la 
chaussée,  comprend  l'extrac- 
tion et  l'entretien  des  déblais 
d'encaissement.  Le  prix  des 
cintres  comprend  le  prix  de 
démontage  et  de  réemploi  des 
appareils.  (C.  d'Ét.),  VI,  67. 

—  (129)  Chemins  de  fer.  —  (Sieur 
Allary.)  —  Réclamations.  — 
Délai.  —  Acceptation  du  dé- 
compte. —  Acceptation  du  dé- 
compte définitif,  sous  réserves 
à  produire  dans  les  vingt  jours  ; 
réclamation,  fondée  sur  ce  que 
les  métrés  et  pièces  justifica- 
tives n'étaient  pas  joints  au 
décompte,  présentée  plus  de 
vingt  jours  après  l'acceptation. 
Non-recevabilité.  —  Décomptes 
provisoires  et  définitifs.  —  Ré- 
clamation renouvelée.  —  Ré- 
clamation relative  aux  quanti- 
tés de  déblais,  portées  aux 
décomptes  provisoires,  formée 
en  temps  utile,  maintien  de 
cette  réclamation  dans  un  mé- 
moire relatif  au  décompte  dé- 
finitif :  recevabilité,  encore 
bien  que  ce  méjnoire  ait  été 
présenté  plus  de  vingi  jours 
après  l'acceptation  du  dé- 
compte définitif.  —  Métré  dé- 
finitif accepté  sans  réserves  : 
réclamation  ultérieure  non  re- 


cevable.  —  Régie.  —  Marché 
de  gré  à  gré.  —  Lorsque  FAd- 
ministration  a  prononcé  la  mise 
en  régie,  peut-elle,  malgré  1& 
décret  du  18  novembre  i882^ 
faire  exécuter  des  travaux 
excédant  20.000  francs  par  des 
tâcherons,  au  lieu  de  procéder 
par  voio  d'adjudication  pu- 
blique? Grief  sans  intérêt,  ce 
mode  de  procéder  n'a  cause- 
aucun  préjudice  à  l'entrepre- 
neur. —  Dépenses  à  la  charge^ 
de  l'entrepreneur.  —  Doiv^ent 
être  compris  dans  cesdépenses: 
le  salaire  de  divers  employés 
appelés  à  concourir  aux  tra- 
vaux; —  les  frais  de  retouche 
de  matériaux  et  de  démontage 
de  ponts  provisoires.  —  Usure 
anormale  du  matériel.  —  In- 
ventaire. —  Expertise  deman- 
dée par  l'entrepreneur  à  l'effet 
de  constater  Tusure  anormale 
du  matériel  pendant  la  régie^ 
Rejet;  invité  par  l'ingénieur  à 
assister  à  l'inventaire  du  ma- 
tériel, l'entrepreneur  ne  s'est 
pas  présenté  ni  fait  représen- 
ter. (C.  rf'É^),  VI,  147. 
—  (130)  Chemins  de  fer.  —  Clau- 
ses et  conditions  du  16  no- 
vembre i866.  —  (Ministre  des 
travaux  publics  contre  sieur  Su- 
dron.)  —  ArL  10.  —  Ordre  de- 
service  signé  de  ringénieur.. 
Profil,  non  conforme,  signé  du 
conducteur  seul,  et  augmen- 
tant le  cube  de  ballast  à  four- 
nir ;  ballast  supplémentaire  dû 
à  l'entrepreneur.  —  Non-rece- 
vabilité de  radministration  à 
contester  l'exécution  effective 
de  ces  cubes  supplémentaires  : 
avisée  par  l'entrepreneur  des- 
changements  opérés,  elle  n'a 
procédé  à  aucune  vérification. 


ANALYSE  DES  MATIÈRES  PAR  ORDRE  ALPHABÉTIQUE.  585 


—  Ordre  de  service  exécuté 
sous  réserve.  —  Réclamation 
déclarée  recevable.  —  Travaux 
d^assainissement  d'uue  balias- 
tière  prescrite  par  rAdminis- 
tration;  indemnité  allouée  à 
l'entrepreneur  :  si  celui-ci  était 
tenu  d'assurer  Tassai nissement 
de  la  ballastiore,  il  n'apparte- 
nait pas  à  ringénieur  de  fixer 
la  nature  et  l'importance  des 
travaux  à  exécuter.  (C.  d'Ét,], 
VI,  150. 

-(131)  Chemins  de  fer. — Clauses 
et  conditions  générales  du 
16  novembre  1866.  —  (Sieurs 
'Guillot  et  Thobie.)  —  Art.  41.  — 
Non-recevabilité  d'une  récla- 
mation ne  portant  pas  sur  une 
erreur  matérielle  et  formulée 
plus  de  vingt  jours  à  partir  de 
la  notification  du  décompte.  — 
Art,  49.  —  Intérêts.—  Lorsqu'il 
n^est  pas  justifié  que  la  récep- 
tion définitive  ait  été  indûment 
retardée,  les  intérêts  ne  sont 
dus  qu'à  l'expiration  du  délai 
de  trois  mois  qui  suivent  cette 
réception.  —  Déblais.  —  En 
présence  de  la  disposition  du 
cahier  des  charges  qui  porte 
que  les  cubes  indiqués  à  lavan  t- 
métré  sont  forfaitaires,  quant 
aux  quantités,  si  l'entrepreneur 
n'a  pas  réclamé  dans  le  délai 
prescrit,  il  n'est  pas  fond»'*  à 
réclamer  une  indemnité  pour 
prétendue  omission.  —  En  pré- 
sence de  la  disposition  du  même 
cahier  des  charges  portant  que 
le  cube  des  déblais  d'emprunt 
s'obtiendra  en  prenant  la  diffé- 
rence entre  les  déblais  et  les 
remblais  exécutés,  l'entrepre- 
neur, sauf  le  cas  de  force  ma- 
jeure, dûment  constaté,  ne  peut 
prétendre  à  une  indemnité  à 


raison  de  tassements  ou  d'ébou- 
lements.  —  Roc  imprévu.  — 
En  présence  de  la  disposition 
forfaitaire  du  devis  qui  porte 
qu'on  ne  reconnaîtra  qu'une 
seule  espèce  de  déblai,  et  qui 
stipule  un  prix  unique  appli- 
cable aux  déblais  de  toute  na- 
ture, l'entrepreneur  ne  saurait 
prétendre  à  un  supplément  de 
prix  à  raison  de  l'existence  du 
rocher  dans  les  tranchées.  — 
Matériaux  refusés  à  raison  de 
leur  mauvaise  qualité  et  non 
portésau  décompte.  Régularité. 
—  Matériaux  fournis  gratuite- 
ment en  échange  d'autres  mis 
à  leur  disposition  :  pas  d'in- 
demnité. —  Omission  préten- 
due au  décompte.  Absence  de 
justification  dans  les  termes  du 
devis  de  la  fourniture  récla- 
mée :  rejet.  —  Ponts  de  service 
destinés  à  assurer  la  circula- 
tion ;  faux  frais  à  la  charge  de 
l'entreprise.  Rejet.  —  Trans- 
ports. —  Lorsque  les  prix  por- 
tés au  bordereau  sont  des  prix 
forfaitaires  s'appli quant  aux 
déblais  transportés,  quels  que 
soient  le  mode  et  la  distance 
du  transport,  l'entrepreneur 
n'est  pas  fondé  à  réclamer  un 
supplément  de  prix  à  raison  de 
remploi  de  procédés  de  trans- 
port l'obligeant  à  faire  une 
reprise. — Travail  comprisdans 
un  autre.  —  Le  prix  des  déblais 
comprend  le  prix  de  l'enlève- 
ment des  souches  et  racines 
des  terrains  à  fouiller.  —  Le 
prix  des  fers  comprend  celui 
^es  trois  couches  de  peinture. 
(C.  d'Ét,),  VI,  288. 
—  (432)  Chemins  de  fer.  —  Ligno 
de  la  Châtre  à  Montluçon.  — 
Travaux   de   ballastage  et  de 
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DÉCOMPTES  {suite)  : 
pose  de  la  voie.  [Sieur  Vola,)  — 
Carrières  (Changement  de).  — 
Renonciation  par  Tentrepre- 
neur  à  l'exploitation  d'une  des 
carrières  désignées  au  devis 
par  suite  des  difficultés  pra- 
tiques qu'y  aurait  rencontré 
remploi  de  l'excavateur.  De- 
mande d'indemnité.  Rejet  :  le 
devis  autorisait  l'emploi  de  la 
pioche,  du  pic,  de  la  mine,  de 
l'excavateur,  de  la  drague  ou 
de  tout  autre  procédé  d'extrac- 
tion que  l'entrepreneur  juge- 
rait convenable,  sans  qu'il  pût 
s'exonérer  d'aucune  des  dé- 
penses nécessaires,  et  aucun 
mode  spécial  d'extraction  ne 
lui  était  garanti.  —  Dommages 
à  l'entrepreneur.  —  Travaux 
exécutés  en  régie  par  l'admi- 
nistration en  même  temps  que 
ceux  confiés  à  l'entrepreneur, 
ayant,  suivant  ce  dernier,  en- 
traîné des  difficultés  pour  le 
recrutement  de  son  personnel 
et  augmenté  le  prix  des  salaires. 
Rejet  d'une  demande  d'indem- 
nité :  l'administration  n'a  fait 
exécuter  en  régie  que  les  tra- 
vaux dont  l'entrepreneur  avait 
refusé,  en  cours  d'entreprise, 
de  se  charger.  —  Prix  du  sa- 
boUige  de  traverses  non  em- 
ployées, L'administration  ayant 
induit  l'eiitrepreneur  en  erreur 
sur  la  longueur  des  voies  à 
poser  et  lui  ayant  livré  un  ma- 
tériel inutile.  Renvoi  à  une 
expertise.  —  Foisonnement  du 
ballast.  —  Demande  de  supplé- 
ment de  prix  de  transport.  — 
Rejet  :  d'après  la  série  des 
prix,  le  prix  du  ballast  com- 
prenait à  la  fois  Textraction, 
le  transport,  la  charge,  la  dé- 
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charge,  l'emploi,  le  règlement 
et  l'entretien,  et,  d'après  le 
devis,  le  ballast  devait  être  me- 
suré au  déblai  d'après  la  com- 
paraison entre  les  profils  levés 
contradictoirement  après  l'en- 
lèvement de  la  découverte  et 
après  l'achèvement  des  tra- 
vaux. —  Modifications  préten- 
dues apportées  par  l'adminis- 
tration aux  plans  primitifs 
des  ouvrages  d'infrastructure, 
ayant  eu  pour  effet  notamment 
d'allonger  les  paliers  et  d'aug- 
menter les  rampes.  Renvoi  à 
une  expertise  pour  rechercher 
si  la  plate-forme,  telle  qu'elle 
a  été  remise  à  Tentreprenenr 
pour  effectuer  ses  travaux  de 
ballastage  et  de  pose  de  voie, 
comportait  des  rampes  supé- 
rieures à  celles  indiquées  aux 
projets  communiqués  avant 
l'adjudication  et  pour  fixer 
l'indemnité  due,  s'il  y  a  lieu. 
—  Retard.  —  Retard  apporté 
par  Tadministration  dans  la 
livraison  du  matériel  des  voies 
ayant  amené  l'entrepreneur  à 
dépasser  le  délai  d'exécution 
et  lui  ayant  fait  encourir  l'a- 
mende prévue  au  devis.  De- 
mande d'indemnité.  Rejet  : 
l'entrepreneur  devait  réclamer 
contre  l'application  qui  lui  a 
été  faite  de  l'article  édictanl 
une  amende.  —  Relard  dans 
l'exécution  des  travaux  impu- 
table au  mauvais  état  des 
remblais  et  tranchées  livrées 
à  l'administration.  Demande 
d'indemnité.  Rejet  :  d'après  le 
devis,  l'entrepreneur  s'était 
interdit  toute  réclamation  à 
raison  des  interruptions  et  dif- 
ficultés de  toute  nature,  aux- 
quelles pourraient  donner  lieu 
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les  tassements  des  remblais  ou 
les  ëboulements  des  talus,  des 
tranchées  ou  des  remblais  ;  les 
difficultés  d'exécution,  sur  les- 
quelles il  fonde  sa  demande, 
•étaient,  d'ailleurs,  prévues  au 
projet,  et  Tentrepreneur  pou- 
vait, avant  de  conclure  son 
marché,  se  rendre  compte  de 
Télat  de  l'infrastructure.  — 
Transports  effectués  sur  la 
ligne  par  Tadministration  pour 
le  compte  de  Tentrepreneur. 
Prix.  Frais  accessoires.  De- 
mande de  remboursement  de 
ces  frais  :  si  Tentrepreneur  a 
bénéficié  d'un  tarif  réduit,  il 
ne  se  trouvait  pas  dispensé  par 
son  marché  du  paiement  des 
taxes  accessoires  que  Tad- 
ministration  est  autorisée  à 
percevoir.  --  Travaux  supplé- 
mentaires. —  Helevages  sup- 
plémentaires nécessités  parle 
tassement  des  remblais  livrés 
par  Tadministration  et  par  un 
nivellement  nouveau,  auquel 
l'administration  aurait  fait  pro- 
céder au  cours  de  Texécution 
de  Tentreprise.  Demande  d'in- 
demnité. Rejet  :  d'après  le 
devis,  Tadminislration  se  ré- 
servait le  droit  d'augmenter 
l'épaisseur  normale  du  ballast, 
dans  le  cas*  où,  par  suite  des 
tassements  survenus  avant  ou 
après  la  pose  de  la  voie,  la 
plate-f  0  r  m  e  du  terrasse  ment 
ne  serait  plus  réglée,  dans  le 
sens  longitudinal,  suivant  le 
proOl  en  long;  d'autre  part,  il 
n'est  pas  établi  que  le  nivelle- 
ment nouveau  ait  été  exécuté 
au  cours  de  l'entreprise,  et 
l'entrepreneur  ne  produit  au- 
cun ardre  écrit  lui  prescrivant 
un    changement    quelconque 


dans  son  entreprise.  (C.  cTÉt.), 
VI,  297. 

•  (133)  Chemin  de  fer  de  Cha- 
lon  à  Roanne.  —  Cahier  des 
clauses  et  conditions  géné- 
rales du  16  novembre  1866.  — 
[Sieurs  Malapert  et  Doucet.)  — 
Art.  28.  —  Inondations  et 
pluies  torrentielles  ayant, 
d'après  l'entrepreneur,  le  ca- 
ractère d'événements  de  force 
majeure  et  ayant  rendu  plus 
onéreuse  l'exécution  de  cer- 
tains travaux.  —  Rejet  de  de- 
mandes d'indemnité,  l'entre- 
preneur n'ayant  point  prévenu 
ladministration  dans  le  délai 
fixé  par  l'article  28  du  cahier 
des  clauses  et  conditions  gé- 
nérales. —  Art.  32.  Cube  excé- 
dant de  plus  d'un  tiers  celui 
prévu  au  devis.  —  Pas  d'in- 
demnité, le  prix  porté  au  bor- 
dereau étant  suffisamment 
rémunérateur.  —  Art.  39.  Ne 
constituent  pas  des  attache- 
ments les  classifications  de  dé- 
blais opérées  seulement  après 
l'achèvement  des  travaux.  — 
Avant-métré  des  terrassements 
contesté  seulement  après 
achèvement  des  travaux  exé- 
cutés sans  réclamation  ni 
réserve  :  non-recevabilité.  — 
Déblais.  —  Classification.  — 
Cube  des  déblais  extraits  re* 
levé  non  pas  au  fur  et  à  me- 
sure de  l'avancement  des 
travaux,  mais  seulement  après 
l'achèvement  des  tranchées; 
opération  effectuée  d'ailleurs 
non  en  présence  des  entre- 
preneurs et  contradictoire- 
ment  avec  eux  ;  renvoi  de  l'en- 
trepreneur devant  le  ministre 
pour  faire  application  des  pro- 
portions des  diverses   natures 
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DécoMpTEs  {suite)  : 
de  déblais  portées  à  Tavant- 
métré.  —  Déblais  de  terre  ar- 
gileuse et  marneuse  :  applica- 
tion du  prix  stipulé  pour  la 
l^*'  classe  des  déblais;  non-lieu 
à  Tallocation  d'un  supplément 
de  prix.  —  Transport  des  dé- 
blais ayant  obligé  les  entre- 
preneurs à  faire  une  reprise; 
pas  d'indemnité  :  le  transport 
est  payé  suivant  la  distance 
sans  tenir  compte  du  mode  de 
transport.  —  Diflicultés  excep- 
tionnelles rencontrées  dans 
Texécution  de  perrés.  —  Rejet 
d'une  demande  d'indemnité, 
une  indomnité  spéciale  ayant 
déjà  été  accordée.  —  Fouilles 
d'erapiiint.  —  Augmentation 
du  cube  des  emprunts  pour 
tenir  compte  du  volume  des 
terres  empruntées  en  rempla- 
cement des  moellons  extraits 
des  débhis  et  employés  aux 
constructions.  —  Fournitures 
non  prévues  au  marché  et  re- 
connues nécessaires.  —  Prix 
spécial  alloué.  —  Gelées.  — 
Ouvrages  dégradés  par  les  ge- 
lées. —  Non-lieu  à  indemnité 
pour  la  réfection  de  ces  ou- 
vrages :  il  appartenait  à  l'en- 
trepreneur de  prendre  les  pré- 
cautions nécessaires  pour 
mettre  les  ouvrages  à  Tabri 
des  gelées.  —  Ordre  de  ser- 
vice. —  Dimensions  données 
aux  remblais  par  l'entrepre- 
neur supérieures  à  celles  pré- 
vues. —  Pas  d'ordre  écrit  : 
non-lieu  à  allouer  à  l'entre- 
preneur le  paiement  du  cube 
des  emprunts,  qu'il  a  eu  à 
effectuer  par  suite  de  cette 
modification  au  projet.  — 
Approvisionnement  de    maté- 


LOIS,    DECRETS,    ETC. 

riaux  supérieur  à  celui  prévu 
et    non   employé    :     absence 
d'ordre  de  service;  pas  d'in- 
demnité. —  Matériaux  de  qua- 
lité supérieure    à  celle  prévue 
employés    pour    certains  ou- 
vrages. —  Pas  d'ordre  de  ser- 
vice. —  Rejet  d'une  demande 
d'indemnité.  —  Parements.  — 
Parements  ccurbes.  —  Sujé- 
tion spéciale.    —    Indemnité 
allouée.   —  Piquetage.  —  Er- 
reurs  prétendues.   —   Rejet  : 
l'entrepreneur  qui,  d'après  le 
devis,  doit  assister  à  l'opéra- 
tion  et  demander  immédiate- 
ment  les  vérifications  néces- 
saires, n'a  pas  réclamé  lors  de 
cette  opération.  —  Prix  com- 
prenant   les    sujétions     d'un 
travail    exécuté    suivant     les 
prévisions  du  devis  :  non-lieu 
à    revenir    sur    ce    prix.    — 
Retard     dans     le     paiement 
des    approvisionnements.    — 
Acomptes    mensuels  non   al- 
loués  sur  les   approvisionne- 
ments, bien   que  la  situation 
des    fonds    disponibles    l'eût 
permis.  —  Indemnité  accor- 
dée. —  Travaux  imprévus.  — 
Indemnité  allouée.  —  Travaux 
confiés  à  des  tâcherons    par 
l'administration. —  Rejet  d'une 
demande d'indeihni té:  l'entre- 
preneur s'est  refusé  à  exécu- 
ter cos  travaux  qui  d'ailleurs 
n'étaient    pas    compris    dans 
leur  marché  (C.  rf'£/.),  VI,  383. 
—  (134)  Chemins  de  fer.  —  {Mi- 
nistre des  travaux  publics  contre 
sieur  Peyrot.)  —  Art.  29.  Subs- 
titution   d'une    carrière   plus 
éloignée  à  celle  prévue  au  de- 
vis et  déclarée    insuffisante; 
pierre  plus  dure;  aggravation 
de  charges    pour   l'entrepre* 
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neur.  —  Indemnité  allouée.  — 
Art.  32.  Dépassement  de  plus 
d'un  tiers  des  quantités  por- 
tées au  détail  estimatif  pour 
une  nature  d'ouvrage.  —  Prix 
du  bordereau  non  rémunéra- 
teur; indemnité  allouée;  prix 
rémunérateur;  rejet.  —  L*ar- 
ticle  32  est  inapplicable  dans 
le  cas  où  remploi  prévu  des 
matériaux  trouvés  dans  les 
-déblais  a  eu  pour  effet  de  ré- 
duire le  cube  des  maçonneries 
•en  matériaux  de  carrière  :  il 
n'y  a  eu  que  substitution  pré- 
vue de  matériaux.  —  Diminu- 
tion du  cube  des  déblais  oné- 
reux :  pas  de  préjudice;  refus 
^'indemnité.  —  Déblais.  — 
Prix  forfaitaire.  —  En*pré- 
sence  de  la  clause  forfaitaire 
du  cahier  des  charges  portant 
^ue  le  prix  de  chacune  des 
catégories  de  déblais  est  fixé  à 
forfait,  quelles  que  soient  la 
nature  et  la  consistance  des 
terrains  rencontrés,  il  ne  sau- 
rait être  alloué  d'indemnité  à 
raison  dé"  la  rencontre  de 
bancs  de  rocher.  —  Déblais 
supplémentaires  exécutés  pour 
modifier  rinclinaisan  du  talus 
après  achèvement  de  traviaux  ; 
—  application  du  prix  moyen 
du  bordereau,  sufflsamm'ent 
rémunérateur.  —  Déblais  pré- 
tendus imprévus.  —  Rejet  :  il 
appartient  aux  ingénieurs  de 
déterminer  la  profondeur  des 
fouilles  de  fondation  des  ou- 
vrages d'art.  —  Sujétions  im- 
prévues résultant  de  la  ren- 
contre de  gros  blocs  enchâs- 
sés dans  l'argile  :  indemnité 
allouée.  —  Déblais  d'emprunt 
destinés  à  remplacer  le  cube 
des    matériaux    extraits    des 
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tranchées  et  employés  par 
l'entrepreneur  dans  la  cons- 
truction, au  même  prix  que  si 
ces  matériaux  avaient  été 
achetés;  non-lieu  à  l'alloca- 
tion du  prix  de  ces  déblais 
que  l'entrepreneur  aurait  dû 
employer  en  remblais.  —  Re- 
prise des  déblais  par  suite  du 
mode  de  transport  adopté  par 
l'entrepreneur;  mode  de  trans- 
port laissé  à  son  choix  ;  pas  d'in- 
demnité. —  Dommages  causés 
à  l'entreprise  par  suite  du  rc^ 
tard  apporté  à  l'exécution 
d'une  tranchée  :  indemnité 
allouée.  —  Expertise  préten- 
due irrégulière  ;  rejet  ;  il  n'est 
justifié  d'aucun  vice  de  forme 
de  nature  à  faire  rejeter  du 
débat  dans  son  ensemble  le 
rapport  des  experts.  —  Force 
majeure.  —  Crue  de  la  rivière 
ayant  emporté  un  apponte- 
ment  supportant  une  voie  fer- 
rée sei'vant  à  l'extraction  du 
gravier  ;  aucune  faute  à  repro- 
cher à  l'entrepreneur  :  répa- 
ration du  préjudi  ce  à  la  charge 
de  l'Etat.  —  Intérêts.  —  De- 
mande formée  sur  papier 
libre  reproduite  ultérieure- 
ment sur  papier  timbré.  — 
Régularité.  —  Prix  nouveau 
établi  pour  matériaux  prove- 
nant d'une  carrière  non  pré- 
vue au  marché,  et  imposée  à 
l'entrepreneur  en  cours  d'exé- 
cution. —  Fers  de  formes  spé- 
ciales en  dehors  de  l'album 
type.  —  Réclamation.  —  Pro- 
cédure. —  Conseil  d'Etat.  — 
Recours  sommaire  tendant  à 
l'annulation  de  l'arrêté  atta- 
qué, complété  par  un  mémoire 
ampliatif  développant  1  os 
moyens  à  l'appui.   -    Receva- 
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DÉCOMPTES  [suite)  : 
bilité.  —  Acceptation  du  dé- 
comple  de  fin  d'année  com- 
prenant Tessartage  d'une  sur- 
face déterminée  de  terrain.  — 
Cette  acceptation  n'entraîne 
pas  la  forclusion  du  droit  pour 
l'entrepreneur  de  récitimer 
le  paiement  de  l'essartage  sur 
une  surface  plus  grande.  — 
Transports.  —  Prix  du  trans- 
port de  matériaux  compris 
dans  celui  de  la  ma<^onnerie 
(C.  rf'Er.),  VI,  492. 

—  (i35)  Chemins  de  fer.  — 
(Ministre  àes  travaux  publics 
contre  sieur  Legraud.)  —  Dé- 
blais. —  Art.  98  du  devis.  En 
présence  d'une  clause  portant 
qu'il  ne  sera  fait  aucune  clas- 
sification des  déblais  en  cours 
d'exécution,  et  que  les  prix 
alloués  pour  les  déblais  de  la 
plate -forme  sont  des  prix 
moyens,  qui  resteront  toujours 
applicables  aux  tranchées  aux- 
quelles ils  se  rapportent,  quelle 
que  soit  la  nature  des  déblais 
à  exécuter;  que  l'entrepreneur 
devra  se  rendre  compte  très 
exactement  avant  l'adjudica- 
tion, des  difficultés  que 
peuvent  présenter  les  diverses 
tranchées,  l'entrepreneur  n'est 
pas  fondé  à  réclamer  une  in- 
demnité à  raison  de  la  diffi- 
culté exceptionnelle  des  dé- 
blais exécutés.  —  Les  déblais 
du  fossé  faisant  corps  avec  la 
plate-forme  de  la  voie  doivent 
être  payés  au  prix  fixé  pour  les 
déblais  de  cette  plate-forme. 
—  Les  déblais  de  maçonne- 
rie doivent  être  payés  au  prix 
fixé  pour  les  déblais  de  la 
plate-forme  et  non  au  prix  du 
déblai  de  fondation.  —  Fouilles 
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de  fondation  poussées  à  la  pro- 
fondeur nécessitée  par  la  na- 
ture des  terrains  rencontrés; 
pas  d'indemnité.  —  ,  Trans- 
ports. —  Liberté  réservée  à 
l'entrepreneur  pour  les  effec- 
tuer; aucun  obstacle  apporté 
à  cette  liberté  :  pas  d'îa- 
demnité.  —  Travail  compris 
dans  un  autre.  —  Le  prix  du 
bordereau  pour  déblais  et 
transports  en  remblais  com- 
prend la  charge,  le  transport 
et  le  déchargement;  —  pour 
les  maçonneries,  les  dépense» 
tendant  à  les  garantir  pendant 
l'exécution  ;  —  pour  les  fouilles 
de  fondation  les  dépenses  de 
blindage  (C.  rf'E^),  VI,  -.53. 
—  (13o)  Chemins  de  fer. —  {Sieur 
Girard,)  —  Art.  4.  Cautionne- 
ment. —  Restitution.  —  Le 
cautionnement  doit  être  resti- 
tué à  l'entrepreneur  à  la  date 
de  la  réception  définitive  et  de 
la  présentation  du  décompte 
alors  qu'à  cette  date  il  n'est 
redevable  d'aucune  somme 
envers  l'Etat  et  que  les  déci- 
sions du  conseil  de  préfecture, 
qui  doivent  intervenir  sur  ses 
réclamations,  ne  peuvent  avoir 
pour  effet  de  le  constituer  dé- 
biteur. —  L'administration 
ayant  retenu  indûment  le 
cautionnement  pendant  une 
certaine  période,  l'entrepre- 
neur ne  peut  prétendre  à 
d'autre  indemnité  qu'à  la  dif- 
férence entre  les  intérêts  du 
cautionnement  à  5  0/0  et  les 
intérêts  qu'il  a  reçus  du  Tré- 
sor pendant  cette  période.  — 
Faux  frais.  —  Ponts  de  .  ser- 
vice. —  Pas  d'indemnité  :  ils 
rentrent  dans  les  faux  frais  à 
la  charge  de  l'entrepreneur. 
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veur  de  l'entrepreneur  le  droit 
de  demander  la  résiliation  de 
son  marché  et  non  une  indem- 
nité. —  Art.  il,  — Point  dedé- 
part  du  délai.—  Procès-verbal 
de  présentation. —  L'entrepre- 
neurn'encourtpasladéchéance 
édicti^e  parl'article  4llorsqu'il 
n'a  signé  le  procés-verbal  de  la 
présentation  du  décompte 
qu'en  constatant  l'absence  de 
la  présentation  de  pièces  essen- 
tielles au  décompte  et  que 
cette  déclaration  est  reconnue 
exacte  devant  le  conseil  de 
préfecture.  —  Le  fait  par  l'en- 
trepreneur de  signer  des  mé- 
moires présentés  par  l'ndmi- 
nistrationen  les  accompagnant 
de  réserves  acceptées  parcelle- 
ci,  ne  peut  être  considéré 
comme  une  reconnaissance  de 
l'exactitude  des  quantités  et 
des  prix  portés  sui'  ces  mé- 
moires :  dès  lors,  aucune  fin 
de  non-recevoir  ne  peut  être 
opposée  de  ce  chef  aux  récla- 
mations formées  contre  le  dé- 
compte de  ces  travaux  alors 
d'ailleurs  que  ce  décompte  n'a 
pas  été  notifié  régulièrement. 
—  Lorsque  les  carnets  d'atta- 
chements indiquent  seulement 
les  dimensions  des  ouvrages 
.  sans  aucun  prix  d'application, 
l'entrepreneur  est  recevable  à 
soutenir  que  le  prix  applicable 
est  celui  des  travaux  de  con- 
solidation et  non  celui  d'infra- 
structure des  travaux  :  renvoi  à 
expertise.  —  Art.  48  et  49.  -- 
Un  ingénieur  en  chef  ne  peut 
pas  s'engager  légalement,  au 
nom  de  l'Etat,  à  tenir  compte 
à  un  entrepreneur  de  l'intérêt 
de  déboursés  qu'il  aurait  faits 
en  raison  de  l'exécution  des 
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DÉfîovpTES  (suite)  : 
travaux,  alors  que  les  crédits 
suffisants  n'avaient  pas  été 
ouverts.  —  Dans  Tespèce,  la 
preuve  d'un  semblable  engage- 
ment n'a  d'ailleui*s  pas  été 
rapportée.  —  Sujétions  résul- 
tant de  la  présence  dans  les 
fouilles  de  sables  glauconieux, 
rendus  inconsistants  par  Taf- 
flux  des  eaux.  Rejet  :  ces  dif- 
cultés  pouvaient  être  prévues 
lors  de  la  passation  du  contrat. 
—  Travail  compris  dans  un 
autre.  —  Le  prix  des  déblais 
comprend  le  boisage,  et  par 
voie  de  conséquence  le  bat- 
tage des  pieux  et  palplanches 
(C.  (VEL),  VU,  135. 

—  (138).  Chemins  de  fer.  — 
(Sieurs  Grobost  et  Sorin.)  — 
Contradiction  entre  les  pièces 
du  marché  :  dessins  d'exécu- 
tion non  conformes  au  projet 
et  exigeant  l'emploi  de  maté- 
riaux autres  que  ceux  prévus. 
Renvois  à  l'expertise.  —  Dé- 
blais. Mesurages.  Fouilles  exé- 
cutées dans  le  lit  d'une  rivière 
et  provenant  de  bancs  de  na- 
ture essentiellement  variable  ; 
mesuriage  au  remblai  admis 
-comme  seul  possible.  Rejet.  — 
Epuisements  d'eau  nécessités 
par  les  retards  mis  par  les  en- 
trepreneurs dans  l'exécution 
de  leur  marché,  laissés  à  la 
charge  de  l'entreprise  :  régula- 
rité. —  Résiliation  demandée 
pour  dépassement  du  sixième  : 
rejet  :  les  entrepreneurs  ont 
exécuté  de  leur  plein  gré  des 
travaux  supplémentaires.  — 
Retards  dans  la  livraison  des 
terrains  ;  rejet  :  le  devis  inter- 
disait aux  entrepreneurs 
toute  réclamation  de  ce  chef. 


—  Substitution  de  matériaux 
en  cours  d'exécution  n'entraî- 
nant aucun  préjudice  pour 
l'entrepreneur  :  pas  d'indem- 
nité. —  Sujétions  pouvant  ré- 
sulter de  la  remise  des  dessins 
d'exécution  ;  renvoi  à  l'exper- 
tise (C.  d'Et,)y  VU,  314. 
—  (139)  Chemins  de  fer.  —Clauses 
et  conditions  générales  do 
16  novembre  1866.  —  (Sieur 
Rivallier,)  —  Art.  32.  — Appro- 
visionnement sans  ordre  d'un 
cube  de  pierres  supérieur  de 
plus  d'un  tiers  à  l'importance 
prévue;  emploi  par  l'adminis- 
tration de  l'excédent  pour  des 
travaux  d'entretien  :  non-lieu 
à  l'application  de  l'article  32  : 
le  cube  employé  aux  travaux 
prévus  n'a  pas  dépassé  du  tiers 
les  prévisions.  —  Art.  39.  — 
Attachements  acceptés  par  les 
parties  et  pris  pour  base  du 
décompte,  les  vérifications  ulté- 
rieures ne  pouvant  prévaloir 
contre  les  attachements.  — 
Débiais  de  roc.  — Dureté  excep- 
tionnelle alléguée.Pasd'indem- 
nité  :  l'entrepreneur  devait  se 
rendre  compte,  avant  l'adju- 
dication, des  difficultés  qu'il 
rencontrerait.  —  Employé.  — 
Salaire.  — Non-lieu  à  allouera 
l'entrepreneur  le  rembourse- 
ment du  salaire  d'un  employé 
envoyé  par  lui  spontanément 
dans  les  bureaux  de  l'adminis- 
tration pour  y  obtenir  plus  ra- 
pidement la  copie  de  certaines 
pièces.  —  Procédure.  —  Con- 
seil d'EtaL  —  Motifs.  —  Réfé- 
rence pure  et  simple  aux  con- 
clusions de  première  instance, 
sans  production  de  moyens  à 
rencontre  des  motifs  du  con- 
seil de   préfecture  :  rejet,  — 
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Régie  prononcée  contre  un 
entrepreneur  qui  a  abandonné 
ses  chantiers  sans  se  confor- 
mer  à  un  ordre  de  service 
prescrivant  de  mettre  les  tra- 
vaux en  état  de  réception  et  à 
une  mise  en  demeure  d'effec- 
tuer cHlte  mise  en  état  dans 
un  délai  de  dixjours  :  régula- 
rité; —  encore  bien  que  la 
mise  en  demeure  ne  contenait 
que  l'indication  sommaire  des 
travaux  à  exécuter  :  cette  indi- 
cation avait  été  complétée  par 
les  ingénieurs.  —  Erreurs  de 
piquetage  incombante  T Admi- 
nistration :  allocation  à  l'en- 
trepreneur des  frais  de  rectifi- 
cation.— Transport  des  déblais. 
—  Décidé,  par  application  du 
devis,  que  l'entrepreneur  pou- 
vait exécuter  le  transport  sui- 
vant le  mode  qui  lui  convenait, 
mais  que  le  mode  de  transport 
prévu  à  l'avant-métré  devait 
rester  la  base  du  décompte 
définitif  (C.  d'EL)  Vil,  374. 
-  ^  4  40)  Chemins  de  fer.  —  Clauses 
et  conditions  générales  du 
16  novembre  1866.  —  (Sieur 
Pradines,)  —  Art.  23.  —  Maté- 
riaux employés  de  valeur  in- 
férieure à  ceux  prévus,  réduc- 
tion de  prix.  —  Art.  32.  — 
Augmentation  du  tiers  des  tra- 
vaux. —  Deux  catégories 
distinctes  de  déblais  rémuné- 
rées par  des  prix  différen  ts  doi- 
vent être  considérées  comme 
des  natures  d'ouvrages  dis- 
tinctes. —  La  diminution  du 
tiers  des  travaux  ne  donne  pas 
Heu  à  indemnité  lorsque  le 
prix  de  ces  travaux  n'est  pas 
rémunérateur,  —  ou  lorsqu'il 
ne  fût  devenu  rémunérateur 
que  par  la  violation  des  obli- 

AnnaUê  des  P.  et  Ch.,  1*  série.  — 


gâtions  de  l'entrepreneur.  — 
Art.  41.  —  Réclamations  suffi- 
samment précisées  dans  les 
vingt  jours;  recevabilité;  ou  se 
référant  dans  les  vingt  jours  à 
des  mémoires  antérieurement 
produits  :  recevabilité.  — 
ArL  42.  —  Prix.  —  L'erreur 
dans  la  composition  du  prix  du 
mortier  provenant  d'une  erreur 
dans  le  dosage  de  la  chaux  ne 
saurait  justifier  une  re vision 
du  prix  prévu.  —  Art.  49.  — 
Les  intérêts  ne  sont  pas  dus  à 
partir  de  la  réclamation  au  Mi- 
nistre. —  Carrière  substituée 
à  une  autre:  indemnité  allouée 
pour  allongement  de  parcours 
seulement,  l'extraction  dans 
la  nouvelle  carrière  n'étant 
pas  plus  difficile  que  dans  l'an- 
cienne. —  Sujétions  pour  le 
montage  et  le  bardage  des  ma- 
tériaux provenant  de  la  subs- 
titution de  carrière  :  indem- 
nité accordée.  —  Déblais.  — 
Clause  forfaitaire.  ~  Chemin 
de  fer.  —  Article  98  du  devis. 
—  Lorsqu'un  prix  moyen  a  été 
établi  par  nature  de  tranchées, 
et  qu'il  est  stipulé  que  l'entre- 
preneur devra  s'assurer  avant 
l'adjudication  de  la  nature  et 
de  la  proportion  des  déblais, 
une  réclamation  ultérieure 
n'est  plus  recevable,  alors 
même  que  l'entrepreneur  pré- 
tendait avoir  été  trompé  par 
les  sondages efl'ectués  par  l'ad- 
ministration. —  Mais  cette 
clause  ne  fait  pas  obstacle  à 
une  demande  d'indemnité  à 
raison  des  difficultés  exception- 
nelles et  imprévues  que  l'en- 
trepreneur a  pu  roi) contrer 
dans  les  déblais  d'emprunt.  — 
Force  majeure.  —  Crues  anor- 

£oi>,  etc.  {Tables).  38 
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Décomptes  (suite)  : 
roales  ;  dégâts,  pertes  d'outils 
et  de  matériaux,  indemnité 
allouée.  —  Fouilles  des  ou- 
vrages d'art  effectuées  vertica- 
lement, boisage  rentrant  dans 
les  prévisions,  pas  d'indemnité 
de  sujétion.  —  Rabais.  —  Prix 
nouveau  pour  ouvrages  im« 
X  prévus,  proposés  sans  rabais, 
application  du  rabais,  faute  par 
les  entrepreneurs  de  justiîier 
que  les  prix  établis  n'étaient 
pas  rémunérateurs.  —  Récla- 
mations. —  Rectiûcations  à 
Tavant-mélré  réclamées  après 
le  délai  de  quinze  jours  prévu 
au  devis  :  non-recevabilité.  — 

•  Retard  dans  l'exécution  des 
travaux  imputable  àTadminis- 
tration  qui  a  distrait  des  tra- 
vaux les  fondations  d'un  pont  : 
indemnité  allouée.  —  Sujé- 
tions.   —    Rejointoiement  de 

•  joints  prévus  en  mortier  de 
chaux  et  prescrits  en  mortier 
(le  ciment  :  indemnité  allouée 
(C.  d'Et,),  VIII,  127. 

—  (  141  )  Chemins  de  fer.  —  (Sieurs 
Lachenaud  frères.)  —  Car- 
rière. —  Emploi  de  carrières 
autres  que  celles  prévues  au 
devis  :  pas  d'indemnité  dues 
aux  entrepreneurs  qui  ont 
opéré  ce  changement  de  leur 
plein   gré  et  sans  ordre  écrit. 

—  Déblais.  —  Prix  forfaitaire. 

—  Le  prix  du  mètre  cube  de 
terrassements  avant  été  lixéà 
forfait,  sans  aucune  classili- 
cation  des  déblais,  il  n'y  a  pas 
lieu  à  supplément  de  prix  à 
raison  de  glaise  ou  d'argile 
rencontrées   dans   les  déblais. 

—  Foisonnenien!.  —  Il  ne 
doit  pas  en  être  lonu  compte 
dans  le  calcul  du  cube  des  dé- 
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biais,  alors  même  qu'il  s'agita 
d'emprunts  imprévus (C. iCEt. ), 
Vin,  23i. 
-^  (  142)  Chemins  de  fer.  —  [Sieitrs 
Lachenaud  frères.,)  —  Déblais. 

—  Indemnité  demandée  pour 
déblais  de  nature  imprévue. 
Rejet  :  le  devis  prévoit,  pour 
les  déblais  de  toutes  natures, 
un  prix  moyen,  ûxé  à  forfait. 

—  Emprunts  faits,  sans  ordre 
j      écritr,  sur  des  terrains  apparte- 
nant à  l'Etat  :  comblement  mis- 
à  la  charge  de  l'entrepreneur. 

—  Rechargements  à  la  suite  de- 
tassements.  Pas  d'indemnité 
due  à  l'entrepreneur,  celui-ci 
étant,  d'après  le  devis,  tenu 
jusqu'à  l'expiration  du  délai  de 
garantie  de  réparer  les  effets 
des  tassements  dans  les  rem- 
blais. —  Terrassements.  — 
Ordre  de  service.  —  Absence 
de  réclamation  immédiate 
contre  un  ordre  de  service 
portant  relèvement  dans  l'alti- 
tude des  terrassements.  Rejet 
de  la  demande  d'indemnité^ 
par  application  des  dispositions 
du  cahier  des  charges  (C.  d'Ei.  v 
VIII,  233. 

—  (443)  Chemins  de  fer.  — 
(Sieurs  Meyrueis  et  Ribot.  — 
Déblais.  7-  Déblais  de  nature 
impré\iie.  Non-lieu  à  Talloca- 
tion  d'une  indemnité,  par  appli- 
tion  du  devis,  qui  dispose  que 
l'entrepreneur  devra  se  rendre 
compte  très  exactement  avant 
l'adjudication  des  difficultés 
que  peuvent  présenter  les  di- 
verses tranchées  et  qu'après 
l'adjudication  les  prix  ne  pour- 
ront être  modiHés  sous  aucun 
prétexte.  —  Fouille  et  trans- 
port de  déblais  provenant 
d'éboulements.  —   Non-lieu  à 
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Tallocation  d*une  indemnité, 
les  éboulements  ne  prove- 
nant pas  d'un  -événement 
de  force  majeure.  —  Travail 
supplémentaire  rendu  néces- 
saire  par  suite  de  malfaçons 
imputables  à  ^  Tentrepreneur. 
Non-lieu àindemnité.(Ô.  cTEt.), 
Vni,5il. 

-  (  1 4i)  Chemins  de  fer.  —  {Sieurs 
Meyrueiset  Ribot.) —  Art.  32.  — 
Diminution  dans  le  cube  des  dé> 
biais  n'ayant  pas  atteint  le  tiers 
prévu  par  l'article  32  des  clauses 
et  conditions  générales.  Non- 
lieu  à  l'allocation  d'une  indem- 
nité. —  Art.  41  .  —  Réclamation 
présentée  dans  le  délai  de  vingt 
jours.  Recevabilité.  — Déblais. 
—  Diminution  des  déblais  exé- 
cutés en  régie  par  l'adminis- 
tration provenant  des  travaux 
faits  par  l'entrepreneur  avec 
plus  de  soin  que  ne  l'imposait 
le  cahier  des  charges.  Alloca- 
tion à  l'entrepreneur  de  la 
différence  existant  entre  la 
somme  dépensée  par  l'admi- 
nistration et  celle  qui  aurait 
été  réellement  dépensée  si 
Tentrepreneur  s'en  était  tenu 
strictement  au  cahier  des 
charges.  —  Maçonneries.  — 
Décidé  que  l'exactitude  des  pro- 
fils n'étant  pas  contestée,  ces 
profils  pouvaient  servir  de  base 
au  calcul  des  maçonneries  exé- 
cutées. —  Moellons.  —  Moel- 
lonsapprovisionnés  parl'entre- 
preneur  n'ayant  fait  l'objet 
d'aucun  mesurage  à  IV-tat  brut. 
Détermination  du  cube  de  ces 
moellons  avant  tout  cassage 
en  majorant  le  cube  obtenu 
après  cassage  de  i  10*.  —  Ré- 
clamations non  fondées.  —  Tra- 
vail compris   dans   un  autre. 


Non-lieu  à  l'allocation  d'un 
prix  spécial.  —  Travaux  exé- 
cutés dans  des  conditions  plus 
onéreuses  que  celles  prévues. 
Travaux  exécutés  sans  ré- 
serves :  non-lieu,  par  applica- 
tion des  devis,  à  l'allocation 
d'une  indemnité  pour  sujétion. 
(C.  cTEt.),  Vm,  513. 
-  (145)  Chemins  de  fer.  —  {Mi- 
nistre des  travaux  publics  contre 
sieur  Séron),  —  Matériaux  four- 
nis par  l'Etat.  —  Application 
du  cahier  des  charges  pour  la 
fixation  de  la  retenue  à  faire 
subir  à  l'entrepreneur  à  raison 
des  moellons  à  lui  fournis  par 
l'Etat.  —  Transports  de  dé- 
blais. —  Jets  de  pelle  supplé- 
mentaires. —  Décidé  parappli- 
cation  du  cahier  des  charges 
que  l'entrepreneur  n'avai  t  droit 
à  aucune  allocation  spéciale 
pour  jets  de  pelle  supplémen- 
taires ((\  (TEt.),  Vin,  586. 
■  (  1 46)  Chemins  de  fer.  —  Clauses 
et  conditions  générales  du 
16  novembre  1866.  —  {Sieurs 
Réveillac  et  Bardot.)  —  Art.  29. 
—  Travail  imprévu  :  recoupes 
aux  talus  déjà  réglés  pour  en 
adoucir  la  pente  :  indemnité 
demandée  :  Rejet  :  le  prix 
auquel  ce  travail  a  été  payé 
était  avantageux  pour  l'entre- 
prise. —  Art.  .32.  —  Lorsque 
l'augmentation  de  plus  du  tiers 
des  quantités  prévues  au  devis 
estimatif  résulte  de  l'exécution 
même  des  travaux,  telle  qu'elle 
avait  été  prévue,  et  non  des 
changements  apportés  au  tra- 
vail dfînni  par  la  convention, 
il  n'y  a  pas  lieu  à  l'applicalion 
de  l'article  32.  —  Dommages 
causés  à  l'entreprise.  — Fausses 
manœuvres  ayant    entravé   la 
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DÉCOMPTES  {suite)  : 
marche  normale  de  Tentre- 
prise  :  travaux  à  la  charge  de 
Tadministration  exécutés  tar- 
divement :  transbordements  de 
matériaux  et  gône  causée  aux 
ouvriers  par  suite  de  ces  re- 
tards :  iud(!mnité  allouée.  — 
Matériaux  approvisionnés  et 
non  employés  par  suite  de  la 
suppression  du  travail  prévu  ; 
indemnité  allouée.  —  Remanie- 
ments et  transports  non  pré- 
vus de  moellons,  causés  parle 
relard  apporté  par  Tadminis- 
tration  dans  la  remise  des  ins- 
tructions relatives  à  l'exécution 
d'une  partie  des  maçonneries 
des  souterrains  :  indemnité 
allouée.  —  Hausse  des  maté- 
riaux survenue  en  cours  d'exé- 
cution :  demande  d'indemnité; 
rejet  :  l'administration  n'a 
apporté  aucune  modiUcation 
aux  dessins  et  indications  con- 
cernant les  garde-corps,  don- 
nés dès  le  début  de  l'entreprise, 
et,  en  retardant  la  pose  de  ces 
garde-corps,  elle  n'a  fait 
qu'user  de  son  droit.  —  Procé- 
dure.—  Conclusions  :  Timbre. 

—  Conclusions  tendant  à  la 
capitalisation  des  intérêts  pré- 
sentées sur  papier  non  timbré  ; 
refus  par  le  conseil  de  préfec- 
ture d'en  faire  état  :  régula- 
rité. —  Substitutions  de  moel- 
lons bruts  aux  moellons 
parementés  prévus  au  devis 
pour  la  maçonnerie  des  voûtes 
des  souterrains  :  sujétions  en 
résultant;  indemnité  allouée. 

—  Sujétions.  —  Exécutions  de 
déblais  rocheux  à  une  faible 
distance  d'une  maison  de  garde 
construite  avant  ces  déblais  : 
demande  d'indemnité  ;  rejet; 
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Tadministration  avait  le  droit 
de  fixer  Tordre  des  travaux,  et 
l'entrepreneur  n'a  pas  formulé 
de  réclamation  en  temps  utile 
contre  l'ordre  adopté  pour  la 
marche  des  travaux  (C.  (/'E/.'>, 
Vin,  804 
—  (147)  Chemins  de  fer.  —  Clauses 
et  conditions  générales  du 
16  novembre  1866.  —  {Sieur 
Bordais.) —  Art.  20.  — Carrière 


non  prévue  au  devis.  —  Refus 
par  l'administration  d'accorder 
le  droit  de  l'exploiter.  — Droit 
de  l'administration  ;  non-lieu 
à  indemnité.  —  Art.  32.  L'aug- 
mentation de  plus  du  tiers  dans 
la  proportion  d'un  ouvrage  ne 
donne  pas  lieu  à  indemnité,  si 
elle  n'a  pas  été   onéreuse.  — 
Art,  49.    —   Retard  dans  les 
paiements,  résultant  de  ce  que 
des  attachements  ont  été  rele- 
vés postérieurement  à  Tachè- 
vement  des  travaux  :  intérêts 
dus  néanmoins  à  partir  de  Tex- 
piration  du  délai  de  trois  mois 
qui  suit  la  réception  définitive. 

—  Déblais.  — Art.  98  du  devis. 

—  Forfait.  —  En  présence  de 
la  clause  forfaitaire  du  devis 
d'après  laquelle  il  est  établi  un 
prix  moyen  pour  tous  les 
déblais,  l'entrepreneur  n^est 
pas  fondé  à  se  prévaloir  de  la 
dureté  exceptionnelle  des  dé- 
blais pour  réclamer  une  plus- 
value.  —  Dommages  causés  à 
l'entreprise.  —  Retard  de  l'ad- 
ministration dans  l'exécution 
de  travaux  exécutés  en  régie. 
Sujétion  en  résultant  :  indem- 
nité allouée.  —  Retard  par 
l'administration  dans  la  livrai- 
son des  terrains  :  indemnité 
allouée..—  Erreur  matérielle. 

—  Cube   compté   deux    fois  : 
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te  majeure, 
onnées  par 
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en  cours 
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13  qu'il  ait 
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sance  de  la  carrière  prévue  au 
devis;  pas  d'indemnité.  —Dé- 
blais jetés  d'abord  k  la  pelle, 
puis  repris  pour  Être  chargés, 
alors  qu'ils  étaient  inscrits  à 
l'avant-raétré  comme  devant 
être  transportés  directeraenl 
en  wagon  :  sujétion  résultaut 
du  Tait  de  l'entrepreneur;  pas 
d'indemnité.  —  Sujétions.  — 
Augmentation  du  cube  des 
emprunts  attribuée  à  la  direc- 
tion donnée  aux  travaux.  Rejet: 
l'entrepreneur  pouvait  exécu- 
ter son  travail,  suivant  les  pré- 
visions du  projet,  qu'il  n'a  mo- 
difiées que  dans  son  intérêt 
personnel  (C.  rf'fii.),  VIII,  906. 

—  (149)  Chemins  de  fer.—  Dom- 
mages, —  Responsabilité.  — 
Compétence.  —  Chose  jugée. 
{/tinistre  des  travaux  publics 
contre  veui'e  Jarguel.)  —  Ar- 
rêté interlocutoire.—  Lorsque 
l'uriêté  qui  a  repoussé  implici- 
tement une  demande  en  mise 
hors  de  cause  de  l'Etat  et  or- 
donné une  expertise  pour  flxer 
l'indemnité  due  par  celui-ci,  a 
acquis  l'autorité  de  la  chose- 
jugée,  le  principede  la  respon- 
sabilité de  l'Etat  et  la  question 
de  ta  compétence  ne  peuvent 
plus  être  discutés.  (C.  d'Et.), 
VIII,  922. 

—  (150)  Chemins  de  fer.  — 
Clauses  etconditions  générales 
du  16  novembre  1866.  — 
(Sieurs  Pagis  et  Chabassw.)  — 
Art.  28.  —  Force  majeure.  — 
Gelées  ayant  causé  des  dégâts 
à  des  matériaux  extraits  de 
carrières.  Rejet  ;  ces  gelées 
D'avaient  pas  un  caractère  ex- 
ceptionnel, et  l'entrepreneur 
n'a  pas  pris  les  précautions 
nécessaires  pour  protéger  ses 
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Dkcomptes  (suite)  : 
matériaux.  —  Art.  32.  —  Dé- 
rogation prévue. —  Lorsqu'une 
clause  du  devis  limite  en  cas 
de  diminution  de  l'importance 
d'une  nature  d'ouvrage  Tin- 
demnité  à  10  0/0  de  la  difTé- 
rence  entre  les  deux  tiers  de 
la  quantité  prévue  et  de  la 
quantité  prescrite,  cette  clause 
doit  être  appliquée  malgré  l'ar- 
ticle 32  des  conditions  géné- 
rales. —  Art.  33.  —  Retard 
dans  la  livraison  des  terrains 
par  l'administration;  augmen- 
tation prétendue  des  prix  de 
main-d'œuvre  par  suite  de  ce 
retard.  Rejet.  Ce  retard,  prévu 
au  cahier  des  charges,  n'a  pour 
effet  que  de  reculer  le  délai 
d'exécution  et  ne  peut  engager 
la  responsabilité  de  l'Etat,  à 
défaut  de  négligence  de  sa 
part;  d'ailleurs  la  hausse  du 
prix  ouvre  seulement  au  pro- 
fit de  l'entrepreneur  un  droit 
à  résiliation.  — Art.  41.  —  Ré- 
clamation. —  Délai.  —  Dé- 
chéance d'une  réclamation 
formée  après  le  délai  de  vingt 
jours  qui  a  suivi  la  notiHcation 
du  décompte.  —  Déblais.  — 
Clause  forfaitaire.  —  En  pré- 
sence d'une  clause  forfaitaire 
du  devis  portant  que  le  prix 
unique  des  terrassements  est 
fixé  à  forfait,  quelle  que  soit 
la  nature  des  terrains  rencon- 
trés et  que  l'entrepreneur  ne 
saurait  être  admis  à  réclamer 
pour  insuffisance  des  sondages 
l'entrepreneur  n'est  pas  fondé 
à  réclamer  un  supplément  de 
prix  à  raison  de  ce  qu'il  aurait 
rencontré  dans  les  fouilles  des 
roches  basai  tiques  non  révélées 
par  les  sondages,  mais  dont  la 


nature  était  prévue  au  devis. 
(C.  (TEL),  IX,  30. 
—  (151)  Chemins  de  fer.  —  (Mi- 
nistre (les  travaux  publics  contre 
sieurs  Cowlerc,  Lamarre  et  Bé- 
nière.)  —  Art.  29.  —  Prix  nou- 
veaux composés  au  moyen  du 
prix  du  bordereau  et  d'une 
plus-value  sur  la  main-d'œuvre. 

—  Régularité.  —  Les  prix  nou- 
veaux composés  au  moyen  du 
prix  du  bordereau  doivent 
subir  le  rabais  de  l'adjudication. 

—  Art.  32.  —  Suppression  et 
diminution  d'ouvrages.  —  Ap- 
préciation du  manque  à  gagner 
en  tenant  compte  de  l'écono- 
mie de  réduction  sur  les  frais 
généraux  fixée  à  2  0/0.  Réduc- 
tion de  plus  d'un  iïtys  de  cer- 
taines natures  de  travaux  :  in- 
demnité allouée;  au  contraire, 
il  n'y  a  pas  lieu  d'allouer  une 
indemnité,  si  le  prix  des  ou- 
vrages supprimés  ne  pouvait 
donner  de  bénéfices  aux  en- 
trepreneur. —  Art.  32.  — 
Substitution  par  les  entrepre- 
neurs, avec  l'assentiment  de 
l'administration  en  cours  d'exé- 
cution, des  matériaux  trouvés 
dans  la  tranchée  aux  maté- 
riaux de  carrière  prévus  au 
devis  :  application  de  l'ar- 
ticle 32  à  une  partie  seulement 
des  maçonneries.  —  Bien  que 
la  substitution  faite  par  l'en- 
trepreneur ait  été  autorisée 
par  l'administration,  l'entre- 
preneur a  néanmoins  droit  à 
indemnité  si  l'administration 
supprime  ou  diminue  de  plus 
d'un  tiers  plusieurs  ouvrages 
importants.  —  Art.  41.  —  Ré- 
clamation présentée  aux  ex- 
perts après  le  délai  prévu  : 
non-recevabilité.  —  Sujétion, 
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indemiiilé  allouée  pour  mise 
en  dépAl  eu  dehors  de  l'emprise 
de  moellons  trouTés  dans  la 
tranchée.  (C.  (TEf.).  IX,  47. 

—  { 152)  Chemins  de  fer.  —  Dom- 
mages résultant  pour  un  en- 
liepreneur  de  la  présence  d'un 
aulre  entrepreneur  sur  ses 
chantiers.—  Indemnité;  bases 
de  cetle  indemnité.  —{Ministre 
ties  travaux  publics  contre  sieur 
Mandement.)  —  Une  augmen- 
tation des  prix  de  bordereau 
destinée  â  indemniser  un  en- 
trepreneur de  la  gêne  résul- 
tant pour  lui  de  la  présence 
d'un  autre  enlrepreneur  sur 
ses  chantiers  ne  doll  s'appli- 
quer qu'au  marché  en  cours, 
{d'à  de  rinstaltatiou  du  nouvel 
adjudicataire  dont  s'agit.  Si  le 
premier  passe  ensuite  un  nou- 
veau marché,  connaissant  les 
sujétions,  résultant  des  cir- 
constances ci-dessus  relatées, 
en  ce  qui  concerne  ce  nou- 
veau marché,  encore  bien  qu'au 
moment  de  le  conclure  il  ail 
fait  des  réserves,  ces  réserves 
ne  visant  que  les  rérlamalions 
antérieures.  {C.  (TEt.),  IX,  151. 

—  (1^>3)  Chemins  de  fer.  — 
Clauses  et  conditions  générales 
du  16  novembre  1866.  —  (.Wi- 
nislrerfw  travaux  publics  contre 
Soiiiétif  Abougit  et  Clair.)  — 
Art.  32.  —  Dépassement  de 
plus  du  tiers  des  quantités  de 
déblais  de  rochers  prévus  au 
devis;  allocation  d'une  in- 
demnité. —  Art.  49.  —  Intérêts. 
—  Point  de  départ.  —  Les  in- 
térêts des  sommes  dues  à  l'en- 
trepreneur doivent  être  alloués 
à  parlir  de  l'expiration  du  dé- 
lai de  trois  mois  suivant  la  ré- 
ception défiuitive.  —  Les  inlé- 
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rêls  de  la  somme  due  pour  les 
approvisionnements  ne  peu- 
vent-ils pas  être  alloués  à 
compter  du  jour  de  la  résilia- 
tion de  l'enlrepriseî  —  Rien 
n'autorise  à  apporter  une  ex- 
ception aux  prescriptions  de 
l'article  49.  —  Taui.  —  Les 
intérêts  doivent  être  calculés  A 
5  0/0  et  non  à  6  0/0,  la  dette 
de  l'Etat  envers  les  entrepre- 
neurs n'ayant  aucun  caractère 
commercial.  —  Mise  en  régie 
prononcée  contre  les  entre- 
preneurs h  la  suite  de  la  sus- 
pension des  travaux  dont  ils 
étaient  adjudicataires  et  de 
l'abandon  non  justiHé  de  leurs 
chantiers  :  les  acomptes  versés 
aux  entrepreneurs  n'ont  pas 
été  sensibleraeulinférieurs  aux 
travaux  exéculé.'i  :  régularité. 
Retards  apportés  à  la  livraison 
des  terrains  et  à  la  remise  des 
dessins  :  indemnité  due  à  l'en- 
trepreneur. —  Substitution 
non  autorisée  de  matériaux 
extraits  de  carrières  aux  moel- 
lons provenant  des  déblais  : 
pas  d'indemnité.  —  Travaux 
non  prévus  au  devis  (dériva- 
tion d'un  cours  d'eau),  exécu- 
tés en  vue  de  prévenir  un  chô- 
mage, défaut  de  jusiincation 
d'un  ordre  écrit  :  pas  d'indem- 
nité. [C.  rf'Ef.),  IX,  210. 
-  (ITii)  Chemins  de  fer.  — 
[Sieurs  Dabosclard.)  —  Art  38. 
—  Lorsque  l'augmentalion  des 
déblais  prévus  provient  d'ébou- 
lemenls  dus  à  la  faute  de  l'en- 
trepreneur et  â  la  nature  des 
travaux,  l'article  32  est  inap-> 
plicable.—  Lorsque  l'augmen- 
tation ne  cause  aucun  préju- 
dice à  l'entrepreneur,  il  n'a 
pas  droit  k  une  indemnité.  ~ 


600 


LOLS,   DECRETS,   BTC. 


DÉCOMPTES  (suite)  : 
Art.  39.  —  Attachements  pris 
au  cours  des  travaux  ;  omissions 
prétendues;  absence  de  récla- 
mation dans  le  délai  prévu; 
non-recevabilité.  —  Travaux 
exécutés  sans  ordre  de  ser- 
vice, et  sans  qu'il  ait  été  pris 
d'attachements  ;  absence  de  ré- 
clamation de  l'entrepreneur; 
rejet. —  Art.  50.  —  Maçonnerie 
démolie  par  ordre  de  l'Admi- 
nistration faute  d'un  ébou- 
sinage  suffisant,  et  sans  que  la 
procédure  édictée  par  Tar- 
ticle  50  ait  été  suivie  :  indem- 
nité allouée.  —  Procédure.  — 

.  Expertise.  -—    Experts   ayant 
visité  les  lieux  en  présence  des 
parties  ;  visite  prétendue  insuf- 
fisante; rejet;  aucune  observa- 
tion n'a  été  faite  à  Tépoque  de 
ladite   visite.  —  Sujétions.  — 
Fouilles  en  terrain  mouvant  ; 
prix    comprenant   toutes    les 
sujétions  :  non-lieu  à  indem- 
nité.— Nettoyage  de  moellons 
prévu;   pas  de  mode  onéreux 
imposé,  pas    d'indemnité.   — 
Boisage.   —   Lorsque    le  prix 
d'une     fouille    comprend    la 
façon  et  la  fourniture  des  boi- 
sages, il  n'est  pas  dû  d'indem- 
nité à  raison  de  ce  que  les  bois 
ont  été  abandonnés  dans  les 
fouilles.    —  Emprunt.    —   La 
circonstance  que  les  terres  de 
l'emprunt  imposé    à    l'entre- 
preneur seraient   de   matière 
argileuse  ne    peut   ouvrir  un 
droit  à  indemnité,  si  l'emprunt 
est   situé  dans     le   périmètre 
prévu  au  projet.  —  Matériaux 
interdits  ;  droits  de  Tingénieur  ; 
ces  matériaux    ne    figuraient 
pas  parmi  ceux  dont  l'emploi 
était  prévu.  (C.  (FEL),  IX,  228. 


—  (1 55)  Chemins  de  fer.— Clauses 
et  conditions  générales  du 
<6  novembre  1866.  ^  {Sieun 
Couderc,   Lamarre  et  Benière,' 

—  Art.  41.  —  Décompte  défi- 
nitif. —  Pièces  justificatives. 

—  Les  entrepreneurs  ne 
peuvent-ils  pas  exiger  qu*' 
l'Administration  leur  commu- 
nique ces  pièces  à  domicile. 
C'est  dans  les  bureaux  des  in- 
génieurs qu'ils  doivent  rece- 
voir communication  et  prendre 
copie  des  pièces  qui  ont  servi 
à  dresser  le  décompte,  et  le 
fait  d'avoir  présenté  le  dé- 
compte général  définitif  aa 
domicile  de  l'entrepreneur  ne 
porte  pas  atteinte  à  cette  règle. 

—  Réserves    générales  non 
précisées  dans  ledélaideringt 
jours.  —  Non-recevabilité.  — 
Réclamations.  —  Réserves.  — 
Délai.  —  Réclamations  formu- 
lées plus  de  vingt  jours  après 
la   notification    du    décompte 
aux  entrepreneurs;  non-rece- 
vabilité. —  Déblais.  —  Dimi- 
nution du  cube  causée  pai'  le 
raidissement    des  talus  près- 
.crit  par  l'Administration.  De- 
mande d'indemnité.  Rejet  :  le 
cahier  des  charges  réservait  à 
l'Administration     le  droit  de 
prescrire     des    changements 
pouvant   influer  sur  le  cube 
des   terrassements.    —   Rejet 
d'une  objection  tirée  de  ce  que 
quelques-uns  des  protlls  nou- 
veaux notifiés   aux  entrepre- 
neurs n'ont  pas  été  accompa- 
gnés d'avant-métrés  rectifiant 
les  chifTres  de    Tavant-métré 
primitif  :    l'inobservation  àe 
cette    formalité     ne    saurait 
obliger  l'Etal  à  payer  des  dé- 
Mais  non  exécutés,  alors  sur- 
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tout  que  le  cube  réel  peut  être 
déterminé,  après  l'exécution 
des  travaux,  par  la  comparai- 
son des  profils  primitifs  et  des 
profils  nouveaux.  —  Procé- 
dure. —  Conseil  d'Etat.  — 
Chose  jugée.  —  Chefs  de  ré- 
clamation sur  lesquels  il  a  été 
statué  par  arrêté  du  conseil  de 
préfecture  passé  en  force  de 
chose  jugée  ;  —  par  décision 
antérieure  du  Conseil  d'Etat: 
non-recevabilité.  (C.  (TEt,),  IX, 
241. 

-  (156)  Chemins  de  fer.  — 
(Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieurs  Adoué  et  Vergé.) 

—  Changement  de  carrière  de- 
mandé par  l'entrepreneur  sans 
que  la  carrière  prévue  fût 
épuisée  :  non-lieu  à  indem- 
nité. —  Chose  jugée.  —  Les 
arrêtés  préparatoires  ne  cons- 
tituent pas  la  chose  jugée.  — 
Déblais  :  prix  forfaitaire  ;  offre 
transactionnelle  de  TAdminis- 
Iration  refusée  par  l'entrepre- 
neur :  pas  de  sujétion  im- 
prévue ;  application  du  prix 
forfaitaire.  —  Intérêts  alloués 
un  an  après  le  jour  où  les 
travaux  étaient  en  état  de  ré- 
ception provisoire.  —  Intérêts 
des  intérêts  :  ils  ne  sont  pas 
dus  de  plein  droit  à  l'expira- 
tion de  chaque  année  d'inté- 
rêts. —  Rabais.  —  Les  prix 
nouveaux  établis  au  moyen 
des  éléments  du  bordereau 
sont  susceptibles  du  rabais.  — 
Réclamations.  —  Délai.  — 
Réclamation  contre  les  pres- 
criptions d'un  ordre  de  service, 
formée  en  dehors  du  délai 
prévu  par  le  devis;  non-rece- 
vabilité. —  Réfection  à  la 
charge  de  l'entreprise  de  tra- 


vaux détruits  par  la  gelée  par 
suite  de  la  négligence  de 
l'entrepreneur.  —  Retard  dans 
l'achèvement  des  travaux. 
Rejet  :  le  retard  de  l'Adminis- 
tration à  autoriser  l'exploita- 
tion d'une  nouvelle  carrière 
n'engage  pas  sa  responsabilité. 

—  -Maçonneries  retardées  par 
suite  du  retard  apporté  à  la 
pose  du  tablier  d'un  pont  par 
l'Administration.  Indemnité 
allouée.  —  Industrie  préten- 
due paralysée  par  le  fait  de 
l'Administration  :  grief  non 
établi.  —  Sujétions  :  plus-va- 
lue allouée  pourles  paiements, 
à  charge  de  renoncer  à  toute 
réclamation  sur  les  maçonne- 
ries; application  de  cette  con- 
vention.—  Rejointoiementdes 
parements  vus  des  maçonne- 
ries; sujétion  comprise  dans 
le  prix  du  parement.  —  Inter- 
diction d'employer  la  dyna- 
mite :  rejet;  l'ordre  de  service 
rappelait  seulement  aux  en- 
trepreneurs l'obligation  de 
prendre  toutes  les  mesures  de 
nature  à  éviter  les  accidents. 
(C.  d'Et.),  IX,  248. 

—  (157)  Chemins  de  fer  de  l'Etat. 

—  Travaux  de  ballaslage  et  de 
pose  des  voies  de  la  ligne  de 
Niort  à  RufTec.  —  Décompte  de 
l'entreprise.  —  (Sieur  Ver- 
gnioux  contre  chemin  de  fer  de 
VEtat.)  —  Attachements  rele- 
vés en  cours  de  travaux  par 
des  conducteurs  et  non  approu- 
vés par  l'ingénieur;  refus  de 
faire  état  de  ces  attachements, 
le  cube  du  ballast  devant  être 
calculé  à  la  réception  défini- 
tive. —  Cube  du  ballast  dressé 
plusieurs  mois  après  l'époque 
prévue  au  devis  ;  détermina- 
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DECOMPTES  (suite)  : 
lion  du  cube  en  tenant  compte 
du  tassement  qui  s'est  produit 
depuis  cette  époque.  —  Maté- 
riel prétendu  perdu  ou  dété- 
rioré. —  Rejet  de  la  demande 
de  TAdministration  tendant  à 
obtenir  une  indemnité  de  l'en- 
trepreneur :  la  remise  de  ce 
matériel  a  été  acceptée  sans 
réserves  par  TAdministration. 

—  Ordre  de  service.  —  L'en- 
trepreneur n'est  pas  tenu,  à 
peine  de  déchéance,  de  ré- 
<^lamer,  dans  le  délai  prévu  au  f 
devis,  contre  les  ordres  de 
service  qui  sont  postérieurs  à 
la  réception  des  travaux.  — 
Réception  provisoire  fixée  au 
Jour  de  la  mise  en  exploitation 
de  la  ligne,  encore  bien  que 
le  procès-verbal  n'ait  été  signé 
qu'à  une  date  postérieure.  — 
Procédure.  —  Arrêté  renvoyant 
divers  griefs  à  une  expertise  ; 
caractère  préparatoire,  recours 
direct  non  recevable.  —  Pro- 
cédure. —  Recours  J  délai.  — 
Notification.  —  L'Administra- 
tion des  chemins  de  fer  de 
l'Etat  ayant  une  personnalité 
distincte  de  celle  de  TEtat,  une 
notification  par  la  voie  admi- 
nistrative ne  fait  pas  courir  le 
délai  de  recours  contre  l'arrêté 
rendu  à  son  profit.  —  Sujé- 
tions. —  Interdiction  de  casser 
du  ballast  sur  la  voie  :  droits 
de  l'Administration.  —  En- 
combrement des  carrières  pro- 
venant du  retard  apporté  par 
l'Administration  à  la  pose  de 
la  voie  :  indemnité  allouée. 
(C.  d'EL),  IX,  261. 

—  (158)    Chemins     de    fer.    — 
[Sieurs  Vouillon  et  autres,)  — 

—  Art.  47.  —  Enlèvement  des 


éboulements  produits  pendant 
le  délai  de  garantie,  et  ne 
provenant  pas  d'un  cas  de 
force  majeure  ou  d'un  vice  du 
plan,  mis  à  la  charge  de  Ten- 
trepreneur  au  titre  de  l'entre- 
tien. Régularité.  —  Augmenta- 
tion des  distances  moyennes 
des  transports  par  suite  de 
modifications  aux  projets  ; 
,  indemnité  allouée.  —  Avant- 
métré,  art.  97  du  devis.  — 
En  présence  de  la  clause  d'un 
devis  —  portant  que  faute 
par  l'entrepreneur  de  réclamer 
dans  les  quinze  jours  de  la  notifi- 
cation    du    procès- verbal    de 

-  piquetage,  il  ne  pourrait  plus 
contester  les  énonciations  de 
Tavant-métré,  et  que  le  fait 
d'avoir  commencé  les  travaux 
sans  réclamation  implique  l'ac- 
ceptation de  la  partie  corres- 
pondante de  l'avant-métré  ; 
Tentrepreneur  ne  peut  exiger 
que  le  calcul  des  terrasses  soit 
établi  en  tenant  compte  du 
foisonnement  réel  et  non  da 
foisonnement  forfaitaire  prévu 
à  l'avant-métré.  —  Prix  nou- 
veau. —  Il  n'y  a  lieu  à  l'éta- 
blissement d'un  prix  nouveau 
que  s'il  s'agit  d'un  travail  im- 
prévu. L'élargissement  d'une 
tranchée  n'est  pas  un  travail 
imprévu.  (C.  d'Et,),  IX,  267. 

—  (459)  Chemins  de  fer.  —  Con- 
ditions générales  du  16  no- 
vembre 1866.  —  {Sieur  Renard.) 
-^  Art.  39.  —  Non-recevabililé 
d'une  demande  d'indemnité 
formée  à  raison  d'un  travail 
compris  dans  ua  métré  notifié 
à  l'entrepreneur  et  contre 
lequel  celui-ci  n'a  pas  réclamé 
dans  le  délai  légal.  —  Déblais. 
—  Travaux  non  compris  dans 


TlliRES  PAR 
par  ren- 
iai louée, 
demande 
-  Battage 
(é  allouée 
les  écha- 
)utenir  la 
X,  268. 
-  IIW)  Chemina  de  ter. —  Gon- 
litioDS  générales  du  16  no- 
■embre  1866.—  Procédure.  — 
Ciperlise  par  deux  experts  ; 
juestîun  transitoire.  —  Kenon- 
;ia(io»  à  se  prévaloir  de  l'irrë- 
{ulurité.  —  (Sieurs  Gteytes.)  - 
jOi'siju'uDe  expertis.e  a  et 
)rdonnée  ariint  la  promulga- 
ion  de  la  loi  du  22  juil- 
et<88tt,  il  peut  y  élre  réguliè- 
:«menl  procédé  par  deoi 
ixpcrlii,  alore  roénie  que  ceux- 
:i  n'auraient  été  désignés 
]u'après  la  promulgullun  de 
a  loi.  —  Les  parties  qui  c 
levant  le  conseil  de  préfec- 
inre,  renoncé  à  demander  une 
expertise  nouvelle,  ne  peuvent, 
ievanl  le  Conseil  d'Elat,  criti- 
quer la  régularité  de  l'exper- 
lise  qu'ils  ont  acceptée  devant 
les  premiers  juges.  (C.  d'Et.), 
IX,  a:o. 
(I6i  ;  Cliemins  de  fer.  —  Cahier 
lies  charges  du  <6  novembre 
1866.  —  (Sieur  Soubigou.)  — 
An.  16.  —  Service  sanitaire. 
Frais  excédant  la  retenue  du 
centième  mis  à  la  charge  de 
l'Eut.  Régularité.  —  Art.  18. 
~~  Faux  frais  à  la  charge  de 
l'entrepreneur.  Pose  tjune  voie 
provisoire  pour  faciliter  l'éva- 
cuation des  déblais  d'un  sou 
'erraio.  Pas  d'indemnité  aloi 
qu'aucun  ordre  de  service  n'a  i 
spi'-cilié  ce  travail.  —  Faux  l 
tiah.  —  Terre  végétale  réser-  i 
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vêe  pour  le  revélement  d'un 
talus.  Non-lieu  h  indemnité  : 
les  prix  de  fouille,  charge, 
transport,  décharge  et  régalage 
tiennent  compte  des  mains- 
d'œuvre  et  faux  frais  de  toute 
nature  Ues  terrassements.  — 
Art.  32,  —  On  doit  considérer 
comme  deux  natures  difTé- 
rentesd'ouvrages,  pourt'appli- 
cation  de  l'article  M,  deux 
types  d'ouvrages  qui  ont  des 
prix  dislinctifs  au  bordereau 
et  dont  les  quantités  respec- 
tives sont  indiquées  au  devis 
estimatir.  —  Arl.3î.~  lln'ya 
pa.s  lieu  à  allouer  une  indem- 
nité, par  application  de  l'or- 
lide  3î,  à  l'entrepreneur, 
lorsque  la  diminution  des  tra- 
vaux porte  sur  des  travaux 
onéreux.  —  Art.  32.  —  Lorsque 
la  diminution  du  tiers  d'une 
certaine  nature  d'ouvrages  pro- 
vient d'une  infraction  au  mar- 
ché commise  par  l'entre- 
preneur, l'article  32  devient 
inapplicable.  —  Art.  3i.  — 
Diminution  de  plus  d'un  tiers 
dans  la  quantité  prévue  de 
certaines  natures  d'ouvrages  i 
dressement  des  chemins  laté- 
raux et  gaionnement  non  exé- 
cuti^'s.  Travaux  faisant  partie 
de  la  1"  section  de  l'avant- 
métré  pour  laquelle  l'entre- 
preneur a,  par  convention 
spéciale,  renoncé  ou  bénéfice 
de  l'article  32.  Non-lieu  à  in- 
demnité. —  Cube  des  maçon-- 
neries  des  moellons  de  carrière 
réduit  de  plus  d'un  tiers.  Pas 
d'indemnité,  l'Administration 
s'élant  réservé  le  droit  d'em- 
ployer les  matériaux  dos 
fouilles  et  la  diminution  du 
cube  prévu  provenant  de  cet 
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DÉCOMPTES  (suite)  : 
emploi.  —  Cube  des  maçon- 
neries de  moellons  bruts  en 
souterrain  réduit  de  plus  d'un 
d'un  tiers.  Pas  d'indemnité  : 
la  diminution  des  quantités  de 
cette  nature  d'ouvrage  provient 
de  la  réduction  de  l'épaisseur 
des  maçonneries  de  revête- 
ment, réduction  que  l'Admi- 
nistration s'était  réservé  le 
droit  de  prescrire.  —  Art.  41. 

—  Le  délai  prescrit,  à  peine 
de  forclusion,  par  l'article  41 
du  cahier  des  charges  et  con- 
ditions générales  ne  court 
qu'à  partir  de  la  notification  du 
décompte  déûnitif,  et  non  à 
partir  de  celle  de  décomptes 
n'ayant  trait  qu'à  une  partie 
des  opérations.  —  Art.  4i.  — 
Prétendue  diminution  de  l'en- 
semble des  travaux  supérieure 
à  un  tiers.  Demande  de  rem- 
boursement de  la  partie  cor- 
respondante des  frais  géné- 
raux. Rejet  :  le  mémoire 
présenté  dans  les  délais  fixés 
par  l'article  4i  du  cahier  des 
clauses  et  conditions  générales 
se  borne  à  demander  vingt- 
quatre  indemnités  pour  quan- 
tités prévues  et  non  exécutées 
de  diverses  natures  d'ouvrages. 

—  Boisages  augmentés  par 
suite  de  la  mauvaise  exécu- 
tion des  puits  de  sondage  creu- 
sés par  l'Administration  :  pas 
d'indemnités  :  l'entrepreneur 
devait  se  rendre  compte  des 
difficultés  des  travaux  avant 
leur  exécution.  —  Matériaux 
de  qualité  supérieure  à  celle 
prévue.  Non-lieu  à  indem- 
nité à  défaut  d'ordre  écrit.  — 
Modification  aux  ouvrages  pré- 
vus.   Application    d'un    prix 


correspondant  au  travail  mo- 
difié, bien  que  ces  change- 
ments n'aient  pas  fait  l'objet 
d'avant-métrés  spéciaux  pré- 
sentés au  préalable  à  Taccep- 
tation  de  l'entrepreneur,  ainsi 
que  l'exigeait  le  cahier  des 
charges.  —  Terrassements.  — 
Les  terrassements  provenant 
de  modifications  apportées  au 
projet  primitif  par  l'Adminis- 
tration et  non  portées  au  ta- 
bleau du  mouvement  des  terres 
de  l'avant-métré  doivent  être 
payés  sans  tenir  compte  des 
bases  fixées  pour  le  décompte 
des  terrassements  compris  à 
l'avant  -  métré.  —  Travaux 
étrangers  à  l'entreprise.  Appli- 
cation néanmoins  des  prix 
prévus  au  bordereau  de  l'en- 
treprise, mais  sans  rabais.  — 
Travail  plus  onéreux  que  celui 
prévu,  lequel  était  pratique- 
ment possible,  en  l'absence 
d'un  ordre  écrit.  —  Vides 
des  maçonneries.  —  Lorsque 
les  maçonneries  de  remplis- 
sage dépassent  le  maximum 
prévu  par  mètre  courant,  l'en- 
trepreneur n'a  droit  à  une  in- 
demnité pour  les  remplissages 
supplémentaires  que  s'il  justi- 
fie que  l'augmentation  du  vide 
provient  d'un  fait  qui  lui  est 
étranger.  (C.  rf'E^).  IX,  622. 
—  (162)  Chemins  de  fer.  —  Con- 
ditions générales  du  16  no- 
vembre 1866.  —  (Si>wr  Bros- 
sier.)  —  Art.  10.  —  Ordre  écrit. 
—  Travail  effectué  par  l'entre- 
preneur sans  ordre  écrit  ;  non- 
lieu  d'en  tenir  compte.  — 
Art.  23,  38.  —  ModiÛcations 
apportées  aux  projets  primitifs 
dans  l'intérêt  et  pour  faciliter 
le  travail  de    l'entrepreneur, 
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réduction  à  raison  des  déblais 
non  effectués.  —  Carrière 
substituée  à  une  autre  sans 
autorisation  de  Tadministra- 
tion  ;  pas  d'indemnité,  alors 
surtout  que  les  nouveaux  ma- 
tériaux n'ont  été  acceptés  qu'à 
la  condition  qu'il  n'en  résulte- 
rait aîicun  supplément  de  prix 
en  faveur  de  l'entrepreneur.  — 
Déblais  ;  avant-métrés  accep- 
tés; caractère  forfaitaire.  Pro- 
fils modifiés  en  cours  d'exé- 
cution. Bien  que  Tavant-métré 
des  déblais  et  les  profils  cor- 
respondants aient  été  accep- 
tés, il  ne  peut  en  être  fait  état 
si  les  profils  ont  été  modifiés 
au  cours  de  l'entreprise  sans 
que  le  cube  et  la  surface  des 
déblais  aient  été  calculés  avant 
l'exécution  ;  dès  lors  il  y  a 
lieu  de  calculer  la  surface  et  le 
cube  sur  la  surface  totale  des 
profils  et  non  pas  sur  les  seules 
parties  modifiées.  — Point  de 
départ  des  intérêts.  Réception 
définitive  non  prononcée  par 
la  faute  de  l'entrepreneur  qui 
a  refusé  d'exécuter  les  travaux 
de  réfection  exigés  lors  de  la 
réception  provisoire.  Ouver- 
ture de  la  ligne  considérée 
comme  réception  définitive  ; 
point  de  départ  des  intérêts 
fixés  en  conséquence.  —  Sujé- 
tions ;  cintres  des  souterrains, 
rejet  ;  les  frais  de  ces  cintres 
sont  compris  dans  le  prix  for- 
faitaire (C.  d'EL),  IX,  632. 
-  {i63)  Chemins  de  fer.  (Sieur 
Sûubigou.  ) —  Ballast  contenant, 
contrairement  aux  prescrip- 
tions du  cahier  des  charges, 
une  proportion  considérable 
de  matériaux  gélifs  ;  refus  de 
TAdministraCion       d'accepter 


cette  fourniture.  Mise  à  la 
chai*ge  de  l'entrepreneur  de 
tous  les  frais  occasionnés  par 
la  régie  ordonnée  pour  l'enlè- 
vement de  ce  ballast.  —  Ré- 
ception définitive.  —  Des  mal- 
façons de  peu  d'importance 
relevées  au  procès-verbal  de 
réception  provisoire  ne  sau- 
raient retarder  la  réception 
définitive  des  ouvrages,  mais 
il  y  a  lieu  de  fixer  les  retenues 
que  devra  subir  l'entrepreneur 
à  raison  de  ces  malfaçons.  — 
Conseil  de  préfecture.  — Aver- 
tissement du  jour  de  l'au- 
dience. Etat  en  cause  :  préfet, 
ingénieur.  —  Dans  une  ins- 
tance où  l'Etat  est  partie, 
l'avertissement  du  jour  de  l'au- 
dience doit  être  adressé  au 
préfel.  Les  ingénieurs  ne  sont 
pas  les  mandataires  de  l'Etat  ; 
en  conséquence,  alors  même 
que  les  ingénieurs  de  TEtat 
auraient  été  avertis  du  jour  de 
l'audience  moins  de  quatre 
jours  avant  cette  audience,  la 
procédure  est  régulière  si  le 
préfet  a  reçu  cet  avis  dans  le 
délai  fixé  par  la  loi.  ,—  Forme 
de  l'avis.  —  Le  fait  que  l'avisdu 
jour  de  l'audience  n'a  pas  été 
notifié  au  préfet  dans  la  forme 
prescrite  par  l'article  7  de  la 
loi  du  22  juillet  1889  ne  doit 
pas  entraîner  l'annulation  de 
l'arrêté.  —  Visa  des  conclu- 
sions. —  Un  conseil  de  préfec- 
ture n'est  pas  tenu,  à  peine  de 
nullité  de  son  arrêté,  de  viser 
dans  sa  décision  des  conclu- 
sions prises  par  Tune  des  par- 
ties après  une  expertise,  alors 
que  ces  conclusions  ne  fout 
que  reproduire,  en  les  déve- 
loppant, des  conclusions  an- 
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Dkcomptbs  (suite)  : 
térieures  visées  et  analysées 
dans  Tarrété  qui  avait  ordonné 
l'expertise.  —  Une  partie  est- 
elle  recevable  à  se  plaindre 
de  ce  que  les  conclusions  de 
son  adversaire  n'auraient  pas 
été  analysées  par  Tarrété  ? 
Voyez  l'arrêt  (C.  crEM,IX,tt41. 

—  (164)  Chemins  de  fer.  —{Sieur 
Janet,)  —  Refus  par  les  ingé- 
nieurs d'accepter  du  ballast 
d'une  provenance  autre  que 
celle  prévue  au  devis  :  cette 
décision  ne  peut  être  discutée 
par  la  voie  contentieuse.  — 
Frais  d'occupation  d'une  car- 
rière laissés  à  la  charge  de 
l'entrepreneur  en  l'absence 
d'une  clause  du  marché  l'au- 
torisant. —  Retard  dans  la 
livraison  d'une  parcelle  de 
terrain,  ne  dépassant  pas  six 
jours  ;  absence  de  préjudice  ; 
pas  d'indemnité.  —  Procédure. 

—  Arrêté  préparatoire,recours. 

—  Arrêté  ordonnant  une  ex- 
pertise, tous  droits  et  moyens 
des  parties  réservés.  Non  rece- 
vabilité du  recours  {C.  d'Êt.)y 
rx,  947. 

—  (i65)  Chemins  de  fer.  —  Dé- 
sistement. —  {Ministre  des 
travaux  publics  contre  sieur 
Lamotte.)  —  Art.  23  et  38.  — 
Travaux  modifiés-  en  cours 
d'exécution:  paiement  d'après 
les  quantités  réellement  exé- 
cutées,   encore   bien   que   les 

*  modifications  n'aient  pas  fait 
l'objet  de  projets  et  d'avant- 
métrés.  —  Art.  32.  —  Lorsque 
toutes  les  maçonneries  sont 
rémunérées  par  le  même  prix 
du  bordereau,  elles  peuvent 
Hre  considérées  comme  for- 
mant une  seule  nature  d'ou- 


vrage, dont  la  quantité  totale 
doit  servir  à  dé  terminer  le  tiers 
dont  les  travaux  peuvent  être 
diminués  sans  indemnité.  — 
Faux  frais.  —  Ponts  en  bois 
provisoires  destinés  à  rétablir 
la  circulation  interrompue, 
laissés  à  la  charge  de  l'entre- 
preneur. Régularité.  —  Ordre 
des  ingénieurs.  —  Augmenta- 
tion, sans  ordre,  du  nombre 
prévu  des  jeux  de  cintres  : 
non-lieu  à  indemnité.  —  Pro- 
cédure. —  Désistement  pur 
et  simple  ;  donné  acte.—  Dé- 
sistement du  recours  principal. 

—  Recours  incident  recevable. 

—  Lorsqu'une  partie  n'a  ac- 
cepté le  désistement  du  recours 
principal  de  l'autre  partie  que 
sous  la  réserve  expresse  du 
maintien  du  recours  incident 
qu'il  avait  formé,  ce  recours 
incident  est  recevable. —Mais, 
en  présence  de  son  accepta- 
tion du  désistement  du  recours 
principal  sous  réserve  du  seul 
recours  incident  qui  existe,  la 
partie  de  qui  émane  ce  recours 
n'est  pas  recevable  à  faire  ul- 
térieurement d'autres  recours 
incidents,  le  litige  se  trouvant 
délimité  par  le  seul  recours 
incident  réservé  par  ladite  par- 
tie. —  Désistement  donné  sur 
certains  chefs,  non  accepté 
par  la  partie  adverse  :  non-lieu 
de  statuer  sur  le  désaveu  le 
concernant,  ces  chefs  devant 
être  examinés  au  fond.  —  Dé- 
saveu. —  Avocat  au  conseil 
d'Etat.  —  Décret  du  22  juil- 
let 1806  (art.  25  et  26).  -In 
avocat  au  conseil  d'Etat  qui  a 
consenti  une  transaction  sur 
certains  chefs  de  réclamation 
ne  peut  être  désavoué,  si  ces 
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chefs  faisaient  l'objet  d'un  re- 
cours incident  déclaré  non  re- 
cevable.  —  Exécution  de  Tar- 
rélé.  —  Le  recours  n'étant  pas 
suspensif,  Texécution  de  l'ar- 
rêté attaqué  ne  rend  pas  le 
recours  non  recevable  contre 
cet  arrêté  (C.  (TEL),  X,  36. 
—  (166)  Chemins  de  fer.  —  Ca- 
hier des  clauses  et  conditions 
de  1866.  —  (Sieur  Costa,)  — 
Art.  23.  —  Substitution  de 
bois  de  sapin  au  bois  de  châ- 
taignier sans  ordre  écrit  de 
TAdministration  :  aucune  allô- 
'  cation  suplémentaire  n'est  due. 
—  Art.  39.  —  Le  délai  prescrit 
par  cet  article  ne  concerne 
que  les  attachements  pris  en 
cours  de  travaux  et  ne  saurait, 
dès  lors,  être  opposé  à  la  ré- 
clamation formée  par  l'entre- 
preneur contre  les  métrés  aux- 
quels il  est  procédé  après 
l'achèvement  de  l'entreprise. — 
Art.  41. —  Chef  de  réclamation 
formé  plus  de  vingt  jours  après 
la  présentation  du  décompte. 
Non-recevabilité.  — Ballast.  — 
Mesurage.  Doit  être  considéré 
comme  ayant  renoncé  au  me- 
surage avant  emploi  l'entre- 
preneur qui  a  laissé  employer 
par  un  autre  entrepreneur  sans 
protestation,  ni  demande  de 
vérification  du  cube,  le  ballast 
approvisionné  par  lui.  Dans 
ces  conditions,  le  cube  du  bal- 
last doit  être  calculé  en  rele- 
vant les  surfaces  recouvertes 
et  l'épaisseur  de  l'empierre- 
ment. —  Substitution  de  la 
pierre  de  taille  à  la  brique 
pour  certains  travaux  ;  diffi- 
cultés rencontrées  pour  l'ex- 
ploitation de  la  carrière  indi- 
quée  comme   lieu   de  prove- 


nance éventuel  au  devis  et 
ayant  entraîné  un  chômage  de 
matériel  et  d'ouvriers  ;  non- 
lieu  à  indemnité  à  raison  de 
ce  chômage,  la  faculté  de  sixhs- 
ti tu tion  ayant  été  réservée  dans 
le  marché.  —  Travaux  en  de- 
hors de  l'entreprise.  Maçon- 
neries. Prix  spécial  accordé  (C 
d'E^),  X,  77. 

-  167.  Chemins  de  fer.  — Clauses 
et  conditions  générales  du 
16  novembre  1866.  — (f/ér if icrs 
Cassotte  et  sieur  Vrin  contre 
Ministre  des  travaux  publics.)  — 
Art.  10.  —  Travail  non  prévu 
au  devis,  exécuté  sans  avoir 
été  prescrit  par  un  ordre  de 
service  :  pas  d'allocation  de 
prix.  —  Art.  28.  —  Crues  d'un 
cours  d'eau,  constituant  un 
cas  de  force  majeure,  et  si- 
gnalées à  l'Administration 
dans  le  délai  réglementaire  : 
indemnité  allouée  à  l'entre- 
preneur, en  faisant  état  de  la 
valeur  des  matériaux  qui  ont 
pu  être  retrouvés  et  employés. 
—  Les  crues  qui  n'ont  pas 
atteint  le  niveau  des  ciiies 
ordinaires  du  cours  d'eau  ne 
constituent  pas  un  fait  de 
force  majeure.  —  Art.  32.  — 
Diminution  de  plus  d'un  tiers 
de  la  quantité  prévue.-  —  La 
substitution  sur  l'ordre  des 
ingénieurs,  dans  une  propor- 
tion excédant  un  tiers,  de  bal- 
last provenant  des  tranchées  au 
ballast  de  carrières,  entraîne- 
t-elle  l'application  de  l'arti- 
cle 32.  —  Rés.  nég.  —  Il  n'y  a 
pas  eu  changement  dans  la 
nature  du  travail,  et  le  devis 
prévoit  celte  substitution.  — 
Art.  41.  —  Délai.  —  Omission 
au  décompte  de  créances  anté- 
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DÉCOMPTES  {suite)  : 
Heures  à  la  notification  du  dé- 
compte, relevée  plus  de  vingt 
jours  après  ladite  notification  : 
non-recevabilité.  —  Analogue 
pour  une  réclamation  relative 
à  une  perte  sur  les  matériaux 
approvisionnés  :  elle  ne  tend 
pas  au  redressement  d'erreurs 
matérielles  des  comptes.  — 
Réclamation  précise.  —  Eten- 
due de  la  réclamation.  —  Le 
refus  par  les  entrepreneurs, 
dans  les  vingt  jours  de  la  noti- 
fication du  décompte  de  Ten- 
treprise,  d'accepter  le. compte 
des  déblais  et  des  transports, 
par  le  motif  que  ce  compte 
n'aurait  pas  été  établi  suivant 
les  prescriptions  de  l'article  97 
du  cahier  des  charges,  et  leur 
demande  tendant  à  ce  que  les 
totaux  de  ravant-métré  soient 
maintenus  sans  autres  modifi- 
cations que  celles  qui  pour- 
raient résulter  d'avant-métrés 
spéciaux,  constituent  une  ré- 
clamation satisfaisant  aux 
prescriptions  de  l'article  41  des 
clauses  et  conditionsgénérales. 
—  La  réclamation  formulée 
dans  le  délai  de  vingt  jours  ne 
saurait  être  ultérieurement 
étendue  devant  le  conseil  de 
préfecture.  —  Décomptes  par- 
tiels présentés  aux  entrepre- 
neurs comme  décomptes  défi- 
nitifs et  acceptés  par  eux  sans 
réserve  :  non-recevabilité  de 
réclamations  ultérieures.  — 
Rejet  d'une  objection  tirée  de 
ce  que  ces  décomptes  avaient 
le  caractère  de  règlements 
provisoires  :  ils  ont  été  pn'"- 
sentés  sous  la  qualification  de 
décomptes  définitifs,  en  même 
temps  qu'un  métré  complet  et 


les  dessins  d'exécution  des-ou- 
vrages  auxquels  ils  se  rappor- 
tent. —  Carrières.  —  Substitu- 
tion aux  carrières  prévues  aux 
devis,  de  nouvel  les  carrières  à  la 
demande  des  entrepreneurs  et 
sous  la  condition  que  les  prix 
ne  seraient  pas  augmentés  : 
refus  d'indemnité.  —  Change- 
ment de  matériaux  payés  au 
poids,  sans  ordre  des  ingé- 
nieui^:  pas  de  supplément  de 
prix  à  raison  du  poids  supé- 
rieur des  matériaux  employés. 

—  Déblais  supplémentaires  par 
suite  du  glissement  de  terres 
dans  les  tranchées  :  fait  dénié 
par  les  ingénieurs  et  non  si- 
gnalé à  l'Administration  au 
cours  des  travaux  ;  vérification 
impossible  :  pas  d'indemnité. 

—  Frais  d'expertise.  —  Liqui- 
dation. —  Compétence.  —  Le 
conseil  de  préfecture  ne  peut 
pas  opérer  lui-même  directe- 
ment la  liquidation  des  frais 
d'expertise.  —  Ces  frais  doivent 
Olre  liquidés  et  taxés  par  le 
président  du  conseil  de  pré- 
fecture, sauf  opposition  devant 
ledit  conseil  ;  arrêté  annulé; 
renvoi.  —  Rabais  d'adjudica- 
tion. —  Les  prix  fixés  par  une 
disposition  spéciale  du  devis  et 
qui  ne  font  pas  partie  de  la 
série  des  prix  du  bordereau 
ne  sont  pas  passibles  du  rabais 
d'adjudication.    —   Remblais, 

—  Mise  en  réserve  et  reprise 
de  la  terre  végétale  employée 
au  revêtement.  —  Aucun  prix 
spécial  n'est  dû,  ces  opérations 
étant  rémunérées  par  les  prix 
d'extraction,  fouille,  charge, 
transport,  décharge  et  réga- 
lage.  Il  n'en  serait  autrement 
que  si  des  terres  avaient  été 


J 


ANALYSE  DES   MATIERES   PAR 

mises  par  ordre  du  dépôt,  en 
dehors      des      emprises,     et 
laissées  à    la    disposition   de 
r  Administration.    —    Retards 
dans  Texécution   des  travaux 
parle  fait  de  TAdministration 
(changements   importants    en 
cours  d'exécution  :  remise  tar- 
dive des  projets  modifiés  ainsi 
que  des  appareils  pour  travaux 
sous  Teau)  :  indemnité  allouée 
aux  entrepreneurs.  —  Terras- 
sements. —  Cube.   —  Avant- 
métrés.  —  Piquetage.  —  Dé- 
cidé, par  application  du  cahier 
des  charges,   que  les   parties 
des    avant-métrés     acceptées 
par  les  entrepreneurs  ou  ré- 
putées acceptées  par  eux,  faute 
de  réclamations  dans  un  délai 
de  quinzaine,  doivent  servir  de 
base  au  règlement  définitif  du 
cube  des  terrasses,  à  la  condi- 
tion qu'il  ait  été   procédé   au 
piquetage,  dont  la  notification 
fait  courir  le   délai   de   récla- 
mation, et  que  Tentrepreneur 
ait  été   rais  en   mesure  de  se 
rendre  compte,  en  consultant 
les  plans  et  profils  à  lui  remis, 
de  l'exactitude    du  calcul   de 
terrassements.  —  En   consé- 
quence les  terrassements  pour 
lesquels  le  piquetage  n'a   pas 
été  effectué  doivent  être  portés 
au  décompte  pour  leur  cube 
effectif.  —  Les  parties  de   la 
ligue  pour  lesquelles  des  chan- 
gements ont  été  apportés  aux 
dispositions  du  plan  primitif 
doivent,  en  Tabsence  de  métrés 
spéciaux      rectificatifs,      être 
comptés  d'après  les  cubes  cor- 
respondant à  l'exécution   des 
profils,  modifiés  aux    lieu    et 
place  des  volumes  indiqués  à 
l'avant-métré.    —     Matériaux 
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tirés  des  tranchées.  —  Le  vo- 
lume des  matériaux  provenant 
des  tranchées  doit  être  déduit 
du  cube  des  terrassements 
lorsque  ces  matériaux  ont  été 
employés  dans  les  travaux  et 
payés  comme  matériaux  de 
carrières,  le  prix  appliqué 
comprenant  l'extraction  et  la 
charge,  il  y  a  lieu  de  les  dé- 
duire du  cube  à  peine  de  payer 
deux  fois  la  même  main- 
d'œuvre.  —  Transports.  —  Dé- 
blais des  tranchées.  —  Volume. 

—  Prix.  —  Il  y  a  lieu,  pour 
déterminer  le  volume  des  dé- 
blais des  tranchées  dont  le 
transport  doit  être  payé  aux 
entrepreneurs,  de  déduire  du 
cube  total  les  matériaux  des 
tranchées  employés  aux  ou- 
vrages, le  prix  de  ces  ouvrages 
comprenant,  d'après  le  devis, 
le  transport  à  pied   d'œuvre. 

—  En  ce  qui  touche  les  prix  à 
appliquer,  il  y  a  lieu  de  ré- 
partir les  déblais  dont  le  trans- 
port doit  être  payé  dans  les 
différentes  catégories  indiquées 
à  Tavant-métré,  en  établissant 
une  proportion  avec  les  cubes 
classés  dans  ce  document.  — 
Travail  défectueux  recom- 
mencé, sur  l'ordre  des  ingé- 
nieurs :  pas  d'indemnité  due 
aux  entrepreneurs,  qui  ne 
justifient  pas  avoir  protesté  et 
fait  faire  des  constatations  en 
temps  utile  (C.  d'Et.),  X,  Hl. 

—  (168)  Chemins  de  fer. —  Clauses 
et  conditions  générales  du 
16  novembre  1866.  —  (Sieur 
Lacheneau  frères.)  —  Art.  39. 
Attachements.  —  Non-receva- 
bilité d'une  déclaration,  contre 
des  attachements,  non  pré- 
sentée par  écrit  dans  le  délai 

Lois,  etc.  (Tables),  39 
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DÉCOMPTES  (suite)  : 
de  dix  jours,  prescrit  par  cet 
article.— Art.  41.  — Acompte; 
réclamation  indiquée  sulUsam- 
ment  dans  le   mémoire  pro- 
duit dans  le  délai  prévu  ;  rece- 
vabilité. —  Art.  47.  —   L^en- 
tretien  des   ouvrages  jusqu'à 
Vexpiration  du    délai   de   ga- 
rantie restant  à  la  charge  des 
entrepreneurs,   les    frais     de 
transport  de  pièces  de   bois, 
mises  à  leur   disposition   par 
TAdministration  pour  assurer 
Tentretien    des    remblais    et 
voies  de   terrassements    pen- 
dant la  durée  des  travaux,  sont 
à  leur  charge.  —  Art.   49.  — 
Pas  d'indemnité  pour  depréten- 
dus  retards  dans  les  paiements 
en   cours    d'exécution,   alors 
surtout  qu'il  est  établi  que  les 
paiements  ont  été  effectués  au 
furetàmesure  del'avancement 
des    travaux.    —    Dommages 
causés  à  l'entrepreneur  pour 
le  retard  dans   la  remise   des 
plans   et  les  changements  en 
cours  d'exécution:  indemnité 
allouée.  —Caractère  non  défi- 
nitif du  décompte  dressé  parles 
ingénieurs,  alors  surtout  que 
les  entrepreneurs  ont  refusé 
de  l'accepter  ;  en  conséquence 
recevabilité    de     conclusions 
prises  par  le  Ministre  et  ten- 
dant à  larectiflcation  d'erreurs 
commises    dans    l'application 
des  prix  du  bordereau.  —  Dé- 
blais d'emprunts.  —   Applica- 
tion des  prix  du  bordereau,  la 
dislance  de  transport  des  em- 
prunts n'étant  pas  supérieure 
à  celle  prévue.  —   Etat  de  si- 
tuation dressé  au  point  de  vue 
des  acomptes.    Cet    état    n'a 
qu'un  caractère  provisoire,  et. 


dès  lors,  les  entrepreneurs  ne- 
peuvent     considérer    comme 
définitives  les  quantités  d'ou- 
vrages qui  y  sont  indiquées.  — 
Emprunts.     —      Organisation 
d'un  chantier  d'une  importance 
trop  considérable  par  rapport 
au  travail  effectué.  Non-lieu  à 
indemnité,       FAdministratioD 
n'ayant  pas  prescrit  aux  en- 
trepreneurs de  se  mettre   en 
mesure    d'extraire    un    cube 
déterminé,  et  les  ingénieurs 
les  ayant  au  contraire  invités 
à  abandonner  l'emprunt  s'ils 
ne  voulaient  pas  exécuter  les 
déblais  aux  prix  du  bordereau. 
Pont  provisoire,  nécessité  par 
le   retard  apporté    par  l'Ad- 
ministration   dans  la  remise 
des  dessins  de  l'ouvrage  défi- 
nitif :  indemnité   allouée.  - 
Intérêts.  —  Point  de  départ.  - 
En  l'absence  du  prononcé  de 
réception   provisoire,  la  prise 
de  possession  des  travaux  par 
l'Etat  doit  en  tenir  compte.  -- 
Les  travaux  en  régie,  consti- 
tuant de  simples  avances  par 
un  mandataire,  les  intérêts  de 
ces  sommes  sont  dus  confor- 
mément   à  l'article   2001  du 
Code  civil  du  jour  où  elles  ont 
été  faites,  sans  qu'il  soit  besoin 
de  demande    en  justice.   - 
—  Intérêts  des  sommes  reçues 
en   trop    par  l'entrepreneur, 
alloués  du  jour  où  ils  ont  été 
demandés  (C.  d'Et),  X,  115. 
—  (169)  Chemins  de  fer.-L»gn^ 
de  Pouancé  à  Laval.  —  Cahier 
des  charges  du  16  novembre 
1866.   —    (Sieur    Chupin.)  - 
Art.  32.  —  Lorsque  laroaçon- 
nerie  ordinaire,  substituée  au 
béton   immergé,    dépasse  de 
plus  du  tiers  la  quantité  pré- 
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vue,  on  ne  peut  pas  compen- 
ser la  perte  résultant  de 
Taugoientation  de  la  maçon- 
nerie avec  le  bénéQce  résul- 
tant pour  l'entrepreneur  de  la 
diminution  du  cube  de  maçon- 
nerie de  béton  qu'il  faisait  à 
perte.  (C.  d'Et.),  X,  299. 

-  (170)  Chemin  de  fer  de  Mon- 
tauban  à  Brive.  —  {Sieurs 
Faure  et  Chaumont.)  —  Instal- 
lation d'un  nouveau  poste  de 
mineurs  :  travail  non  prescrit 
parles  ingénieurs  et  d'ailleurs 
proû table  aux  entrepreneurs  : 
pas  d'indemnité.  —  Cube  for- 
faitaire des  déblais.  — Lorsque 
la  soumission  porte  que  le 
cube  des  déblais  de  la  galerie 
à  exécuter  ne  sera  compté  que 
pour  un  chiffre  fixé  à  forfait 
par  mètre  courant  de  galerie, 
les  excédents  de  déblais 
restent  à  la  charge  des  entre- 
preneurs, à  moins  de  faute  de 
l'administration  dont  il  n'est 
pas  justifié  dans  l'espèce.  (C. 
(TEtat),  X,  301. 

-  (171)  Clauses  et  conditions 
générales  du  16 novembre  1866. 

-  Procédure.  —  Expertise  or- 
donnée à  l'effet  de  déterminer 
si  le  prix  du  bordereau  était  un 
prix  moyen  applicable  à  l'en- 
semble des  maçonneries  de 
moellons  bruts  et  de  moellons 
de  parement.  —  Arrêté  pré- 
paratoire :  recours  non  rece- 
vable.  —  {Ministre  des  travaux 
publics  contre  sieur  Stourm,) 
(C.d'JS/.),  111,684. 

-  (172)  Clauses  et  conditions 
générales  du  16  novembre  1866. 
—  {Sieur  Gossot.)  —  Art.  39.  — 
Attachements  signés  sans  ré. 
serve.  —  Non- recevabilité  de 
réclamations     —    contre    les 


quantités  de  certains  ouvrages 
portées  en  décompte  et  résul- 
tant desdits  attachements;  — 
contre  le  classement  de  cer- 
tains déblais;  —  contre  l'exac- 
titude du  cube  des  terres  em- 
ployées à  certains  ouvrages. 
—  Art.  70.  —-  Non-recevabilité 
d'une  réclamation  non  pré- 
sentée dans  les  six  mois  du 
règlement  définitif  du  dé- 
compte. —  Absence  d'ordres 
de  service.  —  Rejet  d'une  de- 
mande d'indemnité  pour  em- 
ploi de  moellons  épincés  au 
lieu  des  moellons  préparés  pré- 
vus au  devis.  —  Déblais.  — 
Dureté  exceptionnelle.  Rejet  : 
doivent  être  classés  comme 
déblais  terreux  tous  ceux  qui 
n'ont  pas  été  portés  sur  les 
attachements  comme  déblais 
au  pic  ou  à  la  mine.  — -  Dom- 
mages à  l'entrepreneur.  —In- 
dications données  par  les  in- 
génieurs ayant  eu  pour  effet, 
suivant  l'entrepreneur,  d'ame- 
ner le  refus  des  ouvriers  de 
travailler  à  la  tâche.  Rejet  :  il 
n'y  a  pas  eu  ingérence  abusive 
des  ingénieurs.  —  Perte  de 
sable  par  suite  de  l'ajourne- 
ment des  travaux  :  non-lieu  à 
l'allocation  d'une  nouvelle  in- 
demnité, l'entrepreneur  ayant 
déjà  été  indemnisé  de  ce  dom- 
mage.—  Régie.  —  Manque  à 
gagner  sur  les  travaux  exécu- 
tés en  régie  résultant  de  l'em- 
ploi des  ouvriers  de  Tadminis- 
tration.  Rejet  :  le  cahier  des 
charges,  en  imposant  à  l'en- 
trepreneur l'obligation  de  four- 
nir, au  prix  du  bordereau,  les 
ouvriers  qui  lui  seraient  dési- 
gnés par  les  ingénieurs,  n'a 
pas  eu   pour   effet  de  priver 
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DÉCOMPTES  {suite)  : 
Tadministration  du  droit  d*em- 
ployerses  propres  ouvriers.  — 
Retard  dans  la  livraison  de 
certains  terrains.  —  Non-lieu 
à  indemnité  d'après  le  cahier 
des  charges,  il  appartient  aux 
ingénieurs  de  fixer  au  com- 
mencement de  chaque  cam- 
pagne les  travaux  à  exécuter 
dans  Tannée.  —  Sujétion  im- 
prévue, non  constatée  au  cours 
des  travaux.  Non-recevabilité 
d'une   demande   d'indemnité. 

—  Travail  compris  dans  un 
autre.  —  Elaiement  de  maçon- 
nerie :  non-lieu  à  Tallocation 
d'une  plus-value  :  il  a  été  tenu 
compte  de  cette  sujétion  dans 
le  prix  de  démolition  de  ces 
maçonneries;  —  la  reprise 
des  anciennes  maçonneries  et 
la  reconstruction  des  parties 
démolies  de  mur  comprenant 
le  grattage  à  vif  des  joints  et 
la  fourniture  du  mortier  né- 
cessaire pour  lier  la  nouvelle 
maçonnerie  à  l'ancienne  :  non- 
lieu  à  Tallocation  d'un  supplé- 
ment de  prix  pour  les  mains- 
d'œuvre  et  fournitures.  (C. 
d'Et.),  V,  172. 

—  (n3)  Clauses   et  conditions 
générales  du  16  novembre  4  866. 

—  {Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieurs  ViUetel  et  Duhos- 
dard.)  —  Art.  49.  —  Intérêts. 

—  L'entrepreneur  a  droit  aux 
intérêts  des  sommes  lui  res- 
tant (lues  à  partir  de  l'expira- 
tion des  trois  mois  qui  suivent 
la  réception  définitive  et  non 
pas  seulement  à  compter  de  la 
requête  introductive  d'instance 

—  Frais  généraux  prétendus 
augmentés  par  suite  de  retard, 
dans  l'exécuticm  des  travaux 


de  maçonnerie  provenant  du 
fait  de    l'administration.  Pas 
d'indemnité  :   le  matériel  de 
Tentreprise  a  été,  pendant  ce 
temps,  employé  aux  terrasse- 
ments. —  Mise  en  régie  non 
justifiée.  -   Mesure  rapportée 
avant  son  exécution,  pas  d'in- 
demnité. —  Sujétions.  —  Ap- 
provisionnements   exagérés 
prescrits   par  les  ingénieurs, 
en    violation    du  cahier  des 
charges;     impossibilité    pour 
l'entrepreneur  de  réaliser  ces 
approvisionnements    dans   le 
délai   (\xé;  indemnité  due  à 
raison  du  préjudice  résultant 
de  ces  exigences.  —  Elévation 
du  prix  des  moellons  attribuée 
à  la  rapidité  anormale  exigée 
par  les  ingénieurs  pour  l'ap- 
provisionnement de  ces  maté- 
riaux. Demande  d'indemnité. 
Rejet  :  cette  élévation  de  prix 
provient  des  sujétions  particu- 
lières   auxquelles  Tentrepre- 
neur  était  soumis,  en  ce  qui 
touche    les  moellons  par  son 
marché  et  qu'il  devait  imposer 
aux  carriers.  —  Remaniements 
successifs  des  moellons  néces- 
sités par  des  ordres  de  service, 
prescrivant  de  déposer  sur  les 
chantiers   des  approvisionne- 
ments de  moellons  trop  consi- 
dérables pour  l'espace  resserré, 
dont  disposait  l'entrepreneur  : 
indemnité  due  à  ce  dernier. 
(C.  d'Et.),  VI,  83. 
-    (174)  Clauses   et  conditions 
générales  du  16  novembre  1866. 
—  {Sieur  GHllon.)—  Art.  If.- 
Sujétions  résultant  d'une  nou- 
velle réglementation  des  ca^ 
rières  au  cours  de  rexéculion 
des  travaux.  Rejet  d'une  de- 
mande d'indemnité  :  l'entre- 
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Griefs  non  justiGés  :  rejet.  — 
Patente.  —  Augmentation  des 
droits  de  patente  au  cours  des 
traraux.  —  Ce  fait  ne  saurait 
être  considéré  comme  une 
imprévision  de  nature  à  ouvrir 
en  faveur  de  l'entrepreneur 
un  droit  à  indemnité.  —  Su- 
jétions. —  fiigue  exécutée  en 
tronçons  séparés,  sur  l'ordre 
de  l'administration;  allocation 
d'une  i[idemniié.  —  Travail 
prétendu  imprévu.  Iteuvoi  & 
une  expertise.  Travaux  dis- 
traits de  l'entreprise  et  exé- 
cutés en  régie  sur  l'ordre  de 
l'administration.  —  Allocation 
d'une  indemnité  à  l'entrepre- 
neur. (C.  (fiSi.),  VU,  308. 
-  (175)  Clauses  et  conditions 
généralesdu  16  novembre  t8it6. 
—  {Sieur  Lamotlc.)-  At[.H.^ 
Réclamations  ne  tendant  pas 
au  redressement  d'erreurs 
matérielles,  formulées  plus  de 
vingt  jours  après  la  signature 
du  décompte  sous  réserves  : 
non-recevabilité.  —  Clauses  et 
conditions  générales  du  16  fé- 
vrier 1892.  —  Question  tran- 
sitoire. —  Une  entreprise 
ayanteu  lieu  sous  l'empire  des 
clauses  et  conditions  géné- 
rales du  16  novembre  1866, 
mais  la  présentation  du  dé- 
compte n'ayant  été  faite  qu'a- 
près la  mise  en  vigueur  du 
cahier  des  clauses  et  condi- 
tions générales  du  16  fé- 
vrier 1S92,  doit-on  appliquer, 
en  ce  qui  touche  les  délais 
pour  réclamer,  les  dispositions 
du  cahierde  1892  ou  celles  du 
cahier  de  IS66?  —  Rés.  dans 
ce  dernier  sens.  —  Accepta- 
tion du  décompte,  Société.  — 
Droits  de  chnque  associé.  - 
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Décomptks  (suite)  : 
L'acceptation  pure  et  simple 
d'un  décompte  par  deux  asso- 
ciés rend-elle  ce  décompte 
définitif  à  Tégard  de  la  société 
et  enlève-t-elle  au  troisième 
associé  le  droit  de  réclamer? 

—  Non  résolu  (C.  (VEt.),  VU, 

—  (176)  Clauses   et    conditions 
générales  du  i  6  novembre  1 866. 

—  Travaux  exécutés  par  le 
syndicat  de  la  vallée  d'Authion. 

—  {Sieur  Vergnioux.)  — 
Art.  49.  Intérêts  du  solde  du 
décompte  alloués  trois  mois 
après  la  date  de  la  réception 
définitive  des  travaux  et  non 
du  jour  de  la  demande.  — 
Fourniture  supplémentaire  de 
mortier  employé  à  la  surface 
de  certains  ouvrages  et  pour 
la  dégradation  des  joints. 
Hejet  d'une  demande  d'in- 
demnité :  le  surcroît  de  mor- 
tier nécessité  par  les  irrégu- 
larités dans  la  surface  de 
certains  ouvrages  a  été  com- 
pris dans  le  métrage  des 
travaux  et,  d'autre  part,  aucun 
ordre  n'a  été  donné  à  l'entre- 
preneur pour  le  travail  des 
dégradations  des  joints  dans 
des  conditions  entraînanirera- 
ploi  de  mortier  supplémen- 
taire (C.  cTEt.),  VII,  747. 

—  (177)   Clauses   et   conditions 
générales  du  11  novembre  1866. 

—  [Sieur  Bozzonetti.  )  —  Art.  32. 

—  Cube  des  déblais  inférieur 
de  plus  d'un  tiers  à  celui  prévu 
au   devis.   Indemnité  allouée. 

—  Art.  41.  —  Demande  d'in- 
demnité fondée  sur  les  modi- 
fications, de  plus  du  tiers  pour 
certains  déblais,  apportées  aux 
prévisions    du    devis,  déduite 


dans  les  vingt  jours  de  la  pré- 
sentation dlL  décompte  géné- 
ral. Cette  demande  est  rece- 
vable,  encore  bien  que  les 
décomptes  partiels  définitifs 
où  étaient  portés  ces  déblais 
aient  été  signés  sans  résen-e. 

—  Réclamation  présentée  plus 
de  vingt  jours  après  la  présen- 
tation du  décompte.  Non-rece- 
vabilité.   —    Art.   42.   —   Les 
travaux    ayant    été    exécutés 
conformément  aux  prévisions 
du  projet,  l'entrepreneur  n'est 
pas  recevable  à  revenir  sur  les 
prix   du  marché.    —   Activité 
exceptionnelle     demandée    à 
Tentrepreneur  précédent,  non- 
liéu  à  indemnité  au  profit  du 
nouvel  entrepreneur.  —  Dé- 
blais. —  Différence  en  moins 
entre  le  cube  des  déblais  exé- 
cutés  et   le   cube    prévu  des 
déblais,  provenant  uniquement 
de  Tinexécution  d'un  ouvrage 
porté  au  devis.  L'entrepreneur 
n'est  pas   fondé   à  demander 
que  le  cube   des  déblais  soft 
calculé     conformément     aux 
prévisions   du  projet  exécuté 
en    partie   seulement.  —  Dé- 
blais mis  en   dépôt  et  réem- 
ployés, non-lieu  à  allouer  un 
nouveau  prix  de  fouille  et  de 
transfert,     main-d'œuvre    de 
reprise    et    répandage    seule 
allouée.  —  Dommages  causés 
à  l'entreprise.  Perte  de  crédit. 
Grief  non  justifié.  —  Emprunts. 

—  Emprunt  non  prévu,  ni 
autorisé,  mais  ayant  été  la 
conséquence  d'une  fausse 
manœuvre.  Rejet  d'une 
demande  d'indemnité.  —  Pro- 
longation des  travaux  au  delà 
du  temps  prévu.  —  Prolonga- 
tion ne  provenant  ni  de  l'in- 


ANALYSE   DES   MATIÈRES   PAR   ORDRE   ALPHABÉTIQUE.    615 


^aflisance  des  crédits,  ni  d'une 
faute  de  Tadminislration.  Re- 
jet d'une  demande  d'indem- 
nité. —  Rabais  applicable  à 
àes  travaux  non  prévus  dont  le 
prix  peut  être  constitué  à 
Taide  des  éléments  des  prix 
de  ladjudicalion.  —  Héclama- 
tions.  —  Attachements.  — 
Attachements  signés  sans  ré- 
serve; non-recevabilité  d'une 
-demande  contraire  aux  men- 
tions de  ces  attachements.  — 
Transaction.  Réclamation  ulté- 
rieure non  recevable.  —  Sujé- 
tions. Pas  d'ordre  des  ingé- 
nieurs. Rejet  d'une  demande 
d'indemnité.  —  Travail  non 
reçu  ;  démolition  ordonnée  à 
raison  de  sa  mauvaise  exécu- 
lion  ;  plus-value  refusée.  — 
Travaux  distraits  de  l'entre- 
prise. Rejet  d'une  demande 
d'indemnité  ;  parmi  les  tra- 
vaux visés  par  l'entrepreneur, 
les  uns  n'étaient  mihne  pas 
compris  dans  les  prévisions  du 
marché,  et  pour  les  autres, 
l'entrepreneur  a  refusé  d'ac- 
cepter les  prix  que  proposait 
l'administration.  —  Travaux 
exécutés  en  régie.  Rejet  d'une 
demande  d'indemnité  :  il  s'a- 
gissait  de    travaux  imprévus. 

—  Travaux  supplémentaires  ou 
sujétions  rendus  nécessaires 
par  suite  d'une  fausse  ma- 
nœuvre de  l'entrepreneur. 
Non-lieu  au  paiement  du  prix 
de  ces  travaux  (C.  (VEt.)^  Vil, 

—  (178)   Clauses    et  conditions 
généralesdu  16  novembre  1866. 

—  Article  49  :  relard  dans  les 
paiements.  —  Résiliation  avec 
indemnité  refusée.  —  (Sieur 
Bajolot.)  —  Art.  49L  —  L'ordre 


donné  par  l'ingénieur  à  l'en- 
trepreneur d'activer  les  tra- 
vaux en  l'informant  qu'il  a  les 
crédits  nécessaires  pour  la 
campagne  n'implique  pas  la 
renonciation  de  l'administra- 
tration  à  se  prévaloir  de  l'ar- 
ticle 49  qui  refuse  toute 
indemnité  pour  retard  dans 
les  paiements  des  acomptes. 
En  consé(iuence,  ce  retard 
ne  peut  justifier  une  demande 
de  résiliation  avec  indemnité 
(C.  d'Et.),  IX,  53. 
—  (i79)  Collège.  —  [Sieur  Mératr 
Renard  contre  ville  de  Tonnerre.  ) 

—  Attachements.  —  A  défaut 
d'attachements  permettant 
d'apprécier  la  valeur  exacte 
des  matériaux  de  démolition, 
les  évaluations  du  devis  peuvent 
être  admises.  — Enduit  en  mor- 
tier et  plâtre  exécuté  en  deux 
fois,  mais  constituant  un  en- 
duit unique  moinsonéreux  que 
celui  prévu  :  non-lieu  à  l'allo- 
cation du  prix  des  deux  enduits. 

—  Expertise.  —  La  mission 
donnée  aux  experts  de  recher- 
cher les  malfaçons  les  autorise 
à  les  rechercher  toutes,  même 
celles  qui  n'avaient  pas  été  si- 
gnalées dans  le  procès-verbal 
de  non-réception  des  travaux. 

—  Frais  d'expertise  réduits  de 
0',45  à  Of,20  par  kilomètre.  — 
Griefs  non  établis.  —  Malfaçons 
prétendues  aggravées  depuis 
l'expertise  et  postérieurement 
à  la  date  de  1»  réception  défi- 
nitive des  travaux  :  demande 
d'indemnité  supplémentaire 
non  recevable.  —  Procédure. 
Ordonnance  de  soit-communi- 
qué. —  Non-lieu  à  la  mise  en 
cause  d'un  tiers  auquel  l'en- 
trepreneur requérant  n'a  pas 
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'  Dkcomptks  (suite)  : 

signifié  dans  le  délai  de  deux 
mois  Tordonnance  de  soit- 
communiqué  rendue  sur  son 
recours.  —  Ordre  écrit.  — 
Modifications  apportées  dans 
Fépaisseur  des  voûtes  :  pas 
d'ordre  ^fcrit  ;  rejet.  —  Récep- 
tion. Prise  de  possession.  — 
En  présence  des  réclamations 
du  maître  de  Touvrage  relati- 
vement à  l'existence  des  mal- 
façons, la  prise  de  possession 
ne  saurait  être  assimilée  à  une 
réception  définitive  ;  en  consé- 
quence, sont  recevables  les 
réclamations  relatives  aux  mal- 
façons même  des  menus  ou- 
vrages. —  Matériaux  provenant 
d'une  démolition  non  prévue 
au  devis  repris  par  Tentrepre- 
neur  :  évaluation  du  prix.  — 
Travaux  excédant  les  prévi- 
sions du  devis  et  exécutés  par 
l'entrepreneur   en  conformité 

'  des  plans  qui  lui  avaient  été 
remis  et  des  ordres  qui  lui 
avaient  été  donnés  par  l'archi- 
tecte. Indemnité  allouée.  — 
Travaux  provisoires  exécutés 
avec  I9S  mêmes  matériaux  que 
les  travaux  définitifs  :  prix  de 
ces  matériaux  alloué  comme 
pour  des  travaux  défmitifs.  — 
Vices  de  constructions  s'étant 
manifestés  depuis  l'expertise. 
—  Demande  d'une  expertise 
supplémentaire.  Rejet  :  la  ville 
ne  peut  qu'intenter  une  action 
en  responsabilité  contre  qui 
de  droit  (C.rf'JB^),  IV,  639. 

—  (180)  Collège.  —  {Ville  de  La 
Réole,)  —  Intérêts  du  solde  du 
décompte  alloués  à  l'entrepre- 
neur à  compter  du  jour  de  sa 
demande  formée  postérieure- 
ment à  la  date  de  la  réception 


définitive,  sans  qu^il  y  ait  lieu 
de  déduire  du  chiffre   du  dé- 
compte une  somme  représen- 
tant des  travaux  achevés  au 
cours  de  l'année  de  la  récep- 
tion    définitive    du    moment 
qu'il  n'est   pas  établi   que  ces 
travaux     aient    été    terminés 
postérieurement  à  la  date  de 
ladite  réception.  —  Réception 
provisoire  fixée  à  une  époque 
où    l'ensemble     des     travaux 
étaient    achevés,    bien     que 
quelques  travaux  de  peu  d'im- 
portance restassent  inachevés. 
—  Retard  dans  le  rembourse- 
ment du  cautionnement.  —  Dif- 
férence entre  le  taux  des  inté- 
rêts servis  à  l'entrepreneur  par 
la  caisse  des  dépôts  et  consi- 
gnations et   celui   de  l'intérêt 
légal  à  5  p.  100  allouée  à  par- 
tir du  jour  où  la  restitution  du 
cautionnement  étant. due,  le 
remboursement  a  été  demandé 
jusqu'au  jour  du  rembourse- 
ment. —  Retard  dans  la  déli- 
vrance à  l'entrepreneur  d'un 
alignement    nécessaire    pour 
effectuer  les  travaux.  Indemni- 
té allouée.  —  Retard  dans  le 
payement  du  solde  :  responsa- 
bilité de  l'architecte.  —  Décidé 
qu'un  an-été,  passé  en  force  de 
chose  jugée,  ayant  définitive- 
ment prononcé  la  responsabi- 
lité de  l'architecte  vis-à-vîs  du 
maître  de  l'ouvrage  et  ayant 
décidé  que  les  travaux  devaient 
être  considérés  comme  reçus 
vis-à-vis  de  l'entrepreneur,  le 
retard  apporté   par  le  maître 
de  l'ouvrage  dans  le  payement 
du  solde  et  le  remboursement 
du  cautionnement  ne  saurait 
être   imputé  à   l'architecte  et 
que  dès  4ors  ledit  architecte 
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tin  arrêté  qui,  sous  prétexte 
d'interprétation,  modille  une 
précédente  décision,  doit  être 
annulé  {C.  rf'EI.),  VIII,  593. 

-  (183)  Conseil  de  préfecture.— 
Expertise  :  Choix  des  experts  : 
Incompatibilité.  —  (Sieur  Vi- 
gowrovx  et  Compagnie  d'Or- 
léans.) —  Lorsqu'une  expertise 
eiïectuée  antérieurement  à  la 
loi  du  2-2  juillet  1880  n'est  pas 
jugée  suffisante,  et  qu'une 
tierce-expertise  serait  recon- 
nue nécessaire,  sous  l'empire 
de  la  loi  du  16  septembre  1807, 
cette  mesure  n'étant  pas  com- 
patible avec  les  prescriplions 
de  la  nouvelle  loi,  le  conseil 
de  préfecture  peut  ordonner 
une  nouvelle  expertise  confiée 
à  trois  experts,  nommés  les 
deux  premiers  par  les  parties, 
le  troisième  par  lui.  —  Mais  il 
ne  peut  pas  refuser  d'admettre 
comme  expert  d'une  des  par- 
ties celui  qui  a  pris  part  aux 
premières  opérations.  —  (Vi- 
gouroui,  1"  espèce.)  —  Le 
chef  de  section  d'une  compa- 
gnie de  chemins  de  fer  qui  a 
dirigé  les  travaux  à  raison  des- 
quels s'est  éievë  le  litige  sou- 
mis au  conseil  de  préfecture, 
bienqu'ajantlaqualité  d'agent 
assermenlA,  n'a  pas  le  carac- 
tère de  fonctionnaire  dans  le 
sens  de  l'article  17  de  la  loi  du 
t5  juillet  1889,  et  ne  doit  pas 
être  di'-ciaré  incapable  de  rem- 
plir la  mission  d'expert  de  la 
compagnie.  —  (Compagnie 
d'Orléans, 2' espèce.)[t'.(f Et.), 
VI,  30. 

-  (I8i)  Conseil  d'Etat.  —  Re- 
cours. —  Double  degré  de  juri- 
dirlion.  —  (Sieur  Dupont.)  — 
Clause  pénale    pour   relards 
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DÉCOMPTES  (suite)  : 
dans  rexécution  des   travaux. 

—  Retards  dus,  suivant  l'en- 
trepreneur, aux  changements 
importants  apportés  par  Tar- 
chîlecle  de  la  commune  aux 
plans  primitifs  et  à  la  lenteur 
dans  le  paiement  des  acomptes 
dus  par  la  commune.  Décidé 
que  la  clause  pénale  devait 
être  appliquée  à  l'entrepre- 
neur, les  changements  ordon- 
nés n'ayant  pas  excédé  les 
limites  fixées  au  cahier  des 
charges,  et  la  lenteur  dans  le 
paiement  des  acomptes  n'au- 
torisant l'entrepreneur  qu'à 
demander  la  résiliation  et  non 
h  suspendre  les  travaux.  — 
Décidé  que,  pour  rappljcation 
de  la  clause  pénale,  le  cahier 
des  charges  n'imposait  pas  à 
la  commune  l'obligation  de 
pq^noncer  au  préalable  la  mise 
en  régie  de  l'entreprise.  (C. 
rf'E/.),  X,  41. 

—  (485)  Construction  de  maisons 
d'habitation  .et  annexes  du 
phare  de  StifT.  —  Mise  en  régie. 

—  Décompte.  —  Délai  des  ré- 
clamations. —  Cahier  des 
clauses  et  conditions  générales 
de  1866.  —  [Sieurs  Moulins  et 
Olivier.)  —  Art.  ,35.  —  Mise  en 
régie  prononcée  après  une 
mise  en  'demeure  restée  sans 
effet  et  ayant  accordé  aux  en- 
trepreneurs le  délai  que  fixait 
le  cahier  des  charges  :  régula- 
rité. —  Mise  en  régie  pronon- 
cée pour  malfaçons  :  contes- 
tations sur  l'existence  des 
malfaçons  :  renvoi  à  l'exper- 
tise. —  Art.  39  et  41.  —  Kece- 
vabililé  de  chefs  de  récla- 
mations formées  contre  le 
•<lécompte  plus  de  dix  jours  ou 


plus  de  vingt  jours  après  la  pré- 
sentation des  pièces  soumises 
à  l'acceptation  des  entrepre- 
neurs, ces  pièces  ne  consti- 
tuant ni  attachements  pris 
dans  les  conditions  prévues 
par  l'article  39  du  cahier  des 
clauses  et  conditions  générales 
de  i886,  ni  décompte  :  annu- 
lation delarrété  attaqué  :  ren- 
voi à  l'expertise  (C.  (TEt.),  ÏII, 
51. 

-  (186)  Construction  d'un  pont 
—  (Sieur  Ménochet  contre  com- 
mune de  la  Courbe,)  —  Accepta- 
tion. —  Réclamations  renouve- 
lées, après    un     désistement 
formel,  lors   de   racceptation 
sans  réserves  du   décompte  : 
non-recevabilité.    —    Ouvrage 
prévu  mais  non  exécuté.  — 
L'administration  ayant  renoncé 
à  l'exécution  de  l'un  des  ou- 
vrages prévus  au  marché,  l'en- 
trepreneur qui  l'a  néanmoins 
exécuté,  sans  ordre  de  service, 
n'est  pas  fondé  à  en  réclamer 
le  prix.  —  Inscriptions  au  dé- 
compte non  définitives;  ques- 
tion réservée  ;  absence  de  pré- 
judice   :    non-recevabilité.  — 
Intérêts.    —    Les   intérêts  ne 
sont  pas  dus  à  compter  de  la 
mise    en    demeure   de  payer 
mais  seulement  à  compter  de 
la  demande    en    justice.    — 
Prix  supplémentaire  demandé 
à  raison  —  de  modifications 
apportées  au  projet  primitif. 
Rejet  :  elles  ont  été  connues 
de  l'entrepreneur  avant  l'adju- 
dication ;  —  de  l'effondrement, 
dans  la  rivière,  d'un  pont  pen- 
dant sa  démolition  et  des  dif- 
ficultés en  résultant  pour  l'en- 
lèvement des  matériaux.  Rejet: 
la  démolition  rentrait  dans  le 
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court.)  —  Compétence.  —  Le 
desservant  d'une  commune 
s'étant  engagé  h  supporter 
l'augmentation  des  dépenses 
qui  proviendrait  des  modifi- 
calions  apportées,  sur  sa  de- 
mande, pendant  les  travaux, 
au  devis  de  construction  du 
presbytère,  cet  engagement 
constitue  une  offre  de  con- 
cours en  vue  de  l'exécution 
d'un  travail  public.  —  lîn  con- 
séquence, le  conseil  de  pré- 
fecture était  compétent  pour 
slatuer  sur  les  conclusions 
prises  par  l'entrepreneur 
conire  ce  desservant.  —  Tra- 
vaux supplémentaires.  —  Mise 
k  la  charge  du  desservant,  con- 
formément à  la  convention 
intervenue  entre  lut  et  la  com- 
mune, de  divers  travaux  non 
indispensables  ii  la  coqs  trac- 
tion de  l'ouvrage,  exécutés  sur 
sa  demaude  et  non  autorisés 
par  In  commune.  —  Mise  à  la 
charge  de  la  commune  des 
travaux  exécutés  sur  l'ordre 
de  l'architecte,  se  rapportant  A 
des  néi^essilés  survenues  en 
cours  d'entreprise  et  dont  ta 
dépense  a  été  admise  en  pnr- 
lie  par  la  ooraniane,  alors 
mé.me  que  l'administration 
municipale  ne  les  aurait  pas 
autorisés  expressément.  — 
Intérêts.  Point  de  départ.  Prise 
de  possession.  —  Lorsque  la 
réception  définitive  des  tra- 
vaux qui,  aux  termes  d  u 
cahier  des  charges,  devait  ser- 
vir de  point  de  départ  aux 
intérêts  du  solde  di)  à  l'entre- 
preneur n'a  point  eu  lieu,  la 
prise  de  possession  doit  être 
assimilée  à  cette  réception 
détlnitive   et,   par  suite,  faire 
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D^icoxPTRS  (suite)  : 
courir  les  intérêts,  alors  qu'aa 
moment  de  ladite  prise  de 
possession  les  travaux  étaient 
en  état  d'être  reçus  définiti- 
vement (C.  d'Et.),  ni,  50. 

—  (189)  Contradiction  entre  les 
prix  du  bordereau  et  ceux  du 
devis  ;  allocation  des  prix  du 
devis  par  application  de  la 
disposition  du  bordereau,  por- 
tant  qu'en  cas  de  contradic- 
tion les  prix  du  devis  devront 
être  considérés  comme  bons. 

—  (Sieur  Rumel-Martin  contre 
ville  de  Brive)  (C.  d'Et,},  ÏV, 
727. 

—  (190)  Convention  entre 
l'Etat  et  un  entrepreneur.  — 
Demande  en  nullité  par  le 
syndic  de  la  faillite.  —  Com- 
pétence. —  Conflit  négatif  : 
condamnation  aux  dépens  du 
demandeur  dont  les  conclu- 
sions sont  rejetées  encore 
bien  que  celles  du  demandeur 
soient  également  repoussées. 

—  [Syndic  de  la  faillite  du 
sieur  Fontenelle-Soissons  contre 
PEtat.)  —  C'est  au  conseil  de 
préfecture  qu'il  appartient  de 
statuer  sur  la  demande  d'un 
syndic  à  l'effet  de  faire  décla- 
rer nulle,  relativement  à  la 
masse,  une  convention  passée 
pendant  la  période  de  cessa- 
tion de  payements  entre  l'Etat 
et  un  entrepreneur  de  travaux 
publics  et  par  laquelle  celui-ci 
renonce  notamment  à  toute 
réclamation  ultérieure  contre 
l'administration.  —  L'action 
remet  en  question  un  dé- 
compte qu'il  n'appartient 
qu'au  conseil  de  préfecture  de 
régler  (T.  (/(?sC.),  II,  596. 

—  (191)  Curage.  —  (Syndicat  des 
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marais  de  Seitlous  contre  sieur 
Armelin,)  —  Cube  des  déblais 
supplémentaires.  —  Eboule- 
ments.  —  Changement  du 
lieu  de  dépêt  des  déblais.  — 
Appréciation  de   l'indemnité. 

—  Travaux  constituant  des 
faux  frais  de  l'entreprise.— 
Plantation  de  pieux  pour  pré- 
venir le  glissement  des  dé- 
blais ;  —  enlèvement  des  joncs 
et  broussailles  le  long  de  la 
rivière  à  curer.  —  intérêts  dus 
de  plein  droit  trois  mois 
après  la  réception  des  tra- 
vaux pour  les  sommes  non 
mandatées,  ou  du  jour  de  la 
délivrance  des  mandats.  — 
Frais  de  dérivation  des  eaux 
du  cours  d'eau  compris  dans 
le  prix  des  déblais;  augmenta- 
tion du  volume  des  eaux  in- 
diqué dans  un  rapport  d'ingé- 
nieur ne  faisant  pas  partie  des 
pièces  du  marché  :  non-lieu  à 
indemnité  (C.  d'£f.),  1,  229. 

—  (192)  Conditions  générales  des 
chemins  vicinaux  du  6  dé- 
cembre 1S70,  article  4i  :  non- 
recevabilité  d'une  réclamation 
que  le  requérant  ne  justifie 
pas  avoir  formée  dans  le  délai 
de  vingt  jours  de  la  présenta- 
tion du  décompte.  —  [Sieur 
Jumel  contre  communes  de  la 
Chapelle-Réauville  et  de  Saint- 
Pierre-d'Autils.)  (C.  d'Et.),  1, 
419. 

—  (193)  Déblais.  —  (Sieur  Ver- 
naudon,)  —  Calcul  des  déblais. 

—  Lorsque  des  envasements 
proviennent  du  procédé  de 
travail  de  l'entrepreneur,  il 
n'y  a  pas  lieu  de  lui  tenir 
compte  du  travail  supplémen- 
taire que  leur  enlèvement  a 
nécessité;  il  n*est  dû  que  le 
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'  Eboule-  lorsque  le  décompte  signé  de 

l'eatrepreaeur  n'est  pas  pro- 
duit. Il  ne  peut  être  fait  état 
d'un  décompte  signé  seule- 
ment par  l'architecte  [C.  d'EI.  \ 
IV, 240. 

-  (190)  Décompte  irrégulier.  — 
Délai  de  réclamation.  (Art.41j. 

-  Villede  Castelsarrasin  contre 
héritiers  Mteulel.)  —  Lorsque 
le  conseil  de  préfecture  a  or- 
donné, par  un  arrêté  ayant 
acquis  l'aulorité  de  la  chose 
jugée,  qu'un  décompte  serait 
dressé  parrarchitec(e,en  pré- 
sence de  l'entrepreneur,  celui- 
ci  est  recevable  &  critiquer  le 
travail  fait  par  l'arcbilecie 
seul,  alors  même  qu'il  n'aurait 
pas  protesté  contre cedécompte 
lorsqu'il  lui  a  été  présenté  (C. 
rf'£(.),  VI,  761. 

-(197)  Demande  en  redresse- 
ment de  comptes  fondée  sur 
des  erreurs  matérielles  à  l'ap- 
pui desquelles  aucune  Justifi- 
cation n'est  apportée,  et  déjà 
rejelée  par  une  décision  du 
Conseil  d'Etat:  Rejet.  —  (Com- 
mune lie  Trappes  contre  sieur 
Bouvier)  (C,  d'Et.),  iV,37. 

-  (198]  Dépenses  dépassant  les 
crédits  ouverts  provenant  uni- 
quement des  erreurs  ou  omis- 
sions du  devis;  communecon- 
damue  au  payement.  —  (Com- 
mune de  Thotireil  contre  sieur 
Pournier.]—  Réception  défini- 
tive prononcée  malgré  l'exis- 
tence de  quelques  malfaçons 
sans  importance  (C.  d'Et.),\, 
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164. 

-  (199)  Dérasemenl  de  fortifica- 
tions.—  (Sieur  Perrin.)  —  Dé- 
molition de  maçonneries  con- 
sentie par  l'entrepreneur 
moyennant      l'abandon      par 
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DÉCOMPTES  [suite)  : 
TËtat  des  matériaux  de  démo- 
lition, sans  garantie  de  leur 
valeur  ;  non-lieu  à  indemnité 
à  raison  de  Teur  mauvaise  qua- 
lité. —  Remblais.  Cube.  — 
Remblais  nivelés  à  une  hau- 
teur supérieure  à  celle  indi- 
qut'^e  au  devis,  par  suite  d'une 
erreur  imputable  à  Tentrepre- 

.  neur.  Non-lieu  à  Taliocation 
d'un  supplément  de  prix  pour 
le  cube  des  remblais  employés 
à  cet  ouvrage  en  excédent  du 
cube  prévu  au  devis.  —  Trans- 
ports. —  Distance  moyenne 
des  transports  à  effectuer 
inexactement  appréciée.  — 
Non-lieu  à  l'allocation  d'un 
supplément  de  prix,  le  cahier 
des  charges  disposant  que  les 
prix  de  l'adjudication  com- 
prennent les  transports  de 
toute  nature  (C.  (VEt.),  VI,  302. 

^  (200)  Digue  du  mont  Saint- 
Michel.  —  Décompte.  —  In- 
demnités. —  Résiliation  impli- 
cite. Chose  jugée.  — Cahier  des 
charges  du  i6  novembre  1866. 
—  (Sieur  Lefebvre,)  Indemnité. 
Dommages  causés  à  l'entre- 
prise :  intervention  prétendue 
abusive  des  ingénieurs  de 
l'Ëtat  dans  la  conduite  des 
travaux.  —  Exigences  de  ces 
ingénieurs  jusliQées  dans  leur 
ensemble  par  la  nature  même 
des  ouvrages,  objet  de  l'entre- 
prise et  des  difficultés  inhé- 
rentes à  leur  exécution.  — 
Décidé  que  si  ces  exigences 
ont  pu  avoir  pour  effet  d'ac- 
croître la  dépense  et  de  mo- 
tiver de  la  part  de  l'entrepre- 
neur des  demandes  de  supplé- 
ment de  prix,  il  n'en  résulte 
point  que  le   marché   ait   été 


anéanti,  alors  surtout  qu'à 
aucun  moment,  au  cours  des 
travaux,  l'entrepreneur  n'a 
élevé  cette  prétention  et  qu'il 
a  attendu  le  complet  achève- 
ment et  la  mise  en  bon  état 
des  travaux  pour  demander 
des  indemnités  générales  sous 
forme  de  dommages-intérêts. 

—  Manque  à  gagner:  indemnité 
allouée  à  raison  du  bénéfice  nor- 
mal dont  les  exigences  des  ingé- 
nieurs auraient  pu  priver  l'en- 
trepreneur. —  Pertes    éprou- 
vées chez  les  banquiers  :  pas 
d'indemnité  :  le  découvert  de 
l'entrepreneur  chez   son  ban- 
quier n'a  point  été  le  résultat 
d'une  faute  imputable  à  Vad- 
ministration,    et    les   travaax 
ayant  été  payés  à  l'entrepre- 
neur et  au  fur  et  à  mesure  de 
leur  exécution,  ses  comptes  de 
banque  n'ont  eu   pour  caase 
que  l'insuffisance  de  ses  res- 
sources personnelles,  eu  égard 
à  l'importance  de  l'entreprise. 

—  Perte  d'industrie  :  elle  n'est 
due  qu'à  rinsuHlsance  des 
ressources  de  l'entrepreneur  : 
pas  d'indemnité.  —  Pertes 
dans  la  vente  du  matériel  : 
pas  d'indemnité  :  cette  vente 
a  été  faite  pour  alléger  le  dé- 
couvert de  l'entrepreneur  chez 
son  banquier,  et  il  n'est  pas 
établi  que  Tinsuftisance  de  ses 
ressources,  qui  a  entraîné  la 
réalisation  du  matériel,  ait  été 
la  conséquence  directe  du  fait 
de  l'administration.  —  Taux 
des  intérêts  de  l'indemnité 
allouée  par  le  conseil  de  pré- 
fecture dans  une  première  dé- 
cision, élevée  à  litre  d'indem- 
nité par  ce  conseil  dans  uue 
décision  postérieure.  Annula- 
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tion.  Le  conseil  de  préfecture 
ne  pouvait  revenir  sur  sa  pré- 
cédente décision.  —  Procé- 
dui*e.  —  Chose  jugée.  —  Fin 
de  non-recevoir  rejetée  impli- 
citement par  un  arrôté  qui  a 
acquis  l*autorité  de  la  chose 
jugée.  —  Motifs  d'un  arrêté 
préjugeant  en  faveur  d'un  en- 
trepreneur le  principe  de 
dommages-intérêts.  Pas  de 
chose  jugée  sur  ce  point  :  c'est 
aux  dispositifs  et  non  aux  mo- 
tifs de  l'arrêté  que  s'attache 
Fautorité  de  la  chose  jugée  (C. 
d'Et.),  ni,  118. 

—  (201)  Digues  de  protection 
contre  les  inondations  du 
Rhône.  —  Conditions  géné- 
rales du  16  novembre  1866.  — 
{Sieur  Lacroix  contre  commune  \ 
(TAramon,)  —  Transport  au 
vagon  substitué  au  transport 
prévu  au  tombereau  spontané- 
ment par  l'entrepreneur  :  rejet 
de  la  demande  d'indemnité. 
Remblais.  Augmentation  du 
cube  par  suite  du  glissement 
dans  le  Rhône  d'une  partie  des 
terres  apportées;  fait  prove- 
nant d'un  changement  dans  le 
mode  prévu  d'exécution  des 
travaux  :  forfait  résultant  des 
profils  inapplicables  ;  indem- 
nité accordée.  —  Reprise  de 
déblais,  nécessitée  par  une 
mauvaise  exécution  des  tra- 
vaux, laissée  à  la  charge  de 
l'entrepreneur.  —  Malfaçons 
provenant  des  ordres  donnés 
par  la  ville  pour  l'exécution 
des  travaux  :  entrepreneur 
déclaré  non  responsable  (C. 
d'Et.),  VI,  397. 

—  (202)  Diminution  excessive  du 
cube  des  déblais  de  terre 
prévus  et  augmentation  consi- 


dérable des  déblais    de    roc^ 
Inexactitude    connue  et  non 
indiquée    à     l'entrepreneur  : 
indemnité  allouée  nonobstant 
une  renonciation  au  bénéfice 
de  l'article  32  des  clauses  géné- 
rales du  16    novembre   1866.. 
—  {Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieurs  Danchaud  et  Rol- 
land.)  —  Art.    32.  —    Il  y  a 
lieu  d'accorder  une   indemnité 
à  l'entrepreneur  à  raison  de  la 
diminution  du  cube  des  déblais 
de  terre  prévu,  117.000  mètres- 
au  lieu  de  264.000  mètres,  et  de 
l'augmentation  très  forte  des 
déblais  de  roc,  308.000  mètres- 
au    lieu  de    123.000    mètres, 
nonobstant  sa  renonciation  au 
bénéfice  de  l'article  32  si  l'ad- 
ministration   ne  Ta  pas  pré- 
venu de  l'inexactitude  absolue- 
des  chiffres  du  détail  estimatif, 
bien  qu'elle  eût  été  révélée  à 
l'administration  par  les  son- 
dages pratiqués  avant  l'adjudi- 
dication  (C.  d'E(.),  III,  592. 
-  (203)   Distribution  d'eau.  — 
(Ville    de     Perpignan     contre 
sieur      Echenoz,)     —     Projet 
d'amenée      et     de     distribu- 
tion  d'eau,  approuvé  et    mis 
en   adjudication,  et  non  exé- 
cuté par  suite  de  l'approbation 
ultérieure  d'un  second  projet  : 
indemnité  allouée  à  l'entrepre- 
neur de  la  canalisation  évincé 
comprenant  :  1^  le  rembourse- 
ment des  frais  d'adjudication  ; 
2"^  le  manque  à  gagner  ;  3^  les- 
frais  accessoires  de  voyage  et 
de  personnel.  —  Augmentation 
de  l'indemnité  primitivement 
réclamée.  —  L'ofTre  faite  par 
un  entrepreneur  de  régler  un 
litige  par  le  payement  d'une 
indemnité  déterminée  ne  fait 
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DECOMPTES  (suite)  : 
pas  obstacle  à  ce  qu'il  demande 
ultérieurement  une  somme  su- 
périeure si  son  offre  n'est  pas 
acceptée  (CcVEL),  IV,  814. 

—  (204)  Distribution  etadduction 
d'eau.  —  Cahier  des  clauses  et 
conditions  générales  du 
23  août  1833.  —  (Sieur  Verrier 
contre  ville  de  Conslantine,)  — 
Art.  26.  —  Evénements  de  force 
majeure  :  orages  ayant  désor- 
ganisé les  travaux  ;  typhus  et 
choléra  ayant  sévi  sur  les  ou- 
vriers employés  dans  les  chan- 
tiers :  non-recevabilité  de  la 
demande  d'indemnité  :  les 
événementsn'ont  pas  été  signa- 
lés dans  le  délai  légal.  —  En- 
vasement de  tranchées  et  pertes 
de  matériaux résultantd'orages 
qui  ont  sévi  sur  la  contrée  : 
préjudice  dû  à  la  nt^gligence,  à 
l'imprévoyance  et  au  défaut  de 
moyens  de  l'entrepreneur  : 
rejet.  —  Art.  32.  —  Délai.  — 
Réserve  contre  divers  chefs  du 
décompte  formulées  dans  le 
délai  de  dix  jours  à  partir  de 
sa  présentation  :  recevabilité. 
—  Art.  39.  —  Disette  et  intem- 
péries ayant  amené  un  ren- 
chérissement notable  du  prix 
des  transports  :  rejet  de  la  de- 
mande d'indemnité  :  cette  cir- 
constance ne  pouvait  entraîner 
que  la  résiliation  de  l'entre- 
prise, mais  non  une  allocation 
supplémentaire.  —  Ordre  écrit  ; 
abandon,  en  cours  d'exécution 
des  travaux,  du  mode  de  cou- 
verture employé  :  droits  des 
ingénieurs  aux  termes  du 
cahier  des  charges  :  d'ailleurs 
pas  d'ordre  écrit  modifiant  les 
conditions  du  marché.  —  La- 
vage de  sable  terreux  employé 


en  dehors  des  prévisions  et 
sans  ordre  écrit  :  rejet  — 
Monolithes  en  béton  substitués 
à  la  construction  en  briques 
sur  la  demande  de  l'entrepre- 
neur :  non-lieu  à  indemnité 
pour  l'inutilisation  partielle 
des  briqueteries  installées.  — 
Procédure.  —  Conseil  d'Etat. 

—  Pourvoi.  —  Délai.  —  Dans 
les  affaires  entre  parties,  le 
délai  du  pourvoi  ne  court  que 
du  jour  de  la  notification  faite 
par  l'une  des  parties  à  l'autre, 
et  non  de  la  notification  faite 
à  son  défenseur  :  recevabilité. 

—  Production  de  l'arrêté  atta- 
qué faite  depuis  l'introduction 
du  recoure  :  recevabilité  (C, 
d'£^),I,  118. 

—  (205)  Distribution  d'eau.  — 
Cahier  des  clauses  et  conditions 
générales  de  1866.  —  (Ville  de 
Rennes  contre  sieur  Dubos.)  — 
Art.  27.  —  Prétendues  malfa- 
çons réparées  d'office  par  le 
maître  de  l'ouvrage  sans  mise 
en  demeure  de  l'entrepreneur  : 
non-lieu  à  opérer  des  retenues 
de  ce  chef  sur  le  décompte. 
—  Art.  41.  —  Réclamations; 
délai.  —  L'entrepreneur  est 
recevable,  en  dehors  des  vingt 
jours  de  la  présentation  du 
décompte  —  à  réclamer  à  rai- 
son d'un  travail,  non  compris 
au  marché,  exécuté  en  vertu 
d'un  accord  spécial,  et  qui  par 
suite,  ne  figurait  pas  à  juste 
raison  au  décompte.  —  Récla- 
mation tardive,  —  Non-rece- 
vabilité par  application  de 
l'article  41.  —  Relard  dans 
l'exécution  des  travaux  non 
imputable  à  l'entrepreneur, 
mais  à  la  ville  qui  a  modifié  en 
cours  des  travaux  le  diamètre 
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des  luyaux à  fournir,  etaremis 
les  plans  définitifs  en  dehors 
du  délai  prévu  au  cahier  des 
charges.  —  Substitution  par  la 
régie,  pour  la  réfection  de  si- 
phons rebutés  par  la  ville,  des 
tuyaux  de  fonte  au  ciment 
coulé  prévu  au  devis  :  augmen- 
tation de  dépenses  à  la  charge 
de  la  ville.  —  Substitution  par 
l'entrepreneur  des  tuyaux  de 
fonte  au  ciment  couK)  :  pas  de 
préjudice  pour  la  ville  :  non- 
lieii  à  indemnité  (C.  iVEt),  III, 
418. 

—  (206)  Distribution  d'eau.  — 
Réception  déQnitive;  prise  de 
possession  ;  malfaçons  posté- 
rieures; défaut  d'entretien.  — 
Procès-verbal  de  la  réceptioi\. 
—  {Commune  de  Domians  contre 
sieur  Mathelin  et  autres,)  — 
Lorsque  la  réception  provi- 
soire a  été  faite  sous  réserves 
de  quelques  travaux  à  complé- 
ter ou'ré  parer,  et  que  le  procès- 
verbal  de  réception  déQnitive 
constate  que  tous  les  travaux 
sont  achevés  y  compris  ceux 
qui  avaient  fait  Tobjet  des  ré- 
serves, la  commune  doit  le 
solde  du  décompte  alors  même 
que  des  malfaçons  seraient  re- 
levées si  elles  proviennent  d'un 
défaut  d'entretien  postérieur  à 
la  prise  de  possession.  —  La 
réception  définitive  est  régu- 
lièrement faite  par  l'architecte 
seul,  bien  que  le  cahier  des 
r barges  exige  le  concours  du 
maire  et  des  conseillers  délé- 
gués, si  le  refus  par  ceux-ci 
de  signer  le  procès-verbal  n'est 
pas  justifié  par  les  inexacti- 
tudes dudit  'procès -verbal 
;C.  (VEt.),  H,  i59. 

—  (207)  Distribution   d'eau.    — 

Annales  des  P,  et  Ch,^  7*  série. 


Réception  provisoire  et  défmi- 
tive.  —  Procès-verbaux  frau- 
duleux. —  Action  de  la  com- 
mune contre    l'entrepreneur. 

—  Recevabilité.  -^  [Sieur  Roua- 
$ey  contre  commune  de  Longue- 
ville  et  sieurs  Receveur  et  Welty.) 

—  Lorsque,  par  suite  d'un 
accord  irrégulier  entre  le  maire 
et  l'entrepreneur,  les  métrés 
qui  ont  servi  de  base  au  dî)- 
compte  ont  été  majorés  et  que 
les  malfaçons  ont  été  omises 
au  décompte,  la  commune  est 
recevable  à  contester  le  dé- 
compte et  à  demander  la  répa- 
ration des  malfaçons  même 
après  la 'réception  définitive. 

—  Cette  convention  illicite  ne 
peut  servir  de  base  à  un  recours 
en  garantie  de  l'entrepreneur 
contre  le  maire  ou  contre 
l'architecte.  —  Procédure.  — 
Conclusions.  —  Le  simple  visa 
de  conclusions  rejetées  par  un 
considérant  comme  tardives 
satisfait  à  la  prescription  de 
l'article  13  du  décret  du 
12  juillet  4865.  —  Conclusions 
présentées  après  le  dépôt  du 
rapport  des  experts  et  la  clô- 
ture de  l'instruction,  mais  avant 
l'audience  publique.  —  Sont- 
elles  recevables  ?  —  Il  appar- 
tient seulement  au  conseil  de 
préfecture  de  les  disjoindre, 
au  cas  où  l'instruction  ne  lui 
parait  pas  suffisante  de  ce  chef 
(C.d'Et,),  11,  161. 

-  (208)  Distribution  d'eau.  — 
Conditions  générales  du  16  no- 
vembre 1866.  —  [Commune  de 
Bouguira  contre  sieur  Pascaud.) 

—  Réception  définitive.  — 
Retenue  de  garantie.  —  Inté- 
rêts. —  Lorsque  la  réception 
provisoire  a  eu   lieu  sans  ré- 

Lois^  etc.  (Tables),  40 
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Dkcomptes  (suite)  :  \ 

serve  et  que  la  commune  est 
entrée  en  possession  des  ou- 
vrages sans  relever  aucune 
malfaçon  pendant  Tannée  de 
garantie,  la  commune  n*est  pas 
fondée  à  relever,  après  Texpi- 
ralion  de  celte  année,  de  pré- 
tendues malfaçons, et  à  subor- 
donner la  réception  définitive 
à  l'exécution  de  certains  tra- 
vaux. —  Elle  ne  saurait  encore 
moins  faire  exécuter  ses  tra- 
vaux en  régie  au  compte  de 
l'entrepreneur.  —  En  consé- 
quence, il  y  a  lieu  au  rembour- 
sement de  dixième  de  garantie 
et  à  Tallocation  des  intérêts 
dans  les  termes  de  l'article  49 
des  conditions  générales  (C. 
d'EL),  X,  124. 

—  (209)  Domaine  de  l'Etal.  — 
Forêts.  —  Construction  d'une 
route  de  vidange.  —  Compé- 
tence. —  (Ministre de  [^agricul- 
ture contre  sieur  Vergés.)  —  Les 
travaux  de  construction  d'une 
route  de  vidange  exclusivement 
destinée  à  l'exploitation  d'une 
forêt,  dépendant  du  domaine 
privé  de  l'Etat  ne  rentrent  pas 
dans  la  catégorie  de  ceux  dont 
le  contentieux  appartient  aux 
conseils  de  préfecture  par 
application  de  l'article  4  de  la 
loi  du  28  pluviôse  an  VIII.  — 
Le  moyen  d'incompétence  a 
été  relevé  d'office  par  le  con- 
seil d'Etal  [C.  d'Et.),  VII,  380. 

-  (210)  Dragages.  —  Améliora- 
tion de  la  navigation  de  la 
Sarthe.  —  Clauses  et  condi- 
tions générales  du  16  no- 
vembre 1866.  —  {Ministre  des 
travaux  publics  contre  sieur 
Lebas  et  Jacquot.)  —  Art.  29. 
Déblais   imprévus.  —  AHoca-  I 


tien  d'une  indemnité  pourex- 
traction  de  jalle  ou  argile  com- 
pacte non  prévue  au  devis.  — 
Montant  de  Tindemnité  fixée 
arbitrairement  en  l'absence  de 
documents  permettant  une 
appréciation  rigoureuse.  — 
Art.  49. —  Intérêts  dessomraes 
dues  aux  entrepreneurs  à 
compter  de  l'expiration  des 
trois  mois  qui  ont  suivi  la  ré- 
ception définitive  des  travaux 
(C.d'Et.),  V,  149. 

—  (211)    (Commune  de   Virande- 
ville  contre  sieur  Le  Boisselier.) 

—  Procédure.  —  La  commune 
qui,  en  première  instance,  s'est 
bornée  à  demander  une  recti- 
fication sur  trois  chefs  déter- 
minés du  décompte,  n'est  pas 
recevable  à  modifier  ses  con- 
clusions en  appel,  en  se  fon- 
dant sur  des  erreurs  commises 
dans  la  vérification  des  métrés. 

—  Ces  conclusions  constituent 
une  demande  nouvelle.  —  La 
commune  qui  a  sans  réserves 
accepté  le  procès-verbal  de 
réception  définitive  (lequel  in- 
diquaitle  mon  tant  du  décompte 
et  le  solde  restant  à  payer), 
n'est  pas  encore  recevable  à 
contester  les  métrés  qui  ont 
servi  de  base  au  décompte 
(C.  d'Et.),  1,137. 

—  (212)  Ecole.  —  Entrepreneur 
et  architecte.  —  (Sieur  Bedeau 
et  Dominique   contre  commune 
de   Pouilly-sur-Loire.)  —  For- 
fait. —  Un  marché  dans  lequel 
il  est  expressément  stipulé  que 
les  travaux  énoncés  au  devis 
seront  adjugés  au  rabais  sur 
série  de  prix  et  qu'ils  pourront 
être  augmentés,   diminués  ou 
transformés  en  cours  d'exécu- 
tion, ne  saurait  être  considéré 
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comme  constituant  un  forfait. 
—  Travaux  supplémentaires 
nécessaires  à  la  bonne  exécu- 
tion de  l'ouvrage  ou  ordonnés 
à  la  demande  de  l'autorité  mu- 
nicipale :  la  commune  est  tenue 
d'en  payer  le  prix.  —  Réception 
définitive  effectuée  sous  ré- 
serves de  malfaçons  spéciale- 
ment indiquées  :  dans  ces  cir- 
constances, la  commune  n'est 
pas  recevable,  sauf  le  cas  de 
Tarticle  1792  du  Code  civil,  à 
demander  la  réparation 
d'autres  malfaçons  (C.  d'£/.), 
I,  529. 

—  (213)  Ecole.  —  {Commune 
de  Bourg-dU'Bost  contre  sieur 
Leymarie,)  —  Malfaçons.  — 
Sujétions.  —  Lorsque  au  cours 
de  travaux  de  réfection  exé- 
cutés par  l'entrepreneur,  ce- 
lui-ci reçoit  l'ordre  de  donner 
plus  d'épaisseur  à  un  mur, 
il  a  droit  à  indemnité  pour 
supplément  de  dépense.  — 
Travaux  supplémentaires  exé- 
cutés sur  l'ordre  de  l'archi- 
tecte et  reconnus  nécessaires 
àla  bonne  exécution  du  projet  : 
condamnation  de  la  commune 
au  paiement  intégral  de  la  dé- 
pense. —  Procédure.  —  Délai. 

—  Recevabilité  d'un  recours 
formé  le  9  avril  contre  un  arrêté 
notifié  le  8  janvier  (C.  d'Et.),  I, 
547. 

—  (214)  Ecole.  —  Expertise  or- 
donnée. —  {Sieurs  Christophe ^ 
Nioou  et  autres  contre  sieur  Don- 
neton  et  commune  d^Andancette,) 
.—  Communes.  Actions  judi- 
ciaires. Autorisation  de  plaider. 

—  («ontribuables  autorisés,  par 
le  conseil  de  préfecture,  à  in- 
terjeter à  leurs  risques  et 
périls  appel  d'un  arrêté  que  le 


conseil  municipal  refuse  d'at- 
taquer. —  Conseil  de  préfec- 
ture. Composition.  — Présence 
d'un  conseiller  général  comme 
suppléant  un  titulaire  en  con- 
gé, justifiée  par  l'arrêté  du 
conseil  de  préfecture  qui  le 
désigne  et  qui  est  visé  dans 
l'arrêté  attaqué  :  régularité 
(C.  d'Et,)y  I,  U8d. 
—  (215)  Ecole.  —  Offre  de  con- 
•  cours.  —  {Commune  d'Ansost 
contre  sieur  Capdeville.)  —  Dé- 
compte :  prétendue  accepta- 
tion par  la  commune.  Rejet  : 
la  délibération  du  conseil  mu- 
nicipal constatant  celte  accep- 
tation n'est  pas  produite.  — 
Offre  de  concours.  —  Lorsque, 
pour  couvrir  l'augmentation  de 
prix  consentie  pour  un  travail, 
les  habitants  d'une  commune 
s'engagent  à  effectuer  des  pres- 
tations en  nature  (transports 
de  matériaux  à  pied  d'œuvre) 
et  que  l'entrepreneur  a  accepté 
cette  offre  de  concours,  il  doit 
être  tenu  compte  à  la  com- 
mune de  la  valeur  des  travaux 
effectués  par  les  prestataires. 
—  Travaux  supplémentaires  : 
application  des  conditions  de 
prix  et  d'offre  de  concours  sti- 
pulées pour  les  travaux  primi- 
tifs. —  Substitution  de  maté- 
riaux en  cours  d'exécution  : 
rapins-value prétendue.  Rejet: 
aucune  réclamation  ne  s'est 
produite  au  cours  des  travaux, 
et  il  n'est  justifié  d'aucune 
moins-value.  —  Procédure.  — 
Conseil  d'Etat.  —  Double  degré 
de  juridiction  :  non-recevabi- 
lito  de  conclusions  non  sou- 
mises au  conseil  de  préfecture 
{C.  d'Et.),  II,  i41.  , 

—    216)  Ecole  avec  mairie,  -r- 
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DECOMPTES  (suite)  : 
Architecte  [Commune  du  Val 
contre  sieurs  Heyraud  et  Tuane.  ) 
—  Compétence.  —  Le  conseil 
de  préfecture  n'est  pas  com- 
pétent pour  connaître  d'une 
demande  en  dommages-inté- 
réts  formée  par  un  architecte 
contre  une  commune  à  raison 
d'imputations  diffamatoires 
contenues  dans  des  délibéra- 
tions du  conseil  municipal.  — * 
Résiliation.  —  Lorsqu'un  ou- 
vrage public  n'est  pas  encore 
terminé,  que  le  projet  est  sus- 
ceptible d'une  bonne  exécu- 
tion et  que  les  travaux  déjà 
exécutés  ne  présentent  aucun 
vice  de  construction  de  nature 
à  justifier  la  résiliation  deman- 
dée par  la  commune,  il  y  a  lieu 
de  rejeter  sa  demande,  sauf  à 
elle,  si  des  mafaçons  se  révé- 
laient avant  la  réception,  à 
exercer  telles  actions  que  de 
droit.  —  L'arrêté  par  lequel  le 
conseil  de  préfecture  renvoie 
au  règlement  définitif  du  dé- 
compte l'examen  de lademande 
en  indemnité  formée  par  l'en- 
trepreneur, à  raison  de  la  sus- 
pension des  travaux,  n'est  pas 
susceptible  d'être  déféré  direc- 
tement en  appel  au  Conseil 
d'Etat.  Cet  arrêté  n'est  que 
préparatoire  et  ne  fait  pas 
griefàl'entrepreneur  (C.  rf'-Bf.), 
II,  382. 

--.  (217)  Ecole.  ~  [Sieur  Segeral 
'  contre  commune  de  Perpezac-le- 
Blanc)  —  Procédure.  —  Re- 
cours sans  objet.  —  Non-lieu 
à  statuer  sur  un  recours  formé 
par  un  entrepreneur  décédé 
en  cours  d'instance  et  dont  la 
succession  a  été  répudiée  par 
ses    héritiers.    D'ailleurs    un 


arrêté  passé  en  force  de  chose 
jugée  a  liquidé  entre  la  com- 
mune et  le  cessionnaire  de 
l'entrepreneur  le  montant  du 
décompte  (C.  (TEt.),  H,  707. 

—  (218)  Ecole.  —  (Commune  de 
Beyssenac  contre  sieurs  Mathieu 
et  Malouvrier.)  —  Malfaçons: 
Réduction  des  honoraires  de 
l'architecte.  —  Retards  dans 
l'achèvement  des  travaux  : 
clause  pénale  inscrite  au  cahier 
des  charges  inapplicable  eu 
l'absence  de  mise  en  demeure 
(C.  cTEf.),  II,  805. 

—  (219)  Ecole.  —  (Sieur  Nédelec 
contre  commune  de  Plougasnou.) 

—  Lorsque  les  toitures  de  l'édi- 
fice ne  sont  pas  en  état  de 
mettre  l'intérieur  du  bâtiment 
à  l'abri  de  l'intempérie  des 
saisons,  par  suite  de  leur  exé- 
cution contraire  aux  disposi- 
tions du  projet  et  aux  règles 
de  l'art,  ce  vice  de  construc- 
tion est  de  nature  à  compro- 
mettre la  solidité  de  l'édifice; 
dès  lôrs,  l'architecte  et  l'en- 
trepreneur peuvent  être  con- 
damnés solidairement  à  la 
réfection  de  ladite  couverture. 

—  Mais  les  travaux  de  conso- 
lidation ou  d'amélioration  pres- 
crits par  les  experts  en  addi- 
tion au  projet  restent  à  la 
charge  de  la  commune.  —  En 
l'absence  de  détériorations  ac- 
tuelles des  ouvrages  exécutés, 
l'architecte  ne  peut  pas,  sous 
prétexte  d'un  vice  de  plan, 
être  d'ores  et  déjà  condamné 
au  payement  des  travaux  éven- 
tuels de  consolidation.  —  Frais 
d'expertise  à  la  charge  solidai- 
rement de  l'architecte  et  de 
l'entrepreneur  (C,  d'Et).  H> 
807. 
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-  (220)  Ecole.  —  Travaux  de 
serrurerie.  —  {Commune  de 
Viry'Chdtillon  contre  sieur 
Guitton.)  —  Les  prix  à  appli- 
quer étant  ceux  de  la  série  de 
la  Tille  de  Paris  et  celte  série 
reposant  sur  le  principe  de 
Téchelle  mobile,  à  savoir  que 
les  prix  varieront  en  cas  de 
modification  dans  les  cours 
du  prix  des  fei^  au  jour  de 
Tordre  d'exécution,  il  y  a  lieu 
de  tenir  compte  de  ces  diffé- 
rences de  prix  pour  établir  le 
décompte.  —  La  réduction 
opérée  sur  divers  articles  par 
un  architecte  chargé  de  la 
contre-vérification  ne  doit  pas 
être  maintenue  si  on  ne  justi- 
fie point  de  l'exagération  des 
chiffres  adoptés  par  l'archi- 
tecte chargé  de  l'exécution 
des  travaux  (C.  d'£t.),  II,  909. 

-  (221)  Ecole.  —  Décompte.  — 
Acceptation.  —  (  Ville  de  Mar-  \ 
seilie  contre  sieurs  Verde  et  Da-  ; 
vid.)  —  Une  commune  n'est  . 
plus  recevable  à  critiquer  un  | 
décompte,  lorsque  les  travaux  i 
ont  été  reçus  sans  protesta-  i 
tion  ni  réserve,  que  le  décompte  ' 
définitif  dressé  par  un  archi- 
tecte a  été  accepté  par  l'entre- 
preneur et  que  la  ville  a  voté 
les  crédits  nécessaires  au  paye- 
roent.  —  Intérêts  du  caution- 
nement dont  la  restitution  a 
été  ordonnée  non  alloués  :  le 
requérant  ne  justifie  d'aucune 
diligence  faite  pour  obtenir  le 
retrait  dudit  cautionnement 
(C.d'Eï.),  Il,  1054. 

-  (222)  Ecole.  —  Demande  en 
résiliation.  —  {Commune  de 
Desaignes  contre  sieur  Che- 
valier,) —  Demande  en  rési- 
liation non  justifiée  :  les  tra- 


vaux ont  été  exécutés  dans 
des  conditions  convenables  de 
solidité,  et  les  malfaçons  sont 
peu  importantes  eu  égard  à 
l'ensemble  des  travaux  exécu- 
tés. —  Décompte  :  Retenue  du 
dixième  à  titre  de  garantie 
ordonnée  par  application  du 
cahier  des  charges  de  l'entre- 
prise {C.d'Et.),  n,  1224. 

—  (223)  Ecole.  —  {Sieurs  Christo- 
phlCy  Nivou  et  autres,  contre  sieur 
Bonneton,)  —  Malfaçons  impu- 
tables à  l'entrepreneur,  mises  à 
sa  charge.  —  Travaux  complé- 
mentaires, rendus  nécessaires 
par  suite  de  l'insuffisance  de 
plans  primitifs  lemis  à  l'en- 
trepreneur et  exigés  dans  l'in- 
térêt de  la  bonne  exécution 
de  l'ouvrage;  travaux  dus  à 
l'entrepreneur  (C.  d'Et,),  II, 
1226. 

—  (224)    Ecole.   -^   Procédure. 

—  {Sieur  Cléro  contre  com- 
mune   de   Gourin.)    —    Délai. 

—  Dans  une  instance  engagée 
entre  une  commune  et  un  en- 
trepreneur, le  délai  du  pourvoi 
court  non  point  à  partir  de  la 
notification  faite  par  l'adminis- 
tration supérieure,  mais  seule- 
ment à  compter  de  la  notifica- 
tion opérée  à  la  requête  de  la 
partie  intéressée.  —  Retard 
dans  la  livraison  de  l'ouvrage  : 
clause  pénale  :  il  n'y  a  point 
lieu  à  l'application  de  ladite 
clause  lorsqu'il  a  été  apporté 
en  cours  d'exécution  au  projet 
primitif  des  changements  tels 
que  la  commune  a  reconnu 
elle-même  la  nécessité  d'é- 
tendre les  délais  d'exécution. 

—  Retard  dans  l'achèvement 
des  travaux  de  réfection  d'une 
école  :  indemnité  allouée  égale 
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Dil^xoMPTEs  (suite)  : 
au  montant  du  loyer  payé  par 
la  commune  pour  l'installation 
de      ladite'  école    (C.   rf'Ef.), 
Il,  4056. 

—  (225)  Ecole  normale.  — 
Cahier  des  clauses  et  condi- 
tions générales  de  1866.  — 
Procédure.  —  {Sieurs  Gélis  et 
Pontié  contre  département  de 
VAveyron.)  —  Régie.  —  Mise 
en  régie  fondée  sur  les 
retards  dans  les  travaux  occa- 
sionnés par  rinsufflsance  de 
matériaux  et  d'ouvriers  et  sur 
certaines  malfaçons.  Décharge 
des  conséquences  de  mise  en 
régie  et  indemnité  allouée  : 
les  retards  proviennent  de  la 
remise  tardive  des  plans  par 
Tarchitecle,  de  difficultés  im- 
prévues dans  rétablissement 
de  fondations  et  de  la  qualité 
défectueuse  de  la  pierre  appro- 
visionnée par  ordre  de  l'archi- 
tecte; les  malfaçons  sont  insuf- 
fisantes pour  motiver  à  elles 
seules  la  mise. en  régie  de 
toute  Fentreprise.  —  Résilia- 
tion. Article  31.  Diminution 
du  sixième  dans  la  masse  des 
travaux.  —  Lorsqu'une  clause 
du  cahier  des  charges  stipule 
que  les  entrepreneurs  ne  pour- 
ront élever  aucune  réclama- 
tion pour  diminution  dans  la 
masse  de  certains  ouvrages,  il 
n'y  a  pas  lieu  de  tenir  compte 
des  diminutions  sur  ces  ou- 
vrages pour  le  calcul  des  dimi- 
nutions sur  la  masse.  —  Pro- 
cédure. —  Arrêté  concernant 
des  travaux  inachevés  rendu 
avec  raison,  tous  droits  des 
parties  réservés;  non-recevabi- 
lité d'une  demande  formée  di- 
rectement devant    le    Conseil 


d'Etat  relativement  aux  chefs 
réservés  (C.  d'Et.  ),  III.  48. 
-  (226)  Ecole.  —  (Sieur  Barde- 
lot  contre  commune  de  La  Celle- 
Condé.)  —  Résiliation.  —  In- 
suffisance des  acomptes  : 
rejet  :  les  acomptes  ont  été 
versés  à  l'entrepreneur  au  fur 
et  à  mesure  de  Favancement 
des  travaux  sauf  en  ce  qui 
concerne  les  sommes  contes- 
tées. —  Augmentation  dans  la 
masse  des  travaux.  —  Bien 
que  l'article  30  des  clauses  et 
conditions  générales  du  16  no- 
vembre 1866  ne  soit  pas  appli- 
cable à  l'entreprise,  la  rési- 
liation peut  être  prononcée  au 
profit  de  l'entrepreneur,  si  la 
masse  des  travaux  prévus  au 
devis  a  été  augmentée  d'une 
manière  notable  et  que  l'en- 
trepreneur ne  pouvait  prévoir. 

—  Renvoi  à  l'expertise  pour 
déterminer  l'importance  des 
modifications  imprévues.  — 
Provision  allouée  à  l'entrepre- 
neur, en  présence  de  ce  fait 
que  la  commune  se  trouve  dé- 
bitrice de  celui-ci,  en  tenant 
même  pour  fondées  toutes  les 
réclamations  de  la  commune. 

—  Procédure.  —  Double  degré 
de  juridiction  :  non-recevaîi- 
lité  de  conclusions  qui  n'ont 
pas  été  soumises  au  conseil  de 
préfecture  (C.  d'Et.\  IH,  290. 
-(227)  Ecole.  —  Construction  du 

groupe  scolaire.  —  Cahier  des 
clauses  et  conditions  générales 
du  16  novembre  1866.  —{Sieur 
Jacquet  contre  commune  de  Fa- 
verges.)  —  Artiele  49  :  Relanl 
dans  le  payement  d'acomptes 
sur  les  matériaux  approvision- 
nés et  les  travaux  exécutés; 
Don-lieu  à  indemnité,  Tentre- 
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preneur  n'établissant  pas  que 
la  commune  ait  eu  des  fonds 
disponibles  qu'elle  aurait  re- 
fusé d'employer  au  payement 
d'acomptes.  —  Carrières  : 
Changement  de  carrières  de- 
mandé par  l'entrepreneur  et 
refusé  par  la  commune;  non- 
lieu  à  indemnité,  la  production 
des  carri«>res  appartenant  à  la 
commune  et  prévue  au  devis 
n'ayant  pas  été  insuffisante.  - 
Cube  de  fouilles  et  de  bétons 
supérieur  à  celui  prévu  au  dé- 
lais :  Pas  d*ordre  écrit.  Alloca- 
tion seulement  du  prix  du 
cube  nécessaire  à  la  bonne 
•exécution  des  ouvrages.  — 
Dommages  à  l'entrepreneur  : 
Prétendue  interdiction  faite 
indûment  par  l'architecte  à 
l'entrepreneur  de  déposer  ses 
matériaux  sur  un  terrain  né- 
cessaire à  l'organisation  de 
son  chantier;  préjudice  pos- 
sible :  renvoi  à  l'expertise.  — 
Ralentissement  des  travaux 
prétendu  imputable  à  la  com- 
mune :  renvoi  à  l'expertise.  — 
Prétendue  atteinte  portée  par 
le  maire  et  la  commission  mu- 
nicipale à  la  considération  et 
au  crédit  de  l'entrepreneur  : 
fait  personnel;  incompétence 
de  la  juridiction  administra- 
tive. —  Faux  frais  :  Rentrent 
dans  les  faux  frais  de  l'entre- 
prise les  dépenses  faites  pour 
amener  sur  le  chantier  l'eau 
nécessaire  à  l'exécution  des 
travaux.  —  Manque  à  gagner: 
Travaux  de  terrassement  dis- 
traits de  l'entreprise  et  confiés 
à  d'autres  entrepreneurs.  Dé- 
cidé que,  dans  l'espèce,  cette 
atteinte  au  droit  de  Tentrepre- 
neur  n'équivaut  point  à  une 


résiliation  partielle  du  marché 
pouvant  obliger  la  commune 
à  reprendre  une  partie  du  ma- 
tériel de  l'entreprise.  Renvoi  à 
l'expertise  sur  la  question  de 
savoir  si  les  travaux  dont  s'agit 
étaient  compris  dans  le  mar- 
ché et  pour  la  lixation  de  l'in- 
demnité s'il  y  a  lieu.  —  Pro- 
vision demandée  supérieure  ù 
celle  allouée  par  le  conseil  de 
préfecture;  rejet  à  raison  des 
malfaçons  reprochées  à  l'en- 
trepreneur. -  Réception  défi- 
nitive :  Impossibilité  de  fixer 
si  les  travaux  ont  été  mis  en 
état  de  réception  définitive  et 
à  quel  moment  ils  l'ont  été. 
Renvoi  devant  le  conseil  de 
préfecture  pour  être  statué  sur 
ce  point  après  appréciation  des 
malfaçons  par  les  experts.  — 
Résiliation  :  Travaux  ajournés  : 
Décidé  qu'à  raison  du  peu 
d'importance  de  ces  travaux, 
l'entrepreneur  n'avait  subi  au- 
cun préjudice  et  qu'il  ne  pou- 
vait demander  la  résiliation  de 
son  entreprise.  —  Sujétion  : 
Emploi  de  pierres  d'une  cou- 
leur uniforme  prétendu  exigé 
par  l'architecte,  alors  que  les 
carrières  prévues  au  devis 
fournissaient  des  pierres  de 
plusieurs  couleurs  :  sujétion 
possible  ;  renvoi  à  l'expertise. 
—  Exploitation  d'une  carrière 
rendue  plus  onéreuse  par  suite 
de  l'autorisation  donnée  à 
d'autres  entrepreneurs  d'ex- 
ploiter la  même  carrière;  ré- 
clamation non  recevable,  l'en- 
trepreneur n'ayant  point  fait 
constater  le  dommage  à  lui 
causé,  lorsqu'une  vérification 
était  possible  (C.  rf'£^),  III, 
299. 
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DscoMPTEB  (suite)  : 

—  (528)  Ecole.  —  Expertise.  — 
iDtéréts.  —  Point  de  départ.  — 
Retard  dans  le  règlement  du 
décompte.  —  Demande  d'in- 
demnité. —  (Commune  de  Bal- 
leroy  contre  sieurs  Lemarinier  et 
Docquet.)  —  Expertise.  —  Dé- 
cidé que  les  experts  avaient 
rempli  complètement  et  exac- 
tement la  mission  qui  leur 
avait  été  con.tiée  et  qu'il  n'y 
avait  pas  lieu  dès  lors  d'ordon- 
ner une  nouvelle  expertise.  — 
Intérêts.  —  Point  de  départ 
fixé  à  tort  par  le  conseil  de 
préfecture  à  titre  d'indemnité 
à  une  époque  antérieure  à  la 
demande  df:S  entrepreneurs; 
annulation.  Intérêts  alloués  du 
jour  de  la  demande.  —  Dom- 
mages-intérêts réclamés  par 
les  entrepreneurs  <i  raison  du 
retard  apporté  par  la  commune 
dans  le  règlement  de  leur  dé- 
compte. Rejet  par  application 
de  Tarticie  i  153  du  Code  civil  : 
la  condamnation  aux  intérêts 
fixés  par  la  loi  tient  lieu  d'in- 
demnité. (C.  (i'Et.),  m,  500. 

— .229)  Ecole. —  [Sieurs  Verneuilet 
David.)  -  Procédure.  —  Omis- 
sion de  statuer.  —  Le  conseil 
de  préfecture,  saisi  d  une  ré- 
clamation formée  par  des  en- 
trepreneurs et  tendant  à  Tallo- 
cation  d'une  somme  en  sus  du 
décompte  réglé  par  l'archi- 
tecte, n'd  pas  omis  de  statuer 
sur  ces  conclusion?,  en  se  bor- 
nant à  allouer  aux  réclamants 
une  indemnité  offerte  par  la 
commune  à  raison  d'un  autre 
chef  de  réclamation.  —  Arrêté 
annulé  :  renvoi  devant  le  con- 
seil, de  préfecture.  (C.  d'Et.), 
111,  639. 


—  (230)  Ecole.  —  Décompte.  - 
(Commune  de  Peurs  contre  sieur 
Vignon,)--  Frai  s  d'expertise.— 
Liquidation.  —  Une  commune 
ne  peut  pas  dans  une  instance 
entre  elle  et  un  entreprenenr, 
critiquer  la  liquidation  des 
frais  d'expertise.  —  L'action 
devrait  être  formée  contre  les 
experts.  —  tiriefs  non  établis. 

—  Malfaçons  noii  établies;  — 
établies  :  indemnité  allouée. 

—  Marché  à  forfait.  —  On  ne 
peut  pas  considérer  comme 
passé  à  forfait  un  marché  par 
lequel  un  entrepreneur  s'en- 
gage à  exécuter  des  travaux 
conformément  à  un  devis  qui 
attribue  un  prix  particulier  à 
chaque  nature  d'ouvrage  et  en 
évalue  les  quantités.  —  Prix. 

—  Décompte  ayant  alloué,, 
sans  justification  de  sujétions 
ou  travaux  im]>révus,  des  prix 
supérieurs  à  <:eux  prévus  au 
devis  :  réduction  à  ce  dernier 
prix.  —  Prix  de  fournitores 
ou  travaux  compris  dans  un 
autre  prix  :  rejet.  —  Cintres  en 
bois  et  remplissage  des  reins  en 
béton  compris  dans  le  travail 
des  voûtes  :  —  filets  et  galons 
compris  dans  le  badigeon;-- 
happes  pour  cordons  et  cor- 
niches. —  Travaux  supplémen- 
taires reconnus  nécessaires 
en  cours  d'entreprise  et  ordon- 
nés par  l'architecte  :  prix  al- 
loué à  l'entrepreneur.  [C.  d'Et.-, 
III,  736. 

—  (231)  Ecole  et  mairie.  —  [Sieur 
Quilici contre  commune  de  Fras- 
seto.)  •-  Suspension  des  tra- 
vaux pendant  plus  d'une  an  née. 
Résiliation  accordée  à  l'entre- 
preneur. Fixation  du  décompte 
des  travaux   exécutés  et  des 
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lion  spéciale  {C.  «TBt.),  [II, 
1227. 

-  (235)  Ecole.  —  (Commune  de 
Château- Bernard  contre  sieur 
Rodier.)  —  Réception  provi- 
soire. —  La  prise  de  posses- 
sion par  la  commune  de  l'édi- 
fice  construit  équivaut  k  une 
récepliou  provisoire,  lorsque 
ta  commune  n'a  Tormulé  au- 
cune réclamation  au  sujet  de 
la  bonne  exécution  des  tra- 
vaux et  lorsque  du  légères  mal- 
façons signalées  après  la  prise 
de  possession  ont  été  réparées 
immédiatement.  En  consé- 
quence, cette  prise  de  posses- 
sion fait  courir  le  délai  prévu 
pour  la  réception  déllnitive  et 
failobslacle  àce  que  le  maître 
de  l'ouvrage  signale  après  ce 
délai  de  nouvelles  malfaçons. 

—  Travaux  suppléraenlaires 
ayant  pour  cause  principale  le 
remaniement  complet  du  pro- 
jet primitif,  exécutés  par  l'en- 
trepreneur d'après  les  indica- 
tions de  l'arcliitecte  et  les 
ordres  formels  du  maii-e  ;  cod- 
damnation  de  ia  commune  au 
payement  uonobstanl  une 
clause  contraire  du  cabier  des 
charges  (C.  rf'fii.j,  IV,  74. 

-  [23&J  Ecole.  —  Double  emploi. 

—  (  Ville  de  Verdun  contre 
sieur  Setter.)  —  Paiements 
faits  directenoenl  par  le  maitre 
de  l'ouvrage,  pour  le  compte 
et  à  la  décharge  de  l'entrepre- 
neur, et  portés  à  tort  au  dé- 
compte :  déduction  iC.  d'EL), 
IV,  126. 

-  (237)  Ecole  primaire  supé- 
rieure. —  [Ville  de  Montbriion 
contre  sieur  Galland.}  —  Dé- 
blais. Forfait.  —  Roc  imprévu  ; 
déblais   Je   roc  d'une   dureté 
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DECOMPTES  (suite)  : 
excessive  rencontrés  en  cours 
d*exécuUon  ;  supplément  de 
prix  accordé  :  l'exécution  des 
terrassements  moyennant  l'a- 
bandon des  matériaux  de  dé- 

^  molition  ne  constitue  pas  un 
forfait.  — _  Substitution  de  ma- 
tériaux, de  qualité  autre  que 
celle  prévue  autorisée  par  l'ar- 
chitecte, mais  non  imposée  ; 
prix  des  matériaux  prévus  al- 
loué. —  Travaux  omis  au  dé- 
compte :  rectification.  — 
Sommes  mises  sans  solidarité 
à  la  charge  de  l'entrepreneur 
et  de  l'architecte  par  un  arrêté 
antéri^eur  :  retranchement  du 
décompte  des  seules  sommes 
à  la  charge  de  l'entrepreneur. 

—  Solde  dû  à  l'entrepreneur 
non  liquidé  par  le  conseil  de 
préfecture,  liquidé  par  le  Con- 
seil d'Etat.  ~  InténHs  alloués 
du  jour  de  la  demande  et  non 
du  jour  de  la  réception  à  dé- 
faut de  stipulation  spéciale  du 
cahier  des  charges.  —  Récla- 

-  mations.  Délais.  —  Notification 
du  décompte  définitif  à  l'en- 
trepreneur non  constatée  par 
un  procès-verbal  régulier  ou 
un  document  authentique.  : 
recevabilité  des  réclamations 
de  l'entrepreneur  (C.  d'Et.), 
IV,  382. 

—  (238)  Ecole  normale  d'institu- 
trices de  Bar-le-Duc.  —  {Dépar- 
tement de  la  Meuse  contre  sieurs 
Weber  et  Simon ,  et  sieur  Mi- 
cault.)  —  Carrières  (Change- 
ment de)  non  ordonné  ni  né- 
cessaire pour  les  travaux,  mais 
seulement  accepté  sur  la  de- 
mandé de  l'entrepreneur  ;  pas 
d'indemnité   due.  —    Déblais. 

—  Plus-value  de  jets  sur  ban- 


quettes pour  les  déblais  effeo- 
tués  à  une  certaine  profondeur, 
allouée  pour  toute  espèce  de 
déblais  exécutés  à  la  profon- 
deur prévue  et  non  point  sea- 
lement  pour  ceux  exécutés  eu 
cuvette.  —  Banc  de  rocher.  — 
Décidé  que  le  prix  unique  ap- 
plicable aux  fouilles  de  toutes 
natures,  porté  au  bordereau, 
ne  pouvait,  dans  la  commune 
intention  des  parties,  s'appli- 
quer aux  déblais  d'un  banc  de 
rocher  extrêmement  dur  et 
compact,  inconnu  lors  de  l'ad- 
judication ;  indemnité  allouée. 

—  Transport  des  déblais  de 
roc  dur  n'ayant  pas  été  plus 
onéreux  que  celui  des  déblais 
prévus  :  application  du  prix 
prévu  pour  tous  les  déblais  sans 
classification  ;  rejet  de  la  de- 
mande de  plus-value.  —  Ga- 
rantie de  l'architecte.  —  Décidé 
que  l'architecte  coupable  de 
négligences  dans  la  conduite 
des  travaux  ne  pouvait  être 
rendu  entièrement  responsable 
du  retard  apporté  à  la  remise 
des  pians  de  détail  et  des  des- 
sins d'exécution  aux  entrepre- 
neurs, le  maître  de  l'ouvrage 
ayant  prescrit  la  mise  en  ad- 
judication des  travaux  sans 
laisser  à  Tarcbitecte  le  temps 
nécessaire  pour  dresser  lesdits 
plans  et  dessins  ;  fixation  du 
chiffre  de  la  garantie.  —  In- 
térêts alloués  à  compter  de 
l'expiration  du  délai  de  ga- 
rantier  (ixé  à  un  an  après  ia 
réception  provisoire,  aucune 
malfaçon  importante  n'ayant 
été  constatée  pendant  ce  délai. 

—  Malfaçons.  —  Solives  mal 
assemblées  et  s'étant  rompues 
sous  la  charge  anormale  qui 
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leur  a  été  imposée  en  cours 
d'exécution  ;  remplacement  à 
la  charge  de  l'entrepreneur.  — 
Retard  dans  la  remise  aux  en- 
trepreneurs des  plans  détaillés 
et    des     dessins    d'exécution, 
ayant  entraîné  un  retard  dans 
l'exécution   des  travaux  et  de 
fausses   manœuvres,  des  diffi- 
cultés   pour    Tapprovisionne- 
ment    des  matériaux    et   des 
pertes  sur  le  débit  des  blocs 
de  pierres  de  taille.  Indemnité 
allouée  aux  entrepreneurs.  — 
Sujétions.  —  Modifications  im- 
portantes au  projet  :  augmen- 
tation  de  plus  d'un  tiers  du 
cube     des    maçonneries     en 
pierre   de  taille  ;  appareil  et 
moulures   plus  onéreux  :  in- 
demnité allouée.  —  Substitu- 
tion   de    matériaux  autorisée 
par     l'architecte    ;      qualités 
égales  ;  non-lieu  à   réduction 
de  prix.  —  Ciment  employé, 
sans  ordre,   de  qualité  supé- 
rieure à  celle  prévue  ;  refus  de 
plus-value.  —  Travaux  impré- 
vus. —  Maçonneries  en  pierres 
sèches  nonprévuesnécessaires 
pour  combler  des  vides  dans 
les  fouilles,  dus  à  des  erreurs 
de  piquetage  dont   les  entre- 
preneurs ne  sont  pas  respon- 
sables. Allocation  du  prix  de 
ces  maçonneries  à  l'entrepre- 

-  neur  (C.  d'EL),  IV,  564. 

—  (239)  Ecoles   normales    pri- 
maires:»-Subvention  de  l'Etat. 

—  Maître  de  l'ouvrage.  —  Mise 
en  cause.  —  (Sieur  Gaudu 
frères  contre  département  des 
Côtes 'du -Nord  et  l'Etat.)  — 
Procédure.  —  Mise  en  cause. 

—  Lorsque  l'adjudication  des 
écoles  normales  primaires  a  été 
faite  au  nom  du  département 


qui  est  propriétaire  de  ces 
écoles,  le  conseil  de  préfecture 
n'est  pas  fondé  à  mettre  hors 
de  cause  ledit  département, 
dans  la  procédure  relative  au 
décompte  de  ces  ouvrages, "par 
le  motif  qu'en  vertu  des  con- 
ventions spéciales  passées 
entre  l'Etat  et  le  département, 
la  part  contributive  de  celui-ci 
était  ùxée  à  forfait,  et  que 
l'Etat  devait  payer  tous  les 
dépassements.  —  Ces  conven- 
tions n'ont  pu  modifier  le  ca- 
ractères du  marché,  et  ne  sont 
pas  opposables  aux  entrepre- 
neurs. —  Art.  49.  —  Intérêts 
alloués  à  partir  de  l'expiration 
du  délai  de  trois  mois  qui  suit 
la  réception  définitive,  l'en- 
trepreneur ayant  fait  toute 
diligence  pour  que  l'architecle 
puisse  en  temps  utile  dres- 
ser    le     décompte     général. 

—  Cautionnement.  —  Hypo- 
thèque. —  Lorsque  le  cau- 
tionnement a  été  fourni  par 
l'entrepreneur  au  moyen  d'une 
hypothèque  sur  ses  immeu- 
bles, celui-ci  n'est  pas  fondé  à 
demander  les  intérêts  de  ce 
cautionnement  à  raison  du 
retard  apporté  au  règlement 
de  son  décompte.  —  L'entre- 
preneur ne  cesse  pas  de  con- 
server la  jouissance  de  ses 
immeubles  et  il  ne  justifie  pas 
de  retards  abusifs  imputables 
à  l'administration  dans  la 
mainlevée     de    l'hypothèque. 

—  Enregistrement.  —  Restitu- 
tion de  droits.  —  Le  conseil 
de  préfecture  est  compétent 
pour  connaître  d'une  demande 
en  restitution  de  droits  d'en- 
registrement formée  par  l'en- 
trepreneur   contre  le   maître 
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DÉCOMPTES  (suite)  : 
de  Touvrage,  à  raison  d'une 
faule  qu'il  aurait  commise 
dans  la  rédaction  du  cahier 
des  charges,  en  n'indiquant 
pas  que  le  travail  était  efTectué 
avec  la  participation  de  TEtat, 
ce  qui  aurait  entraîné  une 
diminution  des  droits  d'enre- 
gistrement. —  Mais  décidé 
que  l'entrepreneur  qui  a  traité 
avec  le  département,  ne  peut 
se  plaindre  de  ce  que  les  droits 
ont  été  perçus  sans  tenir 
compte  de  la  participation  de 
l'Etat,  q^ui  lui  était  étrangère 
fC.  d'EL),  IV.  659. 

—  (240;  Ecole.  —  [Commune  de 
Portiragues  contre  sieur  Mori- 
neau.)  —  Expertise.  —  Expert 
n'ayant  pas  prêté  serment  en 
môme  temps  que  les  deux 
autres  experts  ;  irrégularité 
réparée  en  temps  utile.  —  La 
date  d'une  nouvelle  visite  des 
lieux  ayant  été  fixée  par  les 
experts  en  présence  des  parties, 
une  nouvelle  convocation 
adressée  aux  parties  n'était 
pas  nécessaire.  —  Dommage  à 
l'entrepreneur.  —  Matériaux 
détériorés  et  outillage  perdu 
pendant  la  suspension  des 
travaux,  sans  que  les  travaux 
aient  été  reçus,  ni  l'entreprise 
résiliée.  Perte  à  la  charge  de 
l'entrepreneur.  —  Matériaux 
approvisionnés  reconnus  sus- 
ceptibles d'être  utilisés  pour 
l'achèvement  des  travaux  ; 
payement  dû  à  l'entrepreneur. 

—  Substitution  de  matériaux. 

—  Matériaux  ne  provenant  pas 
des  carrières  prévues  au  devis; 
qualités  à  peu  près  semblables  ; 
substitution  autorisée  au  moins 
pour  certains  travaux  :  indem- 


nité allouée  à  la  commune.  — 
Suspension  par  suite  de  Tépui- 
sèment  des  crédits.  Non-lieu  à 
l'application  à  l'entrepreneur 
de  la  clause  pénale  portée  au 
cahier  des  charges.  —  Tra- 
vaux supplémentaires.  —  Cons- 
truction d'un  mur  de  clôture- 
rendue  nécessaire  par  suite 
d'une  modiÛcation  dans  l'em- 
placement des  ouvrages  qui 
s'est  produite  par  le  fait  de  la 
commune.  Prix  alloué  à  l'en- 
trepreneur (C.  rf'E/.),  IV,  750. 

—  (241)  Ecole.  —  Travaux  sup- 
plémentaires. —  Responsabi- 
lité. —  Entrepreneur.  —  Ar- 
chitecte. —  (Commune  deCaze- 
dames  contre  sieur  Bartkès.)  — 
Travaux  supplémentaires  pré- 
tendus irrégulièrement  entre- 
pris  :  rejet  :  le  conseil  muni- 
cipal, .postérieurement  à  l'ad- 
judication des  travaux,  a  fait 
l'acquisition  d'une  surface  sup- 
plémentaire de  terrains,  et 
l'entrepreneur  n'a  exécuté  les 
travaux  que  d'après  les  ins- 
tructions qu'il  avait  reçues. 
D'ailleurs,  ces  travaux  sont 
profitables  à  la  commune  qui 
en  doit  le  prix  à  Tentrepre- 
preneur,  sauf  à  recourir  en 
garantie  contre  le  maire  ou 
contre  l'architecte,  s'il  y  a  lieu 
(C.  d'E^),  IV,  753. 

—  (242)  Ecole.  —  (  Ville  de  Saint- 
Jean-de-Losne  contre  sieur  Hum- 
bert,)  —  Dixième  de  garantie. 
Intérêts.  —  Point  de  départ 
fixé  à  la  date  de  l'arrêté  du 
conseil  de  préfecture,  et  non  a 
l'expiration  de  l'année  qui  a 
suivi  la  prise  de  possession 
des  travaux,  cette  prise  de 
possession  n'équivalant  pas 
dans   l'espèce  à   la  réception 
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provisoire.  —  Octroi.  —  Droits 
4us  sur  les  matériaux  :  aucune 
disposition  du  marché  ne  les 
affranchissant.  —  Retard  dans 
le  payement  du  solde  des  tra- 
vaux. —  Allocation  seulement 
des  intérètslégaux  (C.  d'Et.),  V, 
496. 

-  (243)  Ecole.  —  Travaux  excé- 
dant les  prévisions.  —Demande 
de    remboursement  du  rabais 
d^adj ad i cation.  —  (Sieur  Char- 
tron),  —  Un  entrepreneur,  qui 
pouvait,   par    application    du 
cahier  des  chargés,  demander 
la  résiliation  de  son  marché  à 
raison  de  ce  que  les  travaux 
ont  dépassé  de  plus  du  quart 
le  montant  de  l'adjudication, 
n'est  pas   fondé,   après   avoir 
consenti  à  achever  Tenti^prise 
dans  les  conditions  du  marché, 
à  demander  le  remboursement 
d\i  rabais  (C.  d'EL),  V,  448. 

—  (244)  Ecole.  —  Responsabilité 
décennale.  —  {Commune  de  Fon- 
douk.)  —  Pourriture  des   so- 
lives et  des   planchers  ayant 
compromis  la  solidité  de  Fédi- 
fice,  provenantdes  vices  du  plan 
et  de  l'exécution  défectueuse 
du    carrelage.    Responsabilité 
partagée  entre  Tentrepreneur 
et  l'architecte.  —  Condamna- 
tion —  de  l'entrepreneur  A  la 
réfection  du  carrelage   défec- 
tueux, —  de  l'architecte  et  de 
rentre  preneur,  chacun,    à   la 
moitié  des  frais   de  réfection 
des  planchers  et  des  cloisons 
et  des  dépenses  du   logement 
de  l'instituteur  en  dehors  de 
l'école.  —  Solidarité.  —  Il  n^y 
-à  lien  de  condamner  solidaire- 
ment l'entrepreneur  et  l'archi- 
tecte lorsque  leur  responsabi- 
lité procède  de  faits  différents, 


malfaçons  pour  l'un,  absence 
de  surveillance  pour  l'autre  ; 

—  mais,  à  raison  de  son  défaut 
de  surveillance,  l'architecte  est 
déclaré  responsable  en  cas 
d'insolvabilité  de  l'entrepre- 
neur (C.  d'Et,),  V,  455. 

—  (245)  Ecole.  —  {Sieur  Guépin 
contre  commune  de   Mirebeau.) 

—  Lorsque  les  travaux  ont  été 
métrés  par  l'architecte  au  fur 
et  à  mesure  de  l'exécution  et 
ont  fait  l'objet  de  décomptes 
partiels  signés  sans  réserves 
par  l'entrepreneur,  celui-ci 
n'est  pas  recevable  à  contester 
le  décompte  général,  en  tant 
qu'il  reproduit  l'ensemble  des 
décomptes  partiels  ainsi  établis. 

—  Décompte  partiel  relatif  à 
des  travaux  supplémentaires 
accepté  sous  réserve  par  l'en- 
trepreneur :  réclamation  rece- 
vable (C.  d'Et.),  V,  890. 

—  (246)  Ecole.  —  Décompte.  — 
Dépenses    excédant  le  devis. 

—  Responsabilité  :  architecte  ; 
entrepreneur.  —  {Commune 
d'Assignan  contre  sieur  Rey.)  — 
Lorsque  l'entrepreneur  et 
l'architecte  d'une  école  ont 
substitué  aux  plans  et  devis 
approuvés  par  le  conseil  mu- 
nicipal un  projet  comportant 
une  dépense  triple  de  celle 
prévue,  l'entrepreneur  n'est 
pas  fondé  à  réclamer  à  la 
commune  une  dépense  supé- 
rieure à  celle  du  devis,  si  le 
cahier  des  charges  porte  qu'au- 
cune modification  ne  pourra 
être  apportée  au  projet  que 
d'ordre  du  conseil  municipal 
et  du  préfet.  —  Lorsque,  par 
l'effet  de  cette  substitution,  la 
commune  s'est  trouvée  en 
possession  d'un     édifice   im- 
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DÉCOMPTES  (suite)  : 
propre  à  sa  destination,  et 
dont  elle  ne  pourra  se  servir 
qu'après  d'importants  travaux 
de  réfection,  la  commune  peut 
être  autorisée  à  conserver  le 
solde  du  à  l'entrepreneur  res- 
ponsable personnellement  des 
malfaçons,  Tarchitecte  insol- 
vable et  sans  domicile  connu 
restant  responsable  du  surplus 
de  la  dépense  que  la  commune 
pourra  être  obligée  d'effectuer 
(C.  d'Et.),  Vl[,  320. 

—  (247)  Ecole.  —  {Sieur  Bellot.)  — 
■Expertise.  —  Experts  entendus 

en  leurs  observations  orales 
par  le  conseil  de  préfecture  ; 
cube  admis,  d'après  leurs  in- 
dications, plus  élevé  que  celui 
proposé  dans  le  rapport  écrit: 
pas  d'irrégularité.    —  Rabais. 

—  Le  rabais  s'applique  au  prix 
des  travaux  supplémentaires 
rentrant  par  leur  nature  dans 
les  prévisions  de  l'entreprise. 
Réception  définitive.  —  Lors- 
que les  travaux  sont  achevés 
et  que  la  commission  munici- 
pale les  a  visités,  la  circons- 
tance que  celle-ci  exige  la 
réparation  de  malfaçons  de 
peu  d'importance  et  n'a  pas. 
dressé  de  procès-verbal  de  sa 
visite,  n'est  pas  de  nature  à 
faire  modifier  la  date  de  la 
réception  provisoire,  et  par 
suite  de  la  réception  définitive.  ■ 

—  Sujétion.  —Parements  vus, 
commandés  par  le  surveillant 
général  des  travaux  ;  plus-value 
allouée;  —préparation  et  pose 
de  pierres  de  petite  dimension 
offrant  des  difficultés  impré- 
vues :  indemnité    allouée    (C. 

f/'EM,  vn,  :m, 

—  (248)     Ecole    nationale     des  ' 


Arts    et  Métiers   de  Lille.    — 
Clauses  et  conditions  générale» 
du  service  des  bâtiments  civil» 
.du  <0 avril  1877.  —{Société des 
Ateliers  de  construction  du  Nord 
delà  France.)  —   Art.  37-   La 
suspension   des   travaux  pen- 
dant plus  d'un  ah  et  en    de- 
hors de  tout  cas  de  force  ma- 
jeure entraîne    la    résiliation 
de   l'entreprise  ;  et  le  conseil 
de  préfecture  ne  peut  impartir 
à  l'Etat  un  délai  pour  les  re- 
prendre. —  Mais  les  travaux 
ayant  été  terminés  par  l'entre- 
preneur   qui   les    avait   com- 
mencés et  qui  obtint  la  rési- 
liation,  il  y  a   lieu,   pour   le 
règlement  des  indemnités  qui 
peuvent  lui  être  dues,  de  ren- 
voyer les    parties    devant  le 
conseil     de     préfecture,     qui 
statuera   après    le    règlement 
définitif  des  travaux  exécutés. 
—  Acquiescement.  —   Le  fait, 
que  Tentrepreneur  a  notifié  au 
préfet  l'arrêté  qui,  tous  droits 
et  moyens  des  parties  réservés, 
se  bornait  à  impartir  un  délai 
à    l'Etat  pour   la   reprise  des 
travaux   suspendus   et    qu'en- 
suite il  a  présenté  de  nouvelles 
^conclusions  devant  le  conseil 
de  préfecture  pour  faire  cons- 
tater  la  non-reprise    des  tra- 
vaux,   n'implique   pas,    de  la 
part    de   l'entrepreneur,    une 
renonciation  au   droit  de  dé^ 
férer  au  Conseil  d'Etat  l'arrêté 
sous-indiqué.    en      tant    qu'il 
n'avait   pas    prononcé  immé- 
diatement   la    résiliation    da 
marché.  —  Conseil   d'Etat.  — 
Recours.  —  Délai.  —  La  noti- 
fication d'un   arrêté    par  une 
partie    ne  fait    pas    courir  le 
délai  du  recours  à  son  égard.  — 
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—  En  conséquence,  est  rece- 
vable  un  recours  formé  plus 
de  deux  mois  après  cette  noti- 
fication (C.  d'Et,),  IX,  545. 

-  (249)  Ecole  normale.  —  {Sieur 
Beoudet'ViieL)  —  Art.  32.  — 
Augmentation    de   plus    d'un 
tiers  dans  la  nature  de  certains 
ouvrages  ;  pas  d'indemnité,  le 
prix  fixé   au  bordereau   pour 
cette   nature  d'ouvrages  don- 
nant   des  bénéfices  à  l'entre- 
preneur.     —   Diminution     de 
certains  enduits  de  moins  d'un 
tiers  ;  pas  d'indemnité,  le  devis 
ne  portant  qu'un  prix  moyen 
unique  pour  tous  les  enduits, 
ceux-ci  formant  une  seule  na- 
ture d'ouvrages.    —   Substitu- 
tion de  matériaux  à  ceux  prévus 
non  onéreuse  ;  pas  d'indem- 
nité. —  Travail   plus  onéreux 
que    celui    prescrit  au  devis; 
pas  d'indemnité,  en  l'absence 
d'un   ordre    de   service   pres- 
crivant l'emploi  de ce  procédé. 
—    Remplacement    des    car- 
reaux  de  vitrage  cassés  :  tra- 
vail imprévu,   application    du 
prix  de  la  fourniture  des  car- 
reaux. —  Retards  dans   l'exé- 
cution des  travaux  imputables 
à  l'administration.  —  Indem- 
nité à  l'entrepreneur.  —  Tra- 
vaux supprimés.  —  Non-lieu  à 
indemnité  :  ces  travaux  ren- 
trent dans  ceux  que  l'adminis- 
tration s'était  réservé  de  faire 
exécuter  en  régie  (C.  rf'Ef.),  IX, 
712. 

-  (2o0)  Ecole.  —  [Sieur  Rous.)— 
Cautionnement.  —  Restitution 
ordonnéeà  la  suite  de  la  récep- 
tion définitive.  —  Intérêts  du 
cautionnement.  —  Allocation 
à  compter  du  jour  de  la  de- 
mande,   sous  déduction    des 


intérêts  servis  depuis  cette 
date  par  la  Caisse  des  dépôts 
et  consignations.  —  Malfaçons 
mises  pour  partie  seulement 
à  la  charge  de  l'entrepreneur, 
certaines  d'entre  elles  prove- 
nant du  défaut  complet  d'en- 
tretien de  l'école  par  la  com- 
mune. —  Travaux  démolis  par 
ordre  de  l'architecte,  après 
constatation  de  malfaçons  : 
pas  d'indemnité.  —  Substitu- 
tion, sur  l'ordre  de  l'architecte, 
d'un  bois  plus  coûteux  au  bois 
prévu  au  devis  :  indemnité  al- 
louée. —  Travail  non  compris 
dans  le  prix  d'autres  travaux. 

—  Allocation  de  la  valeur  de 
ce  travail  (C.  d'E^j,  X,  94. 

—  (251)  Eglise.  —  Commune.  — 
Fabrique.  —  Architecte.  — 
(Sieur  Boutaud  contre  sieûr 
Nigot  et  commune  et  fabrique  de 
la  Boissière-Thouaritaise.)  —  Le 
dispositif  des  arrêtés  du  con- 
seil de  préfecture  pouvant 
seul  constituer  la  chose  jugée, 
la  fabrique  qui,  dans  le  dispo- 
sitif d'un  arrêté  ordonnant  une 
expertise  sur  une  réclam«ition 
de  l'entrepreneur  contre  la 
commune,  n'a  pas  été  mise 
hors  de  cause,  se  trouve  régu- 
lièrement partie  devant  le 
Conseil  d'Etat  sur  le  pourvoi  de 
l'architecte  formé  contre  l'ar- 
rêté rendu  au  fond  qui  le  con- 
damne, vis-à-vis  de  l'entrepre- 
neur, alors  que  le  pourvoi  a 
été  communiqué  à  la  fabrique. 

—  Lorsque  la  fabrique  a  payé 
le  montant  des  condamnations 
prononcées  contre  l'architecte 
au  profit  de  l'entrepreneur,  à 
raison  de  travaux  supplémen- 
taires effectués  d'après  les 
ordres  de   la  fabrique,    d'ac- 
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DécoMPTEs  (suite)  : 
cord  avec  la  commune,  il  y  a 
lieu   de  décharger  rarchitecte 
des  condamnations  prononcées 
contre  lui  (C.  d'EL),  II,  902. 

—  (252)  Eglise.  —  {Commune  de 
Marsac  contre  fdeur  Ballcis,)  — 
Mise  en  régie  non  justiHée  : 
Demande  d'indemnité  formée 
par  Tentrepreneur  re jetée  :  la 
mise  en  régie  ne  lui  a  causé 
aucun  préjudice.  —  Retard 
dans  l'exécution  des  travaux  : 
Demande  d'indemnité.  Rejet  : 
le  retard  provient  du  fait  de  la 
•commune  requérante.  —  In- 
térêts du  solde  :  Cahier  des 
•charges  disposant  que  les  | 
intérêts  du  solde  dû  à  Tentre- 
preneur  commenceraient  à 
courir  un  an  apW's  la  récep- 
tion provisoire  des  travaux  ; 
interruption  des  travaux  parle 
fait  de  la  commune  ;  point  de 
départ  des  intérêts  fixé  au  jour 
de  leur  demande  en  justice  (C. 
rf'Ei.),  111,387. 

'—  (253)  Eglise.  —  Interprétation 
du  cahier  des  charges.  —  (Sieur 
Brument  contre  commune  d' El- 
beuf-en-Bray,)  —  Procédure  : 
le  conseil  de  préfecture,  saisi 
d'une  réclamation  relative  au 
décompte  des  travaux  de  res- 
tauration d'une  église,  ne  peut 
pas  statuer  par  le  môme  arrêté 
sur  le  règlement  des  travaux 
exécutés  à  un  presbytère  et  à 
une  école  communale  non 
compris  dans  le  précédent 
marché.  —  Intérêts.  —  Le 
cahier  des  charges  de  l'entre- 
prise portant  «  au  fur  et  à 
mesure  de  l'exécution  des  tra- 
vaux, il  sera  fait  des  états  de 
situation  partielle  dont  la  date 
-sera  le  point  de  départ  d'inté- 


rêts à  3  p.  400  par  au  calculés 
d'après  le  montant  successif 
des  dépenses  faites  »,  décidé 
que  les  intérêts  ainsi  stipulés 
devaient,  dans  la  coromune 
intention  des  parties,  s'ap- 
pliquer à  toutes  les  sommes 
dues  à  L'entrepreneur  sur  les 
sommes  retenues  par  la  com- 
mune à  titre  de  garantie  et 
sur  les  sommes  dues  à  raison 
de  travaux  qui  avaient  été 
régulièrement  prescrits  à  Ten- 
trepreneur,  à  titre  de  travaux 
complémentaires  de  ceux 
ayant  fait  l'objet  de  l'adjudica- 
tion et  que  l'entrepreneur  était 
tenu  d'exécuter.  —  Rabais.  — 
Décidé  que  le  rabais  d'adjudi- 
cation devait  porter  sur  le  prix 
de  travaux  exécutés  en  susdes 
prévisions  du  devis  primitif, 
mais  rentrant  parmi  ceux  que 
le  marché  imposait  à  l'entre- 
preneur l'obligation  d'exé- 
cuter, à  titre  de  travaux  sup- 
plémentaires (C.  d'£t.),  III, 
730. 

—  (254)  Eglise.  —  Décompte  ne 
comprenant  que  les  ouvrages 
réellement  exécutés  et  régu- 
lièrement entrepris  :  régula- 
rité. —  (Commune  de  Livemon 
contre  sieur  Barriat.)  (C.  rf'Bt.), 
lïï,  1020. 

—  (255)  Eglise.  —  Cahier  des 
clauses  et  conditions  générales 
du  16  novembre  1866.  —  (Sieur 
Pape t  et  Talichet  contre  ville  de 
Châteauroux.)  —  Art.  41.  — 
Réclamation  formée  après 
l'expiration  du  délai  de  vingt 
joui-s  à  partir  de  la  présenta- 
tion du  décompte  à  l'accepta- 
tion de  l'entrepreneur  :  non- 
recevabilité.  —  Procédure.  — 
Conseil  d'Etat.  —  Chose  jugée 
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opposée  à  des  conclusions 
précédemment  re jetées  par  le 
Conseil  d'Etat.  —  Exécution 
des  décisions.  —  Il  n'appartient 
pas  au  Conseil  d'Etat  de  pres- 
crire les  mesures  administra- 
tives relatives  à  l'exécution  de 
ses  décisions.  —  Tierce  exper- 
tise ordonnée  postérieurement 
à  la  loi  du  22  juillet  1889,  qui 
a  supprimé  cette  mesure  d'ins- 
truction :  irréguiarité  ;  arrêté 
annulé  ;  solution  au  fond  sur 
le  vu  des  expertises  effectuées. 

—  Travail  effectué  sans  ordre 
écrit,  mais  étant  la  préparation 
obligée  d'un  autre  travail  pres- 
crit et  exécuté  d'après  les  des- 
sins préalablement  approuvés 
par  l'architecte  :  prix  alloué. 
(C.  (TEt,),  IV,  35. 

-  (256)  Eglise.  —  Convention 
relative  à  certains  travaux  dé- 
lerniincs;  travaux  complémen- 
taires imprévus  dus  à  l'entre- 
preneur. —  (Sieur  Moustié 
contre  Commune  d'Uzeste.)  — 
Procédure.  —  Conseil  de  pré- 
fecture. —  Conclusions  non 
visées  ou  insuffisamment  ana- 
lysées. Rejet  :  les  conclusions 
non  visées  reproduisent  les 
conclusions  antérieures  suffî- 
sammentanalyséesparrarrét^. 

—  Défaut  de  précision  des  dis- 
positions législatives  appli- 
quées. Rejet:  le  moyen  manque 
en  fait.  —  Omission  de  statuer. 
Rejet  :  en  statuant  au  fond,  le 
conseil  de  préfecture  a  impli- 
citement rejeté  les  conclusions 
à  fin  d'expertise.  (C.  d'Et.),  IV, 
72. 

-  (257)  Eglise.  —  {Commune  de 
Requista  contre  sieurs  Jean  et 
Auge.)  —  Procédure.  —  Con- 
seil de  préfecture.  —  Compo- 

Annalés  des  P.  et  Ch.y  V  série. 


sition.  —  Conseiller  général 
appelé  pour  compléter  le  con- 
seil de  préfecture  sans  que  sa 
présence  soit  justifiée  par  les 
circonstances  prévues  par  l'ar- 
rêté consulaire  du  19  fructidor 
an  IX.  Arrêté  annulé  pour 
vice   de  forme.  —  Expertise. 

—  Loi  du  22  juillet  1889.  — 
Question  transitoire.  —  D'après 
la  loi  du  22  juillet  1880, 
l'expertise  doit  être  faite  par 
trois  experts,  à  moins  que  les 
parties  ne  consentent  à  co 
qu'il  y  soit  procédé  par  un  sfiul  : 
dans  l'espèce,  il  n'y  a  lieu  de 
faire  état  d'une  expertise  faite 
par  deux  experts.  Mais  l'affaire 
étant  susceptible  d'être  jugée 
à  l'aide  des  autres  éléments 
de  l'instruction,  il  y  a  lieu  de 
statuer  de  suite  sans  renvoi. 

—  Travaux  de  parachèvement 
et  non  de  réparation  mis  à  la 
charge  de  la  commune.  Régu- 
larité. {C.  d'Et.),  IV,  289. 

—  (258)  Eglise.  —  Fabrique.  — 
(Sieur  Rous.)  — Approvisionne- 
ments faits  par  l'entrepreneur 
par  suite  d'un  ordre  de  la 
fabrique  :  prix  des  matériaux 
soumis  au  rabais,  mais  aug- 
mentés du  bénéfice  de  l'entre- 
preneur. —  Approvisionne- 
ments avariés  par  la  faute  de 
l'entrepreneur  :  partage  de 
responsabilité.  —  Intérêts 
alloués  nonobstant  quelques 
imperfections  de  détail  des 
travaux  :  ils  étaient  en  état  de 
réception  définitive.  —  Con- 
tradiction entre  les  pièces  du 
marché.  —  Bordereau  des  prix 
et  des  devis  estimatifs.  —  Join- 
toiements  non  prévus  au  devis, 
indiqués  dans  une  note  an- 
nexée au  devis  estimatif,  mais 


—  LoiSf  etc.  (Tables), 
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DécGOPTEs  (suite)  : 
non    compris    au    bordereau 
dans  les  élémenls  du  prix  de 
la  maçonnerie  :  prix  nouveau. 

—  Malfaçons.  —  Retenue  faite 
à  l'entrepreneur  :   régularité. 

—  Rf^clamation.  —  Procédure. 

—  Acquiescement  prétendu. 

—  L'entrepreneur  qui  a  touché 
pour  solde  définitif  les  sommes 
qui  lui  étaient  allouées  par  le 
conseil  de  préfecture  ne  s^est 
pas  rendu  non  recevable  à 
interjeter  appel  de  cette  déci- 
sion, s'il  a  réservé,  par  une 
lettre  adressée  au  préfet  le 
même  jour,  son  droit  de  se 
pourvoir.  —  Tierce  expertise. 

—  Aucune  disposition  de  loi 
u'exlge  que  les  parties  soient 
mises  en  demeure  d'assister  à 
la  tierce  expertise  :  en  fait  elles 
ont  été  convoquées  à  une  vi- 
site faite  sur  les  lieux.  — 
Grief  abandonné  devant  le 
conseil  de  préfecture  :  non- 
recevabilité  en  appel.  —  Subs- 
titution d'une  pierre  à  une 
autre  ;  travail  plus  facile  : 
plus-value  demandée.  Rejet.  — 
Substitution  d'un  dallage  en 
ciment,  demandé  par  la  fa- 
brique, au  carrelage  prévu; 
approvisionnements  faits  par 
l'entrepreneur;  travail  non 
exécuté  ;  indemnité  due.  — 
Travail  compris  dans  un  autre. 

—  Cintres  en  bois  compris 
dans  le  prix  des  voûtes.  Rejet. 

—  Travail  non  prévu  et  exé- 
cuté. Fixation  d'un  prix  nou- 
veau. —  (C.ci'£(.),  V,  450. 

—  (259)  Eglise.  —  Entrepreneur. 
Addition  dune  flèche  aux  tra- 
vaux approuvés  par  l'autorité 
supérieure.  —  Dépassement 
des  dépenses  prévues.  —  {Sieur 


Larcher,)  —  Travaux  supplé- 
mentaires. —  Responsabilité. 

—  L'entrepreneur  qui  n'a  fait 
qu'obéir  aux  ordres  qui  lai 
étaientdonnés  par  l'architecte, 
ainsi  que  le  lui  prescrivait  le 
cahier  des  charges,  a  droit  au 
paiement  des  travaux  imprévus 
qu'il  a  exécutés,  sauf  le  recours 
de  la  commune  contre  ceux 
qui  auraient  engagé  leur  res- 
ponsabilité en  commandant 
lesdits  travaux.  —  Procédure. 

—  Arrêté  du  conseil  de  pi*é- 
fecture.  —  Acquiescement.  — 
L'entrepreneur  qui  a  saisi  le 
conseil  de  préfecture  d'une 
demande  tendant  à  faire  con- 
damner la  commune  au  paie- 
ment de  travaux  exécutés  à 
l'église,  sur  laquelle  le  conseil 
de  préfecture  s'est  déclaré 
incompétent,  ne  doit  pas  être 
considéré  comme  ayant  ac- 
quiescé à  cet  arrêté,  parcel» 
seul  qu'il  a  porté  sa  réclama- 
tion devant  les  tribunaux  civils. 
En  conséquence,  l'appel  est 
déclaré  recevable  :  il  a  été 
interjeté  moins  de  deux  mois 
après  la  notification  faite  par 
la  commune,  (C. d'Et,),  Vil,  I4i. 

(260)  Eglise.  —  Décompte.  - 
(Ville  (le  Nîmes  contre  sieuT 
Ormières..  —  Attachements. - 
Absence  d'attachements  con- 
tradictoires pris  au  cours  des 
travaux  ;  attachements  dressés 
après  coup,  mais  incomplets; 
allocation  du  prix  des  travaux 
n'y  figurant  pas,  mais  réelle- 
ment exécutés.  —  Augmenta- 
tion du  prix  des  matériaux.  — 
Taxes  d'octroi.  —  Le  cahier 
des  charges  disposant  que 
l'entrepreneur  ne  pourra  vé- 
clamer  aucune  indemnité  pour 
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augmentation  du  prix  des  ma- 
téi'iaux  pendant  les  travaux, 
ledit  entrepreneur  -n'a  droit  à 
aucun  supplément  de  prix 
comme  compensation  des  sur- 
taxes d'octroi  ou  taxes  nou- 
velles établies  en  cours  d'entre- 
prise   sur    les   matériaux.    — 

—  Echafaudages.  —  Travaux 
interrompus  sur  un  ordre  de 
service  pendant  plusieurs  an- 
nées. Indemnité  allouée  à  Ten- 
trepreneur  pour  enlèvement  et 
réinstallation  des  échafau- 
dages. —  Griefs  manquant  en 
fait.  —  Maçonnerie.  —  Murs 
en  maçonnerie  de  parement. 
Allocation  du  prix  prévu  pour 
ce  genre  de  maçonnerie,  et 
non  du  prix  prévu  pour  la  ma- 
çonnene  de  remplissage,  quoi- 
que ces  murs  aient  été  recou- 
verts d'un  enduit.  —  Rejet, 
par  application  du  cahier  des 
charges,  d'une  demande  de 
payement  de  maçonnerie  de 
remplissage  comme  maçon- 
nerie en  pierre  de   taille.    — 

—  Parements.  —  Prix  alloué 
pour  la  taille  des  parements 
inférieurs  à  0™,16,  le  cahier 
des  charges  ne  comprenant 
dans  le  prix  de  pose  que  la 
taille  des  parements  d'une 
dimension  supérieure.  —  Prix 
nouveaux  alloués  —  pour  tra- 
vaux exécutés  dans  des  con- 
ditions d'épaisseur  autres  que 
celles  prévues  —  à  raison  de 
substitution  de  matériaux.  — 
Réédification  d'un  ouvrage 
renversé  par  le  vent.  Respon- 
sabilité partagée  entre  les  par- 
ties. —  Régie.  —  Allocation 
des  dépenses  admises  par  l'ar- 
chitecte de  la  ville.  —  Malfa- 
çons réparées  en  régie,  sur  le 


refus  de  l'entrepreneur  de  les 
effectuer  lui-môme.  Dépenses 
mises  à  la  charge  de  celui-ci. 

—  Retards  dans  l'exécution 
des  travaux  provenant  du  fait 
de  la  ville.  Indemnité  due  de 
ce  chef  à  l'entrepreneur.  — 
Sujétions.  —  Matériaux  d'un 
prix  inférieur  substitués,  sur 
l'ordre  de  l'architecte,  aux  ma- 
tériaux prévus  au  devis.  Allo- 
cation à  l'entrepreneur,  con- 
formément au  décompte  dressé 
par  l'architecte,  du  prix  porté 
au  devis,  comme  compensation 
du  dommage  causé  par  la'subs- 
titution  dont  s'agit.  —  Sujé- 
tions imposées  pour  certains 
travaux.  Maintien  du  prix  nou- 
veau arrêté  entre  l'architecte 
et  l'entrepreneur.  —  Tierce 
expertise.  —  Demande  d'annu- 
lation basée  sur  ce  que  le  tiers 
expert  aurait  été  à  plusieurs 
reprises  le  fondé  de  pouvoir  du 
défendeur.  Rejet  :  la  désigna- 
tion du  tiers  expert  a  eu  lieu 
d'un  commun  accord  entre  les 
parties.  (C.  d'Et.),  IIÏ,.371. 

—  (261)  Egout.  —  Clauses  et  con- 
ditions générales  du  16  no- 
vembre 1866.  —  {Sieur  Prculeau 
contre  département  de  la  Seine.) 

—  Substitution  d'un  autre 
moellon  à  celui  prévu  au  devis. 

—  Fourniture  acceptée  sans 
réserve  par  les  agents  de  l'ad- 
ministration :  qualité  supé- 
rieure à  celle  prévue  :  plus- 
value  accordée.  —  Sujétions 
imprévues.  —  Réunion  de 
deux  cheminées  d'égout  en  une 

.  seule,  après  exécution  partielle 
de  l'une  d'elles  :  indemnité 
accordée.  —  Difficultés  im- 
prévues. —  Déblais  dans  l'eau. 

—  Clause  forfaitaire.   —  En 


644 


LOIS,    DECRETS,   ETC. 


DECOMPTES  (suite)  : 
présence  de  la  clause  forfai- 
taire insérée  dans  le  devis  et 
ainsi  conçue  :  «  L'entrepreneur 
est  prévenu  que,  d'après  les 
sondages  faits  sur  le  tracé  de 
Tégout,  on  rencontrera  dans 
les  fouilles,  dans  une  propor- 
tion notable,  de  Targile,  de  la 
roche  en  bancs  réguliers,  et  de 
Teau  en  plus  ou  moins  grande 
quantité  dont  le  niveau  est 
extrêmement  variable.  Il  a  été 
tenu  compte,  dans  la  fixation 
des  prix,  de  ces  conditions 
spéciales.  L'entrepreneur  ne 
pourra  donc  pas  se  prévaloir 
îles  difficultés  de  ce  genre  qu'il 
rencontrerait  pour  demander 
qu'il  en  soit  tenu  compte  spé- 
cialement en  dehors  des  pré- 
visions du  projet  »,  l'entrepre- 
neur n'est  pas  fondé  à  réclamer 
un  supplément  de  prix  à  raison 
de  difficultés  provenant  :  — 
d'éboulements  nombreux  et 
difficiles  à  éviter  à  cause  de  la 
hauteur  de  l'eau  de  maçonne- 
ries exécutées  dans  l'eau  ;  —  de 
détérioration  des  enduits  et  du 
radier  par  la  pression  de  l'eau; 

—  de  déblais  de  glaise  fluente  ; 

—  du  cintrage  des  voûtes  dans 
l'eau  et  l'argile.  —  Fourniture 
comprise  dans  le  prix  d'un 
travail.  —  Le  prix  fixé  pour 
les  étalements  comprend  toutes 
les  matières  nécessaires  et 
notamment  la  paille  que  l'en- 
trepreneur a  jugé  utile  d'em- 
ployer pour  retenir  la  glaise 
fluente.  —  Plus-value  de- 
mandée :  —  pour  déblais  non 
mouillés  ;  rejet  :  la  plus-value 
n'est  prévue  que  pour  les 
déblais  mouillés  ;  —  pour 
travail     de     nuit  :   allocation 


maintenue  ;  —  pour  bois 
laissés  dans  les  fouilles  ;  rejet  : 
■  l'entrepVeneur  à  accepté  ce 
prix  supplémentaire  dont  il 
lui  a  été  fait  application  ;  — 
pour  transport  de  déblais  à 
l'état  de  boues  liquides;  rejet  : 
le  bordereau  ne  prévoit  qu^un 
prix  unique;  —  pour  surépais- 
seur dans  la  maçonnerie  et 
suppléments  de  déblais  ;  rejet  : 
d'après  le  devis,  l'entrepre- 
neur ne  peut  prétendre  à  au- 
cune augmentation  du  cube 
des  maçonneries  ou  des  ter- 
rassements tels  qu'ils  sont 
établis  à  l 'avant-métré,  dans 
le  cas  où,  pour  quelque  cause 
que  ce  soit,  le  profil  ne  serait 
pas  exactement  observé  et 
maintenu;  en  outre,  les  terres 
éboulées  devaient  être  rem- 
placées par  de  la  maçonnerie, 
comme  l'égout  lui-même.  (C. 
d'Et.),  I,  980. 

—  (262)  Egout  collecteur.  - 
Déblais.  —  Rocher  d'une  du- 
reté imprévue.  —  Prix  forfai- 
taire. —  {Sietir  Pannaud  contre 
ville  de  Coqnac.)  —  Il  n'y  a  pas 
lieu  à  l'allocation  d'un  prii 
supplémentaire  pour  déblais 
de  rocher  d'une  dureté  im- 
prévue lorsque  le  cahier  des 
charges  ^x-Le  une  certaine 
quantité  de  déblais  dans  le  roc 
à  effectuer  au  pic,  à  la  poudre 
et  au  marteau  et  que  le  requé- 
rant n'a  pas  été  obligé  de  re- 
courir à  un  mode  d'extraction 
plus  coûteux(C.  rf'EL),  II,  1135. 

—  (263)  Egout.  —  (Sieur  Frasque 
contre  ville  de  Pontarlier,}  — 
Ajournement  d'une  partie  des 
travaux.  —Indemnité  accordée 
pour  privation  de  bénéfices 
et    dommages     en     résultant 
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(Frasque,  l**  esp,).  —  Cube 
des  maçonneries  inférieur  à 
celui  prévu  au  devis.  —  Allo- 
cation du  prix  correspondant 
au  cube  réellement  exécuté  ; 
rejet  d*une  objection  tirée  de 
ce  que  cette  solution  serait 
contraire  à  la  chose  jugée  et 
aux  clauses  d'une  transaction 
(Frasque,  2«  esp.),  —  Modifica- 
tions au  projet,  non  prescrites  : 
refus  d'indemnité  à  raison  de 
difficultés  ayant  pu  résulter  de 
ces  modifications  (Frasque, 
2*  esp,).  —  Expertise.  —  Griefs 
tirés  de  ce  que  les  experts  ne 
présentaient  pas  de  garanties 
sufAsan tes  d'impartialité  :  rejet 
de  ces  griefs  comme  n'étant 
pas  de  nature  à  faire  annuler 
l'expertise  (Frasque,  2«  esp.). 
—  Tierce-expertise  (loi  du 
22  juillet  f889)  :  question  tran- 
sitoire. Postérieurement  à  la 
promulgation  de  la  loi  du 
22  juillet  1889,  il  ne  peut  être, 
au  cas  de  désaccord  des  deux 
experts,  ordonné  de  tierce- 
expertise  alors  même  que 
l'expertise  aurait  pu  être  pres- 
crite avant  cette  loi.  Arrêté 
annulé  ;  évocation  sur  le  vu 
des  pièces  versées  au  dossier 
avant  Tarrété  qui  ordonnait  la 
tierce-expertise  (Frasque,  2* 
esp,).  —  Matériaux  défectueux 
compris  dans  des  approvision- 
nements repris  par  la  ville  : 
décidé  qu'ils  ne  devaient  pas 
être  portés  au  décompte 
(Frasque,  2"  esp.).  (C.  d'Et.},  VII, 
227. 
—  (264)  Entrepreneur.  —  Res- 
ponsabilité décennale.  — 
Compétence  du  conseil  de 
préfecture.  —  (Commune  de 
V esse-sur- A  Hier     contre     sieur  I 


Brun.)  —  La  substitution  d'ar- 
doises d'une  provenance  autre 
que  celle  prévue  au  devis 
constitue-t-elle  un  vice,  de 
construction  susceptible  de 
donner  lieu  à  la  garantie  dé- 
cennale prévue  par  les  articles 
1792  et  2270 du  Gode  civil?  — 
Non  résolu.  —  V.  l'arrêt.  — 
Lorsque  la  commune  a  pris 
possession  effective  d'un  édi- 
fice, dans  l'espèce  une  maison 
d'école,  et  que  les  classes  y 
ont  été  tenues,  c'est  à  partir 
de  cette  prise  de  possession,  et 
non  à  dater  de  la  réception 
d'éflnitive,  que  court  le  délai 
de  dix  ans  à  l'expiration  du- 
quel l'entrepreneur  est  dé- 
chargé de  toute  responsa- 
bilité. —  L'article  1304  du 
Code  civil,  aux  termes  duquel 
la.  prescription  décennale  de 
l'action  en  nullité  d'un  con- 
trat ne  commence  à  courir 
qu'à  partir  de  la  découverte  du 
dol  ou  de  la  fraude,  n'est  pas 
applicable  à  la  substitution  par 
un  entrepreneur  des  matériaux 
d'une  provenance  autre  que 
celle  prévue  au  devis,  —  Il 
dépend  du  maître  de  l'ouvrage 
de  vérifier,  avant  la  réception 
des  travaux,  la  provenance 
des  matériaux  employés.  (C. 
d'Et.),  IV,  197. 
—  (265)  Entreprise.  —  (Sieur 
Patry.)  -  Déblais.  —  Cube.  — 
Lorsque  le  cube  des  déblais 
et  la  distance  moyenne  des 
transports  ont  été  sensible- 
ment modifiés  par  suite  des 
changements  apportés  par 
l'Administration  au  projet,  il 
n'est  plus  possible  de  se  référer 
aux  indications  de  Tavant- 
métré,  et  il  y  a  lieu  d'allouer  à 
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DECOMPTES  (suite)  : 
Tentrepreneur  une  indemnité, 
tant  à  raison  de  Taccroisse- 
ment  des  distances  de  trans- 
port que  du  bénéfice  dont  il  a 
été  privé  par  suite  de  la  sup- 
pression des  travaux  faciles.  — 
îfodiflcations  de  plus  d'un 
tiers  dans,  l'importance  de 
certaines  natures  d'ouvrages. 
Indemnité  allouée.  —  Gelées. 

—  Carrières  indiquées  par  l'Ad- 
ministration.  Si  les  moellons 
de  cette  carrière  sont  gélifs, 
et  qu'aucun  retard  dans  les 
travaux  ne  soit  imputable. à 
l'entrepreneur,  il  y  a  lieu  à 
indemnité  pourmoellonsgelés. 

—  Fournitures  non  prévues  au 
marché  et  reconnues  néces- 
saires. —  Boîtes  à  sable  com- 
mandées par  l'Administration 
en  prévision  d'accidents  en  sus 
de  celles  nécessaires.  Indem- 
nité. —  Des  pointes  de  17  cen- 
timètres étant  nécessaires  pour 
les  cintres,  et  celles  de  12  cen- 
timètres et  moins  ayant  seules 
été  prévues  au  marché,  il  y  a 
lieu  d'allouer  de  ce  chef  une 
indemnité.  —  Sujétions  im- 
prévues. —  Location  de  bois 
employés  à  consolider  un 
pont  pour  le  passage  d'une 
machine  à  épuiser  appartenant 
à  l'Administration.  Paiement  à 
l'entrepreneur  du  coût  de 
location  de  ces  bois.  L'Admi- 
nistration, aux  termes  de  l'ar- 
lîclo  3'  du  devis,  peut  se  servir 
des  échafaudages  et  passages  ; 
mais, s'il  faut  les  consolider  pour 
faire  passerun  matériel  spécial, 
il  y  a  lieu  de  rembourser  le 
prix  de  la  consolidation.  — 
heprise  de  déblais  nécessités 
par  l'inachèvement  par  l'Ad- 


ministration de  la  rampe  d'an 
pont,  indemnité  accordée;  re- 
prise de  terres  en  dépét,  pas 
d'imprévisioD  du  projet.  liejel 
de  la  demande  d'indemnité  ; 
reprise  des  matériaux  prove- 
nant du  fait  que  le  senice  de 
la  navigation  n  a  pas  laissé 
procéder  au  déchargement  à 
proximité  des  travaux.  Pas 
d'indemnité.  Les  matéiiaux 
sont  payés  à  pied-d'œuvre.  — 
Travaux  compris  dans  d'au  très. 
—  Prix  des  ouvrages  en  char- 
pente comprenant  la  pose  des 
bois.  Pas  dMndemnité  pour 
façon  des  moises  et  recépage 
des  pieux.  (C.  (VEt.),  ÎX,  215. 
—  (266)  Entreprise  du  levé  et  da 
nivellement  du  plan  général 
de  la  ville  de  Cannes,  —  {Sieur 
Mouriés.)  —  Frais  de  vériûca- 
tion  des  feuilles  du  plan.  — 
Frais  afférents  aux  vérifications 
faites  au  moment  où  le  con- 
seil de  préfecture  a  statué, 
répartis  entre  la  ville  de  Cannes 
et  l'entrepreneur.  —  Frais  des 
vérifications,  faites  postérieu- 
rement à  l'arrêté,  mis  à  la 
charge  de  la  ville  comme  sanc- 
tion des  retards  qui  lui  sont 
imputables  dans  Tachèvement 
du  travail  de  vérification.  — 
Préjudice  moral  prétendu 
causé  à  l'entrepreneur  par 
l'ordre  donné  d'opérer  la  véri- 
fication des  feuilles  du  plan  et 
la  réfection  de  celles  qui  se- 
raient reconnues  défectueuses: 
rejet  tl'une  demande  d'indem- 
nité, la  ville  n'ayantfait  qu'user 
de  ses  droits.  —  Relards  ap- 
portés à  l'achèvement  de  l'en- 
treprise imputables  à  la  ville 
qui,  après  avoir  attendu  plus 
d'une  année  pour  commencer 
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les  vérifications  qui  lui  incom- 
baient, a  émis  la  prétention 
•de  suspendre  les  paiements 
d'acomptes  jusqu'après  la  véri- 
fication de  toutes  les  feuilles 
du  plan  livrées  par  Tentrepre- 
neur.  Allocation  à  l'entrepre- 
neur d'une  indemnité  à  raison 
de  Faugmentalion  des  frais  gé- 
néraux de  l'entreprise  par  suite 
de  ces  retards.  \C,  d'EL  ),  IX, 745. 

—  (267)  Expert  remplacé  faute 
d*avoir,  malgré  les  démarches 
faites  auprès  de  lui,  procédé  à 
l'expertise  qu'il  avait  accepté 
de  faire.  —  Procédure.  — 
{Sieur  Bizien.)  (C.  d'E(.),  IX,  46. 

—  (268)  Expertise.  —  Tierce- 
expertise  ordonnée  posiérieu- 
rementàla  loi  du 22  juillet  1889. 
—  (Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieur  Peyrot.)  —  Procé- 
dure.   —    Conseil    d'Etat.    — 

•  Moyens  du  recours.  —  Requête 
sommaire. —  Mémoire  amplialif 
produit  après  l'expiration  des 
délais  du  pourvoi.  —  Une  re- 
quête  ne    contenant  l'exposé 
d'aucun  fait,  ni  d'aucun  moyen, 
est  recevable,    si,    plus   tard, 
même   après  l'expiration     du 
-délai  de  recours,  il  a  été  sup- 
pléé   à  ce  défaut  de  moyens 
par  la  production  d'un  mémoire 
ampliatif.   —   Tierce-expertise 
ordonnée  postérieurement  à  la 
loi    du   22  juillet    1889  qui  a 
supprimé  cette  mesure  d'ins- 
truction.    Irrégularité  ;  arrêté 
annulé;  renvoi  devant  le  con- 
seil de  préfecture  pour  y  être 
statué  à  nouveau  sur  la  récla- 
mation de  l'entrepreneur,  après 
•qu'il  aura  été  procédé   à  une 
nouvelle    expertise    dans   les 
formes  de  la  loi  du  22  juillet  1889 
{C.  d'Et.),  Vr,  389. 


—(269)  Expertise.  —  [Sieur  Anto- 
niotti.)  —  Retard-  dans  la  re- 
mise des  plans.  Rejet  d'une 
demande  d'indemnité,  par 
application  du  cahier  des 
charges.  —  Travaux  supplé- 
mentaires. Demande  de  prix 
nouveaux.  Décidé  que  l'entre- 
preneur devait  être  rémunéré 
de  ces  travaux,  d'après  le  cahier 
des  charges,  par  le  paiement 
des  journées  d'ouvriers  em- 
ployés, du  loyer  et  de  l'entre- 
tien du  matériel,  et  qu'aucun 
prix  ne  figurant  au  devis,  ni 
pour  la  journée  d'ouvrier,  ni 
pour  le  loyer  du  matériel,  il  y 
avait  lieu  d'ordonner  une  ex- 
pertise pour  fixer  les  prix.  — 
Travaux    exécutés   dans     des 

*  conditions  plus  onéreuses  que 
celles  prévues  au  devis.  Rejet 
d'une  demande  d'indemnité  : 
l'entrepreneur  a  exécuté  les 
travaux  contrairement  aux 
ordres  de  l'administration.  — 
Sur  les  conclusions  de  l'entre- 
preneur tendant  à  obtenir 
l'allocation  de  prix  nouveaux 
fixés  au  mètre  cube  et  par 
experts  à  raison  des-  travaux 
supplémentaires  nécessités  par 
des  éboulements  imprévus  de 
roches.  {C,d'Et.\  Vil,  748.. 

-  (270)  Expertise.—  Honoraires 
des  experts.  Taxe.  —  Réduc- 
tion. —  (Ville  de  Paris  contre 
sieurs  de  Montdésir,  Périsse  et 
AUard.)  (C.rf'EM,X,705. 

—  (271)  Supplément  d'expertise 
ordonné.  —  Convocation  des 
parties.  —  (Sieur  Métayer  contre 
commune  de  Sauzé-  Vaussais.  )  — 
Lorsque  après  une  expertise 
jugée  insuffisante  parle  conseil 
de  préfecture,  celui-ci  ordonne 
que  l'expert   procédera   à  un 
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DÉCOMPTES  (suite)  : 
supplément  d'iDstruction,  celle 
vérificalioD  n'esl  que  la  suite 
et  le  conaplément  de  Texper- 
tise,  en  conséquence  l'expert 
doit,  à  peine  de  nullité,  secon- 
formeraux  formalités  substan- 
tielles en  matière  d'exper- 
tise et  notamroenl  procéder  en 
la  présence  des  parties  ou  elles 
dûment  convoquées.  (C.  d'Et.), 
H,  502. 

—  (272)  Expertise  nouvelle  or- 
donnée :  régularité.  —  (Sictir 
Guide  contre  département  de 
Constantine.)  —  L'arrêté  par 
lequel  le  conseil  de  préfecture 
ordonne  sur  un  décompte  une 
nouvelle  expertise  n'est  pas 
susceptible  d'être  déféré  direc- 
tement au  conseil  d'Etat.  -*- 
Il  appartient  au  conseil  de 
préfecture  d'apprécier  s'il  con- 
vient de  recourir  à  une  nou- 
velle expertise,  et  son  arrêté 
est  purement  préparatoire.  (C. 
d'Et.),  11,  688. 

—  (273)  Expertise  antérieure  à 
la  promulgation  de  la  loi  du 
22  juillet  1889;  évaluation  des 
honoraires  d'après  les  règles 
établies  par  le  décret  du 
18  janvier  1890,  en  tenant 
compte  des  frais  de  voyage  par 
kilomètre,  des  déboursés  et 
des  honoraires.  —  (Sieur  Fron- 

.  tault  contre  ministre  de  la  guerre 
et  sieur  ^ercam,)  (C  d'Et.),  II, 
897. 

—  (27 i)  Expertise.  —  [Sieur 
Manceaux  contre  ville  de  Sedan,) 
—  Malfaçons  prétendues  cons- 
tatées après  la  réception  défi- 
nitive elle  règlement  définitif 
des  travaux  :  renvoi  à  l'exper- 
tise. —  Procédure.  —  L'arrêté 
par  lequel  le  conseil  de  pré- 


fecture ordonne  une  expertise 
aprèsavoir  décidé  que  le  règle- 
ment des  travaux  par  le  maire 
n'avait  pas  un  caractère  défini- 
tif et  ne  liait  pas  la  ville,  est 
susceptible  d'être  déféré  direc* 
tement  au  Conseil  d*£tat.  — 
Cet  arrêté  n'a  pas  un  caractère 
purement  préparatoire.  (C. 
d'Et,),  II,  1210. 

—  (273)  Expertise  ordonnée  par 
le  conseil  de  préfecture  sur  un 
point  étranger  au  débat  : 
arrêté  réformé  de  ce  chef.  — 
{Sieur  Dupont  contre  commune 
d'Omonville-la-Petite,)  (C.d'm.), 
V, 469. 

—  (276)  Fabrique.  —  Clocher 
d'une  église.  —  Marché  à  for- 
fait; travaux  supplémentaires  ; 
travaux  prévus  non  exécutés. 

—  (Fabrique  de  Salles-^Aude 
contre  sieur  Ihirand,)  —  Mar- 
ché à  forfait  :  décidé  qu'en 
présence  des  modifications 
apportées  au  projet  prévu,  avec 
l'assentiment  de  la  fabrique  et 
en  cours  d'exécution,  il  y  a 
lieu  d'allouer  à  l'entrepreneur 
le  prix  des  travaux  supplémen- 
taires sous  déduction  du  mon- 
tant des  travaux  prévus  au 
devis  et  non  exécutés.  (C.d'Et.), 
II,  918. 

—  (277)  Fabrique.  —  Eglise,  — 
(  Héritiers  Lacore  contre  fabrique 
de  V église  d'Espalion.)  —  Prix. 

—  Parements  de  pierre  de 
taille;  application  pour  uae 
partie  des  travaux  d'une  con- 
vention  postérieure  au  devis 
entre  l'entrepreneur  et  l'archi- 
tecte, et,  pour  le  surplus  des 
travaux,  d'une  nouvelle  con- 
vention refusant  toute  plus- 
value.  —  Malfaçons  mises  à  la 
charge  de  l'entreprise  ;  elles 
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élaienl  jugées  par  les  experts 
assez  graves  pour  faire  surseoir 
à  la  récepUon  déûnilive.  — 
Expertise.  —  Est  contradictoire 
l'expertise  à  laquelle  il  a  été 
procédé  par  des  experts  choi- 
sis parle  conseil  de  préfecture 
faute  par  les  parties  de  les 
désigner  elles-mêmes  et  après 
que  les  parties  ont  été  en- 
tendues et  ont  produit di veines 
pièces.  iC.  d'EL),  II,  1021. 

(278)  Fers.  —  Variation  des 
cours.  —  [Sieur  Lelubez,)  — 
Décidé,  par  application  du 
cahier  des  charges  et  confor- 
mément au  mode  de  procéder, 
suivi  d'un  commun  accord  par 
les  parties  au  début  de  l'entre- 
prise,  que  les  fers  devaient 
être  payés  à  l'entrepreneur 
d*après  le  prix  invariable  porté 
au  devis,  et  sans  tenir  compte 
de  la  variation  des  cours.  (C. 
rf'£l.),  III,  922. 

"  (279)  Forfait.  —  (Sieur  Boussac 
contre  la  ville  de  Toulouse.)  — 
Forfait.  —  Les  modifications 
apportées  en  cours  d'exécution 
qui  ont  eu  pour  effet  de  dimi- 
nuer le  cube  des  déblais  à 
transporter  ne  sont  pas  de 
nature  à  faire  diminuer  le 
prix  du  travail  fixé  à  forfait.  — 
Retard  dans,  les  payements; 
non-lieu  à  indemnité  :  ils  ont 
été  effectués  proportionnelle- 
ment aux  travaux  exécutés. 
(C.  d'EL),  IV,  31. 
-  (280)  Génie.  -^  Caserne  d'in- 
fanterie de  Périgueux.  —  Devis 
général  de  1857.  —  [Sieur  Janin 
contre  Ministre  de  la  guerre.)  — 
Les  réserves  faites  sur  les  car- 
nets d'attachements  ou  dans 
des  lettres  antérieures  à  réta- 
blissement   du    compte   d*un 


exercice,   ne    dispensent    pas 
l'entrepreneur  de   renouveler 
et  de  préciser  ses  réclamations 
dans  les  six  mois  qui  suivent  le 
règlement  définitif  et  général 
des  travaux  de  l'exercice,  alors 
surtout  qu'elles  ont  été  rejetées 
par    Tadministration.    —    Un 
règlement  général  qualifié  de 
définitif  et  signé  sans  réserve 
par  l'entrepreneur  devient  dé- 
finitif à  son  égard,  mais  il  est 
provisoire    vis-à-vis  de    l'Etat 
jusqu'à  ce  qu'il  ait  été  approu- 
vé par  le  ministre  ;  en  consé- 
quence, les  modifications  ap- 
portées   par    l'Etat    ou    d'un 
commun    accord   avant   cette 
approbation  ne    lui    donnent 
pas  le  caractère  de  provisoire 
vis-à-vis  de  l'entrepreneur  et 
n'empêchent  pas   le  délai  de 
courir  à   son  égard   pour  les 
réclamations.  —  Les  inscrip- 
tions portées  au  compte  d'un 
exercice  postérieur  de  travaux 
exécutés     dans    un   exercice 
précédent  et  omis  dans  le  dé- 
compte  correspondant,     n'al- 
tèrent ni  la  sincérité  ni  le  ca- 
ractère définitif  du  décompte 
ov^  elles  sont  faites.  Il  en  serait 
difTéremment  des  inscriptions 
anticipées  de  travaux  non  en- 
core effectués.   —  Les  renon- 
ciations ne  se  présumant  pas, 
le  fait  par  le    chef  du  génie 
d'avcfir  reçu  et  même  accueilli 
des   réclamations  tardives  ne 
rend  pas  le  ministre  non  rece- 
vable  à  opposer  ensuite  la  dé- 
chéance encourue.  [C.  d'EL), 
1,  1  »2. 
—  (281)  Génie.  —  Mise  en  régie. 
—  Résiliation.  —  Devis  général 
du  7  mai  1859.  —  [Sieur  Portier 
contre  Ministre  de  la  guerre.)  — 
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Dt^coMPTKS  (suite): 
Art.  53.  —  L'arrêté  par  lequel 
le  conseil  de  préfecture  saisi 
d'une  demande  d'expertise 
formée  par  l'entrepreneur 
après  résiliation, à  Teffet  d'éta- 
blir Fétal  des  lieux,  l'inven- 
taire du  matériel,  etc.,  la  re- 
jette par  le  motif  qu'il  est 
suffisamment  fait  droit  par 
l'application  de  l'article  53  du 
devis  général  qui  prescrit  au 
sous-intendant  militaire  d'en 
dresser  un  procès-verbal,  n'est 
pas  susceptible  d'être  déféré 
directement  en  appel  au  Con- 
seil d'Etat.  —  Cet  arrêté  n'est 
que  préparatoire  et  ne  fait  pas 
obstacle  è^  ce  que  l'entrepre- 
neur discute,  le  ras  échéant, 
la  valeur  des  constatations 
opérées.  [C.  dTA.),  1,  401. 

—  (282 1  Génie.  —  Place  de  Mar- 
seille. Conditions  générales  du 
25  novembre  1876.  —  [Sieur 
Foiirnier  contre  Ministre  de  la 
guerre.) —  Transport  de  maté- 
riaux à  pied  d'œuvre,  pour  tra- 
vaux d'entretien,  par  petites 
quantités,  faute  de  magasins; 
sujétions;  rejet  :  l'Etat  n'est 
tenu  à  prêter  ni  locaux  ni  ter- 
rains pour  les  besoins  de  l'en- 
treprise. -  -  Travaux  exécutés 
à  l'économie,  en  dehors  des  cas 
prévus  par  le  cahierdes  condi- 
tions générales,  mais  dans  les 
conditions  prévues  par  le  devis 
particulier  :  non-lieu  à  indemni- 
té :  l'entrepreneur  n'a  présenté 
aucune  protestation  contre  les 
constatations  des  attachements 
—  AttachemenLs.  Déchéance 
de  réclamations  formées  après 
la  signature  des  carnets  d'atta- 
chement. —  Dommages  à  l'en- 
trepreneur.  Privation  de   bé- 


néfice. Fourniture  de  terre 
végétale  enlevée  à  l'entreprise 
et  prise  dans  une  propriété  de 
l'Etat;  extraction  de  rochers 
donnée  à  des  carriers  :  pas 
d'indemnité,  l'administration 
n'a  fait  qu'user  d'un  droit 
qu'elle  s'était  réservé.— Déblais 
enlevés  sans  droit  à  l'entrepre- 
neur :  indemnité  de  10  p.  iOO 
accordée  pour  manque  à  ga- 
gner. —  Art.  40.  —  Fourni- 
tures et  travaux  non  prévus 
au  bordereau,  exécutés  par  des 
tiers,  bien  que  Pentrepreneur 
ait  demandé  à  user  de  son 
droit  de  préférence  à  égalité 
d'offres  ;  indemnité  allouée 
pour  privation  de  bénéfices.  — 
intérêts  dus  seulement  du  jour 
de  la  demande.  —  Ordre.  Tra- 
vail plus  onéreux  exécuté  sans 
ordre  :  rejet.  —  Prix.  Maçon- 
nerie de  briques  des  jambages 
et  des  plates-bandes  des  portes 
et  des  croisées  comptée 
comme  grosse*  maçonnerie  : 
application  du  devis  :  rejet.  — 
Parements  vus  de  maçonnerie 
dite  opm  incertum  :  application 
du  prix  porté  au  bordereau. 
—  Application  exacte  des  prix 
du  bordereau.  —  Journées 
d'ouvriei-s.  Prix,  Contestation 
sur  la  classe  dans  laquelle 
doivent  être  compris  des  ma- 
çons :  non-recevabilité;  les 
officiers  du  génie  ont  un  pou- 
voir absolu  pour  opérer  cette 
classification.  —  Sujétions. 
Crépis  enduits.  Nombre  de 
couches  nécessaires  à  la  bonne 
exécution  du  travail  supé- 
rieures à  celles  prévues  :  plus- 
value  allouée.  —  Transports  de 
terre  sur  une  rampe  dont  l'in- 
clinaison  était    supérieure  à 
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«elle   prévue  ;  aucune  protes- 
tation   en    cours  d'exécution, 
rejet.  —  Transport  de  déblais 
4  travers  champs  :  pas  de  su- 
jétion; rejointoiement  de  ma- 
çonneries  faites  après  coup; 
droit  de  Tadministration  :  pas 
•de   sujétion;  scellement  dans 
\'A  maçonnerie  de  briques  :  ap^ 
pUcation  du  prix  unique  prévu 
sans  distinction  pour  toute  es- 
pèce de  maçonnerie.  —  Façon 
donnée  au  dallage  plus  oné- 
reuse que  celle  prévue  :  plus- 
value  accordée;    eau    fournie 
pour  les  travaux  avec  des  dif- 
ficultés  exceptionnelles   :  in- 
demnité allouée.  (C.  (TEt.),  I, 
636. 
—  (28.3)  Génie.  —  {Sieur  Omnès 
contre  Ministre  de  la  Guerre.)  — 
Procédure. —  Doit-il  être  néces- 
sairement fait  état  par  rassem- 
blée générale  du  Conseil  d'Etat 
statuant    au    contentieux    de 
conclusions     déposées     après 
que   la   section    a    statué  sur 
Tafl'aire  et  au  moment  même 
de     Taudience     publique?  — 
Art.   35.   —  Ordre   de  service 
constatant  que  la  réclamation 
a  été  formée  dans  le  délai  de 
•cinq    jours.    Recevabilité.    — 
Déblais.   —   Transport  au  ca- 
mion. —  Lorsque  le  devis  dis- 
pose que   les  transports   exi- 
geant    trois     relais    au    plus 
seront    effectués    d'après    les 
moyens  prescrits  par  les  offi- 
ciers du  génie  et  laisse  à  Ten- 
trepreneurle  choix  des  moyens 
pour  les  transports  plus  éloi- 
•gnés  en  stipulant  que,  quel  que 
soit    le     mode    employé,   les 
transports  seront  payés  comme 
s'ils  éUiient  exécutés  au  tombe- 
reau, l'entrepreneur  est  fondé 


à  réclamer  une  indemnité 
pour  les  déblais  au  delà  de 
trois  relais  pour  lesquels  l'em- 
ploi du  tombereau  était  im- 
possible. —  L'entrepreneur  a 
droit,  en  conséquence,  à  un 
supplément  de  prix  pour  les 
reprises  de  terre  que  l'impos- 
sibilité d'employer  le  tombe- 
reau sur  tout  le  parcours  a 
reudues  nécessaires.  {(\  cfEt.  \ 
ï,  985. 

-  (284)  Génie.  —  Devis  général  du 
7  mai  i8")7.  —  {Sieur  Delzavt 
contre  Minisire  de  la  Guerre.)  — 
Art.  33.  —  Accélération  des 
travaux.  —  Augmentation  du 
prix  des  matériaux  ou  de  la 
main-d'œuvre  à  raison  de  ce 
que  l'Etat  aurait  entrepris  si- 
multanément d'autres  travaux 
semblables  dans  la  région,  ou 
de  ce  que  ces  travaux  auraient 
été  adjugés  à  des  prix  supé- 
rieurs. Non-lieu  ii  indemnité. 
Le  requérant  étant  tenu  par 
le  devis  géné^al  de  se  confor- 
mer aux  ordres  de  l'autorité 
militaire  pour  la  marche  des 
travîiux,  il  était  averti  par  la 
nature  et  la  destination  des 
ouvrages  de  la  nécessité  de 
leur  prompte  exécution.  — 
ArL  .')9.  —  Kéclamalion.  —Dé- 
lai. —  Déchéance  d'une  ré- 
clamation formée  plus  de  six 
mois  après  le  règlement  du 
compte  général  et  définitif.  — 
Le  délai  de  six  mois  court-il 
à  dater  de  la  signature  du 
compte  par  le  chef  du  génie 
et  l'entrepreneur,  ou  seule- 
ment à  partir  de  l'approbation 
du  compte  par  le  ministre  de 
la  guerre? —  Rés.  dans  le  pre- 
mier sens.  —  Arrangement 
passé  entre  le  chef  du   génie 
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DÉCOMPTES  {suite)  : 
l'entrepreneur  lorsque  sa  si- 
gnature, d'abord  refusée,  n'a 
été  donnée  qu'après  un  ordre 
de  service  déclarant  que  celte 
signature  ne  ferait  pas  obstacle 
aux  réclamations  ultérieures 
de  l'entrepreneur.  —  Art.  59, 
§  4.  —  Délai  des  réchimations. 

—  Recevabilité  d'une  réclama- 
tion formée  moins  de  six  mois 
après  la  présentation  du  dé- 
compte définitif  de  l'exercice 
où  sont  inscrits  les  travaux, 
encore  bien  qu'ils  aient  été 
effectués  dans  le  courant  d'un 
exercice  précédent.  —  Récla- 
mation tardive.  —  Déchéance. 

—  La  réclamation  formée  de- 
vant le  génie  ne  peut  être  aug- 
mentée devant  le  ministre 
après  l'expiration  du  délai  de 
réclamation.  —  La  déchéance 
établie  par  l'article  59,  §4,  n'est 
pas  applicable  à  des  travaux 
neufs  exécutés  après  l'expira- 
tion du  marché  en  vertu  d'un 
ordre  contre  lequel  l'entrepre- 
neur a  protesté.  —  (îroupe- 
ment  des  réclamations.  —  Les 
réclamations  peuvent  être  sou- 
mises au  conseil  de  préfecture 
avec  un  groupement  autre  que 
celui  adopté  devant  le  chef  du 
génie.  —  Indemnité  partielle 
touchée  sous  réserve  expresse 
des  réclamations  rejetées  par 
le  ministre,  et  portées  devant 
le  conseil  de  préfecture  :  ré- 
clamation recevable  pour  le 
complément.  —  Art.  33.  — 
Retard  dans  le  commencement 
des  travaux,  et  inexécution 
d'une  partie  de  la  construction 
projetée  :  demande  d'indem- 
nité rejetée  :  le  marché  était 
sur   série  de   prix    pour  uni' 


durée  déterminée  sans  oblîsa- 
lion  de  commencer  ou  d'ache- 
ver les  travaux  à  une   époque 
fixée  ;  l'entrepreneur  qui  de- 
vait se  conformer^  pendant  la 
période    convenue,    aux    ins- 
tructions des  officiers  du  génie, 
ne  peut,  en  fait,   se  plaindre 
d'aucun  ordre  intempestif.  — 
Sujétions  :  indemnité  allouée 
pour  évidementsdans  la  pierre 
de  taille  et  pose  d'un  revête- 
ment ou  enduit;  ce  travail  dif- 
fère de    la  taille  proprement 
dite    ;    —    jointoiement    des- 
briques au  petit  fer  ;  —  étale- 
ment des  lambourdes  imposé 
par  le  mode  spécial  prescrit  de 
mise  en  place  des  lambourdes 
du  plancher  ;  —  pour  substi- 
tution d'impostes  mobiles  aux 
impostes  tixes  ;  pour  enduits 
des  parois  de  la  voûte  de  la 
fosse.    —    Indemnité    rejelée 
pour  enduits  en  plâtre  de  l'in- 
térieur des  conduits  des  têtes- 
de  cheminées  :  si  ce  travail  est 
plus  difficile,  son  exécution  est 
moins  soignée  et  le  prix  fixé 
reste  rémunérateur.  —  Travail 
compris  dans   un  autre  ;  — 
taille  de  briques  pour  arceaux  ; 
elle  rentre  dans  le  travail  de 
la  maçonnerie  ;  —  encastre- 
ment des  solives  en  fer  :  il  est 
compris  dans  le  travail  de  la 
charpente.  (drEt.),  11.569. 
—  i288j   Génie.  —   Caserne.  — 
Devis  général  du  7  mai  18.'h. 

—  {Ministre  de  la  guerre  centre 
sieur  Detrois-Lanson.  ;  —  Exper- 
tise. —  Frais  à  la  charge  de 
l'Etat,  qui  n'a  pas  fait  d'offre. 

—  Fournitures  comprises  dans 
le  prix  du  travail  :  Fourniture 
de  clous  et  broches  comprise 
dans  le  prix  des  ouvrages  eu» 
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charpente.    •-   Mesurage    des 
maçonneries   de    moellon   au 
mètre  cube,  parements  et  join- 
toiements  compris,  conformé- 
ment au  cahier  des  charges  et 
en      suivant   les   usages    des 
lieux.  —  Prix.  —  Bois  de  me- 
nuiserie n'ayant  pas  une  épais- 
seur supérieure  à  celle  prévue 
au  bordereau  :  non-lieu  à  Tap- 
plication    du    prix    des  char- 
pentes    ;    jointoiement    d'un 
mur    exécuté  par   Tentre pre- 
neur sortant  ;  application  du 
prix  du  bordereau  afférent  au 
join  toiemen t  de  vieilles  maçon- 
neries ;  —  cloisons  exécutées, 
suivant     Tordre    prescrit,    en 
briques  avec  mortier  de  chaux 
hydraulique,  au  lieude  plâtre: 
application    du   prix   afférent 
aux     cloisons     mesurées    au 
mètre  carré  ;  le  prix  du  mètre 
cube  de  maçonnerie  ordinaire 
est  inapplicable  ;  —  arêtes  de 
maçonnerie  apparentes  :  plus- 
value  allouée  ;  elle   avait  été 
prévue   sans  distinction  entre 
les  arêtes  à  profil  aigu   et  les 
arêtes   d'équerre.  —   Prix   du 
jointoiement  des  cloisons  éta- 
bli d'après  la  série  de  la  ville 
de   Paris  (aucun  prix  spécial 
n'était  prévu).  —  Réclamation. 
—  Art.  dO,  §  4.  —  Est  frappée 
de  déchéance  la  demande  en 
réparation  d'une  omission  pré- 
sentée après   les  six  mois  du 
règlement  de  l'exercice  auquel 
elle  se  rapporte.  —  Art.  3H.  — 
Substitution  de  matériaux  non 
prescrite  par  des  ordres  écrits  : 
prix  dû  d'après  les  dimensions 
et  qualités  des  matériaux  effec- 
livement  employés  ;  —  ana- 
logue. —  Travail  exécuté  :  en- 
tailles  dans  la  pierre  obliga- 


toires, malgré  l'épaisseur  des^ 
joints  :  prix  dû.  (C.  rf'Ef.),  II, 
684. 
—  (289)  Génie.  —  Fort  de  Lar- 
mont  et  de  Saint-Antoine.  — 
Clauses  et  conditions  générales 
du  29  novembre  1876.  —  [Sieur 
Diricq  frères  et  Alricq  (Liquida- 
teur de  la  Société»)]  —  Art.  37. 

—  Accélération  imprévue  de 
certains  ouvrages  :  rejet  :  l'en- 
trepreneur devait  se  confor- 
mer aux  ordres  du  génie 
(2*.esp.).  —  Changement  de 
carrière  autorisé  à  la  condition 
expresse,  non  contestée,  que 
la  pierre  de  la  nouvelle  car- 
rière serait  payée  au  prix  de 
celle  prévue  ;  pas  de  prix  sup- 
plémentaire, nonobstant  une 
promesse  gracieuse  faite  par 
le  Ministre  sous  une  condition 
qui  ne  s'est  pas  réalisée 
(2*  esp.).  —  Déblais  de  terre  : 
indemnité  reconnue  en  prin- 
cipe par  l'Etat  ;  appréciation 
du  quantum (<••«  esp.),  —  Dom- 
mages causés  à  l'entrepreneur 
par  la  marche  prétendue  anor- 
male des  travaux:  rejet:  l'Etat 
n'a  fait  qu'user  de  son  pouvoir 
de  direction  (f*"  esp,),  — 
Art.  25.  —  Faux  frais.  Rentre 
dans  les  faux  frais  à  la  charge 
de  l'entreprise,  le  prix  des 
échafaudages  nécessités  par 
l'exécution  simultanée  des 
maçonneries  et  des  remblais 
(1"  esp.),  —  Ordres  écrits.  — 
Remaniements  de  déblais  exé- 
cutés sans  ordre  écrit.  Rejet 
(1" esp.)  ;  —  analogues  (2''  esp. ;. 

—  Ponts  de  service  utilisés  par 
les  entrepreneurs  secondaires: 
indemnité  due  par  l'Etat  dans 
la  mesure  seulement  où  ses 
agents  et  ouvriers  en  ont  usé 
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DécoMPTES  (suite)  : 
(!'*  esp.  ;  —  2«  esp.).  —  Prix 
appliqués  diaprés  les  bases  pré- 
vues   :  non-lieu   à  une   plus- 
value  (l'«  esp.).    '—  Réclama- 
tions. —  Art.  35.  —  Nop-rece- 
vabililé  d'une  réclamation  for- 
mée plus  de  cinq  jours  après 
l'ordre  de  service  {!"  esp.),  — 
Art.    70,  —    Non-recevabilité 
d'une  ré«"lamation  formée  plus 
de  six  mois  après   la  clôture 
de     l'exercice     (2''     esp.).    — 
Art.  25  et  93.  —  Transports  de 
matériaux.  Plans  inclinés  cons- 
truits par  l'entrepreneur  à  rai- 
son de  l'inexistence   des   che- 
mins  d'accès.  —  Hejet  :  l'ad- 
ministration ne   s'est  pas  en- 
gagée à  construire  à  une  époque 
déterminée  des  chemins  d'ac- 
cès [i''^  esp.).  —  Travail  com- 
pris dans  un  autre  :  règlement 
du  plafond  des  fossés  compris 
dans  le  prix  desdits  ouvrages. 
Rejet  {\^  esp.)  ;  —  Hégalage 
du  roc  et   déchargement  des 
déblais  compris  dans  le   prix 
du  transport (1®''  esp.)  ;  —  prix 
du  transport  de  la  terre  végé- 
tale compris  dans  le  prix  de 
coltr  terre  (("  esp).  —  Triage 
do    déblais  de  roc  et   pierres 
cassées  compris  dans  le    prix 
unique   (ixé  pour  la  mise  en 
tas  f2«  csp.y  —  Travaux  don- 
nés (à  un   autre    entrepreneur 
conformément  aux  réserves  du 
marché   :  eau  approvisionnée 
par     l'entrepreneur     général 
donnée  par  l'Etat  à  son  entre- 
preneur spécial  qui  en  a  payé 
le  prix.  Rejet  (4"  e^p.).— Tra- 
vaux   exécutés   dans  la    mau- 
vaise saison  ou  avec  sujétion  : 
absence   d'ordre   de   service  : 
malfarons  à  la  charge  de  Ten- 
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Irepreneur  f 2«  esp.).  (C  d'E/.), 
Il,  795. 

—  (290)  Génie.  —  Fort  de  Sainl- 
Menge.   —    (Sieurs  Malègue  et 
Périer  contre    Ministre    de    ta 
guerre.)  —  Transport  de  ma- 
tériaux sur  des  rampes   plus 
raides  que  le   12*  nécessitées 
par  les  ordres  de  service  rela- 
tifs à  la  direction  des  travaux 
en  vue  de  l'accélération  ;  mode 
de  transport    plus    onéreux  ; 
ap[)lication  du  prix  des  trans- 
ports à  la  brouette,  les  trans- 
ports au  tombereau    ne  pou- 
vant être    prescrits    sur   des 
rampes  de    celte   raideur.  — 
Dommage  causé  à  l'entreprise: 
payement  des  acomptes.  —  // 
est  dû  réparation  à  l'entrepre- 
neur pour  le    préjudice  résul- 
tant de  sa  mise  en  faillite  cau- 
sée par  sa  brusque  expulsion 
à  un  moment  où  ses  découverts 
excédaient    notablement   l'a- 
vance exigible  d'après  le  ca- 
hier des  charges  et  d'emprunts 
onéreux  qu'il  a  dû  contracter 
par  suite  du  retard  mis  par  le 
génie  à  payer  le  solde  de  l'en- 
treprise. —  Intérêts.  —  L'Etat 
n'a  pas  le   droit  de  consigner 
des  sommes  dues  à  l'entrepre- 
neur  en    vue    d'un     recours 
éventuel  que  pourrait  motiver 
la  surenchère  consentie  à  son 
successeur  ;   dès    lors,   l'Etal 
doit    l'intérêt     à    5    0/0   des 
sommes  qu'il  a  ainsi  indûment 
retenues,   l'entrepreneur  n'é- 
tant débiteur  d^aucune  somme 
vis-à-vis  de  l'Etal,  ainsi  que  du 
cautionnementqu'il  s'est  à  tort 
refusé  à  restituer.  [C.  (TEt.  ^U^ 
913. 

—  (291)  Génie.  ~  Fort  du  Ver- 
don.    —  (Sieur    Catkatot.)  — 
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Clarrîères  choisies  par  Tadju- 
dîcataire  avec  l'agrément  du 
•génie  conformément  au  cahier 
lies  charges  :  pas  d^indemnité 
à  raison  de  Téloignement  des 
chantiers.  —  Approvisionne- 
ment dans  une  carrière  dési- 
gnée au  marché  par  suite  de 
Tim  possibilité  de  s'approvision- 
n<*r  dans  une  autre  plus 
proche  :  rejet.  —  Faux  frais. 

—  Cintres  pour  échafaudages  : 
pas  d'indemnité.  —  Matériaux 
d'une  provenance  déterminée 
au  bordereau  et  réclamée  par 
Tadministration  sans  protes- 
tation de  Tentrepreneur  dans 
les  cinq  jours  de  l'ordre  de 
service  :  pas  de  prix  supplé- 
mentaire. —  Pierre  d'une 
provenance  non  prévue  au 
marché.  Difficultés  de  taille 
possibles.  Renvoi,  à  Texpertise. 

—  Ordre  écrit  non  justifié. 
Rejet.  —  Prix  non  prévu  au 
bordereau  consenti  par  les  of- 
ficiers du  chantier  ;  maintien 
de  ce  prix.  —  Prix  d'un  tra- 
vail compris  dans  un  autre. 
Non-lieu  à  plus-value  :  join- 
toiement  compris  dans  le  prix 
de  la  maçonnerie.  — -  Récla- 
mations. —  Absence  de  récla- 
mations dans  les  cinq  jours 
contre  un  ordre  de  service. 
Rejet.  —  Sujétions.  —  Indem- 
nité refusée  pour  maçonnerie 
de  moellons  têtues  &  joints 
incertains^travail  rentrant  dans 
le  prix  prévu  ;  —  pour  façons 
d'aire  sur  des  surfaces  autres 
que  celles  spécifiées  au  devis. 
—  Sujétions  accordées  à  rai- 
son d'une  majoration  prévue 
dans  l'épaisseur  des  crépis.  — 
Travail  imprévu.  —  Indemnité 
allouée.  (C.  d'«M,  II,  92Î). 

Annales  des  P.  et  Ch.,  7*  série. 


—  (292)  Génie.  —  Décompte.  — 
Expertise.  Formalités  substan- 
tielles. —  {Ministre  de  la  guerre 
contre  sieur  Moliner.)  —  Pré- 
sence d'un  capitaine  du  génie 
aux  opérations  de  vérification 
et  remise  par  lui  à  l'ingénieur 
désigné  de  diverses  pièces:  pas 
d'acquiescement  à  l'arrêté  qui 
ordonne  une  expertise  par  un 
seul  expert  désigné  parle  con- 
seil de  préfecture.  —  Mission 
confiée  par  le  conseil  de  pré- 
fecture à  un  individu  à  ,reff*et 
de  vi'^rifier  les  réclamations 
après  avoir  prêté  serment, 
constituant  une  véritable  ex- 
pertise. Parties  non  mises  en 
demeure  de  désigner  leurs  ex- 
perts :  violation  des  formalités 
substantielles  en  matière  d'ex- 
pertise. Annulation.  (C.  d^Et.), 
If,  927. 

—  (293)  Génie.  —  Construction 
de  roule.  —  Décompte.  —  De- 
vis général  du  génie  du  7  mai 
1857.  —  {Sieur  Gérard.)  —  Re- 
gistres de  comptabilité  et  car- 
nets d'attachements  du  génie 
non  tenus  régulièrement  :  refus 
de  l'entrepreneur  d'accepter 
les  éléments  du  décompte  et 
la  méthode  employée  pour  son 
règlement  ;  cube  de  terrasse- 
ment fixé  d'après  la  compta- 
bilité tenue  par  l'entrepreneur 
et  dont  l'expertise  a  reconnu 
la  sincérité.  —  Foisonnement. 
—  Les  prix  du  bordereau  pour 
fouille,  charge  et  transport 
s'appli(iuent  au  mètre  cube 
mesuré  d'après  le  vide  de  la 
fouille,  il  n'y  a  pas  lieu  de  tenir 
compte  du  foisonnement  pour 
le  cube  des  déblais  et  celui 
des  transports.  —  Retard  dans 
les    paiements    des    sommes 

—  Lois,  etc.  {Tables).  42 
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hécoMpTES  {suite';  : 
allouées  en  justice  :  non-lieu 
à  une  indemnité  spéciale  ;  les 
intérêts  légaux  alloués  dujour 
lie  la  demande  de  l'entrepre- 
neur constituent  une  répara- 
tion suffisante  du  préjudice. 
iC,  (VEt.),  H,  1112. 

—  (29t)  Génie.  -—  Clauses  et 
conditions  générales  du  25  no- 
vembre 1875.  — (Ministre  de  la 
tjuerrc  contre  sieur  Pône,)  — 
Art.  66.  —  Lorsque  l'entre- 
preneur obtient  la  résiliation 
«le  son  entreprise  à  raison  d'un 
ajournement  des  travaux  pen- 
dant plus  dun  an  avant  tout 
commencement  d'exécution,  il 
n'a  droit  à  aucune  indemnité 
pour  manque  à  gagner.  (C. 
(flU.),  II,  1200 

—  (295j  Génie.  —  Devis  gént'îral 
du  7  mai  18137.  -—  (Sieurs  Sogno 
et  Mottet.)  —  Changements 
intempestifs  dans  les  ordres 
iHJatifs  à  la  provenance  des 
matériaux  :  indemnité  accor- 
«lée.  —  Construction  d'une 
route  par  sortions  indépen- 
dantes, éloignées  les  unes  des 
autres,  et  d'après  une  largeur 
lixée  provisoirement  rendant 
I»^s  travaux  et  les  installations 
onéreux  :  indemnité  allouée. 
—  Prix  nouveau  :  lieux  d'ex- 
traction indiqués  par  le  génie 
no  fournissant  que  du  sable 
mélangé  de  terre  ;  lavage  obli- 
gatoire; prix  nouveau  établi 
tn  tenant  compte  de  ce  que 
l'entrepreneur,  n'ayant  pas 
f  lit  le  triage  au  lieu  d'extrac- 
tion, a  inutilement  transporté 
il  terre  mélangée.  (C.  (VEt.)y  II, 
1208.     • 

—  (296)  (iénie.  —  (Ministre  d^  la 
ijuerre  contre  sieur  Pechwerty.) 


—  Art.  49.  —  Mesurage  con- 
testé tardivement  et  non  sus- 
ceptible de  vérification  :  récla- 
mation non  recevable.  —  Dé- 
pens. —  L'arrêté  statuant  au 
fond  n'ayant  pas  liquidé  les 
dépens,  le  conseil  de  préfecture 
ne  peut  pas  prendre  un  nou- 
vel arrêté  opérant  cette  liqui- 
dation. —  Il  n'appartient  alors 
qu'au  président  du  cousell  de 
préfecture  d'opérer  la  liquida- 
tion. —  Frais  d'expertise.  Ré- 
partition réservée  dans  l'arrêté 
au  fond.  —  Un  conseil  de  pré- 
fecture ne  peut  pas,  en  statuant 
au  fond,  sur  l'ensemble  du 
litige,  réserver  la  répartition 
des  frais  d'expertise,  qui  est 
l'accessoire  du  fond,  pour  l'ef- 
fectuer par  un  arrêté  ultérieur. 

—  Intérêts  des  intérêts.  —  Ca- 
pitalisation des  intérêts  pro- 
noncée parle  conseil  de  préfec- 
ture en  dehors  de  toute  de- 
mande portant  sur  les  intérêts 
échus  et  dus  depuis  une  année. 
Irrégularité.  —  Matériaux  ap- 
provisionnés sans  ordre  et  re- 
fusés comme  impropres  à  leur 
destination,  non -lieu  à  leur 
payement  par  l'Elat.  —  Omis- 
sions dans  les  métrés  :  rec- 
tification du  décompte.  — 
Ordre  :  emploi  sans  ordre  de 
moellons  têtues  dans  les  ma- 
çonneries :  plus-value  refusée. 

—  Prix  nouveaux.  —  Lors- 
qu'une nature  d'ouvrage  est 
nettement  prévue  et  définie 
par  le  marché,  le  prix  stipulé 
doit  être  alloué  alors  même 
que  le  travail  serait  grossière- 
ment fait  ;  cette  circonstance 
n'aurait  pu  qu'autoriser  l'Etat 
à  refuser  d'en  faire  la  récep- 
tion. —  Prix  nouveaux.  —  Co- 
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ionnes  en  fonte.  —  Lorsque  le 
devis  ne  prévoit  que  deux  prix 
pour  les  ouvrages  en  fonte, 
suivant  qu'ils  sont  ou  non  dans 
le  commerce  ou  que  les  moules 
sont  fournis  par  Tentrepreneur 
ou  par  TEtat,  ne  rentrent  dans 
aucune  de  ces  deux  catégories 
des  colonnes  de  dimensions  et 
formes  exceptionnelles,  encore 
bien  que  les  moules  n'en  aient 
pas  été  fournis  par  TEtat  : 
prix  de  la  fonte  de  sujétion 
alloué  et  comprenant  la  four- 
niture des  modèles.  —  Hécla- 
mation.  —  Délai  :  Chose  jugée. 

—  L'administration  ne  peut 
pas  opposera  un  entrepreneur 
une  lin  de  non-recevoir  tirée 
de  cequ'iln'aurail  pas  présenté 
un  chef  de  réclamation  dans 
le  délai  de  six  mois  imparti 
par  le  cahier  des  clauses  et 
conditions  générales,  alors 
qu'elle  a  consenti  à  l'expertise 
sur  ce  point.  —  Réclamation 
admise  par  TEtat,  non  portée 
an  décompte  par  le  conseil  de 
préfecture  :  régularité.  — Tra- 
vaux compris  au  marché,  con- 
fiés à  d'autres  entrepreneurs  : 
Indemnité  allouée.  (C.  d'E(.), 
111,614. 

-  (297)  Génie.  —  Fort  de  Saint- 
Mengp.  —  Décision  antérieure 
du  Conseil  d'Etat.  —  Interpré- 
tation. —  Intérêts.  —  Liqui- 
dation. —  Ministre.    Décision. 

—  (Sieur  Malègue  et  héritiers 
Périer  contré  Ministre  de  la 
guerre.)  —  Procédure.  —  La 
partie,  qui  a  obtenue  un  arrêt  de 
condamnation  contre  l'Etat, 
est  recevable  à  déférer  au  Con- 
seil d'Etat  la  décision  par  la- 
qui^lle  le  ministre  liquidateur 
ne  lui  a  pas  tenu  compte  de 


toutes  les  sommes  auxquelles 
elle  a  droit,  en  exécution  du- 
dit  arrêt.  —  Le  Conseil  d'Etat 
n'est  pas  compétent  pour  li- 
quider lui-même  l'indemnité 
en  capital  et  intérêts  due  par 
l'Etat  en  vertu  d'un  arrêt  de 
condamnation.  —  Non-receva- 
bilité d'une  demande  qui  n'a 
pas  fait  l'objet  d'une  solution 
dans  la  décision  attaquée.  {€, 
d'Et.),  IV,  124. 

—  (298)  Génie.  — Mise  en  régie, 
—  Clauses  et  conditions  géné- 
rales du  25  novembre  1876.  — 
{Minùitre  de  la  guerre  contre 
sieur  Woelf/lé.)  —  Art.  35,  Ji  3.  — 
Inexécution  partielle  d'ordres 
de  service  tenant  à  des  circons- 
tances indépendantes  de  la 
volonté  de  l'entrepreneur,  et 
qui  étaient  imprévues  au  mo- 
ment de  la  notification  des 
ordres  ;  absence  d'observations 
de  la  part  de  l'entrepreneur  ; 
article  35,  §3,  néanmoins  inap- 
plicable. Retards  dans  l'exécu- 
tion non  imputables  à  l'impuis- 
sance, au  mauvais  vouloir  ou 
à  la  négligence  de  l'entrepre- 
neur. Mise  en  régie  non  justi- 
liée.  (C.  d'Et.),  IV,  243. 

—  (299)  Génie.  —  Casernes.  — 
Clauses  et  conditions  générales 
du  25  novembre  1876.—  (Sieur 
Râteau.)  —  Art.  18,  22,  37.  — 
Ingérence  de  l'administration 
dans  la  direction  des  travaux  : 
pas  d'indemnité  ;  le  service  du 
génie  n'a  pas  excédé  la  limite 
des  pouvoirs  qui  lui  appar- 
tiennent aux  termes  du  cahier 
des  clauses  et  conditions  géné- 
rales. —  Art.  35,  §  3.  —  Non- 
recevabilité  d'une  réclamation 
formée  contre  des  ordres  pres- 
crivant des   travaux  imprévus 
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DÉCOMPTES  (suite)  : 
faute  de  protestation  dans  le 
délai  de  cinq  jours.  —  Art.  40. 

—  Il  n'y  a  pas  lieu  de  fixer  un 
prix  nouveau  pour  les  rampes 
enfer  et  fonte  des  escaliers,  les 
prix   élémentaires   de  ce  tra- 
vail figurant  au  bordereau.  — 
Art.  66.  —  Ajournement  dans 
les  travaux   n'ayant  pas  duré 
une  année  :  non-lieu  à  indem- 
nité pour  retard  ou  augmen- 
tation du  prix  de  certains  ma- 
tériaux. —  Art.  70.  —  Récla-  ! 
mation.  —  Délai.—  Non-rece-  1 
vabilité  de    réclamations  for-   , 
mées   —  plus  de   six  mois  à  , 
partir  du  règlement  définitif  I 
de  l'exercice  auquel  se  rappor- 
taient les  travaux  ;  —  plus  de 
dix  jours  après  les  inscriptions 
des  attachements  et  carnets  ; 

—  ou  le  refus  d'accepter  cer- 
tains matériaux  défectueux.— 
Enduits  des  surfaces  planes 
ou  courbes,  prix  unique  du 
bordereau  applicable.  —  Faux 
frais.  —  Triage  de  moellons  en 
carrière  à  la  charge  de  Tentre- 
preneur.  —  Fausses  ma- 
nœuvres résultant  d'une  erreur 
de  l'entrepreneur.  Rejet.  — 
Parements  vus  —  exécutés  à 
des  ma(;onneries  cachées  pos- 
térieurement ;  non-lieu  au 
payement  par  application  du 
cahier  des  charges,  —  payés  au 
mètre  carré,  sans  déduction 
des  vides  correspondant  à  des 
surfaces  fictives.  —  Pentures 
et  gonds  mis  en  place.  —  Ap- 
plication du  prix  prévu  pour 
les  fers  forgés  avec  change- 
ment de  calibre  et  sans  supplé- 
ment de  prix  pour  le  forage 
des  trous  de  boulons.  —  Prix 
nouveaux.   —   Maçonnerie  de 


briques  des  têtes  de  cheminées: 
elles  entrent  dans  les  prévi- 
sions générales  du  contrat  ; 
pas  de  prix  nouveaux  ;  ferre- 
ment imprévu  des  impostes 
payé  comme  petit  fer  forgé  de 
grande  sujétion.  —  Sujétion 
imprévue.  —  Maçonneries  de 
pierres  de  taille  ;  déchet  pré- 
tendu anormal  subi  dans  la 
préparation  ;  absence  de  sujé- 
tion imprévue  ;  pas  de  prix 
nouveau;  crochets  porte-four- 
niments, pas  de  sujétion  ;  taille 
d'un  cordon  payée  comme  taille 
d'ornement  dans  les  seules 
parties  profilées  ;  jointoiement 
de  maçonnerie  neuve  et  non- 
rejointoiement.  (C.  (TEt.^  IV, 
375. 

—  (300)  Génie.  —  Clauses  et  con- 
ditions générales  du  25  no- 
vembre 1876.  —  (Sieur  Bote.) 
—  Art.  66.  Résiliation.  —  Des 
suspensions  de  travaux  ordon- 
nées, à  diverses  reprises,  et 
n'ayant  pas  duré  chacune  plus 
d'une  année,  ne  peuvent  don- 
ner lieu  à  résiliation.  —  Une 
suspension  de  dfx-huit  mois 
n'ouvre  pas  droit  à  indemnité, 
si  l'entrepreneur  a  repris  les 
travaux  sur  un  ordre  de  ser- 
vice, sans  faire  aucune  réserve. 
(C.  (TEt.),  IV,  808. 

—  (301)  Génie.  —Clauses  et  con- 
ditions générales  du  25  no- 
vembre 1876.  —  (Consorts 
Germain.)  —  Art.  70,  §  4.  - 
Déchéance  de  réclamations 
formées  plus  de  six  mois  après 
l'arrêté  de  règlement  définitif 
des  travaux  de  l'exercice.  — 
Le  fait  que  l'entrepreneur  a 
formé  en  temps  utile  ses  ré- 
clamations contre  le  règlement 
d'un  exercice  ne  le  dispense 
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pas  de  réclamer  dans  les  délais 
pour  les  travaux  des  exercices 
suivants,  alors  même  qu'il 
s*agit  d'une  entreprise  se  con- 
tinuant pendant  plusieurs  exer- 
cices. —  La  circonstance  que 
les  officiei*s  du  génie  ont  con- 
senti à  discuter  au  fond  une 
demande  tardive  ne  fait  pas 
obstacle  à  l'application  de  la 
déchéance.  —  Retard  dans  le 
commencement  des  travaux 
de  Tun  des  ouvrages  faisant 
Tobjet  du  marché  :  exercice 
du  droit  de  Tadministration  : 
pas  d'indemnité.  —  Substitu- 
tion de  matériaux  :  absence 
d'ordre  de  service  :  rejet.  — 
Procédure  :  chef  renvoyé  à  une 
expertise  :  arrêté  préparatoire 
sur  ce  point  :  recours  non 
recevable.  (C.  d'Et.],  IV,  822. 

■—  (302)  Génie.  —  Devis  général 
du  7  mai  1857.  —  {Ministre  de 
la  guerre  contre  sieur  Candàs.) 

%  —  Art.  8.  —  Travaux  exécutés 
en  mauvaise  saison.  —  Rejet. 
Le  devis  dispose  que  les  tra- 
vaux de  l'exercice  peuvent  être 
prolongés  jusqu*au  1*'  février. 
—  Art.  23.  —  Faux  frais  et 
installations.  —  Restent  à  la 
charge  de  l'entrepreneur  les 
frais  d'installation  d'une  voie 
ferrée.  —  Appareils  de  trans- 
port compliqués  installés  avec 
l'autorisation  du  génie,  modifi- 
cation apportée  en  cours  d'exé- 
cution :  indemnité  allouée.  — 
Art.  59.  —  Réclamations  sou- 
mises au  directeur  du  génie  et 
au  ministre,  puis  formulées 
dans  une  requête  adressée  au 
conseil  de  préfecture  accom-. 
pagnéesde  pièces  justificatives. 
Recevabilité.  —  Déblais.  — 
Convention.  —  Lorsqu'en  cours 


I 


I 


d'exécution  une  convention  a 
été  passée  entre  l'entrepremeur 
et  les  officiers  du  génie,  et 
que  cette  convention  qui  avait 
pour  objet  de  fixer  des  prix 
nouveaux  pour  les  terrasse- 
ments a  été  approuvée  par  lo 
ministre  de  la  guerre,  l'entre- 
preneur n'est  pas  recevable  à 
réclamer  une  majoration  de 
prix,  bien  qu'une  allocation 
gracieuse  ait  été  accordée  sur 
certains  points.  —  Ordre  non 
exécuté  par  l'entrepreneur  : 
conséquence  de  l'inexécution 
à  la  charge  de  celui-ci. —  Prix 
compris  dans  un  autre.  —  Le 
prix  du  déblai  de  roc  extrait  à 
la  mine  comprend  la  fourni- 
ture de  la  poudre;  celui  de  la 
maçonnerie  de  meulière  com- 
prend le  triage,  fendage  et 
emmétrage.  —  Prix.  —  Mor- 
tier. Composition.  —  Erreurs 
sur  le  dosage  du  mortier,  prix 
nouveaux  acceptés  par  l'en- 
trepreneur. Contestation  sur  le 
prix  non  recevable.  Rejet.  — 
Prix  unique  pour  les  rejoin- 
toiements  applicable  au  rejoin- 
toiement  des  voûtes.  —  Sujé- 
tions. —  Travaux  faits,  détruits 
et  reconstruits.  Absence  do 
comptabilité  régulière.  Indem- 
nité allouée  égale  au  rabais 
consenti.  Travaux  enlevés  à 
l'entreprise.  —  Les  fournitures 
ou  appareils  qui  sont  brevetés 
ou  n'ont  qu'un  seul  fabricant 
ne  rentrent  pas  dans  les  pré- 
visions du  marché  ;  ils  peuvent, 
dès  lors,  être  confiés  sans 
indemnité  aux  titulaires  du 
brevet.  —  Travaux  non  exé- 
cutés :  droit  de  l'administra- 
tion d'y  renoncer  ;  pas  d'in- 
demnité. —  Procédure.  Conseil 
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Di^xoMPTES  (suite)  : 
d'Etat.  —  Pourvoi  du  ministre  ; 
défendeur  décédé.  —  Le  re- 
cours formé  par  un  ministre 
contre  un  arrêté  du  conseil 
de  préfecture  nettement  spé- 
cifié est  recevable,  encore  bien 
qu'il  n'indiquerait  pas  le  nom 
du  défendeur,  ou  que  celui-ci 
serait  décédé,  et  que  Théritier 
n'aurait  pas  été  mis  en  cause. 

—  Dans  l'espèce,  d'ailleurs, 
l'héritier  a  eu  connaissance  de 
l'instance  et  a  présenté  des 
observations.  —  Expertise.  — 
Bases  admises.  —  Lorsque  les 
attachements  n'ont  pas  été  si- 
gnés par  l'entrepreneur,  qu'ils 
ont  été  rédigés  après  l'achève- 
ment des  travaux,  que  les  car- 
nets ont  été  dressés  après  les 
registres  de  comptabilité,  les 
quantités  et  les  prix  peuvent 
être  fixés  d'après  les  livres  de 
l'entreprise  et  les  autres  docu- 
ments que  les  experts  ont  pu 
recueillir.  —  Expertise  impos- 
sible.—  Ouvrages  considérables 
d'abord  construits,  puis  dé- 
truits et  remplacés  par  d'autres, 
impossibilité  de  constater 
l'importance  des  remaniements 
par  suite  de  l'irrégularité  de 
la  comptabilité  du  génie  ;  in- 
demnité allouée  et  fixée  à  l'in- 
tégralité du  rabais  consenti  par 
r«'Mtrepreneur.  (C.rf'£f.),V,73l. 

—  f303)  Génie.  —  Chemin  stra- 
tégique. —  Clauses  et  condi- 
tions   générales     du    25    no-" 
vernbre  1876.  —  (Sieur  Méric.) 

—  Accélération  des    travaux. 

—  Demande  d'indemnité  ;  rejet: 
pas  de  justification  d'une  accé- 
lération     extra-contractuelle. 

—  Accord.  —  Ordre  de  service. 

—  Application  des  clauses  d'un 


accord  constaté  par  un  ordre 
de  service  signé  sans  observa- 
tions par  l'entrepreneur.  — 
Déblais  supplémentaires  pro- 
venant de  l'obligation  imposée 
à  l'entrepreneur  d'employer  la 
mine  ;  payement  seulement  du 
cube  prévu  par  application  da 
devis.  —  Déblais  de  roc.  — 
Prix  unique,  sans  avoir  égard 
à  la  dureté  du  roc  rencontré. 

—  Dommages  aux  propriétés 
riveraines.  —  L'entrepreneur 
n'a  pas  un  recours  contre 
l'Etat  pour  le  recouvrement 
des  indemnités  payées  parlai 
aux  propriétaires  riverains  à 
raison  des  dommages  résul- 
tant de  l'exécution  des  travaux. 

—  Matériaux  à  TEtal.  —  L'en- 
trepreneur, qui  emploie  des 
matériaux  à  TEtat,  n'a  pas 
droit  au  remboursement  des 
frais  occasionnés  par  le  triage 
et  la  conservation  de  ces  maté- 
riaux. —  Modification  préten- 
due du  tracé  du  chemin  par 
l'administration ,  en  cours  d'en- 
treprise. Pas  d'indemnité  :  \^ 
marché  ne  spécifiait  pas  Tim- 
portance  des  ouvrages  à  exé- 
cuter, mais  obligeait  simple- 
ment l'entrepreneur  à  effeclaer 
tous  les  travaux  qui  lui  seraient 
ordonnés  pour  la  construction 
d'un  chemin  d'accès.  —  Ré- 
clamation contre  un  ordre  de 
service,  prescrivant  une  subs- 
titution de  matériaux,  formulée 
après  le  délai  de  cinq  jours  : 
non-recevabilité.  —  Régalage. 
Absence  de  Justification  par 
l'entrepreneur  de  la  nécessité 
de  cette  opération  ou  d'un 
ordre  lui  prescrivant  de  l'exé- 
cuter :  pas  d'allocation  de 
prix.  (C.iVEL),  V,  901. 
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-  (304)  Génie.  —  Casernes  d'ar- 
tillerie.  —    Devis  général  du 
7   mai  <857.  —  {Ministre  de  la 
guerre  conire  sieur  Sylvestre,)  — 
Art.   23.  —    Frais   d'échafau- 
dage :  ils  sont  à  la  charge  de 
reutrepreneur.    —    Art.     59. 
Délai.  —  Héclamations  formées 
—  moins  de  six  mois  après  la 
clôture  des  comptes  de  Texer- 
cice  :  recevabilité  ;  —  plus  de 
six  mois  après  cette  clôture  : 
non-recevabilité.  —  Objections 
tirées  de  ce  que  les  règlements 
annuels  auraient  un  caractère 
provisoire  par  suite  du  chevau- 
chement    des     travaux    d'un 
exercice  sur  l'autre,  de  nom- 
breuses erreurs  ou  omissions 
et  de  l'admission  fréquente  de 
réclamations  après  l'expiration 
des  délais.   Rejet  :  les  règle- 
ments annuels,  qualifiés  défini- 
tifs, ont  été  signés  sans  réserve 
par     l'entrepreneur;    —     les 
chevauchements     de    travaux 
d'un   exercice  sur  l'autre  ré- 
sultent nécessairement   de  la 
nature    du     marché;    —    les 
erreurs  ou  omissions,  rectifiées 
aux    comptes    des    exercices 
postérieurs,    ne    portent   pas 
atteinte  aux  droits  de  l'entre- 
preneur au  point  de  vue  des 
délais  de  réclamation  ;  —  l'ad- 
mission par  le  chef  du  génie 
de  quelques  réclamations  tar- 
dives n'enlève  pas  au  ministre 
le  droit  d'opposer  la  déchéance 
semestrielle.    —    Cintres.    — 
Prix  spécial  alloué  en  dehors 
du  prix  de  la  maçonnerie,  par 
application     du     cahier    des 
charges  et  malgré   la  stipula- 
tion contraire   insérée  par  le 
génie  dans  un  document  non 
communiqué  à  l'entrepreneur 


avant  son  acceptation Mal- 
façon imputable  à  l'entrepro- 
neur  :  réparation  à  la  charge 
de  ce  dernier.  —  Modifications 
dans  le  système  de  cintraize 
prévu;  plus  grande  simplicit»^  : 
réduction  du  prix  prévu.  — 
Pierres  cassées.  Prix  spécial 
dû  pour  le  cassage,  en  dehors 
du  prix  des  moellons  bruts.  — 
Prix  nouveau  librementaccepté 
par  écrit  par  l'entrepreneilr  : 
application  de  ce  prix  :  régu- 
larité. —  Scellement  de  pièces 
de  charpente  effectué  après  la 
construction  des  murs  dans 
lesquels  ces  pièces  sont  enga- 
gées :  prix  dû  par  application 
du  cahier  des  charges.  —  Su- 
jétion résultant  d'ordres  écrits 
prescrivant  à  l'entrepreneur  — 
d'effectuer  en  briques  polies 
le  parement  des  cheminées  : 
indemnité  due;  —  de  conf/pc- 
tiouner  un  lit  de  pose  arasé  : 
indemnité  due  et  calculée 
d'après  la  dimension  prescrite 
pour  les  pierres  par  l'ordre 
écrit  et  non  d'après  celle  adop- 
tée par  l'entrepreneur.  — 
Ordres  réguliers  non  produits  : 
pas  d'indemnité  due.  —  Travail 
compris  dans  un  autre.  —  Le 
prix  de  la  couverture  en  tuile 
comprend  les  fournitures  et 
les  mains-d'œuvre  ;  —  les  frais 
d'échafaudage  sont  compris 
dans  le  prix  des  enduits.  (i.\ 
rf'Ee.),  V,  309. 
—  (305)  Génie.  —  Fort  de  Saiii- 
ghin-en-Mélantois.  —  (Ministre 
de  la  guerre  contre  sieur  Pech- 
werty.)  —  Art.  31.  —  Refus  de 
l'administration  de  prêter  à 
l'entrepreneur  des  terrains 
pour  y  extraire  de  l'argile  à 
brique  dans    le   voisinage  <Ie 
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DÉCOMPTES  [Suite)  : 
Touvrage.  —  Pas  d'indemnité: 
TEtat  n'avait  pris  aucune  obli- 
gation à  cet  égard.  —  Art.  35, 
§  3.  —  Non-recevabilité  d'une 
réclamation  contre  un  ordre 
de  service,  non  formulée  dans 
un  délai  de  cinq  jours.  — 
Art.  42.  —  Travaux  faits  à 
Téconomio  pour  le  compte  de 
TEtat  et  non  pour  le  compte 
d'autres  entrepreneurs,  appli- 
cation du  prix  du  bordereau. 
Régularité.  —  Procédure.  — 
Arrêté  interlocutoire  attaqué 
en  même  temps  que  TaiTété 
principal.  Recevabilité.  (C, 
d'Et.),  V,  3n. 

—  (306)  Génie  maritime.  —  Port 
de  Lorient.  —  Clauses  et  con- 
ditions générales  du  29  juin 
1857.  —  {Sieurs Corre  et  Rosuel.) 

—  Art.  34.  —  travaux  non 
prévus  au  devis.  Inapplicabi- 
lité du  prix  du  bordereau,  mais 
fixation  du  prix  nouveau.  — 
Travaux  modiûés  en  cours 
d'exécution,  mais  ne  rentrant 
pas,  malgré  cette  circonstance, 
dans  la  catégorie  des  travaux 
imprévus.  Application  des  prix 
d'un  bordereau.  Rejet.  — 
Art.  40.  —  Faux  frais:  Ponts 
de  service  nécessaires  eu  égard 
aux  conditions  de  l'entreprise 
laissés  à  la  charge  de  Tentie- 
prise.  --  Art.  46.  —  L'entrepre- 
neur ne  saurait  demander  au- 
cune indemnité  pour  manque 
à  gagner,  par  suite  de  lu 
privation  de  bénéfice  —  ré- 
sultant du  défaut  de  fourniture 
de  matériaux  neufs;  —  prove- 
nant d'emploi,  dans  les  maçon- 
neries, de  matériaux  de  démo- 
lition.   Indemnité   supprimée. 

—  Art.  62.  —  Retard  dans  les 


payemeuls  :  il  a'entraiae  pas- 
le  payement  d'intérêLs  avant 
l'achèvement  des  travaux.  — 
Carrière.  —  Arrêté  préfectoral 
autorisant  roccupalion,  retiré 
ultérieurement.  Non -lieu  à 
indemnité  :  le  devis  n'imposait 
pas  de  carrière  déterminée  et 
l'administration  est  restée 
étrangère  au  retrait  de  l'auto- 
risation.  —  Plus-value  allouée 
pour  tenir  compte  de  l'aug- 
mentation de  l'épaisseur  des 
maçonneries  en  pierre  de  taille- 
ayant  remplacé  une  quantité 
égale  de  maçonneries  d'autre 
nature.  Cube  contesté  par  le 
ministre  :   grief  non  Justifié. 

—  Prix  nouveau  établi  pour  les 
maçonneries  exécutées  avec 
des  matériaux  de  démolition. 

—  Procédure.  Chose  jugée 
résultant  de  l'homologaliou 
d'un  rapport  d'expert  par  un 
arrêt  devenu  déQnitif  :  récla- 
mation :  non-recevabilité.  — 
Sujétions.  —  Indemnité  allouée 
pour  —  transport  de  pierres 
de  démolition  employées  dans 
les    constructions    nouvelles; 

—  impossibilité  d'établir  un 
chantier  sur  lequel  l'entre- 
preneur pouvait  compter;  — 
charpentes  provisoires  instal- 
lées à  raison  de  l'impossibi- 
lité de  conserver  les  talus;, 
engagement  pris  par  Tadmiois- 
tration  de  les  payer.  —  Aucune 
plus-value,  pour  sujétion  dans 
l'exécution,  ne  peut  être 
allouée  à  raison  des  travaux 
exécutés  en  régie,  dont  les 
dépenses  effectuées  en  main- 
d'oeuvre  et  fournitures  sont 
payées  aux  entrepreneurs.  In- 
demnité supprimée.  —  Indera- 
nité  refusée  pour  —  interdic- 
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tion    de    remploi    d'explosifs 
poar    ia    démolition    des  an- 
ciennes    maçonneries  ;    usage 
d*uD  droit  réservé  à  Tadminis- 
tration  par  le  devis;  —  multi- 
plicité     des     attachements    : 
obligation     résultant     de     la 
nature  môme  des  travaux  et 
justifiée  dansTintérét  des  deux 
parties  ;  —  fourniture  de  pierre 
de  taille    neuve    restreinte   à 
celles  donnant  lieu  à  la  main- 
d'œuvre  la  plus  importante.  — 
Travail  compris  dans  un  autre  : 
frais  de    direction  et  de  sur- 
veillance payés  par  le  prix  des 
tTcivaux  exécutés  en  régie  et 
payés  sur  attachements.  —  Les 
frais  de  chargements  des  cha- 
lands sont  compris    dans    le 
prix  des  transports  ;   —  ana- 
logue pour  le  chargement  et  le 
transport  en  tombereau  de  dé- 
blais mis  en  dépôt  après  trans- 
ports en  chalands.  (C.  d'Et.}, 
V,  718. 
-  (307)  Génie.  —  Fort  de  Dara- 
pien*e.   —  Devis   général    du 
7  mai  1857.  —  [Mini&tre  de  la 
guerre  contre  sieur  Guillotin.) 

—  Déblais  imprévus.  —  Lors- 
que, au  lieu  de  rocs  formés  de 
bancs  continus  ou  discontinus 
prévus  au  marché,  l'entrepre- 
neur a  rencontré  des  déblais 
de  roc  aggloméré,  se  présen- 
tant en  masses  profondes  non 
lilées  d'une  difficulté  excep- 
tionnelle ne  pouvant  rentrer 
dans  aucune  des  catégories 
Ûxées  par  le  cahier  des  charges 

—  il  a  droit  à  un  prix  nouveau. 
Renvoi  à  un  supplément  d'ins- 
truction pour  fixer  ce  prix 
(!•'  chef).  —  Transport  de 
déblais  terreux  d'une  densité 
supérieure  à  celle  prévue  au 


marché;  prix  nouveau  alloué 
(4«  chef).  —  Décapement  de 
terre  végétale;  non-lieu  à 
l'application  du  prix  desdéblais 
ordinaires;  plusr value  accordée 
(3*  chef).  —  Transport  au  va- 
gonnet  ;  établissement  de  voie 
en  palier  avec  rebroussement  ; 
pas  de  sujétion  imprévue  ;  non- 
lieu  à  l'allocation  d'une  plus- 
value  (7®  chef).  —  Ordre  non 
justifié.  —  Refus  d'une  plus- 
value  pour  exécution  des  pare- 
ments de  façade  plus  soignée 
que  celle  prévue  au  devis 
(32*  chef)  ou  pour  Temmétrage 
et  le  nettoiement  des  moellons 
appartenant  à  l'Etat  (36«  chef). 
—  Sujétions.  —  Plus-value 
accordée  :  —  pour  construction 
d'un  pont  d'une  importance 
particulière  sur  les  fossés- 
(17«  chef)  ;  —  pour  le  mode 
d'exécution  des  maçonneries 
dans  lesquelles  ont  été  em- 
ployés des  matériaux  trouvés 
dans  les  fouilles  i27*  chef);  — 
pour  un  mur  de  soutènement 
nécessaire  à  l'exécution  des  dé- 
blais (12*  chef)  ;  —  pour  déblais 
mis  en  dépôt  et  ultérieurement 
repris  (25"  chef).  —  Plus-value 
refusée  lorsqu'il  n'y  a  pas  de 
sujétion  imprévue:  application 
de  cette  règle;  — à  des  travaux 
efTectués  dans  la  mauvaise  sai- 
son (3*  chef);  —  à  des  pare- 
ments de  rocs  de  rognons 
de  grande  dureté  (9*  chef);  — 
à  des  transports  et  au  répan- 
dage  des  terres  sur  les  case- 
mates (  i  3''  chef)  ;  —  aux  déblais 
de  tranchées  de  petites  dimen- 
sions {2o*  chef)  ;  —  à  des  ma- 
çonneries faites  avec  des  maté- 
riaux trouvés  dans  les  fouilles 
(27^  chef);  à  —  un  excédent 
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DécoMi»TEs  [suite)  : 
de  mortier  employé  par  suite 

:  de  la  préparation  incomplète 
des  matériaux  (28*  chef);  —  à 
l'exécution  de  maçonnerie  de 
petit  appareil  (29®  chef);  —  au 
lavage,  grattage  et  refouille- 
ment  des  joints  de  IVxtrados 
des  routes  exécutés  sur  des 
maçonneries  fraîches{34''chef). 
—  Travail  compris  dans  un 
autre.  —  Le  prix  des  maçonne- 
ries comprend  toutes  les  diffi- 
cultés de  taille  (29«  chef,  §  1) 
et  notamment  la  façon  des 
arêtes,  angles  et  arcs  des 
voûtes  et  des  autres  ouvrages 
(3f  chef).(C.  d'Et.),  VI,  392. 

—  (308)  (îénie*  —  Cahier  des 
clauses  et  conditions  générales 
du  25  novembre  1876.  —(Sieur 
Favril.)  —  Art.  35.  —  Ordre  de 
service.  Pas  de  réclamation 
dans  le  délai  de  cinq  jours  à 
partir  de  la  notification.  Dé- 
chéance (i"  e.sp.).  —  Art.  36, 
61  et  70.  —  Les  réclamations 
formées  à  Toccasion  de  la  pré- 
sentation des  carnets  ou  des 
attachements  dans  les  délais 
des  articles  36  et  61,  sur  les- 
quelles il  n*a  pas  été  statué 
lors  du  règlement  définitif  de 
l'exercice,  n'ont  pas  besoin 
d'être  renouvelées  dans  le 
délai  de  l'article  70  (2«  csp.), 
(l"  e^p.),  —  Les  inscriptions 
sur  des  carnets  qui  sont  faites 
en  bloc,  après  la  résiliation  du 
marché,  au  lieu  de  l'être  avant 
l'exécution  des  ouvrages  à  leur 
date,  ne  sont  pas  de  nature  à 
faire  encourir  à  l'entrepreneur 
la  déchéance  de  l'article  36, 
faute  d'avoir  formulé  ses  ré- 
clamations dans  les  dix  jours 
de  leur  présentation  à  lasigna- 


turedel'entrepreneuri^l^^p.). 
Les  réclamations  qui  ont  été 
formées  dans  les  dix  jours  de 
la  présentation  des  carnets  à 
Tentrepreneursont  recevables, 
bien  que  le  mémoire  qui  les 
reproduit     soit     présenté   en 
dehors  des  délais  (1*^  esp.).  — 
Art.  66.   —  Ajournement  des 
travaux  pendant  moins  d'une 
année  :    pas  d'indemnité   (1« 
esp.).  —  Art.  70.  —  Réclama- 
tions formées  avant  le   règle- 
ment de  l'exercice,  rejetées  par 
le   chef  du  génie  «antérieure- 
ment à  ce  règlement  et  non- 
renouvelées  dans  les  six  mois 
qui  l'ont  suivi.    Non-recevabi- 
lité (2"  esp.).  —  La  signature  de 
l'entrepreneur  à  la  suite  de  la 
formule  inscrite  à  la  fin  du 
règlement  n'implique  pas  de  sa 
part  une  renonciation  au  bé- 
néfice des  réclamations  anté- 
rieurement formulées  à  l'occa- 
sion  de    la  présentation   des 
attachements,  ni   au  droit  de 
présenter  des  demandes  nou- 
velles dans  les  conditions  de 
l'article  70,  alors  surtout  que, 
pendant  le   cours   de  l'entre- 
prise,   les  officiers   du  génie 
ont  reconnu    qu'aucune  for- 
clusion ne  résultait  de  cette 
signature  (!"*  esp.).  —Lorsque 
les  travaux  d'un  exercice  ont 
fait  l'objet  de  deux  règlements 
partiels,  c'est  le  dernier  arrêté 
de  compte  qui,  par  sa  réunion 
au  premier,  constitue  le  règle- 
ment définitif  qui  sertdepoint 
de  départ  à  la  déchéance  (1 
esp.).  —  Fourniture  gratuite' 
l'eau  aux    détachements   (!  > 
troupes,  pendant  les  travai 
L'entrepreneur  qui  a  Toblig 
tion  de  faire   cette  foumitui 
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doit  prendre  également  à  sa 
charge  les  frais  de  transport 
(!'•  esp.).  —  Mise  en  régie.  — 
Conséquences.  -  —  Lorsqu'une 
mise  en  régie  n'a  pas  été  exé- 
cutée et  que  la  résiliation  a 
été  immédiatement  prononcée, 
l'Etat,  ne  s'étant  servi  ni  du 
matériel  ni  des  approvisionne- 
ments de  l'entrepreneur,  ne  lui 
doit  aucune  indemnité  de  ce 
chef  (1"  esp,).  (C.  d'Et,),  Vil, 
212. 

-  (309)  Génie.  —  Fort.  —  {Sieur 
Porlier.)  —  Fournitures  com- 
mandées à  des  tiers.  Préjudice 
allégué  par  Tentrepreneur. 
Rejet  :  ces  fournitures  rentrent 
dans  la  catégorie  de  celles  pour 
lesquelles  TEtat  s'était  réservé 
le  droit  de  passer  des  marchés 
particuliers.  —  Sujétions  résul- 
tant de  la  direction  donnée 
aux  travaux  de  terrassement. 
Rejet  :  les  ofliciers  du  génie 
n'ont  fait  qu'exercer  les  droits 
à  eux  conférés  par  le  cahier 
des  clauses  et  conditions  géné- 
rales du  25  novembre  1876.  — 
Interdiction  d'employer  le  ci- 
mentde  briques;  droits  du  chef 
du  g(*nie  ;  pas  d'indemnité.  (C. 
(fE<.),  VIII,  907. 

-  (310) Génie.  —-Clauses  et  con- 
ditions générales  du  25  no- 
vembre 1876.  —  Art.  20.  — 
Travaux  faisant  partie  de  l'en- 
treprise exécutés  directement 
par  le  tâcheron  de  l'adminis- 
tration ou  par  d'autres  entre- 
preneurs :  indemnité  allouée 
pour  manque  à  gagner.  —  Tra- 
vaux spéciaux  exécutés  par 
d'autres  entrepreneurs  en  vertu 
de  marchés  particuliers  autori- 
sés par  le  cahier  des  charges  : 
non-lieu  à  indemnité  à  raison 


du  manque  à  gagner.  —  Art.  35. 
—  Réclamation  contre  un  prix 
de  maçonnerie  flxé  dans  un 
ordre  de  service,  formé  plus  de 
cinq  jours  après  cet  ordre  : 
non-recevabilité.  —  Art.  61.  — 
Quantité  contestée  plus  de  dix 
jours  après  l'inscriplion  aux 
carnets  d'attachements;  non- 
recevabilité.  —  Art.  66.  —  Sus- 
pension de  travaux  pondant 
une  durée  de  moins  d'une 
année,  demande  d'indemnité 
rejetée.  —  Art.  70.  —  Lorsque 
des  réclamations  ont  été  reje- 
tées par  le  conseil  de  préfec- 
ture par  application  de  l'ar- 
ticle 70,  S  3,  faute  d'avoir  été 
au  préalable  soumises  au  mi- 
nistre, et  qu'après  avoir  rempli 
cette  formalité  l'entrepreneur 
a  de  nouveau  saisi  le  conseil 
de  préfecture,  si,  devant  ce 
conseil,  l'administration  re- 
connaît que  le  tribunal  est 
régulièrementsaisi,  elle  ne  peut 
plus,  en  appel,  opposer  la  fin 
de  non-recevoir  tirée  de  l'ar- 
ticle 70,  §  3,  des  conditions 
générales.  —  Déchéance  de 
réclamations  formées  plus  de 
six  mois  après  le  règlement 
définitif  des  travaux  de  l'exer- 
cice, encore  bien  que  l'admi- 
nistration ait  consenti  à  discu- 
ter ces  réclamations  ;  —  Encore 
bien  qu'avant  l'expiration  du 
délai  l'entrepreneur  ait  for- 
mulé devant  le  chef  du  génie 
diverses  réclamations  dont  les 
unes  ont  été  accueillies,  et  les 
autres  rejetées,  si,  pour  ces 
dernières,  l'entrepreneur  n'a 
pas  renouvelé  ses  réclamations 
avant  l'expiration  du  délai 
légal  ;  —  Encore  bien  qu'avant 
l'expiration   du    délai  l'entre- 
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DÉCOMPTES  (suite)  : 
preneur  ait  formulé  des  ré- 
serves dans  une  lettre  au  chef 
du  génie  à  laquelle  il  n*a  pas 
été  répondu,  si  cette  lettre  ne 
renfermait  aucune  demande 
d'indemnité.  —  Recevabilité  de 
réclamations  formulées  dans 
un  mémoire  remis  au  chef  du 
génie  avant  l'expiration  dudit 
délai.  —  Approvisionnements 
faits  par  l'entrepreneur  et  uti- 
lisés pendant  la  régie;  mains- 
d'œuvre  fournies  par  l'entre- 
preneur (triage,  transport  et 
mise  en  dépôts)  remboursées  à 
Tentrepreneur.  —  Cautionne- 
ment retenu  à  tort  par  TEtat 
au-delà  de  Tannée  qui  a  suivi 
la  résiliation  prononcée  au 
proût  de  l'entrepreneur  ;  allo- 
cation d'une  indemnité  repré- 
sentant la  différence  d'intérêts. 

—  Incendie.  —  Faute  de  l'ad- 
ministration non  établie: rejet. 

—  Prix  du  bordereau  prévu 
par  règlement  de  surface,  non 
applicable  aux  déblais  de  fouille 
des  murs.  —  Réclamations.  — 
Délai.  —  Sont  recevables,  bien 
que  présentées  en  dehors  du 
délai  prévu,  les  réclamations 
qui  ne  sont  que  le  développe- 
ment des  réclamations  formées 
en  temps  utile,  —  Demande 
nouvelle.  —  La  demande,  pré- 
sentée en  temps  utile,  est  rece- 
vable  alors  même  qu'au  cours 
de  la  procédure  le  motif  de 
cette  demande  aurait  été  modi- 
fié. —  Résiliation  prononcée 
au  profit  de  l'entrepreneur 
comme  conséquence  de  l'irré- 
gularité reconnue  de  la  mise 
en  régie  :  indemnité  allouée  à 
raison  du  dommage  subi  par 
l'entrepreneur  sur  la  vente  des 


matériaux  approvisionnés  uti- 
lement à  l'époque  de  la  mise 
en  régie.  —    Mise   en    régie. 
Refus  de  donner  un   certificat 
de  capacité.    —  Discrédit   et 
perte  de  clientèle  pour  l'entre- 
preneur :  non-lieu  à  l'allocation 
d'une  indemnité  spéciale   en 
dehors  des  indemnités  accor- 
dées sur   différents  chefs.  — 
Substitution  par  ordre  du  génie 
de  matériaux  nouveaux    aux 
matériaux  prévus  :  prix  rému- 
nérateur,    pas  de    préjudice, 
non-lieu  à  indemnité.(C.  (VEt.)^ 
VHI,  i03i. 
—  (311)  Génie.  —  Gauses  et  con- 
ditions générales   du   23    no- 
vembre i876.  —  [Ministre  de  la 
guerre  contre  faillite  du  sieur 
Paume.  )  —  Art.  70,  §  4.  —  Ré- 
clamations.     —     Délai.    — 
Lorsque  les  travaux  d'un  exer- 
cice  ont  fait   l'objet  de  deux 
arrêtés   de    compte    partiels, 
c'est  le  dernier  qui,  par  sa  réu- 
nion  au    premier,    forme  le 
règlement  définitif  de  l'exer- 
cice; par  suite,  c'est  le  dernier 
règlement  qui  fait  seul  courir 
le     délai     des     réclamations, 
même    pour    celles    relatives 
aux  articles  compris   dans  le 
premier  règlement.  —  Art.  37. 

—  Accélération  imprévue  des 
travaux.  —  Rejet  :  l'eul  repre- 
neur devait  se  conformer  aux 
ordres  du  génie  pour  la  marche 
à  suivre  dans  l'exécution  des 
travaux  et  l'importance  des 
moyens  à  employer.  —  Intt^- 
ré  ts  : o ffres  rée lies  insu  f fi saD  tes. 

—  Les  offres  réelles,  même 
suivies  de  consignation,  n'ar- 
rêtent pas  le  cours  des  intérêts, 
loi*squ'elles  sont  insuffisantes. 

—  Décompte  :  acceptation  pré- 
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tendue    sans      réserves.     — 
Lorsque  cette  fin  de  non-rece- 
Toir  n'a     pas    été    présentée 
devant  le  conseil  de  préfecture, 
elle  ne  peut  Tétre  directemeai 
devant   le  conseil  d'Etat,  alors 
que  le  conseil  de   préfecture, 
s^étant  borné  à  ordonner  une 
expertise,  tousdroits  etmoyens 
des  parties  réservés, peut  encore 
en  être  saisi.  (C.  d'£t.),IX,  203. 
—   (312)   Génie.   —   Clauses   et 
conditions  générales  du  25  no- 
vembre 1876.   —  (Ministre  de 
ia  guerre  contre  sieur  Roy.)  — 
Articles  36  et  61.  —  Attache- 
ments   signés  sans   réserve    : 
non-recevabilité   de   réclama- 
tions  relatives   à    des    quan- 
tités et  classifications   établies 
«u  décompte  d'après  ces  atta- 
chements.—  Art.  70.  —  Arrêté 
de  compte   signé  par  Fentre- 
preneursoHS  toutes  réserves; 
réclamations  présentées  dans 
le  délai  de  six  mois  :  recevabi- 
lité.   —  DéWais    supplémen- 
taires. —  Transport.  —  Décidé 
qu'il  y  avait  lieu  de  calculer  le 
prix  d'après    le  volume  de   la 
fouille  et  non  d'après  le  volume 
des  déblais  mis  en  dépôt.  —  In- 
térêts alloués  àTentrepreneur  à 
dater  du  jour  de  l'enregistre- 
ment de  sa  demande  au  greffe 
du  conseil  de  préfecture  :  ré- 
gul^arité.  — Procédure.  —  Con- 
seil d'Etat.  —  Délai.  —  Arrêt 
interlocutoire.  Un  arrêté inter- 
locutorre  peut  être  déféré  au 
Conseil  d'E^t  soit  immédiate- 
ment, soi t  en  même  temps  que 
l'arrêté  définitif.  —  Acquiesce- 
ment. —  La  participation  du 
chef  du  génie  aux  opérations 
d*une  expertise  ne    peut  être 
considérée  comme  un  acquies- 


cement de  l'Etat  à  l'arrêté  qui 
a  ordonné  cette  expertise.  — 
Travaux  non  prévus  au  mar- 
ché :  fixation  d'un  prix  spécial. 
(C.rf'Ef.),  IX,218. 

-  (313)  Génie.  —  Cahier  des 
clauses  et  conditions  générales 
du  7  mai  l'^57.  —  [Ministre  de 
la  guerre  contre  sieur  Lapeyre.) 

—  Art.  22,  24.  —  Approvision- 
nements. —  Les  articles  22  et 
24  n'exigent  la  reprise  par 
l'Etat  que  des  matériaux  appro- 
visionnés par  ordre,  en  vue 
d'ouvrages  commandés  et 
acceptés  par  les  officiers  du 
génie.  En  conséquence,  l'entre- 
preneur ne  peut  obtenir  une 
indemnité  à  raison  de  meulières 
approvisionnées  en  fin  d'entre- 
prise, en  dehors  des  conditions 
ci-dessus  relatées,  alors  même 
que  le  génie  aurait  inscrit  ces 
meulières  sur  les  situations  de 
quinzaine,  à  un  moment  où  il 
y  avait  encore  incertitude  sur 
l'importance  des  ouvrages  res- 
tant à  exécuter. —  Art.  33.  — 
Accélération  des  travaux;  pas 
d'indemnité  :  l'entrepreneur 
était  tenu  de  se  conformer  aux 
ordres  des  officiers  du  génie 
pendant  la  période  de  temps 
assignée  au  marché  ;  il  était 
d'ailleurs  averti  de  Turgenee 
des  travaux  par  la  destination 
de  l'ouvrage.  —  Art.  50.  — 
Avance  de  fonds.  —  Le  maxi- 
mum de  50.000  francs  i\xé  par 
le  cahier  des  charges  ne  s'ap- 
pliquant  qu'aux  dépenses 
étrangères  à  l'entreprise  acquit- 
tées sur  feuille  de  paiement, 
l'entrepreneur  ne  peut  faire 
entrer  dans  le  compte  de  ces 
avances  le  montant  des  jour- 
nées ou  fournitures  pour  les- 
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Dif.GOMPTES  (suite)  : 
quelles  des  prix  sont  portés  au 
bordereau.  —  Art.  58.  —  Epi- 
démie de  fièvres  paludéennes 
sur  les  chantiers.  —  Colle  épi- 
démie ne  rentrant  pas  dans  les 
cas  prévus  par  le  cahier  des 
clausesetconditions  générales, 
comme  donnant  droit  à  une 
indemnité,  Fenlrepreneur  ne 
peut  réclamer  le  rembourse- 
ment des  frais  du  service  sani- 
taire qu'il  a  établi  pour  éviter 
la  désorganisation  de  ces  chan- 
tiers. —  Chemins  d'accès.  — 
Défîradation  pour  les  trans- 
ports d'artillerie  en  cours 
d'exécution;  augmenta  lion  des 
frais  d'entretien  des  chemins; 
indemnité  allouée.  —  Dé- 
blais. —  Emplacement  mo- 
difié ;  appareil  d'extraction 
rendu  inutilisable  ;  pas  d'in- 
demnité ;  cet  appareil  n'était 
pas  prévu  au  marché.  — 
Double  emploi,  rectification  en 
conséquence.  —  Emmétrage. 
—  Lemmétrage  n'étant  à  la 
charge  de  TEtat  qu'autant 
qu'il  est  ordonné,  l'entrepre- 
neur, à  défaut  d'ordre,  n'adroit 
à  aucune  indemnité  pour  ce 
travail.  — Faux  frais.  — Perte 
d'un  cheval  non  imputable  à 
un  agent  de  l'Administration  ; 
faux  frais  laissés  à  la  charge 
de  l'entrepreneur.  —  Frais  de 
copies  des  plans  d'exécution: 
non-lieu  à  indemnité,  Tentre- 
preneur  n'a  jamais  réclamé 
contre  le  mode  de  communi- 
cation employé.  —  Ordres  de 
service  non  contest»'s  dans  le 
délai  prévu  au  cahier  des 
charges  ;  règlements  faits  con- 
formément à  ces  ordres  :  ré- 
gularité ;  rejet  de  réclamations 


produites    ultérieurement.   — 
Pompes   d'épuisement  :   paie^ 
ment  limi  té  aux  journées  d'em^ 
ploi  effectif  ;  refus  d'un  prix 
de  location  pourtoât  le  temps 
où  elles  sont  restées   sur   les 
chantiers.  —  Pont  de   service 
non    employé   après  Fépoquc 
indiquée  dans  un  ordre  de  ser- 
vice ;  non-lieu  au  prix  de  lo- 
cation. —   Prix  déclaré  suffi- 
sant :    non-lieu  à   l'allocation 
d'une  plus-value.  —  Prix  nou- 
veau nécessaire  :   le  prix    ap- 
pliqué  rémunère    des  fa<;ons 
non   fournies,  et  le  prix  pro- 
posé ne  comprend  pas  les  trans- 
ports. —  Renonciations  à  ré- 
clamer sur  certains  chefs,  con- 
senties par    une  convention  : 
non-lieu  à  allouer  une  indem- 
nité à  ces  chefs.  —  Sujétions. 

—  Echafaudages  néces'?ités 
par  l'absence  des  remblais 
prévus  :  pas  d'indemnité  :  l'en- 
trepreneur a  renoncé  à  toute 
réclamation  pour  une  parfie 
des  maçonneries  établies  avec 
échafaudages,  et  les  prix  des 
autres  maçonneries  com- 
prennent le  montage  des  ma- 
tériaux. —  Terres  de  remblais 
éboulées  au  fond  de  fossés  par 
suite  de  la  disposition  adoptée 
parle  génie  ;  indemnité  allouée 
pour  le  déblaiement  de  ces 
fossés.  —  Eaux  ;  épuisements, 
envahissement  des  chantiers. 

—  Indemnité  accordée  pour 
les  sujétions  résultant  de  ce 
que  l'Etat,  pour  diminuer  les 
frais  d'épuisement  à  sa  charge, 
a  renvoyé  les  eaux  dans  les 
fossés  et  augmenté  ainsi  les 
frais  d'assainissement  incom- 
bant à  l'entrepreneur.  —  Voie 
ferrée  obstruée  par  des  ébou- 


ANALYSE   DES   MATIÈRES    PAR   ORDRE   ALPHABÉTIQUE.    671 


lements  incombant  à  TËtai  ; 
rejet  :  le  transport  par  voie 
ferrée  n^était  pas  prévu  par  le 
marché.  —  Transport  par  voie 
ferrée.  Ordre  ne  mettant  à  la 
charge  de  l'Etat  que  les  frais 
de  pose  et  dépose  de  la  voie  ; 
absence  de  réclamation  contre 
cet  ordre  ;  refus  d'indemnité 
pour  frais  de  manœuvre  des 
trains. — Transports  rendus  plus 
onéreux  par  la  suppression  d'un 
pont  de  service:  rejet  de  la  de- 
mande d'indemnité  :  l'Etat  n'a 
pas  prescrit  cette  suppression. 

—  Approvisionnements  préten- 
dus excessifs  :  rejet.  —  Maçon- 
neries exécutées  dans  les 
embarras  des  étais  :  plus-value 
allouée.  —  Travaux  faits  à 
Téconomie  :  sujétions  spéciales 

.    non  établies  :  rejet.  (C.  d'Et.), 

IX,  226. 
—  v^l4)  Génie.  —  Réclamations. 

—  Délai.  —  Clauses  et  condi- 
tions générales  du  l'*"  dé- 
cembre 1888.  —  [Sieurs  Bosc  et 
Lombrail.)  —  Pour  soutenir 
qu'il  n'a  pas  encouru  la  dé- 
chéance pour  défaut  de  récla- 
mation prévue  par  les  articles 
10,  47,  48  et  59  des  clauses  et 
conditions  générales,  un  entre- 
preneur ne  saurait  alléguer 
qu'il  ne  lui  a  pas  été  remis  un 
exemplaire  des  clauses  et  con- 
ditions générales,  alors  qu'il 
ne  justifie  point  avoir  demandé 
ce  cahier,  qu'au  cours  de  l'exé- 
cution de  son  entreprise  il 
s'est  prévalu  de  ses  dispositions 
et  qu'au  moment  de  l'adjudi- 
cation il  avait  déclaré  avoir 
pris  connaissance  de  toutes  les 
pièces  du  marché,  parmi  les- 
quelles était  le  cahier  dont 
s'agit,  et  s'était  engagé  à  se  sou- 


mettre à  toutes  les  prescrip- 
tions qu'elles  contenaient.  ((,•. 
d'EL),  IX,  518. 
—  (315)  Génie.  —  Construction 
de  casernes.  —  Devis  général 
du  7  mai  1857.  —  {Sieurs  Ma- 
zoyer  et  Hunehelle.)  —  Art.  30. 

—  Demande  de  rembourse- 
ment du  prix  de  clôtures-  pro- 
visoires établies  sur  la  voie  pu- 
blique aux  abords  des  chantiers 
et  dont  l'établissement  a  été 
réclamé  par  l'autorité  civile; 
rejet  par  application  de  l'ar- 
ticle 30.  —  Art.  33.  —  Modifi- 
cations apportées  sur  l'ordre 
de  l'autorité  militaire  au  mode 
de  construction  primitivement 
prévu.  Rejet  d'une  demande 
d'indemnité:  en  donnant  cet 
ordre,  l'autorité  militaire  n'a 
fait  qu'user  du  droit  que  lui 
conférait  l'article  33  du  devis 
général,  le  marché  ne  spéci- 
fiant ni  la  nature  ni  Timpor- 
tance  des  ouvrages  qui  pou- 
vaient être  demandés  à 
l'entrepreneur.  —  Travaux  de 
reconstruction  :  application  des 
prix  du  bordereau  avec  rabais, 
l'entrepreneur  s'étanl  obligé  à 
exécuter  tous  les  travaux  de  la 
place.  —  Art.  43.  —  Dégrada- 
tions de  certains  travaux, 
autres  que  les  gros  ouvrages, 
commises  par  des  ouvrière 
étrangers  à  l'entreprise,  moins 
d'un  an  après  la  clôture  de 
l'exercice  au  cours  duquel  ces 
travaux  ont  été  exécutés.  Entre- 
preneur déclaré   responsable. 

—  Art.  58.  —  Hausse  des  sa- 
laires par  suite  de  grèves  :  rejet 
d'une  demande  d'indeninilé, 
les  grèves  s'étant  produites 
dans  toute  une  région.  —  Aug- 
mentation des  droits  d'octroi 
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DécoMPTBs  [suite]  : 
au  cours  du  marché  sur  les 
matériaux  employés  aux  tra- 
vaux. Des  variations  de  taux 
dans  les  droits  d*octroi  déjà 
existants  lors  du  commence- 
ment des  travaux  ne  sauraient 
être  considérées  comme  des 
droits  nouveaux  qui  seuls 
peuvent  donner  lieu  à  indem- 
nité. —  Art.  59.  —  Hédamation 
présentée  par  Pentrepreneur 
dans  les  six  mois  à  compter  du 
jour  où  son  fondé  de  pouvoir 
a  signé  le  règlement  général 
des  travaux,  mais  plus  de  six 
mois  après  le  jour  où  le  chef 
du  génie  avait  arr^^té  ce  règle- 
ment. Recevabilité.  — Intérêts. 
—  Lorsque  l'entrepreneur  a 
touché  certaines  sommes  sans 
protestation  ni  réserve  au  su- 
jet des  intérêts  et  qu'aucune 
demande  en  justice  n'a  été  for- 
mée antérieurement,  il  n'est 
pas  dû  d'intérêts.  —  Interven- 
tion. —  Un  créancier  n'est  pas 
re  vevable  à  intervenir  dans  une 
instance  pour  demander  qu'il 
lui  soit  adjugé  le  bénéfice  des 
conclusions  prises  par  son  dé- 
biteur. —  Fourniture  d'eau 
pour  les  maçonneries.  —  Le 
prix  de  la  fourniture  de  l'eau 
qui  sert  pour  le  mortier  est 
compris  dans  le  prix  des  ma- 
çonneries. (C.  cVEt,),  IX,  744. 

—  (316)  Génie.  —  Déblais  im- 
prévus. —  Conditions  d'extrac- 
tion extra- contractuelles.  — 
Fixation  d'un  prix  nouveau 
après  expertise.  — {Ministre  de 
la  guerre  contre  sieur  GiiiUotin,) 
[(\  (TEt.),  IX,  624. 

—  '317)  Génie.  — Clauses  et  con- 
ditions générales  du  25  no- 
vembre 1876,  —  [Ministre  de  la 


guerre   contre  faillite  Paume.} 

—  Chose  jugée.  —  Déchéance 
rejetée  par  une  décision  anté- 
rieure intervenue  entre  les 
mêmes  parties;  non-recevabi- 
lité. —  Procédure.  —  Le*  fait 
par  le  Ministre  de  conclure  à 
rhomologation  du  rapport  des 
experts  n'empêche  pas  le  Mi- 
nistre de  demander  que  lesallo- 
cations  accordées  par  le  con- 
seil de  préfecture  soient  décla- 
rées passibles  du  rabais.  — 
Rabais.  —  Le  rabais  s'applique 
à  tous  les  travaux  dont  les  prix 
étaient  prévus  au  bordereau; 
en  conséquence,  les  allocations 
supplémentaires  accordées  par 
le  juge  du  marché  pour  lesdits 
travaux  sont  passibles  du  ra- 
bais. —  Travaux  compris  daos 
le  prix  d'un  autre  travail:  prix 
des  couches  de  peinture  com- 
pris dans  le  prix  des  fers  et  de 
la  menuiserie. (C.  rf'£L),  X,  37. 

-  (318)  Génie.  —  Construction 
d'un  fort.  —  Devis  général  du 
7  mai  1857.  —  [Ministre  de  la 
guerre  contre  héritiers  Ddore  et 
sieur  Barthélémy.)  —  Art.  13. 

—  Travaux  de  défrichement 
de  terrains.  Pas  d'allocation 
de  prix,  ces  travaux  rentrant 
dans  les  mains-d'œuvre  et  faux 
frais  accessoires.   —  Art  58. 

—  Gboulements  dans  les  rem- 
blais occasionnés  par  les  pluies  : 
pas  d'indemnité.  —  Art.  59.  — 
Délai.  —  Décompte,  cherau- 
chement  d'exercices.  —  Récla- 
mation recevable,  bien  que 
présentée  plus  de  six  mois  après 
le  règlement  des  travaux  :  ce 
règlement  comprend  des  tra- 
vaux non  encore  exécutés  et 
n'avait  pas,  par  suite,  un  carac- 
tère définitif.  —  Déblais  extraits 
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à  une  profondeur  plus  grande 
que  celle  prévue,  —  effectués 
dans  le  roc  :  allocation  de  plus- 
values.  —  Rejet  d*une  objec- 
tion tirée  de  ce  que,  au  cours 
des  travaux,  Tenlrepreneur 
aurait  renoncé  au  droit  de 
formuler  des  réclamations  tou- 
chant le  prix  des  terrassements 

—  cette  renonciation  ne  sau- 
rait viser  les  modifications  ap- 
portées postérieurement  à  la 
marche  normale  des  travaux. 

—  La  plus-value  avait  été  arrê- 
tée entre  les  parties  avant  que 
la  renonciation  intervienne.  — 
Foisonnement  de  terres  mises 
en  dépôt  :  non-lieu  d'en  tenir 
compte  ;  mesurage  d'après  le 
cube  du  vide  de  la  fouille.  — 
Frais  d'éclairage  supplémen- 
taires, nécessités  par  la  direc- 
tion imprimée  aux  travaux  : 
indemnité  allouée.  —  Mon- 
tage des  matériaux.  —  Décidé 
par  application  du  cahier  des 
charges,  que  les  prix  de  la  ma- 
çonnerie de  pierres  de  taille  et 
de  briques  comprennent  ce 
montage.  —  Ponts  de  service. 

—  Ils  sont  à  la  charge  de  l'en- 
treprise, sauf  la  location  des 
bois  et  la  mise  en  place  pour 
les  ponts  et  rampes  en  bois  à 
établir  sur  les  fossés  en  vue 
d'amener  les  terres  prises  à 
l'extérieur  des  ouvrages.  — 
Prix  nouveaux  ne  pouvant  être 
composés  à  l'aide  des  éléments 
du  bordereau  ;  noiv-Heu  à  l'ap- 
plication du  rabais.  —  Tra- 
vaux distraits  de  l'entreprise 
et  confiés  à  d'autres  entrepre- 
neurs, alors  qu'ils  faisaient 
partie  du  marché  :  indemnité 
allouée.  —  Rabais  d'adjudi- 
cation.  —  L'indemnité    pour 

Annales  des  H.  el  Ch.^  !•  série. 


travaux  supprimés  n'est  pas 
susceptible  du  rabais  d'adjudi- 
cation lorsqu'elle  ne  représente 
que  le  bénéfice  que  l'entrepre- 
neur aurait  réalisé  sur  ces  tra- 
vaux s'il  les  avait  exécutés  aux 
conditions  de  son  marché.  — 
Art.  33.  —  Renchérissement  de 
la  main-d'œuvre  résultantd'une 
accélération  des  travaux,  impo- 
sée par  l'Administration  mili- 
taire. —  Pas  d'indemnité , 
l'entrepreneur  étant  tenu  de  se 
conformer  aux  instructions 
données  et  étant  averti  par  la 
destination  de  l'ouvrage  entre- 
pris de  la  nécessité  d'uue 
prompte  exécution.  —  Renon- 
ciation à  formuler  des  récla- 
mations sur  certains  points  : 
non-recevabilité  des  réclama- 
tions ultérieures.  —  Sujétions. 

—  Emploi  du  ciment  d'une 
seule. marque  imposé  par  les 
officiers  du  génie,  qui  n'avaient 
le  droit  que  d'indiquer  sa  pro- 
venance :    indemnité   alloure. 

—  Matériaux  non  prévus;  em- 
ploi prescrit  par  l'Administra- 
tion :  indemnité  allouée.  — 
Travaux  continués  pendant 
l'hiver.  —  Pas  d'indemnité,  le 
cahier  des  charges  n'ayant  pas 
déterminé  la  saison  pendant 
laquelle  les  travaux  seraient 
exécutés.  —  Travaux  différés 
par  ordre  de  l'autorité  mili- 
taire: pas  d'indemnité,  les  offi- 
ciers du  génie  n'ayant  fait 
qu'user  du  droit  qui  leur  était 
conféré  par  le  marché.  —  Vice 
du  plan.  —  Ecroulement  de 
maçonneries,  par  suite  d'un 
vice  du  plan  :  condamnation 
de  l'Etiit  à  rembourser  les  frais 
d'installation  d'un  atelier  de 
terrassement,  désorganisé  par 
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cet  accident.  (('.  rf'/if.),  X,  92. 

—  (319)  (iénie.  --  Travaux  de 
fortifications.  —  Clauses  et 
conditions  gén(*rales  du  28  no- 
vembre 1876.  —  [Sieur  Harba- 
roux.)  —  Art.  35,  36  et  61.  — 
Un  entrepreneurn'estpasrece- 
vable  à  contester  les  quantités 
et  les  prix  portés  aux  règle- 
ments déllnitifs,  alors  que  ces 
règlements  ont  été  établis  à 
Taide  d'ordres  de  service,  de 
croquis  ti'exécution,  d'attacbe- 
ments  et  de  carnets  acceptés 
et  signés  par  lui  sans  réserve, 
et  qu'aucune  erreur  matérielle 
n'est  alléguée.  [C.  d'Et.),  X, 
289. 

—  (320)  Cénie.  —  Intérêts  des 
indemnités  allouées.  —  Point 
de  départ.  —  Décision  anté- 
rieure du  <:onseil  d'Etat.  — 
Interprétation.  — [Sieur  Wœlf- 
fié.)  —  Intérêts.  Le  point  de 
départ  des  intérêts  des  indem- 
nités allouées  pour  manque  à 
gagner  sur  divers  travaux  fai- 
sant partie  de  l'entreprise  et 
exécutés  par  d'autres  entre- 
preneurs doitêtre  fixé  en  tenant 
compte  des  différents  exercices 
auxquels  se  rattachent  ces  tra- 
vaux. —  Interprétation.  Com- 
pétence. Lorsqu'une  décision 
du  conseil  d'Etal  a  maintenu 
implicitement  la  disposition 
d'un  arrêté  du  conseil  de  pré- 
fecture concernant  le  point  de 
départ  des  intérêts  dus  à  un 
entrepreneur,  c'est  au  conseil 
d'Etat  qu'il  appartient  de  don- 
ner l'interprétation  de  cette 
disposition,  encore  bien  qu'elle 
n'ait  pas  été  déférée  au  conseil 
d'EtaL  (C.dEt.),  X,  55K 

—  .321)  Guerre.  —  Fort  de  Vau- 
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jours.  —  Supplément  de  prix 
alloué  à  l'entrepreneur  pour 
des    maçonneries    de    voûtes 
exceptionnelles.  —  (Ministre  de 
la  guerre  contre  sieur  llamond. 
—  Procédure.  —  Arrêté  appli- 
quant un  arrêté  annulé  ;  annu- 
lation par  voie  de  conséquence. 
(C.  d'Et.),\\  341. 
—  (322)  Guerre.  —  Ecole  d'artil- 
lerie et  arsenal.  —  {Sieur  Laté- 
coëre,) —  Procédure.  Uéclama- 
lion.  Recours.  Délai.  —  Rece- 
vabilité   d'un    pourvoi   formé 
dans  le   délai  de  trois   mois 
après  la  notification  de  l'arrêté 
attaqué.  —  Acquiescement.  — 
Le  fait  par  l'entrepreneur  de 
désigner  son  expert  à  la  suite 
de  l'arrêté  qui  a  rejeté  rfep/ano 
certains  chefs  et  renvoyé  les 
.autres  à  l'expertise,  n'implique 
pas   acquiescement  à  la  déci- 
sion sur  les  chefs  rejetés.  — 
Arrêté    interlocutoire.    —    Il 
peut  être    déféré   au   Conseil 
d'Etat  sans  attendre   larrélé 
définitif.     —   Approvisionne- 
ments. —  Bois  détériorés  par 
les  intempéries  d'une  saison, 
faute  de  soins  apportés  à  leur 
conser\'ation  ;  faute  de  l'entre- 
preneur.   Rejet.    —    Change- 
ments apportés  en  cours  d'exé- 
cution   aux   prévisions    et  — 
entraînant     un    surcroit    Je 
dépenses  pour  l'entrepreneur: 
indemnité  allouée  —  n  entiaî- 
nant  pas  de  surcroît  de  dé- 


penses. Rejet.  —  Evénements 
de  force  majeure.  —  Epidémie 
ayant  décimé  les  chevaux  de 
l'entrepreneur  et  ne  provenant 
pas  du  fait  de  la  direction  des 
travaux;  cause  non  vérifiée  à 
l'origine.  Rejet.  —  Prix  (ixé 
pai'  une  convention  spéciale: 
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non-Heu  à  allocation  supplé- 
mentaire à  titre   d'imlemnité. 

—  Retards  dans  les  paiements. 

—  Kejet  par  application  du 
devis.  —  Sujétions.  —  Mauvais 
état  de  routes  servant  à  rap- 
proche  des  matériaux.  Rejet. 

—  Difficultés  de  transport  ré- 
sultant —  de  travaux  d'ouver- 
ture de  rues  nouvelles  prévues 
au  projet.  Rejet  —  de  la  sup- 
pression d'un  chemin  ;  indem- 
nité allouée.  —  Travaux  com- 
pris dans  le  marché.  —  Décidé 
que  la  construction  de  maga- 
sins à  poudre  même  situés  en 
dehors  du  périmètre  de  l'oc- 
troi étaient  compris  dans  le 
marché  et  devaient  être  exé- 
cutés aux  frais  de  Tadjudica- 
taire;  au  surplus,  lorsqu'il  a 
reçu  notification  de  la  décision 
ordonnant  les  travaux,  l'entre- 
preneur n'a  pas  protesté.  (C. 
d'Et.),  X,  87. 

—  (323)  Gué-réservoir  pour  l'ali- 
menlation  du  bétail.  —  {Com- 
mune de  Plesnoy  contre  sieur 
Poinsot.)  —  Malfaçons.  —  Dé- 
faut d'étanchéité  de  la  maçon- 
nerie du  réservoir:  indemnité. 
—  Sujétions .  —  Indemnités 
accordées  pour  épuisements 
non  prévus  au  devis  ;  —  pour 
augmentation  des  frais  de 
transport  résultant  de  la  subs- 
titution de  carrières  plus  éloi- 
gnées à  celles  prévues  au  cahier 
des  charges  ;  —  pour  substitu- 
tion de  conduite  en  poterie  de 
meilleure  qualiiJ  que  celle 
prévue.  (C.  frEt.\  I,  400. 

—  (32i)  Halle  en  fer.  —  [Société 
des  Ateliers  méridionaux  contre 
commune  de  Trie-sur-Iiaise.)  — 
Marché  à  forfait.  —  Le  traité 
par   lequel    un    entrepreneur 


s'engage  à  exécuter  pour  le 
compte  d'une  commune  les 
travaux  nécessaires  pour  la 
construction  d'une  halle  en 
fer,  tels  qu'ils  sont  «  décrits  et 
définis  dans  le  cahier  des 
charges  et  les  feuilles  de  dessin 
annexées  à  la  convention  », 
constitue  un  marché  à  forfait, 
encore  bien  que  ce  soumis- 
sionnaire ail  annexé  au  traité 
un  détail  estimatif  indiquant 
les  quantités  et  les  poids  des 
matériaux,  et  que  ce  détail  ait 
été,  comme  les  autres  pièces, 
approuvé  par  le  préfet.  —  Ces 
indications  n'étaient  qu'ap- 
proximatives ;  en  conséquence, 
la  commune  ne  peut  invoquer 
une  différence  de  poids  pour 
refuser  le  paiement  intégral 
du  prix  convenu.  —  Procé- 
dure. —  Expertise.  —En  pré- 
sence d'une  allégation  de  la 
commune  portant  que  l'entre- 
preneur a  augmenté  les  maté- 
riaux de  valeur  moindre  et 
diminué  ceux  de  plus  grande 
valeur,  aux  dépens  de  la  soli- 
dité de  l'édifice,  il  v  a  lieu  de 
renvoyer  à  une  expertise  la 
question  de  savoir  si  l'entre- 
preneur ne  s'est  pas  conformé 
au  cahier  des  charges  et  aux 
feuilles  de  dessin  annexées  au 
marché.  —  Conseil  de  préfec- 
ture. —  Arrêté  préparatoire 
ou  interlocutoire.  — Est  inter- 
locutoire l'arrêté  par  lequel  le 
conseil  de  préfecture  n'or- 
donne une  expertise  qu'après 
avoir  décidé,  contrairement 
aux  prétentions  de  l'entrepre- 
neur, que  l(î  détail  estimatif 
constituait  une  pièce  du 
marché,  et  que  l'entrepreneur 
devait  s'y  conformer  ;  par  suite, 
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DÉCOMPTES  {suite)  : 
cet  arrêté  peut  être   immédia- 
tement déféré  au  Conseil  d'Etat. 

—  Conseiller  général  appelé 
pour  compléter  le  conseil  de 
préfecture  sans  que  sa  pré- 
sence soit  justifiée  par  les  cir- 
constances prévues  par  l'ar- 
rêté du  10  fructidor  an  IX  et 
sans  qu'il  soit  constaté  que  les 
formalités  prévues  par  cet 
arrêté  aient  été  remplies  : 
arrêté  annulé.  (C.  rf'B^),I,  972. 

—  (325)  Hôpital  maritime  de 
Rochefort.  ' —  Clauses  et  con- 
ditions générales  du  29  juin 
18î)7.  —  [Ministre  de  la  marine 
contre  sieur  Râteau.)  —  Art.  26. 
— Augmentation  oudiminulion 
de  plus  d'un  tiers  des  quan- 
tités portées  au  devis.  Pas  de 
droit  à  indemnité  ;  droit  seu- 
lement à  la  résiliation.  — 
Art.  32  :  les  prix  du  marché 
comprennent  la  façon,  la  pose 
et  la  mise  en  place.  —  Intérêts. 

—  En  l'absence  de  toute  dis- 
position du  marché  faisant 
courir  les  intérêts  de  plein 
droit  au  profit  de  Tentre pre- 
neur trois  mois  après  la  ré- 
ception définitive,  ils  ne  sont 
dus  qu'à  partir  de  la  demande 
faite  en  justice.  —  Capitalisa- 
tion des  intérêts  ordonnée  par 
le  conseil  de  préfecture  sans 
spécifier  les  conditions  de  cette 
capitalisation  ;  arrêté  annulé 
sur  ce  point.  —  Rabais  d'adju- 
dication. —  Ne  doit  pas  être 
appliqué  à  la  rémunération 
des  travaux  dont  le  prix,  non 
prévu  au  bordereau,  ne  peut 
pas  être  déterminé  d'après  les 
seuls  éléments  empruntés  à 
cette  pièce  et  a  dû  être  fixé 
par    les    experf»    ,1  après   les 


usages  du  pays.  —  Relards 
dans  l'achèvement  des  trans- 
ports imputables  dans  une 
certaine  mesure  à  l'entrepre- 
neur et  pour  la  majeure  partie 
à  l'administration  ;  compensa- 
tion jusqu'à  due  concurren  e 
et  allocation  d'une  indemnité 
à  l'entrepreneur.  —  Retard 
dans  la  réception  des  travaux 
imputable  à  l'administration  : 
indemnité  allouée  à  l'entre- 
preneur. (C.  d^Et.)  ,V,  489. 
-  (326)  Hospice.  —  [Comnâssion 
administrative  de  l'hospice  de 
ChâteaU'Ckinon  et  sieur  Par- 
thiot     contre     sieur    BoiUot.) 

—  Architecte  déclaré  garant 
en  partie  des  indemnités 
allouées  à  l'entrepreneur  pour 
le  retard  dudit  architecte  dans 
la  réception  des  travaux.  — 
Chose  jugée  sur  les  dépens.  — 
Annulation  d'une  décision  du 
conseil  de  préfecture  mettant 
à  la  charge  d'une  partie  des 
dépens  sur  lesquels  le  Conseil 
d'Etat  a  déjà  statué  délinitive- 
ment.  —  Dommages  causés  à 
l'entrepreneur  par  les  retards 
dans  la  remise  des  plans  ayant 
ralenti  la  marche  des  travaux, 
rendu  les  transports  plus 
onéreux  à  raison  de  la  saison 
et  ayant  entraîné  la  détériora- 
tion par  la  gelée  de  divers  ma- 
tériaux. —  Expertise.  —  Rap- 
port des  experts  sur  des  points 
qui  n'avaient  pas  été  renvoyés 
à  leur  examen  ;  non-lieu  d'en 
faire  état,  expertise  non  obli- 
gatoire ;  jugement  au  fond 
sans  expertise  nouvelle.  — 
Faux  frais.  —  Cintres  compris 
dans  le  prix  de  la  maçonnerie. 

—  Parements.  —  Métrage 
d'après  la  surface  réelle,  sauf 
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pour  les  moulures  comptées 
pour  une  plus  grande  surface  ; 
application  régulière  du  cahier 
des  charges.  —  Prix  —  fixé  au 
bordereau  seul  applicable  ;  — 
alloué  par  le  conseil  de  pré- 
fecture supérieur  à  celui  i\xé 
par  raccord  des  parties.  Ré- 
durtioD.  —  Rabais  non  appli- 
cable aux  travaux  dont  les 
prix  n'ont  pu  être  établis 
daprès  les  éléments  du  borde- 
reau. —  Retard  dans  les  paye- 
ments malgré  les  justes  récla- 
mations de  Tenlrepreneur  et 
bien  que  le  solde  excédât  sen- 
siblement la  retenue  de  ga- 
rantie. Indemnité  allouée.  — 
Retard  dans  la  réception  dos 
ouvrages.  Indemnité  allouée. 
Transports  par  voitures  au  lieu 
de  bateaux.  Tordre  d'approvi- 
sionnement ayant  été  donné 
pendant  le  chômage  du  canal.  | 
Indemnité  allouée.  —  Travaux  i 
dépassant  la  quantité  prévue,  k 
mais  rentrant  dans  Tobjet  de 
l'entreprise.  Prix  supplémen- 
taire refusé.  —  Travail  non 
prévu  dans  le  prix.  Indemnité 
allouée.  —  Travail  supplémen- 
taire indispensable  pour  la 
solidité  de  Touvrage.  Indem- 
nité allouée.  (C.  d'EL),  II,  926. 
-  (327)  Hospices. —  {Sieurs  Bizien 
contre  Hospice  de  Carhaix.)  — 
Malfaçon.  —  Mise  on  demeure 
de  les  réparer,  sous  peine 
d'exécution  d'office  faite  par 
une  lettre  de  l'architecte,  au 
lieu  deTacte  extrajudiciaire  à  la 
requête  du  maire  prévu  au 
cahier  des  charges  :  irrégula- 
rité ;  réparations  ordonnées 
par  la  commune  laissées  à  sa 
charge.  —  Réception  défini- 
tive des  travaux,  sous  réserve 


de  réductions  à  opérer  au  dé- 
compte par  suite  de  malfaçons 
constatées  à  la  toiture  :  renvoi 
à  une  expertise  pour  déter- 
miner si  les  malfaçons  consti- 
tuent un  vice  de  construction 
de  nature  à  nécessiter  la  réfec- 
tion totale  de  la  toiture,  ou  de 
simples  malfaçons  susceptibles 
de  réparations.  Architecte  en 
chef  du  département  nommé 
expert  par  le  Conseil  d'Etat.  (C. 
d'Et.),  IV,  816. 

—  (328)  Hospices.  —{Sieur  Blavy 
et  autres,)  —  Acceptation  du 
décompte  par  l'entrepreneur 
avec  renonciation  expresse  au 
droit  de  réclamer  :  non-rece- 
vabilité de  réclamations  ulté- 
rieures. —  Ultra  petit  a.  Le 
retard  apporté  par  le  préfet  à 
autoriser  les  hospices  à  payer 
un  décompte  non  contesté  par 
les  parties  ne  crée  pas  un  litige 
permettant  au  conseil  de  pré- 
fecture d'ordonner  une  exper- 
tise pour  vérifier  le  montant 
du  décompte.  —  Cautionne- 
ment remboursé  avec  la  diffé- 
rence entre  les  intérêts  servis 
parla  Caisse  des  dépôts  et  con- 
signations et  le  taux  légal  à 
partir  de  la  demande  en  jus- 
tice. (C.  d'Et.),  V,  494. 

—  (329)  Hôtel  de  ville.  —  Re- 
tard ;  Faute  de  la  ville  ;  Indem- 
nité.— (  Ville  de  Toulouse  contre 
sieur  Laporte.)  —  Retard  dans 
l'exécution  des  travaux,  impu- 
table à  la  ville  qui  a  modifié  à 
diverses  reprises,  au  cours  des 
travaux,  le  plan  des  projets, 
n'a  pas  remis  en  temps  utile  à 
l'entrepreneur  les  détails  d'exé- 
lution,dont  un  certain  nombre 
ne  lui  ont  été  livrés  qu'après 
la  date  fixée  pour  l'achèvement 
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DÉCOMPTES  (suite)  : 
des  travaux  (18  mois)?  indem- 
nité  allouée  comprenant  : 
4»  traitement  des  employés 
conservés  par  l'entrepreneur  au 
delà  du  terme  fixé  pour  Tachè- 
vement  des  travaux  ;  2°  perte 
de  temps  et  privation  d'indus- 
trie, résultant  de  rimpossibilité 
pour  l'entrepreneur  d'utiliser 
à  d'autres  travaux  les  fonds 
engagés  dans  son  marché.  (C. 
d'FA.).  m,  808. 

—  (330)  Hôtel  de  Ville.  —  Dété- 
rioration. —  Responsabilité  : 
architecte.  —  [Commune  de 
Maraussan  contre  sieur  Boilève.  ) 
—  Détérioration  survenue  à 
une  partie  de  l'édifice  par 
suite  d'une  fausse  manœuvre 
résultant  d'ordres  directs  de 
l'architecte  :  irresponsabilité 
de  l'entrepreneur.  (C.  rf'E/.), 
Vï,  395. 

—  (331)  Intérêts.  —  Prescription. 
Renonciation.  —  Intérêts  des 
intérêts.  —  {Sieur  Faivre 
contre  commune  de  Rouhe.)  — 
En  présence  d'une  délibération 
du  conseil  municipal  s'enga- 
geant  à  payer,  faute  de  fonds 
pour  désintéresser  ledit  en- 
trepreneur, des  intérêts  de 
rçtard  à  5  0.  0,  les  intérêts  sont 
dus  à  partir  du  jour  où  la 
commune  a  cessé  de  les  payer 
et  sans  qu'il  soit  besoin  de  de- 
mande en  justice.  —  Prescrip- 
tion. —  La  délibération, 
dùmentapprouvée,  parlaquelle 
le  conseil  municipal  vote  une 
somme  représentant  les  inté- 
rêts échus  depuis  dix  ans, 
implique  renonciation  à  la 
prescription  de  cinq  ans  édictée 
par  le  Code  civil.  (C.  d'Et.),  II, 
174. 


—  (332)  Intérêts.  —  (Héntiera  Ro- 
diès  contre  Ministre  des  Travaux 
publics.)  —  Art.  39  et  43.  Décès 
de  l'entrepreneur.  Reprise  par 
l'Etat  du  matériel  et  des  maté- 
riaux. Intérêts.  —  Au  cas  de 
reprise  par  l'Etat,  à  la  suite  du 
décès   de    l'entrepreneur,   du 
matériel  de  l'entreprise  et  des 
matériaux  approvisionnés,  les 
intérêts  des  sommes  dues  de 
ce  chef  ne  courent  pas  de  plein 
droit,  à  dater  de  la  reprise,  en 
vertu  do  l'article  1652  du  Code 
civil,  ou  du  jour  où  ils  ont  été 
demandés  par  une  lettre.  I^s 
intérêts  ne  courent  qu'à  partir 
de  la   demande  en  justice.  — 
Le   paiement  accepté  sans  ré- 
serve par  les  héritiers  de  l'en- 
trepreneur des  sommes  à  eux 
dues  les  rend  non  recevabies 
à  réclamer  les  intérêts  pour  la 
période    antérieure   au  paie- 
menL  (C.  d'Et.),  II,  449. 

—  (333)  Intérêts.  —  Art.  49.  - 
Points  de  départ.  —  Conven- 
tion. —  Acomptes  mensuels. 
Retenue  du  dixième.  —  -.Sieur 
RodiH.  )  —  Une  association  syn- 
dicale, pour  le  compte  de  la- 
quelle sont  exécutés  les  tra- 
vaux publics,  ayant  pris  une 
délibération  allouant  immédia- 
tement à  l'entrepreneur  l'inté- 
rêt des  sommes  avancées  par 
lui  pour  les  travaux,  décidé 
que  cette  délibération  ne  s'ap- 
pliquait qu'aux  acomptes,  les 
seuls,  tels  qu'ils  sont  détermi- 
nés par  l'article  14  des 
clauses  et  conditions  géné- 
rales, et  sous  les  déductions 
prévues  par  cet  article.  Par 
suite,  en  ce  qui  touche  la  re- 
tenue du  dixième  opérée  pour 
ces  acomptes,  les  intérêts  ne 
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préfecture,  ni  au  Conseil 
d'Etat  dans  l'instance  primi- 
tive. (C.  d'E(.),  li,  671). 

-  (336)  Lycée.  —  (Ville  (U  Fleiv 
contre  sieur  Hobinet.)  —  Inté- 
rêts du  solde  iilloués  à  partir 
de  l'expiration  du  délai  de 
(rois  mois  qui  a  suivi  la  récep- 
lion  déltnitive,  par  appli'^itlion 
du  cahier  des  charges.  iV. 
(CEt.),  IV,  3BV. 

-  (337)  Lycée  d'Ageu.  —  iViUe 
eCAgen  contre  sieurs  Chaumeil 
et  VentU.)  —  Cautionnement. 

—  Entreprise  résiliée  au  pro- 
lit  des  entrepreneurs  :  res- 
tilntion  du  cautionni:meut 
ordonnée.  — Ecroulement  d'un 
mur  construit  contrairement 
aux  prescriptions  de  l'arthi- 
tecte  :  reconstiuction  mise  à 
In  chargn  des   entrepreneurs. 

—  Encombrements  des  chan- 
^ers  du  fait  de  la  ville  :  indem- 
mitê  due  aux  entrepreneurs 
â  compter  du  jour  lixé  par  le 
cahier  des  chai'ges  pour  la 
livraison  délinilive  des  ter- 
rains. —  Perte:  de   br-néflces. 

—  Le  cahier  îles  chargeii  por- 
tant que  les  <>nlrppreneurs 
renoncent  à  toute  indemnité 
pour  perle  de  bénéfices  au  cas 
où  l'administration  ordonne- 
rail  ta  cessation  absolue  des 
travaux  ou  leur  njournemcnt, 
celle  disposition  ne  s'applique 
pas  dans  le  cos  où  l'entre- 
prise a  été  achevée  par  la  ville 
après  mise  en  n'-gie  irrégu- 
lière. —  Perte  de  temps  et 
d'industrie.  Indemnité  due  à 
partir  du  Jour  où  les  travaux 
auraient  pu  être  terminés.  — 
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D- COMPTES  (suite)  : 
Résiliation  du  marché.  Régie. 

—  Entrepreneurs  arrêtés  dans 
leurs  travaux  par  Fimpossibi- 
lité  où  s'est  trouvée  la  ville,  à 
raison  des  dispositions  défec- 
tueuses prises  par  l'architecte, 
de  leur  délivrer  les  terrains  à 
remblayer  :  résiliation  du 
marché  à  leur  profit;  frais  de 
la  régie  mis  à  la  charge  de  la 
ville.  —  Retards  —  dans  la  li- 
vraison des  chantiers  :  indem- 
nité allouée  aux  entrepreneurs; 

—  dans  le  paiement  d'une 
somme  due  aux  entrepreneurs 
et  retenue' par  la  ville  pour  se 
garantir  des  conséquences 
d'une  régie  indûment  pronon- 
cée :  intérêts  alloués  à  compter 
de  la  demande  en  justice.  (C. 
dTA,\  V,  52. 

—  (338,!  Lycée.    —  [Sieur  Sèret.) 

—  Intérêts  au  taux  légal  des 
sommes  dues  à  l'entrepreneur 
alloués  à  compter  de  l'expira- 
tion du  délai  de  trois  mois 
après  la  réception  définitive 
des  travaux.  —  Quantités  pres- 
crites différant  de  plus  d'un 
tiers  des  quantités  portées  au 
détail  estimatif  :  allocation 
d'une  indemnité  par  applica- 
tion du  cahier  des  charges.  — 
Référence  du  devis  à  un  cahier 
des  clauses  et  conditions  géné- 
rales :  application  du  cahier 
des  charges  du  19  no- 
vembre 1866  relatif  aux  tra- 
vaux des  ponts  et  chaussées 
produit  par  l'entrepreneur, 
faute  par  la  ville  de  justifier 
de  l'annexion  au  devis  d'un 
autre  document.  (Cd'El.),  V, 


—   (339)  Lycée.   —   {Sieurs  Syl- 
vestre et  Rosazza  contre  Ville  de 


Digne.)  —  Direction  des  Ira- 
vaux.  —  L'architecte  n'excède 
pas  ses  pouvoirs  de  direction 
en  prescrivant  d'élever  les 
murs  par  arases  d'égale  hau- 
teur sur  toute  l'étendue  des 
constructions.  —  Force  ma- 
jeure. —  Ciiie.  —  Perle  de 
matériel  placé  dans  le  lit  de  la 
rivière,  laissé  à  la  charge  de 
l'entrepreneur  :  absence  d'évé- 

.  nements  de  force  majeure,  la 
rivière  qui  a  causé  les  dégâts 
étant  sujette  à  des  crues  fré- 
quentes. —  Matériaux  inutili- 
sés. —  Demande  d'indemnité. 
—  Rejet  :  l'entrepreneur  ne 
justifie  pas  avoir  attendu,  pour 
faire  ses  commandes,  les  in- 
dications de  détail  que  l'archi- 
tecte devait  lui  fournir.  —  Oc- 
trois. —  Surtaxes.  —  Une 
demande  en  restitution  de 
surtaxes  d'octroi,  établies  sur 
les  matériaux  au  cours  des 
travaux,  ne  peut  pas  être  re- 
poussée par  application  des 
dispositions  du  cahier  des 
charges,  qui  interdisent  à  l'en- 
trepreneur de  réclamer  à  rai- 
son de  l'augmentation  du 
prix  des  matériaux.  Restitution 
ordonnée.  (r.d'JEL),  VI,  768. 

—  (340)  Lycée.  —  (Sieur  Lan- 
glade,)  —  Attachements.  — 
Les  travaux  dont  l'existence 
est  reconnue  doivent  être 
payés  à  l'entrepreneur,  encore 
bien  qu'ils  n'auraient  pas  fait 
l'objet  d'attachements  régu- 
liers. —  Carrières.  —  Les  re- 
cherches de  carrière  rentrent 
dans  les  faux  frais  de  l'entre- 
prise. Non-lieu  à  indemnité. 
Substitution  de  sable  autorisée 
sans  convention  nouvelle,  à 
raison  de   Tabsence  du  sable 


ANAI.YSE   DES   MATIÈRES   PAR    ORDRE   ALPHABÉTIQUE.    681 


prévu  ;  application  du  prix  du 
bordereau.  —  Cintres.  —  Les 
frais  des  cintres  rentrent  dans 
les  faux  frais  de  l'entreprise, 
alors  môme  qu^ils  auraient  été 
augmentés    considérablement 
par  suite  des  changements  ap- 
portés aux  plans  :  l'entrepre- 
neur était  tenu  de  se  confor- 
mer   sans    indemnité  à    ces 
changements.  —  Déblais.    — 
Dépôt  des  terres  de  fouilles  en 
cavaliers,  provenant  de  la  tar- 
divilé  des  ordres  de   Tarchi- 
tecle  ;   indemnité  allouée.  — 
Expertise.  —  Récusation  d'ex- 
pert. —  Non-recevabilité  d'une 
demande  déjà  précédemment 
rejetée.  —  Nombre  desexperts. 
—  Dans  une   instance  élevée 
entre  une  ville,  un  entrepre- 
neur et  un  architecte,  le  con- 
seil de  préfecture  peut  ordon- 
ner que  l'expertise  sera  faite 
par    quatre   experts  nommés, 
trois  par  les  parties  et  le  qua- 
trième par  le  conseil  de  préfec- 
ture. —  Frais  d'expertise.  — 
Lorsque   les   experts  ont  été 
obligés    de    dresser     le     dé- 
compte   qui    aurait   dû    être 
fait  parle  maitre  de  l'ouvrage, 
il  y  a  lieu  de  tenir  compte  de 
cette  circonstance  dans  la  ré- 
partition des  frais.  — Taxation 
des    honoraires  d'experts.  — 
Incompétence   du   conseil   de 
préfecture  pour  faire  directe- 
ment   ce    règlement;    arrêté 
annulé  ;    renvoi     des    parties 
devant  le  conseil   de   préfec- 
ture. —  Intérêts.  —  Lorsque  le 
conseil  d'Etat  établit  :  d'une 
part,  le  décompte  des  sommes 
dues  à  un  entrepreneur,   et, 
d'autre  part,  les  sommes  dues 
par  celui-ci   pour  malfaçons, 


les  intérêts  réclamés  par  l'en- 
trepreneur doivent-ils  lui  être 
alloués  sur  la  totalité  du 
solde  de  son  décompte  ou 
seulement  sur  la  somme  lui 
restant  due  après  déduction 
de  rindemnité  pour  malfaçons? 

—  Rés.  dans  ce  dernier  sens. 

—  Malfaçons.  —  Réception 
provisoire  ;  prise  de  possession. 

—  La  réception  provisoire^ 
même  sans  réserves,  et  la 
prise  de  possession  ne  rendent 
pas  le  maître  de  Touvrage  non 
recevable  à  poursuivre  la  de- 
mande d'indemnité  pour  mal- 
façons dont  il  a  antérieure- 
ment saisi  le  conseil  de 
préfecture.  —  Malfaçons  en- 
traînant une  diminution  de  la 
solidité  del'édillce;  lixation  de 
l'indemnité.  —  Matériel  et  maté- 
riaux approvisionnés  indiqués 
dans  un  inventaire  accepté  par 
l'entrepreneur  ;  absence  d'obli- 
gation pour  la  ville  de  re- 
prendre la  totalité  du  matériel 
et  des  matériaux  approvision- 
nés; détérioration  des  objets 
non  inventoriés  laissée  à  la 
charge  de  l'entrepreneur.  — 
Procédure.  —  Conclusions;  si- 
gnification. —  Lorsqu'un  pro- 
cès s'élève  entre  une  ville,  un 
entrepreneur  et  un  architecte, 
l'arrêté  du  conseil  de  préfec- 
ture n'est  pas  irrégulier,  par 
cela  seul  que  les  conclusions 
prises  par  la  ville  contre  l'ar- 
chitecte n'auraient  pas  été  no- 
tifiées à  l'entrepreneur.  Ce 
fait  ne  peut  faire  grief  à  l'en- 
trepreneur. —  Conseil  de  pré- 
fecture. —  Audiences  mul- 
tiples. Composition  différente. 

—  Lorsqu'une  affaire  a  occupé 
plusieurs  audiences,  la  circons- 
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DÉCOMPTES  (suite)  : 

tance  qu'aux  dernières  au- 
diences le  préfet  aurait  pris  la 
place  d'un  conseiller  appelé  h 
remplacer  le  secrétaire  général 
commissaire  du  gouvernement 
«'est  pas  de  nature  à  vicier 
l'arrêté,  si,  à  la  première  au- 
-dience  où  la  composition  du 
«conseil  a  été  modifiée,  les  par- 
ties ont  repris  leurs  conclu- 
rions. —  Résiliation  sans  in- 
demnilé.  —  Décidé  que  le 
retard  dans  le  paiement  des 
acomptes,  les  modifications 
importantes  du  projet,  la  re- 
mise tardive  des  plans  dus  à 
l'organisation  défectueuse  du 
service  d'architecture  justi- 
fiaient la  résiliation  demandée 
par  l'entrepreneur  et  l'annula- 
tion de  la  mise  en  régie  pro- 
noncée, mais  que  cejiendant 
l'entrepreneur  n'avait  droit  à 
aucune  indemnité  à  raison  de 
ses  propres  torts  vis-à-vis  de 
la  ville.  —  Sujétion.  -  -  Maçon- 
nerie à  joints  incertains  néces- 
sitée pour  la  bonne  exécution 
d'un  travail  non  prévu;  allo- 
cation d'une  plus-value,  bien 
que  cotte  sujétion  n'ait  été 
ordonnée  que  verbalement  par 
l'inspecteur.  {(\  tCEt.),  VU,  52. 

—  (341)  Lycée.  —  (Sieur  hayle 
contre  ville  de  (rap.)  —  Carrière 
ouverte  par  l'entrepreneur 
avec  le  consentement  de  l'ad- 
ministration et  fournissant  des 
matériaux  équivalents  à  ceux 
en  usage  dans  la  région;  in- 
terdiction par  l'administration 
d'en  employer  les  matériaux  : 
indemnité  due.  —  Déblais.  — 
Difficultés  imprévues.  -  Ebou- 
iements  que  l'entrepreneur 
n'a  pu  prévoir  et  qui  ont  né- 


cessité l'emploi   d'élais  et  de 
main-d'œuvre  supplémentaire  : 
indemnité  allouée.  —  Erreur 
matérielle.  —  Rectification.  — 
Procédure.  —  Conseil  de  pré- 
fecture. —  î/arrété  par  lequel 
le  conseil  de  préfecture  ordonne 
une  descente   sur  les   lieux  à 
l'efiTet  de  constater,  de  concert 
avec  l'agent  voyer  en  chef,  des 
malfaçons  dans  cet    ouvrage, 
doit  être  annulé,  comme  pres- 
crivant  une    mesure    fruslra- 
toire,  si  en  fait  aucune  malfa- 
çon n'a  été  alléguée  au  cours 
de  l'expertise,  ni  spécifiée  de- 
vant le  conseil  de  préfecture, 
et   si,  par    suite    des   retards 
dans  l'exécution,  provenant  du 
fait     de    l'administration,   les 
ouvrages   sont  restés  pendant 
un   long  intervalle  de   temps 
exposés    aux   intempéries.  — 
Retard    dans     les    paiements 
ayant  entraîné  rimmobilisalion 
du  matériel  de  l'entrepreneur 
et   sa  privation  de   bénéfices  : 
indemnité  allouée.    —  Relard 
dans  l'exécution   des  travaux 
imputable  à  l'administration  : 
indemnité  de   2    0  0   allouée 
pour  augmentation   des  frais 
généraux.     —     Sujétions.   — 
Fausses  manœuvres  de  l'archi- 
tecte, ayant  nécessité  un  re- 
maniement de  terres  :  indem- 
nité     allouée.      —     Travaux 
imprévus.    —  Prix    nouveau, 
arbitré  par  les  experts.  —  Tra- 
vaux de  prote(^tion  de  maçon- 
neries  inachevées    contre  les 
intempéries  de    l'hiver,  nécr*s- 
sités  par  le  relard  apporté  par 
l'administration  dans  l'achève- 
ment de  l'ouvrage  :  indemnité 
allouée.    (C.    de    cass.),    VIIÏ, 
817. 
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-  (342)  Lycée  de  jeunes  filles. 
—  (Sieur  Brossier,)  —  Force 
majeure.  —  Tremblements  de 
terre.  —  Demande  d'indemnité 
pour  dommages  résultant  de 
tremblements  de  terre  et  d'ou- 
ragans :  rejet,  par  application 
du  cahier  des  charges,  qui 
laisse  au  compte  de  Tentre- 
preneur  tous  dommages,  m«^me 
résultant  de  cas  fortuits.  — 
Intérêts.  —  Point  de  départ 
fixé  à  l'approbation  du  dé- 
compte par  le  Ministre:  lletard 
non  justifié  apporté  par  le 
Ministre  à  cette  approbation; 
intér«^ts  alloués  six  mois  après 
la  réception  définitive.  (C 
(VEt.),  X,  95. 

-  (.343)  Lycée  de  filles.  -  [Sieur 
Seignouret.)  —  Non-recevabi- 
lité, par  application  du  cahier 
des  charges,  de  réclama- 
lions  formées  après  le  tri- 
mestre qui  suit  celui  au  cours 
duquel  le  mémoire  des  tra- 
vaux, visés  par  les  réclama- 
tions, a  été  présenté.  —  II  y  a 
lieu  cependant  de  considérer 
comme  recevables,  quoique 
présentées  après  l'expiration 
du  délai  précité,  les  réclama- 
tions formées  quinze  jours 
seulement  après  l'entier  règle- 
ment du  mémoire  des  travaux 
auxquels  elles  se  rapportent; 
la  demande  en  dommages^n- 
térôts  pour  retard  dans  le 
règlement  des  travaux,  cette 
demande  ne  pouvant,  d'après 
le  cahier  des  charges,  être  for- 
mée que  quatre  mois  après  la 
réception  définitive.  —  Rejet 
d'une  fin  de  non-recevoir  tirée 
de  ce  que.  contrairement  &un 
article  du  cahier  des  charges, 
cette  dernière  réclamation  n  a 


pas  été  préalablement  soumise 
au  Ministre;  cet  article  ne  vise 
pas  les  demandes  de  cette  na- 
ture. (C.  rf'fiL),  X,  468. 

—  (344)  Mairie  et  école.  —  Dé- 
compte —  {Sieur  Lantenant- 
Poulain  contre  commune  de  Vil- 
lehout.)  —  Prise  de  possession 
avec  réserves.  —  La  commune 
qui  a  pris  possession  d'un  édi- 
fice tout  en  refusant  de  procé- 
der à  la  réception  définitive  à 
raison  de  malfaçons  commises 
dans  l'exécution  de  certains 
ouvrages  accessoires  est  rece- 
vable  à  demander  réparation 
de  ces  malfaçons.  —  Malfa- 
çons. —  Lorsque  la  mauvaise 
exécution  d'un  puits  et  d'une 
pompe  ne  permet  pas  de  les 
mettre  en  état  de  fonctionner, 
la  commune  n'est  pas  tenue 
au  payement  de  ces  ouvrages. 
{C.d'Et.},  m,  1228. 

—  (345)  Mairie  et  maison  d'école. 
—  (Commune  de  Cailly-sur- 
Eure  contre  sieurs  Lemeilleur  et 
Leclerc.)  —  Réception  défini- 
tive. Malfaçons.  —  Lorsque  la 
réception  définitive  a  été  effec- 
tuée dans  les  conditions  du 
cahier  des  charges,  le  maître 
de  l'ouvrage  n'est  pas  fondé  à 
poursuivre  contre  l'entrepre- 
neur la  réparation  de  simples 
malfaçons,  telles  que  des  im- 
perfections de  dallage  ayant 
produit  des  infiltrations  dans 
le  sous-sol.  —  Travaux  supplé- 
mentaires commandés  par  l'ar- 
chitecte et  ayant  pour  objet  (à 
l'exception  des  travaux  déco- 
ratifs retranchés  du  décompte) 
de  pourvoir  à  des  nécessités 
qui  se  sont  produites  en  cour.s 
d'entreprises  :  dépenses  mises 
à   la  charge  de   la  commune. 
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DÉCOMPTES  (suite)  : 
bien  que  ces  travaux  n'aient 
pas  été  autorisés  par  le  conseil 
municipal.  —  Dommages-inté- 
rêts à  raison  du  retard  apporté 
par  le  maître  au  règlement  du 
décompte  :  rejet  :  il  a  été  ac- 
cordé des  intérêts  moratoires. 

—  Procédure.  —  Lorsque  le 
recours  principal  est  rejeté,  il 
n'y  a  lieu  de  statuer  sur  le  re- 
cours en  garantie.  (C.  (VEt.), 
m,  642. 

—  (346)  Mairie.  —  Toiture.  — 
Exécution  non  conforme  au 
devis-  —  Offre,  faite  par  Ten- 
trepreneur  et  acceptée  par  le 
conseil  municipal,  de  renforcer 
la  toiture  et  d'en  garantir  la 
solidité  pendant  20  ans  :  con- 
damnation de  la  commune  à 
payer  le  solde  du   décompte. 

—  (Ville  de  Denain  contre  sieur 
Vilain-Duhem).  (C,  d'Et.),  Ill, 
1017. 

—  (3  f7)  Mairie.  —  (Commune  de 
Decazeville  contre  sieurs  Cou- 
derc,  Pons  et  Mouteillet.)  — 
Art.  10.  —  Changement  de 
carrières  sans  ordre  de  Tar- 
chitecte;  insuffisance  des  car- 
rières prévues  au  cahier  des 
charges  non  justifié.  Rejet.  — 
Art.  30.  '—  Résiliation.  —  Aug- 
mentation de  plus  d'un  sixième 
dans  la  masse  des  travaux  : 
résiliation  accordée  sans  in- 
demnité. —  Art.  3^.  —  Rési- 
liation par  suite  de  cessation 
absolue  des  travaux  ordonnée 
par  l'administration.  Rejet  : 
l'entrepreneur  a  abandonné 
lui-même  les  chantiers.  — 
Effondrement  d'un  mur  au 
couis  des  travaux  :  deux  ou- 
vriers tués,  accident  causé  par 
le  défaut   de  surveillance  de 


l'architecte  et  par  la  faute  de 
l'entrepreneur  qui  a  manqué 
aux  règles  les  plus  éléraen- 
taires  de  la  construction  :  res- 
ponsabilité partagée.  —  Inter- 
ruption des  travaux  pendant 
quatre  ans  à  la  suite  d'un  acci- 
dent survenu  au  cours  des  tra- 
vaux :  demande  d'indemnité 
formée  par  la  commune.  Rejet: 
il  lui  appartenait  de  prendre 
les  mesures  nécessaires  pour 
assurer  la  reprise  des  travaux. 
Sujétions.  —  Emploi  du  mor- 
tier de  chaux  hydraulique  sur 
l'ordre  de  l'architecte  :  prix  do 
bordereau  pour  cette  maçon- 
nerie accordé.  —  Fouilles 
poussées  à  20  mètres  au  lieu 
de  4",20  :  allocation  d'un  prix 
nouveau.  —  Diminution  en 
cours  d'exécution  dans  le  cube 
de  la  maçonnerie  de  pierre  de 
taille  sans  que  la  surface  de 
parement  ait  été  modifiée; 
prix  nouveau  alloué.  —  Exé- 
cution de  fondation  avec  em- 
barras d 'étais  :  faux  frais  pré- 
vus dans  le  prix  du  bordereau. 
Rejet.  —  Travaux  exécutés 
en  régie,  non  inscrits  au 
décompte  ;  prix  alloué  à 
l'entrepreneur.  —  Travaux 
supplémentaires  exécutés  con- 
formément aux  ordres  de  l'ar- 
chitecte :  prix  dû  à  l'entre- 
preneur. (C.  d'Et.),  IV,  246. 
■  (348)  Mairie.  — -  Ecole.  - 
(Commune  de  Borey  contre  sieur 
Bourgeois.)  —  Mise  en  régie 
fondée  à  tort  sur  le  relard 
apporté  par  l'entrepreneur 
dans  l'exécution  de  l'ouvrage 
et  substitution  de  matériaux  à 
ceux  prévus  au  devis  ;  d'une 
part,  la  quantité  d'ouvrage 
prévue    au   devis     ayant  été 


ANALYSE   DES   MATIÈRES  PAR   ORDRE   ALPHABÉTIQUE.    685 


âagmentée  en  cours  d'exécu- 
tion, les  délais  impartis  ne 
pouvaient  plus  recevoir  leur 
application  ;  d'autre  part,  la 
substitution  a  eu  lieu  sur 
Tordre  du  maire  ;  dommages- 
intérêts  accordés.  —  Travaux 
supplémentaires  (caves)  re- 
connus nécessaires  en  cours 
d'exécution  par  suite  de  la 
nature  du  terrain,  et  ayant 
profité  à  la  commune  :  con- 
damnation de  celle-ci  au  paye- 
ment sans  recours  contre 
Tarchitecte  non  déclaré  res- 
ponsable. —  Intérêts.  —  En 
Tabsence  de  justification  de  la 
date  des  conclusions  dans  les- 
quelles est  formée  une  de- 
mande d'intérêts,  le  conseil  de 
préfecture  peut  les  accorder 
du  jour  de  son  arrêté.  —  Pro- 
cédure. —  Conseil  de  préfec- 
ture. —  Composition.  —  Con- 
seiller général  appelé  pour 
compléter  le  conseil  ;  arrêté 
ne  contenant  aucune  men- 
tion constatant  Taccom plisse- 
ment des  formalités  prescrites 
par  l'article  3  de  l'arrêté  du 
49  fructidor  an  IX  ;  arrêté  an- 
nulé pour  vice  de  forme.  Evoca- 
tion. {C,d'Et.)y  IV, 432. 

-  (349)  Mairie  et  maison  d'école. 
—  Travaux  supplémentaires 
prescrits  en  vue  d'assurer  la 
solidité  de  l'édifice.  —  Com- 
mune condamnée  à  payer  ces 
dépens  sans  recours  contre 
l'architecte  et  sans  réduction 
d'honoraires.  —  [Commune 
d'Ucciani  contre  sieur  Du- 
mouiin.)  {Suite  de  la  décision 
dii22  mars  \SS9^voirAnn.  1890, 
p.  820.)  (C.  d'Er.),V,  11. 

-  (350)  Mairie.  —  Contestation 
sur  le  point  de  savoir  si  cer- 


tains travaux  imprévus  ext* 
cutés  par  l'entrepreneur 
rentrent  dans  une  des  catégo- 
ries figurant  au  bordereau.  — 
Renvoi  à  une  expertise.  — 
{Sieur  Gorgeon.)  [C.  d'Et.\  X, 
110. 

—  (351)  Malfaçons.  —  Uesponsa- 
bilité.  —  Architecte  et  entre- 
preneur. -  (Sieur  Clapier 
contre  commune  de  Vabre-de- 
Rieupeyroux  et  sieur  Marty,)  — 
L'architecte  auquel  on  ne  peut 
reprocher  aucun  vice  du  plan 
et  qui  n'a  pas  donné  une  mau- 
vaise direction  aux  travaux  ne 
peut  pas  être  déclaré  respon- 
sable des  malfaçons  constatées 
avant  toute  réception.  —  Ces 
malfaçons,  ayant  uniquement 
pour  cause  la  mauvaise  qua- 
lité des  matériaux  employés 
par  Tentrepreneur,  le  défaut 
d'exécution  de  certains  tra- 
vaux prévus  et  la  défectuosité 
de  l'assemblage  des  pièces  de 
la  charpente,  fait  contraire- 
ment aux  règles  élémentaires 
de  la  construction,  sont  mises 
à  la  charge  de  l'entrepreneur, 
qui  devra  les  réparer  dans  un 
délai  de  deux  mois,  sauf,  eu 
cas  de  refus,  à  la  commune  à 
les  exécuter  aux  frais  de  l'en- 
trepreneur. (C.  d'Et.),  I,  1092. 

—  (352)  Malfaçons  constatées  ; 
réduction  du  décompte.  — 
{Sieur  Schnarf  contre  commune 
d'Etalans,)  —  Travaux  sup- 
primés par  l'architecte  dans 
un  but  d'économie  ;  décharge 
des  dommages-intérêts  aux- 
quels l'entrepreneur,  à  raison 
de  leur  inexécution,  avait  été 
condamné  de  cechef.  (C.t/'JB^), 
III,  1250. 

—  (353)  Malfaçons  alléguées  pos- 
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Dkcomptes  (suites  : 
lérieurement  à  la  réception 
définitive  acceptée  par  le  con- 
seil municipal  et  approuvée 
par  le  préfet  et  après  règle- 
ment et  acceptation  par  les 
parties  du  décompte  définitif. 

—  Réclamationnonrecevable: 
par  suite  non-lieu  à  expertise. 

—  {Sieur  Payras  contre  ville  de 
Narbonne  et  sieur  Meunier),  [C, 
(VËt.),  IV,  729. 

—  (3o4)  Marais  (Desséchemeht 
de).  —  Travaux  d'entretien 
exécutés  par  le  concession- 
naire, pour  le  compte  du  syn- 
dicat. —  Remboursement.  — 
{Syndicat  des  marais  du  littoral 
de  la  Gironde  contre  sieurs  Clerc, 
fessier  et  C'".)  —  Chose  jugée. 
En  présence  d'un  arrêt  mettant 
à  la  charge  du  syndicat  le  rem- 
boursementdesdépenses  faites 
par  le  concessionnaire  pour 
l'entretien  des  ouvrages  à  dater 
de  leur  réception  définitive, 
le  syndicat  n'est  pas  recevable 
à  contester  le  principe  même 
du  remboursement.  —  Dé- 
penses d'entretien  —  compre- 
nant, les  frais  de  journées  des 
ouvriers  et  les  honoraires  des 
ingénieurs,  —  exécutées  soit 
avant  la  réception  définitive, 
soit  d'urgence  après  cette  ré- 
ception, mises  à  la  charge  du 
syndicat.  {([,  d'Et.),\,  1077. 

—  (35:))  Marché  couvert.  —  Dé- 
compte. —  i  Ville  de  Loricnt 
contre  sieur  Auray.)  —  Eu  pré- 
sence d'un  cahier  de  charges 
autorisant  l'administrât  ion  mu- 
nicipale à  prononcer  hi  rési- 
liation sans  recourir  à  une 
action  judiciaire,  le  conseil  de 
préfecture,  incompétent  pour 
annuler  l'arrêté  prononçant  la 


résiliation,  reste  compétent 
pour  ronnaitre  des  consé- 
quences dommageables  pour 
l'entrepreneur,  au  cas  où  la 
résiliation  aurait  été  mal  à 
propos  prononcée.  — Préjudice 
causé  à  l'entrepreneur  par  la 
construction  de  caves  non  pré- 
vues au  projet  primitif,  ren- 
dant plus  difficile  l'organisa- 
tion de  ses  chantiers  en  dimi- 
nuant l'espace  sur  lequel  il 
était  en  droit  de  compter: 
renvoi  à  l'expertise.  (C.  d'Et.), 
Il,  689. 

—  (356)  Marché  couvert.  —  Dé- 
compte. —  {Sieur  Jalade  contre 
ville  de  Cannes,)  —  Prix.  — 
Bien  que  le  devis  d'un  marché 
couvert  mentionne  le  nombre 
et  lo  prix  des  fermes,  chevrons 
et  autres  détails,,  ces  indica- 
tions ne  doivent  être  considé- 
rées que  comme  les  éléments 
du  prix  unique  du  devis,  com- 
preniint  la  charpente,  la  cou- 
verture et  la  peinture  par 
mètre  de  surface  à  couvrir  ; 
en  conséquence, l'entrepreneur 
a  droit  au  payement  intégral 
du  prix.  --  Matériaux  appro- 
visionnés et  non  employés  : 
reprise  par  la  commune  d'après 
l'évaluation  qu'elle  en  a  faite 
elle-même  dans  la  composition 
du  prix.  —  Intérêts  alloués  du 
jour  où  le  payement  était  exi- 
gible aux  termes  du  cahier 
des  charges  et  non  du  jour  de 
la  demande  en  justice  desdits 
intérêts,  si  cette  demande  est 
antérieure  au  point  de  départ 
fixé  par  le  marché,  i  T.  d'Et,]^ 
II,  706. 

—  (357)  Marché  couvert.  —  (Sieurs 
Moreau  frères  contre  Ville  de 
Joigny.)  —  Cautionnement  re- 
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tenu  à  lorl  après  la  réception 
des  travaux,  sous  prétexte  de 
malfac^ons  :  intérêts  alloués  à 
5  0.  0  :  le  prix  des  travaux  cri- 
tiqués étaitdéduitdu  décompte. 
—  Dommage  causé  à  Tentre- 
preneur  par  le  relard  apporté 
par  Fadministraiion  dans  la 
remise  des  dessins,  alors  que 
l'entrepreneur  avait  poussé 
avec  activité  ses  travaux  pour 
les  terminer  dans  le  délai  pré- 
vu. —  Expertise.  — L'expertise 
est  régulière  lorsque  les  par- 
ties ont  été  convoquées  à  y 
assister  alors  même  qu'elles 
n'auraient  pu  se  rendre  à  la 
convocation.  —  Erreur  de  cal- 
cul. —  Rectification.  —  Mal- 
façons non  réparées  :  travail 
provisoirement  retranché  du 
décompte  ;  régularité.  —  Mise 
en  régie  prononcée  en  dehors 
des  conditions  prévues  au 
marché  :  indemnité  allouée  à 
l'entrepreneur.  — -  Ordre.  — 
Est  régulier  le  décompte  dressé 
d'après  des  attachements  pris 
au  cours  des  travaux  sans  pro- 
testation de  l'entrepreneur, 
sans  vérifications  matérielles 
de  la  part  des  experts,  alors 
que  les  modifications  alléguées 
par  Tentrepreneur  ne  sont 
justifiées  par  aucun  ordre.  — 
Prix.  —  Le  prix  du  bordereau 
doit  être  alloué,  encore  bien 
qu'il  existerait  un  défaut  de 
concordance  entre  le  borde- 
reau des  prix,  d'une  part,  et 
Tavant-métré  et  le  devis  esti- 
matif, d'autre  part.  —  Récep- 
tion définitive  fixée  en  tenant 
compte  de  l'époque  à  laquelle 
la  ville  a  pris  possession  des 
travaux  et  s'est  servie  du  mar- 
ché, encore  bien  que  quelques 
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malfaçons  n  aient  pas  encore^ 
été  réparées.  —  Substitution 
de  matériaux  acceptée  à  la 
condition  que  les  prix  ne  se- 
raient pas  modifiés  :  rejet  de- 
la  demande  d'indemnité.  (C. 
d'Et.],  11,775. 
-  (358j  Marché  d'entretien  du 
pavage  des  rues  et  places.  -^ 
Durée.  —  Pouvoirs  respectifs, 
du  maire  et  du  Conseil  muni- 
cipal. —  [Sieur  GielUer  contre 
ville  de  Clermont-Ferrand.)  — 
En  présence  d'un  cahier  des 
charges  fixant  la  durée  d'un 
marché  d'entretien  des  rues  et 
places  à  neuf  années,  avec 
faculté  réciproque  de  résilia- 
lion  à  condition  d'une  notifica- 
tion six  mois  avant  l'expiration 
de  chaque  période  ternaire,  le 
maire  a  pu,  sans  l'autorisation, 
du  conseil  municipal,  pronon- 
cer valablement  la  résiliation, 
dudit  marché,  en  signifiant 
dans  le  délai  prévu  l'intention 
de  résilier.  —  Mais  le  maire 
n'a  pas  pu,  sans  l'autorisation 
du  conseil  municipal,  passer 
un  nouveau  marché  avec  l'an- 
cien adjudicataire.  —  En  con- 
séquence, l'entrepreneur  n'a 
droit  à  aucune  indemnité  si 
le  maire,  en  exécution  d'une 
délibération  du  conseil  muni- 
cipal, a  adjugé  les  travaux  à 
un  nouveau  soumissionnaire. 
—  Cependant,  l'ancien  entre- 
preneur ayant  assuré  le  service 
au  commencement  de  la  se- 
conde période  du  marché  rési- 
lié, pendant  les  pourparlers 
ouverts  avec  l'administration, 
jusqu'au  jour  oii  le  conseil 
municipal  s'est  décidé  à  ordon- 
ner une  nouvelle  adjudication, 
il  lui  est  alloué  ex  aequo  et  bono 
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DÉCOMPTES  (suite)  : 
une  indemnité  représentant  le 
préjudice  qui  lui  a  été  causé. 
(C.  (VEL),  H,  138. 

—  (359)  Marché  couvert  ;  Poisson- 
nerie. —  {Sieurs  Moreau  frères 
contre  ville  des  Sables-tVOtonne.) 

—  Décompte.  —  L'approbation 
donnée  au  décompte  par  l'ar- 
chitecte n'est  pas  de  nature  à 
engager  la  commune.  —  Tra- 
vaux supplémentaires  non  ap- 
prouvés —  profitables  à  la 
commune;  dépenses  mises  à 
la  charge  de  cette  dernière  ;  — 
non  profitables;  laissés  au 
compte  des  entrepreneurs.  — 
Retards  dans  l'instruction  de 
TafTaire.  Dommages-intérêts  à 
la    charge  de   Tentrepreneur. 

—  Procédure.  —  Expertise 
poursuivie  en  l'absence  des 
parties  et  de  l'un  des  experts; 
rejet  ;  l'entrepreneur  a  été  con- 
voqué à  la  séance.  —  Double 
degré  de  juridiction.  —  Non- 
recevabilité  d'une  demande 
formée  pour  la  première  fois 
devant  le  Conseil  d'Etat.  (C. 
d'Et.),  IV,  244.    . 

—  (360)  Marché  couvert.  -  Ré- 
ception provisoire.  Délai  de 
responsabilité.  —  [Sieur  Rous- 
seau contre  ville  dWgen.)  — 
Réception  provisoire.  —  Dé- 
cidé que  la  prise  de  possession 
des  travaux  par  la  commune, 
la  remise  à  l'entrepreneur  d'un 
certificat  de  l'architecte,  ap- 
prouvé par  le  maire,  consta- 
tant leur  bonne  exécution,  et  le 
remboursement  du  caution- 
nement équivalaient  à  une 
réception  provisoire.  —  Malfa- 
çons (emploi  de  matériaux  de 
qualité  inférieure  à  celle  pré- 
vue  et   défectuosités  dans   le 


dallage)  —  invoquées  après 
l'expiration  du  délai  de  garan- 
tie fixé  à  un  an  :  rejet  :  elles 
n'engagent  pas  la  responsabi- 
lité décennale  de  l'entrepre- 
neur. (C.  d'EL),  IV,  762. 

—  (361)  Marché  couvert.  —  (Sieur 
Aur^^ij  contre  ville  de  Lorient.) 

—  Approvision  nements.  —  Bois 
et  sacs  omis  au  décompte  ;  rec- 
tification. —  Résiliation  régu- 
lièrement prononcée  :  l'entre- 
preneur n'a  pas  rempli  les  con- 
ditions de   son    marché;    ses 
travaux   défectueux    se   sont 
effondrés;  —   de  plus,  il  n'a 
pas    obtempéré    aux    ordres 
qu'il  recevait.  —  Sujétions.  — 
Rejet.  —  .\bsence  de  réclama- 
tion dans  le  délai  dxé  au  cahier 
des  charges  ;  installation  défec- 
tueuse de  la  décharge  publique: 
fait  connu  avant  l'adjudication; 

—  retard  dans  la  remise  des 
terrains  destinés  au  dépôt  des 
matériaux  ;  —  indemnités  à 
des  ouvriers  pour  un  accident 
dû  à  la  faute  de  l'entrepreneur. 

—  Sujétions  admises.  —  Ordre 
de  service  ayant  nécessité  l'in- 
terruption des  maçonneries; 
modification  au  projet  ayant 
restreint  l'espace  destiné  au 
dépôt  de  pierres.  —  Travaux 
effondrés  par  la  faute  de  l'en- 
trepreneur, non-lieu  de  les 
porter  au  décompte.  —  Tra- 
vaux non  prévus.  —  Enlève- 
ment d'une  couche  d'asphalte, 
non-lieu  à  payer  ce  travail 
dont  l'entrepreneur  a  été  suf- 
fisamment indemnisé  par  la 
vente  qu'il  a  faite  de  ces  maté- 
riaux. (C.  d'Et.),  VI,  805. 

—  (362)  Marché  couvert.  —  For- 
fait. —  {Sieur  Lannes,)  —  En 
présence  d'une  clause  portant 
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que  le  marché  est  passé  à  for- 
fait pour  un  prix  global,  applU 
•cable  aux  ouvrages  complets 
et  entièrement  terminés,  sans 
que  l'entrepreneur  puisse  ar- 
guer d'une  erreur,  imprévision 
ou  omission,  l'entrepreneur 
n'esl  pas  fondé  à  demander  un 
supplément  de  prix,  à  raison 
de  ce  que  le  poids  dés  fers  et 
fontes  f  526. 158  kilogrammes), 
employés  dans  la  construction 
a  dépassé  à  l'exécution.le  chiffre 
prévu  au  marché  (400.000  ki- 
logrammes). —  Rembourse- 
ment des  droits  d'octroi  ;  rejet: 
•aucune  stipulation  du  marché 
n'accordait  l'exonération  de 
ces  droits.  —  Retards  dans  la 
livraison  de  l'ouvrage.  —  De- 
mande en  dommages-intérêts  ; 
rejet  :  les  premiers  retards  qui 
ont  donné  lieu  à  une  mise  en 
demeure  ont  été  réglés  par  une 
convention  qui  stipulait  de 
nouvelles  pénalités  pour  les 
retards  ultérieurs,  et  ceux-ci 
n'ont  pas  fait  l'objet  d'une 
nouvelle  mise  en  demeure.  (C. 
d*Et.),  Vni,  243. 
-  (363)   Marine.  —   Décompte. 

—  Conditions  générales  du 
29  juin  1857.  —  {Ministre  de  la 
marine  contre  faillite  Courti- 
gnon.)  —  Procédure.  —  Fail- 
lite. Intervention  d'un  créan- 
cier. —  Un  créancier  de 
l'entrepreneur  n'est  pas  rece- 
vable,  en  dehors  d'intérêts 
distincts  de  la  faillite,  à  inter- 
venir dans  l'histance  ouverte 
entre  le  syndic  et  l'Etat  au 
sujet  du  règlement  d'une 
entreprise  de  travaux  publics. 

—  Ledit  créancier  est  repré- 
senté par  le  syndic.  —  Renché- 
rissement de  la  main-d'œuvre 


Annales  des  P.  et  Ch.j  7*  série.  — 


(art.  63).  —  Décidé  que  les 
parties  ayant  reconnu  le  droit 
à  résiliation  de  l'entrepreneur 
pour  renchérissement  extra- 
ordinaire de  la  main-d'œuvre 
et  convenu  de  passer  un  nou- 
veau marché  movennantrallo- 
cation  d'une  indemnité,  il  y 
avait  lieu  de  la  majorer  d'un 
dixième  pour  bénéfice.  —  Tra- 
vail compris  dans  un  autre 
transport,  montage  et  pose  de 
blocs  artificiels  comiiH-sdans  le 
prix  de  fabrication  desdits 
blocs  :  cette  stipulation  du 
marché  étant  conforme  à  l'ar- 
ticle 32,  paragraphe  l*"",  du 
cahier  des  conditions  de  la 
marine,  l'entrepreneur  ne  peut 
prétendre  ne  l'avoir  acceptée 
que  par  erreur.  (C.  rf'Et.),  II, 
694. 

—  (364)  Mise  en  régie.  —  Frais 
d'expertise.  —  (Sieur  Bincteux 
contre  commune  de  Saint-Gervazy 
et  sieur  Audemard.)  —  Lorsque 
le  conseil  de  préfecture  rejette 
les  demandes  de  la  commune 
et  de  l'entrepreneur  en  dom- 
mages-intérêts formées  contre 
l'architecte  à  la  suite  de  la 
mise  en  régie  par  lui  légitime- 
ment provoquée  ne  peut  pas 
mettre  les  frais  d'expertise  et 
les  dépens  à  la  charge  de  cet 
architecte.   (C.  rf'Éf.),  Il,  786. 

—  (365)  Mise  en  régie.  —  Procé- 
dure. —  (Faillite  Del  theil  contre 
département  du  Lot,)  —  Mise 
en  régie  prononcée  après  la 
résiliation  du  marché.  Mesure 
prévue  par  le  cahier  des 
charges.  Régularité.  —  Mis'e  en 
régie  prononcée  à  raison  de 
l'arrêt  dans  les  travaux  et  de 
la  suspension  des  approvision- 
nements imputables  à  l'entre- 

Lois,  etc,  [Tables).  44 
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DECOMPTES  (suite)  : 
preneur  et  sans  faute  ni 
négligence  de  Tadministration. 
Bien  fondé  de  cette  mesure.  — 
Décidé  que  l'entrepreneur  ne 
pouvait  se  plaindre  de  Tinsuf- 
hsance  d'un  délai  de  huit  Jours 
à  lui  laissé  entre  la  mise  en 
demeure  et  la  mise  en  régie, 
le  cahier  des  charges  ne  fîxant 
aucun  délai.  —  Décidé  dans 
Tespèce  que  les  travaux  peuvent 
être  continués  par  voie  de  ré- 
gie à  la  suite  d'une  résiliation, 
quelle  que  soit  la  cause  de 
celle-ci.  —  Le  fait  par  l'admi- 
nistration d'avoir  passé  pos- 
térieurement à  la  mise  en  ré- 
gie des  marchés  avec  quelques 
entrepreneurs  pour  l'exécution 
de  certains  travaux  compris 
dans  l'entreprise  ne  constitue 
pas  une  renonciation  tacite  à 
la  continuation  des  travaux 
par  voie  de  régie.  —  Procé- 
dure. —  Est  valable  l'arrêté 
rendu  dans  une  instance  inté- 
ressant le  département  par  un 
conseil  de  préfecture  dont  fai- 
saient partie  le  préfet  et  des 
conseillers  généraux  appelés  à 
siéger  en  cas  d'empêchement 
de  conseillers  de  préfecture. 
(C.  cVEU),  H,  1129. 

—  (366)  Mise  en  régie  prononcée 
à  tort.  —  Conséquences,  —  In- 
térêts. —  (Commune  de  Soulom 
contre  Fontan.)  —  Mise  en  ré- 
gie. —  Décidé  que  c'était  avec 
raison  que  l'entrepreneur  avait 
refusé  de  continuer  les  tra- 
vaux par  le  motif  que  le  mode 
d'iétaiement  de  certains  ou- 
vrages prescrits  par  l'architecte 
était  insuffisant  et  que,  par 
suite,  la  mise  en  régie  ne  pou- 
vait être  prononcée  contre  lui 
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à  raison  de  cette  suspension 
des  travaux .  Allocation  à  l'en- 
trepreneur d'une  somme  égale 
au  montant  du  salaire  du  ré- 
gisseur et  des  frais  de  timbre 
supplémentaires  occasionnés 
par  la  régie.  —  Demande  d'in- 
demnité spéciale  à  raison  de 
la  mise  en  régie  prononcée  à 
tort.  Rejet  :  aucun  préjudice 
n'est  établi.  —  Intérêts.  — 
Décidé  *  que  l'entrepreneur 
n'avait  pas  droit  aux  intérêts 
d'un  acompte,  alors  qu*il 
n'établit  pas,  conformément 
au  cahier  des  charges,  qu'au 
moment  où  il  a  demandé  ces 
intérêts  la  commune  ait  eu 
des  fonds  disponibles  pour 
payer  l'acompte  à  lui  du.  (C. 
d'£^),X,  41. 
—  (367)  Mise  en  régie.  —  [Sieur 
Blanche  contre  ville  de  Dècize.^ 
—  Mise  en  régie  régulièrement 
prononcée  à  la  suite*  du  refus 
d'obéir  à  deux  mises  en  de- 
meure conformes  aux  stipula- 
tions du  marché.  —  Prix 
nouveau  ûxé  pour  la  fourni- 
ture imprévue  de  panneaux 
pour  le  coulage  du  béton.  — 
Résiliation  non  prononcée  en 
présence  d'une  régie  régulière- 
ment prononcée  :  régularité.  — 
Retards  dans  les  paiements  : 
refus  d'indemnité  ;  l'entrepre- 
neur a  reçu  le  mon  tant  presque 
intégral  de  ses  avances  et  n'a 
eu  qu'un  découvert  tempo- 
raire et  peu  important.  —  Sub- 
stitution de  .  matériaux.  — 
Béton  substitué  à  la  maçonnerie 
par  suite  de  l'insuffisance  des 
carrières  prévues,  et  faute  par 
l'entrepreneur  d'en  présenter 
de  nouvelles  ;  absence  de  pro- 
testation contre  cette  substilu- 
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lion  :  refus  d'indemnité.  '  — 
Sujétions  causées  par  des 
modiûcalions  et  retards  impu- 
tables à  la  ville  ;  indemnité 
allouée.  (C.  d'E^),  X,  304. 

-  (368)  Modifications  aux  pré- 
visions du  projet  ;  règlement 
d'après  les  bases  du  marché, 
nonobstant  ces  modifications. 

-  (Sieurs  Chaussegros.)  --  Lors- 
que des  modifications  ont  été 
apportées  aux  prévisions  du 
projet,  elles  laissent  subsister 
néanmoins  le  marché,  si  elles 
sont  prévues,  par  des  clauses 
spéciales  ;  dès  lors  le  dé- 
compte doit  être  dressé  d'après 
les  prix  portés  au  devis  et  non 
en  équité  (C.  d'Et.),  IX,  232. 

-  (369)  Moulin  à  vent.  —  Ré- 
ception provisoire  et  définitive. 

—  Responsabilité  décennale. 
(Commune  de  Marseillctte  contre 
sieur  Fafeur  frères,)  —  Récep- 
tion définitive.  —  Lorsque, 
conformément  à  une  décision 
du  Conseil  d'Etat,  les  entre- 
preneurs ont  mis  leurs  tra- 
vaux eu  état  de  réception  dé- 
finitive, le  refus  du  maire  de 
consentir  à  cette  réception 
définitive  n'a  pas  pour  consé- 
quence de  laisser  le  travail 
aux  risques  de  l'entrepreneur. 

—  Responsabilité  décennale. 
Force  majeure.  —  Décidé  que 
si  la  ruine  de  Touvrage  après 
mise  en  état  de  réception  dé- 
finitive par  suite  d'un  fait  de 
force  majeure  (ouragan),  a  été 
aggravée  par  suite  de  vices  de 
construction,  l'entrepreneur 
est  responsable  en  partie  du 
dommage  et  doit  être  con- 
damné au  -  paiement  de  la 
moitié  des  frais  de  reconstruc- 
tion (C.  d'Ef.),  I, -243. 


—  (370)  Opération  de  voirie.  — ' 
Dommages  'causés  à  l'entre- 
prise. —  (Sieurs  Carre  etiiosuel 
contre  Ville  de  Brest.)  —  Re- 
tard dans  la  remise  des  plans 
et  dossiers  :  rejet,  aucun  délai 
n'était  fixé  par  le  marché.  — 
Sujétion  imprévue  :  dresse- 
ment  du  sol  dans  le  roc  im- 
prévu ;  démolition  de  vieilles 
maçonneries  présentant  des 
difficultés  exceptionnelles  ; 
renvoi  à  l'expertise.  —  Re- 
prises prévues  non  effectuées 
à  raison  de  l'emploi  de  pro- 
cédés spéciaux  ;  travail  dû 
néanmoins  (C\  rf'Et.),  II,  552. 

—  (371)  Ouverture  de  rue.  — 
(Sieur  Légal.)  —  Déblais  sup- 
plémentaires :  cube  exacte- 
ment apprécié.  —  Travail  non 
compris»  dans  un  autre  :  le 
prix  du  pavage  ne  comprend 
pas, dans  l'espèce,  l'enlèvement 
des  anciens  pavés.  —  Retard 
dans  la  durée  d'exécution  des 
travaux  :  indemnité  refusée;  le 
retard  provient  de  l'exercice 
du  droit  que  le  cahier  des 
charges  donnait  à  la  ville  de 
suspendre  en  totalité  ou  en 
partie  le  travail.  (C.  d'Et.),  IV, 
216. 

—  (372)  Palais  de  Justice.  — 
(Chapal  contre  ville  de  Saint- 
Etienne.)  —  Accident,  —  Res- 
ponsabilité..  —  Recours  de 
l'entrepreneur  contre  la  ville 
responsable  civilement  de  l'ar- 
chitecte. —  Lorsqu'un  juge- 
ment passé  en  force  de  chose 
jugée  a  déclaré  solidairement 
responsables  de  la  chute  d'une 
partie  de  l'ouvrage  l'architecte 
et  l'entrepreneur,  et  fixé  iné- 
galement les  parts  de  respon- 
sabilité leur  incombant,  l'en- 
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DECOMPTES  (suite)  :  ^ 
trepreneur  qui  a  réparé  l'ou- 
vrage est  fondé  à  réclamer  de 
la  ville  civilement  responsable 
de  la  faute  de  son  architecte, 
la  part  incombant  à  ce  dernier^ 
et  le  remboursement  de  la  dé- 
pense de  réparation  en  tant 
qu'elle  dépasse  la  part  mise  à 
sa  charge.  —  Cession  de  mi- 
toyenneté prétendue  faite  par 
la  ville  àTentrepreneur  :  rejet  : 
à  Fépoque  (îîi  le  traité  a 
été  signé,  la  ville  n'avait 
pas  encore  acquis  le  droit 
dont  il  s'agit.  —  Déblais  en  sus 
de  la  démolition  et  de  l'enlè-  ! 
vement  des  mat^'Tiaux.  Allo- 
cation due.  —  Erreur  maté- 
rielle ;  rectification. —  Rabais. 
—  Le  prix  des  vieilles  maçon- 
neries qui  ligure  ♦au  cahier 
des  charges  comme  devant 
venir  en  diminution  des 
sommes  dues  à  l'entrepreneur 
doit  être  déduit  desdites 
sommes  évaluées  d'après  le 
le  total  des  travaux  exécutés, 
rabais  déduit.  (C.'d'Et.),  Vf, 
291. 

—  (373^  Poissonnerie  des  Sables- 
d'Olonne.  (Ville des  Sables-cVO- 
lonne.)  —  Architecte.  —  Res- 
ponsabilité. —  Allégation,  vis- 
à-vis  (le  l'architecte  municipal, 
lequel  n'a  reçu  aucune  rému- 
nération spéciale  pour  sur- 
veiller l'exécution  des  travaux 
de  fautes  lourdes  et  d'un 
manque  do  surveillance.  Rejet  : 
aucun  des  griefs  articulés  ne 
rentre  dans  les  cas  prévus  par 
les  articles  1792  et  2270  du 
Oode  civil.  —  Augmentation 
ou  diminution  de  plus  d'un 
tiers  des  quantités  prévues  : 
Non-lieu  à  allocation  de  Tin- 


demoité  prévue  parles  clauses 
et    conditions    générales    des 
ponts  et  chaussées  (art.   32 1, 
celles-ci     n'étant    pas    appli- 
cables à  Tentreprise.  —  Frais 
d'expertise.    —      Liquidation 
opérée     directement    par    le 
conseil  de  préfecture,  au  lieu 
d'être  faite  par  le    président 
dudit     conseil  :  Annulation  ; 
renvoi  devant  le  président.  — 
Annulation  par  voie  de  consé- 
quence de  l'arrêté  qui  a  statué 
sur  l'opposition  formée  contre 
l'arrêté   portant    taxation.  — 
Intérêts.  —  A  défaut  de  dispo- 
sition spéciale  dans  le  contrat, 
ils     doivent    être     alloués    à 
compter  de  la    demande   en 
justice,  et  non  de  la  réception 
définitive.    —    Prix   nouveau. 

—  Lorsqu'un  travail  ne  répond 
pas  aux  prescriptions  du  devis, 
il  y  a  lieu  à  fixation  d'un 
prix  nouveau.  —    Procédure. 

—  Conseil  d'Etat.  —  Interven- 
tion. —  Justification  d'un  in- 
térêt  :   intervention    admise. 

—  Retards  dans  le  commence- 
ment des  travaux,  imputables 
à  Tadministration  :  Allocation 
d'une  indemnité  à  l'entrepre- 
neur. —  Travaux  imprévus  : 
Application  des  prix  courants 
du  pays  et  non  des  prix  de  la 
série  d'entretien  de  la  ville.  — 
Allocation  de  10  0/0  en  susiU 
prix  des  travaux  imprévus  : 
Suppression  de  cette  alloca- 
tion, qui  n'est  justifiée  par  au- 
cune disposition  du  contrat. 
(C.  d'EL),  VIIÏ,  289. 

-  (374)  Pont.  —  Matériaux  de 
démolition  saisis  à  l'entrepre- 
neur. —  Décompte.  —  Pro- 
cédure ;  conclusions.  —  [Cm- 
mune  de  Coubon   contre  dame 
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v€uve  Gory,)  —  Procédure.  — 
Le  conseil  de  préfecture  n*est 
pas  tenu  de  statuer  sur  des 
conclusions  de  la  commune 
insérées  dans  des  délibéra- 
tions du  conseil  municipal  an- 
térieurement à  rinstance  mais 
qui  n'ont  pas  été  présentées 
devant  le  conseil  de  préfecture. 

—  Non-recevabilité  de  réclama- 
lions  présentées  pour  la  pre- 
mière fois  devant  le  Conseil 
d'Etat.  —  Décompte.  —  L'en- 
trepreneur qui  a  pris  posses- 
sion à  titre  de  propriétaire  de 
matériaux  de  démolition  mis  à 
sa  disposition  par  la  commune 
aux  termes  du  marché  pour  la 
construction  des  cintres  et  des 
étais,  n'est  pas  tenu  de  les 
restituer  à  la  commune,  et  dès 
lors,  leur  prix  ne  peut  être  dé- 
duit du  décompte.  (C.  d'Et.)^ 
II,  918. 

-  (375)  Pont.  —  Régie.  —  {Com- 
mune de  Chissey  contre  sieur 
Humbert.)  —  Mise  en  régie 
prononcée  contre  un  entre- 
preneur qui  a  abandonné  les 
travaux  et  refusé  de  les  re- 
prendre, après  mise  en  de- 
meure, en  alléguant  qu'il  a 
formé  une  demande  de  résilia- 
tion et  que  Tadministralion 
refuse  de  lui  payer  les  ac- 
comptes  stipulés  :  régularité. 
—  Conséquences  :  Entrepre- 
neur déchargé  des  consé- 
quences de  la  mise  en  régie,  à 
raison  des  sujétions  extra- 
contractuelles qui  lui  ont  été 
imposées.  —  Non-lieu  à  l'allo- 
cation d'indemnités  à  Tentre- 
preneur  pour  manque  à  gagner 
et  préjudice  subi:  la  régie  ne 
lui  a  causé  aucun  préjudice, 
et  il  ne  justifie  pas  qu'il   dût 


réaliser  un  bénéûce  dans  Ten- 
treprise.  *- Matériel.  —  Procès- 
verbal  de  remise. —Détériora- 
tions à,  la  charge  de  l'entrepre- 
neur à  compter  du  procès- 
verbal  de  remise  le  mettant  en 
demeure  de  reprendre  le  ma- 
tériel dont  s'est  servie  la  régie. 
—  Usure  normale  pendant  la 
régie  :  pas  d'indemnité.  — 
Intérêts  dus  seulement  à 
compter  du  jour  de  la  de- 
mande spéciale  qui  en  est 
faite.  —  Frais  d'expertise  mis 
à  la  charge  de  l'administration, 
qui  n'a  fait  aucune  offre  à 
l'entrepreneur.  (C.  d'EL),  VI, 
410. 

—  (376)  Port.  —  Reconstruction 
d'un  quai.  Sujétion.  —  (Sieurs 
Hallet  et  Bord.)  -^  Implanta- 
tion d'un  mur  de  quai  à  22  cen- 
timètres au-dessous  du  point 
lixé  au  cahier  des  charges  et 
aux  dessins  d'exécution  ;  frais 
de   main-d'œuvre   plus  consi- 

'  dérables  ;  augmentation  de  la 
durée  des  travaux  :  allocation 
aux  entrepreneurs,  après  ex- 
pertises, d'indemnités  pour 
pertes  sur  les  salaires  des 
ouvriers  non  employés  pen- 
dant la  marée  haute,  pour 
pertes  provenant  de  la  hausse 
des  salaires  de  tous  les  ouvriers 
de  l'entreprise  pendant  la 
prolongation,  et  pour  accrois- 
sement des  frais  généraux.  (C. 
d'l!:i.),X,470. 

—  (377)  Port  d'Alger.  —  Reprise 
de  matériel.  —  Clauses  et 
conditions  générales  de  1833. 
{Sieur  Mayoux.)  —  Reprise  de 
matériel.  —  Lorsque  l'Etat  a 
été  condamné  à  la  reprise  du 
matériel  d'un  entrepreneur  et 
que  celui-ci  a  loué,  dans  l'in- 
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DÉGOMPTRS  (suite)  : 
térét  de  TEtat,  une  partie  de 
ce  matériel  à  un  autre  entre- 
preneur, le  premier  entrepre- 
neur ne  doit  pas  supporter,  en 
Tabsence  de  faute,  le  défaut  de 
payement  du  loyer.  -7-  Lorsque 
des  objets  compris  dans  les 
inventaires  du  matériel  n'ayant 
pas  été  retrouvés  lors  de  la 
reprise  par  TEtat  n'ont  été 
remis  qu*ultérieurement  par 
Tentrepreneur  chargé  de  la 
garde,  celui-ci  n'est  pas  fondé 
à  réclamer  les  intérêts  du  prix 
de  ces  objets  à  partir  de  la 
reprise  par  TEtat  du  surplus 
du  matériel.  —  L'Etat  n'est  pas 
responsable  des  objets  perdus 
ou  du  dépérissement  du  ma- 
tériel repris  par  lui,  alors  que 
l'entrepreneur  était  chargé  de 
sa  garde  et  de  aon  entretien. 
—  L'entrepreneér  n'est  pas 
fondé  à  se  plaindre  du  préju- 
dice qu'il  a  éprouvé  par  suite  du 
refus  que  l'administration  a  op- 
posé à  sa  demande  de  reprise 
totale  du  matériel,  alors  qu'une 
reprise  partielle  a  seule  été  re- 
connue susceptible  de  lui  être 
imposée.  —  Chose  jugée.  — 
Décidé  que  les  frais  d'admi- 
nistration réclamés  par  l'en- 
trepreneur lui  ayant  été  défi- 
nitivement refusés  par  une 
décision  antérieure  du  Conseil 
d'Etat  qui  ne  lui  accordait  que 
des  frais  de  garde  et  d'entretien, 
il  ne  peut,  dès  lors,  les  ré- 
clamer même  à  titre  de  dom- 
mages-intérêts. —  Intérêts 
alloués  des  frais  d'expertise 
refusés  par  une  précédente 
décision  du  Conseil  d'Etat,  dus 
néanmoins  à  la  suite  de  refus 
de  remboursement  de  ces  frais 


par  TEtat  à  partir  du  jour  où, 
à  la  suite  de  ce  refus,  ils  ont 
été  demandés  judiciairement 

—  Taux  des  intérêts  (en  Al- 
gérie) ftxé  à  10  0/0  jusqu'au 
31  août  1881  et  à  6  0/0  après 
cette  date.  (C.  (TEL),  If,  814. 

—  (378)  Ports  maritimes.  — 
Cahier  des  charges.  —  [Sieurs 
Escarraguel  et  Duffieu.)  — 
Art.  30,  31,  32  et  33.  —  Renon- 
ciation expresse  des  entrepre- 
neurs à  se  prévaloir  de  ces 
articles  :  application  de  cette 
renonciation.  —  Art.  39.  — 
Réclamations,  contre  Tappli- 
cation  des  prix  de  certains 
dragages  portés  aux  carnets 
d'attachements,  signés  par 
l'entrepreneur  sans  réclama- 
lions  ni  réserves,  formées  hors 
du  délai  de  dix  jours  prévu 
par  le  cahier  des  charges  : 
non-recevabilité.  —  Durée  des 
travaux  prolongée  au-delà  des 
deux  ans  prévus  au  marché, 
sans  la  faute  des  entrepre- 
neurs :  droit  à  Tindemnité 
mensuelle  stipulée  pour  ce  cas. 

—  Perte  d'une  drague,  laissée 
à  la  charge  de  l'entreprise,  par 
application  du  marché.  — 
Procédure.  —  Arrêté  ordon- 
nant une  expertise  ;  caractère 
préparatoire.  Recours  dès  lors 
recevable  en  même  temps  que 
le  recours  sur  le  fond.  —  Ré- 
siliation. —  Non-lieu  à  pro- 
noncer la  résiliation  au  profit 
de  l'entrepreneur  qui  a  aban- 
donné les  travaux  avant  le 
délai  de  trois  ans  à  l'expiration 
duquel  la  résiliation  devait 
être  prononcée.  (C.  <fB^),  VI, 
306. 

—  (379)  Port  de  Toulon.  - 
Travaux  de  curage.  — {Ministre 
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de  la  marine  contre  sieur  Simon.) 

—  Difficultés  imprévues  (dé- 
bris d'estacade  au  fond  de  la 
darse  à  curer)  rencontrés  en 
cours  d^exécution  :  indemnité 
due.  —  Manque  à  gagner  à 
raison  de  ce  que  le  cube,  pré- 
vu au  devis,  établi  diaprés  des 
sondages  inexacts  faits  par 
l'administration,  a  dépassé  de 
près  de  moitié  le  cube  réelle- 
ment extrait  :  indemnité  due. 
(C.  (TEt.),  in,  1208. 

-  (380)  Portes  d'écluses  du  canal 
de  TEst.  —  Clauses  et  condi- 
tions générales  du  6  no- 
vembre 1866.  —  (Sieur  Sin- 
griin.)  —  Art.  iO.  —  Ordre  et 
marche  de  certains  travaux 
modifiés  par  les  ingénieurs. 
Pas  d'indertinité  en  l'absence 
de  stipulation  aux  devis  prescri- 
vant un  ordre  pour  Fexécution 
de  ces  ouvrages.  —  Art.  18. 
—  Frais  de  dépôt  et  de  transport 
de  matériaux  :  ils  constituent 
de  faux  frais  à  la  charge  de 
Tentrepreneur.  —  Art.  28.  — 
Porte  d*écluse  enlevée  par  une. 
crue.  —  Accident  dû  à  une 
imprudence  grave  de  Tentre- 
preneur,  et  d'ailleurs  non  si- 
gnalé dans  les  dix  jours  de 
révénement.  Pas  d'indemnité. 

■■ —  Art.  29.  —  Prix.  —  Ouvrages 
non  prévus  au  devis  :  fixation 
du  prix  par  assimilation  avec 
des  ouvrages  analogues  prévus. 
— -Art.  32.  —  Diminution  de 
plus  d'un  tiers  de  la  quantité 
de  tôle  de  sujétion,  prévue  au 
marché.  Indemnité  allouée.  — 
Art.  42.  —  La  demande  de 
remise  du  rabais  consenti  par 
Tentrepreneur,  réclamée  par 
lui  à  titre  d'indemnité  pour 
relard  dans  l'exécution  d'autres 


lots,  est  recevable  alors  même 
que  d'abord  l'entrepreneur 
n'aurait  pas  précisé  l'impor- 
tance de  la  réclamation.  — 
Réclamations  non  notifiées 
dans  les  vingt  jours  du  dé- 
compte, ni  xlans  des  conclu- 
sions ultérieures  ;  rejet.  — 
Art.  49.  —  Retard  dans  le 
paiement  des  travaux  non  con- 
testés ;  intérêts  alloués  à  partir 
de  l'expiration  du  délai  de 
trois  mois  à  compter  de  la  ré- 
ception définitive  Rejet  d'une 
objection  tirée  de  ce  que  l'en- 
trepreneur aurait  reçu  des 
acomptes  sans  faire  de  réserves 

—  Intérêts.  —  Intérêts  des 
sommes  avancées  aux  experts 
Allocation  à  l'entrepreneur  à 
compter  du  jour  de  sa  demande 
des  intérêts  de  la  portion  des 
frais  d'expertise,  avancés  par 
lui,  qui  ne  doit  pas  rester  à  sa 
charge.  —  Sujétions.  —  Bois 
approvisionnés  employés  sur 
l'ordre  des  ingénieurs  plus  tôt 
qu'il  n'était  prévu  et  n'ayant 
pu  dès  lors  profiter  de  l'instal- 
lation sur  laquelle  comptait 
l'entrepreneur  ;  main-d'œuvre 
plus  élevée  ;  indemnité  allouée. 

—  Sujétion  alléguée,  mais  non 
établie;  rejet.   —  Transports. 

—  Transports  plus  onéreux  par 
la  faute  —  de  l'entrepreneur, 
pas  d'indemnité,  —  de  l'admi- 
nistration, indemnité  allouée. 

—  Travaux  non  rémunérés 
par  les  prix  portés  au  borde- 
reau. Fixation  du  prix.  — 
Travaux  non  prévus,  exécutés 
par  l'entrepreneur  sans  ordre 
écrit.  Pas  d'indemnité.  —  Tra- 
vaux ayant  nécesàité  une  aug- 
mentation de  main-d'œuvre  par 
le  fait  de  l'entrepreneur.  Pas 
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DÉCOMPTES  {suite)  : 

d'indemnité.  —  Epuisements 
supplémentaires  rendus  néces- 
saires par  la  faute  de  l'entre- 
preneur. Pas  d'indemnité.  — 
Travaux  supplémentaires  exé- 
cutés sur  les  ordres  des 
ingénieurs  avant  l'époque  pré- 
vue au  devis  ;  préjudice  ; 
indemnité  allouée.  (C.  cVEt.), 
IX,  527. 

—  (381)   Procédure.  —  Référé. 

—  Ullra  pelita  :  Jugement  au 
fond  malgré  l'absence  de  con- 
clusions. —  (Sieur  GuiTiof  contre 
ville  de  Nantes,)  —  Le  conseil 
de  préfecture,  compétent  pour 
connaître  des  difficultés  rela- 
tives au  décompte  d'une  entre- 
prise, est,  par  cela  même, 
compétent  pour  ordonner  qu'il 
sera  procédé  d'urgence  aux 
constatations  matérielles  des 
faits  dont  la  vérification  serait 
ultérieurement  impossible.  — 
Mais  il.  ne  peut  pas,  en  l'absence 
de  conclusions  au  fond,  ordon- 
ner une  véritable  expertise,  ou 
statuer  immédiatement  sur 
des  difficultés  éventuelles  rela- 
tives à  l'interprétation  de 
certaines  clauses  du  marché. 
(C.  d'Ët.),  IH,  1223. 

— \382)  Procédure.  —  Arrêté  du 
conseil  de  préfecture.  —  Ke- 
cours.  -    Délai.  —  Déchéance. 

—  i Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieurs  Doranr/e^  Manière  et 
Dequcker.)  —  Non-recevabilité 
d'un  recours  formé  par  le  mi- 
nistre des  travaux  publics  plus 
de  deux  mois  après  la  notifica- 
tion de  l'arrêté  du  conseil  de 
préfecture  faite  par  le  |  réfet 
au  mandataire  nommé  parl'en- 
trepreneur  et  dont  le  mandat 
n'avait  pas  encore  pris  fin.  — 
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Demamlo  incidente  d'intérêts 
des  intén'ts  non  recevabk,  par 
suite  de  la  non-recevabilité  de  la 
demande  principale.  [C.dEt., 
m,  1234. 

—  (383)  Pjovision.  —  Rédttctiott 
par  le  conseil  de  préfecture. 
—  Com[>cnsatiou.  —  ,Sie\tr 
Desgrolat  contre  ville  dlsiou- 
dun.)  —  Lorsqu'un  conseil  àt 
préfecture  a  Qxé  dans  un 
premier  arrêté  la  provision  dur 
àun  entrepreneur  aune  sommfr 
inférieure  à  celle  ofTerte  par 
la  ville,  laquelle  a  été  allouée 
intégralement  par  un  deuiiènifr 
arrêté,  l'entrepreneur  ne  penl 
critiquer  la  disposition  da 
premier  arrêté,  si  le  deuïième, 
en  même  temps  qu'il  lui  alloue 
la  somme  offerte,  le  coodamne 
à  payer  des  frais  d'experti» 
plus  élevés  que  la  somn» 
allouée  en  surplus  par  If 
deuxième  arrêté.  —  Il  n'y  » 
point  lieu  à  statuer  sur  1» 
conclusions  relatives  aux  dis» 
positions  d'un  arrêté  qui  ont 
été  reproduites  dans  un  second 
arrêté  ayant  acquis  rauloritf^^ 
de  la  chose  jugée.  [C.  tfB'f 
II,  1127. 

—  (384)  Qualité  pour  réclaœer; 
cessionnaire  des  droits  de  ï^o- 
iiepreneur,—{MiniUredefagn-' 

culture  contre  sieur  Maître..  — 
Le  créancier  d'un  entrepreneur 
ne  peut  pas,  en  celte  qualiti^ 
poursuivre  contre  TElal  l* 
règlement  du  décompte  de 
l'entreprise.  (C,  (TKt.ull^^- 

—  (385)  Réception  définitive  in- 
tervenue sans  contestation  d» 
réserve  :  commune  condamn^  \ 
au  payement  du  solde  du  d**- 
compte  et  du  dixième  de  ga- 
rantie. —  {Sieur  Lapoutgecû»^ 
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commune  de  Cazaux-ViUecom" 
taL)  —  Dommages  résullant  du 
retard  dans  le  payement  des 
IraTaux  :  allocation  des  inté- 
rêts. (C.  (TEL),  II,  i?13. 

—  ;386)  Réclamations..  —  Délai. 

I  —  iSieur  liuth  contre  ville  de 
Saint'Jean-d'Anyèly.)  —  Un 
eolrepreneur  ayant,  dans  le 
délai  de  vingt  jours  imparti 
par  le  cahier  des  charges,  for- 
mulé des  réserves  motrvées 
contre  les  décomptes  partiels 
de  son  entreprise  et  n'ayant 
ttltérieurenàent  consenti  aucun 
désistement,  est  tenu  de  renou- 
veler ses  réclamations  dans  les 

t  vingt  jours  après  la  présenta- 
tion du  décompte  général,  alors 
d'ailleurs  qu'il  n'a  pas  touché 

-le solde  de  son  décompte.  (C. 

:  ^EL),  m,  i3i. 

p-  (387)  Hèglement  du  décompte. 
—   Payement    par    annuités. 
[  —  Transaction.  —  {Commune 
\,^Ognolles  contre  sieurs  Fontaine 
\  etFolly.)  —  Lorsqu'une  com- 
I  mune  s^est  engagée  à  payer  à 
-un  entrepreneur  le    solde  de 
son  décompte  au  moyen  d'an- 
nuités  portant  intérêts,   qu'à 
la  suite   de  ce  règlement  les 
I  procès-verbaux    de   réception 
et  le  décompte  ont  été  régu- 
lièrement   approuvés    par    le 
i  préfet,  et   que,    depuis   cette 
époque,  les  engagements  pris 
ont  toujours  été  remplis,  ladite 
commune  n'est  pas  fondée  à 
soutenir  qu'elle  n'est  pas  tenue 
de  payer  le  solde  du  décompte, 
par  le  motif  que  la  convention 
passée     avec     l'entrepreneur 
constituerait  non    un    simple 
règlement  de  ti^avaux,  mais  une 
transaction,    intervenue    sans 
Taccom plissement  des  forma- 


h 


lités  prescrites  par  l'article  2045' 
,du  Code  civil,  et  dénuée,  dès 
lors,  de  toute  valeur.  (C.  rf'E^), 
III,  829. 

—  (388)  Rejet  de  décompte,  par 
application  de  la  chose  jugée, 
d'indemnités  accordées  par  les 
experts  à  l'entrepreneur  à  rai- 
son de  travaux  autres  que  ceux 
pour  lesquels  le  conseil  de 
préfecture  avait  réservé  les- 
droits  dudit  entrepreneur.  — 
(Commune  de  Saint  -  Félin  - 
d'Avail  contre  sieur  Escarra,) 
(C.  rf'JSf.),  IV,  83a. 

—  (389)  Réservoirs  et  bornes- 
fontaines.  —  (Commune  de  Joux- 
la- Ville  contre  sieurs  de  Lie^ 
bhaber  et  Prévost.)  —  Dégra- 
dations de  bornes- fontaine.s^ 
imputables  à  un  défaut  d'entre- 
tien et  à  la  malveillance  des 
habitants  de  la  commune.; 
irresponsabilité  de  l'entrepre- 
neur. —  Travaux  supplémen- 
taires régulièrement  approu- 
vés ou  reconnus  indispensables 
à  la  bonne  exécution  de  l'en- 
treprise. Prix  de  ces  travaux 
dû  par  la  commune.  —  Récep- 
tion provisoire  etdélinitive.  — 
lorsque  la  commune  a  pris 
possession  des  travaux  et  que, 
dans  Tannée  de  garantie,  elle 
n'a  relevé  aucune  malfaçon,  il 
y  a  lieu  de  fixer  à  l'expiration 
de  l'année  de  garantie  la  date 
de  la  réception  définitive.  — 
Vice  de  construction.  —  Lors- 
qu'un vice  de  construction  est 
imputable  non  à  l'entrepre- 
neur, mais  à  l'architecte,  qui 
a  donné  au  revêtement  de  ci- 
ment d'un  réservoir  une  épais- 
seur insuffisante,  l'architecte 
est  seul  responsable,  mais  dans 
la  mesure  seulement  du  préju- 
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DÉco^PTKS  [suite)  : 
d'indemnité.  —  Epuisements 
supplémentaires  rendus  néces- 
saires par  la  faute  de  l'entre- 
preneur. Pas  d'indemnité.  — 
Travaux  supplémentaires  exé- 
cutés sur  les  ordres  des 
ingénieurs  avant  l'époque  pré- 
vue au  devis  ;  préjudice  ; 
indemnité  allouée.  (C.  d'Et.), 
IX,  »27. 

—  (381)   Procédure.  —  Référé. 

—  Ultra  petita  :  Jugement  au 
fond  malgré  l'absence  de  con- 
clusions. —  {Sieur  Guihot  contre 
ville  de  Nantes.)  —  Le  conseil 
de  préfecture,  compétent  pour 
connaître  des  difficultés  rela- 
tives au  décompte  d'une  entre- 
prise, est,  par  cela  même, 
compétent  pour  ordonner  qu'il 
sera  procédé  d'urgence  aux 
constatations  matérielles  des 
faits  dont  la  vérification  serait 
ultérieurement  impossible.  — 
Mais  il  ne  peut  pas,  en  l'absence 
de  conclusions  au  fond,  ordon- 
ner une  véritable  expertise,  ou 
statuer  immédiatement  sur 
des  difficultés  éventuelles  rela- 
tives ti  l'interprétation  de 
certaines  clauses  du  marché. 
(C.  d'Et.),  Ui,  1223. 

—  (382)  Procédure.  —  Arrêté  du 
conseil  de  préfecture.  —  Re- 
cours. -    Délai.  —  Déchéance. 

—  (Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieurs  Doranfje ,  Manière  et 
Dequékcr.)  —  Non-recevabilité 
d'un  recours  formé  par  le  mi- 
nistre des  travaux  publics  plus 
de  deux  mois  après  la  notifica- 
tion de  Tarrêté  du  conseil  de 
préfecture  faite  par  le  [  réfet 
au  mandataire  nommé  par  l'en- 
trepreneur et  dont  le  mandai 
n'avait  pas  encore  pris  fin.  — 


Demamlc  incidente  d'intérêts 
des  intérêts  non  recevable,  par 
suite  de  ia  non-recevabilité  delà 
demande  principale.  (C.  dEt.\, 
III,  4234. 

—  (383)  Provision.  —  Réduction 
par  le  conseil  de  préfecture. 
—  Compensation.  —  {Sieur 
Desgrolal  contft  ville  d'Issou- 
dun,)  —  Loi*squ'un  conseil  de 
préfecture  a  fixé  dans  un 
premier  arrêté  la  provision  due 
à  un  entrepreneur  à  une  somme 
inférieure  à  celle  ofTerte  par 
la  ville,  laquelle  a  été  allouée 
intégralement  par  an  deuxième 
arrêté,  l'entrepreneur  ne  peut 
critiquer  la  disposition  du 
premier  arrêté,  si  le  deuxième, 
en  même  temps  qu'il  lui  alloue 
la  somme  offerte,  le  condamne 
à  payer  des  frais  d'expertise 
plus  élevés  que  la  somme 
allouée  en  surplus  par  le 
deuxième  arrêté.  —  Il  n'y  a 
point  lieu  à  statuer  sur  les 
conclusions  relatives  aux  dis- 
positions d'un  arrêté  qui  ont 
été  reproduites  dans  un  second 
arrêté  ayant  acquis  l'autorité 
de  la  chose  Jugée.  (C.  d'Et^ 
II,  1127. 

—  (384)  Qualité  pour  réclamer; 
cessionnaire  des  droits  de  l'en- 
trepre  n  eu  r.  — (Ministre  de  V  agri- 
culture contre  sieur  Maitre.)  — 
Le  créancier  d'un  entrepreneur 
ne  peut  pas,  en  celte  qualité, 
poursuivre  contre  l'Etat  le 
règlement  du  décompte  de 
l'entreprise.  {€.  d'Et.),  Il,  461. 

—  (385)  Réception  définitive  in- 
tervenue sans  contestation  ni 
réserve  :  commune  condamnée 
au  payement  du  solde  du  dé- 
compte et  du  dixième  de  ga- 
ran  ti  e .  —  (  Sieur  Lapoutge  contre 


W^' 
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commune  de  Cazaux-Villecom- 
ial.)  —  Dommages  résultant  du 
retard  dans  le  payement  des 
travaux  :  allocation  des  inté- 
rêts. (C.  dEL),  II,  1?13. 

—  (386)  Réclamations.  —  Délai. 

—  (Sieur  Ruth  contre  ville  de 
Saint' Jean- d'Angély.)  —  Un 
entrepreneur  ayant,  dans  le 
délai  de  vingt  jours  imparti 
par  le  cahier  des  charges,  for- 
mulé des  réserves  motrvées 
contre  les  décomptes  partiels 
de  son  entreprise  et  n'ayant 
ultérieurement  consenti  aucun 
désistement,  est  tenu  de  renou- 
veler ses  réclamations  dans  les 
vingt  jours  après  la  présenta- 
tion du  décompte  général,  alors 
d'ailleurs  qu'il  n'a  pas  touché 
le  solde  de  .son  décompte.  (C. 
d:Et,),  III,  131. 

—  (387)  Règlement  du  décompte. 

—  Payement    par    annuités. 

—  Transaction.  —  {Commune 
d'Ognolles  contre  sieurs  Fontaine 
et  PoUy.)  —  Lorsqu'une  com- 
mune s*est  engagée  à  payer  à 
un  entrepreneur  le  solde  de 
son  décompte  au  moyen  d'an- 
nuités portant  intérêts,  qu'à 
la  suite  de  ce  règlement  les 
procès-verbaux  de  réception 
et  le  décompte  ont  été  régu- 
lièrement approuvés  par  le 
préfet,  et  que,  dopuis  cette 
époque,  les  engagements  pris 
ont  toujours  été  remplis,  ladite 
commune  n'est  pas  fondée  à 
soutenir  qu'elle  n'est  pas  tenue 
de  payer  le  solde  du  décompte, 
par  le  motif  que  la  convention 
passée  avec  l'entrepreneur 
constituerait  non  un  simple 
règlement  de  travaux,  mais  une 
transaction,  intervenue  sans 
laccom plissement  des  forma- 


lités prescrites  par  l'article  204» 
,du  Code  civil,  et  dénuée,  dès- 
lors,  de  toute  valeur.  (C.  rf'Et.), 
III,  829. 

—  (388)  Hejet  de  décompte,  par 
application  de  la  chose  jugée, 
d'indemnités  accordées  par  les 
experts  à  l'entrepreneur  à  rai- 
son de  travaux  autres  que  ceux 
pour  lesquels  le  conseil  de 
préfecture  avait  réservé  les- 
droits  dudit  entrepreneur.  — 
(Commune  de  Saint  -  Félin  - 
d'Atmil  contre  aieur  Eacarra.) 
[C.  d'Et.),  IV,  833. 

-^  (389)  Réservoirs  et  bornes- 
fontaines.  —  (Commune  de  Joux- 
la- Ville  contre  sieurs  de  Lie- 
bhaber  et  Prévost.)  —  Dégra- 
dations de  bornes-fontiiines^ 
imputables  à  un  défaut  d'entre- 
tien et  à  la  malveillance  des 
habitants  de  la  commune.; 
irresponsabilité  de  l'entrepre- 
neur. —  Travaux  supplémen- 
taires régulièrement  approu- 
vés ou  reconnus  indispensables 
à  la  bonne  exécution  de  l'en- 
treprise. Prix  de  ces  travaux 
dû  pai'  la  commune.  —  Récep- 
tion provisoire  etdélinitive.  — 
Lorsque  la  commune  a  pris 
possession  des  travaux  et  que, 
dans  l'année  de  garantie,  elle 
n'a  relevé  aucune  malfaçon,  il 
y  a  lieu  de  fixer  à  l'expiration 
de  l'année  de  garantie  la  date 
de  la  réception  définitive.  — 
Vice  de  construction.  —  Lors- 
qu'un vice  de  construction  est 
imputable  non  à  l'entrepre- 
neur, mais  à  l'architecte,  qui 
a  donné  au  revêtement  de  ci- 
ment d'un  réservoir  une  épais- 
seur insuffisante,  l'architecte 
est  seul  responsable,  mais  dans 
la  mesure  seulement  du  préju- 
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DÉCOMPTES  (suite)  : 
dice  causé  ;  la  commune  doit 
le   prix  du  travail  à  effectuer 
pouravoirun  réservoir  étanche. 
(C.  (TEt,),  ni,  259. 

—  (390)  Réservoir  de  la  Liez.  — 
[Ministre  (jten  travaux  publics 
contre  dame  veuve  Millet,)  — 
Art.  32.  —  Augmentation  de 
plus  du  tiers  des  déblais  oné- 
reux ;  indemnité  allouée  des 
déblais  à  transporter  au  jet  de 
pelle  ;  prix  rémunérateur;  pré- 
judice non  établi  ;  pas  d'indem- 
nité. —  Manque  à  gagner.  — 
Indemnité  calculée  en  tenant 
compte  du  bénéfice  procuré 
par  l'emploi  en  régie  des  ou- 
vriers de  l'entrepreneur.  — 
Patente.  —  Suppléments  de 
droits.  Législation  nouvelle.  — 
Le  fait  que,  postérieurement 
à  l'adjudication,  une  loi  nou- 
velle a  augmenté  les  droits  de 
patente  dus  par  l'entrepreneur, 
n'est  pas  de  nature  à  motiver 
l'allocation  d'une  indemnité  au 
proGt  de  ce  dernier.  —  Régie. 
—  Chômage  du  matériel  pen- 
dant l'exécution  des  travaux  en 
régie  :  indemnité  calculée  au 
taux  de  10  0/0  de  la  valeur  du 
matériel  comprenant  les  inté- 
rêts et  l'amortissement  ;  — 
non-lieu  à  l'allocation  d'une 
seconde  indemnité  pour  dépré- 
ciation de  ce  matériel.  —  Re- 
tards dans  l'exécution  des  tra- 
vaux. —  Indemnité  générale 
accordée  pour  retards  prove- 
nant du  fait  de  l'administra- 
tion; pas  d'indemnité  pour  le 
retard  apporté  aux  ordres 
d'exécution  de  certains  ou- 
vrages: les  ingénieurs  ont  agi 
dans  les  limites  de  leur  pou- 
voir de  direction.  —  Sujétions 


relatives  à  rétablissement  de 
voies  d'accès,  au  montage  et 
au  démontage  de  ponts  de  ser- 
vice ;  pas  d'indemnité  :  un  prix 
nouveau  arrêté  en  cours  d'en- 
treprise pour  le  transport  des 
déblais  en  wagon  a  lenu  conipie 
de  ces  sujétions.  (C.  d'£/.},  YI, 
86. 

—  (391)  Résiliation.  —  Transac- 
tion. —  Retenue  de   garantie. 

—  Déduction.  —  [Sieurs  Bara- 
toux.)  ~-  Lorsqu'un  marché  de 
travaux  publics  a  été  résilié 
d'un  commun  accord  entre 
les  parties  et  que  le  montant 
de  la  retenue  de  garantie  i 
restituer  a  été  déterminé  par 
transaction ,  Tadministration 
ne  peut  pas  ensuite,  en  se  fon- 
dant sur  le  cahier  des  clauses 
et  conditions  générales,  dimi- 
nuer la  somme  à  restituer 
fixée  par  la  transaction  [C. 
d'Et.),  ni,  1237. 

—  (392)  Retard  dans  l'exécution. 

—  Clause  pénale.  —{Commwu 
de  Montotieu  contre  sieur  Saba- 
tier.  )  —  Lorsqu'une  clause  pé- 
nale a  été  prévue  au  cahier  des 
charges  pour  le  cas  de  retard, 
cette  clause  ne  peut  être  appli- 
quée qu'après  une  mise  en  de- 
meure spéciale;  elle  ne  saurait 
être  remplacée  par  un  arrêté 
de  mise  en  régie  à  laquelle 
l'entrepreneur  se  serait  éven- 
tuellement soumis  par  une  dé- 
claration signée  quelques  jours 
avant  l'arrêté  (C.d'Ee.),  11,455. 

—  (393)  Revision.—  Erreur  ma- 
térielle. —  Faux  emploi.  — 
Procédure  :  chose  jugée;  arrê- 
té interlocutoire.  —  {Sieur  Ghis- 
lain.)  —  Un  décompte  dressé 
par  Tadminisiration  et  approu- 
vé par  elle  ne  peut  pas  éti-e 
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revisé  en  delucurs  des  cas  pré- 
vus par  l'article  54i    du  Gode 
de  procédure  civile,   à  raisoa 
dMrrégularités  constatées  dans 
rétablissement  des  pièces  de 
comptabiiilé.    —   Les  erreurs 
sur  Tinterprétation  des  clauses 
du  marché,  ou  sur  les  métrés, 
ne  constituent  pas  des  erreurs 
matérielles  dans  le  sens  dudit 
article  541.  —  LHnscription  au 
décompte    des   travaux   d'un 
chemin   vicinal  ordinaire,   de 
déblais  relatifs  à  un  chemin 
d^intérét  commun  ne  devant 
pas  être  acquittés  su  ries  mêmes 
'  fonds,  constitue  un  faux  em- 
ploi qui  permette  de  le  recti- 
fler  par  application  de  Tarticle 
541.  —  Le  fait  d'avoir  touché 
des  sommes  portées  par  erreur 
à  un  décompte  n'entraîne  pas 
la  condamnation  au  payement 
des  intérêts  du  jour  où  elles 
ont  été  reçues,  en  l'absence  de 
toute  constatation  de  mauvaise 
foi.  —  Les  intérêts  ne    sont 
dus  que  du  jour  de  la  demande 
en  remboursement.  —  Le  fait, 
parunentrepreneur)  de  n'avoir 
pas  fait  appel  d'un  arrêté  inter- 
locutoire ordonnant  une  exper- 
tise sur  les  prétendues  majo- 
rations d'un  décompte  et  d'y 
avoir  participé,   ne    fait    pas 
obstacle  à  ce  que  ledit  entre- 
preneur soutienne,  lors  de  l'ar- 
rêté au  fond,  que  le  décompte 
n'était  plus  susceptible  d'être 
revisé.  (C.  d'EL),  111,422. 
—  (394)    Rivières  navigables    et 
flottables.  —  Amélioration  de 
la    navigation   du  Rhône.   — 
{Ministre  .  des  travaux  publics 
contre  sieur  Monier,)  —  Sujé- 
tion. —  Allongement  de  par- 
cours pour  le  transport  des  ma- 


tériaux ;  indemnité  accordée. 

—  Ordre.  —  Une  note  remise 
par  l'ingénieur,  contenant  leé 
indications  à  suivre  pour  l'exé- 
cution du  travail,  doit  être  con- 
sidérée comme  un  ordre  écrit, 

—  L'administration  a,  d'ail- 
leurs, dans  l'espèce,  fait  figu- 
rer ce  travail  au  décompte.  — 
Diminution  de  plus  d'un  tiei's 
dans  le  cube  prévu  d'une  cer- 
taine nature  d'ouvrage.  Indem- 
nité allouée  pour  perte  de  bé- 
néfices. —  Substitution  d'un 
travail  nouveau  à  un  travail 
achevé.  —  La  clause  du  cahier 
des  charges  spéciales  d'après 
laquelle  l'entrepreneur  devra 
exécuter  aux  conditions  du 
devis  et  aux  prix  du  bordereau 
le  travail  conformément  aux 
tracés  et  profils  remis  par  l'in- 
génieur sans  pouvoir  élever 
de  réclamations  à  raison  des 
modifications  qui  seraient  ap- 
portées aux  profils,  ne  sap- 
lique  pas  au  cas  où,  après 
l'achèvement  des  ouvrages, 
l'administration  ordonne  de  les 
supprimer  et  de  les  remplacer 
par  un  ouvrage  nouveau  exé- 
cuté dans  des  conditions  im- 
prévues. Allocation  d'un  prix 
nouveau.  —  Travaux  distraits 
de  l'entreprise,  —  Il  n'y  a  pas 
lieu  d'allouer  une  indemnité  à 
un  entrepreneur  pour  suspen- 
sion, par  suite  d'épuisement 
des  crédits,  de  travaux  ulté- 
rieurement adjugés  à  un  autre 
entrepreneur  lorsque  ces  tra- 
vaux n'étaient  pas  compris 
dans  l'adjudication,  que  leur 
montant  était  indéterminé  et 
que  l'entrepreneur  ne  les  avait 
soumissionnés  qu'à  un  prix 
excédant  ceux  du  marché.  — 
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DECOMPTES  (suite)  : 
Dommage  causé  à  l'entrepre- 
neur par  le  déplacement  de 
chantiers  ordonné  par  suite  de 
la  suspension  des  travaux  sur 
un  point  et  de  Tordre  de  les 
reprendre  sur  un  autre  point. 
Indemnité  allouée.  (C.  d'Et.),  \, 

—  (395)  Rivières  navigables.  — 
Barrage.  —  Procédure.  —  [Mi- 
nistre des  travaux  publics  contre 
sieur  Demerson,)  —  L'arrêté  par 
lequel  le  conseil  de  préfecture 
ordonne  une  expertise  géné- 
rale sur  tous,  les  chefs  de  de- 
mande est  purement  prépara- 
toire, alors  même  que  le 
ministre  soutiendrait  que  cer- 
tains d'entre  eux  auraient  dû 
être  rejetés  de  piano  comme 
non  recevables  (C.  rf'E^),  II, 
167. 

—  (396)  Routes  départementales. 
Clauses  et  conditions  générales 
du  11  novembre  1866.  —  {Dé- 
partement.d£  la  Seine-Inférieure 
contre  héritiers  Raverat.)  — 
Sujétions.  —  Dressement  des 
talus,  rejointement  des  maçon- 
neries, plus-value  accordée.  — 
Intérêts.  —  Réception  provi- 
soire, résultant  de  la  livraison 
de  la  route  à  la  circulation  :. 
intérêts  dus  à  compter  de  la 
date  où  la  réception  définitive 
aurait  dû  être  faite,  soit  un  an 
après  la  réception  provisoire. 
—  L'administration  se  réser- 
vant la  propriété  des  matériaux 
trouvés  dans  les  fouilles,  l'en- 
trepreneur n'a  droit  à  aucune 
indemnité  pour  privation  de 
bénéfice  à  raison  de  l'emploi 
par  l'administration,  pour  des 
ouvrages  non  prévus  au  devis 
primitif,  des  matériaux  trouvés 
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dans  les  fouilles.  (C.  d'Et,),  1, 


397. 
—  (397)  Route  nationale.  —Rec- 
tification. —  Clauses  et  condi- 
tions   générales    du    16    no- 
vembre 1866.  —  (Sieur  Rame  fort 
contre  Ministre  (Us  travaux  pu-^ 
blics.)    —    Carrière     nouvelle 
substituée  à  celle    prévue  au 
devis.  —  Rejet  :  l'insufllsaiice 
de  la  carrière  prévue  ne  résulte 
ni  des    constatations   opérées 
au  cours  des  travaux    ni   des 
ordres  de   service.  —  Procé- 
dure.  —   Motifs.    —    L'arrêté 
par  lequel  le  conseil  de  préfec- 
ture, après  avoir  visé  sommai- 
rement les  conclusions  de  la 
requête,  rejette  divers  chefs  de 
la  réclamation  par  un  considé- 
rant ainsi  conçu:   «  (considé- 
rant qu'il  résulte  de  l'instruc- 
tion et  des  débats  que  les  autres 
réclamations    du    demandeur 
sont  sans  justillcation  et  sans 
fondement  »  ne  doit  pas  être 
annulé  pour  défaut  de  motifs. 

—  Réclamations.  —  Délai.  — 
Déchéan<'>e  d'une  réclamation 
pour  —  augmentation  de  la 
distance  des  transports  formée 
plus  de  dix  jours  après  le  pi- 
quetage ;  —  pour  sujétion  im- 
prévue non  formée  dans  le 
délai  prévu  ;  —  déchéance 
d'une  réclamation  formée  plus 
de  vingt  jours  après  la  présen- 
tation du  décompte.  —  Retard 
d'une  année,  après  l'ouverture 
des  chantiers,  dans  la  remise 
d'une  propriété  nécessaire  à 
l'exécution  des  travaux:  indem- 
nité due  :  renvoi  à  l'expertise. 

—  Remblais  supplémentaires 
non  justifiés  par  des  avanl- 
métrés  nécessaires  aux  termes 
du  cahier  des   charges  avant 
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leur  exécution.  Rejet.  —  Tra- 
Taux   exécutés  après  la   mise 
en  régie  au  compte  de  rentre- 
preneur,  bien  que  Tal  légation 
de     rentrepreneur    qu*il    les 
aTait  déjà  exécutés  se  trouve 
corroborée  par  cette  circons- 
tance qu*ils  ne    figurent   pas 
sur   le   tableau    des  ouvrages 
restant  à  exécuter  après  l'ar- 
rêté  de  mise  en  régie  :  renvoi 
à  Texpertise.  (C.  d'Et.),  I,  543. 
-   (398)    Routes    nationales  en 
Algérie.   —  Clauses  et  condi- 
tions  générales    du    16    no- 
vembre i866.  {Sieur.^  Verrier  et 
Legrand.)  Art.  ,33.  —  Renché- 
rissement du    prix  de  main- 
d'œuvre  résultant  d'une  disette 
dans   le  pays  ;   rejet  :   ce  fait 
n'aurait  pu  qu'ouvrir  en  faveur 
de  l'entrepreneur  le  droit  de 
demander  la  résiliation  de  son 
marché.  —  Art.  41.  —  Receva- 
bilité  d'une  réclamation  for- 
mulée dans  une  lettre  trans- 
mise aux   ingénieurs  dans  le 
délai  de  20  jours  à  partir  de 
l'acceptation  du  'décompte.  — 
Art.  40.    —    Retard  dans   les 
paiements  d'acomptes  pendant 
l'exécution  des  travaux  :  non- 
lieu    à   l'allocation    de   dom- 
mages-intérêts. — A  vant-métré. 
—   Modifications.   Déblais.  — 
En  présence  de  la  clause  for- 
faitaire    du     devis,     d'après 
laquelle  ,les   évaluations  con- 
tradictoires des  déblais  faites 
au  début  de  l'entreprise  doivent 
servir  de  base   au   règlement 
définitif  du  cube  des  terrasse- 
ments et  ne  peuvent  être  modi- 
fiées qu'au  moyen  d'un  avant- 
métré   particulier,  en  cas  de 
changements,  l'absence  de  cet 
avant-métré,  résultant  du  fait 


de  Tadministration,  ne  fait  pas 
obstacle  à  ce  que  Tentrepre- 
neur  réclame  une  indemnité 
pour  le  préjudice  que  lui  a  fait 
éprouver  la  nécessité  où  il  s'est 
trouvé  d'ouvrir  de  nouveaux 
emprunts,  à  raison  des  diffi- 
cultés imprévues  du  transport 
d'une  partie  des  déblais  prévus. 
—  Substitution  de  matériaux  de 
qualité  équivalente  à  ceuxprt^- 
vus  au  devis  accepté  par  les  in- 
génieurs :  non-lieu  à  réduction 
du  prix  prévu.  —  Travail  com- 
pris dans  un  autre.  —  Sont  à 
la  charge  de  l'entrepreneur  — 
l'acquisition  du  bois  nécessaire 
à  la  construction  des  cintres 
pour  les  ponceaux  n'excédant 
pas  4  mètres  d^ouverture,  le 
dressement  des  talus  qui  est 
compris  dans  la  confection  des 
remblais  ;  —  au  contraire  il 
est  alloué  une  indemnité  pour 
larrachage  des  souches  ;  Tara- 
sement  de  roches  et  le  trans- 
port de  l'eau  iiécessaire  à  la 
confection  des  mortiers  (en 
Algérie).  —  Le  supplément  de 
prix  alloué  à  l'entrepreneur 
du  transport  de  l'eau  nécessité 
par  l'augmentation  du  cube 
des  maçonneries  doit  être  cal- 
culé non  sur  la  différence  entre 
les  quantités  exécutées  et  les 
quantités  prévues,  augmentées 
d'un  tiers,  mais  sur  la  totalité'" 
des  maçon  neries  qui  ont  excédé 
les  quantités  prévues  au  devis. 
(C.d'EU),  I,  il08. 
—  (3991  Route  nationale  en  Al- 
gérie (Sieurs  Verrier  et  Legrand.; 
Déblais.  — Emprunts  de  terre, 
ayant  eu  pour  objet  non  de 
réaliser  des  économies  sur  le 
transport  des  déblais  prove- 
nant des  tranchées,  mais  de 
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Dkcomptes  (suite)  : 
compléter  les  terrassements 
d^une  plate-forme,  et  rendus 
nécessaires  par  les  i  m  prévi- 
sions de  Tavant-projet. —  Cube 
de  ces  déblais  payé  à  Tentre- 
preneur  suivant  le  prix  du 
bordereau.  —  Travail  supplé- 
mentaire :  —  Arasement  des 
roches  faisant  saillie  sur  la 
plate-forme  et  dans  les  fossés 
delà  route,  indemnité  allouée. 
—  Expertise.  —  La  mission 
donnée  aux  experts  se  bornant 
à  vérifier  s'il  existait  au  dé- 
compte une  omission  relative- 
ment aux  quantités  etauréga- 
lage  des  déblais,  ces  experts, 
du  momentqu'ilsne  relevaient 
aucune  omission,  ne  pouvaient, 
sans  sortir  de  leur  mission, 
proposer  d'allouer  aux  entre- 
preneurs une  plus-value  à  rai- 
son de  la  sujétion  résultant  de 
l'extraction  à  la  pince  de 
déblais  de  roc.  (C.  (VEt.),  III, 
116. 

—  (400)  Routes  nationales.  — 
Clauses  etconditions  générales 
du  16  novembre  1866.  — {Sieur 
Mottet.)  —  Art.  41.  La  présen- 
tation d'un  décompte  qui  n'a 
pas  été  accompagnée  dos  pièces 
justificatives  et  n'a  pas  fait 
[objet  d'un  procès-verbal  rela- 
tant les  circonstances  de  la 
présentation  ne  fait  pas  courir 
le  délai  de  vingt  jours  à  partir 
de  la  présentation  du  décompte. 
{(\  (VKt.),  II,  900. 

—  (401)  Boutes  nationales.  — 
Clauses  et  conditions  du  16no- 
vembre  1866.—  {Sieur  Gérard,) 
Déblais.  Prix  forfaitaire  unique 
pour  déblais  de  toute  nature, 
quelle  quesoitla  nature  des  ter- 
rains traversés  :  non-lieu  à  la 


création  d'un  prix  nonvean  à 
raison  de  la  proportion  des 
terrains  durs  rencontrés.  — 
Fouille  des  ouvrages  d'art.  Prix 
comprenant  toutes  les  sujé- 
tions :  pas  de  prix  nouveau.  — 
Carrières.  Difficultés  excep- 
tionnelles et  imprévues  non 
constatées  au  cours  des  travaux. 
Rejet.  —  Ordre.  —  Substitu- 
tion de  matériaux  par  suite  de 
l'épuisement  prétendu  des 
carrières;  épuisement  non 
constaté;  substitution  non  au- 
torisée :  rejet.  (C.  d'Et.\,  I\\ 
812. 
—  (402)  Routes  nationales.  — 
Pont.  —  Cahier  des  clauses  et 
conditions  générales  du  16  no- 
vembre 1866.  —  {Sieur  Déchi- 
ron).  —  Art.  32.  —  Diminution 
de  plus  d'un  tiers  dans  une 
nature  de  travaux  prévus  au 
devis,  provenant  non  pas  d'un 
changement  ordonné  par  l'ad- 
ministration, mais  du  fait  de 
l'entrepreneur  :  non-lieu  à 
indemnité.  —  Augmentation 
de  plus  d'un  tiers  du  cube 
prévu  des  déblais  d'emprunt. 
Renvoi  à  l'expertise  sur  le 
point  de  savoir  si  cette  augmen- 
tation a  causé  un  préjudice  à 
l'entrepreneur,  et  quelle  est 
l'étendue  de  ce  dommage.  — 
Ordre.  Substitution  de  maté- 
riaux. —  Murs  en  maçonnerie 
substitués  aux  ~  palplanches 
battues  prévues  au  projet.  Pas 
d'ordre  écrit.  Non-lieu  à  l'allo- 
cation d'un  prix  supérieur  au 
prix  fixé  au  bordereau  pour  les 
maçonneries  de  toutes  natures. 
—  Expertise.  —  Conclusion* 
tendant  à  ce  qu'il  soit  procédé 
à  une  tierce-expertise.  Rejet  : 
cette  mesure  ne  peut  plus  être 
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prescrite  devant  le  conseil  de 
préfecture  depuis  la  promul- 
gation de  la  loi  du  22  juil- 
iet  1889.  (C.  d'Et.),  IV,  231. 

-  (403)  Roules  nationales.  — 
Clauses  et  conditions  générales 
du  !6  novembre  1866.  —  {Mi- 
nistre des  travaux  publics  contre 
sieur  Blanc,)  —  Art.  8.  —  L'en- 
trepreneur n'étant  tenu  d'élire 
domicile  à  proximité  des  tra- 
vaux que  dans  la  quinzaine 
qui  suit  Tapprobation  de  l'adju- 
dication, sont  inopérants  les 
ordres  de  service  et  les  mises 
en  demeure  qui,  avant  celte 
époque,  lui  sont  notifiés  à  la 
mairie  faute  de  domicile  élu. 
Art.  35.  —  Mise  en  régie  pro- 
noncée à  tort,  à  raison  de  l'in- 
suffisance du  nombre  des 
ouvriers  sur  les  chantiers  : 
l'entrepreneur  a  réuni  un  aussi 
grand  nombre  d'ouvriers  que 
le  permettaient  les  circons- 
tances locales,  et  il  a  satisfait 
aux  réclamations  des  ingé- 
nieurs dans  la  mesure  du  pos- 
sible. (C,  iVEl.),  Vlll,  i015. 

-  (404)  Route  nationale.  —  {Mi- 
nistre des  travaux  publics  contre 
sieur Mottet.)  —  Art.  32 du  caliier 
du  16  novembre  1860.  —  Ou- 
vrages onéreux  excédant  les 
quantités  prévues  de  plus  d'un 
tiers.  Indemnité  allouée.  — Dé- 
l)lais  d'éboulement.  —  Préten- 
due omission  d'un  certain  nom- 
bre de  mètres  cubes  de  déblais 
dans  le  relevé  de  la  liene  dos 
déblais.  Rejet  :  l'entrepreneur 
invité  à  fournir  des  observa- 
tions sur  les  proûls  dressés  par 
l'Administration  coniradictoi- 
rement  avec  son  représentant  a 
reconnu  que  la  ligne  des  dé- 
blais y   avait  été  exactement 


I 


figurée.  —    Transport   de  dé- 
blais  plus  considérables   que 
ceux  prévus.  Fixation  du  prix 
de  ce  transport.   —  Déblai  de 
roche  d'une  dureté  exception- 
nelle,  demande  d'indenmité. 
Rejet  :  Tentrepreneur  n  a  pas 
fait  vérilier  au  cours  des  tra- 
vaux la  nature   exceptionnelle 
de   ces  déblais.    —   Entretien 
des  ouvrages  prolongé  au-delà 
de  la  durée  normale  de  l'entre- 
prise ne  provenant  pas  du  fait 
de  l'entrepreneur.  Indemnité 
allouée.  (C.  rf'E^),IX,  531. 
—  (405)  Rues   et  places.  —  Tra- 
vaux d'entretien  de  Tempier- 
rement  de  chaussées    dépen- 
dant do  la  voirie   urbaine.  — 
{Ville  de  Toulouse  contre  sieur 
Rossignol.)  — Mise  en  régie.  Re- 
fus d'accepter   l'entrepreneur 
en    qualité   de   tAcheron.    - — 
L'entrepreneur  qui  a  été  régu- 
Wè rement  mis  en  régie, n'estpas 
fondéà  demander  une  indem- 
nitéà  raison  de  ce  que  la  com- 
mune aurait  refusé  de  luiconfier 
l'exécution   comme    lAcheron^ 
de  travaux  compris   dans  son 
entreprise.  —  L'entrepreneur 
qui  n'a  pas  été  appelé   par  la 
commune  à  contrôler  les  opé- 
rations de  la  régie   n'est  pas 
fondé  à  réclamer  une  indem- 
nité, lorsque  la  commune  ne 
lui  réclame  pas  le  supplément 
de  dépense  occasionné  par  la 
régie  :  il  n'éprouve  aucun  pré- 
judice. —  Le  fait  que,  contrai- 
rement au  caliier  des  charges 
de  l'entreprise,    il  n'a  pas  été 
dressé,  après  la  mise  en  régie, 
un  état  descriptif  des  approvi- 
sionnements  et    des    travaux 
exécutés,  u*est  pas  de  nature 
à  ouvrir  un  droit  d'indemnité 
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DécoMPTKs  {mite)  : 

au  profit  de  Tentrepreneur,  si 
la  commliue  a  payé  tous  les  tra- 
vaux ex<^cutés  au  profit  de  la 
régie,  etsi  les  matériaux  appro- 
visionnés ont  été  vendus  à  des 
tiers  pour  le  compte  de  l'en- 
trepreneur :  l'entrepreneur 
n'éprouve  aucun  préjudice.  — 
Procédure.  —  Chose  jugée. 
Mise  en  régie  déclarée  régu- 
lière par  un  arrêt  du  conseil 
de  préfecture,  passé  en  force 
<le  chose  jugée  :  décision  défi- 
nitive. —  L'arrêté  par  lequel  le 
conseil  de  préfeclure  ordonne 
une  expertise  à  l'effet  de  re- 
chercher le  dommage  que 
l'entrepreneur  eût  évité,  et  les 
bénéfices  qu'il  eût  réalisés,  si 
Tadministration  ne  l'civait  em- 
pêché défaire  valoir  ses  droits, 
ne  fait  pas  obstacle  à  ce  q\je  la 
ville  conteste  le  principe  même 
de  l'indemnité  dans  son  reccîtii-s 
contre  l'arrêté  définitif.  (C. 
d'Et.),  I,  1089. 

—  (406)  Rues  et  places.  — 
Trottoirs.  —  {Sieur  Geneviève 
contre  ville  de  Saintes.)  —  Subs- 
titution en  cours  d'exécution 
de  matériaux  imprévus,  sur 
Tordre  de  l'architecte  et  dans 
rinlérêt  de  labonne  exécution 
des  travaux  :supplémentde  prix 
dû  H  l'entrepreneur,  bien  que 
cette  substitution  n'ait  pas  été 
autorisée  par  le  Cjonseil  muni- 
cipal. —  Travail  compris  dans 
un  autre.  —  Le  prixdu  mètre 
carré  de  pavés  mis  en  place 
comprend  l'extraction  des  dé- 
blais et  leur  mise  en  place; 
mais  il  ne  comprend  pas  le 
percement  de  trous  dans  la 
bordure  des  trottoirs,  en  dehore 
de  la  chaussée.  —  Travail  exé- 


cuté par  IVntrepreneurconfor- 
mément  aux  ordres  de  Tarchi- 
tecte  alors  que,  d'après  le 
marché,  ce  travail  n'était  pas 
à  sa  charge  :  paiement  dû.  — 
Le  règlement  du  décompte  de 
l'entrepreneur  par  rarchilectc 
directeur  des  travaux  n'est  pas 
opposable  à  la  commune,  si  le 
conseil  municipal  n'a  pas 
approuvé  ledit  décompte.  — 
L'inscription  par  une  ville  à  son 
budget  d'un  crédit  destiné  au 
paiement  d'une  partie  de  la 
contribution  de  la  commune  à 
la  dépense  et  la  mise  en  recou- 
vrement des  sommes  à  la  charge 
des  particuliers  intéressés  aux 
travaux  ne  constituent  pas  une 
acceptation  implicite  du  mon- 
tant intégral  du  décompte 
réglé  par  l'architecte.  — Jnté- 
rêls.  —  En  présence  d'un 
traité  disposant  que  les  sommes 
dues  à  l'entrepreneur  ne  por- 
teront pas  intérêts,  mais  que 
les  sommes  seront  payées  par 
annuités  successives,  les  inté- 
rêts des  annuités  arriérées 
doivent  être  alloués  à  l'entre- 
preneur du  jour  où  il  les  a 
demandés  pour  la  première 
annuité  et  de  l'expiration  de 
Tannée  dans  laquelle  elles 
étaient  exigibles  pour  les  autres 
annuités.  —  Procédure.  — 
Arrêté  préparatoire.  -—L'arrAié 

par  lequel  le  conseil  de  préfec- 
ture ordonne  une  expertise  à 
l'effet  de  procéder  à  un  nouveau 
métrage  des  travaux  est  pure- 
ment préparatoire  ;  recours  au 
Conseil  d'Etat  non  recevable. 
(C.  d'Et.),  I,  1093. 
—  (407)  Hues  et  places.  —  Egoul 
collecteur.  —  [Sieur  Laprie 
contre  ville  de  Lorient,  )  —  Ré- 
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siliation  et  réadjudication  sur 
folle  enchère.  Compétence.  — 
Le  conseil  de  préfecture  n'est 
pas  compétent  pour  connaître 
d'une  demande  en  nullité  d'un 
arrêté  préfectoral  prononçant 
résiliation   et   la    réadjudica- 
tion à  la  folle  enchère  de  Ten- 
treprise.  —  Il   lui  appartient 
seulement    d'apprécier   si    la 
résiliation    a    été    prononcée 
et  la  réadjudication  ordonnée 
régulièrement.  —  Le  fait  par 
l'entrepreneur  de  n'avoir  pas 
obéi  à  une  mise   en  demeure 
de  reprendre  les  travaux  dans 
le  délai  de  trois  jours  qui  lui 
a  été  imparti  et  dont  la  ville 
avait  le  droit  de  fîxer  la  durée 
justifie  Tarrété  qui  prononce  la 
résiliation  et  la  réadjudication. 
—  Cet  arrêté  ne  doit  pas,  à 
peine  de  nullité,    être   notifié 
individuellement  à  l'entrepre- 
neur.   —  Jugé   que  le  cahier 
des  charges  donnait  à  l'admi- 
nistration la  faculté  mais  non 
l'obligation     d'organiser    une 
mise  en  régie  préalablement  à 
la  résiliation  et  à  la  réadjudi- 
cation à  la  folle  enchère.  (C. 
d'EL),  If,  457. 
—  (408)  Rues  et  places.  -—  Clauses 
et    conditions    générales    du 
16  novembre  1866.   —  {Sieurs 
Husard  et  Eude.)  —  Déblais.  — 
Difficultés  imprévues  rencon- 
trées en    cours     d'exécution, 
changementsapportés par  suite 
d'erreurs     du     projet,     mais 
n'ayant  pas  altéré  la  nature  du 
marché,  ni  changé   la  nature 
des  difficultés  à  vaincre  ;   prix 
forfaitaire    applicable,      prix 
alloué  néanmoins  par  la  com- 
mune ;  rejet.  —  Augmentation 
de  plus  d'un  tiers, provenantdes 

Annales  des  P.  et  Ch.,  V  série. 


fausses  manœuvres  de  l'entre- 
preneur; absence  de  préju- 
dice; rejet.  —  Faux  frais.  — 
Rentre  dans  cette  catégorie 
l'installation  de  ventilateurs 
dans  les  galeries  d'aération.  — 
Invasion  accidentelle  de  l'eau 
dans  les  chantiers,  absence 
de  précautions  prises  par  l'en- 
trepreneur ;  rejet.  —  Malfaçons 
imputables  à  l'entrepreneur; 
réparation  à  sa  charge.  (C. 
d'EL),  V,  319. 

—  (409)  Rues  et  places.  —  {Sieur 
Fournis  contre  commune  de  Saint- 
Malo.)  —  Décompte  provisoire. 

—  Le  fait  par  la  ville  d'avoir 
porté  dans  un  décompte  provi- 
soire des  terrassements  non 
exécutés  ne  la  rend  pas  non 
recevable  aies  supprimer  dans 
le  décompte  définitif.  —  Inté- 
rêts alloués  du  jour  de  la  de- 
mande, les  travaux  étant  en 
état  de  réception  définitive,  et 
des  déductions  au  décompte 
ayant  été  opérées  pour  ceux 
non  exécutés.  —  Prix.  —  Ap- 
plication du  prix  prévu  à  des 
travaux  d'empierrement  auto- 
risés sans  réserve  en  éclats  de 
pavés,  du  prix  de  journées 
porté  par  l'entrepreneur  dans 
son  compte  de  régie  sur  lequel 
l'Administration  a  payé  des 
acomptes    sans    réclamation. 

—  Travail  incomplet.  Déduc- 
tion pour  le  travail  non  fourni. 

—  Procédure.  —  Notification 
de  l'ordonnance  de  soit  com- 
muniqué visée  par  l'adjoint 
pour  «  le  maire  empêché  ». 
Régularité,  —  Sujétions  im- 
prévues, causées  par  la  négli- 
gence de  l'entrepreneur,  ou 
prévues  dans  le  marché.  Rejet. 
{C,  d'Et,),  IX,  62. 

-  Lois,  etc.  {Tables),  45 
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DÉCOMPTES  (suite)  : 

—  (410)  Sanatorium.  —  {Sieur 
Noé.)  —  Déblais  exécutés  dans 
l'eau.  Refus  d'un  prix  spécial; 
application  du  prix  unique 
prévu  au  bordereau  par  les 
déblais  de  toute  nalure.  — 
Fausses  manœuvres  non  im- 
putables à  Tadrainistration, 
laissées  à  la  charge  de  l'entre- 
preneur. —  Réclamations  :  — 
présentées  dans  le  délai  légal 
et  suffisamment  précisées  : 
recevabilité,  —  relatives  à  des 
sujétions  dont  la  nature  n'est 
pas  indiquée  :  non-recevabilité. 

—  Suspension  des  travaux  mo- 
tivée par  ce  fait  que  l'entre- 
preneur a  commencé  les  tra- 
vaux sans  en  avoir  reçu  l'ordre: 
pas  d'indemnité.  —  Transport 
des  déblais,  non  prévus,  ni  or- 
donnés :  il  restent  à  la  charge 
de  l'entrepreneur.  —  Travaux 
exécutés  en  régie.  —  Mission 
donnée  aux  experts  de  recher- 
cher sur  l'invitation  et  au  pro- 
fit de  qui  ces  travaux  ont  été 
effectués,  et  quelle  somme 
pourrait  être  due  de  ce  chef  à 
l'entrepreneur.  —  Travaux 
contremandés.  —  Indemnité 
due  à  l'entrepreneur  au  cas  où 
il  aurait  antérieurement  fait 
des  approvisionnements,  res- 
tés sans  emploi  ;  renvoi  aux 
experts.    —  Travaux  de  nuit. 

—  Pas  d'indemnité  :  l'entre- 
preneur ne  justifie  ni  de  la 
nécessité  de  ces  travaux,  ni 
d'ordres  de  service  les  lui  im- 
posant. —  Travaux  imprévus. 

—  Maçonnerie  de  briques  du 
pays.  — Non-lieu  à  l'application 
du  prix  pour  un  ouvrage  diffé- 
rent, et  compris  dans  un  autre 
devis  ;  renvoi  aux  experts  pour 
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fixation  d'un  prix  nouveau.  [C, 
(TEt.),  VI,  24. 

—  (411)  Solde  arrêté  conformé- 
ment à  l'avis  des  experts.  — 
(Sieur  Bessincton  contre  com- 
mune de  Saint-Pierre-de-Fur- 
sac.)  —  Procédure:  expertise; 
vérification  nouvelle.  —  Lors- 
qu'un conseil  de  préfecture, 
après  avoir  ordonné  une  exper- 
tise, en  suspecte  les  résultats, 
peut-il  ordonner  une  nouvelle 
vérification  sans  se  conformer 
aux  formalités  substantielles 
en  matière  d'expertise,  et  ne 
peut  pas  notamn^ent  nommer 
d'office  un  expert  unique  sans 
avoir  mis  les  parties  à  même  de 
désigner  leurs  experts  ou  de 
déclarer  si  elles  entendaient 
se  contenter  d'un  seul^expert? 

—  La  vérification  ordonnée 
constitue  une  véritable  exper- 
tise. —  Le  fait  par  un  expert 
d'avoir  signé  le  projet  de  dé- 
compte d'une  entreprise  n'a 
pas  nécessairement  pour  effet 
de  rendre  irrégulière  l'exper- 
tise à  laquelle  il  a  pris  part.  — 
Accord  des  experts.  (C.  d'Et.\ 
III,  728. 

—  (412)  Solde  touché  sans  ré- 
serve.— (Sieur  Hacquard  contre 
commune  de  Neuilly- sur-Seine.^ 

—  Est  non  recevable  à  récla- 
mer contre  le  décompte,  l'en- 
trepreneur qui,  sans  faire  au- 
cune réserve,  a  touché  le 
mandat  pour  solde  qui  lui  a 
délivré.  (C.  d'Et,),  VI,  394. 

—  (413)   Théâtre    d'Angers. 


(Sieur  Aubert  contre  ville  d'An- 
gers.) —  Réclamations.  —  Dé- 
lai.— Notification  du  décompte. 
—  La  preuve  de  la  notification 
d'un  décompte  qui  fait  courir 
contre  l'entrepreneur  le  délM 
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de  réclamation,  ne  peut  pas 
être  établie  par  témoins.  — 
Aucune  mise  en  demeure  ré- 
gulière d*accept4ir  le  règlement 
de  ses  mémoires  n'ayant  été 
adressée  à  Tentrepreneur,  la 
déchéance  ne  peut  être  pro- 
noncée. —  Retards  dans  les 
payements,  suspension  des 
travaux,  fausses  manœuvres. 
Rejet  d'une  demande  en  in- 
demnité par  application  du 
cahier  des  charges.  —  Solde. 

—  Créance  de  l'entrepreneur 
réglée  seulement  en  capital; 
intérêts  alloués  par  un  arrêté 
du  conseil  de  préfecture,  non 
payés:  compétence  du  conseil 
de  préfecture  pour  statuer 
sur  la  demande  en  paye- 
ment. Renvoi  à  l'expertise 
pour  la  fixation  du  solde  res- 
tant dû  en  capital  et  intérêts. 

—  Sujétions  prétendues  impo- 
sées à  l'entrepreneur  :  non  lieu 
à  l'allocation  d^une  indemnité; 
les  sujétions  n'étaient  plus 
susceptibles  de  vérification  à 
l'époque  tardive  où  elles  ont 
été  invoquées  devant  le  con- 
seil de  préfecture.  —  Intérêts 
alloués  seulement  du  jour  de 
demande  devant  le  conseil  de 
préfecture  et  non  de  plein  droit 
du  jour  de  la  réception  déllni- 
tive.  —  Intérêts  des   intérêts. 

—  Demande  re jetée  par  un 
précédentarrêté  ;  capitalisation 
accordée.  —Procédure.  — Ar- 
rêté par  défaut.  Recours  par 
la  voie  de  l'opposition  seul  pos- 
sible. —  Non  lieu  à  statuer 
sur  une  demande  accueillie 
par  un  nouvel  arrêté  du  con- 
seil de  préfecture.  (C.  d'£/.), 
III,  729. 

-    ,41 4)    Théâtre    des    Arts    à  ' 


Rouen.  —  Décompte.  —  {Sieur 
Julienne.)  —  Démolition  et  re- 
construction de  murs  rendues 
nécessaires  par  les  détériora- 
tions causées  par  la  gelée  mises 
à  la  charge  de  l'entrepreneur 
qui,  malgré  les  avertissements 
réitérés  de  l'architecte,  n'avait 
pas  commencé  en  temps  utile, 
ni  conduit  avec  une  suffisante 
célérité  la  construction  des 
murs  dont  s'agit  et  qui  n'avait 
pris  ensuite  aucune  précaution 
pour  protéger  les  maçonneries 
encore  fraîches  contre  les 
effets  de  la  gelée.  —  Modifica- 
tions apportées  par  la  ville  en 
cours  d'exécution  aux  condi- 
ditions  prévues  par  le  devis 
pour  l'exécution  de  certains 
ouvrages.  Plus-value  allouée. 
Fixation  de  la  plus-value.  — 
Travaux  non  compris  dans 
l'adjudication  et  confiés  à  l'en- 
trepreneur seulement  au  cours 
de  la  construction  du  théâtre  : 
non-lieu  ù l'allocation  d'un  prix 
spécial  :  l'entrepreneur  n'a 
formulé,  en  acceptant  lesdits 
travaux,  aucune  réserve  contre 
l'application  des  prix  prévus  au 
bordereau  pour  les  travaux  de 
même  nature  à  exécuter  dans 
les  autres  parties  de  l'entre- 
prise et  il  ne  justifie  ni  de  dif- 
ficultés exceptionnelles,  ni  de 
sujétions  imprévues.  —  Inté- 
rêts :  intérêts  des  sommes  res- 
tant dues  à  l'entrepreneur  sur 
les  neuf  dixièmes  de  son  dé- 
compte :  allocation  seulement 
du  jour  de  la  demande,  en 
l'absence  d'une  disposition  spé- 
ciale du  cahier  des  charges.  — 
Intérêts  du  dixième  de  garan- 
tie stipulé  payable  à  la  date  de 
la  réception  définitive  de  l'en- 
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DÉCOMPTES  (suite)  : 
semble  des  ouvrages,  laquelle 
devait  avoir  lieu  une  année 
après  la  réception  provisoire. 
Absence  de  réception  défini- 
tive. Point  de  départ  des  in- 
térêts fixé  à  la  date  du  dépôt  du 
rapport  des  experts  constatant 
que  les  malfaçons  précédem- 
ment signalées  étaient  répa- 
rées, et  que  l'ensemble  des 
travaux  était  en  éttit  de  récep- 
tion définitive.  (C.  d'Et.),  IV, 
363. 

—  (415)  Travaux  de  défense  de 
la  plage  d'Arcachon.  —  Ces-» 
sation  du  travail  par  ordre  de 
Tadministration, après  l'exécu- 
tion des  travaux  présentant 
les  plus  grandes  difficultés  et 
sur  les  points  les  plus  éloignés 
de  leurs  chantiers  :  prix 
moyens  inapplicables.  —  Fixa- 
tion de  rindemnité  allouée  à 
Tentrepreneur  à  la  suite  de 
Texpertise  et  de  la  tierce  exper- 
tise ordonnées  par  le  Conseil 
d'Etat  statuant  au  contentieux. 

—  (Sieurs  Monnet  et  Fleurant.) 
(C.  d'Et.),  II,  587. 

—  (44 6) Travaux  supplémentaires 
non  justifiés,  en  dehors  de 
ceux  portés  au  décompte  sup- 
plémentaire. —  Décompte  ac- 
cepté. (Sieur  Duclos  contre 
commune  de  Labergement  -  les  - 
Seurre,)  (Cd'Et.),  VIIl,  499. 

—  (417)  Ville  de  Nice.  —  Prome- 
nade des  Anglais.  —  Décompte. 

—  Cahier  des  clauses  et  condi- 
tions générales  du  16  no- 
vembre 1866.  —  (Sieur  Bosdure 
contre  ville  de  Nice,)  —  Art.  32. 
Diminution  de  plus  d*un  tiers 
dans  Timportance  de  certaines 
maçonneries  :  He&voi  à  l'ex- 
pertise sur  le  point  de  savoir 


s'il  en  est  résulté  un  préjudice 
pour     l'entrepreneur.    Rejet 
d'une  objection  tirée  de  ce  que 
la  non-exécution  d'autres  ou- 
vrages aurait  permis  d'augmeu- 
ter  les  maçonneries  donts'agit; 
il  y  avait  deux  natures  dis- 
tinctes d'ouvrage,   ayant  cha- 
cune son  prix  spécial  au  bor- 
dereau.  —  Augmentation  de 
plus  d'un  tiers  dans  'l'impor- 
tance   de    certains    ouvrages. 
Indemnité  allouée.  —Bénéfice 
proportionnel  :  Non-lieu  à  Tal- 
location  d'une  somme  spéciale, 
pour  bénéfice  proportionnel  : 
celui-ci  est  contenu  dans  les 
prix  alloués  à  l'entrepreDcur. 
Dommage   à  l'entrepreneur  : 
Surtaxes  d'octroi   approuvées 
postérieurement  à  l'adjudica- 
tion,  mais  votées  antérieure- 
ment À    ladite    adjudication; 
non-lieu  à  indemnité.  —  Faux 
frais  mis  à  la  charge  de  l'en- 
trepreneur. —  Retard  dans  la 
livraison  des  terrains   :  Non- 
lieu  à  indemnité   :  ce  retard 
était  prévu  lors  de  l'adjudica- 
tion.—  Rabais  d'adjudication: 
Est    applicable    aux    travaux 
supplémentaires,  alors  que  les 
travaux  sont  de  même  nature 
que  ceux  prévus  au  devis  et 
au  bordereau  du  prix.  —  Ré- 
clamation   :   accord    :  décidé 
que  devant  le  conseil  de  pré- 
fecture   l'accord    des    parties 
portant  seulement  sur  le  mon- 
tant des  sommes  reçues  par 
l'entrepreneur,   le  conseil  de 
préfecture  avait  à  tort  consi- 
déré  l'accord  comme  portant 
sur  tout  le  décompte.  —  Tra- 
vail supplémentaire  :  Décidé 
que  les  prix  alloués  à  l'entre- 
preneur pour  les  travaux  sup- 
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pléroentaires  constituent  ]a 
rémunération  complète  de 
toutes  ses  dépenses,  y  compris 
les  avances  de  fonds;  que  le- 
dit entrepreneur  ne  peut  ré- 
clamer les  intérêts  des  sommes 
à  lui  allouées  pour  ces  travaux 
et  le  remboursement  de  la 
commission  de  banque  qu'il 
aurait  payée.  (C.  d'E(.),  111, 
707. 

-  (418)  Ville  de  Paris.  —  Epan- 
dage  des  eaux  d'égout  dans  la 
plaine  de  Gennevilliers.  — 
Travaux  de  drainage.  —  (Ville 
de  Paris  contre  sieur  Varangot.) 

—  Art.  49  du  cahier  de  1866. 

—  Intérêts.  —  Les  intérêts  ne 
courent  pas  à  dater  de  la  de- 
mande en  justice,  mais  à  par- 
tir de  Texpiralion  du  délai  de 
trois  mois  qui  suit  la  réception 
définitive.  —  Diminution  dans 
la  masse  des  travaux  rentrant 
dans  les  prévisions  du  marché  : 
non  lieu  à  indemnité.  —  Ra- 
bais. —  Travaux  imprévus.  — 
Les  travaux  imprévus  ne  sont 
passibles  du  rabais  qu'à  la 
condition  d'incomber  à  l'entre- 
preneur le  rabais  nes'a[)plique 
pas  aux  travaux  laissés  à  la 
charge  de  la  Ville  bien  qu'ils 
aient  été  exécutés  par  l'entre- 
preneur. —  Sujétions.  —  Tra- 
vaux de  drainage  rendus  plus 
onéreux  par  suite  de  l'insuf- 
fisance des  épuisements  laissés 
à  la  charge  du  maître  de  l'ou- 
vrage :  indemnité  due.  —  Gra- 
tification donnée  par  Ten- 
trepreneur  aux  ouvriers  et 
laissés  à  sa  charge  :  la  Ville 
n'en  doit  pas  le  rembourse- 
ment. —  Procédure.  —  Com- 
munes.  —  Action  judiciaire. 

—  Conseil  municipal.  —  Pour- 


voi formé  par  le  maire  (à  Paris 
par  le  préfet  de  la  Seine)  avant 
l'autorisation  du  conseil  mu- 
nicipal; mesure  conservatoire. 
Régularité.  (C.   d'EL),   1,  733. 

—  (419)  Ville  de  Paris.  —  Ecole 
de  médecine.  —  Serrurerie.  — 
[Ville  de  Paris  contre  sieurs  Ar- 
noult  et  Guibourgè.)  —  Cau- 
tionnement. —  Lorsque  l'en- 
trepreneur n'a  pu  obtenir  la 
restitution  de  son  cautionne- 
ment aussitôt  après  la  récep- 
tion déOnitive,  il  a  droit  à  la 
réparation  de  la  perte  d'inté- 
rêts que  le  remboursement  tar- 
dif lui  fait  subir.  —  Retards 
de  vingt-six  mois  dans  l'exé- 
cution des  travaux  provenant 
du  fait  de  l'administration  ; 
pertes  causées  à  l'entrepreneur 
résultant  de  l'augmentation  du 
prix  des  fers  et  de  la  main- 
d'œuvre  ;  indemnité  allouée 
pour  réparation  du  préjudice 
en  résultant.  —  Mais  l'entre- 
preneur n'a  pas  droit  à  une 
indemnité  spéciale  pour  aug- 
mentation de  frais  généraux  et 
préjudice  industriel  qu'il  ne 
justiûepas  être  la  conséquence 
de  ces  relards.  (C.  rf'£^),  V, 
121. 

—  (420)  Ville  de  Paris.  —  Ecole 
pratique  de  la  Faculté  de  mé- 
decine. —  (Ville  de  Paris  contre 
les  sieurs  Poulin  et  Triolet.)  — 
Décompte.  —  Règlement  par 
les  experts  avant  la  revision 
administrative.  En  présence 
d'une  disposition  du  cahier  des 
charges  portant  que  le  dé- 
compte établi  par  le  vérifica- 
teur sera  revisé  par  les  soins 
de  l'administration,  les  experts 
ont  pu  procéder  à  cette  vérifi- 
cation, faute  par  l'administra- 
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DlîcoMPTEs  {suite)  : 
lion  de  ravoirfait  faire  malgré 
les  demandes  de  Tentrepre- 
neur.  —  Dommages  causés 
aux  entrepreneurs.  —  Retard 
de  trois  ans  et  neuf  mois  dans 
Texécution  des  travaux  prove- 
nant du  fait  de  l'administra- 
tion :  préjudice  causé  à  Ten- 
trepreneur  résultant  de  Taug- 
mentation  du  prix  des  maté- 
riaux, de  la  main-d'œuvre  et 
de  l'accroissement  des  frais 
généraux.  Indemnité  allouée 
nonobstant  une  clause  con- 
traire du  cahier  des  charges 
concernant  ces  augmentations. 

—  Cette  indemnité  est  due 
pour  :  Augmentation  du  prix 
des  matériaux  et  de  la  main- 
d'œuvre.  —  Pour  déterminer 
l'indemnité  due  de  ce  chef,  il 
ne  suffit  pas  de  comparer  les 
prix  de  la  série  sous  l'empire 
de  laquelle  les  travaux  ont  été 
adjugés  et  ceux  de  la  série 
sous  l'empire  de  laquelle  ils 
ont  été  effectués,  avec  déduc- 
tion du  bénéfice  de  10  0/0  ;  il 
faut  encore  tenir  compte  de  la 
moyenne  des  rabais  «'obtenant 
par  la  ville  sur  les  séries.  — 
Remplacement  des  pierres  ge- 
lées et  travaux  de  préservation 
des  maçonneries  pendant 
quatre  hivers  au  lieu  d'un  ; 
indemnité  allouée,  nonobstant 
une  clause  contraire  du  cahier 
des  charges.  —  Retard  dans  la 
restitution  du  cautionnement. 

—  Perte  d'intérêts  sur  les  frais 
d'enregistrement  avancés  par 
les  entrepreneurs.  —  Location 
de  chantier,  écuries  et  han- 
gars. —  Accroissement  de  frais 
généraux, dépréciation  du  ma- 
tériel. —  Dépenses  de  person- 


nel. —  Paralysation  d'indus- 
trie. —  Mais  il  n'y  a  pas  lieu 
d'accorder  d'indemnité  pour  : 

—  perte  résultant  de  la  con- 
vereion  en  4  1/2  0/0  de  la 
rente  5  0/0,  qui  aurait  été  dé- 
posée dans  la  caisse  municipale 
à  titre  de  cautionnement  de 
l'entreprise.  —  Perte  d'intérêts 
sur  les  fonds  de  roulement  de 
l'entreprise  ou  sur  la  retenue 
de  garantie.  —  Pour  suspen- 
sions et  arrêts  ayant  désorga- 
nisé les  chantiei^  ;  absence  de 
préjudice  distinctde celui  pou 
lequel  des  indemnités  ont  été 
accordées.  —  Intérêts  des  in- 
demnités allouées,  point  de 
départ.  —  Les  indemnités  al- 
louées pour  des  faits  poslt^- 
rieurs  à  la  demande  en  justice 
des  intérêts,  ou  pour  les  tra- 
vaux exécutés  au  cours  de  l'en- 
treprise ne  sont  exigibles  et  ne 
portent  intérêts  qu'en  même 
temps  que  le  solde  du  décompte. 

—  Intérêts  des  intérêts.  —  La 
capitalisation  des  intérêts  no- 
nobstant les  demandes  qui  ont 
pu  en  être  faites  ne  peut  élrt 
ordonnée  quepostérieureraeni 
à  l'époque  où  les  intérêts  ont 
commencé  à  courir.  —  Hécep- 
tion  provisoire  ÛTé.e  à  la  date 
de  la  prise  de  possession  des 
travaux  par  la  ville.  —Sujétion 
résultant  de  la  présence  d'un 
égout  traversant  le  chantier  et 
dont  il  n'avait  été  fail  aucune 
mention  dans  les  pièces  de 
l'adjudication,  indemnité  al- 
louée. —  Procédure.—  Double 
degré  de  juridiction.  —  Noû- 
recevabilité  de  conclusions  non 
formulées  devant  le  conseil  de 
préfecture  et  soumises  direc- 
tement au  conseil  d'Etat.  — 


j 


r 


ANALYSE   DES   MATIÈRES    PAR   ORDRE    ALPHABÉTIQUE.    711 


Expertise.  —  Irrégularité  cou- 
verte. Lorsque  les  deux  parties 
oDt  assisté  à  toutes  les  opéra- 
tions de  Texpertise,  sans  pro- 
testation ni  réserve,   elles  ne 
-sont  plus  recevables  à  deman- 
der la  nullité  de  ces  op»^ rations 
sous  prétexte  que  les  experts 
au  raient  dé  passé  les  limites  de 
leur  mission   en    réglant    les 
comptes  des  travaux  exécutés 
postérieurement  à  leur  nomi- 
nation. (C.d'Et.),  X,  690. 
-  (i2l)  Ville  de  Paris.  —  Hôtel 
de    Ville.    —    {Sieur    Vernaud 
contre  ville  de  Paris.)  —  [Suite 
de  la  décision  du  8  Juin  1888.| 
—  Dommages  causés  à  Tentre- 
preneur.  —  Retards  et  défaut 
d'unité'dans  la  délivrance  des 
ordres    de    service    relatifs  à 
Texrcution  de  l'édilice  ;  diffi- 
cultés d'approvisionnement   ; 
encombrement  des  chantiers  ; 
sujétion  prétendue  ;  griefs  dé- 
mentis par  Texpertise.  —  Re- 
maniement dans  les    projets 
primitifs,  prescrit  par  la  Ville, 
ayant  occasionné   un    retard 
dans   l'exécution   ;   préjudice 
causé  à  l'entrepreneur  nonobs- 
tant une  clause,    limitant  les 
^as  de  résiliation  et  le  montant 
des   dommages-intérêts   ;    in- 
demnité allouée    et   fixée   en 
tenant  compte    du   fonds   de 
roulement  engagé   dans  l'en- 
treprise, des  dépenses  du  per- 
sonnel et  de  la  valeur  du  ma- 
tériel. —    Augmentation    des 
matériaux     et     de    la    main- 
d'œuvre  en  cours  d'exécution, 
subie  par  l'entrepreneur  à  rai- 
son   des   relards    apftortés   à 
l'exécution   de   l'ouvrage.  In- 
demnité allouée.  —  Privation 
<le  l'exercice  de   l'industrie  ; 


grief  contredit  par  l'expertise  ; 
d'ailleurs,  dans  l'espèce,  l'en- 
trepreneur n'a  pu  achever 
l'ouvrage  ;  pas  de  préjudice. 
Indemnité  refusée.  (C.  d'Et.), 
VIII,  239. 

—  (422)  Voirie  urbaine. — (Sieurs 
Corre  et  Rosuel  contre  ville  de 
Brest.)  —Sujétions  imprévues: 
Dressementdu  sol  dans  le  fond 
des  fouilles.  —  Démolition  de 
vieilles  maçonneries  présen- 
tant des  difficultés  exception- 
nelles et  ayant  nécessité  l'em- 
ploi d'explosifs  :  indemnité 
allouée.  —  Reprises  prévues 
non  effectuées  à  raison  de 
l'emploi  de  procédés  spéciaux 
et  onéreux  pour  l'entrepre- 
neur: indemnité  allouée.  (C. 
d'Et.),  VIII,  818. 

—  Voir  architecte,  malfaçons. 
Dkgormis  (Canal),  I,  i086. 
DEGOUX,  V,  815. 

DEGOUX  et  Neveu,  II,  1149. 
DECURON  et  Parisot,  IÏI,  724. 
DEDIÉVAL  et  Valentin,  II,   783. 
DEFIX  iDarae),  111,627. 
DEFRANGE,  IX,  o.Ki  ;  X,  948. 
DÊ6EZ,  II,  473. 
DE60IX,  H,  1115. 
Dégradations.  —  Entrepreneur. 

—  Responsabilité.  Intervention. 

—  Péremption  d'instance.  — 
(Héritiers  Lahaye  et  Fourcade.) 
Dégradations  provenant  de  la 
mauvaise  qualité  du  ciment 
employé  par  l'entrepreneur  ; 
indemnité  due  par  celui-ci.  — 
Le  fabricant  de  ce  ciment 
peut-il  se  pourvoir  contre  la 
partie  de  l'arrêté  qui  a  rejeté 
comme  non  recevable  sa  re- 
quête en  intervention  dans 
l'instance  existant  entre  l'en- 
trepreneur et  l'Etat?  Non  ré- 
solu. —  Il  ne  peut  pas  former 


L 


712 


LOIS,    DECRETS,    ETC. 


D.':gradations  (suite)  : 
avec  l'entrepreneur  un  pourvoi 
collectif.  —  Un  entrepreneur 
de  travaux  publics,  qui  a  em- 
ployé des  matériaux  défec- 
tueux, ne  peut  pas  invoquer 
le  bénéfice  de  l'article  1646  du 
Code  civil.  —  Procédure.  — 
La  péremption  d'instance  ne 
peut  pas  être  invoquée  devant 
la  juridiction  administrative. 
(C.  d'Et.),  m,  625. 

DELACE,  V,  8i9. 

DÉLAI  de  citation.  Voir  Grande 
voirie. 

DÉLAI  de  livraison.  Voir  Chemins 
de  fer. 

DÉLAI  DES  PAIEMENTS.  Voir  Réduc- 
tion des  délais. 

DÉLAI  de  la  production  despièces 
de  comptabilité,  Voir,  II,  307, 
Cire. 

DELAPERGHE    (Sieur   et  dame) 

lïi,  m. 

DELAPERGHE  et  Margerie,  III, 
403. 

DELESTRADE,    V,  HS. 

DELHOMXE,  VU,  224. 

DELHOUME,  IV,  204. 

DÉLIMITATION  du  domaiuo  fluvial, 
II,  44. 

DELLON,  V,  954. 

DELNAUD,  IV,  314  ;  VIII,  923. 

DELORS  (Héritiers)  et  Barthé- 
lémy, X,  92. 

DELOTSON,  III,  743. 

DELTHEIL,  II,  1129. 

DELUBAG,  VI,  507. 

DELUBAG  frères,  III,  318. 

DELZANT,  II,  33. 

DEMANGE,  IX,  147. 

DÉMÊNITROUX,  V,  169. 

DEMERSON,  II,  167. 

DEMEURE,  III,  393. 

DENAIN  (Ville  de),  III,  1017. 

DENË6RE,  II,  1051. 

DÉNIER,  VII,  566. 


DENOT,  m,  1167. 
DENOTELLE    et   Van    Cauwen- 

BERGHR,  I,  1120. 

DENTS,  VII,  468. 

DÉON  (Ulysse),  III,  650. 

DÉPENS.  —  Procédure.  —  Con- 
seil  de  préfecture.  —  Moyen 
de  droit  soulevé  au  cours  d'une 
expertise.   —  Arrêté  statuant 
sur  ce  moyen.  —  Condamna- 
tion immédiate  de  TEtat  aux 
dépens.  —  [Ministre  des  travaux 
publics    contre    époux   Daugé- 
Chevalier.)    —  Un   moyen   de 
droit   ayant    été  soulevé    au 
cours    d'une  expertise  et  les 
experts  ayant  suspendu  leurs 
opérations  et  saisi   le  conseil 
de    préfecture   de  Tincident, 
cette  juridiction,  en  déclarant 
quMln'yalieu  pour  le  moment 
de  statuer  sur  le  moyen  sou- 
levé par  TEtat,  peut-elle  ré- 
server les  dépens  de  Tincident 
jusqu'au  moment  où  elle  pro- 
noncera sur  le  fond,  ou  doit- 
elle  le  condamner  immédiate- 
ment aux  dépens  de  TincideDt? 
Résolu  dans  le  dernier  sens. 
(C.  d'£f.),  IX,743. 

DEPIERRE,  III,  359. 

DÉPÔTS  le  long  de  la  voie  ferrée, 
Voir  Ch.  de  fer,  III,  40. 

DÉPÔT    DE    MATKRIAUX    VOXr  CoUtS 

d'eau. 

DEQUÉKER,  Dorange  et  Ma- 
nière, 111,  641,  1234. 

DERBEZ,  SousTRE-Roux  et  Mar- 
ROT,  11,487. 

DERENUSSON,  III,  1251. 

Desaig.ves  (Commune  de),  H, 
1224. 

DÉSARDURATS,  IV,  148. 

DESBATS,  III,  827. 

DESGHAMPS,  304. 

DESGLERS,  X,  124. 

DESGOSSE,  II,  574. 
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DESCOURS,  [l,  792  ;  V,  326,  23S. 

DESGOURS,   F(.vcu<i«R  et  Vialuk, 
I,  997. 

DESGOUTTES,  II,  83.1. 

DESGR&NGES,  li,  SJ . 

DESGROLAT,  11,  tl27. 

DESMàRAIS  frères,  ll[,  296. 

DESNOS,  I,  743. 

DBSOUCHES,  Mazeun  et.An^AUD, 
IX,  68. 

DESP&S,  etCi',111,  426. 

DESPETROUX,  l[,  391. 

DES50LIERS,  V,  737. 

DETftOIS-LANSON,  II,  6S4. 

Dettes  de  l'Etat  : 

—  (1)  Ports  maritinies.  —  Abor- 
dage. —  Responsabilité  ;  faute 
desagents  de  l'Etat.  —  ActioD  : 
Déchéance.  —  Avaries.  Frais 
de  séjour,  —  Décision  minis- 
térielle :  Décision  la  notifiant; 
recours.  —  {Sieurs  Thue,John- 
sen,  Boiriien  et  autres  contre 
ministre  des  travaux  publics.] 
—  Procédure.  —  l-a  déi)èche 
par  laquelle  le  ministre  des 
affaires  étrangÈresnotifie  à  u 
propriétaire  de  navire  é(rang< 
une  décision  du  ministre  des 
travaux  publics  portant  rejet 
d'une  réclamation  -  formée 
coDtre  l'Etat,  à  raison  d'un 
dommage  causé  par  l'abordage 
du  naïire  des  requérants,  par 
un  feu  iloltant  du  service  des 
ports  marilimes,  n'est  pas  sus- 
ceptible d'être  déférée  au  Con- 
seil d'Etat  par  la  voie  conten-  i 
lieuse.  —  Mais  la  décision  du 
Uioislre  des  travaux  publics 
relatée  dans  ladite  dépêche 
est  susceptible  de  recours  au 
Conseil  d'Etat.  —  Les  dé- 
chéances édictées  en  matière 
d'abordage  par  l'article  436  du 
Code  de  commerce  ne  sont  pas 
applicables  aux  demandes  e 
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responsabilité  formées  contre 
l'Etal,  à  raison  du  préjudice 
causé  par  la  faute  des  agents 
préposés  à  la  conduite  des 
navires  affectés  au  serrice  des 
ports  maritimes.  —  L'Etat  est 
responsable  des  avaries  cau- 
sées à  un  navire,  pur  suite  de 
l'abordage  d'un  feu  ilottant, 
affecté  au  service  d'une  passe 
maritime,  si  l'abordage  est  dû 
à  la  faute  du  commandant  du 
feu  flottant  —  mais  il  ne  doit 
être  tenu  compte,  dans  le 
calcul  de  l'indemnité  pour 
séjoar  du  navire  abordé,  que 
du  temps  nécessaire  à  la  cons- 
tatation et  à  la  réparation  de 
ces  avaries  ;  aucune  sureslarie 
ne  saurait  être  allouée  en  plus 
de  ce  délai.  (C.  d'El.),  Il,  398. 

-  (2)  Travaux  publics.  —  Dom- 
mages causés  ù  des  navires 
amarrés  sans  gardien,  dans  le 
bassin  d'un  porL  —  Rupture 
desportesdu  bassin.  —  Di'faut 
d'entretien.  —  Responsabilité. 

—  (Sieurs  Chcdru  et  Craqtielin 
contre  ministre  des  travaux  pu- 
blics.)  —  L'Etat  est  responsable 
des  dommages  causés  à  des 
navires  amarrés  dans  le  bassin 
d'un  port,  par  suite  de  la  rup- 
ture des  portes  d'un  bassin 
due  à  un    défaut   d'entretien. 

—  La  circonstance  que,  con- 
trairement aux  règlements  du 
port,  les  navires  auraient  été 
abandonnés  sansgardien.dans 
le  bassin,  n'est  pas  de  nature 
à  soustraire  l'Etat  à' la  respon- 
sabilité qui  lui  incombe,  si  la 
présence  d'un  homme  à  bord 
n'était  pas  de  nature  À  empê- 
cher le  dommage.  (C.  d'El.),  Il, 
493. 

-  (3)  Travaux  publics.    —  Cau- 
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Dettes  de  l'ktat  (mite): 
tionnement.  —Arrêté  de  débet. 
—  Arrérages.  —  Cession.  — 
(Sieur  Legrand  contre  ministre 
des  finances.)  —  Lorsqu'un 
tiers  a  versé  au  Trésor  un  titre 
de  rente  comme  cautionne- 
ment d'un  entrepreneur  et 
qu'après  la  vente  de  ce  titre 
pour  la  liquidation  de  l'entre- 
prise il  a  reçu  sous  réserve  le 
reliquat  de  la  vente,  n'a  pas 
par  ce  fait  renoncé  au  droit  de 
réclamer  des  arrérages  pro- 
duits par  le  litre.  —  En  con- 
séquence il  a  pu  céder  la 
créance  qu'il  pouvait  avoir  de 
ce  chef  contre  l'Etat.  —  Les 
arrérages  d'un  titre  de  rente 
échus  postérieurement  à  l'ar- 
rêté de  débet  pris  par  le  mi- 
nistre contre  l'entrepreneur 
appartiennent  au  propriétaire 
du  titre  jusqu'au  jour  où  l'ins- 
cription de  rente  est  vendue 
en  exécution  d'une  décision 
du  Conseil  d'Etat  liquidant  la 
dette  de  l'entrepreneur.  —  En 
matière  de  marchés  de  travaux 
publics,  il  n'appartient  qu'au 
conseil  de  préfecture,  sauf 
recours  au  Conseil  d'Etat,  de 
déclarer  l'entrepreneur  en 
débet.  {Cd'Et.),  II,    1117. 

—  (4)  Responsabilité  de  l'Etat. 
(Sieur  Fourcade.)  —  Lorsqu'à 
la  suite  d'une  décision  du  mi- 
nistre compétent  autorisant 
l'emploi  pour  les  travaux  pu- 
blics des  ciments  d'une  usine, 
le  propriétaire  de  cette  usine 
a  donné  une  grande  extension 
à  sa  fabrication,  n'est  pas 
fondé  à  demander  une  indem- 
nité à  raison  du  refus  des 
agents  de  l'Etat  de  laisser  em- 
ployer lesdits  ciments  pour  les 


travaux  publics.  Le  ministre 
n'avait  pris  aucun  engagement 
envers  ledit  industriel.  [C, 
d'Et.),  III,  47. 

—  (5)  Accident  survenu  à  un 
ouvrier  travaillant  pour  le 
compte  de  l'Etat.  —  Procé- 
dure. —  (Sieur  Guinle.)  —  Ou- 
vrier plombier  ayant  eu  la 
jambe  fracturée  par  suite  de 
la  rupture  d'une  échelle  :  ac- 
cident imputable  partiellement 
à  l'administration;  responsa- 
bilité de  l'Etat.  —  Procédure. 

—  Recours  contre  une  déci- 
sion prétendue  formée  plus  de 
trois  mois  après  la  notification 
de  ladite  décision.  Recevabi- 
lité :  il  n'y  a  pas  eu  de  notifi- 
cation régulière  au  requérant. 

—  Caractère  de  décision.  — 
Un  pourvoi  est  recevable  lors- 
qu'il est  dirigé  contre  une  dé- 
pêche non  signée  du  ministre 
qui  porte  à  la  connaissance  de 
l'intéressé  une  décision  minis- 
térielle antérieure.  (C.  (l'Et.\ 
III,  319. 

—  (6)  Déchéance  quinquennale; 
Interruption  ;  Retard  prove- 
nant du  fait  de  l'administra- 
tion ;  Réserves  ;  Recours  ;  Dé- 
cision ministérielle  ;  Nolitica- 
tion  ;  Recevabilité.  —  [Sieur 
Hugot.)  —  La  déchéance  quin- 
quennale ne  peut  pas  être 
opposée  à  un  entrepreneur  de 
travaux  publics,  —  alors  que 
le  ministre  n'a  pas  statué  sur 
ses  réclamations  formées  en 
temps  utile,  et  a  ainsi  mis 
obstacle  à  la  liquidation  et  au 
payement  ;  —  alors  que  cet 
entrepreneur  n'a  porté  ses 
réclamations  devant  la  juridic- 
tion compétente  que  plus  de 
cinq  ans  après  l'ouverture  de 
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l'exercice  dans  lequel  le  mi- 
nistre a  statué.  —  Des  réserves 
faites  lors  du  payement  de 
certains  mandats,  au  sujet  de 
créances  litigieuses,  ne  peuvent 
pas  équivaloir  à  une  demande 
de  payement  et  interrompre  la 
déchéance  quinquennale.  — 
Recours.  Décision.  Notification 
irrégulière.  Recevabilité.  — 
Lorsque  les  réclamations  d*un 
entrepreneur  ont  fait  l'objet 
de  deux  décisions  signées, 
Tuno,  pour  le  ministre,  par  le 
directeur  du  génie,  l'autre  par 
le  ministre  régularisant  la  pre- 
mière, le  délai  de  recours 
contre  la  seconde  décision  ne 
court  pas  de  la  notiQcation 
d'une  lettre  informant  l'entre- 
preneur «  que  l'indication 
portée  sur  la  copie  de  la  déci- 
sion primitivement  notifiée 
d'une  signature  pour  le  mi- 
nistre et  par  son  ordre  était 
inexacte  et  devait  être  rem- 
placée par  la  signature  du  mi- 
nistre lui-même  ».  —  Cette 
déclaration  ne  constitue  pas 
une  notification  régulière  de 
la  deuxième  décision. (r.d'E^), 
m,  695. 

—  (1)  Accident  survenu  à  un 
ouvrier  travaillant  pour  le 
compte  de  l'Etat  imputable  en 
partie  à  la  faute  de  l'adminis- 
tration et  en  partie  à  l'impru- 
<lence  de  l'ouvrier  ;  indemnité 
due  par  l'Etat.  —  (Sieur  Guinle.) 
(C.  (TEt.),  III,  734. 

—  (8)  Déchéance  quinquennale. 
—  (Héritiers  Dufourcq,)  —  En 
matière  de  dommages  causés 
par  des  travaux  publics,  la  de- 
mande d'indemnité  adressée 
au  préfet  constitue  une  récla- 
mation faisant  obstacle  à  i'ap- 
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plication  de  la  déchéance  quin* 
quennale,  si  l'administration 
a  reconnu  alors  le  principe  de 
rindemnité  et  en  a  accepté  le 
règlement  amiable.  —  Dans 
ces  circonstances,  le  retard 
dans  le  règlement  provient  du 
fait  de  l'administration.  —  En 
conséquence,  le  requérant  a 
droit  à  une  indemnité  pour  les 
dommages  éprouvés  dans  les 
cinq  ans  qui  ont  précédé  sa 
demande   (C.  rf'Er.),  IV,  824. 

—  (9)  Sauvetage  d'un  baleau- 
feupar  un  bâtiment  de  pèche. 

—  Indemnité     réclamée.    — 

—  Compétence.  (Sieurs  Thueux 
et  Pichon-Flour.)  —  Un  conseil 
de  préfecture  n'est  pas  com- 
pétent pour  statuer  sur  une 
demande  d'indemnité  formée 
contre  l'Etat  par  l'armateur  et 
le  patron  d'un  bâtiment  de 
pêche  pour  avoir  remorqué  un 
bateau -feu  en  péril.  —  Cette 
deman  de  ne  se  rattache  pas  à 
l'exécution  d'un  marché  de 
travaux  publics  ;  c'est  au  mi- 
nistre qu'il  appartient  de 
statuer.  —  Indemnité  allouée 
à  l'armateur  et  au  patron  pré- 
cités, dont  le  bâtiment  a 
éprouvé  dans  la  remorque  des 
avaries  importantes.  (C.  d'Et.)y 
V,  47. 

—  (10)  Chemins  de  fer. —  Trans- 
ports militaires  pendant  la 
guerre  de  1870.  —  Arrêté  de 
compte.  —  Contrainte  admi- 
nistrative. —  Non  lieu  àstatuer 
bien  queles  décisionsattaquées 
n'aient  été  rapportées  que  sous 
réserves  de  nouvelles  récla- 
mations.    —    (Compagnie    du 

—  Nord.}iC,d'Et.\  V,  421. 

—  (Il)  Canal.  —  Approfondis- 
sement.    —    Dommages  aux 
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Dettes  de  l'état  (suite)  : 
usines.  —  Déchéance  quin- 
quennale. —  Compétence.  — 
Procédure.  —  (Sieurs  Cor- 
naille,  Leroy  et  autres,)  —  Les 
conseils  de  préfecture  ne  sont 
pas  compétents  pour  statuer 
sur  l'exception  de  déchéance 
quinquennale,  opposée  à  une 
demande  en  dommages-inté- 
rêts, dont  ils  sont  saisis.  —  Le 
ministre  a  seul  qualité  pour 
prononcer  la  déchéance.  — 
Lorsque,  dans  ses  observations 
sur  un  recours,  un  ministre 
oppose  la  déchéance  quin- 
quennale, ces  observations 
constituent  une  décision  sus- 
ceptible de  recours.  —  Le 
dommage  causé  à  des  usines 
par  des  prises  d'eau,  pour 
l'alimentation  d'un  canal,  n'est 
pas  un  dommage  successif, 
mais  un  dommage  permanent; 
en  conséquence,  la  demande 
d'indemnité  est  tardivement 
formée  plus  de  cinq  ans  après 
l'exercice  dans  lequel  ont  été 
effectués  les  travaux  d'appro- 
fondissement du  canal  qui  ont 
augmenté  le  cube  d'eau  dé- 
rivée. (C.  d'EL),  VI,  801. 

—  (12)  Déchéance  quinquen- 
nale. —  Compétence.  —  Ca- 
ractère de  décision.  —  Délai. 
—  Absence  de  notification.  — 
(Compagnies  de  l'Est  et  du 
Nord.)  —  Déchéance  quin- 
quennale appliquée  à  une  de- 
mande en  paiement  formée 
plus  de  cinq  ans  après  l'ou- 
verture de  l'exercice,  au  cours 
duquel  la  dette  a  pris  nais- 
sance. —  Reconnaissance  de 
la  dette,  décision  au  fond 
néanmoins  utile.  —  Lorsque 
devant  le  conseil  de  préfecture 


le  ministre  reconnaît  l'exis- 
tence d'une  dette  à  la  charge 
de  l'Etat,  la  circonstance  qu'il 
oppose  au  paiement  pour 
partie  la  déchéance  quinquen- 
nale et  pour  le  surplus  l'ab- 
sence de  crédits  n'a  pas  pour 
objet  de  rendre  l'action  sans 
objet  —  Le  conseil  de  préfec- 
ture doit  reconnaître  le  prin- 
cipe de  la  dette,  en  fixer  la 
quotité,  et  déclarer  l'Etal  dé- 
biteur, sous  réserve  de  l'appli- 
cation de  la  déchéance.  — 
Caractère  de  décision.  —  Une 
dépêche  du  directeur  des  ser- 
vices administratifs  du  minis- 
tère de  la  guerre  ne  constitue 
pas  une  décision  susceptible 
d'être  déférée  au  conseil  d'Etal 
par  la  voie  contentieuse.  — 
Délai.  Absence  de  notification. 

—  Décision  ministérielle  oppo- 
sant la  déchéance  quinquen- 
nale ;  absence  de  notiûcation  ; 
recevabilité  du  recours.  (C. 
d'Et.),  VI,  405. 

—  (13)  Déchéance  quinquennale. 
Travaux  publics. — Dommages. 
Liquidation.  [Sieur  Salvy 
Lauret.)  —  Le  point  de  départ 
de  la  déchéance  quinquennale 
d'une  créance  contre  l'Etat  à 
raison  de  dommages  causés 
par  l'exécution  de  travaux 
publics  court-il  à  partir  de  l'ou- 
verture de  Texercice  pendant 
lequel  le  dommage  a  été  causé, 

—  ou  seulement  du  jouroù la 
créance  a  été  reconnue  par  la 
juridiction  compétente  î  — 
Rés.  dans  le  premier  sens.  — 
L'intéressé  objecterait  en  vain 
que  l'existence  de  sa  créance 
ne  lui  avait  été  révélée  que 
plus  de  cinq  ans  après  l'exécu- 
tion des  travaux  (C.^£<.),VI,28. 


—  |i4)U6chéaQce  quinquennale. 
—  Qualité  pour  l'opposer.  — 
Ministre.  —  Conseil  de  préfec- 
ture. —  incompétence.  ~ 
(Sùurs  Favreau  et  Foumier.) 
(C.  d'Et.),  Vil,  221. 

—  (tô)  Déchéance  quinquen- 
nale. —  Propriété  privée  de 
l'Etat.  —  Taxe  de  pavage. 
i  Ville  de  Paru  contre  ministre  de 
ia  guerre.)  —  La  déchéance 
quinquennale  peut  êtie  op- 
posée par  l'Etat,  pris  en  qua- 
lité de  propriétaire  riverain 
d'une  Toie  publique,  à  la  de- 
mande de  payement  d'une 
taxe  de  pavage  formée  par  une 
commune.  —  Le  point  de  dé- 
part de  la  déchéance  doit-il 
^tre  fixé  au  1"  janvier  de  l'an- 
née dans  laquelle  le  râle  a  été 
émis,  ou  au  1"  janvier  de 
l'anQi'-e  de  l'achèvement  des 
travaux  ?  —  Rés.  dans  ce 
dernier  sens.  (C.  (fE(,),  VII, 
208. 

—  (  16)  Déchéance  quinquennale. 
—  (Sieurs  Bramer.  —  Sieurs 
Damette.]  —  Construction  de 
route.  —  Déchéance  appliquée 
à  une  demande  de  paiement, 
présentée  devant  le  conseil  de 
préfecture  pai'  un  entrepre- 
neur, plus  de  cinq  ans  après 
le  I"'  janvier  de  l'année  dans 
laquelle  avait  été  notillée  ù 
l'intéressé  la  décision  par  la- 
<iuelle  le  Ministre  rejetait   sa 

—  demande.  —  Dommages  aux 
usines.  —  Privation  de  force 
motrice.  —  Point  de  départ  du 
délai.  —  Le  dommage  causé  à 
un  moulin  par  suite  de  l'abais- 
sement du  niveau  d'une  rivière 
pour  le  service  de  la  naviga- 
tion n'est  pas  un  dommage 
«uccessif,  mais  un   dommage 
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permanent.  En  conséquence, 
la  demande  d'indemnité  est 
tardivement  formée  plus  de 
cinq  ans  après  l'exercice  dans 
lequel  s'est  produit  le  dom- 
mage. (C.  d'E(.),  IX,  516. 

—  (n!  Edillces  diocésains.  — 
Ministre.  — Dé  comptes  partiels. 
—  {Sieurs  Dauiat.)—  Dé- 
chéance quinquennale.  —  Dé- 
cision. —  Vérification  par 
experts.  —  Lorsqu'un  entre- 
preneur réclame  le  paiement 
de  travaux  exécutés  de  1878  à 
I8S5,  et  que  la  déchéance 
quinquennale  lui  est  opposée, 
il  y  a  lieu  de  faire  vérifier  par 
experts  si  les  travaux  ont  fait 
l'objet  de  décomptes  déllnitifB 
annuels  acceptés  par  l'entre- 
preneur ou  seulement  de  dé- 
comptes partiels  destinés  k 
servir  de  base  au  payement 
d'acomptes  (C.  d'Et.),  X,  560. 

—  (18)  Ports  marilimes.  —  Na- 
vires échoués  sur  une  épave, 
balisage  insuffisant  ;  faute  ', 
responsabilité  ;  compétence.  — 
{Sieurs  Haegetirand  et  Skolde- 
brand.)  —  Le  conseil  de  pré- 
fecture n'est  pas  compétent 
pour  connaître  d'une  demande 
en  indemnité  formée  contre 
l'Etal  à  raison  de  la  faute  qu'au- 
rait commise  l'Administration 
des  ponts  et  chaussées,  en  ne 
signalant  pas,  par  un  bali- 
sage suffisant,  une  épave  cou- 
lée dans  une  rade,  et  &  cause 
de  laquelle  un  navire  a  subi 
de  graves  avaries.  —  Le  mi- 
nistre des  travaux  publics  est 
seul  compéteni,  la  contestation 
ne  se  rattachant  pas  à  un  tra- 
vail public.  —  En  présencedes 
allégations  contraires  du  capi- 
taine du  navire  avarié  et  du 
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DfittKS  DE  l'État  (suite)  : 
Ministre,  une  expertise  est 
ordonnée  pour  rechercher  les 
causes  de  1  accident  et  Ûxer 
les  responsabilitésqui  peuvent 
vn  d/^river.  (C.d'Et.),  X,  372. 

—  (19)  Rivières  navigables  et 
flottables.  —  Port  de  Boulogne. 
—  Inondation.  —  Faute  des 
agents.  —  Responsabilité.  — 
{Société  des  produits  céramiques 
et  ré fract aires  de  Boulogne-sur- 
Mer,)  —  Le  Ministre  des  tra- 
vaux publics  est  compétent 
pour  statuer  en  premier  res- 
sort sur  une  demande  formée 
par  des  usiniers  établis  sur 
une  rivière  tombant  dans  un 
port  maritime,  à  raison  d'inon- 
dations causées  à  leur  usine 
par  suite  de  la  faute  commise 
parles  agents  de  l'Etat,  dans 
la  manœuvre  des  portes  de 
chasse  établies  à  l'entrée  de  ce 
port  pour  la  retenue  des  eaux 
de  la  rivière.  —  Expertise  or- 
donnée par  le  conseil  d'Etat 
pour  déterminer  l'étendue  de 
la  responsabilité  de  l'Etat.  (C. 
rf'£«.\X,  375. 

—  (20y  Transaction  subordonnée 
à  la  concession  de  chemins  de 
fer.  —  Condition  non  remplie  ; 
désistement  des  actions  inten- 
tées annulé.  —  {Compagnie 
franco-algérienne.)  —  La  partie 
qui  réclame  une  indemnité 
pour  inexécution  d'une  tran- 
saction passée  avec  l'Etat  est 
tenue  de  justifier  de  cette  tran- 
saction par  la  production  d'un 
acte  régulier.  —  L'intention 
manifestée  par  le  Ministre  des 
travaux  publics  de  provoquer 
la  concession  de  plusieurs 
lignes  en  faveur  d'une  compa- 
gnie en  retour  du  désistement 


par  elle  d'actions  litigieuses 
déjà  intentées,  ne  peut  pas- 
avoir  un  effet  juridique.  — 
Cette  concession  ne  peut  en 
effet  être  accordée  que  par  le 
pouvoir  législatif;  mais,  le  dé- 
sistement ayant  étédonnésons 
la  condition  que  la  concession 
promise  serait  sollicitée  et  le 
Ministre  ayant  refusé  de  la  de- 
mander, le  désistement  doit 
être  tenu  pour  non  avenu,  et  les 
actions  en  faisant  l'objet 
doivent  revivre.  (C.  rf'EL),  X, 
463. 

Dettes  de  l'Etat.  Voir  chemins 
de  fer,  déchéance,  décompte, 
dommage. 

D£Z£ÂUX    [Sieur    et  dame,V^ 

46r). 

DHERVILLEZ,  VI,  708. 

DICKSON  et  0%  HI,  1164. 

DIENNE  (Dame  de),  HI,  694. 

DIDELIN,  V,  548. 

DIEULEVEULT  et  F.e  Borgne,  IX,. 
945. 

DiGNK  (Ville  dej,  VI,  768. 

Digi'e  du  réservoir  de  Bouzey.- 
Jugement.  —  [MM.  Iknys, 
Hausser,  Holtz  et  Henry i^  VU, 
468. 

Digue.  —  Travaux  publics  com- 
munaux. —  Réparation  d'une 
digue.  —  (Commune  de  Coumn 
contre  sieur  Roger.)  —  Appro- 
visionnements non  prescrits  el 
inutilisés.  Pas  de  droit  à  in- 
demnité :  les  travaux  en  vue 
desquels  ils  ont  été  faits  n'é- 
taient pas  prévus  au  marché.  — 
Matériel  non  prévu  au  devis  : 
refus  d'allouer  une  indemnité 
pour  frais  de  location,  ce  ma- 
tériel ayant  été  loué  par  l'en- 
trepreneur pour  ses  conve- 
nances personnelles  et  en  l'ab- 
sence d'un  ordre  de  l'Admi- 
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iiistration.     —     Modifications 
apportées  aux  travaux.  —  Aug- 
mentatioD  du  cube  de  maçon- 
nerie par  suite  de  Tin  jonction 
donnée   à    Tentrepreneur    de 
substituer  en  certaines  parties 
de    l'ouvrage  des    parements 
concaves  aux  parements  droits 
prévus  au  devis  :  le  prix  du 
cube  réel  de  maçonnerie  doit 
être    payé   à    l'entrepreneur, 
alors  surtout  qu'il  est  reconnu 
que    cette    modification    était 
nécessaire  à  la  solidité  de  Tou- 
▼rage.   —    Ordre   donné    par 
FAdministration      concernant 
certains  travaux  et   stipulant 
que  ces  travaux,  non  prévus  à 
Torigine,  seraient  passibles  du 
rabais,  l/ordre  ayant  été  ac- 
cepté sans  protestation,  l'en- 
trepreneur n'est  pas  fondé  à 
réclamer    la    non-application 
du  rabais  à   ces   travaux.  — 
Pont  de  service  détruit  après 
Tachèvement  des  travaux.  Pas 
d'indemnité,  l'entrepreneur  ne 
justifiant  pas  d'une  demande 
de  maintien  de  ce  pont  faite 
par  l'Administration.  —  Pro- 
longation de  la  durée  des  tra- 
vaux  due    aux    changements 
successifs  apportés  aux  projets 
primitifs,  au  mauvais  choix  des 
lieux  d'extraction  et  à  des  re- 
tards dans  la  production  des 
plans  ;  préjudice  subi  par  l'en- 
trepreneur; indemnité  allouée. 
—  Intérêts    alloués  à  l'entre- 
preneur, à  compter  de  l'arrêté 
du  conseil  de  préfecture,  si  ce 
dernier  a  pu  décider  que  les 
indemnités    allouées   par    lui 
étaient  suffisantes  pour  ne  pas 
produire  d'intérêts  avant  l'ar- 
rêté, des  intér(^ts  sont  dus  de- 
puis cet  arrêté,  le  pourvoi  de 


la  commune  ayant  retardé  le 
payement  de  ces  indemnités.. 

—  Expertise  nécessitée  par 
l'insuffisance  des  offres  de  la 
commune  :  frais  mis  en  tota- 
lité à  la  charge  de  cette  com- 
mune. {C.  (VEt.),  IX,  258. 

—  Voir  Dommages. 

DINET  et  MoNMEROL'K,  X,  466. 

DlRECrrELîR  DES    CHEMINS    DE  FER,  II, 

590,  796. 
DIRIGQ  FRÈRES  ET  Alricq,  II,  795. 
Distribution  d'eau  : 
— (  1  )Défectuosi  tés.— Vice  du  plan . 

—  Responsabilité  :  architecte, 
entrepreneur.  —  {Commune  de 
Tréloup  contre  sieurs  Lionnel 
et  Petit.) —  Lorsque  l'entrepre- 
neur s'est  conformé  stricte- 
ment aux  plans,  profils,  tracés 
et  ordres  de  service  qui  lui  ont 
été  donnés  par  l'architecte 
pour  l'exécution  des  ouvrages, 
il  ne  saurait  être  responsable 
des  défectuosités  constatées 
après  l'exécution,  et  qui  pro- 
viennent du  vice  du  plan,  en- 
core bien  que  les  modifications 
apportées  sur  l'ordre  de  l'ar- 
chitecte n'auraient  pas  été  au- 
torisées par  l'administration 
municipale.  — Mais  l'architecte 
doit,  à  raison  de  ces  faits,  être 
déclaré  responsable  envers  la 
commune  :  Décidé  qu'il  devra 
seulement  payer  le  montant 
des  ouvrages  nécessaire  à  la 
réparation  du  préjudice,  sans 
autres  dommages-intérêts.  (C. 
d'Et,),  VI,  396. 

—  (2)  Etablissement  de  bran- 
chements nouveaux.  —  Refus 
d'autorisation.  —  Recours  pour 
excès  de  pouvoir  non  rece- 
vable. —  [Société  La  Prévoyante,  ) 

—  Un  concessionnaire  ne  peut 
pas  déférer  au  conseil  d'Etat^ 
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Distribution  d'eau  (suite): 
pour  excès  de  pouvoir,  Tarrété 
par  Jequel  un  maire  refuse  de  lui 
accorder  Tautonsation  d'éta- 
blir de  nouveaux  branche- 
ments sur  la  canalisation  exis- 
tante, alors  qu'il  se  fonde  sur 
les  droits  qu'il  tiendrait  d'un 
traité  passé  avec  la  ville.  Il 
appartient  au  juge  dudit  traité 
de  statuer  sur  la  réclamation. 
(C.  d'Et.),  VI,  393. 

—  (3)  Interprétation  du  cahier 
des  charges  sur  renvoi  de 
l'autorité  judiciaire.  —  Ville 
de  Nice.  —  (Compagnie  générale 
des  Eaux  contre  sieur  Michel.) 

—  Décidé  que  la  Compagnie  ne 
pouvait,  pour  refuser  un  abon- 
nement aux  eaux  périodiques, 
se  prévaloir  de  ce  que  la  prise 
d'eau  se  ferait  sur  une  con- 
duite forcée.  (C.  d'Et.),  VI, 
284. 

—  (4)  Rémunération  à  un  agent. 

—  (Ville  de  Montélimar  contre 
sieurs  Ihimolard  et  Viallet.)  — 
Agent  de  l'entrepreneur  chargé 
par  la  ville  du  service  de  la 
distribution  des  eaux  :  rému- 
nération à  ce  titre  due  par  la 
Ville  dii*ectement  à  l'agent  et 
non  aux  entrepreneurs  qui 
n'étaient  pas  chargés  de  ce 
service  et  ne  sont  pas  cession- 
naires  des  droits  de  l'agent.  — 
Entretien  des  travaux. —Décidé 
que  la  réparation  des  conduites 
obstruées  ou  rompues  ren- 
trait dans  l'entretien  payé  à 
forfait.  —  Allocation  d'une  in- 
demnité pour  l'entretien  des 
travaux  non  compris  au  for- 
fait. —  Entretien  des  travaux 
au-delà  de  l'époque  prévue 
au  traité;  absence  d'ordre  ou 

<de  contrat  :  non-lieu  à  indem- 


nité. —  Forfait.  —  Augmen- 
tation du  diamètre  de  la 
conduite,  nécessitée  par  la 
bonne  exécution  de  l'ouvrage: 
indemnité  due.  —  Travaux 
supplémentaires  résultant  du 
changement  de  tracé  fait  par 
l'entrepreneur  dans  son  in- 
térêt, laissés  à  sa  charge.  — 
Intérêts  dus  à  partir  de  l'époque 
prévue  au  traité,  bien  que  les 
travaux  ne  fussent  pas  termi- 
nés; le  retard  est  imputable  à 
l'administration  et  non  à  l'en- 
trepreneur. —  Capitalisation 
des  intérêts  de  plein  droit,  par 
application  du  marché.  —  Ou- 
vrages supplémentaires  com- 
mandés par  les  agents  autori- 
sés de  la  ville  :  travail  dû.  — 
Procédure.  —  Conseil  de 
préfecture.  —  Conclusions 
successives  des  parties  non 
visées;  arrêté  annulé  en  la 
forme;  évocation.  (C.  d'Et.)^ 
VI,  809. 

—  (5)  Traité.  —  Ville  de  Toulon. 
—  Décidé,  par  interprétation 
du  traité,  que  l'entretien  des 
appareils  et  branchements  des 
services  municipaux  était  à  la 
charge  de  la  Compagnie  géné- 
rale des  Eaux.  —  {Compagnie 
générale  des  Eaux  contre  VUk 
de  Toulon.  (C  .d'Et.),  VI,  485. 

—  Voir  dommages. 

Distribution  d'kau,  voir  adduc- 
tion, communes,  décomptes, 
dommages. 

DJELANI-BEN-DJELANI,  I,  152. 

DO,  NlBODANT,  II,  376. 

DOBY,  V,  5. 

Docks  de  Marseille  (Compagnie 

des),  m,  731. 
DOGQUET  et  Lrxarinier,  III,  500. 
DOLMAS,  X,  549. 
DOLNET,  II,  469,  590. 
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inistration    des), 


^ 


es    tanguières 
lîiit-Michel.  —  Arrêt 
,eil  du  roy.  —  Demande 
.ulerpré talion.  —  Non-lieu  à 
statuer  :  par  une  transaction 
dûment   homologuée    par    le 
pouvoir  législatif,  l'Etat  et  les 
ayants  cause  du    concession- 
naire ont  mis  fin  au  litige.   — 
[Demoiselle   Pallix,).  (C.  r/'£^), 
I,  539. 
Domaine  maritime  : 

—  (1)  Extraction  de  galets  sur 
le  rivage.  Contravention.  — 
Conseil  de  préfecture.  —  Com- 
pétence. —  {Ministre  des  tra- 
vaux publics  contre  sieur  HolL) 

—  Le  fait  d'extraire  des  galets 
sur  un  point  de  la  plage  où 
cette  extraction  était  interdite 
par  un  arrêté  préfectoral 
rendu  en  exécution  de  l'ordon- 
nance de  1681,  constitue  une 
contravention  de  grande  voirie 
rentrant  dans  la  compétence 
des  conseils  de  préfecture.  — 
En  conséquence,  le  délinquant 
est  condamné  à  l'amende  et 
aux  frais  du  procès-verbal.  (C. 
d'Et.)y  IV,  666. 

—  (2)  Rivages  de  la  mer.  — 
Tramways.  —  Dommages  aux 
riverains.  —  Recours  pour 
excès  de  pouvoir.  —  Procé- 
dure.   —  (Epoux  Mortureux.) 

—  Un  préfet  peut-il,  sans  excès 
de  pouvoir,  autoriser  à  titre 
d'essai,  et  sans  remplir  les  for- 
malités imposées  par  la  loi  du 
H  juin  1880  et  le  règlement 
d'administration  publique  ren- 
du pour  son  exécution,  un  par- 
ticulier à  établir  un  tramway 
à  traction  mécanique  sur  les 

Annales  des  P.  et  Ch.,  V  st'TÎe. 


dépendances  du  domaine  pu- 
blic maritime  ?  Non  résolu  par 
l'arrêt,  mais  résolu  affirmati- 
vement par  le  conseil  général 
des  ponts  et  chaussées.  —  Re- 
cours pour  excès  de  pouvoir. 
Recours  au  Conseil  d'Ëtat 
contre  la  décision  d'un  supé- 
rieur hiéraixhique.  Délai.  — 
Le  recours  au  Conseil  d'Ëtat, 
formé  dans  le  délai  légal,  contre 
la  décision  d'un  supérieur  hié- 
rarchique, n'est  pas  recevable, 
si  le  recours  de  ce  supérieur  a 
été  formé  plus  de  trois  mois 
après  l'exécution  de  la  déci- 
sion qui  lui  était  déférée.  — 
Caraclèi'e  de  décision.  —  La 
lettre  par  laquelle  le  préfet 
refuse  de  donner  suite  à  une 
demande  tendant  au  déplace- 
ment d'une  station  ne  cons- 
titue pas  une  décision  suscep- 
tible d'être  déférée  au  Conseil 
d'Etat.  (C.  d'Et.),  V,  486. 

Domaine  maritime,  f,  1194. 

Domaine  publh:  : 

—  (1)  Commune.  —  Inaliénabi- 
lité.  —  Eaux  des  fontaines  pu- 
bliques. —  Action  possessoire. 
—  (Commune  (PAlet.)  —  Les 
eaux  qui  alimentent  les  fon- 
taines publiques  d'une  ville 
font  partie  du  domaine  public 
municipal  et,  par  suite,  sont 
inaliénables  et  imprescrip- 
tibles. —  Il  n'y  a  pas  à  distinguer 
à  cet  égard  entre  celles  qui 
sont  indispensables  à  la  satis- 
faction actuelle  des  besoins 
communaux  et  les  eaux  super- 
flues et  surabondantes,  et  les 
concessions  accordées  sur  ces 
eaux  sont  par  suite  purement 
précaires  et  l'exercice  du  droit 
de  révocation  n'est  point  su- 
bordonné pour  la  commune  à 

—  /-OIS,  etc.  [Tahles),  46 
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Domaine  piblic  {suite)  : 
Tobligalion  de  prouver  que  les 
eaux  concédées  sont  actuelle- 
ment devenues  nécessaires  à 
ses  besoins.  —  La  possession 
résultant  de  telles  concessions 
ne  peut  dès  lors  revêtir  un 
caractère  utile  pour  fonder,  au 
proQt  des  riverains  dépossédés, 
une  action  possessoire.  (C.  de 
Cass.)y  1,261. 

—  (2)  Délimitation;  Compétence 
du  préfet;  Convenlion  inter- 
venue pour  cette  délimitation 
enlre  une  commune  et  l'Etat 
sous  l'empire  de  la  loi  du 
is  juillet  1837;  Néc<*ssité  de  la 
sanction  du  chef  de  l'Etat  ; 
Incompétence  du  conseil  de 
préfecture  pour  statuer  sur  la 
question  préjudicielle  de  vali- 
dité de  cette  convenlion.  — 
{Commune  de  ta  Seyne.)  {C. 
d'Et.),  H,  il20. 

—  (3)  Compétence.  —  Canal.  — 
Infiltrations.  —  Indemnité.  — 
Demande  devant  le  tribunal 
civil.  —  {Sieur  Carloz.)  —  Le 
juge  civil  n'est  pas  compétent 
pour  statuer  sur  une  demande 
en  réparation  du  dommage 
causé  par  les  eaux  d'un  canal 
dépendant  du  domaine  public 
communal.  En  conséquence, 
doi  t  é  tre  cassé  tout  arrêt  qui  a  ré- 
pondu au  fond  à  une  action  de 
cette  nature.  {Cde  Ccuis.)^  V,  82. 

—  (4)  Colonies.  —  Réunion.  — 
Servitude  d'utilité  publique  des 
cinquante  pas  du  roi.  —  Li- 
mites. —  {Compagnie  du  port 
et  du  chemin  de  fer  de  la  Réu- 
nion contre  consorts  Leclerc.) 
—  Décidé  que,  les  parcelles 
litigieuses  étant  situées  en 
dehors  de  la  zone  des  pas  géo- 
métriques délimitée  par  le  plan 


d'alignement  dressé  en  1777, 
Vadministration  n'est  pas  fon- 
dée à  les  revendiquer  comme 
faisant  partie  du  domaine  pu- 
blic. (C.  d'Et,),  V,  129. 
—  Voir  chemins  de  fer,  circu- 
laires, communes,  cours  d'eau, 
lois  et  règlements,  ventes  na- 
tionales. 
Domaine  piblic  maritime  : 
—  (1  )  Occupation  à  titre  précaire. 
—  Retrait  de  rautorisalion.  — 
Détournement  de  pouvoir.  — 
Occupation  continuée.  —  Con- 
travention.  —  {Sieur  Bovisdit 
Pépin.)  —  Un  arrêté  préfecto- 
ral peut  sans  excès  de  pouvoir 
retirer,  en  vue  d'assurer  l'exé- 
cution   des    travaux    déclarés 
d'utilité  publique,rautorisalion 
donnée  à  un  particulier  à  titre 
précaire    d'occuper    certaines 
parcelles  du    domaine  public 
maritime.   —    Le   fait  par  ce 
particulier    d'avoir   continué, 
malgré  le  retrait  d'autorisation 
du  préfet,  à  occuper  les  par- 
celles dont  il  s'agit,  constitue 
une  contravention  de  grande 
voirie.  (C.  d'£f.),  VI,  512. 
—  (2)  Etangs  salés.  —  Délimita- 
tion. —  {Cûmmune  de  Mudai&on 
contre  sieur  d^EsponsdePaul.]— 
Décidé  que  l'étang  de  Mauguis 
doit  être  considéré  comme  fai- 
sant partie  du  domaine  public 
maritime  ;     en    conséquence, 
l'Administration  a  pu  sans  excès 
de  pouvoir  procéder  à  sa  dé- 
limitation. —  Le    décret  qui 
homologue   une    délimitation 
englobant    dans    le    domaine 
pub  lie  des  terrains  qui  n'étaient 
pas    habituellement    couverts 
par  le   grand  flot  d'hiver  est 
entaché    d'excès   de   pouvoir. 
(C.d'Et.),  X,  91. 
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DoïAMALiTÉ,    Voir   eauK    de    la 

Rièvre. 
DonBK»    el   chemins    de    fer  du 

Sud-Est  (Compagnie  des).  II, 

HH. 
DOHBET  (Dame  veuve),  I,  1210. 
DOMINIQUE  el  Bedrau,  I,  S29. 

(1)  Abaissement  du  sol  de  la 
voie    publique.  —  lodemnité. 

—  Plus-value.     —    {Héritiers  i 
Fahce    contre  ville   d'Angers.)  , 

—  Lorsque^  des     travaux    de  | 
voirie  onl    mis  un  immeuble  ' 
en     contre-haut  de      la    voie  | 
publique  et    l'ont  ainsi  plaré  j 
en    dehor.s    de  la   circulation  j 
ordinaire,   la   ville  doit  payer  | 
une    indemnité    à   raison   de  1 
ce    dommage,    sans     qu'elle 
puisse  opposer  au  propriétaire 
duditimmeubleune  plus-value  | 
qui  n'est  ni  directe  nispéciale: 
tout  un  quartier  de  lu  ville   a 
bi^néficié  de  la  plus-value.  [C. 
d'E(.).II,  1139. 

—  (2)  Accès  d'une  propriété.  — 
Mairie.  —Construction  sar  le 
sol  d'une  voie  publique.—  Di- 
miaulion  des  jours  et  accès 
d'une  propriété  voisine.  — 
Dommages.  —  {Sieur  Camal- 
longa  contre  commune  de  Saint- 
Cloud.)  —  Un  propriétaire  a 
droil  aune  indemnité  lorsque, 
par  suite  de  la  construction 
d'une  mairie,  il  a  été  privé 
d'une  partie  des  avantages  de 
joar  et  d'accès  de  sa  propriété, 
qtiand  bien  même  ladite  coua- 
tructton  aurait  été  élevée  sur 
un  territoire  dépendant  du 
domaine  public  commuua).(C. 
(fE(.),  111,  129. 

—  (3)  Accès  (Modiflcations  aux)  ; 
exécution  des  travaux  ;  droit 
d'option.  —  Cession  de  pro- 
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priété  :  intérêt  à  l'action.  — 
{Commune  de  Daignae  contre 
sieur  Rabeau.)  —  Travaux  de 
rectilicalion  de  la  pente  d'une 
rue  ayant  eu  pour  elTet  de  pla- 
cer l'immeuble  du  requérant 
en  contre-bas  de  la  voie  pu- 
blique, et  de  l'exposer  à  rece- 
voir les  eaux  s'écoulanl  de  la 
route  :  indemnité  allouée.  — 
Exécution  des  travaux  desti- 
nés à  réparer  le  dommage.  — 
Le  conseil  de  préfecture  peut 
laisser  à  l'auteur  du  dommage 
la  fiifullé  d'opter  entre  le 
payement  d'une  indemnité  ou 
l'exécution  des  travaux  desti- 
nés à  prévenir  le  retour  du 
dommage.  —  Compensation 
de  plus-value.  Rejet;  les  tra- 
vaux n'ontpas  procuré  de  plus- 
value  spéciale.  —  Cession.  — 
La  cession  de  l'immeuble  faite 
en  cours  de  l'instance  en  in- 
demnité n'a  pas  poOr  effet  de 
la  rendre  non  recevable.  [C. 
<('Ei.),  1(1,645. 

—  (4)  Accès  des  immeubles 
rendu  plus  difficile.  —  Dom- 
mages aux  propriétés.  —  {Mi- 
nistre des  Iravauxpublics  contre 
demoiselle  Bardon,  sieurs  Droit 
et  autres.)  —  Chemins  particu- 
liers d'exploitation  de  pro- 
priétés et  de  carrières  suppri- 
més ou  déplacés,  lors  de  la 
construction  d'une  ligne  de 
chemin  de  fer.  Conditions 
d'exploitation  et  accès  directs 
des  immeubles  modifiés  d'une 
manière  préjudiciable  à  leurs 
propriétaires.  Indemnité  al- 
louée. (C.  d'El.).  111,  1086. 

—  (5)  Accès  el  écoulement  des 
eaux  rendus  plus  difficiles.  — 
Vue  diminuée.  —  (Sieur  Dere- 
nusson  contre   le  préfet    de  la 
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Dommages  (suite)  : 
Seine, es  qualités.)  —  Construc- 
tion d'un  chemin  de  grande 
communication  ayant  eu  pour 
effet  de  placer  en  contre-bas 
de  la  chauss<^e  la  terrasse  qui 
s'étend  au-devant  d'un  im- 
meuble à  l'usage  de  restaurant 
et  de  rendre  plus  difltcile  l'ac- 
cès de  cet  immeuble  et  l'écou- 
lement des  eaux  pluviales  et 
ménagères;  indemnité  allouée. 

—  Un  restaurateur,  établi  sur 
le  bord  de  la  Seine,  n'est  pas 
fondé  à  demander  une  indem- 
nité à  raison  —  de  ce  que  la 
vue  de  la  Seine,  dont  jouis- 
saient ses  immeubles,  a  été 
restreinte  par  la  construction 
d'un  chemin,  —  de  ce  que, 
pendant  l'exécution  des  tra- 
vaux, les  accès  de  son  im- 
meuble, sans  que  le  service  de 
sa  profession  ail  été  empt^cfié, 
ont  été  rendus  plus  difficiles. 
(C.d'Et.),  m,  1251. 

—  (6)  Accès.  —  Indemnité.  — 
Compensation  de  plus-value. — 
Proct'^dure  :  demande  en  ré- 
duction d'honoraires  d'ex  perts. 

—  (Commune  de  Genncvilliers.) 

—  Décidé  que  la  commune, 
ayant  fait  exécuter  sur  une 
digue  des  travaux  destinés  à 
faciliter  la  circulation  sur  cet 
ouvrage,  n'était  pas  fondée  à 
contester  le  droit  d'accès  d'un 
riverain  de  la  digue.  —  Pro- 
priétaire ayant  un  droit  d'accès 
sur  une  digue.  Hemblai  établi 
au-devant  de  sa  propriété,  sur 
sa  demande  réiLr*rée.  Pas  d'in- 
demnité à  raison  de  la  gêne 
résultant  pour  lui  de  cet  ou- 
vrage. —  Aggravation  de  la 
situation  de  l'immeuble  par 
suite  de  l'exécution  d'un  che- 


min vicinal.  —  Indemnité 
allouée.  Compensation  avec  la 
plus-value  spéciale  procurée 
par  l'exécution  de  cette  voie 
nouvelle.  —  Frais  d'expertise 
mis  pour  moitié  à  la  charge  du 
propriétaire  à  raison  de  l'exa- 
gération de  sa  demande  d'in- 
demnité. —  Procédure.  —  Ho- 
noraires d'experts.  —  Demande 
en  réduction  portée  directe- 
ment' devant  le  Conseil  d'Etat. 
—  Non-recevabilité,  {C,  (fEt.), 
V,  .342. 

—  (7)  Accès. —  Travaux  ayant  eu 
pour  effet  de  placer  les  im- 
meubles des  requérants  à 
2™, 60  de  la  crête  d'un  déblai 
de  25  mètres  de  hauteur,  de 
nuire  à  leur  solidité,  par  suite 
d'absence  de  précaution,  et 
enfin  de  supprimer  des  accès 
directs  avec  un  quartier:  in- 
demnité d  ue .  —  ,  Ville  xfe  Mar- 
seille contre  sieur  Hoch-Maygi.) 
(C.d'Et.),  Vï,  402. 

—  (8)  Accès  rendus  difficiles.  — 
Chemin  exhaussé.-  [Commune 
(le  Fontes.)  —  Démolition  d'un 
quai  et  nivellement  d'un  che- 
min vicinal  ayant  eupoureffel 
de  mettre  un  immeuble  rive- 
rain en  contre-haut  de  la  voie 
publique  d'une  hauteur  '  va- 
riant de  0",o2  à  O"»,:!.  Allo- 
cation d'une  indemnité  à  rai- 
son des  difficultés  apportées 
aux  accès  de  cetimmeuble. — 
Plus-value.  —  Décidé  que  dans 
la  détermination  de  l'indeni- 
nité  il  n'y  avait  pas  lieu  de 
tenir  compte  de  la  plus-value 
résultant  pour  l'immeuble  des 
travaux  exécutas,  celte  plus- 
value  n'étant  ni  directe,  ni 
spéciale.  {C,  d'Et,),  ÏX,  940. 

—  (9)  Accident   résultant  d'un 
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défaut  d'éclairage  de  maté- 
riaux déposés  sur  la  voie  pu- 
blique.  —  Responsabilité  ; 
Commune  ;  Entrepreneurs  ; 
Solidarité.  —  Action    directe. 

—  Recours  et  garantie.  — 
{Sieur  Soudière  contre  sieur 
Roche  et  Ville  de  MonipeUierl) 

—  [<e  particulier  qui,  par  suite 
de  la  négligence  de  Tentrepre- 
neur,  —  chargé  de  l'entretien 
de  la  voie  publique  qui  a  laissé 
dans  une  rue  des  tas  de  gra- 
viers sans  les  éclairer,  —  a  été 
victime  d'un  accident  de  voi- 
ture, est  recevable  à  pour- 
suivre îa  réparation  du  préju- 
dice qui  lui  a  été  causé  tant 
contre  l'entrepreneur  que 
contre  la  ville  civilement  res- 
ponsable, en  qualité  de  maître 
de  l'ouvrage.  —  La  condam- 
nation qui  intervient  peut 
être  prononcée  solidairement 
contre  l'entrepreneur  et  la 
ville.  —  Lorsque,  en  vertu  de 
son  marché,  l'entrepreneur  est 
tenu  d'éclairer  à  ses  f^ais  les 
travaux  effectués  sur  la  voie 
publique,  et  de  supporter  les 
dommages  résultant  de  con- 
traventions aux  règlements  de 
police,  la  commune  est  fondée 
à  exécuter  un  recours  contre 
l'entrepreneur  à  raison  de 
la  condamnation  prononcée 
contre  elle.  (C.  (VEt.),  V,  809. 

-  (10)  Accident  de  travail.  — 
(Ministre  de  la  marine  contre 
sieur  Guérard,)  —  Décidé  que 
la  responsabilité  de  l'Etat  se 
trouve  engagée  à  raison  d'un 
accident  (fracture  du  bras)  ar- 
rivé à  un  ouvrier  travaillant  sur 
un  chantier  de  la  marine,  et 
provenant  de  l'installation  dé- 
fectueuse d'une  cabane  à  mor- 


tier, dans  laquelle  cet  ouvrier 
était  employé,  alors  que  l'ad- 
ministration ne  justifie  pas 
d'une  négligence  ou  d'une 
imprudence  commise  par  ce 
dernier. Indemnité  allouée.  (C. 
d:Et,),  IX,  58. 

—  (H)  Accident.  —  Ascenseur. 

—  Compagnie  des  eaux  ;  ville 
de  Paris.  —  Procédure  :  inter- 
vention. —  (Demoiselle  Gamier,) 

—  Demande  d'indemnité  for- 
mée, —  par  une  personne  qui 
a  eu  le  pied  gauche  broyé  par 
un  ascenseur  d'une  maison  oi!i 
elle  était  employée,  —  contre 
l'agent  du  service  des  eaux  de 
la  ville  de  Paris,  par  le  motif 
que  cet  accident  serait  dû  à 
l'exécution  défectueuse  de 
travaux  de  réparation  d'une 
bouche  d'incendie.  Rejet  :  les 
tribunaux  judiciaires  ont  con- 
damné la  compagnie  proprié- 
taire de  la  maison  à  payer  une 
indemnité  à  la  requérante,  et 
cette  dernière  ne  justifie  pas 
que  l'indemnité  dont  il  s'agit 
ne  représente  pas  la  réparation 
entière  du  préjudice  causé.  — 
Intervention  de  la  compagnie 
propriétaire.  Justification  d'un 
intérêt:  recevabilité.  [C.  d'Et.), 
IX,  219. 

—  (12)  Accident  ayant  entraîné 
la  mort  d'un  cheval,  imputable 
au  mauvais  état  de  viabilité 
d'une  rue.  —  Indemnité  mise 
à  la  charge  de  la  ville.  — 
[Ville  de  Roubaix).  (C.  d'B^), 
IX,  277. 

—  (13)  Action  portée  d'abord 
devant  une  juridiction  incom- 
pétente. —  Dommages  anté- 
rieurs au  jour  où  l'action  a  été 
portée  devant  le  juge  compé- 
tent. —  (Sieur  }fi?rmet  contre 
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Dommages  (suite)  : 
Compagnie  de  Lyon.)  —  La  cir- 
constance que  le  particulier, 
qui  a  soufîert  du  dommage 
causé  par  des  travaux  publics, 
a  tout  d'abord  porté  sa  récla- 
mation devant  une  juridiction 
incompétente,  n'autorise  pas 
le  conseil  de  préfecture  à 
donner  aux  experts  la  mission 
d'apprécier  ledit  dommage, 
non  à  partir  du  jour  où  il  s'est 
produit,  mais  seulement  à 
compter  delà  date  où  la  récla- 
mation a  été  portée  devant  le 
juge  compétent.  (C.  rf'fir.),  VI, 
73. 

—  (14)  Adduction  d'eaux.  — 
Moulins.  —  Perte  de  force  mo- 
trice. —  Responsabilité.  — 
Action  en  garantie.  —  Double 
degi'é  de  juridiction.  —  Frais 
d'expertise.  — (Compagnie  géné- 
rale des  Eaux  et  Ville  de  Rouen 
contre  héritiers  Caron.)  —Perte 
de  force  motrice  causée  à  des 
moulins  par  des  travaux  d'ad- 
duction d'eaux  exécutés  par 
une  ville  etla  Compagnie  con- 
cessionnaire des  eaux  :  alloca- 
tion d'une  indemnité  supé- 
rieure à  la  dépense  de  l'en- 
tretien seulement  et  du  fonc- 
tionnement d'une  machine  à 
vapeur  suffisante  pour  rem- 
placer la  force  hydraulique 
perdue.  —  Compensation  de 
cette  perte,  en  ce  qui  touche 
d'autres  moulins,  par  l'adduc- 
tion d'eaux  nouvelles  :  pas 
d'indemnité.  —  Responsabi- 
lité. —  Garantie.  ~  Double 
degré  de  juridiction.  —  La 
ville  ne  peut  se  prévaloir,  vis- 
à-vis  des  particuliers  lésés,  du 
traité  qu'elle  a  passé  avec  la 
compagnie  des  Eaux,  pour  pré- 


tendre qu'elle  est  dégagée  de 
toute  responsabilité.  —  Elle 
peut  exercer  devant  le  conseil 
de  préfecture  une  action  en 
garantie  contre  la  compagnie. 

—  Mais,  s'étant  bornée  à  de- 
mander au  conseil  de  préfec- 
ture de  lui  donner  acte  de  ses 
réserves  en  ce  qui  touche  cette 
action,  elle  ne  peut  saisir  di- 
rectement le  conseil  d'Etat.  — 
Frais  d'expertise  mis  en  entier 
à  la  charge  de  la  partie  qui 
est  condamnée,  alors  qu'elle 
n'a  fait  aucune  offre.  — Avance 
des  frais  d'expertise  faite  par 
la  partie  qui  est  déchargée  de 
ces  frais  ;  remboursement  or- 
donné, avec  intérêts  des  inté- 
rêts. (C.d'£f.),  VHl,  910. 

—  (15)  Adduction  d'eau  potable. 

—  Souterrain.  —  Dé  possession 
définitive.  —  Compétence  ju- 
diciaire. —  (Sieur  Beilon^  Com- 
pagnie générale  des  Eaux  et  la 
Société  d'exploitation  du  Ragoi.) 

—  Le  conseil  de  préfecture 
n'est  pas  compétent  pour  sta- 
tuer sur  une  demande  d'in- 
demnité pour  dommage  causé 
par  l'établissement,  dans  le 
tréfonds  d'une  propriété  privée, 
d'une  galerie  souterraine  des- 
tinée au  passage  des  eaux 
d'une  rivière  captée  par  une 
ville.  —  Ce  travail  entraîne 
dépossession  définitive,  et,  dès 
lors,  c'est  à  l'autorité  judiciaire 
qu'il  appartient  de  statuer  tant 
sur  la  valeur  du  terrain  occupé 
que  sur  les  dommages  acces- 
soires se  rattachant  à  l'exécu- 
tion du  travail.  (C.  d'JSf.),  X,80. 

—  (16)  Algérie.  —  Distribution 
d'eau.  — Dommages  aux  usines. 

—  (Consorts  Huchardet  Amy.) 

—  Lorsqu'une  décision  decon- 
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seii  d'Etat  a  reconnu  qu'âne 
usine  avait  subi  un  détourne- 
ment d'èau  d'un  certain 
nombre  de  mètres  cubes,  par 
suite  de  la  captation  de  ces 
<îaux  par  la  ville,  et  a  con- 
damné celle-ci  à  payer  une  in- 
demnité représentant  le  dom- 
mage causé  jusqu'à  la  cessation 
<ia  détournement,  si  la  ville 
prétend  que  l'eau  a  été  rendue 
à  l'usine  et  que  l'usinier  con- 
teste cette  allégation  il  y  a  lieu 
d'en  ordonner  la  vérification 
par  experts.  (C.  d'Et.),  VIII,  819. 
-  (17)  Aqueduc.  —  Droit  à  in- 
demnité. —  Cession.  —  Acte  de 
vente.  —  Interprétation.  — 
Expertise  —  {Sieur  David  de 
Penanj'un.)  —  Dommages  cau- 
sés à  des  terrains  riverains 
d'un  chemin  par  un  aqueduc 
construit  en  1841  ;  indemnité 
réclamée  par  le  propriétaire 
actuel  ;  — action  nonrecevable 
pour  la  période  antérieure  à 
1860  ;  à  cette  dernière  date, 
les  terrains  dont  il  s'agit  ont 
été  aliénés  par  TEtat  au  profit 
de  la  ville  de  Paris,  dont  le 
requérant  est  l'ayant  cause, 
sans  qu'il  y  ait  eu  cession  du 
droit  à  indemnité  appartenant 
au  domaine.  —  Action  dé- 
clarée recevable  pour  la  pé- 
riode postérieure  à  1860  :  la 
ville  en  cédant,  en  1888»  les 
terrains  au  requérant,  Ta  subs- 
titué dans  ses  droits  et  actions 
pour  la  période  postérieure  à 
la  vente  que  l'Etat  lui  avait 
faite  (1860)  ;  expertise  ordon- 
née. —  Interprétation.  — Il  n'y 
a  pas  lieu  de  renvoyer  aux 
tribunaux  judiciaires,  pour  in- 
terprétation, un  acte  de  venle 
dont  le   sens  n'est  point  dou- 


teux. —  Expertise^  —  En  ma- 
tière de  dommage  résultant 
de  travaux  publics,  l'expertise 
doit  être  ordonnée  si  elle  est 
demandée  par  l'une  des  parties. 
(C.  rf'Bf.),  V,  950. 

—  (18)  Barrage.  —  Rupture.  — 
Association  syndicale.  —  Con- 
cours des  ponts  et  chaussées. 
—  Etat.  —  Responsabilité.  — 
(Sieur  Twentyman  et  d' Aude- 
ville.)  —  L'Etat  p'est  pas  res- 
ponsable du  dommage  causé 
aux  propriétés  riveraines  par 
la  rupture  d'un  barrage  exé- 
cuté pour  le  compte  d'une 
association  syndicale,  sur  des 
projets  dressés,  à  la  demande 
et  aux  frais  du  syndicat,  par 
les  ingénieurs  des  ponts  et 
chaussées,  alors  que  l'Etat  s'est 
borné  à  accorder  des  subven- 
tions importantes  et  n'a  auto- 
risé les  travaux  qu'aux  risques 
etpérils  du  syndicat.  {C.  d'Et,), 
II,  496. 

—  (19)  Barrage.  —  Rivières  na- 
vigables et  flottables.  —  (Con- 
sorts de  Pontgibaud.)  —  L'éta- 
blissement d'un  barrage  des- 
tiné à  la  navigation,  ayant  eu 
pour  effet  d'exposer  la  pro- 
priété riveraine  à  des  corro- 
sions, de  submerger  diverses 
parties  de  cette  propriété,  et 
d'en  rendre  d'autres  plus  hu- 
mides, une  indemnilé  est  due 
par  l'Etat  à  raison  de  ces  di- 
vers chefs  de  dommages,  pour 
privation  de  jouissance  et  dé- 
préciation. —  Compensation 
de  plus-value.  Alluvions  arti- 
ficielles. —  On  ne  doit  pas 
faire  entrer  en  compensation 
dans  l'indemnité  le  bénéfice 
résultant  d'atterrissementsque 
l'administration  ne  justifie  pas 
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Domxa<;es  isuite)  : 
être  dus  à  rétablissement  du 
barrage.  {C.d'EL),  IV,  127. 

—  (-20}  liarrage.  —  Rivières  na- 
vigables et  flottables.  —  Dépré- 
ciation susceptible  d'être  sup- 
primée. Non-lieu  à  indemnité 
définitive.  —  [Ministre  des  tra- 
vaux publics  contre  sieur  San- 
delion.)  —  Lorsqu'un  dommage 
est  susceptible  d'être  apprécié 
chaque  année  et  d'être  sup- 
primé en  totalité  ou  en  partie, 
par  suite  de  l'exécution  d'ou- 
vrages projetés,  il  n'y  a  pas 
lieu  d'allouer  une  indemnité 
pour  dépréciation  définitive, 
mais  seulement  une  indemnité 
pour  les  dommages  supportés 
dans  le  passé,  tous  droits  ré- 
servés pour  l'avenir,  (^r.  rf'E/.), 

IV,  4.34. 

—  21)  Barrage.  —  Inondation. 
—  (Ministre  des  travaux  publics 
contre  héritiers  Joannard.)  — 
Retenue  d'un  barrage  ayant 
amené  l'inondation  de  parcelles  | 
de  terrains  situées  en  amont  et  | 
ayant  entraîné  par  suite  une 
dépréciation  générale  de  ces 
propriétés  et  mis  les  proprié- 
taires dans  l'obligation  de  con- 
sentir à  leurs  fermiers  des  di- 
minutionsde  loyers  ;  indemnité 
duo.  iC.  d'FA.),  V,  176. 

—  (22)  Barrage.  —  Rupture 
due  aune  crue  exceptionnelle, 
constituant  un  cas  do  force 
majeure,  et  non  à  des  travaux 
exécutés  par  une  compagnie 
de  chemin  de  fer.  —  Pas  d'in- 
demnité due  par  cette  dernière. 
—  {Société  des  Chemins  de  fer 
départementaux  contre  Syndicat 
du  canal  de  Rochebonne  et 
autres,)  {C.  dËt.),  Vil,  234. 

—  23)  Barrage.  —  Dommage  à 


une  usine.  —  Rivière  navigable. 
—  {Ministre  des  travaux  publia 
contre  sieur  Gatellier.)  —  Ex- 
haussement d'un  barrage  ayant 
eu  pour  conséquence  de  dimi- 
nuer la   force    motrice  d'une 
usine  :  indemnité  allouée  com- 
prenant le   prix  d'achat  d'un 
moteur  destiné  à  remplacer  la 
force  motrice  supprimée  et  la 
somme  obtenue  en  capitalisant 
au  denier  20  les  frais  annuels 
d'amortissementelde  fonction- 
nement du  moteur.  —  Frais 
d'expertise  mis  en  entier  à  la 
charge  de  l'administration  qui 
a  refusé  d'accepter  l'offre  faite 
par  l'usinier,  à  titre  de  tran- 
saction, de  réduire  Tindeinnité 
demandée  h  une  somme  infé- 
rieure à  Celle  allouée  par  le 
conseil  d'Etat.  —  Intérêts.  — 
Allocation  à  l'usinier,  à  comp- 
ter du  jour  de  la  demande,  des 
intérêts   d'une  somme  payée 
par  lui  à  titre  d'honoraires  à 
l'un  des  experts.  (C.  (rE^),Vin,. 
1022. 
—  (24)  Branchement  reliant  un 
immeuble  à  un  égout.  —  Sup- 
pression.   —  Chose  jugée.  — 
Ultra  petita.  —  (Ville de  Rennes 
contre  dame  Lessard.)  —  Un 
arréfde  1725  ayant  obligé  une 
ville  et  des  propriétaires àcons- 
truire   un    réseau  d'égout^  à 
frais  communs,  la  ville  ne  peut 
pas  modifier  l'état  des  lieui, 
dans  son    intérêt,   sans  être 
tenue  de  réparer  le  préjudice 
causé   aux    propriétaires.   — 
Ultra  petita.  —  Un  conseil  de 
préfecture,  saisi  d'une  demande 
d'indemnité  à  raison   de  di- 
verses causes    de  dommages 
connexes  et  ne  retenant  que 
l'une    d'elles,    peut  accorder 


r 


SALYSK    DKS    MAIIKKKS    l'Ait    OUDltK    Al.PHABÊTiylh:.    729 

d'eau  salée  daas  des  lenaiQs 
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une  indemnité  supérieure  & 
celle  qui  est  réclamée  sur  ce 
chef,  mais  inférieure  nu  mon- 
Innt  lotal  de  la  demande.  (('. 
d'Et.),  V,  56. 

—  (2:i  >  Canal  d'irrigation.—  Infll- 
ti'ations.  —  lEpour  Blanchon 
contre  Atlminùitration  du  amal 
lie  Beaucaire.)  —  Procédure. 
—  Itecevabililé  devant  le  Con- 
seil d'Etat  de  couclusionîi  dépo- 
sées devant  le  conseil  de  pré- 
fecture, et  sur  lesquelles  il  a 
délibéré,  encore  bien  qu'elles 
n'aient  été  soumises  aux  ex- 
perts. —  Indemnité  délinilive. 
Lorsque  la  cause  du  dommage 
peutëtresuppriméeouatténuée 
par  des  travaux,  il  n'y  a  pas 
lieu  d'allouer  une  indemnité 
en  ciipital  pour  dépréciation 
défînilive. Décidé  que  le  défaut 
d'élanohéité  d'un  canal  d'arro- 
sage nvanlpu  avoir  pour  résul- 
tat de  causer  un  dommage  aux 
récolles  des  terrains  voisins 
ouvrait  un  droit  à  indemnité  : 
en  conséquence,  renvoi  à  l'ex- 
pertise. (C.  rf'EI,),  H,  t02G. 

—  (26)  Canal  d'irriguHon,  — 
{SiqueutTe  du  canal  lie  la  plaine 
de  Beaucaire.)  —  Inliltralioiis 
d'eaux  salées  dans  des  lorrains 
voisins  d'un  canal  d'irrigation, 
et  ayant  eu  pour  effet  de  dé- 
précier la  valeur  afiricole  des- 
dils  terrains;  indemnité  due, 
encore  bien  que  cesdommages 
auraient  pu  être  évités,  au 
moyen  de  lavages;  il  n'a  été 
fait  aucune  offre  pour  éviter 
le  dommafie.i/;. ./'?;"(.  I,  IV,  218. 

—  (2*) Canal  d'irrigation.—  Ter- 
rains agricoles.  —  Fermier.  — 
^Syndicat  «lu  canal  d'iiTii/ation 
lie  la  plaine  de  Beaucaire  eonlri- 
tieur  Darboux.j  —  Inlillration 


et  ayant  eu  pour  efTet  de  diii 
nuer  l'importance  de  leurs  ré- 
coltes; indemnité  due  au  fer- 
mier. {C.d'EI.},  VI,  377. 

—  (281  Canaux  de  navigation.  ^ 
Canal  de  Buxay.  —  Riverains. 

—  Modification  aux  accès.  — 
(Sieur  l'arageau  et  époux  Noi- 
selle.)  —  Modification  de  la  voie 
d'accès  à  l'usine  des  requé- 
rants consistant  dans  le  rétré- 
cissement de  la  largeur  du 
chemin  et  l'augmentation  de 
la  pente  de  la  voie.  Indemnité 
allouée.  —  Sous  l'empire  de  lu 
loi  du  16  septembre  1K07,  le 
tiers  expert  de  droit  était  l'in- 
génieur en  cher  du  déparle- 
ment chargé  du  service  donl 
dépendaient  les  travaux  exé- 
cutés. (C  d'Et.),  III,  ti35. 

—  (Wj  Canaux  de  navigation.  — 
[Sieur  thibois.)  —  Infiltratio» 
proveniinl  d'un  canal  de  navi- 
gation ayant  eu  pour  effet 
d'inon<lerdes carrières  voisines 
ouvertes  par  un  entre  preneur 
de  travaux  publics  :  non-lieu 
à  l'indemnité;  l'enlrepreueiu-, 
en  faisant  usage  d'explosifs,  n 
désagrégé  le  banc  de  roche  qui 
sépare  le  canal  de  la  carrière. 
(C.  (CEt.).  X,  90. 

—  (30)  Canalisation  de  gaz.  -- 
Explosion.  —  Itesponsabilité. 

—  Ville  de  Paris. —  Compaijnie 
concessionnaire.  —  {Compaijnie 
parisienne  du  Gai  et  ville  de 
Paris  contre  société  d'assurances 
mutuelles  immobilières,  j  —  Ex- 
plosions de  gax  résultant  d'une 
fuite  dans  la  canalisation  d'eau 
établie  par  la  ville  de  Paris  : 
responsabilité  de  cette  der 
nière,  à  l'exclusion  de  la  Coni- 
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Dommages  {suite)  : 
pagnie  concessionnaire  du  gaz. 

—  Rejet  d'une  objection  tirée 
de  ce  que,  d'après  le  cahier 
des  charges,  la  conduite  de 
gaz  qui  a  été  rompue  n'aurait 
pas  dû  exister  :  les  agents  de 
la  ville  n'en  avaient  pas  or- 
donné le  déplacement.  (C. 
d'EL),  V,  58. 

—  (31)  Canalisation  du  gaz.  — 
Explosion.  —  Responsabilité. 
Ville  de  Paris.  —  Concession- 
naires. —  Indemnités.  —  {Com- 
pagnie parisienne  du  Gaz  et  Ville 
de  Paris  contre  sieur  Chaland  et 
autres,)  —  Un  arrêt  antérieur 
du  Conseil  d'Etat  ayant  décidé 
que  la  ville  était  seule  respon- 
sable, à  l'exclusion  de  la  Com- 
pagnie concessionnaire,  d'une 
explosion  de  gaz,  résultant 
d'une  fuite  dans  lu  canalisa- 
tion d'eau,  il  y  a  lieu,  par  voie 
de  conséquence,  de  décharger 
la  compagnie  concessionnaire 
des  condamnations  prononcées 
solidairement  contre  elle  et  la 
ville  par  le  conseil  de  préfec- 
ture au  profit  des  intéressés. 

—  Etendue  de  la  condamna- 
tion :  Dommages  aux  personnes 
et  aux  propriétés  :  allocation 

—  d'un  capital  aux  proprié- 
taires d'une  maison  détruite 
partiellement  par    l'explosion 

—  d'un  capital  à  la  veuve  et  à 
la  fille  majeure  d'un  cafetier 
tué  par  l'explosion  et  dont  Té-  ' 
tablissement  avait  été  détruit; 

—  d'un  capital  pour  la  perte 
du  fonds  de  commerce  et  d'une 
rente,  payable  jusqu'à  leur 
majorité,  à  chacun  des  enfants 
mineurs  dont  les  père  et  mère 
ont  été  tués  par  l'explosion  et 
dont  le  fonds  de  commerce  a 


été  détruit  en  totalité  —  d  une 
rente  annuelle  et  viagère  à  la 
veuve  dont  le  mari  est  décédé 
des  suites  des  blessures  résul- 
tant de  l'explosion,  rente 
réversible  à  son  décès  par  moi- 
tié sur  chacun  de  ses  enfants 
mineurs  jusqu'à  Tàge  de  30  ans; 

—  d'une  somme  en  capital  el 
d'une  rente  annuelle  et  viagère 
à  la  mère  (devenue  veuve 
depuis  l'accident)  d'un  fils  tué 
par  l'explosion  ;  et  aux  ayants 
droits  du  père  de  la  même 
somme  en  capital  et  des  arré- 
rages échus  à  son  décès,  d'une 
pension  de  môme  valeur.  — 
Intérêts.  —  Allocation  à  par- 
tir du  jour  de  la  demande.  — 
Remboursement  à  laCompagnie 
concessionnaire  avec  intérêts, 
A  partir  du  jour  du  payement 
des  sommes  qu'elle  justifiera 
avoir  payées  en  exécution  de 
l'arrêté  réformé.  —  Désiste- 
ment. Article  1166  du  Code 
civil.  Intervention  du  créan- 
cier. —  Lorsque  le  créancier 
d'un  ayant  droit  à  l'indemnité 
a  justitlé  de  sa  qualité,  il  y  a 
lieu,  nonobstant  le  désistement 
de  ce  dernier,  de  refuser  de 
donner  acte  du  désistement,  et 
d'admettre  l'intervention.  — 
Frais  exposés  devant  lautorité 
judiciaire  à  la  charge  de  l'ad- 
versaire ;  non-lieu  pour  le  con- 
seil d  Etat  de  statuer  sur  ses 
frais.  —  (Suite  de  l'arrêt  du 
23  février  1894,  voit  supra.).  [C. 
d'Et.),  V,  60. 

—  (32)   Captation   et   adduction 
d'eau.  —  Diminution  du  débit. 

—  Propriétaire  inférieur.  — 
Compétence.  —  (Sieur  Chareau 
contre  commune  de  Cravant»)  — 
La  juridiction   adminislralive 
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€st  compétente  pour  connaître 
d'une  demande  en  dommages- 
intérêts  formée  par  le  pro- 
priétaire d'un  fonds  inférieur, 
il  raison  du  préjudice  qu'une 
commune  lui  aurait  causé  en 
exécutant,  sur  unerivière,  une 
prise  d'eau  qui  en  diminue  le 
débit.  —  Question  préjudi- 
cielle. —  En  cas  de  contesta- 
tion sur  la  nature  et  Tétendue 
des  droits  qui  appartiennent 
au  propriétaire  du  fonds  infé- 
rieur sur  les  eaux  de  ladite 
rivière,  soit  en  qualité  de 
simple  riverain,  soit  comme 
propriétaire  du  fond  traversé, 
le  conseil  de  préfecture  doit 
surseoir  à  statuer  jusqu'à  ce 
que  l'autorité  judiciaire  ait,  au 
préalable,  tranché  cette  ques- 
tion préjudicielle.  (C.  d'Et.),  II, 
226. 

-(33)  Captage  et  adduction  d'une 
source;  Fixation   de   l'indem- 
nité. —  (  Ville  de  Poitiers  contre 
sieur  Bobin.)(C.  d'Et.),  III,  794. 
-  (34)  Gaptation   d'une  source. 

—  Caractère  des  travaux 
publics.  —  Compétence.  — 
(Sieur  Sommelet.)  —  Un  conseil 
de  préfecture  est  compétent 
pour  statuer  sur  une  action  en 
dommages-intérêts  fondée  sur 
la  diminution  de  la  force  mo- 
trice d'une  usine  par  suite  de 
la  captation  d'une  source  par 
une  commune.  —  Encore  bien 
que  le  dommage  résulterait  de 
Tusage  fait  par  la  commune 
d'une  source  lui  appartenant 
et  non  de  l'exécution  même 
des  travaux  :  l'usage  des  eaux 
et  les  travaux  d'adduction 
forment  un  tout  inséparable. 

—  La  commune  ayantpris  pos- 
session de  la  source  pour  ali- 


menter les  fontaines  commu- 
nales et  les  réservoirs  d'une 
gave,  la  circonstance  qu'elle  a 
acquis  celte  source  de  gré  à  gré 
et  a  pu  exécuter  son  projet 
sans  recourir  à  une  déclaration 
d'utilité  publique  n'enlève  pas 
aux  travaux  le  caractère  de 
travaux  publics.  —  Procédure. 
—  Mise  hors  de  cause.  —  L'en- 
trepreneur des  travaux  ne  doit 
pas  être  mis  hors  de  cause  dans 
l'action  qui  s'élève  entre  le 
maître  de  l'ouvrage  dont  les 
travaux  sont  dommageables  et 
le  propriétaire  lésé.  (C.  d'Et.), 
IV,  134. 
—  (35)  Captage  d'une  source.  — 
Distribution  d'eaux.  —  Carac- 
tère de  travaux  publics.  —  Com- 
pétence. —  Dommages  causés 
aux  fonds  inférieurs.  —  Pro- 
priété de  la  source.  —  Usage 
normal.  —  Droits  excédés.  — 
Engagement  pris  d'indemniser. 
(Sieurs  Torrilhon  et  C'«  contre 
ville  fie  Clermont-Ferrand.)  — 
Compétence.  —  Le  conseil  de 
préfecture  est  compétent  pour 
statuer  sur  des  demandes  d'in- 
demnité formées  par  des  pro- 
priétaires ou  usiniers,  à  raison 
du  dommage  qui  leur  a  été 
causé  par  l'usage  des  eaux 
d'une  source  fait  par  une  com- 
mune dans  un  intérêt  public 
et  par  des  travaux  d'adduction 
de  ces  eaux.  —  Le  fait  qu'une 
commune  a  pu  acquérir  une 
source  de  gré  à  gré  pour  l'exé- 
cution d'un  projet  de  distribu- 
tion d'eau,  sans  recourir  à 
l'expropriation,  n'enlève  pas 
à  ce  travail  le  caractère  d'un 
travail  public.  —  Une  commune 
n'est  pas  fondée  pour  repous- 
ser une  demande  d'indemnité. 
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Dommages  (suite): 
fondée  sur  le  préjudice  causé 
à  des  propriétaires  par  le  cap- 
lage  de  sources,  à  soutenir 
qu'elle  n'a  fait  qu'user  de  son 
droit  de  propriété  surles  sources 
alors  surtout  qu'elle  s'est  en- 
gagée, par  délibération  du  con- 
seil municipal,  à  indemniser 
lesdits  propriétaires  des  dom- 
mages qui -résulteraient  pour 
eux  des  travaux  et  qu'il  est 
constaté  que,  si  elle  n'a  pas 
eu  besoia  d'une  déclaration 
d'utilité  publique,  elle  n'a  pu, 
du  moins,  entreprendre  les 
travaux  que  grâce  à  l'interven- 
tion de  l'autorité  supérieure.  — 
Procédure.  —  Conseil  de  pré- 
fecture. —  Arrêté  ne  mention- 
nant pas  les  noms  des  parties. 
Annulation  [C.  d'Et.),  V,  869. 

—  (36)  Captage  de  sources  par 
une  ville.  —  Dommages  aux 
usines.  —  Syndicat  des  usi- 
niers. —  Capacitépour  agir.  — 
Procédure.  —  Requête  :  noms 
et  domiciles  des  demandeurs. 
—  Indemnité.  —  Consistance 
légale  de  Tusine.  —  Expertise. 
[Ville  de  Limoycs  contre  Syndi- 
cat du  Vincou  et  sieurs  Martin 
du  Puy-Tison  et  autres,)  —  Une 
association  syndicale  n'a  pas 
qualité  pour  intenter  lesactions 
individuelles  en  indemnité  de 
ses  membres.  —  Elle  ne  peut 
exercer  que  les  actions  syndi- 
cales. —  Les  requêtes  intro- 
ductives  d'instance  ne  doivent 
pas,  à  peine  de  nullité,  conte- 
nir les  noms,  professions  et 
domiciles  des  demandeurs.  — 
Dans  Tespèce,  une  référence  à 
un  rapport  d'experts  permet- 
tait de  les  retrouver.  —  Lors- 
qu'une ville  autorisée  à  déri- 


1 


ver  un  cours  d'eau  a  pris^ 
l'engagement,  consigné  dansle 
décret  d'autorisation,  de  main- 
tenir les  usines  dans  leur  état 
actuel,  il  n'y  a  pas  lieu  de 
rechercher,  au  point  de  vue 
de  l'indemnité  qui  peut  être 
due  aux  usiniers,  si  elles  ont 
une  existence  légale  ;  expertise 
dans  les  termes  de  la  loi  da 
22  juillet  1S89,  ordonnée  pour 
l'évaluation  des  indemnités.  C 
d'Et.),  VI1Ï,508. 

—  (37)  Captage  de  sources.  — 
Dommage  aux  u.sines.  —  «Ca- 
ractère de  travaux  publics.  — 
Compétence.  —  (Ville de  Caeti.) 
Le  conseil  de  préfecture  est 
compétent  pour  slaluer  sur 
une  action  en  dommages-inté- 
rêts fondée  sur  la  dirninulion 
de  force  motrice  d'une  usine 
par  suite  du  captage  des 
eaux  d'une  source  par  une 
commune,  en  vue  d'alimenter 
cette  commune  en  eau  potable,, 
conformément  au  projetadopté 
par  le  conseil  municipal  et 
approuvé  par  le  préfet  —  La 
commune  ayant  pris  posses- 
sion de  la  source,  la  circons- 
tance qu'elle  l'a  acquise  de 
gré  à  gré,  etqu'elie  a  pu  exécu- 
ter son  projet  sans  solliciter  un 
décret  déclaratif  d'utilité  pu- 
blique, n'enlève  pas  aux  tra- 
vaux le  caractère  de  travaux 
publics.  (C.rf'Ef.),  VIII,  1018. 

—  (38)  Carrière  :  explosion  de 
mines.  —  Voie  ferrée.  —  Par- 
tage de  responsabilité.  —  (J'»^ 
nistre  des  travaux  publics  contre 
héritiers  Aribaud^  Danton  et 
Vaccaro.)  —  Gêne  causée  à  un 
immeuble  par  l'élablisseroeiiL 
d'une  voie  ferrée  destinée  à  fa- 
ciliter les  travaux  d'améliora- 
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tioa  d'un  port,  et  par  la  chute 
-des  pierres  provenant  des  ex- 
plosions de  mines  dans  une 
carrière  ;  départ  des  locataires  ; 
indemnité  de  dommage  mise 
par  moitié  à  la  charge  de  TEtat 
qui  a  ordonné  l'exôculion  de 
la  voie  ferrée,  et  pour  moitié  à 
la  charge  de  l'entrepreneur, 
qui  n'a  pas  pris  toutes  les  pré- 
cautions nécessaires  pour  évi- 
ter les  accidents  provenant  de 
Tex  plosion  des  mines.  (C.  rf'E/.), 
IX,  218. 

-  (39)  Casernes.  —  Emanations 
provenant  des  latrines  d'une 
caserne  et  causées  par  un  tra- 
vail défectueux;  dommages  à 
une  propriétt»  riveraine  ;  in- 
demnité allouée.  —  {Ministre 
de  la  guerre  contre  dame  Cons- 
ta7it.)  —  (C.  d:Et,),  V,  436. 
-(4(i)  Cession  amiable.  —  Inexé- 
cution des  clauses.  —  Compé- 
tence. —  Garantie.  —  {Mi- 
nistre de  V agriculture  contre 
ville  de  Rennes  et  sieur 
Dubos,)  —  Compétence.  —  Le 
conseil  de  préfecture  n'est  pas 
compétent  pour  connaître 
d'une  demande  en  réparation 
de  dommages  résultant  de 
l'inexécution  de  travaux  pris  à 
sa  charge  par  l'expropriant 
dans  un  traité  de  cession  à 
l'amiable  de  terrains.  —  Ga- 
rantio.  —  La  ville  contre 
laquelle  est  formée  la  demande 
d'indemnité  précitée  n'est  pas 
fondée  à  demander  que  l'entre- 
preneur des  travaux  soit  con- 
damné à  la  garantir  éven- 
tuellement de  toutes  les  con- 
séquences de  cette  demande. 
—  Procédure.  —  Recours  de 
l'Etat.  Lettre  d'envoi  du  re- 
cours. Signature.  —  Le  fait  que 


la  lettre  d'envoi  d'un  recours 
formé  au  nom  de  l'Etat  n'a  pas 
été  signée  par  le  ministre  ne 
constitue  pas  une  cause  de  dé- 
chéance, si  le  recours  lui- 
même  est  revêtu  de  la  signature 
du  ministre.  (C.  d'Et.),  V,  949. 

—  (44)  Chemins  de  fer.  —  Clô- 
ture en  épines-vinettes.  — 
Compétence.  —  {Compagnie  du 
chemin  de  fer  du  Nord  contre 
héritiers  Cocquebei't)  —  Le  con- 
seil de  préfecture  est  compé- 
tent pour  connaître  d'une  ac- 
tion en  indemnité  soulevée 
par  un  propriétaire  riverain 
contre  une  compagnie  de  che- 
min de  fer,  à  raison  des  dom- 
mages causés  par  la  présence 
dans  la  clôture  de  ladite  com- 
pagnie, de  plants  d'épine-vi- 
nette.  —  Décidé  qu'il  n'est  pas 
suffisamment  établi  que  la 
rouille  linéaire,  qui  a  envahi 
les  récoltes  en  blé  des  requé- 
rants, soit  due  au  voisinage 
des  plants  d'épine-vinette  qui 
se  trouvent  dans  les  clôtures 
de  la  voie  ferrée.  Rejet  de  la 
demande  en  dommages-inté- 
rêts. (C.  d'Et.),\,  514. 

—  (42)  Chemins  de  fer.  —  Dom- 
mages antérieurs  à  l'expropria- 
tion. —  Interprétation  de  la 
décision  du  jury.  —  Compé- 
tence. -—  {Sieur  et  dames  Pra- 
dines  contre  Compagnie  du  che- 
min de  fer  d'Orléans.)  —  Il 
n'appartient  qu'à  l'autorité  ju- 
diciaire d'interpréter  les  déci- 
sions du  jury  d'expropriation 
et  de  décider  si  l'indemnité 
par  lui  allouée  tient  compte 
des  dommages  causés  à  la  pro- 
priété expropriée  par  des  rem- 
blais antérieurs  à  l'exprofuia- 
tion.(C.  rf'E/),  1,  747. 
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—  (43)  Chemins  de  fer.  —  Tun- 
nel. —  Suppression  de  sources. 

—  Indemnité.  —  Procédure. 

—  Expertise.  —  [Compagnie 
des  chemin  ck  fer  du  Sud-Est 
contre  sieur  Sève.)  —  Les  ar- 
ticles 532,  641  el  642  du  Code 
civil,  qui  règlent  les  rap- 
ports entre  voisins,  ne  s'ap- 
pliquent pas  ipso  facto  à  une 
compagnie  de  chemins  de  fer, 

—  qui,  en  perçant  un  tunnel 
sur  un  fond  lui  appartenant,  a 
tari  une  source  qui  alimentait 
le  réservoir  d'un  voisin,  — 
dans  ses  rapports  avec  ce  par- 
ticulier. Dans  l'espèce  il  est 
reconnu  que  ce  dommage 
donne  droit  à  indemnité.  — 
Expertise.  —  Lorsque  le  con- 
seil de  préfecture  ordonnait 
un  supplément  d'expertise 
(antérieurement  à  la  loi  du 
22  juillet  1889)  en  matière  de 
dommages  causés  par  les  tra- 
vaux publics,  il  devait  se  con- 
former aux  règles  substan- 
tielles édictées  par  l'article  56 
de  la  loi  du  16  septembre  1807. 
Annulation  d'un  arrêté  con- 
fiant une  expertise  à  un  seul 
expert.  —  Evocation.  —  L'af- 
faire étant  en  état,  par  suite 
d'une  expertise  régulière,  le 
Conseil  d'Etat  statue  au  fond. 
(C.-d'Et.),  II,  148. 

—  (4'*)  Chemins  de  fer.  —  Lignes 
télégraphiques.  {Sieur  Thiret 
contre  Ministre  des  travaux  pu- 
blics.) —  Le  propriétaire  lésé 
par  les  servitudes  d'utilité 
publique  imposées  à  son  im- 
meuble par  application  de  la 
loi  du  15  juillet  1845  est-il  re- 
cevable  à  demander  une  in- 
demnité de   ce  chef?  —  Non 
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résolu  par  le  Conseil  d'Etat. 
Résolution  négative  par  le  mi- 
nistre. —  Trépidations  pro- 
duites par  le  passage  de  trains. 
Indemnité  allouée.  —  Apposi- 
tion au  mur  de  face  de  la  mai- 
son d'un  poteau  télégraphique; 
pas  de  dommage  appréciable  : 
non  lieu  à  indemnité.  (C.  d'Et.], 
11,222. 

-  (45)  Chemins  de  fer.  —  Con- 
seil de  préfecture  :  publicité. 
—  [Compagnie  des  chemins  de 
fer  de  Paris-Lyon-Méditerranée 
contre  sieur  Benoit.)  —  Modifi- 
cations apportée  à  l'écoulement 
des  eaux  par  rétablissement 
d'un  chemin  de  fer  en  remblai, 
ayant  produit  des  tassements 
dans  les  bâtiments  et  des  lé- 
zardes, et  troublant  les  eani 
d'un  puits;  indemnité  accor- 
dée pour  dommages  aux  bâti- 
ments, et  dépréciation  de  Tim- 
meuble.  —  Mur  de  clôture  à 
Tangle  d'une  maison  ne  ren- 


dant pas  cependant  les  répa- 
rations impossibles  à  la  façade 
qui  ne  consiste  d'ailleurs  que 
dans  un  pignon  sans  ouver- 
tures :  pas  d'indemnité.  — 
Procédure.  —  Lorsqu'après  la 
lecture  du  rapport  et  l'audition 
des  conclusions  du  commis- 
saire du  gouvernement,  en 
séance  publique,  l'afTaire  est 
mise  en  délibéré,  le  conseil  de 
préfecture  ne  peut  pas,  sur  le 
dépôt  d'une  note  par  une  des 
parties  litigantes  et  d'une  ins- 
truction complémentaire,  pro- 
céder en  chambre  du  conseil  à 
l'audition  d'un  rapport  complé- 
mentaire et  des  conclusions 
nouvelles  du  commissaire  du 
gouvernement.  —  Arrêté  an- 
nulé pour  violation  de  la  loi* 
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i-fceviible  à  réclamer  une  in- 
demnité au  cas  où  les  travaux 
exécutés  sont  défeclueux.  ((.'. 
(rE(.),I[.  716. 

—  (49)  Chemins  de  fer.  —  [Com- 
pagnie lie  Lyon  contre  Syndicat 
de  Vif.)  —  Travaux  ayunl  eu 
pour  conséquence  de  nécessi- 
ter pour  un  syndical  d'irriga- 
lion  des  travaux  de  pruleclion  : 
moitié  lies  dépenses  mises  à  la 
charge  delà  compagniede che- 
min de  fer,  sans  que  la  quote- 
part  de  la  Compagnie  puisse 
excéder  le  chiffre  de  dépenses 
fixé  par  le  conseil  de  préfec- 
ture cl  accepté  par  le  syndi- 
cal. —  Intérêts  :  Demande 
re.jetée,  la  condamnation  con- 
sistant dans  un  rembourse- 
ment de  la  moitié  des  travaux 
de  protection  à  exécuter.  (C. 
d'El.),  il.t-213. 

—  (50)  Chemins  de  fer.  —  Dom- 
mages. —  (Dame  du  Sendal  et 
sieur  Savait  contre  sieurs  Vari- 
gard  et  Mortier.)  —  Lorsqu'un 
entrepreneur  a  pratiqué  une 
brèche  dans  une  digue  située 
sur  un  terrain  acquis  par 
l'Etat,  parvoie  d'exproprialion, 
et  i|ue  ce  fait  a  eu  pour  consé' 
quence  l'inondation  do  cer- 
taines parcelles  de  terrain , 
une  indemnité  est  due  au  pro- 
priétaire desdiles  parcelles  et 
au  fermier  de  l'une  d'elles.  — 
Frais  d'expertise  et  de  tierce 
experdse  mis  à  la  charge  des 
enlrepreneurs,  ceux-ci  n'ayant 
fait  aucune  offre  aux  récla- 
mants. (C.  i/'Ei.),  III,  303. 

(51)  Chemins  de  fer.  (Sieurs  de 
Hoquette- Buisson  et  Ville  de 
Toulon  contre  sieur  Arbaud  et 
autres.)  —  Inondations.—  Tra- 
vaux de  construction  d'un  che- 
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DoMMAGKS  {suite)  : 
min  de  fer  ayant,  par  suite  de 
modifications  apport<^es  au  Ht 
d'un  coui^  d'eau,  aggravé  des 
inondations  :  indemnité  due 
au  riverain.  {De  Roquette-Buis- 
son, i^  csp.)  —  Inondations 
occasionnées  par  des  travaux 
faits  pour  le  compte  d'une 
ville  :  indemnité  allouée  [Ville 
de  Toulon,  2*^  espèce).  —  Procé- 
dure. —  Visas.  Motifs.  —  Un 
arrêté,  qui  ne  contient  ni  vi- 
sas, ni  motifs,  est  régulier, 
s'il  se  réfère  à  des  arrêtés  anté- 
rieurs contenant  los  visas  né- 
cessaires et  déclare  adopter 
les  conclusions  du  rapport  du 
tiers  expert.  -  -  (Ville  de  Toulon, 
2^  espèce,)  iC.   d'Et:\   llï,  399. 

—  io2)  Chemins  df  fer.  —  Dom- 
mages aux  usines.  —  {Compa- 
gnie de  rEst  contre  sieur  Mu- 
naut.)  —  Lorsqu'une  ligne 
d'intérêt  local  a  été  rétrocédée 
à  l'Etat,  libre  de  toutes 
charges,  et  qu'elle  a  fait  en- 
suite l'objet  d'une  concession 
à  une  compagnie  d'intérêt  gé- 
néral, celle-ci  ne  peut  pas  être 
rendue  responsable  d'un  dom- 
mage causé  à  un  tiers  par 
les  travaux  de  la  compagnie 
primitive.  —  Intérêts  des 
sommes  payées  en  trop  :  Paye- 
ment non  justilié.  Rejet.  (G. 
rf'Et.;,  m,  494. 

—  (53)  Chemins  de  fer.  — 
Dommages.  —  Allongement 
de  parcours.  —  (Ministre  des 
travaux  publics  contre  sieur 
Malmanche  et  autres.)  —  La 
suppression  d'un  débouché 
mettant  en  communication 
certains  immeubles  avec  le 
chef-lieu  de  la  commune  lors- 
qu'elle impose  un  allont^ement 


de  parcours  dans  celte  direc- 
tion, ne  constitue  pas  nn 
dommage  direct  et  matériel  de 
nature  à  ouvrir  au  profit  des 
propriétaires  un  droit  à  indem- 
nité, alors  que  les  communi- 
cations avec  la  ville  voisine 
(  Bordeaux)  n'ont  pas  été  modi- 
fiées. (C.  d'Et.),  Hl,  722. 
—  (54)  Chemins  de  fer.  —  Dom- 
mages. —  {Compagnie  du  Midi 
contre  sieurs  Coil  père  et  ph.: 
—  Travaux  d'un  viaduc  de  sou- 
tènement ayant  produit  des 
tassements  dans  les  fondations 
des  maisons  voisines  :  indem- 
nité due  consistant  :  1*  dans 
la  somme  nécessaire  pour  la 
reconstruction  des  immeubles; 
2°  dans  le  payement  du  dom- 
mage correspondant  à  la  perte 
des  locations  ;  3"  dans  le  rem- 
boursement des  condamnations 
prononcées  contre  les  proprié- 
taires au  profil  de  leu!*s  loca- 
taires par  le  tribunal  civil; 
4®  dans  la  réparation  du  pré- 
judice causé  aux  propriétaires 
obligés  d'abandonner  la  partie 
de  leur  maison  qu'ils  habitaient 
personnellement.  —  Mais  on 
ne  saurait  ajouter  à  cette  in- 
demnité les  intérêts  des  sommes 
allouées  pour  reconstruction 
des  immeubles  :  ils  feraient 
double  emploi  avec  l'indem- 
nité pour  prïvation  de  jouis- 
sance. --  Lorsque  l'indemnité 
comportait  plusieurs  chefs 
dont  certains  ne  sont  pas  pro- 
ductifs d'intérêts,  les  premiers 
payements  doivent  s'imputer 
sur  les  chefs  portant  intérêts 
et  dès  lors  le  retard  dans  le 
payement  des  autres  chefs  ne 
peut  donner  lieu  à  l'allocation 
d'intérêts  moratoires.  —  Pro- 
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cédure.  —  Conseil  de  préfec- 
ture. —  Composition.  —  Con- 
seiller général  appelé  pour 
compléter  le  conseil  sans  que 
sa,  présence  soit  justifiée  par 
les  circonstances  prévues  dans 
Tarrèté  consulaire  du  19  fruc- 
tidor an  IX;  arrêté  annulé  j3our 
vice  de  forme  :  évocation.  — 
Double  degré  de  juridiction. 
Non-recevabilité  de  conclu- 
sions non  soumises  au  conseil 
de  préfecture.  (C,  iVEt.),  III, 
822. 

-  (55)  Chemins  de  fer.—  Dépôt 
de  déblais.  —  Passage  inter- 
cepté. —  Occupation  de  ter- 
rains autorisée,  à  charge  de 
conserver  un  passage  pour  les 
bestiaux  le  long  d'une  rivière; 
passage  intercepté  par  suite  du 
glissement  des  terres;  con- 
ilamnations  de  TEtat  au  paye- 
ment d'une  indemnité  suffi- 
sante pour  réparer  le  dommage 
et  rétablir  le.  passage  mais 
non  pour  permettre  Tenlève- 
ment  de  tous  les  déblais.  — 
[Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieur  d'Arcamont,)  — 
(Cd'Et,),  IV,  81. 

-  (56)  Chemins  de  fer.  —  Tun- 
nel. —  {Compagnie  de  Lyon 
contre  sieur  Pellion  et  autres.) 

—  Procédure.  —  Chose  jugée. 

—  Tribunaux  judiciaires.  — 
Lorsque  des  jugements  passés 
en  force  de  chose  jugée  ont 
décidé  qu'une  compagnie  avait 
pu  fouiller  des  terrains  expro- 
priés afin  d*y  creuser  un  tun- 
nel, sans  excéder  ta  limite  de 
ses  droits;  mais  ont  refusé 
de  reconnaître  que  de  ce  chef 
la  compagnie  n'avait  encouru 
aucune  responsabilité  pécu- 
nière,  la  compagnie  n'est  pas 
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fondée  à  soutenir  que  le  con- 
seil de  préfecture,  saisi  d'une 
demande  d'indemnité  formée 
par  les  riverains,  à  raison  des 
dommages  causés  par  ce  tun- 
.  nel,aviolé  l'autorité  de  la  chose 
jugée,  en  ordonnant  une  exper- 
tise sur  celte  réclamation.  Le 
percement  d'un  tunnel  à  tra- 
vers des  terrains  expropriés  ne 
constitue  pas  un  usage  normal 
du  droit  de  propriété  ;  ce  tra- 
vail esl  de  nature  à  ouvrir  un 
droit  à  indemnité  par  applica- 
tion de  la  loi  du  28  pluviôse 
an  VIII  et  de  la  loi  du  16  sep- 
tembre 1807.  Expertise  ordon- 
née. Régularité.  (C.  d'Et.),  IV, 
117. 

-  (57)  Chemins  de  fer.  —  Infil- 
tration dans  les  caves  d'une 
maison  construite  plus  de 
dix-huit  ans  après  l'établisse- 
ment du  remblai  de  la  voie 
ferrée  :  Dommage  non  impu- 
table au  travail  public  ;  indem- 
nité refusée.  —  (trieur  Bros 
contre  Chemin  de  fer  de  Lyon.) 
(C.   (CEI.),  V,  7. 

—  (58)  Chemins  de  fer.  Dom- 
mages causés  par  les  travaux 
de  construction  d'une  ligne  : 
dommages  non  définitifs  et 
dont  l'étendue  pourra  être  di- 
minuée ;  indemnité  annuelle. 
—  [Ministre  des  travaux  publics 
contre  dame  veuve  Bloc.)  —  (C, 
d'Et.),  V,  18. 

—  (59)  Chemins  de  fer;  bniit  et 
fumée.  —  Compétence.  — 
(Sieur  Stractmann  contre  com- 
pagnie de  rEst.)  —  Le  conseil 
de  préfecture  est,  à  l'exclusion 
de  l'autorité  judiciaire,  com- 
pétent pour  statuer  sur  une 
action  en  indemnité  pour 
dommages     résultant,     pour 

-  Lin'Sj  etc.  {Tables).  47 
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Dosi3IA(;es  (suite)  : 
une    propriété    riveraine,    du 
bruit  et  de  la  fumée  de  loco- 
motives.   [Trib.  des  conf,)^    V, 
500. 

—  (60)  Chemins  de  fer.  —  Occu- 
pation temporaire.  —  Extrac- 
tion de  matériaux  :  Ballastière. 
[Compagnies  du  Nord  et  du  Midi 
et  sieurs  La ff orgue ^  Leroy.)  — 
Durée  de  Toccupation.  —  Lors- 
qu'après  l'achèvement  des  tra- 
vaux, il  a  été  procédé  au  cons- 
tat do  l'état  des  lieux  confor- 
mément à  l'article  8  du  décret 
du  H  février  1868,  et  (jue  les  ex- 
perts sont  d'accord,  le  proprié- 
taire, qui  peut  rentrer  on  pos- 
session de  ses  terrains,  n'est 
pas  fondé,  sous  prétexte  que 
l'indemnité  n'est  pas  réglée,  à 
soutenir  que  sa  privation  de 
jouissance  a  été  prolongée 
au-delà  de  cette  date.  —  In- 
demnité réduite  par  voie  de 
conséquence  (Compagnie  du 
Midi,  1**®  esp.),  —  Indemnité 
accordée  :  pour  trouble  dans 
la  jouissance  d'eaux  d'irriga- 
tion, et  dans  Texploitation  de 
parcelles  en  dehors  de  l'oc- 
cupation —  dépréciation  des 
terrains  occupés  et  couverts  de 
déblais  ou  de  tranchées  — 
morcellements  et  difficultés 
d'accès,  et  suppression  d'une 
piste  d'entraînement  -  dépré- 
ciation de  récoltes  —  affaisse- 
ment du  sol  (Compagnie  du 
Midi,  l"^  esp.).  —  Récusation. 
—  Tiers  expert.  —  Non-rece- 
vabilité d'une  demande  de  ré- 
cusation, formulée  pour  la 
première  fois  devant  le  Con- 
seil d'Etat  par  une  partie  qui 
a  assisté  sans  protestation  ni 
réserve  à   la  tierce   expertise 


(Compagnie  du  Nord,  2«  esp.\. 

—  Chose  jugée.  —  Loi^qu'uu 
arrêté  accordant  une  indem- 
nité pour  dommage  a  été  an- 
nulé en  appel,  et  qu'une  tierce 
expertise  a  été  ordonnée,  le 
conseil  de  préfecture,  sur 
renvoi  du  litige,  peut,  sans 
violer  l'autorité  de  la  chose 
jugée,  allouer  une  indemnité 
plus  forte  que  celle  qu'il  avait 
primitivement  accordée  iCom- 
pagnie  du  Nord,  2«  esp.).  — 
Carrière  en  exploitation.  — 
Fixation  du  cube  des  matériaux 
extraits  non  d\'ii>rès  l'aWs 
hypothétique  du  tiers  expert, 
mais  d'après  la  constatation 
de  l'expertise  contemporaine 
de  la  lin  de  IVxploitalionet  le 
prix  du  mètre  cube  desdits 
matériaux  en  tenant  compte 
des  proportions  de  cailloux,  de 
gravier,  lie  sable  Hn  et  autres 
produits  accessoires  (Compa- 
gnie du  Nord,  2*  esp.\.  —  In- 
demnité spéciale  accordée  au 
locataire  des  terrains  fouillés 
par  l'entrepreneur  de  travaux 
publics,  à  raison  du  trouble 
apporté  dans  Texercice  de  son 
industrie.  Régularité  (Compa- 
gnie du  Nord,  2»  esp,),  —Exé- 
cution de  l'arrêté  ;  restitution, 

—  En  présence  de  la  réduc- 
tion de  l'indemnité  accordée 
par  le  conseil  de  préfecture, 
1  intéressé  est  condamné  à  res- 
tituer la  somme  payée  en  trop 
avec  intérêts  du  jour  du  paie- 
ment et  intérêts  des  intérêts 
(Compagnie  du  Nord,  2«  e$p.) 
(C.  d'Ei,),  VI,  74. 

—  (61)  Chemins  de  fer.  —  Dom- 
mages aux  personnes.  —  Ou- 
vrier blessé  sur  un  chantier. 

—  Responsabilité  :  Etat  :  tâche- 
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Compagnie  noncessionnaire  et 
département  mishors  de  cause. 
—  Expertise.  —  iSoeiété  géné- 
rale des  ckemins  de  fer  écono- 
miques.) —  Lorsqu'une  Com- 
ptable concessionnaire  d'un 
chemin  de  Ter  d'iutérftt  local, 
actionnée  en  indemnité  à 
raison  des  dommages  que 
l'alTaissement  de  sa  voie  a 
causés  aux  terrains  riverains, 
soutient  que  cet  aiïaissement 
est  dd  A  rauU>risation  donnée 
aux  riverains  par  le  départe- 
ment d'appuyer  leurs  eaux  de 
submersion  sur  le  remblai  du 


chemin  de  fer,  le  département 
ne  peut  pas  être  mis  hors  de 
cause.  —  Expertise  ordonnée. 
(C.  (VFA.),  VII,  4rt. 

—  (63)  Chemins  de  fer.  —  Dom- 
mages. —  Irruption  d'eau.  -.- 
{Compagnie  des  chemina  île  fer 
départementaux  contre  sieur 
Moliire.)  —  Destruction  d'ou- 
vrages hydrauliques  apparte- 
nantà  unusinier,  produite  par 
une  crue  donl  les  elTets désas- 
treux ont  été  augmentés  à 
raison  du  dépt^t  de  déblais 
effectué  par  une  compagnie  de 
chemins  de  Ter  sur  la  berge  de 
la  rivière.  Responsabilité  de  la 
compagnie.  Appréciation  du 
dommage.  —  Recours  en  ga- 
rantie. Compétence.  —  Lors- 
que la  compagnie  concession- 
naire a  traité  avec  un  tiers 
pour  la  construction  d'une 
ïoIp  ferrée,  le  conseil  de  pré- 
fecture est  com|iétenl  pour 
connaître  de  l'action  en  ga- 
ranlie  formée  parla  compagnie 
concessionnaire  contre  son 
sous-traitant.  ;?.  d'El.),  VII, 
204. 

—  (63  bis)  Chemin  de  fer.  — 
Dommages  aux  usines.  —  ISieur 
Uaistre  contre  compagnie  du 
Midi.)  {C.  d'Et.),\U,  561. 

—  (64)  Chemins  de  fer.  — Sup- 
pression d'un  pas.sage,  de- 
mande eu  rétablissement  ou 
endommages-intérêts.  —Com- 
pétence. —  (D"*  Tahot  contre 
chemins  de  fer  de  l'Ouest.  )  — 
Il  n'appartient  pas  au  conseil 
de  préfecture  ou  à  l'autorité 
judiciaire  d'ordonner  l'exécu- 
tion des  travaux  sur  le  do- 
maine public.  —  Il  appartient 
an  conseil  de  préfecture  de 
connaître     d'une     action    en 
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Dommages  (suite)  : 
dommages  et  iiitt^rt^Ls  fondée 
sur  le  préjudice  résultant  pour 
un  riverain  d'un  chemin  de 
fer,  de  la  suppression  d'un 
passage  assurant  la  desserte 
de  sa  propriété,  alors  que 
cette  suppression  résulte  d'un 
ensemble  de  travaux  réguliè- 
rement arrêtés  par  l'autorité 
supérieure,  alois  même  que  le 
passage  ancien  qui  a  été  mo- 
difié aurait  été  établi  en  vertu 
de  conventions  passées  entre 
le  riverain  et  la  ('compagnie  du 
chemin  de  for.  (T.  des  confl.), 
VllI.  143. 

—  (65)  Chemins  de  fer.  —  (Sieurs 
du  Riberty  Enot  et  autrea  contre 
Compagnies  de  Hhiestj  de  Lyon, 
ville  de  Limoges.)  —  Voio  d'ac- 
cès d'une  propriété  non  mo- 
difiée par  des  travaux  de  dou- 
blement de  la  voie  ferrée  : 
Refus  d'indemnité  (du  Ilibert, 
f"  esp.),  —  Libre  écoulement 
des  eaux  entravé  par  les  tra- 
vaux exécutés  par  une  com- 
pagnie de  chemin  de  fer  : 
Compagnie  condamnée  à  re- 
médier à  cet  état  de  chose 
dans  les  six  mois  de  l'arrêt  et, 
à  défaut,  au  paiement  d'une 
indemnilé  fixée  par  avance 
(Enot,  2«  esp,).  —  Travaux 
publics  communaux.  —  Dom- 
mages. Dérivation  d'un  ruis- 
seau. —  Décidé  que  la  dériva- 
tion d'un  ruisseau,  effectuée 
par  une  commune,  a  eu  pour 
conséquence  d'augmenter  le 
volume  des  eaux  de  ce  ruis- 
seau et  de  rendre  ses  déborde- 
ments plus  fréquents  :  indem- 
nité allouée  aux  riverains  à 
raison  de  la  perte  de  revenus 
ou   de  la  privatiou    de  jouis- 
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sance   (Dame  Sorsas,  3*  e$p.). 
—  Dommages  futurs.   —  In- 
demnité    alternative.    —    Le 
conseil  de  préfecture  ne  peut 
pas  condamner  une  ville,  pour 
le   règlement    des  dommages 
futurs,  à  payer  une  indemnité 
déjà  déterminée  aux  riverains, 
ou  à   faire   exécuter  des  tra- 
vaux  spécifiés  pour  mettre  la 
propriété  endommagée  à  l'abri 
des  inondations.  —  En  consé- 
quence, il  y  a  lieu   d'annuler 
l'arrêté,  sauf  à   réserver  aux 
riverains  un  droit  à  indemnité 
en  cas  de  préjudice  postérieur 
audit    arrêté     «Dame    Sorsas, 
3«esp.i  (('.  f/'iïr.),  VHI,  285. 
—   (66^  Chemins  de  fer.  —  Sou- 
terrain. —    (Sieurs  Richard  et 
Varigard,  Poy.,  contre  dame  de 
Saint-Marcel  et  sieur  Jjirrin.j 
Lorsque    l'exécution   des  tra- 
vaux d'ouverture  d'un   tunnel 
a   eu  pour    efTet    direct  d'«- 
branlei*  les    fondations  d'une 
maison  située   au   dessus,   le 
conseil  de  préfecture  est  com- 
pétent pour  connaître  de  Tao- 
tion     en     domma.î:e      formée 
contre  les   entrepreneurs  par 
le  propriétaire  et  fondée  uni- 
quement   sur   l'exécution  des 
travaux  publics,  sans  qu'il  v 
ai-t  lieu    à    renvoi    préjudiciel 
devant  les  tribunaux  judiciaires 
pour  interprétation  de  la  dé- 
cision du  jury,  relative  à  l'ex- 
propriation   du   tréfonds.    — 
Indemnité   allouée  pour  Ira- 
vaux  de  consolidation  et  pour 
perte  de  loyers,  mais  non  pour 
dépréciation  «létinitive,  les  dé- 
penses   faites    ayant  eu  pour 
objet  de  supprimer  tout  pré- 
judice résultant  du  dommage. 
*(r.  </'t7.  ,  VIIL   1016. 
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-  (67)  Chemins  de  fer.  — Extrac- 
tion de  matériaux.  —  (Sieur 
Chastenet  contre  Sieur  Verjat.) 

—  Compétence.  —  Etendue 
de  Tautorisation.  —  Terre  vé- 
gét<ile.  —  Décidé  que  l'arrêté 
préfectoral  autorisant  l'occu- 
pation des  terrains  des  requé- 
rants donnait  droit  à  l'entre- 
preneur d'extraire  non  seule- 
ment le  ballast,  mais  encore 
la  terre  végétJlle  superposée  à 
la  couche  de  ballast.  En  con- 
séquence, le  conseil  de  pré- 
fecture est  compétent  pour 
statuer  sur  l'ensemble  de  l'in- 
demnité. —  Fixation  de  l'in- 
demnité pour  extraction  de 
terre  végétale  et  de  ballast 
d'après  les  prix  courants  du 
pays  déterminés  par  l'exper- 
tise. —  Travaux  de  protection 
et  d'assainissement  prescrits  à 
l'entrepreneur  par   le    préfet. 

—  Le  conseil  de  préfecture, 
qui  réserve  ses  droits  au  pro- 
priétaire du  terrain  pour  le 
cas  où  ces  travaux,  prescrits 
par  le  préfet,  ne  seraient  pas 
exécutés  dans  un  délai  déter- 
miné, ne  commet  pas  un  excès 
de  pouvoir.  (C.  rf'£(.),  IX,  19. 

-  (68)  Chemin  de  fer  d'intérêt 
local.  —  Funiculaire.  —  Tas- 
sements et  mouvements  dans 
les  murs.   —   {Sieur   Morellet.) 

—  Dommages  causés  à  une 
maison  riveraine  par  l'établis- 
sement en  souterrain  d'un 
chemin  de  fer  d'intérêt  local  : 
indemnité  allouée  au  proprié- 
taire, pour  perte  de  loyers,  et 
remboursement  des  frais  d'ins- 
tance entre  ledit  propriétaire 
et  ses  locataires.  —  Rejet  d'une 
indemnité  pour  dépréciation 
de    l'immeuble,    les     travaux 
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confortatifs  effectués  par  le 
concessionnaire  du  chemin  de 
fer,  et  laissés  à  sa  charge  ex- 
clusive, ayant  eu  pour  objet 
de  remettre  complètement  la 
maison  en  état  (  C.  (iTJ,\  IX,  64 . 

—  (69)  Chemins  de  fer.  —  Appel 
en  garantie. — '  {Société fjénérale 
des  Chemins  de  fer  économiques 
contre  département  de  la  Gi- 
ronde. )  —  Dommages  résultant 
de  travaux  publics  exécutés 
par  une  compagnie  de  chemin 
de  fer  :  indemnité  due  par 
cette  dernière.  —  Garantie 
réclamée  au  département  par 
le  motif  que  celui-ci,  s'étant 
chargé  de  l'acquisition  de  tous 
les  terrains  nécessaires,  aurait 
dû  en  exproprier  une  largeur 
suffisante  pour  éviter  les  glis- 
sements, cause  du  dommage  ; 
rejet  :  le  département  a  fourni 
les  terrains  jugés  nécessaires 
par  la  compagnie  pour  l'exé- 
cution des  plans  qu'elle  a  pré- 
sentés et  fait  approuver.  (C. 
d'Ei.),  IX,  2H. 

—  (701  Chemins  de  fer.  —  Tran- 
chée. —  Tarissement  de  puits. 
—  Tréfonds.  —  Droits  du  pro- 
priétaire. —  Jury  d'expropria- 
tion. —  Décision.  -—  Applica- 
tion. —  Expertise.  —  Convo- 
cation des  parties.  —  {Ministre 
des  travaux  publics  contre  sieur 
Martin-Jouet.)  —  Jury  d'expro- 
priation. —  Décision.  —  Ap- 
plication. —  Si  un  conseil  de 
préfecture  est  incompétent 
pour  interpréter  la  décision 
d'un  jury  d'expropriation,  il 
peut  faire  état  de  cette  déci- 
sion et  l'appliquer  lorsqu'elle 
ne  présente  pas  d'obscurité.  — 
Propriétaire  de  la  surface.  — 
Droits  sur  le  tréfonds.  —  Lors- 
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Dommages  (suite)  : 
que  TEtat,  en  creusant  dans 
un  terrain  dont  il  est  proprié- 
taire, une  tranchée  profonde 
destinée  au  passage  de  la  voie 
ferrée,  détourne  les  eaux  sou- 
terraines alimentant  les  puits 
d'un  particulier,  n'est  pas 
fondé  à  repousser  la  demande 
d'indemnité  formée  par  ce 
particulier,  en  invoquant  les 
droits  sur  le  tréfonds  attribués 
par  l'article  552  du  Code  civil 
au  propriétaire  de  la  surface. 
—  Allocation  d'une  indemnité, 
distincte  de  celle  fixée  par  le 
jury  d'expropriation,  lequel 
n'a  pas  eu  à  s'occuper  du  dom- 
mage dont  s'agit.  (C.  cTEt.),  IX, 
234. 

—(71)  Chemins  de  fer.  —  Expé- 
riences scientifiques  ;  gêne.  — 
Procédure.  Conseil  de  préfec- 
ture :  Expertise  nouvelle  non 
obligatoire.  —  Conclusions  des 
parties  :  analyse.  {Sieur  (TAb- 
badie  contre  Compagnie  du 
Midi,)  —  Simple  gêne  résultant, 
pour  des  expériences  scienti- 
fiques, de  rétablissement  d'une 
voie  ferrée  :  non-lieu  à  indem- 
nité. —  Procédure.  —  Conseil 
de  préfecture.  —  Expertise.  — 
Une  expertise  en  matière  de 
dommages  résultant  de  Ira- 
vaux  publics  ayant  été  faite 
sous  l'empire  de  la  loi  du 
16  septembre  1807,  et  les  ex- 
perts, d'accord  sur  les  faits, 
n'étant  en  dissentiment  que 
sur  le  principe  du  droit  à  in- 
demnité, le  conseil  de  préfec- 
ture peut-il  statuer  immédia- 
diatement  au  fond,  ou  doitril 
ordonner,  àdéfautde  latierce- 
expertise  supprimée  en  cours 
d'instance     par     la     loi    du 


22  juillet  1889,  une  nouvelle 
expertise  dans  les  formes  pré- 
vues par  cette  dernière  loi.  — 
Rés.  dans  le  premier  sens.  — 
Conclusions  des  parties.  — 
Analyse.  —  Lorsque  les  con- 
clusions des  parties  ont  été 
analysées  dans  un  arrêté  pré- 
paratoire, l'arrêté  statuant  au 
fond  ne  doit  pas,  à  peine  de 
nullité,  les  analysera  nouveau. 

—  Il  suffit  qu'il  vise  l'arrêté 
préparatoire  pour  satisfaire 
aux  prescriptions  de  l'article  48, 
paragraphe  2,  de  la  loi  da 
22 juillet  1889.(C.  (f£L),lX,  235. 

-  (72)  Chemins  de  fer.  —  Dom- 
mages causés  par  la  déviation 
d'une  voie  ferrée  pendant  la 
réfection  d'un  tunnel.  —(Corn- 
pagnie  des  chemins  de  fer  du 
Midi.)  —  Indemnité  allouée 
pour  :  dépréciation  des  ter* 
rains  occupés,  dépréciation 
résultant  du  drainage  des  ter- 
rains voisins  de  ceux  drainés, 

—  destruction  du  semis,  — 
perte  de  bois  enfouis  sous  ces 
remblais.  Difficulté  d'exploita- 
tion du  domaine  résultant  de 
sa  division  en  deux  parties, 
privation  de  jouissance  jus- 
qu'au jour  où  le  propriétaire 
mis  en  demeure  de  reprendra 
ses  terrains  aurait  pu  le  faire 
sans  compromettre  ses  droits. 

—  Procédure.  —  Frais  d'ex- 
pertise. —  Décidé  que,  bien 
qu'il  soit  reconnu  que  les 
offres  faites  par  l'auteur  du 
dommage  étaient  insuffisantes, 
l'autre  partie  s'étant  refusée  à 
formuler  ses  prétentions,  il  y 
a  lieu  de  faire  supporter  à  cha- 
cune des  deux  parties  la  moitié 
des  frais  d'expertise.  (C.  (f^/!, 
IX,  243. 
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-  (73)  Compagnie  de  chemins 
de  fer.  Sous-traitant.  Compé- 
tence. —  (Sieur  Bertrand-Ro- 
sazza.)  --  Des  dommages  étant 
causés  à  un  particulier  par  des 
travaux  publics  entrepris  par 
une  compagnie  de  chemin  de 
fer  et  exécutés  pour  son  compte 
par  un  sous-traitant,  le  con- 
seil de  préfecture,  compétent 
pour  apprécier  la  responsabi- 
lité de  lacompagnie,  ne  Test  pas 
pour  apprécier  celle  du  sous- 
traitant  vis-à-vis  soit  de  la 
compagnie,  soit  du  particulier. 
Arrêté  annulé  d'office.  (C.d'fî^), 
V,  859. 

-  (74)  Chemins  de  fer.  —  [Minis- 
tère des  travaux  publics  contre 
dame  veuve  Dur  an.) —  Lorsque, 
par  suite  de  la  construction 
d'une  ligne  de  chemins  de  fer, 
le  lit  d'une  rivière  torrentielle 
a  été  modifié  et  que,  le  champ 
d'inondation  des  eaux  de  la 
rivière  ayant  été  rétréci,  la 
violence  du  courant  a  été  reje- 
tée sur  une  seule  rive,  son 
riverain  a  droit  à  une  indem- 
nité à  raison  des  dommages 
causés  par  l'inondation  (C. 
d'Et.),  X,  39. 

-  (75)  Chemins  de  fer.  —  Gares. 

-  Avenues  d'accès.  —  Maison 
en  contre-haut.  —  (Sieur  Limon 
contre  Compagnie  de  l'Est.)  — 
Le  propriétaire  riverain  d  une 
route  nationale  dont  l'im- 
meuble s'est  trouvé  en  contre- 
haut  de  3  mètres  du  niveau 
de  cette  voie  publique  par  suite 
des  travaux  exécutés  par  une 
compagnie  de  chemin  de  fer 
pour  l'agrandissement  de  la 
gare  a  droit  à  indemnité.  — 
Objections  tirées  de  ce  que  la 
compagnie  serait  restée    pro- 


priétaire d'une  bande  de  ter- 
rain entre  la  voie  publique  et 
l'immeuble  dont  s'agit,  et, 
d'autre  part,  que  l'abaisse- 
ment de  la  voie  était  compris 
dans  un  projet  déclaré  d'uti- 
lité publique  avant  l'acquisi- 
tion du  terrain  sur  lequel 
l'immeuble  a  été  bûti.  Rejet: 
l'alignement  délivré  par  le  pré- 
fet constitue  le  propriétaire 
.  riverain  de  la  voie  publique,  et 
il  a  été  d<^livré  eu  tenant  compte 
de  l'état  des  lieux  alors  exis- 
tants, lesquels  n'ont  été  modi- 
fiés que  longtemps  après  son 
acquisition.  (C.  d'Et.),  X,  377. 

—  (76)  Chemin  de  fer  départe- 
mental. —  Compagnie  con- 
cessionnaire. —  Appel  en  ga- 
rantie du  département .  — 
(Société  générale  des  chemins 
de  fer  économiques.)  —  Dom- 
mages résultant  des  travaux  de 
construction  d'un  chemin  de 
fer  départemental  :  indemnité 
mise  à  la  charge  de  la  Compa- 
gnie concessionnaire.  —  Appel 
en  garantie  du  département 
par  le  motif  que  les  dommages 
(mouvements  dans  les  terrains 
riverains  de  la  voie)  seraient 
dus  à  Tautorisation  donnée 
par  le  département  aux  pro- 
priétaires desdits  terrains  d'ap- 
puyer leurs  eaux  de  submer- 
sion sur  le  remblai  du  chemin 
de  fer.  Fiejet  après  expertise 
constatant  que  cette  autorisa- 
tion n'avait  pu  entraîner  les 
dommages  éprouvés  (Suite  de 
l'arrêt  :  Société  générale  des 
chemins  de  fer  économiques 
du  14  février  1896.  Ann.  1897, 
p.  46).  (C.  d'Et.),  X,  294. 

—  (77)  Chemin  vicinal  donnant 
accès  à  la  propriété  du  requé- 
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les  formes 
:êlé  d"auto- 
III,  273. 
-  (88)  Chemins  vicinauï.  — 
Communes. —  Dornmagecausé 
k  une  propriélé  riveraine.  — 
ConsLruclioD  d'un  remblai.  — 
Accès  modilié.  —  Indemnité 
allouée.—  (Sieur  Leroy  contre 
commune  d'Acon.) —  Dommage 
causé  à  une  propriélé  rive- 
raine :  conâtruction  d'un  rem- 
blai devant  la  propriété  du 
requérant,  ayant  eu  pour  eiïet 
de  fermer  l'accès  de  la  porte 
d'un  jardin,  d'enterrer  les 
murs  Jusqu'àune  hauteur  con- 
sidérable etde  provoquer  dans 
tout  l'immeuble  une  humidité 
constante;  indemnité  allouée. 
(C.  d'Rt.},  III,  505. 
(89)  Chemins  vicinaux. —Com- 
munes. Occupation  pourétude. 

—  (Sieur  Bouché.)  —  L'aiTéLé 
par  lequel  le  préfet  autorise  les 
.agents  voyers  à  pénétrer  sui- 
des propriétés  privées  et  à  y 
faire  toutes  les  opérations  né- 
cessaires aux  études  relatives  à 
l'ouverture  d'un  chemin  vicinal 
n'est  pas  susceptible  d'être  dé- 
féré directement  au  conseil 
d'Etiit  pour  excès  de  pouvoir. 

—  liapparlient  au  conseil  lie 
préfecture  de  statuer,  sauf  op- 
pel  au  conseil  d'Etat,  sur  la 
légalité  de  cet  arrêté  et  des 
mesures  prises  pour  son  exécu- 
tion. (C.  d'£(.],lll,e44. 

-  (90)  Chemins  vicinaux  de 
grande  communication  et  ordi- 
naires. —  Qualité  pour  agir, 
service  vicinal;  représentation 
en  justice.  — Procédure  ;  com- 
munication de  la  i-equéte.  — 
{Sieurs  Moulard,  Bergêiet  danu 
vtuve  Bougnol.)  —  Le  service 


vicinal,  simpl< 
tion  des  travs 
confiés,  n'aya 
nalité  Juridiq 
ester,  ni  défei 
si  l'agent  plac 
service  peut  ôl 
le  conseil  de 
fournirdesexi 
formité  de  l'ai 
du -22  juillet  I 
qualité  pour  d 
lions  dont  le 
fecture  est  sa: 
travaux  vicini 
des  conclusioi 
bunal.  —  En 
une  action esti 
des  dommage 
chemin  vicina 
munication,  1 
être  notillée 
représentée  pa 
de  nullité,  et  i 
être  poursuis 
mandeurs  eux 
qu'en  premier 
tion  en  domm 
suivie  contre  I 
les  demandeui 
recevables  en 
pour  la  premii 
clusions  conlr 
sentant  les  c 
ressées  au  chi 
communicatio 
duquel  a  été  ( 
lechemin  vieil 
a  donné  lieuai 
V,  126. 
-  (91)  Chemii 
grande  comm 
mages  aux  pei 
blessé;  travai 
régie;  respon 
preneur  et  coi 
pétence.  —  (S 
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Dommages  (suite)  : 
municatioQ.  —  {Sieur  d'Anger- 
ville  contre  Préfet  du  Calvados.  ) 
—  Propriétaire  réclamant  une 
garantie  contre  des  condam- 
nations éventuelles.  —  Un 
propriétaire  dont  Théritage  a 
été  endommagé  par  suite  de 
l'exécution  de  travaux  publics 
n'est  pas  recevabie,  s'il  n'a  ^s 
encore  été  l'objet  d'une  con- 
damnation à  des  dommages- 
intérêts  au  profit  de  son  fer- 
mier, à  demander  que  le  maître 
de  l'ouvrage  soit  tenu  de  le 
garantir  de  toutes  les  condam- 
nations de  cette  nature  qui 
pourraient  être  prononcées 
contre  lui  à  l'avenir.  —  Des- 
truction de  clôtures.  —  Le 
conseil  de  préfecture  n'est  pas 
compétent  pour  connaître 
•d'une  demande  en  indemnité 
formée  par  un  riverain,  à  rai- 
son de  la  destruction  des 
-clôtures  sur  la  partie  du  ter- 
rain incorporée  au  chemin 
vicinal.  —  Le  dommage  est  la 
conséquence  directe  de  l'ex- 
propriation. —  Procédure.  — 
Conseil  de  préfecture.  —  Omis- 
sion de  statuer  :  renvoi  devant 
le  conseil  de  préfecture  :  l'af- 
faire n'est  pas  en  étal.  (C.  i'fii.)» 
II,  8di. 

—  (85)  Chemin  vicinal  oi^inaire 
exhaussé  ;  construction  d'un 
aqueduc  insuffisant  ayant  pour 
conséquence  directe  d'inonder 
en  cas  de  pluie  les  propriétés 
riveraines:  indemnité  allouée. 
{Commune  de  MarciUyHCAzer- 
gués  contre  sieur  Guillard  et 
autres.)  {C.d'Et,),  11,  1214. 

—  (86)  Construction  d'un  chemin 
vicinal.  —  Dommages.  —  Pro- 
cédure.   —  Chose    jugée.    — 


(Sieur  Cailler  contre  commune  de 
Brison.)  —  Déblais  provenant 
des  travaux  de  construction 
d'un  chemin  vicinal,  ayant 
intercepté,  pendant  la-  durée 
des  travaux,  la  voie  conduisant 
de  l'habitation  du  réclamant  à 
diverses  parcelles  lui  apparte- 
nant et  ayant  empêché  l'accès 
d'une  fontaine  servant  à  son 
usage.  Indemnité  due.  —  Pro- 
cédure. — -  Lorsqu'un  proprié- 
taire ayant  intenté  une  action 
en  dommages- intérêts  contre 
un  entrepreneur,  celui-ci  a 
appelé  en  garantie  la  commune 
et  qu'il  est  intervenu  une  dé- 
cisioa  sans  que  le  propriétaire 
ait  pris  de  conclusions  contre 
la  commune,  l'exception  de  la 
chose  jugée  ne  peut  pas  être 
opposée  à  une  action  en  dom- 
mages-intérêts intentée  ensuite 

'  directement  par  le  particulier 
dont  il  s'agit  contre  ladite  com- 
mune. {C.  d:Et,),  ÏIÏ,  56. 

~  (87)  Chemins  vicinaux.  — 
Dommages.  —  Extraction  de 
matériaux.  —  Notification  de 
l'arrêté.  —  Preuve  ;  mention 
par  le  maire.  —  Absence  de 
récépissé.  —  (Sieur  Lecoq.)  — 
Décidé,  sur  renvoi  de  l'autorité 
judiciaire,  qu'un  arrêté  pré- 
fectoral d'occupation  tempo- 
raire n'est  pas  opposable  an 
propriétaire,  s'il  n'a  pas  été 
notifié  à  celui-ci  dans  le  délai 
de  dix  jours  avant  l'occupatioD 
du  terrain.  —  La  justification 
de  ladite  notification  ne  peut 
résulter  à  elle  seule,  en  l'ab- 
sence d'un  procès- verbal  dressé 
pour  la  constater,  de  la  simple 
mention  par  le  maire,  sur 
l'expédition  de  l'arrêté,  que 
la  notification  a  été  faite  au 
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propriétaire  daos   les  formes 
prescriles  par  l'arrêté  d'aulo- 
risalion.  (C.  tfËf.j,  111,  273. 

—  (88)  Clieluins  vicioauK.  — 
Communes. —  Dommage  causa 
k  une  propriété  riveraine.  — 
CoDstruclioD  d'un  remblai.  — 
Accès  modifié.  — '  Indemnité 
allouée.  —  (Sieur  Leroyconire 
commune  (TAeon.)—  Dommuge 
causé  à  une  propriété  rive- 
raine :  construction  d'un  rem- 
blai devant  la  propriété  du 
requérant,  ayant  eu  pour  etTeL 
de  fermer  l'accès  de  ia  porte 
d'un  jardin,  d'enterrer  les 
murs  jusqu'àune  hauteur  (Con- 
sidérable etde  provoquer  dans 
tout  l'immeuble  une  humidité 
constanteviademnité  allouée. 
(C.  d-P.t.],  III,  SOS. 

—(89)  Chemins  vicinaux.  —Com- 
munes. Occupation  pour  élude. 

—  (Sieur  Bouché.  ]  —  L'arrêté 
par  lequel  le  préfet  autorise  tes 
agents  voyera  ài  pénétrer  sur 
des  propriétés  privées  et  à  y 
faire  toutes  les  opérations  né- 
cessaires aux  études  relatives  à 
l'ouverture  d'un  chemin  vicinal 
n'est  pas  susceptible  d'être  dé- 
féré directement  au  conseil 
d'Etat  pour  excès  de  pouvoir. 

—  Il  appartient  au  conseil  de 
préfecture  de  statuer,  sauf  ap- 
pel au  conseil  d'Etat,  sur  la 
légalité  de  cet  arrêté  et  des 
mesures  prises  pour  sonexécu- 
tion.  [C.  d'E(.),llI,644. 

—  (90)  Chemins  vicinaux  de 
grande  communication  et  ordi- 
naires. —  Qualité  pour  agir, 
service  vicinal  ;  représentation 
en  Justice.  — Procédure  :  com- 
munication de  la  requête.  — 
(Sieurs  Moutard,  Beryésel  dame 
veuve  Bougnol.)  —  Le  service 
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vicinal,  simple  agent  d'exécu- 
tion des  travaux  qui  lui  sont 
confiés,  n'ayant  pas  de  person- 
nalité juridique,  ne  peut  ni 
ester,  ni  défendre  en  justice; 
si  l'agent  placé  à  la  tête  de  ce 
service  peut  être  appelé  devant 
le  conseil  de  préfecture  pour 
fournirdesexplicationsen  con- 
formité de  l'article  45  de  la  loi 
du  22  juillet  1881),  il  est  sans 
qualité  pour  défendre  aux  ac- 
tions dont  te  conseil  de  pré- 
fecture est  saisi,  à  raison  des 
travaux  vicinaux,  et  prendre 
des  conclusions  devant  ce  tri- 
bunal. "  En  conséquence,  si 
une  action estintentée  àraison 
des  dommages  causés  sur  le 
chemin  vicinal  de  grande  com- 
munication, la  requête  doit 
être  notifiée  à  la  commune 
représentéeparle  préfet  à  peine 
de  nullité,  etcetienullitépeui 
être  poursuivie  par  les  de- 
mandeurs eux-mêmes.  —  Lors- 
qu'en  première  instance,  l'ac- 
tion en  dommage  a  été  pour- 
suivie contre  le  service  vicinal, 
tes  demandeurs  ne  sont  pas 
recevables  en  appel  à  prendre 
pour  la  première  fois  des  con- 
clusions contre  le  préfet  repré- 
sentant les  communes  inté- 
ressées au  chemin  de  grande 
communication  dans  le  tracé 
duquel  a  été  depuis  incorporé 
lechemin  vicinal  ordinaire  qui 
a  donné  lieuaulitige.  {C.  tTEt.), 
V.  126. 
-  (91)  Chemins  vicinaux  de 
grande  communication.  Dom- 
mages aux  personnes;  ouvrier 
blessé;  travaux  exécutés  en 
régie;  responsabilité  :  entre- 
preneur et  commune.  —  Com- 
pétence. —  {Sieurs  Ferrenq  et 
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Dommages  {suite)  : 

Pacauii  et  sieur  Chômât.)  — 
GompéteDce.  —  Le  conseil  de 
prc^fecture  est  compétent  pour 
statuer  sur  une  demande  d'in- 
demnité dirigi^^e  contre  des 
entrepreneurs  travaillant  en 
régie  pour  le  compte  de  com- 
munes et  formée  par  un  ouvrier 
qui  a  été  blessé  dans  l'exécu- 
tion du  travail  public.  —  l*es 
communes  intéressées  au  tra- 
vail ne  sont  pas  fondées  à  de- 
mander leur  mise  hors  de 
cause  dans  Tinstance  engagée 
par  la  victime  de  l'accident.  — 
Responsabilité.  —  Lorsque  des 
travaux  sont  exécutés  en  régie 
et  que  les  entrepreneurs,  au 
service  desquels  est  la  victime 
de  l'accident,  y  concourent 
comme  tAcherons,  ces  entre- 
preneurs doivent-ils  être  dé- 
clarés seuls  responsables  d'un 
accident  survenu  par  le  fait 
d'un  de  leurs  ouvriers  et  l'ad- 
ministration (les  communes 
dans  l'espèce),  dont  les  agents 
surveillent  l'exécution  des  tra- 
vaux, doit-elle  être  mise  hors 
de  cause,  ou  bien,  au  contraire, 
y  a-t-il  lieu,  au  regard  de  la 
victime  de  l'accident,  de  dé- 
clarer responsables  les  entre- 
preneurs et  l'administration? 
—  Réservé  dans  ce  dernier  sens. 
((;.  d'Et.),  V,  232. 

—  (92)  Chemins  vicinaux.  — 
Entretien.  — Entretien  de  ma- 
tériaux. —  [Sieur  Hosteincontre 
sieurs  Germain  et  Mégardon.)  — 
Responsabilité  ;  commune  ;  en- 
trepreneur. —  L'entrepreneur 
du  service  vicinal  autorisé  par 
arrêté  préfectoral  à  extraire  du 
gravier  dans  une  propriété 
privée  pour  l'entretien  du  che- 


min compris  dans  son  marché^ 
n'est  pas  recevable  à  demander 
sa  mise  hors  de  cause  dans  l'ac- 
tion en  dommages  intentée  par 
le  propriétaire  du  terrain  oc- 
cupé.—  L'entrepreneur  qui  a 
bénéficié  de  l'arrêté  d'occupa- 
tion est  tenu,  comme  obligé 
principal,  au  payement  de  l'in- 
demnité. —  Chose  jugée.  —  Un 
arrêté  qui,  statuant  sur  une. 
réclamation  relative  à  une  seule 
année  d'occupation,  a  fixé  le 
prix  du  mètre  du  gravier  ex- 
trait, ne  doit  ï>as  être  considéré 
comme  impliquant chosejugée 
pour  Toccupatiou  ultérieure. 
(C.  d'Et,),  V,  891. 

—  (93)  Chemin  vicinal.  —  Dom- 
mages aux  personnes.— Enfant 

tué  par  la  chute  d'un  chasse- 
neige  mal  posé.  —  Action  contre 
le  cantonnier.  —  Corapétence 
judiciaire.  —  (Sieur  Féroncontre 
préfet  de  C Aisne.)  —  L'auloril* 
judiciaire  est  compétente  pour 
connaître  d'une  action  en  dora- 
mages-intéréits  dirigée  contre 
un  cantonnier  à  raison  de  la 
mort  d'unenfantdueàlachut* 
d'un  chasse-neige  posé  le  long 
d'un  mur  par  le  cantonnier  el 
mal  équilibré.  —  Ce  fait  ne  se 
rattache  pas  à  l'exécution  d'un 
travail  public.  (T.  des  con/l.), 
Vni,  518. 

—  (94)  Chemin  vicinal.  —  Com- 
munes intéressées.  —  Qualité 
pour  les  représenter.  —  (Sieurs 
Mallardetautres,)^  Lorsqueles 
travaux  dommageables  ont  été 
exécutés  surunchemindecora- 

munication,  lavictime  du  dom- 
mage doit  diriger  son  action 
non  pas  contre  le  département, 
mais  contre  le  préfet  représen- 
tant les  communes  intéressées. 
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Mais  si  Terreur  de  qualité  n'a 
pas  été  relevée  devant  le  con- 
seil de  préfecture,  elle  ne  peut 
plus  être  opposée  devant  le 
conseil  d'Etat,  alorssurtoutque 
le  préfet  a  accepté  le  débat  en 
concluant  au  fond  (Mallard, 
l*"*  esp.),  —  Dommages  résul- 
tant d'un  orage  et  inhérents  à 
la  situation  des  lieux,  aggravés 
par  suite  des  travaux  exécutés 
par  une  ville  ou  un  établisse- 
ment public  ;  indemnité  allouée 
iMallard,  [^  esp.,  et  Pouyagut, 
2*    esp,).  (Cd'Et.),  IX,  213. 

-  (9îj)  Chemins  vicinaux  de 
grande  communication  ;  antici- 
pation; démolition  pratiquée 
et  reconnue  irrégulière;  dom- 
mages ;  compétence.  —  (Com- 
mune de  Saint-Chrisiophe-en- 
Brionnais,)  -  Constitue  une 
action  en  dommage  se  ratta- 
chant à  l'exécution  de  travaux 
publics,  de  la  compétence  du 
conseil  de  préfecture,  la  de- 
mande d'indemnité  formée  par 
un  riverain  d'un  chemin  etfon- 
dée  sur  ce  qu'un  mur  consi- 
déré comme  empiétant  sur  le 
domaine  public  a  été  démoli  à 
tort,  les  arrêtés  du  conseil  de 
préfecture  ordonnant  cette  dé- 
molition ayant  été  annulés  par 
lo  conseil  d'État  :  le  niaire,  en 
prescrivant  cette  démolition,  a 
agi  en  vue  de  la  conservation 
du  domaine  public.  (C,  d'Et.\ 
IX,  631. 

-  (96)  Chemin  vicinal.  —  Elar- 
gissement. —  Déversement  des 
eaux  sur  une  propriété  voisine, 
non  indiqué  au  propriétaire 
lors  de  la  vente  du  terrain  né- 
cessaire à  l'élargissement  du 
«hemin.  —  Allocation  d'une 
indemnité  spéciale  de  ce  chef. 


—  {Dame  Fougère  et  sieur  Pra- 
don.)  —  Un  propriétaire  ayant 
vendu  un  terrain  pour  l'élar- 
gissement d'un  chemin  vicinal 
ordinaire,  sans  que  l'Adminis- 
tration lui  eût  fait  connaître 
que  le  projet  des  travaux  com- 
portait la  construction  d''un 
aqueduc  qui  déverserait  les 
eaux  du  chemin  sur  sa  proprié- 
té est  fondé  à  soutenir  que  le 
prix  de  vente  ne  comprenait 
pas  la  réparation  du  dommage 
spécial  qui  pourrait  résulter 
pour  sa  propriété  de  la  cons- 
truction de  l'aqueduc.  —  Décidé 
que  si,  avant  l'exécution  des 
travaux,  la  propriété  dont  s'agit 
recevait  les  eaux  qui  s'écou- 
laient naturellement  d'après  la 
disposition  des  lieux,  les  tra- 
vaux effectués  parla  commune 
avaient  aggravé  cette  situation 
et  que  dès  lors  une  indemnité 
était  due  :  fixation  de  l'indem- 
nité (C.  d'Et.),  X,  43. 

—  (97)  Compétence.  —  Juge- 
ment d'expropriation  pour 
cause  d'utilité  publique.  — 
Enonciations.  —  Cho^e  jugée. 

—  (S/ewr  Sci(M.) —Il appartient 
à  la  Cour  de  cassation,  saisie 
d'une  question  de  compétence 
qui  implique  la  question  de 
savoir  s'il  y  a  eu  ou  non,  dans 
l'espèce,  confection  de  travaux 
publics,  de  rechercher  si  les 
juges  de  fond  ont  respecté  le 
sens  et  la  portée  des  enoncia- 
tions contenues  dans  le  juge- 
ment d'expropriation  à  lasuile 
duquel  ont  été  pratiqués  ses  tra- 
vaux. {('.  de  Cass.)y  lll,  447. 

— -  (98)  Compétence.  —  Fouilles 
non  autorisées.  —  Contlît.  — 
(Sieur  Lebel  contre  sieur  Bault.) 

—  Lorsque  des  fouilles,  sur  une 
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Dommages  (suite)  : 
propriété  privée,  ont  été  exé- 
cutées par  un  entrepreneur 
pour  la  constniction  d'un  che- 
min vicinal, sans  Tautorisation 
préalable  du  préfet  exigée  par 
rarticle     17    de     la    loi     du 

21  mai  1836,  c'est  à  Tautorité 
judiciaire  qu'il  appartient  de 
statuer  sur  la  réclamation  du 
propriétaire  tendant  à  la  cessa- 
tion des  travaux  et  à  des  dom- 
mages-intérêts, alors  même 
que  l'entrepreneur  se  serait 
conforméà  son  devisestimatif  : 
ce  devis  ne  peut,  tenir  lieu  de 
l'autorisatioiï  du  préfet.  —  Pro- 
cédure en  matière  de  conflit: 
—  Le  préfet  agissant  non 
comme  partie  en  cause,  mais 
comme  puissance  publique,  ne 
peut,  à  raison  du  rejet  de  son 
déclinatoire,  être  condamné 
aux  dépens  (T.  des  Confl.)y  4f, 
1070. 

—  (99)   Compétence.    —  Tierce 
expertise  de  droit.  —  Loi  du 

22  juillet  1899.  —  Question 
transitoire.  —  {Ministre  de  la 
guerre  contre  veuve  Gros  et 
sieur  Dubois.)  —  Le  conseil  de 
préfecture  est  compétent  pour 
statuer  sur  une  demande  en 
indemnité  formée  par  un  par- 
ticulier à  raison  du  dommage 
causé  à  sa  propriété  par  l'écou- 
lement des  eaux  pluviales  à  la^ 

'  suite  de  travaux  exécutés  à  un 
polygone  d'artillerie  (Ministre 
de  la  guerre,  l"*»  esp.),  —  Lors- 
qu'il a  été  procédé  à  une  ex- 
pertise par  deux  experts,  en 
vertu  de  laloidel807,ilnepeut 
pas  y  avoir  encore  lieu  à  une 
tierce  expertise  de  droit  après 
la  promulgation  de  la  loi  de  1 889 
(Ministre  de  la  guerre,  i^esp,); 


—  Dubois,  2*  esp.)  ;  —  Juge- 
ment au  fond,  aucune  vérilka- 
lion  complémentaire  n'étant 
demandée,  (!'•  esp.)  ;  Renvoi 
pour  être  statué,  après  une 
nouvelle  expertise,  dans  les 
conditions  de  la  loi  de  1889, 
(2•e^p.).  (C.r/'Er.),!!,  1137. 

—  (100)  Compétence.  — [Sieurs 
FalyairoUe,  Prat  et  Giraud.)  — 
Le  conseil  de  préfecture  n'est 
pas  compétent  pour  connaître 
d'une  demande  en  réparation 
de  dommages  causés  par  un 
entrepreneur,  à  raison  de  dé- 
pôts de  matériaux  effectués 
sur  une  propriété,  et  de  la  des- 
truction de  conduites  d'eau 
servant  à  l'arrosage,  si,  d'une 
part,  celte  occupation  consti- 
tue une  voie  de  fait  de  la  part 
de  l'entrepreneur  qui  n'a  pas 
été  autorisé  par  l'administra- 
tion à  effectuer  ces  dépôts,  et 
si,  d'autre  part,  il  y  a  contesta- 
tion sur  le  point  dç  savoir  si  la 
parcelle  litigieuse  fait  partie 
des  terrains  compris  dans  un 
jugement  d'expropriation.  {C. 
rf'EL), VIII,  822. 

—  (101)  Compétence.  Responsa- 
bilité des  communes  résultant 
d'une  négligence  du  maire.  — 
Travaux  de  nivellement  ;  si- 
tuation de  l'immeuble  ;  pas 
d'indemnité.  —  Gêne  résultant 
de  la  fumée  de  machine  en 
pression  ;  évaluation  de  l'in- 
demnité. —  [Sieur  Guibert.)  — 
Le  conseil  de  préfecture  n'est 
pas  compétent  pour  connaître 
d'une  action  en  responsabilité 
intentée  par  un  particulier 
contre  une  commune  et  ten- 
dant à  la  faire  déclarer  res- 
ponsable de  la  négligence  de 
son  maire,  qui  D*aurait  pasnsé 
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de  ses  pouvoirs  de  police  à 
Toccasion  de  Texc^cution  de 
travaux  publics.  —  Une  indem- 
nité ne  peut  pas  ôtre  accordée 
au  propriétaire  d'un  immeuble 
riverain  d'une  compagnie  de 
chemin  de  fer,  qui  fait  faire 
des  travaux  de  nivellement,  si 
la  situation  de  cet  immeuble 
le  rend  susceptible  de  détério- 
rations provenant  de  causes 
naturelles.  Dans  l'évaluation 
de  rîndemnité  accordée  pour 
gène  résultant  du  voisinage 
d'une  rotonde  à  machines,  on 
doit  tenir  compte  du  nombre 
de  locomotives  simultanément 
sous  pression  et  de  la  direc- 
tion ordinaire  des  vents  dans 
la  région.  (C.  (VEt,),  IX,  144. 

— -  [  102)  Compétence  :  expériences 
de  pyrotechnie.  —  Dérase- 
ment  de  la  place  d'Arras.  — 
Convention  entre  la  ville  et 
TEtat.  —  {Minùitrede  la  Guerre,) 
Une  loi  ayant  prononcé  le 
déclassement  de  la  place 
d'Arras  et  l'Etat  ayant  cédé  à 
la  ville  une  partie  des  terrains 
à  provenir  du  dérasement,  les 
dommages  aux  immeubles, 
causés  par  des  expériences  de 
pyrotechnie  faites  par  l'Etat  en 
vue  d'opérer  la  démolition  des 
ouvrages  militaires  qu'il  s'était 
engagéàelTectuer,  se  rattachent 
à  Texéculion  d'un  travail 
public,  et  dès  lors  le  conseil  de 
préfecture  est  compétent  pour 
statuer  sur  une  demande  d'in- 
demnité. (C,  (VEt.),  IX,  5i9. 

—  ^103)  Ouvrage  complémen- 
taire. —  Caractère  de  travaux 
publics.  —  Compétence.  — 
(Dame  Larinier  contre  Syndicat 
du  canal  de  Gignac.)  —  Lorsque 
des  travaux   complémentaires 


ont  été  entrepris  dans  un  but 
d'utilité  publique,  et  confor- 
mément aux  instructions  des 
ingénieurs,alors  d'ailleurs  qu'il 
n'y  a  pas  d'allégation  formelle 
d'emprise,  la  circonstance  que 
ces  travaux  n'ont  été  approuvés 
par  le  préfet  que  postérieure- 
ment à  leur  exécution  n'est 
pas  de  nature  à  leur  enlever 
le  caractère  de  travaux  publics. 

—  Proc('ulure.  —  Le  délai  de 
deux  mois  dans  lequel  doivent 
être  Jnaés  les  conllits  ne  court 
que  du  jour  où  le  dossier  est 
complet.  {C,  d'EL),  IX,  43. 

—  (i04)  (Conseil    de  préfecture. 

—  Compétence.  —  Jury  d'ex- 
propriation. —  Décision  anté- 
rieure. —  Renvoi  pour  inter- 
préta l  i  o  n .  (  Ville  (F  Orléans 
contre  de  Buchepot  et  autres.) 

—  Un  conseil  de  préfecture, 
saisi  par  des  propriétaires  d'une 
demande  d'indemnité  contre 
une  ville  à  raison  du  dommage 
causé  à  une  partie  de  leurs 
immeubles  par  rabaissement 
du  niveau  d'une  rue,  ne  peut 
pas  stiiluer  au  fond,  alors  que, 
d'après  la  ville,  la  réparation 
du  préjudice  ainsi  causé  au- 
rait été  comprise  dans  l'in- 
demnité allouée  aux  deman- 
deurs par  le  jury  d'expropria- 
tion à  l'occasion  de  la  dépos- 
session d'une  autre  partie  de 
leurs  immeubles.  — Les  parties 
étant  en  désaccord  sur  la 
portée  de  la  décision  du  jury 
d'expropriation,  le  conseil  de 
préfecture  doit,  avant  de  sta- 
tuer au  fond,  les  renvoyer  de- 
vant l'autorité  judiciaire  pour 
en  obtenir  l'interprétation.  (C. 
d'Ee.),X,  96. 

-  (105)  Construction  d'un  pon- 
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Dommages  (suite)  : 
ceau.  —  (  Ville  de  Tlemcen  contre 
sieur  Barat.)   —   Compétence. 
—  Le   conseil   de    préfecture 
n'est  pas  compétent  pour  con- 
naître du  dommage  causé  par 
un  arrêté  de  police  municipale 
ordonnant  la  fermeture,  sous 
menace  d'une  épidémie  cholé- 
rique, d'une  rue,  en  vue  d'évi- 
ter dans  la  commune  la  forma- 
tion d'un  foyer  d'infection.  — 
Le  conseil  de  préfecture  n'ex- 
•cède  pas  ses  pouvoirs,  en  or- 
donnant à  une  commune  l'exé- 
cution de  travaux  publics  pour 
faire     cesser    un     dommage, 
avec   clause     pénale    en    cas 
-d'inexécution,  —  Construction 
d'un  ponceau  sur  un    chemin 
communal,  contrairement  aux 
règles  de  l'art  et  ayant  eu  pour 
conséquence    de    refouler   les 
-eaux  pluviales  sur  le  terrain 
du   requérant  :  responsabilité 
de  la  commune  engagée.  In- 
demnité allouée.    —  Accumu- 
lation à  50  mètres   de  la  pro- 
priété  du  requérant   des   dé- 
tritus contenus  dans  les  eaux 
-de  lavage  de  l'abattoir.  Indem- 
nité   allouée.     —     Lorsqu'un 
dommage  est  susceptible  d'être 
apprécié     chaque     année     et 
d'être  supprimé  dans  l'avenir, 
il  n'y  a  pas  lieu  d'allouer  une 
indemnité  pour  préjudice  dé- 
finitif,   mais    seulement    une 
indemnité  pour  les  dommages 
antérieurs,  tous  droits  réservés 
I)our    l'avenir.   (C.    rf'ED,  IV, 
063. 
—  (106)  Construction  des  rampes 
d'accès  du  pont  de  Tolbiac.  — 
(Sieur    Navet    contre    ville    de 
Paris.)  —  Décidé  que  les  accès 
de    l'immeuble  du   requérant 


n'avaient    point  été   modifiés 
d'une    manière    préjudiciable 
par    la     construction      d'une 
rampe  d'accès  d'un  pout  et  le 
rétrécissement  de  la  voie  rive- 
raine ;  l'immeuble  est  situé  à 
17  mètres   de  distance  de  la 
rampe,  son  seuil  n'est  en  coo- 
tre-bas  que  de  0",39  et  la  rue 
a  plus  de  10  mètres  de  largeur. 
—  Un    industriel,    qui   a   été 
autorisé  par  l'Etat  à  utiliser  à 
titre   précaire  la    berge   d'un 
fleuve  pour  le   transport  des 
bois  de  charpente,  objet  de  son 
commerce,   n'est  pas  fondé  à 
demander       une      indemnité 
contre  la  ville  qui  a    participé 
pécuniairement  à   lexéeuliou 
des  travaux  qui  ont  amené  la 
révocation  de   cette    autorisa- 
tion. —  Procédure.  —  Conseil 
de  préfecture.  —  Tierce  exjMîr- 
tise  ordonnée  postérieurement 
à  la  loi  du  22  juillet  1880,   qui 
a  supprimé  cette  mejsure  d'ins- 
truction.   Irrégularité.    Arrêté 
annulé.  Décision  au  fond,  le 
requérant  ne  demandant  de- 
vant le  Conseil  d'Etat  une  ex- 
pertise   que  subsidiairemenl. 
au  cas  où  l'instruction  ne  por- 
mettrait  pas  de  statuer  immé- 
diatement, et  les  pièces  versées 
au  dossier  étant  insuffisantes. 
(C.  rf'EL),  VII,  90i. 
-  (107)  Cours  d'eau.  —  .Syndi- 
cats forcés.  —  Travaux  défon- 
sifs.  —  Brèche.   —  Respons«v 
bilité.    —    (Troisième  syndical 
de  la  Durance  contre  Compagnie 
de  Paris- Lyon^ Méditerranée,  t  — 
Décidé  que   la  Compagnie  du 
chemin  de  fer  qui  a  été  con- 
damnée au  paiement  d'indem- 
nités pour  dommages  causés  à 
des  propriétés   riveraines  par 
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DDe  inondation  due  à  une  cou- 
pare  qu'elle  a  pratiquée  d.nns 
une  digue  appartenaut  à  un 
syndicat,  en  vue  de  protéger 
la  levée  du  chemin  de  fer,  n'a 
aucun  recours  contre  le  syn- 
dicat si  elle  n'établit  pas  <{ue 
celte  voie  defaitaitété  rendue 
ni'cessaire  par  le  défaut  des 
réparations  de  la  digue  par  le 
syndicat  ni  que  le  dommage 
aitëlé  augmenté  par  suite  de 
né^'ligeuce.  -r  Frai.s  d'exper- 
tise (6.725  fr,  35)  à  la  charge 
de  la  Compagnie  qui  succombe 
dans  sa  demande  en  rembour- 
sement. (C.  dEl.),  I,  t53. 
-  !i08)  Cours  deau.  —  Syn- 
dicat. —  AUuvions  de  la  basse 
Seine.  —  Kemise  par  l'Etat  au 
syndicat  des  travaux.  —  Res- 
ponsabilité. —  ISt/iulicat  ilu 
marais  Vernier.)  —  Décidé,  par 
interprétation  des  conventions 
passfres  entre  l'Etit  et  le  syn- 
dical du  marais  Vernier,  que 
l*E[at,  en  opérant  la  remise 
aux  propriétaires  riverains  des 
alluvions  de  la  basse  Seine 
créées  par  ses  travaux  d'endi- 
guement  s'était  di'-gagé  de 
toute  obligation  d'entretien  du 
canal  dV:coulement  des  eaux 
du  marais  de  Vernier  traver- 
santces  alluvioDS.  [C.  rf'Et.),  I, 
522. 
— I  iOftjDéfauLd'entrelieD  d'un  ca- 
nal. —  Perles  de  récoltes.  — 
Fermiers.—  Qualité  pour  agir 
en  leurnom.  —  Responsabilité 
des  concessionnaires.  —  Chose 
jugée.  —  [Consoris  Foureau 
contre  sieur  de  Dreux- Brczc.) 
Dommages  causés  h  des  pro- 
priétés par  le  défaut  d'enlre- 
lien  d'un  canal  :  condamna- 
tion des  concessionnaires  à 
Annalfi  <lea  I'.  fl  t'A.,  ^'  sOric. 
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payer  des  indemn 
pertes  de  récolles 
ciatton  des  prairies 
rement  à  la  mise 
questre  du  canal.  - 
pour  réclamer.  —  Ui 
taire  a  qualité  pour 
laréparaiiondulroub 
à  la  jouissance  de 
miers.  Il  est  responsi 
vis  de  ses  fermiers  d 
apporté  k  leur  jouiï 
Exception  de  chose  ji 
d'un  jugement  rend 
tribunal  civil.  Rejet  : 
instanceii  n'avaient 
même  objet.  —  Intérë 
du  jour  de  la  dem 
(CEI.),  VU.  235. 

—  illO)  Demandeur  dé 
Procédure.  —  Consei 
feclure.  —  Dépens.  - 
Expertise.  —  Solid 
{Ministre  des  travau. 
contre  sieur  Quentin.] 
qu'un  demandeur  esl 
de  sa  demande  en  do 
intérêts  contre  l'Etal 
ne  peut  êlre  coni 
aucune  indemnité.  — 
dans  une  instance 
l'Etat,  un  particuliei 
boulé  de  sa  demajid 
seul  supporter  les  d 
l'instance,  el  l'Etal, 
pas  exposé  de  frais, 
être  condamné  solid 
aux  dépens  avec  la  f 
succombe,  mais  l'El 
particulier  peuvent  t 
damnés  solidairement 
ment  des  frais  d'expe 
d'Et.),  Vll,âàO. 

-  (lll)Dépossessionpa 
Dommages.  —  Actes . 
Iratifs.  —  Usines.  — 
sèment  d'un  ponceau. 

Ul$,  elc.  [Tables]. 
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Dommages  {suite)  : 
p«^tence.  —  Conilit.  —   (Veuve 
Estable  contre  commune  de  Vo- 
rey.)    —    Lorsque    l'existence 
\éga\e  d'une  usine  vendue  na- 
tionalement     n'est    contestée 
qu'à  raison  d'un   changement 
de  destination  (moulin  à  huile 
transformé  en  usine  à  tourner 
le  fer),  sans  qu'aucune  modifi- 
cation soit  alléguée  en  ce  qui 
concerne  le  régime  et  l'afTec- 
tation  de  la  force  motrice,  cette 
contestation    rentre    dans   la 
compétence  de  l'autorité  judi- 
ciaire. —  Décidé  que  lorsqu'un 
travail  public  a  tout  à  la  fois 
entraîné  une   dépossession  et 
causé  des  dommages  sans  dé- 
possession, il  n'y  a  pas  indivi- 
sibilité et  que  si  l'autorité  judi- 
ciaire    est  compétente    pour 
connaître  des  faits  de  déposses- 
sion,c'e^l  à  l'autorité  adminis- 
trative qu'il  appartient  de  sta- 
tuer sur  les  dommages  n'en- 
traînant  pas    de     possession. 
—  Conflits  (Procédure  en  ma- 
tière  dei.   Jugement  statuant 
définitivement  sur  une  ques- 
tion de  propriété,  mais  ordon- 
nant une  expertise  pour  l'éva- 
luation du  dommage  ;  conflit  ; 
non-recevabilité.  —  Lorsqu'un 
tribunal,  saisi  d'une  demande 
en  indemnité  pour  déposses- 
sion du   bief  d'un  moulin    et 
pour  dommages,  a  statué  défi- 
nitivement sur  la  question  de 
propriété  du   bief  et  du  droit 
aux  eaux,  mais  a  ordonné  une 
expertise  pour  déterminer  la 
valeur  des  indemnités  de  dom- 
mages et  de    dépossession,  le 
conflit  ne  peut  pas  encore  être 
élevé  sur  la  question  de  pro- 
priété, sous  prétexte  d'inter- 


prétation de  l'acte  de  vente 
nationale  constitutif  du  droit 
de  l'usinier.  —  Le  conflit  est 
tardif.  (T.  des  Con/l,.),  H,  1236. 

—  (Ii2)  Dérivation  et  adduction 
d'eau.  —  Rivières  non  navi- 
gables ni  flottables.  ~  Arro- 
sage de  prairies  riveraines. 
Conseil  de  préfecture.  Procé- 
dure. —  {Sieur  Estrabaut-ljafon 
contre  commune  de  Masamet.) 
—  Procédure.  En  présence  de 
rapports  d'expertise  et  tierce 
expertise  donnant  des  conclu- 
sions différentes,  le  conseil  de 
préfecture  a  pu,  avec  le  con- 
sentement des  parties,  de- 
mander aux  ingénieurs  du  ser- 
vice hydraulique  un  avis  tech- 
nique sur  l'affaire.  Le  rapport 
des  ingénieurs  ayant  été  dé- 
posé au  greffe  trois  jours  avant 
l'audience,  une  partie  n'est  pas 
recevable  à  soutenir  que  ledit 
rapport  ne  lui  a  pas  été  com- 
muniqué, et  que,  dès  lors, 
l'instance  n'a  pas  été  contra- 
dictoire. —  Aucune  indemnité 
n'est  due  à  un  riverain  par 
une  ville,  à  raison  de  la  déri- 
vation d'eaux  opérée  pour  l'ali- 
mentation de  ses  fontaines  pu- 
bliques dans  une  rivière  non 
navigable  ni  flottable,  lorsque 
le  débit  de  la  rivière  en  temps 
d'étiage,  déduction  faite  des 
eaux  captées  par  la  ville,  dé- 
passe le  volume  d'eau  con- 
cédé au  riverain  pour  l'arro- 
sage de  ses  prairies.  (C.  d'Et.u 
II,  566. 

—  (U3)  Dérivation  d'un  cours 
d'eau  par  une  ville.  —-  Préten- 
due diminution  de  la  force 
motrice  d'une  usine.  —  De- 
mande d'indemnité.  —  Dom- 
mage   non   établi  :  rejet.  — 
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{Sieur  Potin  contre  vitlede  Saint- 
Etienne.)  (C.  d'Et.),  V,  954. 

—  (Ii4)  Dérivation  d'un  cours 
d'eau. Usine.  Titre  légal,  —  Com- 
pétence.—  (Miniatre  de  la  gueire 
contre  sieur  Floret.)  —  Le  con- 
seil de  préfecture,  saisi  d'une 
demande  dindemnité  à  raison 
de  la  diminution  de  la  force 
motrice  d'une  usine  par  suite 
de  Texécution  de  travaux  pu- 
blics qui  ont  entraîné  le  dé- 
tournement partiel  d'un  cours 
d'eau,  est  compétent  pour  ap- 
précier un  moyen  de  défense 
tiré  de  ce  que  l'usine  n'aurait 
pas  d'existence  légale.  —  C'est 
donc  à  tort  qu'il  surseoit  à  sta- 
tuer jusqu'à  ce  que  les  tribu- 
naux judiciaires  aient  déter- 
miné les  droits  non  contestés 
de  l'usinier  à  l'usage  du  cours 
d'eau  comme  ri  verain.(C.d'£^), 
V,  9i8. 

—  (115)  Dérivation  d'un  cours 
d'eau.  —  Corrosions.  —  Pro- 
cédufie.  —  Conseil  d'Etat.  — 
Double  degré  de  juridiction.  — 
(Compagnie  de  Lyon  contre  sieur 
Terrier,)  —  Corrosions  pro- 
duites sur  un  terrain  par  suite 
des  travaux  de  déviation  d'un 
cours  d'eau  :  indemnité  allouée 
pour  les  dommages  déjà  exis- 
tants. —  Expertise  ordonnée 
pour  la  fixation  d'une  indem- 
nité permettant  l'exécution  de 
travaux  sufûsants  pour  éviter 
tous  dommages  à  l'avenir.  — 
Procédure.  —  Conseil  d'Etat. 
Double  degré  de  juridiction. 
Indemnité  pour  corrosions 
nouvelles,  perte  de  récoltes  et 
déjïréciation  définitive,  deman- 
dée pour  la  première  fois  de- 
vant le  conseil  d'Etat  :  non  re- 
cevabilité. (C.  rf'B^),  VIII,  920. 


—  (116)  Dérivation  d'une  rivière 
pour  la  mise  en  eau  d'un  canal. 
Indemnité  due  au  riverain.  — 
Fixation  de  cette  indemnité 
d'un  commun  accord  par  les 
trois  experts.  —  {Dame  Thé* 
nard,)  —  Intérêt.  —  Intérêts 
des  intérêts.  —  Point  de  départ. 

—  Une  demande  de  capitalisa- 
tion des  intérêts  pour  toutes 
les  indemnités  annuelles  déjà 
réclamées  implique  une  récla- 
mation d'intérêts  pour  toutes 
indemnités,  même  pour  celles 
à  raison  desquelles  une  de- 
mande formelle  d'intérêts  n'a 
pas  été  faite  antérieurement. 
Dès  lors  les  intérêts  courent, 
en  ce  dernier  cas,  à  dater  de 
la  demande  de  capitalisation. 
(C.  d'Et.),  IX,  712. 

—  (117)  Dérivation  des  eaux  en 
vue  de  l'alimentation  des  villes 

—  {Dame  d'Espous  et  autres 
contre  ville  de  Montpellier.)  — 
Une  ville  qui  n'est  pas  pro- 
priélaire  du  fonds  dans 
lequel  prend  naissance  le 
cours  d'eau  qu'elle  a  été  au- 
torisée à  dériver  pour  son 
alimentation  en  eau  potable, 
n'est  pas  fondée  à  refuser,  en 
vertu  de  l'article  644  du  Code 
civil,  de  réparer  le  dommage 
qu'elle  a  causé  aux  usiniers  par 
cette  dérivation. — Prescription 
acquise  de  l'action  en  dom- 
mage, résultant  de  la  dériva- 
tion remontant  à  plus  de 
trente  ans  des  eaux  alimentant 
une  usine.  —  Dérivation  aug- 
mentée par  suite  d'un  décret 
intervenu  depuis  moins  de 
trente  ans;  action  recevable 
en  ce  qui  concerne  exclusive- 
ment la  réparation  d'aggrava- 
tion de  ce  dommage.  —  Usine 
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Dommages  {suite)  : 
fermée,  mais  munie  d'ouvrages 
susceptibles  d'utiliser  la  force 
motrice  diminuée  par  la  déri- 
vation des  eaux  ralimcntant. 
Indemnité  allouée.  (t\  d'Et,), 
IX,  66. 

—  (118)  Dettes  de  l'Etat.-  Dom- 
mages causés  aux  usines  par 
des  travaux  publics.  —  Dé- 
chéance quinquennale.  — 
(Consorts  Bellanger  contre  Mi- 
nistre des  travaux  publics.)  — 
Chose  jugée. —  La  chose  jugée 
résulte  du  dispositif  d'un  ar- 
rêté et  non  de  ses  motifs;  en 
conséquence,  l'arrêté  d'un 
conseil  de  préfecture  qui,  dans 
un  considérant,  déclare  que  le 
Conseil  d'Etat  aurait  déjà  écarté 
l'exception  de  déchéance  quin- 
quennale, mais  sans  statuer 
sur  la  question  qui  n'était  pas 
soulevée  devant  lui,  ne  fait  pas 
obstacle  au  droit  du  Ministre 
d'opposer  l'exception  tirée  de 
la  loi  du  29  janvier  1831.  — 
—  Délai.  —  Le  délai  de  cinq 
ans  fixé  par  la  loi  du  29  jan- 
vier 1831  court,  pour  les  dom- 
mages permanents,  à  partir  de 
l'exercice  dans  lequel  lesdits 
travaux  ont  été  terminés,  et 
pour  les  dommages  résultant 
des  chômages  annuels  des 
exercices  correspondants  :  dé- 
chéance prononcée.  {C.  d'Et.)^ 
I,  1105. 

—  (119)  Dettes  de  l'Etat.  — 
Echoue  ment  d'un  bateau  dans 
une  rivière  canalisée.  —  Com- 
pétence. —  [Sieur  Hourdeau  et 
consorts.)  —  La  demande  en 
dommages-intérêts  fondée  sur 
l'exécution  imparfaite  de  tra- 
vaux publics  et  sur  la  négli- 
gence des   agents  de  l'Etat  à 


signaler  le  danger  en  résaltant 
ne  peut  pas  être  portée  direc- 
tement devant  le  Conseil  d'Etat 

—  Elle  est  de  la  compétence  du 
conseil  de  préfecture.  {C.  d'Et.)^ 
IV,  124. 

—  (120)  Déversement  d'égouts 
dans  une  rivière.  —  Usiniers. 

—  {Sieur  Mourier  contre  Ville  de 
Saint-Etienne),  —  Qualité  pour 
agir.  —  L'acquéreur  d'un  im- 
meuble, postérieurement  au 
dommage,  n'a  pas  une  action 
en  indemnité  alors  qu'il  n'a 
pas  été  subrogé  aux  droits  du 
vendeur.  (C.  rf'EM,  V,  144. 

—  (121)  Digue  d'Elne  servant  à 
contenir  les  eaux  débordées 
du  Tech.  —  Manœuvre  d'une 
vanne  ;  plus-value.  —  [Compa- 
gnie du  Midi  contre  sieur  Causse 
(faillite  Chamson)],  —  Dom- 
mages causés  par  le  séjour  pro- 
longé, sur  un  terrain  planté  en 
vigne,  des  eaux  d'inondation 
maintenues  par  une  digue: 
indemnité  due  par  la  compa- 
gnie propriétaire  de  la  digue, 
alors  même  qu'elle  se  serait 
conformée  aux  prescriptions 
ministérielles  relatives  à  la 
manœuvre  de  la  vanne  de  dé- 
charge. —  Le  dommage  causé 
par  les  eaux  d'inondation  doit 
se  compenser  avec  la  plus-va- 
lue résultant  tant  de  l'absence 
d'érosions  due  à  la  présence  de 
la  digue  que  du  dépôt  d'un 
limon  fertilisant  sur  les  terrains 
inondés.  (C.  d'fif.),  III,  594. 

—  (122)  Digue  contre  la  mer.  — 
Salins.  —  Pêcherie.  —  (6'om- 
paynie  des  Salins  du  Midi.)  — 
Dommages  causés  à  des  salins 
dont  l'exploitation  est  devenue 
difficile  ou  impossible  par  suite 
de  la  construction  même  d'une 
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lion  des  dommages  accessoires 
en  rf^sultanl,  —  Les  travaux 
ayant  eu  pour  efTel  de  dépos- 
séder délinilivement  le  pro- 
priétaire d'une  partie  du  aous- 
sol  de  son  terrain,  il  appartient 
aux  tribunaux  Judiciaires  de 
connailre  del'action  en  indem- 
niliî.  (C.  (?■£(.),  IV,  tl6. 

—  (125)  Distrtbulion  et  adduction 
d'eau.  —  Compétence.  — 
{Sieurs  Hertin,  Biirgot  et  aittreK 
contre  ville  de  Rennes.)  —  Le 
conseil  de  préfecture  est  com- 
pétent pour  connaître  d'une 
demandeen  indemnité,  formée 
par  des  usiniers  contre  une 
ville,  à  raison  du  dommage 
qu'elle  leur  a  causé  en  caplant 
des  sources  pourl'alimentation 
de  ladite  ville  en  eau  polatile, 
en  vertu  du  décret  autorisant 
ce  travail,  déclaré  d'utilité  pu- 
blique, alors  surtout  que  ledit 
décret  a  expressément  visé  la 
délibération  du  conseil  muni- 
cipal par  laquelle  la  ville  pre- 
nait à  sa  charge  les  dommages 
que  l'exécution  des  travaux 
pourrait  causer  aux  usiniers. 
—  Le  conseil  de  préfecture  est 
également  compétent  au  cas 
où  le  volume  d'eau  dérivé  dé- 
passerait celui  prévu  par  le 
décret:  l'ensemble  des  dom- 
mages se  rattache  aux  mêmes 
travauï.  [C.  ri'El.),  11,504. 

—  (126)  Dommages  aux  per- 
sonnes. —  Compétence.  — 
Travaux  en  régie.  —  Ouvrier 
blessé.  —  Provision.  —  (Mmisfre 
des  Iravattx  publics  contre  sieur 
Garrigou.)  —  Le  conserl  de  pré- 
fecture esl-il  compétent  pour 
connaître  d'une  action  en  in- 
demnité formée  par  un  ouvrier 
blessé  sur  les  chantiers  de  Ira- 
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Dommages  (suile)  : 
vaux  exéculés  en  régie  pour  le 
compte  de  TEtat?  Rés.  aCT.  impl. 
*  L'Etat  D*est  pas  fondé  à  pré- 
tendre qu'il  n'est  tenu  à  aucune 
responsabilité  à  raison  d'un 
accident  survenu  à  un  ouvrier 
sur  des  chantiers  de  travaux 
en  régie,  surveillés  par  ses 
agents,  en  se  fondant  sur  ce 
que  les  ouvriers  de  ce  chantier 
n'étaient  pas  ses  agents,  mais 
ceux  d'un  tâcheron  qui  les 
embauchait  et  payait  directe- 
ment. —  L'ouvrier  blessé  est 
recevable  à  intenter  directe- 
ment son  action  contre  TEtat, 
maître  de  l'ouvrage.  (C.  (VEt.), 
m,  677. 

—  (127)  Dommages  aux  per- 
sonnes. —  Ouvrier  tué  ;  action 
en  garantie;  compétence.  — 
(Sieur  Bardot,)  —  La  décision 
par  laquelle  le  Ministre  des  tra- 
vaux publics,  agissant  au  nom 
de  l'Etat,  a  refusé  de  garantir 
un  de  ses  subordonnés  des 
condamnations  prononcées 
contre  ce  dernier,  jjar  l'auto- 
rité judiciaire,  à  raison  de  la 
mort  d'un  ouvrier  employé  en 
régie  sous  ses  ordres  sur  les 
chantiers  de  l'Etat,  et  due  à 
l'imprudence  ou  à  la  faute  de 
ce  subordonné,  n'est  pas  sus- 
ceptible d'être  déférée  directe- 
ment au  Conseil  d'Etat;  la  dé- 
cision du  Ministre  ne  constitue 
qu'une  simple  prétention:  il 
appartient  au  conseil  de  pré- 
fecture de  connaître  des  con- 
testations soulevéos  contre 
l'administration  à  l'occasion  de 
l'exécution  des  travaux  publics. 
(C.  rf'£/.),  m,  813. 

—  (128)  Dommages  causés  à  une 
personne.  —  Caractère  de  mar^ 


ché  de  travaux  publics.  — 
Compétence.  —  Tenles-abris 
de  l'Exposition.  —  (Sieur  Cau- 
vin'Yvo$e  contre  dame  vew>e 
Mamet,)  —  Compétence.  —  Le 
contrat  relatif  aux  travaux  de 
pose  et  d'entretien  des  tentes- 
abris  pendant  la  durée  de 
l'Exposition  et  stipulant  que 
l'entrepreneur  reprendra,apr^ 
la  fermeture,  les  matériaux 
fournis  par  lui,  doit-il  être  coa- 
sidéré  comme  un  marché  de 
fournitures  ou  un  marché  de 
travaux  publics? —  Rés.  dans 
le  dernier  sens.  —  En  consé- 
quence, le  conseil  de  pré- 
fecture est  compétent  pour 
déclarer  l'entrepreneur  res- 
ponsable du  dommage  causé  à 
une  personne  par  un  accident 
provenant  de  la  mauvaise  exé- 
cution des  travaux.  —  Dom- 
mages causés  à  une  personne 
par  la  chute,  pendant  son  pas- 
*  sage,  de  cartouches  décoratifs 
posés  par  un  entrepreneur  de 
travaux  publics.  —  Procédure. 
—  Motifs.  —  L'arrêté  par  lequel 
le  conseil  de  préfecture  se  dé- 
clare compétent  pour  statuer 
sur  une  demande  en  dom- 
mages-intérêts, est  suffisam- 
ment motivé  lorsqu'il  vise  la 
loi  du  28  pluviôse  an  Vlll  et 
déclare  que  l'accident  domma- 
geable est  la  conséquence  de 
l'exécution  défectueuse  de  tra- 
vaux publics.  (C.  rf'Ei.),  IV,  241. 
—  (129)  Dommages  aux  per- 
sonnes. ~  Ouvrier  tué  par  un 
éboulement;  responsabilité  de 
l'Etat  et  des  entrepreneurs.  — 
Procédure  ;  recours  ;  notifica- 
tion ;  délai.  {Ministre de  la  guerre 
contre  tes  sieurs  MarciUet  et  Du- 
ranjon,]  —  Au  cas  d'accident 
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—  1131)  Dommages  résultant  de 
la  situation  des  lieux  Don  ag- 
gravé :  rejet.  —  Incompétence 
de  la  juridiction  contenlieuse 
pour  ordonner  des  travaux 
destinés  à  supprimer  le  dom- 
mage. —  (Sieureldame  Tabou- 
ret contre  commune  d'Andeniy.) 

(c.  (r£i.),m.  364. 

—  (132)  Dommages  aux  per- 
sonnes. —  Etablissement  dé- 
fectueux d'un  trottoir;absence 
de  précaution.  —  Compélence. 
—  Dépens.  —  iDemùkelle  Be- 
rardcoutrevUU  de  Toulome.)  — 
Le  conseil  de  préfecture  est 
compétent  pour  statuer  sur  une 
action  en  indemnité  pour  le 
dommage  causéà,  une  personne 
par  le  mode  défectueux  d'éta- 
blissement d'un  trottoir  et  l'ab- 
sence de  précaution  pour  aver- 
tir les  passants.—  Lademande 
se  rattache  k  l'exécution  d'un 
travail  public.  —  Dépens  mis  k 
la  charge  de  la  partie  qui  suc- 
combera en  lin  de  cause.  (T. 
descûHf.),  IV.39i. 

—  (133)  Dommages  aux  per- 
sonnes. —  Tramways.  —  Acci- 
dent (voiture  renversée]  occa- 
sionné par  un  rail  faisant  sail- 
lie sur  le  sol  de  la  voie  publique 
et  le  mauvais  état  des  voies 
Ten-ées  et  du  pavage  dont 
l'enlretieD  est  à  la  charge  de 
la  Compagnie  :  indemnité  à  la 
charge  de  la  Compagnie  des 
tramways.  iCompaynie yénérale 
française  des  tramways  contre 
sieur  BaTthe.\—ir.  H'Et.\  IV, 

—  (M4)  Dommages  aux  personnes 
et  aux  proprié !■%.  —Canalisa- 
lion  de  gaz.  —  Explosion.  — 
Ville  de  Paris.  Compagnie  con- 
cessionnaire. —  Explosions  de 
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Dommages  (suite)  : 
gaz  résultant  d'une  fuite  dans 
la  canalisation  d*eau  établie 
par  la  Ville  de  Paris  :  respon- 
sabilité de  la  Ville  à  l'exclusion 
de  la  Compagnie  concession- 
naire du  gaz.  —  {Compagnie 
parisienne  du  Gaz  contre  Ville 
de  Paris  et  sieur  Vincent.  )  —  (C. 
d'Et,),  VII,  134. 

—  (135)  Dommages  aux  per- 
sonnes. —  Chemin  vicinal 
exhaussé.  —  Chute  d'un 
homme.  —  Demande  en  in- 
demnité contre  une  commune. 

—  Recours  en  garantie  contre 
une  Compagnie  de  chemin  de 
fer  qui    a  dévié   une  rivière. 

—  Procédure.  —  Expertise.  — 
[Compagnie  de  Lyon  contre  héri- 
tiers Quinson,)  —  Responsabi- 
lité. —  Recours  en  garantie. — 
En  présence  d'un  accident  mor- 
tel imputable  au  mauvais  état 
d'un  chemin,  la  veuve  et  les 
fils  de  la  victime  sont  fondés  à 
réclamer  des  indemnités  à  la 
commune  dans  la  voirie  de 
laquelle  se  trouve  placé  le  che- 
min dont  s'agit.  —  Mais,  si 
une  Compagnie  de  chemin  de 
fer,  en  exécutant  les  travaux 
dans  le  voisinage  de  ce  che- 
min, a  dévié  une  rivière  dont 
les  afTouillements  ont  été  la 
cause  déterminante  de  l'acci- 
dent, —  la  commune  est  fondée 
à  demander  que  ladite  Com- 
pagnie la  garantisse  contre  les 
conséquences  de  la  responsa- 
bilité qui  lui  incombe.  Dans 
l'espèce,  cette  garantie  a  été 
fixée  à  la  moitié  des  condam- 
nations prononcées.  —  Inté- 
rêts. —  Dans  le  cas  où  un  ar- 
rêté du  conseil  de  préfecture 
est  infirmé  en  appel,  la  partie 


qui  a  poursuivi  à  ses  risques  et 
périls  l'exécution  dudil  arrêté 
doit  être  condamnée  à  resti- 
tuer non  seulement  le  mon- 
tant des  sommes  indûment 
payées,  mais  aussi  les  intérêts 
desdites  sommes  à  partir  du 
jour  de  leur  paiement.  —  Ex- 
pertise. —  Loi  du  22  juil- 
let 1889.  —  Questions  transi- 
toires. —  Le  conseil  de  pré- 
fecture, depuis  la  promulgation 
de  la  loi  du  22  juillet  r889, 
ne  peut  ordonner  une  tierce- 
expertise  en  présence  du  dé- 
saccord partiel  des  experts, 
alors  même  que  le  conseil 
d'État  lui  aurait  renvoyé  l'af- 
faire à  cette  fin,  cette  mesure 
d'instruction  ayant  été  suppri- 
mée par  ladite  loi.  Mais  le  Con- 
seil d'Etat,  n'étant  saisi  d  au- 
cune demande  d'expertise 
nouvelle,  peut  évoquer  l'af- 
faire en  statuant  au  fond.  (C. 
d'Et.),  VII,  146. 
—  (136)  Dommages  causés  par 
les  travaux.  —  Entrepreneur. 
• —  Responsabilité  de  TEtat.  — 
Procédure.  —  (Ministre  des  Ira- 
vaux  publics  contre  faillite  du 
sieur  Peyrot.  )  —  Le  particulier 
qui  se  plaint  de  dommages 
causés  à  sa  proptîété  par  Texé- 
cution  des  travaux  publics  ne 
peut  pas  demander  directe- 
ment au  maître  de  l'ouvrage  la 
réparation  du  dommage, 
lorsque,  du  moins,  la  demande 
ne  comprend  pas  les  dom- 
mages pouvant  résulter  de  la 
négligence  ou  de  l'imprudence 
de  l'entrepreneur.  —  L'Etal 
ne  peut  être  mis  hors  de  cause 
dans  l'action  intentée  par  le 
tiers  qui  a  souffert  du  dom- 
mage, que  si  celui-ci  provient 
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lion  le  tracé  de  la  canalisatiou 
d'une  rivjèie  et  ayant  fait 
creuser  des  tran chines  dans 
une  rue  sans  prendre  les  pré- 
cautions nécessitées  par  la  na- 
ture du  sol  et  l'état  des  cons- 
truclions  riveraines  ;  danger 
résultant  de  nette  situation  ag- 
gravée par  l'entrepreneur  qui 
n'a  point  apporté  à  la  pose  des 
tuyaux  de  canalisation  la  dili- 
gence nécessaire  et  qui  a  par 
son  imprudence  amené  l'ébran- 
lement des  murs  d'une  mai- 
son. Indemnité  allouée  au  pro- 
priétaire de  cette  maison,  mise 
pour  un  tiers  à  la  charge  de 
la  ville  et  pour  deux  tiers  à 
celle  de  l'entrepreneur.  {C. 
d'El.),  V,  23S, 
'  (141)  Echouernentd'un navire. 

—  Compétence,  {Sieurs  Murray 
frères.)  —  Le  conseil  de  pré- 
fecture est  compétent  pour 
statuer  sur  une  demande  d'in- 
demnité à  raison  de  l'écboue- 
mentd'un  navire,  causé  parla 
présence  dans  un  fleuve  de 
blocs  de  pierre  provenant  de 
la  démolition  d'anciens  quaiit. 

—  Le  dommage  se  rattache  il 
l'exécution  de  travaux  publics. 
(C.  d'Et.),  V,  307. 

-  (H2|  Eclairage  au  gaz.  — 
Dommages  aux  personnes.  — 
Responsabilité. —  Compétence. 

—  {Compagnie parisienne  du  Gai 
contre  sieur  Daubard.)  —  Le 
conseil  de  préfecture  n'est  poi 
compétentpour  statuer  sur  l'ac- 
tion en  indemnité,  formée  par 
un  allumeur  de  gai  contre  la 
Compagnie  concessionnaire  de 
l'éclairage  de  la  commune,  & 
raison  de  l'accident  éprouvé 
par  lui,  par  suite  de  la  rupture 
de  la  console  d'une  lanterne. 
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Dommages  {suite)  : 

—  La  demande  se  rattache  aux 
condilioDS  d'exéculion  ou  d'en- 
tretien d'un  travail  public.  — 
liais,  lorsque  la  Compagnie 
concessionnaire  a  traité  avec 
un  tiers  pour  Tinstallation  et 
l'entretien  des  appareils  d'éclai- 
rage, le  conseil  de  préfecture 
n'est  pas  compétent  pour 
connaître  de  Taclion  eu  garan- 
tie formée  par  la  Compagnie 
concessionnaire  contre  son 
^ous- traitant.  —  .\ccident 
causé  par  un  défaut  d'entre- 
tien ou  de  réparation  d'une 
lanterne  à  gaz  et  non  par 
l'imprudence  ou  la  négligence 
de  remployé  :  allocation  d'une 
indemnité  en  argent  et  d'une 
rente  annuelle  et  viagère.  [C. 
d'£L),  V,  124. 

—  (143j  Ecoulement  des  eaux.  — 
(V't7/e  dWbbeville  contre  sieurs 
Papillon  et  autres  et  Trincart.) 

—  La  suppression  par  une 
commune  d'un  canal  dans 
lequel  s'écoulaient  autrefois 
les  eaux  de  propriétés  d'une 
nature  marécageuse,  soumet 
ces  propriétés  à  des  inonda- 
tions fréquentes  et  les  rend 
impropres  aux  cultures  qui  y 
étaient  pratiquées  autrefois; 
indemnité  due  par  la  com- 
mune. —  Dépréciation  défl- 
nilive  :  allocation  d'une  indem- 
nité en  capital  :  la  ville  ne  jus- 
tifie d'aucun  projet  de  nature 
à  faire  cesser  le  dommage.  — 
Indemnité  pour  privation  de 
récolles  antérieures  à  la  de- 
mande en  indemnité  pour 
dommages  permanents  :  pas 
de  double  emploi.  Bejet.  — 
Double  degré  de  juridiction.  — 
Non-reccvabiiité     d'une      de- 


.  mande  en  garantie  non  jugée 
par  le  conseil  de  préfecture 
qui  Ta  disjointe  de  la  demande 
principale.  (C  cTEt,),  II,  1217. 

—  (144)  Eboulement   des  eaux. 

—  Syndicat  d'assainissement. 
{Sieurs  Quarré  de  \emeuil  et 
Hey  contre  syndicat  de  Lorioi,) 

—  Syndicat  ayant  acquis  d'un 
particulier  le  droit  d'élargir  et 
d'améliorer  un  canal  existant 
surle  domaine  de  ce  proprié- 
taire. Travaux  exécutés  dans  les 
conditions  fixées  par  la  con- 
vention ;  masse  d'eau  déversée 
sur  ledit  domaine,  non  supé- 
rieure à  celle  que  le  syndicat 
avait  le  droit  d'y  faire  écouler, 
inondation  provenant  du  dé- 
versement des  eaux  du  do- 
maine lui-même.  Pas  de  res- 
ponsabilité du  syndicat.  — 
Décidé  que  le  propriétaire  du 
domaine  ne  pouvait  pas  se 
plaindre  du  non-abaissement 
d'une  vanne  destinée  à  pro- 
téger seulement  les  fonds  su- 
périeui's  et  sa  non-propriété. 
(C.  d'Et,),  m,  58. 

—  (145)  Eglise.  — Dommages  aux 
personnes.  —  Chute  d'une 
pierre  sur  un  passant.  ~  Res- 
ponsabilité. —  Communes.  — 
Fabriques.  —  [Fabrique  de  la 
paroisse  Saint-Eustache.)  —  Les 
communes,  propriétaires  des 
édifices  religieux,  sont  respon- 
sables, au  principal,  des  dom- 
mages causés  aux  personnes, 
du  fait  des  accidents  résultant 
du  défaut  d'entretien  de  ces 
édifices?  —  Elles  ont  seule- 
ment un  recours  contre  les  fa- 
briques. —  Dans  l'espèce,  dé- 
cidé que  la  fabrique  qui  n'a 
jamais  cessé,  dans  la  mesure 
de  ses  ressources,  de  contri- 
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hner  aux  dépenses  d'eniretieD 
<ie  l'église  et  de  signaler  à  la 
•commane  le  péril  résultant  du 
mauvais  état  de  certaines  par- 
ités du  monument,  n*a  encouru 
aucune  responsabilité  au  re- 
gard de  ladile  commune.  [C. 
dTEt.),  IV,  438. 

-  (  i  46}  Egout  collecteur  débou- 
chant  dans  un  fleuve.  —  Infec- 
tion des  eaux.  —  Préjudice 
causé  à  une  propriété  qui  Jouit 
d'une  prise  d'eau.  —  Roule 
nationale.  —  Conseil  de  pré- 
fcclure.  —  Compétence.  — 
Procédure.  Arrêté  prépara- 
toire :  Recours.  —  Expertise  : 
Loi  du  22  juillet  1889.  —  (Mi- 
nistre des  travaux  publics  et 
sieur  hickard  Wallace.)  — 
Procédure.  —  Arrêté  prépara- 
toire ou  interlocutoire.  — 
L'arrêté  par  lequel  le  conseil 
<ie  préfecture  ordonne  une 
expertise,  tous  droits  et  moyens 
réservés,  sans  préjuger  la 
question  de  savoir  si  une  in- 
demnité est  due,  est  purement 
préparatoire,  et,  dès  lors,  ne 
saurait  être  déféré  au  Conseil 
•d'Etat  directement  par  voie 
d'appel  (Richard  Wallace, 
-1"  esp.).  —  Au  contraire,  est 
interlocutoire,  et  par  voie  de 
conséquence  est  susceptible 
<i'être  déféré  directement  en 
appel  au  Conseil  d'Etat,  l'arrêté 
par  lequel  le  conseil  de  préfec- 
ture, après  avoir  déclaré  l'Etat 
responsable,  en  principe,  du 
dommage  causé  par  l'exécution 
d'un  travail  public,  a  ordonné 
une  expertise,  alors  même  que 
la  mission  confiée  aux  experts 
devra  porter  aussi  bien  sur  la 
constatation  de  l'existence 
même   du    préjudice    allégué 


que  sur  le  montant  de  l'indem- 
nité éventuelle  à  lui  allouée 
(Richard  Wallace,  2*  esp.).  — 
Recours.  —  Délai.  —  Le  re- 
cours formé  contre  un  arrêté 
du  conseil  de  préfecture  plus 
de  trois  mois  après  la  notifi- 
cation dudit  arrêté,  faite  par 
le  requérant  lui-même,  à  la 
partie  adverse,  est  recevable  à 
l'égard  de  celte  partie  si  celle- 
ci  n'a  pas  elle-même  fait  de 
notification  (Richard  Wallace, 
i^*  et  2«  esp.]. —  Kxpertise.  — 
Sous  Tempire  de  la  loi  du 
46  septembre  1807,  l'expertise 
étant  obligatoire  en  matière  de 
réclamation  formée  contre 
TEtat,  les  départements  et  les 
communes,  à  raison  de  dom- 
mages causés  par  les  travaux 
publics,  le  conseil  de  préfec- 
ture ne  peut  pas  sans  exper- 
tise préalable  mettre  certaines 
parties  hors  de  cause  (l"*  et 
2«  esp.).  —  Mais  l'expertise 
n'étant  pas  encore  commen- 
cée à  la  date  de  la  décision  du 
Conseil  d'Etat,  cette  expertise 
doit  avoir  lieu  dans  les  formes 
prescrites  par  la  loi  du  22  juil- 
let 4889  (f'  et  2«  esp.).  — 
Ventes  nationales.  —  L'inter- 
prétation d'un  acte  de  vente 
nationale,  qui  a  conféré  à 
l'acquéreur  un  droit  de  prise 
d'eau  sur  une  rivière  dépen- 
dant du  domaine  public  ap- 
partient au  conseil  de  préfec- 
ture, sauf  appel  au  Conseil 
d*Etat.  —  On  prétendrait  vai- 
nement que  le  requérant  tient 
ses  droits  d'une  acquisition 
faite  par  l'Etat  à  une  époque 
où  celui-ci,  étant  rentré  en 
possession  du  bien  vendu  na- 
tionalement,     si     la    seconde 
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J)OMMAGES   (suite)  l 

vente  a  compris  les  droits 
transférés  par  Facle  de  vente 
nationale  (Richard  Wallace, 
2*  esp,).  —  Un  droit  de  prise 
d'eau  reconnu  dans  une  vente 
nationale  au  profit  de  l'acqué- 
reur, sur  un  tleuve,  au  moyen 
d'une  pompe  à  feu,  ne  peut 
pas  être  supprimé  sans  indem- 
nité (2«  esp,).  (C.  d'Et.),  H,  561. 
—  (147)  Egout.  —  Inondation. 
—  Indemnité  due  par  le 
propriétaire  au  locataire.  — 
Hecours  contre  la  Ville.  — 
(  Ville  (le  Paris  contre  sieur 
Nissou.)  —  Les  caves  d'une 
maison  ayant  été  inondées,  par 
suite  du  débordement  d'eaux 
recueillies  dans  un  égout,  la 
Ville  doit  être  déclarée  respon- 
sable. L'exécution  de  l'égout 
est  la  cause  directe  des  dom- 
mages. —  Objection  tirée  de 
ce  que  l'égout  existait  déjà  lors 
de  la  construction  de  la  mai- 
son. Rejet  :  l'insuffisance  des 
dimensions  de  l'égout  ne 
s'était  pas  révélée  avant  la 
construction  et,  d'autre  part, 
le  propriétaire  a  observé  les 
cotes  de  niveau  délivrées  par 
les  agents  de  la  Ville.  —  Allo- 
cation au  proprié tciire,  à  titre 
de  dommages-intérêts,  d'une 
somme  comprenant  l'indem- 
nité que  les  tribunaux  civils 
l'ont  obligé  de  payer  à  son  lo- 
cataire, les  intérêts  de  cette 
indemnité  et  les  dépens  de 
l'instance  judiciaire.  —  Con- 
clusion du  propriétaire  tendant 
à  ce  qu'il  lui  soit  donné  acte 
de  réserves  faites  en  ce  qui 
touche  l'atteinte  portée  à  la 
solidité  de  l'immeuble.  Rejet  : 
l'inondation   n'a  pas  compro- 


mis la   solidité  des  construc- 
tions. (6\  d'£L),  V,  902. 

-  (148)  Egout.  —  Dommages 
aux  propriétés.  —  Suppres- 
sion d'ouvrages.  —  Compé- 
tence. '—  Procédure.  — 
Recoura  collectif.  —  [Sieurs 
Lebrelon,  Faucheux  et  autres,)  — 
Dommages  aux  propriétés.  — 
Construction  d'un  égout  ayant 
eu  pour  conséquence  d'aug- 
menter le  volume  des  eaux 
d'un  ruisseau,  d*aggraver  pour 
certaines  propriétés  les  condi- 
tions  d'écoulement  de  ces  eaux 
et  d'exposer  ces  terrains  à  de 
plus  fortes  inondations.  In- 
demnité allouée.  —  Compé- 
tence. —  Des  ouvrages  ayant 
le  caractère  de  travaux  publics 
ne  perdent  pas  ce  caractère 
alors  qu'avant  l'exécution  cer^ 
tain  es  formalités  requises  n'au- 
raient pas  été  remplies,  que 
notamment  il  n'aurait  pas  été 
procédé  à  une  enquête.  —  Le 
conseil  de  préfecture  n'est  pas 
compétent  —  pour  ordonner 
la  suppression  de  travaux  pu- 
blics; pour  connaître  d'infrac- 
tions aux  règlements  sur  la 
police  des  cours  d'eau  non  na- 
vigables ni  flottables.  —  Pro- 
cédure. —  Recours  collectifs. 
Lorsqu'un  conseil  de  préfec- 
ture a  joint  des  réclamations 
et  ordonné  sur  le  tout  une  seule 
et  dernière  expertise,  puis  a 
rois  par  son  arrêté  à  la  charge 
des  réclamants  conjointement 
et  solidairement  la  majeure 
partie  des  frais  de  l'expertise, 
lesdits  réclamants  sont  rece- 
vables  à  se  pourvoir  par  un 
seul  et  même  acte  contre  cet 
arrêté.  (C.  d'JBL),  V,  15. 

-  (149)  Egouts  des  eaux  mena- 
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gères  d'une  caserne.  —  Compé- 
tence. —  Conflit.  —  {Préfet  de 
la  Haute-Vienne  contre  sieurs 
Ckarreyron  et  Santrot.)  — 
L'action  en  indemnité  fondée 
sur  les  conséquences  domma- 
geables du  déversement,  sur 
une  propriété  riveraine  d'une 
route,  des  eaux  ménagères 
d'une  caserne  au  moyen  d'é- 
gouts  construits  sous  la  voie 
pubUque,  est  de  la  compétence 
de  la  juridiction  administra- 
tive, alors  que  TEtat  n'invoque 
aucune  servitude  à  rencontre 
du  fond  servant.  (T.  des  confl.), 
IX,  283. 

-  (150)  Elargissement  d'une 
place  publique  ;  démolition  par 
une  ville  d'une  maison  sans 
précautions  suffisantes,  ayant 
occasionné  des  lézardes  à  une 
maison  mitoyenne  contre  la- 
cfuelle  la  première  était  ados- 
sée; indemnité  accordée.  — 
(Sieur  Vidry.)(C.  d'J5;^),V,  437. 

-  (151)  Enclave.  —  Passage.  — 
Garantie.  —  Dommages.  — 
Compétence.  —  Conflit.  — 
(Sieur  Redor  contre  sieur  Hervé 
et  VEtat.)  —  Lorsqu'un  pro- 
priétaire soutient  que,  par 
suite  de  la  création  d'un  tra- 
vail public,  sa  parcelle  s'est 
trouvée  enclavée,  c'est  à  l'au- 
torité judiciaire  qu'il  appartient 
de  dire  s'il  y  a  enclave  et  si  le 
pcissage  doit  s'efîectuer  sur  un 
terrain  domanial  ou  sur  celui 
d'un  particulier.  —  Mais  l'au- 
torité judiciaire  n'a  pas  pu, 
sous  prétexte  que  l'action  en 
garantie  contre  l'Etat  était  l'ac- 
cessoire de  la  question  princi- 
pale, se  déclarer  compétente 
pour  statuer  sur  l'indemnité 
i]ui  pourrait  être  due  par  l'Etat 


au  cas  où  il  serait  reconnu 
que,  par  suite  du  travail  pu- 
blic, le  passage  doit  s'exercer 
sur  la  parcelle  d'un  voisin. — 
Il  s'agit  d'un  dommage,  et 
l'action  en  garantie,  quand  elle 
s'exerce  contre  l'Etat,  n'est  pas 
nécessairement  soumise  à  la 
même  juridiction  que  l'action 
principale.  —  Procédure  des 
conflits.  Le  préfet  agissant 
comme  puissance  publique  n'a 
pas  pu,  à  raison  du  rejet  de 
son  déclinatoire,  être  condam- 
né aux  dépens.  (T.  des  con/l,), 
V,  279. 

—  (152)  Envahissement  de  caves 
par  les  eaux  d'un  canal  dont 
l'engorgement  a  été  causé,  en 
partie,  par  un  vice  de  cons- 
truction et  en  partie  par  des 
amas  de  feuilles  et  autres 
objets  introduits  par  une 
bouche  d'égout  ouverte  par 
une  ville  :  partage  de  respon- 
sabilité entre  le  syndicat  pro- 
priétaire du  canal  et  la  ville. 
—  (Sieur  Laroque  et  consorts 
et  syndicat  du  canal  Decormis 
contre  ville  d'Aix.)  (C.  d'JSf.), 
1,  1086. 

—  (153)  Envasement  d'un  canal 
par  des  eaux  industriel  les  et 
ménagères;  responsabilité  de 
la  commune.  —  (Société  du 
canal  de  VRtpierre  contre  corn- 
mune  de  Lannoy.)  —  Une  com- 
mune n'est  pas  responsable 
de  l'envasement  d'un  canal, 
alors  que,  depuis  la  création 
de  ce  canal,  elle  n'a  fait  aucun 
travail  public  de  nature  à 
aggraver  la  situation  ant<'*- 
rieure.  —  La  juridiction  admi- 
nistrative est  compétente  pour 
connaître  des  contestations 
soulevées     à      l'occasion     do 
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Dommages  (suite)  : 
Tusage  fait  d'un  ruisseau  par 
des  industriels  ou  des  pro- 
priétaires et  de  la  responsabi- 
lité qui  pourrait  incomber  de 
ce  chef  à  la  commune.  (C. 
d'Et.),  IXj  624. 

—  (i54)  Établissement  défec- 
tueux d'appareils  à  gaz.  — 
Ecole  nationale.  —  Compé- 
tence. —  Conflit.  —  [Sieur  Las- 
ser.) —  Le  conseil  de  préfec- 
ture est  compétent  pour 
statuer  sur  le  dommage  causé 
par  Tinstallation  défectueuse 
d'appareils  à  gaz  dans  un  bâti- 
ment afTecté  à  un  service  pu- 
blic, et  il  peut,  à  cette  occasion, 
prononcer  sur  les  responsabi- 
lités qui  résulteraient  de 
l'absence  de  précautions  im- 
putées par  l'administration.  (T. 
des  confl.),  V,  35'2. 

—  (155;  Etablissement  d'un 
puits;  propriété  voisine  asssé- 
chée.  —  Pas  de  question  pré- 
judicielle. —  Compétence  du 
conseil  de  préfecture.  -—  {Sieur 
bonnin.)  —  La  question  de 
savoir  si  une  ville,  en  faisant 
cious^r  un  puits  dans  un  ter- 
rain lui  appartenant  et  en  uti- 
lisant au  moyen  d'une  canali- 
sation les  eaux  de  ce  puits 
pour  les  besoins  de  ses  habi- 
tants, fait  un  acte  rentrant  dans 
l'exercice  normal  de  ses  droits 
de  propriétaire,  ne  constitue 
pas  une  question  préjudicielle 
faisant  obstacle  à  ce  que  le  con- 
seil de  préfecture  statue  immé- 
diatement sur  une  demande 
en  indemnité  formée  par  un 
propriétaire  voisin,  dont  le 
terrain  aurait  été  asséché  par 
les  travaux  de  la  ville.  (C.  d'Et,), 
X,  548. 
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—  (156)  Exécution  des  travaux 
nécessaires  pour  supprimer  les 
dommages  —  (Sieur  Àufotr.)  — 
Immeuble  rendu  humide  par 
l'installation  d'une  borne-fon- 
taine. —  Décidé  que,  si  le» 
dommages  ont  eu  pour  cause 
principale  le  m odede  construc- 
tion de  l'immeuble,  ils  sont  ag- 
gravés par  suite  de  l'inexécu- 
tion par  la  commune  de  certains 
travaux  de  réparation  de  la 
borne- fontaine;  indemnité  al- 
louée. —  Compétence  pour 
prescrire  les  travaux  à  exécu- 
ter. —  Le  Conseil  d'Etat  ne  peut 
pas  prescrire  l'exécution  des 
travaux  nécessaires  pour  faire 
cesser  le  dommage  ;  mais  il  peut 
condamner  la  ville  au  paiement 
d'une  indemnité,  à  défaut  par 
elle  d'exécuter  les  travaux 
nécessaires,  {C\  rf'Et.),  IX,  749. 

—  (157)  Exhaussement  d'une 
route  ayant  eu  pour  eiïet  de- 
re jeter  les  eaux  d'un  ruisseau 
dans  les  prairies  riveraines.  — 
Indemnité.  —  [Sieur  Jauge 
contre  Ministre  des  travaux  pu- 
blics.) —  Procédure.  —  Chose 
jugée.  —  Arrêt  interlocutoire. 
—  Lorsqu'un  arrêt  du  Conseil 
d'Etat  ordonne  une  expertise 
à  l'efTet  d'apprécier  le  montant 
des  dommages  causés  à  une 
propriété  riveraine,  le  conseil 
de  préfecture  viole  la  chose 
jugée  si,  après  Texpertise,  il 
rejette  la  demande  d'indem- 
nité. (C.  d'Et.),  1,  238. 

—  (158)  Exhaussement  d'un 
chemin  vicinal,  remblai  ayant 
amené  de  Thumidité  dans  une 
maison  d'habitation,  lixation 
de  l'indemnité.  (Ministre  des 
travaux  publics  contre  coiisorU 
Ravaux.)  —  Plus-value  prove- 


ANALYSE   DES   MATIÈRES   PAR   ORDRE    ALPHABÉTIQUE.    767 


nant  de  la  proximité  d'une 
gare  et  de  la  démolition  d'une 
maison  voisine;  pas  de  plus- 
value  directe  :  non  lieu  à 
compensation.  —  Dommage 
futur  et  éventuel  :  non  lieu 
à  indemnité.  —  Frais  d'exper- 
tise à  la  charge  de  l'Etat  qui 
n'a  pas  fait  d'offre  d'indemnité. 
(C.  d'EL),  I,  532. 

-  (159)  Exhaussement  d'un 
chemin  vicinal  de  0  "*,  60  à 
1",  25.  —  Propriété  placée  en 
contre-bas.  —  Indemnité.  — 
[Sieur  Blaise-Lamontagne,)  — 
Compensation  de  plus-value 
rejetée.  —  Les  travaux  qui  ont 
consisté  dans  une  simple  amé- 
lioration du  chemin  préexis- 
tant, n'ont  produit  aucun  avan- 
tage direct  en  faveur  de  la 
propriété.  —  Expertise  et 
tierce  expertise.  —  Le  conseil 
de  préfecture  peut,  après  le 
dépôt  du  rapport  des  experts 
et  tiers  expert,  confier  à  l'in- 
génieur en  chef  le  soin  de  pro- 
céder à  une  instruction  com- 
plémentaire. (€.d'Et.)j  1, 1204. 

-  (160)  Exhaussement  de  rue. 
Acquisition  au  cours  des  tra- 
vaux. —  Frais  d'expertise.  — 
{Sieur  Là  contre  Ville  de  Ton- 
/oitôe,  Ville  de  Paris,  Veuve 
Tanron,)  —  A  droit  à  une 
indemnité  un  propriétaire  dont 
les  immeubles  ont  été,  par 
suite  de  travaux  d'exhausse- 
ment des  rues,  rais  en  contre- 
bas du  sol  de  la  voie  publique 
et  exposés  à  recevoir  les  eaux 
pluviales.  {Lô,  i^esp,) ;  —  (  Ville 
de  Paris f  2*  esp,),  —  La  ville  ne 
peut  pas  opposer  que  les  tra- 
vaux dommageables  étaient 
antérieurs  à  l'acquisition  des- 
dits immeubles  par  le  proprié- 


taire actuel,  s'ils  n'ont  été  ache- 
vés que  postérieurement  à  cette 
acquisition  (L<5,  !•'  esp,).  — 
Décidé  que  l'époque  h  laquelle 
seront  exécutés  les  travaux  de 
raccordement  du  trottoir  avec 
la  chaussée  étant  incertaine, 
il  y  avait  lieu  à  allouer  non  une 
indemnité  en  capital,  mais  une 
indemnité  annuelle  jusqu'à 
l'ex'écution.  {Ville  de  ParL^, 
2*  esp.).  —  Les  frais  d'exper- 
tise et  de  tierce-expertise 
doivent  être  mis  à  la  charge 
de  la  ville  si  elle  a  toujours 
dénié  tout  droit  à  indemnité 
[Lôj  1^  esp.).  —  Frais  d'une 
instance  en  réduction  de  loyers 
intentée  par  les  locataires  de 
rimmeuble  au  propriétaire, 
mis  à  la  charge  de  la  ville 
{Ville  de  Paris,  2°  esp.).  (C. 
d'Et.],  Il,  1103. 

—  (161)  Exhaussement  d'une 
rue  modifiant  les  accès  d'un 
immeuble  et  le  rendant 
humide.  —  Indemnité  due.  — 
Fixation.  —  (Sieur  Rosier.)  — 
Procédure.  —  Visite  des  lieux. 
—  Notification  du  procès-ver- 
bal. —  On  doit  inviter  les  par- 
ties qui  ont  assisté  à  la  visite 
des  lieux  à  prendre  connais- 
sance du  procès- verbal  de  cette 
visite.  Mais  il  est  possible  aux 
intéressés  d'en  demander  com- 
munication au  greffe.  (C.  d'Et.  ), 
IX,  633. 

—  (162).  Expertise.  —  Arrêté 
ordonnant  un  supplément 
d'expertise.  —  Décision  ayant 
un  caractère  purement  prépa- 
ratoire. —  Recours.  —  Non- 
recevabilité.  —  {Ville  de  Saint- 
Orner  contre  sieur  Singer  et  Pré- 
d*/i(mime''Inglart.)  (C.  d'Et.)^ 
III,  608. 
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Dommages  (suite)  : 

—  (163)  Expertise.  —  Loi  du 
22  juillet  1889.  —  Question 
transitoire.  —  Demande  tar- 
dive d'indemnité.  —  (Sieur  De- 
lestrade  contre  ville  de  Marseille.) 
—  Expertise  :  Depuis  la  loi  du 
22  juillet  1889,  en  cas  de  dé- 
saccord des  experts,  il  ne  peut 
plus  être  ordonné  de  tierce- 
expertise,  —  mais  il  appartient 
au  conseil  de  préfecture  d'ap- 
précier s'il  y  a  lieu  d'ordonner 
une  nouvelle  expertise.  —  Ré- 
gularité d'une  expertise  con- 
testée pour  la  première  fois 
devant  le  Conseil  d'Elat.  Non- 
recevabilité.  —  Dommages.  — 
Demande  d'indemnité  formée 
plus  de  vingt-cinq  ans  après 
Téboulement  dommageable; 
impossibilité  d'en  déterminer 
les  causes  véritables.  Rejet. 
{C.  d'Et.),  V,  178. 

—  (164)  Expertise.  —  Demande 
d'indemnité.  —  Tierce-exper- 
tise ordonnée  par  le  conseil  de 
préfecture  postérieurement  à 
la  promulgation  de  la  loi  du 
22  Juillet  1889.  —  Arrêté  an- 
nulé.—  Nouvelle  expertise. — 
{Sieur  Cousin.)  —  En  présence 
du  désaccord  des  experts,  le 
conseil  de  préfecture  ne  pouvait 
pas,  postérieurement  à  la  pro- 
mulgation de  la  loi  du  22  juil- 
let i«8î),  ordonner  une  tierce- 
expertise.  —  En  conséquence, 
s'il  a  prescrit  une  semblable 
mesure  d'instruction,  son 
arrêté  doit  être  annulé  et  les 
parties  doivent  être  renvoyées 
devant  lui  pour  qu'il  soit  statué 

nouveau  sur  leur  demande, 
après  qu'il  aura  été  procédé  à 
une  nouvelle  expertise  suivant 
les  formes  prescrites  par  la  loi 


du  22  juillet    1889.  (C.  d'Et.). 
VI,  490. 

—  (165)  Expertise  irrégulière  ; 
frais.  —  [Sieurs  Moulard  et 
Berges  et  dame  veuve  Bougnol.) 
—  Le  conseil  de  préfecture  ne 
peut  pas,  pour  rejeter  une  de- 
mande d'indemnité  à  raison 
de  dommages  résultant  de  tra- 
vaux publics,  se  fonder  sur 
une  expertise  faite  au  sujet 
des  mêmes  dommages,  dans 
une  instance  antérieure  suivie 
avec  d'autres  parties.  —  Les 
frais  de  la  première  expertise 
déclarée  inopérante  ne  peuvent 
être  mis  avant  la  solution  du 
fond  à  la  charge  de  l'une  des 
parties  ;  ils  devront  être  mis  à 
la  charge  de  celle  qui  succom- 
bera en  fin  de  cause.  (C.  d'Et.j, 
IX,  540. 

—  (166)  Expertise.  —  Référé.  — 
Compétence  administrative.  — 
(Compagnie  des  chemins  de  fer 
de  Paris  à  Orléans  et  sieur 
Ckarbuy.)  —  L'action  intentée 
par  un  particulier  en  répara- 
tion d'un  dommage,  dont  la 
cause  présumée  se  rattache, 
d'après  les  conclusions  du 
demandeur  lui-même,  à  des 
travaux  publics  et  aux  condi- 
tions d'exécution  de  ces  tra- 
vaux, échappe  à  la  compétence 
de  l'autorité  judiciaire.  Le 
président  du  tribunal  civil  ne 
peut  donc,  en  référé,  désigner 
des  experts  pour  les  constata- 
tions à  faire  d'urgence  :  ce 
droit  appartient  au  président 
du  conseil  de  préfecture 
(art.  24  de  la  loi  du  22  juil- 
let 1889)  (C.  de  cass.),  X,  707. 

—  167)  Explosion  de  la  chau- 
dière d'un  bateau-vasier.  — 
Chose  jugée  au  criminel.  — 
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Procédure;  expertise  ;  nombre 
•des  experts;  récusation.  — 
[Dame  veuve  Vaccaro  et  mmish'e 
dts  travaux  publics  contre  sieur 
damier  et  autres,) —  Paj'tag© 
•de  responsabilité  entre  l'entre- 
preneur et  TEtat.  —  Décidé 
•que  les  conséquences  de 
l'explosion  de  la  chaudière 
«run  bateau-vcisier,  faisant  par- 
tie du  matériel  remis,  par  l'ad- 
ministration, à  un  entrepre- 
neur de  dragage^  doivent  être 
partagées  entre  celui-ci  et 
l'Etat  :  d'une  part,  les  ingé- 
nieurs, chargés  d'autoriser  et 
•de  contrôler  les  grosses  répa- 
rations du  matériel,  ont  eu  le 
tort  grave  de  laisser  en  service 
une  chaudière  défectueuse  ; 
•d'un  autre  côté,  l'entre  preneur 
n'a  pas  signalé  aux  agents  de 
l'administration  les  défectuo- 
sités de  la  chaudière.  Condam- 
nation solidaire  de  l'Etat  aux 
ileux  tiers  des  indemnités  et 
<le  l'entrepreneur  au  tiers.  — 
Chose  jugée  au  criminel.  — 
Une  décision  du  juge  correc- 
tionnel qui  a  acquitté  un  entre- 
preneur inculpé  de  blessures 
involontaires,  à  raison  de 
l'explosion  d'une  chaudière, 
ayant  entraîné  la  mort  d'ou- 
vriers employés  sur  les  chan- 
tiers, ne  fait  pas  obstacle  à  ce 
que  la  juridiction  compétente 
statue  sur  les  actions  en  indem- 
nité formée  par  lesdits  ouvriers 
•contre  l'Etat  et  l'entrepreneur, 
à  raison  d'un  dommage  qui 
leur  a  été  causé  par  l'exécution 
d'un  Lravail  public.  —  Le  juge 
correctioQuei  n'a  pu  qu'exoné- 
rer Tentrepreueur  des  consé- 
quences pénales  pouvant  ré- 
sulter   de    l'application    des 

Annales  des  P.  et  C7i.,  7*  ^érie. 


articles  319  et  320  du  Code 
pénal.  —  Procédure.  —  Exper- 
tise. —  L'article  U  de  la  loi 
du  22  juillet  1889,  en  disposant 
que  l'expertise  sera  faite  par 
trois  experts,  ne  fait  pas  obs- 
tacle à  ce  qu'il  soit  désigné 
autant  d'experts  qu'il  y  a  de 
parties  ayant  un  intérêt  dis- 
tinct (cinq  dans  l'espèce).  — 
Hécusation.  —  Déchéance 
d'une  demande  en  récusation 
formée  plus  de  huit  jours 
après  la  notiiication  de  l'arrêté 
du  conseil  de  préfecture  nom- 
mant les  experts  (Loi  du 
22  juillet  1889,  art.  17). 
(C,  (TEt,),  III,  685. 

—  (168)  Explosion.  -  Dommages 
aux  personnes  et  aux  proprié- 
tés. —  Canalisation  de  gaz.  — 
Responsabilité.  —  Ville  de 
Paris.  —  Compagnie  conces- 
sionnaire. —  {Compagnie  pari- 
sienne du  Gaz  contre  Ville  de 
Paris  et  sieurs  Kollenbrenner  et 
Bernard.)  —  Un  arrêt  anté- 
rieur du  Conseil  d'Etat  ayant 
décidé  que  la  Ville  de  Paris 
était  seule  responsable,  à 
l'exclusion  de  la  Compagnie 
concessionnaire,  d'une  lexplo- 
si  on  de  gaz,  résultant  d'une 
fuite  dans  la  canalisation,  il  y 
a    lieu,    par  voie  de   consé- 

.  quence,  de  décharger  la  com- 
pagnie concessionnaire  des 
condamnations  pronancées  so- 
lidairement contre  elle  et  la 
ville  par  le  conseil  de  préfec- 
ture au  profit  des  intéressés. 
—  Etendue  de  La  condamna- 
lion.  --  Dommages  aux  per- 
sonnes :  allocation  d'une  in- 
demnité en  capital  et  d'une 
rente  annuelle  en  viagère  (KoI- 
lenbranner,    U^  esp.)  ;   dom- 

-  Lois,  etc,  {Tables},  49 


770 


LOIS,    DECRETS,    ETC. 


Dommages  (suite)  : 
mages  aux  propriétés,  alloca- 
tion cFune  somme  en   capital 
(Bernard,  2«  esp.).  (C.  d'El.),l\, 
216. 

—  (169)  Extraction  de  matériaux. 

—  Recours  pour  excès  de  pou- 
voirs non  recevable.  — [Sieur 
Martin.)  —  Un  propriétaire 
n'est  pas  recevable  à  déférer, 
directement  au  Conseil  d'Etat, 
pour  excès  de  pouvoirs,  l'ar- 
rêté par  lequel  le  préfet  a  au- 
torisé une  commune  voisine  à 
occuper  temporairement,  pour 
en  extraire  des  matériaux  des- 
tinés à  l'entretien  de  ses  che- 
mins ordinaires,  une  parcelle 
de  terrain  appartenant  au  re- 
quérant. Les  contestations  de 
cette  espèce  sont  de  la  compé- 
tance  des  conseils  de  préfec- 
ture. (C.  (CFA,),  II,  474. 

—  (170)  Extraction  de  matériaux. 

—  (Sieurs  Genève  et  Laferrère.  ) 

—  En  coui*s  d'exécution,  par 
suite  de  l'épuisement  de  la 
carrière  prévue  au  devis,  des 
entrepreneurs  ont  été  autori- 
sés à  extraire  des  matériaux 
dans  une  ballaslière  ouverte 
par  l'administration,  sous  la 
condition  acceptée  de  payer 
les  indemnités  d'occupation  ; 
dans  ces  conditions,  les  entre- 
preneurs ne  sont  pas  fondés 
à  soutenir  qu'ils  doivent  être 
mis  hors  de  cause  dans  Tins- 
lance  en  dommages  ouverte 
contre  l'Etat  par  les  proprié- 
taires des  terrains  occupés.  — 
La  signature  du  décompte  et 
le  payement  du  solde  par  l'Etat 
aux  entrepreneurs,  alors  que 
le  décompte  ne  comprenait  pas 
les  indemnités  d'occupalion  et 
que  le  payement  du  solde  a  eu 


lieu  sous  réserves,  ne  fait  pas 
obstacle  à  la  mise  en  cause  des 
entrepreneurs.  [C.  d'EL),  11, 
585. 

—  (17f)  Extraction  de  maté- 
riaux. —  Exemption  :  clô- 
tures :  usages  du  pays  ;  haie^^ 
vives,  saut  de  loup,  mur  en 
pierres  sèches.  —  (Dame  veuve 
Tahet  contre  sieur  Gaillard.)  — 
Des  parcelles  dépendant  d'une 
maison  d'habitation  et  entou- 
rées de  clôtures  équivalant  à 
des  murs  d'après  Tusage  du 
pays,  sont  exemptes  de  la  ser- 
vitude d'extraction  de  maté- 
riaux, alors  même  que  la  clô- 
ture présenterait  quelques 
brèches,  qui  d'ailleurs  ont  été 
réparées  avant  que  le  conseil 
de  préfecture  ait  statué.  \C. 
d'Et.),U,  685. 

—  (  1 72)  Extraction  de  matériaux  : 
impossibilité  de  vendre  et  de 
construire  pendant  l'occupa- 
tion. —  (Sieur  Rabatcl  contre 
commune  de  Corbelin.)  —  l^e 
propriétaire  d'un  terrain  régu- 
lièrement occupé  pour  l'extrac- 
tion des  matériaux  destinés  à 
des  travaux  publics,  n'a  pas 
droit  à  une  indemnité  pour  le 
préjudice  qu'a  pu  lui  causer 
pendant  l'occupation  l'impos- 
sibilité de  vendre  ou  de  bâtir 
sur  le  terrain  occupé.  {('' 
d'Et.),  II,  715. 

—  (173)  Extraction  de  matériaux. 

—  Carrière  en  exploitation.— 

—  Compétence.  —  (Sieur  Vril- 
Ion  contre  sieur  Fressinet.)  — 
Décidé  qu'un  rocher  séparé 
par  un  ravin  d'une  ancienne 
carrière  ne  peut  être  considéré 
comme  le-  prolongement  de 
celle-ci,  à  raison  de  son  éloi- 
gnemenl,  de    l'altitude  diffé- 
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rente   et    de  la    nature    des 
gisements;  indemnité  due  seu- 
lement pour  le  préjudice  causé 
à     la    propriété,    sans     tenir 
compte  du  prix  des  matériaux 
extraits.  —   L'évaluation  faite 
lors  du    constat  de  Tétat  des 
lieux  par  les  premiers  experts 
en    vertu  du  décret  de    1868 
n'ayant  pas  pour  but  de  fixer 
d'avance  le  chiffre  de  l'indem- 
nité, le  propriétaire    ne  peut 
s'en  prévaloir  et  s'il  invoque 
une  convention  sur  ce  point, 
la   juridiction    administrative 
serait  incompétente  pour  l'ap- 
pliquer. — .  Indemnité  fixée  en 
tenant  compte  dos  fouilles,  des 
déblais  de  l'exploitation  accu- 
mulés sur  les  terrains  voisins 
de  rétablissement  d'un  chemin 
d'accès  et    de    la    démolition 
d'un   mur  et  d'une  porte.  — 
Privation  de  jouissance  :  droit 
aux  intérêts  de  l'indemnité  de 
dépréciation     du  jour    de   la 
demande,  mais  non  à  une  in- 
demnité spéciale   pour  priva- 
tion de  jouissance  à  partir  de 
la     même   date.     —   Location 
d'une    maison    et   dommages 
causés    à. ladite   maison   par 
l'accumulation  des  déblais  :  la 
juridiction  administrative  est 
incompétente  pour  connaître 
de  la  demande  en   payement 
du  loyer  fondée  sur  un  bail, 
mais  elle  est  compétente  pour 
régler  le  dommage  causé  à  la 
maison  par  l'exploitation  de  la 
carrière,  bien  que  cette  maison 
soit  en  dehors   du  périmètre 
sur  lequel    l'extraction  a  été 
autorisée.  —  Frais  d'une  sai- 
sie-arrêt: la  juridiction  admi- 
nistrative    est     incompétente 
l)our  apprécier  la  validité  d'une 


saisie-arrêt  pratiquée  par  le 
propriétaire  au  préjudice  de 
l'entrepreneur  et  pour  mettre 
à  la  charge  d'une  partie  les 
frais  de  ces  actes.  (C.  d'£^), 
11,920. 

—  (174)  Extraction  de  maté- 
riaux. —  Carrière  en  exploi- 
tation. —  Prix  des  matériaux  : 
valeur  dans  le  pays  :  Privation 
de  jouissance  :  arbres.  — 
{Sieur  Fardel  contre  Compagnie 
des  Chemins  de  fer  du  Nord.  )  — 
Carrière.  —  Il  y  a  carrière- ou- 
verte et  dès  lors  il  y  a  lieu  au 
payement  du  prix  des  maté- 
riaux lorsque,  antérieurement 
à  l'occupation,  le  propriétaire 
du  terrain  avait  tiré  parti  des 
matériaux  (grès),  soit  pour 
l'entretien  de  sa  propriété,  soit 
en  les  vendant.  Fixation  de 
l'indemnité  en  tenant  compte 
de  la  valeur  des  matériaux, 
mais  sans  avoir  égard  à  l'exis- 
tence et  aux  besoins  de  l'ou- 
vrage public  auquel  on  les  des- 
tine. —  Privai  ion  de  jouis- 
sance et  dépréciation  de  la 
propriété,  conséquences  néces- 
saires de  l'exploitation  de  la 
carrière  :  pas  d'indemnité  ; 
ces  dommages  sont  compensés 
par  le  prix  des  matériaux.  — 
Enlèvement  d'arbres  :  indem- 
nité due.  (C.  d'Et.),  If,  1065. 

—  (175)  Extraction  de  maté- 
riaux {Compagnie du  Midi  contre 
commune  (VEaclanèdes  et  sieur 
Bastide.)  —  Dépréciation  de 
terrains  non  fouillés  par  suite 
du  dépôt  de  déblais  et  graviers 
terreux;  indemnité  allouée.  — 
Extraction  de  sable.  Indemnité 
allouée  en  tenant  compte  de 
I  influence  exercée  sur  les  prix 
courants  par  l'importance  de 
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rexpMlakion.  —  PrivaiMN)  de 
de  >Mii«aa»ce  résuiUat  et  Vét^- 
blissement  d'une  voit  d -accès. 
Pas  d'indemnité  spéciale:  on  se 
trouve  là  en  présence  d'une 
coikséqvence  nécessai  re  de  i'ex- 
ploiiatiMi  Dornuile  des  ker- 
rains.  —  Des  terrains  apporte- 
nani  à  une  coonmune  ayant 
été  occupés  temporaire  ment, 
\e  fermier  de  ces  terrains  a 
droit  à  une  indemniié  \x»tr 
priyaiion  de  jouissance.  — Cette 
indemnité  devra-t-eile  lui  être 
payéi^  par  }  oecupant  ou  par  la 
ocMsumitte  qui  touche  en  entier 
rindenniié  représentative  du 
dommage  causé  ?  —  Hés.  dans 
k  dernier  sens.  (C.  d'E/.),  UI, 
391. 

—  (ne)  Extraction  de  sable  pour 
le  compte  de  TElal  par  un  en- 
ti'efyreaenr.  —  Kesponsabililé 
de  TEtat.  —  (  Miniiaire  de  In  guerre 
eontretieur$  LanglmetPithard, 
Allemandetet  Httire^.)  —  L'Eiat 
est  responsaUe  de  dommages 
causés  par  des  extradions  de 
sable  faites  par  son  en  Ire  pre- 
neur, alors  même  que  celui-ci 
serait  tenu,  aux  termes  de  son 
«ahier  des  charges,  de  payer 
les  indemnités  8atts  i>ecours 
contre  radministration.  (C. 
(TEL),  llï,  593. 

—  (177)  Extraction  de  matériaux. 

—  (Sieurs  Crai^ett^  et  Malassis.) 

—  L'entrepreneur  qui,  appelé 
devant  le  tribnnal  civil  en  ré- 
paration du  dommage  causé, 
par  des  extractions  de  maté- 
riaux effectuées  pour  nn  tra- 
vail pnhtic,  mais  sans  autorisa- 
tion 4n  préfet,  a  décliné  la 
compétence  dn  pouvoir  judi- 
ciaire, et  qui,  poursuivi  ensuite 


devant,  le  conseil  de  préfecUAre, 
a  délen  du  à  l 'ac  ti on  des  propiié- 
taires  et  demandé  lexpertiM, 
n^esl  pas  encore  recevable, 
'  devant  le  Conseil  d'Etat,  i  son- 
tenir,  contrairement  à  ses 
affirmations  précédentes,  que 
Toccupalton  a  le  caractère 
d'une  voie  de  fait,  qui  ressor- 
tit aux  tribunaux  judiciaires. 
(C.  d'Et,\  m,  1230. 

—  (178)  Extraction  de  matériaux. 
Carrière  en  exploitation.  — 
(  Sieur  Renier  contre  commune  de 
€hèvrtmo>U.)  —  Cube  de  maté- 
riaux extraits  calculé,  son 
d'après  le  vide  de  la  foaiiken 
carrière,  mais  confonnéiaeBtà 
l'nsage  constant  du  pays, 
d'après  le  cube  des  maçonne- 
rie«  effectuées  au  moyen  des 
matériaux  extraits,  sans  dé- 
duction pour  mortier. (C.  (TEt.'t 

—  (179)  Bxtra^ction  de  matériaux. 

—  Carrière  exploitée.  —  Pri- 
ration  d'industrie.  —  {Compeir 
fnie  des  ehemns  de  fer  contre 
Biettr  Marchât.)  —  Décidé  que 
les  terrains  occupés  daos  k 
périmèii^e  d^occupation  de- 
vaient être  considérés  comme 
étant,  à  la  <late  de  FaiTéié,  à 
l'état  de  carrière  exploitée 
dans  le  sens  de  Tariiele  5»  de 
la  loi  dn  16  septemlMii  iW  :  à 
diverses  époqnes  des  eitrac- 
tions  de  mâiéiiaux  avaieot  été 
pratiquées  et  depuis  loBgtem^ 
ces  extradions  élatent  un  des 
produits  importants  de  Tin- 
raettble.  Prix  des  matériaux 
extraits  dtk  par  renlrepreneur 

—  Rejet  d'une  objection  tirée 
de  ce  que  la  carrière  n'aiuraJl 
été  r^Uèrement  cédée  au 
réclamant  que  postériewtem^n^ 
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à  Farrèté  d'ocenpAtion.  — L'in- 
demnité payée  au  fennier  d'un 
-propriétaire  de  carrière-  ne 
doit  pas  éUe  imputée  sur  le 
montant  de  ia  somme  due  au 
propiiétaire  subséquent  de 
cette  carrière.  —  Aucun  Jien 
de  droit  n'existe  entre  ce  der- 
nier propriétaire  et  Tauteur  du 
dommage.  ■—  Lorsque  le  ter- 
rain occupé  n'avait  rern  an- 
térieurement à  l'occupation 
aucune  appropriation  indus- 
trielle de  la  part  de  l'ancien 
propriétaire,  le  nouveau  pro- 
priétaire, dont  l'industrie  con- 
siste À  exploiter  les  carrières 
situées  dans  ce  termin,  n'est 
pas  fondé  à  demander  l'alloca- 
tion d'une  indemnité  pour  pri- 
vation de  bénéfice  industriel. 
—  Il  ne  saurait  avoir  des  droits 
plus  étendus  que  ceux  de  son 
cédant.  (C.  d'JBl.),  V,  :î8. 
-  (180)  Faillite.  —  {Minisire  des 
travaux  pubtics  contre  sieur 
Auray.)  —  Art.  41.  —  Récla- 
mation. —  Délai.  —  Déchéance 
de  chefs  nouveaux  de  récla- 
mations présentées  après  le 
délai  de  vingt  jours  qui  a  suivi 
la  notification  régulière  du  dé- 
compte, accepté  par  le  syndic 
de  l'entreprise  sous  n-serre  des 
réclamations  déjà  formulées. 
— -  Art.  50-5 f.  —  Décompte.  — 
Ces  articles,  qui  obligent  l'en- 
trepreneur à  soumettre  dans 
certains  cas  ses  réclamations  à 
Tadministration  avant  de  les 
porter  devant  le  conseil  de 
préfecture,  s'appliquent  seule- 
ment aux  difficultés  d'exécu- 
tion qui  peuvent  s'élever  en 
cours  d'exécution  entre  l'en- 
trepreneur et  les  ingénieurs  et 
non  aux  difficultés  sur  le  dé- 


compte. —  Dommages  causés 
à  l'entreprise.  —  Mise  em  fail- 
lite de  l'entrepreneur  au  cours 
des  travaux,  motivée  par  sa 
situati-on  pécunière,  et  non 
par  l'insuffisam^edes  acomptes 
qui  auraient  dû  lui  être  payés, 
eu  égard  à  l'état  d'avancement 
des  travaux.  Etat  non  respon- 
sable; non-lien  à  indemnité. 

—  Chômage  d'une  rivière  navi- 
gable :  rejet  :  l 'en ti^e preneur 
devait  se  conformer  san«  in- 
demnité aux  prescriptions  du 
service  de  la  navigation.  — 
Travau  X  im  pré  vu  s  :  prix  accepté 
par  le  syndic  ;  non-recevabîlité 
de  la  demande  de  t'enti'epre- 
neur.  —  Travail  exécuté  sans 
ordre  de  service,  et  dans  Hn- 
térêt  de  l'entrepreneur;  pas 
d'indemnité.  (C.  cTEf.),  VIH, 
1028. 

—  (181)  Fontaines  et  abreuvoirs 

—  (Commune  de  Hoquefeuil 
contre  sieur  Talut.)  —  Infiltra- 
tion d'eau  rendant  une  maison 
humideelinsalubre.  —Compé- 
tence. —  Travaux  nécessaires 
pour  faire  cesserle  dommage; 
incompétence  du  conseil  de 
préfecture  pour  les  ordonner. 

—  Indemnité  due  au  proprié- 
taire si  mieux  n'aima  la  com- 
mune exécuter  les  li-avaax  né- 
cessaires pour  faire  cesser  le 
dommage.  (C.  d'J2/.),  Il,  1041. 

—  (182)  Fossés  des  routes  ferrées 

—  Curage.  —  Compétence.  — 
{Sieur Dalidou  contre  CEtai.)  — 
Les  fossés  des  routes  ferrées 
étant  un  accessoire  de  la  voie 
leurentretien  commeleurcréa- 
tion  a  le  caractère  de  travaux 
publics  et,  par  suite,  les  con- 
testations relatives  au  défaut 
de  curage  de  ces  fossés  sont 
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Dommages  {suite)  : 
de  la  compétence  administra- 
tive. (C.d'EU),  IX,  155. 

—  (183)  Garantie.  —  Communes. 

—  Dommage.  —  Compétence. 

—  Recevabilité.  —  Conflit  né- 
gatif. —  (Sieur  Tardy  contre 
commune  de  Larmes  et  sieur 
Gudin.)  —  Le  conseil  de  pré- 
fecture, compétent  pour  sta- 
tuer sur  une  action  dirigée 
contre  une  commune  à  raison 

.de  dommages  résultant  d'un 
travail  public,  est  compétent 
pour  statuer  sur  Faction  en 
garantie  formée  par  la  com- 
mune contre  le  tiers  qui  s'est 
porté  partie  pour  elle.  —  Pro- 
cédure. —  Recevabilité  du 
conflit.  Rejet  d'objections  ti- 
rées :  1°  du  défaut  d'identité  de 
personnes  :  la  demande  portée 
devant  l'autorité  administrative 
était  signée  du  requérant  seul, 
alors  que  devant  l'autorité  ju- 
diciaire le  requérant  s'était 
adjoint  ses  filles  et  son  gendre 
2°  du  défaut  d'idendité  d'objet 
de  la  demande  :  la  demande 
portée  devant  les  deux  juri- 
dictions aurait  visé  des  travaux 
de  date  difTérente.  Jugé  que  le 
moyen  manque  en  fait,  les 
dommages  ayant  été  relevés 
d'une  façon  générale  et  indéter- 
minée (Trib.  desCon/l.),  III,  647. 

—  (184)  Gare.  —  Dommages 
causés  à  une  propriété  par 
suite  de  l'agrandissementd'une 
gare.  —  Indemnité  allouée.  — 
(Compagnie  d'Orléans  contre  de- 
moiselles Giraud  et  Levallez).  (C. 
d'Et.),  VI,  402. 

—  (185)  Génie.  — Communes.  — 
Chemins  ruraux.  —  (Ministre 
de  la  guerre  contre  sieur  Durand 
et  ville  d'Epinal.)  —  L'Etat  est 


seul  responsable,  à  l'exclusion 
de  la  ville,  du  dommage  causé 
au  riverain  d'un  chemin  niral 
appartenant  à  uno  commune  à 
raison  des    travaux    exécutés 
par  le  service  du  génie,  avec 
l'autorisation   du  maire  mais 
aux   frais  exclusifs  de  l'auto- 
rité militaire.  —  Abaissement 
du  sol  d'un   chemin  rural  au 
droit  d'une  propriété  riveraine 
solidité  de  la  maison  compro- 
mise par  suite  du  déchausse- 
ment des  fondations,  diminn- 
tion  des  facilités  d'accès  :  in- 
demnité due.  —  Compensation 
de  plus-value  non  admise  :  la 
plus-value  n'est  ni  directe,  ni 
appréciable.  (C.  d^Et.),  l,  134. 
-    (186)   Génie.    —    Extraction 
d'argile  pour  la  fabrication  d« 
briques  destinées  à  la  construc- 
tion d'un  fort.  —  Lois  visées  : 
28  pluviôse  an  VIII  et  16  no- 
vembre 1807.  [Sieur  Portier  tt 
autres.)  —  Procédure.  —  Con- 
seil d'État.  —  Recours  inciden- 
surun  chef  de  réclamation  non 
soumis  au  conseil  de  Préfec- 
ture :  non-recevabilité.  —  Re- 
cours incident    formé  par  le 
propriétaire   pour   le    cas  où 
des  conclusions  prises  par  son 
fermier  dans   une  autre  ins- 
tance pendante  devant  le  Con- 
seil d'Ëtat  seraient  rejetées  : 
non-recevabilité.  —Conseil  de 
préfecture.  —  Ultra  petita.  — 
Le  conseil  de    préfecture  qui 
accorde  une    indemnité  infé- 
rieure à  celle  réclamée  ne  sta- 
tue pas  ultra  petita.  —  Exécu- 
tion d'un  arrêté    i^éformé  en 
appel.     —     Restitution    des 
sommes  payées.  —  L'exécution 
des  arrêtés  du  conseil  de  pré- 
fecture   n'ayant   lieu   qu'aux 
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risques  et  périls  de  ceux  qui 
la  poursuivent,  la  restitution 
est  ordonnée  avec  intérêts  du 
jour  du  versementdes  sommes 
payées  à  tort.  —  Terrains  oc- 
cupés pour  l'extraction  de  Far- 
gile  et  fouillés  à  1  mètre  de 
profondeur  :  enlèvement  de 
toute  la  terre  végétale  :  dépré- 
ciation notable  :  dommage 
fixé  à  58  francs  par  are  (l''°,2*, 
3*  et  4»  esp.).  —  Terrains  non 
fouillés,  mais  couverts  de  dé- 
bris résultant  de  la  fabrica- 
tion de  briques  ;  indemnité. — 
Propriétaire  prévenu  de  Toc- 
cupation  dès  le  4  mai  1879  : 
indemnité  allouée  ;  trouble  de 
jouissance  pendant  cette  an- 
née, bien  que  l'occupation 
n'ait  eu  lieu  qu'en  novembre. 

—  Propriétaires  ayant  assisté 
au  constat  auquel  il  a  été  pro- 
cédé le  H  mars  à  la  fin  des 
travaux,  et  ayant  pu,  les  ex- 
perts étant  d'accord  sur  l'état 
des  lieux,  rentrer  immédiate- 
ment en  possession  des  ter- 
rains fouillés  :  indemnité  due 
pour  cette  année,  mais  non 
pour  les  années  postérieures. 

—  Frais  d'expertise  mis  à  la 
ch^ge  de  l'occupant  qui  n'a 
pas  fait  d'offres  suffisantes.  (C. 
(TEQyl  1189. 

—  (187)  Génie.  —  {Ministre  de  la 
guerre  contre  sieur  Pichard, 
Brun  et  autres.)  —  Des  extrac- 
tions de  sable  ayant  été  opé- 
rées par  le  génie  militaire  sur 
le  littoral,  sans  observations 
des  prescriptions  imposées  par 
les  arrêtés  réglementaires  en 
vue  de  la  protection  des  pro- 
priétés  riveraines,   —  et   le2 

-  extractions  ayant  aggravé  les 
dommages  causés  aux  riverains 


par  une  tempête  qui  a  eu  le 
caractère  de  force  majeure,  il 
y  a  lieu  de  mettre  une  partie 
de  l'indemnité  à  la  charge  de 
l'Etat.  (C.trE^),V,  242. 

—  (188)  Humidité  d'un  immeuble 
notablement  aggravée  par  les 
travaux  ;  indemnité  due  ;  ab- 
sence de  plus-value.  —  [Evéque 
de  Tardes  contre  consorts  Latour 
de  Brie).  (C.  cVEt,),  IH,  108. 

—  (183)  Immeuble  mis  en  contre- 
bas. —  Plus-value.—  Perte  de 
loyer  et  de  clientèle.  —  Frais 
d'expertise,  —  {Commune  de 
Coursan.)  —  Immeuble  mis  en 
contre-bas  de  la  voie  publique 
par  suite  de  travaux  de  nivel- 
lement et  d'exhaussement 
d'une  place  :  allocation  d'une 
indemnité  en  tenant  compte 
d'une  plus-value  compensant 
partiellement  le  préjudice  subi. 

—  Perte  alléguée  de  loyer  et 
de  clientèle  :  défaut  de  justifi- 
cation :  rejet.  —  Expertise.  — 
Fraismis  en  totalité  à  la  charge 
de  la  ville,  l'expertise  ayant 
été  rendue  nécessaire  par  l'in- 
suffisance des  offres  faites  par 
celle-ci  (C.  d'Et.),  IX,  237. 

— (190)  Indemnité.  —  Procédure. 

—  Conseil  de  préfecture.  — 
Conclusions  déposées  à  l'au- 
dience. —  (Compagnie  d'Orléans 
contre  sieur  ColLin,)  —  Qualité 
pour  réclamer.  —  Demande 
d'indemnité  pour  dommages 
causi'sàun  immeuble.  — Griefs 
tirés  de  ce  que  le  requérant 
aurait  acquis  cet  immeuble 
postérieurement  à  la  cause  du 
dommage  et  de  ce  que  ses  au- 
teurs auraient  été  indemnisés: 
Rejet  de  ces  moyens  comme 
manquant  en  fait.  —  Procé- 
dure.— Conseil  de  préfecture 
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Dommages  [suite)  : 
—  Conclusions  déposées  à  l'au- 
dience. —  Il  appartient  au 
conseil  de  préfecture  de  rejeter 
comme  tardives  des  conclusions 
présentées  à  Faudience  (C, 
d'El.),  VIII,  598. 

—  (191)  Infiltrationsd'eaudues  à 
la   rupture  de  la  canalisation 
publique.  —  Responsabilité  de 
la  ville.  —  (  Ville  de  Paris  contre 
dame  veuve  Marquer,)  —  Suite 
defarrêt  du  13  mai  1887,  Ann. 
1888,    p.     156.)   —   Indemnité 
allouée  pour  travaux  de  con- 
servation   d'un    immeuble   et 
perte  de  loyers,  malgré  le  long 
retaid  apporté  à  la  remise  en 
état  de   l'immeuble  :  le  pro- 
priétaire s'est  abstenu  de  mo- 
dilier  l'état  des  lieux  pour  que 
les  experts  puissent  faire  leurs 
conslatations.    —    Plus-value. 
—    Compensation.   —  Farade 
en   pan    de  bois  reconstruite, 
aux  frais  de  la  ville,  en  briques, 
pour  obéir  aux  règlements  de 
voirie.    Plus-value.     Demande 
de   comp(;nsation.    Hejet  :  la 
rerouslruction  est    la   consé- 
quence du  dommage  imputable 
à  la  ville  et  la  façade  primitive 
n'était  pas  dans  un  état  tel  que 
sa    réédilication    s'imposût    à 
bref  délai.  —  Instances  enea- 
eé<'S  devant  les  tribunaux  ci- 
vils     contre     le     propriétaire 
de  l'immeuble  directement  at- 
teint, par  les  propriétaires  des 
immeubles     voisins,    atteints 
par  contre-coup.  —  Mise   à  la 
cbarge  do  la  ville,  non  seule- 
ment dos  condamnations  pro- 
noncées, mais  encore  des  frais 
laxés  ou  à  taxer  :  aucune  faute 

n*a  été  commise,  au  cours  de 

ces  instances,  par  le   proprié- 


taire    défendeur.     —  Jambe 
étrière  à  réédifier,  commune 
à  deux  immeubles.  Indemnité 
en  représentant  la  valeur  to- 
tale, allouée  au  propriétaire  de 
l'immeuble  principalement  at- 
teint. Demande  de  réduction, 
à  raison  de  la  possibilité  d'une 
réclamation  par   l'autre   pro- 
priétaire. Uejet:  la  ville  pourra 
faire  valoir  à  l'égard  de  celui- 
ci  son  droit  de  ne  lui  payer 
aucune  indemnité   à  ce  chef 
{C.  d'Et.),  m,  384. 
—  fl92)  Infiltration.  -^  (Commune 
de  Saint-Georges-d'Hurtières  et 
sieur  Gérard.)  —  Responsabi- 
lité. —  Mise  en  cause,  —Le  fait 
que  les  travaux  dommageables 
ont    été    dirigés  par  les  ingé- 
nieurs de  TElat  n'a  pas  pour 
effet  de  rendre  celui-ci  respon- 
sable des  dommages  alors  que 
les  travaux  intéressaient  uni- 
quement  les  communes  pour 
le  compte   desquelles  ont  été 
exécutés  les   travaux  :  TElat 
est,  par  suite,  mis  h  ors  de  cause. 
(Commune  de  Saint-Georgps- 
d'Hurtiéres,  i^esp.).  —Procé- 
dure.  —   Tierce-expertise.  — 
Depuis  laloi  du  22 juillet  1889, 
en    cas  de  désaccord  des  ex- 
perts, il  ne  peut  plus  être  or- 
donné de  tierce-expertise,  alors 
même    que,    l'instance   ayant 
été  engagée  avant  cette    loi, 
une  expertise   aurait  été  or- 
donnée dans  les  formes  pres- 
crites  par  la   loi   du   16  sep- 
tembre 1807  ;  en  conséquence, 
sont  annulés  l'arrêté  quia  or- 
donné une  tierce-expertise  en 
1890  et  l'arrêté  qui  a  statué  au 
fond  sur  le  vu  de  cette  exper- 
tise.    (Commune    de    Sainl- 
(ieorges-d'Hurtières,  i"^  espX 
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Dépens.  —  E«t  condamnée  aux 
dépens  la  partie  qui  concluait 
au  maintien  d'un  arrêté  qui 
a  ordonné  irréguUèremeiîtune 
tierce-expertise  et  de  TarréLé 
•qui  avait  statué  au  fond.  (Com- 
mune de  Saint-Georges-d'Hur- 
tières,  !•"•  esp.),  —  Frais  d'ex- 
pertise mis  à  la  charge  de 
TEtat,  qui  n'avait  fait  aucune 
offre  régulière  d'indemnité. 
(Gérard,  2"  esp.).  —  Inonda- 
tions pendant  plusieurs  mois, 
chaque  année,  des  caves  d'une 
maison,  causées  par  les  inlll- 
tratîons  du  réservoir  de  Bouzey 
construit  parTEtat:  indemnité 
allouée.  (Gérard,  2*  esp.)  (C. 
d*Et.),  VI,  760. 

-193)  Infiltration  d'eau  dans 
les  prairies.  —  Construction 
d*un  barrage  sur  la  Saône.  — 
Relèvement  du  niveau  des  eaux 
de  la  rivière.  —  Dommage  non 
définitif.  —  Indemnité  an- 
nuelle. —  [Minûitre  destravaiux 
publics  contre  sieur  Crozet.)  — 
Les  dommages  résultant  des 
infiltrations  d'eau  dans  des 
prairies  étant  susceptibles 
d'être  appiTciés  chaque  année 
et  pouvant,  par  suite  de  Ira- 
vaux  entrepris  par  TAdminis- 
tration,  cesser  dans  l'avenir, 
décidé  qu'il  n'y  avait  pas  lieu 
d'accorder  une  indemnité  pour 
dépréciation  définitive.  — 
Lorsque  le  conseil  de  préfec- 
ture, tout  en  fixant  l'indem- 
nité à  une  certaine  somme, 
homologue  simplement  le  rap- 
port des  experts  qui  avaient 
évalué  séparément  les  indem- 
nités afférentes  à  chacune  des 
années  faisant  l'objet  de  la  de- 
mande, son  arrêté  ne  fait  pas 
obstacle  au  droit  du  ministre 


d'opposer  la  déchéance  quin* 
quennale  pour  une  partie  des 
indemnités  se  rapportant  à 
certaines  années.  {€.  d^Et.),  IX, 
544. 

—  (19  VV  Inondation.  —  Propriété 
inondée  à  raison  de  sa  situa- 
tion que  les  travaux  n'ont  pas 
aggravée  :  refus  d'indemnité. 
{Sieur  Bertheau  contre  Compa- 
gnie du  chemin  de  fer  d'Orléans 
et  ville  de  Périgueux).  {C.  rf'Bf.), 
II,  238. 

—  (195)  Inondations.  [Compagnie 
Pa  rïs-  LyoH-Méditerra née  co  n tre 
sieur  Girardot.)  —  L'ugî^rava- 
tion  du  dommage  inhérent  à  la. 
situation  des  lieux  ouvre  un 
droite  indemnité  au  profit  du 
propriétaire  d'un  barrage 
contre  laCompagnie  du  chemin 
de  fer,  dont  les  travaux  ont 
aggravé  le  dommage.  —  (C. 
d'Et.),  Il,  686. 

—  (196)  Inondations  causées  par 
les  travaux  de  l'Etat  et  de  la 
Ville.  —  Indemnité  allouée  en 
tenant  compte  de  la  vétusté  et 
du  défaut  d'entretien  de  l'im- 
meuble. —  (Dnme  veuve  Nancel 
et  sieurs  Nancel  et  Censier.)  — 
Procédure.  —  Qualité  pour 
réclamer.  —  Le  propriétaire 
actuel  d'un  immeuble  auquel 
des  travaux  publics,  antérieurs 
à  son  acquisition,  ont  causé  un 
dommage,  a  qualité  pour  ré- 
clamer seul  une  indemnité  si 
les  précédents  propriétaires 
qui  détenaientnominativement 
l'immeuble  loi*s  des  travaux 
sont  intervenus  devant  le  con- 
seil de  préfecture  pour  déclarer 
que  la  propriétaire  actuelle 
avait  seule  droit  à  l'indemnité. 
—  Conseil  d'Etat.  —  Recours 
contre  l'Etat.  —  Délai.   —    La 
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DoMUAT.RS  [suite)  : 
notification  d'un  arnUé  rendu 
entre  l'Etat,  une  ville  et  un 
particulier,  faite  par  la  ville 
au  particulier  ne  fait  pas  courir 
le  délai  de  recours  contre  lui 
au  profit  de  TElat.  (C.  d'Et.),  V, 
428. 

—  (197)  Inondation  du  sous-sol 
d'une  usine  par  suite  de  l'in- 
suffisance du  débouché  d'un 
égout  collecteur.  —  (  Ville  de 
Roubaix.)  —  Compétence.  — 
Le  conseil  de  préfecture  est 
compétent  pour  statuer  sur 
une  demande  d'indemnité 
fondée  sur  le  dommage  résul- 
tant d'un  vice  de  construction 
des  égouts  d'une  ville.  —  In- 
suffisance du  débouché  d'un 
égout  collecteur.  —  Inondation 
du  sous-sol  d'une  usine  à  la 
suite  d'une  forte  pluie  n'ayant 
pas  cependant  le  caractère 
d'événement  de  force  majeure. 
Indemnité  allouée  à  l'usinier, 
en  tenant  compte  de  ce  fait 
que  soit  dans  les  dispositions 
adoptées  pour  l'emmagasinage 
des  marchandises  dans  le  sous- 
sol,  soit  dans  la  construction 
des  ouvrages  mettant  ce  sous- 
sol  en  communication  avec 
l'égout,  il  n'avait  pcis  été  pris 
toutes  les  précautions  néces- 
saires pour  échapper  aux  con- 
séquences d'une  crue  ou  d'un 
refoulement  des  eaux  de 
l'égout.  (C.  d'Et,),  IX,  74Ô. 

—  1 198)  Inondation.  —  Ilupture 
d'égout.  — Indemnité.  — (Sieur 
liivalier.)  —  L'inondation  d'une 
maison  étant  due  à  la  rupture 
d'un  branchement  d'égout  en 
construction  pour  une  maison 
voisine,  la  ville  qui  a  dressé  le 
projet    de     branchement    est 
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déclarée  responsable  du  dom- 
mage ;  mais  une  partie  de  la 
responsabilité  est  laissée   à  la 
charge  du  propriétaire,  dont  la 
maison  a  été  construite  sur  un 
sol  excavé,   où  existent  d'an- 
ciennes carrières,  sans  aucune 
précaution,     l'iiTuption  ayant 
été  aggravée  de  ce  fait.  —  Pro- 
cédure.  —    Expertise.    —  I^ 
circonstance   que,    dans  une 
expertise,  les  trois  experts  ont 
déposé    des  rapports   séparés 
ne    saurait    faire    con.sidérer 
l'expert  nommé  par  le  conseil 
de  préfecture  comme  un  tiers 
expert  ;  les  experts  ont,  d'ail- 
leurs,   à  plusieurs     reprises, 
procédé   ensemble.  (C.  (VElÀ^ 
X,  105. 
—  (199)  Inondation   d'une  pro- 
priété par  suite  des  ruptures 
d'une  digue  d'un  syndical.  — 
[Sieurs   Redortier.)    —  Double 
brèche  ouverte  dans  une  digue 
par  les  eaux  provenant  de  la 
crue  d'une  rivière  ;  inondation 
de  la  propriété    protégée  par 
cette    digue.     Demande   d'in- 
demnité ;  non-lieu  k  indemnité 
en  ce  qui  concerne   les  dom- 
mages résultant  delà  première 
brèche,  la  digue  étant,  en  cet 
endroit,  en   bon  état  d'entre- 
tien.  Rejet  d'un  argument  tiré 
de   ce  que   des  travaux  d'ex- 
haussement, régulièrement  au- 
torisés,   n'auraient    pas    été 
exécutés    :     l'Administration, 
reconnaissant    qu'ils   présen- 
taient certains  dangers,  en  a 
fait  suspendre  l'exécution.  — 
Allocation    d'une     indemnité, 
suivant  l'appréciation  unanime 
des  experts,  en  ce  qui  concerne 
les  dommages  résultant  de  la 
seconde   brèche,  le   syndicat 
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n'ayant  pas  fait  réparer  une 
brèche  antérieure  ni  fait  exé- 
cuter les  travaux  indispen- 
sables pour  en  empêcher  l'élar- 
gissement ;  responsabilité  en- 
courue par  le  syndicat,  qui  a 
négligé  de  se  procurer  les 
fonds  nécessaires  pour  ces 
travaux.  (C.  d'Et,),  X,  108. 

—  (200)  Inondation  du  sous-sol 
d'une  usine.  —  (Ville  de  Rou- 
baix  contre  sieur  4  llart  et  C*  et 
sieur  Bourdeau.)  —  Inonda- 
tion du  sous-sol  d'une  usine, 
causée  par  Tinsufllsance  du 
débouché  du  réseau  des  égouts 
d'une  ville  à  la  suite  d'une 
forte  pluie  n'ayant  pas  le  ca- 
ractère d'événement  de  force 
majeure.  Responsabilité  en- 
tière de  la  ville,  encore  bien 
que  l'achèvement  du  réseau  de 
ses  égouts  ait  été  suspendu 
par  l'administration  supérieure. 

—  Intérêts.  —  Il  y  a  lieu  d'or- 
donner la  capitalisation  des 
intérêts  dus  pour  moins  d'une 
année.  (C.d'Et.),  X,  303. 

—  (201)  Installation  d'un  bélier 
hydraulique.    —     Dommages. 

—  Indemnité.  —  Caractère 
définitif.  —  [Ville d' Alais  contre 
dame  veuve  Chambon.)  —  A 
droit  à  une  indemnité  le  pro- 
priétaire d'un  immeuble  con- 
tigu  à  un  bâtiment  où  est  établi 
un  bélier  hydraulique  pour  le 
service  des  eaux,  lorsque  le 
fonctionnement  de  cet  appa- 
reil occasionne  un  bruit,  à  in- 
tervalle régulier,  dans  la 
maison.  —  L'indemnité  doit 
être  définitive  et  non  pas  an- 
nuelle si  l'installation  du 
bélierhydrauliqueestdéfinitive 
et  si  la  ville  n'établit  pas  que 
le  dommage  causé  est  suscep- 


tible de  disparaître.  —  Le  pro- 
priétaire a  droit  à  une  indem- 
nité pour  les  dommages  anté- 
rieurs à  l'achèvement  des 
'  travaux  d'isolement  du  bélier, 
bien  que  l'isolement  ait  été 
empêché  par  le  refus  de  dé- 
molir une  remise  construite  û 
titre  précaire  pour  les  auteurs 
du  requérant.  —  Dans  l'espèce, 
la  ville  avait  obtenu  un  Juge- 
ment l'autorisant  à  opérer 
elle-même  la  démolition  iC. 
rf'E^),  11,1067. 

—  (202)  Lavoir  communal.  — 
(Sieur  Fourel  de  Frettea  contre 
commune  de  Fretles.  —  Procé- 
dure. —  Chose  jugée.  —  Lors- 
qu'un propriétaire  a  obtenu 
du  conseil  de  préfecture  une 
indemnité  fixe  et  définitive  tant 
pour  réparation  du  dommage 
causé  par  suite  de  l'écoulement 
des  eaux  d'un  lavoir  communal 
que  pour  l'exécution  des  tra- 
vaux à  exécuter  pour  remédier 
dans  l'avenir  audit  dommage, 
ce  propriétaire  ne  peut  plus 
réclamer.une  nouvelle  indem- 
nité  à  raison  du  même  dom- 
mage. —  Exhaussement  de 
chemins  et  de  rues  au  droit 
d'une  propriété  ayant  entraîné 
la  ruine  des  murs  de  clôture 
et  modifié  l'écoulement  des 
eaux  pluviales;  dommage  suf- 
fisamment précisé;  renvoi  de- 
vant le  conseil  de  préfecture 
pour  être  statué  après  exper- 
tise (C.  rf'E^),  II,  147. 

—  (203)  Maison  d'arrêt  et  de  cor- 
rection.—  Plans  et  devis.—  Re- 
fus d'approbation  de  l'autorité 
supérieure.  —  Dommages.  — 
Responsabilité.  —  Sus|)en9ion 
des  travaux.  —  Résiliation  de 
l'entreprise.  —  Indemnité  dis- 


^ 


780 


LOIS,    DÉCHETS,    ETC. 


Dommages  (suite)  : 

lincte.  —  (Sietfr  Monlaii  contre 
département  de  la  Corse.)  —  Ap- 
probatioD  de  l'autorité  snpé- 
rieure.  —  En  refusant,  par  ap- 
plication de  la  loi  du  5juinf87o, 
d'approuver  le  projet  de  re- 
construction d'une  prison  dé- 
partementale, le  ministre  de 
Tintérieur  ne  peut  pas  rendre 
TEtat  responsable,  envers  Fen- 
trepreneur  qui  a  déjà  com- 
mencé les  travaux,  des  dom- 
mages résultant  de  la  suspen- 
sion et  de  la  résiliation  des 
travaux.  —  Suspension  des  tra- 
vaux. —  Résiliation.  — Indem- 
nité distincte. —  Lasuspension 
prolongée  des  travaux,  parsuile 
de  circonstiinces  qui  ne  sont 
pas  imputables  à  Tentrepre- 
neur,  doit  donner  lieu  au  pro- 
fit de  ce  dernier  à  l'allocation 
d'une  indemnité  distincte  de 
celle  qui  est  accordée  pour  la 
résiliation  ultérieurement  pro- 
noncée. (C.  (f£f.),  V,  957. 

—  (204)  Marais.  — Syndicatde  des- 
sèchement. —  [Syndicat<ies  Ma- 
rais de  la  Dives  contre  Sieur  Lai- 
tier.)  —  Dommage  causé  à  des 
prairies  comprises  dans  le  péri- 
mètre d'un  Syndicat  par  la 
rupture  d'une  digue  -.apprécia- 
tion du  dommage  en  tenant 
compte  de  ce  que  l'inondation 
est  aussi  due  en  partie  au  dé- 
bordement derivières.  —  Plus- 
rdlue.  —  La  plus-value  résul- 
tant pour  les  terrains  syndiqués 
des  travaux  exécutés  par  le 
syndicat  ne  doit  pas  entrer  en 
compensation  avec  le  dommage 
causé  par  la  rupture  de  ces 
travaux. —  Décision  semblable. 
—  Même  syndicat  contre  sieur 
Quérière  (C.d'Et,),  II,  232. 


—  (205)  Mines.  —  Arrêté  préfec- 
toral. —  Périmètre  interdit  à 
raison  du  voisinage  d'un  che- 
min de  fer.  —  Compagnie  con- 
cessionnaire. —  Droit  à  indem- 
nité —  Redevances  tféfoncière* 
—  i Compagnie  de  Paris-Lyon- 
Méditerranée  contre  sieurs  Sey- 
ret.Thiollière,  Merlat  et  autres.) 
Fixation    de    l'indemnité.   — 
Pour  établir  le  chiffre  de  l'in- 
demnité due,  le  con.seildc  pré- 
fecture  a     pu    rechercher  la 
consistance   du    gîte   minéral 
dans    le    périmètre    interdit, 
grâce  aux  travaux  d'explora- 
tion déjà   faits,   mais  c'est  à 
tort  qu'il  a  prévu  l'éventualité 
de  la   levée  de  rinteuliclion: 
l'importance     des    frais    que 
nécessiterait  la  reprise  de  l'ei- 
ploitation  rendrait  l'opération 
trop   onéreuse   (1"   esp.  ;    — 
2*  esp.).  —  Il   n'y  a  pas  lieu 
d'allouer  d'indemnité  à  raison 
du  préjudice   causé,   dans  le 
périmètre    non    interdit,   par 
l'augmentation     du    prix    de 
revient  du  charbon  et  les  dif- 
ficultés du  mélange  des  char- 
bons de  diverses  qualités,  alors 
que    ces    difficultés    sont    le 
résultat  de  conventions  privées 
destinées  à  assurer  une  divi- 
sion de  l'exploitation  entre  les 
divers  concessionnaires  d'une 
mine.  —  Lorsque  certains  tra- 
vaux d'exploitation  sont  deve- 
nus Inutiles  par  suite  de  l'in- 
terdiction  prononcée,  ce  fait 
ouvre  un  droit  à  une  indem- 
nité   fi'*  esp  ).   —  Droit  à  in- 
demnité. Question  transitoire. 
Loi  du  27  juillet  1880.  -  En 
présence  d'un  arrêté  par  lequel 
le  préfet,  antérieurement  à  la 
loi  du  27  juillet  1880,iaterdil, 
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Jusqu'à  ce  qu'il  en  soit  autre- 
ment   ordonné,   rexploitation 
d^une    partie    de     concession 
minière  en  vue  de  {)rotéger  un 
tunnel    dépendant  d'une  voie 
ferrée,  les  concessionnaires  de 
la    mine,  aussi  bien  que   les 
propriétaires    de    la   surface, 
Hont   fondés  à  demander  à  la 
Compagnie  exploitante  la  répa- 
ration  du  dommage  résultant 
$oit  de  rinterdiction  d'extraire 
les  produits  de   la  raine,  soit 
de   Ja    suppression    des  rede- 
vances tréfoncières  auxquelles 
ils  auraient  eu  droit  si  la  mine 
avait  continué  à  être  exploitée 
(2*,  3«  et  4«  esp.).  —  Pour  ap- 
précier rindemnité    due,    on 
doit  prendre  en  considération 
la    différence   entre  la  valeur 
vt'»nale  du  tréfonds  au  moment 
de  l'interdiction,  et  celle  qu'il 
a  conservée  depuis.  —  Appré- 
ciation des  divers  éléments  de 
rindemnité  :    nombre,    puis- 
sance des  couches  de  houille 
contenues  dans  le  massif  inter- 
dit, et   restitution  à    Texploi- 
tatioB     d'une     partie   impor- 
tante du  périmètre  (Compagnie 
de    Paris-  Lyon  -  Méditerranée 
contre     consoi^ts     Thiollière, 
3*  esp.  ;  —  Compagnie  de  Paris- 
Lyon -Méditerranée  contre  con- 
forts Merlat,  V  esp.).  —  Ayant 
droit  à  rindemnité.  —  I^  ques- 
tion   de   savoir    dans     quelle 
mesure  chaque  partie  a  droit 
4  une  indemnité   allouée    ne 
peut  être  soulevée  par  le  débi- 
teur de  cette  indemnité  lorsque 
les  divers   ayants   droit   çont 
parties  dans  Tinstance  direc- 
tement ou  comme  intervenants. 
(2*   esp.).    —    Le  débiteur  de 
^indemnité  ne  saurait  soute- 


nir qu'elle    n'est  'pas    due    à 
raison    de  certaines  parcelles 
dont  les   réclamants  auraient 
aliéné   le  tréfonds    en    même 
temps  que  la  surface,  s\\  ne 
justifie     pas     son    allégation 
(2«  esp.).  —  Intérêts-  —  Il  n'y 
à   lieu   d'allouer  les    intérêts 
d'une   indemnité   du  jour  où 
ils  sont    demandés  qu\iutanl 
que  le  droit  à  indemnité  exis- 
tait à  cette  époque.  Si  Ip  droit 
n'est  né  qu'ultérieurement,  Jes 
intérêts  ne  sont  dus   que  du 
jour   où  ils  sont  demandés  à 
nouveau  (r*  et  2*  esp.).  —  Les 
intérêts  ne  sont  pas  dus  à  par- 
tir de  l'arrêté    d'interdiction, 
mais  seulement  du  jour  de  la 
demande  en  justice  (3"  esp.). 

—  Intérêts  des  intérêts.  — 
Lorsque  la  capitalisation  des 
intérêts  est  demandée  dans 
les  termes  de  l'article  11 5i-, 
elle  ne  peut  être  refusée  par 
le  seul  motif  que  le  retard 
dans  la  solution  du  litige  est 
imputable  au  demandeur  qui 
aurait  soulevé  une  exception 
d'incompétence  dont  il  se  se- 
rait postérieurement  désisté 
(i"  esp.).  -—  Exécution  des 
arrêtés.  Réformatiou.  Intérêts. 

—  La  partie  qui  a  poursuivi 
l'exécution  d'un  arrêté  ulté- 
rieurement réformé  doit  la 
restitution  de  la  somme  reçue 
en  trop,  avec  intérêts  du  jour 
du  paiement  et  intérêts  des 
intérêts  dans  les  termes  de 
l'article  lini  (2«  esp.),  —  Pro- 
cédure. —  Intervention  admise 
d'ayants  droit  à  une  redevance 
tréfoncière  d'une  mine  dont 
une  partie  est  frappée  de  l'in- 
terdiction d'exploiter  (2«  esp.i. 

—  finalité     pour    réclamer. 
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Dommages  (suite)  : 
Société  secondaire  propriétaire 
d'une  partie  des  produits  d'une 
mine.  —  l/arlicle  7,  §  2,  de  la 
loi  du  21  avril  1810,  aux  termes 
duquel  une  mine  ne  peut  être 
vendue  par  lots,  ou  partagée, 
sans  une  autorisation  préa- 
lable du  gouvernement,  don- 
née dans  les  mêmes  formes 
que  la  concession,  ne  fait  pas 
obstacle  à  ce  que  les  conces- 
sionnaires se  partagent  comme 
bon  leur  semble  les  produits 
par  des  conventions  particu- 
lières. En  consérfuence,  une 
société  à  laquelle  une  autre 
société  a  cédé  ses  produits  a 
qualité  pour  demander,  en  jus- 
tice, réparation  du  dommage 
qui  lui  a  été  causé  par  un 
arrêté  d'interdiction  d'exploi- 
ter rendu  au  profit  d'une  Com- 
pagnie de  chemin  "de  fer  tra- 
versant sa  concession  (i"  esp.). 

—  Interprétation.  —  Il  n'y  a 
pas  lieu  d'interpréter  une  dé- 
cision qui  ne  présente  aucune 
ambiguïté  (2«  esp.).  {€.  d'Et.\ 
VII,  4:»3. 

—  i206)  Mines.  —  Arrêté  préfec- 
toral. —  Périmètre  interdit  à 
raison  du  voisinage  d'un  che- 
min de  fer.  —  Compagnie  con- 
cessionnaire. —  Droit  à  in- 
demnité. —  Redevances  tré- 
foncières.  —  {Compagnie  de 
Lyon   et   autres  contre  divers.) 

—  Fixation  de  l'indemnité.  — 
Pour  établir  le  chiffre  de  l'in- 
demnité due,  le  conseil  de 
préfecture  a  pu  rechercher  la 
consistance  du  gîte  minéral 
dans  le  périmètre  interdit, 
gnlce  aux  travaux  d'exploita- 
tion déjà  faits  et  tenir  compte 
de   la  durée   de  l'exploitation 
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et  du  retard  dans  la  réalisation 
des  redevances  tré  foncières  qui 
en  est  la  conséquence  [Com- 
pagnie de  Lyon  contre  Tézenas, 
i^  esp.).  —  II  y  a  lieu  aussi  de 
tenir   compte     des  difticultés 
d'extraction      et    des    autres 
causes  qui  auraient  pu  influer 
sur  l'exploitation    (Houillères 
de  Rive-de-Gier,  2*  esp.),  no- 
tamment   des     dangers   d'in- 
cendie  (Compagnie    de  Lyon 
contre  David,  4®  esp.).  —  Les 
frais  généraux  et  les  frais  d'é- 
puisement doivent  être  déduits 
pour   fixer     le     bénéfice   net 
(Houillères    de     Rive-de-Gier, 
2*  esp.).  —  L'éventualité  de  la 
levée  de  l'interdiction  ne  sau- 
rait, au   contraire,   être  prise 
en  considération,  si   l'impor- 
tance des  frais  que  nécessite- 
rait la  reprise  de  l'exploitation 
devait  rendre  l'opération  trop 
onéreuse  (Houillères  de  Rive- 
de-Gier,  2«  esp.).  (Compagnie 
de     Lyon    contre    Thiollière, 
3*  esp.).  —  Droit  à  indemnité. 
Question   transitoire.    Loi  du 
27  juillet  1880.—  En  présence 
d'un  arrêté  par  lequel  le  préfet, 
antérieurement    à   la    loi  «lu 
27  juillet  1880,    interdit,  jus- 
qu'à ce  qu'il  en  soit  autrement 
ordonné,  l'exploitation  d'une 
partie  de  concession  minière, 
en  vue  de  protéger  un  tunnel 
dépendant  d'une  voie  ferrée, 
les  concessionnaires  de  mines, 
aussi    bien   que   les   proprié- 
taires de  la  surface,  sont  fon- 
dés à  demander  à  la  Compa- 
gnie exploitante  la  réparation 
du  dommage  résultant  soit  de 
l'interdiction      d'extraire    les 
produits  de  la  mine,  soit  de  la 
suppression     des    redevances 
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Iréfoncières     auxquelles       ils 
auraient  au  droit  si    la  mine 
avait    continué     à    être     ex- 
ploitée i Compagnie   de    L^on 
contre   Tézenas,    1"*  esp.  ;  — 
Houillères    de     Rive-de-Gier, 
2*  eFp.).    —    l'n  concession- 
naire  de   mines,  —    dont   la 
concession,  antérieure  à  celle 
d'un  chemin  de  fer  qui  vient 
tiaverser  son    périmètre,    ne 
contient   aucune    clause    qui 
prohibe,  en  vue  de  l'établisse- 
ment de  ce  chemin,  Texploita- 
tion  d'une  partie  de  ce   péri- 
mètre, —  est  fondé  à  réclamer 
une   iiidemnité    à   raison    de 
Tinterdiction    qui    lui    a    été 
faile,  pardécision  ministérielle 
d'opérer  aucune  extraction  à 
moins  d'une  certaine  distance 
de   l'axe  du    chemin     de   fer 
(Houillères   de     Rive-de-fiier, 
2*  esp.*  —  Ayan!s  droit  à  l'in- 
demnité.  —    Les    droits    des 
parties   comme    ayants    droit 
du  concessionnaire  étant   re- 
connus par  elles,  l'indemnité 
leur  e§t  allouée  dans  la  pro- 
portion de  leurs  droits  (Houil- 
iières  de  Rive-de-Cier,  2*  esp.  i 
—    Lorsqu'une    parlie    de    li 
propriété  du  tréfonds  est  con- 
testée, l'indemnité  afférente  à 
celte  parlie  doit  être  réservée 
(Compagnie   de    Lyon   contre 
Tézenas,  l"*  esp.).  —  Intérêts. 
Il  n'y  alieu  d'allouer  les  inlé- 
rt^ls  d^une  indemnité  du  jour 
où    ils  sont  demandés  qu'au- 
tant que  le  droit  à  indemnité 
existait  à  cette  époque.  Si  le 
droit  n'est     né  qu'ultérieure- 
ment, les  intérêts  ne  sont  dus 
que  du  jour  où  ils  sont  deman- 
dés à  nouveau  (Compagnie  de 
Lyon  contre  Tézenas,  f^esp., 
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—  Houillères  de  Rive-de-Gier, 
2*^  esp.  —  Les  intérêts  ne  sont 
pas  dus  à  partir  de  l'arrêté 
d'interdiction,  mais  seulement 
du  jour  de  la  demande  en  jus- 
tice (Houillères  de  Rive-de- 
Gier,  2«  esp.)  [C.  (VFA.),  VIII, 
500. 

-  (207)  Mise  en  régie.    —  [Ville 
de  ^ice  contre  sieur  Arme  lin), 

—  Cautionnement.  . —  Intérêts 
à  5  0/0  alloués  k  partir  de  l'ex- 
piration du  délai  de  garantie. 

—  Délai  de  garantie  :  il  court 
du  jour  de  la  résiliation  pro- 
noncée sur  la  demande  de 
l'entrepreneur.  —  Difficnltés 
imprévues  résultant  pour  l'en- 
trepreneur de  l'invasion  des 
fouilles  par  l'eau  et  de  l'insuf- 
fisance des  épuisements  effec- 
tués par  la  ville  :  allocation 
d'une  indemnité.  —  Procé- 
dure. —  Conseil  d'Etat.  — 
Non-lieu  à  slaluer  sur  un  re- 
cours formé  par  une  ville 
contre  un  arrêté  chargeant 
des  experts  d'évaluer  l'indem- 
nit»'"  dont  elle  pourrait  être  re- 
devable envers  un  entrepre- 
neur, alors  que  l'entrepreneur 
ne  s'est  pas  pourvu  contre 
l'arrêté  qui  refuse  toute  in- 
demnité au  fond.  —  Réception 
provisoire.  — Un  marché  ayant 
été  résilié  sur  la  demande  d'un 
entrepreneur,  les  travaux  exé- 
cutés par  lui  ou  pour  son  compte 
doivent  être  considérés  comme 
se  trouvant  en  état  de  récep- 
tion provisoire  au  jour  de  la 
résiliation.  —  Régie.  —  Mise 
en  régie  prononcée  à  la  suite 
de  l'inexécution  d'ordres  de 
services  et  d'une  mise  en  de- 
meure restée  sans  effet  :  régu- 
larité. —  Comptes  de  la  régie. 
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Dommages  {auite)  : 
NoUncalion  à  Tentrepreneur 
au  domicile  élu  par  lui  pour 
TexécutioD  des  travaux  :  régu- 
larité. —  Conséquences  de  la 
régie  laissées  à  la  charge  de 
l'entrepreneur  jusqu'à  la  date 
de  la  résiliation  deTentreprlse  : 
régularité.  —  Dépréciation  du 
matériel  resté  en  la  possession 
de  TAdministratiou  :  responsa- 
bilité mise  à  la  charge  de  la 
ville  à  partir  de  la  date  de  ré- 
siliation et  non  à  compter  du 
jour  de  la  mise  en  régie.  — 
Travaux  distraits  indûment  de 
l'entreprise  dont  ils  faisaient 
partie  :  indemnité  accordée.— 
—  Résiliation.  —  Pour  recher- 
cher s'il  y  a  augmentation  de 
plus  d'un  sixième  dans  la 
masse  des  travaux,  il  y  a  lieu 
de  tenir  compte  du  montant 
des  travaux  indûment  distraits 
de  l'entreprise.  (C.  d'Et.],  VUI, 
276. 

—  (208)  Moulin.  —  Cours  d'eau 
navigables  et  llottables.  —  Tra- 
vaux de  canalisation.  —  Force 
motrice;  existence  légale; 
suppression  ;  droit  à  indemnité; 
cession  de  ce  droit.'  —  (Sieur 
Vauthier.)  —  La  suppression 
d'un  moulin  —  ayant  une 
existence  légale  antérieui'e  à 
l'édit  de  Moulins  et  d'ailleurs 
vendu  nalionalemeut  —  par 
suite  de  ti'avaux  de  navigation 
exécutés  dans  un  fleuve  et  du 
refus  d'autoriser  la  reconstitu- 
tion du  barrage  de  l'usine,  est 
de  nature  à  ouvrir  un  droit  à 
indemnité  au  protit  du  pro- 
priétaire dudit  moulin.  Kenvoi 
k  une  expertise  devant  le  con- 
seil de  préfecture.  —  Cession 
<iu  droit  à  indemnité.  —  l^rs- 


I  qu'un  arrêté  préfectoral  a 
refusé  à  un  propriétaire  de 
réglementer  un  moulin  ayant 
une  existence  légale  par  le 
motif  que  les  travaux  projetés 
\  devaient  entraîner  la  suppres- 
j  sion  complète  de  la  force  mo- 
I  trice  et  a  ouvert  ainsi  à  son 
I  profit  un  droit  à  indemnité  du 
propriétaire  précédent,  si  les 
travaux  de  canalisation  qui  ont 
entraîné  la  suppression  de  la 
force  motrice  n'ont  été  exé- 
cutés qu'après  son  acquisi- 
tion. -  (€.  d'ELU  H,  903. 

—  (209)  Moulin  à  vent.  —  Occu- 
pation temporaire.  —  Procé- 
dure :  Expertise.  —  [Sieur 
Bompoint'Nicot.)  —  Par  suite 
de  dépôts  de  déblais  prove- 
nant d'un  port  maritime  effec- 
tués sur  les  terrains  du  requé- 
rant, et  s'élevant  sur  uue 
grande  hauteur,  le  moulin  à 
vent  du  propriétaire  a  cessé  de 
fonctionner  ;  en  outre,  un  bâ- 
timent situé  près  dudit  moulin 
a  été  exposé  aux  inondations, 
le  propriétaire  est  fondé  à  de- 
mander une  indemnité  àrai- 
^n  de  la  dépréciation  défini- 
tive causée  à  ses  immeubles. 
—  Loi  du  22  juillet  1889.  - 
Questions  transitoires.  —  Ex- 
pertise ittcomplète,  n'ayant 
porté  ni  suf  tous  les  chefs  de 
dommage  ni  sur  la  question 
de  plus-value:  arrêté  annulé. 
Renvoi  devant  le  conseil  de 
préfecture,  pour  être  slalné, 
affres  expertise,  dans  les  formes 
de  la  loi  du  22  juillet  1889  [C 
d'£f.),II,  135. 

—  (210)  Moulin.  —  Travaux  de 
canalisation  effectués  par  une 
ville.  —  Frais  d'expertise.  — 
(VUU  d'Aix4e$'Bains,)  -  In- 
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demnités  allouées  au  proprié- 
taire du  moulin  :  —  pour  di- 
minution du  volume  des  eaux 
auxquelles  il  avait  droit,  en 
comprenant  dans  les  eaux  dé- 
tournées même  celles  qui  pro- 
venaient des  égouts  de  la  ville, 

—  pour  diminution  de  force 
motrice,  en  tenant  compte  seu- 
lement de  la  perte  de  la  force 
motrice  utile,  -r—  pour  perte 
partielle  de  la  clientèle  par 
suite  des  chômages  imposés 
par  le  fait  de  la  ville.  —  Frais 
d*expertise  mis  en  entier  à  la 
charge  de  la  Ville,  qui  n'avait 
fait  aucune  offre.  (C.  (VEt.}^  VI, 
443.  I 

-  (211)  Moulins.  —  Dommages  | 
causés  à  des  moulins  par  le 
fonctionnement  de  prises  d'eau 
pratiquées  sur  une  rivière 
pour  Talimentation  du  canal 
de  Bourgogne.  —  Renvoi  à  une 
expertise  pour  Tappréciation 
de  rindemnité  due.  —  {Ministre 
des  travaux  publics  contre  sieur 
Lemaire  (expertise).  (C.  d'Et.), 
VI,  489. 

-  (212)  Moulin.— Suppression  de 
force  motrice.  —  Fixation  de 
rindemnité.  —  {Sieur  Vau- 
thier),  (C.  d'Et,),  VI,  770. 

-  (213;  Moulin.  —  Adduction 
d'eau.  —  Diminution  de  force 
motrice.  —  Frais   d'expertise. 

—  Procédure.  —  (  Ville  de  Poi- 
tiers contre  dames  Ckénier  et 
Doucheul.)  —  Diminution  de  la 
force  motrice  d'un  moulin  et 
pertes  subies  par  le  fermier,  à 
raison  de  travaux  d'adduction 
d'eau  faits  par  une  ville  :  allo- 
cation d'indemnités.  (Ville  de 
Poitiers  contre  dame  Ghénier, 
{'•  esp.  ;  —  contre  dame  Bou- 
cheul,  2*  esp,).  —  Frais   d'ex- 

Annales  des  /'.  et  Ch.,  7*  série. 


'  pertise.  —  Constat  et  expertise 
n'intéressant  pas  seulement  le 
particulier  en  cause  :  réparti- 
tion des  frais  entre  lui  et 
d'autres  indemnitaires.  (Ville 
de  Poitiers  contre  dame  Ghé- 
nier, l"  esp.)  Procédure.  — 
Conseil  de  préfecture.  —  Com- 
position. —  Conseiller  général 
appelé  pour  compléter  le  con- 
seil ;  adjonction  expliquée  par 
l'indication  qu'il  a  été  désigné 
pour  remplacer  le  vice-prési- 
dent, parent  de  l'une  des  par- 
ties, mais  absence  dans  l'arrêté 
d'une  mention  constatant  Tac- 
complissement  des  formalités 
prescrites  par  l'arrêté  du 
19  fructidor  an  IX  :  arrêté  an- 
nulé ;  évocation.  (Ville  de 
Poitiers  contre  dame  Chénier  ; 
contre  dame  Boucheul  2*  esp,, 
1"  esp.).  —  Qualité  pour  ré- 
clamer. —  Justification  par  le 
propriétaire  du  moulin  d'un 
mandat  pour  réclamer  au  nom 
de  son  fermier  :  recevabilité. 
(Ville  de  Poitiers  contre  dame 
Chénier,  f*  esp.)  —  Conseil 
d'Etat.  —  Intervention  du  fer- 
mier du  moulin  Justifiée  par 
son  intérêt  au  maintien  de 
l'arrêté  attaqué  :  recevabilité. 
(Ville  de  Poitiers  contre  dame 
Chénier,  1"  esp.).  (C.  d'E(.),  VI, 
771. 

—  (214)  Nivellement.  —  Inob- 
servation par  l'administration 
des  indications  du  plan  ;  allo- 
cation d'une  indemnité  :  pour 
le  préjudice  déjà  causé  et,  pour 
l'avenir,  d'une  indemnité  an- 
nuelle Jusqu'à  la  cessation  du 
dommage.  —  (Sieur  Harriot 
contre.  Ville  deParis.  {C.d^Et.), 
III,  396. 

—  (213)    Nivellement    exécuté 

—  LoiSj  etc.  {Tablée).  50 
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DoMMAiiEs  ' suite)  : 
par  TElat  sur  un  chemin  vi- 
cinal dans  le  but  de  faciliter 
Taccès  de  l'observatoire  d'Al- 
ger. —  Dommage  à  la  pro- 
priété d'un  riverain  non  établi. 
—  Travaux  ultérieurs  exécutés 
sur  l'ordre  du  service  vicinal  ; 
Etat  non  responsable.  —  {Sieur 
dePoUgnac).  {C.d'Et.),  IV,  233. 

—  (216)  Nivellement  d'une  route 
nationale.  —  Immeubles  en 
contre-haut.  —  Allongement 
de  parcours  :  Diflicultés  d'ac- 
cès. —  [Ministre  des  travaux 
publics  contre  Dame  veuve 
Segaud.)  —  Décidé  que  les 
travaux  de  nivellement  qui 
ont  eu  pour  résultat  d'abaisser 
le  sol  de  la  route  au  droit  d'un 
terrain  à  bâlir  et  de  nécessiter 
des  déblais  en  cas  de  cons- 
truction n'(*st  pas  de  nature  à 
ouvrir  un  droit  à  indemnité 
en  faveur  du  propriétaire  de 
ces  terrains,  s'ils  étaient  déjà 
en  contre-haut  avant  le  nivel- 
lement et  s'ils  n'avaient  pas 
leurs  accès  directs  sur  la  route 
nivelée.  -  Difficultés  d'accès 
devant  disparaître  après  l'exé- 
cution des  travaux  de  raccor- 
dement évalués  par  le  juge  : 
non-lieu  à  indemnité.  —  Allon- 
gement de  parcours  :  Ce  dom- 
mage n'est  pas  de  nature  à 
ouvrir  un  droit  à  indemnité. 
{C,d'Et.)y  IX,  262. 

—  (217)  Occupation  d'un  terrain 
avec  fouilles  ;  fixation  de  l'in- 
demnité. —  (Sieur  houx.)  (C. 
d'Et.),  IX,  272.  . 

—  (218)  Occupation  temporaire. 
—  Expertise  préalable.  — 
(Sieur  Lemière.)  —  Les  éva- 
luations effectuées,  en  exécu- 
tion du  décret  du  8  février  1868 


avant  l'occupation  du  terrain, 
ne  lient  pas  le  juge  qui  peut 
allouer  une  indemnité  infé- 
rieure à  celle  arrêtée  par  les 
experts.  —  Frais  d'expertise  à 
la  charge  de  l'Etat.  (C.  d'Et.), 
Il,  224. 
—  (219)  Occupation  temporaire. 
—  Compagnie  de  chemin  de 
fer  exécutant  les  travaux 
comme  entrepreneur  pour  le 
compte  de  l'Etat  et  non  comme 
concessionnaire  ;  tiers  expert 
de  droit.  —  [Compagnie  du 
chemin  de  fer  d'Orléans  contre 
sieurs  Carayon,  Pouzergues  et 
autres.)  —  Tierce-expertise.  — 
Sous  l'empire  de  la  loi  du 
16  septembre  1807,  lorsqu'il 
s'agissait  d'apprécier  les  dom- 
mages causés  par  des  travaux 
exécutés  pour  le  compte  de 
l'Etat,  par  une  Compagnie  con- 
cessionnaire de  chemin  de  fer, 
agissant  comme  entrepreneur 
pour  le  compte  de  l'Etat,  le 
conseil  de  préfecture  ne  pou- 
vait pas  désigner  un  tiers  ex- 
pert. —  Il  devra  être  procédé 
par  l'ingénieur  en  chef  du 
service  intéressé,  tiers  expert 
de  droit.  Arrêté  annulé.  — 
L'article  56  de  la  loi  du  16  sep- 
tembre 1807  ayant  été  abrogé 
par  l'article  14  de  la  loi  du 
22  juillet  1889,  si  le  requérant 
ne  conclut  à  aucune  vérifica- 
tion supplémentaire,  il  n'y  a 
pas  lieu  de  renvoyer  l'affaire 
au  conseil  de  préfecture  pour 
être  statué  après  nouvelle  ex- 
pertise :  le  Conseil  d'Etat  statue 
au  fond  d'après  les  éléments 
de  l'instruction.  — Frais  delà 
tierce-expertise  irrégulière  mis 
à  la  charge  des  propriétaires, 
la  Compagnie    ayant    conclu, 
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devant  le  conseil  de  préfecture, 
à  son  annulation  comme  irré- 
gulière.  (C.  d'EQ,  II,  388. 

-  (220)  Occupation  temporaire. 

-  Durée.  — [Sieur  Redon  contre 
sieur  NigouL)  —  Lorsqu'un 
arrêté  préfectoral  autorise  un 
entrepreneur  à  occuper  tem- 
porairement un  terrain  Jusqu'à 
l'expiration  du  marché  et  que 
celui-ci  rend  l'entrepreneur 
responsable  de  ses  ouvrages  et 
l'oblige  à  les  entretenir  jusqu'à 
la  réception  définitive,  l'occu- 
pation ne  doit  cesser  qu'à  ce 
moment  et  non  après  la  récep- 
tion provisoire  (l"*  esp.)  ;  — 
en  conséquence,  le  dommage 
causé  jusqu'à  la  réception  dé- 
finitive doit  entrer  en  compte 
dans  le  calcul  de  l'indemnité 
allouée  audit  propriétaire 
(2*  esp.).  (Ç,  rf'E^),  II,  484. 

-  (221)  Occupation  temporaire. 
—  Etendue  de  la  surface  oc- 
cupée. —  Privation  d'indus- 
trie. —  (Société  des  Construc- 
tions navales  du  Havre  contre 
sieur  Letellier,)  —  L'entrepre- 
neur autorisé  à  occuper  la 
totalité  d'un  terrain  ne  peut 
pas  être  condamné  à  payer 
une  indemnité  calculée  sur 
l'ensemble  du  terrain,  si,  en 
fait,  il  n'en  a  occupé  qu'une 
partie,  et  si  le  reste  est  de- 
meuré en  la  possession  du 
propriétaire  qui  a  continué  à 
l'exploiter.  —  Indemnilé  tixée 
d'après  la  valeur  locative  des 
parcelles  occupées.  —  Lorsque 
le  terrain  occupé  n'avait  reçu 
antérieurement  à  l'occupation 
aucune  appropriation  indus- 
trielle, et  que  l'occupation  n'a 
pas  empêché  l'exercice  de  son 
industrie  par  ce   propriétaire. 


il  n'est  pas  dû  d'indemnité 
pour  privation  d'industrie.  — 
Lorsque,  par  une  convention 
postérieure  à  l'occupation,  le 
propriétaire  a  cédé  à  un  tiers  le 
droit  d'acquérir  les  parcelles 
occupées  à  la  fin  de  l'occupa- 
tion, le  propriétaire  ne  saurait, 
de  ce  chef,  réclamer  une  in- 
demnité à  raison  de  ce  que  le 
retard  dans  la  réalisation  de  la 
vente  lui  aurait  fait  perdre  les 
intérêts  du  prix  de  vente, 
alors  surtout  que  lu  promesse 
de  vente  n'a  pas  été  réalisée  à 
la  fin  de  l'occupation.  (C.  d'Et.), 
II,  583. 

—  (222)  Occupation  temporaire  : 
fixation  de  l'indemnité  après 
nouvelle  tierce  expertise,  la 
première  .ayant  été  annulée 
comme  irrégulière.  —  {Compa- 
gnie d'Orléans  contre  sieur 
Combarieu).  (C.  d'£/.).  Il,  1021. 

—  (223)  Occupation  temporaire. 
—  {Sieur  Redon  contre  sieur 
Nigoul  et  autres.)  —  Pour  cal- 
culer l'indemnité  pour  priva- 
tion de  jouissance  due  au  pro- 
priétaire d'un  terrain  occupé, 
on  doit  considérer  comme 
occupée  toute  la  surface  de 
terrain  dont  l'entrepreneur  a 
pris  possession  et  qui  n'a  été 
remise  à  la  disposition  du  pro- 
priétaire qu'après  la  fin  des 
travaux  —  et  non  pas  seule- 
ment les  parcelles  qui  ont  été 
clôturées  par  l'entrepreneur. 
-—  Durée  de  l'occupation.  — 
Lorsque  les  plans  et  projets 
dressés  avant  l'occupation  ne 
sont  pas  suffisants  pour  per- 
mettre d'apprécier  les  dom- 
mages et  lorsqu'il  y  a  désac- 
cord entre  les  experts  sur 
l'état  des  lieux,  le  propriétaire 
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Dommages  {suite)  : 
du  terrain  occupé  est  fondé  à 
refuser  d'en  prendre  posses- 
sion jusqu'à  ce  que  le  tiers- 
expert  ait  procédé  à  ses  véri- 
fications. —  En  conséquence, 
la  fin  de  Toccupation  doit  être 
fixée  seulement  à  la  date  de  la 
tierce-expertise.  —  Frais  du 
procès-verbal  de  constat  et 
des  opérations  de  bornage  mis 
à  la  charge  de  l'entrepreneur, 
l'occupation  ayant  eu  lieu  dans 
son  seul  intérêt.    —    Intérêts. 

—  Les  intérêts  ne  peuvent  être 
alloués  du  jour  de  la  privation 
de  jouissance  en  même  temps 
qu'une  indemnité  pour  cette 
privation  de  jouissance  :  elle 
ferait  double  emploi  (C.  d'EL), 
Vil,  222. 

—  (224)  Occupation  temporaire. 

—  Dommages  causés  à  la  pro- 
priété occupée.  —  (Sieur  La- 
porte.)  —  Ballastière  ouverte 
sur  une  propriété  dans  des 
conditions  telles  que  le  cours 
d'une  rivière  s'est  modifié, 
qu^une  partie  de  la  propriété  a 
été  ^enlevée  à  toute  culture  et 
qu'une  autre  partie  aélé  trans- 
formée en  îlot  exposé  aux 
inondations.  Entrepreneur  con- 
damné à  payer  au  propriétaire 
la  valeur  totale  des  terrains 
envahis  par  les  eaux  et  à  l'in- 
demniser de  la  dépréciation 
subie  par  la  parcelle  transfor- 
mée en  îlot.  Fixation  du  prix 
du  terrain  et  de  l'indemnité 
pour  dépréciation.  (C.  d'Et,), 
VIII,  588. 

—  (225)  Offre  de  concours.  — 
Renonciation  implicite  à  une 
indemnité.  —  Expertise.  — 
{Sieur  Patry,)  —  Une  offre  de 
concours  faite  pour  l'exécution 


de  travaux  publics  n'implique 
de  la  part  de  son  auteur  la 
renonciation  à  une  indemnité 
pour  les  dommages  qui  lui 
seraient  causés  par  ces  tra- 
vaux. —  Expertise^:  elle  est 
obligatoire  en  matière  de  dom- 
mages résultant  de  travaux 
publics,  quand  elle  est  récla- 
mée par  l'une  des  parties  ; 
arrêté  annulé;  renvoi  devant 
le  conseil  de  préfecture.  (C. 
d'Et.),  V,498. 

—  (226)  Pont.  —  Crue  du  Rhône. 

—  Etablissement  de  bains.  — 
Entrepreneur;     sous-traitant. 

—  Compétence.  —  (Sieur  Mille 
contre  sieur  Mortier  et  autres.) 

—  Etablissement  de  bains  dé- 
truit par  la  chute  d'un  pont  de 
service  établi  par  un  entrepre- 
neur pour  l'exécution  de  tra- 
vaux publics  et  enlevé  par  une 
crue  du  Rhône;,  pas  d'indem- 
nité :  aucune  faute  n'est  impu- 
table à  Tentrepreneur.  —  Com- 
pétence. —  Le  conseil  de 
préfecture  n'est  pas  compétent 
pour  connaître  d'une  demande 
d'indemnité  formée,  à  raison 
de  dommages  résultant  de 
l'exécution  de  travaux  publics 
contre  le  sous-traitant  de  l'ad- 
judicataire de  ces  travaux.  [C. 
d'Et.),  V,  952. 

—  (227)  Ports  maritimes.  —  Tra- 
vaux de  l'Etat  :  nullité  d'une 
tierce  expertise  à  laquelle  il  a 
été  procédé  par  un  ingénieur 
nommé  par  le  conseil  de  pré- 
fecture au  lieu  de  l'ingénieur 
en  chef,  tiers  expert  de  droit 
(loi  de  1807)  :  nullité  non  cou- 
verte par  Fassistance  des  par- 
ties à  l'expertise.  —  Renvoi  à 
fin  de  nouvelle  expertise  dans 
les  termes  de  la  loi  du  22  juil- 
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—  (230)  Prairies;  usines;  plus- 
value  ;  oompensation.  —  (Mi- 
nistre dus  travaux  publics  contre 
époux  Briffard'Petitjean.)  — 
Lorsque  des  travaux  exécutés 
par  l'Etat  ont  procuré  une 
plus-value  notable  à  une  usine, 
cette  plus-value  ne  peut  être 
compensée  avec  le  dommage 
causé  par  lesdits  travaux  à  des 
prairies  attenant  à  Tusine,  et 
appartenant  au  même  proprié- 
taire. (C.  d'Bt.),  II,  1246. 

—  (231)  Procédure.  —  Tierce 
expertise  en  matière  d'occu- 
pation temporaire  ;  ingénieur 
en  chef  ;  compétence  territo- 
riale. —  Loi  du  22  juillet  1889. 
—  [Sieurs  A  lasseur  frères  contre 
sieur  Perrot.)  —  Une  tierce 
expertise,  relative  àTindemnité 
due  pour  occupation  tempo- 
raire, doit  être  considérée 
comme  entachée  d'une  irrégu- 
larité substantielle,  quand  elle 
a  été  faite  par  l'ingénieur  en 
chef  d'un  département  autre 
que  celui  dans  lequel  sont 
situés  les  terrains  occupés.  — 
Annulation  ;  nouvelle  expertise 
prescrite  dans  les  formes  de  la 

'       loi  du  22  juillet  1889.  (C  d'St.), 
I       Ilf,  363. 

!  —  (232)  Procédure  :  autorisation 

maritale.  —  (Commune  d'A  llègre 

contre     dame   Defix).    —   Une 

femme  mariée  ayant  intenté 

une  action  devant  le  conseil  de 

I      préfecture  sans  l'autorisation 

[      de    son    mari,   le     défendeur 

j      n'est  pas  recevable  k  invoquer 

'      cette     irrégularité    devant    le 

I      Conseil  d'Etat  et  à  demander, 

I      de    ce    chef,  l'annulation  de 

]       l'arrêté  attaqué.  —  Autorisa- 

!       tion  donnée  par  le  mari  à  fin 

!      de  défendre  devant  le  Conseil 


1eti889.  —  Les  frais  de  la  tierce 
expertise  im'^gulière  sont  à  la 
charge  de  la  partie  qui  conclut 
à  sa  validité.  —  (Sieurs  Danton 
et  Vaccaro  contre  sieurs  Arnaud 
et  consorts.)  (C.  rf'E^),  II,  363. 

-  (228)  Ports  maritimes.  —  Bas- 
sins à  (lot.  —  Occupations 
temporaires.  —  Plus-value.  — 
Compensation.  —  (Société  des 
Constructions  navales  du  Havre 
contre  sieur  Letellier,) — Calcul 
de  l'indemnité.  —  L'entrepre- 
neur, autorisé  régulièrement  à 
occuper  plusieurs  parcelles  de 
terrain,  ne  peut  pas  être  con- 
damné à  payer  une  indemnité 
calculée  sur  l'ensemble  des 
parcelles  si,  en  fait,  il  n'en  a 
occupé  que  quelques-unes  et  si 
les  autres  sont  demeurées  en 
la  possession  du  propriétaire 
qui  a  continué  à  les  exploiter. 
—  Indemnité  dxée  à  0^50  par 
mètre  occupé.  —  Plus-value 
spéciale  et  immédiate  résultant 
de  ce  que  le  dépôt  des  déblais 
sur  des  terrains  autrefois  bas 
et  en  partie  recouverts  par  les 
eaux,  les  avait  mis  au  niveau 
des  terrains  contigus  et  les 
avait  rendus  plus  propres  à 
tout  usage  industriel  ou  autre; 
compensation  admise. (C.  rf'Er), 
III,  991. 

-  (229)  Ports  maritimes.  —  Force 
majeure.  —  Avaries  éprouvées 
par  un  navire  dans  un  port,  à 
raison  de  la  rupture  des  pieux 
d'attache  de  ce  navire  au  cours 
d'une  tempête  exceptionnelle- 
ment violente  :  circonstance  de 
force  majeure.  —  Non-respon- 
sabilité de  l'Etal.  (Ministre  des 
travaux  publics  contre  sieurs 
Zemikon  et  Johannesen,)  (C, 
d^Et.),  X,  83. 
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Dommages  {suite)  : 
d'Etat  au  recours  incident.  — 
Dommage.  —  Exhaussement 
du  sol  d'une  ruelle  ayant  placé 
des  écuries  et  remises  en 
contre-bas  de  la  voie  publique 
et  rendu  leurs  accès  1res  diffi- 
ciles :  indemnité  allouée.  (C. 
d'EL),  lïl,  627. 

—  (233)  Procédure.  —  Conseil 
de  préfecture.—  Loi  du  22juil- 
let  1889.  —  Question  transi- 
toire. —  Tierce  expertise.  — 
(Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieur  et  dame  Vallée-Man- 
son,)  —  Une  instance  ayant  été 
engagée  avant  la  loi  du  22  juil- 
let 1889  et  une  expertise  ayant 
été  ordonnée  dans  les  formes 
prescrites  par  la  loi  du  16  sep- 
tembre 1807,  le  conseil  de  pré- 
fecture ne  peut  pas,  en  1891, 
en  présence  du  désaccord  des 
experts,  faire  procéder  à  une 
tierce  expertise.  En  consé- 
quence, annulation  de  l'arrêté 
et  renvoi  devant  le  conseil  de 
préfecture  pour  y  être  statué  à 
nouveau  après  nouvelle  exper- 
tise, réclamée  par  Tune  des 
parties.  (C.  d'Et.),  V,  168. 

—  (234)  Procédure.  —  Conseil  de 
préfecture.  —  Loi  du  22  juil- 
let 1889.  —  Question  transi- 
toire. —  (Compagnie  des  Che- 
mins de  fer  du  Midi  contre  sieurs 
Chamson,  Lazerne  de  Lon  et 
Boher.)  —  Tierce-expertise.  — 
Depuis  la  loi  du  22  juillet  1889, 
en  cas  de  désaccord  des 
experts,  la  tierce-expertise  ne 
peut  plus  être  ordonnée,  alors 
même  que,  l'instance  ayant  été 
engagée  avant  la  loi  nouvelle, 
une  expertise  aurait  été  ordon- 
née dans  les  formes  prescrites 
par  la  loi  du  16  septembre  1807. 


Arrêté  annulé.  Renvoi  devant 
le  conseil  de  préfecture.  (C. 
d'Et.),  VI,  295. 

—  (235)  Procédure.  —  (Commune 
de  Rosey  et  autres.)  —  Conseil 
de  préfecture.  — Dépens  mis  à 
la  charge  d'une  partie  en  dehors 
de  toute  condamnation  princi- 
pale. —  Lorsque,  sur  une  de- 
mande d'indemnité  formée 
contre  une  commune  pour 
dommages  résultant  de  l'exé- 
cution de  travaux  publics,  le 
conseil  de  préfecture,  tout  en 
reconnaissant  que  les  mau- 
vaises conditions  de  l'immeuble 
ont  été  aggravées  par  rexécu- 
tion  des  travaux,  n'alloue 
aucune  indemnité  au  proprié- 
taire, peut  néanmoins  condam- 
ner la  commune  au  paiement 
de  tous  les  frais  de  l'instance. 
(Commune  de  Rosey,  1"  esp.)  — 
Conseil  d'Etat.  —  Requête  non 
motivée.  —  Requête  présentée 
an  nom  d'une  commune  par  le 
maire,  ne  contenant  aucun 
motif  et  se  référant  à  des  déli- 
bérations du  conseil  munici- 
pal, lesquelles  ne  renferment 
également  l'énoncé  d'aucun 
moyen  :  non-recevabilité  [Com- 
mune du  Plessis  -  GrammoirCy 
2^  esp,)  —  Arrêté  préparatoire. 
—  Recours  contre  un  arrêté  du 
conseil  de  préfecture  renvoyant 
à  une  expertise  les  divers  chefs 
d'une  réclamation,  en  réser- 
vant les  droits,  movens  et 
exceptions  des  parties.  Non- 
recevabilité  :  cet  arrêté  est 
purement  préparatoire.  (Com- 
mune de  LéoviUe,  3«  esp*).  [C^ 
d'Et,),  Vil,  909. 

—  (236)  Procédure.  —  I.oi  du 
22juilletl889.  —  Tierce-exper- 
tise. —  Question  transitoire.— 
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(Compagnie  de  V Ouest  contre  le 
sieur  JeçLn,)  —  Depuis  la  loi  du 
22  juillet  1889,  en  cas  de  désac- 
cord des  experts,  une  tierce- 
expertise  ne  peut  plus  être 
•ordonnée,  alors  même  que, 
Tinstance  ayant  été  engagée 
avant  la  loi  nouvelle,  une  exper- 
tise aurait  été  ordonnée  dans 
les  formes  prescrites  par  la 
loi  du  16  septembre  1807.  Mais 
le  conseil  de  préfecture,  saisi 
<lc  conclusions  tendant  à  une 
tierce-expertise,  doit  décider 
q,uMl  sera  procédé  à  une  nou- 
velle expertise  dans  les  formes 
prescrites  par  la  loi  de  1889 
précitée.  Annulation  de  l'ar- 
rêté attaqué,  qui  s'est  borné  à 
.rejeter  les  conclusions  dont 
s'agit  et  renvoi  devant  le  con- 
seil de  préfecture.  (C.  d'Et.), 
X,  46. 

—  (237)  Propriété  inondée.  — 
(Compagnie  de  Lyon  contre  sieur 
Peyrard,)  —  Propriété  inondée 
par  suite  d'une  brèche  dans 
une  digue  syndicale.  —  Dom- 
mages non  augmentés  par  la 
brèche  pratiquée  dans  la  digue 
d'une  compagnie  de  chemins 
de  fer.  -^  Décharge  de  la  con- 
damnation prononcée  contre 
cette  compagnie.  (C.  d'Et.)y  IK, 
40. 

—  (238)  Reconstruction  d'un 
pont  par  TEtat,  à  la  suite  de  la 
dérivation  d'un  chemin  vicinal 
néce^itée  par  la  construction 
d'un  chemin  de  fer.—  Préten- 
dus vices  de  constiniction  allé- 
gués par  la  commune  intéres- 
sée. —  Dommage  purement 
éventuel.  —  Rejet  de  la  de- 
mande d'indemnité.  —  (Ministre 
des  travaux  publics  contre  com- 
mune de   Saint-Pè.)  —  Décidé 


que,  si  l'Etat  a  reconstruit  un 
pont  pour  le  passage  d'un  che- 
min vicinal,  la  commune  inté- 
ressée n'est  pas  fondée  à  de- 
mander une  restauration  ou 
une  indemnité  par  le  motif 
que  ce  pont  inspire  des  craintes 
sérieuses  pour  l'avenir.  Le  dom- 
mage n'est  qu'éventuel,  et  de 
tels  dommages  ne  sont  pas 
de  nature  à  donner  droit  à 
réparation  im  médiate,  (C.d'JBf.), 
IX,  220. 
—  (239)  Remblais.  —  (Sieur  Guil- 
laumin.)  —  Remblais  d'un  che- 
min ayant  fait  obstacle  à  l'écou- 
lement des  eaux  d'une  rivière 
au  moment  d'une  crue  et  ayant 
aggravé  dans  une  notable  me- 
sure le  dommage  que  les  eaux, 
si  elles  avaient  été  laissées  à 
leur  cours  naturel,  auraient  pu 
causer  à  une  propriété  ;  indem- 
nité allouée.  —  Le  chemin  étant 
classé  comme  chemin  vicinal 
ordinaire  au  moment  des  tra- 
vaux de^^-emblais,  et  comme 
chemin  d'intérêt  commun  au 
moment  du  dommage,  décidé 
que,  dans  les  circonstances  de 
l'affaire,  il  y  avait  lieu  de  con- 
damner solidairement  au  paie- 
ment de  l'indemnité  la  com- 
mune propriétiiire  du  chemin 
à  l'origine  et  le  préfet  du  dé- 
partement représentant  les 
communes  intéressées  au 
môme  rhemin  classé  comme 
chemin  d'intérêt  commun  au 
jour  du  dommage.  —  Procé- 
dure. —  Instance  engagée  à  la 
fois  contre  la  commune  qui  a 
construit  le  chemin  et  le  préfet 
du  département,  le  chemin 
étant  actuellement  d'intérêt 
commun.  —  Lorsqu'une  action 
est  dirigée  par  erreur  contre  le 


^^ 
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Dommages  (suite)  : 
préfet  en  tant  que  représentant 
du  département,  au  lieu  de 
Têtre  en  sa  qualité  de  repré- 
sentant des  communes  inté- 
ressées à  un  chemin  d'intérêt 
commun,  cette  erreur  ne  doit 
pas  entraîner  la  mise  hors  de 
cause  du  préfet,  alors  que  la 
procédure  a  été  suivie  en  pré- 
sence de  ce  fonctionnaire  et 
qu'il  a  été  procédé  aune  exper- 
tise à  laquelle  lui-même  a  pris 
part.  (C.  (TEL),  IX,  619. 

—  (240)  Réservoir  d'alimentation 
d'une  ville  en  eau  potable.  — 
(Ville  de  Roanne  contre  héritiers 
Montroussier  et  Pastries  et  sieur 
Pignot,)  —  Cultivateur  tué  par 
une  explosion  de  mine  tirée  de 
chantiei^  de  travaux  exécutés 
en  régie  sous  les  ordres  des 
agents  du  service  municipal. 
Condamnation  de  la  ville  à  des 
dommages-intérêts  envers  la 
veuve  et  l'enfant  même  de  la 
victime.  -—  La  circonstance 
que  les  ouvriers  travaillant  en 
régie  sur  les  chantiers  de  la 
ville  auraient  été  procurés  à 
celle-ci  par  un  de  ses  entrepre- 
neurs, n'est  pas  de  nature  à 
entraîner  la  responsabilité  de 
celui-ci.  (C.  d'Et,),  V,  143. 

—  (241)  Réservoir  d'alimentation 
d'un  canal.  —  Envahissement 
des  caves  du  requérant  par 
suite  des  infiltrations  provenant 
d'un  réservoir.  —  Indemnité 
allouée.  —  (Sieur  Clatteaux.)  — 
Procédure.  —  Conseil  de  pré- 
fecture. —  Conclusions,  ana- 
lyse, visa.  —  Un  conseil  de 
préfecture  ne  peut  pas  se  bor- 
ner à  viser,  sans  les  analyser, 
des  conclusions  déposées  à  la 
suite  d'une  expertise.  —  Arrêté 


annulé  pour  vice  de  forme.  (C. 
rfT^),  VII,  381. 

—  (242)  Rivière  canalisée.  — 
Dommages  aux  usines.  —  Bar- 
rage. —  Relèvement  du  plan 
d'eau.  —  Compétence.  —  [Mi- 
nistre des  travaux  publics  contre 
sieur  Chivot  et  C'*.)  —  Le  con- 
seil de  préfecture  est  compé- 
tent pour  connaître  d'une  ac- 
tion en  indemnité  dirigée 
contre  l'Etat  par  un  usinier,  à 
raison  de  la  diminution  de  la 
force  motrice  causée  par  le 
relèvement,  dans  Tintérét  de 
la  navigation,  du  plan  d'eau  da 
bief  qui  alimente  son  usine,  au- 
dessus  de  la  hauteur  inscrite 
dans  l'acte  de  règlement  de 
son  usine.  (C.  d:Et.),  III,  817. 

—  (243)  Rivières  navigables.  — 
Relèvement  de  barrage.  — 
Dommages  aux  usines.  —  Con- 
sistance légale  —  (Ministre  des 
travaux  publics  contre  sieur 
François.)  —  Le  conseil  de  pré- 
fecture, saisi  d'une  demande 
d'indemnité  formée  par  un  usi- 
nier à  raison  de  la  diminution 
de  force  motrice  produite  par 
des  travaux  exécutés  dans  in- 
térêt de  la  navigation,  doit,  en 
ordonnant  l'expertise,  donner 
aux  expert»  mission  de  procé- 
der à  la  reconnaissance  de  la 
consistance  légale  de  l'usine. 
—  Il  doit  être  tenu  compte  A 
l'usinier  de  la  force  motrice 
dont  il  a  été  régulièrement 
autorisé  à  faire  usage,  d'après 
les  actes  qui  ont  consUlaé 
l'existence  légale  de  son  usine, 
et  non  de  l'augmentation  de 
force  qui  a  pu  résulter  des 
travaux  de  l'Etat.  —  Renvoi  de- 
vant le  conseil  de  préfecture 
pour  être  procédé  à  l'expertise 
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dans  les  formes  prévues  par  la 
loi  du  22  juillet  1889.  (C.  d'Et.}, 
I,  852/ 

—  (244)  Rivières  navigables  et 
travaux  de  navigation.  — 
Usines.  —  Plus-value.  —  {Mi- 
nistre des  travaux  publics  contre 
sieur  GuUliet.)  —  Travaux  exé- 
cutés par  TEtat  dans  le  canal 
du  Nivernais,  en  vue  de  sub- 
stituer le  régime  de  la  naviga- 
tion permanente  à  celui  de  la 
navigation  par  éclusées,  ayant 
eu  pour  conséquence  de  sup- 
primer un  gué  permettant  d'ac- 
céder à  la  prairie  du  requérant: 
indemnité  allouée.  —  Compen- 
sation de  plus-value.  —  Lorsque 
les  travaux  exécutés  par  TEtat 
ont  procuré  une  plus-value 
notable  à  une  usine,  cette  plus- 
value  ne  peut  pas  être  compen- 
sée avec  le  dommage  causé  par 
lesdits  travaux  à  un  immeuble 
attenant  à  Tusine  et  apparte- 
nant au  même  propriétaire. 
(C.  d'Et,),  I,  ilOi, 

—  (245)  Rivières  navigables.  — 
Usine   vendue  nationalement. 

—  Clause  de   non-indemnité. 

—  Interprétation.  —  Chemin 
d'accès  ;  dommages.  —  [Rieurs 
Gigandet  et  Martin  Brey  contre 
Ministre  des  travaux  publics.)  — 
Décidé,  par  interprétation  de 
la  clause  suivante  de  Tacte  de 
vente  nationale  :  «  Tacquéreur 
ne  peut  prétendre  à  aucune  in- 
demnité sur  le  prix  de  vente 
pour  toutes  les  opérations 
qu'exigerait  le  canal  de  navi- 
gation dans  le  cas  où  l'Assem- 
blée nationale  viendrait  à  le 
décréter  »,  que  cette  clause  ne 
s'applique  pas  à  la  diminution 
de  force  motrice  résultant  d'une 
nouvelle    dérivation   exécutée 


près  de  cinquante  ans  après 
l'achèvement  du  canal  prévu 
dans  ledit  acte.  Indemnité  al- 
louée. —  Augmentation  de 
pente  du  chemin  d'accès  de 
l'usine  ;  pas  de  dommage  direct 
et  matériel.  Rejet.  (C.  d'Et.)y 
H,  545. 

-  (246)  Routes  départementales. 
—  (Sieur  Decesse-Martinot  contre 
département  de  VAube.)  —  Ex- 
haussement d'une  route  dépar- 
tementale dans  la  traverse  d'une 
commune,  en  vue  de  la  cons- 
truction de  trottoirs,  ayant  eu 
pour  conséquence  de  placer  en 
contre-bas  de  18  à  22  centi- 
mètres les  entrées  de  la  cave  et 
du  cellier  du  requérant  :  appré- 
ciation de  l'indemnité.  —  Con- 
seils de  préfecture.  —  Compo- 
sition. —  Conseiller  général 
suppléant.  —  L'arrêté  du  con- 
seil de  préfecture  qui  ne  men- 
tionne pas  l'empêchement  à 
raison  duquel  un  membre  du 
conseil  général  a  été  appelé  à 
compléter  le  conseil  de  préfec- 
ture doit  être  annulé  pour  vice 
de  forme  :  évocation.  (C.  rf'Et.), 
ï,  531. 

-  (247)  Route  nationale.  —  Ob- 
stacle à  l'écoulement  des  eaux. 

-  Action  en  garantie  contre 
l'Etat.  —  Compétence.  —  Con- 
flit confirmé.  —  [Sieur  Mou- 
lin.) —  Le  riverain  d'une 
route  nationale,  assigné  par  le 
propriétaire  du  fonds  supérieur 
qui  se  plaint  que  l'écoulement 
des  eaux  ne  se  produit  pas,  ne 
peut  pas  appeler  en  garantie 
l'Etat  devant  l'autorité  judi- 
ciaire, en  se  fondant  sur  ce  que 
les  faits  reprochés  seraient 
causés  par  l'exécution  des  tra- 
vaux d'aqueduc  faits  par  l'ad- 
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Domma(;es  (suite)  : 
ministraliou  le   long  df^  celte 
voie.  —  Le  conseil  de  préfec- 
ture est  compétent.  {T.  des  Con- 
flits), I,  865. 

—  (248)  Houte  nationale.  —  Syn- 
dicat. —  Responsabilité.  — 
(Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieurs  Fcraudy  et  Colom' 
bet  et  Sfpidicat  de  la  Seds.)  — 
Dommages  causés  à  des  pro- 
priétés par  le  débordement  des 
eaux  d*un  torrent,  dont  le  coura 
se  trouve  arrête  par  les  rem- 
blais d'une  route  nationale  : 
indemnilê  à  la  charge  de  TCtat 
et  non  à  celle  du  syndicat 
chargé  de  l'entretien  des  digues 
dudit  loiTent:  dans  l'espèce  :  le 
défaut  d'entretien  n'est  pas  la 
cause  du  dommage,  et  les  tra- 
vaux du  curage  du  lit  du  torrent 
ne  sont  pas  à  la  charge  du  syn- 
dicat. ((.'.  rf'EM/H,  486. 

—  (240;  Hontes  nationales.  — 
Modification  des  accès.  —  Qua- 
lité pour  agir;  vente  de  l'im- 
meul3le  postérieurement  au 
dommage  ;  action   non   cédée. 

—  (Sieur  Pouget.)  —  Lorsque  le 
propriélaire,  au  moment  de 
l'exécution  des  travaux  dom- 
mageables, a  vendu  son  im- 
meuble ai^rès  avoir  introduit 
uneaclion  en  indemnité,  il  reste 
recevable  à  la  poursuivre  s'il 
n'a  pas  fait  cession  à  l'acqué- 
reur de  son  droit  à  indemnité. 

—  Antérieurement  à  la  loi  du 
29  juillet  1889,  l'expertise  était 
obligatoire  en  matière  de  dom- 
mage ;  dès  lors,  il  y  a  lieu  d'an- 
nuler l'arrêté  rendu  contradic- 
toirement  à  celte  loi  et  de 
renvoy<*r  les  i)arties  devant  le 
iîonseil  de  préfecture  pour  qu'il 
suit   procédé  à  l'expertise  de- 
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{       mandée  en  conformité  de  la  loi 
nouvelle,  {€,  d'Et.),  H,  681. 

—  (250)  Construction  d'une  route 
nationale. —  Immeubles  placés 
en  contre-bas  de  la  rampe 
construite  pour  raccorder  le 
sol  d'une  rue  à  celui  de  la 
route,  —  Indemnité  due.  — 
(  Ville  de  Saint-Chamond  contre 
sieurs  Jourdan  et  Maillon.)  — 
Débiteur  de  Tindemnité:  Etat; 
ville.  —  Lo raque  les  travaux 
cause  du  dommage  n'ont  été 
exécutés  que  sur  la  demande 
de  la  commune  et  sous  cette 
condition  que  l'Etat  n'acquitt«- 
rait  que  les  dépenses  de  cons- 
truction, la  commune  est  res- 
ponsable du  dommage  à  l'égard 
des  riverains.  (C.d'Ei-),  111,397. 

—  (251)  Routenationale.  — Dora- 
mages  aux  pei*sonnes.  —  [Mi- 
nistre des  travaux  publics  contre 
héritiers  Barnoin.)  —  Les  agents 
de  l'Etat  ayant  déposé  le  long 
de  la  chaussée  d^une  route  na- 
tionale des  tas  de  pierres  qui 
ont  rétréci  la  voie,  une  voiture 
chargée  a  versé  sur  un  de  ces 
tas  et  écrasé  le  charretier  qui 
la  conduisait.  Dans  ces  con- 
ditions, l'Etal  est  déclaré  res- 
ponsable et  condamné  à  payer 
une  indemnité  aux  enfants 
et  ascendants  de  la  victime. 
—  Procédure.  Qualité  pour 
agir.  —  Le  tuteur  naturel  et 
légal  étant  décédé  en  cours 
d'instance,  l'ascendant  tuteur 
datif  nommé  en  remplacement 
a  qualité  pour  représenter  les 
enfants  mineurs.  (C.  rf'£M,  III. 
SIC. 

—  (252)  Route  nationale.  —  i^^- 
nistre  des  travaux  publics  contre 
dame  de  Balaccano.)  —  L'Etat 
est    directement    responsable 
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des  dommages  caus<>s  à  une 
propriété  riveraine  d'une  route 
nationale,  formant  traverse 
d'une  ville,  par  les  eaux  prove- 
nant de  cette  route,  encore 
bien  que  l'obstacle  apporté  à 
1  écoulement  des  eaux  par  le 
fossé  de  la  route  provienne  de 
travaux  de  voirie  exécutés  par 
la  ville  ou  d'une  construction 
•élevée  par  un  particulier.  —  Il 
appartient  seulement  à  l'Etat 
d'appeler  en  garantie  la  ville 
ou  le  constructeur.  —  Le  mi- 
nistre des  travaux  publics  est 
recevable  à  interjeter  appel 
d'un  arrêté  condamnant  l'Etat 
à  une  indemnité  à  raison  du 
dommage  causé  par  des  tra- 
vaux publics,  encore  bien  qu'il 
ne  se  soit  pas  pourvu  en  temps 
utile  coûtre  un  précédent  ar- 
rêté déclarant  l'Etat  respon- 
sable, mais  se  bornant  dans  son 
dispositif  à  ordonner  une  ex- 
pertise, tous  droits  et  moyens 
réservés  pour  évaluer  ledit 
dommage.  (C.  d'Et.),  Ill,  820. 
-  (253)  Route  nationale.  -  Ir- 
ruption des  eaux  dans  les  pro- 
priétés riveraines.  —Eaux  pro- 
venant de  travaux  vicinaux  ou 
particuliers. — Prescription.  — 
(Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieur  Gorce.)  —  L'Etat 
n'est  pas  responsable  du  dom- 
mage causé  à  un  riverain  par 
l'irruption  des  eaux  sur  sa  pro- 
priété par  un  aqueduc  construit 
sous  une  route  nationale  encore 
bien  que  la  construction  de 
Taqueduc  qui  sert  d'écoule- 
ment auxdites  eaux  remonte  à 
plus  de  trente  ans.  —  Le  dom- 
mage résultant  de  l'invasion 
des  eaux  s'est  produit  depuis 
moins  de  trente  ans,  et  il  a  été 


directement  causé  par  le  travail 
exécuté  de  ladite  route.  —  En- 
core bien  que  les  eaux  puissent 
provenir  d'autres  travaux  pu- 
blics ou  particuliers,  leur  écou- 
lement {«ar  l'aqueduc  construit 
par  l'Etat  suffit  à  engager  sa 
responsabilité,  sauf  son  recours 
contre  les  auteurs  des  faits 
dommageables.  (C.  d*Et.)f  V, 
123. 

—  (254)  Routes  nationales.  — 
Accès  rendu  diflicile.  —  Op- 
tion entre  l'exécution  des  tra- 
vaux et  une  indemnité.  — 
Précédente  condamnation 
identique  auprotU  d'un  voisin  ; 
indemnité  payée;  travaux  non 
exécutés;  droit  de  recours  de 
l'Etat.  —  (Ministre  des  travaux 
publics  contre  dame  veuve  Per- 
ron.) —  Accès  de  la  propriété 
du  requérant  rendu  très  diffi- 
cile par  suite  du  déversement 
en  temps  de  pluie  des  eaux  de 
la  route  nationale  sur  la  ruelle 
conduisant  à  ladite  propriété; 
allocation  d'une  indemnité 
pour  le  préjudice  subi,  et 
d'une  somme  représentative  de 
la  valeur  des  travaux  à  effec- 
tuer, avec  faculté  pour  l'Etat 
de  les  exécuter  lui-même.  — 
Rejet  d'une  objection  tirée  de 
ce  que,  par  un  arrêté  précé- 
dent, le  conseil  de  préfecture 
aurait  déjà  condamné  l'Etat  à 
une  indemnité  égale,  en  faveur 
d'un  autre  copropriétaire  delà 
ruelle,  qui  n'a  pas  effectué  les 
travaux  à  raison  desquels  il  a 
obtenu  une  indemnité  ;  l'arrêté 
attaqué  réserve  le  recours  de 
l'Etat.  (C.  d'Et.),  V,  323. 

—  (255)  Rues  et  places.  —  Égouts. 
—  (  Ville  de  Nimes  contre  dame 
veuve  Rebuffat.)  —    Prétendue 
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Dommages  (suite)  : 
renonciation  à  indemnité.  — 
Le  fait  par  un  propriétaire 
d'avoir,  dans  une  pétition  à 
Tautorité  municipale,  demandé 
Texécution  d'un  travail  public, 
ne  doit  pas  être  interprété 
comme  une  renonciation  à 
toute  indemnité,  à  raison  du 
dommage  causé  à  sa  propriété 
par  l'exécution  de  ce  travail. — 
Travaux  de  couverture  d*un 
ruisseau  coulant  dans  une  rue, 
ayant  eu  pour  conséquence  de 
mettre  la  maison  du  requérant 
en  contre-bas  d'un  mètre  du 
niveau  de  ta  chaussée  :  indem- 
nité due  sans  qu'il  soit  tenu 
compte  de  la  plus-value  non 
directe  et  immédiate  qu'a  pu 
acquérir  Timmeuble  à  raison 
desdits  travaux.  (C.  rf'Ef.),  I, 
988. 

—  (2S6)  Rues  et  places.  —  Im- 
meuble placé  en  contre-bas. — 
Plus-value.  —  Compensation. 
—  {Ville  de  MontargU  contre 
sieur  Jully.)  —  Les  travaux  de 
viabilité  exécutés  dans  une 
rue  ayant  eu  pour  conséquence 
de  placer  un  immeuble  rive- 
rain en  contre-bas  du  niveau 
de  la  voie  publique,  de  0"",55 
environ,  décidé  qu'une  indem- 
nité est  due  pour  dépréciation 
de  la  valeur  de  Timmeuble  et 
pour  privation  temporaire  de 
jouissance  pendantrexécutton 
des  travaux.  —  Mais  la  subs- 
titution d'une  rue  large  et 
spacieuse  à  la  ruelle  étroite  et 
tortueuse  (2™, 50)  qui  donnait 
accès  à  l'immeuble  du  requé- 
rant, ayant  eu  pour  effet  de 
procurera  l'ensemble  de  l'im- 
meuble des  avantages  directs 
et  immédiats,  il  y  a    lieu  de 


tenir  compte  "de  cette  plus- 
value  dans  la  fixation  de  l'in- 
demnité. (C.  d'Et.)y\,  1188. 

—  (257)  Rues  et  places.  —  [ViUe 
de  Roanne  contre  consorts  Govs- 
solin.)  —  Procédure.  —  L'ar- 
rêté qui  déclare  que  le  tiers 
expert  a  fait  une  juste  appré- 
ciation du  dommage,  et  qu'il 
y  a  lieu  d'entériner  son  rap- 
port,n'est  pas  susceptible  d'être 
annulé  pour  défaut  de  motifs. 
—  Lorsque  des  travaux  de  voi- 
rie exécutés  par  une  com- 
mune d'une  manière  défec- 
tueuse dans  une  voie  privée 
ont  causé  des  dommages  aux 
propriétés  riveraines,  il  est  dû 
des  indemnités  alors  même 
que  les  travaux  n'auraient  été 
exécutés  que  sur  la  demande 
des  riverains.  —  11  n'appartient 
pas  au  conseil  de  préfecture 
d'ordonner  l'exécution  de  tra- 
vaux sur  la  voie  publique,  il  ne 
peut  que  réserver  les  droits 
des  riverains  pour  le  cas  où  la 
ville  ne  ferait  pas  cesser  le 
dommage.  {€,  (f  £^),  II,  145. 

—  (258)Rues  et  places.  —  Sup- 
pression de  jour  et  d'accès.  — 
Procédure  :  expertise  obliga- 
toire ;  effets  de  la  loi  du 
22 juillet  1889.  ^(Commune de 
Graveson  contre  sieur  Cœur.)  — 
Avant  la  loi  du  22  juillet  1889, 
le  conseil  de  préfecture  ne 
pouvait  statuer  sur  une  action 
en  indemnité  pour  dommages 
causés  par  l'exécution  de  tra- 
vaux publics,  sans  expertise 
préalable.  Dès  lors,  il  y  a  lieu 
d'annuler  l'arrêté  qui  avait 
statué  sans  expertise;  mais 
celle-ci  n'étant  plus  obliga- 
toire depuis  la  promulgation 
de  la  loi  du   22  juillet  1889, 
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lafTaire  étant  en  état,  et  aucune 
des  parties  en  cause  ne  deman- 
dant Texpertise,  il  y  a  lieu  de 
statuer  au  fond  sans  ordonner 
d'expertise.  —  Une  place  pu- 
blique peut,  par  sa  destination 
«l  son  usage,  avoir  le  caractère 
£oit  de  promenade  publique 
aftectée  au  service  de  Téglise 
€t  des  piétons,  soit  de  voie  pu- 
Ji)lique.  Décidé  dans  l'espèce 
qu'elle  était  voie  publique. 
—  Lorsque  l'autorité  judiciaire 
a  décidé  qu'un  terrain  rive- 
rain d'une  place  publique 
n'avait  été  vendu  par  une 
commune  qu'à  charge  de  n'y 
pas  élever  de  construction,  mai  s 
sans  lui  interdire  l'accès  direct 
5ur  la  place,  la  commune  qui, 
en  établissant  un  mur  à  la 
limite  de  la  place  publique  et 
au  droit  de  l'immeuble  vendu, 
le  prive  de  ses  droits  de  jour 
et  d'accès,  doit  une  indemnité 
au  riverain— indemnité  allouée 
à  raison  du  dommage  déjà 
causé  —  fixation  d'une  indem- 
nité éventuelle  pour  le  cas  où, 
dans  un  délai  de  deux  mois,  la 
commune  ne  procéderait  pas 
A  la  démolition  du  mur.  (C. 
d'Et.),  II,  696. 

-  (259)  Rues  et  places.  —  Elar- 
gissement. —  {Sieur  Vidry 
contre  commune  de  Nebian.)  — 
Lorsque  la  démolition  d'une 
jnaison,  destinée  à  l'élargisse- 
ment d'une  place  publique, 
«ffecluée  sans  précautions 
suffisantes,  a  eu  pour  consé- 
quence d'occasionner  des  lé- 
zardes à  une  maison  mitoyenne 
contre  laquelle  la  première 
^tait  adossée,  le  propriétaire  de 
l'immeuble  endommagé  a  droit 
À  une  indemnité    :    expertise 


ordonnée.   (C.  rf'Et.),  IV,  435. 

—  (260)  Rues  et  places.  —  {Sieur 
Magnier  et  autres.)  —  Procé- 
dure. —  Demande  d'indemnité 
formée  sans  le  ministère  d'un 
avocat  au  Conseil  d'Etat  :  non- 
recevabilité  (Magnier,  l'^esp.). 
—  Loi  du  22  juillet  1889. 
Question  transitoire. —  Vérifi- 
cation demandée  à  des  experts 
nommés  antérieurement  à 
la  promulgation  de  la  loi 
du  22  juillet  1889.  Rapports 
n'indiquant  pas  l'avis  de  cha- 
cun des  experts  en  violation 
de  l'article  !20  de  la  loi 
de  1889.  Rejet  (Ville  de  Saint- 
Omer,  2*  et  3«  esp.).  —  Rues 
et  places.  —  Couverture  d'un 
ruisseau;  accès;  fenêtres  et 
conduites  d'eau  modifiées,géne 
apportée  pendant  les  travaux 
à  l'exercice  de  la  profession  et 
diminution  de  bénéfices;  dom- 
mages pour  l'avenir;  indemnité 
allouée  (Ville  de  Saint-Omer, 
2«  et  3«  esp.).  —  Plus-value.  — 
Compensation.  —  Maison  pla- 
cée désormais  en  façade  au 
lieu  d'être  séparée  par  un  ruis- 
seau. Compensation  admise 
pour  partie  (Ville  de  Saint- 
Omer,  2«  et  3«  esp.).  —  Inté- 
rêts alloués  du  jour  où  ils  ont 
été  demandés  dans  un  mémoire 
déclaré  non  recevable  par  le 
conseil  de  préfecture  comme 
contenant  des  conclusions  nou- 
velles (Ville  de  Saint-Omer 
(2«  et  3«  esp.).  (C.  d'£L),  IV, 
809. 

—  (261)  Rues  et  places.  —  Ville 
de  Paris.  —  Classement.  — 
Expropriation  pour  cause  d'uti- 
lité publique.  —  {Ville  de  Pa- 
ris contre  sieur  PradaL)  — 
Lorsque,   des    termes    d'une 
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Dommages  (suite)  : 
d^'cision  du  jury  d'expropria- 
tion, il  résulte  clairement  que 
l'indemnité  allouée  ne  s'ap- 
plique qu'à  la  dépossession 
d'une  servitude  de  passage  sur 
une  voie  privée  incorporée  au 
domaine  public  communal,  le 
conseil  de  préfecture,  saisi  par 
l'exproprié  d'une  demande  en 
indemnité  pour  dommages 
résultant  des  travaux  en  vue 
desquels  l'expropriation  a  eu 
lieu  (dans  l'espèce,  difficultés 
d'accès),  peut  ordonner,  sans 
renvoi  préjudiciel  à  l'autorité 
judiciaire,  une  expertise  à 
l'effet  d'apprécier  le  dommage 
causé.  (C.  d'Et.),  VI,  71. 

—  (262)  Huesetplaces.  — Ville  de 
Paris.  -  {Sieur  Planchon  contre 
Ville  de  Paris.)  —  Dommage 
résultant  de  travaux  postérieurs 
à  l'acquisition  du  réclamant; 
action  recevable  sans  l'inter- 
vention du  vendeur,  bien  que 
le  nivellement  nouveau  eût 
déjà  reçu  un  commencement 
d'exécution  avant  la  vente.  — 
Le  propriétaire  d'un  terrain 
qui  a  conservé  des  accès  nor- 
maux suffisants  n'a  pas  droit  à 
une'  indemnité  si,  d'une  part, 
ces  accès  ne  sont  insuffisants 
qu'à  raison  de  la  nature  spé- 
ciale de  son  industrie,  et  si, 
d'autre  part,  le  dommage  est 
dû  pour  la  plus  grande  partie 
aux  aménagements  du  proprié- 
taire. (C.  d'Et,),  VI,  309. 

—  (263)  Rues  et  places.  —  Dom- 
mages dus  à  la  situation  de 
l'immeuble  et  non  aux  travaux 
de  nivellement  qui  n'ont  pas 
eu  d'eiîet  dommageable  appré- 
ciable, mais  ont,  au  contraire, 
procuré   des    avantages   à   la 


propriété  riveraine.  —  Pas 
d'indemnité.—  (Stewr  Laiinay- 
Micoulleau  contre  ville  de  Sau- 
mur  (C.  d'Et.)y  VI,  375. 

—  (264)  Rues  et  places.  —  [Ville 
de  Toulouse  contre  sieur  Lo.)  — 
Dommages  causés  aux  im- 
meubles riverains  d'un  égout, 
par  suite  d'inondations  pério- 
diques résultant  du  débouché 
insuffisant  de  cet  ouvrage  :  in- 
demnité allouée  pour  dépré- 
ciation définitive,  la  Ville  oe 
justifiant  d'aucun  projet  per- 
mettantde  considérer  qu'Usera 
remédié  à  l'état  de  choses 
existant.  {C.  d'Et.),  VI,  738. 

—  (265)  Rues  et  places.  —  Dom- 
mages.—  (  Ville  rfe  JB/ois.)— Tra- 
vaux de  nivellement  exécutés 
par  une  ville  ayant  eu  pourcoo- 
séquencede  placer  la  maison  du 
requérant  en  contre-haut  de 
4™,78.  —  Indemnité  allouée.— 
Plus-value.  —  Compensation 
du  dommage  avec  la  plus- 
value  directe  résultant  pour 
l'immeuble  de  l'adoucissement 
dos  pentes  des  rues  latérales. 
Rejet  de  la  demande  de  com- 
pensation formée  par  la  ville 
avec  la  plus-value  indirecte 
applicable  à  l'ensemble  des 
immeubles  du  quartier  qui  ont 
bénéficié  des  travaux  de  voirie. 
(C.  d'Et.},  VII,  î)70. 

—  (266)  Rues  et  places.  —  Cou- 
verture d'un  ruisseau.  —[Sieur 
Delnaud  contre  ville  de  Bor- 
deaux,) —  Dommages  causés 
à  un  immeuble  riverain  par 
suite  de  travaux  de  couverture 
d'un  ruisseau  sur  lequel  une 
rue  a  été  ouverte  par  la  ville; 
fondations  de  la  maison  lézar- 
dées, indemnité  allouée.  — 
Lorsque  à  la  suite  de  Texécu- 
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tiondes  Iravauxje  propriétaire 
a  été  assigné  par  ses  loca- 
taires en  résiliation  de  bail, 
les  frais  de  l'instance  judiciaire 
en  appel  auxquels  cette  action 
a  donné  lieu  doivent  incomber 
à  la  ville  auteur  du  dommage. 

—  Mais  les  frais  de  Tinstance 
en  garantie  intentée  par  ledit 
propriétaire  contre  la  ville, 
devant  lajuridiction  judiciaire, 
et  les  dépens  devant  le  tribu- 
nal des  conflits,  dont  la  déci- 
sion est  muette  sur  ce  point, 
ne  doivent  pas  également  in- 
comber à  la  ville.  —  Ultra  pe- 
tita.  —  Le  conseil  de  préfec- 
ture ne  peut  statuer  sur  les 
questions  relatives  au  dom- 
mage résultant  de  la  transfor- 
mation de  Timmeuble  et  à  la 
perte  de  loyer,  s'il  n'est  pas 
saisi  de  conclusions  par  le 
propriétaire.  (C.  rf'Ef.),  VIIÏ, 
923. 

-  (267)  Rues  et  places.  —  Plus- 
value.  —  {Dame  veuve  Mazoyer). 

—  Travaux  d'exhaussement 
d'une  rue  exécutés  par  la  ville, 
ayant  eu  pour  conséquence  de 
placer  l'immeuble  du  requérant 
à  1  ™,60  au-dessous  du  niveau  de 
la  chaussée  :  indemnités  al- 
louées pour  perte  de  loyers  et 
pour  dépréciation  déflnitivede 
l'immeuble  résultant  de  la 
difficulté  d'accès,  en  tenant 
compte,  toutefois,  de  la  plus- 
value  acquise  à  l'immeuble  par 
les  travaux  de  rectificatioi^de 
la  voie  publique.  [C.  cVEt.)^  X, 
40. 

-  (268)  Rues  et  places.  —  Con- 
vention. —  (Ville  de  Paris  et 
sieur  Desclers,)  —  Un  particu- 
lier s'est  engagé  envers  la  ville, 
moyennant  une  indemnité  de 


40.000  francs,  à  effectuer  à  ses 
risques  et  périls  l'abaissement 
de  ses  immeubles  au  niveau 
du  profil  définitif  approuvé 
d'une  avenue  projetée  que  la 
ville  exécuterait  à  .ses  frais  ;  le 
conseil  municipal  ayant  voté 
un  crédit  en  vue  d'effectuer lea 
travaux  de  nivellement  de 
l'avenue  incombant  à  la  ville, 
le  particulier  ne  peut  pas,  après 
cette  délibération  et  un  com- 
mencement d'exécution  des 
travaux, rétracter  l'engagement 
qu'il  a  pris,  —  encore  bien  que 
l'acceptation  explicite  du  con- 
seil municipal  ne  résulte  que 
d'une  délibération  postérieure. 
(C.  cVEL\  X,  124. 

—  (269)  Ruine  d'une  maison.  — 
Fondations  insuffisantes.  — 
Perte  de  loyers.  —  [Ville  de 
Cauterets  contre  héritiers  ta- 
bassé.) -=-  Travaux  exécutés  par 
une  commune  dans  le  lit  d'un 
torrent,  malgré  les  avertisse- 
ments des  ingénieurs  du  ser- 
vice hydraulique,  ayant  ré- 
tréci le  lit  de  la  rivière, 
augmenté  la  vitesse  du  courant 
et  causé  des  affouillements  à 
la  suite  desquels  une  maison 
riveraine  a  été  emportée  par 
une  inondation.  Partage  de 
responsabilité  entre  la  com- 
mune et  le  propriétaire,  à  rai- 
son de  l'insuffisance  des  fon- 
dations de  sa  maison.  —  Perte 
de  loyers.  Intérêts.  —  Lorsque 
l'indemnité  comprend  la  perte 
des  loyers,  il  n'y  a  pas  lieu  à 
l'allocation  des  intérêts  pen- 
dant la  même  période  :  il  y 
auraitdouble  emploi.  (C.  rf'E^), 
II,  394. 

—  (270)  Rupture  de  la  digue  d'un 
canal.  —  Détérioration;  priva- 
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Dommages  [suite]  : 
lion  de  jouissance.  — Intérêts. 

—  Procédure  :  visite  des  lieux. 

—  (Syndicat  du  canal  de  la 
Uourne  contre  sieur  Rey.)  — 
Dommages  directs  causés  à  une 
propriété  riveraine  par  la  rup- 
ture de  la  digue  d'un  canal  : 
indemnité  allouée.  —  Une  in- 
demnité doit  être  également 
allouée  pour  privation  de 
jouissance,  encore  bien  que 
la  société  du  canal  ait  proposé, 
immédiatement  après  l'acci- 
dent, de  faire  des  travaux  de 
réparation  si  les  travaux  pro- 
posés étaient  insuffisants.  — 
Le  propriétaire  lésé  ne  pouvait 
d'ailleurs  laisser  modifier  Tétat 
des  lieux  avant  qu'il  eût  été 
procédé   à  des  constatations. 

—  Intérêts.  —  Le  pix)priétaire 
lésé  n'a  pas  droit  aux  intérêts 
de  la  somme  qui  lui  est  allouée  j 
pour  les  travaux  de  réparation 
à  faire  avant  qu'il  ait  effectué 
les  travaux  ;  —  mais  il  a  droit 
aux  sommes  allouées  pour 
privation  de  jouissance.  — 
Visite  des  lieux  non  effectuée: 
rejet  :  il  n'est  intervenu  aucun 
arrêté  la  prescrivant,  et  au- 
cunes conclusions  écrites  n'ont 
été  prises  pour  la  demander; 
d'ailleurs,  elle  n'est  pas  néces- 
saire. (C.rfEf.),  111,628. 

—  (271)  Rupture  d'une  digue.  ~ 
(Compagnie  de  Lyon  contre  Syn- 
dicat des  eaux  de  Saint-Denis- 
du-Sig.)  —  L'association  syn- 
dicale propriétaire  d'un  bar- 
rage, dont  la  destruction  est 
due  à  un  défaut  de  résistance 
du  sol,  est  responsable  des 
dommages  causés  par  cette 
rupture.  [C.d'Et.),  IX,  249. 

—  (272)   Rupture  de  l'apponte- 


ment  d'un  bac.  —  Perte  de 
locomobiles.  —  Responsabilité. 

—  Commune.  —  Propriétaire 
et  fermier  du  bac.  —  Compé- 
tence. —  (Sieurs  Bernard  et 
Gabillaud.)  —  Chute  de  loco- 
mobiles dans  un  cours  d'eau, 
attribuée  au  défaut  de  solidité 
de  l'appontement  d'un  bac. 
Demande  d'indemnité  à  la 
commune  aux  travaux  de  la- 
quelle étaient  employées' les 
locomobiles,  à  raison  de  ce 
que  cet  appontement  aurait 
été  construit  par  des  ouvriers 
employés  par  elle  en  régie. 
Rejet  :  le  bac  et  Tappontement 
n'appartiennent  pas  à  la  com- 
mune, mais  à  des  particuliers. 
Compétence.  —  La  demande 
subsidiaire  d'indemnité  diri- 
gée contre  le  propriétaire  et 
le  fermier  du  bac  n'est  pas  de 
la  compétence  de  la  juridic- 
tion administrative.  (C.  d^Et.U 
X,293. 

—  (273)  Sources  captées  pour 
une  ville.  Usines.  —  Diminu- 
tion de  force  motrice.  —  Droit 
à  indemnité.  —  Question  de 
propriété.  —  (Commune  de  Ro- 
lampont  contre  sieurs  Pignerol 
et  consorts.)  —  Les  articles  641 
et  642  du  Code  civil  (avant  la 
modification  apportée  par  la 
loi  du  10  avril  1898)  n'étaient 
pas  applicables  dans  les  rap- 
ports d'une  ville,  captant  pour 
l'alimentation  de  ses  habitants 
une  source  jaillissant  sur  un 
terrain  acquis  par  elle,  avec 
les  usiniers  riverains  du  cours 
d'eau  alimenté  par  cette  source. 

—  Procédure;  arrêté  interlo- 
cutoire :  recours.  —  N'est  pas 
purement  préparatoire  et  peut, 
dès  lors,  être  Tobjet  d'un  re- 
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-cours  immMiat  Tarrèti^  qui  ne 
•se  borne  pas  à  ordonner  une 
-expertise  sur  tel  point  déter- 
miné, mais  décide  en  même 
temps  que  les  travaux  exécutés 
par  une  commune  excèdent 
par  leur  nature  ceux  que  le 
Code  civil  a  pu  prévoir  comme 
conséquence  des  relations  or- 
dinaires de  voisinage  entre 
héritages  privés;  ce  faisant,  le 
conseil  de  préfecture  préjugé  le 
fond  de  l'affaire.  (C.rf'Ef.j,X,  75. 

—  (274)  Sous-traitants.  —  Com- 
pétence. —  {Compagnie  de  Pa- 
ris-Lyon-Méditerranèe.)  —  Le 
conseil  de  préfecture  n'est  pas 
compétent  pour  statuer  :  — 
Sur  Faction  en  indemnité,  pour 
dommages,  formée  par  un  pro- 
priétaire confiée  les  sous-trai- 
tants de  Tentrepreneur.  —  Sur 
Faction  en  garantie  formée 
par  les  sous-traitants  contre 
l'entrepreneur  de  travaux  pu- 
blics. (C.  d'FA,),  X,  302. 

—  (275)  Syndicat.  —  Responsa- 
bilité. —  {Syndicat  du  canal  de 
CuxaC'luespignan  contre  com- 
mune de  Fleury.)  —  Ecroule- 
ment d'un  pont  attribué  à 
Texistence  d'un  barrage  établi 
par  un  syndicat.  Hejet  :  cet 
accident  est  la  conséquence  de 
dégâts  causés  par  des  tiers  à  la 
vanne  de  submersion  .{C.  d'Et. ,), 
VÏH, 510. 

—  (276)  Tarissement  d'un  puits 
par  suite  du  percement  d'un 
tunnel.  —  Fixation  de  l'indem- 
nité en  prenant  pour  base  les 
besoins  de  l'industrie  et  de  la 
maison  du  propriétaire  de  ce 
puits  et  en  tenant  compte  du 
préjudice  subi  depuis  l'origine 
des  travaux.  —  [Sieur  Narbon- 
net.)  (C.  d'Et.),  X,  555. 

Annales  des  P.  el  CA.,  V  sôrii» 


-  (277)  Tierce-expertise.  — 
{Compagnie  de  Paris  à  Lyon  et 
à  la  Méditerranée  contre  com- 
mune de  Crozet,)  —  Sous  l'em- 
pire de  la  loi  du  16  sep- 
tembre 1807,  le  fait  que  le  tiers^ 
expert  a  été  nommé  par  le 
conseil  de  préfecture  en  même 
temps  qu'il  donnait  acte  aux 
parties  de  la  désignation  de 
leurs  experts,  n'entraîne  pas 
la  nullité  des  opérations  aux- 
quelles il  a  procédé  s'il  n'a  pas 
participé  aux  opérations  des 
experts,  et  n'a  donné  son  avis, 
dans  un  rapport  séparé, 
qu'après  avoir  pris  connais- 
sance des  conclusions  des 
premiers  experts.  (C.  f^B^),  H, 
016. 


—  i278i  Tierce-expertise.  —  Lois 
des  16  septembre  1807  et 
22  juillet  1889.  —  Question 
transitoire.  —  Frais.  —  {Sieur 
Mondou.)  —  Lorsqu'il  a  été 
procédé  à  une  expertise,  con- 
formém«»nt  à  la  loi  du  16  sep- 
tembre 1807,  par  deux  experts 
qui  se  sont  trouvés  en  désac- 
cord, une  tierce-expertise  ne 
peut  pas  être  ordonnée  après 
la  promulgation  en  cours  d'ins- 
tance de  la  loi  du  22  juil- 
let 1889  qui  la  supprime.  — 
Renvoi  pour  être  statué  après 
une  nouvelle  expertise  faite 
dans  les  conditions  de  la  loi 
du22juilletl889.  Frais  d'exper- 
tise et  de  tierce-expertise  irré- 
gulières réservés  pour  y  être 
statué  par  l'arrêté  à  intervenir. 
{C,  d'Et,),  IX,  238. 

—  (279)  Tierce-expertise.  —  Pro- 
cédure. —  Loi  du  22  juil- 
letl880.  — Question  transitoire. 
—  (Sieur  Mathieu.)  —  Depuis 
la  promulgation  de  la  loi  du 

—  Lois.  etc.  {Tables).  51 
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Dommages  (suite)  : 
22  juillet    1889,  le  conseil  de 
préfecture  ne   peut  ordonner 
une  tierce-expertise.  I)**s  lors, 
le  Conseil  d'Etat,  en  présence 
du    désaccord     des     experts, 
prescrit  une  nouvelle  expertise 
dans  les  termes  de  la  loi  du 
22  juillet   1889.  (C.  d'Et.),  IX, 
271. 
—  (280)    Tramways.  —  Chemin 
vicinal.     —    Modification   des 
accès.  —  [Compagnie  lyonnaise 
des   tramways   et    consorts  Pi- 
raud.)    —    Le    riverain   d'une 
voie  publique  sur  laquelle  est 
établi  un  tramway  est  fondé  à 
réclamer  une  indemnité  à  rai- 
son du  dommage  que  lui  cause 
rinaccomplissoment     par     la 
Compagnie  des  conditions  qui 
lui  sont  imposées  par  le  cahier 
des  charges  en  ce  qui  concerne 
l'espace  à  laisser  pour  la  cir- 
culation  entre   la    voie   et  le 
trottoir,   alors  même   que    la 
propriété  aurait  un  accès  sur 
une  autre  voie.  (C.  d'£(.),  IH, 
800.  i 

—  (28 1)  Tramways.  —  (Sieur  et  \ 
dame  Japiot  contre  Compagnie  , 
des  chemins  de  fer  du  Sud  de  la 
France.)  —  Dommages  causés 
à  une  maison  riveraine  par 
rétablissement  d'un  tramway  : 
indemnité  allouée  au  proprié- 
taire à  raison  de  l'humidité 
produite  dans  la  cave  par  l'éta- 
blissement du  remblai  qui 
arrête  l'écoulement  des  eaux 
et  provoque  des  infiltrations, 
et  de  la  gêne  apportée  dans 
son  commerce  par  la  suppres- 
sion de  la  faculté  dont  il  jouis- 
sait de  déposer  des  fûts  dans 
une  impasse.  —  Le  fait  que 
l'exhaussement     de    la     voie 


expose  l'intérieur  de  son  appar- 
tement au  regard  dos  passants 
ne  constitue  pas  un  dommage 
de  nature  à  ouvrir  un  droit  à 
indemnité  :  ce  dommage  n'est 
pas   matériel.    —    Procédure. 
Expertise.    Rapports   séparés. 
Le  fait  que  les  experts  n'au- 
raient pas  consigné  leurs  avis 
dans  un  rapport  unique  n'en- 
traîne pas  la  nullité  de  l'exper- 
tise :  cette  prescription  de  1  ar- 
ticle 20de  la  loi  du  22  juillet  1889 
n'a  pas  un  caractère  substan- 
tiel.   —   Frais  d'expertise  mis 
pour  la  totalité  à  la  charge  de 
la    Compagnie     défenderesse, 
l'expertise   ayant    été  rendue 
néce.^^saire     par    rinsuftisance 
de  ses  offres.  (C.  d'Et.),  X,  118. 

—  (282)  Travaux  irrégulièrement 
autorisés.  —  Caractère  de  tra- 
vaux publics. -T  Demande  d'in- 
demnité. Compétence. —iSïtfwrs 
Dubois  et  SaitU-Père,  ) —  Lorsque 
des  travaux    complémentaires 
ont  été  entrepris  dans  un  but 
d'utilité  publique,  la  circons- 
tance que  l'autorisation  d'exé- 
cuter lesdits  travaux  aurait  été 
annulée   pour  inaccomplisse- 
ment de  formalités  légales  et 
aurait  dû  être  postérieurement 
régularisée  n'est  pas  de  nature 
à  changer  la  nature  des  actes 
administratifs  et  à  modifier  le 
caractère  public  des  travaux. 
Dès  lors,  en  l'absence  de  toute 
voie  de  fait,  la  demande  d'in- 
demnité doit  être   portée  de- 
vant la  juridiction  administra- 
tive. (Tr.rfesCon/Z.),  ni,  1254. 

—  (283)  Travaux  publics  commu- 
naux. —(Sieur  Soulié-Cottineau 
contre  commune  d'Arcachon,)  — 
Le  propriétaire  qui  a  acquis  un 
terrain  postérieurementàrexé- 
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eut  ion  des  travaux  domma- 
geables est-il  recevable  à  de- 
mander une  indemnité  de 
dommages?  —  Non  résolu.  — 
Le  droit  à  indemnité  n'est 
ouvert  que  s*il  est  justifié  que 
le  dommage  éprouvé  est  la  con- 
séquence du  travail  public  dont 
on  se  plaint.  (C.  d'EL),  I,  837. 
-  (284)  Usines.  —  Qualité  pour 
réclamer  :  acquéreur.  —  Con- 
clusions orales. —  Conclusions 
ne  '  constituant  qu'un  moyen 
de  défense  :  délai  pour  les  pro- 
duire. —  (Compagnie  Paris- 
ty on- Méditerranée  contre  sieur* 
Labbé).  —  Dommages.  —  Res- 
ponsabilité. —  Une  Compagnie 
Goncessionnaire  peut-elle  être 
déclarée  responsable  de  dom- 
mages causés  par  des  travaux 
autres  que  ceux  qu'elle  a  pris 
à  sa  charge  en  vertu  de  sa  con- 
cession. —  Dans  l'espèce,  le 
conseil  de  préfecture  n'a  laissé 
à  la  charge  de  la  Compagnie 
que  l'aggravation  résultant  de  la 
hauteur  du  remblai  de  la  voie 
ferrée  qui  a  considérablement 
restreint  le  champ  d'inonda- 
tion. —  Qualité  pour  réclamer. 
Acquisition  postérieure  aux 
travaux.  —  Lorsqu'un  dom- 
mage résultant  de  travaux 
antérieurs  à  la  vente  de  l'im- 
meuble ne  se  produit  que  pos- 
térieurement à  cette  vente, 
l'acheteur  a  qualité  pour  récla- 
mer une  indemnité.  —  Conclu- 
sions prises  avant  l'arrêté  défi- 
nitif. —  La  fin  de  non-recevoir, 
tirée  du  défaut  de  qualité  du 
demandeur,  peutêtre  présentée 
après  expertise.  —  Elle  ne  cons- 
titue qu'un  nouveau  moyen  de 
défense,  recevable  jusqu'à  l'ar- 
rêté définitif.    —  Conclusions 


orales.  La  demande  d'intérêts 
formée  par  de  simples  conclu- 
sions orales  n'est  pas  recevable. 
(C.  d'Et.),  J,  1083. 

—  (285)  Usines.  —  Cours  d'eau 
non  navigables.  —Distribution 
d'eau.  —  Diminution  de  force 
motrice.  —  (Dame  Blin  contre 
ville  de  Rouen  et  Compagnie  gé- 
nérale des  Eaux,)  —  L'engage- 
ment, pris  par  une  ville  d'in- 
demniser les  usiniers  dont  la 
force  motrice  se  trouverai tdimi- 
nuée  parladéviation  de  sources, 
implique  de  la  part  de  cette 
ville,  lorsqu'il  est  inséré  dans 
le  décret  déclaratif  d'utilité  pu- 
blique, renonciation  à  se  pré- 
valoir des  dispositions  des 
articles  641  et  642  du  Code 
civil.  —  En  conséquence,  le 
conseil  de  préfecture,  saisi 
d'une  action  en  dommages,  ne 
peut  surseoir  à  statuer,  jus- 
qu'à ce  que  l'autorité  judiciaire 
ait  prononcé.préjudiciellement 
tant  sur  les  droits  de  propriété 
de  la  ville  sur  les  sources  dé- 
rivées que  sur  les  droits  à  la 
jouissance  des  eaux  conférés 
aux  usiniers  par  application  de 
l'article  642  du  Code  civil.  — 
Procédure.  —  Conclusions  ten- 
dant à  la  mise  hors  de  cause 
de  la  ville.  Rejet.  Le  traité 
passé  avec  la  Compagnie  des 
eaux  ne  saurait  la  décharger 
de  toute  responsabilité.  (C. 
d'Et.),  IV,  436. 

—  (286)  Usines.  —  Prises  d'eau 
établies  par  l'Etat.  —  Conven- 
tion pour  la  réparation  des 
dommages.  —  Interprétation. 
—  Compétence.  — (Dame  veuve 
Bradfer.)  —  Une  convention 
étant  intervenue  entre  l'Etat  et 
un  particulier  pour  Axer  Tin- 
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DosfMACEs  [suite)  : 
demnité  due  à  raison  des 
dommages  causés  à  une  usine 
par  Inexécution  de  travaux  pu- 
blics (prises  d'eau),  le  conseil 
de  préfecture,  saisi  ultérieure- 
ment d'une  nouvelle  demande 
d'indemnité,  est  compétent 
pour  déterminer  le  sen.s  et  la 
portée  de  cette  convention.  — 
Décidé,  en  fait,  que  ladite  con- 
vention avait  eu  seulement 
pour  but  la  fixation  de  l'indem- 
nité due  pour  les  prises  d'eau 
effectuées  parl'Etat  au  moment 
où  elle  avait  été  passée  ;  renvoi 
aux  experts  du  point  de  savoir 
si  depuis  la  convention  le  ré- 
gime de  la  rivière  n'a  pas  été 
modifié.  (C.  d'Et,),  V,153. 

—  (287)  Usine.  —  Diminution 
de  la  forco  motrice,  (irief  non 
établi  :  Uejet.  —  {Ministre  des 
travaux  publics  contre  Sieur 
Blanc.)  —  Procédure.  — Lors- 
qu'une tierce  e)^perlise  a  été 
jugée  nécessaire  et  ordonnée 
par  le  conseil  de  préfecture, 
celui-ci  ne  peut  pas  statuer 
sans  viser  le  rapport  de  tierce- 
expertise  ni  l'arrêté  qui  l'a 
ordonné.  (C.  rf'E^),V,4i9. 

—  (288)  Usines.  —  Cours  d'eau. 
—  {Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieur  Buisson,)  —  Dettes 
de  l'Etat.  —  Déchéance  quin- 
quennale appliquée  à  une  de- 
mande en  indemnité  formée 
pour  dommages  antérieurs  de 
plus  de  cinq  ans  à  la  demande 
formée  devant  le  conseil  de 
préfecture;  recevabilité  en  ce 
qui  concerne  les  dommages 
antérieurs  de  moins  de  cinq 
années  à  la  demande,  alors 
même  que  les  travaux  cause 
du  dommage   seraient   beau- 


coup   plus    anciens.   —  Une 
demande  adressée   au  préfet 
n'interrompt  pas  la  prescrip- 
tion. —  Dommage  susceptible 
d'être  supprimé   ou    diminué. 
—  Lorsqu'un  dommage  est  sus- 
ceptible   d'être   supprimé   en 
totalité  ou  en   partie  par  suite 
de  l'exécution  de  travaux  de 
curage  et  d'approfondissement 
du   cours  d'eau,   il   n'y  a  pas 
lieu  d'allouer   une  indemnité 
pour  dépréciation  définitive.— 
Lorsque  les  travaux   qui  ont 
causé  le  dommage  ont  été  exé- 
cutés pour  le  compte  de  l'Etal 
par  les  agents  du  service  de  la 
navigation,  une  commune  peut 
être   recherchée  à  raison  du 
dommage,  alors  même  qu'elle 
aurait  profité  desdits  travaux. 
(C.  d'Et.).  V,  463. 
-  [2S9)    Usine.    —    Dommages 
causés  aux    propriét^'s.  —Dé- 
préciation   causée    à  un  im- 
meuble bâti  par  le  fonctionne- 
ment d'une    usine  destinée  à 
élever  les  eaux  sur  les  hauteurs 
de  .Montmartre  et  notamment 
par   le  bniit  et  la  trépidation 
causés  de  jour  et  de  nuit  par 
les    machines.    —   Indemnité 
allouée  en    tenant  compte  de 
tous  les  éléments  de  préjudice 
y  compris  les  intérêts  jusqu'à 
la     décision,     réserve     faite, 
toutefois,    de    certains  dom- 
mages   dont    la    const^itation 
par  les  experts  a  été  impos- 
sible.  —  (Sieur  Duhamel.)  — 
Procédure.  —  Notification  des 
arrêtés  des   conseils  de  pré- 
fecture. Instance    entre    une 
ville   et     un  particulier.    Ex- 
ploit d'huissier  nécessaire.  — 
Dans    une   instance    engagée 
entre   un   particulier   et  une 


i 


ANALYSE    DES    MATIÈRES    PAR   ORDRE    ALPHABÉTIQUE.    805 


commune,  lu  notification  de 
l'arrêté  du  conseil  de  préfec- 
ture doit  être  elTectuée  par 
exploit  d'huissier  pour  faire 
courir  les  délais  d  appel  au 
Conseil  d'Etat.  —  En  consé- 
quence, une  notification, 
opérée  au  nom  <ie  la  ville  de 
Paris  par  le  maire  de  l'un  des 
arrondissements  de  cette  ville, 
n'a  pu  faire  courir  le  délai  de 
deux  mois  imparti  pour  former 
un  pourvoi  devant  le  conseil 
d*Etat.  —  Frais  d'expertise  et 
honoraires  de  l'expert  d'une 
partie  mise  indûment  en  cause 
mis  à  la  charge  de  celui  qui 
a  indûment  mis  en  cause  cette 
partie.  (C  d'Et,),  VI,  750. 

-  (290)  Usines.  —  Arrêté  pres- 
crivant une  expertise  générale 
en  exécution  d'une  précédente 
décision  du  Conseil  d'Etat. 
—  Caractère  préparatoire.  — 
Recours  non  recevable.  — 
(  Ville  de  Rennes  contre  sieur  Ber- 
tin  et  autres). {C.  d'Et.),  VI,  401. 

-  (291)  Usines.  —  Fleuves  et 
rivières  navigables.  —Diminu- 
tion de  force  motrice.  —  (Sieur 
François.)  —  Un  bras  do  rivière 
alimenté  par  un  cours  d'eau  na- 
vigable et  flottable  figurant  au 
tableau  annexé  à  l'ordonnance 
royale  du  fO  juin  183^),  doit 
être  considéré,  en  l'absence  de 
tout  déclassement, comme  fai- 
sant partie  intégrante  dudit 
cours  d'eau. — En  conséquence, 
ce  bras  ayant  le  caractère  de 
cours  d'eau  navigable  et  flot- 
table, toutes  les  augmentations 
de  force  motrice  qui  pourront 
résulter  de  travaux  exécutés 
dans  l'intérêt  de  la  navigation 
.sont entachés  de  précarité.  Par 
suite,  alors  même  que  des  tra- 


vaux postérieurs  auraient  di- 
minué la  hauteur  de  la  chute 
d'une  usine  établie   sur  ledit 
bras,  l'usinier  n'a  aucun  droit 
à  indemnité,   si   celui-ci   con- 
serve  encore  à  sa  disposition 
une  force  motrice  supérieure 
ou    égale   à  celle  dont  l'usine 
était  dotée   avant   l'exécution 
des  premiers  travaux.  (C.  d'Et.), 
VIH,  927. 
—  (292)  Usines.  —  Modifications 
du  régime  des  eaux.  —  Dimi- 
nution de  la  force  motrice  d'un 
moulin.  —  Intérêts.  —  (Sieurs 
Lavie  et  C*".)  —  Lorsque  le  vo- 
lume d'eau  d'un  cours   d'eau 
est  suffisant    pour  alimenter 
les  quatre  meules  actuellement 
en  action,  le   propriétaire  du 
moulin    a   cependant  droit  à 
une  indemnité,  si  ce  n'est  que 
par  suite  de  l'insuffisance  de 
force   motrice    résultant    des 
modifications     apportées     au 
régime  des  eaux  qu'il  a  dimi- 
nué le  nombre  des  meules  pour 
lequel  le  moulin  avait  été  pri- 
mitivement monté.  — Fixation 
du  point  de  départ  du  préju- 
dice donnant  lieu  à  indemnité 
au  jour  où  les   travaux  modi- 
fiant le  régime  des  eaux  ont 
été  terminés  et  non  aujour  où 
ils  ont  été  commencés.  —  In- 
demnité fixée  en  tenant  compte 
du    nombre    de   journées    de 
chevaux-vapeur     estimées     à 
4  francs  de  bénéfice  net,  dont 
le  moulin  a  été  privé.  —  Inté- 
rêts.   —    L'indemnité   n'étant 
pas  évaluée  par  annuités,  mais 
en    bloc,  les  intérêts  doivent 
être  allouésseulement  à  comp- 
ter du  jour  de  la  demande  qui 
en  a  été    faite.  —  Procédure. 
—  Conseil  d'Etat.  —  Recours. 
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—  Délai.  —  LorsquHin  pourvoi 
principal  et  un  recours  inci- 
dent formé  sur  le  recours  de 
l'adversaire  tendent  aux  mêmes 
fins  et  ont  été  formés  contre  le 
même  arrêté  par  la  même 
partie,  la  recevabilité  du  re- 
cours incident  rend  sans  inté- 
rêt Texamen  de  la  recevabilité 
du  recours  principal.  —  Re- 
quête sommaire  ne  contenant 
pas  les  moyens  à  Tappui  du 
pourvoi. — Mémoire  ampliatif, 

—  Délai.  —  Vue  requête  qui 
ne  présente  pas  l'exposé  des 
faits  et  moyens,  mais  à  Tinsuf- 
fisance  de  laquelle  il  a  été  sup- 
pléé par  un  mémoire  ampliatif, 
est  recevable,  alors  même  que 
ce  mémoire  a  été  produit  après 
l'expiration  des  délais  de  re- 
cours. —  Lorsqu'une  partie  a 
renoncé  à  un  chef  de  réclama- 
tion devant  le  conseil  de  pré- 
fecture et  que  l'autre  partie  a 
pris  acte  de  cette  renoncia- 
tion, le  réclamant  n'est,  plus 
recevable  à  reproduire  sa  de- 
mande devantle  conseil  d'Etat. 
(C.  d'Et.),  IX,  523. 

—  (29  {)  Ville  de  Marseille.  — 
Dommages.  —  Plan  de  nivel- 
lement. —  Travaux  de  voirie. 

—  Immeuble  mis  en  contre- 
bas. —  (  Ville  de  Marseille  contre 
Sieurs  Batiste  et  C'«.)  —  Perce- 
ment d'un  boulevard  ayant  eu 
pour  effet  de  mettre  une  usine 
construite  à  la  cote  de  nivel- 
lement précédemment  donnée 
par  la  Ville,  en  contre-bas  de 
la  voie  publique,  d'entraîner 
par  suite  unedépréciationper- 
manente  de  cette  usine  et  de 
gêner  son  propriétaire  dans 
l'exercice   de    son    industrie. 
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Indemnité  allouée,  sans  qu'il  y 
ait  lieu  de  compenser  la  plus- 
value  indirecte,  dont  jouit 
l'immeuble  par  suite  du  perce- 
ment du  boulevard.  Fixation 
de  l'indemnité.  —  Procédure. 
—  Conseil  d'EUt.  —  Qualité 
pour  se  pourvoir-  Société  en 
commandite  par  actions.  Décès 
d'un  gérant.  —  La  modifica- 
tion de  la  raison  sociale  par 
suite  du  décès  d'un  des  gérants 
ne  rend  pas  non  recevable 
l'action  de  la  société  qui  a 
éprouvé  le  dommage.  (C.d'Et.), 
V, 477. 

—  (294)  Ville  de  Marseille.  - 
Défaut  d'entre  tien  des  trottoirs 
dépendant  du  domaine  mari- 
time ;  indemnité  réclamée  par 
la  Compagnie  des  docks  con- 
cessionnaire du  port;  respon- 
sabilité de  l'Etat  et  de  la  Ville; 
absence  de  dommage  actuel; 
rejet.  —  (Compagnie  des  Docks 
de  Marseille),  (C.  dEt,),  X,  378. 

—  (295)  Ville  de  Paris.  —  Rues 
et  places.  —  Jury  d'expropria- 
tion. Dommages  postérieurs. 
(Sieur  Bertrand.)  —  Le  conseil 
de  préfecture  est  compétent 
pour  connaître  d'une  demande 
en  réparation  des  dommages 
qui  ne  sont  pas  la  conséquence 
nécessaire  et  directe  de  Tei- 
proprialion  elle-même,  mais 
de  l'insuffisance  et  de  la  défec- 
tuosité des  travaux  faits  ulté- 
rieurement par  la  ville  pour 
raccorder  le  sol  des  maisons 
riveraines  avec  celui  de  la  rue 
ouverte,  qui  a  donné  lieu  à 
l'expropriation.  —  Arrêté  an- 
nulé ;  renvoi  devant  le  conseil 
de  préfecture.  —  L'exécution 
de  rampes  d'accès  construites 
pour    raccorder   des  maisons 


r 


ANALYSE   DES   MATIERES   PAR   ORDRE   ALPHABÉTIQUE.    807 


riveraines  à  une  rue  nouvelle 
constitue  un  travail  public.  — 
Elle  se  rattache  aux  travaux  de 
voirie  efTectués parla  villedans 
un  intérêt  public.  (C.  d'Et,)^ 
X,  88. 

-  (296)  Voirie  urbaine. — Trans- 
formation d'un  chemin  privé 
en  rue.  —  Exhaussement.  — 
Modifîcation  d'accès.  —  Com- 
pensation de  plus-value.  — 
Limites  des  pouvoirs  de 
l'administration  et  du  conten- 
tieux. —  {Sieur  Freyssinet  contre 
la  ville  de  Murât,)  —  Décidé 
que  la  transformation,  par  la 
ville,  d'un  chemin  privé  en 
voie  publique  a  eu  momenta- 
nément pour  effet,  pendant  son 
exécution,  de  priver  la  pro- 
priété du  requérant  d'une 
partie  de  ses  accès,  de  placer, 
après  l'exécution,  cette  pro- 
priété en  contre-bas  de  la 
chaussée  et  nécessiter  des  tra- 
vaux de  rac  cordement  :  indem- 
nité calculée  en  tenant  compte 
de  la  notable  plus-value  résul- 
tant de  la  substitution  d'une 
voie  publique  à  un  chemin 
privée  —  Le  conseil  de  pré- 
fecture ne  peut  pas  enjoindre 
à  la  ville  d'exécuter  des  tra- 
vaux sur  la  voie  publique.  — 
Il  doit  se  borner  à  condamner 
celle-ci  au  paiement  d'une 
indemnité,  pour  le  cas  où  elle 
n'exécuterait  pas  les  travaux 
nécessaires  à  la  consolidation 
de  la  nouvelle  voie  publique. 
(C.  d'£/.),  ï,  969. 

Voir  Architecte,  canaux, 
chemins  de  fer,  chemins  vici- 
naux, communes,  conflit,  ex* 
propriation,  occupation  tem- 
poraire 
■  Aux  usines.  Voir  cours  d'eau. 


—  Causés  à  un  entrepreneur. 
Voir,  I,  412,  Décompte. 

DoNviLLE  (Commune  de),  V,  381. 

D0RAN6E,  Manière  et  Dequékeh, 
III,  641,  1234. 

DoRMANS  (Commune  de),  H,  159. 

D0R6UIN,  I,  1005. 

Dortoirs.  —  Installation  des  dor- 
toirs des  mécaniciens  et  chauf- 
feurs dans  les  dépôts.  (Cire), 
VIII,  43. 

DOUCET  et  Malapert,  VI,  382; 
VI,  383. 

DouLLBNs  (Ville  de),  II,  835. 

DOURRIEUX,  VII,  152. 

Drac  (Canal  du),  II,  560. 

Dr.\c  (Pont  dtt),  II,  1220. 

Drainage.  Voir  I,  733,  Décompte. 

DRAUD,  I,  1127. 

DREUX-BRËZÉ,  VII,  235. 

DREYFUS,  V,  887. 

BREVET  et  Pierroux,  II,  941. 

DRIMARAGGI,  I,  1011. 

DRIVON,  IV,  136. 

DROIT,  111,  10S6. 

Droit  aux  eaux,  II,  919. 

Droit  d'accès.  —  Chemin  d'ex- 
ploitation. —  Riverains.  — 
Usage.  —  Commune  ou 
hameau.  —  Source.  —  (Sieur 
Millet.)  —  Seuls  les  proprié- 
taires des  héritages  riverains 
des  chemins  d'exploitation  ont 
droit  à  l'usage  de  ces  chemins. 
—  Les  habitants  d'une  com- 
mune ou  d'un  hameau  n'ont 
pas  le  droit,  quand  même  les 
eaux  d'une  source  leur  seraient 
nécessaires,  de  passer,  pour 
arriver  à  la  source,  sur  les 
fonds  intermédiaires  entre 
ladite  source  et  la  commune 
ou  hameau.  (C.  de  cass.).  Il, 
822. 

Droits  d'attache  sur  les  quais. 
Voir  cours  d'eau. 

Droit  de  franchise,  II,  83,  Cire, 
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Droits  de  magasinage.  Voir  I, 
1012,  chemins  de  fer. 

Droits  d'octroi.  Voir  1,536,  com- 
munes. 

Droit  de  passage.  Voir  I,  271, 
routes. 

Droits  de  stationnement.  Voir 
Communes. 

Droits  de  voirie. 

—  {\)  —  Compétence.  —  Taxes 
assimilées.  —  Instruction.  — 
(Commune  de  Saint-Nazaire.)  — 
Les  droits  de  voirie  rentrent 
dans  la  catégorie  des  impôts  in- 
directs ou  des  taxes  assimilées 
à  ces  impôts.  En  conséquence, 
les  contestations  relatives  à  la 
perception  de  ces  droitsdoivent 
être  jugées  eu  premier  et  en 
dernier  ressort  par  les  tribu- 
naux d'arrondissement,  sta- 
tuant avec  les  mêmes  forma- 
lités que  dans  les  contestations 
qui  s'élèvent  à  l'occasion  de  la 
perception  des  droits  prélevés 
par  l'administration  de  l'enre- 
gislrement  (loi  du  7  sep- 
tembre 1790,  art.  2,  loi  du 
5  ventôse  an  XII,  art.  88j.  Cette 
rètïle  est  d'ordre  public.  (('.  de 
cass.  ),  I,  266. 

—  2)  Communes.  —  Entretien 
de  chemins.  —  Concentration. 
—  [Commune  du  Vésinet.)  — 
Lf'!^  droits  de  voirie,  n'ayant 
pas  d'aiïectation  spéciale  dans 
le  budget  des  communes,  ne 
font  j)as  double  emploi  avec 
une  taxe  annuelle  établie  con- 
veulionnellemeut  pour  l'en- 
tretien de    certains   chemins. 

('.  de  C(rs.s'.),  H,  836. 
DROUET,  H,  4t,  225. 
DUBIEF,  I,  908. 
DUBOIS,  V,  311;  X,  00. 
DUBOIS  et  SAi.vr-PkKE,  III,  12:.i. 
DUBOIS  et  veuve  Gros,  II,  1137. 


BUBOS,  III.  418;  V,  949. 
DUBOSGLÂRO,  IX,  228. 
DUBOSGLARO  et  Villetbl, VI,  83. 
DUBOST,  I,  652. 
DUB0UR6  (Dame),  V,  554. 
DUBREUCQ-PËRUS,  Y,  476. 
DUBUC  (Veuve),  IV,  128. 
DUCHÈNE,  V,  60. 
DUCHEIN  et  autres,  VI,  799. 
DUCHON-DORIS,  VII,  679. 
DUCLOS,  VI  If,  499. 
DUCROQUET    (Veuve),   III,  499. 
DDPFAUT,  II,  3r,9. 
OUFFIEU    et   Escarragubl,   VI, 

306. 
DUFOURCQ,  IV,  824. 
DUFRESNE  Dames  et  Bouilliez, 

I,  1206. 
DUGAT,  111,  389. 
DUHAMEL,  VI,  750. 
DUKERS,  m,  435,  449. 
DUMAS,  m,  1236. 
DUMOLARD  et  Viallet,  VI,  809. 
DUMON,  IX,  715. 
DUMONT,  IX,  528. 
DUMOULIN,  V,  11. 
Dr.NKERuuE  (Ville  de),  III,  1229. 
DUNOIR,  II,  137. 
DUPÉRIER,  I,  151. 
DUPLA,  I,  760. 
DUPONT,  V,  469;  X,  41. 
DUPONT-RAUDIN,  IV,  855. 
DUPOUT  et  Farbos,  III,  1227. 
DUPUIS,  H,  69. 
DUPUY,  II,  1229  ;  IX,  537. 
DUPUT  (Sieur  et  dame),  II,  917. 
DUPY,  IV,  862. 
DURAN  (Dame),  X,  39. 
ï)i  ran«:k  (Syndicat  de  la),  11,783. 
DURAND,  II,  918;  III,  115. 
DURAND  et  ville  d'Eplnal.  Voir 

I,  134,  Dommages. 
DURANJON  et  Marcjllet,  V,  230. 
DURIF,  X,  712. 
DURRIEU    et   département   dfr 

Constantine,  V,  241. 
DUTROP,  iV,  726. 
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Eaux  : 

—  (i)  Cours  d'eau  navigable 
ni  flottable.  —  Droits  des 
riverains.  —  Canal  artificiel. 
—  (Sieur  Vivier.)  —  Si  un  ri- 
verain peut  se  faire  maintenir 
en  possession  des  eaux  servant 
à  Tirrigation  deson  fonds  sans 
être  tenu  de  prouver  que  depuis 
plus  d'une  année  avant  l'entre- 
prise dont  il  se  plaint,  il  avait 
la  possession  civile  de  la 
chose  contestée,  c*est  seule- 
ment dans  le  cas  où  le  riverain 
se  borne  à  prendre  Teau  dans 
l'endroit  où  elle  borde  ou  tra- 
verse sa  propriété.  —  S'il  est 
vrai  de  dire  que  Tusage  d'un 
cours  d'eau  non  navigable  ni 
flottable,  constitue  au  profit  de 
chaque  riverain  non  une  jouis- 
sance promiscue,  mais  un 
droit  individuel  dans  la  posses- 
sion duquel  il  est  autorisé  à  se 
faire  maintenir  contre  les  en- 
treprises des  riverains  supé- 
rieurs ou  inférieurs,  c'est  lors- 
qu'il s'agit  de  riverains  usant 
successivement  de  l'eau  dans 
la  partie  de  son  cours  qui  tra- 
verse ou  qui  borde  leurs  pro- 
priétés respectives.  Celte  règle 
ne  saurait  nullement  être 
invoquée  par  celui  qui  amène 
sur  son  fonds,  au  moyen  d'un 
canal  artificiel,  l'eau  prise  sur 
un  point  où  il  n'est  pas  rive- 
rain. (C.  de  cass.).  ï,  655. 

—  (2).  Provenant  du  drainage 
d'une  propriété.  —  Domaine 
privé  de  rÊtat.  -  Propriétaire 
prétendant  que  c'est  à  tort  que 
l'autorisation  de  faire  écouler 


lesdiles  eaux  dans  un  fossé^ 
traversant  une  forêt  domaniale 
ne  lui  a  été  donnée  qu'à  titre 
de  permission  purement  rtî vo- 
cable au  lieu  de  lui  être  accor- 
dée à  titre  de  servitude  : 
incompétence  de  l'autorité 
administrative.  —  (  Sieur  cVErce- 
ville.)  iC.d'Et.),  Ill,  125. 

-  (3)  Egouts.  —  Contamination 
des  eaux.  —  Réclamation  d'un 
propriétaire  non  riverain.  — 
Action  non  recevable.  —  (Sieur 
Crespel'Tilloy  contre  commune 
de  Loos.)  —  Le  propriétaire  qui,, 
par  suite  d'une  convention 
avec  un  voisin,  reçoit  les  eaux 
de  celui-ci,  n'a  pas  une  action 
directe  en  dommages-intérêts 
contre  une  ville  qui  a  conta- 
miné ces  eaux  par  suite  du 
déversement  de  ses  eaux 
d'égout.  —  En  conséquence  ce 
propriétaire  ne  peut  se  plaindre 
que  le  conseil  de  préfecture  lui 
ait  alloué  une  indemnité  insuf- 
fisante était  mis  à  sa  charge  tous 
les  frais  d'expertise.  —  Mais, 
à  défaut  d'appel  incident  par  la 
ville,  la  condamnation  pronon- 
cée à  tort  contre  elle  doit  être 
maintenue.  {C.  d'EL),  VII,  45. 

-  (4)  De  la  Bièvre.  —  Action 
possessoire.  —  Domanialilé.  — 
(Sieur  Cauvain  contre  préfet  de 
la  Seine.)  —  L'autorité  judi- 
ciaire est  compétente  pour 
statuer  sur  l'action  d'un  rive- 
rain de  la  Bièvre  demandant  à 
être  maintenu,  à  rencontre  de 
la  ville  de  Paris,  en  possession 
des  berges  et  des  eaux  de  cette 
rivière,    encore    bien  que  la 
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Eaux  {suite)  : 
ville  invoque  le  caractère  de 
domanialité  des  eaux  et  des 
berges,  si  ce  caractère  est  con- 
testé et  si  d'ailleurs  il  ne  s'agit 
pas  de  délimitation  du  do- 
maine public.  (T.  des  confl.), 
Vni,600. 

—  (5)  Gourantes.  —  Usage  indus- 
triel. —  Kaux  surchauffées.  — 
Riverain  inférieur.  —  {Sieur 
Beaucard.)  —  Si  le  riverain 
d'un  cours  d'eau  non  compris 
dans  le  domaine  public  a  la 
faculté  de  s'en  servir  pour  les 
besoins  d'une  industrie  aussi 
bien  que  dans  un  but  agricole, 
il  ne  peut  user  de  cette  faculté 
qu'à  la  charge  de  ne  pas  porter 
atteinte  aux  droits  des  riverains 
inférieurs  (art.  644,  C.  civ.).  — 
Spécialement,  l'usinier  qui,  en 
utilisant  pour  son  industrie  les 
«aux  d'un  ruisseau  bordant  sa 
propriété,  provoque  une  éléva- 
tion considiérable  de  la  tempé- 
rature de  ses  eaux  et  cause 
ainsi  un  dommage  au  moulin 
d'un  riverain  inférieur,  est 
tenu  de  prendre  les  mesures 
nécesssairespour  ramener  les- 
dites  eaux  à  leur  température 
normale  à  leur  arrivée  sur  la 
propriété  de  ce  riverain.  —  Un 
arrêt  ne  pourrait  affranchir 
l'usinier  de  cette  obligation  en 
lui  donnant  acte  de  son  offre 
d'édifier,  dans  le  moulin,  des 
ouvrages  propres  à  diminuer 
les  effets  dommageables  des 
vapeurs  se  dégageant  des  eaux 
surchauffées,  alors  que  le 
meunier  se  refusait  à  laisser 
exécuter  aucun  travail  dans 
son  immeuble  (art.  645,  C.  civ.  ). 
(C.  de  cass,)y  IX,  286, 

—  (Compagnie    générale    des) 


II,   219,442;  IIl,  1246;  IV,  17, 
130,436;  VI,  284. 

Voir  Adduction,  communes, com- 
pagnie, cours  deau,  débor- 
dement, décompte,  dommages, 
eaux  d'égout,  eaux  souillées, 
écoulement,  grande  voirie, 
mise  en  régie,  obstacles  à  l'é- 
coulement, servitudes. 

ECHENOZ,  111,266;  IV,  814. 

EcHoiJAGE.  Voir  I,  738,  Ports 
maritimes. 

Eclairage  élbctriqub:  Commîmes. 
Concession  ;  mode  d'exécution, 
option.  —  Modification.  —  Re- 
tards dans    l'exécution  :  pas 
d'indemnité.  — {Sieur  Bartissol 
contre  ville  d£  Perpignan.)  — 
Un  traité  de  concession  confé- 
rant à   un     entrepreneur   le 
droit  de  recourir,  à  son  choix, 
pour  assurer  l'éclairage  élec- 
trique d'une  ville,   soit  à  une 
canalisation  souterraine,   soit 
à  la  pose  de  câbles  aériens,  et 
stipulant  qu'il  pourra  établir 
des  supports,  non   seulement 
sur  les  immeubles  communaux, 
mais  même  sur  ceux  apparte- 
nant aux  particuliers,  la  modifi- 
cation apportée  ultérieurement 
à  cette   dernière  clause,  à  la 
demande  du  préfet,  en  vue 
d'exiger  le  consentement  des 
propriétaires,  ne  doit  pas  être 
considérée  comme  ayant  en 
pour  effet  de  priver  l'entrepre- 
neur de  sa  faculté  d'option  et 
de  le  forcer  à  exécuter  une 
canalisation  souterraine.  —  Le 
retard  apporté  par  l'entrepre- 
neur à  la  réalisation  de  ses 
engagements  ayant  eu   pour 
cause  les  difficultés  soulevées 
par  les  propriétaires  riverains 
et  par  le  maire,  c'est  à  tort 
que  le  conseil  de  préfecture  Ta 
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condamné  à  des  dommages- 
intérêts  envers  la  ville  ;  mais, 
par  contre,  Tentrepreneurn^est 
pas  fondé  à  demander  que  la 
▼nie  soit  condamnée  à  lui 
payer  une  indemnité.  (C.  d'Et.), 
VI,  403. 

Eclairage.  Voir  Circulaires, 
Communes. 

Ecluse.  Voir  Contraventions. 

Ecole.  —  Travaux  supplémen- 
taires. —  Expertise  ordonnée 
sur  tous  les  points,  tous  droits 
et  moyens  des  parties  réser- 
vés ;  caractère  préparatoire  : 
recours  principal  et  incident 
non  recevables.  —  {Faillite 
Leleu  contre  département  de  la 
Somme.)  (C.d'Ët.),  II,  9H. 

—  Voir  Architecte,  Décompte. 
EcouT.  Voir  Paris. 

Eglise.  Voir  Décompte.  Dom- 
mage. 

EL-ADJ  AHMED  BLIDI,  111, 
il  48. 

Elagagk  des  arbres.  Voir  Com- 
munes, IV,  757. 

Elbeuf-en-Bra Y  (Commune  d*), 
m,  730;  V,  185. 

ELECTRiaTÉ.— (1  )  Réglementation 
des  conducteurs  sur  la  grande 
voirie  nationale.  —  Envoi  d'un 
projet  d'arrêté  réglementaire. 
Cire,  m,  1043. 

—  (2)  Réglementation  des  dis- 
tributions sur  la  grande  voirie 
départementale.  —  instruc- 
tions. (Cire),  III.  1057.  —  Voir 
aussi  Routes. 

—  (3)  Travaux  publics  commua 
naux.  —  Distribution.  —  Four- 
niture et  installations  d'appa- 
reils. —  Insuffisance  de  la 
force  motrice.  —  (Sieur  Hen- 
rion.)  —  Un  constructeur- 
électricien,  qui,  après  avoir 
assuré  à  une  commune  qu'elle 


possédait  une  force  motrics 
sufOsante  pour  une  distribu- 
tion d'électricité,  a  passé  avec 
elle  un  traité  pour  la  fouiTii- 
ture  et  rinstallation  d'appareils 
électriques,  n'est  pas  fondé  à 
réclamer  le  prix  de  ces  appa- 
reils, alors  qu'ils  n'ont  pu  être 
utilisés  pour  insufûsance  de  la 
force  motrice.  —  L'utilité  des 
appareils  était  subordonnée  à 
l'existence  d'une  force  suffi- 
sante pour  les  actionner.  (C. 
d'JSL),  V,  346. 

Embarras  de  la  voie  publique. 
Voir  Voie  publique. 

ENJOLRAS,  III,  450. 

ENOCH,  II,  589. 

ENOT  et  RiBERT,  VIII,  285. 

Enquête  —  Déclaration  d'utilité 
publique.  Enquête  préalable. 
—  Formes.  —  Nécessité  des  ex- 

.  propriations.  Recours  non  re- 
cevable.  —  (Epoux  Fronteau.)  — 
L'enquête,  précédant  la  décla- 
ration d'utilité  publique  de 
travaux  qui  ont  pour  objet  d'as- 
surer l'alimentation  en  eau  po- 
table de  plusieurs  communes, 
doit  être  faite  dans  les  formes 
prescrites  par  l'ordonnance  du 
18  février  1834-,  et  non  dans 
celles  édictées  par  l'ordon- 
nance du  23  août  1835.  —  Des 
travaux  ayant  été  déclarés 
d'utilité  publique  par  un  dé- 
cret, les  intéressés  ne  sont 
pas  recevables  à  contester  de- 
vant le  Conseil  d'Etat  la  né- 
cessité des  expropriations.  (C. 
rf'E^),   Vï,  768. 

Enregistrement  (Administration 
de  1'),  III,  239. 

Entrepreneubs  : 

—  (1)  Chemins  vicinaux.  —  Lo-. 
cation  d'une  pompe  à  vapeur 
pour  travaux  d'épuisement.  — 
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Entrepreneurs  (suite)  : 
(Sieurs  Bernard  et  Gabiltaud 
contre  commune  de  Monélier-Âl- 
lemond.)  —  Prix  alloué  en  te- 
nant compte  d'une  interruption 
r<^sultant  de  la  crue  de  la  ri- 
vière, jusqu'au  jour  où  la  com- 
mune a  rétabli  la  machine  dans 
les  ateliers  des  entrepreneurs 
qui  en  ont  accepté  la  remise. 
(C.d'Et.),  X,  703. 

— (  2)  Ecluses  sur  la  Mayenne.  — 
Préjudice  causé  aux  entrepre- 
neurs par  la  prolongation  des 
travaux  due  à  la  faute  de  l'Etat  ; 
indemnité  allouée.  —  {Sieurs 
Buré  et  Crosnier.).  [C.  d'El.), 
X,  104. 

—  (3)  Hôpital.  —  Marché  (le  gré 
à  gré.  —  [Sieurs  Geneste,  Hers- 
cher  et  C'*.)  —  Le  décret  par 
lequel  le  Président  de  la  Répu- 
blique approuve  par  applica- 
tion des  articles  115  et  145  de 
la  loi  du  5  avril  1884,  un  mar- 
ché, de  gré  à  gré  passé  à  la  suite 
d'un  concours  restreint  entre 
une  ville  et  un  entrepreneur, 
n'est  pas  susceptible  d'être  dé- 
féré au  Conseil  d'Etal  pour 
excès  de  pouvoir,  par  le  motif 
que  la  ville  aurait  violé  le  prin- 
cipe de  r<^galité  entre  les  con- 
currents. —  Cet  acte  de  tutelle 
administrative  ne  peut  être  dé- 
féré au  Conseil  que  pour  in- 
compétence ou  vice  de  forme. 
(C.  d'Et.),  X,  40. 

—  (4;  Marché.—  Demande  de  rési- 
liation. —  Cahier  des  clauses  et 
conditions  générales  du  16  no- 
vembre 1866.  —  (Sieur  Per- 
rot.)  —  Art.  33.  —  llésiliation. 
Augmentation  non  justifiée 
d'un  .sixième,  sur  les  estima- 
tions du  devis,  sans  rabais  ;  non 
lieu  à  résiliation  pour  renché- 


rissement de  la  main-d'œuvr»f' 
alors  que  les  dépenses  effec- 
tives des  travaux  exécutés 
après  la  demande  en  résilia- 
tion n'ont  pas  été  inférieures 
de  moins  d'un  sixième  aux  es- 
timations  telles  qu'elles  res- 
sortent,  sans  tenir  coraple  du 
rabais  d'adjudication,  de  l'ap- 
plication du  prix  du  bordereiiQ 
primitif  et  de  ceux  du  borde- 
reau supplémentaire  établi 
pour  des  fournitures  qui  oat 
remplacé  celles  prévues  au 
devis.  —  Production  des 
pièces  demandées.  Hejet  :  les 
unes  sont  jointes  au  dossier,, 
et  les  autres  ne  sont  pas  utiles 
au  jugement  de  l'affaire.  \('. 
rf'E/'.),  VII,  745. 

—  (îi)  Marché.  —  Malfaçons  dans 
la  confection  et  le  mode  de 
fixation  des  lames  de  per- 
siennes.  Décision  du  Conseil 
d'Etat  imposant  leur  réfection. 

—  Inexécution  de  cet  arrêté.— 
Réduction  au  décompte  du 
montant  de  ce  travail  avec  in- 
térêts du  jour  où  cette  réduc- 
tion est  ordonnée.  —  (Sietm 
Moreau  contre  ville  de  Joigny.} 
(C.  d'Et.),  X,  553. 

—  (6j  Presbytère.  —  Travaux 
exécutés  différents  de  ceux 
prévus  au  devis.  —  Rabais  d'ad- 
judication. —  (Fabrique  de  la 
commune  de  la  Porét-Fouesnant,) 

—  Travaux  exécutés  différents 
de  ceux  pré\'us  au  devis.  —  Le 
prix  de  ces  travaux  est  dû  à 
l'entrepreneur,  alors  que  les 
nouveaux  plans  et  devis  lui  ont 
été  remis  d'accord  avec  le  con- 
seil de  fabrique  par  l'archi- 
tecte et  que  c'estsur  les  ordres 
de  celui-ci  que  Tentrepreneur 
a   exécuté    les    modifications 
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résultant  du  nouveau  devis, 
ainsi  que  d'autres  travaux  im- 
prévus dont  Tutilité  a  été  re- 
connue. —  Prix  nouveau.  — 
Rabais  d'adjudication.  —  Le 
rabais  doit  être  appliqué  au 
prix  des  travaux  imprévus, 
alors  qu'en  fait  les  prix  lixés 
pour  ces  travaux  ont  été  éta- 
blis de  façon  à  supporter  le 
rabais  de  l'entreprise,  tout  en 
restant  suffisamment  rémuné- 
rateurs. (C.d'EL),  VH,  750. 

—  i7)  Règlements  transaction- 
nels d'entreprises  de  travaux. 

—  Intérêts  susceptibles  d'être 
alloués  aux  entrepreneurs. 
{Cire:),  Vm,  824. 

—  (8)  Responsabilité  décepnale. 

—  Action  formée  plus  de  dix 
ans  après  la  fin  de  l'entreprise. 

—  (  Ville  de  Pnrw  contre  sieur 
Montjoye.)  —  Doit  être  rejetée 
comme  prescrite  l'action  de 
responsabilité  dirigée  contre 
l'entrepreneur  des  travaux  de 
construction  d'une  église,  plus 
de  dix  ans  après  l'achèvement 
de  l'entreprise,  le  paiement  du 
solde  des  travaux  et  la  prise  de 
possession.  (C.d'fit.),  VI,   390. 

Entrkpreneiîrs  de  Dijon  (Comp- 
toir des),  I,  540. 

ENTRKPHKNErR-OrVIUEK,  I,  493. 

EiNTRKPRENEURs.  Voir  Archilectc, 
clauses  et  conditions  générales, 
contrats. 

Epinal  (Ville  d'),  V,  960. 

—  Voir  dommages. 
Spreuvks  des  Ponts  métalliques. 

Voir  Cire,  I,  868. 
ERGEYILLE  (d'),  II,  1031  ;  III,  125. 
ERMOGLIO  etGiRRL,  II,   1192. 
ESCANDE,  IV,  570. 
E8GANDE  et  0\  III,  643. 
ESGARRA,  IV,  833. 
ESCARRAGUEL,  IV,  758. 


ESCARRAGUEL   et  Duffieu,    VI, 

306. 
EscLANBDBs  (Gommunc   d'),    III, 

391. 
ESGORNE,  III,  1149. 
ESMIEU  et  PiNATEL,  II,  936. 
ESNAULT,  IV,  721. 
ESPALION  (Ville  d'),  II,  818. 

—  (Fabrique  de  l'église  d'),  II, 
1021. 

ESPARSEIL,    III,    1018;  V,  630, 

853;  IX,  746. 
EspjNAssK (Commune  d').  11,  C9I. 
ESPONS(d')  de  Paul,  X,  91. 
ESPOUS(l)ame  d'),  ÏX,  66. 
ESTABLE  (Veuve),  II,   1236. 
ESTËVE,  III,  1021. 
ESTIER,  V,  441. 
ESTOURMEL  (d'),  X,  35. 
ESTRABAUT-LAF0N,11.  566. 
ETALANS    (Commune     d'),  III, 

1250. 
Etangs  insalubres  : 

—  (1  )  Suppression.  —  Arrêté  pré- 
fectoral. Intervention  du  con- 
seil général.  —  Recours  pour 
excès  de  pouvoirs.  —  (Sieur 
Patureau-Miran.)  —  Le  préfet 
auquel  il  appartient  d'ordonner 
la  suppression  d'étangs  insa- 
lubres en  exécution  de  la  loi 
des  11-19  septembre  1792,  ne 
peut  pas,  sans  excès  de  pou- 
voirs, la  prescrire  contraire- 
ment à  l'avis  du  conseil  géné- 
ral. —  Procédure.  —  Recours 
sans  objet.  —  Non-lieu  à  sta- 
tuer sur  un  recours  formé 
contre  un  arrêté  préfectoral 
annulé.  (C.  d'EL),  I,  962. 

—  (2)  Suppression.  —  Arrêté  pré- 
fectoral pris  sans  avis  du  con* 
seil  général, du  «onseil d'arron- 
dissement et  fies  gens  de  l'art: 
excès  de  pouvoirs.  —  f  Sieur  et 
Dame  Dupuy.)  —  Le  préfet  au- 
quel il  appartient  d'ordonner 
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Excès  de  poivoir  >fniUe)  : 
la  suppression  d'étangs  insa- 
lubres en  exécution  du  décret 
des  11-19  septembre  1792,  com- 
met un  excès  de  pouvoir  en  la 
prescrivant  sans  avoir  pris  Tavis 
du  conseil  général  du  départe- 
ment, du  conseil  d'arrondisse- 
ment et  des  gens  de  Tart. 
(Cd'Et.),  Il,  917. 

—  Voir  Cours  d'eau. 

ETATd),  H,  696, 1-23;  in,ni7; 
IV,  659;  V,  279,733. 

Etat  contre  Dalioou,  IX,  155. 

ETIENNE,  IV,  2:i3. 

EUDE  et  Hlsard,  V,  319. 

Eure  (Déparlement  de  1'),  X,  37. 

EWAL,  VU,  143. 

Excès  dk  pouvoir  : 

(1)  Chemin  de  fer  d'intérêt  géné- 
ral. —  Département.  —  Tracé. 
—  Ministre.  —  [Département  de 
Vlndrc.)  —  Un  département  qui 
a  alloué  des  subventions  en 
faveur  d'un  chemin  de  fer  d'in- 
térêt général  est  recevable  à 
demander  l'annulation,  pour 
excès  de  pouvoir,  d'une  déci- 
sion, par  laquelle  le  Ministre 
des  travaux  publics  a  substitué 
un  tracé  à  celui  qui  a  été  fixé 
par  Tacte  déclaratif  d'utilité 
publique.  —  L'intérêt  du  dé- 
partement ressort  manifeste- 
ment du  fait  de  la  subvention 
accordée.  —  Si  l'article  3  du 
cahier  des  charges  annexé  au 
décret  du  19  juin  1857  (Paris  à 
Orléans)  stipule  que  tous  les 
projets  seront  soumis  à  l'appro- 
bation du  Ministre  qui  pres- 
crira, s'il  y  a  lieu,  d'y  introduire 
telle  modilication  que  de  droit, 
cette  disposition  ne  saurait 
attribuer  au  Ministre  le  droit 
de  substituer  un  tracé  nouveau 
à  celui  qui  a  été  fixé  par  la  loi 


déclarative  d'utilité  publique. 
En  conséquence,  la  décision  du 
Ministre  est  annulée  pour  excès 
de  pouvoir.  (C.  (TEL),  X,  86. 

—  (2)  Chemins  vicinaux.  —  Usu^ 
pation.  —  Chemin  classé  avec 
une  largeur  déterminée,  inter- 
prétation    ayant    pour    effet 
d'augmenter  cette  largeur.  - 
[Sieur  de  Costa  de  Beauregard 
contre  commune  de  Charost,)  — 
Lorsqu'un    arrêté    préfectoral 
de  classement  a  attribué  à  un 
chemin  une  largeur  de  6  mètres 
qu'il  avait  en  fait,  la  commis- 
sion   départementale  ne  peut 
pas,  en  interprétant  cet  arrêté, 
attribuer  au  chemin  une  lar- 
geur de  8  mètres  et  comprendre 
dans  ces  limites  des  talus  dont 
la    propriété  est  revendiquée 
par  les  riverains.  — Procédure. 
—  Conseil  d*EtaL  —  Délai.  — 
Pourvoi  formé  contre  une  dé- 
cision de  la  commission  dépar- 
tementale plus  d'un  mois  après 
affichage  ;  non-recevabilité.  — 
Ministère  d'avocat.  —  Recours 
formé  sans  ministère  d'avocat, 
contre  une  décision  de  la  com- 
mission départementale  inter- 
prétant l'arrêté  de  classement 
d'un  chemin  vicinal  :noo-rece- 
vabilité  (C.  d'E(.),  X,  295. 

—  (3)  Cours  d'eau.  —  Prise  d'eau; 
retrait  d'autorisation.  —  [Sieur 
d'Estourmel.)  —  Le  décret  par 
lequel  le  Président  de  la  Répu- 
blique a  retiré  le  droit  d'établir 
une  prise  d'eau  pour  l'irriga- 
tion de  certaines  communes,  à 
un  concessionnaire  qui  n'en 
n'a  pas  usé,  pour  l'accorder 
aux  communes  intéressées 
elles-mêmes  est-il  entaché 
d'excès  de  pouvoir,  alors  qu'il 
n'apporte    aucun    obstacle   à 
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l'exercice  par  le  concession- 
naire primitif  des  droits  résul- 
tant d*un  titre  remontant  à 
I654?(C,  d'E^),  X,  35. 

-  (4)  Cours  d'eau  non  navigables. 

—  Curage  prescrit  par  le  pré- 
fet- —  Nouveau  règlement  né- 
cessaire ;  excès  de  pouvoir.  — 
(Sieur  de  Martin  et  autres).  — 

—  Le  préfet  excède  ses  pou- 
Toirs  en  prescrivant  le  curage 
d'un  cours  d'eau,  en  Tabsence 
d'anciens  règlements  ou  d'usa- 
ges locaux.  (C.  d'Et.),  X,  298. 

-  (5)  Cours  d'eau  non  navigables. 

—  Irrigation.  —  Absence  de 
règlement  ou  d'anciens  usages. 

—  Arrêté  préfectoral.  —  {Asso- 
ciation des  arrosants  de  la  Crau 
(V Arles.  —  Canal  d'irrigation  de 
Craponne  et  œuvre  générale  de 
Craponne,)  —  Le  préfet  n'est 
pas  compétent  pour  llxer  le 
débit  des  canaux  d'irrigation 
alimentés  par  un  cours  d'eau 
non  navigable,  en  l'absence 
d'un  règlement  ou  d'un  ancien 
usage.  (C.  d'£(.),  X,  382. 

"  (6)  Recours  contentieux.  — 
Algérie.  —  Décision  du  gou- 
verneur général.  —  Délai.  — 
Déchéance.  —  [Ville  de  Cons- 
tantine  contre  compagnie  de  Pa- 
ris-Lyon-Méditerranée,) —  L'ar- 
ticle 11  du  décret  du  22  Juil- 
let 1806  s'applique  aux  recours 
pour  excès  de  pouvoirs  portés 
devant  le  supérieur  hiérar- 
chique du  fonctionnaire  qui  a 
rendu  la  décision  attaquée.  En 
conséquence,  la  partie  qui,  au 
lieu  de  porter  directement  de- 
vant le  Conseil  d'Etat,  pour 
excès  de  pouvoirs,  les  arrêtés 
préfectoraux  attaqués,s'adresse 
d'abord  au  gouverneur  général 
de  l'Algérie,  agissant   comme 


supérieur  hiérarchique  du  pré- 
fet, n'est  recevable  à  déférer 
au  Conseil  d'Etat  la  décision 
confîrmative  du  gouverneur 
que  si  le  recours  hiérarchique 
a  été  formé  dans  le  délai  de 
trois  mois  h  partir  de  la  noti- 
fication ou  de  l'exécution.  — 
Procédure.  —  Intervention 
d'une  partie  intéressée.  —  Re- 
cevabilité. (C.  d'E^),  11,361. 

—  (7 1  Recours.  —  Décision  d'une 
commission     départementale. 

—  Qualité  pour  agir.  —  Ab- 
sence d'intérêt  direct  et  per- 
sonnel ;  le  requérant  n'est  pas 
riverain  du  chemin  faisant  l'ob- 
jet de  la  décision:  non-receva- 
bilité.—(S7eMr67(îrc.)(C.d'ii'f.), 
111,357. 

—  (8)  Route  nationale.  —  Tra- 
verse.—Alignement. —  Maison 
sujette  à  reculement.  —  Tra- 
vaux non  con  for  tatif  s. —  Autori- 
sation par  arrêté  préfectoral.  — 
Recours  du  maire.  —  Rejet.  — 
(Commune  de  Nogent-sur-Seine) 

—  L'n  maire  n'est  pas  recevableà 
attaquer  pour  excès  de  pouvoir 
un  arrêté  préfectoral  qui  a 
autorisé  des  travaux  non  con- 
forlatifs  sur  une  maison  sujette 
à  reculement  et  située  sur  une 
roule  nationale  dans  la  traverse 
d'une  ville.  —  Le  préfet  n'a 
fait  qu'user  de  ses  pouvoirs. 
(C.  d'Et.),  X,  48. 

—  (9)  Tramways.  —  Tramway 
établi  sur  l'accotement  de  che- 
mins communaux.  —  Préfet. 
— [Commutiede  Savonnières-en- 
PerthoLs.)  —  Caractère  de 
tramway.  —  L'arrêté  qui  auto- 
rise rétablissement  d'une  voie 
ferrée  à  la  condition  que  tout 
propriétaire  ou  exploitant  de 
carrière  pourra,  à  toute  époque. 
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Excès  dr  pouvoir  (suite)  : 

greffer  sur  cette  ligne  des  voies 
de  raccordement  pour  conduire 
à  Tembranchenient  les  produits 
de  ses  carrières,  donne  à  la  voie 
ferrée  autorisée  le  caractère  de 
tramway  ou  de  chemin  de  fer 
dans  le  sens  de  la  loi  du  i  1  juin 
1880.  —  L'autorisation  d'établir 
un  tramway  sur  l'accotement 
des  chemins  vicinaux,  pour  un 
temps  illimité,  ne  peut  pas  être 
accordée  par  le  préfet,  sous  la 
forme  d'un  arrêté  portant  au- 
torisation d'occupation  tempo- 
raire. (C.  dEt.),  X,  379. 

—  Voir  canal  d'irrigation,  che- 
mins de  fer,  communes,  cours 
d'eau,  étangs  insalubres. 

ExH  vrssKMENT.  —  rotVdommages. 

ExpKurisK.  —  (i)  Expert  unique. 
—  Nullilé.  —  {Sieur  Lyoen.)  — 
Les  juges  ne  peuvent,lorsqu'ils 
ordonnent  une  expertise  sur 
la  demande  de  Tune  des  par- 
ties, ne  nommer  qu'un  seul 
expert.  Ils  doivent,  à  peine  de 
nullité,  en  nommer  trois,  à 
moins  que  les  parties  ne  con- 
sentent à  ce  qu'il  soit  procédé 
par  un  seul.  (6'.  de  cass.),  H,  71. 

—  (2)  Frais.  —  Liquidation., — 
Loi  du  22  juillet  1889.  —  Ques- 
tion transitoire.  —  (Sieurs  Cou- 
vreur et  Richard  contre  le  dé- 
partement de  Constantine  et  le 
sieur  Dur  rien.),  —  Avant  la  loi 
du  22  juillet  1889,  les  conseils 
de  préfecture  devaient  statuer 
sur  les  frais  d'expertise  en 
matière  de  marchés  de  travaux 
publics,  en  séance  publique  et 
suivant  les  règles  de  la  procé- 
dure on  matière  contentieuse. 
En  conséquence,  doit  être 
annulé  un  règlement  d'hono- 
raires des  experts  effectué  en 


chambre  de  Conseil.  Renvoi 
des  parties  devant  le  vice-pr/*- 
sident  du  conseil  de  préfec- 
ture pour  être  statué  en  exé- 
cution de  la  loi  du  22  juillet 
1889.  (C.  d'Et.),  V,  24L 

—  (3)  Frais  d'expertise.—  Liqui- 
dation. —  (iOmpétence.  — 
Conseil  d'Etat.  —  Reconrs 
collectif.  —  Parties  ayant  le 
même  intérêt  au  pourvoi.  — 
(Sieurs  Petiton  et  Bazaine.)  — 
Le  conseil  de  préfecture  n'est 
pas  compétent  pour  liquider 
les  vacations,  frais  et  hono- 
raires dus  aux  experts.  Cette 
attribution  appartient  au  pré- 
sident du  conseil  de  préfecture, 
sauf  opposition  devant  ledit 
conseil.  — Il  n^apparlient  pas 
davantage  ciu  conseil  d'Etat  de 
faire  lui-même  cette  liquida- 
tion. —  En  conséquence,  il  T 
a  lieu  d'annuler  l'arrêté  par 
lequel  un  conseil  de  préfec- 
ture a  liquidé  les  frais  d'exper- 
tise et  l'arrêté  du  vice -prési- 
dent qui,  en  exécution  decel 
arrêté,  s'est  borné  à  réparlir 
les  frais  entre  les  experts  et  de 
renvoyer  les  parties  à  se  pour- 
voir en  liquidation  de  ces  frais 
devant  le  président  du  conseil 
de  préfecture.  —  Conseil 
d'Etat.  —  Recours  collectif. 
Parties  n'ayant  pas  des  intérêts 
distincts.  —  Est  recevable  un 
recours  collectif  présenté  par 
une  seule  requête  au  nom  de 
plusieurs  personnes  ayant  les 
mêmes  intérêts  (dans  l'espèce, 
experts  désignés  dans  la  roéme 
instance  et  demandant  la  li- 
quidation de  leurs  honoraires!. 
{C,  d'Et.),  Vill,  40. 

—  (4)  Procédure-  —  Hononiires 
d'experL    —    Règlemenl.  - 
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Compétence.  — Opposition.  — 
{Sieur  Deschamps.)  —  Le  con- 
seil de  préfecture  n'est  pas 
compétent  pour  fixer,  en 
audience  publique  et  par  une 
disposition  de  son  arrêté  sur 
le  fond,  les  honoraires  d'un 
experts.  Il  n'appartient  qu'au 
vice-président  du  conseil  de 
les  taxer.  —  L'arrêté  par  le- 
quel le  conseil  de  préfecture 
rejette  l'opposition  formée 
contre  un  précédent  arrêté 
réglant  incompétemment  les 
honoraires  d'un  expert,  ne 
doit  pas  être  annulé  par  voie 
de  conséquence  de  l'annula- 
tion dudit  arrêté.  (C.  (TEtat,), 
VI,  304. 

—  (5)  Honoraires  d'experts.  — 
Evaluation  du  conseil  de  pré- 
fecture contestée;  rejet.  — 
{Sieur  Yvert.)  (C.  d'EL),  VllI, 
909. 

—  (6)  Honoraires  d'experts.  — 
Liquidation.  —  Compétence. 
(Sieur  Bonyarçon,)  —  Le  con- 
seil de  préfecture  n'est  pas 
compétent  pour  liquider  lui- 
même  directement  les  frais 
d'expertise.  —  Cette  attribu- 
tion appartient  au  président 
du  conseil  de  préfecture,  sauf 
opposition  devant  ledit  conseil. 
—  En  conséquence,  est  annulé 
l'arrêté  par  lequel  le  conseil 
de  préfecture  a  efTectué  la  li- 
quidation des  frais,  et  par 
suite  l'arrêté  par  lequel  le 
même  conseil  a  statué  sur 
l'opposition  faite  au  premier 
arrêté  par  l'expert  :  renvoi 
devant  le  présidenU  (C.  d'Et.), 
VllI,  1026. 

—  (7)  Honoraires  d'expert  ré- 
duits, le  rapport  contenant 
des  longueurs  et  des  copies  de 

Annales  des  P.  et  Ch.^  V  série, 


documents  figurant  déjà  au 
dossier.  —  (Sieur  Bellom,)  (C. 
d'Et.),  IX,  259. 

—  (8)  Procédure.  —  Conseil  de 
préfecture.  —  Frais  d'exper- 
tise. —  (Ville  de  Drive  contre 
sieurs  Raphanaud  et  Donnay.) 
—  Le  conseil  de  préfecture  ne 
peut  pas  mettre  une  partie  des 
frais  d'expertise  à  la  charge  du 
défendeur,  alors  qu'aucune 
condamnation  n'est  pronon- 
cée contre  celui-ci.  (C.  d'Et,), 
V,  221. 

—  f9)  Procédure.  —  Conseil 
d'Etat.  —  Recours.  —  Arrêté 
préparatoire  :  si  le  conseil  de 
préfecture  n'ordonne  une 
expertise  que  sur  certains 
chefs  de  réclamations,  il 
ajourne  sa  décision  sur  tous 
les  autres  points,  sans  préju- 
ger la  solution  à  inteiTenir 
au  fond,  réserve  les  droits  et 
moyens  des  parties  :  non-rece- 
vabilité. —  (Malapert  et  Dou- 
cet.)  {C.  d'E^),VI,  382. 

—  (10)  Procédure.  —  Conseil  de 
préfecture.  —  Expertise.  — 
(Sieur  Coignet.  —  Sieur  Piloi- 
set.)  —  Honoraires  d'experL 
Règlement.  Compétence.  Op- 
position. —  Le  conseil  de  pré- 
fecture n'est  pas  compétent 
pour  fixer  en  audience  pu- 
blique et  par  une  disposition 
de  son  arrêté  sur  le  fonds 
les  honoraires  d'un  expert.  — 
Il  n'appaHient  qu'au  vice- 
président  lu  conseil  de  les 
taxer.  —  L'arrêté  par  lequel  le 
conseil  de  préfecture  rejette 
l'opposition  formée  contre  un 
précédent  arrêté  réglant  in- 
compétemment les  honoraires 
d'un  expert  doit  être  annulé 
par  voie  de  conséquence  de 

—  LoiSf  etc.  (Tables).  52 
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Expertise  imite)  : 
rannulatiou  dudlt  arrêté  (Coi- 
gnet,  i""'  esp.j.  —  Expertise 
prétendue  incomplète;  rejet  : 
dans  l'espèce,  l'expert  unique 
choisi  d'un  commun  accord  a 
accompli  sa  mission  dans  les 
termes  de  sa  nomination,  il  a 
fait  tous  les  métrages  et  dressé 
le  décompte  général  de  Ten- 
trpprise,  l'entrepreneur  a 
d'ailleurs  assisté  aux  opéra^ 
tions  sans  formuler  de  réserve 
{Pitoisel,  2«  esp.).  (C.  d'Et.), 
VII,  312, 

—  (11)  Procédure.  —  Conseil  de 
préfecture.  —  Tierce-expertise. 

—  Loi  du  22  juillet  1889.  — 
iCompaynie  d'Orléans  contre 
sieur  Muret.)  —  Une  tierce-ex- 
pertise ne  peut  pas  être  ordon- 
née postérieurement  à  la  loi 
du  22  juilI(^L  1889,  qui  a  sup- 
primé celle  mesure  d'instruc- 
tion. —  En  conséquence,  an- 
nulation de  l'arrêté  qui  l'a 
ordonnée  ;  renvoi  devant  le 
conseil  de  préfecture  pour  y 
être  statué  à  nouveau  sur  la 
réclamation  après  nouvelle 
expertise,  faite  dans  les 
formes  prévues  par  la  loi  du 
22  juillet  1889.  (C,  d'Et.),  IX, 
274. 

—  (12)   Procédure,    conseil  de 
préfecture,  frais  et  honoraires. 

—  Liquidation;  recours  immé- 
diat; recouvrement;  solida- 
rité. —  {Ville  de  Limoges  contre 
sieur  Dolmas.)  —  Les  experts 
peuvent  poursuivre  le  recou- 
vrement de  leurs  frais  et  ho- 
noraires sans  attendre  la  so- 
lution à  intervenir  sur  le  fond 
du  litige.  —  L'arrêté  de  liqui- 
dation du  vice-président  cons- 
titue une  décision  exécutoire 


par  elle-même.  —  Une  partie 
peut  être  condamnée  solidai- 
rement au  paiement  des  frais 
d'expertise,  alors  même  qu'elle 
se  serait  nettement  opposée  à 
ce  qu'il  fut  procédé  à  cette 
mesure  d'instruction  :  cette 
expertise  a  été  ordonnée  par 
le  conseil  de  préfecture  dans 
l'intérêt  commun  des  parties 
en  cause.  —  Nombre  de  vaca- 
tions réclamées  par  un  expert 
non  exagéré  :  son  rapport  ne 
contient  pas  de  développe- 
ments inutiles.  Frais  de  dépla- 
cements fixés  à  0  fr.  20  par 
kilomètre  parcouru  en  che- 
mins de  fer  et  à  0  fr.  40  par 
kilomètre  parcouru  en  voiture. 
(C,  rf'£M,  X,  549. 

—  (13)  Récusation  d'expert.  — 
{ Sieur  Sélébran  contrerUled' Au- 
rillac.)  —  Expert  choisi  par 
l'une  des  parties.  —  Récusa- 
tion non  recevable.  —  Récu- 
sation de  l'expert  nommé  par 
le  conseil  de  préfecture.  —  Un 
entrepreneur,  qui  est  en  ins- 
tance avec  une  ville,  n'est  pas 
fondé  à  demander  la  récusa- 
tion du  troisième  expert 
nommé  d'office,  par  le  motif 
que  cet  expert  habitant  cette 
ville  et  y  payant  des  imposi- 
tions est  par  cela  même  inté- 
ressé à  l'issue  du  procès.  ^C 
d'Et.),  IX,  940. 

—  (14)  Serment  des  experts.  — 
Dispense.  —  Nullité.  —  [Sieur 
Desgouttes.)  —  Les  experb^ 
soit  convenus  par  les  parties, 
soit  nommés  d'office  par  le 
juge,  doivent  prêter  le  ser- 
ment prescrit  par  la  loi,  à  peine 
de  nullité  du  rapport  qui 
pourra  être  dressé  par  eux,  à 
moins  qu'ils  n'en  aient  été  dis- 
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pensés  par  les  parties,  ou  par 
le  juge,  du  consentement  de 
toutes  les  parties.  (6'.  de  cass.)^ 
Il  833. 

—  (15)  Transaction.  —  Interpré- 
tation. —  Compétence.  —  Frais 
d'expertise.  —  Qualité  pour  en 
opérer  la  liquidation.  —  {Sieurs 
Dinet  et  Monmerqué.)  —  Un 
conseil  de  pn'^fecture  s'étant 
déclaré  à  tort  incompétent  pour 
interpréter,  en  premier  ressort, 
une  transaction  portant  sur  des 
difficultés  relativesà  un  marché 
de  travaux  publics,  le  Conseil 
d'Etat,  saisi  d'un  recours  contre 
cet  arrêté,  a  qualité  pourelîec- 
tuer  la  liquidation  des  frais  de 
l'expertise  à  laquelle  il  a  été 
procédé  en  vertu  même  de 
l'une  des  clauses  de  l'acte  de 
transaction.  {C.  d'Et.),  X,  466. 

—  (16)  Travaux  particuliers.  — 
(Cire),  IX, 382. 

—  (17)  Travaux  publics  com- 
munaux. —  Théâtre.  —  Hono- 
raires d'expert.  —  Solidarité. 

—  {Sieurs  Sirodot  et  Ferret 
contre  ville  d'Autun  et  sieurs 
Roche  et  Girond,)  —  Solidarité. 
Lorsqu'une  expertise  a  été  or- 
donnée par  le  conseil  de  pré- 
fecture entre  toutes  les  parties 
et  dans  leur  intérêt  commun, 
la  condamnation  aux  frais  d'ex- 
perts doit  être  prononcée  soli- 
dairement contre  toutes  les 
parties.  (C.  d^Et.),  11,714. 

Experts.  —  Voir  Architecte, 
communes,  décompte,  dom- 
mages, honoraires,  mines. 

Exploit.  —  Erreur  de  nom.  — 
Rectification.  —  Chemins  de 
fer.  —  Délais  réglementaires. 

—  Renonciation.  —  Nullité. — 
{Compagnie  decfieinins  de  fer  de 
r Ouest,)  —  I.   L'erreur  maté- 


rielle commise  dans  la  copie 
d'un  exploit  de  signification 
d'acte,  sur  le  nom  de  la  per- 
sonne à  laquelle  est  faite  ladite 
signification  avec  citation  en 
justice,  peut  se  trouver  réparée 
parles énonciations  de  la  copie 
de  l'acte  notifié  lui-même.  — 
Spécialement  quand  la  copie 
de  l'exploit  de  notification  d'un 
arrêt  d'admission  contient  une 
inexactitude  en  ce  qui  con- 
cerne le  nom  de  la  partie  à 
laquelle  est  faite  ladite  notifi- 
cation avec  citation  devant  la 
chambre  civile,  cette  inexac- 
titude est  rectifiée  par  les  men- 
tions de  Tarrét  même  d'admis- 
sion, dont  copie  est  donnée 
avec  celle  de  l'exploit,  alors 
que  cet  arrêt  indique  exacte- 
ment le  nom  de  la  partie  à 
laquelle  il  s'applique  et  qu'il  y 
a  lieu  de  ci  ter  devant  la  chambre 
civile.  —  II.  Les  délais  régle- 
mentaires des  transports,  fixés 
par  les  tarifs  et  les  arrêtés  mi- 
nistériels, sont  seuls  obliga- 
toires pour  les  compagnies  de 
chemins  de  fer.  —  Kn  consé- 
quence, une  compagnie  de 
chemin  de  fer  ne  peut  être 
condamnée  à  des  dommages- 
intérêts  pour  cause  de  retard 
dans  le  transport,  quand  les 
délais  réglementaires  n'ont  pas 
été  outrepassés,  sous  le  pré- 
texte qu'elle  aurait  implicite- 
mant  renoncé,  en  prenant  la 
marchandise,  à  se  prévaloir  de 
l'intégralité  desdits  détails.  (C. 
d€Cass.\  II,  79. 

Explosion  d'une  mine  dans  une 
carrière.  Voir  accidents. 

Expropriation  pour  (jatsk  d'uti- 
lité PUBLIOIK  ' 

—  (1)  Accord  des  parties.  —  In- 
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Expropriation  poir  CArsE  d'uti- 
Lixé  PUBLIQUE  {suite)  : 
demn  lié  alternative  devant  por- 
ter sur  toutes  les  parcelles  ex- 
propriées. —  Restriction  à  une 
seule  parcelle.  —  Violation  du 
contrat  judiciaire.  —  (Sieur 
Sénart.)  —  Lorsque,  par  des 
conclusions  collectives,  les 
parties  ont  requis  la  fixation 
d'une  indemnité  alternative 
devant  porter  sur  la  totalité 
des  parcelles  expropriâmes,  il 
se  forme  un  contrat  judiciaire, 
qui  est  violé  par  une  dérision 
du  jury  restreignant  à  une 
seule  parcelle  l'indemnité  al- 
ternative. (C.  de  Cas*.),  X,  801. 

—  (2)  Acquisition  intégrale.  — 
Offre.  —  Délai.  —  Nullité.  — 
{Sieur  Benedetti.)  —  Dans  le 
cas  où,  en  réponse  aux  offres 
de  Tadministration  sur  une 
fraction  d'immeuble,  l'expro- 
prié requiert  l'acquisition  inté- 
grale de  l'immeuble,  des  offres 
nouvelles  doivent  lui  être  noti- 
fiées, et  l'expropriation  doithii 
laisser  un  délai  de  quinzaine 
pourdélibérersurl'acceptation 
de  ces  nouvelles  offres.  —  La 
décision  du  Jury  doit  être 
annulée  en  cas  d'absence  ou  de 
tardiveté  des  offres  nouvelles. 
(C.  de  Cass.),  IV,  672. 

—  (3)  1°  Affaires  multiples.  — 
Jonction.  — 2'»  Sermentunique. 

—  3®  Indemnité.  —  Point  de 
départ  des  intérêts.  —  Dépens. 

—  4°  Répartition.  —  (Sieur 
Emile  Escorneet  autres.  )  —  1°  La 
jonction  de  plusieurs  affaires 
doit  être  considérée  comme 
régulière,  lorsqu'il  résulte  des 
mentions  du  procès-verbal 
qu'après  l'appel  de  toutes  les 
causes   l'expropriant   et   tous 


les  expropriés  ont  fait  succes- 
sivement l'exposé  de  leurs  pré- 
tentions,   sans    réclamer    ni 
faire  aucune  réserve  contre  la 
formation    d'un  jury  unique. 
—  2«  Un   seul  serment  suffit 
pour  toutes  les  affaires,  lorsque 
les  parties,  avant  la  prestation 
de  serment,  ont  consenti  tacite- 
ment à  leur  jonction  et  à  la 
constitution  d'un  seul  jury.  — 
3®  Ni  le  jury,  ni  le  magistrat 
directeur  n'ont  le  droit  de  s'ex- 
pliquer sur  le  poifit  de  départ 
des  intérêts  et  l'époque  de  la 
prise  de  possession,  la  loi  du 
3  mai  1841  ayant  elle-même  ces 
questions  par  ses  articles  53 
et  55.  —  4°  L'ordonnance  du 
magistrat  directeur  doit  être 
cassée,  comme  consacrant  une 
base  de  répartition  desdépenses 
en  contradiction  avec  les  pres- 
criptions des  articles  40  et  42 
de  la  loi  du  3  mai  1841,  lors- 
qu'elle condamne  l'expropriant 
à  supporterla  moitié  desdépens 
et  tous  les  expropriés  à  sup- 
porter l'autre   moitié,  chacun 
au  prorata  de  la  somme  allouée 
à  titre  d'indemnité,  les  dépens, 
aux  termes  des  articles  préci- 
tés, devant  être   apportés  par 
les  parties  d'après  les  rapports 
proportionnels  de  l'offre  et  de 
la  demande  avec  rindemnKé 
allouée {r.  de  Cass.],  Ill,  HW- 
-  (4)  Algérie.  —  Indemnité.  — 
Appel.  —  Composition  du  tri- 
bunal. —  Recevabilité.  — (Sie«r 

El'Adj-Akmed'Blidi.)  -  Si, 
d'après  l'article  4:»  de  l'ordon- 
nance du  l*"  octobre  1844,  1p5 
jugements  rendus  par  les  tri- 
bunaux civils  d'Algérie,  en  ma- 
tière d'expropriation  pour  uti- 
lité publique,   sont  souverains 
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et  sans  appel,  c'est  seulement 
en  ce  qui  concerne  la  fixation 
des  indemnités.  —  En  consé- 
quence est  recevable  Tappel 
d*un  tel  jugement  pour  tout  ce 
qui  est  étrangerà  celte  fixation, 
et,  spécialement,  Tappel  fondé 
sur  la  composition,  prétendue 
irrégulière,  du  tribunal  qui  a 
rendu  la  décision.  (C.de  Cass.), 
III,  1148. 

-  (5)  Alignement.  —  Indemnité. 
—  (Sieur  Arduin.)  —  L'indem- 
nité due,  en  cas  de  retranche- 
ment partiel  d'une  propriété 
pour  cause  d'alignement,  ne 
doit  comprendre  que  la  va- 
leur du  terrain  délaissé  ;  doit 
par  suite  être  cassée  la  décision 
du  jury  d'expropriation  al- 
louant une  indemnité  d'aligne- 
ment M  pour  toutes  déprécia- 
tions et  pour  toutes  choses  ». 
(C.   de  Cass,),  I,  5(T4. 

-  (6)  Allocation  d'une  indemnité 
supérieure  à  la  somme  deman- 
dée. —  Nullité.  —  {Sieur  Le- 
maire.)  —  Doit  être  annulée  la 
décision  du  jury  qui  alloue  une 
indemnité  supérieure  à  la 
somme  demandée  pour  la  par- 
celle expropriée.  (C.  de  Cass.), 
X,  800. 

-  (1)  Arrêté  de  cessibililé.—  Dé- 
signation des  parcelles  à  ex- 
proprier. —  (C<nnte  de.  Chava- 
gnac,)  —  L'article  11  de  la  loi 
du  9  mai  1841  ne  contient 
aucune  prescription  rendant 
nécessaire,  pour  tous  les  cas, 
l'indication  de  la  contenance 
des  parcelles  expropriées.  — 
Il  suffit  que,  par  sa  référence 
au  plan  parcellaire  y  annexé, 
l'arrêté  de  cessibilité  permette 
aux  expropriés  de  s'édifier 
sûrement  sur    les  limites    et 


l'étendue  des  parcelles  à  céder 
dans  leurs  propriétés  respec- 
tives. (C.  de  Cass.),  Il,  940. 

—  (8)  Arrêté  de  cessibilité.  — 
Nullité.  — {Veuve  de  BigauU  de 
Casanovet.)  r-  Lorsque  le  con- 
seil municipal  d'une  commune 
a  émis,  après  le  procès-verbal 
d'enquête  prescrit  par  l'article  7 
de  là  loi  du  3  mai  1841,  une 
délibération  exprimant  un  avis 
contraire  au  tracé  d'un  chemin 
vicinal  proposé  par  le  préfet, 
celui-ci  ne  peut  pas  prendre  un 
arrêté  de  cessibilité  sans  en 
avoir  référé  à  l'autorité  supé- 
rieure et  sans  que  celle-ci  ait 
préalablement  donné  son  ap- 
probation. —  En  cas  contraire, 
cet  arrêté  n'a  pas  de  valeur  lé- 
gale suffisante  pour  servir  de 
fondement  au  jugement  d'ex- 
propriation. (C.(/eCa6'j;.),  11,824. 

—  (9)  Association  syndicale.  — 
Jury.  —  Liste.  —  Renouvelle- 
ment. —  Opérations  commen- 
cées. —  {Dame  Clément.)  —  En 
matière  de  travaux  entrepris 
par  une  association  syndicale, 
comme  au  cas  où  il  s'agit  de 
tous  autres  travaux  publics,  les 
jurés  chargés  de  la  fixation  de 
l'indemnité  d'expropriation  ne 
peuvent  être  utilement  dési- 
gnés qu'autant  que  la  liste 
annuelle  sur  laquelle  ils 
figurent  n'a  pas  été  renouvelée. 
—  Si  cette  liste  a  été  renou- 
velée après  leur  désignation, 
mais  avant  que  le  jury  se  soit 
réuni,  la  désignation  doit  être 
considérée  comme  non  avenue, 
etles  opérations  qui  sont  faites 
par  les  jurés  ainsi  désignés 
sont  entachées  de  nullité.  (C. 
decass.),  IV,  671. 

—  (10)  Association  syndicale.  — 
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Expropriation  poir  caise  d'uti- 
LiTK  pLBLigi'B  (suite)  : 

—  Jury.  —  Liste.  —  Renouvel- 
lement. —  Opérations  com- 
mencées. —  (Sieur  Vigne  et 
autres.}  —  En  matière  de  tra- 
vaux entrepris  par  une  asso- 
ciation syndicale,  comme  au 
cas  où  it  s'agit  de  tous  autres 
travaux  publics,  les  jurés  char- 
gés de  la  fixation  deTindemnité 
d'expropriation  ne  peuvent 
être  utilement  désignés  qu'au- 
tant que  la  liste  sur  laquelle 
ils  figurent  n'a  pas  été  renou- 
velée. —  Si  cette  liste  a  été 
renouvelée  après  leur  désigna- 
tion, mais  avant  que  le  jury 
se  soit  réuni,  la  désignation 
doit  être  considérée  comme 
non  avenue,  et  les  opérations 
qui  sont  faites  par  les  jurés 
ainsi  désignés  son  t  entachées  de 
nullité.  (Voir  arrêt  identique 
du  14  février  189^.  )  [C.  de  cass.), 
IV,  841. 

— (4 IjCassation.— Renvoi  devant 
un  autre  tribunal.  —  Magistrat 
directeur.  —  Jury.  —  Compé- 
tence. — Commission  rogatoire. 

—  Chose  jugée.  —  (Sieur  Lou- 
chet.>  —  Après  cassation  d'un 
jugement  d'expropriation,  le 
tribunal  de  renvoi  est  seul 
compétent  pour  désigner  le 
niîigistrat  directeur,  lequel  doit 
être  nécessairement  pris  parmi 
ses  membres;  et  c'est  par  le 
jury  de  l'arrondissement  de  ce 
tribunal  que  doit  être  réglée 
l'indemnité.  —  Le  tribunal  et 
le  jury  de  la  situation  des 
lieux,  irrévocablement  écartés 
par  l'arrêt  de  cassation,  n'en 
peuvent  être  saisis  par  com- 
mission rogatoire  du  tribunal 
de  renvoi  ;  et,  d'autre  part,  cette 


commission  rogatoire,  n'étant 
pas  une  décision  judiciaire,  ne 
saurait  jamais  acquérir  l'auto- 
rité de  la  chose  jugée.  (C.  At 
cass.),  IV,  8^7. 

—  (12)  1»  Cession  amiable.  — 
Engagement  de  Texpropriant. 
—  Interprétation.  —  Compé- 
tence. —  2<*  Recours  de  l'expro- 
priant.  —  Appel  en  cause  d'une 
commune.  —  Compétence.  — 
(  Epoux  Grandgeorge,)  —  PL'au- 
torité  judiciaire  est  seule 
compétente  pour  constater 
Texistence  d'une  cession 
amiable  intervenue  entre  l'ex- 
propriant et  l'exproprié  et  pour 
en  déterminer  le  sens  et  la 
portée.  —  2*»  Elle  ne  l'est  pas 
moins  pour  régler  le  différend 
entre  l'Etat  et  une  commune 
que  l'Etat  prétend  être  devenue 
propriétaire  d'un  chenoin  d'ex- 
ploitation promis  à  l'exproprié 
et  s'être  chargée  de  J'entrete- 
nir  en  bon  état.  (C.  de  ca$s.\ 
II,  75. 

—  (13)  Cession  amiable.  —  Con- 
ditions. —  Inexécution.  — 
Demande  d'indemnité.  —  In- 
compétence de  l'autorité 
administrative.  (Sieur  Cousin,) 
La  cession  d'un  terrain  ayant 
été  consentie  à  l'Etat  à  la  suite 
d'expropriation,  moyennantun 
prix  déterminé  et  l'accomplis- 
sement de  certaines  conditions 
mises  à  la  charge  de  l'Etat,  la 
juridiction  administrative  n'est 
pas  compétente  pour  con- 
naître d'une  demande  d'indem- 
nité formée  par  le  propriétaire 
du  terrain  à  raison  de  l'inexé- 
cution d'une  partie  des  enga- 
gements de  l'Etat  [C.  d'Bt,), 
VI,  486, 

—  (14)    1°   Cession  amiable.  — 
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Constatation.  —  Jugement.  — 
EfTets  de  Texpropriation.  — 
Droit  de  pourvoi.  —  2®  Partie 
étrangère  à  l'instance.  —  Inté- 
rêt justifié. —  Gourde  cassation. 

—  Faculté  d'intervention.  — 
3«  Domaine  public.  —  Non  sou- 
mis à  l'expropriation.  —  {Che- 
min de  fer  d' Orléans.) —  1°  Le 
jugement  constatant  la  cession 
amiable  de  terrains  expropriés 
et  désignant  le  magistrat  direc- 
teur équivaut  à  un  jugement 
prononçant  l'expropriation 
pour  utilité  publique,  et  peut, 
comme  ce  dernier,  être  l'objet 
d'un  pourvoi  en  cassation;  — 
2<»  Une  partie  n'ayant  pas  figuré 
dans  l'instance  donnant  lieu 
au  pourvoi  peut,  à  la  condition 
de  justifier  de  son  intérêt,  in- 
tervenir devant  la  cour  de  Cas- 
sation ;  3°  Les  immeubles  fai- 
sant partie  du  domaine  public 
ne  peuvent  être  l'objet  d'une 
expropriation  pour  utilité  pu- 
blique. (C,  de  cass.),  IX,  288. 

-  (15)  Chef  de  demande  indéter- 
miné. —  Absence  de  contrat 
judiciaire.  —  Nullité  de  la 
décision  allouant  de  ce  chef 
une  indemnité.  —  (Compagnie 
des  chemins  de  fer  de  Guise  au 
Catelet  et  sieur  Gutllot-Ruffin.) 

—  A  défaut  de  contrat  judi- 
ciaire, l'indétermination  de  la 
demande  sur  un  chef  particu- 
lier ne  permet  pas  au  jury 
d'allouer  de  ce  chef  une  in- 
demnité. {C.decass.),\y  802. 

-  (i6)  Chemins  ruraux.  —  Déli- 
bération de  la  commission  dé- 
partementale. —  Recours  pour 
excès  de  pouvoir.  —  Hecevabi- 
lité.  —  Jugement  passé  en 
force  de  chose  jugée.  —  {Sieur 
Grades,)    —   Un    propriétaire 


n'est  pas  recevable  à  déférer 
au  Conseil  d'Etat,  pour  excès 
de  pouvoir,  une  décision  par 
laquelle  la  commission  dépar- 
tementale a  reconnu  un  chemin 
comme  rural  et  a  déclaré  l'uti- 
lité desaconstruction,  —  après 
qu'un  jugement  passé  en  force 
de  chose  jugée  a  prononcé 
l'expropriation.  (C.  rf'JB(.),  III, 
1088. 

—  (17)  Chemins  ruraux.  — Jury. 

—  Magistrat  directeur.  — 
Partage.  —  Voie  délibérative. 

—  Preuve.  —  Procès-verbal.  — 
Signature.  —  {Sieur  Quatre- 
barbes.)  —  Le  magistrat  di- 
recteur du  jury  spécial  chargé 
de  l'expropriation  en  matière 
de  chemins  ruraux,  faisant 
partie  du  jury  et  ayant  voix 
délibérative  en  cas  de  partage 
des  voix,  est  tenu  de  présider 
la  délibération.  —  La  preuve 
de  sa  présence  doit  résulter 
du  procès-verbal  et  de  sa 
signature  au  pied  de  la  déci- 
sion. (C.  rfe  cass.),  VI,  698. 

—  (18)  Chemins  vicinaux.  — Ma- 
gistrat directeur.  —  (Sieur  Mes- 
seaux.)  —  L'assistance  du 
magistrat  directeur  à  la  déli- 
bération du  jury  spécial,  en 
matière  d'expropriation  con- 
cernant les  chemins  vicinaux, 
forme  une  des  conditions  subs- 
tantielles de  la  validité  de  celte 
délibération.  {C.  de  jcass.)^  I, 
263. 

—  (19)  Chemins  vicinaux.  -^ 
Pourvoi  en  cassation.  —  Greffe. 

—  {Sieur  Leblanc-Girard.)  — 
En  matière  d'expropriation 
pour  l'établissement  de  che- 
mins vicinaux,  le  pourvoi  en 
cassation  contre  la  décision 
du  jury    et  l'ordonnance   du 
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Expropriation  poi'r  cause  d'uti- 
lité prBLiQUE  (mite)  : 
juge  de  paix  est  irrecevable, 
quand  il  a  été  formé  au  greffe 
de  la  justice  de  paix.  —  La 
déclaration  de  pourvoi  doit,  à 
peine  de  nullité,  être  faite  au 
greffe  du  tribunal  qui  a  rendu 
le  jugement  d'expropriation. 
(C.  de  Cass.),  I,  i29. 

—  (20)  Chemins  vicinaux.  —  Ma- 
gistrat directeur.  —  Visite  des 
lieux.  — {Commune  des  Planches- 
en-Montagne.)  —  En  matière 
d'expropriation  pour  le  redres- 
sement ou  l'ouverture  de  che- 
mins vicinaux  le  magistrat 
directeur  fait  partie  intégrante 
du  jury,  avec  voix  délibérative 
en  cas  de  partage.  —  Le  jury 
ne  peutdonc,  en  cette  matière, 
prendre  aucune  délibération, 
ni  procéder  à  aucune  opéra- 
tion (telle  que  la  visite  des 
lieux),  sans  la  présence  et  le 
concours  de  ce  magistrat.  {C. 
de  C(ws.),  II,  183. 

—  (21  )Chemins  vicinaux.  —  Pré- 
sidence du  jury.  —  [Sieitr 
Bineau,)  —  En  matière  d'ex- 
propriation pour  l'établisse- 
ment ou  le  redressement  des 
chemins  vicinaux,  le  juge  de 
paix  doit,  à  peine  de  nullité  de 
la  décision  du  jury,  le  présider 
et  prendre  part  à  sa  délibéra- 
tion. {C.  de  Cass.)y  II,  74. 

—  (22)  Chemin  vicinal.  —  Magis- 
trat directeur.  —  Participation 
à  la  décision.  —  Signature.  — 
(Veuve  Deloyson.)  —  En  ma- 
tière d'expropriation  pour  ou- 
verture de  chemins  vicinaux, 
il  ne  suffit  pas  que  le  magis- 
trat directeur  soit  présent  à  la 
délibération  du  jury  ;  il  est 
nécessaire  qu'il  y  prenne  part 


et  en  atteste  la  régularité  par 
l'apposition  de  sa  signature 
sur  la  minute  du  jury.  —  Cette 
signature  ne  saurait  résulter 
du  simple  visa  du  magistrat 
directeur  porté  sur  la  minute 
de  la  décision,  alors  qu'il  est 
constaté  par  le  procès-verbal 
des  opérations  ou  par  Texpèdi- 
tion  de  la  décision  elle-même 
que  cette  décision  n'a  éU* 
signée  à  la  minute  que  par  les 
jurés,  et  que  ce  n'est  qu'après 
la  lecture  qui  en  a  été  donnée 
en  audience  publique  que  ce 
magistrat  y  a  apposé  sa  signa- 
ture en  cette  forme,  avec  le 
greffier  pour  l'annexer  à  son 
procès-verbal.  (C.  de  Cass.),  IIK 
743. 

—  (23)  Conclusions  à  l'audience. 
T&bleau  des  offres.  —  (Héritien 
SabianL)  —  En  matière  d'ex- 
propriation, les  conclusions 
prises  à  l'audience  et  par  les- 
quelles une  partie  modifie  et 
augmente  le  chiffre  de  sa  de- 
mande doivent  être  mises  à  la 
disposition  du  jury  avec  le 
tableau  des  offres  ;  elles  con- 
courent en  effet  à  déterminer 
l'état  définitif  du  litige.  -  U 
défaut  de  communication  de 
ces  conclusions  est  une  viola- 
tion de  l'article  37,  para- 
graphe 1*',  n»  i,  de  la  Loi  du 

.  3  mai  4841.  (C.  de  Cass.),  1,257. 

—  (24)  Conclusion  prises  à  l'au- 
dience. —  Demandes.  — 
Offres.  —  Communication  au 
jury.  —  Nullité.  —  (Siettrs  Las- 
saireet  Consorts.)--  Le  procès- 
verbal  des  opérations  doit 
mentionner,  à  peine  de  nullité 
que  les  conclusions  prises  à 
l'audience  et  modificatives  des 
demandes  formées  originaire- 
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ment  par  les  parties  expro- 
priées, out  été  communiquées 
au  jury  en  même  temps  que  le 
tableau  des  offres  faites  par 
Tadministration  expropriante. 
—  (C.  de  Ca8S.)y  I,.*>07. 

-  (25)  Conclusions  prises  à  l'au- 
dience.—  Demandes.  — Offres. 

-  Communication  au  jury.  — 
(Consorts  Berlandù)  —  Il  a  été 
satisfait  aux  prescriptions  de 
Tarticle  37  de  la  loi  du  3  mai  1841 
lorsque  le  procès-verbal  des 
opérations  constate  que  les 
conclusions  prises  à  l'audience 
au  nom  de  Tadministralion 
expropriante  et  tendant  à 
élever  le  chiffre  des  offres 
portées  au  tableau  ont  été  dé- 
posées, et  que  le  magistrat 
directeur  a  remis  aux  jun»s, 
avec  la  question  à  résoudre, 
toutes  les  pièces  du  dossier. 
(C.  deCass,),  1,508. 

-  (26)  1®  Constiiution  du  jury. 
—  Jurés  complémentaires.  — 
Excuses.  —  Ordonnance.  — 
Désignation.  —  2»  Serment.  — 
Formule  irrégulière.  —  {Sieur 
Guillot,)  —  I®  La  présence, 
dans  le  jury  de  jugement,  de 
jurés  complémentaires  dési- 
gnés par  une  ordonnance  ré- 
gulière prise  en  audience  pu- 
blique par  le  magistrat  direc- 
teur, après  avoir  statué,  en 
présence  des  parties,  sur  les 
excuses  et  empêchements  des 
jurés  titulaires  et  supplémen- 
taires, ne  saurait  être  consi- 
dérée comme  viciant  la  com- 
position dudit  jury,  sous  le 
seul  prétexte  que,  en  prévision 
des  absences  qu'il  savait  devoir 
se  produirp,ie  magistrat  direc- 
teur avait,  par  une  ordonnance 
antérieure,    mandé     à    l'au- 


dience ces  mêmes  citoyens, 
afin  qu'ils  pussent,  le  cas 
échéant,  répondre  à  la  convo- 
cation dont  ils  viendraient  à 
être  l'objet  de  sa  part.  —  Et 
peu  importe  que  l'ordre  dans 
lequel  les  noms  de  ces  mêmes 
citoyens  figuraient  dans  la 
première  en  date  de  ces  or- 
donnances n'ait  pas  été  suivi 
dans  la  seconde.  —  2^  Est 
nulle  la  décision  rendue  par 
un  jury  Jont  les  membres  ont 
prêté  serment  dans  des  termes 
qui  modifient  la  substance  et 
la  portée  de  la  formule  pres- 
crite par  la  loi.  (C.  de  Cass.), 
III,  443. 

—  (27)  Convocation  des  jurés. 
—  Décision  du  jury,  —  In- 
demnité éventuelle.  —  Ordon- 
nance d'exécution.  —  {Sieur 
Bouchet'Dedieu.)  —  En  matière 
d'expropriation  pour  cause 
d'utilité  publique,  si  les  men- 
tions d'un  exploit  établissent 
que  l'huissier  a  fait  les  dili- 
gences nécessaires  pour 
trouver  les  jurés  qu'il  avait 
mandat  de  convoquer  et  leur 
faire  parvenir  la  convocation, 
on  ne  saurait  dire  que  l'ab- 
sence de  ces  jurés  ait  vicié  la 
composition  du  jury  et  la  dé- 
cision qu'il  a  rendue.  —  Lors- 
que le  jury  n'a  accordé  qu'une 
indemnité  éventuelle,  subor- 
donnée à  ce  que  décidera  le 
juge  compétent  sur  la  ques- 
tion de  principe,  l'ordonnance 
du  magistrat  directeur  doit  se 
conformer  à  cette  restriction 
et  ne  pas  statuer  commes'ilne 
restait  rien  à  juger.  (C.  de  Cass.)^ 
l,  1123. 

—  (28)    Décret  déclaratif  d'uti- 
lité publique.  —  Expropriation 
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Expropriation  poir  caise  i/rri- 
LiTK  prBLioiE  {suite}  : 
consomm«'»e.  judicièreraent.  — 
(Commune  de  Chapois.)  — 
Lorsque  rexpropriation  a  été 
prononcée  par  un  jugement 
devenu  définitif,  le  décret  dé- 
claratif d'utilité  publique  n'est 
plus  susceptible  d'être  discuté 
par  la  voie  contentieuse.  — 
Procédure  ;  intervention  ad- 
mise d'une  commune  intéres- 
sée au  maintien  de  l'arrêté 
attaqué.  (C.  (VEt.),  III,  727. 

<29)  1°  Décret  déclaratif.  —  Dé- 
chéance prévue.  —  Délai  im- 
parti. —  Accomplissement  des 
«xpropriations.  —  Jugement. 

—  2<»  Intervention   du  fermier. 

—  Qualité  invoquée.  —  Fond 
du  droit.  —  Magistrat  direc- 
teur. —  Incompétence.  —  Ju- 
rv.  —  Indemnité  éventuelle.  — 
{Sieurs  de  Commaille  et  Oibert.  ) 

—  1<*  Lorsque,  dans  un  décret 
déclarant  d'utilité  publique 
certains  travaux,  il  est  stipulé 
que  «la  déclaration  d'utilité  pu- 
blique sera  considérée  comme 
nulle  et  non  avenue,  si  les  ex- 
propriations à  effectuer  ne  sont 
pas  accomplies  dans  le  délai  de 
deux  ans  à  compter  du  jourde 
ce  décret,  la  péremption  ainsi 
édictée  ne  peut  être  appliquée 
si  le  jugement  prononçant 
Texpropriaticm  a  été  rendu 
dans  le  délai  de  deux  ans,  l'ex- 
propriation devant  être  consi- 
dérée comme  accomplie  parle 
jugement  ;  —  2°  Le  magistrat 
directeur  est  incompétent  pour 
rei>ousser  une  intenention 
(|ui  soulève  un  litige  sur  le 
fond  du  droit.  (Dans  Tespèce, 
l'intervention  d'un  fermier 
qui  invoque  sa  qualité,  connue 


ETC. 

de  l'expropriant.) Le  magistrat 
directeur  doit  alors  renvover 
devant  qui  de  droit,  poar  qu'il 
soit  statué  sur  le  litige,  et  in- 
viter le  jury  à  allouera  l'inter- 
venant une  indemnité  éven- 
tuelle, pour  le  cas  où  il  serait 
ultérieurement  jugé  que  sa  ré- 
clamation est  fondée.  (C.  de 
cass.),  IX,  299. 

(30)  Délai  pour  délibérer.  - 
{Epoux  Gamblin.j  —  Tout  ex- 
proprié doit  jouir  de  l'intégra- 
lité du  délai  qui  lui  est  accordé 
par  la  loi  à  l'effet  de  délibé- 
rer sur  les  offres  à  lui  noti- 
fiées. L'observation  de  ce  dé- 
lai forme  une  partie  essen- 
tielle du  droit  de  défense,  la 
comparution  devant  le  jury,  la 
discussion  des  offres  et  la  de- 
mande d'une  somme  supé- 
rieure ne  peuvent  pasêlrecon- 
sidérées  comme  équivalant  k 
une  renonciation  au  bénéGce 
de  ce  délai.  [C,  de  cass.)^  I,  500. 

—  (31)  lM)élibération  du  jury. 

—  Présence  d'un  étranger.  — 
Ses  conséquences.  —  Preuve 
rétroactive.  —  2*  Délibération 
du  jury.  —  Concours  du  ma- 
gistrat directeur.    —  Preuve. 

—  {Consorts  Rocfu;,)  —  1»  En 
admettant  qu'un  juré  étranger 
à  une  des  affaires  de  la  session 
se  soit  trouvé  présent  lors  de 
la  délibération  intervenue  dans 
cette  même  affaire  dont  il 
n'était  pas  appelé  à  connaître, 
il  ne  s'ensuivrait  pas  qu'il  ait 
pris  part  au  jugement,  et  la  dé- 
cision rendue  ne  pourrait  pas 
être  annulée  pour  cette  cause. 
S'il  est  vrai,  d'un  autre  côté» 
que  toute  communication  des 
jurés  de  jugement  avec  (Jes 
personnes  étrangères,  au  cours 
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de  leur  délibération,  suffit  à 
vicier  de  nullité  la  décision 
qui  seraitrendue  dans  ces  con- 
ditions, il  est  vrai  aussi  que 
Texistence  de  cette  irrégula- 
rité doit  être  dûment  établie. 
—  Et  la  preuve  nécessaire  ne 
•saurait  résulter  d'un  donné 
<Lcte  consenti  par  le  magistrat 
■directeur  du  jury  plus  ou  moins 
longtemps  après  la  décision 
rendue  et  la  procédure  défi- 
nitivementterminée.  Un  donné 
acte  ainsi  consenti  rétroac- 
tivement, dansune  séance  sub- 
séquente, à  propos  d'une  autre 
affaire,  ne  saurait  être  opposé 
à  une  partie  qui  n'était  ni 
devait  être,  à  ce  moment,  soit 
présente,  soit  représentée  ;  — 
2®  Il  n'est  pas  nécessaire  que 
le  procès-verbal  des  opérations 
du  jury  énonce  que  ce  jury  a 
délibéré  avec  le  concours  du 
magistratdirecteur,  si  les  énon- 
ciations  de  la  décision  elle- 
même  suppléent  à  ce  silence 
et  ne  permettent  pas  de 
douter  que  ledit  concours 
ait  eu  lieu  (C.  de  ca$s.)y  H, 
826. 

-  (32)  Délibération  du  jury.  — 
Présence  d'un  tiers.  —  (Sieurs 
de  Billioty.)  —  Toute  commu- 
nication des  jurés  avec  des 
personnes  étrangères  au  jury 
d'expropriation,  pendant  le 
cours  delà  délibération,  cons- 
titue un  désemparé  et  entraîne 
la  nullité  de  la  décision  ren- 
due. —  Ainsi  est  nulle  la  dé- 
cision du  jury  lorsqu'il  est  cons- 
taté que,  pendant  la  délibéra- 
tion dudit  jury  relative  à  une 
affaire  déterminée,  un  juré, 
faisant  partie  d'un  autre  jury 
de  jugement  se  trouvait  dans 
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la  salle    des  délibérations.  (C. 
de  cass.),  II,  834. 

—  (33)  Demande  d'indemnité 
faite  à  l'audience.  —  (Siewrs 
Pierroux  et  Brevet.)  —  Le  ma- 
gistrat directeur  ne  saurait 
être  tenu  de  placer  sous  les 
yeux  du  jury  une  demande 
d'indemnité  qui  ne  s'est  pro- 
duite qu'à  l'audience  et  n'a  pas 
été  formulée  par  écrit.  (C.  de 
cass,)^   11,  94i. 

—  ^34)  1°  Demandes  réunies. 
Réponse  unique.  —  Obscu- 
rité. —  Equivoque;  —  2°  De- 
mande divisée.  —  Indemnité 
supérieure.  —  {Dame  Rcnoux 
et  consorts).  1°  —  Lorsqu'un 
jury  réunit  plusieurs  ques- 
tions et  les  résout  par  une 
seule  réponse,  formulée  en 
termes  équivoques,  sans  qu'il 
soit  possible  de  discerner  si 
cette  réponse  est  ou  non  en 
concordance  avec  les  conclu- 
sions des  parties,  la  décision 
est  entachée  de  nullité  ;  —  2<> 
Lorsque  les  parties  expropriées 
demandent  une  indemnité 
qu'elles  subdivisent  en  attri- 
buant telle  part  au  terrain  et 
telle  part  aux  arbres,  le  jury 
ne  peutleur  accorder  une  in- 
demnité subdivisée  qui,  bien 
qu'inférieure,  dans  son  total, 
au  total  des  demandes,  est  supé- 
rieure à  cette  demande  quant 
à  chacune  des  subdivisions. 
(C.  de  cass.),  [V,  143. 

—  (35)  10  Excès  de  l'indemnité 
allouée  par  le  jury  sur  l'indem- 
nité demandée.  —  A  qui  in- 
combe la  preuve;  -2*  Indem- 
nité supplémentaire.  —  Tra- 
vaux en  nature.  —  Accord  non 
constaté.  —  (Dames  Leantier  et 
Crévolin.)  —  1*  Si  la  quotité  de 
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Expropriation  poir  cause  d'uti- 
lité PUBLIQUE  (suite)  : 
la  demande  formée  par  l'ex- 
proprié D'est  pas  mentionnée 
au  procès-verbal  (ou  autres 
pièces  de  la  procédure),  c'est 
à  l'expropriant  à  établir  que 
celte  demande  était  inférieure 
à  rindemnité  que  le  jury  a 
allouée  ;  —  2o  L'indemnité 
d^expropriation  ne  peut,  sous 
peiue  de  nullité  de  la  décision 
du  jury,  comprendre  la  charge 
de  travaux  à  exécuter  par  l'ex- 
propriant à  moins  d'accord 
entre  les  parties,  dûment  cons- 
taté. (C.  de  cass.)y  II,  838. 

—  (36)  !•  Excuses  et  empêche- 
ments des  jurés.  —  Référence 
à  des  ordonnances  précé- 
dentes ;  —  20  (Conclusions  à 
l'exproprié.  —  Manifestation 
d'opinion  par  les  jurés.  —  Or- 
donnance du  magistrat  direc- 
teur. —  Défaut  des  motifs.  — 
(Sieur  Patricot.)  —  !«»  Etant 
donné  que  les  affaires  à  juger 
dans  le  courant  d'une  session 
ont  été  sectionnées  en  plu- 
sieurs catégories  d'opérations, 
le  magistrat  directeur  a  pu, 
lors  de  la  constitution  du  jury 
pour  la  seconde  catégorie,  se 
référer  simplement,  quant 
aux  causes  d'empêchement  des 
jurés,  aux  ordonnances  ren- 
dues à  l'occasion  de  la  pre- 
mière catégorie.  —  Le  magis- 
trat directeur  doit,  à  peine  de 
nullité  de  sa  décision  pour 
défaut  de  motif,  s'expliquer 
sur  des  conclusions  par  les- 
quelles un  exproprié  demande 
acte  de  ce  qu'au  cours  des  ex- 
plications qu'il  présentait  dans 
sa  propre  cause,  deux  jurés  ont 
donné   des   signes  non  équi- 


voques et  manifestes  dedésap- 
probation  et  ont  laissé  en- 
tendre qu'ils  se  refusaient  à 
admettre  le  chiffre  de  réclama- 
tion par  lui  indiqué.  (C.  de  coss.v 
II,  942. 

—  (37)  Expropriation  irrégulière. 

—  Cours  d'eau  navigable.  — 
Usine.  —  Dépossession  du  ca- 
nal d'amenée.  —  Dommagesac- 
cessoires.  —  Perte  de  la  force 
motrice.  —  légalité  de  l'usine. 

—  Compétence  judiciaire.  — 

—  Conflit  positif.  —  {Sieur 
Sarrièrefi,)  —  Les  tribunaux  ju- 
diciaires sont  compétents  pour 
statuer  sur  l'acquisition  eo  in- 
demnité fondée  sur  la  dépos- 
session par  l'Etat,  pour  Teié- 
cution  de  travaux  publics,  mais 
sans  expropriation  préalable, 
d'une  partie  du  canal  dame- 
née  d'une  usine  située  sur  un 
cours  d'eau  navigable  et  fon- 
dée en  titre.  —  L'autorité  ju- 
diciaire est  compétente  pour 
statuer  sur  tous  les  dommages 
accessoires  à  la  dépossession 
qui  en  sont  la  conséquence  di- 
recte, tel  que  celui  résullanlde 
la  perte  de  la  force  motrice.  — 
Elle  est  également  compétente 
pour  reconnaître  le  droit  de 
propriété  privée  invoqué  devant 
elle,  dans  l'espèce  pour  statuer 
sur  la  légalité  de  l'usine  et  véri- 
fier, —  sauf  interprétation,  — 
par  l'autorité  compétente,  des 
actesadministratifsqui  seraient 
invoqués,  si  les  ouvrages  et 
les  dépendances  de  l'usine,  où 
ont  été  effectués  les  travaux  de 
l'Etat,  faisaient  ou  non  partie 
du  domaine  public.  (Trib.  des 
con/l.),  VI,  419. 

—  (38)  Expropriation   partielle. 

—  Emprise    totale.  —  Offre 
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noaveile.  —  (ùemoiselle  Man- 
det.  )  —  Si  Texproprié  dont  les 
bâtiments  sont  partiellement 
atteints  requiert  Temprise  to- 
tale, en  vertu  de  Tarticie  50 
de  la  loi  du  3  mai  1841,  Tex- 
propriant  est,  à  peine  de  nul- 
lité, tenu  de  faire  offre  nou- 
velle. (C.  de  cass,),  I,  662. 
-  (39)  1*  Extrait  du  jugement. 

—  Noms  des  propriétaires.  — 
Délai  du  pourvoi.  —-  2®  Pro- 
priétaires indivis.  —  Matrice 
cadastrale.  —  3°  Indivisibilité. 

—  Nullité  du  jugement.  — 
4°  Décision  du  jury.  —  Réu- 
nion des  parcelles.  —  Confu- 
sion. —  Nullité  totale.  —  {Sieur 
Laize,)  —  l*»  La  notification  de 
Textrait  du  jugement  d'expro- 
priation qui  ne  contient  pas 
les  noms  des  propriétaires 
expropriés  ne  fait  pas  courir 
le  délai  du  pourvoi  en  cassa- 
tion contre  les  propriétaires  non 
dénommés  (Loi  du  3  mai  18il, 
art.  15).  —  2°  Sont  nuls  tout  ju- 
gement d'expropriation  et  tout 
extrait  de  ce  jugement  qui  ne 
mentionnent  pas  le  nom  de  Tun 
des  propriétaires  par  indivis 
du  terrain  exproprié,  alors  que 
ce  nom  était  inscrit  sur  la  ma- 
trice cadastrale  dans  Tannée 
même  où  a  été  prononcé  le  ju- 
gement d'expropriation.  (Ibid,) 

—  30  El,  à  raison  de  l'indivi- 
sibilité, la  nullité  du  jugement 
d'expropriation  doit  être  pro- 
noncée à  l'égard  même  des 
parties  non  dénommées  dans 
ce  jugement.  —  4°  Lorsque  le 
jury  réunit  dans  une  seule  et 
même  somme  les  indemnités 
allouées  à  deux  parcelles  de 
terrain,  la  cassation  de  la  dé- 
cision du  jury  relativement  à 


Tune  des  parcelles  entraine  la 
cassation  relativement  à  l'autre 
parcelle,  parce  qu'il  est  impos- 
sible de  distinguer  la  part  de 
'  l'indemnité  afférente  spéciale- 
ment à  chacune  des  parcelles 
(Même  loi,  art.  38).  (C.  de 
cass.),  IV,  144. 

—  (40)  Femme  mariée. —  (Sieur 
Bonnet.)  —  En  matière  d'expro- 
priation, pour  cause  d'utilité 
publique,  comme  en  toute 
autre,  la  femme  mariée  n'est 
valablement  assignée  qu'au- 
tant que  citation  est  en  même 
temps  donnée  à  son  mari.  (C. 
de  cass.),  II,  849. 

—  (41)  Formalités  préalables.  — 
Défaut  de  constatation.  —  Nul- 
lité. —  (Sieur  Trémolières,)  — 
Pour  justifier  légalement  une 
expropriation  fondée  sur  l'uti- 
lité publique,  il  ne  suffit  pas 
au  jugement  qui  la  prononce 
d'énoncer  que  toutes  les  for- 
malités prescrites  par  la  loi 
ont  été  remplies.  Le  jugement 
doit  énumérer  les  pièces  à 
l'aide  desquelles  il  a  acquis  la 
preuve  de  l'accomplissement 
desdites  formalités.  La  seule 
mention  de  l'arrêté  de  cessibi- 
lité  ne  satisfait  pas  au  vœu  de 
la  loi,  puisque  cette  pièce  n'est 
pas  la  seule  qui  doive  être 
produite  au  tribunal.  (C.  de 
cass.),  Il,  946. 

—  (42)  Formalités  substantielles. 

—  Constatation  et  vérification. 

—  (Sieur  de  Comaille.)  —  Tout 
jugement  prononçant  une 
expropriation  doit  être  pré- 
cédé de  l'accomplissement  des 
formalités  prescrites  par  la  loi, 
et  il  ne  peut  être  régulier 
qu'autant  qu'il  contient  la  cons- 
tatation de  leur  accomplisse- 
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Expropriation  poir  catse  d'iti- 
LiTK  PCBLiorE  \  suite)  : 
ment.  —  Ne  remplit  pas  cette 
condition  le  jugement  qui  men- 
tionne la  production  et  la  vé- 
rification du  décret  déclaratif 
de  l'arrêté  de  cessibilité  et  du 
plan  ))arcellaire  des  terrains, 
sans  dire  en  même  temps  que 
cotte  production  et  celte  véri- 
fication ont  compris  soit  le 
dépôt  du  plan  à  la  mairie,  soit 
la  publication  et  Taffichage  de 
ce  plan,  soit  le  procès-verbal 
d'enquête,  soit  l'avis  du  con- 
seil municipal  et  l'arrêté  préfec- 
toral relatifs  à  cette  enquête. 
(C.  de  cass.)^  VI,  "07. 

—  (43)  Groupe  scolaire.  —  Jury. 

—  Composition.  —  {Dame  veuve 
Renault  et  cot^sorts.)  —  Le  jury 
spécial  chargé  de  régler  l'in- 
demnité d'expropriation  d'un 
terrain  pour  l'établissement 
d'un  groupe  scolaire  dans  une 
commune  doit  être  formé  sui- 
vant les  prescriptions  de  l'ar- 
ticle 30  de  la  loi  du  3  mai  1841 
et  non  suivant  celle  de  l'ar- 
ticle 16  de  la  loi  du  21  mai  1836, 
dont  les  dispositions  sont 
exclusivement  applicables  aux 
indemnités  dues  pour  travaux 
d'ouverture  ou  de  redresse- 
ment de  chemins  vicinaux. 
(C.  de  cass.)y  I,  *2ôO. 

—  (44)    Identité    des  jurés.   — 
Incertitude.  —  Oflres  divisées. 

—  Nullité.  —  Gonnexité.  — 
{Sieur  Bè(jue.)  —  S'il  y  a  des 
incertitudes  [»ossibles  sur 
l'identité  de  certains  jurés,  le 
demandeur  doit  foire  insérer 
SCS  rt'serves  et  proleslatious  de 
ce  chef  au  procès-verbal;  faute 
de  (juoi  il  ne  peut  présenter 
pour  la  première  fois  devant 


la  Cour  de  cassation  le  moyen 
tiré  de  la  nullité  de  la  notifi- 
cation des  noms  des  jurés,  r- 
Lorsque  Te xpro priant  a  divisé 
ses  offres  en  chefs  distincts^ 
le  chiffre  de  l'indemnité  doit 
être  apprécié  relativement  à 
chacun  des  chefs,  surtout  si 
l'expropriant  demande  Tocca- 
pation  préalable  et  d'urgence 
des  terrains  expropriés,  et  la 
décision  sera  nulle  si,  sur  l'un 
des  chefs,  l'indemnité  se  troure 
être  inférieure  à  l'olTre.  —  La 
décision  est  nulle  pour  le  tout, 
s'il  existe  un  lien  de  coonexité 
entre  les  différents  chefs.  iC. 
de  cass.),  H,  180. 

—  (45)  Indemnité.  —  Proprié- 
taire. —  Fermier.  —  Par- 
ties. —  Mandat.  —  [Sieur 
Condroyer.)  —  i/indemnité 
d'expropriation  ne  peut  être 
allouée  qu'à  la  personne  expro- 
priée et  non  à  son  fermier  ;  on 
ne  saurait  prétendre  si  le  pro- 
priétaire a  figuré  au  jugement 
d'expropriation,  qu'il  n'était 
pas  partie  devant  le  jury  et 
qu'il  n'a  pas  qualité  pour  se 
pourvoir  contre  la  décision 
rendue.  Il  importe  peu  que  le 
mandat  ait  été  donné  par  le 
propriétaire  à  son  fermier,  afin 
que  celui-ci  le  représente  de- 
vant le  jury;  le  mandat  ne 
saurait  avoir  pour  conséquence 
de  lui  attribuer  l'indemnité  au 
lieu  et  place  du  mandant  pro- 
priétaire. (C.  de  CÉtôs.),  I,  492. 

—  (46)  Indemnité.  —  Evaluation 
en  espèces.  —  Supplément  de 
prix  en  travaux.  —  Consente- 
ment exprès.  —  [Dame  x^uh 
BausH.)  —  L'indemnité  pour 
expropriation  doit  consister  en 
une  somme  d'argent.  Le  jury 
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ne  peut,  si  toutes  les  parties 
n'y  ont  expressément  consenti, 
faire  entrer  en  ligne  de  compte 
des  travaux  offerts  par  la  par- 
tie expropriante.  (C.  de  cass.)j 
IV,  850. 

-  (47)  Intervention.  —  Tardi- 
vité.  —  Connaissance.  —  Litige 
sur  le  fond  du  droit.  —  Indem- 
nité éventuelle.  —  (Sieur  Gau- 
dicher.)  —  La  question  de 
savoir  si  l'expropriant  a  eu 
connaissance,  dans  le  délai 
légal,  de  l'existence  d'un  loca- 
taire sur  l'immeuble  exproprié 
constitue  un  litige  sur  le  fond 
du  droit  et  sur  la  qualité  du 
réclamant,  et  doit,  par  suite, 
donner  lieu  à  la  lixation  par 
le  jury  d'une  indemnité  éven- 
tuelle en  faveur  du  locataire. 
(C.de  cass.),  III,  1153. 

-  (48)  Irrégularités.  —  Ré.serves. 
—  Acte  d'offres.  —  Citation 
devant  le  jury.  —  Coproprié- 
taires. —  (Veuve  Marochetti  et 
consorts.)  —  L'instance  en  rè- 
glement de  l'indemnité  d'ex- 
propriation ne  se  lie  que  de- 
vant le  jury.  —  Par  suite,  la 
comparution  devant  ce  jury  et 
les  conclusions  au  fond  prises 
devant  lui,  sans  protestation 
ni  réserves  sur  les  irrégulari- 
tés antérieures  de  la  procé- 
dure, sont  seules  de  nature  à 
couvrir  ces  irrégularités.  — 
Par  suite  encore,  la  réserve 
faite  devant  le  jury  de  faire  va- 
loir ultérieurement  les  nullités 
de  la  procédure,  tant  eu  ce  qui 
concerne  l'acte  d'offres  qu'en 
ce  qui  concerne  la  citation 
devant  le  jury,  suffit  pour  faire 
rejeter  la  lin  de  non-recevoir 
prise  de  ce  que  la  réponse  à 
l'acte    d'offres    irrégulier    ne 


portaitaucune  réserve.  —  Lors- 
qu'il y  a  plusieurs  coproprié- 
taires d'un  immeuble  expro- 
prié, une  copie  de  l'acte  d'offres 
et  de  la  citation  devant  le  jury 
doit  être  laissée  à  ou  pour 
chacun  d'eux,  à  peine  de  nul- 
lité. (C.  de  cass.),  I,  1122. 

—  (49)  Jugement.  —  Interpréta- 
tion. —  Décision  du  jury.  -- 
(Sieur  Cortegyiani.)  —  il  ne 
peut  appartenir  aux  tribunaux, 
sous  prétexte  d'interprétation, 
de  substituer  des  dispositions 
nouvelles  à  des  dispositions 
claires,  précises,  formulées 
dans  des  décisions  qui  n'ont 
pas  été  attaquées  par  les  voies 
légales.  —  Spécialement  en 
matière  d'expropriation  pour 
cause  d'utilité  publique, lorsque 
l'exproprié  ne  s'est  pas  pourvu 
dans  les  délais  légaux,  on  ne 
saurait  admettre  que,  pour  dé- 
clarer des  parcelles  non  com- 
prises dans  l'expropriation  ou 
dans  l'indemnité  allouée,  on 
puisse  écarter  les  arrêtés  de 
cessibilité,  les  plans  parcel- 
laires, non  seulement  visés 
par  le  jugement  d'expropria- 
tion, mais  annexés  à  ce  juge- 
ment et  encore  les  termes 
employés  par  le  jury  pour 
expliquer  sa  décision.  (C.  de 
cass.),  1,  130. 

—  (50)  1°  Jugement  donnant  acte 
de  cession  amiable.  —  Chose 
jugée.  —  Grief  tardif.  — 
2**  Commune.  —  Parcelles  ap- 
partenant au  maire.  —  (Ville 
de  Bastia,)  —  1°  Un  jugement 
d'expropriation  ou  son  équi- 
pollent  (cession  amiable),  passé 
en  force  de  chose  jugée  faute 
de  recours  dans  le  délai  légal, 
ne  saurait  être  utilement  cri- 
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Expropriation  pour  cause  d  uti- 
lité Publique  (suite)  : 
tiqué  après  la  décision  du  jury 
d^exrpropriation  et  pour  faire 
annuler  cette  décision  ;  — 
2^^  Une  commune,  comme  tout 
autre  incapable,  ne  peut  cou- 
vrir par  son  fait  la  nullité  ré- 
sultant de  ce  qu'elle  a  H(' 
irrégulièrement  représentée 
devant  la  justice.  —  Et  cette 
commune  a  été  irrégulière- 
ment représentée  si,  lorsqu'il 
s'agissait  de  Texpropriation 
d'immeubles  appartenant  à  son 
maire,  le  conseil  municipal  n'a 
pas  désigné  spécialement  un 
de  ses  membres  pour  la  repré- 
senter devant  le  jury  (Loi  du 
5  avril  1884,  art.  83).  (C.  de 
cass.jy  II,  614. 

—  (51)  Jugement  nommant  un 
magistrat  directeur  du  jury, 
sans  prononcer  d'expropria- 
tion. —  [Sieurs  Serrurier  et 
Leleu.)  —  Il  n'y  a  lieu  de  for- 
mer le  jury  chargé  de  régler 
les  indemnités  d'expropriation 
pour  cause  d'utilité  publique 
qu'autant  qu'il  est  intervenu 
un  jugement  définitif  d'expro- 
priation ou  de  donné  acte  du 
consentement  des  propriétaires 
à  la  cession  amiable.  —  Et  on 
ne  saurait  assimiler  à  un  tel 
jugement  celui  rjui  s'est  borné 
à  nommer  sur  requête  un  ma- 
gistrat directeur  du  jury,  en 
expliquant  que  le  tribunal 
n'avait  pas  compétence  pour 
examiner  les  questions  con- 
tentieuses  affectant  le  fond  du 
droit  ou  la  qualité  des  parties. 
—  En  conséquence,  si,  malgré 
les  conclusions  de  la  partie 
appelée  devant  le  jury,  le  ma- 
gistrat directeur  procède  à  la 
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formation  du  jury  de  jugement, 
ce  jury  étant  sans  pouvoirs, 
ces  décisions  sont  viciées  de 
nullité.  (C.  de  cass.)^  II,  605. 

—  (52)  Jugement  d'expropriation. 

—  Pièces.  —  Visa.  —  Mention 
générale.  —  (Sieur  Louefut.}  — 
Le  jugement  qui  prononce 
l'expropriation  n'est  régulier 
qu'autant  qu'il  constate  que 
toutes  les  formalités  prescrites 
par  la  loi  ont  été  remplies  et 
que  les  pièces  en  contenant  la 
preuve  ont  été  produites  devant 
le  tribunal  et  appréciées  parlui. 

—  Il  ne  saurait  être  suppléé  à 
ce  défaut  de  constatation  par 
la  mention  générale  insérée 
au  jugement,  que  l'accomplis- 
sement des  formalités  résulte 
des  pièces  produites,  non  plus 
({ue  parle  visa,  audit  jugement, 
du  réquisitoire  du  ministre  pu- 
blic qui  se  borne  à  viser  les 
pièces  dont  la  production  et 
la  vériQcation  par  le  tribunal 
sont  exigées  par  la  loi.  (C.  de 
cass.),  III,  1154. 

—  (53)  Jugement.  —  Production 
des  pièces.  —  Insuffisance.  — 
(Commune  de  Tilly,)  —  Le  juge- 
ment qui  ordonne  l'expropria- 
tion n'est  régulier  qu'autaot 
qu*il  constate  que  toutes  les 
formalités  (prescrites  par  les 
articles  2  et  14  de  la  loi  du 
3  mai  1841)  ont  été  accomplies 
ei  que  les  pièces  justificatiTCS 
ont  été  produites  devant  le 
tribunal  et  appréciées  par  lui. 

—  Le  vœu  de  la  loi  n'est  pas 
rempli,  si  le  jugement  se  borne 
à  viser,  par  voie  de  référence, 
la  requête  du  ministère  public, 
alors  surtout  que  cette  requête 
porte  que  «  les  formalités  ont 
été  remplies  »,  sans  même  les 
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énum^rer.  (C,  de  cass.),  V,  287. 
■  (54)  Jugement.  —  Nom  de  la 
partie.  —  Omission.  —  Nullité. 

-  (Sieur  Berthier.)  —  LVnon- 
ciati(»n  du  nom  des  proprié- 
taires expropriés  dans  le  juge- 
ment d'expropriation  est  une 
formalité  substantielle,  dont 
Tomission  doit  entraîner  la 
cassation  dudit  jugement.  (C. 
de  cass,),  Vi,  706. 

-  (55)  Juré.  —  Conducteur  des 
ponts  et  chaussées.  —  Agent 
voyer  cantonal.  —  [Sieurs  Bau- 
doin, Panero  et  Lévy.)  —  Les 
fonctions  de  juré  en  matière 
d'expropriation  pour  cause 
d'utilité  publique  ne  sont  pas 
incompatibles  avec  celles  de 
conducteur  des  ponts  et  chaus- 
sées et  d'agentvoyer  cantonal, 
même  si  elles  sont  cumulées. 
(C.  decass.),  1,649. 

-  (56)  Jury  unique.  —  Consen- 
tement. —  Preuve.  —  [Sieur 
Achille  Lemaire.)  — Le  consen- 
tement des  parties  à  la  cons- 
titution d'un  jury  unique  pour 
statuer  sur  toutes  les  affaires 
d'une  session  doit  être  établi 
d'une  manière  certaine  par  le 
procès-verbal  des  opérations 
du  jury.  (C.  de  cass.),  I,  507. 

-  (57)  Jury.  —  Tableau  des 
offres  et  demandes.  —  Plan 
parcellaire.  —  Communication. 

-  Indemnité  alternativo.  — 
Nullité.  —  (Veuve  Cozon.)  —  11 
estpleinementsatisfait  au  vœu 
de  la  loi  lorsque  les  offres  et 
demandes  et  le  plan  parcel- 
laire ont  été  remis  au  jury 
d'expropriation  avant  l'ouver- 
ture des  débats  sur  le  fond  ;  il 
n'est  point  nécessaire  qu'ils 
lui  aient  été  communiqués 
avant  la    visite    préliminaire 
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des  lieux  et  à  plus  forte  raison 
avant  la  délibération  qui  a 
refusé  d'ordonner  cette  mesure 
d'instruction  comme  inutile.  — 
S'il  est  loisible  à  l'exproprié  de 
renoncer  à  exciper  de  l'inac- 
complissement  des  prescrip- 
tions de  l'article  23  de  la  loi  du 
3  mai  1841,  et  si  une  renon- 
ciation implicite  peut  résulter 
des  circonstances  de  la  cause, 
notamment  de  la  part  pri<e 
par  l'exproprié  aux  conclusions 
qui  ont  saisi  le  jury  d'une  ques- 
tion d'indemnité  alternative, 
encore  faut-il  que  le  procès 
verbal  constate  que  l'exproprié 
a  été  mis  à  même  de  se  préva- 
loir de  cet  inaccomplissement. 
(C.  de  cass,),  I,  510. 
—  (58)  1°  Jury.—  Procès-verbal. 

—  2*>   Conclusions  nouvelles. 

—  Procès-verbal.   —  3°  Magis- 
trat directeur.  —  Indemnité. 

—  Evaluation  unique.  — (Sieur 
Dubost).  —  1°  Lorsque  le  pro- 
cès-verbal des  opérations  du 
jury  constate  que  le  tableau 
des  offres  et  des  demandes  a 
été  remis,  aux  jurés,  qu'au 
cours  des  débats,  l'avocat  de 
l'exproprié  a  déposé  des  con- 
clusions modifiant  le  chiffre  de 
la  demande  primitive,  qu'en- 
suite les  avocats  des  parties 
ont  successivement  développé 
leurs  moyens  à  l'appui  des 
offres  et  des  demandes  et 
qu'une  mesure  d'instruction  a 
été  ordonnée  par  suite  du  dépôt 
des  nouvelles  conclusions, 
lesquelles  ont  été  annexées  au 
procès- verbal,  il  résulte  de  ces 
constatations  la  preuve  suffi- 
sante que  la  demande  de  l'ex- 
proprié, telle  qu'elle  a  été 
fixée  par  ses  dernières  conclu- 
Lois,  etc.  (Tables).  'ÔZ 
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Expropriation  poir   cause  d*iti- 
LiTK  PL'BLigrE  [suUe)  : 
sions,  a  éiv  soumise  au  jury. 

—  2°  Le  magistrat  directeur 
répond  suffisamment  à  des 
conclusions  ayant  un  objet 
absolument  distinct  du  règle- 
ment dont  était  saisi  le  jury, 
en  les  faisant  insérer  au  procès- 
verbal  et  en  constatant  ainsi 
virtuellement  l'accord  des 
parties.  —  3°  !1  est  de  règle 
que  le  jury  peut  comprendre 
dans  une  évaluation  unique  les 
divers  éléments  qui  rentrent 
dans  l'appréciation  des  bases 
et  de  l'importance  du  préju- 
dice résultant  directement  de 
l'expropriation.  (C.  rfecoss.),  I, 
652. 

-  ,59)  Jury  unique.  —  Ser- 
inent. —  Procès-verbal.  — 
[Dame  Sarah  de  Pritettyy  veuve 
Baud.)  —  Si,  en  matière  d'ex- 
propriation pour  cause  d'utilité, 
il  est  loisible  aux  parties  de 
consentir  à  ce  que  plusieurs 
affaires  de  la  session  soient 
jugées  par  un  jury  unique  qui 
ne  prête  qu'un  seul  serment, 
il  faut  que  ce  consentement 
formel  ou  tacite  soit  établi 
d'une  manière  certaine  par  le 
procès-verbal  des  opérations 
du  jury.  (C.de  cass.},  I,  659. 

—  60  Jury.  —  Constitution.  — 
A«ljonction.    —  Ordre  public. 

-    Nullité.  —   Comparution. 

—  Consentement  des   parties. 

—  (Veuve  Candeil.)  —  Un  jury 
d'expropriation,  dès  qu'il  a  été 
régulièrement  constitué  par  la 
pr»'^sence  de  douze  jurés,  doit 
fonctionne*^  tant  que  les  jurés 
sontau  nombre  de  neuf...  (Loi 
du  .3  mai  1841,  art.  35).  —  L'in- 
lioduction    dans  ce  jury  d'un 


juré  pris  sur  la  liste  générale- 
du.  jury,  en  remplacement 
d'un  des  douze  jurés  ultérieu- 
rement empêché  et  dispensé, 
ayant  pour  résultat  de  modifier 
la  composition  du  jury,  vicie 
de  nullité  les  opérations  de  ce 
jury.  —  Et  comme  la  constitu- 
tion du  jury  tient  à  l'ordre  pu- 
blic, le  vice  qui  affecte  cette 
constitution  ne  peut  être  cou- 
vert ni  par  la  comparution  des 
parties,  ni  même  par  le  con- 
sentement exprès  qu'elles 
donnent  à  ce  que  toutes  les 
affaires  de  la  session  soient 
soumises  à  un  jury  ainsi  illé- 
galement constitué.  ^C.  de 
cass.),  ni,  H60. 

—  (61)  Jury.  —Délibération.- 
Communication  avec  des  tiers. 

—  Vérification.   —  Omission. 

—  [Sieur  Legendre,) — Lorsqu'il 
est  impossible  de  reconnaître 
légalement  si  la  disposition  de 
la  loi  du  3  mai  1841  (art.  38), 
qui  enjoint  au  jury  de  délib(^- 
rer  sans  désemparer,  a  été 
observée  ou  violée,  la  décision 
du  jury  doit  être  annulée.  — 
Il  en  est  ainsi  notammentquand 
le  procès-verbal  porte,  sur  la 
réquisition  de  l'exproprié,  que 
l'avocat  et  l'avoué  de  l'expro- 
priant ont  pénétré  dans  la 
chambre  où  le  jury  délibérait, 
et  que  le  magistrat-directeur 
s'est  abstenu  de  procéder  sur 
ce  fait  à  aucune  vérification 
(C.  de  cass.)j  IV,  46. 

—  (62)  Jury.  —  Composition.  — 
[Sieur  Bodevin.)  —  Est  irrégu- 
lière et  nulle  la  décision  du 
jury  d'expropriation  à  laquelle 
a  concouru  un  juré  qui  ne  se 
trouvait  pas  compris  sur  h 
liste  formée  par  la  cour  d'appel 
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OU  le  tribunal.  (C.  dec<is$.)y  VI, 
697. 

-  (63)  Limites  de  la  compétence 
administrative  et  judiciaire.  — 
Dommages.  —  Conseil  de  pré- 
fecture. —  (Sieur  Petiet.)  — 
Lorsque  le  jury  a  fixé  Tindem- 
nité  due  à  un  exproprié  non 
seulement  pour  la  privation  de 
propriété,  mais  encore  à  rai- 
son de  la  stagnation  des  eaux 
sur  une  parcelle  non  expro- 
priée, pour  le  cas  où  il  serait 
compétent  à  cet  égard  et  (fu'un 
arrêt  de  la  cour  d'appel  passé 
en  force  de  chose  jugée  a  dé- 
claré que  cette  indemnité 
étant  détinilive,  il  y  a  lieu 
d'annuler,,  comme  étant  sans 
objet,  les  arrêts  du  conseil  de 
préfecture  intervenus  sur  le 
même  objet.  —  Intérêts.  — 
Le  conseil  d'Etat  est  incompé- 
tent pour  connaître  de  la  de- 
mande d'intérêts  d'une  indem- 
nité allouée  par  le  jury 
d'expropriation.  (C.  d'Et.)^  II, 
672. 

-  (64)  Liste  du  Jury.  —  (Veuve 
d^  Virent.)  — Doit  être  annulée, 
comme  émanée  de  jurés  sans 
pouvoirs,  la  décision  rendue 
par  des  jurés  choisis  sur  une 
liste  qui  n'était  plus  en  vigueur 
au  moment  de  la  réunion  du 
jury.  (C.  de  Cass.)  1,  1013. 

-  (65)  Litige  sur  le  fond  du 
droit.  —  Indemnitééventuelle. 
—  (Société  des  minca  de  Beau- 
brun.)  —  En  matière  d'expro- 
priation pour  cause  d'utilité 
publique,  lorsqu'il  s'élève  un 
litige  sur  le  fond  du  droit,  le 
jury  doit  .régler  l'indemnité 
litigieuse  sous  une  forme  éven- 
tuelle et  renvoyer  les  parties  à 
se   pourvoir  devant   l'autorité 


compétente.(C.rf(îca.ss.)»  Ij  ^99- 

-  f66)   Litige  sur   le    fond    du 

droit.  Décisions  distinctes.  — 
(Ville  de  Doullens.)  —  Si,  dans 
une  instance  devant  le  jury 
d'expropriation,  l'exproprié  ré- 
clame indemnité  sur  deux 
chefs,  c'est-à-dire  à  raison  des 
dépenses  que  lui  occasionnera, 
en  deux  parties  différentes  de 
ses  propriétés,  la  poursuite  de 
l'expropriant  ;  si,  d'autre  part, 
ce  dernier  conteste  formelle- 
ment *que  lesdites  dépenses 
doivent  donner  naissance  à 
une  indemnité,  et  conclut,  en 
conséquence,  à  ce  que  le  jury, 
en  cas  qu'il  croie  devoir  accor- 
der indemnité  de  ces  deux 
chefs,  y  statue  par  deux  déci- 
sions distinctes,  cette  demande 
est  légitime.  En  effet,  l'en- 
semble de  telles  conclusions 
soulève  non  une  simple  ques- 
tion de  procédure,  mais  un 
litige  sur  le  fond  du  droit.  Le 
jury  doit  donc,  en  ce  cas,  sta- 
tuer par  des  décisions  dis- 
tinctes et  éventuelles.  iC.  de 
cass.),  II,  83.*». 

-  i67)  Locataire.  —  Indemnité. 
—  Déchéance. —  Bail.  —  Pou- 
voir d'appréciation.  —  (Sieur 
Hébert.)  —  Statue  souveraine- 
ment en  fait  la  décision  qui, 
pour  apprécier  si  le  locataire 
d'un  immeuble  exproprié  a 
encouru  la  déchéance  édictée 
par  l'article  21  de  la  loi  du 
3  mai  1841,  déclare  que  l'ex- 
propriant n'ayait  pas  connais- 
sance du  bail  passé  par  le  pro- 
priétaire à  ce  locataire.  (C.  de 
cass.),  I,  509. 

-  (68)  Locataire  voisin.  —  Pro- 
priété indivise.  —  Interven- 
tion.   —  Tardivelé.  —  iSieur 
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Expropriation  pour  cai-se  d'uti- 
lité PUBLiorE  [suite]  : 
Roy.)  —  Il  y  a  litige  sur  le 
fond  du  droit  dans  le  cas  où  le 
locataire  d'un  immeuble,  voi- 
sin d'un  autre   immeuble  ex- 

•  proprit's  intervient  devant  le 
jury  d'expropriation  pour  y 
réclamer  une  indemnité  en 
soutenant  contrairement  aux 
affirmations  de  l'expropriant, 
d'une  part,  qu'à  l'immeuble 
dont  il  est  locataire  est  atta- 
ché un  droit  de  propriété  indi- 
vise sur  une  partie  de  l'im- 
meuble exproprié  comprise 
dans  son  bail,  et,  d'autre  part, 
que  son  intervention  n'est  pas 
tardive,  faute  par  l'expropriant 
d'avoir  notifié  le  jugement 
d'expropriation  au  proprié- 
taire exproprié.  —  La  question 
soulevée  par  l'intervention  qui 
se  produit  dans  de  telles  con- 
ditions dépasse  la  compétence 
du  magistrat  directeur  du  jury, 
qui  ne  saurait  la  repousser 
comme  tardive  sans  statuer 
implicitement  sur  le  fond  du 
litige  existant  entre  les  parties 
(Art.  30  et  49  de  la  loi  du 
3  mai  18 il).  (C.  de  cass.),  H, 
1074. 

—  (69)  1<»  Magistrat  directeur.  — 
Désignation.  —  2°  Magistrat 
directeur.  —  Jury  spécial.  — 
Compétence.  —  {Sieurs  Muller 
frères  et  Lambert.)  —  P  Le  tri- 
bunal qui  prononce  l'expro- 
priation est  seul  compétent 
pour  désigner  le  magistrat  di- 
recteur du  jury  et  ce  magistrat 
ne  peut  être  pris  que  parmi 
les  membres  de  ce  tribunal. 
—  2°  La  juridiction  du  tribu- 
nal et  les  pouvoirs  du  magis- 
trat directeur  qui  s'y  réfèrent, 


ne  pouvant  s'exercer  en  dehors 
deslimites  de larrondissement 
où  siège  le  tribunal,  c'est  ex- 
clusivement au  jury  spécial  de 
ce  même  arrondissement, 
placé  sous  l'autorité  du  juge 
du  siège,  qu'il  appartient  de 
Hxer  les  indemnités  réclamées 
à  la  suite  de  l'expropriation 
prononcée.  [C.  de  cass.\  I,  503. 

—  (70)  Notification.  —  Garde 
champêtre.  [Sieur  Charvin.)  — 
La  notification  du  jugement 
d'expropriation  ne  peut  faire 
courir  les  délais  de  pourvoi 
qu'autant  qu'elle  est  régulière 
et  conforme  à  la  loi.  —  N'est 
pas  régulière  la  notification 
établie  seulement  par  le  cer- 
tificat d'un  garde  champêtre 
ne  mentionnant  ni  si  la  signi- 
fication a  été  faite  au  domicile 
des  expropriés,  ni  si  copie 
leur  a  été  remise  (C.  de  coss.), 
I,  498. 

—  (71)  Offres.  —  Objet  nouveau. 
—  (Sieurs  Guillaume  et  Che- 
daille.)  —  L'obligation  ouest 
l'expropriant  de  notifier  à  l'ex- 
proprié les  sommes  qu'il  lui 
offre  et  de  lui  laisser  pour  dé- 
libérer un  délai  de  quinzaine 
s'étend  au  cas  où  l'exproprié 
croit  devoir  introduire  dans 
l'instance  un  objet  nouveau, 
tel  qu'une  demande  d'expro- 
priation totale  de  l'immeuble 
dont  on  n'a  poursuivi  jus- 
qu'alors que  l'expropriation 
partielle.  {CdeCass.),  II,  81. 

—  (72)  Offres  et  demandes.  — 
Conclusions  modificatives.  — 
Expropriation  d'utilité  pu- 
blique. —  Dépens.  —  {Sieur 
Gautier.)  —  Aucun  grief  ne 
peut  être  tiré  par  l'exproprié, 
devant  la  Cour  de  cassation, 
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de  ce  que  le  procès-verbal  des 
opérations  du  jury  ne  men- 
tionne pas  que  les  conclusions 
modiflcatives  de  sa  demande, 
prises  à  Taudience,  ont  été 
mises  sous  les  yeux  des  jurés, 
s'il  ne  résulte  pas  des  consta- 
tations de  ce  même  procès- 
verbal  la  preuve  que  lesdites 
conclusions  modiflcatives  aient 
été  formulées  par  écrit.  — 
Au  cas  où  rindemnité  accordée 
par  le  jury  est  à  la  fois  supé- 
rieure à  Toffre  de  l'adminis- 
tration et  inférieure  à  la  de- 
mande de  la  partie,  il  y  a  lieu 
de  compenser  les  dépens  dans 
les  termes  de  Tarticle  40  de  la 
loi  du  3  mai  1841.  fC.  de  Cass.), 
II,  182. 

-  (73)  Offres.  —Notification.  — 
A  qui  elle  doit  être  faite.  — 
{Consorts  Boiffin.)  —  En  ma- 
tière d'expropriation  pour 
cause  d'utilité  publique,  les 
offres  d'indemnité,  pour  être 
valables,  doivent  être  faites  au 
propriétaire  désigné  dans  le 
jugement  d'adjudication,  ou 
bien,  en  cas  de  décès  de  ce 
propriétaire,  à  chacune  des 
personnes  qui  se  seront  fait 
connaître  comme  héritiers.  — 
I^  nullité  résultant  de  Tirré- 
gularité  des  offres  vicie  la  dé- 
cision du  jury  d'une  manière 
absolue  et  profite,  dès  lors,  à 
tous  les  communistes.  (C.  de 
Cass,),  II,  612. 

-  (74)  Offres  et  demandes.  — 
Conclusions  d'audience .  — 
Indemnités  non  demandées. 
—  {Sieur  Vasseur  et  autres,)  — 
Si  les  expropriés  n'ont  formulé 
leurs  demandes  qu'à  l'audience 
et  que  le  procès-verbal  ne  cons- 
tate pas  qu'ils  les  ont  formu- 


lées dans  les  conditions  écrites,- 
remises  au  magistrat  directeur 
pour  être  placées  sous  les  yeu» 
du  jury,  les  parties  ne  peuvent 
se  plaindre  que  le  magistrat 
se  soit  borné  à  donner  actes 
des  conclusions  prises,  les- 
quelles sont  présumées  alors 
avoir  été  puremen t  verbales.  — 
Le  jury  ne  peut  valablement 
allouer  à  un  exproprié  une 
indemnité  à  laquelle  celui-ci 
n'a  pas  conclu  d'une  manière 
ferme.  —  Il  ne  peut  pas  davan- 
tage allouer  une  indemnité 
supérieure  à  celle  qui  a  été 
demandée.  (C.  de  (;a?s.),  Il, 
849. 

—  (75)  Offres.  —  Contestation 
sur  le  fond  du  droit.  — Nullité. 

—  (Demoiselle  Burillon,)  — 
Alors  même  que  l'expropriant 
conteste  à  l'exproprié  tout 
droit  à  une  indemnité,  le  pre- 
mier ne  doit  pas  moins  signi- 
fier au  second  une  offre  éven- 
tuelle, subordonnée  à  l'issue 
de  la  contestation  engagée  sur 
l'existence  du  droit  en  litige. 

—  La  nullité  résultant  de  l'ab- 
sence d'offres  n'a  pas  pu  êlre^ 
couverte  par  le  seul  fait  de  la 
comparution  des  parties  devant 
le  jury  et  d'une  demande  d'in- 
demnité formulée  par  l'expro- 
prié. Ces  simples  faits  n'auto- 
risent pas  à  présumer  la  renon- 
ciation par  l'exproprié  au 
bénéfice  delà  nullité  résultant 
du  vice  de  la  procédure.  (C.  de 
Cass.),  II,  944. 

—  (76)  Offres.  —  Notification.  — 
Jury.  —  Convocation.  —  Certi- 
ficats. —  Fin  de  non-recevoir. 
(Sieur  Le  Bigot  de  Beauregard.) 

—  Ladécisiondujuryestnulle, 
alors  qu'elle  n'a  pas  été  pré- 
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Expropriation  pour  cause  d'uti- 
LiTK  publique  {suUe)  : 

«cédée  de  la  notificatiou  des 
offres  et  que  Texproprié  n'a 
point  été  appelé  à  comparaître 
devant  le  jury,  avec  indica- 
tion des  noms  des  jurés.  —  Ces 
notifications  et  citations  ne 
sauraient  être  remplacées  par 
des  certificats  attestant  qu'elles 
ont  été  adressées  à  Texproprié 
alors  que  Tun  de  ces  certificats 
émane  du  maire  de  la  commune 
intéressée  dans  l'expropriation, 
et  qu'aucun  d'eux  ne  justifie, 
par  ses  énonciations,  de  la 
régularité  des  significations 
dont  ils  affirment  l'existence. 
—  On  ne  saurait,  en  pareil 
cas,  exciper  contre  l'exproprié 
de  sa  comparution  devant  le 
jury  et  de  sa  participation  à  la 
discussion  de  l'indemnité,  alors 
qu'avant  tout  débat  il  lui  a  été 
donné  acte  des  réserves  par 
lui  faites  du  chef  des  irrégu- 
larités de  la  procédure  suivie 
contre  lui.  (Art.  31,  37  et  42 
de  la  loi  du  3  mai  1841.)  \C.  de 
Cass.),  III,   1172. 

—  (77)  Ofl'res.  —  Fermier  non 
désigné  à  l'expropriant. —  Ré- 
serves insuffisantes.  —  Inter- 
vention tardive.  —  {Compagnie 
des  chemins  de  fer  de  Guise  au 
Caielet  et  sieur  Hcnn^it  de  Ber- 
novillc.)  —  Lorsque  le  proprié- 
taire exproprié  s'est  borné, 
dans  sa  réponse  aux  otTres  de 
l'expropriant,  à  réserver  les 
droits  de  ses  fermiers,  mais 
qu'il  n'a  ni  appelé,  ni  fait  con- 
naître ceux-ci,  avant  l'expira- 
tion du  délai  légal,  la  demande 
d'indemnité  qu'il  forme  plus 
tard  devant  le  jury,  dans  l'in- 
térêt de  l'un   d'eux,  ne  peut 


être  accueillie,  et  l'intervention 
du  fermier  lui-même  est  irre- 
cevable comme  tardive.  (C.  de 
Cass.),  X,  799. 

—  (78)  Plan  parcellaire.  —  Avis 
du  dépôt.  —  Durée  des  délais. 

—  {Sieurs  Bigot  d'Enyenteet 
autres.)  —  Daas  la  supputation 
du  délai  de  huitaine  prescrit 
par  les  articles  5,  6  et  10  de  la 
loi  du  3  mai  1841,  on  ne  doit 
pas  comprendre  le  jour  où 
l'avis  du  dépôt  des  pièces  a  été 
porté  à  la  connaissance  du  pu- 
blic. —  Encourt  la  cassation 
le  jugement  qui  prononce  l'ex- 
propriation malgré  cette  irré- 
gularité. (C.  de  Cass.),  Il,  19:9. 

—  (79)  Pourvoi  en  cassation.  — 
Domicile  élu.  —  {DemoiseUe 
Mallet.)  —  L'élection  d'un  do- 
micile  spécial  faite  par  l'expro- 
priant, au  cours  d'une  procé- 
dure d'expropriation  et  pour 
en  faciliter  les  opérations, 
n'autorise  point  la  partie  ad- 
vei*se  à  signifier  audit  domi- 
cile élu  son  recours  en  cassa- 
tion contre  la  décision  du  jury; 
ce  recours  doit,  conformément 
au  droit  commun,  être  notifié 
au  domicile  réel  de  la  partie 
défenderesse  à  la  cassation.  (C. 
de  Cass.),  I,  1121. 

—  (80)  1*»  Pourvoi  en  cassation. 

—  Amende.  — Double  pourvoi. 

—  2**  J  ugemen  t  d'ex  propriation. 

—  OtTres.  —  Notification  irré- 
gulière. —  Nullité.  —  Réserves. 

—  3°  Publicité  de  Taudience. 
Juré  domicilié  hoi-s  de  l'arron- 
dissement. —  Jurés  dispensés 
d'office.  —  Nullité.  -  Atteinte 
au  droit  de  récusation.  — 
(Sieurs  Benedetti.)  —  1°  De  ce 
que  les  préfets  sont  dispensés 
de  consigner  l'amende  quand 
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ils  se  pourvoient,  au  nom  de 
TEtat,  en  cassation  de  décisions 
prononcées  par  un  jury  d'ex- 
propriation, il  ne  s'ensuit  pas 
•que  l'exproprié  qui  se  pour- 
voit, de  son  côté,  contre  la 
mt^me  décision  jouisse  de  la 
même  exemption.  —  2*»  Le  ju- 
i^ement  d'expropriation  doit 
étr»?  notifié  à  l'exproprié,  et 
notifié  régulièrement,  sous 
peine  de  nullité  de  tout  ce  qui 
sera  fc'iit  en  vertu  et  exécution 
dudit  jugement.  En  ce  cas,  les 
•offres  légales  seront  nulles,  et 
elles  le  seront  doublement  si 
elles  ont  été,  en  outre,  l'objet 
d'une  notification  irrégulière. 
—  Cette  double  nullité  n'est 
pas  couverte  par  la  comparu- 
lion  devant  le  jury,  alors  que 
l'exproprié  s'est  expressément 
réservé  de  la  faire  valoir,  s'il 
y  avait  lieu,  ultérieurement. — 
3<»  La  publicité  de  l'audience 
est  suffisamment  attestée  par 
un  procès-verbal  portant  que 
les  audiences  se  sont  tenues 
danfi  l\ine  des  salles  du  tribunal 
civil,  alors  que  l'ordonucince 
du  magistrat  directeur  em- 
ployait les  mêmes  expressions 
pour  désigner  le  local  où  elles 
se  tiendraient.  —  La  compo- 
sition du  jury  de  jugement  ne 
peut  être  critiquée  quand  tous 
les  jurés  ont  été  pris  sur  la 
liste  arrêtée  par  le  conseil  gé- 
néral du  département.  —  Le 
magistrat  directeur  du  jury 
commet  un  excès  de  pouvoir 
s'il  dispense  d'office,  et  sans  y 
être  provoqué  par  les  intéres- 
sés, certains  jurés  du  service 
<ie  la  session,  alors  du  moins 
qu'il  ne  s'agit  ni  d'exclusion 
légale,  ni  d'incompatibilité.  — 
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Cette  élimination  irrégulière, 
pouvant  porter  atteinte  au 
libre  exercice  du  droit  de 
récusation,  vicie  de  nullité 
toute  décision  du  jury  inter- 
venue postérieurement,  quand 
même  les  jurés  éliminés  n'au- 
raient pas  été,  en  fait,  rempla- 
cés par  d'autres  venant  après 
eux  dans  l'ordre  de  priorité. 
(C.  de  Cass.),  IN,  739. 
-  f81)  1"  Pourvoi.  —  Partie  dé- 
cédée. —  Représentants  lé- 
gaux. —  Notification.  — 
2°  Femme  mariée.  —  Régime 
de  communauté.  —  Domicile 
commun.  — Copie  unique.  — 
3°  Jury.  —  Liste  annuelle.  — 
Conseil  général.  —  Session 
ordinaire.  —  Durée  stricte.  — 
4®  Jury  incompétent.  —  Nul- 
lité. —  Ordre  public.  —  {Dame 
Thomas).  —  ««  C'est  la  notifi- 
cation du  pouiToi  qui  engage 
l'instance  devant  la  cour  de 
cassation.  —  En  conséquence, 
aucune  nullité  ne  peut  résul- 
ter de  ce  que  le  pourvoi,  lors 
de  sa  formation,  a  été  dirigé 
contre  une  personne  décédée, 
si  cette  notification  a  été  faite 
aux  représentants  légaux  de 
cette  personne.  —  2°  Lorsque 
l'indemnité  pour  expropriation 
est  due  à  une  femme  mariée 
sous  le  régime  de  la  commu- 
nauté, la  notification  du  pour- 
voi faite  aux  époux,  avec  re- 
mise d'une  seule  copie  au 
domicile  commun,  satisfait  au 
vœu  de  la  loi.  —  3»  La  liste 
dressée  annuellement  par  le 
conseil  général,  et  sur  laquelle 
le  tribunal  doit  choisir  le  jury 
spécial  chargé  de  régler  les  in- 
demnités en  matière  de  che- 
mins    vicinaux,     n'a    d'exis- 
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Expropriation  pour  cause  d'uti- 
lité PUBLIQUE  {suite)  : 
lence  que  jusqu'à  renouvelle- 
ment par  le  conseil  général 
dans  sa  session  ordinaire  de 
Tannée  suivante.  — 4»  Les  nul- 
lités résultanl  de  la  violation 
des  règles  relatives  à  la  durée 
de  la  compétence  du  jury  sont 
d'ordre  public,  ne  sont  pas 
couvertes  par  la  comparution 
des  parties  et  peuvent  être 
proposées  pour  la  première 
fois  devant  la  cour  de  cassa- 
tion. (C.  de  Cass.),  VII,  150. 

—  (82)  Pouvoirs  des  tribunaux 
civils.  —  Leurs  limites.  —  In- 
térêt purement  communal.  — 
Formalités  prescrites.  —  {Com- 
mune de  Chapois.)    —   1°   En 
matière  d'expropriation   pour 
cause   d'utilité   publique,    les 
tribunaux  civils  ne  sauraient, 
sans  excès  de  pouvoir,  appré- 
cier la  légalité,  soit  du  décret 
qui    a   prononcé    sur   l'utilité 
publique,   soit  de  l'arrêté   de 
cessibilité  rendu  en  exécution 
de  ce  décret.  —   1°  Si,  d'après 
l'article     12     de     la     loi    du 
3  mai  1841,  les  articles  8,  9  et 
10  de  la  même  loi  ne  sont  pas 
applicables  au  cas  où  l'expro- 
priation   est  demandée  dans 
un  intérêt  purement  commu- 
nal, c'est  là  une  exception  qui 
ne  saurait  être  étendue  au  cas 
où  l'expropriation,  poursuvie, 
il  est  vrai,  par  une  commune, 
affecte  néanmoins  les  intérêts 
d'autres    communes.    (C.    de 
Cass,),  11,934. 
—   (83)   Procédure.   —   Conseil 
judiciaire.  —  {Sieurs  Barathon, 
du  Monceaux  et  Burelle).  —  La 
notification    des    offres   et  la 
convocation  devant  le  jury  ne 


peuvent  être  valablement 
faites  à  la  personne  de  l'expro- 
prié, pourvue  d'un  conseil  ju- 
diciaire, qu'autant  qu'elles 
auraient  été  faites  conjointe- 
ment à  la  personne  de  son 
conseil  judiciaire,  sans  l'as- 
sistance duquel  il  ne  peut  ni 
débattre  ou  accepter  les  offres, 
ni  comparaître  devant  le  jury, 
(C.  de  Cass.),  1,  1008. 

—  (84)  Propriétaires.  —  Rôle  des 
contributions.  —  Héritiers.  — 
Réclamation.  —{Dames  Gâche). 
—  L'expropriation  est  valable- 
ment prononcée  sous  le  nom 
de  celui  indiqué  sur  la  ma- 
trice des  rôles  comme  pro- 
priétaire de  l'immeuble  à 
exproprier,  lors  même  que  des 
tiers  ont,  avant  l'ouverture  de 
la  procédure,  notifié  au  maire 
de  la  commune  leur  prt'len- 
tion  à  la  qualité  d'héritiers 
d'un  ancien  propriétaire  dudil 
immeuble,  si  ces  mêmes  pré- 
tendants n'ont  formulé  aucune 
réclamation  dans  l'enquête 
instituée  à  la  mairie,  en  exé- 
cution des  articles  5,  6  et  7  de 
la  loi  du  3  mai  1841.  (C  de 
Cass.),  I,  660. 

—  (85)  Propriétaire.  —  Inscrip- 
tion à  la  matrice.  —  Réclama- 
tion de  qualité.  —  (Sieur 
Carette.)  —  S'il  résulte  des 
articles  5  et  15  de  la  loi  du 
3  mai  1841  que  la  procédure 
en  expropriation  pour  cause 
d'utilité  publique  est  régulière- 
ment suivie  contre  celui  dont 
le  nom  est  signalé  à  l'admi- 
nistration expropriante  par 
l'inscription  sur  la  matrice  des 
rôles  comme  étant  celui  du 
propriétaire  à  exproprier, cette 
règle  cesse  d'être   applicable 
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au  cas  où  le  propriélaire  réel 
et  acluel  des  immeubles  à  ex- 
proprier s'est  fail  connaitre  à 
cette  administration;  Texpro- 
priaiion  doit  en  ce  cas,  à  peine 
de  nullité  du  jugement,  être 
suivie  contre  le  propriétaire. 
(C.  de  Cass.),  IH,  1029. 

-  (86)  Propriélaire.  —  Procé- 
dure. —  Matrice  cadastrale.  — 
Notification.—  Acquiescement. 
—  (Sieur  Rougemont.)  —  En 
fabsence  de  notification  au  pro- 
priétaire du  jugement  qui  pro- 
nonce Texpropriation,  le  délai 
imparti  par  la  loi  pour  le  pour- 
voi contre  ce  jugement  ne 
court  pas  au  regard  de  Texpro- 
prié. —  Le  fait  de  comparaître 
devant  le  jury  ne  constitue  pas 
an  acquiescement  au  juge- 
ment, lorsque  l'exproprié  com- 
parant a,  avant  toute  plaidoi- 
rie, expressément  réservé  de 
se  pour\'oir  contre  ce  juge- 
ment, et  qu'il  lui  a  été  donné 
acte.  —  L'expropriant  est  tenu 
de  faire  prononcer  l'expro- 
priation contre  le  propriétaire 
auquel  il  a  reconnu  celte  qua- 
lité et  fait  notifier  le  jugement, 
même  quand  le  nom  de  ce 
propriétaire  n'est  pas  inscrit  à 
la  matrice  cadastrale.  (C.  de 
Cass.),  V,  281. 

-  (87)  Question.  —  Lecture.  -— 
Clôture  des  débats.  —  [Dame 
veuve  Martin),  —  La  lecture  des 
questions  peut  être  faite  au 
jury  d'expropriation,  même 
après  que  les  débals  ont  été 
déclarés  clos,  sans  que  les  par- 
ties puissent  prétendre  que  leur 
droit  de  défense  ait  é lé  atteint  ; 
en  effet,  elles  ont  toujours  le 
droit  de  demander  que  les 
débats  soient  rouverts,  si  elles 


croient  avoir  des  observations 
utiles  à  présenter  sur  la  posi- 
tion des  questions.  (C,  de  Cass.)^ 
1,491. 

—  (88)  Réquisition  d'acquisition 
totale.  —  Absence  d'offres.  — 
Nullité.  —  {Sieur  Le  Borgne), 
En  cas  de  réquisition  d'expro- 
priation totale,  l'expropriant 
doit  signifier  de  nouvelles 
offres  qui  laissent  à  l'expro- 
prié le  délai  que  lui  accorde 
la  loi  pour  délibérer,  et  ce  à 
peine  de  nullité  de  la  procé- 
dure et  de  la  décision  du  jury. 

C.  de  Cass.),  II,  945. 

—  (89)  Secret  des  délibérations. 
—  Présence  d'un  étranger.  — 
{Sieur  Blanchet),  —  Toute  com- 
munication des  jurés  avec  des 
personnes  étrangères,  pendant 
le  cours  de  la  délibération, 
constitue  un  désemparé  et  en- 
traine la  nullité  de  la  décision 
rendue.  —  Est  nulle  par  con- 
séquent la  décision  d'un  jury 
d'expropriation,  lorsqu'il  est 
constaté  qu'un  juré,  faisant 
partie  d'un  autre  jury  de  juge- 
ment, se  trouvait  dans  la  salle 
des  délibérations  pendant  que 
le  premier  jury  délibérait  sur 
l'affaire  ou  les  affaires  qui  lui 
étaient  soumises.  {C.  de  Cass.)^ 
II,  82:i. 

—  (90)  Tramways.  —  Modifica- 
tion du  tracé.  —  Changement 
important.  —  Décret  nouveau, 
enquête,  arrêté  de  classement 
(Nécessité  d'un).  —  {Sieur  Ge- 
nelot).  —  Lorsqu'un  décret  a 
déclaré  d'utilité  publique  l'éta- 
blissement d'une  ligne  de  tram- 
ways, aucun  changement  ne 
saurait  être  apporté  au  tracé, 
si,  par  son  importance,  cette 
déviation  imprévue  dépasse  les 
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Expropriation  poir  caise  d'iti- 
LiTK  prBLiQUE  {siiite)  : 
proportions  d'une  modification 
de  détail.  —  En  un  tel  cas,  une 
décision  du  Ministre  des  tra- 
vaux publics  ne  suflît  pas;  ce 
<;hangenieut  ne  peut  être  opéré 
<ju'en  vertu  d'un  décret  nou- 
veau, après  enquête  et  arrêté 
de  classement.  —  En  consé- 
quence doit,  être  annulé  tout 
jugement  qui,  en  l'absence  de 
ces  conditions  substantielles, 
prononce  l'expropriation.  (C. 
de  Cass.  ),  V,  28.3 

—  (91)  Vérification  des  pièces 
transmises  à  l'appui  de  la  de- 
mande. —  {Société  des  produits 
chimiques  de  l* Estaque),  —  Avant 
•de  rendre  son  jugement  or- 
donnant l'expropriation,  le  tri- 
bunal doit  vérifier  si  toutes  les 
formalités  de  la  loi  ont  été 
accomplies,  et  le  constaler.  (C. 
de  Cass.),  VII,  683. 

—  (92)  Visite.  —  Serment.  — 
[Héritiers  Saint-Gratien).  —  En 
matière  d'expropriation  pour 
cause  d'utilité  publique,  la 
prestation  de  serment  des 
jurés'  doit,  à  peine  de  nullité, 
précéder  un  transport  sur  les 
lieux.  —(Art.  36  de  la  loi  du 
3  mai  1841).  — (C.  de  Cass.),  Ul, 
1169. 

—  Voir  Dommages. 
Extraction  dk  matkriaux  : 

—  (1)  Dommages.  —  Procédure. 
Action  prématurée.  —  [Sieurs 
Genève  et  Laferrùre  contre  sieur 
Grégoire.)  —  Le  conseil  de 
préfecture  ne  peut  pas  être 
saisi,  après  la  constatation  de 
l'état  des  lieux  et  avant  toute 
occupation,  d'une  demande 
tendant  à  faire  déclarer  que  le 
terrain  dont  l'occupation    est 


autorisée  constitue  une  car- 
rière en  exploitation.  —  C'est 
seulement  au  moment  du 
règlement  de  Tindemnité  totale 
ou  partielle  à  lui  due,  que  le 
propriétaire  peut  réclamer  la 
valeur  des  matériaux  extraits 
en  justifiant  que  le  terrain 
occupé  était  à  l'état  de  carrière 
en  exploitation.  (C.  d'Et.\  1, 
150. 
—  (2)  Dommages.  —  Construction 
d'un  lycée.  —  Carrière  en  ex- 
ploitation. —  (Sieur  Dupln 
contre  sieur  Ijinglade).  —  Pro- 
cédure. —  Arrêté  préparatoire 
ou  interlocutoire.  —  LarrHé 
par  lequel  le  conseil  de  préfec- 
ture décide  que  le  terrain  oc- 
cupé ne  renferme  pas  de  car- 
rière en  exploitation,  et 
ordonne  une  expertise  à  IVfTet 
d'évaluer  limitativemeut  les 
dommages  résultant  de  la 
dégradation  du  terrain  et  de  la 
privation  de  jouissance,  est 
susceptible  d'être  déféré  au 
Conseil  d'Etat.  —  Cet  arrêté 
est  interlocutoire.  —  Acquies- 
cement. —  La  désignation  d'un 
expert  préalablement  à  l'arrêté 
qui  a  ordonné  l'expertise,  et 
la  présence  du  propriétaire  du 
terrain  occupé  lors  de  la  cons- 
tatation des  lieux  par  les  ex- 
perts, n'emportent  pas  acquies- 
cement à  l'arrêté,  alors  que  la 
partie  s'est  abstenue  d'assister 
aux  autres  opérations  de  l'ex- 
pertise et  a  formulé  des 
réserves.  —  Arrêté  contradic- 
toire ou  par  défaut.  —  Un 
arrêté  rendu  sur  la  réclamation 
du  demandeur,  sur  le  vu  des 
lettres  adressées  au  conseil  de 
préfecture  et  formulant  des 
observations   ne    saurait  être 
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-considéré  comme  rendu  par 
<léfaiit  à  son  égard.  —  Exper- 
tise. —  En  cas  de  désaccord 
«ntre  les  parties  sur  le  point 
de  savoir  si  les  terrains  fouillés 

constituent  une    carrière    en 

• 

exploitation,  le  conseil  de  pré- 
fecture ne  peut  pas  statuer  sur 
le  litige  avant  qu'il  n'ait  été 
procédé  à  une  expertise  régu- 
lière. —  Une  visite  des  lieux 
par  le  conseil  de  préfecture 
ne  peut  pas  suppléer  à  cette 
mesure  d'instruction.  —  Frais 
d'expertise.  —  Lorsque  l'arrêté 
ordonnant  une  expertise  est 
annulé,  les  frais  de  l'expertise 
ne  doivent  pas  être  réservés, 
mais  être  mis  à  la  charge  de  la 
partie  qui  succombe.  —  Loi 
du  22  juillet  1889.  —  Promul- 
gation. —  Rétroactivité.  —  La 
loi  du  22  juillet  1889,  dans  ses 
dispositions  relatives  à  l'exper- 
tise devant  le  conseil  de  pré- 
fecture est  applicable  aux 
expertises  concernant  des 
litiges  nés  avant  sa  promulga- 
tion. Les  lois  de  procédure 
sont  applicables  du  jour  de 
leur  promulgation.  Renvoi 
devant  le  conseil  de  préfec- 
fecture,  pour  être  procédé  à 
une  expertise  dans  la  condition 
de  la  loi  du  22  juillet  1889. 
(C.  d'EL),  1,  760. 


—  (3)  Dommages. —  Carrière  eu 
exploitation.  —  (Sieur  Genèvre 
et  Laferrière  contre  sieur  Bes- 
nier,),  — Expertise  obligatoire. 

—  En  cas  de  désaccord  entre 
les  parties  sur  le  point  de 
savoir  si  les  terrains  fouillés 
constituent  une  carrière  en 
exploitation,  le  conseil  de  pré- 
fecture ne  peut  pas  statuer 
sur  le  litige  avant  qu'il  ait  été 
procédé  à  une  expertise  régu- 
lière. —  Renvoi  devant  le  con- 
seil de  préfecture.  (C.  d'Etat.), 
I,  402. 

—  (4)  Périmètre  de  reboisement. 

—  Procédure  :  Recours  direct; 
non-recevabilité;  absence  du 
litige;  non-lieu  à  statuer.  — 
{Ministre  de  l'agriculture  contre 
sieur  Ladouceur.)  —  Le  Ministre 
de  l'agriculture  n'est  pas  rece- 
vable  à  former  un  recours 
directement  devant  le  Conseil 
d'Etat  contre  un  arrêté  préfec- 
toral qui  a  autorisé  un  entre- 
preneur à  extraire  des  maté- 
riaux dans  un  terrain  compris 
dans  un  périmètre  de  reboise- 
ment. (C.  (fjBf.),  111,  711. 

—  (5)  De  sable.  —  Nouvelle 
clause  à  introduire  dans  les 
arrêtés  d'autorisation.  (Cire), 
ÏIl,  655. 

—  Voir  Cours  d'eau,  dommages, 
rivage  de  la  mer. 
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Fabrique,  II,  948. 

Fabrique  de  l'église  de  Ségur,  V, 

151. 
TAGOMPRÉ,  II,  511. 
Factage,  I,  403. 
PAFEUR  (frères),  I,  243. 
PAITOUT,  V,  912. 


FAIVRE,  11, 174. 
FALCETTI,  X,  943. 
FALETTI  et  Basso,  IV,  237. 
FAL6AIR0LLE,  Prat  et  Giraud, 

VIII,  822. 
FAL6ATR0LLES,  IV,  386. 
FALSGE  (Héritiers),  II,  1139. 
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FARBOS  el  Dlpoly,  III,  1227. 

FARDEL,  II,  1065. 

FAUBET.  I,  855. 

FAUCHAUX,  IV,  726. 

FAUCHEUX,  V,  15. 

FAUGËRE  (Dame)  et  Pradon,  X, 

43. 
FAUQUEMBER6UES,  I,  748. 
FAURE.  IV,  560;  VIÏI,  277. 
FAURE  et  Chalmont,  II,  1223;  X, 

301. 
Fausses  di^.cla ration 9  dans  Ies€x- 

péditious  par  chemin   de  fer 

(Ctrc),  VI,  669. 
Faverges  (Commune  de),  ÏII,  299. 
FAVRE  (Frères),  IX,  285. 
FAVREAU,  VU,  221. 
FAVRIL,  1,850;  Vil,  212. 
FATANT  DE  VIL6RUT  (Dame), 

H,  683. 
FATE  DE  PONTiS  et  Lorsa,  III, 

506. 
FÉLËNE  et  Frappier,  ÏV,  86. 
FÊRAUDT  et  Colombet,  II,  486. 
FERCOT-LEFORT,  IX,  45. 
FERLAUD,  II,  558. 
FËRON,  VIII,  518. 
FERRAGUT   (Dame  Veuve),   IX, 

256. 
FERRENQ  et  Pacai  d,  V,  232. 
PERRET  et  Sirodot,  H,  714. 
FERRUCCI,  IV,  357. 
FEUGHÈRE  et  Iragub,  III,  380. 
Feuks  (Commune  de),  III,  736. 
FIDON  et  fils,  VI,  592. 
FIETTA,  X,  123. 

FIGON,  LiGNOBOs  et  Lkon,  III,  294. 
FiLLiÈvREs    (Commune  de),    IV, 

':57. 

FILLIOL,  II,  1013.1015. 

Fils    électriques.    Voir   Grande 

voirie,  routes  nationales. 
Fils  télégraphiques.  Voir  Routes 

nationales. 
FiRMLNY  (Ville  de),  II,  914. 
FISCHBACH,  Varinot  et  Huardel, 

I,  248;  IH,  1129. 


Fi V es- Lille  (Compagnie  de),  IV, 
183. 

FLAGHIER,  Descours  et  Viallr, 
1,  997. 

FLANDRIN,  I,  269. 

FLERs(Ville  de),  IV,  381  ;  VII,322. 

Flbury  (Commune  de),  VIII,  510. 

FLIGOTEAUX,  III,  1225. 

FLORANS  (Héritiers  de),  V,  44. 

FLORET,  V,  948. 

FOGET,  II,  796. 

FOLLT  et  Fontalne,  lll,  829. 

Fomperron  (Commune  de),  111,395. 

Fonctionnaires.  —  Commissaire 
de  surveillance  administrative 
des  chemins  de  fer.  —  Mise  en 
congé  d'office,  sans  traitement, 
justifiée  par  des  actes  d'indis- 
cipline: droit  du  ministre  de 
suspendre  de  l'emploi;  non- 
lieu  au  payement  du  traite- 
ment pendant  les  mois  de 
congé.  —  (Sieur  ArnauU.)  (C. 
d'Et,),  II,  925. 

Fonctionnaires.  — Contrôleur  des 
mines.  —  Révocation;  effet 
rétroactif;  enquête;  motifs; 
recours.  —  {Sieur  LaruelU.)  — 
La  révocation  d'un  contrôleor 
des  mines  ne  doit  pas  être  à 
peine  de  nullité  précédée  d'une 
enquête.  —  Les  motifs  de  la 
révocation  ne  peuvent  pas  être 
discutés  devant  la  juridiction 
contentieuse.  —  Le  ministre 
des  travaux  publics  ne  peut 
pas  faire  rétroagir  la  révoca- 
tion qu'il  prononce  au  jour  de 
la  suspension  qui  Ta  précédée. 
—  Demande  en  dommages- 
intérêts  jointe  à  un  recours 
pour  excès  de  pouvoir;  non- 
recevabilité.  (C.  d'E^),  III,  1213. 

FoNDOUR  (Commune  de),  V,  455. 

FONTAINE  et  Folly,  III,  829. 

Fontaines  publiques  (Eaux  des), 
I,  261. 


I 
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FOKTAN.X,  41. 

rONTENELLE-SOISSONS,  11,596. 
Fontes  (Commune  de),  IX,  949. 
FoRCALQUiER  (Ville  de).  II,  574. 
Force  majeure,  11,  923. 
Force  motrice,  II,  903,  914. 
FORGET,  111,  149. 
Forèt-Fouesnant  (Fabrique  de  la 

commune  de),  VII,  750. 
FORNAGGIARI,  H,  580. 
Fort-db-France,  I,  407. 
Fort-de-France  (Ville  de),  II,  785. 
Forfait.  —  Voir], 529,  décompte. 
FORTIER,  I,  401,  1189;  Vllï,  277, 

907. 
Fossat  (Commune  de),  IV,  371. 
FOUGHÉ,  IV,  836. 
Fougères  (Ville  de),  V,  728;  X, 

944. 
FOURCADE,  III,  47. 
FOURGADE  et  héritiers  Lahaye, 

III,  625. 
FOUREAU    (Consorts),    I,    1107; 

VII,  235. 
FOUREL  DE  FRETTES,  II,  147. 
FOURNIER,  I,  636;  V,  164;  VII, 

221. 
FOURNIS,  VII,  317;  IX,  62. 
FOURVEL,  ni,  152. 
Four VI ère  et  Ouest-Lyonnais  (Che- 
min de  fer  de),  111,  365. 
Frais  judiciaires  {Circ.\  VI,  164. 
Frais  de  justice  et  de  poursuites. 

(Cire),  Vil,  242.       • 
Frais  de  tournées  des  ingénieurs 

et     contn'ileurs    des     mines. 

(Cire),  m,  60. 
Frais  de  tournées  des  ingénieurs 


des  ponts  et  chaussées.  (Ctrc), 
V,  747. 
Frais  de  voyage.  Voir  Architecte. 
FRANGIS,  V,  19. 
FRANGHESGHI,  11,  225. 
Franchise.  —  Extension  du  droit 
de  franchise  concédé  aux  fonc- 
tionnaires et  agents  des  ser- 
vices de  contrôle  et  de  surveil- 
lance   des    chemins   de    fer. 
(Cire),  II,  83. 

Franchise  postale.  (Cire),  VI, 
667. 

Franchise  télégraphique.  —  An- 
nonce des  crues.  —  Tenue  des 
biefs  el  des  écluses  sur  les  ca- 
naux de  navigation.  —  Adop- 
tion de  formules  générales 
pour  Tusage  de  la  franchise 
télégraphique.  (Cire),  X,  306. 

FRANÇOIS,  1,  832;  VIII,  927. 

FRAPPIER  et  Félène,  IV,  86. 

FRASQUE,  VII,  227. 

FhASSETO  (Commnne  de),  III,  808. 

FRAYSSINET,  1,415;  V,  133. 

Freins  CONTINUS.  —  Voir  Cire.  IV, 
264;  V,  916. 

Frkjus  (Ville  de),  X,  78. 

FRESNEAU,  IX,  212. 

FRESSINET,  II,  920. 

FRÉTÂT,  V,  905. 

Frettes  (Commune  de),  II,  HT. 

FRETSSENET,  I,  969. 

FRISON  et  Tourinel,  VI,  286. 

FRONTAULT,  11,  897. 

FRONTEAU  (Epoux),  VI,  768. 

FUMA6ALLI  et  Campan\,  I,  974. 


G 


fiABILLAUD  et  Bernard,  X,  293, 

703. 
GABRIEL,  11,  1062;  111,  127. 
<6AGHE  (Uames),  I,  660. 
4JADUEL  (Veuve),  V,  467. 


GAILLARD,  II,  685;  IV,  137. 
Gaillargues   (Commune   de),    1, 

853.       . 
GALES,  III,  408. 
Galier  (Commune  de),  III,  148. 
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6ALINIER,  VI,  7r>l. 

GALLAND,  IV,  382. 

GALURET,  père,  VII,  676. 

GALVIÉ,  II,  905. 

GALWET,  V,  827. 

GAMBA  et  Piaggio,  II,  1202. 

GAMBLIN  (Epoux),  1, 500  ;.ill,  428. 

(iAP    Ville  (le),  II,  901  ;  VIII,  817. 

6ARABI0L.  VII,  230. 

6ARABIS,  III,  411. 

GARANGER,  I,  514. 

Garantie  d'inthrèts,  II,  463. 

—  Voir  Chemins  de  fer. 

GARÇON  etGRAVEY,  III,  1210. 

6ARDAIRE,  1,1010. 

Garde  des  voies  de  communica- 
tion. (Cire),  yi,  o20. 

GARDERON,  VIII,  905. 

Gardes  particuliers.  Voir  Com- 
missionnemeni. 

6ARDET,  V,  60. 

GARÈNE,  III,  306. 

GARNIER,  III,  685  ;  VIII,  592. 

GARNIER  [Demoiselle),  IX,  219. 

Garonne  (Haute  )  (Département 
de  la),  m,  700. 

Garonne  (Haute-),  (Préfet  de  la), 
IV,  392. 

GARRIGOU,  III,  677 

GARRIGUES,  X,  127. 

GARROS,  II,  1199. 

GASG,  III,  1244. 

GASNIER,  IV,  646. 

GASTÉ,  V,  275. 

GATEAU,  VIII,  238. 

GATELLIER,  VI,  375 

GAU-BOSG,  111,987. 

GAUCHERT,  H,  1025. 

GAUCHET,  VI,  749. 

GAUDIGHER,  IIl,il53. 

GAUDRIAULT  et  Bouvet-Ladcbey, 
III,  1168. 

GAHDU  frères,  IV,  659. 

GAULT  et  Kouh,  VIII,  136. 

GAUTHIER  'Veuve),  III,  825. 

GAUTIER,  li,  182;  II,  554;  III, 
1213. 


VI,  .378. 


LOIS,   DÉCRETS,   ETC. 

GATet  LAOïERHièaE,  II,  1051. 

6ATRAL,  V,  354. 

Gaz  (Compagnie  du  gaz  pour  la 

France  et  Tétranger),  III,  158. 
Gaz  de  Limoges,  V,  556. 
GÉLINET,  III,  361. 
GÉLIS  et  PoNTié,  III,  48. 
GÉLIS,   PoNTiK    et   Catron,   IX, 

952. 
GÉLT,  III,  405. 
Gençaï    et   Lavoye  (Communes 

de\  VIII,   1033. 
GENELOT,  V,  283. 
Générac,   Saint-Gilles  et  Saint- 
Laurent  d'Aiguzes,  (Communes 

de),  VI,  808. 
GENESTE,    Herscheïi  et  0%  X, 

40. 
GENET,  II,  1022;  V,  849. 
Genève  (Gare  de),  II,  468. 
GENÈVE    et   Laferrère,  I,  150, 

402;  II,  585. 
Genevière,  I,  1093. 


VIII,  1022. 


Génie   militaire,  1, 134, 142,  401, 

985. 
—  Voir  décompte,  dommages. 
Gennevilliers  (Commune  de),  V, 

342. 
GENSOLLEN,  VI,  508. 
GEORGE,  V,  339. 
GEORGEON,  IV,  742. 
GÉRARD,  II,  1112;  IV,  812;  VI, 

760. 
GÉRARD-BASTARD  (Dame),  IVV 

725. 
GERMAIN  (Consorts),  IV,  821 
GERMAIN  et  Méc.ardon,  V,  891. 
GEVELOT,  Sir.NARD  et  autres,  Vi, 

590. 
GEY  (Veuve),  IV,  261. 
GÉZIÈR,  V,321. 
GHERSI,  11,823. 
GHISLAIN,  111,422. 
GIBERT    et   de   Commaille,   IX, 

299. 
GIGANDET   et  Martin  Brey,  IU 

545. 
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GILABERT,  VI,  713. 

6ILLE  et  Bellet,    IX,  520,  944. 

GILLES,  n,  928. 

«LOTTE,  VII,  378. 

GiMONT  (Commune  de),   III,  621. 

GixcLA  (Commune  de),  II,  386. 

GiNKSTAs    (Commune    de),     ÏIl, 

357. 
GIOUX,  III,  1109. 
GIRARD,  I,  1085,  1178;  VII,  131. 
GIRARDOT,  II,  686. 
GIRAUD    et    Levallez    (Demoi- 
selles), VI,  402. 
GIRAUD,  PRAT,  Falgairollk,  VIII, 

822. 
GIRAUDEL,  II,  575. 
GIRAUDET,  IV,  50. 
GIRAUDIER,  H,  1033. 
GIREL  et  Erxoglio,  11,1192. 
GIRESSE,  BosQ,  III,  loi. 
Gironde  (Département  de  la),  I, 

1081  ;  11,462,  790;  V,  961  ;  IX, 

211. 
.  Gironde  (Préfet  de  la),  II,  911  ; 

II,  1040;  IV,  758. 
Gironde    (Syndicats    des   Marais 

de  la),  I,  1077. 
GIROUD  et  Kocbe,  II,  714. 
GIROUX,  ÏV,  297. 
GOPART,  IV,  442. 
GODEAU,  m,  409. 
GŒTTES,  IX,  270. 
60ETTES  (Père  et  fils),  IV,  373. 
GoGNiE-C haussée,  (Commune  de), 

VI,  81. 
GOGOT,  II,  1228. 
GOLEMBIOWSKI,  III,  150. 
GONI,  111,  380. 
GONNETAU  III,  452. 
GONTRAN,  IX,  220. 
GONZALEZ,  V,  236. 
GORGE,  V,  123,270;  VIII,  138. 
GORGEON,  X,  110. 
GORSSE,  III,  636. 
GORY  (Veuve),  11,  918. 
GOSSOT,  V,  172. 
GOUARNE,  111,1174. 


GODJET,  VII,  681. 

GOUJET  et  Alix,  syndics  de  la 

faillite  de  la  Société  de  Naix 

(;ué,  VIII,  1019. 
GOUPIL,  III,  995. 
GOURGON,  X;  710. 
GOURIN,  II,  1056. 
GOURLAT  (Veuve),  II,  548. 
GOURRION,  11,911. 
GOUSSOLIN  (Consorts),    II,  145. 
GOUAND,  11,  114S. 
GODYON,  X,  892. 
GRADOS,  III,  137,  1088. 
GRANAT,  111,367. 
GRANDCHAMP,  IV,  123. 
Gramdchamp  (Champ  de    tir  de)^, 

IV,  747. 
GRANDGEORGE,  II,  75. 
Grand   Vey  (Associacion   Syndi- 
cale du),  IV,  47. 
GRANJON  et  dame  Clerjo.n,  III, 

350. 
GRAS  (Héritiers),  III,  502. 
Grasse  (Hospices  de),  II,    1062;. 

m,  127. 
Gratifications  (Cire),  V,  355. 
GRAU  et  Polinelly,  III,  1122. 
Graveson  (Commune  de),  II,  696. 
GRAVET  et  Garçon,  111,  1210. 
GRÉGOIRE,  I,  150. 
GRELLIER,  II,  138. 
Grenade     (Commune    de),     11, 

1062. 
GRILLET,  IX,  248. 
GROS    (Veuve)    et    Dubois,     II, 

1137. 
GROSBOST,  VII,  314. 
6R0SJEAN,  VII,  906. 
GROSSETÈTE,  IX,  292. 
GROSSIEUX  frères  et  Cie,   VII, 

677. 
GROSSOLEIL,  II,  797. 
GRUMET  et  Castaing,  III,  428. 
GUDIN,  III,  647. 
GuK    (suppression    de).    Voir   I, 

1101,  dommages. 
GUÉGUEN,  11,  1196. 
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GUEIROUARD,  VIII,  244. 
6UEL0R6ET-DUDET,  II,  1106. 
GUENEBAUT,  III,  615. 
6UÉNI0T  (Veuve),  II,  718. 
GUÉPIN.  V,  890. 
GUÉRARD,  IX,  58.  * 
GUÉRIN,  X,  946. 
Guerrier  de  Dumast,  Chagot,  11, 

1050. 
GUÉTONNY,  III,  504;  IV,  70. 
GUIAUCHIN,  III,  1015. 
GUIBERT,  III,  1031;  IX,  144. 
GUIB0UR6É  etARNOULT,  V,  121. 
GUIDE,  II,  688. 
GUIGNES,  III,  1176. 
GUIGNON,  I,  847. 
GUIHOT,  III,  1223;  V,  855. 
GUILBERT  et  Thivend,  II,  1230. 


GUILLARD,  II,  1214. 
GUILLAUME,  I,  840. 
GUILLAUME  et  Chedâillb,  II,  81. 
GUILLAUMIN,  H,  809;  IX,  616, 

619. 
GUILLEMOT,  V,  268. 
GUILLIER,  IV,  764. 
GUILLIET,  I,  1101. 
GUILLOT,  III,  443. 
GUILLOT-RUrnN,  X,  802. 
GUILLOT  et  Thobie,  VI,  288. 
GUILLOTIN,  VI,  392;  IX,  m, 
GUINLE,  III,  319,  734. 
GUITTON,  H,  909. 
GUTARD,  II,  690. 
Gdyotville    (Syndicat   de),   III, 

124. 


H 


HACQUARD.  VI,  394,  716. 
HADJ  MOURAD  LEHAELI,  VII, 

673. 
HJEGESTRAND  et   Skoldebrand, 

X,  372. 
H  AIN  AUX,  V,  305;  VI,  25. 
BALLET  et  Bord,  X,  470. 
RALLIER  et  Moussard,   III,   139. 
BALLOT,  III,  635. 
BANTIN-TÉTARD   et  Leblévec, 

I,  738. 
BARDION,  III,  496. 
BARDON,  V,  985  ;  IX,  54. 
BARDT,  III,  498,  632. 
BARLINGUE,  II,  1028. 
BARRIOT,  III,  396. 
BAUSSER,  VIL  468. 
Haussonvillers    (Commune    d'), 

II,  492. 
HAri-TAiLLEBouRG  et  de  Siînestis 

(Syndicats  du),  III,  285. 
Haute-Vienne  (Préfet  de  la),  IX, 

283. 
BAWKE,  IV,  76. 
BÉBERT,  I,  509. 


BÉMERY,  IV,  765. 

BENNET    DE  BERNOVILLE,  X, 

799. 
BENRAS,   Bonnet  et  Massif,  V, 

225. 
BENRION,  V,  346. 
BENR10T,11I,  130. 
BENRY,  VII,  468. 
Hérault  (Chemin  de  fer  de  F;, 

H,  498. 
HÉRAULT  (Préfet  de  F),  II,  692, 

1136;  IV,  644. 
BÉRISSON,  IX,  948. 
BÊROULT,  I,  1175. 
BERVÉ,  V,  279. 
BESPEL,  VIIÏ,  277. 
BEURTEAU  et  Lagorce,  III,  1027. 
BEYRAUD  et  Tuane,  II,  382. 
BIMMELSBACB,  III,  49. 
BINGELIN,  III,  367. 
BOCQUELET  (Jean),  V,  288. 
BOLL,  IV,  666. 
BOLTZ,  VII,  468. 
Honoraires: 
—  (  1  )  Communes.  —  (  Ville  de  Per- 


ANALYSE   DES   MATIERES   PAR    ORDRE   ALPHABÉTIQUE.     849 


pignan  contre  sieur  Ramon.)  — 
Demande  en  restitution  d'hono- 
raires pay^s  à  un  ingénieur 
pour  confection  des  plans  d'ali- 
gnementetde  nivellement  d'un 
quartier.  Rejet  :  ces  plans  ont 
été  approuv<^s  par  le  conseil 
municipal  ;  il  n'est  pas  justifié 
qu'ils  renferment  des  lacunes 
ou  des  erreurs,  (r.  rf'E^),  1,232. 
-  (2)  Concours.  —  Projetprimo. 

—  Nouveau  projet  commandé 
à  un  autre  ingt^nieur.  —  De- 
mande en  dommages-intérêts. 

—  Conseil  de  pn'fecture.  — 
Procédure.  —  {Sieur  Robert 
contre  ville  de  Troyes.)  —  Lors- 
que la  suite  d'un  concours 
public  ouvert  pour  la  rédaction 
d'un  projet  d'adduction  d'eau 
dans  une  ville,  l'ingénieur 
classé  le  premier  a  passé  un 
traité  avec  la  ville,  aux  termes 
duquel  il  était  chargé  de  pro- 
céder à  toutes  les  études  et  à 
l'exécution  des  travaux  néces- 
saires à  la  réorganisation  du 
service  des  eaux,  la  ville  ne 
peut  pas,  en  violation  de  ce 
contrat,  confier  à  un  autre  in- 
génieur la  rédaction  d'un  pro- 
jet relatif  à  l'adduction  des 
eaux.  —  Indemnité  due  :  ren- 
voi devant  le  conseil  de  pré- 
fecture pour  la  fixation.  — 
Procédure.  —  Conseil  de 
préfecture.  Ultra  petita.  —  Un 
conseil  de  préfecture,  saisi 
d'une  action  en  dommages- 
intérêts  pour  inexécution  par- 
tielle d'un  traité,  ne  peut  pas 
sans  excès  de  pouvoir  en  pro- 
noncer la  résiliation  et  mettre 
les  parties  en  demeure  de 
conclure  sur  les  conséquences 
de  cette  résiliation.  [C.  rf'Ef.j, 
ï,  iJOO. 

Annales  des  P.  ei  Ch.y  V  série.  — 


—  (3)  Ecole.  (Communede  Venzo- 
lasca  contre  sieur  Boivin  )  —  Il 
est  dû  des  honoraires  à  l'archi- 
tecte chargé  par  le  maire  de 
dresser  le  projet  d'une  maison 
d'école  en  exécution  d'une 
délibération  du  conseil  muni- 
cipal, encore  bien  que  la  com- 
mission des  bâtiments  scolaires 
ait  reconnu  que  le  travail  pré- 
sentait des  lacunes  et  des 
imperfections,  s'il  pouvait  être 
exécuté  moyennant  quelques 
rectifications  :  fixation  des 
honoraires  en  équité  (300  francs 
sur  un  devis  de  38.000  francs). 
—  Lorsqu'un  nouveau  projet, 
convenablement  étudié,  a  été 
dûment  «ipprouvé  par  le  con- 
seil municipal  et  qu'il  n'a  pas 
été  mis  à  exécution,  faute  de 
ressources  suffisantes,  il  est  dû 
des  honoraires  à  l'architecte, 
conformément  au  tarif  en 
usage,  soit  1,66  p.  100 du  mon- 
tant du  devis.  (C.  d'Et.),  I, 
1079. 

—  (4)  Eglise,  presbytère  et  autres 
travaux  communaux. —  [Sieur 
Lauvernay  contre  commune  de 
Bona,)  —  Honoraires  calculés 
à  5  p.  100  sur  le  montant  des 
travaux  effectués  sur  les  plans 
et  sous  la  direction  de  l'archi- 
tecte, et  à  2  1/2  p.  100  sur  les 
travaux  effectués  sur  les  plans, 
mais  sous  la  direction  d'un 
autre  architecte.  —  Déboursés 
et  vacations.  —  Règlement  pro- 
posé par  la  commune  et  accepté 
par  l'architecte.  (C.  rf'E/.j,  I, 
1201. 

—  (5)  Fixation  des  honoraires 
dus  à  un  ingénieur  civil  par 
une  commune  pour  un  projet 
d'adduction  d'eau  qui  n'a  été 
que  partiellement  exécuté.   — 

Loi*,  elc.  {Tables).  34 
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Honoraires  (suite)  : 
(Sieur  Trémaux.).  [C.  d'EL),  V, 
426. 

—  (6)  Honoraires  d'experts;  liqui- 
dation par  le  vice-président  du 
conseil  de  préfecture  ;  délai  de 
recours  ;  point  de  départ  ;  pro- 
cédure; conseil  de  préfecture; 
analyse  de  conclusions.  — 
(Sieur  Bellam.)  —  Arrêté  du 
vice-président  du  conseil  de 
préfecture  liquidant  les  frais 
d'expertise.  Le  point  de  départ 
du  délai  pour  attaquer  cet 
arrêté  devant  le  conseil  de  pré- 
fecture ne  court  pas,  à  l'égard 
de  l'Etat,  du  jour  où  le  préfet 
a  connu  cet  arrêté.  —  Le  dé- 
lai ne  court  que  du  jour  de  la 
notification.  —  Procédure.  — 
Conseil  de  préfecture.  — 
Arrêté  :  Mentions  des  conclu- 
sions des  parties.  —  Un  arrêté 
qui  s'est  borné  à  viser  l'un  des 
deux  mémoires  présentés  par 


une  partie,  sans  en  analyser 
les  conclusions,  et  n'a  même 
pas  visé  l'autre  mémoire,  doit 
être  annulé  pour  vice  de  forme. 
(C.  d'Et,),  IX,  275. 

—  Voir  :  Architecte,  expertise. 

HospFCB',  voir  Architecte,  dé- 
compte. 

HOSTEIN.  V,  45,  891. 

HOURDEAU,  IV,  124. 

HUARDEL,  Varixot  et  Fischbach, 
I,  248;  HI,  1129. 

HUBERT,  VI,  380. 

HUBERT  BRIERRE,  IV,  255. 

HUGHARD  et  Amy,  VHI,  819. 

HUGHET  et  Buisserik,  IX,  33. 

HUET,  Taieb-ben-Marzoue  bt 
Beudon,  III,  633. 

HÏÏGOT,  m,  695. 

HULAIN  frères,  I,  159. 

HUMBERT,  V,  496  ;  VI,  410. 

HUNEBELLE  et  Mazo  yrr,  IX,  744. 

HUSARD  etËUDE,  V,  319. 

Hyères  (Ville  d'),  VI,  399. 


I 


Imbert,  m,  649. 

Immatriculation.  —  Voir  Naviga- 
tion. 

Impôts.  —  Voir  I,  409.  Chemins 
de  fer. 

Impressions.  —  Au  sujet  des  im- 
pressions réservées  à  l'Impri- 
merie nationale.  —  Addition  à 
la  nomenclature  annexée  à  la 
circulaire  du  26  juin  1890. 
(Cire),  II,  403. 

Impressions  nécessaires  aux  ser- 
vices extérieurs.  (Cire),  VI,  515. 

Imprimerie  nationale,  voir  Cire, 
II,  403. 

Ikdemnitk.  —  Voir  Dommages. 

Indemnité  éventuelle,  —  Voir 
Expropriation. 


I 


Indemnités  à  allouer  aux  mili- 
taires. (Cire),  V,  664. 

Indre  (Département de  r),II,  349, 
1123;  X,  86. 

lN(iKNIEURS     ET     CONTROLEURS     DES 

MINES.  —  (Cire),  VI,  252. 
Ingénieur.—  Voir  Honoraires. 
Ingon  (Svndicat  de  la  rivière  d'\ 

II,  491". 
Inondations,  Voir  Dommages. 
Instructions    pour  la  rédaction 

des  projets.  (Cire),  H,  267. 

—  Sur  la  passation  des  marchés. 
(Cire),  11,279. 

—  Pour  Texéculion  des  travaui. 
(Cire),  II,  303. 

Instruction  mixte.  —  Kotr  Circu- 
laire. 
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Instruments  de  précision.  {Cire), 

IV,  522. 
LsTKRftTs,  H,  449. 
Interruption    des    eaux.      Voir 

Dommages. 
Introduction  d'animaux  sur   la 

voie   ferrée.   Voir  Chemins  de 

fer. 
IRAGUE  et  Fbucuère,  III,  380. 
IRELAND  et  Lermit,  IX,  295. 


Irrigations.  —  Voir  Cours  d*eau. 
Isère  (Préfet  de  T),  II,  458,  1220. 
IsLE -Jourdain  (Commune  de),  III, 

812. 
Isle-sur-Serein  (Commune  de  T), 

IV,  38. 
IssoiRE  (Ville  d'),  V,  139. 
IssouDUN  (Ville  d'j,  II,  1127. 
IvRY  (Commune  d'),  II,  219. 


JACQUET,  III.  299. 

JAGQUOT  (Nicolas),  III,  653. 

JACQUOT  et  Lebas,  V,  149. 

JAHAN  et  BoDiN,  III,  412. 

JAL,  V,  860. 

JALADE,  II,  706. 

JALUZOT,    II,     32,     1142;    IV, 

646. 
JAMET  (Veuve),  H,  831. 
JANET,  IX,  947. 
JANIN,  I,  142. 

JAPIOT  (Sieur  et  dame),  X,  118. 
JARGUEL  (Veuve),  VIII,  922. 
JASSAUD  et  Bellour,  IV,  142. 
JASSE  et  ZfsiMERMANN,  IX,  627. 
JAÏÏBERT,  II,  176. 
JAUGE,  I,  238. 
JAULERRT,  III,  276. 
JEAN,  X,  46. 
JEAN  et  AuGÉ,  IV,  289. 
JEANNE-DESLANDES,    II,  168  ; 

IV,  646,  650. 
JEANNOT,  V,  908;VII,  846. 
JEANSON,    CoRROY   et  Cordier, 

VI,  774. 
JEANTELOT,  III,  156. 
JELTSCH  et  C"  P.-L.-M.,  II,  782. 
JESSÉ  (De),  V,  442. 
JEUVRiN,  VI,  506. 
JOANNARD  (Héritiers),  V,  176. 
JOHANNESEN    et   Zernikon,  X, 

83. 
JOHANNOT,  IX,  274. 


JOIGNT  (Ville  de),  II,  775  ;  X, 

553. 
JOLIVALD  (Dame  veuve),  V,  960. 
JOLY,  III,  1085. 
JOLY,  etPERTUs,  Vï,  701. 
JONGLA,  II,  1062. 
JONCOURT,     Clavon-Collignon, 

Chevalier,  Trousselles,  I,  240. 
JOUGLA,  V,  290. 
JOUISHOMME,  V,  251. 
JOURDAN,  II,  813. 
JOURDAN  et  Maillon,  III,  397. 
Journées  d'ouvriers.  —   Voir   I, 

493,  Prescription. 
Joux-LA- Ville  (^Commune  de),  III, 

259. 
JOUT,  X,  893. 
Jugements  et  arrêts  : 

—  (1)  Acte  administratif.  — 
Obligation  de  surseoir.  — 
[Sieur  Emile- Louis  Dorguin,)  — 
Lorsque,  dans  Texamen  d'une 
cause  pénale,  Tautorité  judi- 
ciaire rencontre  un  acte  admi- 
nistratif donnant  lieu  à  inter- 
prétation, elle  doit  surseoir 
jusqu'à  ce  que  cet  acte  ait  été 
interprété  par  l'autorité  com- 
pétente. (Cass.),   I,  1005. 

—  (2)  Conclusions  nouvelles.  — 
Réponse  implicite.  —  Dom- 
mages-intérêts. —  Droits  d'ap- 
pel. —  Motifs  insuffisants.  — 
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Jugements  et  arrêts  (suite)  : 
{ Sieur  Laurent  et  veuve  Bessard.) 
—  Le  juge  d'appel  peut  se 
dispenser  de  répondre  à  des 
conclusions  prises  pour  la  pre- 
mière fois  devant  lui  lorsque 
ces  conclusions  trouvent  déjà 
une  réponse  dans  les  motifs, 
du  jugement  de  première  ins- 
tance, auxquels  ils  se  réfèrent 
expressément.  —  l.ors(|u'une 
partie  est  condamnée  à  des 
dommages-intérêts  pour  avoir 
mal  à  propos  interjeté  appel, 
sans  que  l'arrêt  constate  qu'il 
y  ait  eu  de  sa  part  dol,  mau- 
vaise foi  ou  faute  lourde,  la 
condamnation  manque  de  base 
légale.  [C.  de  Cnss.),  Il,  828. 

—  (3)  Défaut  de  motifs.  —  Con- 
clusions subsidiaires.  —  (Sieur 
Bianchéro.)  -  Est  nul  pour 
défaut  de  motifs  le  Jugement 
qui  rejette  des  conclusions 
subsidiaires  sans  donner  aucun 
motif  s'appliquanl  à  ce  rejet. 
(C.  de  Cass.),  I,  663. 

—  (4)  Motifs.  —  Dommages-in- 
térêts. —  Compagnie  de  che- 
min de  fer.  —  [Sieur  Chnumont 
aine).  —  Manque  de  base  légale 
et  doit  être  cassé  comme  tel 
le  jugement  qui  prononçant 
contn^  une  compagnie  de  che- 
min île  fer  une  condamnation 
à  des  dommages-intérêts  fon- 
dée sur  deux  causes  ne  per- 
met pas,  dans  l'état  des  faits 
constatés,  de  déterminer  dans 
quelle  proportion  le  prétendu 
préjudice  se   rattache  à  Tune 


ou  Tautre  de  ces  deux  causes. 
{C.  de  Cass,),  I,  657. 
—  (5)    Présence    à    l'audience. 

—  Constatation.  —  Architecte. 

—  Obligations.   —  Malfaçons. 

—  [Sieur  Rambaud.)  —  La 
mention  finale  d'un  arrêt,  con- 
tenant les  noms  des  magis- 
trats qui  ont  concouru  à  sa 
prononciation,  entraîne  la  pré- 
somption que  les  magistrats 
ont  été  présents  à  toutes  les 
audiences  on  raffaire  a  été 
plaidée,  quand  même  il  serait 
constaté  que  Tun  de  ces  ma- 
gistrats a  été  appelé  pour 
compléter  la  chambre.  — 
L'architecte  n'est  pas  seule- 
ment responsable,  pendant  la 
période  décennale  fixée  par 
l'article  2270  du  Code  civil,  des 
suites  des  vices  cachés  qui 
viennent  à  se  manife.ster  ;  sa 
première  obligation  est  d'exé- 
cuter, conformément  aux 
règles  de  l'art,  l'ouvrage  dont 
il  s'est  chargé,  et,  par  consé- 
quent, il  est  tenu  des  ivfec- 
tions  nécessaires  pour  faire 
disparaître  les  malfaçons,  dès 
qu'elles  sont  constatées.  [C,  de 
Cass,),  11,820. 

JULIENNE,  IV,  363. 
JULLT,  1,  1188. 
JPMEL,  I,  419  ;  II,  1024. 
JUNOT  et  Chemt,  II,  606. 
Jura  (Département  du),  II,  546. 
JURANT  et    Miette-Pierrox,  l» 

853. 
JuRV,    Voir   Expropriation  pour 

cause  d'utilité  publique. 
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KER60USTIN,  111,  1238. 
KLÉBË,  Sab.vtier  kt  Cksahv,  III, 

793. 
KOLLENBRENNER,  IX,  216. 


KROUS  et  Bouvard,  II,  785. 
KUENTZ  et  Plaxcukt,  X,  m. 
KUHN,  U,  2H. 
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LABASSE,  I,  1001. 
LABASSÉ  (Héritiers),  II,  394. 
Labastide-Marnuac     (Commune 

de),  I!I,B93. 
LABBÉ  (Georges),  I,  1083. 
Labercement-les-Seurre   (Com- 
mune de),  Vin, 499. 
LABRACHERIE,  111,1115. 
LAGASSIN,  V,  240. 
LAGHENAUD  (Frères),  VIII,  231, 

233;  X, 115. 
LACOMBE- SAINT- MICHEL,    II, 

1232. 
LACORE  (Héritiers),  H,  1021. 
LACOSTE,  X,  475. 
La  Courbe  (Commune  de),  III,  925. 
LACOURTIADE,  II,  401. 
LACROIX,  I,  658;  VI,  397. 
LACROIX  etMANY,  1,623. 
LACROIX  (Veuve)  et  Many,  II,  483. 
LADJILI-BEN-SI-AHMED,IV,821. 
LADOUCEUR,  111,711. 
LAFERRERE  et  Genèse,  I,  150, 

402;  II,  585. 
La    Ferté-sous-Jouarre   (Société 

meulière),  III,  437. 
LAFFARGUE,  II,  1064. 
LAFF0R6ÏÏE,  VI,  74. 
LAFORGUE  et  Rey,  II,  579. 
LAGORCE  et  Heurteau,  III,  1027. 
LAGRAVE,  II,  1072. 
LAHATE  (Héritiers)  et  Fourcade. 

111,625. 
Lahoutan  (Commune    de),  VIII, 

821. 
LAHSSEN-BEN-ALI,  III,  293. 
LAIZE,  IV,  144. 
LAJUNIAS,  III,  1161. 
LALANNE,  III,  1108;  V,  28. 
LALIMAN,  III,  285. 
LALIM AN  et  consorts,  V,  872. 
LALLIER,  II,  232. 
;,  VI,  67. 


LAMARRE,  Couderc  et  Bénière, 

III,  1090;  IX,  47,241. 
LAMBERT,  H,  895;  ÏV,  740,  742. 
LAMBERT  et  Muller  frères,  I, 

503. 
LAMBERT,  Ret  et  Chevalier,  IV, 

233. 
LAMBOLET,  I,  840. 
LAMOTTE,   1,  138;   II,  772;  VII, 

331  ;  X,  36. 
LAMOUREDX  (Syndic),  V,  243. 
LAMT  (Dame  veuve),  V,  60. 
LANDELLE,  III,  1157. 
LANGLADE,  I,  760;  V,  211;  VII, 

52. 
LANGLOIS,  II,  184;  V,  291. 
LANGLOIS,  PicuARD  et  Alleman- 
de!, III,  593. 
LANNES,  VllI,  243. 
Lannoy  (Commune  de),  IX,  625. 
LAMOIRE,  V,  476. 
LANTENANT-TOULAIN,  111,1228. 
LAPERLIER  (Veuve),  1,  254. 
LAPEYRE,  IX,  226. 
LAPORTE,  II,  923;  III,  712,  808; 

VIII,  588. 
LAPOUTGE,  II,  1213;  V,  826. 
LAPRIE,  II,  157. 
LAPRIE  (Héritiers),  VIII,  503. 
LAQUERRIÈREetGAY,!!,  1031. 
LARGHER,  VII,  141. 
LAREINTY  (De),  VI,  25  ;  VIII,  235. 
LAREINTT-THOLOZAN(De),  VIII 

138. 
La  Réole  (Ville  de),  V,  35. 
LARINIER  (Dame),  IX,  43. 
LAROQUE,  I,  1086. 
LARRIN,  VIII,  1016. 
LARUELLE,  III,  1213. 
Laruns  (Commune  de),  V,  6. 
Lasalle  (Commune  de),  X,  3&U. 
LASCOMBES  et  Monneron,  1, 847. 
LASSAIRE  et  Consorts,  I,  507. 
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LATÉGOERE,  X,  87. 

LATOUR  de  BRIE  (ConsorU),  III, 

408. 
LATOUR-DEJEAN  (de),  VII,  231. 
LATRILLE,  I,  1008. 
LAUBART,  V,  306. 
LAUDAT.  IV,  70. 
LAUNAT-M IGOÏÏLLEAU,  VI,  375. 
LAURENS,  IV,  443. 
LAURENT,  III,  427. 
LAURENT  et  Massk,  III,  623. 
LAURENT  et  veuve  Bessard,  II, 

828. 
LAUVERNAT,  I,  1201. 
LAVIE  et  C'%  IX,  523. 
LAVI6N0LLE,  III,  267. 
LATMOND,  II,  780. 
LAZARD,  VI,  399. 
LAZERNE  DE  LON,  Ghamson  et 

BoHER,  VI,  295. 
LAZIES,  VII,  571. 
LEAUTIER  et  Grévolin  (Dames), 

II,  838. 
LEBAS  et  Jacquot,  V,  149. 
LEBAS  et  Margceritat,  IV,  200. 
LEBAUDY,  II,  375. 
LEBEL,  II,  1070. 
LE  BIGOT  DE  BEAUREGARD,  III, 

1172. 
LEBLANG-GIRARD,  1, 129. 
LEBLÉVEG  et  Hantin-Tétard,  I, 

738. 
LE  BOISSELIER,  I,  137. 
LE  BORGNE,  II,  945. 
LE  BORGNE  et  Diëuleveult,  IX, 

945. 
LE  BOSSÉ,  II,  1190. 
LEBRETON,  V,  15. 
LEBRUN,  II,  594. 
LEGLERG,  V,  129. 
LECLERG  et  Lehbilleur,  III,  642. 
LEGONTE,  VI,  294. 
LEGOQ,  III,  273. 

LE  GOURT  DE  BÉRU,  III,  1243. 
LEGUTER  (Dame),   veuve  Four- 

NIER,  X,  897. 
Lederzeele  (Comm.  de),  IV,  754. 
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LEDOUX-MONIER,X,44. 

LEDUG,  IV,  47. 

LEDUG  (Consorts),  IV,  836. 

LEFEBVRE,  III,  118. 

LEFËVRE,  I,  840;  X,  48. 

LÉGAL,  IV,  216. 

LEGENDRE,  IV,  146. 

LÉGER  et  Robineau,  II,  376. 

LEGRAND,  11,1117;  VI,  753. 

LEGRAND  et  Verrier,  I,  1108; 
m,  116. 

LE  GUEN,  1, 1002. 

LELEU,  11,911. 

LELEU  et  Serrurier,  II,  605. 

LELUBEZ,  III,  922. 

LEMAIRE,  VI,  489;  VIII,  590;  X, 
800. 

LEMAIRE  (Achille),  I,  507. 

LEMAIRE  (Consorts),  1, 1114;  IV, 
219. 

LEMANCEAU  (Epoux),  IV,  840. 

LEMARINIER  et  Docquet,  111,500. 

LEMEILLEUR  et  Leclerc,  111,642. 

LEMIÈRE,  II,  224. 

LEMOINE,  V,  147  ;  VIIl,  904. 

Lencloitre  (Commune  de),  ill, 
915. 

LÉON,  SiGNOBOs  et  Figon,  111,294. 

LEPEGQ,  II,  699. 

LERMIT  et  Ireland,  IX,  295. 

LEROT,  III,  505,  993  ;  VI,  74. 

LEROT,  Cornaille  et  autres,  VI, 
801. 

LESAFFRE  et  Bondlelles,  VI,  391. 

LESENNE,  II,  55. 

LESOURD,  I,  834. 

LESSARD  (Dame),  V,  56. 

LESSEURE,  III,  1156. 

Lestrém  (Commune  de),  IX,  629. 

LESUR  (Dame),  V,  263. 

LETELLIER,  II,  583;  111,991. 

LETOURNEUR  (Emile),  II,  177. 

LEUR,  VI,  702. 

LEULLIER,  11,471. 

LEVALLEZ  et  Giraud  (Demoi- 
selles), VI,  402. 

LEVINSTEIN  et  Pruvost,  11,1045. 
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LÉVT,  II,  178. 

LÉVT,  Baudoin  et  Pa.nero,  I, 
649. 

LET1IARI£,  I,  547. 

LHUILLERT,  U,  809. 

LIEBHABER(De)  et  Prkyost,  III, 
259. 

LIEUGARD,  IV,  857. 

LIGNE  (Princesse  de),  VI,  491. 

Lignes  réLÉoRAPHiQUES.  Voir  Dom- 
mages. 

LI6N0T  et  Boucheron,  II,  167. 

Limite  des  cours  d'rau,  II,  177. 

Limoges  (Ville  de),  V,  5.^6  ;  VIII, 
285,  508;  X,  549. 

LIMON,  X,  377. 

LIONNEL  et  Petit,  VI,  396. 

LivERNON  (Commune  de),  111,1020. 

Livraison  de  marchandises  (dé- 
lai de),  Voir  Transports. 

LO,  II,  1103;  VI,  758. 

LOCARD  (Dame),  IV,  740. 

LOGATELLI,  II,  842. 

Locomotives  routières.  —  Lois  et 
règlements.  —  Arrêté  préfec- 
toral. —  Circulation  subordon- 
née à  diverses  conditions.  — 
Contravention.  —  (Sieur  Poron- 
Grisart.)  —  En  Tabsence  d'un 
règlement  d'administration  pu- 
blique pour  réglementer  la  cir- 
culation des  locomotives  rou- 
H,ières  et  sans  rechercher  si 
Tarrété  ministériel  du  20  avril 
1866  est  suffisant  ou  non  pour 
•régir  cette  matière,  un  préfet, 
agissant  dans  la  sphère  légale 
des  droits  que  la  loi  lui  con- 
fère, peut,  par  mesure  de  po- 
lice prise  dans  un  intérêt  de 
sécurité  publique,  n'autoriser 
que  sous  ceilaines  conditions 
le  passage  de  telles  locomotives 
sur  les  routes,  et  exiger  notam- 
ment que  les  bandes  des  roues 
soient  en  surface  lisse  sans 
saillie.  (C.  de  Cass.),I,  132. 


—  Voir  Grande  voirie. 
LOIRE  et  Peyras,  III,  357. 
Lois  et  règlements  : 

—  (1)  Arrêté  municipal.  —  Em- 
placements dépendant  du  do- 
maine public.  —  (Veuve  Ver» 
nière.)  —  Si  la  police  locale  a 
son  action  sur  les  emplace- 
ments dépendant  du  domaine 
public  pour  réglementer  Tusage 
auquel  ils  sont  affectés,  il  ne 
saurait  lui  appartenir  de  pro- 
téger ces  emplacements  contre 
les  entreprises  des  propriétaires 
voisins  autrement  que  dans  les 
conditions  et  par  les  moyens 
déterminés  dans  la  loi  civile. 
(C.  de  Cass.)y  II,  509. 

—  (2)  Arrêtés  relatifs  au  classe- 
ment et  au  déclassement  des 
chemins  vicinaux.  —  (Sieur 
Nicolas  Jacquot.)  —  Les  arrêtés 
pris  pour  le  classement  et  le 
déclassement  des  chemins  vi. 
cinaux  sont  des  actes  adminis- 
tratifs qu'il  n'appartient  pas 
aux  tribunaux  d'expliquer 
lorsque  le  sens  n'en  est  pas  clair 
et  peut  prêter  au  doute.  Dans 
ce  cas,  l'interprétation  en 
appartient  exclusivement  à 
l'autorité  administrative.  (C.  de 
Cass.),  m,  653. 

Lois  et  règlements.  —  Voir  Loco- 
motives routières. 

LOISELEUR,  V,  733. 

LOISELOT,  III,  389. 

LOMBRAIL,  III,  1199;  V,  481. 

LOMBRAIL  et  Bosc.  IX,  518. 

LONG,  II,  691. 

LONGEFOI,  IV,  257. 

LONGO  (  Héritiers)et  SoaNO,lII,264. 

LoNGPRé-LBs-CoRPs-SAiNTs  (Com- 
mune de),  III,  499. 

LoNGUKVELLK  (Commuuc  de),  II, 
161. 

Loos  (Commune  de),  VU,  45. 
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LoRiENT  (Ville  (le),  II,  i57;  689; 

III,  266;  Vr,  805;  VIII,  593. 
LoRioL  (Syndicat  de),  III,  58. 
LoRMKs  (Commune  de),  111,647. 
LORSA  et  Faye  de  Pontis,  III,  506. 
LOSSER,  V,  352. 
Lot  (Département  du),  II,  1129. 
LOTHION,  V,  875. 
LOUAR,  IX,  636. 
LOUCHET,  III,  1154;IV,  8i7. 


LOUÉ  et  G  Al  LT,  VIIÏ,  136. 

LOUVILLIERS-  EN  -DrOUAIS       iCoID- 

mune  de),  V,  171. 
LUPPÉ,  VIII,  905. 
LUSSEAUX  et  Poron-Grisart,  I, 

534. 
LUZÏÏRIER,  III,  .387. 
LYOEN.  II,  71. 
Lyon  (Ville  de),  V,  438. 


M 


MACAUDIÈRE,  Vi,717. 

MAC  DONALD  et  Thompson  et  C>', 
UI,  310. 

Machines  a  vapeur.  —  Surveil- 
lance des  machines  à  vapeur 
des  chemins  de  fer  d'intérêt 
local  et  des  tramways.  (CirOy 
IX,  808. 

Magasinage  (Droits  de).  Voir  I, 
H 19,  Chemins  de  fer. 

MAGNIER,  IV,  809. 

MA6NIET  et  Grssv,  V,  330. 

MAILLON  et  Jourdan,  III,  397. 

Maine-et-Loire  (Département 
dey,  II,  1112. 

MAISTRE,  VII,  567. 

MAITRE,  II,  461. 

Maître  de  port.  Voir  Officier. 

MALAPERT  et  Doicet,  VI,  382, 
383. 

MALASSIS  et  Cravette,  111, 1230. 

MALAVAL,  III,  1140. 

M ALA VIELLE,  11,  447. 

MAXÈGUE  etPÉRiER,  II,  913. 

MALÈ6UE  et  Pkrier  (Héritiers), 
IV,  124. 

Malfaçons    :     Chemins     straté- 

.  giques.  —  Responsabilité  de 
l'entrepreneur.  —  (Ville  de 
Besançon  contre  sieur  Pignot.) 
—  L'entrepreneur  d'un  che- 
min stratégique,  exécuté  sous 
les   ordres  du   service  vicinal 


du  département,  agissant  pour 
le  compte  de  l'autorité  mili- 
taire, n'est  pcis  responsable  des 
éboulements  survenus  dans 
l'ouvrage,  alors  que  ce  travail 
a  été  reçu  définitivement,  et 
que  la  ville  a  accepté  ledit 
chemin  dans  son  réseau,  sans 
aucune  réclamation  ni  n'^serve. 
—  Procédure.  —  Lorsqu'une 
ordonnance  de  soit-coramu- 
niqué  a  été,  par  suite  d'une 
confusion  de  noms,  signifiée 
aux  héritiers  d'un  frère  de 
l'entrepreneur  en  cause,  celui- 
ci  qui  a  reçu  la  signification  à 
titre  d'héritier  de  son  frère  ne 
peut  pas  prétexter  de  l'igno- 
rance du  pourvoi,  pour  deman- 
der la  nullité  de  la  procédure. 
(C.  rf'E/.),   VI,  757. 

Malfaçons.  Voir  Architecte, com- 
munes, décompte,  entrepre- 
neur, jugements  et  arrêts. 

MALIGNON,  III,  1221. 

MALLARD,  IX,  213. 

MALLET  (Demoiselle),  I,  I12i. 

MALLET  et  BARoorf,  II,  104.^ 

MALLIART,  IX,  529. 

MALMANCHE,  III,  722. 

MAMET  (Veuve),  IV,  241. 

MANCEAUX,  II,  1210. 

MANGELON,  11,1191. 
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Mandats  de  payement.  (Cire),  V, 
.  572. 

Mandats.  —  Payement  des  man- 
dats n'excédant  pas  500  francs 
au  profit  de  sociétés  commer- 
.ciales  ou  industrielles,  de  syn- 
dicats, etc.  —  Faculté  pour  les 
sociétés  de  présenter  au  payeur 
les  actes  constatant  leur  exis- 
tence légale  et  les  pouvoirs  de 
.leurs  représentants,  sans  avoir 
à  se  dessaisir  desdites  pièces. 
.(Cire),  VIII,  930. 

MANDEMENT,  II,  1058  ;  IX,  loi. 

MANDET  (Demoiselle),  I,  662. 

MANGOÏÏT,  I,  1175. 

MANIÈRE,  DORANGE  ET  DEQUÉ- 
KER,  111,641,  1234. 

Ma.xs  (Hospice  du),  V,  494. 

MANT  et  Lacroix,  I,  629. 

MANT  et  Lacroix  (Veuve),  H, 
483. 

MANTA,  IV,  24. 

Marais  (Dessèchement  de).  — 
Association  syndicale.  —  {Com- 
mune (lu  Marais-  Vernier  contre 
héritiers  de  Condé),  —  Le  con- 
seil de  préfecture  n'est  pas 
compétent  pour  apprécier  des 
conventions  antérieures  à  la 
formation  d'un  syndicat  de 
dessèchement  et  d'après  les- 
quelles des  propriétaires 
auraient  été  déchargés  de  l'o- 
bligation de  contribuer  à  l'en- 
tretien des  anciens  ouvrages 
de  dessèchement.  —  L'inter- 
prétation de  ces  actes  est  de 
la  compétence  des  tribunaux 
civils.  —  Dépens.  —  Pas  de 
dépens  en  matière  de  taxes  de 
dessèchement.  (C.  d'Et.),  II, 
800. 

—  (Dessèchement  de).  Voir  Dé- 
compte. 

Marais  de  la  Dives (Syndicat des), 
H,  232. 


Marais-Vernier  (Commune  du),. 
Il,  800. 

Marais-Vernier  (Syndicat  du),, 
I,  522. 

Maraussan  (Commune  de),  VI, 
395. 

MARGHAL  et  Boulard,  1H,  394. 

MARCHAND,  II,  1014. 

Marchandises  saisies.  Voir  Trans- 
ports. 

—  (Délai  de  livraison  de).  Voir 
Grande  voirie. 

MARCHAT,  V,  38  ;  X,  546. 

Marchk  de  travaux  publics.  — 
Syndicat  d'arrosage.  —  Inexé- 
cution des  conventions.  — 
Compétence.  —  Conflit.  — 
[Sieur  Mir-Izern  et  autres.)  — 
L'action  en  dommages-intérêts 
intentée  par  des  membres 
d'une  association  syndicale 
d'arrosage  contre  le  syndicat, 

•  à  raison  de  l'inexécution  des 
obligations  par  lui  prises,  est 
de  la  compétence  du  conseil 
de  préfecture.  —  Il  s'agit  d'un 
marché  de  travaux  publics* 
(T.  des  C),  II,  733. 

Marchk.   Voir  Architecte. 

MaRCIIK      de      FOIRNITIRES.         Voîr 

Circulaires,  communes  ;  che- 
min de  fer  de  l'Etat. 

Marchepied.  Voir  Cours  d'eau. 

MARCHETTI,  V,  13. 

MARCILLET  et  Duranjon,  V, 
230. 

Marcilly  d'Azerc.ues  (Commune 
de),  II,  1214. 

MARCY,  X,  117. 

MAR6ERIE  et  Delà  perche,  111,. 
403. 

MAR6UERITAT,  VI,  759. 

MARGUERITAT  et  Lebas,  IV, 
200. 

MARIE,  V,  263. 

MAROCHETTI  (Veuve),  II,  1122. 

MARMET,  X,  126. 
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MARQUER  (Veuve  \  IH,  384. 
M ARROT,  SoLSTKE,  Roux  et  Der- 

BEZ,  II,  487. 
Mar'sac  (Compagnie  de),  III,  387. 
Marseille  (Place    de;.   Voir  Dé- 
compte. 
Marseille  (Ville  de),  II,  707,  710, 

1054;  III,  1210;  V,  177,  178; 

VI,  402  ;  VIII,  917. 
Marseillktte  (Commune  de),    I, 

243. 
MAHsiLLARGiES  (CommuDC  dc),  V, 

32. 
MARTEAU,  IV,  722. 
Martigues  (Commune  de),  V,  883. 
MARTIN,  il,  474,  905;  111,830; 

VI,  303;  X,  45. 
MARTIN  (de),  X,  298. 
MARTIN-BRET  et   Gigandet,  II, 

545. 
MARTIN-JOUET,  IX,  234. 
MARTIN  et  Poirroy,  II,  478. 
MARTIN    DUPUT-TISON,    VIII, 

508. 
MARTIN  (Veuve),  I,  491. 
MARTINEAU,  V,  9i0. 
MARTINEAU  etPEYROT,  III,  1202. 
MARTINI,  IV,  560. 
Martiniofe    (Colonie    de  la),    I, 

407. 
Masleo.n  (Commune  de),  II,  558. 
MASSÉ  et  Laurent,  III,  623. 
MASSIF,   Hknras  et   Bonnet,  V, 

225. 
MASSON,  II,  939. 
MASSONI,  I,  999. 
Matkriau.x    trouvt's      dans      les 

fouilles.  Voir  Décompte,  I,  397. 
MATHELIN,  II,  159. 
MATHIEU,  IX,  271. 
MATHIEU    et    Malouvrier,     II, 

805. 
Matières  dangereuses.  Voir  Che- 
mins de  fer. 
MATTEI,  V,493. 
Maubeuge  (Ville  dej,  II,  1115. 
MAUPAS(Dame),  II,  569. 


MAUREL,  II,  135. 
Mauves  (Commune  de),  III,  607. 
MAUXION,  V,311. 
MATOUX,  II,  814. 
MAZABRAUD,  H,  735. 
M.vzamet(  Ville  dej,  II,  566;  111,987. 
MAZELIN,  .\rnauo  et  Dbsouches, 

IX,  68. 
MAZOU  et  Anglars,  II,  608. 
MAZOTER  (Dame),  X,  40. 
MAZOTER  et  Hunbelle,  IX,  744. 
Mécaniciens   et    chauffeurs.    — 

Chemins  de  fer  d'intérêt  local. 

—   Recrutement  des  mécani* 

ciens  et  chaufTeurs.  (Cire),  IX, 

878. 
Mécaniciens  et  chauffeurs  (  Durée 

du  travail  des).  Voir  Cire. 
MÉGARDON  et  Gebuain,  V,  891. 
MÉLET,  II,  1036. 
MiiLET  et  Camus,  V,  552. 
MÊNOCHET,  m,  925. 
MENU,  II,  1107. 
MÉRAT-RENARD,  IV,  639. 
MERCIER,  IX,  143. 
MÉRIC,  V,  901. 
MERLAT,  VII,  453. 
MERMET,  VI,  73. 
MESSE  AUX,  I,  263. 
MESURE,  II,  1143. 
MÉTAYER,  II,  502. 
MEUNIER,  IV,  729;  V,  502. 
Meuse  (Département  de   la),  II, 

357  ;  IV,  564. 
MEUZY(Dame),  IX,  748. 

METNADIERetVlLLEMlN-LAFORGK, 

II,  846. 
METRUEIS  et  Ribot,  VIII,  511, 

513. 
MÊZAMAT  (dame),  V,  828. 
Mkzièrbs  (ville  de),  II,  1148. 
MEZON,  II,  590. 
MICAULT,   IV,  564. 
MICHEL,  VI,  28i;X,  545. 
MIGHELLET,  III,  1134. 
MIETTE-PIERRON  et  JuR.m,  I, 

853. 
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XIEULET  (Héritiers),  IV,  761. 

XI6UET,  YIII,  290. 

MILLE,  V,  952. 

MILLET,  11,822. 

MILLET  (Veuve),  VI,  86. 

MINAL,  III,  1211. 

MiNBs  (Redevances  proportion- 
nelles sur  les) .  —  Contributions 
directes.  —  Réclamation.  — 
Expertise.  —  (Ministre  des  fi- 
nances contre  compagnie  des 
mines  d^Anzin.)  —  Le  Conseil 
d'Etat,  statuant  en  matière  de 
contributions  directes  et  de 
taxes  assimilées,  peut,  dans 
le  cas  où  rexpertise  ordonnée 
par  le  conseil  de  préfecture  lui 
paraît  insuffisante,  ordonner 
une  nouvelle  expertise  dans 
les  formes  ordinairement  sui- 
vies devant  sa  propre  juridic- 
tion. —  En  conséquence,  les 
experts  sont  désignés  Tun  par 
le  ministre  des  finances,  l'autre 
par  la  partie,  le  tiers  expert 
par  le  président  de  la  section  du 
contentieux.  —  Produit  net.  — 
11  y  a  lieu  de  déduire  du  pro- 
duit brut  la  dépense  réelle  du 
matériel  roulant  employé  par 
la  compagnie,  sur  ses  propres 
embranchements,  pour  le 
transport  de  la  houille.  {€. 
d'EL),  I,  136. 

Mines  inexploitées.  Voir  Circu- 
laire. 

Mines.   Voir  Dommages. 

Ministre  de  l'agriculture,  Il  401, 
461,  579,  688,  798;  111,  506, 
711;  V,  268,  435,949;  VI,  509. 
Voir  Pêche. 

—  DU  COMHBRGB,  DE  L'INDUSTRIE 
BT     DBS     COLONIES,   IV,   837  ;  V, 

308. 
—  DBS  FINANCES,  1,  136,  830,  837  ; 
11,1117;  V,  268. 

—  DELA   GUERRE,  1,  134,  142,  401, 


636,  985  ;  II,  33,  233,  235,  550, 
569,  684,  720,  897,  913,  923, 
927,  1137,  1206,  1232;  III,  502, 
593,  614  ;  IV,  24, 124,  243,  747; 
V,  230,  242,  309,  341,  436,  731, 
944;  VI,  392;  VII,  208;  IX,  203, 
218,  226,519,  624;  X,  37,49. 
—  DE  l'intérieur,  II,  567. 

—  DE    LA    MARINE,     II,     694;     III, 

1208,  1216;  V,  489;  IX,  58. 

—  DES    TRAVAUX    PUBLICS,    I,     138; 

233,  238,  246,  248,  412,  415 
524,  532,  534,  540,  543,  623 
627,  634,  937,  852,  965,  974 
990,  1097,  1101,  1105;  II,  44 
55,  167,  168,  220,  222,  375 
391,  398,  449,  462,  468,  486 
fc93,  545,  554,  561,  572,  575 
580,  586,  590,  594,  682,  698 
699,  705,  719,  782  796,  906 
1015,  1019,  1043,  1184,  1216 
1223;  III,  54,138,  U9,  263,  394 
412,  592,  600,  612,  632,  677 
681,  682,  684,  685,  722,  735 
804,  816,  817,  820,  825,  988 
995,  1086,  1090,  1122,  1129 
1133,  1200,  1252;  IV,  81,  211 
242,  296,  297,  358,  434,  441 
655,  662,  666,  721,  722,821 
V,  13, 18,  20,  58,  66,  123,  128 
147,  149,  155,  168,  l'ô,  222 
227,  251,  308,  323,  330,  344 
419,  444, 446, 459, 463, 549, 552 
629, 849,  860,  862,  875,  954;  VI 
83,  86,  150,  375,  378,  389,  489 
492,  508, 753,774, 775,  785;  VII 
220,  237,  751  ;  VIII,  238,  244 
288,586,  1014,1015,  1022,922 
1013,  1028,  1036,  1099,  1120 

IX,  41,  47,  68,  151,  204,  210 
218,  220,  23  i,  248,  250,  262 
529,  531,  5i4,  635,  71i,  743 

X,  36,  37,  39,  48,  83,  101 

m. 

MiNOT  (Commune  de),  III,  615. 
MINOTTE,  II,  491. 
MINVIELLE,  IV,  725. 
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XIQÏÏAU,  II,  1040. 
MIRÂNDOL,  X,  127. 
MIRAULT,  III,  433. 
MiREBEAU  (Commune  de),  V,  890. 
MIR-IZERN,  II,  733. 
Mise    en   régie  : 

(1)  Adduction  d'eaux.  —  Ghan- 
gement^  importants  au  marché. 

—  Résiliation.  —  Dommages- 
intérêts.  Abandon  des  chan- 
tiers. —  [Dame  veuve  Jolivald 
contre  ville  (VEp%naL\  —  Chan- 
gements importantsa'u  marché. 

—  Résiliation.  —  Régie.  — 
Ordres  de  service ,  donnés  à  l'en- 
trepreneur, non  conformes  aux 
plans  et  devis;  changements 
importants  apportés  au  projet 
par  le  directeur  des  travaux 
sans  l'approbation  de  l'autorité 
supérieure  :  résiliation  de 
l'entreprise  au  profit  de  l'en- 
trepreneur et  mise  à  la  charge 
de  la  ville  des  conséquences 
de  la  régie  indûment  pronon- 
cée. —  Dommages-intérêts.  — 
Abandon  de  chantiers.  — 
L'entrepreneur  ayant  aban- 
donné ses  chantiers  avant 
qu'il  ait  été  statué  sur  sa  de- 
mande en  résiliation,  décide 
qu'il  sera  suffisamment  indem- 
nisé par  la  mise  à  la  charg^i 
de  la  ville  des  conséquences 
de  la  régie.  —  Nouveau  mar- 
ché passé  par  la  ville  après  la 
résiliation  de  l'entreprise  pro- 
noncée au  profit  de  l'entrepre- 
neur :  conséquences  à  la 
charge  de  la  ville.  (C.  iVEt.)^ 
V,  960. 

—  (2)  Arrêté  de  mise  en  demeure 
incomplet  :  mise  en  régie  et  ré- 
siliation du  marché  irrégu- 
lières. —  {Sieur  Varangot.)  — 
Mise  en  régie  et  résiliation  du 
marché  prononcée  par  le  mo- 
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tif  que  l'entrepreneur  n'aurait 
point  exécuté  dans  le  délai  à  lui 
imparti  certains  travaux  énu- 
mérés  dans  un  arrêté  de  mise 
en  demeure.  Irrégularité  de  ces 
mesures  :  l'arrêté  de  raise  en 
demeure  n'imposait  pas  de  dé- 
lai expressément  déterminé  et 
il  est  établi  que  le  travail  pres- 
crit n'était  point  réalisable  et 
ne  pouvait  dans  les  conditions 
du  marché  être  exigé  de  l'en- 
tre preneur;  droit  à  indemnité 
reconnu  au  profit  de  l'entre- 
preneur. (C.  d'ËL),  V,  248. 

—  (3)  Arrêté  de  mise  en  demeure. 
—  Nombre  des  ouvriers  sur 
les  chantiers.  —  (Sieur  Poli- 
cand  contre  Syndicat  de  Pique- 
Pierre.)  —  Régie  prononcée  à 
la  suite  d'un  ordre  de  service 
et  d'une  mise  en  demeure 
enjoignant  à  un  entrepreneur 
de  reprendre  les  travaux  et 
restés  sans  résultats  :  régu- 
larité. —  Grief  tiré  de  ce  que 
la  mise  en  demeure  serait 
irrégulière  comme  ayant  im- 
posé à  l'entrepreneur  l'obli- 
gation d'avoir  sur  ses  chan- 
tiers un  nombre  d'ouvriers  dé- 
terminé. Rejet:  il  n'est  même 
pas  allégué  que  le  nombre 
d'ouvriers  exigé  par  l'arrélé 
de  mise  en  demeure  fût  exa- 
géré. (C.  d'Et.),  VIII,  596. 

—  (4)  Faute  de  l'entrepreneur. 
(Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieur  Chamally.)—  Mise 
en  régie  prononcée  avec  rai- 
son contre  un  entrepreneur  qui 
a  refusé  d'exécuter  des  ordres 
de  service  lui  presci^ivant  d'en- 
lever des  matériaux  reconnus 
non  conformes  au  devis,  encore 
bien  que  la  vérification  de  ces 
matériaux  n'ait  pas  été  contra- 
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MOLES,  ni,  706,  VI,  785 
MOLIÈRE,  Vil,  204. 
MOLINER,  11,927. 


dictoire.   (C.   d'Et.),    lïl,   612. 

—  (5)  Marché.  —  Résiliation.  — 
(Vi7/c  de  Nantes  contre  sieur 
Guihot.)  —  Mise  en  régie  pro- 
noncée  après    la    suspension 

.  des  travaux  par  l^entre pre- 
neur, malgré  plusieurs  mises 
en  demeure  :  régularité.  — 
Rejet  d'une  objection  tin*e  de 
ce  que  la  suspension  des  tra- 
vaux serait  due  au  défaut  de 

:  payement  d'acomptes.  —  Ap- 
probation préfectorale.  —  L'ap- 
probation donnée  par  le  préfet 
à  farrété  du  maire  prononçant 
la  mise  en  régie  doit  être  noti- 
liée  à  l'entrepreneur.  —  Dé- 
faut de  payement  d'acomptes. 

—  Il  n'a  pas  pour  effet  de  lé- 
.  gitimer  la  suspension  des  tra- 
vaux et  de  rendre  irrégulière 
la  mise  en  régie  organisée  h 
la  suite  de   cette  suspension. 

—  Résiliation  au  pi'olit  de  l'en- 
.  treprenéur  par  suite  du  nou- 
veau marché  passé  par  le 
régisseur.  —  Un  régisseur 
ayant  conclu,  à  la  suite  d'une 
mise  en  régie  prononcée  contre 
l'entrepreneur,  de  nouveaux 
m  arc  h»'*  s  avec  d'autres  per- 
sonnes, le  contrat  primitif  doit 
être  déclaré  résilié  et,  par 
suite,  les  consé(iuences  de  la 
régie  ne  peuvent  être  laissées 
è  la  charge  de  l'entrepreneur. 

—  Mais  celui-ci  n'a  pas  droit 
■de  ce  fait  à  des  dommages-in- 
térêts, la  résiliation  ne  prove- 
nantd'aucun  fait  d'inexécution 
par  la  ville  de  ses  obligations 
envers  l'entrepreneur.  [C. 
d'El,),  V,  855. 

—  Voir  Communes,  décompte. 

MlTOVEN.NETK.  VoiV.  ActîOU  pOSSCS- 

soire. 
MOLEMBAIX  Me,,  III,  79.5. 


MOMBELET,  I,  1007. 
MONCEAUX  et  Boyaqd,  VI,  513. 
MONDA  (de),  V,  164. 
MONDIN  (Félix),  I,  256. 
MONDOU,  IX,  238. 
MoNKTiER  -  Allesiond    (commuue 

del,  X,  703. 
MONIER,  1,412;  III,  495. 
MONLAU,  V,  957. 
MONMERQUÉ  et  Dinet,  X,  466. 
MONNERONet  Lascoxbbs,  I,  847. 
MONNET  et  Fleurant,  II,  587. 
MONOD  et  Brochard,  III,  352. 
MoNTARGis  (ville  de),  I,  1188. 
MONTBRISON  (ville  de),  IV,  382. 
MONTDÉSIR,  PÉRISSE  et  Allard, 

X,  705. 
MONTEILLET,  Gouderc  et  Pons 

IV,  246. 

MoNTéLiMAR  (Ville  de),  VI.  809. 
M0NT60MERT-M00RE,  IV,  843. 
MONTJOTE,  V],  390. 
MoNTLrço.N    I Ville  de\   III,  50i; 

VII,  566. 
.MoNTOLiau    ;  Commune   de),    lï, 

45r». 
Montpellier    Ville  de),  III,   261  ; 

V,  809;  IX,  66. 

MONTREUILDe),  IV,  83. 

MONTROUSSIERetPASTRiEs  (Hé- 
ritiers., V,  143. 

MORA  et  Clavet,  III,  1252. 

M0RAN6E,  I,  1081. 

MORANVILLE,  I,  846. 

Morbihan  Commission  départe- 
mentale du!,  IV,  747. 

Morbihan  (Département  du),  III, 
1238. 

MORBAU,  I,  227;  X,  5:>3. 

MOREAU-CARON,  II,  517. 

MOREAU  frères,  II,  775;  IV, 
24i. 

MORELLET,  IX,  61. 

MORIN-CHAPRE  et  Cie,  VI,  703. 
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MORIN  (Consorts)    et  Dantony, 

ni,  370. 
MoRi.N    (Héritiers)    et    Dantony, 

III,  640. 
MORINEAU,  IV,  750. 
MORTIER,  V,  952. 
MORTIER  et  Varigard,  III,  305. 
MORTUREUX  (Epoux),    V,  486. 
MossRT  (Commune   de),    IX,   35. 
MOSSET,  II,  900;  IX,  531. 
MOTTET  et  Sogno,  II,  1208. 
MOUGNE,  IV,  140. 
MOULARD,  V,  126. 
MOULARD,     Berges     et     dame 

BorGNOL,  IX,  540. 
MOULETTE,  Brossettr,   H,  554. 
MOULIN,  1,534;  X,  865. 
MouLiiN,  voir  Cours  d'eau. 
MOULINet  Olivier,  III,  51. 
Moulin  a  vent,  II,  135. 


MOULT,  II,  1019. 
MOURAULT,  III,  68i. 
MOURIER,  V,  144. 
MOURIÊS,  IX,  745. 
MOUSSARD,  H,  803. 
MOUSSARD  et  Haluer,  III,  139. 
MOUSSET  et  Neyku,  11,^39. 
MOUSTIÊ,  72. 

Moux  (Commane  de),  II,  919. 
MOUZIE  (Femme),  V,  294. 
MOTAT,  X,  lOi,  474. 
MuDAisoN  (Commune  de),  X,  91. 
MUGUET,  IX,  149. 
MULLER  frères  et  Lambert,  1,503. 
MUNAUT,  III,  494. 
MURAT  père  et  fils,  III,  114k 
MuR\T  (Ville  de),  I,  969. 
MURRET,  IX,  274. 
MURRAT,  V,  307. 
Mustapha  (Commune  de),  IV,  116. 


N 


NAHMENS,  II,  498. 

NANCEL(  Dame  V^«)  et  S^Nancel 

et  Censier,  V,  428. 
Nanfes  (Ville  de),  III,  1223;  V, 

855. 
Narbonne  (Ville  de),  IV,  728, 729. 
NARBONNET,  X,  555. 
NAU,  ï,  843  ;  V,  22. 
NAVAIL,  et  dame  du  Sendat,  III, 

305. 
NAVEAU,  II,  152. 
NAVET,  VII,  904. 
Navigation  intérieure  : 

—  (1)  Circulation  en  France  des 
bateaux  de  navigation  inté- 
rieure d'origine  étrangère.  — 
Arrêté  réglementaire  et  ins- 
tructions (Cire),  IX,  303. 

—  (2)  Eclairage  pendant  la  nuit 
des  bateaux  et  obstacles  à  la 
navigation.  —  (Ctrc),  VI,  154. 

— (3)  Immatriculation  et  jaugeage 
des  bateaux.  —  Application  du 


décret  du  1"  avril  1899  (Cire,), 
IX,  753. 

NEAU,  III,  362. 

NÉBiAN  (Commune  de),  IV,  435. 

NEDELEC,  H,  807. 

NE6RANI,  IV,  219. 

NERGAM,  II,  897. 

NETTER,  IV,  126. 

Neuilly-sur-Seine  (Commune  de), 
III,  603;  VI,  394. 

Neuville-sous-Montrkuil  (Com- 
mune de)  II,  472. 

NEVEU,  X,  815. 

NEVEU  etDEcoux,  II,  1149. 

NEYRET,  VII,  453. 

NIBODANT  et  Dô,  11,  376. 

Nice  (Ville  de),  III,  707  ;V,  480; 
VI,  487;  VIII,  276. 

NICOLAS,  II.  512;  III,  412. 

NICQUEVERT,  1, 965. 

NIEL,  HouJON  et  Réglaix,  V,  155. 

NI60T,  II,  902. 

N160UL,II,  484. 
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NOGUÈS,  II,  1053;  X,  473. 
NOGUÈS  et  Dardk,  II,  919. 
NOIRETERRE,  11,600. 


KIGOUL  et  autres,  VI,  222. 

NÎMES  (Ville  de),  I,  988;  III,  371. 

NIOX,  II,  844. 

NISSOU,  V,  902. 

Nivellements.  Voir  circulaires. 

NIVERT,  IV,  87. 

NIVOU et  CBmsTOPiiK,  I,  1185;  II, 

1226. 
NIZEROLLES,  I,  1102. 
NOBLES,  IX,  294. 
NOGGHI,  V,  171. 
NOE,  yi,  24. 
Noge.\t-sur-Marne  (Commune  de) , 

Vlll,  244. 
NoGENT-LE-Uoi  (Ville  de),  II,  1190. 
Noge.nt-sur-Sel\e  (Commune  de  i, 

X,  48. 


NOISETTE  (Epoux)  etPAVAGEAr, 

III,  1235. 
Nolay  (Commune  de),  II,  719. 
NoMÉcouRT  (Commune   de),    III, 

50. 
NORBENT,ni,  1165. 
Notre-Dame  d'Oloron  (Fabrique 

de),  III,  267. 
NOTTIN,  IX,  250. 
NOUEL,  IV,  764. 
NouMKA  (Ville  de),  IIÏ,  1221. 
NOURRY,  I,  839. 
NOUTEAU,  I,  1196. 
NOUTEAU  et  Robert,  VII,  135. 


0 


Occupation  tempor^vire  : 

—  (1)  Arrêté  préfectoral  d'autori- 
sation.—  Recours  pour  excès  de 
pouvoirs.  —  (Sieur  Pingault.) 
— L'arrêté  par  lequel  le  préfet 
autorise  une  ville  à  occuper 
temporairement  des  terrains 
privés,  en  vue  d'y  faire  passer 
une  canalisation  d'eau  n'est 
pas  susceptible  d'être  déféré 
directement  au  Conseil  d'Etat 
pour  excès  de  pouvoirs.  —  La 
légalité  de  l'occupation  peut 
être  discutée  devant  le  conseil 
de  préfecture.  {(J.cVEt,),  11,392. 

—  (2)  Carrière.  —  Matériaux 
extraits.  —  Indemnité.  — 
(Sieurs  Bernard  et  Calimaque 
contre  sieur  Bord).  —  Foison- 
nement. —  Le  cube  des  maté- 
riaux extraits  étant  mesuré  au 
vide  de  la  fouille,  et  leur  prix 
étant  établi  pour  1  mètre, 
matériaux  dressés  et  emmé- 
trés,  il  y  a  lieu  de  tenir  compte 
du  foisonnement    pour  fixer 


l'indemnité  totale.  —  Procé- 
dure.—  Acquiescement. —  Les 
requérants  ayant  poursuivi 
l'exécution  de  l'arrêté  attaqué 
seulement  après  l'introduction 
de  leur  pourvoi  et  ayant  en 
outre  fait  des  réserves  ex- 
presses au  sujet  du  recours 
qu'ils  avaient  formé  ;  ne 
peuvent  pas  être  considérés 
comme  ayant  acquiescé  à  l'ar- 
rêté attaqué.  (CA'Et.),  IV,  33. 
—  (3)  Carrière  en  exploitation. — 
Loi  du  16  septembre  1807.  — 
Prix  des  matériaux.  —  (Sieur 
Bernard  contre  sieur  Bourdin), 
—  Lorsque  des  fouilles  ont  été 
pratiquées  antérieurement  à 
l'arrêté  d'occupation  et  qu'à  la 
suite  de  cet  arrêté  l'exploita- 
tion suivait  son  cours,  le  pro- 
priétaire du  terrain  occupé  est 
fondé  à  se  dire  propriétaire 
d'une  carrière  en  exploita- 
tion dans  le  sens  de  la  loi 
du    16    septembre    1807,     et. 
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OCCCTATION   TEMPORAIRE  {SUite)  ! 

dès  lors,  même  sous  le  régime 
antérieur  à  la  loi  du  29  dé- 
cembre 1892,  il  a  droit  à  une 
indemnité  à  raison  de  la  valeur 
des  matériaux  extraits.  (C. 
d'EL),  X,  55i. 
—  (4)  Compétence.  —  {Chemin  de 
fer  de  i'Etat;  sieurs  Gioux  et 
autres.)  —  Lorsque,  par  deux 
arrêtés  successifs,  TEtat  et  un 
entrepreneur  ont  été  autorisés 
à  occuper  des  terrains  diffé- 
rents appartenant  au  même 
propriétaire,  et  que  celui-ci  ré- 
clame à  l'entrepreneur  une 
indemnité  pour  les  terrains  par 
lui  occupés,  il  n'y  a  pas  lieu  de 
mettre  cet  entrepreneur  hors 
•de  cause  et  de  retenir  au  con- 
traire en  cause  l'Etat  [Chemin 
de  fer  de  VEtat,  i*""  esp.).  —  La 
-contestation  qui  s'élève  entre 
ce  propriétaire  et  cet  entre- 
preneur, au  sujet  de  la  pro- 
priété de  moellons  ne  prove- 
nant pas  des  terrains  occupés 
par  l'entrepreneur,  mais  dépo- 
sés par  l'Etat  sur  le  terrain 
occupé  par  l'entrepreneur  et 
«raployés  par  lui,  n'est  pas  de 
la  compétence  du  conseil  de 
préfecture  (Chemin  de  fer  de 
l'Etat,  1"  c.s'p.).  —  Le  conseil 
de  préfecture  n'est  pas  compé- 
tent pour  statuer  sur  la  de- 
mande d'indemnité  formée 
par  le  |)ro  prié  taire  du  terrain 
■contre  l'entrepreneur  qui  y  a 
fait  des  extractions  sans  auto- 
risation f/i/ayac,2''  es;;.).  —  Les 
frais  de  l'instance  formée  de- 
vant un  juge  incompétent, 
ainsi  que  les  frais  d'expertise, 
sont  à  la  charge  du  deman- 
deur {Blai/aCy  2*  esp.).  \C.  d'Ei.)^ 
111,1109. 


-  (5)  Construction  de  disue.  — 
[Sieurs  (rravey  et  Garçon  et  de- 
moiselle Renouf).  —  Construc- 
tion d'une  digue  par  l'admi- 
nistration de  la  marine.  — 
L'occupation  temporaire  de 
terrains  peut  être  autorisi^e 
pour  la  construction  d'une 
digue  par  les  soins  du  dépar- 
tement de  la  marine.  —  Dom- 
mages permanents.  —  L'occu- 
pation temporaire  de  terrains 
peut  être  autorisée  mèmp 
lorsqu'elle  doit  avoir  pour  con- 
séquence des  dommages  por- 
manents.  {C.  dEt.\  III,  1210. 

-  (6)  Convention  relative  aur 
intérêts  de  l'indemnité  al louép. 
—  [Héritiers  Berton^  Alazaniet 
Alayrac  contre  Compagnie 
d'Orléans),  —  Compétence.  — 
Le  conseil  de  préfecture  n'est 
pas  compétent  pour  connaître 
des  difficultés  relatives  à  une 
convention  concernant  les  in- 
térêts d  une  indemnité  précé- 
demment allouée  par  lui.  — 
d'une  demande  en  interpréta- 
tion d'une  décision  du  conseil 
d'Etat.  —  Conseil  d'Etat.  - 
Non-lieu  à  interprétation  d'une 
décision  dans  laquelle  le  con- 
seil d'Etat  n'a  pas  statué  sur  la 
difficulté  qui  divise  actuelle- 
ment les  int»'*ressé3.  iT.  d'EtX 
Vf,  41,^. 

-  (7)  Dommage  né  et  actuel.  - 
Plus-value.  —  (Sieur  Pasqnel 
contre  sieurs  Klehéy  Sabatier  et 
Cesary.)—  Loi^sque  les  fouilles 
opérées  par  un  entrepreneur 
ont  transformé  des  talus  à 
pente  douce  en  falaises  à  pic, 
il  y  a  lieu  à  indemnité  pour 
l'exécution  de  travaux  de  con- 
solidation, avant  que  des 
éboulementsse  soient  produits 
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et  pour  les  éviter,  —  Flus- 
valae;  entrée  ea  compte  pour 
le  calcul  de  T indemnité*.  (C 
d'Et.),  IH,  793. 

-  (8)  Durée.  --  Loi  du  29  dé- 
cembre 1892.  —  Question  tran- 
siiloire.  —  Terrain  occupé  anté- 
rieurement à  la  promulgation 
de  la  loi.  —  Conseil  d'Etat.  — 

—  Kecours.  —  i  Sieur  de  Lrt- 
reinty-Thalozan).  —  Durée  de 
Toccupatioa  temporaire.  — 
Terrain  occupé  avant  la  pro- 
mulgation de  la  loi  du  29  dé- 
cembre 1892.  —  La  durée  de 
^occupation  d'un  terrain  anté- 
rieure à  la  loi  du  29  dé- 
cembre 1892  entre  en  compte 
pour  la  fixation  des  cinq  ans 
après  lesquels  l'occupation  doit 
■cesser.  —  En  conséquence, 
doit  être  annule  un  arrêté  par 
leiiuel  un  préfet  a  prolongé 
pour  trois  années  une  occupa- 
tion de  terrain  recnontant  déjà 
à  quatorze  ans,  et  qui  devait 
oxpirer  on  1894.  —  Conseil 
d'état.  —  Refus  de  prendre 
une  décision  pour  l'avenir.  — 
Hecours.  —   Xon-i'ecevabilité. 

—  N'est  pas  recevable  le  re- 
cours formé  contre  une  dé- 
pêche par  laquelle  le  ministre, 
sollicité  d'interdir  à  l'avance 
ie  renouvellement  d'une  occu- 
pation de  terrain,  a  fait  con- 
naître au  propriétaire  qu'il  ne 
pouvait  faire  droit  à  sa  de- 
mande, (r.  d'Ef.i,  Vm,  138. 

-  (9)  Etang.  —  Chenal  destiné 
au  transport  des  matériaux.  — 
Opposition  contre  l'arrêté  pré- 
fectoral :  absence  d'effet  sus- 
pensif. —  {Sieur  et  dame  de 
Ravei  d'Esclapon  contre  Com- 
pagnie agricole  du  colmatage  de 
la  frau).   —    L'administration 

Annales  des  P.  el  Ch.^  1*  série. 


peut  autoriser  une  occupation 
temporaire  pour  le  simple  éta- 
blissement des  voies  de  ser- 
vice nécessaires  à  l'exécution 
de  travaux  publics^  —  L'occu- 
pation temporaire  peut  être 
autorisée  lorsqu'elle  peut  avoir 
p04fr  conséquence  des  dom- 
mages permanents.  —  L'ex- 
propriation n'est  pas  néces- 
saire en  conséquence  pour 
occuper  temporairement  un 
élang  en  vue  d'y  creuser  un 
chenal  destiné  à  la  circulation 
des  bateaux  transportant  les 
matériaux.  —  L'opposition 
formée  devant  le  conseil  de 
préfecture  contre  l'arrêté  d'oc- 
cupation temporaire  ne  fait  pas 
obstacle  à  l'occupation  des 
terrains  et  aux  constatations 
préalables  prescrites  pour  ie 
règlement  de  l'indeninité.  — 
Elle  n'a  pas  d'effet  suspensif. 
rr.  d'Et.),  XHl,  1138. 

—  (10)  Expertise.  — {Sieur  Foi^ 
tier  contre  sieur  d'Hespel.  >  — 
Destruction  des  travaux  de 
drainage  effectués  par  les  lo- 
cataires du  terrain  occupé  : 
diminution  du  rendement  des 
récoltes;  allocation  d'une  in- 
demnité au  propriétaire.  — 
Indemnité  pour  dépréciation 
permanente.  —  Intérêts.  — 
Le  propriétaire  a  droit  à  l'allo- 
cation des  intérêts  de  cette 
indemnité.  —  Ces  intérêts  ne 
font  pas  double  emploi  avec 
l'indemnité  qui  lui  est  allouée 
à  raison  de  la  privation  de 
jouissance  subie  par  ses  loca- 
taires et  qui  constitue  le  rem- 
boursement des  sommes  qu*il 
a  dû  payer  à  ces  derniers.  — 
Procédure.  —  ('onseil  de  pré- 
fecture. —  Expertise.   —   Dé- 

-  Lois,  etc.  {Tables).  55 
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Occupation  temporaire  (suite)  : 
faut  de  visite  des  lieux.  — 
Lorsque  la  seule  irrégularité 
relevée  contre  une  expertise 
résulte  du  défaut  de  visite  des 
lieux  par  les  experts,  le  con- 
seil de  préfecture  peut  vala- 
blement se  borner  à  charger 
ces  derniers  de  compléter  sur 
ce  point  leur  travail,  sans  pro- 
noncer la  nullité  de  l'exper- 
tise. —  Signification  des  arrê- 
tas ordonnant  une  expertise. 

—  Les  arrêtés  de  cette,  nature 
ne  doivent  pas  t^lre  signiflés 
par  exploit  d'huissier.  —  11 
suffit  que  les  parties  aient  viv 
avisées  en  temps  utile  du  jour 
où  il  serait  procédé  au  sup- 
plément d'expertise    ordonné. 

—  Frais  d'expertise.  —  Liqui- 
dation. —  Compétence.  —  Le 
conseil  de  préfecture  n'est  pas 
compétent  pour  liquider  lui- 
même  directement  les  frais 
d'expertise.  —  Cette  attribu- 
tion appartient  au  président 
du  Conseil  de  préfecture,  sauf 
opposition  devant  ledit  con- 
seil. —  Arrêté  annulé  ;  renvoi 
devant  le  président.  —  Con- 
seil d'Etat.  —  Défaut  de  pro- 
duction de  l'arrêté  attaqué  : 
non- recevabilité.  {C.  rf'iïL), 
Mil,  277. 

—  (H)  Extraction  de  matériaux. 
Expertise  obligatoire.  —  [Sieur 
De  la  Rue  du  Can  contre  Com- 
pagnie des  chemins  de  fer  dé- 
partementaux). —  Lorsqu'il  y  a 
une  contestation  entre  les  par- 
ties sur  le  point  de  savoir  s'il 
y  avait  une  carrière  en  exploi- 
tation dans  le  terrain,  au  mo- 
ment de  l'occupation,  le  con- 
seil de  préfecture  ne  peut  pas 
statuer  sur  le  litige  avant  qu'il 
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ait  été  procédé  à  l'expertise 
prescrite  par  le  décret  du  5  fé- 
vrier 1868  et  la  loi  du  16  sep- 
tembre 1807.  —  Renvoi  devant 
le  conseil  de  préfecture  pour 
être  procédé  à  l'expertise  daas 
les  formes  prévTies  par  la  loi 
du  22  juillet  18R9.  (C.  rf'E^),  1, 
849. 
—  (12)  Extraction  de  matériaux. 

—  But;  travaux  indéterminés. 

—  Durée.  —  Voie  ferrée.  — 
(.arrières  en  exploitation.  — 
Vente  des  terrains  occupés; 
droit  de  l'acquéreur.  —  Chose 
Jugée.  —  (Sieur  de  Lareinty 
contre  sieur  Hainaïut).  —  But 
de  l'occupation.   —  L'occupa- 

•  tion  temporaire  de  terrains  et 
l'extraction  de  matériaux 
peuvent  être  autorisées  d'une 
façon  générale  pour  tous  les 
tr-avaux  d'entretien  des  roules 
et  chemins  vicinaux  dont  un 
entrepreneur  est  adjudicataire. 

—  L'autorisation  est  implicite- 
ment limitée  à  l'objet  et  à  la 
durée  de  l'adjudication.  — 
Durée  de  Toccupation.  —  Le 
préfet  pouvait,  avant  la  loi  du 
19  décembre  189Î,  autoriser 
l'occupation  temporaire  pour 
toute  la  durée  d'une  entre- 
prise fixée  à  onze  années.  — 
Voie  ferrée.  —  L'entrepreneur, 
au  profit  duquel  l'occupation 
d'une  carrière  a  été  autorisée, 
peut  établir   une   voie  ferrée 

,  pour  le  transport  des  maté- 
riaux extraits.  —  Mais  le  pro- 
priétaire conserve  son  droit  — 
de  réclamer  une  indemnité  au 
cas  où  ce  mode  d'exploitation 
lui  aurait  causé  un  dommage 
particulier,  —  d'actionner  de- 
vant les  tribunaux  judiciaires 
l'entrepreneur  au  cas  où  celui- 
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ci  aurait  usé  de  la  voie  ferrée 
pour  le  transport  de  maté- 
riaux destinés   au  commerce. 

—  Qualité  pour  réclamer  : 
acquéreur  des  terrains  occu- 
pés. —  1/acquéreurde  terrains 
déjà  occupés  temporairement 
pour  l'exécution  de  travaux 
publics  a  qualité  pour  récla- 
mer, en  dehors  de  la  répara- 
tion des  dommages  annuels 
qui  lui  sont  personnellement 
causés,  une  indemnité  pour 
dépréciation  générale  de  sa 
propriété,  bien  que  les  droits 
à  indemnité  de  son  vendeur 
ne  lui  aient  pas  été  cédés.  — 
Carrières  prétendues  en  exploi- 
tation au  moment  de  Toccupa-  < 
tion.  —  AuLeur  et  ayant  cause. 

—  Non-lieu  à  opposer  au  pro- 
priétaire actuel  une  conven- 
tion passée  entre  son  auteur  et 
l'entrepreneur,  cette  conven- 
tion ne  concernant  que  la  pé- 
riode antérieure  à  l'acquisition; 
renvoi  de  la  demande  à  l'exa- 
men des  experts.  —  Mais  il  y  a 
lieu,  au  contraire,  de  lui  op- 
poser, pour  d'autres  parcelles, 
l'arrêté,  passé  en  force  de 
chose  jugée,  par  lequel  le  con- 
seil de  préfecture  a  décidé, 
vis-à-vis  du  propriétaire  ven- 
deur, que  ses  terrains  n'a- 
vaient pas  le  caractère  de  car- 
rièresen  exploitation.  (r.rrE^), 
VI,  25. 

-  (43)  Extraction  de  matériaux. 

—  {Sieur  (le  Lareinty,)  —  Car- 
rières inexploitées.  —  L'in- 
demnité due,  en  ce  qui  touche 
des  parcelles  ne  renfermant 
pas  de  carrière  en  exploitation 
au  moment  où  elles  ont  été 
occupées,  ne  peut  comprendre 
que    la  réparation    du   dom- 


mage, et  non  la  valeur  des 
matériaux  extraits.  —  L'écou- 
lement des  eaux  d'une  car- 
rière ne  peut  pas,  alors  qu'il 
s'agit  d'une  carrière  déjà, 
exploitée  lors  de  l'occupation, 
donner  Heu  à  l'allocatioD 
d'une  indemnité  spéciale,  dis- 
tincte du  prix  des  matériaux 
extraits.  —  Cet  écoulement  ne 
constitue  qu'une  conséquence 
de  l'exploitation.  —  Parcelles 
non  occupées.  —  Il  n'y  a  lieu 
d'allouer  une  indemnité  pour 
des  parcelles  comprises  dans 
les  arrêtés  d'occupation,  mais 
non  effectivement  occupées. 
—  Procédure.  —  Conseil  de 
préfecture.  —  Chose  jugée.  — 
Arrêté  ayant  alloué  une  in- 
demnité avant  qu'il  ait  été  pro- 
cédé à  une  expertise  ordon- 
née par  le  Conseil  d'Etat  : 
annulation.  —  Qualité  pour 
réclamer.  — Vendeur  et  acqué- 
reur. —  L'acquéreur  de  ter- 
rains, occupés  pourl'exécution 
de  travaux  publics  et  sur  les- 
quels une  voie  ferrée  a  été 
construite,  a  droit  à  une 
indemnité  égale  à  celle  qu'au- 
rait pu  réclamer  le  vendeur 
pour  le  dommage  à  lui  causé 
dans  le  présent  par  l'existence 
de  cette  voie  ferrée.  —  Mais  il 
ne  saurait  se  prévaloir  du.  pré- 
judice spécial  résultant  de  ce 
que  ces  parcelles  ont  été 
englobées  par  lui  dans  un 
vaste  domaine  créé  depuis 
cette  époque.  —  En  ce  qui 
touche  les  sommes  dues  pour 
dépréciation  délînitive,  l'ac- 
quéreur qui  ne  justifie  pas 
être  cessionnaire  des  droits  à 
indemnité  du  vendeur  ne  sau- 
rait présenter    aucune  récla- 
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Obn'p.vTio?f  TRMpoRAraE  (suite): 
Hvation  pour  les  dommages 
aAté rieurs  à  Tacqnisition.  — 
Llndemoilé  ponr  les  dom- 
mages postérieurs  ne  povrra 
être  filée  qu'à  la  fin  de  Toccu- 
]*atioi!.  (r.  d'EU),  VIII,  235. 

—  ('14)  Fixation  du  dnflTre  de 
Kifidemnité.  —  {Sieur  Gorce.) 

—  {r.  tVRt.),  vm,  13H. 

—  (15)  Kormalilés  pn^alables.  — 
toi  du  29  décembre  1892  — 
{Ministre  des  tr axiaux  publics 
eontre  Société  des  Marais  de 
TiXy  de  MaiUê,  de  Maillezais,  et 
de  Doix).  —  Loi^que  le  pro- 
priétaire d'un  terrain,  que 
FEtat  voulait  occuper  tempo- 
rairement, s'est  rendu  à  la 
convocatiim  qui  lui  a  été 
adt'ossée  conformément  à  Tar- 
tiefe  5  de  la  loi  du  20  dé- 
cembre 1892,  pour  faire  recon- 
naître l'état  deslieux  àoccuper, 
SCS  réserves  contre  les  consta- 
tations qui  pourraient  être 
ftiites  constituent  un  désaccord 
n/»cessitant  rintervention  du 
conseil  de  préfecture;  c'est 
donc  à  tort  que  celui-ci  déclare 
irré<Tulière  la  nomination  d'un 
expert  faite  par  son  vice-pré- 
sident, à  l'effet  de  procéder  à 
la  consLatation  de  l'état  des 
lieux  avant  l'occupation  et  ren- 
voie l'administration  à  faire 
dresser  un  constat  des  lieux 
contratli':toiremeat  avec  un 
représentant  de  la  société,  pro- 
priétaire du  terrain,  ledit  re- 
présentant désigné  d'office  par 
le  maire.  [C.d'EtX  Vf  II,  7r»i. 

—  f  16)  Indemnité  :  propriétaire  ; 
fermier.  — \  Sieurs  Petit,  Com- 
p*ignie  du  ^fidi  et  autres).  — 
Le  conseil  de  préfecture,  saisi 
d'une    demande    d'indemnité 


peur  eccupaticm  temporaire 
formée  contre  «n  entrepre- 
neur- de  travaui[  publics,  par 
le  propriétaire  et  le  ferinier,  a 
pu,  sans  excéder  les  limites 
cfe  sa  compétence,  attribuer  au 
propriétaire*  l'indemnité  poar 
dépn'Mîiati'on  du  fonds  et  re- 
mise de  la  parcelle  en  étal  de 
rapport.  —  f /arrêté  ne  fait 
pas  obstacle  à  ce  que  le  fer- 
mier fasse  valoir  devant  l'au- 
toriJé  J-udkiaire  les  droite  qn'il 
prétend  tenir  de  son  bail  (Code 
civil,  art.  17 19  et  suiv.).  — 
Occupation  temporaire  —  Ré- 
duction de  l'indemnité.  — 
Restihvtion  demandée  des 
•  sommes  en  trop  payées.  — 
Rejet  :  il  n'est  pas  justifié  de 
ce  paiement  (C.  d^Et.),  I,  1202. 

—  (  1 7)  I  n  d e mîi  i  té .  —  ( Compagnie 
de  Lyon  contre  sieurs  Cofieau 
et  Pointeau.)  —  Demande  d'în- 
demnitH^  pour  arbres  abattus 
et  établissement  d'une  voie 
ferrée.  —  Rejet  :  la  Compa- 
gnie de  chemins  de  fer,  au 
profit  de  laquelle  Toccupalion 
temporaire  avait  été  autorisée, 
a  renoncé  à  user  de  ce  droit  et 
en  a  averti  le  propriétaire;  les 
travaux  dommageables  sont  le 
fait  de  tiers.  iC.  d'Et),  VI,  769. 

—  (18)  Indemnité.  —  {('oinpa' 
gnie  dti  Midi  contre  sieur  Latour- 
Dejean).  —  Dépréciation  géné- 
rale d'un  domaine,  résultat 
de  l'exploitation  d'une  sablière. 
—  Indemnité  précédemment 
accordée  :  allocation  d'ime 
nouvelle  indemnité,  calculée 
sur  d'autres  bases,  à  raison  de 
l'extension  donnée  à  cette  sa- 
blière. —  Intérêts.  —  Non-lieu 
à  allouer  les  intérêts  d'une 
somme  qui  n'est  que  le  total 
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U'iDtéréts  compensatoires  ac- 
cordée à  titre  d  indemnité.  — 
Xon-lieu  à  allouer  les  inténUs 
d*une  indemnité,  accordée 
pour  aggravation  de  la  dépré- 
ciation gt^néraie  d'une  pro- 
priété, à  compter  d'une  de- 
mande antérieure  à  Tépoque 
à  laquelle  cette  aggravation 
«■est  manifestée.  —  Parcelles 
rendues  impropres  à  la  cul- 
ture :  allocation  d'une  indem- 
nité égale  à  leur  valeur  totale. 

—  Passage  des  bestiaux  con- 
centré, par  suite  de  l'occupa- 
tion temporaire,  sur  une  bande 
de  terrain  très  étroite,  dont  la 
récoite  a  été  perdue  :  alloca- 
tion d'une  indemnité.  —  Pri- 
vation de  jouififiance  et  peites 
de  récoltes,  —  AJlocation  à 
titre  d'indemnité  des  intérêts 
à  5  0/0,  pendant  la  durée  de 
l'occupation,  de  la  somme  re- 
présentant la  valeur  des  par- 
celles occupées.  {C.  d'fit.),  VII, 
231. 

-  (19)     Indemnité.    —    Règle- 
ment.—  Législation  applicable. 

—  Extraction  de  matériaux 
effectuée  antérieurement  à  la 
promulgation  de  la  loi  du 
29  décembre  189^.  —  Règle- 
ment postérieur.  —  Intérêts. 

—  Exécution  de  l'arrêté  non 
poursuivi.  —  Indemnité  ré- 
duite -en  appel.  —  Dépôt  à  la 
caisse  des  consignations.  — 
(Dame  veuve  Chirat).  —  L'in- 
demnité due  par  un  entrepre- 
neur à  raison  d'ex.traction  de 
matériaux  doit  être  réglée 
d'après  les  dispositions  de  la 
loi  en  vigueur  au  moment  où 
des  extractions  ont  été  eiïec- 
tuées  et  non  point  par  appli- 
cation d'une   nouvelle  législa- 


tion en  vigueur  au  moment  du 
règlement  de  l'indemnité.  — 
Calcul  de  l'indemnité.  — 
Décidé  que  l'iadeiiknité  ne 
devait  pas  être  appréciée  d'a- 
prèà  le  montant  des  dépenses 
nécessaires  pour  remettre  le 
terrain  en  étal,  dépenses  qui 
seraient  supérieures  au  prix 
de  la  propriété.  --  Intérêts.  — 
Lorsqu'un  entrepreneur  con- 
damné au  paiement  d'une  in- 
demnité par  le  conseil  de  pré- 
fecture a  versé  avant  toute 
poursuite  le  montant  de  cette 
indemnité  à  la  caisse  des  dé- 
pôts et  consignations,  il  n'est 
pas  fondé  à  réclamer  les  inté- 
rêts de  la  somme  qu'il  a  versée 
en  trop  par  suite  de  la  réduc- 
tion, prononcée  en  appel,  de 
l'indemnité.  [C,  d'Et.),  VU,  901. 

—  (20)  Indemnité  pour  perte  de 
récolte  ll«ée  par  expert  et  tou- 
chée sans  réserve.  —  Nouvelle 
expertise  ordonnée  et  nou- 
velle condamnation  prononcée 
à  raison   du  même  dommage. 

—  Annulation.  —  [Sieurs  Gille 
etBellet.)  —  {C.  d'Et.)JX,  520. 

—  (21  j  Indemnité.  —  Concession- 
naire des  travaux  en  état  «de 
liquidation  judiciaire.  —  Mise 
en  cause  de   l'Administration. 

—  Loi  du  29  décembre  1892. 
(Danie  Meuzij.)  —  Une  société 
concessionnaire  d'un  chemin 
de  fer  d'intérêt  local  ayant  été 
mise  en  liquidation  judiciaire, 
im  propriétaire,  dont  les  ter- 
rains ont  été  occupés  pour  la 
construction  de  la  ligne,  a  un  re- 
cours pour  les  indemnités  àlui 
dues  contre  l'Administration 
qui  a  fait  exécuter  les  travaux. 

—  En  conséquence,  il  est 
fondé  à  demander  que  le  dé- 
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Occupation  temporaire  {snite)  : 
partement,  qui  a  concédé  la 
ligne  de  chemin  de  fer,  soit 
mis  en  cause  dans  Tinstance 
qu'il  a  engagée  contre  la  com- 
pagnie concessionnaire  etqu'il 
ne  soit  procédé  à  l'expertise 
pour  le  règlement  des  indem- 
nités qu'en  présence  du  re- 
présentant du  département  ou 
celui-ci  dûment  appelé.  (C. 
d'Et.),  IX,  748. 

—  (22)  Procédure.  — Conseil  de 
Préfecture.  —  Arrêté  prépara- 
toire. —  (Sieur  FavriL  )  —  L'ar- 
rêté par  lequelle  conseil  de  pré- 
fecture avant  faire  droit  au  fond 
et  sans  rien  préjuger,  et  tous 
droits  et  moyens  des  parties 
étant  expressément  réservés, 
ordonne  une  expertise,  est 
simplement  préparatoire,  et  ne 
saurait  être  déféré  directe- 
ment en  appel  au  conseil 
d'Etat.  [C.d'Et.),  I,  850. 

—  (23)  Terrains.  —  Allocation 
d'une  indemnité  pour  priva- 
tion de  jouissance  et  remise 
en  état  de  culture.  —  Refus 
d'indemnité  pour  dépréciation 
définitive  :  cette  dépréciation 
doit  disparaître  au  moyen  de 
travaux  peu  coûteux  en  vue 
desquels  une  indemnité  est  al- 
louée.—  (SieurAndrieud'Albas 
contre  société  des  anciens  établis- 
sements CaiL)  (C.rf'jBf.),!!!,  630. 

—  (24)  Terrains. —  Refus  d'au- 
torisation du  préfet  fondé  sur 
l'absence  d'accord  amiable.  — 
—  Pas  derecoui*s  possible  pour 
excès  de  pouvoir.  {Compagnie 
des  chemins  de  fer  de  Paris-Lyon- 
Méditerranée),  (C.  d'Et.)y  IH, 
«37. 

—  ('^îS)  Terrains  agricoles  et  in- 
dustriels.   —  Briqueterie.  — 


(Sieur  Marcy.)  —  Lorsque  les 
terrains  occupés  ont  tout  à  la 
fois  une  valeur  agricole  et  une 
valeur  industrielle,  ce  double 
élément  doit  entrer  en  compte 
pour  la  fixation  derindemnité. 

—  Au  point  de  vue  de  la  va- 
leur industrielle,  le  dommage 
doit  être  apprécié  d  après  la 
surface  occupée  et  non  d  après 
la  totalité  des  parcelles  dont 
l'occupation  a  été  autorisée. 
(C.d'E/.),  X,  117. 

(26)  —  Terrains  clos.  —  Exemp- 
tion. —  [Sieur  Joly.)  —  Un  ter- 
rain en  nature  de  prairie  séparr 
de  la  maison  d'habitation  par 
différentes  parcelles,  entou- 
rées chacune  d'une  clôture  dis- 
tincte, ne  peut  pas  profiler  de 
l'exemption  établie  en  faveur 
des  terrains  clos  et  attenant  à 
une  habitation.  (C  d'Et.),  111, 
1085. 

—  (27)  Terrains  soumisau  régime 
forestier.  —  Convention.  — 
Compétence.  —  {Sieur  Girard 
contre  commune  de  Ckampa- 
gnole.)  —  Le  conseil  de  préfec- 
ture est  incompétent  pour 
connaître  d'une  demande  d'iO' 
demnité  pour  occupation 
temporaire  lorsque  cette  oc- 
cupation n'a  pas  été  régulière- 
ment autorisée  ou  qu'elle  a  eu 
lieu  en  vertu  d'une  convention 
intervenue  entre  l'entrepre- 
neur et  les  communes  intéres- 
sées. (C.d'Et.),  1,1085. 

—  Voir.  Carrières.  Chemins  de 
fer,  Décompte,  Dommages. 

Octroi  : 

—  (I)  Matériaux.  —  Exemption 
de  droits.  —  Chemin  de  fer. 

—  Construction.  —  Quais  mi- 
litaires. —  Indue   perception. 

—  Restitution.  —  Intérêts.  - 
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Le  décret  du  i2  février  1870, 
dont  les  dispositions  sont  gé- 
nérales et  absolues,  a  entendu 
exempter  des  droits  d'octroi 
tout  ce  qui,  dans  les  chemins 
de  fer,  touche  à  l'intérêt  géné- 
ral et,  n*é(ant  pas  aiïecté  à  un 
usage  essentiellement  local, 
et  destiné  à  faire  face  aux 
nécessités  de  l'exploitation  de 
la  voie  ferrée  considérée  dans 
son  ensemble  ;  et,  par  suite, 
l'exonération  s'étend  à  tous  les 
objets  et  matériaux  employés 
à  la  construction  de  quais 
établis  en  vue  d'assurer  les 
transports  militaires,  en  cas  de 
mobilisation  et  de  guerre.  — 
L'administration  de  l'octroi  ne 
saurait  être  condamnée  aux 
intérêts  des  sommes  dûment 
perçues  dont  la  restitution  est 
ordonnée,  VI,  247. 
-  (2)  Règlement  d'octroi.  —  Ob- 
jets assujettis  au  tarif.  — 
Pièces  de  fer  et  fonte.  —  Des- 
tination. —  Appréciation  du 
juge  du  fait.  —  (Ville  de  Fou- 
gères contre  sieurs  Planchet  et 
Kuentz.)  —  Les  formalités  de 
la  déclaration  de  l'acquitte- 
ment des  droits  ou  de  l'admis- 
sion à  l'entrepôt  fictif  ne 
peuvent  être  exigées  qu'autant 
que  les  objets  introduits  ont 
été  expressément  assujetis  aux 
taxes  d'octroi.  —  En  consé- 
quence, lorsqu'un  règlement 
d'octroi  soumet  aux  droits  «  les 
«  pièces  en  fer  et  fonte  ou- 
4<  vrées  destinées  aux  construc- 


i<  tions    immobilières 


», 


les 


juges  du  fait  ont,  à  défaut 
d'indication  précise  dans  le 
procès-verbal  spécifiant  seu- 
lement que  les  objets  intro- 
duits ont  été  employés   à   la 


construction  d'un  gazomètre, 
le  droit  d'ordonner  une  ex- 
pertise à  TefTet  de  déterminer 
si  ce  gazomètre  constitue  une 
construction  immobilière.  iC. 
de  cass,),  X,  944. 

ODDON,  11,  559. 

Officier  et  maître  de  port.  — 
Décret  du  8  décembre  1896 
modifiant  les  conditions  d'ad- 
mission aux  exploits  d'officier 
et'  de  maître  de  port.  iCirc.'^, 
VU,  161. 

Offre  de  concours  : 

—  (1)  Acceptation. —  Retraite. — 
Approbation  préfectorale.  — 
Conditions.  —  (Sieur  Billard 
contre  commune  de  Ceton,)  — 
Lorsqu'une  offre  de  concours 
a  été  acceptée  par  le  conseil 
municipal  avant  d'avoir  été 
retirée,  et  que  les  conditions 
auxquelles  celte  offre  était  su- 
bordonnée ont  été  intégrale- 
ment remplies,  le  souscripteur 
ne  peut  se  refuser  au  paie- 
ment. —  L'acceptation  par 
une  commune  de  l'offre  de 
concours  à  elle  faite  pour  la 
construction  d'un  chemin  vici- 
nal i)'est  pas  subordonnée  à 
l'approbation  du  préfet.  (C. 
d'Et.)y  VI,  243. 

—  C^)  Chemins  de  fer.  —  Dépar- 
tement. —  (Ministre  des  tra- 
vaux publics  contre  département 
des  Côtes-du-Nord,)  —  Actions 
judiciaires.  —  Département.  — 
Si,  devant  le  conseil  de  pré- 
fecture, en  cas  de  litige  entre 
le  département  et  l'Etat,  le 
Préfet  représentant  l'Etat,  le 
département  doit  être  néces- 
sairement repi-ésenté  par  un 
membre  de  la  commission  dé- 
partementale désigné  par  elle, 
devant    le  Conseil     d'Etat  en 
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Offre  de  coxcorRu  {mile)  : 
appel,  0X1  FEtatest  représent*'? 
par  le  Ministre  dans  les  attri- 
bultons  duquel  l'affaire  res- 
sorti, le  département  doit-il 
être  représenté  conformément 
à  la  règle  générale  par  le  pré- 
fet, ou  en  conformité  de  l'ar- 
ticle 54,  §  2^  de  la  loi  du 
40  août  1871,  par  un  membre 
de  la  commission  départemen- 

-  taie?  Non  résolu  par  le  Conôeil 
d'Etat,  mais  résolu  dans  le  pre- 
mier sens  par  le  Ministre  de 
rintérieur.  —  Subventions.  — 
Conditions  non  acceptées  et 
retirées:  offre  pure  et  simple. 
—  Lorsqu'une  offre  de  subven- 
tion a  été  faite  par  im  dépar- 
tement à  l'Etat  en  vue  de  con- 
courir à  la  construction  de 
lignes  ferrées  d'intérêt  gé-né- 
ral,  sous  des  conditions  rela- 
tives à  la  fixation  du  tracé,  à 
l'ordre  de  priorité  des  travaux 
et  au  délai  de  construction  des 
lignes,  et  que,  sur  le  refus  de 
l'Etat  d'accepter  ces  condi- 
tions, elles  ont  été  retirées  par 
le  conseil  général,  l'offre  de 
subvention  devient  pure  et 
simple,  et,  dès  lors,  le  dépar- 
tement ne  saurait  se  refuser  à 
l'acquittement  de  la  subven- 
tion accordée,  par  le  motif 
que  des  lignes  n'auraient  pas 
été  construites  dans  le  délai 
déterminé. — Retrait  de  l'offre 
accepté.  —  Le  promettant  ne 
peut  pas,  en  dénonçant  le  con- 
trat par  lequel  il  s'est  engagé, 
s'affranchir  de  son  obligation, 
alors  que  l'Etat  qui  a  accepté 
l'offre  n'y  a  pas  renoncé.  — 
Intérêts.  —Lorsque la  subven- 
tion est  stipulée  payable  à  la  fin 
des  travaux,  la  demande  d'in- 


térêt foimée  avant  lewr  achè- 
vement doit  être  rejetéeoamme 
prématun'^.  (C.  rf'Êt.j,  IX,  204. 
-  (3)  Chemin  de  fer  dliitér^t 
•général.  —  Département.  — 
Subvention  et  offre  de  con- 
cours. —  [Ministre  des  travaux 
publics  contre  département  de 
rEure,)  —  Le  département  de 
l'Eure  ayant  consenti,  sur  les 
propositions  du  Ministre  des 
travaux  publics,  en  cas  de 
rachat  des  lignes  d'intérêt 
local  de  ce  département,  et 
de  leur  incorporation  dans 
le  réseau  d'intérêt  géné- 
ral, à  maintenir  en  faveur  de 
de  l'Etat  la  totalité  des  sub- 
ventions volées  par  le  conseil 
^énéi^l  pour  les  lignes  cons- 
tiiiites  ou  à  construire  sur 
son  territoire,  ledit  départe- 
ment n'est  pas  fondé  à  revenir 
ultérieuremetit  sur  le  contrat 
ainsi  formé  et  à  prétendre 
que  ces  subventions  ne  sont 
pas  dues  dans  leur  intégralité 
par  le  motif  que  le  rachat  au- 
rait été  effectué  à  des  condi- 
tions plus  favorables  que  celles 
qui  avaient  été  primitivement 
prévues.  —  Lorsque  le  conseil 
général  prend,  sur  l'instiga- 
tion du  Ministre,  une  délibéra^ 
tion  contenant  un  engagement 
au  protit  de  l'Etat,  le  contrat 
se  trouve  formé  ipso  facto  sans 
que  le  Ministre  ait  besoin  de 
donner  son  adhésion  formelle 
à  la  délibération  qu'il  a  lui- 
même  provoquée.  (C.  d'Et.U  X, 
37. 

-(4)  Chemins  d'intérêt  commun. 
—  Subventions  et  offres  de  con- 
cours, sous-conditions  inexé- 
cutée, -r  (Département  de  la  Gi- 
ronde  contre    sieunt  Morange^. 
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Barreau  et  autreti.i  —  Lors- 
qu'une offre  (le  concours  en 
vue  de  -la  construction  d'un 
chemin  <i'iutérét  commun  a 
été  faite  et  acceptée  sous  la 
condition  que  les  travaux  se- 
raient exécutés  dans  un  délai 
déterminé,  l'inexécution  de 
cette  condition  entraine  la  ré- 
solution du  contrat.  —  Une 
promesse  de  concours  pure  et 
simple  peut  être  modifiée  et 
être  transformée  en  une  pro- 
messe sous  condition  tant 
qu'elle  n'a  pas  été  acceptée. 
(C,  d'Et.),  1,  1084. 
-  (5)  Chemins  de  fer  d'intérêt 
local  et  tramways.  —  Subven- 
tions et  offres  de  concours  des 
communes.  —  Conditions.  — 

—  [Communes   de    Gençay  et 
Lavoye).  —  Nom  de  la  station. 

—  Lorsqu'une  commune  a 
promis  une  subvention  au  dé- 
«partement  qui  Taccepte  régu- 
lièrement, à  la  seule  condition 
que  la  station  serait  établie 
sur  son  territoire,  ladite  com- 
mune ne  peut  pas,  si  cette 
condition  est  réalisée,  se  refu- 
ser à  payer  sa  subvention  par 
le  motif  que  la  station  ne  por- 
terait pas  exclusivement  le 
nom  de  la  commune.  —  Modi- 
fications dans  la  combinaison 
financière  primitivement  pro- 
posée par  le  département.  — 
Lorsqu'une  commune  a,  par 
plusieurs  délibérations,  pro- 
mis au  département, sans  con- 
dition, des  subventions  en  vue 
de  la  construction  d'un  tram- 
way, et  que  ces  subventions 
ont  été  acceptées  par  le  con- 
seil général,  ladite  commune 
ne  peut,  si  l'entreprise  proje- 
tée    a    été    déclarée   d'utilité 


publique,  se  refuser  à  payer  la 
subvention  par  le  nK>tif  que, 
par  suite  du  retard  apporté  à 
ladéclai'ationd'utilitépublique, 
le  conseil  général  a  dû  modi- 
fier les  conditions  financières 
du  traité  primitif  projeté.  — 
Intérêts,  —  Les  intérêts  d'une 
somme  (annuité  payée  d'avance 
par  une  commune)  ne  peuvent 
pas  être  réclamés  par  une 
commune,  alors  qu'elle  ne  les 
a  réclamés  qu'après  l'exigibi- 
lité du  principal.  [C.  rf'À7.), 
Vlll,  ^03.3. 

—  (6)   Décès  du  promettant.  — 

—  (Sieurs  Martin  et  autres),  — 
Une  offre  de  concours  ne 
devient  pas  caduque  par  suite 
du  décès  du  promettant  avant 
son  acceptation  par  l'auto  rite 
administrative.  —  11  apparte- 
nait seulement  aux  héritiers 
de  rétracter  cette  offre  anté- 
rieurement à  cette  accepta- 
tion. (C.  rf'Ji^i,  X,  45. 

—  (7)  Offre  de  concours  limitée 
au  payement  du  capital;  inté- 
rêts moratoires  courus  par  la 
faute  de  l'Etat,  laissés  à  la 
charge  de  celui-ci.  —  (Com- 
mune de  Vlsle-sur- Serein.)  (C. 
d'Et.),  IV,  38. 

—  '^8;  Offres  de  concours  sous 
conditions,  conditions  non 
remplies.  —  Dépossession  de 
terrain  sans  expropriation.  — 
Demande  d'indemnité.  —  Com- 
pé  ten  ce.  —  (  Sieu  r  Gui  lia  umén,) 

—  Un  propriétaire  ayant  cédé 
à  une  commune  des  parcelles 
de  terrain  pour  la  construction 
d'un  chemin,  sous  la  condition 
que  le  chemin  serait  insub- 
mersible et  donnerait  des 
accès  directs  à  diverses  pro- 
priétés  du   requérant,  décidé 
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Offre  de  concours  isuite)  : 
que,  ces  conditions  n'étant  pas 
remplies»  son  engagement  de- 
vait être  déclaré  de  nul  effet, 

—  Demande  d'indemnité  à 
raison  de  la  dépossession  d'un 
terrain  sans  expropriation  préa- 
lable. —  La  juridiction  admi- 
nistrative est  incompétente 
pour  statuer  sur  une  demande 
de  cette  nature.  —  Procédure. 

—  Instance  relative  à  un  che- 
min vicinal  ordinaire,  classé 
ensuite  comme  chemin  d'inté- 
rêt commun.  —  Lorsque  les 
faits  donnant  naissance  au  li- 
tige se  sont  passés  à  une 
époque  où  le  chemin  était 
classé  comme  vicinal  ordi- 
naire, Tinstance  est  régulière- 
ment dirigée  contre  la  com- 
mune propriétaire  de  ce 
chemin  alors  même  que  depuis 
il  aurait  été  classé  comme  che- 
min d'intérêt  commun.  (C. 
rf'jBL),  IX,  616. 

—  (9)  Offre  de  concours  sous 
conditions.  —  Interprétation 
de  l'offre. —  [Ville  de  F  ré  jus, 
Compagnie  des  chemim  de  fer 
du  Sud  de  la  France.)  —  En 
présence  d'une  délibération, 
par  laquelle  le  conseil  munici- 
pal d'une  ville  s'engage  à  four- 
nir une  subvention  pour  la 
construction  d'un  chemin  de 
fer  d'intérêt  local,  à  la  double 
condition  que  l'emplacoment 
de  la  gare  serait  rapproché  du 
centre  delà  ville  et  qu'un  rac- 
cordement entre  la  ligne  dont 
s'agit  et  une  autre  ligne  ù 
l'étude  se  ferait  en  un  point 
déterminé,  décidé  que  la  ville 
n'est  pas  tenue  à  rexéculion 
de  son  offre  avant  que  les  deux 
lignes    à    raccorder  aient  été 


construites,  encore  bien  que  la 
délibération     portât    que    la 
moitié    de    la   somme  olTerte 
serait  affectée   au  rapproche- 
ment de  la  gare,  et  l'autre  moi- 
tié   au    raccordement  ;    cette 
mention  ne  rend  pas  divisible 
l'obligatioR  de  la  ville.  —  Par 
contre,  le  département  s'étant 
engagé   à   verser  au    conces- 
sionnaire de  la  première  ligoc 
la  somme  offerte  par  la  ville 
pour  déplacement  de  la  gare, 
la    subvention    promise    doit 
être  payée  par  lui  à  la  compa- 
gnie  concessionnaire,  qui   a 
exécuté  les  travaux,  sans  qu'il 
f)uisse,   pour  en  retai-der  l'al- 
location, invoquer  les  difficul- 
tés soulevées  par  la  ville.  iC. 
d'EL),  X,  78. 
—  (iO)  Ports  maritimes.  —  Sub- 
ventions et  offres  de  concours. 
—    Port   de     Saint-Louis-du- 
Rhône.  —    (Sieur  Hardon  et 
Compagnie  de  Port-Saint -Louis- 
du  Rhône.)  —  Aux  termes  d'un 
décret  en  date  du  9  mai  1863, 
l'Etat  ayant  concédé  à  deux 
entrepreneurs  conjoints  Texé- 
cution  des  travaux  du  port  de 
Saint-Louis  à  rembouchuredu 
Rhône,    moyennant  le    paie- 
ment    par    les  entrepre- 
neurs d'une  contribution  de 
1.500.000  francs  et  les  travaux 
déclarés  d'utilité  pubhque  par 
ledit  décret  ayant  été  achevés 
et    reçus    définitivement,  les 
entrepreneurs  et  la  société  qui 
leur  a  été  substituée  ne  peuvent 
pas  refuser    le   paiement  de 
leur  participation  à  raison  de 
ce  que  les  travaux  n'auraient 
pas  été  effectués  conformément 
aux  plans  et  devis  annexés  au 
décret,  mais  auraient  été  aug- 
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meotés  par  TEtat  et  à  ses  frais, 
en  vue  d'améliorer  le  travail. 

—  Solidarité.  —  I.es  deux  en- 
trepreneurs n'ayant  pas  con- 
tracté solidairement  leur  obli- 
gation, la  condamnation  de 
chacun  d'eux  ne  peut  porter 
que  sur  la  moitié  de  la  parti- 
cipation, au  cas  où  la  société 
qui  leur  a  été  substituée  ne 
ferait  pas  face  à  ses  engage- 
ments. —  La  circonstance  que 
les  entrepreneurs  se  seraient 
trouvés  dans  la  nécessité  d'a- 
bandonner à  l'Etat  une  sur- 
face  de  terrain  plus  grande 
que  celle  qui  fait  l'objet  du 
marché  ne  fait  pas  obstacle  à 
l'exigibilité  de  la  créance  de 
l'Etat;  les  requérants  peuvent 
seulement  faire  valoir  leurs 
droits  à  indemnité  devant  la 
juridiction  compétente.  (C. 
rf'E«.),  IX,  54. 

-  (dl)  Société  civile.  —  Associés 
stipulants.  —  Engagement  per- 
sonnel. —  Obligation  divisible. 

—  Recours  contre  les  intéres- 
sés. —  {Sieur  Hardon.) —  Deux 
des  membres  d'une  société 
civile  de  sept  personnes  s'»' tant 
engagés,  en  déclarant  stipuler 
tant  en  leur  nom  personnel 
qu'en  celui  de  leurs  cointéres- 
sés,  pour  lesquels  ils  se  portent 
forts  au  besoin,  à  payer  la 
somme  de  1.500.000  francs  à 
l'Etat  si  celui-ci  exécutait  cer- 
tains travaux  publics,  on  ne 
peut  pas  réclamer  à  lun  de 
ces  deux  membres,  après  l'ac- 
complissement des  travaux,  le 
montant  total  de  l'offre  de 
concours.  —  Il  s'agit  dune 
obligation  divisible  et  contrac- 
tée sans  solidarité.  —  L'Etat 
peut-il   réclamer  directement 


et  personnellement  à  chacun 
des  contractants  la  moitié  de 
la  somme  promise  ou  seule- 
ment le  septième?  —  Résolu 
dans  le  premier  sens.  —  Les 
deux  associés  stipulants,  tout 
en  se  portant  forts  pour  les 
autres  intéressés,  se* sont  eux- 
mêmes  obligés  personnelle- 
ment à  l'exécution  intégrale 
de  l'obligation.  —  Réserve  du 
recours  qu'il  peut  appartenir, 
soit  à  l'Etat,  soit  aux  deux  asso- 
ciésstipulants,d'exercerconti*e 
les  autres  intéressés.  (C.  d*Et.)y 
V,  955. 

—  (12)  Travaux  publics  commu- 
naux. —  (  Ville  de  Fiers  contre 
sieurs  Coulombe^  Amiard  et 
Chauffray.)  —  Lorsque  des  par- 
ticuliers ont  promis  de  con- 
courir à  l'exécution  de  travaux 
publics,  sous  la  condition  que 
iesdits  travaux  seraient  achevés 
dans  un  délai  déterminé,  la 
commune  n'est  pas  fondée  à 
réclamer  le  paiement  des 
sommes  promises,  si  les  tra- 
vaux n'ont  été  achevés  que 
plus  de  six  ans  après  le  délai 
^xé  par  les  souscripteurs.  (C. 
d'Et.),  VH,  322. 

—  Voir  Chemins  de  fer,  com* 
munes,  décompte,  dommages, 
subventions» 

OoxoLLES   (Commune     d'),     III, 

829. 
OLIVIER  et  Moulin,  m,  51. 
OLIVIÉRO,  I,  271. 
OLLAGNIER,  III,  350. 
OLLIVÂRT  (Epoux),  II,  716. 
OMNÈS,  l;  985. 
Omonville-la-Pktite    (Commune 

de)  V,  469. 
OPQIX,  III,  280. 
Ora.n  (Ville  d'),  IH,  643. 
Orclno  (Commune  d'),  1,  548. 
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Oadonnancrmknt  de  fonds. ( Cire), 
VI,  606. 

ORDONNATEURSBfEcoNDAiREs.  —  Dé- 
signation des  ingénieurs  en 
chef  des  ponts  et  chauss<'*es  et 
des  Ing^»nieurs  en  chef  des 
mines  comme  ordonnateurs 
secondaires.  (Cire),  I\,  156. 

Ordres  de  service  aggravant  les 
conditions  du  marché.  —  Aban- 
don des  chantiers.  — Mise  en  ré- 
gie :  Matériel,  payement,  cau- 
tionnement. —  (Sieur  Auray.) 

—  L'entrepreneur  qui,  sous 
prétexte  qifil  a  reçu  des  ordres 
d  e  service  aggravant  1  e  s 
charges  de  Tentreprise,  refuse 
de  les  exécutei^  et  abandonne 
ses  chantiers,  n'a  pas  droit  à 
la  résiliation  de  son  marché. 

—  Doit-il  être   mis  en  régie  ? 

—  Au  cas  de  mise  en  régie, 
l'entrepreneur  n'a  pas  droit  à 


la  reprise  immédiate  de  son 
matériel.  —  L'entrepreneur  ne 
peut  pas  réclamer  Je  rembour- 
sement de  son  cautionnement 
avant  laliquidation  des  comptes 
de  l'entreprise.  fC.  d'E^;,  III, 
»112i. 

Orge  (Syndicat  de  V]j  I,  971. 

Orléans  (Ville  d'),  X,  96. 

ORMIËRES,  III,  371. 

Orne  (Département  de  1')  IX,  751. 

OSWALD,  Jacob,  Charles,  VH,  674. 

OuGNY  (Commune  d'),  X,  45. 

0V8TAU  et  C'%  III,  308. 

Ouverture  de  voie  publique.  Voir 
Communes. 

Ouvriers  blrssks.    Voir  Secours. 

OuvHiRRs  MFNBURs  (Délégués  à  la 
sécurité  des).  —  Opérations 
électorales.  (Ctrc),  IH,  tOoS, 

Ouvriers  nrr^EURs  (Caisse  de  re- 
traite des  t.  Voir  Cire,  ÎV,  445, 
470. 


PABIC,  IX,  549. 

PACAUD  et  Fkrrknq,  V,  232. 

PACDERBOCK,  111,032. 

FAORULE,  IX,  300. 

PAGES,  I,  737. 

PAGES  et  Chahassus,  IX,  30. 

PALFRAY,  II,  72i. 

FALHARET  (Dame)  et  sieur 
Cerveau,  V,  549. 

FALHARET  (Héritiers!  et  Cer- 
veau, I,  848. 

FALLAS,  V,  34. 

PALLIER  (Veuve)  et  autres,  111, 
41. 

PALLIX  [Demoiselle),  I,  539. 

FANERO,  Baudoin  et  Lkvy,  1,649. 

FANNAUD,  II,  1135. 

Pantin  (Commune  de),  V,  483. 

PAPET  et  Talicuet,  IV,  35. 

PAPILLON,  II,  1217. 


PAeULER  ^Dame;,  X,  121. 

PARANT,  II,  73!>. 

PARENT,  I,  661  ;  III,  40'!,  60B. 

Paris  (Ville  de),  I,  733  ;  II,  «. 
1028,  1103  ;  IJI,  384,  396,  m. 
1213  ;  V,  121,  468,  716,  867, 
902  ;  VI,  74,  309,  390,  412; 
VII,  134,  208,  762,  904;  VIII, 
239,  904  ;  IX,  216  ;  X,  124,  690, 
705. 

—  Hygiène  publique.  —  Ca- 
binets d'aisance».  —  Tout 
à  Tégout.  —  Mesures  d'exé- 
cution. —  Pouvoirs  du  pré- 
fet de  la  Seine.  —  [Sieur 
Boucher  (TArgis.  )  —  L'article  2 
de  laloi  du  10 juillet  1894 ayant 
prescrit  que  les  propriétaires 
des  immeubles  situés  daosles 
rues  pourvues  d'un  égout  pu- 
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blic  seraient  tenus  d^écouJer 
souterraine  ment  et  directe- 
ment à  Uégout  les  matières 
solides  et  liquides-  des  cabinets 
d'aisances  de  ces  immeubles, 
le  préfet  de  la  Seine,  agissant 
dans  rintérét  de  la  salubrité 
publique,  peut  prescrire  l'em- 
ploi de  chasses  d'eau  suffi- 
sautes  pour  assurer  l'évacua- 
tion à  l'égout  des  matières  de 
vidanges  et  des  eaux  ména- 
gères, empêcher  toute  com- 
munication entre  l'atmosphère 
de  Tégout  public  et  celle  des 
immeubles  rivemins,  en  tenant 
compte  de  ceque  l'égout  reçoit 
aussi  les  eaux  pluviales  et  mé- 
nagères, défendre  ta  projec- 
tion à  l'égout  de  tout  autre 
corps  solide  que  ces  matières 
de  vidange  et  ordonner  la  dé- 
sinfection des  fosses  suppri- 
mées. —  Mais  il  ne  lui  appar- 
tient pas  de  suppléer  au  silence 
de  la  loi  du  10  juillet  1894,  en 
édictant,  sans  renvoi  du  légis- 
lateur, un  véritable  règlement 
d'administration  publique,  à 
TefFet  notamment  de  fixer 
uni fornuf ment  le  nombre  des 
eabinets d'aisances  qui  devront 
être  établis  dans  tout  im- 
meuble à  construire,  d'imposer 
l'usage  des  eaux  de  la  ville  à 
^evoi  qui  en  auraient  à  leur 
disposition,  de  prescrire  l'em- 
ploi de  systèmes  d'appareils 
déterminés  d'avance  ou  soumis 
à  une  approbation  préalable, 
d'ordonner  le  comblement  des 
fosses  après  leur  désinfection 
et  d'interdire  l'emploi  de  ma- 
4ériaux  autres  que  ceux  in- 
•diqués  ou  admis  ultérieure- 
ment par  radminislration.  'T. 
4'Ef.),  Vil,  325. 


—  (2)  Et  C*  parisienne  du  Gaz, 
V,  sa,  60. 

—  Voir  Dommages. 
PARISOT  et  Dbguron,  lU,  724. 
Parlkbosci,»       (Commune      de), 

V,  440. 

PARTHI0T,  11,  926. 

FASCAUD,  X,  124. 

PASQU£T,  m,  793. 

Passacr  a  nivf.au.  —  Voir  I, 
534,  Chemin,  de  fer. 

PASS£MARB,  V,  883. 

PASTRIE  (Veuve),  I,  540. 

PASTRIfiS  et  MoNTRODssiBR  (Hé- 
ritiers), V,  143. 

PATENTES.  —  Voir  1, 520,  Con- 
tributions  directes. 

PARIGÛT,  II,  942. 

PATRY,  V,  498  ;  IX,  215. 

PATiRAr.B  sur  les  talus  des 
rivières,  l,  550. 

PATUREAU-MIRAN,  I,  962. 

PAUL,  II,  1076. 

PAULY-PARI50T,  m,  137. 

PAUME,  IX,  203  ;  X,  37. 

Pavage.  —  Voir  (Communes, 
Voirie. 

PAVA6EAU  et  Noisettes  \  Epoux  \ 
m,  1235. 

PAÏEN,  IX.  231. 

PATRARD  !  Dame),  V,  836. 

PAYRAS,  IV,  728,  IV,  729. 

Pkcue.  —  Décret  du  7  no- 
vembre 1896,  plaçant  dans  les 
attributions  del' Administration 
des  Forêts  le  service  de  la  pis- 
ciculture, ainsi  que  la  sur- 
veillance de  la  pèche  dans  les 
cours  d'eau  non  navigables  ni 
11b Lta blés  et  dans  les  cours 
d'eau  navigables  et  flottables 
non  canalisés.  [Cire),  VII,  159. 

—  f Droit  de),  de  l'Etat,   11,    184. 

—  Transfert  d'une  partie  du  ser- 
vice de  la  pèche  au  Ministère 
de  l'Atiriruliure.  (Ci'rc,),  VII, 
238. 


878 


LOIS,    DECRETS,    ETC. 


Pèche  FLUVIALE.  — (l)  Boutiques  à 
poissons.  —  Retrait  d'une  cir- 
culaire du  9  juillet  1894.  — 
Nouvelles  instructions.  {Circ.]y 
IX,  163. 

—  (2)  Destruction  du  poisson. 
Usine.  —  Jet  de  substances 
nuisibles.  —  {Sieur  Camusct.) 
—  L'article  25  de  la  loi  du 
lo  avril  1829,  qui  punit  qui- 
conque aura  jeté  dans  les 
eaux  des  drogues  ou  appàls  de 
nature  à  enivrer  le  poisson  ou 
à  le  d«'4ruire,  s'applique  aux 
industriels  et  aux  usiniers 
comme  à  toutes  autres  per- 
sonnes. —  La  port^'c  générale 
de  cette  disposition  n'a  pu  être 
restreinte  parles  d**crets  des 
25  février  1868  et  \0  août  1875. 
(CdeCass.),  Vï,  723. 

—  (3)  Droit  de  l'Etat.  —  Boires 
ou  fossés.  {Sieur  Louis  Lan- 
glois.)  —  Le  droit  de  pêche 
n'appartient  à  l'Etat  dans  les 
boires  ou  fossés  tirant  leurs 
eaux  des  fleuves  ou  rivières 
navigables  ou  flottables  qu'au- 
tant que  l'entretien  de  ces 
fossés  est  à  la  charge  de  l'Etat 
et  qu'il  est  possiblcj  en  tout 
temps,  d'y  passer  ou  pénétrer 
librement  en  bateau  de  pé- 
cheur. (C.  de  Cass.)^  II,  184. 

—  (4)  Droit  de  pèche.  —  Cours 
d'eau  navigable.— (Sieur Gara/i- 
ger.)  Pourquele  droit  dépêche 
dans  un  cours  d'eau  soit  trans- 
féré à  l'Etat  et  cesse  d'apparte- 
nir aux  propriétaires  riverains, 
il  faut,aux  termes  de  Tarticle  3 
de  la  loi  du  15  avril  1829,  qu'un 
décret,  précédé  d'une  enquête 
de  commodo  et  incommodo,  et 
légalement  portée  à  la  con- 
naissance du  public  par  la  voie 
de  l'insertion  au  Bulletin   des 


lois^  ait  décidé  qu'à  Tarenir  ce 
droit  dans  ce  cours  d'eau  se- 
rait exercé  au  profit  de  l'Etat. 

—  Par  ces  expressions  :  «  dans 
le  cas  où  des  cours  d'eau  se- 
raient rendus  ou  déclarés  navi- 
gables ou  flottables  »,  le  légis- 
lateur^  dans  le  paragraphes  de 
l'article  3  susvisé,  a  seulement 
voulu  consacrer  le  droit  pour 
le  pouvoir  exécutif  de  rendre 
des  décretsde  navigabilité,  non 
seulement  pourdes  cours  d'eau 
qui  auraient  été  préalablement 
rendus  navigables,  mais  en- 
core pour  ceux  qui  ne  devien- 
draient elTectivement  navi- 
gables que  par  l'exécution  de 
certains  travaux.  (C.  de  Ciss.), 
11,514. 

-  (5)  Engins  prohibés.  —  Filets. 

—  Dimensions  des  mailles.  — 
(Sieurs  Meunier.)  —  La  dispo- 
sition de  l'article  9  du  décret 
du  18  mai  1878,  qui  prescrit 
pour  les  filets  destinés  à  la 
pêche  des  petites  espèces  de 
poissons,  une  maille  fixe  de 
dix  millimètres,  doits'entendre 
d'une  maille  uniformément 
applicable  à  tout  le  filet,  tant  à 
la  partie  vulgairement  désignée 
sous  le  nom  de  poche^  qu'à  la 
partie  supérieure,  dite  toile. 
{C.  de  Cass.),  V,  502. 

-  (6)  Gratifications  aux  agents 
verbalisateurs  (Ctrc),    IX,  74. 

-  (7)  Instructions  sur  le  mode  à 
adopter  pour  la  désignation 
des  dates  de  la  période  d'in- 
terdiction d'été,  fixée  en  prin- 
cipe par  le  décret  du  9  avril 
1892  (Cire),  II,  1159. 

•  (8)  Interdiction  de  la  pêche 
à  l'épervier.  —  Arrêté  préfec- 
toral. —  Arrêté  préfectoral  an- 
térieur non  rapporté.  —(Sieur 
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Jeannot.)  —  Doit  être  con- 
damné rindividu  qui  a  poché, 
en  contravention  à  un  arrêté 
préfectoral  interdisant  l'usage 
d'un  épervier  dans  les  cours 
d'eau  dont  la  largeur,  prise  au 
niceau  de  /'eau,  ne  dépasse  pas 
5  mètres.  —  Il  importe  peu 
qu'un  arrêté  antérieur,  non 
rapporté,  ait  fixé  à  7  mètres  la 
largeur  réglementaire  de  la 
partie  du  cours  d'eau  où  le 
prévenu  a  fait  acte  de  pèche, 
si  cet  arrêté,  complètement 
étrangère  la  police  de  la  pêche 
fluviale,  a  eu  pour  objet  la  dé- 
termination des  largeurs  entre 
tea  rives  dans  le  but  d'assurer 
It^  libre  écoulemont  dos  eaux 
et  la  conservation  des  berges. 
;C.  de  Cass.),  V,  908. 

-  (9)  i®  Lac  de  Nantua.  —  Acte 
du  30  janvier  1868.  —  Pêche 
avec  une  ligne  flottante  tenue 
à  la  main.  —  2°  Ligne  dite  à 
la  cuiller.  —  Constatations 
souveraines  de  l'arrêt.  — {Sieur 
Claude  Dubief.)  —  1°  Depuis 
l'acte  administratif  du  30  jan- 
vier 1868  par  lequel  l'Etat  a 
cédé  à  la  ville  de  Nantua  le 
lac  de  ce  nom,  le  droit  de 
pêche  à  la  ligne  flottante  dans 
ledit  lac,  qui  a  été  déclaré  na- 
vigable, a  continuer  de  s'exer- 
cer dans  les  mêmes  conditions 
que  précédemment.  C'est  donc 
avec  raison  qu'un  arrêt  dé- 
clare qu'un  prévenu  n'a  com- 
mis aucun  délit  en  y  péchant 
avec  une  ligne  flottante  tenue 
à  la  main.  —  2'»  Est  souve- 
raine la  déclaration  d'un  arrêt 
constatant  que  la  ligne  «  à  la 
cuiller  »  est  une  ligne  flottante. 
(Cass,),  I,  998. 

-  (10)  Pêche  à  la  ligne  flottante. 
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Prohibition  pendant  l'époque 
où  la  pèche  est  interdite.  — 
Niveauaccidentellement  abais- 
sé. —  Interdiction.  —  Con- 
ditions de  l'interdiction  dépê- 
cher. —  {Sieur  Romtan,)  — 
1°  La  pêche  à  la  ligne  flottante, 
autorisée  par  l'article  5  de  la 
loi  du  15  avril  1829,  est  sou- 
mise aux  prohibitions  résul- 
tant des  décisions  prises  par 
le  pouvoir  exécutif,  en  vertu 
de  l'article  26  de  la  même  loi, 
et  qui  déterminent  les  temps, 
saisons  et  heures  pendant  les- 
quels la  pèche  est  interdite. 
—  2**  L'interdiction,  prévue  par 
l'article  17  du  décret  du  10  août 
187.*),  de  pécher  dans  les  cours 
d'eau  dont  le  niveau  est  acci- 
dentellement abaissé  est  gé- 
nérale et  absolue,  et  s'ap- 
plique à  la  pêche  au  moyen 
de  la  ligne  flottante.  —  3°  L'in- 
terdiction de  pêcher,  prévue 
par  l'article  10  du  décret  du 
10  août  ^875,  n'est  subor- 
donnée qu'à  la  réunion  de  ces 
deux  conditions,  que  le  niveau 
du  cours  d'eau  ait  été  acci- 
dentellement abaissé  et  que 
l'abaissement  ait  eu  lieu  soit 
pour  opérer  des  curages  ou 
travaux  quelconques,  soit  par 
suite  du  chômage  des  usines 
ou  de  la  navigation.  {C.deCass.), 
V,  906. 

-  (11)  Prescription.  —  Procès- 
verbal.  —  Défaut  d'enregis- 
trement. —  Nullité.  —  {Sieur 
Hacquart.)  —  La  prescription 
d'un  mois  établie  parl'article  62 
de  la  loi  du  15  avril  1820  a 
pour  point  de  départ  le  jour 
où  le  délit  a  été  constaté  par 
un  procès-verbal  que  ce  texte 
suppose  évidemment  valable. 
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PÉCHB  FLUVIALE  (SUite)  l 

En  coDAéqueflce,  doit  être  an- 
nulé rarr«^t  qui  prononce  la 
relaxe  de  l'inculp*»  en  décla- 
rant la  prescription  acquise, 
alors  qu'à  défaut  d'enregis- 
trement dans  les  quatre  Jours 
qui  ont  suivi  raffirmalion  le 
procès- verbal  était  nul  aux 
termes  de  Farticle  47  de  la  loi 
précitée.  {C.  de  Cass.),  VI,  716. 

—  (12)  Récidive.  — Fausse  appli- 
cation de  rarticle  7  de  la  loi 
du  *àl  mai  1865.  —  {Sieur 
fhwald,  Jacob'Ckarks.)  —  Doit 
être  annulé,  pour  fausse  appli- 
cation de  Farticle  7  de  la  loi 
du  31  mai  186&,  Tarrét  qui 
prononce  contre  un  prévenu 
la  peine  de  Femprisonnement 
pour  deux  délits  de  pêche 
fluviale,      prévus       par      les 

.  articles  5  de  la  loi  du  15  avril 
1829  et  15  du  décret  du 
10  août  187?)  et  punis,  aux 
termes  de  l'article  69  de  la  loi 
de  1829,  même  en  cas  de  ré- 
cidive, de  l'amende  seulement. 
(C.  de  Cas;s.),  VII,  674. 

—  (13'  —  [Sieur  Eugène  Blanchet 
contre  sieurs  Louis-François- 
HenH  Monceaux  et  Louis-Marie- 
Joseph  Boyard,)  —  Les  amas 
d'eau  qui  communiquent  arec 
un  cours  d'eau,  quelque  ap- 
pellation qu'on  leur  donne 
dans  Tusage,  sont  soumis, 
quant  au  droit  de  pêche,  aux 
prescriptions  de  la  loi  du 
15  avril  1829.  (C,  de  Cass.).  VI, 
513. 

—  Voir  Circulaires. 

—  Pêche  et  produits  des  francs- 
bords,  (fïrc),  VI,  251. 

PECHWERTY,    l,  2.33;  111,  614; 

V,  317. 
Pe<:(j  (Commune  du),  IV,  48. 


PEIGIfft,  1.1175;  X.IOO. 
PBIÉ,  V,  12g. 

Pelleaitier  (Commune  de, 
JV,  560. 

niuon,  IV,  117. 

FELIiOVX  et  C«,  V,  460. 

PÉNIlf,  U,  10-28. 

FÉNIN,  Tkssot  et  BArnBARi>,  11, 

396. 
Pensions  civiles  : 

—  (t)  Agents  en  non-activité.  — 
Retenues  pour  le  service  des 
pensions  civiles. (Ctrc.  ;,V11,T68. 

—  (2;  Commune.  —  Caisse  de 
retraites.  —  Conductear  des 
ponts  et  chaussées  en  service 
détaché  :  directeur  des  travaux 
municipaux.  —  {Sieur  Morcau 
contre  ville  dWngers.  —  Un 
conducteur  des  ponts  et  chaus- 
sées en  service  détaché,  qui  a 
rempli  les  fonctions  de  chef 
des  travaux  d'une  ville,  n'est 
pas  fondé  à  réclamer  une  pen- 
sion de  retraite  sur  la  caisse 
de  la  ville,  comme  employé 
municipal.  —  Nxjnobstaiit  son 
emploi,  le  conducteur  esl  resté 
agent  de  TEtat,  régi  au  poiol 
de  vue  de  lu  pension  par  la  loi 
du  9  Juin  1853.  —  Dépense 
consistant  en  frais  de  timbre 
et  (Venregistrement  laissés  à 
la  charge  du  réclamant  qui  suc- 
comber (C.  rf'fif.),  I,  227. 

—  (3  Ingénieurs  des  ponls  cl 
chaussées.  —  Retenues  poul- 
ie service  des  pensions  civiles. 
—  Décision  rapportant  la  cir- 
culaire du  22  avril  1896.  {CircX 
VIII,  167. 

—  (4)  Fonctionnaires.  —  Décret 
du  27  mai  1897.  —  Rejet  d'une 
demande  de  continuation  des 
fonctions  jusqu'à  la  délivrance 
du  brevet  do  pension.  Mesure 
justifiée  par  Tintérêt  du  ser- 
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vice;  pas  d'excès  de  pouvoir. 
—  {Sieur  Marchât.)  —  Depuis 
la  promulgation  du  décret  du 
27  mai  1897,  qui  confère  au 
fonctionnaire  admis  à  faire  va- 
loir ses  droits  à  la  retraite  la 
faculté  de  continuer  à  exercer 
ses  fonctions  jusqu'à  la  déli- 
vrance de  son  brevet  de  pen- 
sion, le  Ministre  des  travaux 
publics  a  pu,  sans  excès  de 
pouvoir,  rejeter  la  demande 
formée  à  cet  effet  par  un  ingé- 
nieur des  ponts  et  chaussées, 
si  la  mesure  prise  par  le  Mi- 
nistre est  justifiée  par  l'intérêt 
du  service.  —  L'intérêt  du  ser- 
vice figure,  en  effet,  parmi  les 
cas  exceptionnels  où  le  pou- 
voir des  Ministres  a  été  formel- 
lementréservé.  {C.d'Et,),X,  546. 

-  (5)  Sous-ingénieur  des  ponts 
et  chaussées.  —  [Sieur  Barba- 
rin,)  —  Travaux  publics.  Liqui- 
dation de  la  pension.  —  Un 
sous-ingénieur  des  ponts  et 
chaussées  mis  à  la  disposition 
du  Ministre  des  affaires  étran- 
gères et  attaché  à  la  direction 
des  travaux  publics  en  Tunisie 
n'est  pas  fondé  à  soutenir  que, 
pour  la  liquidation  de  sa  pen- 
sion, il  devait  être  tenu  compte 
du  titre  d'ingénieur  qui  lui 
avait  été  conféré  par  le  bey  de 
Tunis.  —  Traitement  moyen. 

—  La  pension  de  ce  sous-in- 
génieur doit-elle  être  liquidée 
d'après  le  traitement  qu'il  tou- 
chait sur  le  budget  tunisien  ou 
seulement  d'après  le  traite- 
ment maximum  dont  il  aurait 


pu  jouir  en  qualité  de  sous- 
ingénieur  s'il  avait  été  rétribué 
par  l'Etat  français?— Rés.  dans 
ce  dernier  sens,  alors  même 
que  ce  sous-ingénieur  a  versé 
au  Trésor  les  retenues  légales 
sur  le  traitement  servi  par  le 
budget  tunisien.  (C.  d'Ei,),  V,31 . 

pKMsiOiNS  CIVILES.  Voîr  Circ, 

PÉQUART,  II,  1191. 

PÉQUART  et  Collignon,  V,  470. 

PÉRAS-BERTHET,  Y,  131. 

PÉRIER,  II,  501. 

PÉRIER  (Fléritiers)  et  Malègue, 
IV,  124. 

PÉRIER  et  Malàgub,  II,  913, 

Pkrigueux  (Ville  de),  II,  238;  V, 
144;  X,  475. 

PÉRISSE,  MoNTDésiR  et  Allard, 
X,  705. 

Permis  de  circulation.  Voir  Che- 
mins de  fer. 

Permission  de  voirie,  II,  54. 

—  Interprétation  de  la  loi  du 
4  mai  1864,  sur  les  permissions 
de  voirie.  (Cire),  IX,  165. 

PERNELLE,  IV,  85. 

PERNOD  (Fils)  et  Veil-Picakd, 
Vï,  702. 

PÉRÛUSE,  III,  1253;  V,  246. 

Perpezag-le-Blang  (Commune  do; 
II,  707. 

Perpignan  (Ville  de),  I,  232;  IV,. 
814;  VI,  403. 

PERRET-TILLÛT,  I,  493. 

PERRIGHÛNT,  III,  1217. 

PERRIER,  m,  132. 

PERRIN,  VI,  302. 

PERRIN-PIGARD,  IV,  844. 

PERRON,  V,  494. 

PERRON  (Dame  veuve),  V,  323. 

PERROT,  III,  363;  VU,  745. 


Annales  des  P.  et  Ch.,  1*  série.  —  Lois^  etc.  {Tables), 
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LOIS,   PECRETS,   ETC. 


PERSONNEL. 


1NG1ÎMF.L'R8. 


GONDUCTEIBS. 


1*  Promotions. 

I,  167,   334,  553,  666,  898,  1129, 

1220. 

II,  189,  309,  404,  952. 
m,      198.  458,544,  659,1063. 
IV,      25,  47,  776. 
Y,        361,  382,  667. 

VI,  34,  165,  319,  525,  609,  674,  729. 

VII,  93,  180,  421,  499,  597,  701,  780. 

VIII,  75,  259,  345,  626,  946. 

IX,  84,  185,  314,  471,  725,  814,  995, 

X,  143,241,484,578. 


I,  45,771,  1017.  1129. 

II,  85o,  9:;2,  1082. 

III,  746,  837,  940,  1063. 

IV,  67,  483,  :m,  678,  864. 

V,  575,  842,  917. 

VI,  166,  422,  825,  608,  674. 

VII,  263,  341,  700,779. 
Vill,  258,  449,  626,  727,  833,  1083. 

IX,  566,  813. 

X,  60,  321,  484,  661,  736,  821.  902, 

959. 


2*   Nominations. 

I,  52,  172,  285,  ,^39,  431,  557,  675, 
782,  904,1020,  1134.  1223. 

II,  87,  197,  314,  410,  523,  622,  744, 
K59,  1085,  1165,  1244. 

III,  87,  203,  326,  461,  548,  669,  763, 
865,  953,  1067,  1184. 

IV,  3,  7,  16,  30,  38,  45,  51,  65,  70, 
78,  88,  119,  127,  132,  402, 
491,  577,  688,  787,  868. 

V,  107,  194,  300,  365,  390,  509. 
583,  675,  765,  845,  923. 

VI,  39,  170,  259,  332,  433,  529,  616, 
679,  733,  779,  819. 

VII,  96,  187,  267,  345,  426,  509,  601, 
704,  783,  865,  935.  994. 

VIII,  78,  165,  263,  34îà,  459,  541,631. 
730,  838,  949,  1052,  1086. 

IX,  89,  194,  323,  412,  572,  651,  731 
822,  906,  970. 

X,  66,  155,  247,  324,  403,  489,  5S1 
665.744,824,  905,961. 


3- 

Avancements. 

I. 

335,  666,  1220. 

1,        53,  172,  339,  558,  783, 1133 

Il, 

189,  309,  7i0,  953. 

II,       88,  198,  315. 

IV 

777. 

111,      552,  866. 

V, 

575,  917. 

IV,      17,  94,  690. 

VI, 

423,  729,  777,  815. 

V,       584. 

vil. 

VIII 

421,  598,  701. 
,  449,  833,  1047. 

VI,  529. 

VII,  609,602. 
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UfOéNlBURS.  I  CO?îDUCTBURS. 

3*  ATanoements  [suite). 


IX,  84,  315,  406,  648, 125,  814. 

X,  578,  662,  821, 


VIII,  165,  350,  632, 1087. 

IX,  651,  1003. 

X,  155,    325,   489,   582,   665,   825, 

906. 


4*  Décoration». 


I,  334,  553,  666,  770,  1220. 

II,  85,  188,  309,  404,  854,  1161. 

III,  81,  197,  544,  746,  836,  1179. 

IV,  75,  572,  678. 

V,  188,  361,  382,  666,  842. 

VI,  33,  422,  524,  602,  815. 

VII,  179,341,597,700,779. 

VIII,  74,  258,  536,  625,  1082. 

IX,  84,  648,  968,  995. 

X,  «9»  321,  399,  577,  660,  736,  958. 


I,  782. 

II,  87,  197,  859,  1165. 

III,  203,  1184. 

IV,  217,  577. 

V,  194,  583,  674,  765,  975. 

VI,  32,  259. 

VII,  601. 

VIII,  77,  631,  1086. 

IX,  651. 

X,  65,  324,  664,  905,  961. 


5*  Serrioes  détaobés. 


I,  45,  278,  425,  668,  772,  1017. 

II,  309,  404,  519,   740,   855,   1082, 

1241. 

III,  198,  458,  747,  837,  1063,  1179. 

IV,  25,  33,  47,  75,  573,  778. 
Y,       189,  296,  362,  382,  576. 

VI,  34,  90,  319,  423,  675,  815. 

VII,  263,  342,  199,  599,  780,861. 

VIII,  259,  345,  537,  626,  1047,  1083. 

IX,  85,  186,  407,  566,  968,  99r3. 

X,  61,  241,485,578,  737. 


I,  53,  173,  285,  349,  432,  558,  677, 

783,  1020,  1135,  1224. 

II,  88,  198,  318,  411,  623,  745,  860, 

1085,  1166,  1245. 

III,  87,  203,  326,  462,  552,  669,  763, 

953,  1067,  1184. 

IV,  10,  45,  51,  65,  70,  88,  92,  H9, 

127,  132,  403,  493,  578,  690, 
788,  868. . 

V,  196,  300,  363,  391,  509,  595, 

676,  766,  845,  923. 

VI,  39,  93,  171,  260,  333,  434,  617, 

679,  733,  780,  820. 

VII,  96,  188,  267,  345,  428,  531,  602. 

783,  866,  955,  994. 

VIII,  78,  166,  366,  459,  545,  633,  731, 

838,  1053,  1114. 

IX,  195,  323,  412,  572,  732,  823, 

970. 

X,  68,  169,  247,  326,  404,  SOI,  582, 

668,  745,  826,  915,  962. 


6*  Congés. 


16,  335,608,  772,  898,1221. 
40:*),  1083. 

III,  81,  198,  837,  1180. 

IV,  33,  679,  864. 

V,  189,  759,  970. 

VI,  166,  320,  423,  609,  730. 
\ai,  342,"42U500,  948,  989. 


I, 
II, 


I,  54,  173,  286,  349,  433,  677,  784, 

1135,  1224. 

II,  88,  198,  523,  623,  745,  1166, 

1245. 

III,  87,  203,  326,  462,  877,  1068, 

1185. 


884 


LOIS,    DECRETS,    ETC. 


INOÉMBURS. 


I 


CONDUCTEURS. 


VIII,  259. 

IX,  85,  315,  407,  567,  725. 

X,  578,  737,  821. 


6*   Congés   {tuUe). 

IV,  8,  10,  20,  31,  52,  71,  120,  493, 
788,  869 

V,  108,  197,  392,  676. 

VI,  40,  172,  435,  54i,  618,  680,  780, 
820. 

VII,  97,  188,  268,  346,  428,  531,  602, 
784,  956,  995,  79,  167. 

Vin,  264,  366,  545,  731,   949,   1053, 
IIH. 

IX,  90,  197,  324.  413,  474,  573,  732, 
971,  1003. 

X,  69, 169,  248,  405,  384,  669,  745, 
826,  916. 

7*    Congés  renonvelables. 


I,  46,  335.  42o,  554,  772,  898,  1018, 

1221. 

II,  83, 189,  310,  519,  855,  1161, 1241. 
m,      81,  198,321,  659,  747,  837, 1064, 

1180. 
IV,   13,  26,  34,  41,  48.  63,  91,  484, 

679.  778,  863. 
Y,   99,  189,  297,  363,  383,  577,  759, 

842,  917. 

VI,  35,  90,  237,  320,  424,  523,  609, 

675,  816, 

VII,  93,  180,  263.  342,  422,  500. 


I,  173,  286,  350,  433,  359,  677, 

784,  904,  1020,  1133,  1224. 

II,  88,  199,  318,  411,  523,  623,  743, 

1086, 1167,  1245. 

III,  87,  204,  462,  553,  670,  764,  877, 

953,  1068,  1185. 

IV,  21,  52,   71,  78,  120,    127,  133, 

404,  494,  379,  690,  789,  869. 

V,  108,  197,  300,  363, 392,  596, 676, 

766,  843,  923,  975. 

VI,  40,  261,  334,  435,  618,  680. 

VII,  189.  268,  346,  428. 


VII,  948,  989. 

VIII,  259,  337,   626,  727,   834,   1048, 

1083. 

IX,  86,  313,  726,  903,  969,  996. 
61,  322,  822,  939. 


X, 


3'   Congés  Illimités. 

Vn,    784,  993,  80. 

VIII,  168,  264,   367,   461,    731,   838, 
1034,  1114. 

IX,  90,  197,  413,  373,  1003. 

X,  327,  405,  501,  669,  916. 


I,  554. 

II,  405,  616,934,  1083,  1161. 

III,  82, 198. 

IV,  26,  34,  117,484. 

V,  383,  918. 

VI,  321,  675,  777. 

VII,  93,  180,  264,  300,  861. 

VIII,  260,  1083. 

IX,  187,  726. 

X,  114,  399,  378,  822. 


9»  Disponibilité. 

I,  54,   173,  286,   784,   1021,   1136, 
1225. 

II,  89,  199,  524,  623,  746,  861, 1086, 
1246. 

III,  88,  204,  327, 764,  878,  954,  \m. 

IV,  3, 10,  31,  52,  71,  404,  495,  692, 
790. 

V,  109,  197,  301, 366,  392,  510, 597, 
677,  767,  846,  924. 

VI,  40,  93,  173,  334,  436,  544,  619, 
733,  780,  820. 

Vlï,    97,  189,  269,  346,  429,  532,784, 
866,  997. 


ANALYSE   DES   MATIERES   PAR   ORDRE   ALPHABÉTIQUE.    885 


INOÊXIBURS. 


I 


COXDUCTBURS. 


I, 

335. 

n, 

954. 

m. 

545. 

IV, 

26. 

V, 

100,  383. 

VI, 

610. 

vil. 

780. 

I,  46, 167,  279,  335,  426,  554,  668, 

773,  899,  1130. 

II,  189,    310,   406,   519,   741,  955, 

1083,  1161. 
m,      321,545,  660,  838,  1065. 

IV,  26,  484,  579,  679,  778. 

V,  100,  190,  297,  384,  578,  667. 

VI,  258,  321,  525,  610. 

VII,  181,  264,  313,  422,  599,  952,  990. 

VIII,  75,  161,  260,  345,  450,  538,  727, 

946,  1049,  1084. 

IX,  86,  «87,  315,  407,  567,  726. 

X,  61,  242,  322,  399,  663,  822. 


9*  DisponibUlté  {$uiie). 

VIII,  81,  168,  367,  545,  633,  732,949, 
1054. 

IX,  90,  197,  413,  475,  574,  652,733, 

825,  971,  1003. 

X,  2(8, 327, 405,  501,  584,  669,  746, 

826,  916,  963. 

lO*   Démlssioi». 

I,  286,  350,  433,  559,  785. 

II,  89,  318,  624,  746,  861,  1086. 

III,  89,  204,  462,  670,  878. 

IV,  579,  692. 

V,  109, 366,  510, 597,  846, 924, 975. 

VI,  41,  173,  436,  545,  680,  733. 

VII,  97,  347,  532,  957,  998; 

VIII,  81,  169,  367,  546,  634,732,  838. 

IX,  91,198,574. 

X,  69,  169,  248,  405,  584,  827. 

11«   Retraites. 


54,  174,  286,  351,  433,  678,  785, 
1021. 

II,  318,  411,  862,  1086,  1167,  1246. 

III,  89,  205,  462,  553,  670, 76i,  954, 

1068,  1186. 

IV,  3,  10,  53,  72,  78,  88,  120,  496, 

692,  790. 

V,  109, 198,  301,  367,  393, 598, 975. 

VI,  41,  94,  261,  334,  545,  620,  781. 

VII,  190,  269,  347,429,  532,  602,  705, 

785,  867,  957,  998. 

VIII,  169,  265,  367,  462,  546,  1114. 

IX,  324,  414,  475,  825. 

X,  70,  170,  248,  327,  405,  502,  584, 

716,  917,  963. 


I,  46,  279,  336,  426,  554,  668,773, 

899. 

II,  85,189,310,406,856,955,  1241. 
ni,     82,   322,   545,    660,    838,    940, 

1180. 
13,  34,48,  63,  68,  117,131,398, 

484,  680,  866. 
100,  190,  297,  363,  384,  843,  470. 
166,  258,  321,  425,  525,610,  675, 

730,  816. 
VII,    93,264,343,599,701,780,861, 

953,  990. 


18*  Décès. 


IV, 

V, 
VI, 


H, 

IH, 

IV, 

V, 


55,  174,  286,  351,  434,  560,  678, 

785,904,1021,1136,  1225. 
89,  199,  319,  413,  524,  624,746, 

862,  1086,  1167,  1246. 
89,  205,  327,  423,  555,  670,  764, 

879,  954,  1068,  1186. 
3,  11,  21,31,45,  54,65,72,  79, 

92,  121,    128,  133,  405,  497, 

579,  693,  790,  869. 
109,  198,  301,367,  394,510,598, 

677,  767,  846,  924,  976. 


886  LOIS,    DÉCRETS,    ETC. 

INGÉNIEURS.  I  CONDUCTEURS. 

18*   Déoès  (nûte). 


Vin,  15,  346,450,627,  834,946,1049, 
1084. 

IX,  86,  187,  315,  408,  471,  649,  814, 

903,  969,  996. 

X,  62, 145,  322,  400,  738,  822,  902, 

959. 


VI,  41,  94,  173,  262,  335,  436,  545, 

621,  680,  820. 

VII,  98,  190,  269,  348,  429,  533,  603, 

-  705,  789,  868,  958,  998. 

VIII,  81,  169,  266,  368,  462,  546,  634, 

732,  839,  950,  1054,  1116. 

IX,  91,  198,  325,  414,  475,  574,  652, 

733,  826,971,  1003. 

X,  71,  170,  248,  327,  407,  502,  584, 

670,  748,  827,  917,  963. 


I,  666. 

II,  616. 

III,  940. 

IV,  47,  483. 

V,  361,  970. 

VI,  777. 

VIII,  258,  536,  1047. 

IX,  725. 

X,  577,  958. 


13*  Honorarlai. 

III,  952. 

IV,  578. 
X,       744. 


I,  47,  168,  279,  336,  426,  554,  668, 

773,  899,  1018,  1130,1221. 

II,  86,  189,  310,  406,  520,  616,  741, 

856,955,1083,  1161,  1242. 

III,  82,  199,  322,  459,  545,  660,  747. 

838,  940,  1065,  1180. 

IV,  2,  5,14,26,35,41,  48,63,  68, 

75.  87,  91,  93,  117,  123,  131, 
399,  485,  574,  680,  779,  866. 

V,  100,  191,  297,  363,  384,  506,  578, 

667,  760,  843,  918,  971. 

VI,  36,  91,  166,  258,  321,  425,  525, 

610,  675,  730,  777,  817. 
Vil,    94,  181,  26i,  343,  422,  500,599, 
701,  781,  862,  953,  991. 

VIII,  76,  161,  260,  346,  450,  538,  627, 

728,  834,  946,  1049,  1084. 

IX,  86,  187,  316,  408,  471,  567,  649, 

726,  814,  903,  969,  996. 

X,  62,  145,  242,  323,  400,  485,  579, 

663,  738,  822,  902,  959. 


14«   Dôoisions   diverses 

I,  55,  174,  287,  351,  434,  560,  679, 
786,  905,  1021,  1136,  1226. 

H,  90,  200,  319,  413,  524,  624,  746, 
862,  1087,  1167,  1246. 

m,  90,  205,  327,  463,  556,  671,  765, 
879,  954,  1069,  1186. 

IV,  3.  11,  21,31,  38,46,  54,66,72, 
79,89,107,121,128,133,405, 
497,  579,  693,  790,  870, 

V,  110,  198,  302,  .367,  395,  .511,  598, 
678,  767,  846,  924,  976. 

VI,  42,  94,  174,  262,  336,  437,  545, 
622,  680,734,  781,  821. 

VII,  98,  190,  269,  349,  430,  533,  605, 
705,  789,  869,  959,  998. 

VIII,  82,  170,  266,  369,  462,  546,  634, 
733,  839,  950,  1054,  1116. 

IX,  91,  198,  325,  414,  475,  574,  652, 
733,  826,  906,  972,  1004. 

X,  72,  170,  249,  328,  407,  502,  585, 
670,  749,  827,  917,  964. 


Personnel.  —  Amélioration  de  la 
situation  :  1°  des  sous-ingé- 
nieurs des  ponts  et  chaussées; 
2°  des  conducteurs  des  ponts 


et  chaussées  ;  3**  des  contrô- 
leurs des  mines  ;  4*  des  com- 
mis des  ponts  et  chaussées  et 
des  mines.  (Cire),  IX,  958. 
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—  Eqvoî  d'un  règlement  d'admi- 
nistralion  publique  portant  or- 
ganisation du  personnel  des 
agents  inférieurs  des  Ponts  et 
Chaussées.  (Cire),  IH,  931. 

—  Voir  Agents.—  Allocations.  — 
—  Cantonniers.  —  Circulaires, 
Commerce.  —  Concours.  — 
Conducteurs^  —  Congé.  —  Ex- 
pertise. —  Ordonnateurs  se- 
condaires.— Pêche  fluviale.  — 
Pensions.  —  Retenue  du  pre- 
mier douzième.  —  Retraite.— 
Rétribution.  —  Traitement. 

Pertuïs  (Syndicat  de),  I,  620. 

PERTUS  et  JoLY,  VI,  701. 

PETIET,  H,  672. 

PETIT,  I,  1202;  II,  798;  III,  154. 

PETIT  et  LioNNKL,  VI,  396. 

Petit-Quevilly  (Commune  du),  II, 
4^2. 

PETITON  et  Bazainb,  VIII,  40. 

PïîTossK  (Commune  de),  H,  54. 

PÉTROLE,  Voir  I,  834,  Ateliers  in- 
salubres. 

PETRARO,  IX,  40. 

PETRAS  et  L(TniE,  III,  357. 

PETROGHE,  V,  729. 

PEYROT,  I,  990;  VI,  389,  492. 

PEYROTet  MARTrNE.\u,III,  1202. 

PEYZARET,  X,  105. 

PÉziLLA-LA-RiviKRE  (Fabrique  de), 
VII,  143. 

PHÉLIPPON,  II,  360;  III,  110. 

PIAG6I0  et  (^AXBA,  II,  1202. 

PIAT  (Epoux),  VIII,  1014. 

PICARD  Frères,  III,  1233. 

PICHARD,  V,  242. 

PICHARD,  Langlois  et  Alleman- 
de?, III,  593. 

PIGHON-FLOUR,  V,  47. 

PIGQ,  m,  720. 

PIERQUIN,  III,  1210. 

PIERROUX  et  Drbvet,  II,  941. 

PIETRI,  V,  88,  92. 

PIEYRE,  V,  72. 

PI6NER0L,  X,  75. 


PILLOT,  III,  359. 

PILTÉ,  II,  374. 

PI6N0T,  V,  143;  VI,  757. 

PINATEL  et  Esmieu,  II,  936. 

PINGHARD,  III,  622. 

PINELLI,  I,  548. 

PIN6AULT,  11,392. 

Plnsac  (Commune  de),  II,  1064. 

PIQUET,  Vlll,  589. 

PIRAUD  (Consorts),  111,800. 

PITOISET,  VII.  312. 

PIVETEAU,  III,  404. 

Plagey  (Commune  de),  III,  1225. 

pLAiNCHEs-EN-MoMTAGNE  (Com- 
mune de),  II,  183. 

PLANCHET  et  Kuent/,  X,  944. 

PLANGHÛN,  VI,  309. 

Plantation  d'arbres,  II,  360,905. 

Voir  Cours  d'eau,  circulaires, 
registre. 

PLATEAU,  IV,  858. 

Plrnissiuum  flumen,  II,  44,  469, 
590,  594. 

Plesnoy  (Coiumune  de),  I,  400. 

PLET,  X,  102. 

Plougasnou  (Commune  de),  II, 
807. 

POGHET,  III,  723. 

POGGI,  V,  60. 

POINSOT,  I,  400. 

POINTEAU  et  Colleau,  VI,  769. 

POINTEL(Veuve),  m,  922. 

POIRIER,  V,  73i. 

POIRRIER,  III,  126. 

Poisson  (Vente  et  colportage  du) 
Voir  Cire.  IV,  469. 

Poitiers  (Ville  de),  III,  794;  VI 
771. 

Polders  de  l'Ouest.  —  En- 
diguement  de  la  baie  du  Mont- 
Saint-Michel.  —  Plus-vnlue  : 
Commission  spéciale.  —  (Sieur 
Bélan  contre  compagnie  des  Pol- 
ders de  l'f)ue>it.)  —  Commis- 
sion spéciale.  Question  préju- 
dicielle de  propriété.  —  La 
commission  spéciale  établie  en 
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vertu  de  la  loi  du  16  sep- 
tembre i$07,  incompétente 
pour  st-atuer  sur  les  questions 
de  propriété,  est  tenue  de  sta- 
tuer sur  la  question  de  plus- 
value  d'une  propriété,  encore 
bien  que  le  propriétaire  sou- 
tiendrait que  ses  titres  de  pro- 
priété l'alTranchissent  des 
payements  de  toute  indemnité 
de  plus-value.  —  Polders  de 
rOuest  :  terrain  clos:  exempt 
tion  de  plus-value.  —  Décidé 
en  fait  que  la  digue  établie  par 
un  propriétaire  ayant  été  dé- 
truite par  la  mer,  avant  le  dé- 
cret autorisant  la  perception 
d'une  indemnité  de  plus-value, 
ce  propriétaire  n'était  pas 
fondé  à  soutenir  qu'il  avait 
droità  l'exemption  de  rindem- 
nité  de  plus-value  accordée 
par  le  décret  aux  propriétés 
closes.  —  Appréciation  de  plus- 
value  :  formalités.  —  Les  for- 
malités prescrites  par  les 
articles  9,  12  et  15  de  la  loi 
du  16  septembre  1807  relati- 
vement aux  estimations  à 
faire  avant  et  après  le  dessè- 
chement des  marais  ne  sont 
pas  applicables  à  peine  de  nul- 
lité à  l'appréciation  de  l'indem- 
nité de  plus-value  qui  peut 
être  exigée  des  propriétés  pri- 
vées dans  le  cas  prévu  par  l'ar- 
ticle 30  de  ladite  loi  :  il  suffit 
que  la  commission  spéciale  ait 
pu  apprécier  par  l'état  maté- 
riel des  lieux  la  valeur  primi- 
tive des  propriétés.  —  Le  clas- 
sement, effectué  en  tenant 
compte  de  toutes  les  catégo- 
ries que  comportait  la  nature 
des  travaux  exécutés,  est  régu- 
lier, encore  bien  qu'il  n'ait  pas 
été  effectué    dans   les  formes 


prescrites  par  l'article  9  de  la 
loi  du  16  septembre  1807. 
(C.  (TEL),  11,1186. 

poligaud,  viir,  595;  vm,  596. 

Police  des  chemins  de  fer. 
[Voir  Chemins  de  fer). 

—  du  roulage  I,  534,  993. 
P0LI6NAG  (De),  IV,  233. 
POLINELLT  et  i^RACE,  III,  1122. 
PÛMEREU,  VU  1,591. 
POMMEROL,  V,  8. 

POMPÉE  et  Protat,  III,  605. 

PÛNE,  II,  1206. 

P0N6IBAUD  (Consorts  de),  IV, 
127. 

PONS,  m,  i38;   IV,  76;  V,  811. 

PONS,  Monte iLLET  et  CouDERG,  IV, 
246. 

PoNïARLiER    (Ville  de),  VII,  227. 

Pont  de  Cuabris  (Société  du),  II, 
549. 

Pont  deCondrieu  (Société  du),  II, 
458. 

Ponts  métalliques.  —  Nouveau 
règlement  relatif  aux  épreuves 
des  ponts  métalliques.  —  Ins- 
truction pour  la  surveillance 
et  l'entretien  des  ponts  métal- 
liques. —  Rectification  dans 
les  circulaires  du  29  août  1891. 
(Cire),  II,  951. 

—  (Epreuves  des).  [Cire) 
Ponts  a  fixage  : 

—  (1)  Communes.  —  Départe- 
ment. —  Concession;  Dom- 
mages-i  u  térêts.  —  {Compagnie 
du  pont  du  Drac  contre  dépar- 
tement de  r Isère.)  —  Lorsque 
l'autorisation  de  construire  un 
nouveau  pont  sur  une  rivière 
n'a  été  accordée  par  l'admi- 
nistration supérieure  que  sous 
la  condition  acceptée  par  le 
conseil  général  du  départe- 
ment concédant  de  prendre  à 
sa  charge  l'indemnité  pouvant 
être  due  par  l'Etat  à  la  corn- 
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pagnie  concessionnaire  d'un 
ancien  pont  établi  à  proximité 
du  nouveau,  TEtat  ne  saurait 
être  rendu  responsable  du 
dommage  causé  à  ladite  com- 
pagnie. —  Décidé  qu'un  pont 
construit  par  des  communes 
était  devenu  la  propriété  du 
département  par  suite  du  clas- 
sement comme  route  départe- 
mentale des  chemins  vicinaux 
qu'il  desservait  et  qu'en  consé- 
quence le  département  était 
tenu  des  obligations  contrac- 
tées originairement  par  les 
communes  envers  le  conces- 
sionnaire du  pont.  — .Décidé 
que  la  concession  comprenait 
le  Jdroit  exclusif  d'entretenir 
un  passage  d'eau  avec  péage 
dans  un  certain  périmètre  et 
que  l'établissement  d'un  nou- 
veau pont  dans  ce  périmètre 
causait  un  dommage  au  con- 
cessionnaire du  premier  pont, 
qui  avait  droit  à  une  indemnité. 

—  Décidé  que,  bien  que  le  nou- 
veau pont  ait  été  construit  pour 
le  compte  des  communes  inté- 
ressées au  chemin  vicinal  qu'il 
dessert,  le  département  était 
responsable  du  dommage  causé 
par  sa  construction  à  raison  de 
ce  qu'il  avait  pris  l'initiative 
du  travail,  l'avait  voté  eu  pre- 
nant à  sa  charge  une  part 
importante  des  dépenses,  et 
de  ce  que  le  chemin  vicinal 
desservi  aboutissait  à  ses  deux 
extrémités  à  une  route  dépar- 
tementale. (C.  d'EL),  II,  1220. 

-  (2)  Pont  suspendu.  —  Voitures 
de  roulage.  —  (Sieur  Jaubert.) 

—  Dans  le  tarif  des  droits  de 
péage  légalement  établis  pour 
la  circulation  sur  le  pont  sus- 
pendu de  risle,  à  Laubarde- 


mont,  la  dénomination  de  voi- 
tures de  roulage  comprend  non 
seulement  celles  qui  servent 
aux  transports  effectués  pour 
le  compte  d'autrui  par  des 
entrepreneurs  ou  rouliers, 
mais  encore  celles  dont  un 
négociant  se  sert  pour  les 
besoins  de  son  commerce  et 
qu'il  conduit  lui-même  ou  fait 
conduire  par  ses  serviteurs, 
(C.  de  Cass.),  Il,  176. 

—  (3)  Rachat.  Commission; 
formes;  recours  pour  excès  de 
pouvoirs.  —  (Pré feC  de  l'Isère  es 
qualités  contre  Société  du  Pont 
de  Condrieu.)  —  Les  décisions 
rendues  par  les  commissions 
arbitrales,  instituées  par  la  loi 
du  ao  juillet  1880,  pour  le  règle- 
ment des  indemnités  dues  aux 
concessionnaires  par  suite  du 
rachat  des  ponts  à  péage,  sont 
susceptibles  d'être  déférées  au 
Conseil  d*Etat  par  la  voie  du 
recours  pour  excès  de  pouvoirs. 
—  La  circonstance  que  la  com- 
mission arbitrale  n'aurait  pas 
appelé  devant  elle  les  parties 
intéressées  avant  de  prend^ 
sadécisionne  saurait,*en  l'ab- 
sence d'une  procédure  organi- 
sée par  la  loi  du  30  juillet  1880, 
entraîner  l'annulation  de  sa 
décision.  iC.  dEt,),  II,  458. 

—  (4)  Suppression  avant  l'expi- 
ration de  la  concession  ;  indem- 
nité lixée  après  expertise,  en 
tenant  compte  des  charges  qui 
auraient  incombé  au  conces- 
sionnaire jusqu'à  l'expiration 
normale  de  la  concession.  — 
(Sieur  Escarraguel  contre  pré- 
fet de  la  Gironde  es  qualités),  — 
Procédure.  —  Constitution 
d'avocat  ;  élection  de  domicile  ; 
assignation.  —  La  notification 
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■'Ponts  a  PKAr;B  [suite)  : 

à  une  partie  du  pourvoi  signé 
d'un  avocat  au  Conseil  d'Etal, 
du  mémoire  ampliatif  et  de 
l'ordonnance  de  soit  commu- 
niqué satisfait  aux  prescrip- 
tions du  décret  du  22  juil- 
let 1806  qui  exige  constitution 
d'avocat,  élection  de  domicile 
en  son  cabinet  et  assignation 
à  comparaître  devant  le  Con- 
seil d'Etat.  ((;.  (i'Et.),  IV,  "/dS. 
—  (5)  Travaux  exécutés  par  le 
concessionnaire.  -  Départe- 
ment. —  Concession.  —  {Dépar- 
tement de  rindre  contre  Société 
du  pont  de  Chabris.)  —  Cons- 
truction parle  concessionnaire 
de  chambres  de  visite  pour  les 
Cclbles  d'amarrage.  Demande 
en  remboursement  d'une  par- 
tie de  la  dépense  :  rejet  :  le  con- 
cessionnaire était  tenu  d'en- 
tretenir le  pont  et  les  abords 
en  bon  état,  et  le  conseil  géné- 
ral n'a  pas  consenti  à  contri- 
buer à  la  dépense.  —  Maison 
de  garde  :  ladite  maison  figu- 
rant au  plan  du  pont  approuvé 
•  devait  être  construite  par  le 
concessionnaire  et  remise  au 
département,  sans  indemnité, 
à  l'expiration  de  la  concession 
en  même  temps  que  le  pont. 
i(\  d'Et,\  11,  549. 

PoNï-siTR-YoNNE  (Commune   de;, 
ni,  1221. 

Ponts  et  travaux  kn  fer  (Société 
des),  11,807,1145. 

Pont.   Voir  Décompte,    taxe    de 
péage. 

PONTÎÉ,  Cayron  et(;KLis,  IX,  952. 

PONTIÉ  et(iKLis,  111,4^. 

PORON-GRISART,  I,  132,993. 

P0R0N-6RISART  et  Llsseaix,  1, 
534. 

»PoRTiRA(;iJESi^(^.ommune  de) IV, 750. 


Ports  maritimes: 

—  (1)  Amarrage  de  bateaux  for- 
mant entrave  à  la  navigation. 

—  Contravention.  —  {Ministre 
d^s  travaux  publics  contre  sieur 
Urvois  et  autres.} —  Le  fait  par 

—  des  patrons  de  bateaux  d'avoir 
amarré  leur  embarcation  dans 
le  chenal  d'un  port  et  d'avoir 
refusé  de  le  dégager  pour  réta- 
blir la  liberté  de  la  navigation 
constitue  une  contravention 
de  voirie  prévue  et  réprimée 
par  l'article  3  de  l'ordonnance 
d'août  1681.  Condamnation  à 
Tamende  et  aux  frais  du  pro- 
cèsrverbal.  —  Le  conseil  de 
préfecture  ne  peut  pas  pro- 
noncer le  relaxe  des  contreve- 
nants qui  lui  sont  déférés  par 
un  procès-verbal  i*égulier,  en 
se  fondant  sur  ce  que  d'autres 
contrevenants  ayant  agi  daos 
des  conditions  identiques 
auraient  échappé  aux  pour- 
suites. (C.d'Et.),  VIII,  288. 

—  (2)  Avaries  à  une  jetée.  — 
(Sieur  Bell.)  —  Responsabililf 
du  capitaine  du  navire,  l'acci- 
dent étant  dû  à  une  faussp 
manœuvre  du  navire  ^les  or- 
ganes de  direction  étant  faus- 
sés) ou  à  la  faute  du  capitaine 
qui  aurait  voulu  faire  entrer 
son  navire  dans  le  port,  bien 
que  la  hauteur  d'eau  annoncée 
par  le  pilotage  fût  insuftisante 
pour  le  tirant  d'eau  du  bâti- 
ment. ((;.  d^El.),  X,30o. 

—  (3)  Canal  de  Caen  à  la  mer. 

—  Contravention.  —  IMinistre 
des  travawv  publics  contre  sieur 
Esnault.)  —  Le  fait  d'avoir, 
dans  une  partie  du  canal  de 
Caen  à  la  mer  formant  dépen- 
dance du  port  de  Ouistreham, 
amarré  un  chaland,  sans  fanal 
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«t  sans  personne  à  bord  pen- 
dant la  nuit,  constitue  une 
infraction  à  l'article  2,  titre  1, 
livre  IV,  de  Tordonnance 
d'août  1681,  dont  la  n'^pression 
appartient  au  conseil  de  pré- 
fecture. —  Condamnation  à 
25  francs  d'amende  et  aux  frais 
du proj*, es- verbal.  (C.  (TEt.),  IV, 
721. 

—  (4)  Chaland.  —  Echouage.  — 
Libération.  —  Droit  d'abandon. 
—  {Sieur  Serrure,)  —  L'aban- 
don du  navire  et  du  fret,  dans 
les  conditions  de  l'article  216 
du  Code  de  commerce,  ne 
constitue  pas  un  mode  de  libé- 
ration que  le  propriétaire  d'un 
chaland,  affecté  au  transport 
des  boues  extraites  par  la 
drague,  échoué  dans  un  port 
maritime,  puisse  opposer  à 
l'Etat.  —  Ce  chaland  ne  cons- 
titue pas  un  navire  dans  le 
sens  de  l'article  216.  {(\  (VEt.), 
m,  274. 

—  (5)  Concession.  —  (Compagnie 
des  docks  et  entrepôts  de  Mar- 
seille.) —  Décidé  que  le  décret 
du  23  octobre  1856  par  lequel 
l'Etat  agissant  en  exécution  de 
la  loi  du  10  juin  1854  a  concé- 
dé à  la  ville  de  Marseille  avec 
faculté  de  rétrocession  les  ter- 
rains de  l'ancien  Lazaret  pour 
y  construire  et  exploiter  dés 
docks-entrepôts,  n'a  pas  cons- 
titué au  profit  de  la  ville  et  de 
son  rélrocessionnaire,  la  com- 
pagnie des  docks  et  entrepôts 
de  Marseille,  un  monopole  qui 
puisse  faire  obstacle  à  la  con- 
cession d'entreprises  de  même 
nature  en  dehors  du  périmètre 
i\xé.  —  En  conséquence,  l'au- 
torisation accordée  par  l'Etat  à 
la  Chambre  de  Commerce  de 
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Marseille  dinstaller  sur  les 
quais  des  nouveaux  bassins  du 
port  construits  aux  frais  du 
Trésor,  des  hangars  pour  abri- 
ter les  marchandises  et  des  ap- 
pareils hydrauliques  pour  en 
faciliter  le  chargement  et  le 
déchargement,  n'ayant  pu  por- 
ter atteinte  aux  droits  du  con- 
cessionnaire etdu  rétrocession- 
naire,  celui-ci  n'est  pas  fondé 
à  demander  une  indemnité  à 
l'Etat  à  raison  de  la  concur- 
rence qui  lui  serait  faite  par  la 
Chambre  de  Commerce.  (C. 
d'Et,),  IX,  229. 

—  (6)  Dépendances  du  domaine 
maritime.  —  Anticipation.  — 
Contravention  de  grande  voirie. 

—  Relaxe.  (Sieur  Rigaud^)  — 
Lorsqu'un  terrain  séparé  d'un 
port  et  d'un  quai  par  un  che- 
min vicinal  n'a  fait  l'objet 
d'aucun  acte  administratif  le 
classant  dans  les  dépendances 
du  port,  la  prise  de  possession 
de  ce  terrain,  qu'il  soit  doma- 
nial ou  communal,  ne  consti- 
tue pas  une  contravention  de 
grande  voirie;  il  n'y  aurait 
qu'une  emprise  d'une  propriété 
privée.  (C.  ^i'EL),  1, 1194. 

—  (7)  Dépôt  de  matériaux  sur  le 
quai  d'un  port.  —  Matéiûaux 
n'ayant  pas  été  déchargés  sur 
le  quai  pour  le  compte  des 
individus  contre  qui  le  procès- 
verbal  a  été  dressé.  —  Relaxe. 

—  (Sieurs  Galinier.)  (C.  d'E^), 
VI, 751. 

—  (8)  Engins  d'amarrage  défec- 
tueux; dommages.  —  Compé- 
tence. —  [Compagnie  des  Corps 
morts  de  Bordeaux  contre  sieurs 
Gamba  et  Piaggio.)  —  Le  con- 
seil de  préfecture  est  compé- 
tent pour  connaître  d'une  de- 
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Ports  maritimes  i^uito)  : 
mande  en  dommages-intérêts 
formée  par  le  propriétaire  d'un 
navire  contre  une  compagnie 
concessionnaire  des  Corps 
morts  et  bouées  d'amarrage 
dans  un  port  maritime,  à  rai- 
son d'avaries  causées  à  son 
navire,  par  suite  de  vices  de 
construction  ou  du  défaut 
d'entretien  des  engins  d'amar- 
rage. —  Ces  engins  sont  des 
dépendances  des  ouvrages  du 
port.  —  Décidé  que  le  capitaine 
du  navire  endommagé  ayant 
fait  toutes  diligences  néces- 
saires pour  prévenir  l'accident, 
la  réparation  du  dommage  in- 
combaità  lacompagnie  d'amar- 
rage qui  avait  négligé  soit  d'en- 
tretenir en  bon  état  ses  engins 
d'amarrage,  soit  de  prendre  les 
dispositions  nécessaires  pour 
les  réparer  ou  les  remplacer. 
(C.  d'Et.),  II,  1202. 

—  (9)  Engins  d'amarrages  défec- 
tueux. —  Dommages.  —  Com- 
pétence. —  (Compagnie  des 
Corps  morts  et  bouées  d'amar- 
rage du  port  de  Bordeaux  contre 
sieurs  Mac  Donald  et  Thompson 
et  C*''.)  —  Compétence  du  con- 
seil de  préfecture  pour  statuer 
sur  une  demande  en  dom- 
mages-intérêts formée  par  le 
propriétaire  d'un  navire  contre 
une  compagnie  concession- 
naire des  Corps  morts  et  bouées 
dans  un  port  maritime,  à  rai- 
son d'avaries  causées  à  un  na- 
vire par  suite  des  vices  de  cons- 
truction d'engins  d'amarrages: 
ces  engins  sont  des  dépen- 
dances des  ouvrages  du  port. 
—  Décider  que  la  compagnie 
des  Corps  morts  devait  être 
déclarée  responsable  d'avaries, 


provenant  des  vices  de  cons- 
truction d'engins  formant  ane 
dépendance  des  ouvrages  da 
port,  qui  avaient  été  élevés  par 
ladite  compagnie.  —  Rejet 
d'une  objection  tirée  de  ce  que 
lesdits  engins  n'auraient  pas 
été  Tobjet  des  vérifications  et 
de  la  réception  prescrite  parle 
cahier  des  charges.  (C.  d'Et.], 
iil,  310. 

—  (10)  Entreprise  pour  le  compte 
de  TEtat.  —  Demande  de  liqui- 
dation des  comptes.  —  Qualité 
pour  saisir  le  conseil  de  pré- 
fecture au  nom  de  l'Etat.  — 
(Sieur  Auray.)  —  Les  agents 
des  ponts  et  chaussées  n'ont 
pas  qualité  pour  saisir  le  con- 
seil de  préfecture,  au  nom  de 
l'Etat,  d'une  demande  en  liqui- 
dation des  comptes  d'une  en- 
treprise.—  Arrêté  annulé:  le 
préfet  seul  a  qualité  à  cet  effet. 
(C.  d'Et.),  ni,  1117. 

(11)  Exploitation  des  voies  ferrées 
des  quais  des  ports.  —  Modifi- 
cation du  règlement  général 
du  15  juin  1888.  (Cire),  VIll, 
603. 

—  (12)  Manutention  des  pétroles 
et  autres  matières  inflam- 
mables. (Cire),  VI,  152. 

—  (13)  Organisation  du  contrôle 
des  voies  ferrées  des  quais  des 
ports  maritimes  ou  fluviaux. 
(Cire),  Vil,  577. 

—  (14)  Port  de  Marseille.  —  Con- 
travention. —  Compétence.— 
(Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieurs  Clavet  et  Mora.)  — 
Tables  et  pots  de  fleurs  placés 
sans  autorisation,  devant  un 
café,  sur  un  trottoir  constituant 
une  dépendance  du  port  de 
Marseille;  compétence  du  con- 
seil de  préfecture  pour  statuer 
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sur  cette  contravention  et  or- 
donner, à  défaut  d'amende, 
Tenlèvement  des  objets  qui 
font  obstacle  à  la  circulation. 
(C.  (TEt.),  III,  1252. 
-  (15)  Rades.  —  Chenal  d'accès. 

—  Ëchouage.  —  Enlèvement. 

—  Abandon  du  navire  et  du 
fret.  —  Libération.  —  {Sieurs 
Hautin-Télard  et  Leblévec.)  — 
Le  fait  par  un  capitaine  et  un 
armateur  de  n'avoir  pas  obtem- 
péré à  rinjonction,  à  eux  faite 
par  le  préfet,  de  faire  dispa- 
raître un  navire  échoué  cons- 
titue une  contravention  aux 
lois  et  règlements  maritimes. 

—  Condamnation  aux  frais  du 
procès-verbal  et  aux  dépens 
nécessités  par  Tenlèvement 
d\»ffice  exécuté  par  les  ingé- 
nieurs de  la  navigation.  —  Res- 
ponsabilité. —  Le  propriétaire 
du  navire  échoué  n'est  pas  fon- 
dé à  soutenir  que  la  contra- 
vention doit  être  relevée  à 
rencontre  de  l'armateur  du 
navire  abordeur  déclaré,  par 
arrêt  passé  en  force  de  chose 
jugée,  responsable  de  Tabor- 
dage.  —  Les  dépenses  ayant 
pour  objet  direct  et  immédiat 
de  dégager  la  passe  d'accès  du 
port  peuvent  seules  être  mises 
à  la  charge  des  contrevenants. 

—  L'abandon  du  navire  et  du 
fret,  dans  les  termes  du  nouvel 
article  246  du  Code  de  com- 
merce, complété  par  la  loi  du 
12  août  1886,  ne  constitue  pas 
un  mode  de  délibération  que 
le  propriétaire  du  navire 
échoué  dans  une  passe,  avant 
la  promulgation  de  ladite  loi, 
puisse  opposer  à  l'Etat.  —  Sous 
l'empire  de  l'ancien  article  316 
du    Code    de    commerce,    ce 


mode  de  libération  n'était  pas 
opposable  à  l'Etat.  —  Les  dis- 
positions législatives  qui  pres- 
crivent aux  propriétaires  d'en- 
lever tout  navire  échoué  qui 
mettrait  obstacle  au  service  de 
la  navigation  dans  les  ports 
maritimes  et  leurs  dépen- 
^  dances  sont  applicables  dans 
le  cas  où  un  bateau  est  échoué 
dans  une  des  passes  navigables 
donnant  accès  à  un  port  mari- 
time. —  Procédure.  —  Conseil 
d'Etat.  —  Recours.  —  La  si- 
gnification de  l'arrêté  attaqué 
faite  à  la  personne  et  au  domi- 
cile de  l'avoué  quia  représenté 
la  partie  devant  le  conseil  de 
préfecture  ne  fait  pas  courir  le 
délai  d'appel.  (C.  d'EL),  I,  738. 

—  (16)  Refus  de  déplacer  un  na- 
vire. —  Contravention.  —  (Mi- 
nistre des  travaux  publics  contre 
sieur  Pacderbock).  —  L'amende 
édictée  par  l'ordonnance  d'août 
1681,  contre  le  maître  d'un  na- 
vire laissé  dans  un  port  sans 
gardien  ni  matelot  pour  faire 
les  manœuvres  nécessaires 
n'est  pas  applicable  à  un  capi- 
taine qui  refuse  d'obéir  aux 
ordres  d'un  officier  de  port  lui 
enjoignant  de  déplacer  son 
navire.  —  Condamnation  aux 
seuls  frais  du  procès-verbal  et 
des  frais  de  déplacement  du 
navire.  (C.  d'Et>),  III,  632. 

—  Voir  Baux  d'entretien.  — 
Contravention.  —  Décompte. 
—  Dettes  de  l'Etat.  —  Dom- 
mages. —  Droit  d'attache.  — 
Grande  voirie.  —  Offre  de  con 
cours. 

Ports,  quais,  etc.  (Droit  de  sta- 
tionnement sur  les),  I,  512, 
Commune. 

POTHIN,  V,  954. 
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POUCET,  11,681. 

PouiLLY  -  SUR  -  LoiRR  (Communc 
de),  I,  5V.9. 

POULIN  et  Triolet,  X,  690. 

POURROT  et  Martin,  H,  478. 

Pourvoir  (Qualité  pour  se).  — 
Voir  Voirie. 

POUZERGUES,  Garyaon,  II,  3S8. 

POT,  VIII,  4016. 

PRADAL.  VI,  71. 

PRADEAU,  I,  980. 

PRADINES.  Vlll,  127. 

PRADINES  (Consorts),  I,  747. 

PRADONetFAUGKRE(Dame),X,43. 

PRAT,  Falgairolle  et  Giraud, 
Vlll,  822. 

PRE'DHOMME-INGLART  et  Sin- 
ger, III,  608. 

Prkfet  de  l'Ain,  VIII.  290. 

^  de  l'Aisne,  VIII,  518. 

—  du  Calvados,  III,  1243. 

—  de  la  Charente-Inférieure,  III, 

600. 

—  de  la  liOzère,  I,  750. 

—  de  la  Manche,  VII,  317. 

—  du  Pas-de-Calais,  V,  183. 

—  de  la  Seine,  III,  1251  ;  VIII, 
600. 

—  du  Var,  III,  737. 

—  de  Vaucluse,  V,  69. 

Prescription.  —  (1)  Action  pu- 
blique. —  Action  civile.  — 
Contraventions  temporaires  et 
permanentes.  —  {Siew  Brenot). 
La  disposition  de  l'article  640 
du  Code  d'instruction  crimi- 
nelle relative  à  la  prescription 
de  l'action  publique  et  de  l'ac- 
tion civile  est  générale  et 
absolue;  elle  ne  fait  aucune 
distinction  entre  les  contraven- 
tions temporaires  et  les  contra- 
ventions permanentes,  et  doit 
par  suite  s'appliquer  aux  unes 
comme  aux  autres  si  elles  ne 
sont  pas  successives.  (C.  decass.) 
III,  451. 


LOIS,    DÉCRETS,    ETC. 

—  (2).  Prescription  de  sir 
mois.  —  Entrepreneur  ouvrier. 
—  Preuve.  {Sieurs  Roche  et 
Perret'Tillot.)  —  La  prescrip- 
tion de  six  mois,  établie  par 
l'article  2271  du  Code  civil 
contre  les  ouvriers  et  gens  de 
travail  pour  le  payement  de- 
leurs  journées,  fournitures  et 
salaires,  est,  en  principe,  inap- 
plicable aux  entrepreneurs.  11 
suit  de  là  que,  lorsque  le  défen- 
deur, actionné  en  payement 
de  travaux  et  fournitures, 
invoque  la  prescription  de 
l'article  2271,  c'est  à  lui  qu'il 
incombe  de  reporter  la  preuve 
que  les  travaux  et  fournitures^ 
ont  été  faits  par  un  ouvrier 
et  non  par  un  entrepreneur. 
(C.  de  cass,\  I,  493. 

—  Voir  Transports  de  marchan- 
dises. 

—  Trentenaire.  Voir  Servitude 
continue. 

Prestation  en  aNature  : 

—  (1)  Algérie.  — Impôts  arabes. — 
Zekkat.  — Imposition  calculée 
sur  le  nombre  de  têtes  de  bétail, 
possédées  au  l*' janvier.  —  Ré- 
gularité. —  (Sieur  Djelani-ben- 
Djelani,)  —  Communes.  Che- 
mins vicinaux.  Réclamation 
tardive  :  Non-recevabilité.  (C. 
d'EL],  I,  152. 

—  (2)-  Chemins  vicinaux.  — 
Exemption.  —  Infirmités.  - 
Ancien  facteur  rural,  misa  la 
retraite  pour  infirmités  (frac- 
ture au  pied).  —  Rejet  :  le 
contribuable  se  livre  habituelle- 
ment aux  travaux  agricoles. 
(Sieur  Buisson.)  i(.\   d'Et.),  Il, 

137. 

—  (3)  Chemins  vicinaux.  —  Loï 
visée  :  28  juillet  1824  et  21 
mai    1836.    [Sieurs  Lefèvre  et 
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autres.)  —  Exemption.  —  Est 
imposable  à  la  taxe  des  pres- 
tations le  militaire  réformé  à 
la  suite  d'une  blessure,  qui 
se  livre  habituellement  aux 
travaux  de  Fagriculture.  — 
Elément  d'imposition.  —  Père 
imposé  à  raison  de  son  fils, 
valide  et  âgé  de  plus  de  18  ans, 
résidant   chez  lui  :  régularité. 

—  Chevaux  âgés  de  moins  de 
2  ans  :  exemption.  —  Annua- 
lité. —  Contribuable  habitant 
la  commune  '  avec  cheval  et 
voiture  au  !■'  janvier  et  ne 
rayant  quittée  qu'en  avril  : 
taxe  due  pour  l'année  entière. 

—  Changement  de  résidence 
en  novembre  i886  :  maintien 
en  -1887  au  rôle  de  lacontribu- 
tion  personnelle  et  des  presta- 
tions dans  l'ancienne  résidence 
décharge' de  le  taxe  des  presta- 
tions dans  la  nouvelle  où  le 
requérant  n'est  pas  inscrit  au 
rôle  des  contributions  directes. 
Double  emploi.  —  Imposition 
dans  deux  communes  à  raison 
des  mêmes  éléments  d'imposi- 
tion :  maintien  à  la  taxe  dans 
celle  où  le  contribuable  a  son 
principal  établissement  et  où 
il  paie  la  contribution  person- 
nelle, même  k  raison  des  élé- 
ment servant  à  l'exploitation 
d'un  moulin  situé  dans  l'autre 
commune.  —  Subventions  spé- 
ciales. —  Absence  de  carnets 
de  circulation  et  de  tout  docu- 
ment pouvant  justifier  la  sub- 
vention réclamée  :  décharge. 
(C.  d'EL),  I,  840. 

"  (4)  Chemins  vicinaux.  —  Loi 
visée  :  Loi  du  2i  mai  i836. 
{Commune  de  GaiUargues,  sieurs 
Jurant  et  Miette-Pierron.)  — 
Exemption  accordée  à  un  indi- 


vidu  atteint  de  claudication^, 
alors  même    qu'il  se  livrerait 
à  de  petits  travaux  de  culture.. 
—  Réclamation.  Délai.  —Non- 
recevabilité  d'une  réclamation 
présentée  à  la  mairie  plus  d'un 
moi  9,  loi  du  21  juillet  1887,  et 
au  conseil  de  préfecture  plus 
de  trois  mois  après   la  publi- 
cation des  rôles.  (C.  d'Et.),  I,. 
853. 

—  (5)  Chemins  vicinaux.  —  Loi 
visée  :  21  mai  1836.  —  {Sieurs^ 
Dediéval  et  Valentin,)  —  Fils 
mineur  habitant  la  plus  grande 
partie  de  l'année  à  la  campagne 
chez  son  père,  qui  possède  une 
exploitation  agricole.  Imposi- 
tion due  par  le  père  à  raison 
de  son  fils,  encore  bien  que 
le  père,  avocat  à  |la  Cour  de 
Paris,  ait  son  domicile  légal, 
ainsi  que  son  fils  mineur  dans 
cette  dernière  localité  {Dedié- 
val,) —  Exemption  accordée  à 
un  gardien  de  batterie  :  il  fait 
partie  de  l'armée  active  {Valen- 
tin,2«  esp.).  (C.  d'Et.),  11,  783. 

—  (6)  Chemins  vicinaux.  — 
Option.  —  Taxe.  {Sieur  Pru- 
nier,) —  L'arrêté  par  lequel  le 
préfet,  en  conformité  de  l'ar- 
ticle 20  du  règlement  général 
sur  les  chemins  vicinaux,  pro- 
roge le  délai  d'exécution  de  la 
prestation  en  nature  dans  une 
commune,  n'est  pas  entaché  de 
vice  de  forme,  s'il  n'a  pas  été 
précédé  de  l'avis  du  conseil 
municipal.  — En  conséquence, 
le  contribuable  qui,  malgré 
plusieurs  mises  en  demeure, 
n'a  pas  acquitté  sa  prestation 
en  nature  dans  le  délai  imparti, 
ne  saurait  se  fonder  sur  cette 
circonstance  pour  obtenir  le 
remboursement  de  la   taxe  à 
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Prestation  en  nature  (suite)  : 
laquelle  il  a  été  imposé.   (C. 
d'Et,),  I,  153. 

—  (7)  Chemins  vicinaux.  —  Ré- 
clamation. —  Qualité  pour  agir. 
—  Acquéreur  réclamant  pour 
son  vendeur,  sans  mandat  : 
non-recevabilité.  —  (Sieur  Du- 
noir),  IC.  d'Et.),  Il,  137. 

—  (8)  Chemins  vicinaux.  —  Sexa- 
génaire imposé  à  raison  d'un 
clîeval  et  d'une  voiture  quMl 
possède  :  n'gularité.  —  (Sieur 
Grossoleil.)  fC.  d'Et,),  II,  797. 

—  (9)  Subventions  spéciales.  — 
Loi  du  21  mai  1836.  —  Pres- 
tations. Eléments  d'imposition 
possédés  par  un  sexagénaire; 
exemption  applicable  seule- 
ment à  sa  personne  (Grosso- 
leil, 1**-  espèce).  —  Subventions 
spéciales.  —  Transports  de  bet- 
teraves à  une  sucrerie,  effec- 
tués par  les  cultivateurs  de  la 
région  ;  subvention  spéciale  due 
par  l'industriel  (Lesecq,  2"  es- 
pèce). —  Le  négociant  qui  se 
borne  à  acheter  à  des  pro- 
priét<iires  ou  à  des  marchands, 
livrables  en  gare,  pour  les 
revendre  à  des  compagnies  de 
chemins  de  fer,  des  traverses 
destinées  à  la  construction  des 
voies  ferrées,  toutes  préparées 
et  confectionnées,  n'est  pas 
imposable  à  des  subventions 
spéciales  pour  dégradations 
extraordinaires  commises  aux 
chemins  vicinaux  par  le  trans- 
port de  ces  traverses.  (Pige- 
roi,  3"  espèce).  —  Usage  nor- 
mal du  chemin.  —  Subvention 
de  38  francs.  —  Décharge.  Pas 
de  dégradations  extraordinaires 
dans  le  sens  de  la  loi  (Brun, 
4«  espèce.) —  Evaluations  des 
dégradations.  —  Est  régulière 


l'expertise  qui  a  tenu  compte 
du  nombre  et  du  poids  des 
chargements,  des  distances 
parcourues,  de  la  saison  et  des 
diverses  circonstances  dans 
lesquelles  les  transports  ont 
été  effectués  (2«  espèce).  — 
Frais  d'expertise.  —  Un  indus- 
triel n'est  pas  recevable,  en 
l'absence  de  mandat,  à  deman- 
der l'augmentation  des  hono- 
raires de  son  expert  (2«  espèce). 
(C.  d'Et.),  Il,  153. 

—  (10)  Subventions.  —  Loi  visée: 
31  mai  1836.  —{Sieurs  Ckagot, 
Guerrier  de  Dumast.)  —  Presta- 
tions. —  Mine.  —  Chevaux 
exclusivement  employés  à  Tin- 
térieur  des  mines.  —  Taxe  des 
prestations  due  :  la  loi  ne  dis- 
tingue p^s(Chagot  etO^,  l'^esp.). 
Subventions  spéciales.  —  Non- 
lieu  à  subvention  :  usage  nor- 
mal du  chemin.  Dégradations 
(28^,65  et  30^69)  n'ayant  pas 
un  caractère  extraordinaire  eu 
égard  à  la  distance  parcourue 
(28',65  pour  un  parcours  de 
3''"»,800  et  .30^,69  pour  un  par- 
cours de  7'*n»,900)  (Guerrier  de 
Dumast,  2«  esp.).  (C.  rf'EL),  II, 
1050. 

—  Voir  Chemins  vicinaux,  com- 
munes, cours  d'eau. 

PREUX,  Vî,  294. 
PRÉVOST  etDELiSBHABER,  111,259. 
Priay  (Commune  de),  H,  358. 
Prise  d'eau,  II,  914. 
I  —  Voir  Action  possessoire. 
PRITELLT  (Sarah  de),  V-  Baud, 

I,  659. 
Progéduee  : 

—  (1)  Conseil  d'EUt.  —  Arrêté 
rendu  en  exécution  d'une  déci- 
sion du  Conseil  d'Etat  préten- 
due entachée  d'erreur  maté- 
rielle. •—  Recours  en  revision 
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seul  possible  ;  maintien  de  Tar- 
rClft  —  [Umistre  des  travaux 
pubiics  contre  sieurs  '¥aure  et 
Chaumont)  (fi.  d'Et.)^  ff ,  liS3. 

—  (♦)  Conseil  dlBtat.  —  {.Consorts 
ttemaxre  et  autres.  ')  —  TSon-lieu 
à  Btaluer.  —  Chose  jugée.  — 
Lorsqu'un  arrêt  deCour  d'appel, 
pass<'^  en  force  de  chose  jugit^e, 
a  statut'  «ur  un  litige  en  pre- 
nant pour  base  do  sa  d«''cision, 
un  arr^^tô  d'jnierj>rrtation  du 
«cous en  de  préfecture,  rendu 
SUT  renvoi  de  cette  Cour,  le 
recours  contre  Parrêt*'  dMnter- 
pivtalion  n'est  plus  recevaWe. 

—  (Lemaire,  i*"**  esp.).  —  Cette 
exception  peut  être  oppo9*'*e 
<I'otfice.  — (Lemaire,  i"*  esp.). 

—  Arrêté  attaqué  non  produit 
(Anticipation  sur  un  chemin 
vicinal).  Tîon-recevabîlité  ÇNé- 
grani,  2'  esp.).  (C.  d'Et.),  [V, 
219- 

—  (3)  Conseil  d'Etat.  --  Décret 
visé  :  22 juillet  1806.  —{Sieurs 
Ifktlavielle  et  autres.)  —  Minis- 
tère d'avocat  obligatoire  pour 
former  .un  pourvoi  contre  un 
arrêté  du  conseil  de  préfecture 
statuant  sur  une  demande  en 
indemnité  pour  extraction  de 
matériaux(Malavieille,l''«e8p.); 

—  sur  une  demande  en  dom- 
mages-iatérêts  contre  un  dé- 
partement à  raison  d'un  acci- 
-dent  éprouvé  &ur  une  route 
'départementade  par  suite  de  la 
faute  des  agents  Chargés  de  la 
surveillance  de  ladite  route 
(Département  des  Bouches-du- 
trhône,  '2'*  esp.).  —  Recours 
dirigé  contre  une  décision  con- 
Ormative  d'une  décision  atla- 
-<|Uée  dans  le  délai  Jégal.  Non- 
recevabilité  (Riotof,  d"  esp.). 
(€.  d'Et.U  n,4i7. 

Annales  des  P.  el  Cli.,  V  uérie. 


—  (4)  Conseil  d'Etat.  —  Délai  du 
recours.  —  Minière  de  la  ma- 
rine.—  Notificaftlan  defarnêté 
ai:tagu(^  faite  par  le  ^préfet  du 
département  etnan  par  le  pré- 
fet maritime.  —  (Ministre  de  la 
marine  contre  sieurs  €orre  et 
^osueL)  Dans  les  instances  de- 
vant les  conseils  depréfecture, 
relatives  à  des  tnavaux  de  la 
marine,  le  délai  du  recours  à 
rencontre  de  TEtat part-il  de  la 
notiOcection  de  Tarrêté  du  con- 
sefl  de  préfecture  faîte  par  le 
préfet  du  département  ou  bien 
une  notification  du  préfet  ma- 
rrtime  est-elle  nécessaire?  — 
■Résolu  dans  le  premier  sens  : 
déchéance  prononcée. (C.(î'Ef.\ 
III,  1216. 

—  (5)  Conseil dTî?tat.—  Ministènî 
d'avocat.  —  Instances  relatives 
à  des  offres  de  concours  pour 
des  'travaux  publics  commu- 
naux. —  (Sieur  Mélet.)  —  N'est 
pas  recevable  le  recoui*s  formé 
sans  ministère  d'avocat  contio 
un  arrêté  intervenu  dans  une 
instance  engagée  à  l'occasion 
d'aune  demande  eu  payement 
d'une  subvention  offerte  pour 
un  travail  public  :  Je  litige  sur 
lequel  a  statué  le  conseil  de 
prélecture  ne  saurait  être  assi- 
milé à  une  contestation  en 
matières  de  cantinbufions  di- 
rectes. (C.  <rEf.),  Il,  1036. 

—  (6)  Conseil  d'Etat.  —  Non- 
recevabflité  d'un  recours,  en 
jnatière  de  contravention  de 
grande  voirie,  formé  plus  de 
deux  mois  .après  la  notification 
de  Tiotrêté  attaqué.  —  [Sieur 
Manya.)  [C.  dTEt.),  IV,  24. 

—  (7)  Conseil  d'Etat.  —  Pour- 
voi en  revision.  —  {Sieur  hey 
contre  commune  d'Assignan,)  — 

—  Lois^  etc.  (Tables).  57 
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IMior.KDiRE  {suite}  : 
Lorsque,  par  un  arrêt  passé  en 
force  de  chose  jugée,  le  Con- 
seil (l'Etat,  statuant  au  conten- 
tieux   sur    un  pourvoi    formé 
contre  un  arrêté  du  conseil  de 
préfecture  relatif  au  décompte 
de  travaux  publics  exécutés  par 
un    entrepreneur     pour     le 
compte    d'une    commune,    a 
refusé    de    condamner   ladite 
commune   à  payer  à    l'entre- 
preneur le  montantde  travaux 
supplémentaires    effectués  en 
dehors    de    l'autorisation    du 
conseil  municipal  et  do  l'admi- 
nistration préfectorale,  et  qu'à 
la  suite  d'une   procédure  cri- 
minelle il  a  été  reconnu  qu'une 
délibération  prise  par  l'assem- 
blée communale  portantappro- 
bation  du  décompte  et  autori- 
sation des  travaux  supplémen- 
taires   avait    été     effacée    au 
moyen    du  chlore   sur  le  re- 
gistre et  recouverte  par  le  texte 
dt;  délibérations  postérieures, 
Teulrepreneur  n'est  pas  fondé 
à  demander,  par  application  de 
l'article  32,   paragraphe  3,  du 
décret  du   22  juillet  1806,    la 
re vision  de  l'arrêt  définitif  du 
conseil  d'Etat.  — Dans  l'espèce 
la  production  de  la  délibéra- 
tion dontils'agltdontla  recons- 
titution a  été  faite  par  des  réac- 
tifs chimiques  n'aurait  pas  eu 
d'influence    sur    la    décision 
intervenue,  par    le  motif  que 
cette  délibération  n'a  pas  été 
approuvée  par  le  préfet,  alors 
qu'aux   termes   du  cahier  des 
charges,     toute     modification 
au  projet  primitif  devait  être 
approuvée   par   le   préfet.    [C. 
f/'/î:/.),X,  088. 

-  (8i  Conseil  d'Etat.  —  Recours 
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pour  excès  de  pouvoir  formé 
sur  papier  non  timbré  et  non 
enregistré  :  non-recevabihté.— 
(Sieur  Ripert.)  {C.  d'Et.],  IV,7«3. 

—  (9)  Conseil  d'Etat.  —  [Sieur 
Bonhomme  et  autres.'  —Défaut 
de  production  de  la  décision 
attaquée     :     non -recevabilité 
(Bonhomme,  1"  esp.-.  —  Qua- 
lité pour  se  pourvoir.  —  Re- 
cours signé   du  directeur  des 
chemins  de  fer  agissant  pour 
le  ministre  et  par  autorisation  : 
non-recevabilité    (Ministre  des 
travaux  publics,    2*   esp.j.  — 
TS'on  lieu   à   statuer   par  suite 
d'une     transaction     [Bernard, 
^^  esp.j.  —  Conseil  de  préfec- 
ture. —  Désistement.  —  Lors- 
qu'une expertise  a   été  com- 
mencée     sur     la      demande 
d'indemnité  formée   par  une 
partie,  le  conseil  de  préfecture 
peut  statuer  au  fond  malgré  le 
désistement  du  demandeur,  si 
ce   désistement   ne  s'est  pro- 
duit qu'après  la  visite  des  lieux 
par  les  experts  et  s'il  n'a  pas 
été     accepté     par    la     partie 
adverse   (Pissot,   4*"  esp.).  (C. 
rf'E/.),  m,  6il. 

—  (10)  Conseil  de  préfecture.  — 
Mise  en  cause  d'office.  —  Vitra 
petita.  —  [Sieur  G uifj non  contre 
sieurs  Monneron  et  Lascombes  et 
département  de  VArdèche.)  — 
L'arrêté  par  lequel  le  conseil  de 
préfecture,  saisi  d'une  récla- 
mation formée  par  des  entre- 
preneurs contre  le  département 
déclare  que  la  responsabilité 
de  l'architecte  directeur  des 
travaux  pourrait  être  engagée 
et  le  met  d'office  en  cause, 
statue  ultra  petita  :  décision 
annulée  en  ce  qui  touche  l'ar- 
chitecte. (C.  d'Et.),  l,  847. 
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—  (Il)  Conseil  de  pr<^fecture.  — 
{Sieur  Bureau.)  —  L'arrêté  par 
lequel  un  conseil  de  préfec- 
ture statue  sur  une  demande 
sans  avoir  communiqué  les 
défenses  au  demandeur  (dans 
l'espèce,  les  rapports  des  ingé- 
nieurs contraires  à  une  de- 
mande d'indemnité  pour  dom- 
mages causés  par  des  travaux 
publics),  doit  être  annulé.  {C. 
d'Et,),  V,  r>r>2. 

—  (12]   (iénic.   —  Inondations. 

—  Renchérissement  du  prix 
des  transports  et  de  la  main- 
d'œuvre.  —  Force  majeure.  — 
Procédure.  —  (Sieur  Laporte 
contre  Mifiistre    de  la  guerre.) 

—  Procédure.  —  I^e  recours 
contre  un  arrêté  interlocutoire 
est  recevable  quand  il  est 
formé  en  même  temps  que  le 
recours  contre  l'arrêté  qui 
statue  sur  le  fonds  du  litige, 
alors  même  qu'il  s'est  écoulé 
plus  de  trois  mois  depuis  la 
notiQcation  dudit  arrêté  inter- 
locutoire. —  Renchérissement 
du  prix  de  la  main-d'œuvre 
par    suite    d'inondations.    — 

—  Lorsque  le  renchérisse- 
ment s'est  produit  non  point 
seulement  au  lieu  d'exécution 
des  travaux,  mais  dans  toute 
une  région,  une  indemnité 
n'est  pas  due.  (C.  d'Et.),  11,923. 

-  (13)  Guerre.  —  Arrêté;  revi- 
sion ;  annulation  pour  incom- 
pétence. —  Intérêts;  interrup- 
tion du  cours  des  intérêts.  — 
{Héritiers  Gras  contre  Ministre 
de  la  guerre.)  —  L'n  conseil  de 
préfecture,  saisi  d'une  de- 
mande d'interprétation  d'un 
arrêté  rendu  précédemment 
par  lui,  ne  peut  pas,  sans 
excéder  les  limites  de  sa  com- 


pétence, corriger  dans  son 
arrêté  interprétatif  une  erreur 
de  calcul  qui s'étaitglissée  dans 
la  décision  dont  on  réclame 
l'interprétation.  —  Allocation 
à  l'entrepreneur  d'une  somme 
que  le  défendeur  reconnaît 
lui  être  due.  —  Lorsque  le 
ministre  s'est  borné  à  verser 
à  la  Caisse  des  dépôts  et  con- 
signations des  sommes  dues  à 
un  entrepreneur  et  qu'il  ne 
justifie  pas  qu'un  mandat  des- 
diles  sommes  ait  été  antérieu- 
rement présenté  à  l'entrepre- 
neur et  que  celui-ci  ait  refusé 
de  le  recevoir,  les  intérêts  ont 
continué  de  courir  au  profit 
de  l'entrepreneur.  —  Même 
solution  lorsqu'une  somme  n'a 
jamais  été  mandatée  au  nom 
de  l'entrepreneur,  lorsqu'une 
somme  a  fait  l'objet  d'un 
mandat,  mais  n'a  pas  été  con- 
signée sur  le  refus  de  l'entre- 
preneur de  recevoir  ledit  man- 
dat. —  Quand  des  offres  réelles 
suivies  de  consignation  n'ont 
pas  porté  sur  la  totalité  de  la 
somme  due,  ces  offres  ne  sau- 
raient avoir  un  caractère  libé- 
ratoire et  n'ont  pu  dès  lors 
empêcher  les  intérêts  de  cou- 
rir. (6'.  d'Et.),  m,  502. 
—  (H)  Notification.  —  Délai.  — 
{Compagnie  générale  des  Eaux 
contre  commune  de  la  Roquette- 
sur-Var.)  —  Lorsqu'une  société 
ayant  son  siège  social  à  Paris 
possède  dans  une  autre  ville 
un  établissement  où  elle  est 
représentée  par  un  agent  spé- 
cial, les  notifications  adressées 
à  cet  agent  font  courir  les 
effets  de  recourir.  —  Recours 
incident  non  recevable  comme 
conséquence  do  la  non-rece- 
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Pbocéduhe  (mite)  : 
Yal}ilité  du  i%coui^  priacipa]. 
IL\  à^L),  lU,  1246. 

—  (15)  Procès-verbal.  —  ^'otiiî- 
cation.  —  Délai.  —  {Sieur  JUeu- 
nier.)  —  L'inobservation  du 
4élai  de  cinq  jours  pa^escril 
par  rariide  8  du  décreX  du 
12  juillet  1S6SL,  pour  la  noUfi- 
cation  de  la  copie  du  procès- 
verbal.  —  Alors  du  moins 
qu'<^)rès  cette  notillcation  les 
contrevenants, mis  en  deiueure, 
ont  produit  en  temps  utile 
leurs  moyens  de  défeuse.  {C, 
z/'jK.),  I.  736. 

—  (16)  Uecours  sans  objet.  — 
?ion-lieu  à  staXucr  sur  un  re- 
cours formé  contre  une  déci- 
sioD  ministérielle  dont  le 
retrait  implicite  résulte  tant 
des  m  esu  r(is  ad.mi  n  i  slivi  t i  v  es 
prescrites  depuis  «lu  préfet  par 
le  ministre  que  des  obsej*va- 
tioos  présoulées  pai^  ledit  mi- 
nisiis^e  sur  la  communication  du 
recoui's.  —  (Sieurs  Sianard,  Ge- 
velot  el  autres.  (C.  (VEL),  VJ, 
590. 

—  -(17)  Travaux  de  défense  contre 
les  ÎQondaiions.  — Plus-value. 
[Dame  Maupa&.)  —  Procédure. 
—  Conseil  d*Ëtat.  —  Ministère 
davocat  obligatoire  pour  un 
recoures  formé  contre  un  arrêté 
du  couiieil  de  préfecture,  rendu 
en  matière  de  plus-value  ré- 
sultant de  Texérution  de  ti^a- 
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vaux  puJiiics.   Ntn-recemhi- 

lité.  .{CdTfi/.X'I^^Ô. 

—  Voir  :  Conflils,    déccmpte, 

dommages. 
PRODHOMME,  V^  ;i29. 

—  Ptoieis.  Voir  Ji,  267.  Cire, 
PROT  (Veuve),  lU,  130. 
PROTAT  et  Poxpej^  UI,  6AS. 
PRÛVIHS  el  aiux:a£iiBKRT  et  0% 

Provins  i  Ville  de),  Ili,  154. 
PROVITOLA,  Caillol  et  Sawt- 

PlEBii£,  Viii,  1036. 

P8CJ)'ho3uies.  —  EtaL  —  Com- 
pétence. —  Siatrs  Jaeunol  et 
CabassuL)  —  L'£tat,  netast 
pas  marcbajid- fabricant,  ne 
saui'ait  vite  justiciable  du  con- 
seil des  prud'hommes  lors- 
qu^'une  c-ontestation  s'élève 
entre  lui  et  des  ouvners  em- 
ployés à  des  travaux  exécutés 
en  régie.  iC,  de  Cass.\  Vil, 846. 

PR0II[£S  (De),  l,  1196  ;  iV,  6.56. 

PRUlfI£R«  U  1^3. 

PRUVOST,  !,84il. 

PRUVOST  et  LsT£iNsiSLN,  II, 
1045. 

PuKCHAiro.N  (Commune'de\,  X,29l. 

PUETO,  IIU  HOI. 

PUISSANT,  11,  901. 

PuY  (Ville  du),  111,8.30. 

PuY-B£-DÔJi«  (Département  daK 
Ul,  152;  IX,  209. 

PUTOO-PRTHAU,  VIII,  821. 

PUTTEII  (Dame  veuve),  V,  437. 

pYRiNÉEs  (fiAssES-)  (Départeme&t 
des),  lU  807. 


Q 


Quais  uabitiubs  (Droits  d'atta- 
che sur  les).  Voir  Rivières  na- 
vigables. 

QUARRÉ  DE  VERNEUIL  et  Rey, 

nu  58. 


QUATR£RARB£S  (Sieur  el  Dame 
de),  UI,  636  ;  V,  479;  VI,  698. 
QUENTIN,  VU,  ^20- 
QUERIËRE,  II,  232. 
QUESSADA,  II,  457. 
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QimifNïG,  4^.  I  QUINSON  (Héritiers),  VII,  146. 


QFILICI,  m  SQS, 


ffUlOT,  m,  560. 


R 


RABSATSK,  Il  7f5. 
RABlâV,  III,  645. 
RABiA,  VI,  695. 
RABnm,  IIF,  725. 

RARBGO'VIIT  (Dame  de),  ¥IIJ, 
905. 

RAMIAIHI»,  II,  820. 

RAHB0ini6T  (Dame  de),  IV, 
8^7. 

RAMÔh,  I,  39». 

RAVOlfD,  V,  34f. 

RAOUIX-JAT,  VI,  260. 

RAPBAIIAUD  et  Bont^ay,  V,  224. 

RATMU,  rv,  37S  ;  V,  4»^. 

RAOTFCT,  VI,  75t. 

RAVLrif ,  V,  483. 

RAVAirX  (Consorts),  F.  532. 

RATEL  D'ÈSGLAPOll,  ITI,  tti6. 

RAYEL  D'ESeLAPOU  (Sit^ur  et 
Dame;,  IIF,  f  138. 

RAVELET,  11,  156. 

RAVERAT  (Héritiers),  I,  3^7, 

RATMQIIR,  X,71f. 

RËADrDDfCATION  sur  foFfe  en- 
chère. Voir  Décompte. 

RÊAVX,  VI,  418. 

REBERSAT  et  Rft,  »!,  iOt7. 

REBUFFAT,  I,  988. 

RECEVEUR  et  Wkltt,  ff,  16r. 

REDGir.lI,  484;  VII,  222. 

REBOir  (De),  457. 

REBOR,  V,  27^. 

REVaRTIER,   V,  182  ;    VI,  80:>  ; 

X,  îtm. 

Ri^DUCTiox  des  délais  accordés 
pour  l*ordonaancement  et  !e 
payement  des  dépenses.  Fixa- 
tion de  la  date  de  la  prodaction 
des  pièces  de  la  com^ptabilité. 
(Cm.),  H,  307. 


RKiîfic  prononcée  hTég»Tlrère- 
ment.  —  Retard  dans  la  déli- 
vrance du  compte  de  rê^.  — 
Responsabilité  da  chef  de  la 
régie  et  de  f'archftecte  direc- 
teur des  travaux.  — Conseilde 
préfecture.  —  Omission  de 
statuer.  —  Chose  jugée.  — 
{Sieurs  Cayron,  Pontié  et  Gelis.) 
—  Régfe.  —  Retard  apporté  à 
la  dèfrrrance  du  compte  de 
régie,  fndemnité  allouée  à 
Fentrepreneur.  —  Lorsque  le 
compte  de  régie  se  solde  par 
un  bani,  Ye  calcuf  de  Tindem- 
nité  pour  le  retard  ci-dessus 
indiqué  doit  être  arrêté  à  la 
date  du  jour  où  a  été  produit 
le  compte  définitif  des  travaux 
exécutés  et  des  dépenses  faites 
pendant  la  régie.  —  Respon- 
sabilité du  régisseur.  — 
Lorsque  Te  retard  dans  la  dé- 
livrance du  compte  de  régie 
est  dû  à  la  négligence  du  ré- 
gisseur qui  a  mal  tenu  les 
registres,  comptes  et  éLits  de 
situation  propres  à  constater 
les  dépenses  effectuées  en  ré- 
gie, ce  régisseur  doit  garantir 
(dans  l'espèce  jusqu'à  concur- 
rence du  quart)  le  maître  de 
f'ouvrage  des  condamnations 
prononcées  contre  lui  en  fa- 
veur de  Fentrepreneur.  —  Re- 
jet par  les  mêmes  motifs  d'une 
demande  de  paiement  de  trai- 
tement formée  par  le  régisseur 
pour  le  temps  employé  par 
hii  à  dresser  les  comptes  de 
régie.     —   Responsabilité    de 
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RéciE  {Auiie)  : 

l'architecte,  directeur  des  tra- 
vaux. L'architecte  chargé  de 
la  direction  des  travaux, n'ayant 
pas  exigé  que  les  comptes  de 
régie  fussent  établis  réguliè- 
rement et  en  temps  utile,  est 
déclaré  responsable  du  retard 
apporté  à  la  délivrance  du 
compte  de  régie,  et  doit  ga- 
rantir le  maître  de  l'ouvrage 
(jusqu'à  concurrence  d'un 
quart  dans  l'espècp)  des  con- 
damnations prononcées  contre 
lui  à  raison  de  ce  retard.  — 
Procédure.  —  Conseil  de  pré- 
fecture. —  Omission  de  sta- 
tuer. —  Conseil  de  préfecture 
ayant  rejeté  des  conclusions 
dans  les  motifs  de  son  arrêté, 
mais  ayant  omis  d'y  statuer 
dans  son  dispositif.  Omission 
réparée  par  le  Conseil  d'Etat. 

—  Chose  jugée.  —  Un  arrêté 
devenu  définitif  ayant  fixé  l'in- 
demnité due  à  l'entrepreneur, 
le  conseil  de  préfecture  peut 
réduire  plus  tard  cette  indem- 
nité. —  Chose  jugée.  —  Une 
décision  du  Conseil  d'Elat, 
ayant  pour  objet  de  réparer 
le  préjudice  causé  à  un  entre- 
preneur pour  une  mise  en  ré- 
gie irrégulière  ne  fait  pas  obs- 
tacle à  ce  qu'il  réclame  une 
indemnité  pour  le  préjudice 
qui  a  pu  lui  être  causé  par  le 
retard  apporté  à  la  délivrance 
du  compte  de  régie.  [C.  rf'JB^), 
IX,  952. 

—  (Mise  en).  —  Prétendue  sujé- 
tion imprévue.  —  Abandon  des 
chantiers.  —  Mise  en  régie.  — 
Régularité.  —  (Sieur  Gontran.) 

—  En  présence  des  termes  du 
devis  spécifiant  »  que  les  prix 
des   déblais  à  sec  s'applique- 
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raient  à  forfait  »  aux  déblais 
extraits  au-dessus  d'une  cote 
déterminée  par  avance  comme 
étantceiledu  niveau  des  basses 
eaux  dans  la  rivière,  décidé 
que  l'entrepreneur  ne  peut 
fonder  une  demande  de  rési- 
hation  sur  le  fait  qu'à  de  nom- 
breux endroits  il  aurait  ren- 
contré Teau  à  une  cote  sup«''- 
rieure.  Avant  de  soumission- 
ner, l'entrepreneur  devait  se 
rendre  compte  des  difficulti's 
que  pouvait  présenter  son  en- 
treprise et  notamment  se  ren- 
seigner sur  la  nature  géolo- 
gique des  terrains  à  traverser. 

—  Mise  en  régie.  —  Arrêté  de 
mise  en  demeure  se  bornant  à 
prescrire  à  l'entrepreneur 
d'exécuter  le  cube  mensuel 
des  déblais  imposés  par  le 
marché  ;  chantiers  abandon- 
nés ;  régie  régulièrement  pro- 
noncée. —  Art.  4i  du  cahier 
des  charges  du  16  novembre 
1866.  —  Un  entrepreneur  ne 
peut  pas  faire  dresser  son 
compte  par  des  experts  sans 
attendre  le  décompte  des  in- 
génieurs. —  C'est  contre  le 
décompte  seul  que  les  enti'e- 
preneurs  peuvent  réclamer.  [C. 
d'EL),   IX,  220. 

—  Voir  Décompte. 

Registre  des  plantations.  —  Te- 
nue des  bureaux  des  Ingé- 
nieurs des  Ponts  et  Chaussées. 

—  Remplacement  de  ce  re- 
gistre par  une  situation  quin- 
quennale (Cire),  XI,  557. 

RÊ6LAIN,  RouzON  etNiEL,  V,  155. 
REIG-PY,  V,  76. 
RÉIMPUTATION.    Voir  Certificat. 
REINE  (Dame  veuve),  V,  419. 
RÉMOND,  X,  IH. 
RENARD,  m,  1141;  XI,  268. 
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BENAUDIER,  V,  488. 
RENAULT,  IV,  658. 
RENAULT  (Veuve  et  consorts), 

I,  260. 
RENIER,  III,  1232. 
Re.vnks   (Ville  de),    II,  504;  III, 

418;  V,  56,949  ;  VI,  401. 
RENOUF,  III,  12(0. 
RENOUX  (Dame),  IV,  143. 
Rei'rodl'ctio.ns   et  n''ductions  de 

dessins,   caries  ou  plans.  Voir 

{Cire), 
Requista  (Commune  de^,  IV,  298. 
RÉSIUATION,  II,  1224. 

RÉSILIATION  : 

—  (l)Augmentation  d'un  sixième 
de  la  dépense.  —  Rapport  des 
ingénieurs.  —  Communica- 
tions. —  {Sieur  Policand  contre 
Syndicat  de  Pique-Pierre,)  De- 
mande en  résiliation  de  Ten- 
Ireprise  pour  augmentation  de 
plus  d'un  sixième  deladépense 
totale  des  ouvrages  restant  à 
exécuter,  en  raison  de  l'éléva- 
tion des  prix  delamain-d'œure 
des  terrassements  :  Rejet  :  en 
admettant  que  cette  augmenta- 
tion d'un  sixième  existe  par 
rapport  aux  prix  payés  par  l'en- 
trepreneur au  débutde  l'entre- 
prise, elle  n'existe  pas  par  rap- 
port aux  prix  prévus  au  devis. 

—  Procédure.  —  Rapport  des 
ingéniourssur  la  réclamation. 

—  Grief  tiré  de  ce  que  ce  rap- 
port n'a  été  communiqué  à 
l'entrepreneur  que  la  veille  de 
l'audience.  Rejet  :  ce  moyen 
manque  en  fait.  (C.  d'Ef.),  VIII, 
595. 

—  (2)  Décès.  —  Cession  de  droits 
et  actions.  — {Sieur  Mattei.)  — 
Le  cessionuaire  des  droits  et 
actions  appartenantà  un  entre- 
preneur de  travaux  publics  est 
recevable  à  réclamer  le   paye- 


ment des  travaux  exécutés  par 
cet  entrepreneur.  —  Lorsque 
l'entreprise  est  résiliée  de  plein 
droit  par  le  décès  de  l'entre- 
preneur, encoursd'entreprise, 
l'administration  ne  peutretenir 
sur  le  prix  des  travaux  déjà 
exécutés  les  frais  de  la  régie 
prononcée  pour  terminer  les 
travaux.  (C.  d'Et.),  V,  493. 

—  (3)  Lycée.  —  Force  majeure. 
Indemnité.  — {Sieurs  Ch<irrier, 
Laudat  et  Gué tonny  contre  Ville 
d'Aurillac.)  {C,  d'Etat,),  IV, 
70. 

—  (4)  Résiliation  prononcée  pour 
suspension  des  travaux  pen- 
dant plus  d'un  an  (article  37  du 
cahier  des  clauses  et  conditions 
générales  du  service  des  bâti- 
ments civils  du  10  avril  1877.) 

—  Fixation  de  la  date  de  la 
résiliation.  —  Interprétation  à 
ce  point  de  vue  d'un  précédent 
arrêt  du  Conseil  d'Etat.  —  [Mi- 
nistre des  travaux  publics  contre 
sieur  Moles.) —  Procédure. — 
Recours  du  ministre.  —  Délai. 

—  La  notification  des  arrêtés 
faite  aux  parties  par  le  secré- 
taire-greffier du  conseil  de  pré- 
fecture ne  fait  pas  courir  le  dé- 
lai du  pourvoi  à  l'égard  de  l'ad- 
ministration.—  La  notification 
faite  à  la  requête  du  préfet  fait 
seule  courir  le  délai.  —  Règle- 
ment des  frais  d'expertise.  — 
L'arrêté  par  lequel  le  président 
du  conseil  de  préfecture  règle 
les  frais  d'expertise  ne  peut 
pas  être  attaqué  directement 
devant  le  Conseil  d'Etat.  — 
L'opposition  à  la  taxe  doit  être 
portée  devant  le  conseil  de 
préfecture,  (C.  d'Et.),  Vï,  :S5. 

RÉSILIATION.  Voir  Décompte,  tra- 
vaux publics. 
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lÎKSPONSABiUTÉ.  Vovr  Architectc, 
décompte. 

Respo.vsabilitk  ûAcennalr  de  ren- 
tre preneur.  —  [Sieur  Hérisson.) 

—  Décidé  (jue  FesdtHério  ration  s 
qui  se  sont  produites  dans  l'es 
ouvraifes-doi  vent  être  attribuées 
au. défaut  d^entretien  et  non  à 
un  vice  de  confitruction.  Entre- 
preneur déchargé  de  toute 
respo««abiIité.  —  Intérêts.  — 
Exécution d'unarrêté  ultérieu- 
rement annulé.  Restitution 
ordonnée  des  sommes  payées, 
avec  intérêts  du  jour  où  elles 
onX  été  versées.  (C.  (fE^),  IX^ 
948.    . 

RESSÉJAC,  IX,  247. 

Ret.vrd  de  livraison.  Voir  Qie- 
mms  de  fer. 

Retard  des  trains.  Voir  {Cire.) 

ReïK-xl'k  de  garantie.  — Chemin 
de  grande  communication.  — 
Clauses  et  conditions  générales 
dn  6  décembre  1870,  sur  les 
travaux  de  la  viabilité.  —  [So- 
ciété des  ponts  et  travaux  en  fer 
contre  dèpartemen,t  des  Basses- 
Pyrénées.)  —  Art.  f9  et  48.  — 
Retenue  de  garantie.  —  Un 
entrepreneur  n'est  pas  fondé  à 
réclamer  le  payement  de  la  re- 
tenue de  garantie,  conservée 
par  le  maître  de  l'ouvrage,  tant 
qu'il  n'a  pas  payé  les  indem- 
niti'S  réclamées  par  des  tiersà 
raison  de  dommages  causés  par 
suite  de  rexéciition  du  travail. 
iC.  d'El.i.n,  B07. 

Retk.nl'e  du   premier  douzième. 

—  Applicalion  de  l'article  â8 
de  la  loi  du  29  mars  J8Ô7. 
fr/rc),  VU,  8:h. 

Hrthkl  (Ville  de),  V,  13. 
liKTHAiTR.  —Maintien  en  activité 

a[»rès  I  admission  à  la  retraite. 

{(Urc),  Vil,  764. 


RÉTRIBUTIONS     accessoircs    ies 

agents  inférieurs  (CircJ}^  tX^ 

6T7. 
REVEILLAC  et  Bardol,  IU,,  337; 

VIII,  804. 
RCVERmN,.V,  867. 
Reversemert  de    fonds  sur  les 

dépenses  des  ministères.  Voir 

[Circ.\  V.  838. 

REirraT.r,  ssi. 

RET,  m,  0V8:  Vn,  320;X,688. 

RET,  Chevalier  et  Lambert,  UV 
23:^. 

REY  et  Laforgue,  H,  r»79. 

REY  etGu.^.RRK  de  Vernehl,  IÎI, 
58. 

REY  et  Rebersat,  III,  1017. 

RSYMOIID  et  Boi:r«eat,  Iî,  508. 

RE7NAUD  DE  LâffARfiSE  Héri- 
tiers) par  le  sieur  Tronc  de  Bou- 
chon y,  T,  439. 

Rhône  (Amélioration  du).  Voir  I, 
412.  Décompte. 

Rhô.nb  i  Fleuve  1,  II,  793. 

RIANT  I  Sieur  et  damei,  VII, 
753. 

RIBERT  et  Enot,  VïII,  28:». 

RIBOT  et  WEYBrEis,  VIîF,  511^ 
513. 

RICHARD,  m,  5(f;  VIII,  1016. 

RICHARD  et  Couvreur,  T,  241. 

RICHARD-WALLACE,  II,  561. 

RICOUD,  Vri,  230. 

RIETJNIBB,  1,736. 

RIGAL,  ni,f)17. 

RIGAUD,  I,  1194. 

RIQQUX  et  VÉFRiNE,  VIII,  ?8L 

RioM  (Ville  del,  VI,  244. 

RIPBRT,  IV,  763. 

1°  Rivage  maritime: 

—  (1)  Compétence.  —  Ques- 
tion préjudicielle.  —  Sui'sis. 
—  Dessaisissement.  —  (TVwe 
Tuhaïul).  —  Lorsque  deux  par- 
ticuliers sont  en  instance  i 
propos  d'^atteinles  portées  à 
une   jouissance  sur  des  ter- 
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vain?  présumés  domairiaux 
et  qu'A'  apparaît  qne  des 
questions  préjudîcielies  rfe  la 
compétence  de  l'autorité  admi- 
nislratiTe  vont  être  soulevées 
au  cours  du  litige,  le  tribunal 
saisi  doit,  en  semblable  hypo- 
thèse, surseoir  à  statuer  et 
renvoyer  (Jevant[les  tribunaux 
compétents-  le  jugement  préa- 
lable de  ces  questions,  mai»  il 
ne  peut,  à  peine  de  nullité  du 
jugement,  se  dessaisir  par  une 
déclaration  d'incompétence. (C. 
dccass.)j  IV,  667. 

—  (2)  Extraction  de  sable.  — 
Contravention.  —  Conseil  de 
préfecture.  —  Compétence.  — 
{Sfinistre  des  tra veaux  publics 
contre  sieur  Biirlot.)  —  Le  fait 
d'extraire  du  sable  en  un  point 
de  la  côte  où  cette  extraction 
était  interditie  par  un  arrêté 
préfectoral,  rendu  en  exécu- 
tion de  Tordonnance  de  1681, 
constitue  non  pas  une  contra- 
vention de  simple  police,  mais 
une  contravention  de  grande 
voirie  rentrant  dans  la  compé- 
tence du  conseil  de  préfecture. 
C.  d'Et.},  ri,  n84. 

RIVALIER,  X,  105. 

RIYALLIER,  MI,  374. 

RIVEL,  iri,  3î2. 

Rivières  navigables.  Voir  Con- 
traventions, cours  d'eau,  dé- 
compte, dommages. 

RIVOIRE,  IX,  2%. 

Roanne  fVillede),  II,  145;  V,  143. 

ROBERT,  I,  MOO,  1196;  111,432; 
>n,  135. 

ROBINEAÏÏ  et  LiÎ(;er,  II,  376. 

ROBIRET,  IV,  381. 

ROCH-MAGOI,  VI,  402. 

ROCHE,  I,  493  ;  II,  826;  V,  809  ; 
Vï,  285. 

ROCHE  (Alcide),in,  651. 


ROCHE- ATHOlf  (Sieur  et  dame^ 

de  fai,  VIII,  140. 
ROCHE  et  (;iRorD,  IT,  714. 
RociTELLK  (Ville  de  la),  V,  8Î2. 

ROiHkRiE,  r.  ^n. 

ROTCHR,  rv,  74. 

ROMÉS,  It449;  IX,  2ti. 

ROCER,  IX,  258. 

RoLAMPONT  (Commune    de),    X, 

7^. 
ROLLANH  et  Danchiaud,  HT,  592  ; 

ÏT,  2fl. 
ROLEARD  fDe),  1,835. 
ROin,  V,  t39. 
ROHEFQRT,  1,543. 
RoQCKFKriL   (Commune  de).    II,. 

t04t. 
ROOTTErORT,  Vï,  694. 
ROQUETTE-HUISSOrf  (De),   MI, 

?99. 
Roquette-sur- Veb  (Commune  de 

lai,  ni,  i246. 
R08AZZA,  II,  386,677. 
ROSAZZA  et  Sylvestre,  VI,  768. 
Rose  Y  (Commune  de),  VI,  909. 
ROSIER  frères,  II,  700. 
R06UEL,  III,  12116. 
ROSITEL  et   Corre,    II,  552;    V, 

718;  VIII,  818. 
ROXTAULT,  IV,  860. 
RouBAix  (Tramway  de),  II,  674. 
RoiBAix -Ville   de),  IX,  277,746; 

X,  303. 
RCURINEAIT,  V,  289. 
Rouen  ^Ville  de  ),  II,  928  ;  fV,  436  ; 

V,  27;  VIII,  910. 
RoL'iiK  (Commune de),  II,  174. 
ROOGEAULT,  IV,  129. 
ROUGEMONT,  V,  284. 
ROUJOR,  ?(iELetRÉr.LAiN,  V,  155. 
ROÏÏS,  V,  450  ;  X,  94. 
ROUSSEAU,  IV,  762, 
ROTOSEAir-ROISSOK,  IV,  742. 
ROtJSSET.  II,  161. 
ROUSSIER,  T,  488. 
ROCTSSIER  et  SiLviN,  11,  677. 
ROÏÏSTAN,  V,  906. 


9<)6 


LOIS,    DECRETS,    ETC. 


HOUTES   DKPARTEMKNTALES  : 

—  (l)Alg«Tie.  —  Police  du  rou- 
lage.—Contravention. —  [Sieur 
Cambas.)  —  Entrepreneur  de 
transports  ayant  fait  circuler 
sur  une  route  des  voilures  atte- 
lées d'un  nombre  demuletssu- 
périeur  au  maximum  autorisé 
par  l'arrêté  ministériel  du  3  no- 
vembre i8*'>H,  rendu  par  appli- 
cation du  décret  en  date  du 
même  jour.  Contravention. 
Condamnation  à  l'amende  et  à 
la  réparation  du  dommage.  — 
Rejet  d'une  objection  tirée  de 
ce  que  les  transports  auraient 
eu  lieu  en  temps  de  neige  : 
Aucune  disposition  réglemen- 
taire applicable  à  l'Algérie  n'a 
établi  d'exception  à  la  limita- 
tion du  nombre  d'attelages 
en  temps  de  neige.  —  Les 
procès- verbaux  doivent-ils  être 
dressés  contre  l'entrepreneur 
ou  contre  ses  charretiers?  Ré- 
solu dans  le  premier  sens.  — 
Les  charretiers  n'ont  fait  que 
se  conformer  à  ses  ordres.  — 
Procédure.  —  Expertise. —  Le 
conseil  de  préfecture  était-il 
tenu  d'ordonner  l'expertise 
qui  était  demandée  à  l'effet  de 
vérifier  l'importance  du  dom- 
mage? Résolu  négativement 
implicitement.  {dV Et.),\,  2oO, 

—  2)  Coupe  d'arbres  sur  le  t<ilus 
cédé  à  l'Etat  moyennant  une 
indemnité  non  encore  payée. 
—  Contravention.  —  {Sieur  Le 
Bossé.)  —  Constitue  une  con- 
travention de  grande  voirie  le 
fait  par  un  riverain  d'avoir 
coupé  des  arbres  sur  un  talus 
faisant  partie  intégrante  d'une 
route  départementale  ;  rejet 
d'objections  tirées  —  de  ce  que 
le  terrain   sur  lequel  la  coupe 


a  été  faite  aurait  été  cédé  par 
les  auteurs  du  contrevenant, 
et  que  l'administration  n'au- 
rait pas  payé  l'indemnité  qu'elle 
s'était  engagée  à  allouer  à  rai- 
son de  cette  cession  ;  —  de  ce 
qu'en  fait  le  riverain  aurait élé 
laissé  depuis  longtemps  eu 
jouissance  d'une  partie  des  la- 
ïus :  le  domaine  public  est  im- 
prescriptible. (C.  c/'EL  ),  II,  1 190. 

—  (3)  Détérioration  d'un  talus, 
—  Exception  de  propriété.  — 
Contravention.  —  [Sieur  Fran- 
cès,)  —  Le  fait  d'avoir  effectué 
sur  un  terrain  servant  de  talus 
à  une  route  départementale 
des  déblais,  qui  ont  compromis 
la  solidité  de  ladite  route  et 
amené  en  certains  endroits  la 
chute  de  la  banquette  de  sû- 
reté, constitue  une  contraven- 
tion de  grande  voirie  alors 
même  que  les  travaux  auraient 
été  faitssur  un  terrain  dont  le 
requérant  serait  propriétaire. 
(C.  (VEt.),  V,  49. 

—  *^4)  Divagation  de  bestiaux.  — 
Procédure.  —  [Sieur  Gogol.)  — 
Procédure.  —  Doit  être  annulée 
pour  vice  de  forme  l'arrêté 
dans  lequel  un  conseil  de 
préfecture  s'est  borné  à  viser, 
sans  les  rapporter  textuelle- 
ment, les  dispositions  dont  il 
faisait  application.  -  Un  ber- 
ger qui,  e  m  pinin  tan  tune  roule 
plantée  pour  conduire  ses  bes- 
tiaux à  leurs  pacages  habituels, 
les  laisse  se  répandre  et  pâtu- 
rer dans  les  fossés  et  sur  les 
accotements  de  la  route,  com- 
met une  contravention  à  l'arrêt 
du  Conseil  d'Etat  du  16  dé- 
cembre 1759.  —  Le  proprié- 
taire desdits  bestiaux  doit 
être  déclaré  civilement  respon- 
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sable  des  faits  de  son  berger. 
(C.  d'EL),  II,  1228. 

-  (5)  Encombrement  de  la  voie 
publique.  —  Eboulement.  — 
Mise  en  demeure.  —  Contra- 
vention. —  (Sieur  Blondel.)  — 
LVboulement,  sur  une  route 
départeme.ntale,  de  déblais 
provenant  d'une  carrière  ou- 
verte, dans  un  terrain  incliné, 
par  Tentrepreneur  des  travaux 
de  rectificcition  de  la  route, 
constitue-lril  une  contraven- 
tion à  la  charge  du  proprié- 
taire du  terrain  ?  —  Non  ré- 
solu. —  En  admettant  qu'il 
constitue  une  contravention  à 
redit  de  décembre  1607  à  la 
charge  du  propriétaire,  celui- 
ci  ne  peut  pas  être  condamné 
alors  qu'aucune  mise  en  de- 
meure d'enlever  les  matériaux 
éboulés  lui  ait  été  adressée. 
(C.  d'£(.),  III,  688. 

-  (6)  Marché  ayant  pour  objet 
l'entretien  de  routes  départe- 
mentales. —  Déclassement  de 
ces  routes.  —  Classement 
comme  chemins  de  grande 
communication. Demande  d'in- 
demnité. —  Intérêts.  —  [Dé- 
parlement  du  Puy-de-Dôme 
contre  sieur  Fourvel  et  autres.) 
—  Des  routes  départementales 
étant  déclassées,  puis  classées 
comme  chemins  vicinaux  de 
grande  communication,  les 
entrepreneurs  de  l'entretien 
de  ces  routes  ont  droit  à  une 
indemnité,  à  raison  de  ce  que 
les  travaux  sur  lesquels  ils  pou- 
vaient légitimement  compter 
ont  été  diminués  par  suite  de 
l'emploi  des  prestations  en 
nature.  (C.  rf'JSe.),  III,  15-2. 

-  Voir  Communes,  contraven- 
tions, décompte. 


ROUÏKS   NATIONALES  : 

—  (i)  Algérie.  —  Fossés.  —  Com- 
blement. —  Contravention.  — 
Exécution  d'office.  —  (Sieur 
Drouet,)  —  Faute  par  le  contre- 
venant d'exécuter,  dans  le  dé- 
lai imparti,  l'arrêté  du  conseil 
de  préfecture  lui  enjoignant 
de  réparer  les  dégradations 
commises  au  domaine  public, 
le  préfet  a  pu,  après  l'expira- 
tion du  délai,  ordonner  l'exé- 
cution d'oflice  de  la  répara- 
tion. —  Recours.  —  Délai. 
—  Déchéance  d'un  recours 
formé  plus  de  trois  mois  après 
la  notiûcation  de  l'arrêté  de 
condamnation.  (C.  d'£^),  If, 
225. 

—  (2)  Algérie.  —  Marché  d'en- 
tretien. —  Décompte.  — 
Clauses  et  conditions  générales 
du  16  novembre  1866.  —  (Mi- 
nistre des  travaux  publics  contre 
sieur  Soulé.)  —  Compétence. 
L'entrepreneur  des  travaux 
d'extraction,  de  transport  et  de 
triage  des  matériaux  d'entre- 
tien d'une  route  nationale 
doit-il  être  considéré  comme 
un  entrepreneur  de  fourni- 
tures ou  comme  un  entrepre- 
neur de  travaux  publics  ?  — 
Résolu  dans  le  dernier  seus 
par  le  commissaire  du  gouver- 
nement et  imp.  par  le  Conseil 
d'Etat.  —Art.  16.  —  Difficultés 
de  tf'ansport.  Substitution  du 
transport  à  dos  d'âne  au  trans- 
port par  tombereau  prévu  au 
devis,  sans  nécessité  et  sans 
ordre  écrit  Rejet.  —  Diminu- 
tion dans  la  masse  des  travaux. 
Demande  d'indemnité  :  rejet 
par  application  du  cahier  des 
charges  qui  réserve  à  l'admis 
nistration  le  droit  de  modifier 
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lîOLTES   .\ATIO?ÎALBS   ($mtes)  '. 

au  cocrrs  d^enlreprise  et  sans 
indemnrté  Fa  quantité  des  ma- 
tériaux à  extraire.  i€.  d'Et.), 
lî,  TOT). 

—  (3")  Al-fgnemenl.  —  Réparation 
à  une  maison  rirerarne  r  tra- 
raux  vérifié»  et  considérés 
comme  exécutés  dans  les  li- 
mites de  raiitoTisatit)n  ;  con- 
trayt^ntioD  dressée  ultérieure- 
ment par  un  ingénieur  qui 
n^'avait  pas  été  témoin  de?  foits; 
procès-verbal  n'ayant  que  la 
râleur  d'un  renseîfirnement  et 
contredit  parles  pièces  du  dos- 
sier ;  relaxe.  —  {Ministre  des 
travaux  pubiics  contre  sieur 
You:)  {C.  cVEt.),  VII,  237. 

—  (4)  Alignement.  —  Travaux 
confortatifs.  —  Déchéance  d'un 
recours  formé  phis  de  trois 
mois  après  la  notittcalion  de 
décision  attaquée.  —  (Sieur 
Bautm,)  [C.  d'Et,),  m,  408. 

—  (5)  Canalisations  souterraines. 

—  Compagnie  du  gaz  autorisée 
à  étabFtr  des  branchements.  — 
Tranch(''e  non  autorisée.  — 
(Sieur  Coquille  t.)  —  L'autorisa- 
tion exigée  pour  l'ouverture 
d'une  liTinchée  sur  une  route 
nationale  ne  résulte  pas  impli- 
citement d'un  arrêté  préfecto- 
ral ayant  autorisé  <l"une  ma- 
nière générale  une  compagnie 
de  gaz  à  établir  dos  branche- 
ments sous  la  voie  publique, 
al 01?  que  cet  arrélé  se  réfère  à 
un  précédent  arrêté  réglemen- 
taire, qui  dispose  qu'aucune 
entreprise  ne  pouiTa  être  for- 
mée sans  autorisation  sur  le 
sol  des  voies  publiques.  (C. 
d'Et.),  111,  109. 

^-   6)  Canalisations  souterraines. 

—  Refus    d'autorisation.    — 


(Cmapagnie  fjémérmh  dn  Gaz 
pour  la  Primée  et  f étranger.)  — 
La  décision  par  hrqueHe  un 
préfet  refctse  d'autatrser  une 
compagnie  d^éciairage  à  établir 
sous  te  soF  d'^ne  route  natio- 
nale deux  branche ntents  à  la 
canalisation  existante,  n'est  pas 
susceptible  d'être  déférée  au 
Conseil'  d'Etal  potir  excès  de 
pouvt>ir.  (C.  fTEt.],  m,  158. 

—  f7)  Construction  sans  autori- 
sation. —  Contravention.  — 
Démolrtio».  —  Amende.  — 
Prescription.  —  (Sieur  Pons.^ 
—  te  fait  de  construire  sans 
autorisalîon,  en  bordure  d'une 
route  nationale,  constitue  une 
contraventr(Mi  de  grande  voirie 
passible  de  l'amende.  —  Mais 
lorsqulin'y  a  pas  empiècement 
sur  ie  domaine  publique,  le 
conseil  de  préfecture  ne  peut 
pas  ordonner  ta  démolition  de 
!a  ctmstructîon.  —  Lorsque  la 
peine  pouvant  resulter  d'une 
contravention  est  prescrite,  ie 
conseil  de  préfecture  doit,  par 
application  de  l'article  MO  du 
Code  d'Instruction  criminelle, 

'renvoyer  le  contrevenant  des 
fins  du  procès-verbal  sans  con- 
damnation aux  frais.  X.  (fit.', 
V,  8il. 

—  (8')  Contravention.  — [Stinislre 
des  travnuar  publics  contre  sieur 
Cheux.)  —  Constitue  une  con- 
travention de  grande  voirie  le 
fait  de  couper  des  arbres  plan- 
tés sur  les  remblais  d*une  roule 
nationale,  alors  même  que 
Tanteur  de  la  contravention 
n'aurait  pas  encore  reçu  d'in- 
demnité pour  Texpropriation 
du  terrain  employé  à  ce  rem- 
blai. —  Prescription.  Amende. 
Réparation  matérielle.  —  Pre>- 
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cripiioQ  acquise  4e  Taciion 
^2  vertu  de  l'Article  640  du 
Code  d'instrur.lion  crlmiiielle; 
non-iieu  à  Ja  con<24ianatioB  à 
l'ameudei»  mais  sauraient  à  la 
Téparaliondu  dommaige  causé. 
—  Procédure.  Cooseil  de  pré- 
fecUire.  (Loi  du  22  juillet  1889, 
art.  tô,  ^  ^)-  —  Lorsque  Tin- 
fCéoieurdes  pouis  et  ciiaussées 
a  prëseAté  des  observations 
orales  devant  le  conseil  de  pré- 
fecture, i 'arrêté  qui  ne  inen- 
tîojme  pas  ces  observations 
n'est  pas  eiotaciié  de  vice  de 
forme.  —  Cet  agent  ne  repré- 
sente pas  l'Etal  en  matière  n'^- 
pressive.  iC.d'ELÏ,  JV,  296. 

—  (9)  CoQtravention,  —  {Sieur 
RougtauU.)  —  I^  déversement, 
sans  dégradation,  d'eaux  in- 
dustrielles non  nuisibles  dans 
le  caniveau  dépendant  d'une 
route  nationale  ne  constitue 
pas  une  contravention  de 
grande  voirie.  —  Ce  fait  n'est 
réprimé  par  aucun  des  anciens 
réglementa.  (C-  d'Et,}^  IV,  129. 

—  (  10)  —Contravention.  -—  Dépôt 
de  vidantes.  —  Responsabi- 
lité civile:  entrepreneur  :  sous- 
traitant  :  ouvriers.  —  (Sieurs 
Ttiieb4>en'MarzoHk^  Huet  et  Beu- 
dùn,)  —  Le  dépôt  de  vidanges 
sur  une  route  nationale  cons- 
titue une  contravention  de 
grande  voirie.  —  Les  ouvriers 
qui  ont  fait  ce  dépôt  doivent 
être  condamnés  à  l'amende.  — 
Le  patron  des  ouvriers  qui  ont 
fait  ce  dt''pôt,  dans  l'exercice 
de  leur  profession,  doit  être 
déclaré  civilement  responsable 
des  condamnations  prononcées 
contre  eux.  —  Mais  l'entrepr^^- 
neur  général  des  travaux  du 
génie   qui   a  rétrocédé   à    un 


autre  entrepreneur  le  service 
de  la  vidange  des  «casernes  ne 
doit  pas  être  également  dé- 
claré civilement  lespoasable 
des  «nêines  oondamnatioas 
prononcées  contre  les  ouvriers 
de  son  sous-traitani.  (C  d'EL), 
IIL  633. 

—  (I  i)  Cylindrage  à  traction  mé- 
canique. —  Il4>dèle  de  devis  et 
cahiers  des  chaiges.  (Oiinc.),  X, 

—  (12)  Déciassentent.  —  Domaine 
public  —  Passage.  —  {Sieur 
OlivieraS)  —  1^  déclassement 
d'une  route  nationale  a  pour 
effet  de  faire  perdie  à  la  partie 
retranchée  son  caractère  de 
domaine  public  et  de  la  faire 
rentrer  dans  Je  domaine  privé 
et  libre  de  l'Ëtat;  par  suite,  de 
faire  cesser  tous  les  droits  de 
passage  et  autres  qui  ne  déii- 
vaient,  au  profit  des  riverains, 
que  de  la  situation  des  lieux. 
iCde  cassai,  I,  27i. 

—  (13)  Demandes  de  so4;iétés  vé- 
locipédiques  on  autorisation 
d'établir  des  poteaux  indica- 
teurs. —  Instniclions,  iCirc\ 
V,  ^04. 

—  (14)  Dépôt  de  bms  de  chauf- 
fage sur  les  accotements.  — 
Procès-verbal.  —  Contraven- 
tion, —  Conseil  de  préfecture. 
—  Procédure.  —  luMùiifUre  des 
travaux  publies  C'a/tire  sieur 
GéraudcL)  —  Procédure,  Noti- 
fication. Délai.  —  L'inobser- 
vation du  délai  de  dix  joui^s 
presc4Ût  par  Tartifcle  !0  de  la 
loi  du  22  Juillet  1889,  pour  la 
notification  au  contrevenant 
de  la  copie  du  procès- verbal, 
ainsi  que  de  l'affirmation  avec 
citation  devant  le  conseil  de 
préfecture,  n'entraîne  pas  la 
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nullité  du  procès-verbal  ;  alors 
du  moins  qu'après  cette  noti- 
fication les  contrevenants  ont 
été  mis  on  demeure  de  pro- 
duire en  temps  utile  leurs 
moyens  de  d»'^fense.  —  Le  dé- 
pôt de  bois  de  chauffage  sur 
l'accotement  d'une  route  na- 
tionale ou  départementale) 
constitue  une  contravention 
de  grande  voirie  prévue  et  ré- 
primée par  l'ordonnance  du 
t  août  1731. — En  conséquence, 
le  contrevenant  doit  être  con- 
damné à  l'amende  et  aux  frais 
du  procès- verbal.  —  Taux  de 
l'amende.  —  Le  Conseil  d'Etat 
ne  peut  pas  réduire  les  amendes 
fixes  prononcées  par  d'an- 
ciennes ordonnances  anté- 
rieures à  1 791  à  plus  d'un  ving- 
tième. {C.  d'El.)y  II,  :*)7'>. 

—  (15)  Entretien.  —  Nouvelles 
formules  de  décomposition  des 
dépenses  d'entretien,  de  projet 
de  budget  et  de  feuille  de  tra- 
vail des  cantonniers.  —  Instruc- 
tions. (Cire),  VII,  912. 

—  (16)  Entretien  des  chaussées 
empierrées  et  des  chaussées 
pavées.  —  Nouveaux  modèles 
de  Devis  et  cahier  des  charges. 
(Circ.\  VIII,  292. 

"  (17)  Entretien.  —  devis  et 
cahier  des  charges.  —  Instruc- 
tions. {Cire),  IX,  556. 

—  (18  >  Entretien.  —  Nouvelles 
formules  de  décomposition 
des  dépenses  d'entretien  et  de 
projet  de  budget.  (Cire),  X, 
645'. 

—  (19)  Exhaussement.  —  Dépôt 
de  matériaux.  —  Dommage.  — 
(Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieur  Clarenc.)  —  Im- 
meuble dont  l'accès  a  été  rendu 


plus  difficile  par  suite  de 
l'exhaussement  d'une  roule. 
Indemnité  allouée  représen- 
tant le  prix  de  remplacement 
et  la  dépense  de  construction 
d'une  rampe  nouvelle,  une 
rampe,  élevée  par  l'entrepre- 
neur en  vue  de  réparer  le  dom- 
mage, n'ayant  pu  être  utilisée 
à  raison  de  sa  mauvaise  con- 
fection. —  Matériaux  déposés 
par  l'entrepreneur  sur  des 
parcelles  de  terrains  autres 
que  celles  prescrites  au  devis; 
non  responsabilité  de  l'admi- 
nistration. (C.  d'FA.),  III,  128. 

—  ("20)  Fils  électriques.  —  En- 
veloppe isolante.  —  Compé- 
tence.—  (Ministre  des  travaux 
publics  contre  sieurs  Pécard 
frères.)  —  Le  conseil  de  pré- 
fecture n'est  pas  compétent 
pour  connaître  d'un  procès- 
verbal  de  contravention  dressé 
contre  les  entrepreneurs  de 
l'éclairage  électrique  dans 
une  ville,  pour  avoir  posé  au- 
dessus  d'une  route  nationale 
des  fils  non  pourvus  de  Ten- 
veloppe  isolante  prescrite  par 
l'arrêté  d'autorisation  en  con- 
formité du  règlement  d'admi- 
nistration publique  du  15  mai 
1888.  —  Le  fait  constaté  ne 
constitue  pas  une  contraven- 
tion de  grande  voirie.  (C.  d'Et.)^ 
Ilf,  12.33. 

—  (21  )  Nouveau  modèle  de  devis 
et  cahier  des  charges  pour  les 
entreprises  de  rechargement. 
{Cire),  Vin,  607. 

—  (22)  Occupation.  —  Aligne- 
ment. —  Relaxe.  —  {Sieur  Hever- 
din.)  —  Le  maréchal-ferrant, 
qui  a  déposé  des  matériaux  sur 
un  terrain  situé  en  dehors  des 
alignements  de  la  route,approu- 


i 


ANALYSE   DES   MATIERES   PAR 

vés  par  décret  et  qui  n'y  ont 
été  incorporés  par  aucun  acle 
régulier  ne  commet   pas  une 
contravention  de  grande  voirio. 
(C.  d'Et.),  V,  867. 
• —  (23)  Ouverture  d'une  tranchée 
dans  la  traverse  d'une  ville.  — 
Contravention.  —  [Dame  veuve 
Dubiic  )  —  Le  fait  par  un  con- 
cessionnaire   do     distribution 
d'eau   d'ouvrir,  sans  autorisa- 
tion, une  tranchée  dans  une 
route  nationale   formant   tra- 
verse d'une  commune,  en  vue 
de  réparer  un  tuyau  de  canali- 
sation, constitue  la  contraven- 
tion   prévue   et  réprimée   par 
l'arrêt  du  Conseil  d'EUit  du  17 
juin  1721  et  l'ordonnance  du  4 
août  1731.  —  Compétence. —  Le 
conseil  de  préfecture  est  com- 
pétent  pour    connaître   de  la 
répression  de  ladite  contraven- 
tion. —  La  loi  du  r>  avril  i884 
n'a  chargé  le  maire  de  la  po- 
lice des  routes  nationales  dans 
l'intérieur  de^  agglomérations 
qu'en  ce  qui  touche  à  la  circu- 
lation. (C.  d'Et.),  IV,  i-28. 

—  (24)  Plantations.  —  Envoi 
d'une  instruction  et  d'un  mo- 
dèle de  devis,  (rire),  VII,  384. 

—  (25)  Pose  de  (ils  électriques.  — 
Contravention.— (Siewr  Parent.  ) 
—  Le  décret  du  15  mai  1888 
n'a  pas  eu  pour  efTet  de  dispen- 
ser de  se  munir  d'une  autorisa- 
tion préalable  pour  poser  des  fils 
électriques  au-dessus  du  sol 
des  voies  publiques.  —  Le  fait 
de  poser  sans  autorisation  des 
fils  électriques  au-dessus  du 
sol  d'une  route  nationale  cons- 
titue une  contravention  de  ' 
grande  voirie.  [C.  d'Et.},  III, 
401.  I 

—  (26)   Pose  de   fils  électriques  ' 
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au-dessus  de  la  voie  sans  auto- 
risation. —  Contravention.  — 
Compétence.  [Sieurs  Margueri- 
tat  et  Lebas.)  —  Le  fait  de  poser 
sans  autorisation  des  fils  élec- 
triques au-dessus  du  sol  d'une 
route  nationale  constitue  uno 
contravention  de  grande  voirie, 
prévue  et  réprimée  par  le  con- 
seil de  préfecture  en  vertu  de 
l'arrêt  du  Conseil  du  roi  du 
27  février  1765.  —  Condamna- 
tion à  l'amende  et  aux  frais  du 
procès-verbal.  —  Régularité. 
(C.  d'Et.\\\,  200. 

-  (27)  Pose  de  fils  électriques.  — 
Contravention  —  Responsabi- 
lité :  ouvriers,  société.  {Sieurs 
Bruandetet  Dcménitroux.)  —  La 
déclaration  faite  en  exécution 
du  décret  du  15  mai  1888  n'a 
pas  pour  efTet  de  dispenser  de 
se  munir  d'une  autorisation 
préalable  pour  poser  des  fils 
électriques  au-dessus  du  sol  des 
voies  publiques.  —  Le  fait  de 
poser  sans  autorisation  des  fils 
électriques  au-dessus  du  sol 
d'une  route  nationale  constitue 
une  contravention  de  grande 
voirie.  —  La  condamnation 
doit  être  prononcée  contre  les 
ouvriers  qui  ont  fait  les  tra- 
vaux ou  contre  la  société  qui 
les  a  ordonnés.  —  Réservés 
dans  ce  dernier  sens.  (C.  d'Et.), 
V, 169. 

-  (28'i  Pose  de  fils  élec'riques. 
—  Contravention.  [Ministre  des 
travaux  publics  contre  sieurs  Ca- 
mus et  Mélet.)  —  Le  fait  de  po- 
ser sans  autorisation  des  fils 
électriques  destinés  au  trans- 
port de  la  lumière,  au-dessus 
du  sol  d'une  route  nationale 
constitue  une  contravention  de 
grande  voirie.  —   Condamna- 
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tion  à  TenJèv&inenl  des  lil&,  à 
ramende  et  aux  frais  du  pro- 
cès-verl)aJ.  —  Procèô-verhaî. 
Forme.  —  Aucune  disi)o&ition 
dje  la  loi  ou  de  régie  nient 
n'exige  que  les  procès- verbaux 
coiiâtatant  une  coiitcaveiition 
de  grande  vairie  contieiinent 
riadication  des  textes  de  lois 
servant  àe  base  à  la  poursuito. 
(C.  d'Et,),  V,  ;U>2. 

—  (25)  Pose  des  ûis  électriques 
au-dessus  de  la  voie  sans  auto- 
risation. —  Ciontnavejktion,  — 
Cojixpé.tenoe.  —  i  Sieur  Ma^Çfue- 
ritat.)  —  Le  fait  de  poser  sans 
aukorisalioD  desiils  élecLi'iqiies 
«.u-dessus  du  sol  d'une  route 
iiationale  cousti^e  une  coi>Li*a- 
veution  de  grande  voirie,  pré- 
vue et  réprimée  par  le  conseil 
•de.préfecture  eu  vertu  de  l'arrêt 
-du  Conseil  du  roi  du:J7  février 

1765.  CoadanoiuatLOU  ù.ramende 
-etaux  frais  du  procès- verbal.  — 
Recours  Lucideni.  —  Xo.n-rece- 
vabilité.  —  Ijb  ministre  nest 
pas  recevable  à  demander  le 
relèvement  de  ramende  pjo- 
nfuicée  en  prânière  instiuice, 
^ar  la  voie  d'un  recours  inci- 
dent. —  il  ne  peut  agir  qu'au 
moy^en  d'ui)  recours  priacipal 
•formé  dans  les  deux  mois  de 
TannUé  du  conseil  -de  préfec- 
ture. [C.  rf'KM,  VI,  750. 

—  (30  (  Procédifre.  —  Sieur  Sa- 
vard.)  —  Conseil  de  préfecture. 
—  Qualité  pour  se  pouivoir.  — 
xBecBurs  déposé  pai'J'avocat  du 
>ooaii*e venant  devant  le  conseil 
de  préf ec  tnre ,  sau s  j.uslili r^ati o n 
d'aucun  mandat  :  uon-^receva- 
bilité  (Savard,  4'*  esp...  — 
àrrôté  par  défaut.  Couo^usioins 
pn'isentéesà  l'audience.  —  Doit 


être  cttosidéré  cAcime  rendu 
|)ar  défaut  larrèié  statuant  sur 
un  procès-verbal  de  coaUaven- 
iicQ  àe  ^caude  vokrie  dûment 
notifié,  ?^i  le  c«ntreve«ant  Ji\a 
pas  présexUAdexLàCeiises  écrites 
dans  Je  déiai  à  lui  imparti  :  le 
conseil  de  p ré fecisre  s'est,  a«ec 
jaison,  refiisé  de  faire  état  de 
ciMiclusiims  •(''criles  déposées 
seuleioeatà  Tasdienoe  à  fm  de 
surais, après  raf^^teldeia  canst* 
(Savacd^  i«e^.).  —  Arrêté  par 
défaut  déféré  au  Conseil  d'Etat 
avant  lexjûration  du  délai  d'^n 
jnoLS  ouvert  à  ia  partie  à  duL^r 
de  la  noliÛcaiiou,  pour  y  laire 
•opposition  :  non -recevabilité 
(Savard,  2«  esp.).  (C.  d'£i.„ 
VII,  323. 

—  (31  j  HecenseoMut.  Voir  Circu- 
laires. 

—  (32)  Uecliacgejuecits  eLreievés- 
ÀHbwiL  (CJtr^.),  VI,597. 

—  (.33)  Rechargements,  relevas  à 
l>out  et  conseriissememts.  — 
ittstructiaus.  (<:»rc.),  VU,  3:^3. 

—  (34)  Boclification  d'uue  roule 
nationale.  ~  Oeoupatioii  tein- 
.pomire.  —  Indetfnulté.  —Tierce 
expertise.  —  Loi  du  22  j«il' 
l&t  d>B89.  —  QuefttioD  Uaosi- 
tolre.  —  Procédure.  —  «Oudon- 
oiance  de  «oit  communiqué.  — 
JHatïiicatioin.  —  iDélai.  —  {Sieur 
(Jila^nicr  >cmUne  sieur  Granjon 
jbJL  dame  Chr^^u.)  —  ïierce 
ex.perU&e.  —  AiTèlé  du  conseil 
de  préfectuie  rendu  avant  l«i 
promulgatioa  de  la  loi  dit 
:&2  juillet  i66d  et  n'ayant  pas 
désigné  le  tiers  expert  .de  droit 
en  matière  de  travaux  de 
«grande  voirie;  annulation.  — 
Ledit  avrété  ayant  été  lanaulé 
par  le  Conseil  d'Etat  après  la 
.promulgation    de    la    loi  du 
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22  juillet  1889  etcette  loi  ayant 
supprimé  la  tierce  expertise 
en  matière  de  travaux  publics, 
il  n'y  a  pas  lieu  d'ordonner 
une  nouvelle  tierce  expertise. 

—  Renvoi  devant  le  conseil  de 
préfecture  pour  y  être  statué 
après  une  expertise  régulière, 
conformément  aux  dispositions 
de  la  loi  de  1889.  —  Procédure. 

—  Ordonnance  de  soit  commu- 
niqué. Notification;  délai.  -  Tn 
recours  ayant  été  formé  à  la 
fois  contre  le  propriétaire  d'un 
terrain  occupé  temporairement 
et  contre  le  locataire  dudit 
terrain  et  l'ordonnance  de  soit 
communiqué  ayant  été  notifiée 
au  locataire  dans  le  délai  de 
deux  mois  imparti  par  le  dé- 
cret du  2  novembre  1864,  mais 
au  propriétaire  après  l'expira- 
tion de  ce  délai,  le  recours  n'est 
recevable  qu'en  tant  qu'il  est 
dirigé  contre  ledit  locataire. 
(C.  d'EL\  III,  350. 

—  [35)  Saillies.  —  Balcon.  — 
Amende.  —  Prescription.  — 
Réparation  matérielle.  —  (Mi- 
nistre des  travaux  publics  contre 
sieur  von  Cronenbury.)  —  Pres- 
cription acquise  de  l'action  pu- 
blique; non-lieu  à  la  condam- 
nation à  l'amende.  —  Mais  il  y 
a  lieu, à  raison  de  Timprescrip- 
tibilité  du  domaine  public,  de 

•condamner  le  con  trevenant  aux 
frais  du  procès- verbal  et  à  l'en- 
lèvement du  balcon  en  saillie 
illégalement  établi,  en  contra- 
vention de  l'arrêté  d'autorisa- 
tion. (C.  rf'E^),  H,  719. 

—  (36)  Sondages  des  chaussées. 
—  Instructions.  (Cire),  VIII, 
422 

—  (37)  Statistique.  —  Décompo- 
sition des  dépenses  d'entretien. 

,    Annales  des  P.  et  Ch.,  1*  série. 


—  Instructions  complémen- 
taires. (Cire),  m,  835. 

—  (38)  Statistique.  —  Entretien. 

—  Nouvelles  formules  de  dé- 
composition des  dépenses  d'en- 
tretien, de  projet  de  budget  et 
de  feuille  de  travail  des  canton- 
niers. [Cire),  ill,  315. 

—  (39)  Statistique.  —  Recense- 
ment de  la  circulation  en  1894. 

—  Choix  des  postes  d'observa- 
tion. (Cire),  ni,  539. 

—  (40)  Traverses.  —  Anticipa- 
tion prétendue.  —  Contraven- 
tion. —  Relaxe.  —  (Ministre 
des  travaux  publics  contre  dame 
veuve  Gauthier.)  —  Les  terrains 
situés  en  dehors  des  aligne- 
ments, approuvés  par  des  dé- 
crets, des  routes  nationales 
dans  les  traverses  des  com- 
munes, ne  sont  pas  soumis  au 
régime  de  la  grande  voirie.  — 
En  conséquence,  le  riverain 
qui  a  construit  un  édifice  eu 
dehors  des  alignements  de  la 
route,  tels  qu'ils  ont  été  fixés 
par  lesdiLs  décrets,  n'a  pas 
commis  de  contravention  do 
grande  voirie.  —  Relaxe.  fC. 
d'E^),  m,  825. 

—  (Rectification),  l,  543. 

—  Voir  Contravention.  Décompte, 
dommages. 

ROUVIER,  I,  160. 

ROUX,  IX,  272;  X,  84. 

ROY,  H,  l07i;IX,  248. 

ROYER,  V,  912. 

ROZIER,  IX,  633. 

RUE  DU  CAN  (de  la),  I,  849. 

Rues  db  Paris  : 

—  (1)  Alignement.  —  Décret  dé- 
claratif d'utilité  publique.  — 
(Veuve  Sanoner.)  —  Lorsqu'un 
propriétaire  riverain  de  la  voie 
publique,  en  vue  de  recons- 
truire son  immeuble,  demande 

—  Lois,  etc.  (Tables),  :i.S 
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Hles  i)F  P.iRis  i' suite)  : 
ralignement  en  mAme  temps 
qu'il  soumet  ses  plans  à  Tad- 
ministration,  celle-ci  (à  Paris, 
le  préfet  de  la  Seine)  ne  peut 
pas  refuser  de  lui  donner  l'ali- 
gnement qu'il  demande,  sous 
le  prétexte  que  les  plans  inté- 
rieurs de  la  maison  à  cons- 
truire ne  seraient  pas  con- 
formes aux  prescriptions  du 
décret  du  23  juillet  1884.  — 
Lorsqu'un  décret  a  déclaré 
d'utilité  publique  l'ouverture 
.d'une  rue,  et  fixé  les  aligne- 
ments de  cette  voie  publique, 
le  riverain  n'est  pas  fondé  à 
exiger  de  l'administration  la 
délivrance  d'un  alignement 
conforme  aurlit  décret,  tant  que 
la  ville  n'a  pas  exécuté  les  tra- 
vaux d'ouverture  autorisé  par 
ce  décret.  -  ï/application  aux 
riverains  des  alignements  fixés 
pour  la  rue  nouvelle  ne  saurait 
en  devancer  l'ouverture.  (C. 
(rEL),  V,  885. 

—  \2j  Hauteur  des  maisons.  — 
Décret  du  23  juillet  1884.  — 
Qualité  pour  en  assurer  l'exé- 
cution. —  (Sieur  Vincent.)  — 
Un  propriétaire  voisin  n'a-t-il 
pas  qualité  pour  déférer  au 
conseil  d'Etat,  par  la  voie  du 
recours  pour  excès  de  pouvoir, 
un  arrêté  du  préfet  de  la  Seine 
qui  autorise  la  construction 
d'une  maison  à  une  hauteur 
supérieure  à  celle  qui  est  pré- 
vue par  le  décret  du  23  juil- 
let i88i?  —  11  appartient  à 
l'administration  seule  d'assurer 
l'exécution  dudit  décret.  (C, 
(/'E^),  VIll,  281. 

—  (3)  Immeuble  en  saillie.  — 
Travail  non  confortatif. —  Pas 
de  contravention.  —  Relaxe. — 


[Sieur  Dupuy .)  Voir  Circulaires. 

—  (4)  Immeuble  en  saillie.  — 
Travaux  excédant  les  limites 
de  l'autorisation  de  faire  un 
ravalement  sans  relancés  :  re- 
prise du  mur  en  meulière  et 
ciment  et  à  joints  profonds  : 
démolition  ordonnée.  —iSieur 
Bourse.)  (C.  d'Et.],  IV,  362. 

—  (5)  Travaux  confortatifs  exé- 
cutés sans  autorisation  à  une 
maison  retranchable  en  totalité 
ou  sur  une  grande  profondeur 

—  Contravention  pourabsence 
d'autorisation  mais  non-lieu  à 
la  démolition  des  travaux.  — 
{SieùrShoun.){C.  (fEf.),V,  12. 

Rues   et  places  : 

—  (l)  Alignement.  —Projet.— 
Ouverture  d'une  voie  nouvelle. 

—  Expropriation  ou  acquisition 
des  terrains  à  l'amiable  néces- 
saire. —  Refus  de  délivrer  l'ali- 
gnement individuel  conformé- 
ment à  ce  projet.—  Compétence 

—  (Sieurs  Sauton  frères  contre 
ville  de  Paris.)  —  Compétence. 
Le  conseil  de  préfecture  est 
compétent  pour  statuer  sur 
une  demande  d'indemnité  fon- 
dée sur  ce  que  la  délivrance 
d'un  alignement  pour  cons- 
truire aurait  été  refusée  par  le 
maire  (le  préfet  de  la  Seine, 
dans  l'espèce),  en  vue  de 
rendre  moins  onéreux  les  tra- 
vaux de  redressement  et  Hé 
nivellement  projetés  par  la 
commune  (Paris  dans  l'espèce:. 

—  Lorsqu'un  projet,  approuvé 
par  un  arrêté  préfectoral,  a  en 
réalité  pour  objet  l'ouverture 
d'une  voie  nouvelle  sur  une 
propriété,  opération  à  laquelle 
il  ne  peut  être  procédé  qu'après 
l'acquisition  soit  à  l'amiable» 
soit  par  voie  d'expropriation^ 


ANALYSE   DES   MATIÈRES   PAR   ORDRE   ALPHABÉTIQUE.    915 


des  terrains  nécessaires,  le 
propriétaire  riverain  n'est  pas 
fondé  à.exiger  Talignement  in- 
dividuel, conformément  au 
plan  annexé  à  ce  projet  et,  par 
suite,  ni  le  refus  du  maire  (le 
préfet  de  la  Seine  dans  Tes- 
pèce),  de  leur  délivrer  l'aligne- 
ment, ni  le  retard  mis  à  leur 
répondre  ne  peuvent  ouvrir  à 
son  profit  un  droit  à  indem- 
nité. (C.  d'Ef.j,  V,86k 
—  (2)  Association  syndicale.  — 
Protection  contre  les  inonda- 
tions. —  Décompte.  —  Arrêté 
du  conseil  de  préfecture.  — 
Interprétation.  —  (Sieur  Va- 
rangot,)  —  Chose  jugée.  — 
Lorsqu'un  arrêté  du  conseil  de 
préfecture  passé  en  force  de 
chose  jugée  a  décidé  que  les 
intérêts  des  sommes  dues  à  un 
entrepreneur  courraient  du 
jour  de  la  demande  en  justice, 
etnon  du  jour  où  elles  seraient 
exigibles  l'entrepreneur  ne  peut 
pas,  sous  prétexte  d'interpréta- 
tion, demander  l'allocation  des 
intérêts  à  partir  d'une  autre 
date.  —  Avances.  —  Imputa- 
tions des  payements.  —  Man- 
dats.—Lorsqu'un  entrepreneur 
a  fait  des  avances  à  un  syn- 
dicat, celui-ci  n'est  pas  fondé 
à  demander  que  les  sommes 
payées  à  cet  entrepreneur 
soient  d'abord  imputées  sur  le 
montant  des  avances  passibles 
d'intérêts,  alors  que,  dans  l'es- 
pèce, les  mandats  do  payement 
ont  été  délivrés  sur  les  crédits 
pour  travaux  exécutés.  —  Si  le 
payement  doit  être  imputé  sur 
la  dette  que  le  débiteur  avait 
le  plus  d'inl«'*rèt  à  acquitter, 
cette  règle  subit  une  exception 
quand  la  quittance  porte  une 


imputation.  —  En  ce  qui  con- 
cerne la  demande  d'interpré- 
tation des  articles  3  et  4  de 
l'arrêté  du  8  juillet  1886.  (C. 
d'Kt,),\\,  291. 

—  (3)  Interprétation  d'une  oITre 
de  concours.  —  Absence  de 
litige  et  de  renvoi  de  l'autorité 
judiciaire;  qualité  pour  de- 
mander l'interprétation.  — 
(Compagnie  française  du  Centre 
et  du  Midi  pour  l'éclairage  au 
gaz  de  la  ville  de  Toulouse.)  — 
Le  conseil  de  préfecture  n'a 
pas  qualité  pour  connaître  di- 
rectement, en  l'absence  de 
litige  né  et  actuel,  d'une 
demande  tendant  à  l'interpré- 
tation d'une  offre  de  concours 
consistant  en  la  cession  du 
terrain  de  la  rue  projetée,  et 
formée  par  des  particuliers  qui 
n'ont  pas  été  parties  dans  le 
contrat.  —  Demande  en  sup- 
pression de  travaux.  —  Le 
conseil  de  préfecture  n'est  pas 
compétent  pour  connaître 
d'une  demftntle,  formée  par 
des  particuliei^  intéressés,  en 
vue  d'obtenir  la  suppression 
d'un  mur  biUi  par  un  tiers  et 
faisant  un  obstacle  au  passage 
sur  une  rue  projetée,  et  livrée 
en  fait  à  la  circulation,  soit 
que  ce  mur  ait  été  bâti  par  le 
tiers  sur  son  propre  terrain, 
soit  qu'il  ait  été  construit  sur 
une  dépendance  de  la  voirie 
urbaine.  iC.  d'Kt.),  V,  884. 

—  (4)  Modification  aux  accès.  — 
Compensation  de  plus-value. 
—  [Commune  de  Nogent-sur 
Marne.)  — Chemin  rural  trans- 
formé en  rue  ;  immeuble  mis 
en  contre-bas;  indemnité  al- 
louée pour  rétablissement  des 
accès  et  dépréciation  de  la  pro- 
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Rues  et  places  {suite)  : 
priété,  à  raison  lant  de  la  si- 
tuation en  contre-bas  que  de 
rimpossibilité  d'y  pénétrer 
avec  des  voilures.  —  La  com- 
pensation de  plus-value  résul- 
tant de  la  transformation  en 
rue  d'un  chemin  rural,  quoique 
impraticable  en  hiver,  ne  sau- 
rait dans  le  cas  particulier 
être  opposable  au  riverain, 
cette  plus-value  n'<^tant  pas 
spéciale  àrimraeuble.(C.  d'Et), 
VIII,  244. 

—  (5)  Plan  général  d'alignement. 
—  Maison  retranchable  en  to- 
tal! fcé.  —  Refus  d'autoriser 
l'exécution  de  travaux  confor- 
tatifs.  —  Excès  de  pouvoir.  -— 
(Sieur  Doby.)  —  Lorsqu'un 
plan  d'alignement  comprend 
dans  les  limites  nouvelles  de  la 
voie  publique  la  totalité  ou  la 
majeure  partie  d'une  maison, 
cet  immeuble  est  afTranchi  de 
la  servitude  de  reculement.  Eu 
conséquence,  le  maire  com- 
met un  excès  de  pouvoir  on 
refusant  au  propriétaire  l'au- 
torisation de  restaurer  la  façade 
de  ladite  maison.  —  Procé- 
dure.— Recours  sans  objet.  — 
Il  y  a  lieu  de  statuer  sur  un 
recours  formf'  contre  l'arrête 
du  maire  refusant  à  un  pro- 
priétaire de  restaurer  la  fa- 
çade de  sa  maison,  lorsque,  de- 
puis l'introduction  du  recours, 
le  maire  n'aaccordé  que  l'auto- 
risation de  faire  certains  tra- 
vaux limités.  (C.  (fEt.),  V,  5. 

—  (6)  Plan  d'alignement.  —  Tra- 
vaux confort<itifs.  —  Permis- 
sion de  voirie.  Refus.  Recours 
pour  excès  de  pouvoir.  — 
[Ville  de  Rouen,)  —  Un  im- 
meuble,   compris      sur    une 
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grande  profondeur  (T",15) 
dans  le  projet  de  l'élargisse- 
ment d'une  place,  tel  qu'il  ré- 
sulte de  l'ordonnance  approu- 
vant le  plan  général  des 
alignements  d'une  ville,  n'est 
point  frappé  de  la  servitude  de 
reculement  et  ne  peut  être 
atteint  par  Texécution  de  ce 
plan  qu'à  la  suite  d'expropria- 
tion ou  d'acquisition  amiable. 
En  conséquence,  le  maire  ne 
peut,  sans  excéder  ses  pou- 
voirs, refuser  au  propriétaire 
l'autorisation  d'exécuter  à  son 
immeuble  des  travaux  confor- 
tatifs.  Le  préfet  peut-il  déli- 
vrer l'alignement  refusa  par 
le  maire  ?  (C.  d^EL\  V,  27. 
—  (7)  Plan  général  d'alignement. 

—  Immeubles  retranchables.— 
Demande  d'exonération  de  la 
servitude  de  reculement.  — 
Nouvel  arrêté  pris  en  ce  sens. 

—  Recours  devenu  sans  objet. 
(Duchein,  1"»  esp.)  —  (Siear 
Duchein  et  autres.)  —  Maison 
retranchable  en  grande  partie; 
refus  d'autoriser  l'exécution 
de  réparations.  —  L'arrêté  par 
lequel  le  maire  refuse  à  des 
riverains  l'autorisation  de  ré- 
parer des  immeubles  compris 
pour  la  plus  grande  partie 
dans  les  nouvelles  limites 
d'une  voie  publique,  par  le 
motif  que  ces  immeubles  se- 
raient frappés  de  la  servitude 
de  reculement,  est  entaché 
dlexcès  de  pouvoir  (Duchein, 
2«  esp.).  —  Décision  du  maire. 
Recours  au  préfet  et  au  mi- 
nistre. —  Absence  de  décision. 

—  Recours  au  Conseil  d'Elat. 

—  Le  silence  du  préfet  et  du 
ministre  pendant  plus  de 
quatre  mois  sur  une  réclama- 
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tion  contre  un  arrêté  d'un 
maire  refusant  Tautorisalion 
d'ext'^cuter  des  travaux  de  ré- 
parations à  un  immeuble  re- 
tranchabie  équivaut  à  une  dé- 
cision de  rejet  permettant  un 
recours  au  Conseil  d'Etat  par 
application  du  décret  du  2  no- 
vembre 1864  (Duchein,2«  esp.). 
(C.  d'Et.),  VI,  799. 
-  (8)  Travaux  d'exhaussement 
de  la  rue  et  établissement  de 


caniveaux  n'ayant  ni  augmenté 
l'humidité  des  immeubles^  ni 
rendu  les  accès  plus  difQciles  : 
indemnité  refusée.  —  {Sieur 
PuyoO'Peyhau  contre  commune 
de  La  hou  tan,  Basses-Pyrénées,) 
(C.  d'Et.),  VIIl,  821. 

—  Voir  Communes,  décompte, 
dommages. 

RUMEL-MARTIN,  IV,  727. 

RUTH,  III,  131. 


SABATIER,  II,  455. 

SABATIER,  KLéHÉ  et  Césary,  III, 
793. 

SABIANI  (Héritiers),  I,  257. 

Sahles-d'Olonne  (Les),  III,  123; 
IV,  244;  VIII,  289. 

SABOULARD,  IX,  277. 

SABT,  I,  495. 

Saillie  des  auvents,  des  mar- 
quises et  des  bannes.  —  Modi- 
fication de  l'article  19  de  l'ar- 
rêté réglementaire  du  20  sep- 
tembre 1858  sur  les  permissions 
de  grande  voirie.  (Cire),  VIII, 
605. 

Saintes  (Ville  de),  I,  1093. 

Saint-Cézairb  (Commune  de),  V, 
141. 

Saint-Ch.\mond  (Ville  de),  III,  397. 

Sa i.vT  -Christophe  -  en  -  Bbionnais 
(Commune  de),  II,  237 ;  IX,  631 . 

Salnt-Clol'd  (Commune  de),  III, 
129. 

SAINTE-COLOMBE,  III,  700. 

Saint-Denis  (Ville  de),  II,  480. 

Salnt-Etiennk  (Ville  de),  I,  744; 
H,  494,  670,  792;  III,  720;  V, 
144,  327,  954;  VI,  291. 

Saint-Eustaghe  (Fabrique  de  la 
paroisse  de),  IV,  438. 


Saint-Féliu-d'Avail  (Commune 
de),  IV,  833. 

Saint-Gëorges-d'Hurtières  (Com- 
mune de),  VI,  760. 

Saint-Gervazy  (Commune  de)  et 
Audemard,  II,  786. 

Saint-Gilles,  Générac  et  Saint- 
Laurent-d'Aiguzes  (Communes, 
de),  VI,  808. 

SAINT-6INEST,  III,  1136. 

SAINT-GINEST  (Veuve)  et  Dam- 

PKNON,  III,  619. 

Saint-Girons  (Ville  de),  III,  360. 

SAINT-6RATIEN  (Héritiers),  III, 
1169. 

Saint-Jean-d'Angkly  (Ville  de), 
III,  131. 

Saint-Jean-de-Losne  (Ville  de), 
V,  496. 

Saint  -JusT- EN  -  Chevalet  (Com- 
mune de),  111,  495. 

Saint-Laurent-d'Aigouze  (Com- 
mune de),  III,  1242. 

Saint- Laurent -d'Aiguzes  de  Gé- 
nérac et  de  Saint-Gilles  (Com- 
munes de),  VI,  808. 

Saint- La  i:rent-les-M  acon  (  Com- 
mune de),  III,  622. 

Sai-nte-Madelkine-de-Troyks  (Fa- 
brique de),  III,  137. 
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Saint-Malo  (Commune  de),  IX,  62. 

Saint-Marc-la-Landk  (Commune 
de),  ni,  362. 

SAINT-MARCEL  (Dame  dc^  VIII, 
i016. 

Saint-Mars-la-Brière  (Commune 
de),  ni,  126. 

Saint-Martin-de-Ré  (Commune 
de),  11,  901. 

Saint-Martory  (Canal  de),  l,  839. 

Saint-Mihiel  (Ville  de),  II,  462. 

Saint-Nazaihe  (Commune  de),  I, 
266. 

Saint-Omer  (Ville  de),  III,  608; 
IV,  809. 

Saint-Pk  (Commune  de),  IX,  220. 

SAINT-PÈRE  et  Dubois,  III,  1254. 

SAINT-PIERRE,  Caillol  et  Pro- 
VITOLA,  VIII,  1030. 

SArNT-PiERRE-D'Ai'TiLs  (Commune 
de),  1,419;  II,  1024. 

Saint- PiKRRE- DE- Flrsac  (Com- 
mune  de),  111,  728. 

SAINT-REMT,  III,  924. 

SAINTURAT,  IH,  317. 

Salces  (Commune  de),  III,  1089. 

SALIN  et  BiETTE,  I,  1173. 

Salins  du  Midi  (O  des),  IX,  37; 
X,  43. 

Saij.es-d'Aui)E  (Fabrique  de),  II, 
918. 

Salubrité.  —  Cours  d'eau  non 
navigables.  —  Usines.  —  Rè- 
glement des  eaux.  —  Droit  de 
police.  —  Arrêté  préfectoral. 
—  {Sieur  d-e  Boissière,)  —  L'ar- 
rêté par  lequel  un  préfet  pres- 
crit, dans  Tintérét  de  la  salu- 
brité publique,  à  un  industriel 
de  pratiquer  une  ouverture 
libre  dans  le  barrage  de  son 
usine,  située  sur  un  cours  d'eau 
non  navigable  et  fondée  en 
titre,  n'est  pas  entaché  d'excès 
de  pouvoirs.  (C.  d'Et.)y  1, 155. 

SALVY  LAURET,  VI,  28. 

SANDELION,  IV,  434. 


SANONER  (Veuve),  V,  885. 

SANSOT,  II,  185. 

SANTERRE  DES  BOVES,  IX,  263. 

SANTROT  et  Charreyron,IX,283. 

SANTY,  II,  692. 

SAÔNE-ET-LoiRE{Départementde\ 
II,  687. 

SARRIÈRES,  VI  419. 

SAUGLIÈRE,  V,  809. 

SAUDINO  (Héritiers),  V,  2.37. 

SAU6NIER,  IX,  554. 

Saumur  (Ville  de),  VI,  375. 

SAUTON  (frères),  V,  867. 

SAUVANET,  III,  1136. 

SAUVEBOIS,  111,1175. 

Sauze  (Commune  de),  VIH,  277. 

Sauzk-Vaussais  (Commune  de, 
11,  502. 

SAVARD,  VIÏ,  323. 

Savigné-l'kvèoue  (Commune  de, 
IV,  757. 

Savoie  (Préfet  de  la).  H,  780. 

Savonnières-en-Perthois  (Com- 
mune de),  X,  379. 

SAT,  1,971. 

SATN  etRÉRARD,  II,  451. 

SGHAGK,  III,  138. 

SGHNARF,  m,  1250. 

SGHULZ  (Epoux),  V,  286. 

SGHWEITZER,  V,  349. 

SGIAS,  III,  447. 

SËBE,  II,  1013. 

Secours  (Cire),  VI,  727. 

—  Aux  ouvriers  blessés  ou 
malades  des  chantiers  des 
Ponts  et  Chaussées.  (Cire),  IX, 
883. 

Sedan  (Ville  de),  II,  1210. 

Seds  (Syndicat  de  la),  11,486. 

SEGAUD  (Dame).  IX,  262. 

SEGERAL,  II,  707. 

SEIGNOURET,  X,  468. 

Seillous  (Marais  de),  I,  229. 

Seine  (Département  de  la),  I, 
980  ;  II,  718. 

Seine- Inférieure  (dé parlement  de 
la),  1,  397. 
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SËLÉBRAN,  IX,  940. 

âÉNART,  X,  801. 

SENDAT   (Dame  du)  et  Navail, 
III,  305. 

SÉNËGAS  et  Gros,  I,  151. 

SENET,  111,  615. 

Skquestrk.  Voir  1, 1107.  Canal  de 
dessèchement. 

SËRAFINI,  H,  572. 

SËRET,  V,  272. 

âËRON,  YIII,  586. 

4SERRADELL  et  Vkrgès,  IX,  550. 

SERRATICE  frères,  IV,  644. 

SERRURE,  III,  274. 

SERRURIER  et  Leleu,  II,  605. 

SERT  et  Crkté,  IV,  837. 

Servitudes  : 

—  (1/  Irrigation.  —  Dommages. 
—  (Sieur  de  Boussiiges.)  — 
Le  propriétaire  d'un  fonds 
inférieur  est  tenu  de  recevoir 
les  eaux  qui  s'écoulent  d'un 
fonds  supérieur,  où  elles  ont 
été  amenées  par  la  submer- 
sion d'une  vigne,  et  il  ne  lui 
est  dû  l'indemnité  qu'au  cas 
d'un  préjudice  réel  (rejet  de 
ce  chef}.  —  Celui  à  qui  est  dû 
une  servitude  doit  faire  les 
travaux  nécessaires  pour  en 
user  sans  nuire  au  proprié- 
taire du  fonds  servant,  à 
moins  de  convention  con- 
traire, et  il  est  responsable 
vis-à-vis  de  ce  dernier  du 
dommage  causé  par  une  exé- 
cution incomplète  ou  défec- 
tueuse de  ces  travaux.  C'est  en 
conséquence  au  propriétaire 
qui  use  du  droit  de  faire  pas- 
ser ou  écouler  sur  les  fonds 
intermédiaires  les  eaux  ame- 
nées pourla  submersion  d'une 
vigne,  à  assurer  leur  écoule- 
ment de  manière  à  ne  pas 
nuire  aux  fonds  assujettis. 
4Loï  du  29  avril  1845,  art.  698, 
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C.  civ.)   {C.  de  Cass.),  IV,  673. 

-  (2)  Juge  de  paix.  —  Dommage 
aux  champs.  —  Contestation 
sur  le  droit  de  servitude.  — 
Incompétence.  —  {Sieur  Ni- 
vert.)  —  Lorsqu'une  partie, 
actionnée  pour  dommage  aux 
champs,  soutient  que  la  par- 
celle est  un  excédent  de  che- 
min public  sur  lequel  il  a 
certains  droits,  notamment  un 
droit  de  passage,  le  juge  saisi 
doit  se  déclarer  incompétent, 
à  peine  de  nullité  du  jugement. 
(C.^eCass.),  IV,  87. 

-  (3)  Extinction.  —  Prescription 
trentenaire.  —  (Sieur  Dauphin 
Aïn,)  —  L'établissement  de 
travaux  contraires  à  une 
séiTitude  continue  n'en  fait 
légalement  présumer  l'extinc- 
tion qu'autant  que  celui  au- 
quel elle  est  due  a  cessé  d'en 
jouir  pendant  trente  années  à 
partir  de  la  confection  des 
travaux.  —  Si  le  propriétaire 
du  fond  dominant  a  lui-même 
modifié  l'état  des  lieux  de 
manière  à  mettre  temporaire- 
ment obstacle  à  l'exercice  de 
la  servitude,  il  n'est  pas  permis 
de  voir  dans  ce  fait  une  renon- 
ciation à  son  droit  avant  que 
la  prescription  ne  lui  soit  oppo- 
sable. (C.  de  606*5.),  1,  6.'>4. 

-  (4)  Obligation  personnelle. 
—  Action  possessoire.  —  Com- 
plainte. —  {Sieur  Saby.).  — 
L'obligation  prise  par  le  pro- 
priétaire d'un  moulin,  proprié- 
taire en  même  temps  des  eaux 
qui  alimentent  ce  moulin, 
envers  les  propriétaires  infé- 
rieurs, de  ne  pas  rejeter  inu- 
tilement et  méchamment  à  la 
rivière  d'où  elles  sont  dérivées 
le  superllu  des  eaux,  c'est-à- 
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Servitudes  {suite)  : 

dire  de  ne  pas  créer  un  obs- 
tacle à  l'écoulement  de  ces 
eaux  vers  les  propriétés  infé- 
rieures de  ses  voisins  dans 
l'unique  but  de  nuire  à  ceux-ci, 
n'est  point  constitutive  d'une 
servitude  réelle  au  profit  des 
fonds  inférieurs.  II  y  a  là  une 
simple  obligation  personnelle 
de  ne  pas  faire  prise  en  vers  ses 
voisins  par  le  propriétaire  du 
moulin  et  ne  pouvant  servir  de 

'  base  à  une  action  en  com- 
plainte. (C.    de,  cass.),  I,  495. 

—  de  halage,  !I,  567. 

—  Voir  Chemins  de  fer. 

—  de  prise  d'eau.  —  Voir  Action 
possessoire. 

—  de  reculement. —  Voir  Com- 
munes. 

SERVOIN,  I,  840. 

SËVE,  II,  148. 

Skyne  (Commune  de  la),  II, 
1120. 

3H0ULT,  V,  12. 

SIBOURD,  III,  1023. 

SI6NARD,  GEVKLOTet  autres,  VI, 
590. 

Signaux  avertisseurs.  —  Etablis- 
sement de  signaux  avertisseurs 
parles  Sociétés vélocipédiques. 
(Cire),  IX,  398. 

SI6N0B0S,  Léox  et  Figon,  III, 
294. 

SILVESTRE,  V,  309. 

SIMON,  m,  1208. 

SIMON  (Fidèle),  II,  1205. 

SIMON  et  Weber,  IV,  564. 

Simplification  de  la  correspon- 
dance. —  Voir  I,  764  (Cire). 

SINGER  et  Pr^d'homme-inglart, 
III,  608. 

SINGRDN,  IX,  527. 

SIRODOTet  Ferret,  II,  7U. 

Situations  dt^finitives.  Voir 
[Cire.),  V,  339. 


SKOLDEBRAND  et  Haegestrand,. 
X,  372. 

SLIMAK-BEN-fiARDJARAH,  VI, 

116. 
Société  Abougit   et   Clair,    IX,. 
210. 

—  anonyme  du  canal  de  jonc- 
tion de  la  Sambre  à  FOise,  V, 
465. 

—  d'assurances  mutuelles  im- 
mobilières, V,  58. 

—  des  ateliers  de  constructioir 
du  Nord  de  la  France,  IX,  545. 

—  du  Canal  de  Beaucaîre  (An- 
cienne), VI,  783. 

—  civile  instituée  pour  le  recou- 
vrement des  annuités  dépar- 
tementales des  Bouches-du» 
Rbône,  V,  260. 

—  de  construction  des  Bati- 
gnolles,  IX,  153,  209  ;X,  97. 

—  des  chemins  de  fer  à  intérêts 
garantis,  X,  i$57. 

—  générale  des  chemins  de  fer 
économiques,  IX,  211  ;  X,  294. 

—  du  Canal  de  l'Espierre,  IX, 
625. 

—  du  gai  de  Saint- Arnaud,  VIIU 
914,  916. 

—  des  Marais  de  Vix,  de  Maillé, 
de  Mallezais  et  de  Doix,  VIU 
751. 

—  du  Moulin  de  Bazacle,  IX,  251. 

—  du  Moulin  du  Château-Nar- 
bonnais,  V,  325. 

—  du  Canal  de  Pierrelatte  et  ex- 
tensions, V,  888. 

—  La  Prévoyante,  VI,  393. 

—  des  produits  céramiques  et 
réfractaires  de  Boulogne-sur- 
Mer,  X,  375,  709. 

—  des  produits  chimiques  d'Es- 
taque,  VII,683. 

—  de  la  Sambre  française  cana- 
lisée, VIII,  1038. 

-—  de  secours  pour  les  ouvriers 
mineurs  (Cire),  VI,  600. 
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—  Toulousaine  d'Electricité,  IX, 
251. 

—  Des  Usines  à  gaz  du  Nord  et 
de  TEst,  V,  13. 

S0G0LIN60M,  IV,  262. 

S06N0  et  LoNGo,  III,  264. 

S06N0  et  MoTTET,  II,  1208. 

SOHIER,  ni,  157. 

SOLVET,  V,  629. 

Somme  (Département  de  la)  II, 
499,911. 

SOMMELET.  IV,  134. 

Sommiers  des  biens  affectés  aux 
services  publics. —  Indications 
à  fournir  à  T Administration 
des  Domaines.  (Cire),  II,  738. 

SORIN,  VII,  314. 

SOST,  V,  25i. 

SOUBIGOU,  IX,  622,  941. 

SOULONS,  I,  1115. 

SOULE,  II,  705. 

SOULIÊ-GOTTINEÂU,  I,  837. 

SOULIER,  IV,  643. 

SouLOM  (Commune  de),  X,  41. 

Source  sur  fond  d*autrui.  Voir 
Action  possessoire. 

Sources.    Voir  Dommages. 

Souscriptions  et  offres  de  con- 
cours.— Chemin  d'intérêt  com- 
mun; qualité  pour  accepter. 
—  (Sieur  Pilté  contre  départe- 
ment de  r Allier.)  —  Le  conseil 
municipal  a  qualité,  avec  l'au- 
torisation du  préfet,  pour 
accepter  régulièrement  une 
souscription  pour  l'exécution 
d'un  pont  dépendant  d'un  che- 
min d'intérêt  commun,  si  celte 
offre  est  destinée  à  venir  en 
déduction  du  contingent  de  la 
commune  dans  la  dépense  de 
construction  de  cet  ouvrage 
d'art.  —  Souscription  pure  et 
simple,  acceptée  par  délibéra- 
tion du  conseil  municipal  avant 
le  décès  du  promettant;  héri- 
tier   tenu  de   l'obligation   de 


son  auteur.  (C.  d'Et.),  II,  374. 

—  Voir  Subventions. 
Sous-Ingénieur.  Voir  Pensions. 

—  Des  Ponts  et  Chaussées  (Trai- 
tement des).  Voir  (Cire.) 

Sous-Officiers  rengagés.  Voir  Cire. 

Sous-Traitants.  Voir  Adjudica- 
taire. 

SOUSTRE-ROUX ,  Marrot  et 
Derbez,  II,  487. 

STEARS  (Dame    veuve),   V,   23. 

STOURM,  m,  684. 

STRAGTMANN,  V,  500. 

Subvention  : 

—  (1)  Chemin  de  fei*  d'in- 
térêt local.  —  Plus  imposés. 
—  Acceptation  et  appro- 
bation par  le  préfet.  — 
(Compagnie  du  chemin  de  fer 
d'Anvin  à  Calais  contre  com- 
mune de  Faitquembergues.)  — 
Le  vote  d'une  subvention  par 
le  conseil  municipal  sans  le 
concours  des  plus  imposés  est 
régulier  alors  qu'il  réserve  les 
voies  et  moyens  de  la  réaliser. 
Ce  concours  n'était  obligatoire 
(avant  la  loi  du  5  avril  1882) 
que  pour  le  vote  d'un  emprunt 
ou  d'une  imposition  extraor- 
dinaire. —  L'approbation  de 
ce  vote  par  le  préfet  et  l'accep- 
tation par  le  concessionnaire 
de  celte  subvention  résultent 
implicitement  du  traité  de 
concession  dans  lequel  sont 
approuvées  et  acceptées  les 
subventions  votées  par  les- 
communes.  (C.  d'Et,),  I,  748. 

—  (2)  Chemins  vicinaux.  —  Loi  du 
21  mai  1836.  —  [Sieurs  Pruvost 
et  Levinsiein,)  —  Subventions 
spéciales  pour  dégradations 
extraordinaires  :  évaluation  : 
absence  de  carnets  de  circula- 
tion et  de  tout  document  pou- 
vant justifier    la    subvention 
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"Subvention  isuite)  : 

réclamée.  Décbarge  iPruvost, 
!''«  esp.].  —  Subvention  récla- 
mée exagérée  :  il  n'a  pas  été 
tenu  un  compte  sufflsant  du 
droit  des  requérants  de  se 
servir  des  chemins  dans  les 
conditions  ordinaires  de  leur 
destination  {1j:vinsleiny  2*  esp.). 

—  Tierce  expertise  suflisante 
bien  que  tardive  :  le  tiers 
expert  était  muni  d'ailleurs  de 
tous  les  documents  nécessaires. 
Régularité  \Lennstcin,  2"  esp  ). 
iC.  d'EL),  II,  iO;5. 

—  {3i  Chemin  vicinal  ordinaire. 

—  Procédure.  —  Acte  authen- 
tique. —  {Commune  de  Chdtil- 
lon-en-Bazois  contre  sieur  Chas- 
seing.)  —  Subvention  offerte 
par  un  particulier  en  faveur 
d'un  travail  public,  sous  une 
condition  non  réalisée  ;  sub- 
vention non  due.  —  Procé- 
dure. —  Lorsqu'à  défaut  de 
l'original  d'un  engagement, 
perdu  ou  détruit,  la  copie 
signée  du  maire,  sur  le  vu  de 
laquelle  le  préfet  adrosst'  l'état 
des  fecuuvrements,  est  repré- 
sentée, doit  ôlre  tenue  pour 
sincère  si  la  commune  qui  en 
conteste  Taulhenticité  n'a  pas 
au  préalable  fait  constater 
régulièrement  la  falsiiication 
qu'elle  allègue.  (C.  rf'Et.),  Il, 
713. 

—  (4)  Chemins  vicinaux  de  grande 
communication.  —  Subvention 
et  olTre  de  concours.  —  [Sieur 
Tourreix  contre  commune  du 
Chambon.  )  —  Lorsqu'une  offre 
de  concours  on  terrain  a  été 
faite  par  un  habitant,  à  la  con- 
dition qu'un  chemin  projeté 
passerait  sur  le  territoire  de  la 
commune,  la  circonsUince  que 
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I  le  tracé  aurait  été  modifié,  et 
que  le  chemin,  au  lieu  de 
passer  sur  un  côté  du  bourg, 
traverse  le  milieu  même  de  ce 
bourg,  n'a  pas  pour  résultat 
d'annuler  l'offre  de  concours. 

—  Mais,  si  la  souscription  a  été 
évaluée  en  argent,  le  promet- 
tant ne  peut  pas  être  tenu  de 
fournir  gratuitement  une  sur- 
face d'une  valeur  supérieure  à 
celle  qui  faisait  l'objet  de  sa 
souscription.  —  Le  conseil  de 
préfecture  et  en  appel  le  Con- 
seil d'Etat  ne  sont  pas  compé- 
tents pour  fixer  les  indemnités 
qui  peuvent  être  dues  aux  pro- 
priétaires à  raison  de  la  prise 
de  possession  de  leurs  terrains 
par  l'administration.  (C.  iVEt.  , 
II,  t4.L 

—  (5j    Chemins     vicinaux.    — 
Dégradations  extraordinaires. 

—  Subventions  spéciales.  — 
{Sieur  Sueur,)  —  Mode  de  cal- 
cul. —  Pour  calculer  la  sub- 
vention due  par  un  industriel, 
l'administration  ne  peut  pas, 
sans  tenir  compte  des  condi- 
tions particulières  dans  les- 
quelles ont  été  effectués  les 
transports,  appliquer  k  cet 
industriel  un  coefficient  de 
dégradation  uniforme  établi 
pour  tous  les  transports  indus- 
triels. —  Subvention  réduile 
aux  chiffres  admis  par  l'expert 
de  l'industriel.  (C.  d'EL),  1, 742. 

—  (6)    Chemins    vicinaux.    — 
{Sieurs  Benard  et  Tabarant.^  — 

—  Expertise.  —  Travaux  exé- 
cutés en  nature  reconnus 
insuffisants  et  avec  de  mauvais 
matériaux  ;  mise  en  demeure 
de  payer  le  montant  de  la  sub- 
vention ;  demande  d'expertise 
formée  dix-huit  mois  après  ; 
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impossibilité  de  faire  des  cons- 
tatations utiles  :  Rejet.(C.  cVEQj 
II,  6^0. 

-  (7)  Communes.  —  Chemins 
vicinaux  de  grande  communi- 
cation. —  Loi  du  21  mai  1836. 
(Sieur  de  Pruines,  Bénard  et 
Arrès,  Nouteauet  Robert,  Belloc, 

—  Viabilité.  — Chemin  indiqué 
sans  réclamation  dans  le  ta- 
bleau régulièrement  publié  des 
chemins  entretenus  à  l'état  de 
'iabilité.  —  Viabilité  du  che- 
min «'tabiie    par  Tinstruction. 

—  Entrepreneur  de  travaux 
publics.  —  L'entrepreneur  est 
responsable  des  dégradations 
commises  aux  chemins  vici- 
naux par  des  transports  eiïec- 
tués  par  des  tâcherons.  —  Ces 
transports  ont  été  faits  pour 
le  compte  des  entrepreneurs 

«t  en  raison   de   l'entreprise. 

—  Entrepreneur  de  construc- 
tions. —  Dégradations  extra- 
ordinaires :  subventions  dues. 

—  Des  transports  efToctués  à 
la  suite  d'un  marché  passé 
avec  le  service  vicinal  pour  la 
réparation  d'un  chemin  vicinal 
dégradé  sont  passibles  de  la 
subvention  spéciale.  —  Evalua- 
tion des  dégradations,  en 
tenant  compte  du  nombre  des 
transports,  du  poids  et  de  la 
nature  des  chargements,  des 
dislances  parcourues  et  de  la 
saison  pendant  laquelle  ces 
transports  ont  été  effectués. 
Régularité.  —  Il  n'y  a  pas  lieu 
de  tenir  compte  des  voitures 
circulant  à  vide  ;  ni  des  trans- 
ports de  marchandises  ache- 
tées et  revendues  sans  avoir 
été  travaillées  (dans  Tespèce, 
bois  vendus  par  Texploilant 
d'une  scierie   mécanique;.  — 
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Expertise  déclarée  suffisante, 
bien  que  tardive  :  expertise 
faite  deux  ans  après  les  dégra- 
dations, par  suite  de  retards 
imputables  en  partie  à  l'indus- 
triel :  les  experts  et  le  tiers 
expert  Ont  pu  relever  au  moyen 
de  documents  (comptage  de 
circulation,  relevi*  en  temps 
utile),  le  nombre  des  colliers, 
la  nature  et  le  poids  des  char- 
gements, la  condition  d'assiette 
et  d'entretien  du  chemin.  Ilé- 
gularilé.  —  Expertise.  —  Le 
conseil  de  prt'fecture  peut, 
après  le  dépôt  du  rapport  du 
tiers  expert,  demandera  celui- 
ci  un  rapport  complémentaire; 
ce  rapport  a  d'ailleurs  été  com- 
muniqué aux  réclamants.  — 
Aquiescemenl.  —  L'acquiesce- 
ment donné  à  une  demande 
de  subvention  relative  aux 
dégradations  d'une  partie  du 
chemin  est  tardif  et  inopérant 
s'il  ne  survient  qu'après  que  le 
préfet  a  formulé  une  nouvelle 
demande  de  subvention  géné- 
rale, comprenant  la  totalité  du 
chemin.  —  Procédure.  — 
Erreur  sur  la  qualité  du 
demandeur.  —  Doit  être  an- 
nulé en  la  forme  l'arrêté  qui 
indique  comme  demandeur  le 
département,  alors  que  le  pré- 
fet agissait  comme  représen- 
tant des  communes  intéressées 
à  l'entretien  d'un  chemin  de 
grande  communication.  (C, 
d'Et.),  I,  1496. 
—  (8i  Chemin  vicinal  de  greinde 
communication.  '—  {Sieur 
Genêt.)  —  Procédure.  — 
Expertise.  —  l.a  vérilication 
ordonnée  par  le  conseil  de 
préfecture  sur  l'ensemble  de 
la    contestation    après    près- 
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Subvention  (mite)  : 
tatioD  de  serment  constitue 
une  véritable,  expertise  ;  dès 
lors  elle  doit  être  annulée  s*il 
y  a  été  procédé  par  un  expert 
unique  nommé  d'office;  évo- 
cation. —  Dégradations  extra- 
ordinaires causées  par  des 
transports  de  matériaux  des- 
tinés à  la  construction  d'un 
chemin  de  fer  :  subvention 
due  ;  évaluation.  —  Viabilité 
suffisamment  constatée  :  le 
chemin  a  été  compris  sans 
réclamation  au  tableau  des 
chemins  en  état  de  viabilité. 
(C.  (TEt.),  il,  1022. 

—  (9)  Chemins  vicinaux.  — 
Subventions  spéciales.  —  Loi 
du  21  mai  1836.  {Sieur  Gi- 
raudier  et  Société  de  Bray-sur- 
Seine.)  —  Expertise  déclarée 
suffisante  bien  que  tardive  :  les 
experts  ont  eu  à  leur  disposi- 
tion les  documents  [comp- 
tages) et  des  moyens  d'ins- 
truction pour  apprécier  Texis- 
tence  et  l'étendue  des  dégra- 
dations fi"*  esp.). —  Calcul  de  la 
subvention  :  on  ne  doit  pas  faire 
état,  dans  le  calcul  de  la  sub- 
vention, du  salaire  des  canton- 
niers, ni  du  poids  des  voitures; 

.  réduction  (l"*  et  2«  esp.).  — 
Tierce  expertise  :  Formes  :  Ré- 
clamants non  mis  en  demeure 
d'assister  aux  opérations  de  la 
tierce  expertise:  aucune  dis- 
position de  loi  n'exige  cette 
formalité  (Giraudier-Bootz,  1" 
esp.).  —  En  matière  de  sub- 
ventions spéciales,  les  exper- 
tises et  les  tierces  expertises 
continuent  à  être  régies  par  la 
loi  du  21  mai  1836,  depuis  la 
loi  du  29  décembre  1884,  sur 
les  expertises  en  matière  de 


contributions  directes.  (Société 
de  Bray-sur-Seine,  2*  esp- 
(CcTEt.),  Il,  1033. 

—  (10  Communes.  —  Chemin» 
vicinaux  ordinaires.  —  (Sieur 
Jatuzot.)  —  Viabilité  suffi- 
samment constatée  :  le  chemio 
a  été  porté  sans  réclamatioD 
sur  le  tableau  des  chemins  en- 
tretenus à  l'état  de  viabilité.  — 
Evaluation  des  dégradation» 
faites  en  Tabsence  des  feuilles 
de  pointage  en  tenant  compte 
d'après  les  livres  du  réclamant 
du  nombre  des  transports,  du 
poids  des  chargements  et  de  la 
saison  dans  laquelle  ils  ont  été 
effectuées.  (C.  d*Et.),  Il,  32. 

—  (11)  Chemins  vicinaux.  —  Loi 
visée  :  21  mai  1836.  —  (Sieur 
Lignot  de  Boucheron.  —  Com- 
pagnie houillère  deBéthune).  — 
Exploitation  forestière.  —  Une 
scierie  volante  et  temporaire 
établie  par  des  marchands  de 
bois  pour  l'exploitation  et  le 
débit  d'arbres  achetés  sur 
pied  dans  la  région,  constitue 
une  exploitation  industrielle 
dans  le  sens  de  l'article  14  de 
la  loi  du  21  mai  1836.  —  En 
conséquence,  lesdits  mar- 
chands sont  passibles  de  sub- 
ventions spéciales  (Lignot,  i'* 
esp.).  —  Les  exploitants  de 
mines  ne  devant  de  subven- 
tions spéciales  que  pour  les 
chemins  vicinaux  dégradés  par 
leur  exploitation  ne  sont  pas 
responsables  des  dégradations 
causées  par  des  charrois  de 
charbons  effectués  par  les 
marchands  qui  ont  pris  livrai- 
son de  la  houille  à  une  gare 
située  en  dehors  du  rayon  d'ex- 
ploitation de  la  mine  et  l'ont 
transportée  à  leurs  magasins 
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-  OU  par  les  transports  effec- 
tués par  les  habitants  des  com- 
munes environnantes,  qui 
sont  venus  s'approvisionner  de 
houille,  pour  leurs  besoins  do- 
mestiques, aux  puits  ou  aux 
forges  de  la  mine.  (Compagnie 
de  Béthune,  2"  esp.).  —  Procé- 
dure. —  Frais  d'expertise  à  la 
charge  des  communes  qui  suc- 
combent(2«  esp.). — Dépens.  Pas 
de  dépens  en  cette  matière 
{2«  esp.).  —  (C,  d'Et.)y  II,  167. 

-  (12)  Chemins  vicinaux.  —  Dé- 
saccord des  experts  :  absence 
de  tierce  expertise:  annula- 
tion ;  renvoi'  pour  t^tre  statué 
après  expertise  suivie  dans  les 
formes  de  la  loi  du  23  juil- 
let 1889.  —  (Ministre  de  V agri- 
culture contre  commune  de  Bel- 
caire.)(C.  d'Et.),U,  688. 

-  (13)  Chemins  vicinaux.  —  Mar- 
chand se  bornant  à  acheter  et 
à  vendre  des  matériaux  de 
construction  :  pas  de  profes- 
sion industrielle  :  non-lieu  à 
subvention.  —  [Sieur  Jourdan.) 
[C,  rf'rf7':<.),ll,8i3. 

-  (14)  Pont.  — Chemin  vicinal 
d'intérêt  commun.  —  Sous- 
criptions et  offres  de  concours. 
—  Rétractation  après  accepta- 
tion implicite. —  [Sieur  Berne 
contre  commune  de  Priay.)  En 
présence  de  la  lettre  par 
laquelle  un  particulier  offre  à 
la  commune  une  souscription 
de  2.000  francs  qui  sera  versée 
le  jour  où  un  pont  projeté  sur 
un  chemin  d'intérêt  commun 
sera  livré  à  la  circulation,  on 
doit  considérer  comme  une 
acceptation  le  fait  d'avoir  exé- 
cuté les  travaux.  —  Le  pro- 
mettant ne  peut  pas  rétracter 
fion  offre   lorsque  les  travaux 


sont  presque  complètement 
achevés,  bien  que  la  rétracta- 
tion soit  antérieure  à  l'arrêté 
préfectoral  autorisant  Taccep- 
tation  de  la  souscription.  (C. 
d'Et.),  11,  358. 

—  (15)  Subventions  et  offres  de 
concours  ;  conditions  ;  com- 
mune; plus  imposés.  —  {Ville 
de  Saint'Mihiel  contre  Ministre 
des  travaux  publics,)  —  Le  vote 
d'une  subvention  par  le  con- 
seil municipal  sans  le  concours 
des  plus  imposés  est  régulier 
s'il  ne  contient  pas  un  vote 
définitif  sur  les  voies  et  moyens 
nécessaires  à  sa  réalisation.  — 
Conditions  mises  à  la  subven- 
tion :  établissement  d'une  gare 
dans  la  ville  même  et  à 
600  mètres  à  peine  du  centre 
de  l'agglomération,  alors  que 
dans  l'avant-projet  cette  gare 
était  placée  à  3  kilomètres;  con- 
dition exécutée  ;  subvention 
due.  (G.  d'Et,),  II,  462. 

—  (16)  Subventions  et  offres  de 
concours.  —  Condition.  — 
Département.  —  Chemins  de 
fer.  —  (Département  de  Maine- 
et-Loire.)  —  Le  conseil  géné- 
ral, qui,  expressément,  n'a 
voté  une  subvention  kilomé- 
trique que  pour  la  construc- 
tion d'une  ligne  déterminée, 
doit  cette  subvention  même 
pour  la  partie  relative  aux  rac- 
cordements, lorsque  la  lettre, 
par  laquelle  le  ministre  lui  de- 
mandait d'indiquerle  montant 
de  la  subvention  offerte^  men- 
tionnait explicitement  la  cons- 
truction de  la  ligne  et  les  rac- 
cordements. (C.t/'Ef.),  II,  1122. 

-—  (17)  Subventions  pour  dégra- 
dations extraordinaires.  — 
(Sieur  Jaluzot  et  Cie.)  —  Viabi- 
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SiBVENTio.v  suite )  : 
lité  sunisamment  constatée  : 
le  chemin  a  vie  porté  sans  ré- 
clamation sur  le  tableau  des 
chemins  entretenus  à  l'état  de 
viabilité.  —  Evaluation  des  dé- 
gradations faites,  en  Tabsence 
de  feuilles  de  pointage,  en 
tenant  compte,  d'après  les 
livres  du  réclamant,  du  poids 
des 'chargements,  du  nombre 
des  transports  et  de  la  saison 
dans  laquelle  ils  ont  été  effec- 
tués. i(\  rf'E/.),  Il,   114>. 

—  Voir  Chemins  de  fer,  com- 
munes, prestations. 

SUDRON,  VI,  i50. 

SUE  (Veuves  VI,  699. 

SUEUR,  I.  742. 

Sujétion,  Voir  ï,  412,  Décompte. 

SULTANABENISTI,  veuve  Eliaou 

Kanoxi,  VH,  673. 
SuppBKssio.N  DE  soi:n<:KS,  H,  148. 
Suspension  d'emploi.  H,  925. 

—  des  travaux  pendant  plus  d'un 
an.  Construction  de  TEcole 
nationale  des  Arts  et  Métiers 
de  Lille.  —  Résiliation.  —  In- 
demnité. —  Cahier  des  clauses 
et  conditions  générales  du  ser- 
vice des  brUiments  civils  du 
10  avril  1877.  —  iSieiir  Moles.) 
—  Art.  37  :  Travaux  suspendus 
pendant  plus  d'une  année  par 
le  fait  de  l'administration  et 
en  dehors  de  tout  cas  de  force 
majeure  :  Résiliation  pronon- 
cée ;  renvoi  à  l'expertise  pour 
la  fixation  d'une  indemnité. 
Rejet  d'une  objection  tirée  de 
ce  .  que  l'adminislration  n'au- 
rait jamais  notifié  à  l'entre- 
preneur des  ordres  prescrivant 
la  cessation  absolue  ou  l'ajour- 
nement pour  plus  d'une  année 
des  travaux  commencés.  'C. 
(CEL^  111,706. 
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STLVESTRB  et  Rosazza,  VI,  768. 
Syndicat  :  du  canal  d'irrigation 

de  la  plaine  de  Beaucaire,  VI. 

377. 

—  du  canal  de  Cabedan,  V,  69. 

—  du  canal  de  Cuxac  Lespigoaa; 

VIII,  510. 

—  du  canal  de  Dalt,  IX,  932. 

—  du  canal  de  Gignac,  V,  148; 

IX,  43. 

—  du  Canal  de  Rochebonne,  VIL 
234. 

—  des  digues  de  Reyran,  VI,  788. 

—  de  la  Durance,  I,  1.53. 

—  des  eaux  de  Saint-Denis-do- 
Sig,  IX,  249. 

—  Marais  (dessèchement  dej.  — 
A«sociatioDS  syndicales  des 
Wfpteringues  et  des  Moëres.  — 
Règlement  des  droits  respec- 
tifs de  ces  deux  associations; 
compétence.  —  Interprétation 
de  lettres  patentes  et  d'actes 
d'intendants  :  absence  de  ren- 
voi de  Tautorité  compétente 
pour  statuer  au  fond.  —  [Asso- 
ciation syndicale  de  la  quatrième 
section  des  Wœteringues.^  — 
Le  conseil  de  préfecture  n'est 
pas,  en  l'absence  d'une  de- 
mande d'indemnité,  pour 
cause  de  dommage,  compétent, 
pour  déterminer  les  droits 
d'une  association  syndicale  à 
Tusage  des  canaux  qui  tra- 
versent le  territoire  d'une 
autre  association,  en  vue  d'as- 
surer, à  l'avenir,  la  répression 
des  prétendus  abus  commis 
par  l'une  de  ces  associations. 

—  Cette  contestation  portant 
sur  l'étendue  des  droits  respec- 
tifs des  deux  parties  n'est  pas 
de  celles  prévues  par  l'article 4 
de  la  loi  du  28  pluviôse  an  VIII. 

—  Tne  demande  d'interpréta- 
tion de  lettres  patentes  ne  peut 
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être  formée  devant  le  conseil 
d'Etat  qu'au  cours  d''un  litige  ; 
et,  si  ce  litige  est  de  la  com- 
pétence judiciaire,  sur  un  ren- 
voi ordonné  par  le  tribunal 
saisi.  IC,  d'Et.),  IX,  707 

-  des  Maltes  du  Bas  Médoc,  V, 
45. 

-  des  Numéros  et  du  Ravin  de 
Saint-Jacques,  V,  861. 

-  de  Pique-Pierre,  VIII,  595, 
596. 

-  de  lai-* section  de  Waeteringues 
IX,  107. 

-  de  Sénestis,  V,  872. 

-  supérieur  de  la  rive  gauche  de 
risère,  V,  558. 

-  Syndicat  forcé  créé  par  or- 
donnance royale,  antérieure- 
ment à  la  loi  du  21  juin  1865. 
—  Arrêté  préfectoral.  —  Recour 
pour  excès  de  pouvoir.  — 
(Sieur  Ranizette    et  autres.)  — 
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L'arrêté  par  lequel  le  préfet 
nomme  les  membres  de  la 
commission  administrative  du 
syndicat  forcé,  en  exécution 
d'une  ordonnance  royale  qui, 
antérieurement  à  la  loi  du 
21  juin  1805,  a  créé  le  syndi- 
cat, n'est  pas  entaché  d'excès 
de  pouvoir.  —  La  loi  du 
21  juin  1865  n'a  pas, eu  pour 
effet  de  supprimer  les  associa- 
tions instituées  antérieurement 
à  sa  promulgation,  et  dès  lors 
les  requérants  ne  sont  pas  fon- 
dés à  soutenir  que  l'autorité 
préfectorale  devait  provoquer 
laconstitution  d'une  association 
libre  ou  autorisée  dans  les 
termes  de  cette  loi.  (C.  d'Et.),. 
VII,  200. 

-  du  Vincou,  VIM,  508. 

-  Voir  Cours  d'eau,  décompte,, 
dommages. 


TABARANT,  V,  822. 
TABÂRANT  et  Bknard,  H,  220, 

670,  896,  1200. 
TABART-LEFÈVRE,  IV,  849. 
TABOURET  (Sieur  et  dame),  IIL 

364. 
YAGHÉ,  aïs,  VU,  684. 
TAPPET,  IV,  140. 
TAPFIN  DE  TILQUES,  IV,  749. 
TÂHAR-BEN-CHELALI,  IV,  821. 
TâHET  (Dame),  II,  685. 
TAHOT  (Demoiselle),   VIII,   143. 
TAIEB-BEN-MÂRZOUK,  Hiet  et 

Bel'don,  m,  633. 
'TÂLICHET  et  Papet,  IV,  35. 
TALUT,  II,  1041. 
TANr.uiKREs  du  MontrSaint-Michel. 

Voir  I,  539,  Domaine  de  TEtat. 
TANRON  (Veuve),  11,1103. 
Tarées  (Evêque  de),  III,  108. 


Tarbes  (Ville  dej,  III,  8H. 
TARDIEU  (Consorts),  II,  1126. 
TARDT,  ni,  647. 
Tarifs.  Voir  Chemins  de  fer.  — 

Communes. 
TARRAL,  X,  464. 
TASSEL,  V,  911. 
TAUPIN,  V,  344. 
TAUVERON  et  G'%  VI,  484. 
Taux  de  l'intérêt.  —  Réduction 

du   taux  de  l'intérêt  légal  de- 

l'argent.  —  Loi  du  7  avril  1900. 

(Cire),  X,  566. 
Taxe  de  curage.  Voir  Cours  d'eau 

—  de  pavage  et  trottoirs.  Voir 
Communes. 

—   de  péage  sur  les  ponts.  — 
Vélocipèdes. —  {Femme  Mouzie.) 

—  En  l'absence  d'une  disposi- 
tion expresse  de  la  loi,  le  tarif 
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Taxe  (suite)  : 
du  droit  de  péage  à  acquitter 
par  les  vélocipédistes  est  celui 
applicable  aux  piétons.  (C.  de 
Cass.),  V,  294. 

—  Voir  Chemins  de  fer,-  cours 
d'eau,  transports. 

TEIUARD,  II,  239. 

TÉLÉPHONES.  —  Droits  de  voirie. 
—  Compétence.  —  (Ville  de 
Paris.)  —  Les  contestations 
relatives  à  la  perception  de  re- 
devances pour  occupation  du 
domaine  communal  en  vue  de 
la  pose  de  fils  téléphoniques  ne 
sont  pas  de  la  compétence  des 
tribunaux  administratifs.  — 
Elles  visent  des  taxes  assimi- 
lées aux  contributions  directes 
et  doivent,  par  suite,  être  por- 
tées devant  Tautorité  judi- 
ciaire. —  Décidé,  en  consé- 
quence, que  la  ville  de  Paris 
n'était  pas  recevable  à  déférer 
au  Conseil  d'Etat  une  dépêche 
du  ministre  du  commerce  re- 
fusant, au  nom  de  l'Etat,  de 
payer  à  la  Ville  une  ^devance 
de  cette  nature.  (C.  d'Et.)^  V, 
468. 

TERRASSON,  VI,  70r>. 

TERRAT  (Dame)  et  de  Barbkn- 

TANE,   m,    il  5. 

TERRIER,  VIII,  920. 

TESSIER,  I,  1077. 

TESSOT,  Pk.nïn  et  Bauchard,  II, 

396. 
THÉBAULT,  V,  894. 
THÉLOHAN,  V,  87i. 
THÉNARD<Dame).  IX,  712. 
THÉRET,  X,  288. 
THÉVENET,  IV,  26. 
THIÉBAUD,  V,  551. 
Thiers  (Ville  de),  11,384. 
Thilleux  (Commune  de),  II,  51. 
THIOLLIÈRE,  VII,  453. 
THIRET,  II,  222. 
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THIVEND  et  Guilbert,  II,  1230. 

THOBIE  et  Guillot,  VI,  288. 

THOMAS,  III,  1112;  IV,  203. 

THOMAS  (Dame),  VII,  150. 

THOMASSET  et  Vuaillat,  III, 
682. 

THOMPSON  et  Mac  Donald,  III, 
310. 

THORRANO,  IV,  201. 

THORRANO  et  0%  V,  442. 

Thouarsais  -  BouiLORoux  (Com- 
mune de),  III,  307. 

TuouREiL  (Commune  de),  V,  164. 

THUE  JOHNSEN,  II,  398.    . 

THUEUX,  V,  47. 

Tierce  expertise.  Voir  Cours 
d'eau,  dommages. 

TiLLY  (Commune  de),  V,  287. 

Timbre  de  dimension.  —  Travaux 
en  régie.  —  Rôles  de  journées 
d'ouvriers  et  étals  de  travaux  à 
la  tâche.  (Cire),  II,  948,  1158. 

Tipaza  (Commune  de),  IIÏ,  1134. 

Tlemcen  (Ville  de),  IV,  663. 

Tonnerre  (Ville  de),  IV,  639. 

TORRILHON  et  C«%  V,  869. 

Torteron  (Commune  de\  HI, 
361. 

TOSTAIN,  V,187;  VI,  416;  YIIl, 
909. 

TouL  (Ville  de),  II,  1191. 

TOULET,  V,  345. 

Toulon  (Ville  de),  III,  399;  IV, 
130  ;  VI,  485. 

Toulouse  (Ville  de),  I,  1089  ;  II, 
1103;  III,  808,  1199;  IV,  31, 
394;  V,  240,  481,  884;  VI,  758; 
IX,  247. 

Tourcoing  (Ville  de),  II,  674. 

TOURINEL  et  Frison,  VI,  286. 

Tours  (Ville  de),  III,  496. 

TOURREIX,  II,  143. 

Trains  ouvriers.  Voir  :  Chemins 
de  fer. 

Traitement.  —  Payement  des 
traitements  le  dernier  jour.du 
mois  [Cire),  VII,  158. 


i 
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cer  la  concession.  —  Recours 
pour  excès  de  pouvoir  :  qua- 
lité  pour  Texercer;  délai.  — 
(Sieurs    du    Bâscq,   Giresse   et 
autres.)  —  L'autorisation  d'é- 
tablir  un  tramway  sur    un 
chemin  vicinal  de  grande  coqi- 
munication,  pour  un    temps 
illimité,    ne     peut    pas    être 
accordée  par  le  préfet.  —  Re- 
cours pour  excès  de  pouvoir 
fondé   sur    un    intérêt  lésé  : 
recevabilité.  —  Recours  :  délai  ; 
recevabilité  :  Tarrêté  préfecto- 
ral attaqué  n'a  pas  été  publié 
et  on  ne  relève  à   rencontre 
des  requérants  aucun  fait  de 
nature  à  justifier  une  Qn  de 
non-recevoir.  (C.  d'Et,),  III,  1 51 . 
—  (3)  Dépôt  d'objets  le  long  de 
la  voie  ferrée.  —  Contraven- 
tion. —  Procès-verbal  conte- 
nant une  erreur  dans  la  dési- 
gnation  du  contrevenant.    — 
(Ministre  des    travaux  publics 
contre  sieurs  Chozenon  frères.) 
—  L'erreur  commise  au  procès- 
verbal,  dans  la  désignation  de 
l'auteur  d'une   contravention, 
ne  dispense  pas  le  conseil  de 
préfecture  de  statuer  à  l'égard 
du     véritable      contrevenant, 
lorsque  le  procès- verbal  a  été 
communiqué  à  celui-ci,  qu'il 
a  reconnu  sa   culpabilité  et  a 
produit  un    mémoire  en  dé- 
fense. —  Tramway  établi  sur 
le   quai  d'un  port  :  dépôts  de  •' 
fûts  "vides  le  long  de  la  voie 
ferrée  à  des  distances  prohi- 
bées par  les  règlements.  Con- 
travention. —  Le   fait  que  le 
dépôt    incriminé  n'aurait  eu 
lieu  que  sur  la  promesse  des 
maîtres  arrimeurs  du  port  de 
dégager  en  temps  utile  la  voie 
ferrée  n'est  pas  de  nature  à 

LoiSf  etc.  {Tables).  5t) 


—  Des  sous-ingénieurs  des  Ponts 
et  Chaussées,  des  conducteurs 
des  Ponts  et  Chaussées  et  des 
contrôleurs  des  Mines  (Cire), 
VIII,  1041. 

Tramways: 

—  (1)  Approbation  des  projets. 

—  Ministre.  —  Décision.  — 
(Ville  de  Pèrigueux.)  —  Le 
ministre  des  travaux  publics 
n'excède  pas  ses  pouvoirs  en 
approuvant  définitivement  le 
tracé  d'un  tramway  au  travers 
d'un  terrain  affecté  à  l'usage 
de  place  publique,^  après 
accomplissement  des  formali- 
tés prescrites  par  la  loi.  — 
Le  ministre  a  usé  des  pou- 
voirs à  lui  conférés  par  l'ar- 
ticle 32  de  ta  loi  du  il  juin 
1880.  —  En  présence  d'une 
difficulté  sur  le  caractère  du 
terrain  communal  à  occuper, 
la  décision  par  laquelle  le  mi- 
nistre limite  pour  le  conces- 
sionnaire l'obligation  de  re- 
courir à  l'expropriation  des 
parcelles  nécessaires  aux  bâ- 
timents de  la  station  à  l'ex- 
clusion de  l'emplacement  des 
voies  ferrées,  n'est  pas  suscep- 
tible d'être  déférée  au  Conseil 
d'Etat  pour  excès  de  pouvoir. 

—  Cette  décision  ne  fait  pas 
obstacle  à  ce  que  la  ville  fasse 
valoir  devant  l'autorité  compé- 
tente les  droits  qu'elle  prétend 
avoir  à  une  indemnité  pour  les 
portions  occupées  aussi  bien 
par  les  voies  ferrées  que  parles 
bâtiments,  au  cas  oii  elle  justi- 
fierait que  la  place  en  question  ' 
fait  partie  du  domaine  privé 

municipal.  (C.  rf'£^),  V,  144. 
—  (2)  Chemin  vicinal  de  grande 
communication.  —  Incompé- 
tence du  préfet  pour  pronon- 

Amialea  des  P.  et  Cfi.j  1*  série.  — 
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Tramways  (suite)  : 
faire  disparaître  la  responsa- 
bilité   des    contrevenants.  (C. 
(TEt.),  III.  263. 

-  (4)  Etablissement  d'un 
tramway.  —  Déclaration  d'uti- 

■  lité  publique.  —  Travaux  sur 
un  terrain  communal.  —  Re- 
vendication de  propriété  par 
la  commune.  —  Compétence. 

—  Conflit  positif.  —  Ville  de 
Périgueux  contre  sieur  Lacoste.) 

—  L'autorité  judiciaire  est 
compétente  pour  statuer  sur 
une  demande  tendant  à  faire 
décider  qu'à  défaut  d'expro- 
priation ou  de  ce.ssion  réguliè- 
rement intervenue  une  ville 
est  restée  propriétaire  d'un 
terrain,  alors  que  des  travaux 
tendant  à  l'établissement  d'un 
tramway  sont  exécutés  sur  ce 
terrain  en  vertu  d'un  décret 
déclaratif  d'utilité  publique  et 
d'un  arrêté   préfectoral  d'ap- 

•  probation,  par  un  entrepre- 
neur agissant  comme  ayant 
cause  du  département  conces- 
sionnaire dudit  tramway.  Les 
actes  administratifs  précités  ne 
sont  pas  translatifs  de  pro- 
priété. En  conséquence,  il 
appartient  au  président  du  tri- 
bunal civil,  comme  juge  des 
référés  d'ordonner  qu'il  sera 
sursis  à  l'exécution  des  tra- 
vaux. (C.  d'Et.),  X,  475. 

—  (5)  Travaux  d'entretien  de  la 
voie.  —  Ville  de  Bordeaux.  — 
(Compagnie  des  Tramways  et  Om- 
nibus de  Bordeaux.)  —  Décidé 
que  la  compagnie  étant  tenue 
k  des  travaux  d'entretien  de  la 
chaussée  devait  exécuter  à  ses 
frais  les  travaux  destinés  à  lui 
rendre  son  profil  normal  et 
fournir  à  ses  frais  les  pavés 


neufs  nécessaires  (l"»  esp.),  la 
main-d'œuvre  (2«  et  3*  esp.)  et 
le  sable  (3«  esp.).  (C.  d:Et.), 
IV,  25. 

—  (6)  Ville;  accord  avec  une 
compagnie  de  tramways  pour 
l'entretien  de  chemin;  modi- 
fication du  contrat  par  le  mi- 
nistre; excès  de  pouvoir;  re- 
cours parallèle.  —  [Commune 
de  Neuilly  (Seine)].  —  La  déci- 
sion par  laquelle  le  ministre, 
en  acceptant  une  subvention 
offerte  par  une  compagnie  de 
tramways,  la  décharge  du  paie- 
ment d'une  subvention  an- 
nuelle promise  à  une  com- 
mune en  vertu  d'un  contrat, 
ne  fait  pas  obstacle  à  ce  que 
la  commune  formule  devant  la 
juridiction  compétente  des 
prétentions  au  maintien  du 
contrat.  —  En  conséquence 
est  non  recevable  le  recours 
pour  excès  de  pouvoir  formé 
contre  ladite  décision. (C.  d'Et.  \ 
III,  603. 

—  (Compagnie  générale  française 
des),  IV,  756. 

—  (Compagnie  lyonnaise  des), 
m,  800. 

—  concédés  par  l'Etat.  (Circ.\ 
VI,  521. 

—  concédés  par  l'Etat.  —  Mise  à 
l'enquête.  (Cire),  X,  129. 

—  ET  OMNIBUS  de  Bordeaux,  IV, 
25. 

—  Votr  Chemins  de  fer,  chemins 
vicinaux,  circulaires,  dom- 
mages, expropriation. 

Transit.  Voir  Transports. 

Transports  d'animaux.  Voir  Che- 
mins de  fer. 

Transport  de  marchandises.  Voir 
Chemins  de  fer,  jugements  et 
arrêts. 

Transports   de   voyageurs    avec 
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bagages.  —  Commerce  mari- 
time. —  Applicabilité  de  Tar- 
ticle  435  du  Gode  de  commerce. 
—  {Sieur  Montgomery-Moore). 
--  Le  transport  de  voyageurs 
de  Trouville  au  Havre  constitue 
une  opération  de  commerce 
maritime  et  donne  lieu,  par 
suite,  en  cas  de  perte  de  ba- 
gages, à  l'application  de  Tar- 
ticle  435  du  Gode  de  commerce. 
(0.  de  cass,),  IV,  843. 
Transports.  Voir  Chemins  de  fer. 

—  militaires,  Voir  Chemins  de  fer. 
Trappes  (commune  de),  IV,  37. 
Travaux    hydrailioubs   (Compa- 
gnie des),  IV,  ^93. 

Travaux  publics  communaux  : 

—  (1)  Casino  et  théâtre.  -•  Con- 
cession. —  Travaux  non  exécu- 
tés, ni  même  commencés,  dans 
le  délai  imparti  pour  les  termi- 
ner: résiliation  prononcée  au 
profit  de  la  commune  avec  dom- 
mages-intérêts à  retenir  sur  le 
cautionnement  versé.  — {Sieur 
Lazard  contre  ville  d^Hyères.)  — 
Procédure.  —  Conseiller  gé- 
néral appelé  pour  compléter 
le  conseil  de  préfecture  sans 
qu'il  soit  constaté  que  les  for- 
malités exigées  par  Tarrêté  du 
19  fructidor  an  IX  aient  été  rem- 
plies ;  arrêté  annulé  en  la  forme. 
Evocation.  (C.  d'Êt,),  VI,  399. 

—  (2)  Construction  d'école.  — 
Travaux  non  approuvés.  — 
Demande  d'indemnité.  —  Com- 
pétence du  conseil  de  préfec- 
ture. Conflit  négatif,  r—  {Sieur 
Réaux.)  —  Le  conseil  de  pré- 
fecture est  comp^'tent  pour 
statuer  sur  Faction  en  indem- 
nité formée  contre  une  com- 
mune par  le  constructeur  d'un 
groupe  scolaire  à  raison  du 
préjudice    que    lui    causerait 


Tinexécution  des  conventions 
p&ssées  entre  la  commune  et 
le  constructeur.  —  Il  s'agit  de 
travaux  publics,  et  la  circons- 
tance que  les  délibérations  du 
conseil  municipal  seraient  en- 
tachées de  quelques  irrégula- 
rités et  n'auraient  pas  été 
approuvées  par  le  pr-éfet  n'en 
changent  pas  le  caractère.  — 
Dépens  mis  à  la  charge  de  la 
partie  qui  succombera  en  fin  de 
cause.  {Trib.  desconfi.),  Vï,  418. 

—  (3)  Décret  déclaratif  d'utilité 
publique.  —  Délai  imparti  au 
concessionnaire  pour  s'en  pré- 
valoir. —  Garanties  financières. 
—  Insuffisance  alléguée  par  la 
ville.  —  Réclamation  du  con- 
cessionnaire devant  le  conseil 
de  préfecture.  —  Tardiveté.  — 
{Sieur  et  demoiselle  Béïsson 
contre  ville  de  Marseille.)  —  Un 
concessionnaire  de  travaux 
communaux,  ne  s'étant  pas 
prévalu  du  décret  déclaratif 
d'utilité  publique  dans  le  délai 
imparti  par  ledit  décret,  à  rai- 
son de  ce  que  la  ville  n'a  pas 
jugé  satisfaisantes  les  garan- 
ties financières  présentées  par 
lui,  n'est  pas  recevable  à 
intenter  devant  le  conseil  de 
préfecture,  après  l'expiration 
du  délai  précité  et  alors  que 
les  travaux  ne  sont  plus  sus- 
ceptibles d'exécution  dans  les 
conditions  prévues  au  traité, 
une  action  tendant  à  faire  dé- 
clarer que  les  garanties  finan- 

^cières  offertes  par  lui  sont 
suffisantes.  —  Cette  action  est 
tardive.  {C.  d'Et,),  Vni,917. 

—  (4)  Marché  d'entretien.  — 
Regards  d'égouts.  —  Pose 
d'échelons.  —  Travaux  neufs 
et  non  travaux  d'entretien.  — 
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Travai:x  publics  coyMvywxi  suite): 
Adjudication.  —  (Sieur  Castille 
contre  Ville  de  Paris,)  —  La 
fourniture  et  la  pose  d'éche- 
lons neufs  dans  les  regards 
d'égouts  qui  n'en  étaient  pas 
pourvus  doivent-elles  être  con- 
sidérées comme  des  travaux 
d'entretien  et  de  réparation 
ou  comme  des  travaux  neufs? 
Rés.  dans  ce  dernier  sens. 
—  Décidé  que  ces  travaux, 
à  exécuter    en   même   temps 


dans  dix  arrondissements  de 
Paris,  constituent  une  opé- 
ration d'ensemble  et  que, 
Testimation  totale  dépassant 
40.000  francs,  la  Ville  a  pu, 
par  application  du  cahier  des 
charges,  les  mettre  en  adju- 
dication. (C.  d'Et.),  VI,  412. 
—  (5)  Marché  d'entretien  de 
bâtiments  communaux.  — 
(Sieur  Leconte  contre  ville  de 
Caen,)  ■—  Décidé,  par  applica- 
tion du  cahier  des  charges,  que 
l'adjudicataire  des  travaux  de 
serrurerie  pour  l'entretien  des 
bâtiments  communaux  d'une 
ville  n'est  pas  fondé  à  réclamer 
une  indemnité  à  raison  du 
préjudice  que  lui  aurait  causé 
l'exécution  par  d'autres  entre- 
preneurs de  divers  travaux  de 
voirie  ou  de  travaux  neuDi 
étrangers  à  son  marché.  (C. 
d'Et,},  VI,  294. 

-  (6)  Travaux  imprévus.  — 
(Commune  de  Torteron  contre 
sieur  Gélitiet.)  —  Travaux  non 
prévus  au  devis,  exécutés  sau^ 
l'approbation  du  préfet,  mais 
reconnus  nécessaires  en  cours 
d'entreprise  ou  se  rattachant 
à  des  détails  d'exécution. 
Payement  dû  à  l'entrepreneur 
auquel  ces  travaux  ont  été  com- 


mandés par  l'architecte  avec 
l'assentiment  du  maire  et  du 
conseil  municipal,  ce  dernier 
ayant  au  surplus  approuvé  le 
décompte  définitif.  (C.  ^Et.\ 
III,  361. 

—  Voir  Architecte.  —  Com- 
munes, Décompte.  —  Dé- 
chéance. —  Dommages.  —  En- 
trepreneur. —  Expertise.  — 
Honoraires.  —  Occupations 
temporaires.' —  Ports  mari- 
times. —  Résiliation.  —  Rues  et 
places. 

Travaux  en  régie.  —  Timbre  de 
dimension.  —  Exemption  pour 
les  rôles  de  journées  d'ouvriers 
et  les  états  de  tâches.  (€irc.\ 
III,  455. 

—  Voir  Circulaire,  II,  948. 
Trébon    d'Arles    (Syndicat   des 

chaussées  du).  H,  793. 
TRÉBOUET,  VII,  670. 
TRÉDILLE,  111,1117. 
Tréloitp  (Commune  de),  VI,  396. 
TRÉMÂUX,  V,  426. 
TREMOLIÈRES,  II,  496,  1204. 
TRIBOULET  (dame),  II,  1140. 
Trib-sur-Baîse  (Commune  de),  U 

972. 
TRILLE,  V,  77. 
TRIMOULET,  I.  1012. 
TRINCART,  II,  1217. 
TRIOLET  et  Pocli.n,  X,  690. 
TRONO  DE  BOUGHONT,  V,  4.39. 
Trottoirs.      Voir^     Communes. 

Décompte. 
TROUILLET  (Veuve),   III,   1242. 
TROUSSEL,  II,  718. 
TROUSSELLE,  Clwon-Collignox, 

Chevallier  et  Joncoirt,  ï,  240. 
TROTES,  I,  1100. 
TUANE  et  Heyraud,  II,  382. 
TUBAND  (Veuve).  IV,  667. 
Tunnel.  Voir.  Dommages. 
TWENTTMAN  et  d'AuDEviLLK.Il, 

496. 
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rcciAM  (Commune  d'),  Y,  II. 
Union  des  gaz  (Compagnie  T),  I, 

536. 
URVOIS,  VIII,  288. 
USER  (D^  ni,  725. 


Usines.  Voir  Cours  d*eau,  dom- 
mages.        ^ 

Usurpation.  Voir  Communes,  voi- 
rie. 

UzESTE  (Commune  d*),  IV,  72. 


VAGGARO,    AniBAUD  et  Danton, 

IX,  218. 
VACCARO  et  Danton,  II,  343,  707. 
VAGCARO  fVeuve),  III,  685. 
VAGHERAT  fils,  IV,  668. 
Val  (Commune  du),  II,  382. 
Valenciennes  (Ville  de),  VI,  294. 
VALENTIN  et  Dédié  val,  II,  783. 
Vallauris  (Commune    de),   VU, 

329. 
VALLÊE-MANSON      (Sieur     et 

dame),  V,  168. 
Valros  (Commune  de),  II,  1185. 
VAN  GAUWENBERGHE   et    Dr- 

noyslle,  I,  1120. 
VAN  GRONENBORG,  II,  719. 
Vannes  (Ville    de),    V,  857;  IX, 

217. 
VAN  MOÉ,  III,  1229. 
VANTEAUX,  III,  624. 
VARANGOT,    I,  733;    IV,   291; 

V,  248. 
Variation    des    cours  de  maté- 
riaux. Voir  Décompte. 
VARIGARD,  VIII,  1016. 
VARI6ARD  et  Mortier,  II,  1036. 
VARINOT,  Huardel  et  Fiscrbach, 

I,  248;  III,  1129. 
VASSEOR  et  autres,  II,  849. 
VAUTHIER,  II,  903;  VI,  770. 
VÉDIER,  VI,  715. 
VÉDRINE   et  Rigoux,  VIII,  281. 
YEIL,  I,  1211. 


VEIL-PIGARD    et    Pernod  fils, 

VI,  702. 
Vélocipèdes.  fCirc),  VI,  253. 

—  Circulation  des  vélocipèdes. — 
Répression  des  contraventions. 
(Ctrc),  X,  804. 

—  Interdiction  de  la  circulation 
des  chevaux  et  voitures  sur 
les  pistes  réservées  aux  vélo- 
cipèdes. (Ctrc.),  VII,  911. 

—  Réglementation  de  la  circula- 
tion des  vélocipèdes.  —  Envoi 
d'un  projet  d'arrêté  préfecto- 
ral. (Cire),  VII,  585. 

—  Usage  du  vélocipède  dans  les 
services  des  travaux  publics. 
(Ctrc),  VII,  847. 

—  possédés  en  vertu  de  règle- 
ments administratifs.  (Cire), 
IX,  301. 

—  Voir  Bacs.  —  Chemins  de  fer. 
—  Signaux.  —  Taxe  de  péage. 

VENOT  et  Cosset,  X,  120. 

Vente  au  profit  du  Trésor  des 
objets  mobiliers  hors  de  ser- 
vice.—  Concours  de  l'adminis- 
tration des  Domaines.  (Ctrc), 
II,  738. 

Ventes  nationales.  —  Interpré- 
tation. —  Domaine  public.  — 
Décret  homologuant  purement 
et  simplement  un  procès-ver- 
bal de  délimitation.  —  Néces- 
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Ventes  nationales  (suite)  : 

site  de  l'interprétation  déclarée 
par  le  tribunal  des  conflits.  — 
Sieur  Lacombe- Saint -Michel 
contre  Ministre  de  la  guerre,)  — 
Lorsque  le  tribunal  des  con- 
flits a  décidé  que  le  tribunal 
compétent  pour  statuer  sur  un 
litige  aurait  dû  sureeoir  jus- 
qu'à interprétation  par  l'auto- 
rité administrative  d'actes  dont 
se  prévalaient  les  parties,  il  y 
a  chose  souverainement  jugée 
sur  la  nécessité  de  cette  inter- 
prétation. —  Lorsque  Tacle  de 
vente  d'un  moulin  déclaré  bien 
national  comprend  aussi  le 
ruisseau  qui  l'alimente,  mais 
sans  en  déterminer  l'origine 
et  la  direction,  le  conseil  de 
préfecture,  appelé  à  interpré- 
ter cet  acte,  commet  un  excès 
de  pouvoir  en  déterminant 
l'origine  de  ce  ruisseau  à  l'aide 
de  documents  étrangers  à  l'acte 
à  interpréter.  —  Décidé  que 
le  décret  qui  homologue  pure- 
ment et  simplement  un  procès- 
verbal  de  délimitation  d'un  fort 
n'a  d'autre  portée  que  celle 
d'un  acte  de  délimitation  et  ne 
fait  point  obstacle  à  ce  que 
l'autorité  judiciaire  détermine 
l'étendue  des  droits  pouvant 
appartenir  à  des  tiers  sur  des 
eaux  prenant  leur  source  à 
l'intérieur  dudit  fort.  (T.  des 
Confl.),  II,  4232. 

VENZOLASCA  (Commune  de),  I, 
4079. 

VERDE  et  David,  II,  i054. 

VERDIE,  V,  52. 

Verdun  (Ville  de),  IV,  126. 

VERGÉ  et  Adoué,  IX,  248. 

VERGE-DEJOUX,  IV,  89. 

VERGÉS,  VII,  380. 

VERGÉS  et  Serradell,  IX;  550. 


VERGNIOUX,  I,  856  ;  VII,  747  ; 

IX,  261. 
VERJAT,  IX,  59. 
VERN4UD,  VIII,  239. 
VERNAUDON,  IX,  150. 
VERNEUIL  et  Davi^»,  III,  639. 
VERNIÉRE  (Veuve),  11,509. 
VERNON(Villede),  II,  1015. 
VÉRON-DUVERGER  (Dames),  IV, 

663. 
VERRIER,  1, 1181. 
VERRIER  et  Legrand,  1, 1 108  ;  III, 

116. 
Vesinet  (Commune  du),  II,  836. 
Vesse-sur-Allier  (Commune  de), 

IV,  197. 

VIALLE,  FLACHiERet  Descours,  I, 

997. 
VIALLET  et  Dlmolard,  VI,  809. 
Vice  de  construction.  —  Voir  Ar- 
chitecte. 
VICHY  (De),  II,  72. 
VIDRY,  IV,  435;V,  437. 
VIEILLOT,  III,  367. 
VIELetFiLs,  III,  441. 
Vienne  (Département  delà),  III, 

426, 624. 
Vienne  (Départementde  la  Haute-) 

lY,  653. 
ViKRzoN  (Ville  de),  II,  1025. 
VIEUJOT,  III,  272. 
Vif  (Syndicat  de),  II,  1215. 
VIGNAUDON  et  Yves,  IX,  239. 
VIGNE,  IV,  841. 
VIGNON,  III,  736. 
VIGOUROUX,  V,  222  ;  VI,  30. 
VILAINE,  II,  682. 
VILLAIN-DUHEM,  III,  1017. 
ViLLEBouT   (Commune   de),    IIU 

1228. 
Ville  de  Paris.  Voir  Décompte. 
ViLLEFLouRE   (Gommuue  de),  Y, 

853. 
VILLEMIN-LAFORGE  et  Hetna- 

dier,  II,  846. 
ViLLEMonsTAUssou  (GommuDe  de), 

V,  630. 
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VILLETEL  et  Dubosglard,  VI,  83. 

VILLETEL  (Héritiers),  Y,  862. 

VINCENT,  VII.  134  ;  VIII,  281. 

VINGTAIN,  IV,  140. 

ViRANDEViLLE  (Commuiie  de),  I, 
137. 

Vire  (Ville  de),  III,  792. 

Viry-Chatillon  (Commune  de), 
II,  909. 

VIVENS  (Veuve  de),  I,  1013. 

VIVIER,  I,  655. 

V0GELSAN6,  II,  938. 

Voies  ferrées.  —  Voir  Ports. 

Voies  navigables.  —  Voir  Grande 
voirie. 

Voie  publique  : 

—  (1)  1»  Adjudicataire  de  Tenlè- 
vement  des  boues  et  immon- 
dices. — Cahier  des  charges. 
—  2«  Pouvoirs  de  Tautorité  mu- 
nicipale. —  Propriétés  privées 
ouvertes  au  public.  —  {Sieur 
Eugène-Etienne,)  —  1°  Lorsque 
le  cahier  des  charges  intervenu 
entre  une  ville  et  l'adjudica- 
taire de  Tenlèvement  des  boues 
et  immondices  prescrit  d'en- 
lever «  les  boues,  degrais  de 
chaussées  empierrées,  or- 
dures, immondices...,  pous- 
sières, cendres,  suies...  et  dé- 
tritus divers,  en  un  mot  tout 
ce  qui  est  abandonné  sur  la 
voie  publique  »,  cette  disposi- 
tion s'applique  à  la  sciure  de 
bois  apportée  sur  une  place 
publique  par  Tentrepreneur 
d'un  cirque.  —  2°  Lespouvoirs 
de  l'autorité  municipale  rela- 
tifs à  la  police,  à  la  sûreté  et 
à  la  salubrité  des  voies  pu- 
bliques s'appliquent  indiffé- 
remment aux  rues  qui  font 
partie  du  domaine  public  com- 
munal et  à  celles  qui,  demeu- 
rées propriétés  privées,  ont  été, 
du  consentement  de  leurs  pro- 


priétaires, ouvertes  au  public 
et  assimilées  ainsi  à  la  voie 
publique  (C.  deCass,)^  IV,  253. 

—  (2)  Contravention  à  un  arrêté 
municipal.  —Relaxe  non  jus- 
tifiée. —  (Sieur  Victor  ClaveL) 
—  Lorsqu'un  arrêté  municipal 
légalement  pris  a  défendu  de 
laisser  couler  sur  la  voie  pu- 
blique les  purins  des  étables, 
écuries  et  loges  à  porcs,  le 
contrevenant  ne  peut  être  re- 
laxé quand  môme  il  prouve- 
rait avoir  établi  dans  son  écurie 
une  fosse  à  purin  ou  avoir  ac- 
quis à  titre  onéreux,  de  son 
voisin,  le  droit  d'appuyer  le 
fumier  sur  un  mur  mitoyen. 
(C.  de  Cass.l  1,  1004. 

—  (3)  Dépôt  ou  abandon  de  ma- 
tériaux. —  (Sieur  Joseph-Marie 
Pietri,)  —  L'une  desconditi<fns 
essentielles  de  la  contraven- 
tion prévue  et  réprimée  par 
l'article  471,  paragraphe  4,  du 
Code  pénal  est  que  le  dépôt 
ou  l'abandon  sans  nécessité  de 
matériaux  ou  d'objets  quel- 
conques ait  eu  lieu  sur  la  voie 
publique.  (G.  de  Cass.),  V,  88. 

—  (4)  Dépôt  de  matériaux.  — 
Excuse  illégale.  —  (Sieur  La- 
poutge.)—  La 'contravention  de 
dépôt  de  matériaux  sur  la  voie 
publique,  lorsque  la  nécessité 
n'est  pas  constatée,  ne  peut 
être  excusée  par  le  motif  que 
les  matériaux  ne  gênaient  pas 
la  circulation.  (C.  de  Cass,),  V, 
826. 

—  (5)  Dépôt  de  matériaux.  — 
Nécessité.  —  Règlement  pré- 
fectoral. —  [Sieur  Tassel.)  — 
La  légilimité  du  dépôt  de  ma- 
tériaux sur  la  voie  publique 
résultant  uniquement  de  la 
nécessité,  aux  termes  de  l'ar- 
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•Voir  publique  (suite)  : 
ticle  471,  n°  4  du  Code  pénal, 
ne  peut  dépendre  d'aucune  au- 
torisation préfectorale  ou  mu- 
nicipale. (C.  de  Cass.),  V,  9H. 

—  (6)  Eclairage  de  matériaux 
pendant  la  nuit.  —  Excuse 
illégale.  —  (Sieur  Pietri.)  — 
Admet  une  excuse  illégale  le 
juge  de  simple  police  Cfvù,  pour 
relaxerun  individu  prévenu  de 
n'avoir  pas  éclairé  la  nuit  des 
matériaux  abandonnés  sur  la 
voie  publique,  se  fonde  sur  ce 
que,  la  lanterne  précédem- 
ment placée  près  des  maté- 
riaux ayant  été  volée,  le  con- 
trevenant avait  obtenu  du 
maire  l'autorisation  d*y  sup- 
pléer en  utilisant  à  ses  frais 
un  réverbère  municipal  exis- 
tant à  peu  de  distance.  (T.  de 
Cass.),  V,  92. 

—  (7)  Embarras.  —  Commissaire- 
priseur.  —  (Sieur  fuies-Gustave 
Cordier.)  —  C'est  à  tort  que  le 
juge  de  police  considère  comme 
occasionné  par  un  événement 
de  force  majeure  l'embarras 
de  la  voie  publique,  reproché 
à  un  commissaire-priseur  qui 
a  fait  exposer  sur  la  voie  pu- 
blique des  objets  mobiliers  à 
vendre  dépendant  d'une  suc- 
cession acceptée  bénéilciaire- 
ment,  alors  que  le  prévenu  n'a 
fait,  ni  fait  faire,  par  les  inté- 
ressés, aucune  diligence  à  l'ef- 

'  fet  d'obtenir  qu'il  fût  procédé 
à  la  vente  dans  un  lieu  autre 
que  la  maison  du  défunt.  (C. 
,d€  Cass.),  IV,  859. 

—  (8)  Embarras.    —    Excuse  de 
•    nécessité.    —  (Sieur    Edouard 

Plateau.)  —  Ne  commet  aucune 
violation  de  l'article  471,  n»  4, 
du  Code  p^'^nal  le  juge  de  police 


qui  déclare  que  le  stationne- 
ment d'une  voiture  sur  la  voie 
publique  n'est  pas  punissable 
parce  qu'il  n'a  pas  dépassé  le 
•  temps  strictement  nécessaire 
pour  dételer  le  cheval  et  re- 
miser ladite  voiture.  (C.  de 
Cass.),  IV,  858. 

—  (9)  Embarras.  —  Mobilier  dé- 
posé sur  la  voie  publique.  — 
(Sieur  Edouard  Lieugard.)  — 
L'article  471 ,  n*»  4,  du  Code  pé- 
nal n'admet  d'autre  excuse 
que  la  nécessité,  et  le  juge  de 
police  ne  peut  légalement  faire 
résulter  celte  excuse  que  d'uD 
fait  accidentel  imprévu  ou  de 
force  majeure.  Le  juge  ne  sau- 
rait notamment  se  fonder  sur 
l'absence  d'une  fourrière  pu- 
blique pour  exercer  uo  huis- 
sier qui,  après  avoir  expuls*^ 
un  locataire,  a  déposé  le  mo- 
bilier de  celui-ci  sur  la  voie 
publique  qu'il  a  ainsi  embar- 
rassée. (C.  de  Tajcs.),  IV,  857. 

—  (iO)  Embarras.  —  Publicilé 
d'un  chemin.  —  Présomption 
illégale.  —  {Sieur  Moreau-Ca- 
ron.)  —  Si  le  juge  de  simple 
police  a  le  droit  de  reconnaître 
et  déclarer  la  publicité  d'un 
chemin,  il  ne  saurait  faire  ré- 
sulter cette  publicité  d'une 
présomption  qui  n'a  aucun 
fondement  dans  la  loi,  notam- 
ment en  disant  que  la  com- 
mune est  toujours  présuméf* 
avoir  le  passage  sur  les  che- 
mins. (C.  de  Cass»),  II,  517. 

—  (11)  let  d'immondices.  — 
Affiche  placardée  à  la  porte 
d'une  mairie.  —  {Sieur  Joseph 
Longefoi,)  —  L'article  475, 
n^  8,  du  Code  pénal  est  appli- 
cable au  jet  d'immondices  qui 
ojit  sali  une  affiche  placardée 
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à  la  porte  d^une  mairie,  le  jet 
d'ordures  ayant  par  là  même 
atteint  cette  mairie.  (6\  de 
Cass.),  IV,  257. 

(12)  Procès-verbal  ne  faisant 
pas  foi  jusqu'à  preuve  con- 
traire. —  Publicité.  —  Usage 
immémorial. — (Sieurs  Reymond 
et  Bourgeat.)  —  Les  procès- 
verbaux  ne  faisant  foi,  jusqu'à 
preuve  contraire,  que  des  faits 
matériels  constatés  et  non  des 
appréciations  qui  y  sont  con- 
tenues, la  mention,  inscrite 
dans  un  procès-verbal,  qu'un 
chemin  est  un  chemin  public 
ne  fait  pas  foi  jusqu'à  preuve 
contraire.  —  Une  voie  de 
communication  dont  l'assiette 
et  les  dépendances  n'appar- 
tiennent pas  au  domaine  pu- 
blic communal  et  sur  laquelle 
existerait  même  une  servitude 
de  passage  au  profit  de  la  com- 
mune entière,  ne  saurait  être 
considérée  comme  un  chemin 
public  dans  le  sens  de  l'ar- 
ticle 479,  n°  15,  du  Gode  pénal. 
{(\de  Cass.),  II,  508. 
-  (13)  Questions  préjudicielles. 

—  Conclusions  principales  ad- 
mises. —  Non  lieu  à  statuer 
sur  les  conclusions  subsidiaires 
tendant  à  l'examen  d'une 
question  préjudicielle.  —  Voie 
publique.  —  Contravention 
d'embarras  delà  voie  publique. 

—  Non-publicité  de  la  voie.  — 
{Dame  Mézamat.)  —  I.  Le  juge- 
ment de  police,  qui  fait  droit 
aux  conclusions  principales  de 
l'inculpé  en  décidant  qu'il  n'a 
pas  embarrassé  la  voie  pu- 
bliqlie,  n'a  pas  à  statuer  sur 
les  conclusions  subsidiaires 
tendant  à  ce  qu'il  soit  sursis 
au  fond  jusqu'à  ce  que  le  pré- 


venu eût  établi  judiciairement 
sa  possession  immémoriale  sur 
le  terrain  du  dépôt.  —  II.  La 
publicité  de  la  voie  constituant 
un  élémentessentiei  de  la  con- 
travention d'embarras  de  la 
voie  publique,  le  juge  de  police 
peut,  lorsqu'il  n'est  produit 
par  le  ministère  public  aucua 
document  administratif  de 
nature  à  établir  la  nature  juri- 
dique du  terrain  rechercher  et 
-constater,  d'après  les  éléments 
du  débat,  si  ce  terrain  fait  ou 
non  partie  de  la  voie  publique. 
(C.  de  Cass.)y  V,  828. 

—  (14)  Riveraineté.  — Droitsqui 
en  résultent.  —  [Héritiers Coste- 
Foron,)  —  Le  riverain  d'une 
voie  publique  est  recevable  à 
faire  valoir,  dans  son  intérêt 
privé,  les  droits  qu'il  tient  sur 
cette  voie  de  ïa  nature  des 
lieux  et  de  la  loi,  sans  être 
forcé  d'emprunter  l'action  de 
la  commune  dans  les  termes 
énoncés  à  l'article  123  de  la 
loi  du  5  avril  1884.  (C.  de  Cass.  ), 
II,  1078. 

—  (15)  Sentier.  —  Caractère  pu- 
blic. —  Motifs  suffisants. 
{Sieur  Joug  la.)  —  Est  suffisam- 
ment motivée  la  décision  qui 
attribue  à  un  sentier  un  carac- 
tère public,  après  enquête,  en 
se  fondant  sur  la  direction  et 
l'utilité  de  ce  sentier,  sur  l'u- 
sage effectif  généralement  et 
continuellement  exercé  par 
les  habitants  depuis  de  longues 
années,  et  sur  des  actes  de 
voirie  et  de  surveillance  de 
l'autorité  municipale.  (C.  de 
Ca55.),V,  290. 

—  (16)  Tunisie.  — Contravention. 
—  Excuses  illégales.  —  Juri- 
diction française.  —  Français 
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Voie  publique  (suite)  : 

et  assimilés.  —  [Sieur  Célestin 
Chotel.) —  !•  Admet  des  ex- 
cases illégales  le  juge  de  police 
qui,  en  présence  des  constata- 
tions d'un  procès-verbal  éta- 
blissant que  le  prévenu  a  cous-  - 
tniit  sur  la  voie  publique,  sans 
l'obtention  préalable  d'un  ar- 
rêté d'alignement,  et  déposé 
sans  autorisation,  sur  ladite 
voie,  une  grande  quantité  de 
matériaux,  relaxe  néanmoins 
ce  dernier  pour  les  motifs  : 
!•  qu'en  élevant  ses  construc- 
tions, il  avait  réservé  un  che- 
min suffisant  pour  la  circula- 
tion ;  2»  que  le  service  des  tra- 
vaux publics  ne  s'était  pas 
opposé  à  ses  constructions  et 
lui  avait  même  donné  une  au- 
torisation verbale  conformé- 
ment à  un  usage  local.  —  2<»  Il 
ressort  de  la  loi  du  27  mai^  i  883, 
qui  a  organisé  la  juridiction 
française  en  Tunisie,  de  la  dis- 
cussion qui  a  précédé  le  vote 
de  cette  loi  et  du  décret  subsé- 
quent du  2  septembre  1885, 
étendant  la  compétence  des 
tribunaux  français  en  matière 
pénale,  que  la  volonté  du  lé- 
gislateur a  été  que  les  Fran- 
çais et  assimilés  fussent  régis 
parles  dispositions  du  Code  pé- 
nal français.  (C.  de  Cass.),  V,  83. 

—  (17)  Usurpation.  —  Interpré- 
tation sur  renvoi  de  l'autorité 
judiciaire,  du  caractère  de  la 
voie  publique.  —  Chemin  ru- 
ral. —  [Sieur  Bonnet.)  —  Cons- 
titue un  chemin  rural  et  non  une 
rue,  une  voie  publique  qui  n'a 
jamais  été  classée  explicite- 
ment dans  la  voirie  urbaine, 
qui  ne  réunit  pas  deux  rues  et 
qui  est  bordée  en  grande  par- 


tie de  terrains  non  bâtis  ou  de 
quelques  constructions  affec- 
tées à  des  usages  agricoles  \C. 
d'FA.),  V,  42. 
Voirie  : 

—  (i)  —  Algérie.  —  Contraven- 
tion. —  [Sieitr  Gonzalez,)— Pro- 
cédure, —  Défaut  d'avertis- 
sement du  jour  de  Taudience  ; 
intention  manifestée  de  pré- 
senter des  observations  orales; 
nullité  ;  renvoi  devant  le  con- 
seil de  préfecture.  (C,  d'Et.\ 
V,  236. 

—  (2)  Alignement.  —  Routes 
départementales.  —  {Dames 
Dufresne  et  Bouilliez.)  —  Le 
préfet  ne  peut  pas,  sans  excès 
de  pouvoirs,  donner  un  aligne- 
ment autre  que  celui  qui  ré- 
sultait du  plan  général  d'ali- 
gnement, ou  insérer  dans  l'ar- 
rêté d'alignement  des  clauses 
qui  ont  pour  objet  de  trancher 
un  litige  sur  une  question  de 
propriété.  (C.rf'Er.),  I,  1206. 

—  (3)  Arrêté  de  reconnaissance. 
—  Chemin  rural.  —  Exception 
de  propriété.  —  (Sieurs  Royer  et 

Faitout.)  —  Lorsqu'un  chemin 
rural,  après  accomplissement 
des  formalités  prévues  parlaloi 
du  20  mai  1881,  a  fait  l'objet 
d'un  arrêté  de  reconnaissance, 
nul  ne  peut  rien  entreprendre 
contre  ce  chemin  auméprisdes 
droits  de  la  commune  et  du 
public,  s'il  n'a,  au  préalable  et 
par  voie  d'action  principale, 
fait  constater  par  les  juges 
compétents  son  droit  à  la  pro- 
priété dudit  chemin.  (C.  de 
Cass.),  V,912. 

—  (4)  Arrêté  municipal.  —  Con- 
travention. —  (Sieur  Frétât,)— 
Les  traversées  des  routes  dé- 
partementales qui  restent  son- 
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mises,  dans  les  villes  etbourgs, 
au  régime  des  voies  dont  elles 
sont  le  prolongement,  relèvent 
également,  en  tant  que  rues, 
de  Tautorité  municipale,  pour 
toutes  les  mesures  à  prendre 
dans  rintérét  de  la  sûreté  pu- 
blique et  de  la  commodité  du 
passage.  (C.  de  Ca$s.),  V,  905. 
-  (5)  1»  Arrêté  municipal.  — 
Sursis  accordé  à  tort  pour  la 
démolition.  —  2<>  Arrêté  or- 
donnant la  démolition.  — Ex- 
pertise ordonnée  par  la  juri- 
diction civile.  —  {Sieurs  Hadj- 
Mourad'Lehaëli  et  Sultana  Be- 
ntsit,  veuve  Eliaou  Kanouù)  — 
i<*  Commet  un  excèsde  pouvoir 
et  viole  l'article  i61  du  code 
d'instruction  criminelle  le  tri- 
bunal qui,  sur  appel  du  pré- 
venu, condamné  en  simple 
police  pour  inobservation  d'un 
arrêté  municipal  ordonnant  la 
démolition  de  sa  maison,  main- 
tient l'amende  prononcée  par 
le  premier  juge  et  accorde  un 
sursis  pour  la  démolition  pres- 
crite. Néanmoins  ce  moyen  de 
cassation  ne  saurait  être  utile- 
ment présenté  par  le  con- 
damné, qui  ne  peut  invoquer, 
comme  lui  faisant  grief,  le  sur- 
sis qui  lui  a  été  accordé  ;  2°  Le 
tribunal  correctionnel  ne  peut 
se  refusera  donnera  un  arrêté 
municipal  régulièrement  pris 
et  ordonnant  une  démolition 
la  sanction  de  l'article  47i,  n^5, 
alors  même  que  cet  arrêté 
entraverait  une  expertise  or- 
donnée par  la  juridiction  civile 
à  l'occasion  de  difficultés  pen- 
dantes entre  l'inculpé  et  la  ville. 
(C.  de  Cass,),  VII,  673. 
■  (6)  Arrêté  municipal.  —  Mur 
menaçant  ruine.  —  Notifica- 


tion. —  Bapport  d'expert.  — 
2«  Mur  non  contigu  à  la  voie 
publique.  •—  Arrêté  municipal 
prescrivant  des  travaux  de  ré- 
paration. —  {Sieur  Canazzi  et 
demoiselle  Casanova.)  —  1**  L'ar- 
rêté municipal  qui  prescrit  de 
faire  procéder  dans  un  délai 
déterminé  aux  réparations  que 
comporte  Tétat  d'une  maison 
dont  certaines  parties  me- 
nacent ruine  etcompromettent 
la  sécurité  du  passage  sur  la 
voie  publique  est  obligatoire 
par  l'efifet  d'une  simple  notifi- 
cation au  propriétaire  inté- 
ressé. —  Aucun  texte  de  loi  ne 
prescrit  la  notification  du  rap- 
port d'expert  constatant  l'état 
de  la  maison.  —  2^  l\  n'est  pas 
indispensable,  pour  motiver  lé- 
galement l'arrêté  municipal  qui 
enjoint  de  réparer  un  mur  qui 
menace  ruine,  que  le  mur  dont 
il  s'agit  soit  immédiatement 
contigu  à  la  voie  publique.  Il 
suffit  que  la  chute  de  ce  mur 
mette  en  péril  la  sûreté  des 
passants.  (C.  de  Cass,),  VII, 
153. 
—  (7)  Arrêté  municipal  inter- 
disant sur  les  façades  en  sail- 
lie tous  revêtements  et  en- 
seignes. —  Apposition  d'une 
affiche  avec  cadre  en  bois.  — 
(Sieur  Cavailhès,)  —  La  loi  du 
29  juillet  1881,  en  proclamant 
la  liberté  de  l'affichage,  n'a  pas 
modifié  les  lois  et  règlements 
relatifs  à  la  voirie.  Est  régulier, 
dès  lors,  l'arrêté  municipal  in- 
terdisant, sur  les  façades  en 
saillie  ou  murs  assimilés,  tout 
revêtement  quelconque,  et  no- 
tamment les  devantures  ap- 
pliquées ou  placages  en  bois, 
métal  ou  même  en  toile,  et 
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Voirie  (suite)  : 
i^diclant  qu'il  ne  pourra  être 
fait  d'enseignes,  inscriptions 
ou  indications  que  sur  ie  corps 
mt^me  des  murs  et  seulement 
au  moyen,  soit  de  peintures, 
soit  de  lettres  découpées.  {C.  de 
Cass,),  X,  946.  • 

—  (8)  Autorisation  accordée  par 
le  préfet,  au  refus  d'un  maire, 
de  construire  à  moins  de 
100  mètres  d'un  cimetière.  — 
(  Sieur  Crochet.  )  —  L'autorisa- 
tion accordée  par  le  préfet,  au 
refus  du  maire,  de  construire 
à  moins  de  100  mètres  d'un 
cimetière  et  s'appliquant,  non 
d'une  manière  spéciale,  à  une 
construction  déterminée,  mais 
d'une  façon  générale  à  toutes 
les  constructions  à  élever  sur 
un  terrain,  n'a  pas  le  caractère 
d'une  décision  en  matière  de 
voirie  urbaine  frappée  de  ca- 
ducité faute  de  s'en  être  servi 
dans  l'année  de  sa  date.  (C.  de 
Cass.)y  V,829. 

—  (9)  Autorisation  intéressant  la 
voirie  urbaine.  —  Durée.  — 
{Sieur  Stéphane  Crochet,)  —  Les 
autorisations  préfectorales  in- 
téressant la  voirie  urbaine, 
sont  régies,  quanta  leur  durée 
et  quant  à  leurs  effets,  par 
l'arrêt  du  conseil  du  roi  du 
6  octobre  1733  et  par  les  lettres 
patentes  du  22  du  même  mois, 
enregistrés  au  parlement  de 
Paris  le  24  mai  1735  et  tou- 
jours en  vigueur  aux  termes 
de  l'article  29,  titre  1"  de  la 
loidesl9-22juilletl791.De  ces 
dispositions  il  résulte  que  ceux 
qui  ont  obtenu  des  permissions 
de  voirie  urbaine  sont  tenus  de 
s'en  servir  dans  Tannée  du 
jour  de  leur  date,  après  quoi 


elles  demeureront  nulles  et  de 
nul  effet.  (C,  de  Casa.  ),  IV,  853. 

—  (40)  Autorisation  de  recons- 
truire. —  I.  Cassation.  -—  Pour- 
,vo!.  —  Délai.  — H.  Voirie.  — 
Travaux  exécutés  sans  autori- 
sation écrite.  —  IIL  Cassation. 
— Effets  de  la  cassation.  —  Par- 
tie acquittée.  —  \Sieur  Tré- 
bouet.)  —  I.  Le  délai  de  trois 
jours  francs  pour  le  pourvoi  en 
cassation  ne  comprend  ni  le 
jour  de  la  prononciation  du  ju- 
gement/ni  le  dernier  des  trois 
jours  qui  ont  suivi  cette  pro- 
nonciation. —  II.  L'avis  donni^ 
par  un  maire  à  un  propriétaire 
de  la  nécessité  de  prendre  des 
mesures  pour  é  vi  ter  les  dangers 
que  présente  un  mur  me- 
naçant ruine  ne  saurait  équi- 
valoir à  l'octroi  de  l'autorisa- 
tion écrite  exigée  pour  la 
reconstruction.  —  IIL  L'ar- 
ticle 409  du  Code  d'instruction 
criminelle,  d'après  lequel  le 
pourvoi  ne  peut  prêjudicier  à 
la  partie  acquittée,  est  inappli- 
cable en  cas  dejugement  renda 
en  matière  de  simple  police.  iC. 
d^Cass,),  VII,  670. 

—  (  H  )  Autorisation  s  de  voirie.  — 
Révocation.  — ^  Arrêté  muni- 
cipal illégal.  —  (Sieur  Gustave 
Colette,) —  Les  autorisations  de 
voirie,  que  l'administration  est 
toujours  libre  de  refuser,  ne 
peuvent,  une  fois  accordées, 
être  révoquées  que  dans  l'in- 
térêt de  la  viabilité  et  de  la  con- 
servation du  domaine  public— 
Est,  dès  lors,  illégal  l'arrétédu 
maire  qui  retire  l'autorisation 
de  placer  Jsur  les  voies  pu- 
bliques des  fils  électriques,  en 
se  fondant  sur  la  nécessité  de 
prémunir  la  ville    contre  on 
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procès  que  pourrait  intenter 
un  autre  bénéficiaire  d'une 
semblable  autorisation.  (('.  de 
Ca,s5.),  IV,  258. 

-  (12)  Autorisation  de  voirie.  — 
Révocation.  —  (Sieur  Raoulx- 
Jay,)  —  Une  autorisation  de 
voirie,  même  tacite,  ne  peut 
être  révoquée  que  dans  l'intérêt 
de  la  viabilité  et  de  la  conser- 
vation du  domaine  public.  No- 
tamment elle  ne  peut  être 
retirée  en  vue  de  soustraire  la 
ville  aux  conséquences  pécu- 
nières  d'un  procès.  (Cde  Cass.), 
IV,  260.      ' 

-  (13)  Cave  établie  sous  une  voie 
publique.  —  Contravention  de 
grande  voirie.  —  [Sieur  Hubert- 
Brierre,)  —  L'existence  d'une 
cave  sous  une  voie  publique 
de  la  ville  de  Paris  porte  une 
atteinte  permanente  à  l'inté- 
grité de  cette  voie.  Cette 
atteinte  constitue  la  raison 
principale  de  la  suppression 
de  la  cave  et  doit,  à  moins 
qu'un  motif  contraire  ne  soit 
exprimé,  faire  considérer  l'in- 
fraction à  l'arrêté  préfectoral 
qui  l'ordonne  comme  une  con- 
travention de  grande  voirie. 
[C.  de  Cass.),  IV,  2:i5. 

-  (14)  !<»  Chemin.  —  Publicité. 
—  Procès-verbal.  —  2*»  Juge- 
ment. —  Publicité.  —  Motifs 
suffisants.  —  Jugements  et 
arrêts.  —  Insuffisance  de 
preuves. —  (Sieur  Langlois.)  — 
1. 1®  Les  procès-verbaux  ne  font 
foi  jusqu'à  preuve  contraire 
que  des  faits  matériels  cons- 
tatés et  non  des  appréciations 
qui  y  sont  contenues.  Par  suite 
la  mention  inscrite  dans  un 
procès-verbal  qu'un  chemin 
est*  public  ne  fait  pas  foi  en 


justice.  —  2^  Le  jugement  de 
police  qui  déclare  qu'il  incombe 
au  ministère  public  de  prouver 
la  publicité  du  chemin,  au  sujet 
duquel  la  contravention  est 
relevée,  et  constate  que  le 
ministère  public  ne  rapporte 
pas  cette  preuve,  est  suffisam- 
ment motivé  pour  justifier  le 
rejet  des  preuves  pouvant  ré- 
sulter du  procès- verbal  relati- 
vement à  la  publicité  déniée 
par  le  prévenu.  —  IL  Le  juge 
de  police  n'estpas  tenu  de  sup- 
pléer d'office  à  l'insuffisance 
des  preuves  produites  par  la 
prévention.  (C.  de  Cass,),  V, 291. 

-  (15)  1°  Chemins  publics.  — 
Usurpation.  —  Voies  inté- 
rieures. —  2°  Voie   litigieuse. 

—  Déclaration  de  publicité.  — 
Droit  de  juge  de  police.  — 
3*»  Exception  préjudicielle  de 
propriété.    —   Sous-locataire. 

—  [Sieurs  Claude-Marie  Le  Guen 
et  consorts.)  —  1°  L'article  479 
du  (^ode  pénal,  qui  réprime 
les  usurpations  sur  les  chemins 
publics,  s'applique  aussi  bien 
aux  voies  intérieures  qu'aux 
voies  de  communication  des 
communes  ;  2^  en  l'absence  de 
tout  document  administratif, 
il  appartient  au  juge  de  police 
de  rechercher  et  de  déclarer 
en  fait  si  la  voie  est  publique 
ou  privée  ;  3°  l'exception  pré- 
judicielle de  propriété,  prévue 
par  l'article  182  du  Code  fores- 
tier, doit  avoir  pour  fondement 
un  droit  personnel  au  prévenu  ; 
le  sous-locataire  ne  peut  exci- 
per  du  droit  qui  appartiendrait 
au  propriétaire.  (C,  deCass,),  I, 
1002. 

-  (16)  Chemin  vicinal.  —  Empié- 
tement. — -  Tribunal  de  simple 
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Voirie  {suite)  : 
police.  —   Motifs  insuffisants. 

—  Amnistie.  —  Contraventions 
de  voirie.  —  Payement  des 
frais.  —  Réserve  des  droits  des 
tiers.  —  (Sieur  Labasse.)  — 
Doit  être  annulé  pour  défaut 
de  motifs  le  jugement  par 
lequel  le  tribunal  de  police 
s'est  déclaré  incompétent  pour 
statuer  sur  la  réparation  des 
dommages  causés  à  un  chemin 
vicinal,  sans  constater  avec 
précision  Tempiètement  qui 
constituerait  l'usurpation  né- 
cessaire pour  que  le  conseil 
de  préfecture   fût  compétent. 

—  La  loi  du  21  juillet  1889 
subordonnant  l'amnistie  dont 
elle  couvre  les  condamnations 
de  voirie  au  payement  des  frais 
et  réservant  les  droits  des  tiers, 
il  doit  être  statué  au  fond  sur 
toutes  les  questions  auxquelles 
peut  donner  lieu  la  poursuite 
d'une  contravention  de  cette 
nature.  (C.  de  Cass.),  I,  1001. 

—  (17)  Constructions  donnant 
sur  la  voie  publique.  —  Droit 
de  contrôle  du  préfet  sur  les 
actes  du  maire.  —  Autorisation 
de  construire  accordée  par  le 
préfet  au  refus  du  maire.  — 
Autorisation  de  bâtir  ou  de 
creuser  des  puits  dans  le  voi- 
sinage d'un  cimetière.  —  Droit 
du  préfet.  —  Autorisation  don- 
née par  le  préfet,  au  refus  du 
maire,  de  construire  à  moins 
de  100  mètres  d'un  cimetière. 
(Sieur  Crochet.)  —  1®  Les  seules 
parties  des  constructions  qui 
soient  soumises  aux  règlements 
et  arrêtés  sur  la  petite  voirie 
sont  celles  qui  donnent  sur  la 
voie  publique.  —  2°  Il  appar- 
tient au  préfet,  investi  par  la 


loi  du  droit  de  contrôle  sur  les 
actes  du  maire,  son  subordonné 
et  régulièrement  saisi  d*une 
réclamation  d'un  de  ses  admi- 
nistrés contre  la  prétention  de 
ce  dernier  d'apprécier  si  la 
condition  à  laquelle  il  subor- 
donnait la  délivrance  d'une 
autorisation  de  bâtir  doit  être 
ou  non  maintenue.  —  3®  L'ar- 
ticle 16  du  décret  du  23  prai- 
rial an  XII  est  exclusivement 
applicable  à  la  police  et  à  la 
surveillance  des  lieux  de  st»pul- 
ture  et  ne  concerne  pas  les 
questions  relatives  aux  auto- 
risations de  bâtir  ou  de  creu- 
ser des  puits  dans  le  voisinage 
des  cimetières.  Ces  questions 
sont  régies  par  le  décret  du 
7  mars  1808  et  ne  sont  pas  de 
la  com  pétence  exclusive  de  Tau- 
toritc  municipale.  —  4<*  L'au- 
torisation accordée  par  le  pré- 
fet, au  refus  du  maire,  de  cons- 
truire à  moins  de  100  mètres 
d'un  cimetière  et  s'appliquant 
non  d'une  manière  spéciale  à 
une  construction  déterminée, 
mais  d'une  façon  générale  à 
toutes  les  constructions  à  éle- 
ver sur  un  terrain,  n'a  pas  le 
caractère  d'une  décision  en 
matière  de  voirie  urbaine 
frappée  de  caducité,  faute  de 
s'en  être  servi  dans  l'année  de 
sa  date.  (C.  de  Cass.),  V,  832. 
—  (18)  Construction  sans  auto- 
risation. —  Démolition  des 
travaux.  —  (Sieur  Jean  Hocque- 
let.)  —  Le  fait  seul  d'avoir 
construit  sans  autorisation  sur 
ou  joignant  la  voie  publique 
urbaine  constitue  une  contra- 
vention tombant  sous  Tappli- 
cation  de  l'article  471,  para- 
graphe 5,  du  Code  pénaJ.  Mais 
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la  démolition  des  travaux  irré- 
gulièrement faits  ne  peut  être 
ordonnée  que  si  ces  travaux 
ont  eu  lieu  en  contravention 
à  un  plan  d'alignement  légale- 
ment approuvé.  (C.  deCass.),  V, 
288. 

-  (19)  Construction  sans  auto- 
risation. —  Démolition  de  tra- 
vaux irrégulièrement  faits.  — 
{Sieur  Roubineau.)  —  Le  fait 
seul  d'avoir  construit  sans 
autorisation  sur  ou  joignant  la 
voie  publique  urbaine  consti- 
tue une  contravention  tombant 
sousPapplication  de  Tarticle  471 
paragraphe  5,  du  Code  pénal. 
—  Mais  la  démolition  des  tra- 
vaux irrégulièrement  faits  ne 
peut  être  ordonnée  que  si  ces 
travaux  ont  eu  lieu  en  contra- 
vention à  un  plan  d'aligne- 
ment légalement  approuvé. 
(C.  de  Cass.),   V,  289. 

-  (20)  Contravention.  —  Câble 
téléphonique  détérioré  par  des 
eaux  chaudes  versées  dans  un 
égout.  —  Compétence.  —  {Mi- 
nistre du  commerce  contre  sieurs 
Crété  et  Sert,)  —  Le  fait  d'avoir, 
en  déversant  dans  un  égout 
des  eaux  chaudes,  détérioré 
un  câble  téléphonique  placé 
dans  cet  égout,  constitue  une 
contravention  de  grande  voi- 
rie prévue  par  l'article  2  du 
décret  du   27  septembre  1851. 

-  En  conséquence,  le  conseil 
de  préfecture  est  compétent 
pour  connaître  de  la  contra- 
vention et  les  pénalités  édic- 
tées par  l'article  2  du  décret- 
loi  de  1851  sont  applicables. 
(C.  rf'EL),  IV,  837. 

-  (21)  Contravention  relevée  au 
procès-verbal.  —  Routes  dépar- 
tementales.   —    Compétence. 


—  {Ministre  des  travaux  publics 
contre  sieur  Pages,)  —  Le  con- 
seil de  préfecture,  saisi  d*une 
contravention  spécifiée  dans 
un  procès- verbal,  ne  peut  pas 
réprimer  une  autre  contraven- 
tion établie  par  l'aveu  fait  par 
le  délinquant,  au  cours  de  l'ins- 
tance motivée  par  la  contra- 
vention relevée  dans  ledit 
procès-verbal.  (C.  d'E^),  I,  737. 

—  (22)  Défense  de  bâtir  dans  un 
périmètre  de  100  mètres  autour 
d'un  cimetière.  —  Servitude 
réelle.  —  Autorisation  de  cons- 
truire donnée  par  le  préfet.  — 
Extinction  de  la  servitude.  — 
{Sieur  Crochet,)  —  La  servitude 
non  œdifwandij  dont  sont,  aux 
termes  du  décret  du  7  mars  1808 
grevés  les  fonds  situés  dans 
un  périmètre  de  100  mètres 
autour  des  cimetières,  est  une 
servitude  réelle  qui  pèse  sur 
ces  fonds,  abstraction  faite  des 
propriétaires  auxquels  ils 
peuvent  appartenir.  —  De 
même,  lorsque  le  préfet  auto- 
rise le  propriétaire  de  l'un  de 
ces  fonds  à  y  élever  des  cons- 
tructions à  une  distance 
moindre  du  cimetière,  son 
arrêté  a  pour  effet  légal  d'en- 
traîner l'extinction  de  la  ser- 
vitude au  profit  des  proprié- 
taires successifs  du  terrain. 
(C.  de  Cass.\,  VI,  720. 

—  (23)  Edit  de  1607.  —  Proprié- 
taire. —  Responsabilité.  — 
{Sieur  Maeaudière,)  —  L'édit  de 
1607  ne  permet  d'entreprendre 
sur  les  héritciges  riverains  de 
la  grande  et  de  la  petite  voirie 
aucune  construction  ou  répa- 
ration qu'après  avoir  obtenu 
l'alignement  de  l'autorité  com- 
pétente. —  Les  tribunaux  sai- 
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Voirie  [suite)  : 
sis  de  la  contravention  résul- 
tant des  travaux  faits  sur  ces 
héritages  sans  autorisation  ne 
peuvent  s'abstenir  d'infliger  au 
propriétaire  la  peine  par  lui 
encourue,  sous  prétexte  que  le 
locataire  de  la  maison  où  ils 
ont  été  effectués  les  aurait 
ordonnés  et  entrepris  à  son 
insu.  (C.  de  Caas^^  VI,  717. 

—  (24)  1°  Edit  de  1607.  —  Défaut 
d'autorisation.  —  Démolition 
des  travaux.  —  Sursis  à  sta- 
tuer. —  2°  Travaux  indûment 
exécutés.  —  Caractère  confor- 
tatif.  —  Appréciation  de  l'auto- 
rité administrative.  —  (Sieur 
Caulet.)  —  !«»  Uédil  de  1607, 
en  prescrivant  que,  dans  le  cas 
qu'il  énumère,  la  besogne  mal 
plantée  sera  démolie,  a  eu  sur- 
tout en  vue  la  suppression  des 
travaux  faits  sans  autorisation 
préalable  dans  la  partie  retran- 
chable  des  propriétés  riveraines 
de  la  voie  publique.  Dès  lors  le 
juge  de  police  n'a  pas  à  se 
préoccuper  de  la  question  de 
savoir  si  des  travaux  exécutés 
en  contravention  aux  prescrip- 
tions d'un  arrêté  municipal, 
sont  ou  ne  sont  pas  conforta- 
tifs,  puisque  le  devoir  d'ordon- 
ner la  démolition  desdits  tra- 
vaux résulte  exclusivement 
pour  lui  de  ce  double  fait  que 
ces  travaux  n'ont  pas  été  auto- 
risés et  qu'ils  ont  été  exécutés 
dans  la  partie  sujette  à  recule- 
ment;  —  2°  La  question  de  sa- 
voir si  des  travaux  indûment 
exécutés  ont,  ou  non,  un  carac- 
tère confortatif,  ne  peut  être 
résolue  coinpétemment que  par 
l'autorité  administrative.  [C.  de 
Cass,),  VI,  718. 


—  (25j  Edit  de  1607.  —  Autorisa 
tion  de  construire.  —  [Sieur 
Dourrieux,)  —  Aux  termes  de 
l'éditde  1607,  aucune  construc- 
tion ou  réparation  aux  bâti- 
ments ne  peut  être  entreprise 
sur  les  rues  sans  la  permission 
écrite  et  préalable  du  maire.  — 
Doit  être  annulé,  par  suite,  le 
jugement  du  tribunal  de  simple 
police  qui,  pour  acquitter  un 
individu  prévenu  de  contraven- 
tion à  cette  disposition  légale, 
se  fonde  sur  ce  que  celui-ci 
aurait  obtenu  une  autorisation 
verbale.  (C.  de  Cass.jy  Vil,  152. 

—  (26)  Frontière  Franco-Belge. 
—  Traité  de  Courtray  du 
28  mars  1820.  —  Chemins  fron- 
tières. —  {Commune  de  Gognie- 
C  haussée,)  —  Procédure.  —  Re- 
cours. —  Qualité  pour  se  pour- 
voir. —  Une  commune  qui  n'a 
pas  été  partie  dans  rinslancc 
devant  le  conseil  de  préfecture 
n'est  pas  recevable  à  se  pour- 
voir contre  l'arrêté  rendu  par 
ce  conseil.  —  Délai.  —  Lors- 
qu'une partie  déclare  —  après 
l'expiration  du  délai  légal  pour 
se  pourvoir  —  se  joindre  à  un 
recours  formé  dans  le  délai,  ses 
conclusions  doivent  être  décla- 
rées non  recevables,  si  le  pour- 
voi auquel  elle  s'est  jointe  osl 
rejeté  comme  non-recevable  h 
raison  de  ce  que  la  partie  qui 
l'a  formé  n'avait  pas  qualité 
pour  le  faire.  (C.  d'JB^),  VI,  8J. 

—  (27)  Jugements  et  arrêts.  — 
Signature  de  la  minute  du  juge- 
ment. —  Voirie.  —  Chemin  ru- 
ral. —  Publicité.  —  Défaut  ce 
classement.  —  [Sieur  Jean  Du- 
py,)  —  1.  Les  dispositions  do 
l'article  164  du  Code  d'instruc- 
tion criminelle    ne  sont  pas 
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prescrites  à  peine  de  nullité.  —  [ 
11.  En  l'absence  d'un  acte  admi- 
nistratif ayant  classé  un  chemin  ' 
parmiles  chemins  ruraux  d'une 
commune,  il  appartient  au  juge 
de  police  do  déclarer  la  non- 
pubiicilé  do  ce   chemin,  bien  | 
qu'un  procès-verbal  de  gendar- 
merie l'ait  désigné  comme  étant  I 
'<  un  chemin  de  servitude  pu-  , 
blique  ».   —  Ce  magistrat   ne 
saurait  toutefois  motiver  sa  dé- 
cision sur  ce  point,  un  i(iuement  i 
sur   le  défaut  de   classement, 
un    chemin    pouvant   avoir  le  ' 
Ctiractcie   de     chemin     public 
sans  avoir  été  administrative-  , 
ment  classé  comme  tel.    C.  de 
rw.  ,IV,802. 

•  28)  Pavage.  —  Arrêté  munici- 
pal.—  Mise  en  demeure  d'exécu- 
ter une  clause  d'un  contrat  de  ' 
travaux  publics.—  (Sieur  Facom-  \ 
pré.  )—Ka  charge  du  pavage  n'in-  | 
combe  aux  habitants  qu'à  défaut  ' 
de  ressources  municipales  suf-  ' 
lisantes    et  lorsque    «l'aniiens 
usages  y  pourvoi (;nt  expressé-  , 
ment  pour  ce  cas.  -    Lorsqu'un 
règlement  de  voirie  n'accorde  i 
aux   propriétaires   de   la  ville  ! 
l'autorisation  d'ouvrir,  sur  leurs  j 
terrains,  iine  rue  nouvelle  qu'à 
la  charge  de  pourvoir  à  leurs 
frais  au  premier  pavage  de  la 
chaussée,  l'arrêté  municipal  qui  , 
enjoint   à  un   propriétaire  de  , 
satisfaire    à    cette    obligation 
Constitue  une  mise  en  demeure 
d'exécuter  une  clause  particu- 
li'n'e   d'un    contrat  de  travaux 
publics  dont  I.i    connaissance 
échappe  au  Juge  de  simple  po- 
lice. iC.  ilc  Ca^s,  ,  II,  jII. 

29,  Permission  de  voirie. 
Pose  de  tils  électriques  au-des-   ' 
hus  du  sol  d'une  roule  «lépar-  ' 

Annnlvs  des  V.  et  (7i.,  V  sPiir 
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tementale.  —  Demande  d'aut«»- 
risation.  —  Compétence.  — 
[Sieur  et  dame  de  ht  Hoche- Ai/- 
mon.)  —  C'est  au  préfet  et  non 
au  maire  qu'il  appartient  de 
statuer  sur  une  demande  adres- 
sée par  un  particulier  tendant 
à  être  autorisé  à  établir,  exclu- 
sivement pour  son  usage  per- 
sonnel, an-dessus  du  sol  d'une 
route  départementale,  des  con- 
ducteurs électriques  destinés 
à  transmettre  d'un  immeuble, 
dont  il  est  propriétaire,  à  un 
autre  immeuble  qui  est  égale- 
ment sa  propriété,  l'énergie 
électrique  nécessaire  à  l'éclai- 
rage de  ce  dernier  bâtiment.  Il 
s'agit  là  d'une  simple  permis- 
sion de  voirie  sur  une  route 
départementale  et  non  d'une 
concession  dudroit  d'éclairage. 
C.  d'Et.),  VIII,  ItO. 
-  (30)  Police  du  roulage.  -  ~ 
Routes  départementales. 
(]hen)ins  de  grande  communi- 
cation. I.oeomotivcîs  rou- 
tières. Sieurs  lAtsseaux  cl 
Ponm-dri^art.  -  L'arrêté  mi- 
nistériel du  20  avril  i8t)0  rela- 
tif aux  locomotives  routières 
est  légal,  en  tant  qu'il  interdit 
l'emploi  de  roues  à  bandes 
striées  pouvant  causer  un  dom- 
mage aux  chemins.  —  Il  ne  fait 
qu'appliquer  le  principe  posé 
dans  la  loi  du  30  mai  1851  et  le 
décret    du    10   août   1852.    «r. 

31)  Police  du  roulage.  - 
Routes  nationales.  Locom<»- 
livi?  routière.  -  Sieur  Porov- 
ih'isart  et  autres,}  -  L'arrêté 
ministériel  du  20  avril  1866, 
relatif  aux  locomotives  rou- 
tières, est  légal,  en  tant  qu'il 
interdit    Temploi    de    roues    à 
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bandes  striées  imuvant  causer 
un  dommage  aux  routes.  —  Il 
ne  fait  qu'appliquer  le  principe 
posé  dans  la  loi  du  30  mai  1851, 
et  le  règlement  d'administra- 
tion publique  du  40  avril  1852. 

—  I.es  infractions  aux  pres- 
criptions de  cet  arrêté  interdi- 
sant la  circulation  de  trains 
remor([ués  par  des  locomotives 
routières,  —  non  munies  do 
freins  à  l'arrière,  —  ou  n'ayant 
pas  de  conducteur  préposé  à  la 
manœuvre  des  freins  d'arrière 

—  ne  constituent  pas  des  con- 
traventions de  grande  voirie  : 
incompétence  de  la  Juridiction 
administrative.  —  Procédure. 

—  Procès-verbal  notifié  aux 
contrevenants  dans  le  mois  de 
son  enregistrement  avec  invita- 
tion à  produire  leur  défense  : 
régularité.  (C.  trEt.),  1,  993. 

—  (32)  Règles  générales.  —  Qua- 
lité pour  se  ])ourvoir:  Préfet; 
Ministre.  —  (Préfet  de  VAube 
contre  sieur  Guelortjet'Dudet  et 
autres.)  —  Le  préfet  a-l-il  qua- 
lité pour  se  pourvoir  contre  les 
arrêtés  du  conseil  de  préfec- 
ture statuant  sur  une  contra- 
vention relevée  contre  un  pro- 
priétaire riverain  d'une  roule 
déj)arlementale  à  raison  de  tra- 
vaux confortatifs  faits  à  la  façade 
d<»  son  immeuble  en  saillie  sur 
la  roule?  —  C'est  au  Ministre 
(les  travaux  publics  seul  que  ce 
droit  appartient.  [C.  d'Et.),  Il, 
1106. 

—  (33)  Travaux  coufortalifs.  — 
Appréciation  de  l'autorité  ad- 
ministrative. —  Jugements  et 
arrêts.  —  Procès-verbal  régu- 
lier. —  Jugement  de  relaxe 
basé  .^ur  dc^   renseigu«'ni«*nts 
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pris  en  debors  de  l'audience. 
—  [Veuce  (iey.)  —  I.  l/autorité 
administrative  a  hcule  qualité 
pour  apprécier  si  des  travaux 
faits  sans  autorisation  ont  ou 
non  le  caractère  confortatif, 
et,  en  déniant  aux  travaux  qui 
motivent  la  poursuite  le  carac- 
tère confortatif  que  leur  attri- 
bue le  ministère  public,  le  juge 
de  police  commet  un  excès  de 
pouvoir.  —  II.  Doit  être  annulé 
le  jugement  de  relaxe  rendu 
au  mépris  des  constatations 
d'un  procès-verbal  régulier  et 
fondé  sur  des  renseignements 
pris  par  le  juge  personnelle- 
ment, en  debore  de  l'audience 
et  non  soumis  à  un  débat  con- 
tradictoire. (C.  deCafis.),\\\  26i . 

—  (34)  Travaux  faits  en  contra- 
vention d'un  règlement  admi- 
nistratif. —  Refus  d'ordonner 
la  démolition.  —  [Sieur  Uèran- 
ijer.)  —  Il  n'appartient  pas  au 
juge  de  police  de  recberchcr 
si  des  travaux  faits  en  contra- 
vention d'un  règlement  légale- 
ment pris  dans  le  cercle  des 
attributions  municipales  sont 
ou  non  contraires  à  la  sécurité 
et  à  la  salubrité  publique>. 
[V.  de  Cass.],  III,  453. 

—  (3*»)  Usurpation  d'un  terrain 
c  o  mmun al .  —  Pro ces  -  ve  r  - 
bal.  —  Foi  due.  —  Relaxe  non 
justiQée.  —  {Veuve  lirvmet.)  — 

I.  L'usurpation  d'un  terrain 
communal  qui  ne  fait  pas  [par- 
tie d'un  cbemin  public  ne  cons- 
titue jias  une  contravention.  — 

II.  Méconnaît  la  foi  due  à  un 
procès-verbal  régulier  conslii- 
tant  une  contravention  et  viole 
Tarlicle  154  du  Code  d'instruc- 
tion criminelle  le  juge  qui  re- 
laxe le  prévenu  sans  avoir,  au 
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préalable,  vérifié  et  contredit 
les  énonciatiotis  contenues 
dans  ledit  procès- verbal.  (C.  de 
Cast;.},  V,  89. 

—  (36)  Usurpation  d'un  cbemin 
public.  —  Caractère  de  publi- 
cité non  établi.  —  [Sieur  Mar- 
tincau.)  —  î^i  contravention 
d'usurpation  d'un  chemin  pu- 
blic n'existe  qu'autant  que  le 
chemin  sur  lequel  c»*tlc  infrac- 
tion a  été  commise  a  un  carac- 
tère public.  Le  Juge  i\\x\,  après 
avoir  constaté  quf  ce  caractère 
de  publicité  n'est  établi  par 
aucun  document,  relaxe  le  pré- 
venu, ne  préjuge  ni  directe- 
ment ni  indirectement  la  ques- 
tion de  propriété  dcmt  il  ne 
peut  être  complètement  saisi. 
(c.  de  Cass,),  V,  910. 

—  (37)  Ville  de  Marseille.  —  Rè- 
glement général  de  police  et 
de  voirie.  —  Infraction.  —  Tra- 
vaux. —  Effet  confortatif.  — 
Violation  de  la  règle  de  la  sé- 
paration des  pouvoirs.  —  [Sieur 
Nicolas.)  —  Le  fait  de  poser 
des  poutrelles  en  fer  et  d'éta- 
blir des  chainetles  en  pierre 
de  Saint-Cliamas  à  l'inléneur 


et  contre  le  mur  de  fa(;ade 
d'une  maison,  sise  à  Marseille 
et  soumise  à  retranchement, 
constitue  une  infraction  aux 
dispositions  de  1  edit  de  1507, 
au  règlement  général  de  police 
et  de  voirie  de  celte  ville  et  à 
l'article  47 1 ,  n"  ;>,  du  t^ode  pé- 
nal :'  —  Viole  notamment  la 
règle  de  la  séparation  des  pou- 
voirs administratif  et  judiciaire 
le  juge  de  police  qui  nie  l'elTut 
confortatif  des  travaux  susvi- 
sés,  alors  que  le  ministère  pu- 
blic soutient  qu'ils  ont  ce  ca- 
ractère. (C.  de  Cass.),  Il,  312. 

—  \'o/r  Chemins  de  fer,(^ontraven- 
tion,  Cours  d'eau.  Décompte, 
Droits  de  voirie.  Expert,  Ports 
maritimes,  Hontes  nationales. 

VOISINE,  X,  559. 

VOLA,  VI,  297. 

VOLLE,  V,  43:i. 

VouKY  (Commune  de),  H,  1236, 

VOUILLON.  IX,  267. 

VoiLÈME  (Commune  de  ,  V,  217. 

VRI6N0NNEAU,  111,  o9r>. 

VRIN  et  Casschtr  (Héritiers),  X, 
111. 

VUAILLATet  Tno.MvssKr,  111.682. 


w 


WAHART,  V,  13. 
WALLON,  V,  259. 
WALZ,  H,  710. 
WEBER  et  Simon,  IV,  ;i6i. 


WEIDKNECHT,  IV,  \U, 
WEILL,  IX,  2<;s. 
WELTY  et  HKCKVKm,  II,  101. 
WOELFFLÉ,  IV,  24:];  X,  'XW 


YOU,  VII,  2:n. 
YVERT,  NUI,  1M)9. 


YVES    KT      Vli.NVlDi.N,   l\,    239. 
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ZERIflKON  et  Jqh^nneî^kn.X,  83. 

JSIIIIIERIIANN  (Epoux)  et  ^a»se, 
iX,  627. 

ZoNK  FRONTIÈRE.  —  Jravaux  exé- 
cijtés  sur  un  cheipiu  ^litoyen 
outre  la  France  et  la  Belgique. 
—  Avis  Je  la  poirimission 
mixte  des  trav4ux  publies.  — 
(Sieur  I^maii'c.)  —  I^e  maire 
d'une  comiuune  ne  commet 
pas  u|)e  cpntrî^veution  eu  fai- 


Sc-ipt  exécuter  des  travaux  de 
simple  entretiep  sur  un  che- 
min vicinal,  compris  dans  la 
isone  f^on^i^îro,  sans  avoir 
ojitenu    au    préajal)le     lavis 

^conforme  de  la  commission 
mi^te  des  lrava^x  publics.  (C. 
d'Et.),  Vm,  590. 

ZosE  DE  PRoiiiBïTio.N. —  VoiV  l'.lie- 
mius  de  fer. 
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du  réseau  des  chemins  de  fer  vicinaux  en  189'î, 
1894  et  1893 

—  Résultats  de  l'exploitation  du  réseau  des  chemins 
de  fer  d'intérêt  général  en  189.*>.  et  l8U4  et  des 
chemins  de  fer  vicinaux  en  1896  et  1895 

—  Résultats  de  l'exploitation  du  réseau  des  chemins 
de  fer  d'intérôl  général  en  1896  et  1895  et  des 
chemins  de  fer  vicinaux  en  1897  et  1896 

—  Résultats  de  l'exploitation  (lu  réseau  des  cliemins 
de  fer  d'intérêt  général  en  I8H7  et  1896  et  des 
chemins  de  fer  vicinaux  en  1898  et  1897 

dinada.  —  Résultats  généraux  de  l'exploitation  des 
chemins  de  fer  pendant  les  exercices  1893-1894  et 
189i-189:; 

—  Résultats  généraux  de  l'exploitation  des  chemins 
de  fer  pendant  les  exercices  189:;-l896  et  1894-1895. 

—  Résultats  généraux  de  l'exploitation  des  cheipins 
<lr  fer  pendant  les  exercices  1897-1898  et  1^^6-1897.. 

—  Résultats  généraux  de  l'exploitation  des  chemins 
de  fer  pendant  les  exercices  1896-1897  et  1895-1896. 

Colouie  du  Gap  de  Bouae-Eftpérânce.  —  Résuliats  géné- 
raux de  l'exploitation  des  chemins  <le  fer  de  l'Etat 
pendant  les  années  180:;  el  1891 

Ceylan.  —  Résultats  généraux  de  l'cxploilàtion  des 
chemins  de  fer  pendant  Içs  annexes  18^^o  et  1894 

Danemark.  —  Résultats  de  l'exploitation  des  chemins 
de  fer  de  l'Etat  pendant  les  exercices  terminés  aii 
31  mars  de  1895  et  de  189i. 
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Danemark.  —  Résultats  de  rexploitation  4^s  chemins 
de  fer  de  TEtat  pendant  les  exercices  terminés  au 
31  mars  de  1896  et  (le  1893. 

—  Résultats  cénéraux  dé  rex]doi(atioh  <Ies  chemins 
de  fer  de  l'Etat  Il^ndànt  les  exercices  terminés  au 
31  mars  des  nunées  1897  et  l$9fi 

—  Résultats  généraux  de  rexploitation  (les  ctiemins 
de  fer  de  TEtal  en  1898  et  1897 

Bgypte.  —  Tarifs  el  résultats  «le  l'exploitation  de^ 
chemins  de  fer  en  1895 

Btets-Unia  de  l'Amérique  lia  jford.  —  Résultats  géné- 
raux de  rexpioitation.dcs  chetnins  de  fer  pendant 
les  exercices  1894-1899  et  1893-1894 

—  Résultats  généraux  de  1  exploitation  des  chemins 
de  fer  pendant  les  exercices  1895-1896  eH894-1895.. 

—  Loi  du  l"' juin  1898,  relative  aux  entrepreneurs  de 
transport  pour  le  commerce  entre  Etats,  et  à  leurs 
eiH)doyés 

—  Situation  tles  tramways  en  1898  et  1897 

—  Résultats  f^ëtiéraux  de  rexploitation  des  chemins 
de  fer  pendant  les  èxei-cices  1896-1897  et  1895-1896. . 

—  Résultats  Généraux  de  Texploitation  «les  chemins 
de  fer  penchint  les  exercices  1897-1 898  et  1896-1897., 

Etats-Unis  dn  Vénéinëlà.  —  Loi  sur  la  construction  et 
l'exploitation  des  chemins  de  fer 

—  Loi  sur  la  construction  et  Texploitation  des  che- 
mins de  fer 

Finlande.  —  Résultats  généraux  de  Texploitation  du 
réseau  des  chemins  de  fer  de  l'Etat  en  1895  et 
1894 ^ 

—  Résultats  généraux  ic  l'exploitation  du  réseau  des 
chemins  de  fer  de  l'État  en  1897  et  1896.  

Grand-Dnché  de  Bade.  —  Résultats  de  l'exploitation  du 
réseau  des  chemins  de  fer  de  TEtat  hadois  pendant 
les  années  1894  et  1893 

Inde  anglaise.  —  Situation  générale  et  résultats  de 
rexploitation  des  chemins  <le  fer  en  1893  et  1894. .. 

—  Résultats  générau*  de  l'exploitation  des  chemllis 
de  fer  pendant  les  années  1895  et  1894 

—  Résultats  généraux  de  Texploibition  d^s  chemiûs 
de  fer  pendaht  les  années  1896  et  1895 

—  Résultats  généraux  de  l'exploitation  des  chemins  de 
fer  pendarlt  les  années  1897  et  1896 

Inde  néerlandaise.  —  Résultats  de  l'exploitation  des 
chemins  de  fer  et  des  Iramwavs  à  vapeur  en  1894  et 
1893 .* 

—  Résultats  de  l'exploitation  des  chemins  de  fer  et  des 
tramways  A  vapeur  en  1895  et  1894. 

—  Résultats  généraux  de  l'exploitât  ion  des  chemins  de 
fer  et  des  tramways  à  vapeur  en  1896  et  1893 
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Inde  néerlandaise.  —  HésultaU«de  l'exploitation  des  che- 
mins rie  fer  et  des  tramways  à  vapeur  en  i  897  et  \  896. 

—  Résultats  de  l'exploitation  des  chemins  de  fer  et  des 
tramways  h  vapeur  en  1898  et  1897 

Italie.  —  Loi  du  27  décembre  iSîMi  sur  les  tramways  à 
traction  mécanique  et  les  chemins  de  fer  écono- 
miques  

Japon  (Empire  du).  —  Résultats  généraux  de  l'exploi- 
tation des  chemins  de  fer  pendant  les  exercices  1895- 
iS96,  i89i-i895,  4893-189*.  1892-1893,  1891-1892  et 
1890-1S91 

—  Résultats  généraux  de  l'exploitation  des  tramways 
pendant  les  années  1895,  189i,  1893,  1892,  i 891  et 
1890 

—  Résultats  généraux  de  l'exploitation  des  tramways 
pendant  les  exercices  1896  et  1893 

—  Résultats  généraux  de  r('x])loitation  des  chemins  de 
fer  pemlant  les  exercices  1896-1897  et  I89:i-1896 

Meziqne.  —  Chemins  de  fer  et  tramways 

Norvège.  —  Résultats  de  l'exploitation  des  chemins  de 
fer  pendant  les  exercices  189H895  et  1893-1894.... 

—  Résultats  généraux  de  l'exploitation  des  chemins 
de  fer  pemlant  les  exercices  1895-1896  et  1894- 
1 895 

—  Résultats  généraux  de  l'exploitation  des  chemins 
de  fer  pendant  les  années  1896-1897  et  1895-1896 

—  Résultats  généraux  de  l'exploitation  des  chemins 
de  fer  pendant  les  exercices  1897-1898  et  1896-1897. 

—  Résultats  généraux  de  l'exploitation  des  chemins 
de  fer  pendant  les  exercices  1898-1899  et  1897-1898. 

Ifouvelle-Aélande.  —  Résultats  généraux  de  l'exploita- 
tion des  chemins  de  fer  pendant  les  exercices  1895- 
1896  et  I89i-I895 

—  Résultats  généraux  de  l'exploitation  des  chemins 
de  fer  peurhiut  les  exercices  1896-1897  et  1895-1896. 

Portogal.  —  Résultats  de  l'exploitation  des  chemins 
(le  fer  1895  et  en  1894 

—  Résultats  généraux  de  l'exploitation  des  chemins 
de  fer  coloniaux  de  1888  à  1893 

—  Résultats  généraux  de  l'exploitation  «les  chemins 
de  fer  eu  lS9(i  et  1895 

—  Ré<ullals  généraux  de  l'expluilation  des  chemins 
de  fer  eu  1897  et  1896 

—  Hésiillals  généraux  «le  l'exploilation  des  chemins 
de  fer  en  1898  et  1897 

Prusse.  —  Résultats  d'exploilation  du  réseau  des  che- 
mins de  fer  à  voie  normale  de  l'Etat  prussien 
pendant  les  exercices  J894-I895  et  1893-1894 

—  Résultats  d'exploilation  du  rést^au  des  chemins  de 
fer  de  l'Etat  prussien  pemlant  les  exercices  1895- 
189G  et  1894-1895 
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Pmftse.  —  llésullats  de  rexploitatioii  des  rheoiins  de  fer 
de  1  Etat  pemiant  les  exercices  1896-1897  et  1895-1896. 

—  HésultatH  (rexploitution  du  réseau  des  chemins  de 
fer  <le  lElat  jieDdant  les  exercices  1897-1898  et  1896- 
1 897 

—  Résultats  de  Texploitation  du  réseau  des  chemins 
de  fer  de  l'Etat  pendant  les  exercices  1898-1899  et 
1807-1898 

RèDobliqae  Argentine.  —  Résultats  généraux  de 
rexploitation  des  chemins  de  fer  en  1894 

—  Résultats  généraux  de  l'exploitation  des  chemins 
de  fer  pendant  les  années  1895  et  1894 

—  Résultats  généraux  de  lexploilation  des  chemins 
de  fer  pendant  les  années  1896  et  1595 

—  Résultats  généraux  de  l'exploitation  des  chemins 
de  fer  pendant  les  années  1897  et  1896 

—  Résultats  généraux  <le  lexploitation  des  chemins 
de  fer  pendant  les  années  1898  et  1897 

Roomanie.  —  Loi  relative  à  la  construction  et  H  l'ex- 
ploitation des  chemins  de  fer  d'intérêt  local  (10 
avril  1 895) 

—  Résultats  généraux  de  l'exploitation  des  chemins 
de  for  de  l'Etat  pendant  les  années  1895  et  189i 

—  Résultats  généraux  de  l'exploitation  des  chemins 
de  fer  de  TEtal  pemiant  les  années  1896  et  1895 

—  Loi  sur  les  chemins  de  fer  d'intérêt  local  (promul- 
guée le  30  mai  1898) 

—  Résultats  généraux  de  l'exploitation  des  chemins 
de  fer  de  l'Etat  en  1897  et  1896 

—  Résultats  de  l'exploitation  des  chemins  de  fer  de 
l'Etat  pendant  les  années  1898-1897 

Royaume-Uni  de  Grande-Breta^  et  d'b^lande.  —  Ré- 
sultats généraux  de  l'exploitation  des  chemins  de 
fer  pendant  l'année  1893 

—  Résultats  principaux  de  l'exploitation  «les  tramways 
])endant  les  années  1895  et  1891 

—  Loi  du  li  août  1896  ayant  ])our  hut  de  faciliter  la 
construction  des  chemins  de  fer  légers  en  Grande- 
Bretagne  

—  I.  —  Résultats  généraux  de  l'exploitation  «les  che- 
mins de  fer  pendant  les  années  1895  et  1894 

—  H.  —  Accidents  survenus  dans  Texploitation  des 
chemins  de  fer  de  1876  à  lK9i 

—  Résultats  généraux  de  rexploiUUion  i\cs  chemins 
de  fer  pendant  les  années  1896  et  1895 

—  Résultats  généraux  de  l'exploitation  des  Iramwavs 
pendant  les  exercices  1895-1896  et  1894-1895 '. . 

—  Accidents  survenus  dans  l'exploitation  des  clie- 
mins  de  fer  pendant  les  années  1896  et  1895 

—  Résultats  généraux  de  l'exploitation  des  tramways 
pendant  les  exercices  1896-1897  et  1895-1X96 *. . 
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Royaume-Uni  de  Grande-Bretagne  et  d'Irlande.  —  Rc- 

siiltats  généraux  de  IVxploifalioii  iWa  rliernins  »l«* 
for  pendiuit  les  nmiées  î  8117-1  S% : 

—  Arcitlcnti?  survenus  <l«us  IVxpioitution  «les  rî»e- 
mins  de  fer  pendant  les  années  181)7  et  181)6 

—  Résultats  généraux  de  rcxplnitajion  des  tramways 
pendant  les  exercices  I807-I89K  et  lSl)6-t897.  

—  Résultats  généraux  de  IVxploitation  des  cliemins 
de  fer  pcnoanl  les  années  1898  et  1897.. 

—  Acclneuts  survenus  d«ns  rexploittition  des  che- 
mins de  fer  pendant  les  années  189S  ei  1897 

—  Résultats  généraux  de  l'exploitation  des  tramways 
l»endant  les  exercices  18.98-1899  et  1897-1898 

Rnssie.  —  Résultats  d'exploitation  des  chemins  de  fer 
en  t893  et  1892  et  situation  du  réseau  an  31  dé- 
cembre 1894 

—  Résultats  généraux  de  l'exploitation  des  cheminsl 
de  fer  en  189i  et  1893 

—  Résultats  généraux  de  Texploilation  des  chemins 
de  fer  en  1896  et  I89n    

—  Résultats  d'exploitation  <les  chemins  de  fer  pen- 
dant les  années  1897  et  1896 

Snède.  —  Résultats  de  l'exploitation  du  réseau  d'Etat 
pendant  les  années  1894  et  1893 

—  Résultats  de  Texploitation  des  chemins  de  fer 
en  1894  et  1893 : 

—  Résultats  généraux  de  Texploitation  <les  chemins 
de  fer  en  1893  et  1894 

—  Résultats  généraux  <le  Texploitation  des  chemlhs 
de  fer  en  1896  et  1895 

—  Résultats  généraux  de  l'exploitation  des  chemins 
de  fer  en  1897  et  1896 

—  Résultats  généraux  de  rexploitatioa  dés  chemins 
de  fer  en  1898  et  1897 

Suisse.  —  Résultats  d'exploitation  des  chemins  de  fer 
à  voie  normale,  à  voie  spéciale,  et  des  tramways 
pendant  l'année  1893 

—  Résumé  de  la  législation  générale  des  chemins  de 
fer  suisses  : 

1  '•  partie 

'2«  partie 

—  Loi  fédérale  sur  la  cottlptabilité  dés  chemins  de 
fer  (du  27  mars  1896) 

—  Résultats  de  Texploltation  des  chemins  de  fer  pen- 
dant les  années  1894  et  1893 

—  Résultats  généraux  de  rexploitation  des  chemins 
de  fer  suisses  en  1895  et  1894 

—  Loi  fédérale  concernant  l'acquisition  et  rexploita- 
tion des  chemins  de  fer  pour  le  compte  de  la  Con- 
fédération, ainsi  que  Torganisation  de  Tadminib- 
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Iration  des  chemins  de  fer  fédéraux  (du  io  octobre 

1897) 

Suisse.  —  Résultats  généraux  de  l'exploitation  des 
chemins  de  fer  en  1896  et  1893 

—  Résultats  généraux  de  Texploitation  des  chemins 
de  fer  en  1897  et  1896 

—  Loi  fédérale  concernant  l'établissement  el  l'exploi- 
tation des  chemins  de  fer  secondaires 

—  Résultats  généraux  de  l'exploitation  des  chemins  de 
fer  en  1898  et  1897 

—  Loi  fédérale  concernant  les  trailemeuts  des  f<»nc- 
tionnaires  et  employés  des  chemins  de  fer  fé<léraux 
(du  29  juin  1900) 

Victoria  rcolonic  de)  (Australie).  —  Loi  ayant  pour 
objet  d'amender  la  législation  relative  aux  «'hemins 
de  fer 
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